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PRÉFACE. 

Machault,  qui  de  1 7^5  à  1754  fut  contrôleur  général  des  finances, 
est  connu  surtout  jDour  avoir  pris  une  célèbre  mesure  financière. 
Il  est  l'auteur  de  fédit  de  mai  1749.  Par  cet  édit,  il  donna  définiti- 
vement comme  accessoire  à  la  taille,  que  seuls  les  roturiers  payaient, 
un  nouvel  impôt  direct,  le  vingtième,  jdIus  tard  doublé,  même  mo- 
mentanément triplé,  et  qui  frapj^ait  les  nobles  comme  les  roturiers. 
Cet  impôt,  créé  par  Machault,  subsistait  encore  quand  la  Révolution 
vint  donner  à  la  France  de  nouvelles  institutions. 

On  doit  à  Machault  un  acte  moins  célèbre,  mais  dont  l'influence 
bienfaisante  sur  l'érudition  historique  ne  peut  être  contestée  et  per- 
siste encore  aujourd'hui.  H  confia  une  importante  mission  à  un 
membre  de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles-lettres.  Secousse, 
éditeur  des  tomes  III-VIII  (1732-1750)  des  Ordonnances  des  rois  de 
France  de  la  troisième  race;  cette  mission,  donnée  par  Machault  en 
1746,  avait  pour  objet  la  préparation  d'une  table  chronologique  des 
diplômes,  chartes,  titres  et  actes  imprimés  concernant  l'histoire  de 
France.  Secousse  mourut  en  1704  et  eut  pour  successeur  dans  cette 
tâche  La  Curne  de  Sainte-Palaye ,  qui  donna  sa  démission  en  1768 
et  fut  remplacé  par  Bréquigny,  aussi  membre  de  l'Académie  des 
inscriptions  et  belles-lettres  et  un  des  continuateurs  du  recueil 
des  Ordonnances  des  rois  de  France. 

Bréquigny  fit  j)araître,  de  1769  à  1 788 ,  les  trois  jjremiers  tomes  de 
la  Table  chronologicfue  des  diplômes,  chartes,  titres  et  actes  imprimés.  Les 
documents  que  ces  volumes  contiennent  datent,  le  plus  ancien  de 
l'an  1^-2  de  notre  ère,  le  plus  récent  de  1 179.  Puis  la  publication  fut 
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interrompue  pendant  cinquante-trois  ans.  Enfin  Pardessus,  délégué 
par  ses  confrères  de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles-lettres,  mit 
au  jour,  de  i836  à  i85o,  trois  volumes,  les  tomes  IV,  V  et  VI,  qui 
contiennent  les  documents  des  années  i  iSo-i'jyo.  Le  décès  de  Par- 
dessus, i854,  fit  passer  la  direction  de  la  publication  entre  les  mains 
deLaboulaye,  auquel  on  doit  l'édition  des  tomes  VII  (i863)  et  VIII 
(1876);  oïl  y  trouve  les  documents  datés  des  années  I27i-i3i4, 
finissant  à  la  mort  le  Philippe  IV  dit  le  Bel. 

La  Table  chronologique  de_s  diplômes,  chartes,  etc.,  imprimés  était  con- 
sidérée par  ses  auteurs  comme  la  préface  d'une  œuvre  beaucoup  plus 
considérable,  la  publication  intégrale  par  ordre  chronologique  des 
diplômes,  chartes,  etc.,  tant  inédits  qu'imprimés,  concernant  fhis- 
toire  de  France.  Du  ministère  du  contrôleur  général  Bertin  et  de 
l'année  1762  date  la  résolution  de  préparer  une  collection  des  do- 
cuments qui,  n'étant  ni  des  chroniques,  ni  des  biographies,  ni  des 
collections  de  littérature,  science  ou  art,  pouvaient  jeter  quelque  jour 
sur  fhistoire  et  les  mœurs  de  la  nation '^^. 

En  1781,  sous  la  présidence  du  chancelier  de  France,  alors 
Maupeou,  destructeur  des  Parlements,  inventeur  avec  Lebrun  de 
l'organisation  judiciaire  que  la  France  a  depuis  plus  cf  un  siècle *^\  il 
existait  un  bureau  de  savants  chargé  de  diriger  la  jDublication  de  ces 
documents  historiques.  En,  1782,  ce  bureau  donna  sa  délégation  à 
deux  érudits  bien  connus  :  Bréquigny  qui  se  chargea  des  diplômes, 
chartes,  titres  et  actes,  La  Porte  du  Theil  qui  eut  pour  sa  part  les 

'''  Telle  est  l'origine   d'une  grande  partie  avait  substitué  en  1771  des  juges  nommés  par 

de  la  collection  Moreau  à  la  Bibliothèque  na-  le  Gouvernement.  Ce  système  nouveau,  sup- 

tionale.  Sur  cette  collection,  voir  Delisle,  Le  primé  par  Louis  XVI  en  177^,  fut  rétabli  en 

cabinet  des  mannscrits,  t.  I,  p.  557-575;  t.  II,  1800  et  a  été  maintenu  juscp'à  nos  jours.  Voir 

p.  333.  A.  Sorel,  L'Europe  et  la  B.évolation  française , 

'*'  A  une  magistrature  héréditaire ,  Maupeou ,  t.  I,  p.  206;  cf.  Recueil  des  anciennes  loisfran- 

conseillé  par  Lebrun  depuis  troisième  consul,  çaises,  t.  XXII,  p.  910-919;  t.  XXIII,  p.  43. 
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lettres.  De  là  trois  volumes  in-folio  qui  parurent  en  1791,  à  une 
époque  où  la  clientèle  de  l'érudition  avait  presque  complètement  dis- 
paru; très  jDeu  d'exemplaires  sortirent  de  chez  le  libraire  et  ceux  qui 
restèrent  en  magasin  furent  tous  détruits. 

Quelques  exemplaires  cependant  subsistent.  Le  titre  général  de  ces 
trois  volumes  est  :  Diplomata,  cliartae,  episLolae  et  alia  documenta  ad  res 
francicas  spectantia.  A  la  suite  de  ce  titre  ou  en  trouve  dans  le  tome  I" 
deux  autres  :  1°  Pars  prima  qnae  diplomata,  chartas  et  alia  idcjenns  instru- 
menta complectitiir ;  2"  Tomas  primas,  diplomata,  chartas  et  instrumenta 
aetatis  merovingicae  exhibens.  On  y  rencontre  d'abord  ccxcii  pages  de 
prolégomènes,  puis,  en  869  pages,  362  documents,  le  plus  ancien 
de  475,  le  plus  récent  de  76  1.  Nous  ne  parlerons  j)as  des  deux  vo- 
lumes suivants  qui  contiennent  un  supplément  à  l'édition  des 
bulles  du  pape  Innocent  III,  1198-1216,  donnée  par  Baluze  en 
1682.  Ce  supplément  ne  rentre  pas  dans  le  plan  de  la  collection. 
11  est  l'œuvre  de  La  Porte  du  Theil,  tandis  que  le  tome  P'  est  dû 
à  Bréquigny. 

Le  li  août  1790  un  décret,  sanctionné  le  i"'  décembre  suivant, 
avait  prescrit  la  suspension  de  tous  les  ouvrages  imprimés  par  ordre 
ou  aux  frais  du  Gouvernement  jusqu'à  ce  que  la  reprise  en  lût  ordon- 
née de  nouveau.  La  décision  nouvelle  se  produisit  quarante-deux  ans 
plus  tai'd.  Une  ordonnance  royale  du  i^'"mars  1882  donna  à  l'Aca- 
démie des  inscriptions  la  charge  de  continuer  le  travail  commencé 
par  Bréquigny.  Le  18  avril  suivant,  cette  Académie  nomma  Pardessus 
commissaire  à  cet  effet.  Celui-ci  résolut  de  commencer  par  réim- 
primer en  le  complétant  le  volume  de  documents  mérovingiens  éma- 
nés de  n'importe  quelles  chancelleries,  publié  par  Bréquigny  en  1791. 
De  là  résultèrent  deux  volumes  in-folio  intitulés  :  Diplomata,  chartae, 
epistolae,  aliaqne  instrumenta  ad  res  gallo-francicas  spectantia.  Le  plus 
ancien  des  documents  qu'ils  renferment  date  de  l'an  417  de  notre 
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ère,  le  plus  récent  de  762;  ces  documents  sont  au  nombre  de  608, 
soit  2^6  de  plus  qu'en  1791.  Il  y  a  676  pages  dans  le  tome  P%  autant 
dans  le  tome  II,  qui  se  termine  par  d'amples  tables. 

En  i85o,  Henri  Bordier  fit  j)araître  une  critique  très  sévère  de 
ces  deux  volumes.  Elle  est  intitulée  :  Du  recueil  des  chartes  mérovin- 
giennes formant  la  première  partie  de  la  collection  des  chartes  et  diplômes 
relatifs  à  l'histoire  de  France,  commencée  par  ordre  du  cjouvernement  en 
1762  et  continuée  de  nos  jours  par  l'Académie  des  inscriptions  et  belles- 
lettres.  Notice  suivie  de  pièces  mérovingiennes  inédites.  Ces  pièces  inédites 
sont  au  nombre  de  douze  et,  en  outre,  Bordier  propose  un  certain 
nombre  de  corrections  au  texte  des  diplômes  publiés  par  lléditeur 
Pardessus. 

Mais  la  critique  de  Bordier,  malgré  sa  valeur,  ne  porte  que  sur 
des  points  secondaires.  Le  grand  défaut  de  la  Tahle  des  diplômes  el 
des  Diplomata  consiste  dans  le  plan  même.  La  fixation  de  la  date  des 
documents  et  la  distinction  à  faire  entre  ceux  qui  sont  authentiques 
et  ceux  dont  on  peut  établir  la  fausseté  est  une  tâche  ardue  et  elle  ne 
peut  être  accomplie  avec  quelque  chance  de  succès  que  si  l'on  a  com- 
mencé par  rapprocher  les  uns  des  autres  ceux  de  ces  documents  qui 
émanent  du  même  personnage  :  c'est  ce  qu'a  compris  Boehmer  quand 
à  notre  Table  chronologicjue ,  où  sont  rangés  autant  que  possible  par 
ordre  chronologique  tous  les  documents  émanés  de  n'importe  qui, 
il  a  opposé  en  i833,  sous  le  format  in-4°  plus  commode  que  nos 
in-folios ,  ses  Regesta  chronologico-diplomatica  Karolorum ,  contenant ,  sous 
forme  de  courtes  analyses,  l'ensemble  des  actes  des  Carolingiens  avec 
renvoi  aux  livres  où  ces  actes  sont  im])rimés.  Comme  exemple  nous 
citerons  les  premiers  souverains  dont  les  actes  sont  sommairement 
résumés  :  Pépin  le  Bref,  762-768,  27  actes  en  5  pages;  Carloman, 
768-771,  10  actes  en  une  page;  Charlemagne,  768-81/i,  i64  actes 
en  21  pages;  Louis  le  Débonnaire,  793-840,  3o4  actes  en  2  3  pages. 
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Entre  les  analyses  d'actes  sont  intercalés,  qnancl  il  y  a  lieu  et  à  leurs 
dates,  les  extraits  de  chroniques  qui  donnent  l'itinéraire  des  sou- 
verains de  qui  les  actes  émanent. 

Ces  extraits  des  chroniques  manquent  dans  le  livre  de  M.  Theodor 
Sickel  :  Acta  regum  et  nnperatoriim  Karolinornm  digesta  et  enarrata, 
1867,  œuvre  diplomatique  fort  supérieure  à  la  publication  de 
Boehmer.  En  1889,  M.  Engelbert  Mûhlbacher  a  donné  le  premier 
volume  d'une  nouvelle  édition  des  Regesta  de  Boehmer;  une  seconde 
édition  de  ce  volume  a  paru  en  1899. 

L'exemple  donné  par  Boehmer  a  trouvé  en  France  des  imitateurs  : 
d'abord  M.  Léopold  Delisle,  qui  en  i856  a  offert  au  monde  savant 
le  Catalogue  des  actes  de  Philippe  Auguste;  puis  M.  Luchaire,  dont 
VEtude  sur  les  actes  de  Louis  VU  a  obtenu  de  l'Académie  des  inscrip- 
tions et  belles-lettres,  en  i885,  le  grand  prix  Gobert. 

Le  système  adopté  au  xviii"  siècle  pour  la  Table  des  diplômes  a 
donc ,  au  xix'  siècle ,  été  peu  à  peu  remplacé  par  un  système  dif- 
férent. Pour  la  publication  des  textes  la  même  réforme  s'imposait. 
Les  directeurs  d'un  savant  recueil  allemand,  les  Monumenta  Germa- 
niae  historica,  s'en  sont  aperçus  les  premiers.  Ils  ont  publié,  en  1872  , 
leur  Diplomatum  imperii  tomus  primas ,  contenant  9  7  diplômes  authen- 
tiques des  rois  mérovingiens,  ik  des  maires  du  palais,  96  diplômes 
faux  des  rois  mérovingiens  et  8  diplômes  faux  des  premiers  Carolin- 
giens antérieurement  à  l'arrivée  de  cette  dynastie  sur  le  trône,  total 
iilx  documents,  au  lieu  de  69^  qu'avait  publiés  Pardessus,  et  avec 
les  tables  266  pages  seulement  en  regard  des  i,352  que  forment  les 
deux  volumes  de  Pardessus  grâce  à  finsertion  de  nombreux  docu- 
ments étrangers  aux  chancelleries  royales. 

Malheureusement,  si  le  plan  est  bon,  l'exécution  est  très  défec- 
tueuse. Quelques  lignes  de  préambule  sont  signées  par  George  Henri 
Pertz,  un  des  plus  éminents  érudits  qu'ait  produits  l'Allemagne;  ce 
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savant  homme,  âgé  de  soixaiite-dix-sept  ans  quand  parut  le  tome  P'" 
des  Diplomata  imperii,  s'était  déchargé  sur  son  fds  du  soin  de  préparer 
ce  vokime,  et  Charles  Pertz,  qui  a,  dit-il,  signé  les  prolégomènes 
le  5  des  kalendes  d'avril  1872,  jour  anniversaire  de  la  naissance  de 
son  père ,  n'avait  pas  hérité  du  talent  de  cet  illustre  ancêtre. 

Les  critiques  faites  de  ce  volume  en  1 878  par  nos  savants  confrères, 
M.  Theodor  von  Sickel,  alors  Th.  Sickel,  et  M.  Auguste  Longnon,  sont 
encore  présentes  à  l'esprit  de  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  la  diplo- 
matique mérovingienne.  La  continuation  de  la  publication  fut  confiée  à 
d'autres  éditeurs  qui  suivirent  le  même  plan  mais  avec  plus  d'intelli- 
gence, d'abord  M.  Th.  Sickel;  celui-ci  a  commencé  la  collection 
Diplomatiim  regum  et  imperatornm  Germaniae  par  deux  volumes,  qui 
ont  paru  de  1879  ^  ^^9"^  ^^  ^^^^  contiennent  les  diplômes  de 
Conrad  1",  Henri  P'',  Otton  I"',  Otton  II,  Otton  III,  911-1002; 
M.  von  Sickel,  aujourd'hui  condamné  au  repos  j)ar  l'âge  et  par  sa 
mauvaise  santé,  a  eu  pour  successeurs  MM.  H.  Bresslau,  H.  Bloch, 
M.  Meyer,  R.  Holtzmann;  à  leur  collaboration  on  doit  le  tome  III, 
1900-1908,  où  sont  réunis  les  diplômes  d'Henri  II  et  d'Arduin, 
1002-1024,  avec  ceux  de  l'impératrice  Cunigunde.  On  annonce 
comme  prochaine  la  publication  des  diplômes  de  Pépin  le  Bref,  Char- 
lemagne  et  Louis  le  Pieux,  762-84^0,  dont  était  chargé  Engelbert 
Mûhlbacher,  récemment  décédé. 

En  France ,  le  prestige  de  Bréquigny  et  de  Pardessus  était  si  grand 
qu'on  fut  longtemps  avant  de  se  décider  à  l'abandon  de  leur  plan. 
Une  fois  la  préparation  des  deux  volumes  in-folio  de  Pardessus  ter- 
minée, on  entreprit  de  préparer  un  recueil  des  chartes  relatives  à 
riiistoire  de  France  sous  les  Carolingiens  et  sous  les  premiers  Capé- 
tiens ju^squ'à  l'avènement  de  Philippe  Auguste  en  1180.  Un  rapport 
de  Benjamin  Guérard,  lu  à  l'Académie  des  inscriptions  et  belles-lettres 
au  nom  de  la  commission  des  travaux  littéraires,  le  20. avril  1847, 
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expose  quels  étaient  à  cette  date  les  projets.  11  s'agissait  de  publier 
non  pas  toutes  les  chartes  concernant  la  France  antérieurement  à 
11 80,  mais  un  choix  de  ces  documents;  on  devait  en  prendre  des 
copies  dans  la  collection  Moreau  à  la  Bibliothèque  l'oyale ,  aux  Archives 
du  royaume  et  dans  les  cartulaires  et  autres  documents  historiques 
existant  dans  ces  deux  dépôts  et  dans  les  autres  établissements  de  Paris. 
Des  élèves  de  l'Ecole  des  chartes  et  de  simples  copistes  devaient 
être  employés  à  la  préparation  de  ces  copies.  Les  conclusions  de 
ce  rapport  furent  adoptées  par  l'Académie  le  7  mai  1847 '^'-  Ben- 
jamin Guérard  et  Natalis  de  Wailly  furent  nommés  commissaires.  Le 
premier  mourut  le  lo  mars  i85/i,  le  second  eut  pour  successeur, 
le  i5  janvier  i858,  M.  Léopold  Delisle., Avant  la  nomination  de 
M.  LéojDold  Delisle,  les  recherches  avaient  cessé  de  se  borner  aux 
dépôts  parisiens,  elles  s'étaient  étendues  aux  archives  départemen- 
tales d'Eure-et-Loir,  du  Haut-Rhin,  du  Nord,  de  Maine-et-Loire,  du 
Puy-de-Dôme,  d'Ille-et-Vilaine,  des  Côtes-du-Nord ,  du  Gard,  de  la 
Marne,  à  la  bibliothèque  de  la  ville  de  Reims  et  à  celles  de  Chàteau- 
Gontier,  d'Angers,  de  Metz,  enfin  à  diverses  collections  particulières. 
Parmi  les  élèves  de  l'Ecole  des  chartes  occupés  à  ces  travaux  le 
premier  rang  était  tenu  par  Henri  Bordier,  qui  fut  auxiliaire  de 
l'Académie  de  18^7  à  1859. 

Au  3i  décembre  i858,  les  copies  recueillies  étaient  contenues 
dans  89  cartons,  contenant  chacun  j)rès  de  700  articles,  en  tout 
26,4^76  copies  de  documents,  comme  il  fut  constaté  par  le  directeur 
de  la  publication.  M.  Léopold  Delisle  avait  dressé  un  relevé  des  fonds 
par  ordre  alphabétique  en  donnant  pour  chaque  fonds  la  prove- 
nance, la  date  de  la  plus  ancienne  charte  et  le  nombre  de  ces 
pièces.  Puis  les  dépouillements  continuèrent. 

''1  Mémoires  de  l'Acade'mie  des  inscriptions  et  helles-leitres ,  t.  XVI,  p.  i6-35. 
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Les  copies  réunies  sous  la  direction  de  M.  Léopold  Delisle  rem- 
plissent lo  cartons,  comprenant  presque  exclusivement  des  pièces 
recueillies  hors  Paris,  dans  divers  départements  français  et  jusqu'en 
Angleterre,  avec  le  concours  de  collaborateurs  dont  nous  citerons 
trois  encore  vivants  :  MM.  Paul  Meyer,  le  comte  Paul  de  Fleury, 
Adolphe  Baudouin;  d'autres  aujourd'hui  défunts  :  Siméon  Luce, 
Célestin  Port,  Lucien  Merlet,  de  Lépinois,  Rédet,  Maupré,  Paul 
Raymond,  Blancard,  Krœber,  Giry''\  Nous  n'entrerons  pas  dans  le 
détail  des  longs  et  dispendieux  voyages  que  firent  une  partie  d'entre 
eux  et  M.  Léopold  Delisle  lui-même. 

A  partir  du  9  mai  1 878 ,  M.  Léopold  Delisle  avait  pour  associé  notre 
confrère  Eugène  de  Rozière'^'. 

Au  bout  de  quelques  années ,  les  deux  commissaires ,  après  examen 
du  contenu  des  4^9  cartons,  conclurent  que  continuer  l'exécution  du 
plan  conçu  par  Bréquigny  était  contraire  aux  principes  de  la  diplo- 
matique moderne  et  à  l'enseignement  de  l'Ecole  des  chartes. 

Adopter  un  autre  système  était  une  sorte  de  révolution  qui,  bien 
que  pacifique,  ne  pouvait  s'accomplir  en  un  jour  et  qui  semblait 
contraire  au  respect  que  les  jeunes  doivent  aux  maîtres,  les  nouveaux 
venus  à  leurs  anciens. 

Le  2  mars  1894,  f  Académie  nomma  une  commission  chargée 
d'examiner  la  question  de  la  publication  des  chartes  et  diplômes;  les 
commissaires  élus  furent  MM.  Delisle,  de  Rozière,  d'Arbois  de  Ju- 
bainville,  Longnon ,  de  Lasteyrie,  fabbé  Duchesne;  celui-ci  devait 
être  remplacé  par  M.  Paul  Viollet  le  1 4  j^in  1 896. 

Le  27  juillet  18941  la  commission  des  travaux  littéraires  reçut 

'''   Voir  notamment  les  rapports  des  secré-  '"'  Sur  les   travaux  faits   à   partir  de   cette 

tairas  perpétuels  contenus  dans  les  tomes XXII I ,  date ,  voir  les  rapports  des  secrétaires  perpétuels 

XXV,  XXVIl,  XXIX  des  Mémoires  de  l'Aca-  dans   les  lomes  XXXI,  XXXIII  des  Mémoires 

demie  des  inscriptions  et  belles-lettres.  de  l Académie  des  inscripiioiis  et  belles-lettres. 
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communication  d'un  rapport  présenté  par  M.  Longnon  et  conçu  en 
ces  termes  : 

La  commission  des  cliai'tes  et  diplômes  renonce  à  fondre  ces  documents  en  une 
série  chronologique  unique.  On  publiera  isolément,  dans  le  format-in-^°  : 

1  °  Les  diplômes  royaux  et  impériaux  ; 

2°  Les  actes  des  prélats,  archevêques,  évêques,  ahhés; 

3°  Ceux  des  grands  feudataires  (ducs,  comtes,  etc  ); 

Il°  Les  chartes  ne  rentrant  dans  aucune  des  séries  précédentes. 

M.  de  Rozière  est  chargé  de  la  publication  des  diplômes  royaux  pour  la  période 
qui  s'étend  de  8Zio  ;i  i  i  o8.  Un  volume  ou  fascicule  sera  consacré  aux  actes  de  chaque 
souverain,  et  en  ce  qui  touche  Tordre  de  la  publication,  l'éditeur  ne  devra  se  préoc- 
cuper que  du  degré  d'avancement  de  chaque  partie  du  travail. 

Les  noms  des  collaborateurs  de  M.  de  Rozière  figureront  sur  le  titre  des  volumes 
ou  fascicules  à  la  publication  desquels  ces  savants  auront  pris  part. 

La  commission  des  travaux  littéraires  accueillit  favorablement  les 
conclusions  de  ce  rapport,  qui  fut  le  même  jour  transmis  à  l'Académie 
et  adopté  par  elle. 

Le  i4  janvier  1896,  Eugène  de  Rozière  fit  à  l'Académie  un  rap- 
port duquel  il  résultait  que  pour  la  préparation  de  la  publication  il 
avait  eu  l'aide  de  divers  collaborateurs  dont  les  principaux  étaient 
MM.  Arthur  Giry  et  Maurice  Prou,  et  qu'il  avait  suivi  l'ordre  topogra- 
phique  en  faisant  des  recherches  non  seulement  dans  les  dépôts  de 
Paris,  mais  aussi  dans  ceux  des  départements,  et  que  ce  travail,  ter- 
miné, semblait-il,  dans  les  provinces  de  Reims,  Cologne,  Mayence, 
Trêves,  Rouen  et  Sens,  venait  d'être  commencé  pour  celle  de  Tours. 

Outre  les  rois  de  France  pour  la  23ériode  indiquée  plus  haut,  la 
publication  devait  comprendre  les  rois  d'Aquitaine,  81 4-866,  les  rois 
de  Provence  et  de  Bourgogne,  855-io32.  Pour  les  souverains  de  la 
France  on  ne  devait  commencer  qu'en  84o,  avec  le  règne  de  Charles 
le  Chauve,  les  quatre  pi-emiers  monarques  de  la  dynastie  carolin- 
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gienne  :  Pépin,  Carloman,  Charlemagne,  Louis  le  Pieux,  étaient  des- 
tinés à  former  une  série  des  Diplomata  dans  les  Momimenta  Germaniae, 
série  en  préparation  sous  la  direction  de  M.  Mûhlbacber.  Restait  dans 
le  doute  la  question  de  savoir  si  l'on  abandonnerait  aux  savants  alle- 
mands les  diplômes  de  Cbarles  le  Gros  pendant  le  temps  où  il  a 
occupé  le  trône  de  France  (i  i  décembre  884-ii  novembre  887). 
N'était  pas  tranchée  davantage  la  question  de  savoir  si  ce  sera  nous 
qui  publierons  les  diplômes  des  rois  de  Lorraine. 

Une  année  s'écoulait  et  la  mort  enlevait  Eugène  de  Rozière  à 
la  science.  Le  5  février  1896,  l'Académie,  sur  la  proposition  de  la 
commission  des  travaux  littéraires,  chargeait  Arthur  Giry  de  diriger, 
en  remplacement  de  Rozière,  les  travaux  qui  préparaient  la  publi- 
cation des  chartes  et  diplômes.  Moins  de  quatre  ans  après,  une  mort 
prématurée  venait  mettre  un  terme  inattendu  à  l'activité  scientifique 
d'Arthur  Giry,  et  le  2  2  décembre  1899  l'Académie,  sur  la  proposition 
de  la  commission  des  travaux  littéraires,  désignait,  pour  succéder  avi 
regretté  Arthur  Giry  comme  directeur  de  la  publication  des  chartes 
et  diplômes,  celui  qui  signera  la  présente  préface. 

Giry  s'était  personnellement  chargé  de  la  publication  des  diplômes 
de  Charles  le  Chauve,  et  à  sa  mort  la  moitié  à  peu  près  de  l'édition 
était  prête.  M.  Maurice  Prou  a  bien  voulu  accepter  la  mission 
d'achever  ce  travail.  Mais  il  préj^arait  depuis  quinze  ans  une  édition 
des  diplômes  de  Philippe  P\  1060-1108;  il  a  tenu  à  la  terminer 
avant  de  s'atteler  aux  diplômes  de  Charles  le  Chauve.  Ainsi  nous,  qui 
devions  commencer  au  ix®  siècle ,  au  moment  où  se  termina  le  règne 
de  Louis  le  Pieux,  nous  débutons  au  xi"  siècle.  Mais  nous  avons  la 
consolation  de  penser  que  la  publication  allemande ,  dont  le  premier 
volume  devait  contenir  un  recueil  de  diplômes  du  viii'' siècle,  a 
commencé  par  une  collection  de  diplômes  plus  récente  de  deux 
siècles,  911-973.  Cette  observation  n'est  pas  un  blâme  à  fadresse 
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de  M.  Th.  von  Sickel  dont  personne  n'admire  plus  que  nous  la  pro- 
fonde érudition.  Nous  voulons  seulement  constater  que  des  publi- 
cations parallèles  rencontrent  quelquefois  en  même  temps  sur  leur 
route  d'irrésistibles  entraves. 

Nous  avons,  à  côté  du  Philij)pe  P""  de  M.  Prou,  deux  volumes  sous 
presse  et  qui  paraîtront  prochainement  :  le  Recueil  des  actes  de  Lo- 
thaire  et  Louis  V,  964-987,  par  MM.  Ferdinand  Lot  et  Louis  Halphen; 
le  Recueil  des  actes  de  Louis  d'Outremer,  986-954,  par  M.  Philippe 
Lauer.  Nous  comptons  recevoir  en  manuscrit,  à  brève  échéance,  le 
recueil  des  actes  des  rois  d'Aquitaine,  8 1 4-866,  commencé  par 
M.  Giard  et  terminé  par  M.  Levillain,  et  celui  des  actes  des  rois 
de  Provence  et  de  Bourgogne,  855-io32,  préparé  par  M.  René 
Poupardin.  M.  Lauer  nous  a  promis  les  actes  de  Charles  le  Simple, 
898-923;  MM.  Lot  et  Halphen  nous  donneront  ceux  de  Hugues 
Capet,  987-996. 

Nous  espérons  que  ces  publications  seront  aussi  complètes  que 
possible  :  aucun  effort  n'a  été  épargné  par  Giry  et  par  nos  nombreux 
collaborateurs. 

De  1895  à  1898,  le  savant  et  regretté  Giry,  qui,  avec  la  collabora- 
tion de  ses  élèves,  recherchait  les  documents  carolingiens  conservés 
soit  en  original,  soit  en  copie  aux  Archives  nationales  et  à  la  Biblio- 
thèque nationale,  entreprenait  aussi  des  voyages;  il  passait  dans  les 
départements  français,  en  Espagne  et  à  Metz  quarante-six  jours  con- 
sacrés à  la  recherche  des  diplômes  carolingiens  dans  les  dépôts  d'ar- 
chives. Pendant  la  même  période,  M.  Maurice  Prou,  qui  auparavant 
avait  fait  de  nombreux  voyages  en  France  et  à  fétranger  pour  recher- 
cher, transcrire  et  collationner  les  actes  de  Philippe  I",  a  employé 
vingt-six  journées  à  étudier  sur  place  les  diplômes  de  Philippe  P'"  et 
ceux  des  rois  carolingiens  conservés  dans  les  archives  des  dépar- 
tements français;  il  a  fait  de  plus,  pour  le  même  objet,  des  voyages 
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en  Belgique.  A  la  même  époque,  M.  Philippe  Lauer  a  recueilli  en 
Espagne  d'importants  diplômes  de  Chaiies  le  Chauve;  ne  se  conten- 
tant pas  de  copier,  il  nous  a  rapporté  des  photographies.  Nous  ne 
pouvons  passer  sous  silence  le  concours  également  donné  à  Giry  par 
MM.  Ferdinand  Lot,  Soehnée,  Courteault,  Chamhon,  Labande. 

Depuis  la  mort  de  Giry,  la  période  chronologique,  qui  s'arrêtait  à 
1  io8  sous  l'administration  de  MM.  de  Rozière  et  Giry,  a  été  étendue 
jusqu'à  l'année  1228  en  comprenant  ainsi  les  diplômes  du  roi  Phi- 
lippe Auguste  copiés  pour  le  plus  grand  nombre  par  M.  Delisle  et 
qui  seront  publiés  sous  sa  direction  par  M.  le  comte  Delaborde.  De 
1900  à  1906,  MM.  Prou,  Calmette,  Giard,  Poupardin,  Halphen, 
Jacques  Laurent,  Lauer  ont  donné,  à  eux  sept,  quatre-vingt-quatorze 
journées  de  travail  à  la  recherche  des  diplômes  carolingiens  et  capé- 
tiens, 840-1228,  hors  Paris  dans  divers  dépôts  d'archives  et  dans 
les  bibliothèques  tant  en  France  qu'en  Espagne  et  en  Belgique.  De- 
puis 1900  jusqu'en  1904,  MM.  Lauer,  Galabert,  Poupardin,  Giard, 
Martin-Chabot,  Georges  Bourgin ,  Samaran,  Halphen  ont  dépouillé ,  au 
même  effet,  celles  des  collections  manuscrites  de  la  Bibliothèque  na- 
tionale qu'avaient  laissées  de  côté  Pardessus  et  Natalis  de  Wailly,  lors 
de  la  confection  des  copies  contenues  dans  les  cartons  1  à  89,  dont 
il  a  été  parlé  ci-dessus.  A  la  demande  de  Wallon ,  secrétaire  perpétuel 
de  l'Académie,  le  Ministre  de  l'instruction  publique  a  envoyé  aux  jaré- 
fets  des  départements,  le  26  février  1908,  une  circulaire  écrite  par 
M.  Dejean,  directeur  des  Archives  nationales;  cette  circulaire  les  in- 
vitait à  faire  dresser  par  les  archivistes  départementaux  l'inventaire 
des  diplômes  carolingiens  et  capétiens  qui,  rédigés  entre  l'avènement 
de  Charles  le  Chauve  et  la  mort  de  Philippe  Auguste,  sont  aujourd'hui 
conservés  dans  les  dépôts  départementaux.  Les  réponses  de  MM.  les 
archivistes  nous  sont  parvenues,  elles  paraissent  faites  avec  intelli- 
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sence  et  très  consciencieusement.  Nous  en  sommes  bien  reconnaissant 

et  nous  leur  adressons  nos  vifs  et  cordiaux  remerciements. 

Grâce  à  ces  opérations  préparatoires  et  à  ces  nombreux  concours, 

on  peut  espérer  que  les  diplômes  dont  l'existence  restera  inconnue  aux 

éditeurs  de  la  collection  entreprise  par  l'Académie  seront  en  nombre 

très  restreint;  nous  ne  pouvons  parler  que  d'esjDérance ,  en  pareille 

matière  il  n'y  a  pas  de  certitude  absolue. 

Paris,  le  i''' juin  1906. 

H.  D'ARBOIS  DE  JU  BAIN  VILLE. 


POST-SCRIPTUM. 

Notre  2^ réface  était  déjà  en  pages  et  le  tirage  allait  se  faire  quand 
nous  avons  reçu  le  recueil  de  diplômes  carolingiens  préparé  par 
M.  E.  Mûlilbacher  et  dont  la  publication  est  annoncée  plus  haut,  p.  vi. 
Son  titre  est  :  Die  Urkiinden  der  Karohnger  heraiisgegeben  von  der  Gesell- 
schaft  fur  altère  deiitsche  Geschichtskimde.  Erster  Banil.  Die  Urkunden 
Pippins,  Karlmanns  iind  Karls  der  grossen,  unter  Mitwirkiing  von  Aî- 
fons  Dopsch,  Johann  Lechner,  Michael  Tangl  bearbeitet  von  Engelbert 
Mûhlbacher. 

La  préface  est  de  M.  Tangi.  Les  diplômes  sont  au  nombre  de  3 1 9 , 
savoir  :  Pépin  leBref  (752-768),  ^2  dont  12  faux  et  3o  authentiques 
sur  lesquels  6  seulement  sont  conservés  en  original;  Carloman  (768- 
771),  12  dont  1  faux  et  1 1  authentiques  sur  lesquels  6  originaux; 
Charlemagne  ( 768-8 i/i),  262  dont  98  faux  et  l6^  authentiques  sur 
lesquels  4i  originaux,  c'est  le  chiffre  de  M.  Tangl  qui  considère 
comme  une  copie  un  diplôme  rangé  par  Mûhlbacher  parmi  les 
originaux.  La  publication  se  termine  par  deux  diplômes  faux,  l'un 
du  roi  Pépin   d'Italie,  l'autre  de   la   reine  Hildegarde,  femme   de 
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Gharlemagne,  et  par  un  diplôme  authentique  et  original  de  Gisèle, 
sœur  du  même  roi. 

Ce  volume,  xii-58i  pages  in-4°,  se  termine  par  d'amples  tables 
dues  à  feu  E.  Miihlbacher  et  à  MM.  J.  Lechner,  M.  Tangi,  H.  Hirsch. 
Il  semble  à  tout  point  digne  des  trois  volumes  qui  l'ont  précédé  et  qui 
sont,  comme  nous  l'avons  dit,  l'œuvre  de  MM.  Th.  von  Sickel, 
H.  Breslau,  H.  Bloch,  M.  Meyer,  R.  Holzmann. 

Paris,  le  i5  octobre  1906. 

H.  D'A.  DE  J. 
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CHAPITRE  PREMIER 

DES  DATES  DE  LA  NAISSANCE,  DU  SACRE,  DE  LA  MAJORITÉ 
ET  DE  LA  MORT  DE  PHILIPPE  r\ 


1 .  Date  de  la  naissance  de  Philippe  P'.  —  Philippe  P'"  était  le  fils  aine 
d'Henri  P',  roi  de  France,  et  d'Anne  de  Russie,  fdiede  Jaroslav,  grand-duc  de 
KievW.  C'est  là  un  point  hors  de  doute.  Il  en  va  autrement  de  la  date  de  sa 
naissance.  Certains  historiens  la  placent  en  10^9  ou  io5o,  d'autres  en  1062. 
Nous  chercherons  à  démontrer  que  c'est  à  l'opinion  de  ces  derniers  qu'il  con- 
vient de  se  rallier. 

Dans  le  récit  du  sacre  de  Philippe  P"",  cérémonie  qui  eut  lieu ,  comme  nous 
le  montrerons  plus  loin,  le  2  3  mai  1069,  il  est  dit  que  le  nouveau  roi  avait 
sept  ans('^).  Raoul  Tortaire,  qui  écrivait  au  commencement  du  xii*^  siècle,  dit 
que  Philippe  P''  avait  sept  ans  à  la  mort  de  son  père  (^',  laquelle  survint  le 
4  août  1060  W.  Et  Raoul  Tortaire  emploie  la  mèine  expression  que  l'auteur 


'''  Raoul  Tortaire,  MiVacH/a  sancti  Beiiedicti, 
l.  VIII,  c.  24  :  n  Regina  Mathilde  metasvivendi 
excedente,  rex  Ainricus  in  conjugetn  sibi  as- 
civit  fdiam  régis  Russoruni,  nomine  Annam. 
Haec  peperit  très  fiHos ,  Philippum ,  Rotbertum , 
Hugonem;  quorum  Rotbertus  adhuc  puerulus 
decessit,  Hugo  comitatum  postmoduni  Viri- 
mandensium  adeptus  est.»  (Ed.  De  Certain, 
p.  3i/i;  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  486  c.)  —  Hugues  de  Fleui-y,  Modernorum 
regiim  Fruncorum  aclus  :  n  Rex  etiani  accepit  in 
conjugium  filiam  régis  Russorum ,  Annam ,  quse 
ei  très  genuit  filios ,  Philippum  videlicet ,  Hu- 
gonem atque  Rotbertum.»  [Monumenta  Ger- 
inaniae  liistorica,  Scriptores ,  t.  IX,  p.  388.  Cf. 
Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  iSg  c.) 


<^'  «...  delata  est  ejus  professio ,  quam  acci- 
piens  ipse  legit,  dum  adhuc  septennis  esset, 
eique  subscripsit.  »  [Rec.  des  histor.  de  la  France, 
t.  XI,  p.  32  B. )  Voir  plus  loin,  p.  i,  n°  I.  La 
Chronique  de  Saint-Pierre  de  Châlons  dit  aussi 
que  Philippe  fut  sacré  à  Reims,  en  1069,  à 
l'âge  de  sept  ans  :  «MLIX.  Philippus  rex  Remis 
ordinatus  est  cum  septem  annorum  esset.  » 
[Ibid.,  t.  XI,  p.  344  b.)  Il  est  probable  que 
c'est  au  récit  même  du  sacre  que  le  chroni- 
queur a  emprunté  ce  renseignement. 

'^'  Miracula  sancti  Benedicti,  1.  VIII,  c.  24  : 
CI  Septennis  autem  erat  (Philippus]  quandopa- 
ter  defungitur.  »  (Ed.  De  Certain,  p.  3i4;  Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  486  d.) 

<''  Voir  plus  loin,  p.  xxviii. 
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du  récit  du  sacre  :  «  sep  tennis  ».  Comme  il  y  a  plus  d'un  an  d'intervalle  entre 
le  sacre  de  Philippe  et  la  mort  d'Henri  I"',  les  deux  assertions  paraissent 
inconciliables. 

Bien  différente  est  la  conclusion  qu'on  peut  tirer  d'un  synchronisme  fourni 
par  une  charte  d'Elinand,  évéque  de  Laon,  confirmée  par  le  roi  Henri  P'. 
Cette  charte  est  datée  du  3  décembre  i  o  5  9 ,  la  2  g*'  année  du  règne  d'Henri , 
son  fils  PhiHppe  étant  dans  sa  dixième  année'''.  Ce  qui  impliquerait  pour  la 
naissance  de  Philippe  I*''  une  date  comprise  entre  le  3  décembre  10^9  et  le 
3  décembre  io5o. 

Enfin,  fassertion  de  Suger  que  le  roi  Philippe  mourut  presque  sexagé- 
naire f"^',  nous  ferait  reculer  sa  naissance  jusqu'en  io/i8ou  104.9.  Car  si  l'on  peut 
hésiter  sur  le  jour  précis  de  la  mort  de  Philippe ,  on  sait  du  moins  qu'il  est 
mort  en  1 108  et  dans  les  derniers  jours  de  juillet  (^).  Mais,  tout  bien  considéré, 
il  n'y  a  pas  contradiction  entre  l'affirmation  de  la  charte  d'Elinand  et  celle  de 
Suger,  si  fou  admet  cpie  celui-ci  a  voulu  dire,  non  pas  que  Philippe  avait,  lors- 
qu'il mourut,  exactement  cinquante-neuf  ans  accomplis,  mais  simplement  qu'il 
approchait  de  la  soixantaine. 

Entre  des  témoignages  aussi  divers  et  de  l'autorité  desquels  il  est  difficile 
de  décider  directement ,  nous  n'avons  qu'un  moyen  d'arrêter  notre  choix ,  qui 


'''  Charte  d'Elinand,  évêque  de  Laon,  con- 
firmant la  fondation  du  monastère  de  Nogent- 
sous-Coucy  par  Aubry  de  Coucy,  souscrite  par 
le  roi  Henri  et  son  chancelier  Baudouin  :  «  Ac- 
tuin  est  hoc  tertio  nonas  decembris,  régnante 
Francorum  rege  Henrico  anno  vicesimo  nono, 
Philippique  filii  ejus  anno  aetatis  decimo,  ab 
incarnatione  autem  Domini  anno  millesimo 
quinquagesimo  nono ,  indictione  XIII.  »  (Dom 
Toussaints  Du  Plessis ,  Histoire  de  la  ville  et  des 
seigneurs  de  Coucy,  pièces  justificatives ,  p.  128, 
d'après  le  cartulaire  de  Nogent.  (La  charte 
d'Elinand  est  rappelée  dans  un  diplôme  de 
Philippe  I"  du  lA  juin  109 5  (voir  ci-dessous, 
p.  34 1 , 1.  6) ,  et  dans  les  termes  suivants  :  «  Est 
quedam  abbatia.  .  .  quam  pater  meus,  bone 
iTiemorie  Henri  eus  rex,  anno  etatis  mee  X°,  libe- 
ram  faciens  etiam  sigillo  règle  imaginis  confir- 


maverat.  »  Ce  second  témoignage ,  quoique  mis 
dans  la  bouche  de  Philippe  I",  ne  renforce  en 
rien  le  premier,  car  le  rédacteur  du  diplôme 
n'a  fait  que  répéter  l'assertion  de  la  charte 
d'Elinand  ;  et  d'ailleurs  ce  diplôme ,  que  nous 
ne  connaissons  que  par  un  cartulaire ,  ne  paraît 
pas  avoir  été  rédigé  par  un  notaire  de  la  chan- 
cellerie royale;  il  ne  porte  même  pas  la  sou- 
scription  du  chancelier. 

'■'  Suger,  Gesla  Ludovici  régis,  c.  XII  : 
ccCumque  fere  sexagenarius  esset,  regem 
exuens,  apud  Milidunum  castrum.  .  .  extre- 
mum  clausit  diem»  (Éd.  Molinicr,  p.  38;  éd. 
Lecoy  de  La  Marche,  p.  46;  Recueil  des  histor. 
de  la  France,  t.  XII,  p.  24.  c.) 

'''  Voir  Luchaire,  Louis  VI,  p.  3o,  n°  56, 
et  plus  loin ,  p.  xxxiv. 
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est  de  fixer  la  date  du  mariage  d'Henri  1'='"  avec  Anne  de  Russie  :  nous  obtien- 
drons ainsi  un  terme  avant  lequel  Philippe  n  a  pu  naître. 

Et  d'abord,  l'un  des  témoignages  les  plus  notables  que  nous  ayons  sur 
l'époque  de  la  venue  d'Anne  en  France ,  est  une  note  ajoutée  au  xii''  siècle  dans 
un  ancien  inanuscrit  de  Notre-Dame  de  Reims,  connu  sous  le  nom  de  Psautier 
d'Odalric,  et  c[ui  fait  allusion  à  f envoi,  l'an  lo/ig,  par  le  roi  de  France  Henri, 
de  févèqiie  de  Châlons,  Roger,  en  Russie,  pour  en  ramener  Anne,  fdle  du 
roi  de  ce  pays,  cju'il  se  proposait  d'épouser  ('). 

Le  chroniqueur  sénonals,  Glarius,  donne  sur  l'ambassade  envoyée  par 
Henri  I"'  à  Jaroslav  un  renseignement  tout  différent.  Après  avoir  mentionné 
le  séjour  chi  pape  Léon  IX  à  Langres,  lequel  eut  lieu  en  octobre  io5o(-),  il 


''1  Psautier  d'Odalric,  Ijibliothèque  de 
Reims,  ms.  n°  i5,  fol.  2i4  v°  :  «Anno  iucar- 
nati  Verbi  millesimo  XLVIIII,  quando  Henricus, 
rex  F'rancorum,  inisit  in  Rabastiam  Catalau- 
nensem  episcopvim  R. ,  pro  filia  régis  illius 
terre,  Anna  nomine,  quani  debebat  ducere 
iivorem,  deprecatus  est  Odalricus  prepositvis 
eiindem  episcopum  quatinus  incpilrere  digna- 
retur  utnim  in  illis  partlbus  Gersona  esset ,  ubi 
sanctus  Clemens  requiescere  legitur,  vel  si  adhuc 
mare  parciebatur  die  natalis  ejus  et  pervium 
esset  euntibus.  Quod  et  fecit;  nam  a  rege  illius 
terre ,  scilicet  Oresclavo ,  hoc  didicit  quod  Julius 
papa.  .  .  »  (Texte publié  par  L.  Paris,  jRo^cr//, 
XLIV  évêquc  de  Chalons,  sa  vie  et  sa  mission 
en  Russie,  dans  Chronique  de  Champagne ,  t.  TI 
[1807],  p.  g5;  et  par  H.  Loriquet,  Catalogue 
(jénéral  des  manuscrits  des  bibliothèques  publiques 
de  France.  Départements ,  t.  XXXVllI  [Reims, 
1. 1],  p.  20.)  C'est  à  tort  que  les  auteurs  du  Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  48 1 ,  n.  d, 
disent  que  le  Psautier  d'Odalric  assigne  à  l'am- 
bassade de  Roger  la  date  de  io5i. 

'"'  Le  pape  Léon  IX  vint  deux  fois  en  France, 
une  première  fois  en  10^9,  quand  il  tint  un 
concile  à  Reims,  qui  s'ouvrit  le  3  octobre,  une 
seconde  fois  en  io5o.  C'est  lors  de  ce  second 
voyage  qu'il  aurait  séjoui-né  à  Langres.  (Voir 
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Jaffé-Lœwenfeld ,  Regesta  Romuuorum  ponti- 
Jicum,  t.  I,  p.  539.)  Cette  hypothèse  est  vrai- 
semblable. La  clironique  de  Saint-Bénigne  de 
Dijon  place  le  second  voyage  en  France  après 
le  concile  de  Rome,  d'avril  io5o ,  et  dit  que  le 
pape  étant  venu  à  Langres ,  y  assista  à  la  con- 
sécration d'Ardouin,  comme  évêque  de  cette 
cité  par  l'archevêque  de  Lyon,  Halinard  :  «  Anno 
tertio  (pontificatus)  praedictus  papa  habuit  con- 
cilium  in  Urbe  Roma,  quo  affuit  prœfatus 
praesul  (Halinardus) ,  indeque  iterum  Galiiam 
properanti  comes  individuus  exstitit.  Veniens 
ergo  ad  civitatem  Lingonas,  ordinavit  ibi,  in 
praesentia  papae,  domnuni  Arduinum  epi- 
scopum pro  illo  qui  fuerat  ejectus.  »  (  Chronicon 
S.  Benigni  Divionensis ,  D'Achei-y,  Spicilegium, 
éd.  in-fol. ,  t.  TI,  p.  090-,  Monamenta  Germa- 
niac  historica,  Scriptores ,  t.  VII,  p.  aSy;  Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  i/ic;  Analecia 
Divioneiisia ,  p.  191.) 

Suivant  la  Chronique  de  Bèze,  le  pape  lui- 
même  aurait  consacré  Ardouin  :  «Veniens  ergo 
idem  papa  ad  civitatem  Lingonas,  ordinavit 
ibi  domnum  Arduinum  episcopum  pro  illo  qui 
foerat  ejectus.  »  [Chronicon  Besuense,  D'Achery, 
Spicilegium,  éd.  in-fol.,  t.  II,  p.  42/i,  2"  col.; 
Analecta  Divionensia ,  p.  337.)  Or  Ardouin  fut 
établi  à  la  place  de  l'évêque  Hugues,  déposé 


nipniMEniE  katioxale. 
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ajoute  qn'  «  en  ce  temps-là  »  le  roi  Henri  envoya  Gautier,  évèque  de  Meaux,  et 
Gosselin  de  Chauny  (''  avec  d'autres,  auprès  d'un  roi  de  Russie,  Jaroslav, 
pour  lui  demander  la  main  de  sa  fille ,  et  que  celui-ci  renvoya  les  ambassa- 
deurs chargés  de  présents  et  avec  sa  fille  t'-^'. 

Les  témoignages  du  manuscrit  de  Reims  et  de  la  chronique  de  Clarius  ne 
sont  pas  aussi  discordants  qu'ils  paraissent  au  premier  regard.  Ils  donnent,  il 
est  vrai,  pour  les  ambassadeurs  envoyés  auprès  du  grand-duc  de  Kiev,  des 
noms  différents  :  le  premier,  Roger,  évêque  de  Châlons  ;  le  second ,  Gautier, 
évêque  de  Meaux  et  Gosselin  de  Chauny.  D'où  l'on  a  conclu  qu'Henri  P'' 
avait  dirigé  successivement  deux  missions  vers  Jaroslav  (^' .  Mais  l'auteur  de  la 
note  du  Psautier  d'Odalric  ne  se  proposait  pas  de  relater  l'ambassade;  il  n'en 
parle  qu'incidemment;  son  objet  était  tout  autre,  mettre  en  lumière  la  curiosité 
du  prévôt  Odalric  pour  l'hagiographie;  ce  pieux  personnage  ayant  su  c[ue 
l'évêque  de  Châlons  partait  pour  les  provinces  russes,  il  l'avait  prié  de  s'en- 
quérir s'il  existait  une  ville  de  Gherson ,  et  si  le  miracle  d'un  retrait  de  la  mer 
qui  permît  aux  pèlerins  de  se  rendre  au  tombeau  de  saint  Clément,  sis  dans 
une  île ,  se  produisait  encore.  Au  cas  où  l'évêque  Roger  aurait  eu  des  comj)a- 
gnons  de  route ,  l'annotateur  n'avait  aucune  raison  de  les  mentionner. 

parle  concile  de  Reims.  Voici  qui  est  plus  pré-  seigneur  de  Chauny  (Aisne,  arr.  de  Laon)  et 

cis.  Clarius  rapporte  que  Léon  IX  consacra  en-  avoué   de  la  «villa»   de  Viry  (  Viry-Noureuil , 

core  à Langres,  l'évêque  de  Troyes,  Fromond,  c°°  de  Chauny)  laquelle  appartenait   à  Notre- 

qui  succédait  à  Mainard,  transféré  du  siège  de  Dame  de  Paris;  voir  une  charte  de  1067,  publ. 

Troyes  sur  celui  de  Sens.  Mainard  remplaçait  dans  Giiérard,  Cartalaîre  de  l'église  Notre-Dame 

lui  aussi  un  archevêque  déposé,  Gelduin.  Celui-  de  Paris,  t.  I,  p.  3o8. 

ci,  consacré  le  18  octobre  1082  (Clarius,  dans  '^'  Clarius  :   «Tempère  iUo  misit  res  Hain- 

Rec.  des  histor.  delà  France,  t.  X,  p.  2  25  B;  ricus    Walterium,   Meldensem   episcopum,    et 

Dura,  Bibliothèque  historique  de  l'Yonne,  t.  II,  Wascelinum  de  Chalinaco,  cum  aliis,  ad  quem- 

I).  5o3;  Monumenta  Germaniae  historica ,  Scrip-  dam  regem  in  finibus  Greciae,  qui  vocabatur 

tores ,  t.  XXVI,  p.  32) ,  avait  siégé  pendant  dix-  Gerisclo,  de  terra  Russie,  ut  sibi  daret  filiam 

huit  ans  (Duru,  ibid.,  p.  5o5;  et  Rec.  des  histor.  suam  in  uxorem.  Quos  ille  cum  pluribus  donis 

de  la  France,  t.  XI,  p.  196  e).  La  dix-huitième  et  cum  filia  remisit  in  Francia.  »   (Dura,  Bi- 

année  de  i'épiscopat  de  Gelduin  s'achevait  le  bliothèque  historique  de  l'Yonne,  t.  Il,  p.  5o6; 

ij  octobre  io5o.  Ce  n'est  donc  qu'en  oc-  Rec.  des  histor.  delà  France,  t.  XI,  p.  197B.) 
tobre  io5o  que  le  pape  a  pu  consacrer  à  Langres  '''  C'est  la  conclusion  de  M.  Frédéric  Sœhnée, 

le  successeur  de  Mainard.  Étude  sur  la  vie  et  le  rèqne  de  Henri  I",  dans 

'''   Gosselin  de  Chauny  a  souscrit  plusieurs  Ecole  nationale  des  Chartes,  Positions  des  thèses 

diplômes  de  Philippe  I";  voir  p.   54,  I-  2-3,  soutenues  par  les  élèves  de  la  promotion  de  Î891, 

p.  63,  L  7,  p.  66, 1.  i/i-,  p.  98,  1.  18.  Il  était  p.  49. 
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Claiius,  s'ii  ne  iiomnie  comme  ambassadem-s  rjue  Tévèque  de  Meaux  et 
Gosselin  de  Chauny,  ajoute  qu'ils  étaient  accompagnés  d'autres  person- 
nages, au  nomJjre  desquels  on  peut  supposer  que  se  trouvait  Tévèque  de 
Chàlons. 

Reste  une  difficulté.  La  note  du  Psautier  d'Odalric  rapporte  l'ambassade 
de  Roger  de  Chàlons  à  l'année  lo/it)-  et  Clarius  place  celle  des  deux  autres 
personnages  après  le  séjour  du  pape  Léon  IX  à  Langres,  en  octobre  io5o. 
Mais  on  prendra  garde  que,  tandis  que  la  note  du  Psautier  donne  une  date 
d'année  précise,  la  chronique  sénonaise  n'emploie  qu'une  expression  Aague  : 
n  en  ce  temps-là  ».  Et  Clarms  est  si  peu  précis  dans  sa  chronologie,  d  ailleurs 
souvent  erronée,  qu'immédiatement  après  avoir  relaté  l'envoi  de  l'ambas- 
sade en  Russie,  et  avant  de  venir  aux  événements  qu'il  met  sous  les  millé- 
simes 10/17  et  10 A 8,  il  consigne  la  mort  de  Léon  IX,  laquelle  n'arriva  que 
le  I  9  aATil  1 G  5  4  • 

La  discordance  des  dates,  plus  apparente  f|\ie  réelle,  n'empêche  donc  pas 
de  s'arrêter  à  l'hi^qtothèse  que  le  roi  Henri  n'envoya  auprès  de  Jai'oslav  qu'une 
seide  ambassade,  dont  faisaient  partie  Roger,  évêque  de  Chàlons,  Gautier, 
évèque  de  Meaux,  et  Gosselin  de  Chauny.  Il  est  plus  probable  aussi  qu'entre 
la  date  précise  du  Psautier  d'Odalric  et  la  date  approximative  de  Clarius,  on 
doit  choisir  la  première.  Sans  compter  que  les  ambassadeurs  partis  en  10 '19 
onl  pu  ne  revenir  en  France  que  l'aiînée  suivante. 

Mais  pour  le  point  que  nous  cherchons  à  éclaircir,  il  suffit  que  nous  sachions 
qu'Anne  de  Russie  arriva  au  plus  tôt  en  France  l'an  1 0/19. 

On  peut  dès  lors  rejeter  la  date  de  1  oh.8  ou  1  04.9  pour  la  naissance  de  Phi- 
hppe,  à  laquelle  nous  aiuèneraitle  témoignage  de  Suger,  si  celui-ci,  en  décla- 
rant que  Philippe  était  presque  sexagénaire  quand  il  mourut,  avait  entendu 
donner  un  sens  précis  à  l'expression  qu'il  employait. 

Mais  un  certain  laps  de  temps  a  pu  s'écouler  entre  l'arrivée  d'Anne  en  France 
et  son  mariage  avec  le  roi  Henri. 

En  ellet,  les  Annales  de  Vendôme  rapportent  le  mariage  d'Henri  et  d'Anne 
à  l'année  1001  ('). 

'"'  «MLl.  Heinricus,Francoruinrex,uxorem  bille,  Chroniques  des  églises  d'Anjou ,  ]).  itiy; 
duxit  Scithicam  et  Rut'am. »  [Rec.  des  kistor.  de  Louis  Halphen,  Recueil  d'annales  angevines  el 
la  France^  t.  XI,  p.   29 d;   Maichegay  et  Ma-         venddmoiscs ,  p.  63.) 

c. 
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Un  synchronisme  tiré  de  la  vie  de  Lietbert,  évèque  de  Cambrai,  permet  de 
vérifier  l'exactitude  de  cette  date. 

Deux  biographies  de  Lietbert  nous  ont  été  conservées,  l'une  composée  par 
un  anonyiTie  contemporain  de  l'évêque,  et  destinée  à  faire  suite  aux  Gesia 
pontificam  Cameracensium^^\  l'autre,  un  peu  postérieure  à  la  première,  mais 
dont  l'auteur,  le  inoine  Raoul,  avait  été  familier  de  l'évêque ('-*). 

Le  premier  auteur  rapporte  qu'après  la  mort  de  Gérard,  évèque  de  Cambrai, 
les  clercs  de  l'église  envoyèrent  auprès  de  l'empereur  Henri  III  une  mission 
chargée  d'informer  le  souverain  de  l'événement;  que  l'empereur  proposa  pour 
évèque  aux  clercs  de  Cambrai,  son  chapelain  Lietbert,  prévôt  de  leur  église; 
que  ceux-ci  accueillirent  ce  choix  avec  faveur,  mais  qu'ensuite  l'élu  ayant  voulu 
entrer  dans  sa  cité ,  le  châtelain  s'y  opposa  et  que  l'intervention  du  comte  de 
Flandre,  Baudouin,  fut  nécessaire  pour  vaincre  la  résistance  du  châtelain'^). 

Le  moine  Raoul  fait  un  récit  un  peu  différent,  car,  au  lieu  d'attribuer  à 
l'empereur  le  choix  de  l'évèque,  il  l'attribue  aux  clercs  de  Cambrai  qui  se 
seraient  rendus,  avec  leur  élu,  auprès  d'Henri  III,  pour  obtenir  son  consente- 
ment à  l'élection.  En  outre,  il  entre  dans  plus  de  détails  :  ainsi,  il  nous  dit 
qu'Henri,  au  moment  que  les  clercs  de  Cambrai  et  les  vassaux  de  l'église 
vinrent  le  trouver,  était  à  Cologne,  où  il  se  préparait  à  célébrer  les  fêtes  de 
Pâques;  puis,  que  l'empereur  attendit  le  jour  même  de  Pâques  pour  faire 
connaître  sa  décision^''.  Surtout  le  moine  Raoul  a]oute  que  quelque  temps 


'''  Voir  A.  Molinier,  Les  sources  de  l'histoire 
de  France,  i"  partie,  t.  Il,  p.  161-162,  n°  1700. 

'"'  Voir  A.  Molinier ,  ibidem ,  p.  1 63 ,  n°  1 78  2 . 

'*'  GesIa  episcoporum  Cameracensiiim.  Gestu 
Lielberli  episcopi,  éd.  Bethmann,  c.  3,  dans 
Monamenta  Germaniac  historica ,  Scriplores , 
t.  VII,  p.  490-/192. 

'*'  Vitasancti Lietberti,  CXI  :  oPost  liaec  Hen- 
ricum  regem  adéunt  novus  electus,  scilicet 
domnus  Lietbertus  prœpositus  et  archidiaconus, 
.aliique  archldiaconi  cum  casatis  Caaieracensis 
ecclesiae,  nuntiantes  destitutionis  subb  casuni 
fleliileni  et  episcopi  siii  depositionem.  Illis 
quippe  diebus  apud  Agrippinensem  Coloniam 
excuJjans   super  observationes   qiiadragesimae , 


diem  Resurrectlonis  praestolabalur  domi— 
nicuni,  consullnrus  ibidem  nobile  suorum  pa- 
latinorum  consilium.  Audiens  obitum  tanti 
viri ,  pie  ei .  .  .  condoluit  cœpitque  quœrere 
diligenter  quis  in  loco  ejus  stabiliri  potuisset .  .  . 
Intérim  silnit  donec  sacrosanctae  Resurrectionis 
iilucesceret  dies  .  .  .Convocatis  itaqne  Came- 
racensis  ecclesiae  legatis,  sute  voluntatis  sen- 
tentiam  rex  eis  aperuit,  Lietbertum  videlicet 
praepositum  se  simul  cum  ipsis  eligere  Ca- 
meracensls  ecclesias  episcopum.  »  (D'Achery, 
SpicilegiHin,  éd.  in-folio,  t.  Il,  p.  i4.o;  Bol- 
landistes,  Acta  sanctoriim,  juin,  t.  IV,  p.  691  ; 
Migne,  Patrohgiœ  [lutinœ]  ciirsas,  t.  CXLVI, 
col.  i/i55.) 
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après,  le  roi  de  France,  Henri,  ayant  appris  que  la  consécration  de  l'élu  de 
Cambiai  allait  être  faite ,  il  demanda  que  dans  la  même  cérémonie  son  mariage 
avec  Anne  fût  béni  et  la  nouvelle  reine  sacrée'^).  Il  n'y  a  rien  dans  ce  désir  qui 
doive  surprendre  car  le  prélat  consécrateur  de  l'évèque  de  Camlsrai  devait  être 
l'archevêque  de  Reims,  son  métropolitain,  et  ce  même  archevêque  prétendait 
au  privilège  de  sacrer  les  rois.  Cependant  si  nous  en  croyons  le  biographe  de 
Lietbert,  ce  fut  à  celui-ci  que  revint  l'honneur  de  donner  à  la  reine  fonction 
royale. 

Mais  la  date  de  f  élévation  de  Lietbert  sur  le  siège  de  Cambrai  n'est  pas 
indiquée  par  ses  biographes.  Il  importe  d'autant  phis  de  la  déterminer  que 
c'est  là  un  point  sur  lequel  les  historiens  ne  s'accordent  pas.  Les  uns,  s'ap- 
puyant  d'ailleurs  sur  des  chroniques  et  même  sur  la  date  de  certaines  chartes, 
se  prononcent  pour  io49,  d'autres  pour  l'année  io5i.  C'est  à  fopinion  de 
ces  derniers  que  nous  nous  arrêterons. 

La  Chronique  de  Saint- André  de  Cambrai,  rédigée  en  i  i33,  rapporte  la 
mort  de  Gérard,  prédécesseur  de  Lietbert,  au  i4  mars  io5o,  dans  la  qua- 
rantième année  de  son  pontificat,  et  la  cinquième  année  de  f  ordination  de 
l'abbé  de  Saint-André,  Waldrict'^'.  Or,  la  même  chronique  fixe  cette  ordina- 
tion  à  l'an   10/17-^'.  La  cinquième  année  cori-espondrait  à  io5o-io5i.  Si 


'''  Vita  scincti  Lielherli,  c.  xix  :  «  Regnum 
Francorum  rex  regeljat  Henricus,  vir  armis 
stienuus  et  regno  quod  teiiebat  dignus,  qui, 
juveniii  florens  oetate,  niillins  adluic  copulas 
subierat  connubium ,  sed  Rusciorum  gentis  régis 
liliam  Francorum  nobilitas  ei  parabat.  Audiens 
Cameracensis  episcopi  consecrationem  futuram , 
quoniam  videre  viruni  diu  praeoptaverat,  inter- 
fuit, acturus  quoque  sui  negotii  causam;  petiit 
ut  sponsa,  quae  sibi  parabatur,  in  eodeni  con- 
ventu  benediceretur  regalique  consecratione 
pariter  insigniretur.  Huic  regia?  consecrationi 
dominus  noster  Lietbertus,  Cameracensis  epi- 
scopus,  interfuit  et  praefuit.  Régi  Francorum 
conjungltur  carnalis  sponsa;  domno  Lietberto, 
Cameracensium  pontifici,  regio  et  sacerdotaii 
cubiculario,  sancta  committilur  ecclesia.  » 
(DAchery,    Spicilefjiiim ,    éd.    in-folio,    t.    II, 


p.  i^a;  BoHandistes,  Acta  Sanctoram,  juin, 
t.  IV,  p.  590;  Migne,  Palrologiœ  [latinœ)  car- 
sus, i.  CXLVI ,  coi.  I  /tSg.  Cf.  Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  XI,  p.  4.8 1  a.) 

'"'  Chronicoii  Sancti  Andreae,  1.  Il,  c.  12  : 
«  Quinte  igitur  ordinationls  saepefati  (  Waldrici  ) 
abbatis  anno ,  dominus  episcopus  Gerardus .  .  . , 

anno  praesulatus  sui  XL ,   adeptus  est 

consortia  vitae;  obiit  autem  II  idus  martii,  anno 
Dei  Cliristi  ML.»  [Monumenta  Germaniae  histo- 
rica,  Scriptores,  t.  VII,  p.  533.)  Nous  nefaisons 
que  reproduire  ici  un  argument  présenté  par 
Bethmann,  en  faveur  de  l'année  io5i  ,  dans 
une  note  des  Monumenta,  t.  VII,  p.  Ago, 
note  70. 

(')  Chronicon  Sancti  Andreae,  1.  If,  c.  9,  Mo- 
numenta Germaniae  hislorica ,  Scriptores ,  t.  \ï\ , 
p.  532. 
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l'on  admet  que  l'auteur  suivait,  pour  le  millésime,  le  stjie  de  Pâfp.ies,  ces 
synchronismes  nous  amènent  à  assigner  à  la  mort  de  Gérard  la  date 
du  1 A  mars  io5i. 

En  outre,  si  c'est  bien  à  Cologne  que  les  représentants  des  Cambraisiens 
sont  allés  trouver  l'empereur  Henri  III,  ce  ne  peut  être  qu'en  i  o5 1 .  Car  Henri 
célébra  les  fêtes  de  Pâques  en  lo^Q,  à  Merseburg('),  et,  en  io5o,  à 
Maastricht  (2). 

On  peut  donc  tenir  pour  très  vraisemblable  que  Lietbert  fut  désigné 
par  Henri  III  comme  évècpie  de  Cambrai,  le  jour  de  Pâques,  c'est-à-dire 
le  3  1  mars  io5  i  (^'. 

Le  récit  des  Gesta  implicpie  qu'avant  de  gagner  Reims  pour  y  recevoir  la 
consécration,  Lietbert  se  rendit  à  Cambrai.  Puisqu'il  fut  consacré  le  jour 
même  où  la  reine  Anne  reçut  l'onction  royale ,  on  croira  volontiers  que  cette 
cérémonie  eut  lieu  à  la  Pentecôte ,  le  i  9  mai  ;  c'était  une  fête  qu'on  aimait 
tout  naturellement  choisir  pour  les  sacres  C'I 


C  Voir  les  preuves  dans  Steindorff,  Jahr- 
bàcher  des  deutsclien  Reichs  miter  Heinrich  111, 
t.  II,  p.  65. 

'"'  Ibidem,  t.  II,  p.  106;  et,  pour  io5i, 
p.  i4^o,  note  3. 

P)  On  ne  saurait ,  pour  la  date  de  l'élévation 
de  Lietbert  sur  le  siège  de  Cambrai,  tirer  au- 
cune conclusion  du  compte  des  années  de  son 
épiscopat,  telles  qu'elles  sont  indiquées  dans 
les  chartes,  car  elles  supposent  des  points  de 
départ  différents.  Pour  nous  en  tenir  à  des 
actes  expédiés  au  nom  de  Lietbert,  et  dont 
les  originaux  nous  sont  parvenus,  deux  chartes 
l'une  pour  l'église  de  Cambrai ,  l'autre  pour  les 
chanoines  de  Saint- Aubert ,  toutes  deux  don- 
nées à  Cambrai,  sont  datées  de  1057,  indic- 
tion 10,  la  3°  année  du  règne  d'Henri,  la  7° 
de  l'épiscopat  de  Lietbert;  tous  les  éléments 
concordent ,  rindiction  10  correspond  à  1057; 
la  3"  année  du  règne  d'Henri  IV  s'étend  du 
17  juillet  io56  au  16  juillet  1067;  la  7°  année 
de  l'épiscopat  de  Lietbert  correspond  à  1057- 
io58,  à  compter  de  io5i.  (Chartes  publ.  dans 


Le  Glay,  Glossaire  topographiqne  de  l'ancien 
Cambrésis,  dans  Mémoires  de  la  Société  d'émula- 
tion de  Cambrai,  t.  XIX ,  2'  partie ,  p.  7  ,  n°  iv ,  et 
p.  8,  n°  V.)  Une  autre  charte,  datée  de  1076 
et  la  25°  année  de  l'épiscopat,  suppose  aussi 
un  point  de  départ  pris  en  io5i  ;  mais  dans  la 
date  de  cette  charte ,  l'année  du  règne  et  l'in- 
diction  ne  concordent  pas  avec  1076  (Le  Glay, 
Ibid.,  p.  i4,  n°  ix).  Mais  une  charte  datée  de 
1076  et  la  23°  année  de  l'épiscopat  suppose 
un  point  de  départ  pris  en  io52  ou  io53 
(Le  Glay,  Ibid.,  p.  12,  n'  viii).  Enfin  en  fa- 
veur de  l'année  io49,  pris^  comme  première 
année  de  l'épiscopat,  nous  avons  une  charte 
datée  de  1074,  la  25°  année  de  l'épiscopat 
(Le  Glay,  Ibid.,  p.  12,  n°  vu).  Nous  devons 
citer  ici  un  diplôme  de  Philippe  I"'  de  l'an  1 06  5 , 
dans  la  date  duquel  est  mentionnée  l'année 
de  l'épiscopat  de  Lietbert,  la  17°,  ce  qui  ne 
s'accorde  qu'avec  un  point  initial  pris  en  1  odg 
(voir  plus  loin,  p.  66,  1.  22). 

"''   Henri  I"'  avait  été  sacré  à  la  Pentecôte 
1027.  Voir  plus  loin ,  p.  2,1.  21  et  n.  3. 
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Admettons  qu'Henri  ait  épousé  Anne  le  1 9  mai  1  o5  1 ,  leur  premier  enfant 
qui  fut  Philippe ,  n'a  pu  naître  avant  février  1  o  5  2 . 

n  nous  faut  rejeter  le  témoignage  de  la  charte  d'Elinand  qui  en  loôg 
donne  dix  ans  à  Philippe  I"^'. 

Le  récit  du  sacre  et  les  Miracles  de  saint  Benoît  restent  seuls  en  pré- 
sence qui  disent,  l'un,  que  Philippe  avait  sept  ans  au  moment  de  son  sacre 
(20  mai  1059),  l'autre  qu'il  avait  le  même  âge  à  la  mort  de  son  père  (4.  août 
1060). 

On  pourrait  concilier  ces  deux  affirmations  en  domiant  à  l'expression 
septennis,  employée  par  les  deux  écrivains,  un  sens  différent,  en  supposant  que 
le  premier  a  voulu  dire  que  le  jeune  roi  était  dans  sa  septième  année  le  2  3  mai 
10.59,  ^t  ^®  second  qu'il  avait  sept  ans  révolus  au  4  août  io6o;  de  telle  sorte 
que,  dans  cette  hypothèse,  il  serait  né  en  ]  o33  et  avant  le  28  mai  W. 

B  nous  paraît  cependant  préférable  de  choisir  entre  les  deux  témoignages; 
et  celui  du  récit  du  sacre,  hien  qu'anonyme,  mais  parce  qu'd  présente  une 
série  d'éléments  chronologiques  précis  et  tous  concordants,  nous  paraît  avoir 
plus  d'autorité  que  celui  de  Raovd  Tortaire.  Ajoutons  qu'il  se  pourrait  que 
Raoul  Tortaire ,  moine  de  Saint-Benoît  de  Fleury,  eût  connu  le  récit  du  sacre , 
auquel  il  semble  que  plus  tard  mi  autre  moine  de  Fleury ,  Hugues ,  a  emprunté 
tout  ce  qu'il  raconte  du  sacre  ('^'.  Raoul  Tortaire  sachant  que  le  jeune  roi  avait 
sept  ans  quand  il  fut  associé  au  trône ,  lui  a  donné  le  même  âge  à  la  mort  de 
son  père ,  sans  prendre  garde  qu'un  intervalle  de  plus  d'un  an  s'était  écoulé 
entre  les  deux  événements. 

Si  donc  Philippe  avait  sept  ans ,  c'est-à-dire  sept  ans  accomplis  au  moment 
de  son  sacre,  il  était  né  en  loSa,  et  avant  le  2  3  mai. 

2.  Sacre  de  Philippe  P"^.  —  Il  fut  sacré  à  Reims,  du  vivant  de  son  père, 
le  jour  de  la-  Pentecôte  loSg,  c'est-à-dire  le  20  mai,  par  l'archevêque  de 
Reims,  Gervais.  Un  récit  du  sacre  nous  est  parvenu,  que  l'on  peut  en  raison 

'''    On    pomrait  invoquer  l'autorité    de   ia  chronique ,  composée ,  il  est  vrai ,  de  notes  anna- 

Chronique     de     Saint-Pierre     de     Châlons     :  listiques,  mais  qui  ne  nous  est  parvenue  que 

(I  MLIII.   Phiiippus   rex  natus  est.»   [Rec.    des  dans  une  rédaction  du  xiii°  siècle. 
histor.  de  la  France,   t.    XI,  p.  Sd^B.)  Mais  '"'   Sur  les  rapports  entre  le  récit  du  sacre  et  la 

nous  ne  saurions  déterminer  la  valeur  de  cette  chroniquedeHuguesdeFleury,voirp.xxiv,n.2. 
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de  sa  forme  et  de  la  précision  des  détails,  qualifier  de  procès-verbal (').  L 
chroniques  sont  d'accord  avec  ce  document t"^'. 


'')  Ce  récit  a  été  souvent  publié  ;  on  en  trou- 
vera le  texte  complet  dans  le  Rec.  des  histor.  de 
la  France,  t.  XJ,  p.  32  ;  voir  un  extrait,  et  la 
bibliographie ,  en  tète  de  notre  Recaeil,  sous  le 
n°  I.  Le  récit  plus  court  pul^lié  dans  le  Recueil 
des  histor.,  t.  XI,  p.  33,  et  tiré  d'un  manuscrit 
de  Saint-Thierry  de  Reims  que  nous  n'avons 
pu  retrouver,  n'est  qu'un  abrégé  remanié  du 
récit  plus  long. 

'"'  11  est  inutile  de  rapporter  ici  les  textes 
des  chroniques,  qu'on  trouvera  aux  tomes  XI  et 
XII  du  Recueil  des  historiens  de  la  France.  Mais  il 
est  utile  d'appeler  l'attention  sur  le  passage  du 
Liber  modernorum  regiim  Francoram  d'Hugues 
de  Fleury  relatif  au  sacre  de  Philippe.  11  existe , 
comme  on  sait,  deuK  manuscrits  de  l'œuvre 
d'Hugues, reproduits  par  Waitz, dans  Monamenta 
Germaiiiaehistorica,  Scriptores,  t.  IX,  p.  SSg; 
ce  sont  même  deux  rédactions  im  peu  diffé- 
rentes; l'une  d'elles  donne  pour  la  date  du 
sacre,  le  millésime  io58,  mais  c'est  une  erreiu' 
de  scribe,  et  il  faut  corriger  io5g,  puisque 
c'est  cette  dernière  date  qu'on  trouve  dans  les 
nombreuses  compilations  dérivées  du  Liber 
d'Hugues.  La  comparaison  du  passage  d'Hugues 
relatif  au  sacre  avec  le  procès-verbal  ne  per- 
met pas  de  douter  qu'il  y  ait  un  lien  de  filiation 
entre  ces  deux  textes.  Le  procès-verbal  et  l'une 
des  rédactions  d'Hugues  disent  tous  deux  que 
le  sacre  eut  lieu  «ante  altare  beatae  Mariœ»; 
l'une  et  l'autre  rédaction  d'Hugues  disent  que 
vingt-deux  archevêques  et  évéques  assistèrent  à 
la  cérémonie,  et  le  procès-verbal  énumère  en 
effet  vingt-deux  prélats ,  sans  compter  l'arche- 
vêque de  Besançon  et  l'évêque  de  Sion,  à  qui 
le  procès-verbal  et  Hugues  de  Fleury  assignent 
une  place  à  part.  Mais,  comme  Hugues  n'a  pu 
fournir  à  l'auteur  du  récit  du  sacre  les  détails 
sur  l'ordre  de  la  cérémonie,  ni  la  formule  de 
serment  prononcée  par  le  roi ,  qu'en  outre  l'on 


ne  trouve  rien  dans  Hugues  de  Fleury  qui  ne 
soit  dans  le  procès  verbal,  l'on  en  conclura  que 
la  fdiation  s'établit  du  procès-verbal  au  chro- 
niqueur. D'où  cette  autre  conclusion  que  ce 
procès-verbal,  dont  nous  ne  connaissons  plus 
qu'un  manuscrit  du  xiii°  siècle,  a  été  rédigé 
avant  que  le  moine  de  Fleury  n'éci'ivît  son  livre 
c'est-à-dire  au  plus  tard  dans  le  premier  quart 
du  xii°  siècle. 

Le  chroniqueur  Clarius  rapporte  le  sacre  de 
Philippe  à  l'année  io55  [Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  XI,  p.  197  c;  Duru,  Bibliothèque  his- 
torique de  l'Yonne,  t.  II,  p.  5o6);  mais  l'on 
sait  combien  est  incertaine  la  chronologie  de 
cet  auteur. 

La  date  d'un  diplôme  d'Henri  1"  pom-  l'ab- 
baye de  Tournus ,  donné  à  Reims  le  jour  même 
du  sacre  de  Philippe,  est  beaucoup  plus  em- 
barrassante ;  car  c'est  là  le  seul  document  dont 
on  puisse  affirmer  qu'il  est  contemporain  du 
sacre,  et  il  ne  s'accorde  pas  avec  le  procès -ver- 
bal. Il  est  vrai  que  l'original  ne  nous  a  pas  été 
conservé,  mais  nous  avons  une  copie  faite  par 
Chifflet  sur  l'original  et  imprimée  dans  son 
Histoire  de  V abbaye  royale  et  de  la  ville  de  Tournus , 
p.  3i5  (texte  reproduit  dans  le  Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  XI,  p.  600,  n°  xxxiii),  et  un 
vidimus  du  roi  Philippe  le  Bel,  de  mars  i3o8 
(Archives  nationales  ,  JJ/1.1 ,  fol.  12  v°).  Or  ces 
deux  textes  donnent  le  millésime  io58  et  l'an 
39°  du  règne  d'Henri.  Voici  le  texte  du  vidimus 
d'après  le  registre  des  Archives  nationales  : 
«Actum  Remis  civitate  in  Penth.  festivitate  et 
in  mayo  mense.  Scriptum  manu  GuiUelmi  ad 
vicem  Balduyni  regii  cancellarii,  régnante 
domno  gloriosissimo  Henrico  anno  vicesimo 
nono  et  incarnatione  Domini  octies  centesimo 
et  quinquagesimo  octavo ,  coronato  eodem  die 
Philippo  Henrici  régis  lilio.  »  Le  copiste  de  la 
chancellerie  royale  a  lu  octies  parce  que  dans 
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3.  Date  de  la  mort  d'Henri  I'^''.  —  Avant  de  rechercher  en  qxielle  année 
mournt  Henri  P"",  il  importe  de  déterminer  à  quel  quantième  cet  événement  se 
produisit.  La  chronique  mise  sous  le  nom  de  Foulque  d'Anjou,  d'une  rédac- 
tion bien  postérieure ,  donne  pour  la  mort  d'Henri  F''  le  jour  de  la  Nativité  de 
Saint-Jean,  c'est-à-dire  le  2 4  juint'',  et  c'est  le  quantième  que  la  plupart  des 


l'original  le  mot  millesimo  était  rendu  par  le 
signe  00  qu'il  a  pris  pour  un  8;  quant  au  mot 
ceiitesiino,  son  addition  est  le  résultat  de  la  pre- 
mière faute,  le  copiste  ayant  compris  quociies 
seul  ne  signifiait  rien.  La  ag"  année  du  règne 
d'Henri  1",  que  l'on  compte  de  son  sacre  qui 
eut  lieu  à  la  Pentecôte  (i/i  mai)  1027,  ou  bien 
de  la  mort  de  son  père  survenue  le  30  juillet 
io3i,  ne  concorde  pas  avec  io58;  mais,  dans 
la  seconde  hypothèse,  la  29°  année  commence 
le  20  juillet  1 069  ;  l'on  a  pu  faire  concorder  les 
années  du  règne  avec  celles  de  l'incarnation, 
en  laisant  correspondre  l'année  1  o3 1  à  la  pre- 
mière année ,  l'an  io32  à  la  seconde  année, e(c., 
de  telle  sorte  que  l'année  io5g  répondit  toute 
entière  à  la  29°  année  du  règne;  hypothèse  "qui 
paraît  être  confirmée  par  la  date  d'un  diplôme 
pour  Coidomhs,  qui  porte  à  la  fois  l'an  io5g  et 
la  29°  année  du  règne  [Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  XI ,  p.  6o/i ,  n°  xxxv) ,  diplôme  qui  ne 
saurait  être  de  la  seconde  moitié  de  l'an  loSg , 
parce  que  Philippe  y  est  qualifié  fds  du  roi, 
et  non  roi.  11  semble  donc  que,  dans  le  di- 
plôme de  Tournus,  ML VIII  doive  être  corrigé 
en  MLYIIII,  et  que  la  date  de  la  Pentecôte 
lODg  pour  le  sacre  de  Philippe  I" ,  fournie 
par  le  procès-verljal ,  soit  préférable. 

H  est  vrai  que  dans  un  diplôme  d'Henri, 
donné  à  Cambrai,  le  5  août  io58  [Rec.  des 
histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  5gg,  n°xxxi),  la 
souscription  de  Philippe  formulée  «  S.  Philippi 
régis ,  pueri  »  paraîtrait  indiquer ,  en  raison  du 
titre  de  roi  donné  à  Philippe ,  qu'il  avait  été 
sacré  avant  le  5  août  io58,  si  nous  n'étions 
obligés  de  faire  des  réserves  sur  la  date  d'un 
acte  dont  nous  n'avons  qu'un  texte  médiocre, 
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si ,  en  outre ,  nous  ne  devions  remarquer  qu'on 
a  pu  qualifier  «roi»  l'héritier  présomptif  de  la 
couronne.  Mais  s'il  est  possible  qu'un  fils  de  roi 
soit  appelé  roi  avant  son  couronnement,  la  ré- 
ciproque n'est  pas  vraisemblable ,  à  savoir  qu'on 
ait  simplement  appelé  fils  du  roi,  un  prince 
qui  aurait  été  sacré.  Or,  au  bas  du  diplôme 
d'Henri,  de  l'an  io5g,  pour  l'abbaye  de  Cou- 
lombs, cité  plus  haut ,  nous  lisons  :  «  S.  Philippi 
filil  régis.  »  D'où  l'on  est  autorisé  à  conclure 
que  c'est  seiUement  au  cours  de  l'année  io5g, 
que  Phihppe  frit  sacré.  C'est  donc  à  la  Pente- 
côte 1069  cpi'il  convient  de  fixer  la  date  du 
couronnement  de  Phihppe  I". 

D'autres  chartes  qui  mentionnent  ce  couron- 
nement ne  nous  apprennent  rien ,  sinon  que 
cette  cérémonie  eut  lieu  du  vivant  d'Henri  I"; 
par  exemple ,  la  date  d'une  donation  d'un  cer- 
tain Eudes  à  Saint-Père  de  Chartres:  «Scripta 
est  denique  Hainrico  rege  régnante  in  eodem 
anno  quo  substituit  sibi  in  regno  Phylippum 
filium  suum.  »  (Guérard,  Carluluire  de  Saint- 
Père  de  Chartres,  t.  I,  p.  i64^);  et  encore  la 
date  d'une  charte  de  Thibaud  de  Blois,  pour 
Marmoutier  :  «  Haec  omnia  ut  firmius  robora- 
rentur  suc  postea  auctoramento  Francorum  rex 
Henricus  firmavit ,  eo  videlicet  anno  quo  filium 
sumn  regem  fecit  ordinari  Philippuni,  paucis 
ante  illam  ordinationem  diebus,  tune  sciiicet 
quando  obsidebat  castrum  Teodemerense  nun- 
cupatum ,  in  page  Carnoteno  noviter  a  quodam 
Guaszone  constructum.  u  (Métais,  Marmoulier, 
Cartalaire  blésois,  p.  43,  n°  xxxiii.) 

'''  Il  In  eodem  porro  anno  (1060)  rex  Henri- 
cus obiit  in  Nativitate  sancti  Johannis.  n  (iîec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  i38a.) 
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historiens  ont  adopté.  Mais  une  chronique  de  Reims (')  et  la  chronique  de 
Saint -Aubin  d'Angers  (-^^  donnent  la  veille  des  nones  d'août,  en  d'autres 
termes  le  k  août.  Elles  sont  d'accord  avec  une  charte  de  donation ,  insérée  au 
Cartulaire  de  Saint-Père  de  Chartres,  datée  de  la  veille  des  nones  d'août,  le 
jour  où  mourut  le  roi  Henri(^).  Ce  renseignement  est  contrôlé  par  les  obi- 
tu aires,  où  l'obit  d'Henri  est  inscrit  soit  au  4  aoûtC'),  soit  à  une  date  très 
voisine,  le  ô*'')  ou  le  2  août(^).  Du  rapprochement  de  ces  divers  documents 
l'on  est  autorisé  à  conclure  qu'Henri  P'"  mourut  le  l\.  aoùt(^). 

Pour  l'année,  les  chroniques  donnent  des  millésimes  différents.  La  plupart 
et  les  plus  autorisées  rapportent  la  mort  d'Henri  1"'  à  l'année  1  060'^),  mais  il 


''■'  «MLX.  Obiit  Henricus  rex  piissimus, 
pater  Philippi ,  pridie  nonas  augusti.  »  (  Chroiii- 
con Remense ,  dans  Bec.  des  histor.de  la  France, 
t.  XI,  p.  291  D.  ) 

''^'  «  Henricus  rex  obiit  pridie  nonas  avigusti.  » 
(Chronicon  S.  Albini  Andegav.,  dans  Rec.  des 
hislor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  287  a;  Halphen, 
Recueil  d'annales  angevines  et  vendâmoises ,  p.  5.) 

P'  «Concessa  est  et  roborata  haec  donacio 
pridie  nonas  augusti,  die  qua  niortuus  est 
Hainricus  rex  Francise.»  (Guérard,  Cartulaire 
de  l'abbaye  de  Saint-Père  de  Chartres,  t.  I, 
p.  i53.)  Cf.  René  Merlet,  Da  lien  où  mourut 
Henri  l" ,  roi  de  France,  le  U  août  1060 ,  dans 
Le  Moyen  âge,  igoS,  p.  2o3. 

'*'  Dans  les  oljituaires  de  Saint-Denis ,  d'Ar- 
genteuil,  de  Saint-Magioire ,  de  Sainte-Gene- 
viève, de  Longpont-les-Montlliéry  (Molinier, 
Obituaires  de  la  province  de  Sens,  t.  I,  p.  020, 
34.1  ,  34.8,  391  ,  5o6  et  626). 

(*'  Dans  l'obituaire  de  Saint -Martin -des - 
Champs  (Molinier,  oavr.  cité,  t.  I,  p.  45o). 

'"'  Dans  l'obituaire  de  Notre-Dame  de  Paris 
et  dans  un  obituaire  de  Saint-Denis  (Molinier, 
oavr.  cité,  t.  I,  p.  i63  et  335). 

<''  C'est  la  date  adoptée  par  M.  Sœhnée, 
Etude  sur  la  vie  et  le  règne  de  Henri  I"' ,  dans 
Ecole  nationale  des  chartes.  Positions  des  thèses 
(i89i),p.  5o. 

(*'   Hugues    de   Fleury,    qui,    comme  nous 


l'avons  vu ,  donne  pour  la  date  du  sacre  l'année 
1069,  ajoute  cpie  le  roi  Henri  mourut  l'année 
suivante  :  «  sequenti  vero  anno  deliinctus  est 
rex  »  [Monnmenta  Germaniae  historica,  Scriptores, 
t.  IX,  p.  38g).  —  La  Chronique  de  Vendôme 
ou  de  l'Evière,  dont  l'auteur  vivait  probable- 
ment à  la  fin  du  xi°  siècle,  rapporte  la  mort 
d'Henri  à  1060,  la  même  année  que  mourut 
Geoffroy  Martel  :  «  MLX.  Obiit  Henricus,  Fran- 
corum  rex,  anno  ordinationis  suae  XXIX,  et 
eodem  ipso  anno  obiit  Gausfredus  comes ,  Ful- 
conis  filius,  XVIII"  kal.  decembris,  feria  111% 
hora  diei  prima.  »  (  Marchegay  et  Mabille ,  Chro- 
niques des  églises  d'Anjou,  p.  167;  Halphen, 
Rec.  d'annales  anqevines  et  vendâmoises  ,  p.  63.) 
Le  4  août  1060  ne  tombe  pas  dans  la  29°  an- 
née du  règne  d'Henri,  à  compter  de  la  mort 
de  son  père;  il  était  entré  dans  la  3o°  année 
de  son  régne  le  20  juillet  1060;  encore  moins 
était-ce  la  29°  année,  à  compter  de  son  sacre 
qui  avait  été  célébré  le  i4mai  1027.  Mais  l'au- 
teur de  la  chronique  nous  donne  un  rensei- 
gnement très  précis  sur  la  date  de  la  mort  de 
Geoffroy  Martel ,  quand  il  nous  dit  qu'elle  sur- 
vint le  1 8  des  calendes  de  décembre  et  un 
mardi;  or  en  1060,  le  i4  novembre  tombe  bien 
un  mardi.  —  Clarius  :  «Anno  MLX  obiit  rex 
Hainricus.  »  [Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  i97D;Duru,  Bibliothèque  histor.  de  l'Yonne, 
t.  II,  p.  607.)  —  Orderic  Vital  mentionne  à 
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en  est  deux,  la  chronique  de  Saint-Florent  de  Saumur  et  la  chronique  de 
Saint-Aubin  d'Angers  qui  placent  cet  événement,  l'une  à  1069,  l'autre  à 
l'année  1061. 

Le  témoignage  d'une  compilation  du  xiii'=  siècle ,  telle  qu'est  la  chronique  de 
Saint-Florent (^),  ne  saurait  prévaloir  contre  l'autorité  d'un  diplôme  d'Henri  F'', 
pour  Saint-Martin-des-Champs  (^),  daté  de  l'an  1060,  encore  que  ce  diplôme 
ne  nous  soit  connu  que  par  des  copies  et  qvie  les synchronismes y  soient  erronés, 
ni  surtout  contre  l'autorité  d'un  diplôme  d'Henri  I"'  pour  Saint-Père  de 
Chartres P),  daté  de  la  même  année,  et  dont  l'original  nous  est  parvenu,  ni 
enfin  contre  les  témoignages  de  tant  d'autres  chroniqueurs. 

Quant  à  l'année  1061,  elle  n'est  donnée  que  par  la  Chronique  de  Saint- 
Aubin  d'Angers  W,  dont  la  chronologie  est  souvent  fautive. 


deux  reprises  la  mort  d'Henri ,  la  première  l'ois , 
au  livre  I,  sous  la  date  de  1060,  la  seconde 
fois,  au  livre  III,  sous  l'année  loôg  et  l'indic- 
tion  i3  :  ir  Anno  ab  incarnatione  Domini  MLX, 
Henri  eus  Francorum  rex  mortuus  est.  »  (  Orderic 
Vital,  éd.  Le  Prévost,  t.  I,  p.  i85.)  «Anno  ab 
incarnatione  Domini   MLIX,  indictione  XIII, 

Henricus  rex  Francorum potionem .  .  . 

accepit;    in   crastinum  obiit. »   (éd.  Le 

Prévost,  t.  II,  p.  79);  mais  dans  le  second  pas- 
sage ,  le  millésime  est  corrigé  par  le  chiffre  de 
l'indiction  qui  est  celui  de  1060;  et  l'on  peut 
ajouter  que  pour  Orderic  Vital,  l'indiction  i3 
correspondait  bien  à  1060,  puisque  dans  un 
autre  passage  l'indiction  1 3  est  donnée  comme 
étant  celle  de  1069  :  «Annoab  incarnatione 
Domini  MLVIIII,  indictione  Xll»  (éd.  Le 
Prévost,  t.  II,  p.  68).  (Ces  divers  passages  ont 
été  vérifiés  dans  les  mss.  lat.  55o6  et  55o6^ 
de  la  Bibliothèque  nationale.)  —  Citons  encore 
Brève  chronicon  Fontanelknse  :  «Anno  MLX 
obiit  Henricus  rex  Francorum.»  [Rec.  des  his- 
tor.  de  h  France,  t.  XII,  p.  771  a);  Foulque 
Rechin ,  Historiu  Andegavensis  :  «  In  eodem 
porro  anno  (1060)  rex  Henricus  obiit  in  Nati- 
vitate  S.  Johannis ,  et  meus  avuncidus  Goffridus 
tertio  die  post  festivitatem  B.  Martini  liono  fine 


quievit.  >i  [Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  108  b;  Marchegay  et  Salmon,  Chroniques 
d'Anjou,  p.  379);  Chronicon  Vezeliacense  : 
«MLX.  Obiit  Henricus  rex  Francorum.»  [Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  385  a);  Chro- 
nicon S.  Sercjii  Andegavensis  :  «  Anno  ab  incar- 
natione Domini  MLX  .  .  .  obiit  Hainricus  rex 
Francorum.»  (Marchegay  et  Mabille,  Chro- 
niques des  églises  d'Anjou,  p.  i37);  Brève 
chronicon  S.  Martini  Turonensis  :  «Henricus 
fiHus  Robeiti  [regnavit]  annis  XXIX ,  obiit 
anno  incarnati  Verbi  MLX.  »  [Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  XI,  p.  312  a). 

'''  «  MLIX.  Obiit  Henricus,  rex  Francorum, 
vicesimo  nono  anno  regni  sui.  »  (  Marchegay  et 
Mabille,  Chroniques  des  églises  d'Anjou,  p.  189; 
Halphen ,  Recueil  d'annales  angevines  et  vendô- 
moises,  p.  1 19.) 

'"'  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI ,  p.  606 , 
n°  xxxvi,  etR.  de  Lasteyrie,  Cartulaire  général 
de  Paris,  t.  I,  p.  isd,  n°  96  :  «Anno  regni 
supradicti  régis  XXVII.  Actum  anno  ab  incar- 
natione Domini  M°LX,  indictione  XV,  Parlsius 
publiée.  » 

'''   Voir  plus  loin,  n°  II,  p.  6-7. 

'"!  «  MLXI.  Gaufridus  Martellus  obiit  XVIII» 
kal.  decembris.  .  .  Hainricus  rex  obiit  II  nonas 
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Ou  ne  saurait  d'ailleurs  reculer  jusqu'au  /i  août  1 06  i  la  mort  d'Henri  quand 
nous  voyons  le  roi  Philippe  délivrer  à  des  églises,  dès  l'année  io6o,  des 
privilèges  que  souscrit  sa  mère  Anne ,  sans  aucune  intervention  de  son  père , 
sans  qu'il  soit  fait  mention,  dans  la  date,  du  règne  d'Henri  (').  Il  y  a  plus  :  dans 
une  charte  du  2  5  novembre  1 060,  l'évêque  de  Chartres  déclare  avoir  fait  une 
donation  pour  le  salut  de  l'âme  de  ses  souverains,  Philippe  et  Annet^';  il  ne 
parle  pas  d'Henri. 

Henri  I"''  est  donc  mort  le  4  août  1060. 

4.  Minorité  de  Philippe  P'.  Tutelle  de  Baudouin,  comte  de  Flandre.  — 
La  transmission  du  pouvoir  royal  se  trouvait  assurée  par  le  sacre  de  Philippe. 
Mais  celui-ci  n'ayant  que  sept  ans  ne  pouvait  exercer  le  pouvoir.  Il  fallut  donc 
lui  donner  un  tuteur  en  même  temps  que  pourvoir  le  royaume  d'un  régent. 

Nous  sommes  mal  renseignés  sur  les  conditions  de  la  tutelle  des  particuhers 
et  des  rois  à  cette  époque,  supposé  que  les  règles  en  fussent  déterminées. 
Il  est  plus  probable  que  la  coutume  était  flottante.  En  fussions-nous  mieux 
informés  que  nous  ne  saurions  conclure  de  la  tutelle  des  particuliers  à  celle  des 
rois.  Car  le  roi  mineur  n'était  pas  frappé  de  la  même  incapacité  juridique  cpie 
les  simples  chevaliers.  Les  actes  étaient  expédiés  en  son  nom;  il  avait  un  sceau. 
Sa  parole  avait  la  même  valeur  que  celle  d'un  roi  majeur.  Nous  voyons  que 
plusieurs  diplômes  de  Philippe  l"',  expédiés  avant  l'époque  de  sa  majorité,  ne 
portent  pas  la  souscription  de  son  tuteur  ni  celle  de  la  reine,  samère'^^.  Le  roi 
mineur  n'avait  donc  qu'une  incapacité  de  fait. 

Le  tviteur  de  Philippe  fut  Baudouin,  comte  de  Flandre.  H  semlDle  que  léga- 
lement, et  à  se  conformer  aux  règles  du  droit  franc,  la  tutelle  eût  dû  venir  à 
Robert,  duc  de  Bourgogne,  frère  d'Henri  F'",  et  par  conséquent  oncle  paternel 
du  roi.  Cependant  elle  fut  attribuée  au  comte  Baudouin,  qui  n'était  fonde  du 
roi  que  par  alliance ,  ayant  épousé  Adèle ,  sœur  d'Henri  F'\  Par  qui  fut  désigné 
le  tuteur.'^ 


augusti.»    (Marchegay  et  Mabille,   Chroniques  rum  piissimorum  regum,  Philippi  scilicet   et 

des  églises  d'Anjou,  p.   25;  Halphen,   Recueil  matris  ejus  Agnetis». 

d'annales  angevines  el  vendômoises,-p.  5.)  P)  Par  exemple,  le  n°  XV  (io63),  diplôme 

<■'   Voir  plus  loin  n°' IV  et  V.  original,  privilège  pour  l'église  d'Harlebeke ,_^ 

'^^  Voir  plus  loin  n°  VI,  p.  20,  1.  2  :  «nostro-  p.  à5  et  p.  àoi. 
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Les  chroniqueurs  qui  ont  le  plus  d'autorité  disent  expressément  qu'Henri 
mourant  confia  son  fils  à  la  garde  du  comte  de  Flandre  :  ce  sont  un  chroniqueur 
anonyme  de  Saint-Benoit-sur-Loire  (^),  Hugues  de  Fleuryf'^',  Guillaume  de 
Jumiège(^',  Orderic  \ital('').  Hariulf("'  et  l'auteur  d'une  compilation''''  appa- 
rentée à  l'histoire  d'Hugues  de  Fleury,  quoique  moins  précis,  ne  sont  pas 
contradictoires.  Hariulf  nous  dit  qu'après  la  mort  deson  père,  le  jeune  roi  et 
le  royaume  furent  confiés  au  comte  Baudouin  ;  et  l'auteur  de  la  compilation , 
que  le  roi  fut  placé  sous  la  garde  du  même  comte  ;  mais  par  qui ,  en  vertu  de 
quelle  décision,  ils  ne  l'indiquent  pas.  Ils  ne  mentionnent  que  la  tradition 
de  l'enfant  et  de  son  royaume  au  tuteur  ;  ils  ne  disent  pas  que  la  tutelle  n'ait 
pas  été  organisée  et  réglée  par  Henri  P'"  avant  sa  mort. 

Ce  n'est  que  sous  la  plume  d'un  chroniqueur  du  xiv^  siècle,  Jean  d'Ypres^''', 


f  Chronique  anon\ane  de  Saint-Benoît-sur- 
Loire  :  «  Philippus  igitiir,  quoniam  puerulus 
erat, tutorem  et  nutritorein  a  pâtre  accepit Bal- 
duinum,  Flandrensium  comilem,  probuni  sane 
virum  et  justi  tenacem.  Qui  usque  ad  intelligi- 
bileni  œtatem,  eum  bénigne  fovit,  regnum 
gnaviter  administravit,  rebelles  et  inquietos 
virga  directionis  correxit.  Adolescentl  vero  de- 
mum  ex  integro  regnum  restituit.  Ipse  autem 
nonpostmultuni  tempus  exliac  vita  decessit. . .  » 
{Rec.  des  histor.  de  la  France^  t.  XI,  p.  161  d.) 

'"'  Hugues  de  Fleury,  Hisloria  Francoram  : 
«Philippum  vero  filium  suum  sub  tulela  Bal- 
duini,  Flandrensis  comltis,  constituit,  qui 
eum  nobiliter  et  fideliter  educavit  et  regnum 

o 

ejus  strenue  rexit  ac  défendit.  «  [Monumenta Ger- 
màniue  histor.,  Scriptores,  t.  IX,  p.  38q.)  — 
Modernorum  regam  Francor.  actas  :  «  Sequenti 
vero  anno  defunctus  est  rex  sepedictus  Henri- 
cus .  .  .  relinquens  filio  suo  régi  Philippe  non- 
dum  adulto  tutorem  comitem  Flandrensium 
Balduinum ,  virum  sibi  fidelissimura  et  liones- 
tum.  »  (Monumenta  Germuniae  histor.,  Scrip- 
tores,  t.  IX,  p.  389;  Rec.  des  Idstor.  de  la 
France,  t.  XII,  p.  796  c.) 

<''  Guillaume  de  Jumiège,  1.  VII,  c.  28  : 
1  Philippum    vero    filium   suum    in    regimine 


Francorum  haeredem  constituit  et  tutelae  Bal- 
duini Flandrensis  satrapoe  commendavit. »  (Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  48  e.) 

<'''  Orderic  Vital,  Histor.  ecclesiastica,  1.  111, 
c.  V.  :  «  Sceptra  Francorum  Philippo  filio  suo  qui 
adhuc  puerilibus  annis  detlnebatur  reliquit  et 
Balduino,  Flandrensium  duci,  puerum  eum 
regno  ad  tutandum  commendavit.  Hujusmodi 
tutela  tanto  duci  bene  competebat  quippe  qui 
Adalani  Bodberti  régis  Francorum  fdiani  in 
conjugium  babebat.  »  (Ed.  Le  Prévost,  t.  II, 
p.  79;  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  229D.) 

'*'  Hariulf,  Chronicon  Centalense ,  1.  IV, 
c.  XXII  :  «  Interea  mortuo  rege  Francorum 
Henrico,  .  .  .  Philippus  adhuc  puer,  regiae  di- 
gnitatis  culmine  jam  suscepto  a  pâtre ,  regendi 
posse  et  scire  nondum  haljens,  Balduino,  Flan- 
drensium comiti,  cuslodiendus  eum  regno  tra- 
ditur.  11  (Ed.  Lot,  p.  234;  Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  XI ,  p.  i  02  d.  ) 

C'  «Non  multo  post  defuncto  pâtre,  puer 
positus  est  sub  custodia  Balduini  Flandrensis 
comitls.  »  (Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.   lôgE.) 

<''  Jean  d'ipres,  Chronicon  Sithiense  :  «Iste 
Balduinus,  ratione  uxoris  suae  janîdiclœ,  con- 
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qtie  nous  trouvons  l'assertion  que  le  comte  Baudouin  aurait  été  choisi  comme 
tuteur  du  jeune  roi  par  les  barons  de  France,  et  que  ceux-ci  lui  auraient  rendu 
l'hommage  en  même  temps  que  promis  la  couronne  au  cas  où  le  jeune  roi 
viendrait  à  mourir  pendant  sa  minorité.  Cette  dernière  circonstance  est  trop 
invraisemblable  pour  qu'on  puisse  ajouter  foi  à  la  première  assertion.  Tout 
porte  à  croire  au  contraire  que  les  conditions  de  la  tutelle  et  de  la  régence 
avaient  été  réglées  par  Henri  ¥'. 

Si  on  admet  que,  conformément  au  droit  germanique  et  aux  coutumes 
féodales,  la  tutelle  eût  dû  être  dévolue  au  plus  proche  parent  mâle,  c'est-à- 
dire  à  Robert,  duc  de  Bourgogne,  et  si,  d'autre  part,  nous  ne  voyons  pas 
que  ce  duc,  oncle  du  roi,  ait  élevé  aucune  prétention  à  cette  tutelle,  on 
peut  penser  qu'il  y  avait  eu  de  la  part  d'Henri  P""  une  désignation  du  comte 
Baudouin  pour  exercer  la  tutelle. 

Plusieurs  raisons  avaient  pu  décider  Henri  à  écarter  son  frère  du  gouver- 
nement du  royaume  :  le  souvenir  de  ses  démêlés  avec  lui  après  la  mort  du  roi 
Robert,  le  fait  qu'au  moment  du  sacre  de  Philippe,  le  duc  de  Bourgogne  était 
excommunié  et  ses  terres  en  interdit  (^).  Baudouin  au  contraire  était  toujours 
demeuré  fidèle  à  Henri.  Il  avait  le  renom  d'un  homme  sage  dans  le  conseil  et 
vigoureux  dans  l'action  '-'.  Et  peut-être  le  roi  mourant  craignait-il  des  soulève- 
ments des  grands  pendant  une  minorité,  des  insurrections  contre  un  roi  enfant 
et  pensait-il  qu'une  main  puissante  serait  nécessaire  pour  réprimer  les  mouve- 
ments des  barons  qu'on  pouA^ait  prévoir  et  qui,  en  effet,  se  produisirent.  Mais 
si  le  roi  Henri  avait  désigné  le  comte  de  Flandre  pour  la  garde  de  son  tils  et 
du  royaume,  il  est  vraisemblable  que  sa  volonté  eut  besoin,  pour  être  res- 
pectée, de  la  sanction  des  grands;  qu'en  conséquence,  Baudoum,  au  moment 

sensu  et  electione  omnium  baronum  Franciae,  utpote  justus  haeresperAthelam  uxorem,  régis 

tutorjuvenis  régis  Philippi  et  totius  regui  ba-  Henrici  sororem. »  (Corpus  chronic.  Flandren.. 

julus  est  efTectus  :  qui  siJji  omnes   homagium  t.  T,  p.  86.)  Le  point  de  départ  de  ces  chro- 

fecenint,  spondentes  quod  si  juvenem  regem  niques  doit  être   le  passage   des  Annales  El- 

mori  contingeret  infra  tutelae  tempora,  ipsum  nonenses  cité  plus  loin,  p.  xxxi,  n.  i,  et  dont  ils 

Balduinumin  regem  Francorum  sublimarent.  »  ne  sont  que  l'amplification. 

[Rec. des  histor. delà  France, t.X\,f.  38oc.) —  <''  Voir  E.  Petit,  Histoire  des  ducs  de  Bour- 

Cf.  aussi  une  chronique  des  comtes  de  Flandre ,  gogne,  t.  I ,  p.  163,170. 

qui  est  peut-être  la  source  de  Jean  d'Ypres  :  '^'  Guillaume    de  Poitiers,    Gesta  Guillelmi 

I.  salvatamen  fidelitate  Philippi  pueri  siviveret;  ducis  Normamiorain ,  dans  Rec.  des  histor.  de  la 

si  autem  non , ipse Balduinus cornes rex  existeret  France,  t.  XI,  p.  8ob. 
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qu'il  prit  le  gouvernement ,  s'assura  le  consentement ,  sinon  de  tous  les  barons , 
au  moins  de  tous  ceux  qni  étaient  fidèles  à  la  royauté.  Si  les  barons  n'élirent 
pas  le  tuteur,  du  moins  donnèrent-ils  leur  adhésion  au  choix  qu'avait  fait  le  roi 
défunt  W. 

Le  comte  Baudouin  eut  tout  ensemble  la  tutelle  du  roi  et  le  gouvernement 
du  royaume.  H  était  comme  on  le  lui  fait  proclamer  dans  la  charte  de  fondation 
de  l'église  Saint-Pierre  de  Lille  :  «  Phiiippi ,  Francorum  régis ,  ejusque  regni 
procurator  et  bajulus''^'  ». 

Bien  que  les  documents,  chroniques  et  diplômes,  témoignent  de  la  parti- 
cipation de  la  reine  Anne ,  mère  de  Philippe  I^\  au  gouvernement  du  royaume 
pendant  la  minorité  de  son  fils,  il  serait  inexact  de  dire  qu'elle  a  partagé  la 


'''  Annales  Elnonenses  minores  :  «  Henricus 
rex  obiit  et  Balduinus  cornes  Flandriae  quasi 
interrex  in  regno  judicat,  salva  fidelitate  Phi- 
iippi pueri  régis.  Huic  vero  magnum  decus  in- 
tervenit  gloriae.  Nam  cornes  Tietbaldus ,  Ande- 
gavensis  cornes ,  et  omnes  Galliae  optimales , 
salva  fide  Phiiippi  régis ,  juravemnt  fidelitatem 
et  honorem  regni.  Quod  auteni  regni  erat  sa- 
pienter  et  honeste  disponebat.  »  [Monamenta 
Germaniae  historica ,  Scriptores,  t.  V,  p.  20.) 

1=)  N"  XXV  (1066),  p.  71,  1.  33-34  :  «Ego 
Balduinus  Flandrensium  cornes  marchio  et  Phi- 
iippi Francorum  régis  ejusque  regni  procurator 
et  bajiilus.  »  — Auxt  estes  cités  plus  haut,  p.  xxix, 
et  dont  quelques-uns  nous  indiquent  le  double 
pouvoir  du  comte  Baudouin ,  il  faut  ajouter  les 
documents  diplomatiques  suivants.  Dans  notre 
recueil  le  n°  XVIII  (1  o65  ) ,  p.  53,1.3  :  c  domno 
Balduino  comiti,  cujus  solerti  cura  et  diligenti 
providentia  regni  procuratur  monarchia  »  ; 
n°  XIX  (io65)  ,  p.  56,  1.  4-5  :  «favente  matre 
atque  comité  Balduino  régie  domus  curam  ge- 
rente»;  n°  XXII  (io65),  charte  de  Baudouin 
le  jeune,  p.  6o,l.  7  :  «Ego  Balduinus,  filius 
Balduini  Phiiippi  régis  Francorum  procuratoris 
etbajuli»;  n°  XXVII  (1066),  p.  80,  1.  i3-i5: 
ic  Dum  sub  tutore  degerem  Balduino  mar- 
chione .  .  .  Balduinus  meus ,  ut  predixi ,  patro- 


nus.»  Dans  un  diplôme  de  1077,  'i°LX.XXVII, 
Philippe  I"  mention  ne  un  clos  de  vignes  qu'avait 
fait  planter  Baudouin,  p.  228,  1.  9-10  : 
0  clausum  nostrum  vinearum  quod  in  supra- 
dicto  loco  habebamus  et  nostre  procurator  pue- 
ritie  plantari  lecit  Balduinus,  Flandrensium 
cornes.  »  La  charge  de  tuteur  et  les  fonctions 
d'administrateur  du  royaume  exercées  par  Bau- 
douin sont  mentionnées  dans  les  formules  de 
date  d'un  certain  nombre  de  chartes  du  Nord 
de  la  France ,  parmi  lesquelles  nous  citerons  : 
une  charte  de  1062  pour  l'abbaye  de  Saint- 
Amand  :  «  Balduino  comité  Flandrensium ,  ipso 
quoque  procuratore  PhiUppi  pueri ,  régis 
Francorum.»  (Duvivier,  Actes  et  documents  an- 
ciens intéressant  la  Belgique ^  p.  42);  une  charte 
de  Baudouin  ,  évêqpie  de  Noyon,  de  l'an  io63  : 
«  régnante  rege  Philippe  anno  IITI'°,  Balduino 
Flandrensi  comité  procurante  regnum  pro  eo 
anno  11°.»  (Copies  à  la  Bibliothèque  nationale. 
Collection  de  Picardie ,  vol.  1 94 ,  foi.  3 ,  et 
vol.  233,  fol.  199;  Collection  Moreau,  vol.  28, 
fol.  21);  rnie  charte  de  Lietbert,  évéque  de 
Cambrai,  de  1067  :  «Actum  est  hoc  anno  ab 
incarnatione  Domîni  milleno  LXVU,  régnante 
Francorum  rege  Philippo  etBaldewino  comité, 
ejusdem  regni  glorioso  patrono.  »  (  Wauters , 
Table  chronologique  des  chartes^  t.  I,  p.  52  2.) 
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tutelle  avec  le  comte  Baudouin.  Si  plusieurs  textes  disent  expressément  qu'elle 
partagea  le  pouvoir  royal  avec  son  lils,  aucun  ne  dit  quelle  eut  la  garde  de 
celui-ci.  Le  moine  de  Reichenau,  Berthold,  s'accorde  avec  un  rédacteur  d'un 
diplôme  de  Philippe  P'' pour  affirmer,  en  des  termes  analogues,  qu'après  la 
mort  du  roi  Henri,  Philippe  prit  avec  sa  mère  le  gouvernement  du  royaume'^). 
Pour  exercer  le  pouvoir  souverain,  Anne  n'avait  besoin  d'aucun  titre  nouveau. 
Il  suffisait  qu'elle  fût  reine.  C'était  là  une  qualité  d'un  caractère  indélébile, 
d'autant  plus  qu'Anne  avait  été  sacrée  ^^h  Par  là  elle  était  devenue  une  personne 
royale  (^).  Son  mariage  même  avec  Raoul,  comte  de  Valois  ne  lui  fit  pas  perdre 
sa  qualité  de  reine.  Henri  I"  mort,  sa  veuA^e  restait  reine.  Agobert,  évéque  de 
Chartres,  faisant  une  libéralité  à  Marmoutier,  déclare  agir  en  vue  du  salut 
de  l'âme  de  «  ses  seigneurs,  les  très  pieux  rois,  Philippe  et  sa  mère  Anne  W  ». 
C'est  donc  à  titre  de  reine  et  non  de  tutrice ,  qu'Anne  eut  entrée ,  pour  ainsi 
dire ,  dans  le  conseil  de  régence. 


5.  Date  de  la  majorité  de  Philippe  I"'.  —  La  minorité  de  Philippe  P'  prit 
fin  en  io66,  probablement  quand  il  fut  armé  chevalier  par  le  fils  même  de 
sou  tuteur,  Baudouin  le  jeune  (^).  Il  n'est  pas  douteux  que  le  jeune  roi  ne  soit 
sorti  de  tutelle  avant  la  mort  du  comte  Baudouin,  survenue  le  i^"^  septembre 
1067''^^.  Ce  n'est  pas  cette  mort  qui  l'a  émancipé.  Le  chroniqueur  Raoul  Tor- 


W  Bertholdi  annales  (continuation  d'Her- 
manmis  Contiactus )  :  «  Heiniicus  Galliaruni  rex 
obiit  et  filius  ejus  Philippus  adhuc  puer  regnum 
cummatregubernandum  suscepit.  »  [Monumenta 
Qermaniae  histor.,  Scriptores,  t.  V,  p.  271; 
Rec.  des  liistor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  22  b.) 
Privilège  de  Philippe  I"  pour  Saint-(iermain- 
des-Prés,  original,  n°  XIII  (1061),  p.  4o, 
1.  25-27  :  «Domnovero  Henrico  rege  obeunte, 
dum  ego  Philippus ,  lllius  ejus ,  admodum  par- 
vulus,  regnum  una  cum  matre   suscepissem.  » 

f^)   Voir  plus  haut ,  p.  xxi ,  n.  i . 

'''  Luchaire ,  Histoire  des  institutions  monar- 
chiques de  la  France  sous  les  premiers  Capétiens, 
2°  édit. ,  t.  I,  p.  i/i6. 

'*'  Copie  d'après  l'original:  n°  VI  (1060), 
p.  20,  1.  1-2  :  «necnon  etiam  dominoram  nos- 


trorum  piissimorum  reguni ,  Philippi  scilicet  et 
matris  ejus,  Agnetis,  animarum  redemptio- 
nem.  » 

'^'  La  suscription  d'une  charte  de  Baudouin 
de  Mons,  de  l'an  1087,  pour  l'abbaye  d'Hasnon, 
est  ainsi  formulée  :  «  Ego  Balduinus ,  Valentiana- 
rum  cornes,  filius  Balduini  junioris  qui  Phiiip- 
pum  regena  regalis  insignivit  mihtiae  armis.  » 
(Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison 
de  Béthane,  preuves,  p.  061  ;  Brassart,  Histoire 
da  château  et  de  la  châtellenie  de  Douai,  preuves, 
p.  3o.) 

'"'  Annales  Elnonenses  majores  :  «  1067.  Kal. 
septembres  obiit  Balduinus  cornes.  »  [Monumenta 
Germaniae  historica,  Scriptores ,  t.  V,  p.  i3.) 
D'après  le  Clironicon  Elnonense  S.  Amandi  [Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  oàb  a),  Bau- 
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taire  fait  un mérite  à  Baudouin  d'avoir,  peu  avant  sa  niorl,  remis  le  royaume 
dans  son  intégrité  au  roi  Philippe  sorti  de  renfancef^'.  Mais  la  date  de  l'adou- 
bement du  roi  ne  saurait  être  fixée  avec  précision.  Nous  avons  bien  un  diplôme 
où  le  roi  fait  allusion  au  terme  de  sa  minorité  :  «  exeunle  me  de  Flandrensium 
comitis  Balduini  mundiburdio ('-'  ».  Mais  les  éléments  de  la  date  de  cet  acte, 
dont  l'original  ne  nous  est  pas  parvenu,  sont  discordants,  et  c'est  par  hypothèse 
qu'on  l'attribue  à  1066'^'.  Une  seule  donnée  chronologique  nous  est  fournie 
par  la  date  d'un  décret  d'un  concile  de  Toulouse  :  1068,  indiction  6,  la 
8*^  année  du  pape  Alexandre  II,  la  seconde  année  du  règne  de  Philippe  depuis 
la  fin  de  la  tutelle  du  comte  Baudouin W.  A  prendre  ces  synchronismes  à  la 
lettre,  Philippe  I"' serait  devenu  majeur  entre  le  i'^'"  octobre  et  le  3 1  décembre 
io66(5). 

Voilà  qui  est  très  vraisemJDlable.  Car  dans  la  chaile  de  fondation  de 
Saint-Pierre  de  Lille,  expédiée  en  1066  et  après  le  A  août,  le  comte  Bau- 
douin s'intitule  encore  :  «  Philippi  Francorum  régis  ejusque  regni  procurator 
et  bajulus'*')  ». 

On  ne  pourrait  opposer  à  cette  conclusion  que  la  présence  au  bas  d'un 
diplôme  de  1067  de  la  souscription  du  comte  Baudouin  qualifié  de  régent (^). 
Mais  d'abord  la  date  de  cet  acte  n'est  pas  certaine!*).  En  second  lieu,  il  est 
possible  que  l'on  ait  conservé  à  Baudouin  un  titre  qui  l'honorait  grandement  (°). 
Regardons  de  plus  près  aux  termes  par  lesquels  le  rédacteur  du  précepte 
royal  a  exprimé  la  qualité  de  régent  :  «  Baiduinus  consid ,  cujus  providentia 


douin  serait  mort  le  4  des  calendes  de  mai. 
Cette  date  ne  saurait  être  admise;  car  une 
charte  de  Baudouin  est  datée  de  Berghes ,  le 
jour  de  la  Pentecôte  1067,  c'est-à-dire  le 
27  mai. 

'■'  Miracula  saiicti  Benedicli,  1.  Vlll,  c.  xxiv  : 
«  Proinde  PhiUppo  jam  juvene  facto,  integnam 
absque  unius  viculi  immunitione  regnum  resti- 
tuit  ( Baiduinus) ,  et  ipse  non  multo post  vivendi 
finem  fecit.  »  (Ed.  De  Certain,  p.  3i4..) 

(^>  N°  XXVIII, p.  85,1.  8. 

'^'  Voir  plus  loin,  p.  83,  note  1. 

'''  Voir  le  texte ,  plus  loin ,  p.  84^ ,  note. 

'^'  La      huitième      année      du      pontificat 
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d'Alexandre  II  s'étend  du  1°'  octobre  1068  au 
00  septembi-e  1069. 

(')   Original:  n"  XXV,  p.  71,  1.  33. 

'''  Copie  d'après  l'original  :  n°  XXXII, 
p.  98, 1.  20  :  «  -S'.  Baiduinus  consul,  cujus  pro- 
videntia regni  monarchia  servabatm'.  » 

'*'  Voir  plus  loin,  p.  97,  note  1. 

'''  Ainsi,  une  charte  deLietbert,  évêque  de 
Cambrai,  de  l'an  1067,  est  ainsi  datée  :  «Ac- 
tum  est  hoc  anno  ab  incarnatione  Domini 
milleno  LXVII,  régnante  Francorum  rege 
Philippo  et  Baldewino  comité,  ejusdem  regni 
glorioso  patrono».  (Wauters,  Table  chronolo- 
gique des  chartes,  t.  I,  p.  523.) 
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regni  monarcliia  servabatur  ».  Dans  une  charte  de  io65,  présentée  à  la  sou- 
scription du  roi  et  du  comte ,  on  lit  :  «  domno  Balduino  comiti ,  cujus  solerti 
cura  et  diligenti  providentia  regni  procuratur  nionarchia'^)  ».  La  charte  de 
106 5  et  le  précepte  de  1067  sont  tous  deux  des  actes  en  faveur  de  Saint- 
Benoît-sur-Loire.  Comment  douterait-on,  en  présence  de  la  similitude  des 
expressions  employées  pour  désigner  la  qualité  de  régent,  et  qui  ne  se  re- 
trouvent pas  dans  d'autres  chartes,  que  ces  deux  actes  n'aient  été  rédigés  par 
un  moine  de  Saint-Benoît.»'  D'où  la  conclusion  que  cjans  le  second  acte,  le 
rédacteur  a  conservé  à  Baudouin,  par  inadvertance  ou  par  habitude,  un  titre 
auquel  il  n'avait  plus  droit.  , 

D'ailleurs  si  nous  ne  craignions  cpi'on  nous  reprochât  trop  de  subtilité, 
nous  remarquerions  encore  que  le  rédacteur  a  mis  le  verbe  à  l'indicatif  pré- 
sent, procuratur,  dans  la  charte  de  io65,  et  à  l'imparfait,  servabatur,  dans  le 
précepte  de  1067. 

Quoi  qu'd  en  soit ,  Philippe  P'  est  sorti  de  tutelle ,  soit  dans  les  derniers 
mois  de  l'année  1066,  soit  dans  les  premiers  mois  de  l'année  1067. 

C'est  bien  à  ce  temps-là  qu'a  priori,  et  sans  aucun  document,  on  eût  fixé 
la  date  de  son  adoubement.  Il  était  d'usage  au  xi'=  siècle  cpie  les  cheA^aliers  et 
les  rois  fussent  armés  à  quinze  ans;  mais  parfois  des  nécessités  politiques  obli- 
geaient à  avancer  l'âge  de  la  majorité'^).  Ainsi,  le  roi  Henri  IV,  contemporain 
de  Philippe  P',  fut  armé  chevalier  le  29  mars  io65'^),  c'est-à-dire  dans  sa 
quinzième  année,  car  il  était  né  le  11  novembre  1  o5o  (*);  il  n'eut  donc  c[uinze 
ans  que  le  1 1  novembre  1  o  6  5 . 

Si  Philippe  P''  sortit  de  tutelle  à  la  fin  de  1066,  comme  il  était  né  en  1  o5  2  '^' 
et  avant  le  28  mai,  il  était  dans  sa  quinzième  année.  S'il  n'a  reçu  les  armes 
qu'en  1 067,  on  aura  attendu  qu'il  ait  quinze  ans  accomplis. 

6.  Date  DE  la  mort  de  Philippe  P'.  —  Philippe  P''  est  mort  en  1108. 
Parmi  les  chroniques  qui  indiquent  l'année  de  sa  mort,  deux  seulement 

(i)  j^»  XVIII,  p.  53,  1.  3,  d'après  un  cartu-  '''  Voir  Meyer  von  Rnonau,  Jahrbàcher  des 

laire.  deutsclien    Reiches    iinter   Heinrich    IV,    t.    I , 

''*  y  OIT  Gxx'^iervaoi,  Essai  sar  l'oriçfine  delà  p.  4oo. 

noblesse  en  France,  p.  303  et  suiv. ,   spéciale-  '"'  Ibid. ,  p.  4- 

ment  p.  4i5  à  /iig.  <''  Voir  plus  haut,  p.  \xiii. 
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donnent  des  millésimes  différents,  les  Annales  de  Saint-Aubin  d'Angers (')  et  les 
Annales  de  Saint-Germain-des-Prés.  La  première  rapporte  cet  événement  à 
l'année  i  107.  On  doit  rejeter  cette  date  parce  que  nous  aA-ons  un  diplôme  de 
Philippe  !'''■  daté  de  1 108,  et  la  quai'ante -huitième  année  du  règne  ('-',  laquelle 
à  compter  de  la  mort  d'Henri  s'étend  du  k  août  1  107  au  3  août  1 108. 

Les  Annales  de  Saint-Germain-des-Prés  placent  la  mort  de  Philippe  sous 
l'année  1109  '^'.  Les  documents  qui  nous  montrent  Louis  VI  agissant  comme 
seul  roi,  et  non  plus  comme  roi  désigné,  ou  qui  présentent  l'année  1  108 
comme  la  première  de  son  règne  sont  trop  nombreux  (*)  pour  que  l'assertion 
de  ces  annales  mérite  d'être  discutée. 

Le  jour  de  la  mort  de  Philippe  I"  est  plus  difficile  à  déterminer.  Flugues 
de  Fleury,  dans  le  livre  qu'on  désigne  sous  le  nom  de  Modernorum  reyum 
Francoram  acto(^),  donne  pour  cet  événement  la  date  du  3  des  noues  d'août, 


<')  Annales  de  Saint-Aubin  :  «  MCVII.  Obiit 
Philippusrex».  (Halphen,  Recueil  d'annales  an- 
gevines et  vendàmoises ,  p.  7.  Cf.  Ibid. ,  p.  lily,  et 
Marchegay  et  Mabille,  Chroniques  des  églises 
d'Anjou,  p.  3i.)  Un  autre  document,  une  épi- 
taphe  (le  Philippe  1°',  donne  aussi  le  millésime 

1 107,  et  cependant,  loin  d'infirmer  la  date  de 

1108,  il  la  confirme  indirectement.  Cette  épi- 
taphe  a  été  publiée  par  Du  Chesne ,  Historiœ 
Francoruni  Scriptores ,  t.  IV,  p.  167,  d'après  un 
manuscrit  d'Alexandre  Petau,  et  réimprimée 
d'après  Du  Chesne  dans  Migne,  Patrologiee 
[laiinœ)  cursus,  t.  CLIX,  col.  8/(3.  En  voici  le 
texte  : 

II  Septem  nûileno  ceiilum  simul  adde  rcsecto 

Tujicque  scies  annum  regem  subîisse  Pbilippum 

Ingressum  morlis  dirae  nuili  renuentls , 

Auguste  quarlas  orbi  signante  calendas, 

In  feiia  dicta  Sylvestridobmalc{corr.  ebdomate)quarta.» 

C'est-à-dire  :  «Ajoute  cent  sept  au  milliaire 
qui  s'est  écoulé  et  tu  sauras  l'année  où  Philippe 
est  entré  dans  la  mort  cruelle  qui  n'épargne 
personne,  quand  le  mois  d'août  marquait  siu' 
le  cercle  le  quatre  des  calendes,  la  quatrième 
férié  de  la  semaine  dite,  .  .  »  Nous  ne  com- 
prenons pas  le  sens  de  Syli'estri.  Donc  Phi- 


lippe l"  serait  mort  en  1107,  et  le  mercredi 
39  juillet  Si  l'auteur  de  l'épitaphe  avait  eu 
sous  les  yeux  un  document  lui  donnant  l'an- 
née 1107  et  le  29  juillet,  et  qu'il  eût  pour 
remplir  un  vers  cherché  le  jour  de  la  semaine 
correspondant  à  ce  quantième ,  il  aurait  trouvé 
qu'en  1 107  le  29  juillet  était  un  lundi.  Donc, 
il  s'est  servi  de  deux  documents  lui  fournissant, 
l'un  le  millésime  1107,  l'autre  le  mercredi 
3g  juillet,  et  il  a  rapproché  ces  deux  éléments 
chronologiques  sans  prendre  garde  à  leur  dis- 
cordance. Or,  en  1108,  le  39  juillet  tombait 
un  mercredi. 

<')  Voirn»  CLXII.p.  4o4  ,  1-2  3. 

'^'  Annales  Sancti  Germani  Parisieiisis  : 
«MCIX.  Obiit  Philippus  rex.  »  [Monunienta 
Germaniae  historica,  Scriptores,  t.  IV,  p.  4.) 

•''  Voir  Luchaire,  Louis  VI  le  Gros,  p.  3o 
à  36. 

'''  Hugonis  Floriacensis  modernorum  regum 
Francorum  actus  :  «  Anno  |)roinde  incarna- 
cionis  dominicae  MCVIII,  rex  Francormn  Phi- 
hppus,  vir  mitis  et  sapiens,  Miliduni  positus, 
decessit  III  nonas  augusti,  anno  vitae  suae  LUI, 
regni  vero  sui  XLI ,  et  sepultus  est  apud  Floria- 
cense  cenobium  in   ecclesia  sanctae  Dei  geni- 
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c'est-à-dire  le  3  août;  il  a  évidemment  confondu  la  date  du  sacre  de  Louis  VI 
avec  celle  delà  mort  de  son  père;  et  d'ailleurs  le  même  historien,  dans  un 
autre  écrit,  son  Histoire  de  France,  adopte  une  autre  date,  la  veille  des  ca- 
lendes d'août,  le  3i  juillet (').  Pour  ce  qxii  regarde  cette  dernière  date,  nous 
n'avons  d'autre  raison  de  la  rejeter  que  l'isolement  du  témoignage  d'Hugues, 
qui  est  seul  à  l'indiquer. 

Au  contraire,  la  date  du  li  des  calendes  d'août,  ou  29  juillet,  a  pour  elle 
plusieurs  autorités  :  Orderic  Vital  (^),  les  Annales  de  Saint-Denis  de  Reims  (^), 
compilées  à  la  fin  du  xii°  siècle,  et  une  Histoire  des  rois  de  France ('*'  rédigée 
à  Saint-Denis  sous  le  règne  de  Philippe-Auguste.  C'est  aussi  sous  ce  quantième 
que  l'obit  de  Philippe  I""  a  été  inscrit  dans  deux  nécrologes,  celui  de  Sainte- 
Geneviève  (^)  et  celui  de  Saint-Victor  de  Paris  C^^'.  Ces  documents  sont  encore 
renforcés  par  une  épitaphe  en  l'honneur  de  Philippe  F',  peut-être  composée  à 
Saint-Benoît-sur-Loire  ("),  et  cpii  indique  la  concordance  du  quantième  avec  le 
jour  de  la  semaine,  le  mercredi,  quatrième  jour  des  calendes  d'août. 

D'autres  obituaires  de  Paris ,  ceux  d'églises  dont  les  religieux  étaient  le  plus 
à  même  d'être  exactement  renseignés  sur  la  mort  du  roi,  ont  inscrit  son  obit 
au  3  des  calendes  d'août,  3o  juillet.  Ce  sont  les  obituaires  de  l'abbaye  royale 


tricis  Mariae  et  sancti  pariter  Beiiedicti.»  [Mo- 
numenta  Germaiiiae  hislorica,  Scriptores,  t.  IX, 
p.  3q5;  Rec.  des  hùtor.  de  la  France,  t.  XII, 

P-799D-) 

'"'  Hugonis  Floriacensis  historia  Francoram  : 
Il  Defunctus  est  atitem  praefatus  rex  Philippus 
anno  ab  incarnationc  Domini  MCVllI,  pridie 
kal.  augusti  apud  castrum  Militonense.  »  [Mo- 
nnmenta  Germuniae  liistorica,  Scriptores,  t.  IX, 
p.  395 ;  Recueil  des  historiens  de  la  France, 
t.  XII,  p.  8  c.) 

'-'  Orderic  Vital,  Histor.  ecclesiasiica ,  1.  XI, 
c.  XXXIV  :  «  Philippus  rex  anno  regni  sui  XL"  VII", 
IV  kal.  augusti  mortuus  est.  »  (Ed.  Le  Prévost, 
t.  IV,  p.  a8/t;  Recueil  des  histor.  de  la  France, 
t.  XII,  p.  7o5  c.) 

'■')  Chronicon  Remense  :  «MCVIII.  Obiit  Phi- 
lippus, rex  Franconmi,  IV  kal.  augusti.  »  [Re- 
cueil des  histor.  de  la  France,  t. XII,  p.  276  a.) 


'*'  Historia  reçjam  Francoruni  monaslerii 
Sancti  Dionysii  :  «  Ipse  autem  Philippus ,  XLVIII 
regni  sui  anno,  apud  MiliduQum  castrum, 
IV  kal.  augusti  obiit  et  sepultus  est  in  ecclesia 
Sancti  Benedicti  super  Ligerini ,  in  pago  Aure- 
lianensi.  »  [Recueil  des  histor.  de  la  France, 
t.  XII,  p.  67  d;  Monumenta  Germaniae  histo- 
rica,  Scriptores ,  t.  IX,  p.  4o5.) 

'^'  A.  Molinier,  Obituaires  de  la  province  de 
Sens,  t.  I,  p.  5o5. 

'"'  A.  Molinier,  Ibid.,  p.  578. 

C  Voir  plus  haut,  p.  xxxv,  note  1,  le  texte 
de  cette  épitaphe.  La  seule  raison  dont  nous 
puissions  appuyer  l'hypothèse  qu'elle  est 
l'œuvre  d'un  moine  de  Saint-Benoît-sur-Loire 
est  qu'elle  a  été  tirée  d'un  manuscrit  d'Alex- 
andre Petau ,  dont  la  bibhothèque  était  formée 
principalement  des  épaves  de  celle  de  Saint- 
Benoit. 
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de  Saint-Denis  (^)  et  de  son  prieuré  d'Argenteuil*'^',  de  l'église  Saint-Martin-des- 
Champs(^),  dont  Philippe  I"'  avait  été  le  restaurateur,  de  l'église  Saint-Ma- 
gloireC'),  à  qui  Philippe  avait  accordé  des  privilèges,  de  Saint-Germain-des- 
Prés  (^',  et  enfin  du  prieuré  de  Longpont  ('^l  A  quoi  il  faut  ajouter  une 
épitaphe  (^)  dont  la  rédaction  est  due  vraisemblablement  à  un  moine  de  Saint- 
Benoît-sur-Loire  (^).  Le  chroniqueur  sénonais  Clarius  C^'  et  un  autre  chroni- 
queur (*"',  moine  de  Saint-Benoît,  contemporain  de  Philippe  I",  et  qui  avail 


'"'  A.  Moîinier,  Ohiiuaires ,  t.  I,  p.  022. 

(')  A.  Molinler, /tfrf. ,  p.  34-8. 

'^'  A.  Molinier,  Ihid. ,  p.  d/lQ  et  480. 

'"'  A.  Molinier,  llià.,  p.  Sgi. 

<=')  A.  Molinier, /ii'(i.,  p.  268. 


p.  525. 


C'I  A.  Molinier,  lUà. , 

'''  Celle  dont  le  premlervers  est: 

ciFrancorum  summus  Jalct  iiac  tellure  Pliilippus», 

et  qui  se  termine  : 

«Augusti  ternis  coiiscendit  ia  aetra  kalendîs , 
Aunis  sceptra  uovein  vigies  et  bis  agens.  » 

(Du  Chesne,  Historiœ  Francorum  Scriptores, 
t.  IV,  p.  167;  Migne,  Patrologiœ  [latiiiœ]  cur- 
sus, t.  CLIX,col.  844-) 

'*'  Pour  la  même  raison  que  l'épitaphe  citée 
plus  haut,  p.  xxxvi,  note  7. 

'"'  Clarius  :  «Rex  autem  Pliilippus  vixit 
usque  in  mense  julio,  et  in  Une  ipsius  mensis, 
scilicet  111  kal.  augnsti ,  obiit  apud  Milidununi , 
praecipiens  suuni  corpus  ferri  et  tumulari  in 
monasterio  sancti  Benedicti.  »  (Duru,  Biblio- 
thèque historique  de  l'Yonne,  t.  Il,  p.  511);  Rec. 
des  histor.  de  lu  France,  t.  XII,  p.  282  c.) 

'"'  Cette  chronique,  publiée  par  Pithou, 
Scriptores  coaetanei  XII,  t.  II,  p.  407,  et  Scrip- 
tores veteres  XI ,  p.  83,  par  Du  Chesne,  Histo- 
riée Francorum  Scriptores,  t.  11,  p.  63o,  et 
t.  IV,  p.  85,  et  dans  le  Recueil  des  historiens  de 
la  France,  t.  VIII,  p.  297,  t.  X,  p.  210,  t.  XI, 
p.  160,  et  t.  XII,  p.  1,  est  tirée  du  manuscrit 
latin  6190,  de  la  Bibliothèque  nationale, 
comme  l'a  établi  Julien  Havet,  Les  couronne- 
ments des  roix  Hugues  et  Robert,  dans  Œuvres 


de  Julien  Havet,  t.  II,  p.  70.  M.  Alexandre  Vi- 
dier  en  a  déterminé  la  valeur;  il  a  établi  qu'elle 
était  l'oeuvre  d'un  moine  de  Saint-Benoîtsur- 
Loire  [Ecole  nationale  des  Chartes ,  Positions  des 
thèses.  .  .  1898,  p.  i35).  Le  passage  qui  nous 
intéresse  est  imprimé  dans  le  Recueil  des  histo- 
riens de  la  France ,  t.-XII ,  p.  7  ;  en  voici  le  texte , 
d'après  le  manuscrit  lat.  6190,  fol.  66  :  «  Anno 
ab  incarnatione  Domini  MCVIII  rex  Franco- 
rum Pliilippus  defungitur  111°  tal.  augusti,  cum 
regnasset  annis  XLVlllI,  mensibus  duobus, 
diebus  VII ,  regni  sceptra  relinquens  Ludovico 
fdio,  sepultusque  est  Floriaco  in  beati  Bene- 
dicti monasterio,  uti  jusserat.  Ludovicus  au- 
tem V°  die  post  obitum  patris,  videlicet  III 
nonas  augusti,  Aurelianis  sublimatus  est  in 
solio  paterno.  »  11  n'y  a  pas  lieu,  croyons-nous, 
de  corriger  III  kal.  augusti  (3o  juillet)  en 
////  kal.  augusti  (  29  juillet) ,  comme  l'ont  pro- 
posé les  éditeurs  du  Recueil  des  historiens  de  la 
France.  Si  PhUippc  I"  a  été  sacré  le  23  mai 
lOÔg  et  est  mort  le  3o  juillet,  il  a  régné, 
comme  le  dit  le  chroniqueur,  quarante-neuf 
ans ,  deux  mois  et  sept  jours  ;  la  quarante-neu- 
vième année  s'était  achevée  le  2  2  mai  1 1 08 , 
du  23  mai  1108  au  22  juillet,  deu.v  mois  se 
sont  écoulés;  du  23  juillet  au  29  juillet,  il  y  a 
sept  jours  ;  le  chroniqueur  n'a  pas  compris  le 
3o  juillet,  jour  de  la  mort,  dans  la  supputa- 
tion de  la  durée  du  règne  ;  ou  bien  il  a  compté 
le  23  juillet  dans  le  deuxième  mois.  Il  dit  en 
outre  que  Louis  VI  a  été  couronné  le  3  aoûl  , 
«le  cinquième  jour  après  la  mort  de  son  père  ». 
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des  notions  précises  sur  la  chronologie  du  règne,  sont  en  cela  d'accord  avec 
ces  obituaires  parisiens  et  cette  épitaphe. 

Les  seuls  documents  qui  nous  eussent  permis  de  décider  entre  le  3  9  et  le 
3o  juillet  eussent  été  les  obituaires  de  l'abbaye  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  où 
Philippe  1"  fut  enterré.  Ils  nous  font  défaut  '^).  Cependant  le  cérémonial  de 
Saint-Benoit-sur-Loire  nous  apprend  qu'au  xvi"  siècle  un  office  solennel  à  la 
mémoire  des  rois  se  célébrait  le  3o  juillet  dans  l'église  du  monastère  (^'. 


Mais  cela  peut  se  traduire  :  «  le  cinquième  jour 
à  partir  de  la  mort  de  son  père  ».  Le  3  août  est 
bien  le  cinquième  jour  à  compter  du  oo  juillet. 
Mais  il  faut  avouer  que  la  substitution  du 
29  juillet  au  3o  juillet  s'accorderait  à  la  fois 
avec  la  durée  du  règne  indiquée  et  le  nombre 
de  jours  qui  se  seraient  écoulés  entre  la  mort  de 
Philippe  I"  et  le  couronnement  de  son  fds. 

'''  Il  existe  des  extraits  d'un  ancien  obi- 
tuaire,  perdu,  de  Saint-Benoît,  dans  les  ma- 
nuscrits latins  12776,  p.  g5,  et  13776, 
fol.  4^62,  de  la  Bibliothèque  nationale;  il  n'y 
est  pas  fait  mention  de  l'obit  de  Philippe  I". 
L'obituaire  du  xv°  s. ,  conservé  dans  la  biblio- 
thèque de  l'évêché  d'Orléans ,  et  dont  la  copie 
nous  a  été  communiquée  par  M.  Alexandre 
Vidier,  n'en  fait  pas  non  plus  mention. 

'^'  Cet  Ordo  ou  Consaetudines ,  est  un  manu- 
scrit aujourd'hui  conservé  à  la  Bibliothèque 
d'Orléans  sous  le  n°  129  (anc.  107).  Il  a  été 
écrit  au  xm°  s.  et  rédigé  postérieurement  à  l'ab- 
batiat  de  Garnier  (ii83-i2io),  car  on  lit  au 


fol.  129  :  «Tempore  Garnerii  abbatis,  Gaufri- 
dus  de  Aime  villa,  tune  thesaurarius ,  veniensin 

capitulum  petiit  a  domino  abliate »  Bien 

que  Louis  VI  eût  assigné  aiDî  moines  de  Saint- 
Benoit  une  rente  de  cent  sols  payable  le  jour 
de  la  fête  de  Sainte-Marie-Madeleine  (  2  2  juil- 
let) sur  les  revenus  de  Châteauneuf-sur-Loire ,  à 
charge  pour  eux  de  célébrer  l'anniversaire  de 
son  père  (Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de 
l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  n°  cm, 
p.  260,  1.  i5  à  18),  la  rédaction  primitive  de 
i'Ordo  ne  fait  aucune  mention  de  cet  anniver- 
saire. C'est  seulement  au  xvi*  s.  que,  sous  la 
date  du  3  des  calendes  d'août  (3o  juillet),  on 
a  ajouté  :  «  Officiura regum  sol[emne]  ».  Le  tom- 
beau de  Philippe ,  qu'on  appelait  la  tomlse  du 
roi  iitumba  régis»,  était,  à  certaines  fêtes, 
l'objet  d'honneurs  particuliers  :  on  le  recou- 
vrait d'étoffes,  on  jonchait  le  sol  de  feuillages 
tout  autour,  on  y  allumait  des  cierges;  voir 
r Orrfo  aux  fol.  123,  12^,  i24v°,  126  v°,  126, 
128  v°,  129. 
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CHAPITRE   IL 

GLASSIFICiTION  DES  ACTES  DE  PHILIPPE  I". 

Avant  d'étudier  l'organisation  et  le  fonctionnement  de  la  chancellerie  de 
Philippe  P'",  il  convient  de  nous  rendre  compte  du  nombre  et  de  la  nature 
des  documents  dont  nous  disposons. 

1.  Classification  des  actes  suivant  le  mode  de  tradition.  —  Considérés 
au  point  de  Aue  de  la  forme  sous  laquelle  ils  se  présentent  à  nous,  ou, 
en  d'autres  termes,  du  mode  de  transmission,  les  172  actes  royaux (^l  authen- 
ticjues  ou  présumés  tels  qui  nous  sont  parvenus,  se  répartissent  en  trois 
groupes  :  44  actes  conservés  en  original,  121  dont  nous  n'avons  que  des 
copies  et  7  qui  ne  nous  sont  connus  que  par  des  mentions  de  chroniques  ou 
d'actes  confirmatifs. 

2.  Actes  perdus.  —  Pour  ce  qui  regarde  ces  derniers,  c'est-à-dire  les  actes 
royaux  mentionnés  dans  des  documents  postérieurs  ou  des  chroniques,  nous 
n'avons  considéré  comme  témoignant  de  l'existence  d'actes  aujourd'hui  perdus 
que  les  textes  qui  déclaraient  expressément  qu'à  l'occasion  de  telle  donation 
de  biens,  de  tel  octroi  de  privilèges,  le  roi  avait  délivré  un  précepte.  Par 
exemple,  l'auteur  du  récit  du  sacre  de  Philippe  P""  atteste  que  ce  roi  donna  à 
l'archevêque  de  Reims  un  précepte  qui  confirmait  l'église  et  les  alîbayes  de 
Reims  dans  la  possession  de  leurs  biens  et  privilèges''^).  Pareillement  un  inven- 
taire des  chartes  de  Saint-Riquier  dressé  en  1098  fait  mention  d'un  «  testa- 
mentum  régis  Philippin)».  Et  encore,  la  chronique  de  Saint-Hubert  dit  que 

'"'  Notre  recueil  ne  comprend  que  171  actes,  avons  cru  devoir  ajouter  aux  chartes  confirmées 

sans  compter  les  faux.  Mais  il  faut  ajouter  une  par  le  roi ,  en  raison  de  la  présence  d'une  croix 

charte  confirmée  par  le  roi,  que  nous  avions  qui    est    vraisemblablement   le  signum  royal, 

d'abord  classée  parmi  les  chartes  qui  témoi-  Voir,  aux  additions,  p.  43 7. 
gnaient  d'un  simple  consentement  donné  par  '*'  N°  I,  p.  3, 1.  3  :  «  Tune  fecit  ipse  Philippus 

le  roi,  sans  apposition  de  signe  de  validation ,  preceptum,  sicut  antecessores  sui  fecerunt.  .  .  » 
mais  qu'en  rédigeant  notre  introduction  nous  '^'  N°  LIX,  p.  i54,  1.  20. 
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le  roi  Philippe,  à  la  prière  de  l'abbé  Thierry,  rendit  à  cette  abbaye,  par  un 
privilège,  l'église  d'Evergnicourt^'l 

Mais  diverses  chartes  et  chroniques  ont  gardé  le  souvenir  d'actes  de  libé- 
ralité royale ,  sans  faire  allusion  à  l'existence  d'aucun  instrument  écrit. 

Or,  une  donation  ne  comportait  pas  nécessairement  la  rédaction  d'une 
charte.  La  tradition  du  bien  donné  suffisait,  ou  encore  la  parole  royale,  une 
déclaration  en  présence  de  témoins.  De  telle  sorte  qu'inscrire  au  nombre  des 
témoignages  d'actes  perdus  tous  les  textes  qui  mentionnent  des  donations  ou 
confirmations  par  le  roi,  serait  riscjuer  d'attribuer  à  la  chancellerie  royale 
l'expédition  d'actes  qu'elle  n'a  jamais  délivrés.  Sans  compter  que  des  rois 
postérieurs  ont  pu  affirmer,  sur  la  simple  déclaration  des  intéressés,  que  tel 
bien,  tel  privilège  avait  été  donné  à  ceux-ci  par  le  roi  Philippe  I"',  sans  qu'on 
leur  ait  présenté  aucun  acte  écrit.  Mais  il  nous  a  paru  bon  de  donner  ici  la 
liste  de  ces  donations  de  Philippe  I"'',  dont  plus  d'une  est  intéressante  pour 
l'histoire  du  droit. 

En  voici  la  liste  dressée  suivant  l'ordre  alphabétique  des  noms  des  desti- 
nataires : 

1.  —  [1092].  Constitution  de  douaire  par  Philippe  I"'  en  faveur  de  sa  femme,  la 
reine  Bertrade,  ledit  douaire  comprenant  entre  autres  choses,  en  Touraine,  une  part  sur 
le  port  de  Saint-Cyr,  sur  le  tonlieu,  sur  les  Juifs,  sur  le  pont  et  le  fleuve,  sur  le  duel, 
sur  la  vente  de  la  viande  et  u  pain  dans  la  cité  [de  Tours] ,  une  partie  de  la  forêt  de  Plante, 
entre  la  Loire  et  le  Cher,  des  prés,  la  farine  (?)  d'avoine  au  delà  du  Cher,  le  pacage  des 
brebis  P). 


(')  N''LXVlII,p.  175,1.  22. 

''^'  Diplôme  de  Louis  VI,  de  l'an  1119  (Lvi- 
chaire,  Louis  VI,  n°  278),  portant  restitution 
à  l'église  Saint-Martin  de  Tours  de  l'église  et 
du  bourg  de  Saint-Pierre-le-Puellier,  et  dona- 
tion de  tout  ce  que  la  reine  Bertrade  avait 
tenue  en  Touraine  de  Philippe  I".  Copies  à  la 
Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze, 
vol.  76,  fol.  262,  et  Collection  de  Touraine, 
vol.  IV,  fol.  190,  n°  iSgS;  aux  Archives  natio- 
nales ,  K  1 86 ,  n°  à^,  d'après  l'original  :  «  In 
nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ludo- 
vicus,  Dei  propitiante   clementia  Francorum 


rex.  Ciun  locis  divino  cultui  mancipatis.  .  . 
Idcirco  notum  esse  volunius  omnibus  sancte  Del 
ecclesie  nostrisque  fidehbus  tam  presentibus 
quam  futuris  quoniam  nostri  culminis  adierunt 
serenitatem  Odo,  beati  Martini  patroni  nostri 
decanus,  Fulcherius  cantor,  Sicardus  magister 
scolarum,  cum  quibusdam  concanonicis  suis, 
vice  totius  capituh  rogantes  ac  obnixe  depre- 
cantes  quatinus  ob  remedium  anime  nostre 
predecessorumque  nostrorum  conununi  capi- 
tule beati  Martini  ecclesiam  sancti  Pétri  extra 
murum  que  modo  Piiellaris  dicitur  et  burgum , 
quoniam  ejusdem  ecclesie  jurls  videbatur,  ca- 
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2.  —  [logS].  Donation  par  Philippe  1°''  à  sa  fille  Constance,  à  l'occasion  de  son  mariage 
avec  Hugues,  comte  de  Champagne,  et  a  titre  de  dot,  de  la  «villa»  d'Attigny,  avec  la 
chapelle  de  Sainte-Vaubourg  l^'. 

3.  —  [avant  1107].  Sauf-conduit  accordé  par  Philippe  I"  aux  marchands  qui  se  ren- 
dront au  marché  de  Corbie  (-'. 


pellam  qiioquc  sancti  Michaelis  et  omnia  ad 
ecclesiam  et  burgum  pertinentia ,  quicquid 
etiam  Bertrada  regina  a  Philippe  pâtre  nostro 
in  pago  Turonico  tenuit  et  possedit,  videlicet 
partem  qiiani  in  portu  sancti  Cirici  habebat  et 
in  teloneo  et  in  Judeis,  in  ponte  et  in  aqua,  in 
belle  et  in  venditione  carnis  et  panis  in  civi- 
tate ,  partem  quoque  nemeris ,  scilicet  Splente , 
prata  et  farrem  avene  ultra  Charum  fluvium , 
aureum  paiiini  et  pasnagium  ovium,  reddere- 
raus  atquc  donaremus.  Quorum  petitienem 
misericerditer  amplexus  ecclesie  beati  Martini 
et  cemmuni  capitule  bec  emnia  supradicta 
quieta  ac  jure  perpétue  possidenda  damus  et 
concedimus. . .  Actum  castre  Pictesedi,  anno 
incarnati  Verbi  millésime  centesimo  décime 
neno ,  regni  nestri duodecime ,  Adelaidis  regine 
quinte.  .  .  »  JNeus  n'avons  pas  su  interpréter 
dans  ce  diplôme  les  mots  aureum  paluin.  Cf.  le 
diplôme  de  Louis  VII,  de  11 43,  confirmatif 
de  celui  de  Louis  VI  (Luchaire,  Etudes  sur  les 
actes  de  Louis  VII,  n°  117).  —  La  donation 
de  la  forêt  de  Plante  à  Bertrade,  à  titre  de 
douaire,  est  aussi  attestée  par  une  notice  de 
l'an  iii5,  souscrite  par  la  dite  reine,  et  con- 
statant la  donation  qu'elle  fit  d'une  partie  de 
cette  forêt  à  l'abbaye  de  Marmoutier.  Ori- 
ginal au  Musée  Britannique,  Additioiud  char- 
ters, n"  iiaog;  fac-simiie  n°  288  des  hého- 
gravures  à  l'usage  de  l'Ecole  des  Chartes;  cf. 
Luchaire,  Louis  VI,  n*  3o5  :  «  Quoniam  facil- 
lime  lajjuntur  a  memoria  quecumque  tem- 
peraliter  llunt,  iccirco  nos  posteritati  nestre 
previdentes  litteris  mandare  curavimus  quod 
Bertrada  regina,  Philippi  régis  Francoram 
uxor. . .  anno  ab  incarnatione  Demini  .M.C.XV. 


CHARTES  F.T  DIPLOMES. 


dédit  Dee  et  beato  Martino  atque  nobis  Ma- 
jeris  Monasterii  monachis  in  elemosinam.  .  . 
partem  Ulam  ferestis  que  dicitur  Splendida  que 
ab  occidente  conjungitur  illi  parti  quam  filius 
ejus,  Fulce  comes,  non  longe  antea  nobis  de- 
derat,  sicut  a  bosco  Gausfredi  de  Ulmis  ab 
oriente  dividitur,  et  versus  occidentem  usque 
ad  finem  sicut  a  meridie  fluvio  Caro  et  ab  aqui- 
lone  Ligere  fluvio  cingitur.  Hauc  enim  sii- 
vam  ipsa  prius  a  rege  Philipo  in  dote  habuerat 
et  postea  ab  ejus  fiho  Ludovico  rege  illam  eme- 
rat .  .  .  +  Signum  regine.  » 

'''  Charte  de  la  donation  par  Hugues,  comte 
de  Champagne,  et  sa  femme  Constance,  en 
l'an  1 102,  de  la  chapelle  de  Sainte-Vaubourg 
à  l'abbaye  de  Molesme,  publiée  dans  H.  d'Ar- 
jjois  de  Jubainville,  Histoire  des  ducs  et  des 
comtes  de  Champagne ,  t.  IIl,  p.  4i2,  n°  lxxix  : 
«  Future  posteritati  intimatum  curavimus  quod 
Hugo  comes,  et  venerabilis  uxor  ejus,  Con- 
stantia ,  Philippi  régis  Franco  rumfilia ,  oui  idem 
prefatus  rex  pater  suus  Atiniacum  villam  de- 
derat,  capellam  sanctae  Walburgis  pro  suarum 
remédie  animarum  sanctœ  Mariae  de  Melismo... 
conlradiderint.  »  Cf  H.  d'Arbois  de  Jubainville , 
ouvrage  cité,  t.  II,  p.  67. 

'"'  Bulle  de  Pascal  II,  donnée  à  Auxerre,  le 
20  mai  1107,  confirmant  la  libéralité  de  Phi- 
lippe F'  à  l'abbaye  de  Corbie,  pvibliée  dans  : 
Recueil  f/es  historiens  de  la  France,  t.  XV,  p.  07, 
d'après  le  Cartulaire  blanc  de  Corbie  (Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  17759,  fol.  29  v°, 
sous  la  rubrique  «  De  libertate  fori  Corbeie  »  )  ; 
A.  Thierry,  Recueil  des  monuments  inédits  de 
l'histoire  du  Tiers-Etat,  t.  III,  p.  /pi,  d'après 
le  même  cartulaire;  Migne,  Patrologiœ  [latinœ) 
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4.  —  Cession  en  fief"  par  Philippe  P''  à  Etienne  le  Maréchal  de  deux  parts  du  tonlieu 
du  pain  à  Paris  et  du  forage  de  la  cité  de  Paris  ('). 

5.  —  Concession  par  Philippe  I"'  à  Henri  le  Lorrain,  à  titre  de  bénéfices,  de  la  terre 
d'Auliervilliers,  de  la  terre  de  Triel,  de  la  terre  et  d'un  hôte  de  Poissy,  de  la  bouterie  de 
Paris,  de  la  maîtrise  des  crieurs  de  vin,  d'une  terre  à  Mons  et  à  Villeneuve,  d'une  terre 
à  Ablou,  d'un  hôte  au  Mesnil  avec  toute  sa  famille,  les  chevages  et  justices'-). 

6.  —  Approbation  et  confirmation  par  Philippe  L'  de  la  donation  du  monastère  de 
Saint-Laurent  d'Orléans,  à  l'église  Notre-Dame  de  La  Charité-sur-Loire,  et  donation  de  la 
«villa»  royale  de  Goumiers  aux  frères  de  Saint-Laurent  f^'. 


cursus,  t.  CLXIiï,  col.  2i5,  d'après  le  Recueil 
des  historiens  :  «  Paschalis  episcopus ,  servus , 
servorum  Dei,  dilectis  filiis  Nicholao,  abbati, 
et  Corbeiensis  monasterii  monachis  salutem  et 
apostolicam  benedictioneni.  Bonis  secularium 
studiis .  .  .  Illud  igitur  donum  quod  filius  nos- 
ter  PhiUppus,  Francorum  rex,  pro  peccatorum 
suorum  remissione,  vestro  monasterio  Cor- 
beiensi  restituit,  nos,  largîente  Domino,  lit- 
teris  presentibus  confirmamus  ut  videlicet  qui- 
cumque  negotiatores  ad  forum  Corbeie  venire 
voluerint,  libère  et  nulle  inhibante  sive  per 
aquam  sive  per  terram  valeant  commeare .  .  . 
Datum  Autisiodori,  IIII  kal.  junii,  per  matium 
Johannis  diaconi  ac  bibliothecarii.  »  Cf.  Jaffé- 
Loewenfeld,  Rerjesta  pontificum  Romanorum, 
n°  6i47- 

'''  Diplôme  de  Louis  VL  de  l'an  iiaS  (Lu- 
chaire,  Louis  VI,  n°  327),  publié  dans  Tardif, 
Cartons  des  rois,  p.  216,  n°  388,  et  R.  de  Las- 
teyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  L  p-  219, 
n°  igg  :  «Stephanus  Marescallus  duas  partes 
telonei  panis  Parisius,  excepto  illo  solo  quod 
beatus  Dyonisius  inde  habet,  et  forachiuni  ejus- 
dem  civitatis  a  domno  Phllipo,  pâtre  nostro, 
in  feodo  habuit  et  possedit.  » 

*''  Diplôme  de  Louis  VL  de  l'an  1112,  confir- 
mant à  Henri  ie  Lorrain ,  son  palatin ,  la  pos- 
session héréditaire  des  bénéfices  qu'il  avait 
tenus  de  Phibppe  1°',  sous  condition  d'hommage 
fait  au  roi  par  Gervais,  fils  dudit  Henri  (Lu- 


chaire,  Louis  VI,  n°  i36),  pubhé  dans  R.  de 
Lasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  L 
p.  i85,  n°  161  :  «  Notum  fieri  volumus  ac  cer- 
tvim  haberi  quia  quidam  ex  palaclo  nostro, 
Henricus  videhcet  Lotheringus,  adiit  presen- 
ciam  nostram,  obsecrans  ut  beneficiormn  suo- 
rum possessiones ,  quas  a  pâtre  nostro  domno 
Philippo  tenuerat,  ipsi  et  omnibus  heredibus 
ejus  per  successiones  hereditario  jure  concede- 
remus  in  perpetuum  possidendas.  Cujus  peti- 
cioni  bénigne  condescendentes,  tam  pro  ser- 
vicio  nobis  ab  ipso  fideliter  impenso  quam  pro 
supplicacione  quorumdani  meorum  fidelium, 
quemadmodum  a  pâtre  nostro  tenuerat,  ita  sua 
universa  quiète  et  pacifice  a  Gervasio,  ipsius 
Henrici  filio ,  recepto  hominio ,  modis  omnibus 
tenenda  concessimus  et  habenda.  Quod  ne  cu- 
jusbbet  usurpatoris  invidia  irritum  fieri  vel 
infirmari  valeret,  que  vel  qualia  essent,  ex  no- 
mine  titulari  necessarium  et  utUe  judlcavimus  : 
terram  videlicet  de  Haubervillari ,  terram  de 
Trel,  terram  et  hospitem  de  Pissiaco,  butariam 
de  Parisius,  magisterium  precon(i)um  vini, 
totam  terram  quam  tenet  apud  Montes  villam 
et  apud  Villamnovam ,  et  apud  Ablun ,  hospi- 
tem de  Mesnil  cum  tota  familia  sua  et  cum 
omnibus  suis,  et  servitutem  eorunidem  cum 
capiciis,  et  justicias,  sicut  rex  Philippus,  ante- 
quam  Henrico  dedisset,  prius  habuerat.» 

'''  Diplôme  de  Louis  VL  de  l'an  1119,  publ. 
dans  Luchaire ,  Louis  VI,  p.  335,  n°  276,  d'après 
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7.  —  Autorisation  donnée  par  Philippe  I"'  aux  clercs  de  Saint-Corneille  de  Compiègne 
de  réédifier  un  pont  qu'ils  possédaient  depuis  le  temps  de  la  fondation  de  leur  église  et 
qu'un  prévôt  royal,  nommé  Renard,  avait  détruit'''. 

8.  —  Donation  par  Philippe  P"^  à  i'ajjbaye  de  Saint-Denis,  d'une  maison  sise  à  Saint- 
Denis  et  qui  avait  appartenu  au  roi  RolDert'-''. 

9.  —  [1066-1089].  Confirmation  par  Philippe  I""',  à  la  demande  de  l'ahbé  Mainier,  des 
donations  de  biens  sis  dans  le  royaume,  faites  aux  moines  de  Saint-Evroul  par  Guérin, 
Ansoul  et  Pierre,  barons  de  Maule'^'. 


une  copie  contemporaine  de  l'orioinal,  Bi- 
bliothèque nationale,  Collection  de  Bour- 
gogne ,  vol.  80 ,  n"  1  :  «  Donum  quod  eidem 
sancte  Marie  de  Karitate  tempore  patris  nosti'i 
factum  est  cjuodque  idem  pater  noster  lau- 
dasse  et  confinnasse  cognoscitur,  de  monasterio 
videhcet  beatissimi  martyris  Laurentii,  quod 
Aureiianis  juxla  Ligeiim  situm  est,  cura  om- 
nibus cpie  jani  eidem  loco  data  sunt  veldeinceps 
dabuntur,  nos  quoque  laudamus  et  conlirma- 
mus.  .  .  Villam  quoque  Gometum  nomine, 
quam  pater  noster  cum  suis  habita toribus  eadem 
îibertate  donatis  supradictis  fratribus  impendit , 
quam  nimirum  de  proprio  regah  jure  esse 
constat,  excepta  sil\  a,  nos  quoque  impendimus.  » 
'''  Diplôme  de  Louis  VI,  de  l'an  111a  (Lu- 
chaire,  Louis  VI,  n°  iSg),  publié  dans  Morel, 
Cartulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Conieille  de  Com- 
piègne, 1. 1,  p.  65,  n°  XXX  :  «  Tempore  vero  sere- 
nisshni  ac  piissimi  genitoris  nostri  Pliihppi,  di- 
vina  clementia  Francorum  régis,  idem  rex, 
precibus  clericorum  Compendiensium  suppli- 
citer  exoratus ,  pontem  injuste  déstructura  eis- 
dem  clericis  restituit  ac  reedificari  voluit  et  con- 
cessit. ..  Nos  quoque  tempore  nost.ro,  antique 
institutionis  ac  paterne  renovationis  seriem 
ignorantes  eundem  pontem  rursus  destrui  pre- 
ceperamus..  »  L'emploi  du  mot  séries  pour  dé- 
signer la  restitution  du  pont  par  Philippe  I" 
aux  chanoines  de  Compiègne  parait  indiquer 
que  cet  acte  de  libéralité  avait  fait  l'objet  d'un 
diplôme  royal. 


(^'  Diplôme  de  Louis  VI ,  de  l'an  1112  (Lu- 
chaire,  Louis  VI,  n°i^6),  pubhé  dans  Tardif, 
Cartons  des  rois,  p.  2o3 ,  n°  .^53  :  «  domum  qvian- 
dam  apud  Sanctum  Dyonisium  sitam,  que  luit 
atavi  nosti'i,  domni  Roberti  Francorum  rejris, 
quam  pater  noster,  domnus  Phihppus,  beato 
Dyonislo  donavit.  »  Cf.  un  autre  diplôme  de 
Louis  VI,  de  l'an  1123  (Luchaire,  Louis  VI, 
n°3i5). 

'^'  Charte  informe  de  Louis  VI  (Luchaire, 
Louis  VI,  n°  366) ,  publ.  par  E.  Kéan^ ,  Histoire 
(le  Manie,  p.  118  :  «  Ego  Ludovicus,  Dei  grafia 
Francorum  rex,  concedo  et  confirmo  cuncta 
quae  pater  meus  Phihppus  pro  Guarino,  An- 
soldo  et  Petro,  Manliensibus  baronibus,  Deo 
et  sanctœ  Mari<e  monachisque  sancti  Ebrulfï 
donavit  et  pacto  quo  ille  concessit. . .  »  La  rédac- 
tion de  notre  notice  est  Ibndée  sur  la  combi- 
naison de  ce  texte  avec  un  passage  de  YHis- 
toria  ecclesiastica  d'Orderic  Vital,  1.  V,  c.  xix, 
éd.  Le  Prévost,  t.  II,  p.  4^67  :  «Tempore  Pétri 
senioris  Mainerius  abbas  Pbilippum  regem 
Franconim  expetiit  et  res  in  regno  ejus  Uti- 
censibus  datas  humiliter  ab  eo  requisivit.  file 
vero  Ijenigniter  ea  qu;e  data  erant  concessit 
eosque  qui  secum  erant  ut  abundantius  darent 
clementer  et  hilariter  admonuit.  Hoc  in  iti- 
nere  inter  Speonnam  et  Medantum  factum 
est.  )i  D'après  Le  Prévost  (t.  II ,  p.  1 26,  et  t.  V, 
p.  lôg),  Mainier  fut  abbé  de  Saint-Evroul 
d'environ  1066  à  1089. 
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10.  —  Confirmation  par  Philippe  I"'  de  la  donation  qu'Evrard  du  Puiset  avait  faite  aus 
moines  de  Saint-Martin-des-Champs  de  cinq  marchés  annuels  à  tenir  à  Janville  ou  au 
Puiset  (1). 

11.  — Donation  par  Philippe  1°'  à  l'église  Saint-Martin  de  Tours  du  liourg  de  Saint- 
Pierre-le-Puellier  f'^'. 

12.  —  Renonciation  par  Philippe  P''  en  faveur  des  chanoines  de  Saint-Séverin  de 
Chàteau-Landon  à  toutes  les  coutumes  autres  que  trois  corvées  par  au,  qu'il  percevait  au 
Breuil,  «villa»  desdits  chanoines  sise  près  de  Puiseaux,  en  échange  de  la  cession  par  les- 
dits  chanoines  audit  roi  de  la  moitié  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  en  terres,  serfs  et  serves 

k  Ury(3). 

13.  —  Donation  par  Philippe  l"  à  Salomon,  médecin,  d'une  terre  sise  à  Ëtampes  avec 
ses  coutmnesC''. 


("'  Diplôme  de  Louis  VH,  de  l'an  i  i^o  (Lu- 
chaire  ,  Etudes  sur  les  actes  de  Louis  VII,  n°  5 1  ), 
dans  Cartulaire  do  Saint-Martin-des-Champs, 
Archives  nationales,  LL  i35i,  fol.  25  :  «hi  no- 
mine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Quia  preor- 
dinante  Spiritu  Sancto .  .  .  Hac  igitur  ratione 
eno  Ludoviciis,  Dei  eratia  rex  Francorum  et 
dux  Aquitanorum,  concède  et  confirmo  mo- 
nachis  sancti  Martini  de  Campis  doniim  quod 
fecit  eis  Ebrardus  de  Puteacio ,  sicut  confirma- 
verunt  et  concesserunt  avus  meus  rex  Phi- 
lippus  et  pater  meus  rex  Ludovicus,  quinque 
scilicet  mercata  singulis  annis  ubicumque  sint 
in  statutis  terminis  slve  apud  Hienvillam  sive 
apud  Puteacium.  .  .  Actuiu  Parisius,  anno  in- 
carnati  Verbl  M°C°XL",  regni  nostri  IX°  [sic).  » 

<^'  Lettre  de  Louis  Vil ,  de  l'an  1167,  au 
pape  Alexandre  III,  le  priant  de  relever  de 
l'Interdit  un  certain  Fremaud,  chanoine,  dé- 
légué à  l'administration  du  bourg  de  Saint- 
Pierre-le-Puellier  (  Luchaire ,  Etudes  sur  les  actes 
de  Louis  VII,  n°  497),  publ.  dans  Du  Chesne, 
Historiœ  Francorum  scriplores,  t.  IV,  p.  780 , 
et  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XV, 
p.  82a  :  «  Sanctissimo  patri  in  Domino  A., 
Dei  gratia  summo  pontifici ,  Ludovicus ,  eadem 
gratia  Francorum  rex,  salutem  et  dehitam  re- 


verentiam.  Notum  sit  excellentia;  vestrœ  quod 
quidam  hvirgus  Turonis ,  qui  dicitur  sancti  Pétri 
Puellaris,  proprius  erat  regum,  et  eundcm 
avus  noster  rex  Philippus  donavit  llberum  ec- 
clesiaî  beati  Martini 

'■''  Diplôme  de  Louis  VI,  de  l'an  1  i  10,  pour 
la  dotation  des  chanoines  de  Saint -Victor  de 
Paris  (Luchaire,  Louis  II,  n°  160),  publ.  dans 
Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  2o/i-2o5,  n°  ob"]  : 
11  Preterea  sciendum  est  c[uod  canonici  sancti 
Severini  de  Castro  Nantonis  apud  Uriacum  vil- 
lam,  terram,  servos  et  aucillas  antiquitus  pos- 
sidebant,  medietatem  cujus  possessionis  prede- 
cessori  nostro,  régi  videlicet  Pliilippo,  sano 
usi  consilio ,  concessere ,  hac  scilicet  commu- 
tatione  quod  idem  Philippus,  noster  prede- 
cessor,  pro  hac  concessione  eisdem  canonicis 
sancti  Severini,  omnes  consuetudines  quas 
apud  Brohum,  eorundem  canonicorum  villam, 
juxta  Puteohs  sitam,  juste  vel  injuste  optinere 
videbatur,  prêter  corvatas  ter  in  anno,  omnino 
remisit.  » 

<"'  Diplôme  de  Louis  VII,  de  l'an  1  i/u  (Lu- 
chaire  ,  Etudes  sur  les  actes  de  Louis  VII,  n°  80) , 
confirmant  aux  églises  de  Notre-Dame  et  de 
Saint-Martin  d'Etampes-les- Vieilles  la  donation 
d'une   terre   par  Salomon   et  déteriulnant  les 
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3.  Originaux.  —  Il  est  évident  qu'afin  de  déterminer  les  règles  suivies  dans 
une  chancellerie  pour  la  rédaction  des  actes,  on  ne  doit,  en  principe,  avoir 
recours  qu'aux  seuls  originaux.  La  comparaison  des  formules  et  de  l'écriture 
de  plusieurs  actes  émanés  d'une  même  chancellerie  et  visant  des  destinataires 
différents  est  le  critérium  qui  d'ordinaire  sert  à  reconnaître  les  originaux.  En 
effet,  si  plusieurs  actes,  expédiés  en  faveur  ou  à  l'adresse  de  personnes  ou  de 
communautés  étrangères  les  unes  aux  autres,  présentent  les  mêmes  caractères, 
il  est  vraisemblable  qu'ils  émanent  d'un  même  bureau.  Malheureusement, 
pour  ce  qui  regarde  les  actes  déhvi'és  au  nom  de  Philippe  I"',  nous  verrons 
qu'à  cause  de  la  rareté  des  originaux  comme  en  raison  des  usages  alors  suivis 
pour  l'établissement  des  privilèges ,  on  ne  peut  tirer  de  cette  comparaison  qu'un 
médiocre  secours.  On  en  est  le  plus  souvent  réduit  à  considérer  comme  origi- 
naux les  actes  qui,  dans  la  rédaction  ou  l'écriture,  ne  présentent  rien  d'anormal. 

4.  Copies.  —  On  peut,  pour  déterminer  les  caractères  des  actes  authen- 
tiques, s'appuyer  aussi  sur  certaines  copies  d'érudits  du  xviii'=  siècle,  faites 
d'après  les  originaux  avec  un  soin  particulier  et  le  souci  de  conserver  l'ortho- 
graphe. A  quelques-unes  de  ces  copies  sont  joints  soit  des  fac-similé  partiels, 
soit  des  notes  relatives  à  l'état  du  parchemin  et  du  sceau.  Telles  sont  par 
exemple  les  copies  (îe  Dom  Grenier  ou  celles  que  Gaignières  fit  exécuter. 

5.  Cartulaires.  —  Mais,  au  point  de  vue  diplomatique,  les  copies  faites 
par  les  compilateurs  de  cartulaires  ne  sauraient  être  prises  en  considération. 
On  sait  cpielles  libertés  les  copistes  du  moyen  âge  prenaient  à  l'endroit  des 
textes  qu'ils  prétendaient  transcrire.  Notre  recueil  offre  des  preuves  manifestes 
du  peu  de  confiance  qu'il  convient  de  donner  aux  cartulaires.  Ce  n'était  pas 
seulement  pour  introduire  de  nouvelles  clauses  favorables  à  leur  monastère 
que  les  auteurs  de  cartulaires  modifiaient  le  texte  des  chartes.  Souvent  par 

coulumes  exigibles  des  hôtes  de  cette  terre;  possederat,  duabas  ecclesiis  ibidem  fundatis, 

puhl.dsLniTeviet,  Layettes  du  Trésor  des  Chartes,  videlicet    ecclesie    sancte    Marie    et    ecclesie 

t.  I,  p.  52,  n°  y/i.  :  «  .  .  .  quod  testimonio  ca-  sancti  Martini,  predicti  régis  scitu  et  assensu, 

nonicorum  de  Veteribus  Stampis  certain  et  ve-  elemosinaria  iai'gitione  donavit  atquc  conces- 

ram  esse  cognoviraus  quia  Salomon ,  medicus ,  sit  consuetudinibus  oisdem  qiiiinis  a  predicto 

terrain,   quam   a   nobilissinio   et  iliustri   regc  rege  Phiiippo  libère  atque  quiète  in  vita  te- 

Pliilippo  Stampis  habiierat  et  in  propriam  sibi  niierat.  » 


xLvi  ACTES  DE  PHILIPPE  P. 

paresse  ils  négligeaient  de  transcrire  les  parties  de  l'acte  qui  leur  paraissaient 
inutiles,  telles  que  le  protocole  et  les  noms  des  témoins,  à  moins  qu'au  con- 
traire le  désir  de  faire  montre  d'érudition  ou  de  rhétorique  ne  les  portât  à 
introduire  dans  la  charte  des  développements  oratoires. 

Ainsi ,  au  lieu  de  reproduire  successivement  deux  chartes  dont  certains  pas- 
sages se  répétaient,  le  moine  Paul,  rédacteur  du  cartulaire  de  Saint-Père  de 
Chartres,  a  préféré  les  fondre  en  une  seule'*'. 

Le  diplôme  de  io83,  par  lequel  Philippe  I"'  donne  au  monastère  de  La 
Sauve-Majeure  l'église  de  Saint-Léger  au  bois  de  Laigue'-',  nous  fournit  un 
exemple  très  intéressant  d'une  altération  de  charte  dans  un  cartulaire.  Ce 
diplôme  nous  est  parvenu  par  quatre  voies  différentes  :  i°  un  vidimus  donné 
sous  le  sceau  de  la  prévôté  de  Paris  en  1376;  2°  un  cartulaire  de  Philippe- 
Auguste;  3°  trois  copies  d'érudits  des  xvii'^  et  xvin''  siècles  faites  sur  l'original; 
A"  les  deux  cartulaires  de  La  Sauve-Majeure.  Les  copies  des  trois  premiers 
groupes,  indépendantes  les  unes  des  autres,  concordent.  Texte  et  protocole, 
tels  qu'ils  y  apparaissent  n'ont  rien  d'anormal  :  invocation,  suscription,  exposé, 
dispositif,  liste  de  témoins,  date,  formules  comminatoires,  souscription  du 
chancelier.  C'est  évidemment  la  reproduction  de  la  charte  originale.  Au  con- 
traire, dans  les  cartulaires,  l'invocation  initiale  à  la  Trinité  est  omise.  Le 
diplôme  débute  par  un  long  préambule,  œuvre  d'un  moine  de  La  Sauve- 
Majeure,  suivi  de  la  suscription.  Les  noms  des  témoins,  la  date  et  la  souscrip- 
tion du  chancelier  sont  omis.  Les  termes  mêmes  du  dispositif  sont  complète- 
ment modifiés,  sans  qu'on  en  voie  la  raison,  attendu  que  dans  le  cartulaire 
ce  dispositif  est  moins  clair  que  dans  le  texte  que  nous  tenons  pour  conforme 
à  l'original,  et  qu'il  n'est  pas  plus  compréhensif. 

6.  Vidimus.  —  Quant  aux  textes  livrés  par  des  vidimus,  bien  que,  abstrac- 
tion faite  de  l'orthographe  modifiée  tout  autant  que  dans  les  cartulaires,  ils 
offrent  plus  de  garanties  d'exactitude  que  ceux-ci ,  encore  ne  saurait-on  affirmer 
qu'on  n'a  apporté,  de  propos  délibéré,  aucune  modification  au  texte.  Souvent 
les  vidimus  ont  été  dressés  au  cours  de  procès  et  dans  le  dessein  de  produii'e 
une  copie  authentique  au  lieu  de  l'original  dont  on  ne  voulait  pas  se  dessaisir 

'"'  N"  II  et  m.  Voir  p.  4  la  note  b  et  les  notes  suivantes,  et  aussi,  p.  8,  1.  1 1.  —  '"'  N°  CIX, 
p.  276. 
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ou  qu'on  n'avait  pas  intérêt  à  montrer.  De  telle  sorte  qu'en  raison  du  peu  de 
scrupule  que  se  faisaient  les  gens  du  moyen  âge  de  falsifier  leurs  titres,  on 
peut  croire  qu'ils  ont,  à  l'occasion,  requis  la  confirmation  de  chartes  dont 
ils  avaient  changé  le  dispositif. 

Le  diplôme  de  Philippe  I"'  portant  donation  à  Cluny  du  monastère  de 
Saint-Martin-des-Champs  (^)  nous  est  connu  par  les  cartulaires  de  Saint-Martin 
des-Champs  et  de  Clmiy,  d'une  part,  et  par  une  bulle  d'Alexandre  IV  où  il  a 
été  inséré.  Or  la  clause  réservant  les  droits  de  l'église  de  Paris  sur  Saint-Martin- 
des-Cliamps  :  «  salva  subjectione  débita  sanctç  matris  aecclesi§  Parisiacensisf"^'  », 
qui  figure  dans  les  cartulaires,  a  été  omise  dans  la  bidle.  Quand  on  sait  les 
prétentions  de  l'abbaye  de  Cluny  à  l'exemption  de  l'Ordinaire  pom'  elle  et  ses 
prieurés,  l'appui  qu'elle  trouva  auprès  du  Siège  apostolique  dans  sa  lutte  contre 
lesévêques,  et  aussi  les  procès  entre  Saint-Martin-des-Champs  et  l'évèque  de 
Paris,  à  ce  sujet,  on  ne  calomnie  pas  les  moines,  ni  le  Saint-Siège,  en  leur 
imputant  la  suppression  dans  la  charte  de  Philippe  l""  d'une  phrase  si  favorable 
à  la  cause  de  l'évèque. 

Ces  considérations  sur  le  mode  de  tradition  des  actes  de  Philippe  P''  mon- 
trent déjà  combien  la  critique  de  ces  actes  est  difficile. 

7.  Classification  des  actes  suivant  la  forme  diplomatique.  —  La  forme 
diplomatique  des  actes  permet  de  les  répartir  en  trois  classes  : 

1  °   Les  préceptes  ou  diplômes ,  au  nombre  de  128; 

2°  Les  actes  d'un  roi  prédécesseur  de  Philippe  P'',  et  les  chai'tes  privées, 
ou  encore  les  notices,  sur  lesquels  Philippe  P''  ou  sa  chancellerie  ont  apposé 
des  signes  de  validation ,  au  nombre  de  /i  9  ; 

3°  Les  lettres  missives  et  mandements ,  au  nombre  de  7, 

Nous  examinerons  successivement  chacun  de  ces  trois  groupes.  Mais  au- 
paravant il  faut  dire  ce  que  nous  savons  de  l'organisation  de  la  chancellerie 
rovale. 

<')  N°  XCV,  p.  245.  —  (-1  P.  2^7, 1.  26. 
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CHAPITRE   III. 

DE  LA  CHANCELLERIE  ET  DE  SON  RÔLE  DANS  LA  RÉDACTION 
ET  L'EXPÉDITION  DES  ACTES. 


1 .  L'archevêque  de  Reims,  archichancelier.  —  Depuis  la  fin  du  ix*^  siècle  et 
durant  le  x®  siècle,  la  charge  d' archichancelier  avait  été  à  plusieurs  reprises 
tenue  par  des  archevêques  de  Reims.  Sous  Charles  le  Simple,  Foulque  avait 
été  archichancelier  de  l'an  898  à  sa  mort,  survenue  en  900  (^).  Son  succes- 
seur sur  le  siège  de  Reims,  Hérivé,  ne  devint  archichancelier  qu'en  91  1  f"^'. 
Il  eut  pour  successeur  à  l'archicancellarial,  l'archevêque  de  Trêves,  Roger(^). 
Mais,  sous  Louis  d'Outremer,  Artaud W  et  Hugues (^',  archevêques  de  Reims, 
furent  archichanceliers.  Puis  ce  furent,  sous  Lothaire ,  Odalric  ('^)  et  AdalbéronW, 
ce  dernier  ayant  même  gardé  la  charge  sous  Louis  V  et  sous  Hugues  Capet. 


'"'  Le  premier  diplôme  de  Charles  le  Simple 
dans  la  souscription  duquel  Foulque  soit  qua- 
lifié archichancelier  est  un  privilège  pour  Saint- 
Denis  du  8  février  898  [Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  IX,  p.  4^69,  n°  m);  le  dernier,  une 
concession  de  biens  à  un  fidèle  Etienne ,  du 
i/i  juin  899  (Ibid.,  p.  483,  n°  xvi). 

'"'  Diplôme  de  Charles  le  Simple,  du  1 7  juin 
gii  (^Rec.  des  histor.  de  la  France, t.ïK,f.  bi2 , 
n°  XMii),  et  diplôme  du  1"  décembre  918 
(fbid.,  p.  540,  n°  Lxxiii). 

'■^'  Diplôme  de  Charles  le  Simple ,  du  9  juil- 
let 919  [Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  IX, 
p.  546,  n"  Lxxviii). 

'*'  Diplômedu  1"  (é\ne\' ^5"]  [Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  IX,  p.  586,  n°  m),  et  diplôme 
du  3  avril  988  [Ibid.,  p.  588,  n"  v);  il  y  eut 
une  interruption  dans  l'archicancellariat  d'Ar- 
taud, le  titre  ayant  passé  à  son  rival  Hugues; 
Artaud  reparait  avec  le  titre  d'archichancelier 
dans   un   diplôme    du   3   février   948    [Ibid., 


p.  6o3,  n°  xxii);  il  semble  qu'il  ait  gardé  la 
charge  sous  le  règne  de  Lothaire  jusqu'à  sa 
mort  survenue,  d'après  M.  Lot  [Les  derniers 
Carolinfjiens,  p.  36  ) ,  le  3o  septembre  96 1 .  Voir 
sur  les  archichanceliers  du  roi  Lothaire,  Lot 
et  Halphen ,  Recueil  des  actes  de  Lothaire  et  de 
Louis  V  (Institut  de  France,  Chartes  et  di- 
plômes publiés  par  les  soins  de  l'Académie  des 
Inscriptions  et  Belles-lettres). 

'''  Hugues  est  qualifié  archichancelier  dans 
un  diplôme  du  1"  août  943  [Rec.  des  histor.  de 
la  France,  t.  IX,  p.  ôgS,  n°  xvi). 

"'  Odalric,  successeur  d'Artaud  sm'  le  siège 
de  Reims ,  fut  archichancelier  pendant  toute  la 
durée  de  son  archiépiscopat  ;  il  mourut  le  6  no- 
vembre 96g  (Lot,  Les  derniers  Carolingiens, 
p.  63.  Cf.  Lot  et  Halphen,  oiivr.  cité). 

'''  Adalbéron  succéda  à  Odalric ,  en  la  double 
qualité  d'archevêque  et  d'archichancelier;  il 
mourut  le  23  janvier  989  (Lot,  Etudes  sur  le 
règne  de  Hugues  Capet,  p.  2  53). 
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Sous  le  règne  de  ce  dernier  roi,  peul-ètre  Gerberl  a-l-ii  porLé  le  titre  d'archi- 
chanceliert^'.  Et  encore  dans  un  diplôme  du  roi  Robert,  l'archevêque  de 
Reims,  Arnoult'',  paraît  avec  le  titre  de  premier  chancelier. 

L'archevêque  Gervais  voulut  renouer  la  tradition  carolingienne  et  ériger  en 
droit  pour  ses  successeurs  un  fait  plusieurs  fois  répété,  en  d'autres  ternies 
faire  de  la  dignité  d'archichancelier  une  prérogative  du  siège  archiépiscopal 
de  Reims.  Il  profita  du  sacre  de  Philippe  P"^  pour  obtenir  du  jeune  roi  cette 
dignité,  pour  lui  et  ses  successeurs (^'. 

Gervais  n'apparaît  dans  les  diplômes  comme  archichancelier  que  deux  fois; 
son  nom  ne  ligure  dans  la  souscription  de  chancellerie  qu'à  la  fin  de  deux 
diplômes (*),  et  même  avec  son  seul  titre  d'archevêque.  Encore  doit-on  remar- 
quer que  l'un  et  l'autre  document  sont  des  privdèges  accordés  à  l'église  Saint- 
Nicaise  de  Reims,  et  sur  la  prière  du  prélat.  Le  chancelier  Baudouin  y  souscrit 
à  la  place  de  Gervais (^'.  En  outre  les  formules  d'humilité,  dans  la  suscriptiont*'), 
analogues  dans  l'un  et  l'autre  diplôme ,  et  qui  ne  sont  pas  celles  que  l'on 
trouve  communément  accolées  au  nom  du  roi,  comme  aussi  la  similitude  de 
rédaction  des  deux  dates  ('',  sont  des  indices  d'une  rédaction  faite  à  Reims. 


'''  Geibert  n'est  qualifié  archichancelier  que 
dans  un  privilège  des  rois  Hugues  et  Robert 
pour  Notre-Dame  de  Soissons  [Rec.  des  histor. 
(le  la  France j  t.  X,  p.  56/1,  n°  xiv);  M.  Lot 
{Etudes  sur  le  règne  de  Hugues  Capet,  p.  448) 
met  en  doute  la  valeur  du  renseignement 
fourni  par  ce  diplôme  dont  on  ne  connaît 
qu'une  copie  du  xv'  siècle. 

'"'  Privilège  du  roi  Robert  pour  Lagny,  du 
a4  février  1019  (MablUon,  De  re  dîplomalica, 
p.  58 1;  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  X, 
p.  603,  a°  XXX;  Plister,  Eludes  sur  le  règne  de 
Robert  le  pieux,  p.  Lxxviii,  n°  62). 

î^'  Le  récit  du  sacre  de  Philippe  I",  donl 
nous  avons  donné  des  extraits  sous  le  n°  I ,  dit 
seulement  que  le  roi  établit  l'archevêque  Ger- 
vais son  archichancelier,  comme  ses  ancêtres 
avaient  l'ait  les  prédécessem-s  de  GeiTais  (p.  3 , 
L  5);  mais,  d'après  un  autre  récit,  plus  court, 
du    même    sacre,   extrait   d'un   manuscrit  de 
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Saint-Thierry  près  de  Reims  [Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  XI,  p.  33  d),  la  dignité  d'archi- 
chancelier aurait  été  confiée  par  Philippe  I"  à 
Gervais  et  à  son  église,  c'est-à-dire  à  ses  suc- 
cesseurs sur  le  siège  de  Reims.  L'auteur  de  ce 
récit,  pour  justifier  le  droit  des  archevêques  de 
Reims  à  l'archicancellariat,  rappelle  la  souscrip- 
tion d'un  diplôme  de  Charles  le  Simple  pour 
Sainte- Vaubourg ,  défivré  par  le  chancelier 
Gozfin,  agissant  à  la  place  d'Hérivé,  arche- 
vêque et  archichancelier. 

'')  N"  X  et  XXVL 

'*'  u  Balduinus  cancellarius  ad  vicem  Ger- 
vasii  archiepiscopi  subscripsit.  »  (P.  3i,  1.  28,  et 
p.  79,  1.  12.) 

'"'  N°  X,  p.  oi,  1.  6  :  «Phifippus,  dlvina 
providente  clementia,  Francorum  rex.»  — 
N°  XXVI,  p.  77,  i.  1  :  «Phifippus,  divina  dis- 
pensante clementia,  Francomm  rex.» 

0  P.  3i,  1.  25,  et  p.  79,1.  10. 
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ACTES  DE  PHILIPPE  I" 


Le  titre  d'archichancelier  était  donc  simplement  honorifique.  On  ne  voit 
pas  qu'après  la  mort  de  Gei^vais,  survenue  en  1 067  W,  ses  successeurs  au  siège 
de  Reims  aient  élevé  aucune  prétention  k  cette  dignité. 

2.  Baudouiin  ,  CHANCELiEr..  —  Le  véritable  chef  de  la  chancellerie ,  au  même 
temps  que  Gervais  portait  le  titre  d'archichancelier,  était  lîaudouin ,  qui  parait 
dans  les  diplômes  de  Philippe  P\  en  qualité  de  chancelier,  de  1060  à  1  067''^). 

Déjà  sous  le  règne  du  roi  Robert,  un  Baudouin  souscrit,  comme  notaire, 
un  diplôme  de  date  incertaine'^);  c'est  sans  doute  le  même  personnage  qui 
d'abord,  comme  sous-chancelier W  agissant  à  la  place  de  l'archevêque  de 
Reims,  Arnoul,  premier  chancelier,  puis,  comme  chancelier'^),  souscrit  tous 
les  diplômes  depuis  l'an  1019  jusqu'à  la  fin  du  règne  de  Robert  t*^). 


W  Voir  p.  g5,  note. 

'^'  Le  dernier  diplôme  où  paraisse  son 
nom  dans  la  formule  de  chancellerie ,  est  le 
n°  XXXIV,  dn  y  août  1067  :  «Eustachius  no- 
tarius  ad  vioem  Balduini  recognovit  et  sub- 
scripsit.  »  (P.  io3,  1.  1.)  Le  n°  XXXVI  n'est 
pas  daté;  et  c'est  la  souscription  même  du  chan- 
celier Baudouin  qui  nous  l'a  fait  placer  entre 
1060  et  1067. 

'^'  Diplôme  pour  Notre -Dame -de -Bonne- 
Nouvelle  d'Orléans  :  «  Balduinus  notarius.  » 
[Rec.  des  hislor.  de  la  France,  t.  X,  p.  6o4, 
n°  XXXIII.  ) 

'*'  Diplôme  pour  Lagny,  du  24  février  1019 
(n.  st.)  :  «  Balduinus  subcancellarius  vice  Ar- 
nulfi  archiepiscopi ,  primi  cancellarii ,  recognovit 
atque  firmavit.  »  (Mabillon,  De  re  diplomalica, 
p.  58i  ;  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  X, 
p.  602 ,  n°  XXX.  Cf.  Pfister,  Etades  sur  le  règne 
de  Robert  le  Pieux,  p.  lxxvii,  n°  62.) 

<*'  Diplôme  pour  Chalon  :  «  Ego  Balduinus 
cancellarius  relegi  et  subscripsi.  »  [Gallia  chris- 
tiana,  t.  IV,  instramenla,  coi.  227;  Rec.  des 
histor.  de  la  France,  t.  X.  p.  602,  n°  xxxi.  Cf. 
Pfister,  oavr.  cité,  p.  lxxix,  n°  65.) 

'*'  Voir  Pfister,  ouvr.  cité,  p.  xxxil.  Nous 
laissons  de  côté  la  souscription  du  privilège  du 
roi  Robert  pour  Saint-Bénigne  de  Dijon ,  île 


l'an  101 5  (Original,  ou  prétendu  tel,  Archives 
départementales  de  la  Côte-d'Or,  Hi,  2,  n°  i4; 
publ.  dans  Rec.  des  liislor.  de  la  France,  t.  X, 
p.  596,  n°  XXIV  ),  parce  c[ue  ce  diplôme  est 
suspect  (cf.  Pfister,  oavr.  cité,  p.  lxxiv,  n°  dg), 
et  qu'en  tout  cas,  le  prétendu  original  n'est 
pas  un  original,  car,  si  le  sceau  plaqué  a  laissé 
des  traces,  on  ne  remarque  pas  d'incision  dans 
le  parchemin  pour  retenir  la  cire.  La  sou- 
scription de  chancellerie  est  ainsi  formidée  : 
«  Balduinus ,  sacri  palatii  apocrisiarius ,  postu- 
latiis  recognovi  et  laudavi.  »  En  1017,  Francon 
parait  encore  comme  chancelier  [Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  X,  p.  699 ,  n"  xxvii).  Il  est  peu 
probable  que  Francon ,  après  avoir  abandonné 
sa  charge  en  101 5,  l'ait  reprise  momentané- 
ment en  1017.  Mais  d  n'est  pas  certain  que  le 
mot  apocrisiarius ,  qualificatif  de  Baudouin  dans 
le  diplôme  de  1  o  1 5 ,  doive  se  traduire  par 
chancelier.  En  effet,  c'est  là  le  titre  qu'Hinc- 
mar.  De  ordine  palatii,  c.  xiii  et  xvi  (éd.  P*rou, 
p.  34  et  43)  donne  à  l'archichapelain.  On  ne 
saurait  donc  de  la  souscription  de  Baudouin 
au  bas  du  diplôme  de  Saint-Bénigne  tirer  un 
argument  contre  son  authenticité,  car,  en  rai- 
son de  l'union  de  la  chancellerie  et  de  la  cha- 
pelle, on  peut  admettre  qu'en  l'absence  du 
chancelier,  l'archichapelain  ait  souscrit  un  di- 
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Sous  le  rèone  d'Henri  I"'  un  seul  chancelier  parait,  qui  se  nomme  aussi 
Baudouin. 

Est-ce  donc  le  même  personnage  ([ui  est  resté  chancelier  de  i  o  1 9  à  1 067, 
c'est-à-dire  pendant  quarante-huit  ans(').  Rien  ne  permet  de  distinguer  entre 
deux  chanceliei's  homonymes  et  qui  se  seraient  succédé. 

Dans  la  souscription  d'un  certain  nombre  de  diplômes  de  Robert, 
d'Henri  I"'  et  de  Philippe  I",  Baudouin ,  au  lieu  de  déclarer  seulement  qu'il  a 
souscrit,  déclare  qu'il  a  écrit  c'est-à-dire  qu'il  a  écrit  ou  le  diplôme  ou  la  lormule 
de  chancellerie  (■-).  Sept  de  ces  actes  nous  sont  parvenus  en  original (^).  Si  donc 


piôme.  Et  il  se  pourrait  que  Baudouin  eût  été 
archichapelain  avant  de  devenir  chancelier, 
puisque  nous  verrons  que  Baudouin ,  chancelier 
d'Henri  I*'',  et  qtii  vraisemljlaljlement  doit  être 
identifié  avec  Baudouin,  chancelier  de  Robert, 
fut  aussi  archichapelain. 

'''  «  Il  y  a  grand' apparence  de  douter  qu'il 
y  ait  eu  plus  d'un  de  ce  nom  qui  ait  porté  la 
qualité  de  chancelier,  attendu  le  grand  temps 
qui  s'est  escoulé  depuis  l'an  i  o  1 5  jusques  envi- 
ron l'an  1066  et  qu'il  est  bien  difficile  de  se 
persuader  qu'un  seul  homme  ait  exercé  cette 
charge  plus  de  cinquante  ans  durant.»  (Labbe, 
Eloges  historiques,  p.  162.) 

'"'  Un  diplôme  du  roi  Henri ,  portant  dona- 
tion de  l'église  Saint-Martin  de  Dreux  à  l'ab- 
bave  Saint-Germain-des-Prés ,  et  dont  nous 
n'avons  pas  su  retrouver  l'original,  est  ainsi 
souscrit  :  «Ego  Balduinus  cancellaiius  manu 
propria  subscripsi. »  (Rec.  des  histor.  de  la 
Fiance,  t.  XI,  p.  698,  n°  xxx.) 

'''  En  voici  la  liste  :  1.  io3o.  Robert,  pour 
Saint-Germain-des-Prés .  Archives  nationales , 
K  18,  n°  5  (Tardif,  Monuments  historiques.  Car- 
tons des  rois,  n"  260)  :  «Balduinus  canceilarius 
scripsit  et  subscripsit.  »  —  2.  io3o.  Robert, 
pour  Saint-Germain-des-Prés,  Archives  natio- 
nales, K18,  n°  6  (Tardif,  ouvr.cité,  n°  261)  : 
«  Balduinus  canceilarius  scripsit  et  subscripsit.  » 
—  3.  io3p,  23  septembre.  Robert,  pour  l'ab- 
baye de  Saint-Hippolyte  ,  au  pays  de  Beaune. 


Archives  départementales  de  la  Côte -d'Or 
(Musée  des  archircs  départementales,  n°  23, 
pi.  XX)  :  «  Ego  Balduinus,  regii  palatii  can- 
ceilarius, scripsi  et  sulsscripsi.  »  —  k.  io35 
ou  io36,  juillet.  Henri,  pour  Saint-Pierre-le- 
Vif  de  Sens.  Archives  départementales  de 
l'Yonne,  H  02,  en  dépôt  à  la  Bibhothèque  de 
Sens  (Quantin,  Cartulaire  général  de  l'Yonne, 
t.  I,  p.  167,  n°  xxcviii)  :  «Balduinus  cancei- 
larius scripsit.  »  —  5.  1037.  Heni-i,  pour  Saint- 
Maur-des-Fossés.  Archives  nationales,  K  19, 
n°  2^  (Tardif,  ouvr.  cité,  n°  266)  :  «Balduinus 
canceilarius  scripsit.  »  — 6.  io58.  Hemi,  pour 
Saint-Germain-des-Prés.  Archives  nationales, 
K  ig,  n"  5  (Tardif,  ouvr.  cité,  n°  27/1)  :  «  Bal- 
duinus canceilarius  scripsit  et  sidjscripsit.  »  — 
7.  1066.  Philippe,  pour  Messines.  Archives 
de  l'Institution  royale  de  Messines  (  ci-dessous , 
n°  XXI'V)  :  «Balduinus  canceilarius  scrijixit.  » 
—  Nous  ne  citons  pas  le  diplôme  d'Henri  1", 
pour  Saint-Germain-des-Prés ,  de  io58  (TarcUl', 
ouvr.  cité,  n°  273),  qui  porte  :  «  Balduinus  can- 
ceilarius scripsit  et  suljscripsit  » ,  car  le  prétendu 
original.  Archives  nationales,  K  19,  n°  /i,  qui 
n'est  pas  scellé ,  ne  nous  parait  être  i[u'une  copie 
figurée ,  exécutée  à  Saint-Genuain-des-Prés.  — 
Nous  ne  citons  pas  non  plus  le  diplôme  de 
Philippe,  du  27  mal  1067,  pour  Saint-Denis 
(ci-dessous,  n" XXIX),  qui  porte  :  «  -S'.  Balduini 
cancellarii,  qui  banc  cartam  scripsit»,  puisque 
ce  diplôme  est  suspect. 
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nous  constations  que  l'écritm-e  de  la  formule  est  la  même  dans  tous  ces  actes , 
ou  bien  que  ces  formules  ne  révèlent  que  deux  mains ,  nous  pourrions  tirer  de 
cet  examen  une  conclusion  certaine.  Mais  c'est  là  un  moyen  de  contrôle  qui 
nous  échappe.  Cai%  après  aA-oir  reconnu  ([ue,  dans  tous  ces  diplômes,  la  sou- 
scription du  chancelier  est  de  la  même  main  que  le  reste  de  l'eschatocole  et 
que  le  texte  même ,  on  constate  qu'il  n'y  a  que  deux  de  ces  actes  dont  on  puisse 
affirmer  qu'ils  sont  du  même  scribe  ;  or  ces  deux  actes ,  bien  loin  qu'ils  aient 
été  écrits  par  le  chancelier,  ne  l'ont  pas  même  été  dans  la  chancellerie  royale  ; 
ils  sont  de  la  main  d'un  moine  de  Saint-Germain-des-Prés(^'. 

Il  n'est  cependant  pas  impossible  qu'un  même  personnage  ait  conservé  la 
direction  de  la  chancellerie  de  io3o  à  1067.  Supposé  qu'il  eût  trente  ans 
en   1 G 1 9 ,  il  n'aurait  eu  que  soixante-dix-neuf  ans  en  1067. 

Si  nous  ne  savons  rien  de  Baudouin,  chancelier  de  Philippe  I"',  nous  con- 
naissons moins  mal  le  chancelier  d'Henri  P'.  Celui-ci  avait  des  biens  dans  le 
Laonnais;  car  par  charte  du  2  décembre  10/17,  ^^  donna  son  aleu  de  Senercy'"^), 
sur  l'Oise,  à  l'abbaye  de  Saint-Prix,  de  Saint-Quentin.  Le  même  document 
nous  apprend  qu'il  était,  en  même  temps  que  chancelier,  archichapelain(^'. 


(''  Ce  sont  les  deux  diplômes  de  Robert , 
pour  Saint-Germain-des-Prés,  de  looo,  Ar- 
chives nationales,  K  18,  n°'  5  et  6  (Tardif, 
ouvr.  cité,  n°'  360  et  261).  Ils  sont  du  même 
scribe.  L'écriture  présente  les  mêmes  carac- 
tères ,  très  particuliers ,  que  l'on  retrouve  dans 
l'écriture  de  la  copie  d'un  diplôme  d'Henri  I", 
de  io58,  pour  la  même  abbaye  et  qui  a 
dû  être  exécutée  dans  l'abbaye  (Archives 
nationales,  K  19,  n°  à;  Tardif,  oavr.  cité, 
n°  273) ,  dans  un  diplôme  de  Philippe  I"  pour 
Saint-Germain-des-Prés,  de  1061  (Archives 
nationales,  K  20,  n°2;  ci-dessous,  n°Xlll), 
et  dans  une  charte  de  Robert,  abbé  de  Saint- 
Germain-des-Prés,  de  1070  (Archives  natio- 
nales, R  20,  n°  5^;  ci-dessous,  n°  XLIX),  ces 
trois  derniers  documents  écrits  d'une  même 
main. 

'^'  Senercy,  auj.  moulin  de  la  commune  de 
Sery-les-Mézières  (Aisne). 


<''  Cette  charte  a  été  publiée  par  Hemeraeus, 
Augusta  Viromundaoram  vindicata,  p.  120,  et 
par  CoUiette,  Mémoires  pour  servir  à  l'histoire 
ecclésiastique ,  civile  et  milituiro  de  la  province  du 
Vermandois,  t.  I,p.  686.  Elle  a  été  transciite 
par  Robert  Wyard,  dans  son  Histoire  (manu- 
scrite) de  l'abbaye  de  Saint-Quentin-en-l'lle, 
Bibliothèque  de  Saint-Quentin ,  ms.  ii°  96  (  anc. 
n°  83),  3°  partie,  p.  64.  On  en  trouvera  des 
copies  authentiques  du  xyin"  siècle,  aux  Archives 
nationales,  L  1001,  n°'  99  à  101.  La  suscrip- 
tion  est  la  suivante  :  «  Ego  Balduinus  in  palatio 
Henrici,  régis  Francormn,  cancellarius.  »  Dans 
les  souscriptions,  on  lit  :  «S.  Baldiiini  archi- 
capellani  qui  hoc  scriptum  lieri  jussit.  »  Elle 
porte  la  souscription  dvi  roi.  —  L'archichape- 
lain  Baudouin  apparaît  encore  comme  témoin 
dans  une  charte  d'Eudes, lils  du  comte Manas- 
sès  de  Damraartin ,  confirmée  en  présence  du 
roi  Henri  par   divers  témoins,   et  dont  deux 
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Ainsi  l'union  de  la  chancellerie  et  de  la  chapelle,  déjà  constatée  au  ix*  siècle, 
avait  persisté'''.  Nous  en  verrons  une  autre  preuve  quand  nous  passerons  en 
revue  les  notaires  de  la  chancellerie,  dont  quelques-uns  s'intitulaient  chape- 
lains du  roi. 

Le  dernier  acte  où  paraisse  le  chancelier  Baudouin  a  été  donné  à  Ghau- 
mont-sur-Loire,  le  7  août  1067.  Cet  acte  est  souscrit  par  le  notaire  Eustache 
agissant  à  la  place  de  Baudouin  (^) . 

3.  Pierre,  chancelier.  —  Cependant  dès  le  29  mai  1067,  au  nombre  des 
témoins  d'un  privilège  poiu'  Saint-Martin-des-Champs  figure  un  certain  Pierre 
qualifié  chancelier'^).  Le  même  personnage  souscrivit  en  la  même  qualité 
l'acte  du  7  août  1  067  W.  On  en  conclura  que  le  chef  de  la  chancellerie  n'était 
pas  seul  à  porter  le  titre  de  chancelier  ;  d'autres  officiers  placés  sous  ses  ordres 
prenaient  le  même  litre. 

Ce  chancelier  Pierre  fut,  à  n'en  pas  douter,  le  successeur  de  Baudouin  à  la 
tète  de  la  chancellerie  et  comme  tel  il  a  souscrit  la  plupart  des  diplômes 
royaux'^),  au  moins  du  1 5  juin  1068 ('''jusqu'à  la  fin  de  l'année  107  1  W. 


rédactions  nous  ont  été  transmises  par  le 
Cartulaire  de  Saint-Père  de  Chartres  :  «  Bal- 
duinus,  archîcapellanus  régis.»  (Guérard,  Car- 
tulaire de  l'ahbayc  de  Saint-Père  de  Chartres, 
t.  I,  p.  1 54  et  174.) 

<*'  Hincniar,  De  ordine  palatii,  c.  xvi  : 
CI  Apocrisiarius  autem ,  quem  nostrates  capella- 
niini  vel  palatii  custodem  appellent,  oninem 
clerum  palatii  sub  cura  et  dispositione  sua  re- 
gebat.  Gui  sociabatur  suinnius  cancellarius.  » 
(Ed.  Prou,  p.  43.)  Hincmar  entend  dire  sim- 
plement que  l'archichapelain  et  l'archichance- 
lier  administraient  de  concert  le  palais,  ou 
même  simplement  le  clergé  du  palais.  Coremie 
l'archichapelain  était  le  chef  de  tous  les  clercs , 
il  exerçait  nécessairement  une  autorité  disci- 
plinaire sur  les  notaires  qui  étaient  tous  des 
clercs.  Sous  Charles  le  Chauve,  les  charges 
d'archichapelain  et  d'archichancelier  lurent 
réunies  entre  les  mains  de  Gozlin.  Sur  les  liens 
de  la  chapelle  et  de  la  chancellerie,  sous  les 


premiers  Capétiens ,  voir  Luchaire ,  Histoire  des 
institutions  monarchiques  de  la  France  sous  les 
premiers  Capétiens,  2°  édit  ,  t.  I,  p.  188.  On 
sait  que  la  chancellerie  des  rois  de  la  France 
orientale  et  des  empereurs,  depuis  l'an  85d 
jusque  sous  le  règne  de  Conrad  II,  fut  dirigée 
par  l'archichapelain,  au  nom  de  qui  les  chan- 
celiers et  notaires  souscrivaient  les  diplômes  ; 
voir  H.  Bressiau,  Handbach  der  Urkundenlehre , 
t.  I,  p.  295  et  suiv. 

(-)  N°XXX1V,  p.  100,  1.  1. 

(')  N"  XXX,  p.  94,  L  8  :  «Petrus  cancella- 
rius. Eustachius  capellanus.  Gaufridus  subca- 
pellanus.  » 

m  N°  XXXIV,  p.  102,  1.  30  :  «Petrus  can- 
cellarius subscripsit.  Eustachius  firmavit  capel- 
lanus. Gausfridus  capellanus  similiter  firmavit.  » 

«  N"  XXXIX,  XL,  XLI,  XLV,  XLVl, 
LW,  LVUI.  LX.LXI. 

(')  iN°  XXXIX ,  p.  1 1 4 ,  1.  1 3. 

(')  X'LXl,  p.  i63,l.  7. 
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Si  nous  en  ci'oyons  le  moine  de  Saint-Germain-des-Prés,  continuateur 
d'Aimoin,  et  ([ui  écrivait  sous  le  règne  de  Philippe- Auguste ,  Pierre,  ori- 
ginaire de  la  Pouille ,  devint  abbé  de  Saint-Germain  après  la  mort  de  l'abbé 
Robert,  en  i07  2(').  Abbé  de  Saint-Germain  il  abandonna  ses  fonctions  de 
chancelier.  Le  seul  diplôme  de  1072  que  nous  ayons  est  souscrit  par  le  chan- 
celier Geoffroy ('^',  dont  nous  allons  parler.  En  1070,  Pliilippe  I",  à  la  prière 
de  Pierre,  renonça  aux  coutumes  qu'il  prélevait  sur  une  terre  de  son  abbaye; 
il  est  nommé  dans  le  diplôme  rédigé  à  cette  occasion  el  avec  le  seul  titre 
d'abbé (^).  Enfin  c'est  en  la  même  année  1078  que  paraît  à  la  fin  des  diplômes 
la  souscription  d'un  nouveau  chancelier,  Guillaume'''. 

4.  Geoffroy,  chapelain  puis  chancelier. — -Mais  dans  le  temps  même  que 
Pierre  dirigeait  la  chancellerie  royale,  trois  diplômes  ont  été  souscrits  par  un 
chancelier  du  nom  de  Geoffroy f^'.  On  ne  saurait  l'identifier  avec  l'évèque 
homonyme  de  Paris  qui,  quelques  années  plus  tard,  devint  chancelier  royal. 
Celui-ci,  dans  ses  souscriptions,  prendra  toujours  son  titre  d'évècjue,  et  quelle 
vraisemblance  y  a-t-il  qu'un  évèque  de  Paris  ait  occupé  le  second  rang  dans  la 
chancellerie,  sous  Pierre  (jui  à  ce  moment-là  n'était  pas  encore  abbé  de  Saint- 
Germain  ? 

On  croira  plus  volontiers  (pie  ce  Geoffroy  chancelier  est  le  même  qui  parait 
comme  sous-chapelain  à  côté  du  chapelain  Eustache  dans  le  diplôme  du 
29  mai   1067,  déjà  cité  M,  puis  comme  chapelain,   avec  Eustache,  dans  un 


«  «  Anno  Domini  M°  LXXII  obiit  Robertus 
abbas.  Cui  successit  Petrus,  régis  Pliilippi  can- 
cellarius,  natione  Appulus.  Qui  anno  Domini 
M°LXXXII  decedens ,  domno  Isenibardo  abba- 
tiam  dimisit.  »  (  Bibliothèque  nationale ,  ms. 
lat.  12711,  loi.  170  v°  [anc.  loi.  166  v°].) 
Même  texte  dans  le  ms.  lat.  SgaS*,  fol.  189. 
Publ.  partiellement  dans  Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  XI,  p.  276  b.  Nous  ne  savons  sur  quel 
document  s'appuie  Jacques  Du  Breul,  dans 
son  Histoire  de  Saint-Germain-des-Prés(  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12844>  fol.  27  [anc. 
fol.  76])  pour  affirmer  que  Pierre  se  retusait 
à   accepter  l'abbatiat    et  qu'il  ne  céda   qu'aux 


sollicitations  du  grand  prieur.  Nous  ignorons 
aussi  où  Dom  Bouillart,  HisLoire  de  l'abbaye 
royale  de  Saint-Gerniaiii-des-Prez,  a  pris  le  sur- 
nom de  Loiseleuch  ou  Loiseleve  qu'il  lui  donne. 

(=)  N'LXII.p.  i65,l.  26. 

«  N-LXIV.p.  170,  1.  3. 

(">  N'LXV,  p.  172,1.4. 

(='  N°  LU  (  1070  ) ,  p.  1 42  ,  1.  8  :  «  Gau- 
fridus  cancellarius  relegendo  subscripsit  »  ; 
n°  LIV  (1071),  p.  i45,  1.  20  :  «Ego  Gaus- 
fridus  cancellarius  relegendo  subscripsi  »  ; 
n°  LXIl  (  1072  ),  p.  i65,  1.  26  :  «Ego  Gauz- 
fridus  cancellarius  relegendo  suJjscripsi.  » 

«  N»XXX,p.  94,1.  8. 
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diplôme  de  la  même  année,  tous  deux  assistant  le  chancelier  Baudouin'''.  Et 
ce  qui  prouve  à  l'éAddence  que  ce  chapelain  n'était  pas  le  même  que  l'évèque 
de  Paris,  du  même  nom,  c'est  que  dans  une  charte  du  7  août  1067  cet  évêqiie 
Geoffroy  parait  comme  témoin  à  côté  des  chapelains  Eustache  et  Geoffroy,  et 
du  chancelier  Pierre''^',  qui  bientôt  après  allait  remplacer  Baudouin  à  la  tête 
de  la  chancellerie.  On  retrouve  les  deux  chapelains,  Eustache  et  Geoffroy, 
comme  témoins  dans  un  diplôme  du  i5  juin  1068'^';  et  qu'ils  aient  tenu 
un  rôle  dans  la  chancellerie,  la  preuve  en  est  qu'en  1069  ils  souscrivent  un 
diplôme  en  présence  et  sur  l'ordre  du  chancelier  Pierre  W.  Et  quand  l'année 
suivante  et  encore  en  107  1  et  1  072  on  voit  un  Geoffroy  chancelier  souscrire 
des  diplômes  (^',  on  n'hésiterait  pas  à  y  reconnaître  le  chapelain  du  même 
nom  qui  aurait  été  élevé  en  dignité,  si  dans  un  diplôme  du  2  novembre 
1071,  souscrit,  il  est  vrai,  par  Pierre,  le  chapelain  Geoffroy  ne  reparaissait 
à  côté  du  chapelain  Eustache ('').  L'objection  n'est  cependant  pas  péremptoire; 
car  la  qualité  de  chancelier  n'a^-ait  pas  dû  lui  faire  perdre  celle  de  chapelain  W. 
Quoiqu'il  en  soit,  qu'on  admette  ou  non  l'identité  du  chapelain  Geoffroy  et 
du  chancelier  Geoffroy,  il  n'en  reste  pas  moins  que ,  les  actes  souscrits  par  ce 
chancelier  s'intercalant  entre  ceux  qui  portent  la  souscription  de  Pierre,  on 
doit  considérer  Geoffroy  connue  une  sorte  de  vice-chancelier  qui  était  dans  la 
même  position  à  l'égard  de  Pierre  que  précédemment  Pierre  à  l'égard  de 
Baudouin.  Et  d'ailleurs  nous  verrons  plus  tard  un  officier  de  la  cour  porter 
ce  titre  de  vice-chancelier. 

A  l'époque  carolingienne,  on  a  qualifié  les  employés  de  la  chancellerie  indif- 
féremment notaires  ou  chanceliers.  Il  se  pourrait  donc  que  ces  chanceliers  de 
second  rang  ne  fussent  que  des  notaires.  Nous  ne  le  croyons  pas.  Il  semble 
que  dans  la  chancellerie  de  Phihppe  P''  il  v  ait  eu,  au-dessous  du  chef,  des 

'  '  N°  XXXll,  p.  99,  1.  30-21   :  «Balduinus  Geoffroy  figurent   encore   parmi    les  témoins 

cancellarius  subscripsit.  Eiistachius  et  Gosfridus  d'un   diplôme    de     1069   souscrit  par^PIerre 

capellani  interfuerunt.  »  (n°  XLVI,  p.  128,  1.  18). 

'■'  N°  XXXIV,  p.  102 ,  i.  16  et  30.  f^'  Voir  plus  haut,  p.  liv,  note  5. 

«  N"  XXXIX,  p.  1 13, 1.  8  et  9.  W  N"  LX,  p.  iSg,  1.  2  et  3. 

(4)  ]\(°XLIII,p.  123,1.  1 8  :  «  Prassente  Petro  <''  Voir  plus  loin,  p.  lxv  notes  1  et  2  ,  les 

cancellario  et  pnecipiente,  subscripsit  Eusta-  souscriptions  d'Eustache,  chapelain  et  notaire, 

chius   et    Gaufridus    capellani.»    Eustache    et  qui  est  qualifié  tantôt  chapelain,  tantôt  notaire. 
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chanceliers  distincts  des  notaires.  Chanceliers  et  notaires  souscrivaient  des 
diplômes,  mais  les  premiers  le  faisaient  d'eux-mêmes  f^),  les  seconds  à  la  place 
ou  sur  l'ordre  du  chancelier  (^). 

5.  Guillaume,  chancelier.  —  De  1078  (^)  à  1076  '''',  tous  les  diplômes  de 
Philippe  P'"  ont  été  souscrits  par  le  chancelier  Guillaume.  Peut-être  ce  person- 
nage n'est-il  autre  que  celui  qui  a  souscrit,  à  la  place  du  chancelier  Baudouin, 
un  privilège  d'Henri  I"'  pour  Tournus,  du  9  3  mai  1  oôg  (^'. 


6.  Geoffroy,  évêque  de  Paris,  chancelier.  —  Le  successeur  de  Guillaume 
est  mieux  connu;  c'est  Geoffroy  de  Boulogne,  évêque  de  Paris.  Il  était  évêque 
depuis  1061  (®);  il  prit  la  direction  de  la  chancellerie  royale  en  1076,  et  avant 
le  2  3  maiC).  De  cette  date  jusqu'en  1077,  tous  les  diplômes  royaux  reconnus 


'''  Nous  avons  cité  plus  haut ,  p.  Liv,  note  5 , 
les  formules  de  souscription  de  Geoffroy. 

'''  Ainsi,  n°  V,  p.  17,  1.  16  :  «  Balduinus 
canceJlarius  dictavit  et  Eustachius  subscripsit  »  ; 
n°  VI,  p.  21,  1.  18:  ce  Eustachius  notarius  ad 
vicein  Balduini  recognovit  et  subscripsit  »  ; 
même  formule,  n°  VII,  p.  34,  1-  8  ,  et  n°  VIII, 
p.  37,  1.  31  ;  n°  XVI,  p.  49,  1.  5  :  «Eustachius 
régis  capeUanus,  vice  Bauduini  cancellarii 
régis,  subscripsit»;  n°  XXXIV,  p.  io3,  1.  1  : 
Il  Eustachius  notarius  ad  vicem  Balduini  reco- 
gnovit et  subscripsit.  »;  n°  XLIII,  p.  123, 1.  18  : 
«Praesente  Petro  canceUario  et  praecipiente , 
subscripsit  Eustachius  et  Gaufridus  capellani  »  ; 
n°  LI,  p.  iSg,  1.  i5  :  «  Eustachius  subscripsit 
ad  vicem  Pétri  cancellarii.  »  Plus  tard ,  le  no- 
taire Gilbert  souscrit  toute  une  série  d'actes  à 
la  place  (ad  vicem)  des  chanceliers  Roger  et 
Geoffroy  (voir  plus  loin ,  p.  lxvi  ,  n.  3  et  3  ).  U  est 
vrai  que  Gii!)ert  souscrit  en  1090-1091,  comme 
chancelier  od  vicem,  mais  c'est  «  ad  vicem 
Goisfridi  archicancellarii  »  (n°  GXXIIl,  p.  3i  i, 
1.  i5),  de  la  même  façon  que  Baudouin, 
en  1061,  souscrivait  à  la  place  de  l'archi- 
chancelier  Gervais  :  «  ad  vicem  Gervasii  archl- 
episcopi  »  (n"  X,  p.  3i,  I.  38). 


i^'  N"  LXV,  p.  172,1.  4. 

''''  Le  dernier  diplôme  (n°  LXXl)  qu'ait 
souscrit  Guillaume  est  simplement  daté  de  la 
quinzième  année  du  règne ,  laquelle ,  à  compter 
du  ii  août  1060,  s'étend  du  4  août  107/1  au 
3  août  1075. 

<''  Privilège  d'Henri  I"  pour  Tournus,  donné 
le  jour  du  sacre  de  Philippe  I",  et  ainsi  sou- 
scrit :  «  Scriptum  manu  Guilhelmi  ad  vicem 
Balduini,  regii  cancellarii.  »  [Rec.  des  histor.  de 
la  France,  t.  XI,  p.  602.)  On  hésitera  davan- 
tage à  identifier  ce  Guillaume  avec  un  notaire 
du  même  nom  qui  a  souscrit  une  charte  d' Hel- 
mouin,  évêque  d'Autun,  confirmée  par  le  roi 
Robert,  en  la  trentième  année  de  son  règne 
(1025-1026)  :  «Guillelmo  scribente  vice  Ragi- 
naldi  cancellarii.  »  (  Labbe ,  Novœ  bibliothecœ 
manuscriptorum  tom.I,  p.  372;  Rec.  des  histov. 
de  la  France,  t.  XI,  p.  4^1 8  B.)  Cependant,  on 
sera  frappe  de  l'analogie  des  deux  formules  de 
souscription  :  «  Scriptum  manu  Guillhelmi  n , 
et  «Guillelmo  scribente.» 

'*'    Gallia  christiana,  t.VIl,  col.  /ig. 

'''  Le  premier  acte  souscrit  par  lui  est  un 
acte  de  confirmation  royale  apposé  au  bas  de 
la  charte  de  Gelduin  de  Saumur  portant  fon- 
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par  un  chancelier  l'ont  été  par  Geoffroy.  Le  dernier  diplôme  qu'il  ait  souscrit 
dans  cette  période  est  de  1077  et  probablement  antérieur  au  20  maii^).  Il 
devait  reprendre  plus  tard,  une  seconde  fois,  la  direction  de  la  chancellerie. 

7.  Roger,  chancelier.  —  L'an  1077  apparaît  le  chancelier  Roger  (2).  De 
1078  à  io8o(^),  tous  les  diplômes  sont  souscrits  par  lui  ovi  par  le  notaire 
Gilbert  agissant  à  sa  place (''.  Il  était  donc  bien  le  chef  de  la  chancellerie.  On 
l'identifie,  sans  preuves,  avec  le  personnage  du  même  nom  qui  occupa  le  siège 
épiscopal  de  Beauvais  en  1096  et  logô'^'. 

8.  Geoffroy,  évéque  de  Paris,  chancelier  pocr  la  seconde  fois.  —  Mais 
dès  1 08 1  l'évèque  Geoffroy  était  redevenu  chancelier  f*^),  et,  de  1 08 1  à  1  o85  C^ 
les  diplômes  portent  ou  sa  souscription  ou  celle  du  notaire  Gilbert. 

9.  Geoffroy,  évèque  de  Paris,  archichancelier.  —  Au  cours  de  l'année 
io85,  Geoffroy  reçut  le  titre  d' archichancelier'^',  qu'il  conserva  jusqu'en 
io92('^).  Comme  archichancelier,  il  continua  à  souscrire  les  diplômes.  Mais  il 


dation  du  monastère  de  Pontlevoy  (n°  LXXV, 
p.  191,  1-  a^)-  Sur  la  date  de  cette  confirma- 
tion royale ,  voir  p.  1 88 ,  n.  i .  Dans  la  formule 
de  sousciiption ,  Geoffroy  s'intitule  toujours 
évèque  de  Paris  et  chancelier. 

Cl  N°  LXXXVII,  p.  338,  1.  a6.  Sur  la  date, 
voir  p.  324,  n.  1. 

(=)  N"XCIetXCII,p.  a36,l.  i5,  et  p.  237, 
1.  2/1.  Pour  le  numéro  XCI,  la  date  de  1077 
est  préférable  à  celle  de  1078  que  nous  avions 
choisie.  Voir  aut  Additions ,  p.  /|.4^i. 

'^'  Les  deux  derniers  diplômes  où  paraît  le 
nom  du  chancelier  Roger  sont  les  numéros  C 
et  Cl,  souscrits  par  le  notaire  Gilbert,  p.  260, 
1.  7,  et  p.  262,  1.  2/\.. 

W  Par  exemple,  le  numéro  XCIV,  p.  245, 
1.  i3  :  «Ego  Gislebertus  ad  vicem  Rogerii, 
cancellarii  régis,  relegendo  subscripsi.  »  Gil- 
bert prend  le  titre  de  notaire  dans  deux  di- 
plômes de  1080,  n"  C  et  CI,  p.  260,  1.  7, 
et  p.  362,  1.  24  :  «  Gislebertus  régis   notarius 
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ad  vicem  Rogerii  cancellarii  relegendo  sub- 
scribsi.  » 

'^'  P.  Anselme ,  Histoire  (jénéalogique,  t.  VI , 
p.  247;  Gallia  christiana,  t.  IX,  col.  714. 

(»'  N°  CIV,  p.  368,  1.  19  :  «  Ego  Gosfredus 
cancellarius  relegendo  ista  subscripsi.  »  Geof- 
froy ne  prend  pas  ici  le  titre  d'évêque,  mais 
ce  diplôme  ne  nous  est  connu  que  par  les  car- 
tulaires  de  La  Sauve-Majeure;  la  formule  de 
souscription  peut  avoir  été  inexactement  tran- 
scrite. Dans  le  diplôme  n"  CVl  (p.  272  ,1.  i3), 
du  6  janvier  1082,  la  souscription  de  chan- 
cellerie est  ainsi  formulée  :  «  Gislebertus  cle- 
ricus,  nutu  Gausfredi  Parisiorum  episcopi  nec- 
non  etiam  cancellarii ,  subscripsit.  » 

C)  N°CXIV,  p.  288,  L  25. 

m  N°  CXVII,  p.  3oo,  1.  i5  :  «Goisfrido, 
Parisiorum  episcopo,  archicancellario  nostro.  » 

C)  N°  CXXV,  de  1093,  p.  317,  1.  18  : 
«  Gaufridus  archicancellarius  scripsit  et  suIj- 
scripsit.  » 
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eut  sous  ses  ordres  au  moins  trois  chanceliers  :  le  notaire  Gilbert,  élevé  à  la 
dignité  de  chancelier  t^),  Ourson  et  Hubert.  Ourson  n'a  souscrit  qu'un  seul 
acte  royal  en  1090  ('^';  Hubert  en  a  souscrit  trois,  mais  un  seul  au  temps  que 
Geofïrov  était  archichancelier,   en  1091^'.  En   donnant  à   GeoSrov  le  titre 


W  II  serait  naturel  de  supposer  que  le  no- 
taire Gilbert  a  reçu  le  titre  de  chancelier  au 
moment  que  Geoffroy  changea  son  titre  de 
chancelier  pour  celui  d'archichancelier.  Cette 
hypothèse  paraît  tout  d'abord  appuyée  par  la 
souscription  :  «  S.  Gileberti  canceUarii  »  qu'on 
relève  dans  un  diplôme  de  io85  (n°  CXV, 
p.  290,  1.  11);  mais  ce  diplôme  ne  nous  est 
connu  que  par  une  copie  du  xiv'  siècle;  c'est 
mi  privilège  pour  Saint-Pierre  de  Cassel,  qui 
paraît  n'avoir  pas  été  rédigé  dans  la  chan- 
cellerie royale ,  mais  plutôt  par  un  clerc  de 
l'église  de  Cassel,  de  telle  sorte  que,  dans  ce 
document,  cancellarias  est  peut-être  l'équiva- 
lent de  notariiis.  Et,  de  fait,  dans  un  diplôme 
de  1086,  n°  CXVIII,  p.  3o3 ,  I.  7,  Gilbert  s'in- 
titule encore  notaire  :  «  Ego  Gislebertus  nota- 
rius,  ad  vicem  Gaufridi  Parlsiorum  episcopi, 
summi  cancellarii  régis ,  relegendo  subscripsi.  » 
Ce  n'est  que  dans  un  diplôme  de  1090  ou  109 1 
(n°  CXXIII,  p.  3ii,  1.  i5),  que  Gilbert,  sou- 
scrivant à  la  place  de  l'archichancelier,  se  qua- 
lifie chancelier  :  «  Gislebertus  cancellarius ,  ad 
vicem  Goisfridi  archichancellarii ,  Parisiorum 
episcopi ,  relegendo  subscripsi.  »  Il  conserva  ce 
titre  par  la  suite. 

'-'  N°  CXX,  p.  3o6 , 1.  35  :  «  Ego  Ursio,  Sii 
vanectensis  episcopus  ac  régie  majestatis  can- 
cellarius ,  scripsi  et  publiée  lectum  recognovi.  » 

'"'  En  effet,  parmi  les  témoins  d'un  diplôme 
pour  Saint-Melon  de  Pontoise  ligure  Hubert 
(n°  CXXVII,  p.  323,  1.  17).  Les  raisons  que 
nous  avons  données,  p.  321,  n.  1,  pour  re- 
porter cet  acte  à  l'année  1092  ne  sont  pas  suf- 
fisantes. Il  est  préférable  de  lui  conserver  le 
millésime  de  1091.  Mais  ce  diplôme  ayant  été 
déclaré    faux    par    un    historien    du    droit. 


M.  Fiach,  dont  les  travaux  font  autorité,  il  im- 
porte d'examiner  les  arguments  que  M.  Flach 
fait  valoir  contre  l'authenticité  de  ce  diplôme. 
Cet  auteur  (^Les  origines  de  l'ancienne  France, 
t.  III,  p.  77,  note)  relève  dans  ce  diplôme  un 
certain  nombre  d'expressions  qui,  d'après  lui, 
ne  sauraient  se  trouver  sous  la  plume  d'un  ré- 
dacteur de  la  lin  du  xi"  siècle.  C'est  d'abord 
l'expression  «  monstrare  rectltudinem».  Il  est 
dit  dans  la  charte  que  le  roi  prêtera  aide  et 
conseil  à  l'archevêque  de  Rouen  pour  les 
églises  et  autels  du  Vexin ,  «  de  quibus  prefatus 
archiepiscopus  monstrare  poterit  rectltudinem 
ecclesie  sue  » ,  c'est-à-dire  «  sur  lesquels  l'arche- 
vêque pourra  établir  le  droit  de  son  église  » 
ou,  en  d'autres  termes,  pour  lesquels  l'arche- 
vêque pourra  établir  qu'ils  sont  du  droit  de  son 
église.  Rectitttdo  a  donc  exactement  le  sens  de 
jus.  Or  rectitudo  au  lieu  de  rectum,  et  comme 
synonyme  de  jus,  est  un  mot  souvent  employé 
à  la  fin  du  xi"  siècle;  aux  exemples  de  ce 
temps-là  que  donne  le  glossaire  de  Du  Cange, 
on  pourrait  en  ajouter  d'autres.  Citons  l'em- 
ploi de  rectitudo  comme  équivalent  de  jus 
dans  le  diplôme  n°  CXXIII  de  notre  recueil, 
p.  3ii,  1.  7,  et  encore  ce  passage  d'une  charte 
de  la  Trinité  de  Vendôme  antériem-e  à  1067  : 
«  Scriptum  est  quod  Tetbaldus  cornes  fieri 
jussit.  Omnia  que  in  dominio  habent  monachi 
sancte  Trinitatis  aut  in  quibus  rectum  ostendere 
potuerint.  .  .  »  (Métais,  Cartulaire  de  l'abbaye 
cardinale  de  la  Trinitéde  Vendôme, i.  I,  p.  202.) 
Quant  à  la  substitution  de  monstrare  à  osten- 
dere, nous  en  trouvons  un  exemple  dans  une 
autre  charte  de  l'abbaye  de  la  Trinité, 
d'entre  io5o  et  1062  :  «  eandem  prorsus  con- 
suetudinem  habere  .  .  .    suprafatus  monachus 
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d'archichancelier,  peut-être  Philippe  l"'  voulut-il  couper  court  aux  prétentions 
de  l'archevêque  de  Reims. 


Fulco  coram  Vindocinensi  comité  Fulcone  ra- 
cionabiliter  nwnstramt  et  contradicentes  omnes 
manifeste  convincit.  »  (Mêlais,  oavr.  cité,  t.  I, 
p.  265.)  Pour  l'expression  «concedo  ei  auxi- 
lium  meum,  fortitudinem  atque  consilium 
secunduni  justiciam  » ,  nous  ne  saurions  en 
donner  d'autres  exemples;  mais  c'est  une 
façon  d'exprimer  que  le  roi  se  porte  garant 
pour  l'église ,  et  il  n'y  a  rien  là  qrii  contredise 
les  usages  de  l'époque.  M.  Flach  relève  encore 
comme  anormale  la  phrase  «  concedo  et  con- 
firmo  redditionem  illam»;  mais  nous  avouons 
ne  pas  voir  par  quoi  cette  phrase  étonne 
M.  Flach.  Le  roi  confirme  une  restitution  anté- 
rieurement faite  par  Gautier,  comte  du  Vexin , 
à  l'archevêque  de  Rouen.  Nous  ne  voyons  pas 
davantage  pourquoi  le  rapprochement  des  mots 
Il  habebat  et  possidebat  »  répugnerait  au  temps 
de  Philippe  I";  de  pareilles  redondances  ne 
sont-elles  pas  habituelles  aux  rédacteurs  de 
cette  époque  ?  Le  roi  stipule  que  l'archevêque 
devra  se  présenter  aux  plaids  du  roi  tenus  dans 
le  Vexin  quand  il  l'y  fera  semondre  :  «  si  et  ego 
eum  inde  fecero  convenienter  submoneri  ». 
M.  Flach  appelle  l'attention  sur  les  mots  «  fa- 
cere  submoneri  » ,  mais  c'était  l'expression 
technique  pour  désigner  la  convocation  à  la 
cour  du  roi,  et,  dans  une  lettre  d'Yves  de 
Chartres  à  Philippe  I",  on  relève  l'expression 
«litteras  quibus  submonebar».  [Rec.  des  liistor. 
de  la  France,  t.  XV,  p.  82  B.  Cf.  Luchaire ,  Hist. 
des  institutions  monarchiques  de  la  France,  2°  édit., 
t.  I,  p.  260.)  L'emploi  de  la  première  personne 
du  singulier  pour  exprimer  la  volonté  du  roi 
ne  suffit  pas  à  faire  tenir  un  document  pour 
faux,  car  dans  nombre  d'autres  diplômes  ori- 
ginaux, on  a  fait  parler  le  roi  Philippe  à  la 
première  personne  du  singulier  (voir  plus  loin, 
p.  cix).  Que  le  sénéchal  soit  désigné  par  «da- 
pifer  de  Rochefort  » ,  voilà  qui  serait  surpre- 


nant; mais  il  y  a  «  Wido  dapifer  de  Rochefort  », 
ce  qui  est  différent.  Qu'au  nom  de  Guy  on  ait 
ajouté  le  nom  de  Rochefort,  il  n'y  a  pas  de 
quoi  nous  surprendre ,  puisque  quelques  années 
après,  en  1106,  l'usage  s'établit  d'ajouter  au 
nom  des  grands  officiers  le  nom  de  leur  terre 
ou  leur  surnom  (voir  plus  loin,  p.  cli).  Quant 
à  la  forme  française  du  nom ,  Rochefort  et  plus 
loin  Rocefort,  elle  se  justille  par  l'emploi  dans 
un  grand  nombre  d'actes  de  Philippe  I"  de  la 
forme  vidgaire  pour  les  noms  propres.  On  re- 
marque encore  que  l'archevêque  de  Rouen  est 
dit  «  archevêque  du  comte  de  Normandie  » 
(p.  033,  1.  6).  Puisque  la  province  ecclésias- 
tique de  Rouen  correspondait  presque  exacte- 
ment au  duché,  il  nous  parait  naturel  que 
l'archevêque  de  Rouen  ait  été  considéré  comme 
une  sorte  de  primat  normand.  11  tenait  à  l'égard 
du  duc  de  Normandie  le  même  rôle  que  l'évêque 
de  Dol  à  l'égard  du  duc  de  Bretagne  ;  l'évêque 
de  Dol  n'a-t-il  pas  été  qualifié  «  archiepiscopus 
Britanniae  »  ?  On  nous  oppose  encore  que  le 
précepte  de  PhiHppe  P''  ne  porte  ni  date  chro- 
nologique, ni  date  de  lieu.  Il  porte  une  date'~ 
chronologique  :  l'année  de  l'incarnation  (  p.  3  3  3, 
1.  i5).  Et  s'il  n'a  pas  de  date  de  lieu,  il  n'est 
pas  le  seul  acte  de  Philippe  I"  à  pi'ésenter  cette 
particularité  :  trois  autres  en  sont  également 
dépourvus  (voii-  plus  loin,  p.  clx,  n.  4).  Pour 
M.  Flach,  le  prétendu  original  du  diplôme  de 
Philippe  1"'  n'est  qu'une  copie  figurée  et  re- 
maniée. 11  est  vrai,  ajoute-t-il,  que  les  souscrip- 
tions sont  «  d'une  autre  main  »  que  le  corps  de 
l'acte;  mais  c'est  que  le  copiste  faussaire  aura 
imité  soigneusement  l'original.  Un  pareil  souci 
d'exactitude  serait  surprenant,  et  il  faut  avouer 
que  si  les  seings  n'étaient  pas  de  même  écri- 
ture que  le  texte ,  on  ne  pourrait  guère  se  re- 
fuser à  reconnaître  l'originalité  de  l'acte.  En 
fait,  si  l'écriture  des  souscriptions  paraît  tout 
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10.  Hubert,  chancelier.  —  Il  n'y  eut  plus  à  la  tète  de  la  chanceUerie  cp'un 
chancelier,  qui  fut  d'aboi'cl  Hubert,  dont  le  nom  apparaît  dans  trois  actes,  l'un 
de  1091,  déjà  cité('),  le  second,  de  1092  ('),  et  le  troisième,  du  1  4  février 
1 094  (^'-  Ce  personnage  devint  plus  tard,  en  i  099 ,  évèque  de  Senlis  ("). 


d'abord  difFérente,  c'est  que  les  lettres  en 
sont  plus  petites  cpie  colles  du  texte  ;  mais ,  à 
regarder  de  près,  on  voit  qu'elles  sont  de 
même  forme.  Le  diplôme  a  donc  été  entière- 
ment écrit  d'une  même  main.  Mais  rien  dans 
cette  écriture,  très  nette,  très  franche,  tracée 
sans  hésitation,  ne  décèle  un  effort  d'imi- 
tation. En  admettant  que  l'acte  n'ait  pas  été 
dressé  en  1091,  l'écriture,  en  tout  cas,  ne 
saurait  avoir  été  tracée  après  le  règne  de 
Louis  VI.  De  telle  sorte  que  l'hypothèse  d'un 
diplôme  écrit  après  1 09 1 ,  mais  dans  la  pre- 
mière moitié  du  \n°  siècle,  ne  rendrait  pas 
compte  des  impropriétés  de  termes  signalées 
par  M.  Flach,  puisqu'il  estime  que  «tout  le 
style  de  la  charte  trahit  une  époque  très  posté- 
rieure »  et  que  les  formules  insolites  «  sont  des 
formules  stéréotypées  de  légistes  ou  de  cano- 
nistes  des  siècles  postérieurs  ».  L'écriture  du 
précepte  de  Philippe  I" ,  de  1091,  concédant 
l'abbaye  de  Saint-Melon  de  Pontoise  à  l'arche- 
vêque de  Rouen ,  est  du  même  genre  que  celle 
d'un  privilège  du  même  roi,  de  1069,  pour 
l'église  Saint-Germain  de  Pontoise  (n°  XLV). 
Nous  n'en  conclurons  pas,  toutefois,  que  ces 
deux  actes  ont  été  écrits  par  un  clerc  de  Pont- 
oise. Mais  nous  inclinons  à  croire  que  le  pré- 
cepte de  1091  a  été  rédigé  et  écrit  en  dehors 
de  la  chancellerie,  et  c'est  ce  qpi  explique 
qu'il  ne  soit  pas  dans  le  cadre  ordinaire  des 
diplômes  royaux;  cela  explique  aussi  une 
particularité  de  l'original ,  la  sevde  qui  pourrait 
éveiller  les  soupçons  et  que ,  cependant , 
M.  Flach  n'a  pas  signalée  :  le  sceau  déborde 
légèrement  sur  l'écriture  du  texte.  Mais  si  le 
diplôme  a  été  écrit  en  dehors  de  la  chancel- 
lerie, on  conçoit  que  le  scribe,  mal  instruit  des 


dimensions  du  sceau  royal,  n'ait  pas  ménagé 
l'espace  suffisant  pour  le  plaquer.  La  même 
particularité  se  remarque  sur  l'acte  n°  CLXVIII. 
En  résumé,  si  ce  précepte  de  1091  a  éveillé 
les  soupçons,  c'est  parce  qu'il  est,  parmi  les 
actes  royaux,  le  seul  de  son  espèce. 

'''  Voir  la  note  précédente. 

«  N"  CXXVIII,  p.  326,  1.  i5,  et  p.  327, 
L5. 

m  N°CXXXII,  p.  337,  1.  5. 

'''  Voir  Gallia  cliristianu ,  t.  X,  col.  i3c)5. 
L'identification  d'Hubert,  chancelier  du  roi, 
avec  l'évèque  homonyme  de  Senlis  s'établit  par 
la  comparaison  de  l'écriture  des  souscriptions 
de  l'acte  n°  CXXVIII  avec  l'écriture  de  la  sou- 
scription d'un  diplôme  de  Louis  VI,  de  l'an 
1 1 13  (Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  aod,  n°  357; 
fac-similé  dans  l'Album  paléograpliiqiie  publié 
par  la  Société  de  l'Ecole  des  chartes,  pi.  38-29). 
Ce  diplôme  porte  diverses  souscriptions  d'évê- 
ques,  d'écritures  différentes  et  par  conséquent 
autographes ,  entre  autres  la  souscription  d'Hu- 
bert, évêque  de  Senlis.  D'autre  part,  notre 
charte  n°  CXXVIII  porte  la  souscription  d'Hu- 
bert, chancelier  du  roi,  et  les  souscriptions  de 
divers  autres  personnages ,  toutes  de  la  même 
main  ;  or  ces  souscriptions  sont  tracées  d'une 
main  inexpérimentée,  celle  du  chancelier.  Si, 
en  effet,  nous  comparons  les  lettres  des  sou- 
scriptions de  l'acte  de  Philippe  I"  avec  celles 
du  signum  de  l'évèque  de  Senlis,  Hubert,  sur 
le  diplôme  de  Louis  VI ,  nous  constatons  qu'elles 
ont  la  même  forme.  Ainsi  i's  de  signum  sur  le 
diplôme  de  Louis  VI  est  brisé  en  plusieurs 
membres,  comme  l's  de  sripsi  [sic)  sur  notre 
charte  n°  CXXVIII;  il  faut  encore  comparer 
les  g,  les  signes  abréviatifs ,  les  hastes  des  lettres , 
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11.  Gilbert,  chancelier.  —  Dès  l'année  log/i'**,  Hubert  avait  été  rem- 
placé à  la  tête  de  la  chancellerie  par  Gilbert,  cpie  nous  avons  déjà  nommé,  et 
qui,  dès  lors,  souscrivit  tous  les  diplômes,  c'est-à-dire  tous  ceux  dont  le  texte 
nous  est  parvenu  avec  la  souscription  de  chancellerie,  jusqu'en  l'année  1 1  o5  (^\ 
sauf  un  seul,  de  logS,  qui  a  été  souscrit  par  un  vice-chancelier,  Aimbaud'^'. 


12.  Etienne  de  Garlande,  chancelier.  —  En  i  106,  et  avant  le  4  aoûtC'), 
un  nouveau  chancelier  parait  :  Etienne.  11  était  chapelain  du  roi'^'.  Le  même 
souscrit  le  seul  diplôme  de  1  107  qui  nous  soit  parvenu  (°).  Pour  la  dernière 
année  du  règne,  nous  n'avons  qu'un  diplôme  qui,  transmis  pai'  un  cartu- 
laire,  est  dépourvu  de  souscription  (^). 

Ce  dernier  chancelier  de  Philippe  P'  n'était  autre  qu'Etienne  de  Garlande. 
Cependant  François  Du  Chesne  l'a  identifié  avec  Etienne  de  Senlis,  qui  devint 
évêque  de  Paris  en  1  1  2^-  Celui-ci  aurait  gai'dé  la  direction  de  la  chancellerie 
jusqu'en  1119,  qu'if faurait  cédée  à  Etienne  de  Garlande'^'.  Les  continuateurs 
de  Du  Cange  distinguent  aussi  deux  chanceliers  du  nom  d'Etienne  :  l'un, 
Etienne  de  Senlis,  de  i  106  à  1116;  l'autre,  Etienne  de  Garlande,  à  partir 
de  1 1 1 6  (9). 

Les  diplômes  de  Louis  VI  de  1  1 08  à  1  1  27  puis  en   1187,  c'est  à-dire  la 


la  ligature  et,  l'abréviation  d'cpiscopt,  qui  est 
epi  avec  un  petit  trait  traversant  la  queue  du  p, 
et  enfin  l'orthographe  Silvanectemsis ,  où  l'm 
remplace  re,  comme  dans  camcellurius.  Ainsi, 
la  souscription  du  chancelier  Hubert  et  les 
autres  souscriptions  de  notre  n°  CXXVIII  sont 
de  la  même  main  que  la  souscription  de 
l'évêque  de  Senlis,  Hubert,  sur  le  diplôme  de 
Louis  VI.  D'où  il  suit  que  le  chancelier  Hubert 
et  i'évèque  Hubert  ne  sont  qu'un  seul  person- 
nage, et  que  les  souscriptions  de  la  charte 
n°  CXXVIII  de  notre  recueil  ont  été  tracées 
par  le  chancelier  lui-même. 

w  N-CXXXIII,  p.  339,1.  i5. 

<')  N°CLII,p.  385,1.  16. 

P)  N°  CXXXV  (1095),  p.  3il3, 1.  32  :  .*. 
Ainbaldi  vice  cancellarii  qui  subscripsi  juljsu 
régis.  »  L'original   porte   vice   canceUarii,  bien 


que  la  séparation  entre  les  deux  mots  ne  soit 
que  légèrement  marquée.  Il  n'est  donc  pas 
certain  qu'Aimbaud  ait  porté  le  titre  de  vice- 
chancelier.  11  se  pom-rait  que  vice  cancellarii 
fût  pour  ad  vicein  cartceWarif,  puisqu'au  n"  XVI, 
p.  49 ,  1-  5 ,  nous  lisons  :  «  Eustachius  régis 
capellanus  vice  Bauduini  cancellarii  régis  sub- 
scripsit.  » 

«  N-'CLIV,  p. 388, 1.  36,  etn-'CLV,  p. 389, 
L17. 

P)  Voii-  n"  CL VII,  p.  392,  note,  1"  coi. 

C*)  IN'CLXI,  p. /,o3,l.  3o. 

(')  N°CLXlI,p.  4o/i. 

'"'  Fr.  Du  Chesne,  Histoire  des  chanceliers, 
p.  i65  et  167. 

'''  Du  Cange,  Glossarium  inediœ  et  infi- 
mœ  latinitalis ,  éd.  Henschel,  t.  Il,  p.  8i. 
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dernière  année  du  règne,   portent  ia  souscription  du  chancelier  Etienne  ('). 
Le  même  nom  recouvre-t-il  deux  personnages  diflérents? 

A  vrai  dire ,  le  seul  document  que  François  Du  Chesne  apporte  à  l'appui  de 
son  assertion  qu'Etienne  de  Senlis  tint  l'office  de  chancelier,  est  l'épitaphe 
qu'on  lisait  autrefois  sur  sa  toiube  à  Saint- Victor  i'^)  : 

Hic  jacet  felicis  memoriae  reverendus  pater  et  dominus  Stephanus,  quondam  FranciiE 
cancellarius,  post  episcopus  Paiùsiensis,  hujus  domus  specialis  benel'actor,  qui  obiit  anno 
Domini  MCXL,  III  kalendas  augiisti. 

Le  style  de  cette  épitaphe,  l'expression  Franciœ  cancellarius ,  ne  permettent 
pas  d'en  rapporter  la  rédaction  au  \n^  siècle'^'.  Si  ce  témoignage  reste  isolé, 
il  est  insuffisant. 

Le  cancellariat  d'Etienne  de  Garlande  est,  au  contrau'e,  attesté  par  plusieurs 
documents,  et  cela  dès  l'année  1112.  En  efTet,  Guibert  de  Nogent  rapporte 
qu'après  le  meurtre  de  révêcjue  Gaudry,  en  i  1  1  2 ,  l'évéché  de  Laon  fut  donné 
au  doyen  d'Orléans,  dont  Etienne,  chancelier  du  roi,  convoitait  la  dignité, 
et  qu'ainsi  le  chancelier  eut  le  doyenné  (*'.  Ce  qui  est  confirmé  par  deux  di- 
plômes de  Louis  VI ,  l'un  de  1  1  1 3 ,  l'autre  de  1  1  1  4 1  qui  donnent  à  Etienne 
le  double  titre  de  doyen  d'Orléans  et  de  chancelier  du  roi(^).  Or,  on  sait 
d'autre  part  qu'Etienne,  doyen  d'Orléans  de  1  1  i3  à  1  i^i  ou  i  1/12,  n'était 
autre  qu'Etienne  de  Garlande  (®) . 

'''  Luchaire,  Louis  VI,  p.  3o5.  Stephanus  ambiebat,  qui  episcopus  esse  non 

'^'  Fr.  Du  Chesne,  oiivr.  cité,  p.  169.  poterat,  ipsi  a  rege  episcopatuni  obtinuil  de- 

'^'  L'auteur  du  tome  VU  de  la  Gallia  cliris-  caniamque   suscepit.  »    [Rec.  des  histor.  de   la 

liana,  col.  64,  rapporte   aussi  cette  épitaphe.  France,  t.  XIT,  p.  269  d.) 

11  fait  remarquer  qu'elle  est   assez  récente  (il  >'"'  Diplôme  de  Louis  VI ,  donné  à  Orléans 

écrivait  en  ly/i/i)  et  qu'elle  a  été  composée  au  en    1 1 13,  après  le  3  août  :  «  Data  per  manus 

moment  de  la  réfection  du  tombeau   par  un  Stephani  cancellarii,     ejusdem    Aurelianensis 

homme  mal  instruit  de  la  date  de  la  mort  de  ecclesias  decani.  »  (Thillier  et  Jarry,  Carlulaire 

l'évéque  Etienne  qui  serait  de  11 43  ou  11 43.  de  Sainte-Croix  d'Orléans,  p.  98,  n°  xlix.  Cf. 

Il  remarque  en  outre  qu'Etienne  de  Senlis  n'a  lAichaire,    Louis    VI,   n°    167.)    Diplôme   de 

pas  été  chancelier;  mais  c'est  la  question.  Louis    VI,    en    faveur    de    l'église  d'Orléans, 

'*'  Guibert  de  Nogent,  De  vita  sua,  1.  III,  donné  à  Orléans  en   avril    iii4,  souscrit  par 

c.  1 3  :  «  Igitur  exacte  his  modis  episcopo  (  Gai-  «  Stephanus  decanus    et    régis    cancellarius.  » 

drico),  de  eligendo  altero  regias  aures  appel-  (Luchaire,  Louis  VI,  p.  334,  n°    173;   Thil- 

lere  cœperunt.  Datur  eis,  nidla  electione  prœ-  lier  et  Jarry,  ouvr.  cilé,  p.  92,  n°  \lv.) 

missa ,   quidam   Aurelianensis  decanus ,  cujus  '"'  Le  seul  document  qui ,  à  notre  connais- 

decaniam    quia    referendarius    régis    quidam  sance,  établisse  l'identité  du  doyen  d'Orléans, 
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En  outre,  deux  diplômes  de  Louis  VI,  l'un  de  1119,  l'autre  de  i  1  20  (n.  st.) 
mentionnent  Etienne,  chancelier  du  roi  et  archidiacre  de  l'église  de  Paris (^). 
Il  est  facile  d'établir  qu'Etienne,  archidiacre  de  Paris  dès  le  règne  de  Phi- 
lippe I"''  et  sous  Louis  VI,  était  Etienne  de  Garlande.  Lors  de  la  vacance  du 
siège  épiscopal  de  Beauvais,  en  i  100,  les  rois  Philippe  et  Louis  prétendirent 
y  placer  Etienne,  c'est-à-dire  Etienne  de  Garlande.  En  eiï'et,  d'une  part,  dans 
une  lettre  adressée  à  Lambert,  évêque  d'Arras,  les  dignitaires  du  chapitre  de 
BeauA^ais  déclarent  que  le  clergé  a  élu  Etienne,  archidiacre  de  Paris  i^);  d'autre 
part,  Yves  de  Chartres,  qui  considérait  l'élu  comme  indigne,  dit  que  l'intrus 
s'appelle  Etienne  de  Garlande  (^). 

Une  charte  de  l'évèque  de  Paris,  Gerbert  (1  i  1 6-1  1  2/1.) ,  porte  cjue  son  archi- 
diacre  Etienne  lui  a  demandé  de  concéder  sa  prébende  à  deux  prêtres  qui  de- 
viendront chanoines  de  Notre-Dame,  habiteront  dans  une  de  ses  maisons  qui, 


Etienne,  avec  Etienne  de  Garlande,  est  une 
charte  de  Manassès  [de  Garlande],  évêque 
d'Orléans,  de  i'an  1 171 ,  et  où  on  lit  :  «  Con- 
siderans  patruum  nostrum ,  quondam  bonae 
niemoriae  dominum  Stephanum  de  Guarlanda, 
sanctae  Grucis  decanum,  domos  suas  in  usus 
pauperum.  .  .  »  (La  Saussaye,  Annales  ecclesice 
Aarelianensis ,  p.  458.  )  Deux  mentions  de 
cette  charte  dans  Cuissard,  Les  chartes  origi- 
nales de  l'Hôtel-Dieu  d'Orléans  [Mémoires  de  la 
Société  archéologique  et  historique  de  l'Orléanais, 
t.  XXVIII,  p.  264  et  274),  pourraient  faire 
croire  que  l'original  de  cette  charte  existe  en- 
core dans  les  archives  de  l'Hôtel-Dieu  d'Or- 
léans. M.  Soyer,  archiviste  du  Loiret ,  a  bien 
voulu  nous  faire  savoir  qu'on  ne  trouve  aux 
archives  de  l'Hôtel-Dieu  qu'une  copie  du 
XV 1°  siècle,  où  le  passage  visé  plus  haut  est 
conforme  au  texte  de  La  Saussaye.  Hubert , 
Antiquitez  historiques  de  l'église  royale  Saint- 
Aignan  d'Orléans  .-preuves ,  -p.  36,  cite,  d'après 
le  cartulaire  de  Saint-Benoît-sur-Loire ,  une 
charte  d'Hélie,  évêque  d'Orléans,  datée  de 
1137,  au  bas  de  laquelle  aurait  figuré  la  sou- 
scription :  «  S.  Stephani  de  Guarlanda  decani.  » 
Mais  ni   les  copies  des   cartulaires    de   Saint- 


Benoit,  ni  une  copie  de  cette  charte  faite  au 
xviii"  siècle  d'après  l'original ,  ne  portent  les 
mots  de  Guarlanda  qui  sont  une  interpolation  ; 
voir  Provi  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de 
l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  p.  01 3, 
n°  cxxxii. 

O  «  Stephanus  canceliarius  noster  atque 
ejusdem  ecclesie  archidiaconus.  »  (Guérard, 
Cartulaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.  I, 
p.  255,  n°  xiii,  et  p.  364,  n°  xx;  Luchaire, 
Louis  VI,  n"'  372  et  284.) 

("'  Lettre  du  clergé  de  Beauvais  à  Lambert , 
évêque  d'Arras  :  «  Domnuni  Stephanum,  Pa- 
risiensem  archidiaconum ,  utilem  et  hones- 
tum  virum,  cleri  et  populi  pari  voluntale  et 
concordi  consilio,  remota  omni  simoniaca 
pravitate,  in  dominum  et  episcopum  elegi- 
mus.  »  (Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XV^, 
p.  192  A.) 

'^'  Lettre  d'Yves  de  Chartres  aux  cardinaux 
Jean  et  Benoît  (ep.  lxxxvii  )  ;  «Praedictus 
autem  intrusus  Stephanus  vocatur  de  Guar- 
landa. »  [Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XV, 
p.  109  G,  et  Migne,  Patrol.  [lalinœ]  cursus, 
t.  CLXlI.col.  108.)  Cf.  Luchaire,  Louis  VI, 
n»  i33. 
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à  cet  ellet.  sera  partagée  en  deux,  et  desservu-ont  l'église  qu'il  avait  construite 
près  de  ses  maisons  i^.  Cet  airhidiacre  était  Etienne  île  Gailande.  Car,  dans 
un  diplôme  de  Louis  \ï.  de  i  1 34,  il  est  fait  allusion  aux  deux  chanoines  éta- 
blis dans  la  maison  d'Etienne,  désigné  cette  t'ois  sous  le  nom  d'Etienne  de 
Ciarlande  '- . 

Ainsi  on  ne  saurait  souscrire  à  l'opinion  d'après  laquelle  Louis  ^  1  am'ait  eu 
deux  chanceliers  du  nom  d'Etienne.  Il  faut  adopter  la  conclusion  de  M.  Lu- 
chaire,  que  dès  i  108  le  chancelier  était  Etienne  de  Gai'lande  * .  Et  puisque  le 
dernier  chanceher  de  Philippe  I*  se  nommait  Etieime  et  qu'alors  la  maison  de 
Garlande  coiiimeiîçait  une  fortime  qui  devait  grandir  sous  le  règne  de  Louis  ^  I , 
que  celui-ci  domia  dès  le  commencement  de  son  règne  le  sénescalat  à  Anseau 
de  Sarlande,  frère  d'Etienne,  l'identité  du  chanceher  Etienne,  qui  parait 
en  i  106,  et  d'Etienne  de  Gai'lande  est  plus  que  vi'aisemblable. 

13.  Les  notaires  de  la  chancellerie.  —  La  chancellerie,  outre  Tarchi- 
chancelier,  le  chanceher  proprement  dit  et  des  chanceliers  ordinaires  ou  vice- 
chanceliei-s,  comprenait  des  notaires  choisis  parmi  les  clercs  de  la  chapelle  du 
it)i'*'.  Nous  coimaissons  les  noms  de  quelques-uns  d'entre  eux.  soit  qu'ils  aient 


'*'  Charte  de  G«ii)ert,  évèque  de  Paris  : 
«  Scire  vahiuius  omnes . . .  quod  Stephanus  ax-- 
chidiacxinus  noster  aunes  nostre  parvitatis  sepe 
piilsaverit.  . .  Prc^)osuerat  enim  idem  Stepha- 
nus quod  in  ecclesia  quam  douiibus  suis  conti- 
guam  edificaverat  ministi-os  sacerdotahs  ordinis 
constitueret .  .  .  »  [Gnénrd.Cartuliin de i' église 
Xotrf-Dame  de  Pans,  t.  I,  p.  oaS,  n*  5x1.) 

'*•  Diplôme  de  Louis  VI  :  «  Motuni  fieri  vo- 
iumus. .  .  quod  temuu  Stephaui  Garlandensis 
. .  .béate  Marie  et  dvHdnis  canonicis  iu  douio 
pi^dicti  Stephani  constitutis  ita  perpétue  jure 
habendam  concedimus  quod...»  Guéi-aiii, 
Carfa/oir*  de  Vè^lîse  Xotre-Dame  de  Poais,  1. 1 , 
p.  368.  Cf.  Luchaire,  Louis  VI,  n'  c>i3.)  Le 
i-approcheuient  entre  la  charte  de  Gerbert  et 
le  diplôme  de  Louis  VI  nous  a  été  suggéré  par 
M.  J.  Depoin.   Pour  la  suite  de  la  carrière 


d'Etienne  de  Garlande ,  qui ,  à  partir  de  1119, 
était  sûrement  chancelier  et  joitrnit  bientôt  à 
cette  dignité  celle  de  sénéchal,  voir  Chronique 
de  Moriffny,  dans  Rec.  (fes  histor.  de  la  Frimce, 
t.  XII,  p.  70  D  et  70  B,  et  Luchaii-e,  Remarques 
sar  la  saccessioH  des  grands  officiers  de  la  cott- 
ivime,  p.  10  et  39.  et.  du  même,  Loais  VI, 
p.  3o5. 

P'  Tessereau,  dans  ÏHistoire  chroiioioifiqae 
de  la  grande  ckuncellerie  (1710),  t.  I ,  p,  6 .  ne 
connaît  que  le  chancelier  Etienne  de  Garlande , 
cfui,  d'api-ès  lui,  tint  la  chancellerie  a\~ant  la 
mort  de  Philippe  1". 

'*'  Sur  l'unioa  de  la  chanceilerie  et  de  la 
diapelle,  voir  plus  haut,  p,  lui,  et  Luchaire 
Histoire  des  iitstitatioits  «waarchiqaes  de  la  Fitince 
sovs   les  premiers   Capétiens.    2°    édit,,    t.    I, 
p.  iSS. 
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souscrit  des  diplômes  à  ia  place  du  chancelier,  soit  fju'iLs  aient  assisté  le 
chancelif-r  dans  l'expédition  du  diplôme,  soit  enfin  rju'ils  paraissent  comme 
témoins  d'un  acte. 

Eustache.  qui  tantôt  s'intitule  notaire  '  ,  tantôt  chapelain  du  roi  ''■■,  était  déjà 
notaire  à  la  cliancellerie  dHenri  i"'  '■' .  Le  premier  acte  qu'il  ait  sou.scrit  sous 
le  règne  de  Philippe  Y^  est  de  l'an  i  060  '*',  et  le  dernier  du  18  mars  1070  ^i; 
mais  il  parait  encore,  etpour  la  dernière  fois,  le  2  novembre  1071  au  nombre 
des  témoins  d'une  charte  de  Bouchard  de  Corbeil  confirmée  par  le  roi^*). 

A  côté  d'Eustache  figure  plusieurs  fois,  parmi  les  témoins  des  chartes,  un 
certain  Geoffroy,  d'abord  sous-chapelain''^,  puis  chapelain''.  La  mention, 
à  la  fin  d'un  diplôme  de  1069,  qu'il  a  .souscrit  ce  diplôme  avec  Eustache,  en 
présence  et  sur  l'ordre  du  chancelier  Pierre  ''^.  nous  autorise  à  le  mettre 
au  nombre  des  notaires  de  la  chancellerie.  Et  nous  n'hésitons  pas  dès  lors  à 
l'identifier  avec  le  chancelier  Geolfrov  qui,  en  1070.  1071  et  1072,  au  temps 
que  i^ieiTC  dirigeait  la  chancellerie,  souscrivit  troLs  diplômes  ■'*J.  Donc,  Geol- 
frov, sous-chapelain,  puLs  chapelain  et  notaire,  fut  élevé  au  rang  de  chancelier 
en  1069  ou  1070.  Cependant.  in.scrit  comme  témoin  au  bas  d'une  charte 


'  \'  VI  (1060).  p.  21,  1.  18  :  «Eastachios 
notariu-s  ad  vicem  Balduini  recognovit  et  sub- 
scripsit.  •  Même  formule  aux  n°*  Vn(io6o;, 
p.  24.  1.8;MIIfio6o),p.  27,  i.  31;  XXXIV 
{1067,  7  août^,  p.  loiï,  l.  i.  Dans  le  même 
acte,  n"  XXXIV,  on  annonce  sa  souscription, 
p.  102 , 1.  20  :  «  Eustachhis  ftrmavit  capellanus.  • 

'»)  N'  XVI  (io63),  p.  49, 1.  5  :  .  Ekistachius 
régis  capellanus  ^^ce  Baudoini  cancellarii  régis 
subscripsit  •;  n''XLin 'io69J,p.i2.3,Li8:«  Prae- 
sente  Petro  cancellario  et  prascipiente  subscripsit 
EaslacliiusetGaufridus  capellani.  «Dans  un  cer- 
tain nombre  d'actes,  Eustache  apparaît  comme 
témoin  :  n"  XIX  (io65),  p.  56,  i.  9;  n*  XXX 
(1067,  29  mai),  p.  94,  1.  8;  n'  LIII  (1070, 
5  mai),  p.  i44, 1.  11,  et  dans  ce  cas-là  il  ne 
prend  que  le  titre  de  chapelain.  Au  n'  XIX, 
«  capellani  »  est  une  faute  du  copiste ,  pour 
«  capellani  ». 


•''  Voir  pins  loin,  p.  clxxxv. 

"'  N'  V(io6o),  p.  17,  L  16  :  «Balduinus 
cancellarius  dictarit  et  Eustachius  subscripsit.  » 

''  N'  LI  '1070,  18  marsj,  p.  iSg,  1.  i.5  : 
-  Eustachius  subscripsit  ad  vicem  Pétri  cancel- 
lariL» 

''  N'  LX(io7i,  2  nov.),  p.  109,  L  2  :  «•Sr 
Eustachii  capellani.  • 

''  N'  XXX  lofi-j,  29  mai^,  p.  94,  1.  8  : 
«  Gaufridus  subcapellanus.  »  ^oi^  plus  haut, 
p.  uv-,  4. 

''  X'  XXXIV  1067.  7  août) ,  p.  102 , 1.  20  : 
«  Gausfridus  capellanus  similiter  firmarit.  • 

'■"'  N'  XLIII.  Voir  plus  haut,  note  2. 

'♦'  .VLII  fi07o),p.  142 ,L  8:  «Gaufridus 
cancellarius  relegendo  subscripsit»;  n'  LIV 
(107 1;,  p.  1 4-5.1.  20,  etn''LXII  '1072), p.  i65, 
L  26  l'Ego  Gausfridus  cancellarius  relegendo 
snbscnpsL  » 
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de  Bouchard  de  Corbeil,  du  2  novembre  107  1,  il  n'y  paraît  qu'avec  le  seul 
titre  de  chapelain  (''. 

Un  troisième  notaire  fut  le  clerc  Gilbert  qui,  depuis  janvier  1079  (^),  sou- 
crivit  un  grand  nombre  d'actes  à  la  place  du  chancelier,  d'abord  sous  le  can- 
cellariat  de  Roger,  puis  sous  celui  de  Geoffroy,  évêque  de  Pai^is  (^).  Bien  qu'au 
bas  d'un  diplôme  de  io85  on  le  trouve  comme  témoin  avec  le  titre  de  chan- 
celier (*),  on  ne  saurait  en  conclure  que,  dès  cette  année,  de  notaire  il  fût  de- 
venu chancelier.  Car  ce  diplôme  ne  nous  est  connu  que  par  une  copie  tirée 
d'un  cartulaire,  et  elle  n'est  certainement  pas  fidèle,  puiscpi'à  la  place  d'une 
souscription  de  chancellerie  nous  n'y  trouvons  que  le  «  Signuna  Gileberti  can- 
cellarii  »  :  le  copiste  aura  ainsi  abrégé  la  formide  de  souscription  dans  laquelle 
Gilbert  ne  prenait  aucun  titre,  comme  il  lui  arrivait  souvent.  En  1086,  en 
effet,  Gilbert  ne  s'intitule  que  notaire (^).  Mais  en  1090-1091,  Geoffroy, 
évêque  de  Paris,  étant  archi chancelier,  il  prend  le  titre  de  chancelier (^),  qu'il 
conservera  désormais.  En  1092  l'archicancellariat  de  Geoffroy  prit  fin.  Hubert 
fut  placé  à  la  tête  de  la  chancellerie.  Après  lui,  Gilbert,  qui  probablement 
avait  conservé  sa  place  dans  la  chancellerie,  avec  rang  de  chancelier,  en  devint 
le  chef.  Car,  de  1094  à  1  io5,  c'est  toujours  sa  souscription  qui  figure  au  bas 
des  diplômes  C). 


(')  N°  LX  (1071,  2  nov.),  p.  169,  i.  3  : 
(1  S.  Gauffridi  capellani.  » 

(-)  N°  XCIV  (1079,  janvier),  p.  2/|5,  i.  i3  : 
«Ego  Gislebertus  ad  vicem  Rogerii,  cancellarii 
régis,  relegendo  subscripsi.  »  ;  n°  XCV  (1079), 
p.  248,  1.  i/t,  et  n"  XCVII  (1079),  p.  2.'J2, 
1.  10,  formules  de  souscription  analogues; 
n"  C  (1080),  p.  260,  1.  7  :  «Gislebertus  régis 
notarius  ad  vicem  Rogerii  cancellarii  relegendo 
subscribsi.  11  ;  n°  CI  (io8o),  p.  262 , 1.  2/1,  même 
formule  de  souscription. 

«  N-CVI  (1082,  6  janvier),  p.  272,1.  i3  : 
«  Gislebertus  clericus  nutu  Gausfredi ,  Parisio- 
rum  episcopi  necnon  etiam  cancellarii,  sub- 
scripsit.  »  ;  n°  CVII  (1082) ,  p.  278 ,  I.29  :  «  Gis- 
lebertus, régis  clericus,  ad  vicem  Goisfridi 
cancellarii,  Parisiorum  episcopi,  relegendo 
subscripsi.»;   n"  CX  (io84),  p.    281,  1.    25  : 


«  Gislebertus  ad  vicem  Goisfridi  cancellarii,  Pa- 
risiorum episcopi ,  relegendo  subscripsi.  »  ; 
n°  CXllI(io85),p.  287,  1.  8  :  «Gislebertus, 
régis  notarius,  ad  vicem  Goisfridi  cancellarii 
relegendosubscripsii»;n°  CXIV(io85),p.  288, 
sic)  ad  vicem  Goisfridi, 
cancellarii  nostri,   reie- 


1.  25  :  «Gildebertus 
Parisiorum    episcopi 
gendo  subscripsit.  » 
(")  N»CXV(io85 


l. 


«Ego 


p.  290, 1.  1 1. 

(')  N"  CXVIII  (1086),  p.  3o2,  1.  7 
Gislebertus  notarius  ad  vicem  Gaufridi,  Pari- 
siorum episcopi ,  summi  cancellarii  régis ,  rele- 
gendo subscripsi.  » 

(*)  N°  CXXin  (1090-1091),  p.  3ii,  1.  i5  : 
«  Gislebertus  cancellarius  ad  vicem  Goisfridi 
archicancellarii,  Parisiorum  episcopi,  relegendo 
subscripsi.  » 

<''  Voir  plus  haut,  p.  lxi. 
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1 4.  Liste  des  chanceliers  et  des  notaires.  —  On  peut  donc  établir  la 
liste  suivante  des  officiers  de  chancellerie  sous  le  règne  de  Philippe  I"'  : 

Gervais,  ai-chevêque  de  Reims,  archichancelier  du  aS  mai  loôg  à  sa  mort,  survenue 
le  i  juillet  1067. 

I.  Baudouin,  chancelier  sous  Henri  I"  et  jusqu'en  1067,  au  moins  jusqu'au  7  août. 

Chancelier  :  Pierre,  dès  le  29  mai  1067,  devenu  chef  de  la  chancellerie  en 
1067  ou  1068. 

Notaires  :  Eustache,  notaire  sous  Henri  P"';  Geoffroy,  notaire  au  moins  dès 
1067,  devenu  chancelier  sous  Pierre. 

II.  Pierre,  chancelier  de  1068  (i5  juin)  à  1071  ou  1072,  puis  abbé  de  Saint-Germain 

des-Prés. 

Chancelier  :  Geoffroy,  notaire,  puis  chancelier  de  1070  à  1072. 
Notaire  :  Eustache,  jusqu'en  1071  (2  novembre). 

III.  Guillaume,  chancelier  dei073àio75. 

IV.  Geoffroy,  évêque  de  Paris,  chancelier  pour  la  première  fois  de  1075  (avant  le 

23  mai)  à  1077. 

V.  Roger,  chancelier  de  1077  à  1080. 

Notaire  :  Gilbert,  depuis  janvier  1079,  plus  tai'd  chancelier. 

VI.  Geoffroy,  évéque  de  Paris,  chancelier  pour  la  seconde  fois  de  1081  à  io85,  archi- 

chancelier de  io85  à  1092. 

Chanceliers  :  Gilbert,  d'abord  notaire,  devenu  chancelier  entre  1086  et  1090 
ou  1091;  Hubert,  en  1091;  Ourson,  évêque  de  Senlis,  en  1092. 

VU.    Hubert,  chancelier  de  1092  à  1094  (  i4  février),  plus  tard  évéque  de  Senlis. 

Vin.  Gilbert,  chancelier  de  1094  à  no5. 

Vice-chancelier  :  Aimbaud,  en  1095  (''. 

EX.     Etienne  de  Garlande,  archidiacre  de  Pains,  chancelier  de  iioôou  1106  à  1108. 

15.  Fonctions  du  chancelier.  —  Le  chancelier  avait  la  direction  de  la 
chapelle  royale  f'^'  et  de  la  chancellerie.  Son  rôle  dans  la  chancellerie  ne  nous 

'''  Voir  plus  haut ,  p.  lxi,  n .  3 .  —  '^'  Voir  plus  haut ,  p.  lu.  Etienne  de  Garlande  était  chapelain 
et  chancelier.  Cf.  p.  Sga,  note,  1"  col. 
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est  connu  que  partiellement  par  la  formule  de  souscription  qu'il  inscrivait  ou 
faisait  inscrire  au  bas  des  préceptes  royaux. 

Si  nous  en  croyons  l'une  de  ces  formules,  qu'on  ne  relève  que  sur  un  seul 
acte  de  Philippe,  le  chancelier  aurait  occasionnellement  rédigé  lui-même  l'acte 
royal.  En  effet,  à  la  fin  d'un  privilège  pour  Saint-Lucien  de  Beauvais,  nous 
lisons  :  «  Balduinus  cancellarius  dictavit  et  Eustachius  sul^scripsit  (^l  »  Si  réel- 
lement Baudouin  a  rédigé  ce  diplôme ,  il  faut  lui  attribuer  aussi  la  rédaction 
de  deux  autres  diplômes,  l'un  pour  Saint-Denis  ('^',  l'autre  pour  Saint-Crépin  de 
Soissons  (').  Mais  il  est  étrange ,  si  Baudouin  a  rédigé  le  privilège  pour  Saint- 
Lucien  de  Beauvais,  qu'il  ait  laissé  au  notaire  Eustache  le  soin  de  le  souscrire, 
puisque  lui-même  a  souscrit  le  précepte  relatif  à  Saint-Denis  (")  expédié  la 
même  année  et  au  même  lieu.  Il  est  vrai  que  les  deux  actes  ont  pu  être  sou- 
scrits à  des  jours  différents  et  le  chancelier  Baudouin  être  absent  lors  de  la 
délivrance  du  second  privilège  aux  naoines  de  Saint-Lucien.  Mais  cjuand  on  re- 
marque que  le  troisième  acte  de  -même  rédaction  est  souscrit  par  le  notaire 
Eustache  à  la  place  du  chancelier  Baudouin  (^),  on  incline  à  croire  que  ces  trois 
documents  sont  l'œuvre  de  ce  notaire  Eustache.  Il  ne  serait  donc  pas  invrai- 
semblable que  le  mot  dictavit  fût  l'équivalent  de  diciari  jussit.  Le  chef  de  la 
chancellerie  n'aurait  fait  que  donner  l'ordre  de  rédaction. 

Le  chancelier  avait  la  responsabilité  de  la  rédaction,  ce  qui  entraînait  pour 
lui  le  droit  ou  tout  au  moins  le  devoir  de  vérifier  les  actes  avant  qu'ils  ne 
fussent  délivrés  aux  intéressés.  En  effet  les  formules  de  souscription  attestent 
que  le  chancelier  relisait  le  diplôme  (®),  ou,  comme  on  disait,  le  reconnais- 
sait (^).  H  semble  même  que  la  lecture  dût  être  faite  à  haute  voix  en  présence 


<''  Copie  d'après  l'original 
17,  1.  16. 


n°  V  (1060) 


'')  Original  :  n"  IV  (1060),  p.  10. 

'')  Original  :  n"  XVI  (io63),  p.  47. 

W  N°IV,  p.  15,1.9. 

(')  N°XVI,p.  49,1.5. 

'*'  Exemples  tirés  de  diplômes  originaux  : 
n°  XV  (io63),  p.  47,  1.  5,  et  p.  434,  1.  33  : 
«Ego  Balduinus  cancellarius  relegendo  sub- 
scripsi»;  n°  XLV  (1069),  p.  127,  1.  aa:  «  Pe- 
trus  cancellarius  relegendo  subscripsit  »;  n°LXVI 


(1074),  p.  170,  1.  i5  :  «  Willelmus  cancella- 
rius legi  et  subscripsi  »  ;  n"  CXL  (1 1  o  1  ) ,  p.  35o, 
1.  ]8  :  (c  Gislebertus  régis  cancellarius  relegendo 
subscripsi»;  n"  CLXI  (1107),  p.  4o3,  1.  3o  : 
«  Stephanus  cancellarius  relegendo  subscrip- 
sit. » 

''*  Exemple,  d'après  une  copie  faite  sur 
l'original  :  n°  LXI  (1071),  p.  160,  1.  7  : 
«Ego  Petrus  regalis  cancellarius  relegi  atque 
recofrnovi.  « 
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des  témoins (^).  Le  chancelier  approuvait'-'  le  diplôme,  après  quoi  il  le  sou- 
scrivait. Cette  souscription  est-elle  autographe  .^*  Avant  de  résoudre  cette  cjues- 
tion  il  importe  de  déterminer  la  valeur  du  mot  scripsil  qu'on  rencontre  parfois 
dans  la  formule  de  sousci'iption  du  chancelier,  tantôt  seul,  tantôt  uni  au  mot 
sabscripsit.  A-t-on  voidu  dire  par  là  que  le  chancelier  a  écrit  la  charte  ou  sim- 
plement qu'il  a  tracé  la  souscription  de  sa  main  (^)  ? 

Un  privilège  pour  Saint-Denis  porte  :  «  -S*.  Balduini  cancellarii  qui  hanc 
cartam  scripsit  C").  »  Cet  acte  est  suspect;  ne  le  fût-il  pas,  qu'il  faudrait 
encore  repousser  l'afFirmation  du  rédacteur,  car  l'écriture  est  celle  d'un  moine 
de  Saint-Denis  (^).  Nous  avons  un  autre  original,  le  privilège  pour  Messines,  de 
1066,  expédié  sous  le  contrôle  du  même  chancelier,  et  avec  la  souscription  : 
«  Balduinus  cancellarius  scripxit^*^^).  "  Cette  phrase  nous  paraît  être  de  la  même 
écriture  que  le  reste  de  l'acte  ('),  de  telle  sorte  que  si  Baudouin  l'a  écrite,  il  lui 
faut  imputer  l'écriture  de  facte  entier.  Comparer  cette  écriture  à  celle  des 
autres  actes  que  Baudouin,  chancelier  d'Henri  I"',  déclare  avoir  écrits  t^',  serait 
faire  un  cercle  vicieux;  car  nous  ne  pouvons  pas  identifier  d'une  façon  certaine 
les  deux  chanceliers.  Mais  nous  pouvons  comparer  le  style  des  actes  de  Phi- 
lippe I"',  qu'on  déclare  avoir  été  écrits  par  Baudouin,  et  dont  nous  n'avons 


(')  Original:  n-CXX (1090), p.  3o6,l.  25: 
«  Ego  Ursio ,  Siivanectensis  episcopus  ac  régie 
majestatis  cancellarius,  scripsi  et  publiée  lec- 
tum  recognovi.  » 

'"'  Cette  approbation  n'est  expressément 
mentionnée  que  dans  une  formule  propre  au 
chancelier  Geoffroy,  évêque  de  Paris  :  «  Gois- 
fridus,  Parisiorum  episcopus  et  idem  régis 
cancellarius ,  relegendo  laudavit.  »  Original 
d'une  charte  non  royale ,  mais  souscrite  par  le 
roi,  n°  LXXV  (loyô),  p.  191,  1.  2/1.  Formule 
analogue  dans  une  autre  charte ,  expédiée  dans 
les  mêmes  conditions,  n°  LXXVI  (1075), 
p.  193,  1.  i3,  et  dans  des  actes  royaux, 
n'LXXVIIliovô),  p.  196,1.  17;  n°LXXVIII 
(1075),  p.   200,  1.    1;    n°  LXXXII    (1076), 

p.  21^,  1.   l/l. 

'■^'  Il  est  évident  qu'on  ne  peut  pas  tenir 
compte   ici    des  actes   dont  les    originaux  ne 


nous  sont  pas  parvenus.  En  voici  la  liste  : 
n"  IX  (1061),  p.  3o,  1.  i/i  :  «Balduinus  can- 
cellarius scripsit»;  n"  XXII  (io65),  p.  63, 
1.  16  :  «  Ego  Balduinvis  cancellarius  scripsi  »  ; 
n°  XXIII  (io65),  p.  66,  1.  2  a ,  même  formule  ; 
n° XXXVIII (1068) ,  p.  1 10, 1.  i5  :  «  Hanc  vero 
conventionem .  .  .  ego  Petrus  cancellarius  manu 
propria  scripsi ...»  ;  n"  CXXV  (1092  ) ,  p.  3 1 7, 
1.  1 8  :  «  Gaufridus  archicancellarius  scripsit  et 
subscripsit  »  ;  n°  CXXVI  (1092),  p.  321,  1.  1  : 
«Hubertus  cancellarius  scripsit  et  subscripsit»; 
n°  CXXXIl  (  1 09/1) ,  p.  337, 1.  5 ,  même  formule. 

''''  Original  :  11°  XXIX  (1067),  p.  91,  I.  6. 

'*'  Voir  p.  86,  note  i . 

W  N'XXIV,  p.  69,  1.  16. 

'''  Voir  le  fac-similé  dans  Académie  royale 
de  Belgique.  Compte  rendu  des  séances  de  la  Com- 
mission royale  d'histoire,  t.  LXXl,  pi.  I. 

t*'   Voir  plus  liant ,  p.  1.1. 
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que  des  copies  ('',  avec  le  privilège  original  de  Messines.  Ni  le  protocole,  ni 
Teschatocole  de  ces  divers  actes  ne  présentent  de  traits  communs  assez  caracté- 
ristiques pour  qu'on  puisse  les  déclarer  d'un  même  rédacteur'"^'.  On  en  con- 
clura d'abord  que  le  mot  scripsit  n'a  pas  le  sens  de  dictavit '^'^^ -^  en  second  lieu, 
qu'il  n'indique  pas  une  transcription  de  l'acte  faite  par  le  chancelier.  En 
effet  on  ne  croira  pas  volontiers  que  le  chef  de  la  chancellerie  se  soit,  pour 
ainsi  dire ,  abaissé  à  copier  une  minute  dressée  par  un  de  ses  notaires. 

Dans  le  diplôme  pour  Messines,  le  mot  scripsit  est  écrit  scripxit;  à  la  fin 
d'une  charte  originale  du  comte  Baudouin  pour  l'église  de  LiHe,  que  le  roi  a 
confirmée  par  l'apposition  d'une  croix  et  celle  du  sceau  royal ,  on  lit  :  «  Ego 
Balduinus  cancellarius  subscripa;i(^^.  »  Cette  singularité  orthographique  semlDle 
aller  contre  nos  conclusions.  Il  n'en  est  rien.  Car  l'écriture  diffère  d'un  acte  à 
l'autre.  Et  même  nous  avons  peut-être  là  un  indice  que  Baudouin  n'a  pas  écrit 
le  privilège  de  Messines.  Dans  un  précepte  en  faveur  de  Saint-Ouen  de  Gisors 
nous  retrouvons  l'emploi  de  .r  pour  s  :  «  Petrus  cancellarius  subscripj[;it  (^'.  » 
Or  si  nous  comparons  cette  souscription  à  celle  du  diplôme  de  Messines,  nous 
constatons  qu'elles  sont  d'une  même  main.  Les  deux  écritures  ont  le  même 
aspect;  les  deux  mots  cancellarius  (n'étaient  les  hastes  des  l,  dont  les  unes 
sont  droites  et  les  autres  courbées  à  droite)  et  les  finales  xit  pourraient  se  su- 
perposer. Ainsi,  le  précepte  pour  Messines,  de  io66,  et  le  précepte  pour 
Saint-Ouen  de  Gisors,  de  1069,  auraient  été  écrits  par  un  scribe  de  la  chan- 
cellerie royale. 

Deux  autres  souscriptions  du  chancelier  Pierre  nous  ont  été  conservées  au 
bas  de  deux  privilèges  originaux  pour  Montier-la-Celle  :  «  Ego  Petrus  cancel- 
larius scripsi  et  subscripsi  (■''  »;  mais,  comme  l'une  et  l'autre  sont  tracées  en 


'"'  Voir  plus  haut,  p.  L\ix,note  3,  la  liste  de 
ces  actes. 

'^'  Ajoutons  que  le  protocole  de  ces  divers 
actes  diffère  complètement  de  celui  du  n°  V, 
cité  plus  haut ,  dont  le  dictator  aurait  été  Bau- 
douin. 

'''  Et  d'ailleurs ,  à  cette  époque ,  on  dis- 
tingue bien  dictare  de  scribere.  Car  dans  une 
charte  de  Saint-Maur-des-Fossés,  de  l'an  1088, 
nous  lisons  :  «  Rainaldus  monachus  ad  vicem 


Bertranni  cancellarii  dictavit.  Johannes  nota- 
rius  scripsit.  »  (  Original ,  Archives  nationales 
R20,  n°  6";  puljl.  Tardif,  Cartons  des  rois, 
p.  189,  n°3o3.) 

«  N-XXV,  p.  76,  1.  6. 

W  N°XLVI,  p.  ia8,  1.  21.  Il  ne  reste  qu'un 
fragment  de  l'original  comprenant  la  souscrip- 
tion du  roi,  celle  du  chancelier  et  le  sceau. 

W  N°'LVnetLVra(i07i),  p.  163 ,  1.  37, 
et  p.  i5/|.,  1.  i3. 
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lettres  capitales,  on  ne  saurait  les  compai^er  à  la  souscription  du  privilège  de 
Saint-Ouen,  qui  elle  est  en  lettres  minuscules. 

Le  deriaier  exemple  de  l'emploi  du  mot  scripsi  dans  la  souscription  du 
chancelier  se  trouve  au  bas  d'un  diplôme  original  pour  l'église  Saint-Pierre 
de  Néauphle-le-Vieux  :  «  Ego  Rogerius,  cancellarius  palatii ,  scripsi  etrelegendo 
subscripsi  (^l  »  Le  protocole  et  le  texte  de  cet  acte,  d'une  part,  l'eschatocole, 
d'autre  part,  sont  de  deux  scril^es  différents.  La  même  particularité  se  re- 
marque dans  un  diplôme  original  pour  l'abbaye  de  Cluny(^),  qu'a  souscrit  le 
même  chancelier  Roger.  Le  protocole  et  le  texte  sont  d'une  main  et  la  fin  du 
texte ,  à  partir  de  l'annonce  des  signes  de  validation ,  puis  les  seings  des  témoins , 
la  date  et  le  seing  du  roi  sont  d'une  autre  main.  Or  cette  seconde  main  paraît 
être  la  même  qui  a  tracé  l'eschatocole  du  diplôme  de  Néauphle,  sans  que  cela 
soit  certain,  car  il  faut  reconnaître  que,  si  plusieurs  lettres  ont  la  même  forme, 
d'autres  dilFèrent,  par  exemple  l'S  barrée,  abréviation  de  signam,  et  que  le 
nom  du  chambrier,  écrit  Gualerannus  dans  le  premier  acte,  est  écrit  Wale- 
rannus  dans  le  second.  Le  priA'ilège  pour  Cluny  est  dit  avoir  été  donné  par  les 
mains  du  chancelier  Roger  :  «  Data  per  manus  Rotgerii  cancellarii.  »  La  for- 
mule Data  per  manus,  empruntée  à  la  chancellerie  apostolique,  ne  paraît 
pas  être  cependant  l'équivalent  du  scripsi  du  privilège  de  Néauphle,  et  il  est 
plus  probable  que  le  chancelier  Roger  entend  dire  seulement  qu'il  a  délivré 
le  privilège  aux  intéressés.  A-t-il  écrit  lui-même  l'eschatocole  des  deux  actes 
de  Néauphle  et  de  Cluny.''  Nous  ne  saurions  le  décider.  L'hyq)othèse  n'est  pas 
invraisemblable,  puisqu'il  a  été  établi  plus  haut (^' que  l'eschatocole  d'une  charte 
de  Bellème  a  été  écrit  de  la  main  même  du  chancelier  Hubert,  comme  lui-même 
le  déclare  :  «  Ego  Hubertus  régis  Philipi  cancellarius  sripsi  [sic)  et  subscripsi.  » 

Enfin,  nous  tenons  pour  autographe  la  souscription  du  vice-chancelier 
Aimbaud,  au  bas  d'un  privilège  pour  Mozac  :  l'écriture  est  trop  maladroite- 
ment tracée  pour  être  de  la  main  d'un  scribe  de  profession  W. 

En  résumé,  le  mot  scripsi  ou  scripsii,  dans  la  souscription  de  chancellerie, 
ne  s'applique  pas  à  la  charte  entière  ;  on  n'a  visé  en  tout  cas  que  la  souscrip- 
tion même  du  chancelier.  La  présence  de  ce  mot  n'implic|ue  même  pas  né- 
cessairement que  le    chancelier   ait   écrit  sa  souscription,   et  même  le  plus 

«  N°  XCI  (1077),  p.  236,  1.  i5.  P)  Voirplushaut,  p.  lx,  n.  4. 

P)  N"  XCIX  (1080),  p.  257,  i.  12.  W  N"  CXXXV  (logS),  p.  3/i3,  1.  32. 
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souvent  il  ne  l'a  pas  écrite.  Mais  dans  certains  cas ,  comme  le  prouve  la  souscrip- 
tion d'Hubert  au  bas  de  la  charte  de  Bellème,  il  faut  prendre  le  mot  scripsi 
à  la  lettre;  le  chancelier  a  tracé  de  sa  main  la  formule  de  souscription. 

Le  chancelier  était  garde  du  sceau  royal.  C'est  lui  qui  faisait  apposer  le 
sceau  sur  les  préceptes  royaux  ou  sur  les  actes  que  le  roi  voulait  confirmer. 

Ainsi,  en  i  106,  les  moines  de  Saint-Nicolas  d'Angers  ayant  prié  le  roi  de 
conlimier  leurs  titres  de  propriété,  celui-ci  ordonna  à  son  chapelain  Etienne, 
qui  était  alors  chancelier,  d'y  faire  plaquer  le  sceau  royal  W.  Et  dans  le  diplôme 
pour  Montierneuf,  en  1076,  le  roi  prévient  qu'il  n'a  pu  y  faire  apposer  son 
sceau  parce  qu'il  ne  l'avait  pas  avec  lui  :  or,  parmi  les  personnages  souscrip- 
teurs de  l'acte  étrangers  au  Poitou  et  qui  par  conséquent  avaient  accompagné 
le  roi  dans  son  voyage,  si  nous  trouvons  son  frère  Hugues  le  Grand,  l'évèque 
d'Amiens,  Foulque,  et  le  chambrier  Galeran  de  Senlis,  nous  ne  trouvons  pas 
le  chancelier''^). 

Assez  fréquemment,  le  chancelier  s'en  remettait  aux  notaires  ou  à  un  chan- 
celier d'ordre  inférieur  du  soin  de  souscrire  les  diplômes.  Les  notaires  décla- 
raient souscrire  à  la  place  du  chancelier,  ad  vicem  cancellarii^^h 

16.  Rôle  des  notaires  dans  la  rédaction  des  actes.  —  Le  rôle  propre 
des  notaires  était  de  rédiger  les  actes.  Nous  ne  connaissons  les  noms  cjue  de 
trois  notaires  :  Eustache,  Geoffroy,  Gilbert,  qui  ont  souscrit  des  diplômes. 
On  peut  supposer  qu'il  y  en  eut  d'autres.  Ce  qui  Irappe  à  la  lecture  des  actes 
de  Philippe  P"^,  c'est  la  variété  infinie  des  formules.  Il  est  impossible  de  rap- 
porter les  actes  à  un  certain  nombre  de  types  nettement  distincts.  De  telle 
sorte  qu'il  faut  supposer  ou  cpie  les  notaires  étaient  très  nombreux,  ou  qu'en 
l'absence  de  formulaire  ils  changeaient  le  mode  de  rédaction  pour  chacun  des 
actes  qu'ils  dressaient.  Si  les  différences  ne  portaient  que  sur  le  texte,  on  y 
verrait  volontiers  l'influence  du  libellé  même  des  requêtes  présentées  à  la 
chancellerie  par  les  solliciteurs;  mais  la  forme  du  protocole  n'est  pas  plus 
constante  que  celle  du  texte.  Il  faut  chercher  à  cette  multiplicité  de  formes 
une  autre  explication. 

'')   Voir  le  texte  cité  p.  892,  note.  —  I''   N°  LXXXIV,  p.  230,  L  2/r-25,  1.  3/i;  p.  321,  1.  1. 
—  '''  Voir  les  textes  cités  plus  haut ,  p.  lxv  et  lxvi. 
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Ne  serait-ce  pas  que  nonibre  d'actes  ont  été  rédigés  hors  de  la  chancellerie, 
c'est-à-dire  par  les  soins  des  destinataires? 

17.  Actes  royaux  rédigés  à  la  chancellerie.  —  D'autre  part,  qu'un  cer- 
tain nombre  de  diplômes  aient  été  rédigés  ou ,  pour  parler  plus  exactement , 
mis  en  forme  dans  la  chancellerie  royale ,  certaines  similitudes  entre  des  actes 
royaux  qui  concernent  des  églises  différentes  permettent  de  l'affirmer.  Car 
l'on  ne  peut  guère  douter  cpi'il  ne  faille  attribuer  à  une  origine  comiaïune  les 
analogies  de  rédaction  qu'on  relève  dans  des  diplômes  royaux  accordés  à  des 
églises  qui  n'avaient  aucune  relation.  Prenons,  par  exemple,  les  n^'W'  et  V(^), 
tous  deux  de  l'an  1060;  le  premier  est  une  donation  à  l'aljbaye  de  Saint- 
Denis  ;  le  second ,  la  confii'mation  de  donations  faites  au  monastère  de  Saint- 
Lucien  de  Beauvais  par  les  rois  prédécesseurs  de  Philippe  I"".  L'invocation  et 
la  suscription  sont,  à  un  mot  près,  identiques;  il  en  est  de  même  de  la  for- 
mule de  notification;  les  différences  proviennent  du  fait  que  la  formule  du 
second  diplôme  a  été  empruntée  à  un  diplôme  du  roi  Robert.  Dans  les  deux 
actes,  les  souscriptions  sont  disposées  de  la  même  façon;  le  monogramme 
royal  et  le  sceau  occupent  la  même  place.  Les  formules  comminatoires  sont 
analogues,  sinon  identiques.  Les  dates  sont  foi'mulées  de  la  même  façon.  Et 
enfin,  preuve  péremptoire  que  les  deux  actes  ont  été  rédigés  à  la  chancellerie 
royale,  la  souscription  du  second  est  ainsi  libellée  :  «  Balduinus  cancellarius 
dictavit  et  Eustachius  subscripsit.  » 

On  attribuera  au  même  rédacteur  le  diplôme  n"  XVP^',  de  )o63,  pour 
Saint-Crépm-le-Grand  de  Soissons.  Il  est  souscrit  par  Eustache  comme  le 
n°  V.  Il  y  a  plus.  Une  même  main  a  écrit  les  n°*  IV  et  XVI.  Nous  n'avons  plus 
que  des  copies  du  n"  V,  mais  qui  reproduisent  la  disposition  de  l'original;  on 
peut  voir  que  le  n°  V  présentait  le  même  aspect  que  le  n°  IV.  En  outre,  le 
monogramme  du  n"  V,  que  les  copistes  ont  reproduit,  était  le  même  que  celui 
des  n°^IV  et  XVI,  un  monoaramme  cruciforme  avec  iosansfe  au  centre W.  Ainsi, 
ces  trois  diplômes,  n°'  IV,  V  et  XVI  ont  eu  même  rédacteur  et  même  scribe, 
par  conséquent,  puisqu'ils  concernent  trois  églises  différentes,  un  rédacteur 
et  un  scribe  de  la  chancellerie  royale. 

('>   P.  1 3.  Original.  «  P.  .47.  Original. 

'^'  P.  i5.  Copie  d'après  l'original.  <*'   Voir  pi.  I,  n"'  1  et  3. 
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Le  11°  XCIV,de  1079,  pour  Saint-Quentin  de  BeauvaisW,  a  eu  comme  mo- 
dèle le  n"  XI  pour  Saint-Adrien  de  Béthisy(^),  de  l'an  1061.  L'invocation 
manque,  il  est  vrai,  au  n°  XI,  mais  nous  n'avons  de  ce  diplôme  que  des  co- 
pies non  directement  faites  sur  l'original.  Pour  le  reste ,  les  deux  actes  sont  de 
rédaction  analogue  :  même  suscription ,  même  préambule ,  même  notification , 
même  introduction  du  dispositif,  même  formule  comminatoire.  L'altération 
évidente  de  l'eschatocole  du  n"  XI  par  les  copistes  ne  permet  pas  de  le  com- 
parer à  celui  du  n°  XCIV.  De  cette  similitude  nous  n'osons  pas  cependant  con- 
clure à  une  rédaction  des  deux  actes  par  un  même  notaire  de  la  chancellerie. 
Car  les  deux  églises  auxquelles  ils  ont  été  délivrés  étant  situées  dans  la  même 
région,  l'une  peut  avoir  communiqué  à  l'autre  son  privilège. 

Le  diplôme  n°  XV,  pour  les  chanoines  d'Harlebeke(^),  de  io63,  et  le  n"  XX 
pour  l'église  deChâlons  W,  de  1 06 5,  ont  été  rédigés  par  un  même  notaire.  L'in- 
vocation est  la  même ,  à  un  mot  près ,  le  mot  amen  cjui  manque  au  n"  XV ,  mais 
qui  peut  avoir  été  ajouté  au  n°  XX  par  le  copiste  du  cartulaire  qui  en  a  tran- 
scrit le  texte.  La  suscription  est  la  même,  et  elle  est  suivie,  dans  l'un  et 
l'autre  diplôme,  d'un  préambule.  A  la  suite  du  préambule,  nous  lisons,  au 
n°  XV  et  au  n°  XX  :  «  Haec  ideo  premisimus  quoniam.  .  .  (^)  »  Si  l'eschatocole 
diffère ,  la  souscription  du  chancelier  est  la  même  :  «  Ego  Balduinus  cancel- 
larius  relegendo  subscripsi C') .  »  Mais,  si  le  n°  XX  a  été  rédigé  par  le  même 
rédacteur  que  le  n°  XV,  il  en  est  de  même  du  n°  XXI,  donné,  comme  le 
n"  XX ,  à  l'église  de  Châlons  W,  et  qui  n'en  diffère  que  par  des  détails,  le  cadre 
restant  le  même.  Si,  d'autre  part,  nous  rapprochons  le  n°  XV  du  privilège 
n"  CXV  délivré  à  l'église  de  Cassel  '*',  en  1 08 5,  nous  voyons  que  ces  deux  actes 
sont  du  même  modèle  :  même  invocation,  même  suscription.  Au  n°  CXV, 
après  le  préambule,  on  lit  :  «  Idcirco  autem  hec  commemoravimus  quo- 
niam... (°)  »  qui  est  bien  l'écpivalent  de  :  «  Haec  ideo  praemisimus  quoniam...  »(^°). 
La  mention  de  la  requête  du  comte  Baudouin ,  dans  le  premier  acte ,  et  celle 
du  comte  Bobert,  dans  le  second,  sont  faites  en  des  tei^mes  analogues.  L'énu- 

(')  P.  2/12.  Cartulaire.  '=>  P.  Il-],  l  5,  et  p.  434,  1.  33  ;  p.  58,  1.  5. 

(')  P.  32.   Copies.  f  P.  58.  Cartulaire. 

P)  P.  45  et  p.  434-  Original.  <*'  P.  289.  Copie  du  xiv°  siècle. 

W  P.  57.  Cartulaire.  «  P.  289,  1.  18. 

(')  P.  46,  1.  5,  et  p.  434,  1.  8;  p.  57,  1.  30             ''»'  P.  46,1.  5,  et  p.  434,  1.  8;  p.  57,  1.  20. 
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mération  des  biens  donnés  à  Harlebeke  par  Baudouin  est  introduite  par  les 
mots  :  «  Sunt  autem  ea  quae  ibi  concessit  et  dévote  condonavit ,  ista  scili- 
cet. ..  »!'),  celle  des  biens  donnés  à  Cassel  par  Robert  est  précédée  des  mots  : 
«  Sunt  autem  bec  que  illi  venerabili  loco  concessit,  scilicet. . .(-'  ».  On  ne  peut 
nier  le  rapport  étroit  qui  existe  entre  les  deux  passages  suivants  : 


N°  XV  (3). 

Haec  omnia  pi'elibata  precipiendo  maii- 
damus  et  mandando  precipimus  et  etiam 
sigilli  nostri  impressione  astipulando  fir- 
mamus  ut,  sicut  Aquensis  al)bacia,  Karoli 
magni  institutione  et  largitione  fuudata,  a 
dominationeLeodicensis  episcopi  est  libéra, 
et  sicut  sancti  Medai'di  abbacia  ab  episcopo 
Suessionensi  manet  quieta ,  necnoii  et  sancti 
Martini  ab  archiepiscopo  Turonensi,  ita  et 
ista  alj  episcopo  NoA'iomensi. 


N'  CXV("). 

Hec  omnia  sub  vere  dispositionis  profes- 
sione  ordinata  confirmando  precipimus  et 
precipiendo  confirmamus  et  etiam  sigilli 
nostri  impressione  astipulando  solidamus, 
ut,  sicut  Attrebaten sis  sancti  ^^edasti  abbatia 
precellentissimi  régis  Theodorici  institu- 
tione a  Cameracensi  episcopo  et  cujusque 
exactionis  dominatione  libéra  esse  compro- 
batur,  ita  ista  a  Teruanensi  episcopo  nostre 
majestatis  aljsoluta  solidetiu-  imperio. 


Après  quoi  vient  une  clause  pénale  de  même  allure  dans  l'un  et  l'autre 
diplôme,  dans  laquelle  figure  le  mot  obviare  (").  Enfin,  dans  les  deux  actes,  la 
date  comprend  le  lieu ,  l'année  de  l'incarnation ,  l'année  du  règne  et  l'indiction. 

Concluons.  Les  actes  n""  XV,  XX,  XXI  et  CXV,  pour  des  destinataires  diffé- 
rents, ont  été  rédigés  à  la  cbancellerie  royale,  peut-être  par  un  même  notaire; 
à  moins  toutefois  que  le  n°  CXV  pour  Cassel  n'ait  été  imité  du  n"  XV  pour 
Harlebeke ,  puisqu'il  s'agit  de  deux  fondations  faites  par  les  comtes  de  Flandre , 
de  deux  privilèges  accordés,  le  premier  à  la  requête  du  comte  Baudouin,  le 
second  à  celle  du  comte  Robert. 

Le  privilège  de  Messines*'^),  n°  XXIV,  de  1066,  présente  la  notification: 
«  Notum  volo  fieri  cunctis  xpistianç  religionis  cultoribus  tamfuturis  cpiam  pre- 
sentibus  quod. . .  W  »  Une  formule  analogue  paraît  au  n°XLI,  qui  est  un  diplôme 
d'afPrancbissement  d'un  serf  de  Foulque,  comte  d'Anjou  (*',  de  1069  :  «  Notum 
facio  cunctis  religionis  xpistiane  cultoribus  tam  futuris  quam  et  presentibus 


'■'  P.  46,1.  10,  et  p.  434,  1.  i3. 
(-'  P.  389,1.  24. 
«  P.  46,1.  16,  et  p.  434,1.  19. 
(*'  P.  290,1  3. 


m  P.  46, 1.  21,  et  p.  434, 1. 24;p.  290, 1. 

W  P.  67.  Original. 

(')  P.  67,  1.  22. 

(')  P.  118.  Cartulaire. 
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quod.  .  .(^'  »,  et  dans  un  privilège,  également  de  1069,  pour  l'égHse  Saint- 
Christophe  de  Châteaufort,  n"  XLII  ("^',  et  dans  le  diplôme  n"  LIV,  de  1071, 
pour  Saint-Benoît-sur-Loire  '''  :  «  Notum  facio  cunctis  christianaî  religionis  cul- 
toribus  tam  futuris  quam  presentibus  quod..  .W  ),,  et  encore  :  «  Notum  facio 

omnibus  xpistianœ  religionis  cultoribus  quod (^)  »  dans  un  second  privilège 

pour  l'église  de  Châteaufort,  n"  LXVI,  de  107/1.  Voilà  qui  ne  suffirait  pas  à 
prouver  que  ces  divers  actes  ont  été  dressés  par  un  même  rédacteur.  Mais  aux 
n"'  XXIV  et  XLI,  la  mention  de  la  requête  au  roi  est  faite  dans  les  mêmes 
termes,  au  n^XXIV  :  «  quod  cornes  Balduinus conjunxque  ejus  Addela. . .  majes- 
tatis  nostre  serenitatem  adiere  humilitate  cum  maxima  obnixe  deprecantes 
quatinus...  ("^^  »,  et  au  n"  XLI:  «quod  Fulco,  Andegavensium  comes,  nostre 
serenitatis  presenliam  adiit  obnoxie  deprecans  \it. . .  W  ».  En  troisième  lieu, 
le  dispositif  est  relié  à  l'exposé  de  la  même  façon,  au  n°  XXIV  :  «  Quorum 
supplicationibus  condescendens  humillime.  .  .(^)  »,  et  au  n°  XLI  :  «  Cujus  sup- 
plicationibus  condescendens... (^^  ».  L'eschatocole  diffère  de  l'un  à  l'autre  acte, 
mais  les  ressemblances  signalées  ne  sont-elles  pas  les  indices  d'une  rédaction 
dans  une  même  chancellerie  ? 

D'autre  part,  les  n°''  XLII  et  LXVI,  qui  n'ont  de  commun  avec  le  n°  XXIV 
que  l'invocation,  la  suscription  et  la  notification ,  présentent,  dans  l'annonce  des 
signes  de  validation  des  points  de  contact  avec  le  n°  XLI.  L'acte  est  désigné 
par  le  même  nom  de  cartula  (^"ï,  puis  nous  lisons  au  n°  XLI  :  «  sigilli  mei  in- 
pressione  corroboravi  meisque  fidelibus  corroborandamtribuit'^'  »,  au  n^XLII: 
«  sigillo  meo  corroboravi  meisque  fidelibus  cartulam  banc  ad  corroborandum 
tribui  (^^'  »,  et  au  n°  LXVI  :  «  sigillo  meo  corroboravi  meisque  fidelibus  ad  cor- 
roborandum tribui('^'  ».  La  date  des  n°'XLÎ  et  XLII  comprend  trois  éléments  : 
le  lieu,  l'année  de  l'incarnation  et  celle  du  règne  (^''';  mais  au  n"  LXVI,  il  Y  a^ 
en  outre,  l'indiction (^'') . 

<')  P.  118,1.  11.  (')  P.  118, 1.  là. 

'"^'  P.  1 19.  Copie  d'après  un  cartulaire.                     ''"'  P.   118,  1.    17;   p.   119,  1.  25;  p.  lyS 

'''  P.  làà-  Copie  d'après  un  cartulaire.                 ].  5. 

«  P.  119,1.  10;  p.  i45,  1.  9.  (")  P.  118, 1.  17. 

!')  P.  172,1.  16.  ''')  P.  119,1.  2/1. 

C*'  P.  67,1.  23.  (")  P.  173,1.6. 

<')  P.  118,1.  12.  ('"'  P.  118,  L  18;  p.  119,  1.  25. 

'*'  P.  68,1.  1.  ''■■1  P.  173,1  1/1. 
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Le  n°  LIV  n'a  de  commun  avec  les  autres  diplômes  mentionnés  que  le  pro- 
tocole initial;  mais  le  monogramme  dont  les  copistes  nous  ont  conservé  le 
dessin  (')  était  du  même  type  que  celui  des  n°'  XXIV,  XLI  et  LXVI(^'  :  un  mo- 
nogramme cruciforme  à  losange  central.  En  résumé ,  il  semble  que  les  n°*  XXIV, 
XLI,  XLII,  LIV  et  LXVI,  visant,  sauf  les  n°'  XLII  et  LXVI  délivrés  à  une 
même  église ,  des  églises  différentes ,  aient  été  rédigés  par  un  même  notaire 
de  la  chancellerie. 

Le  n°XLVI,  de  l'an  io6g,  pour  Saint-Ouen  de  GisorsP),  ne  présente  pas 
de  formule  qui  permette  de  le  rattacher  à  ce  groupe.  Mais  de  l'original  il 
nous  est  resté  un  fragment,  ne  comprenant  que  le  seing  du  roi  et  la  suscription 
du  chancelier.  Or,  il  semble  que  l'écriture  soit  la  même  cpie  celle  du  n°  XXIV 
pour  l'église  de  Messines.  Ce  serait  donc  encore  là  un  diplôme  écrit  dans  la 
chancellerie . 

Il  ne  nous  paraît  pas  douteux  que  le  n"  Lï,  privilège  pour  l'abbaye  de  Fer- 
l'ièresW,  du  18  mars  1070,  et  le  n°  LUI,  privilège  pour  Saint-Martin-des- 
Champs (•''),  du  5  mai  1070,  doivent  être  attribués  au  même  rédacteur.  L'in- 
vocation n'est  pas  la  même ,  mais  du  premier  acte  nous  n'avons  qu'une 
médiocre  copie,  et  du  second,  des  copies  de  cartulaires;  d'ailleurs  l'invo- 
cation dans  l'un  et  l'autre  vise  la  sainte  Trinité  ;  mais  dans  le  premier,  les  trois 
personnes  sont  énumérées  ('^)  ;  elles  ne  le  sont  pas  dans  le  second  f');  or  il  est 
possible  que  le  copiste  du  cartulaire  ait  supprimé  les  mots:  «  Patris  et  Filii  et 
Spiritus  Sancti ,  amen.  »  L'invocation  dans  les  deux  actes  est  suivie  d'un  long 
préambule,  différant  de  l'un  à  l'autre,  mais  commençant  toutefois  par  la 
même  conjonction  qaoniam.  Suivent  la  suscription  et  la  notification  qui  sont 
exactement  semblables  W.  L'acquiescement  du  roi  est  exprimé  au  n"  LI  par: 
«  Cujushumilitatiprecibusquecondescendensi'-''  »,etaun°LIU,par:«  Cujusvotls 

'''  Voir  p.  i45,  n.  y.  Pi.  VJ,  n°  6.  corum  rex  »  ;  au  n°  LI  :  «tain  futuris  quam  et 

'^'  PI.  I,  n°'  5  et  2 .  presentibus  » ,  et  au  n°  LUI  :  «  tam  presentiJjus 

'''  P.  128.  quam  et  futuris  » ,  mais  ces  légères  différences 

'''  P.  137.  Copie.  disparaissent,  si,  au  n°LI,  nous  choisissons  la 

'*'  P.  1^2.  Cartulaire.  leçon  «  Fran  corum  rex  »,  et  la  leçon  «tam  pre- 

'"'  P.  i38,  1.  11.  sentibus  quam  futuris»  données  par  d'autres 

'''  P.  i43,  1-  9.  copies,  cpie  celles  dont  nous  avons  adopté  les 

m  P.  i38,  1.  23,  et  p.  i43,  1.  i6.  Au  n°  LI,         leçons;  cf.  p.  jSS,  n.  g  et  /,. 

on  lit  :  «  rex  Francorum»  ,  et  au  n°  LUI  :  »  Fran-  '''  P.  1 38  ,  1.  3o. 
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et  benivolentie  condescendens '^)  ».  Dans  les  deux  diplômes  le  roi  déclare  agir 
pour  le  salut  de  son  âme  et  le  salut  de  ses  ancêtres.  Enfin  les  formules  de 
corroboration  sont  analogues  : 

N°LI(2).  N°Lm(3). 

Ut  autem    preceptum   istud   firmum   et  Et  ut  hoc  inviolabile  permaneat,  signum 

inviolabile  permaneat,  signo  karacteris  niei  caracteris  niei  inpressi  et  sigiilo  meo  corro- 

ibidem  et  sigiilo  meo,  pi'esente  curia  meo-  boravi. 
rum  procerum,  corroboravi. 

Les  formules  de  date  diffèrent,  mais  elles  mentionnent  toutes  deux  le  quan- 
tième ,  élément  exceptionnel  dans  les  diplômes  de  Philippe  I"'. 

Nous  considérons  ces  deux  actes  comme  émanés  d'un  même  rédacteur,  et , 
puisque  les  destinataires  sont  différents,  un  notaire  de  la  chancellerie. 

Le  n°  ex,  privilège  de  i  o8/i  pour  Saint-Nicolas  de  Ribemont'*),  et  le 
n°  CXVII,  où  est  rapporté  un  jugement  d'un  concile  en  faveur  de  Saint-Cor- 
neille de  Compiègne,  de  l'an  io85  f^',  sont  encadrés  dans  des  protocoles  assez 
semblables.  L'invocation  n'est  pas  exactement  la  même,  mais  elle  est  suivie 
dans  les  deux  diplômes  d'une  même  suscription  :  «  Philippus,  Dei  gratiaFran- 
corum  rexf").  »  Après  la  suscription  vient  un  préambvde.  A  la  fin,  les  formules 
d'annonce  des  signes  de  validation  sont,  sinon  les  mêmes,  au  moins  analogues; 
l'une  comporte  les  mots  «  firma  et  inconvulsa  permaneant  '')  »,  et  l'autre 
«  firmum  et  inconcussum  permaneat i^)  »,  puis,  départ  et  d'autre  :  «  memoriale 
istud  inde  fîeri  et  nostri  nominis  caractère  et  sigiilo  signari  et  corroborari  pre- 
cepimus(^)  ».  Enfin,  bien  que  nous  n'ayons  plus  l'original  du  n"  CXVII,  nous 
connaissons  le  dessin  du  monogramme  royal  f^"'  ;  il  est  le  même  que  celui  du 

'''  P.  1 44 ,  1.  1 .  que  la  charte  d'Anseau  ait  été    dressée  après 

'"'  P.  iSg,!.  5.  coup  sur  le  modèle    du   diplôme  royal,  car, 

'''  P.  i44.  1.  5.  outre  que  le  mot  memoriale,  employé  pour  dë- 

''*  P.  2 '79.  Original.  signer  cette  charte,  est  fi-équent  dans  les  actes 

'*'  P.  297.  Copie  d'après  l'original.  de  Philippe  I",  il  est  anormal  qu'un   chevalier 

'"'  P.  280,  1.  23;  p.  298,  1.  29.  annonce,  avec  l'apposition  du  sceau,  le  mono- 

(''  P.    281,  1.  19.  Nous  avons,  il  est  vrai,  gramme  de  son  nom. 

considéré  l'annonce  des  signes  de  validation  du  '*'  P.  3oo,  1.  10. 

n°  ex,  comme  empruntée  à  une  charte  d'Anseau  '°'  P.  281,  1.  19;  p.  3oo,  1.  i3. 

de  Ribemont ,  qui  devrait  être  antérieure  au  di-  ''"'  Dessin  du  monogramme  du  n°   CXVII, 

plôme  royal  confirmatif  ;  mais  il  est  possible  pL  VI ,  n°  1 ,  d'après  une  copie  du  xviii"  siècle. 
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monogramme  du  11°  CX  :  le  monogramme  cruciforme  à  losange  central.  Voilà 
donc  encore  deux  diplômes  rédigés  et  écrits  dans  la  chancellerie. 

Les  diplômes  n°  CXIV,  de  1 08  5 ,  pour  la  Maison-Dieu  d'Etampes  W,  n°  CXXJII 
de  1090-1091  ,  pour  l'église  d'Orléans  (^),  n°  CXL,  de  1101,  pour  Saint-Ni- 
colas-au-Bois  (^) ,  n°  CXLIX ,  d'entre  i  1  o  1  et  1  1  o  /i ,  pour  Notre-Dame  d'Etampes  (*> , 
n"  CLIII,  d'entre  1101  et  1 106  (^',  ont  des  traits  caractéristiques  communs.  Le 
protocole  initial  est  le  même  :  «  In  nomine  Domini.Philippus,Dei  gratia  Fran- 
corum  rex.  Notum  fieri  volumus  fîdelibus  nostris  quod. . .  (°)  » ,  sauf  que  le 
n"  CXLIX  à  «  fidelibus  nostris  »  ajoute  :  «  tam  presentibus  quam  futuris(')  »,  et 
que  le  11°  CLIII  omet  la  suscription  et  les  mots  «  fidelibus  nostris  (*)  ».  D'autre 
part,  l'annonce  des  signes  de  validation  ne  diffère  que  par  les  détails. 

Le  cartulaire  dans  lequel  le  diplôme  n°  CXIV  a  été  transcrit  ne  donne  pas  le 
dessin  du  monogramme.  Mais  nous  connaissons ,  soit  par  l'original,  soit  par  des 
copies,  le  monogramme  des  diplômes  n°  CXXIII,  CXL,  CXLIX  et  CLIII.  Sur 
tous  il  était  de  même  forme  î°).  C'est  toujours  le  monogramme  cruciforme  étalsli 
autour  d'un  losange. 

Nous  pouvons  tenir  tous  ces  diplômes  pour  émanés  de  la  chancellerie 
royale. 

Enfin ,  pour  les  diplômes  n°'  CLFV  et  CL VI ,  de  1106,  pour  la  Trinité 
d'Etampes (^°),  et  n°  CLXI,  de  1  107,  pour  Saint-Maur-des-Fossés''^',  puisqu'ils 
ont  même  protocole  et  qu'ils  sont  conçus  dans  une  forme  qui  sera  la  forme 
normale  des  préceptes  royaux  sous  Louis  VI,  il  est  absolument  certain  que 
la  rédaction  en  est  due  à  un  notaire  delà  chancellerie. 

C'est  assez  de  ces  exemples  pour  établir  que  certains  préceptes  ont  été 
rédigés  et  écrits  par  des  notaires  et  scribes  de  la  chancellerie  royale. 

18.  Actes  royaux  rédigés  ou  écrits  par  les  destinataires.  —  Y  a-t-il, 
d'autre  part,  des  indices  de  rédaction  des  actes  par  les  destinataires  ? 


W  P.  287.  Cartulaire.  l'>  P.  879,  1.  7. 

<-'  P.  3io.  Copie  d'après  roriginal.  <*'  P.  386,  1.  11. 

'^'  P.  3/19.  Original.  <')  Voir  pi.  II,  n"  5  et  4,   la   reproduction 

'*'  P.  378.  Cartulaire.  des  monogrammes  des  n°'  CXL  et  CLIII. 

(='  P.  385.  Original.  C")  P.  387  et  p.  389.  Cartulaire. 

(«)  P.  288,  1.  4;  p.  3io,  1.  16;  p.  35o,  1.  4.  '"'  P.  4o2.  Original. 
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Plusieurs  diplômes  nous  sont  parvenus  qui  sont  des  privilèges  pour  les 
églises  de  Reims,  Saint-Nicaise ,  Saint-Denis  et  Saint-Rerai  ;  ce  sont  les  n°'  X('\ 
XXVI  ('^),  XXXIi^*),  CXXW.  Or,  la  suscription  y  est  formulée  en  des  termes 
analogues  et  qui  ne  sont  pas  ceux  qu'on  trouve  d'ordinaire  dans  les  préceptes 
de  Philippe  P';  la  formule  d'humilité  «  gratia  Dei»,  est  remplacée,  au  n°  X 
par  «  divina  providente  clementia(^)  »,  au  n°  XXVI  par  «  divina  dispensante 
clementiat")  »,  aun°  XXXI,  par  «divina  annuente  clementia^^' ",  au  n°  CXX, 
par  «divina  clementiat^' ».  Ce  sont  là  des  formules  imitées  de  celles  de 
l'époque  carolingienne.  On  y  trouve  d'autres  archaïsmes,  par  exemple,  aux 
n°'  XXVI  et  XXXI,  l'emploi  du  mot  anulas^'^''  pour  désigner  le  sceau  royal.  H 
nous  semble  que  ces  anomalies  dans  des  diplômes  expédiés  à  plusieurs  années 
d'intervalle  pour  des  églises  d'une  même  ville,  indiquent  une  origine  com- 
mune et  qu'elles  ne  s'expliquent  que  dans  l'hypothèse  d'ime  rédaction  par  des 
clercs  rémois. 

Comparons  entre  eux  les  préceptes  expédiés  en  faveur  de  l'église  Saint-Cor- 
neille de  Compiègne,  les  n-  CXVH  ('"),  de  i  o85,  CXXIV("),  CXXV  (i'^),  CXXVI, 
de  i  oga  ('^',  et  CLIX,  probablement  de  1106  (^'''. 

Si  dans  la  formule  d'invocation  du  n"  CXXIV,  les  trois  personnes  de  la  Tri- 
nité ne  sont  pas  énumérées  tandis  qu'elles  le  sont  aux  n°^  CXXV,  CXX\1  et 
CLIX,  en  revanche  ces  quatre  diplômes  présentent  une  suscription  qui  diffère 
à  peine  de  l'un  à  l'autre  :  «  Phiiippus,  Dei  providentia  Francorum  rex  piissi- 
mus'^^)  »,  aux  n"'  CXXIV,  CXXV  et  CXXVI;  et  «  Ego  Phiiippus,  divina  provi- 
dente clementia  Francorum  rexf^'^)»,  au  n"  CLIX;  ce  sont  là  des  formules 
anormales,  archaïques,  comme  celles  des  privilèges  rémois.  Au  n°  CXXIV, 
le  sceau  est  appelé  «  sigillo  régie  majestatis  (^^)  »,  et  au  n°  CLIX  :  «  nostre  majes- 


'''  P.  3i.  Cartulaire.  ''"'  P.  397.  Copie  d'après  roriginal. 

<"'  P.  76.  Cartulaire.  '"'  P.  3n.  Copie  d'après  roriginal. 

<''  P.  94.  Original.  ''''  P.  3i5.  Copie  d'après  l'original. 

("'  P.  3o4.  Original.  '■'''>  P.  3 18.  Copie  d'après  l'original. 

''''  P.  3i,  1.  6.  '"'  P.  397.  Copie  d'après  l'original. 

C  P.  77,1.  1.  '")  P.   3i3,  i.  29;  p.  3i6,  1.  li-  p.  319, 

(')  P.  95,1.  13.  L  i5. 

(')  P.  3o5,L  6.  ("1  P.  398.  I.  a/i. 

(')  P.  79, 1.  6;  p.  97, 1.  3.  -  (")  P.  si 4,  1.  33. 
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tatis  sigillo  W  ».  Le  n°  GXXV  n'avait  pas  de  monogramme.  Il  y  en  avait  un  sur 
les  originaux  des  n°'  CXXIVt^),  CXXVIP)  et  CLIXC'),  et  qui  était  du  même 
dessin.  Or,  si  ce  monogramme  est  cruciforme  et  à  losange  central,  il  est  tou- 
tefois d'un  type  particulier  et  présente  cette  anomialie  que  deux  fois  la  syllabe 
LÏP  est  inscrite  dans  le  losange  (^'.  Pareil  monogramme  n'est  figuré  que  sur 
les  diplômes  de  Saint-Corneille.  Il  est  vrai  que  les  n°^  CXXJV  et  CXXVI  sont 
l'un  et  l'autre  de  l'année  1092 ,  mais  ils  n'ont  pas  été  donnés  le  même  jour, 
puisque  l'un  est  souscrit  par  l'archichancelier  Geoffroy  et  l'autre  par  le  chance- 
lier Hubert.  En  outre,  le  n°  CLIX,  où  nous  avons  relevé  et  ime  formule  de 
suscription  analogue  et  le  même  monogramme  que  sur  les  n°^  CXXIV  et 
CXXVI,  est  postérieur,  et  probablement  de  l'an  1  106. 

D'autre  part,  le  diplôme  n°  CXVII,  de  108 5,  pour  Saint-Corneille,  diffère 
de  ce  groupe  d'actes.  Nous  avons  déjà  indiqué  plus  haut  ('^)  les  raisons  d'en  at- 
tribuer la  rédaction  à  un  clerc  de  la  chancellerie.  La  suscription  est  celle  qui 
est  la  plus  fréquente  dans  les  diplômes  de  notre  roi  :  «Phiiippus,  Dei  gratia 
Francorum  rex(')  ».  La  corroboration  est  faite  dans  les  mêmes  termes  que  nous 
avons  relevés  dans  des  actes  certainement  rédigés  à  la  chancellerie  :  «  mémo- 
rial e  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  caractère  et  sigiHo  signari  et  corroborari 
precepimus (^)  ».  Enfin,  le  monogramme  est  bien  différent  de  celui  dont  étaient 
marqués  les  autres  diplômes  de  Saint-Corneille,  et  il  est,  au  contraire,  du 
même  type  que  les  monogrammes  précédemment  signalés  sur  des  diplômes 
écrits  à  la  chancellerie.  D'où  cette  conclusion  que  des  priA'ilèges  de  Saint- 
Cornedle,  l'un,  le  n°  CXVII,  a  été  rédigé  et  écrit  à  la  chancellerie;  les  autres, 
n°^  CXXIV,  CXXV,  CXXVI  et  CLIX  ont  été  rédigés  et  écrits  pai'  un  clerc  de 
l'église  de  Compiègne. 

Mais  puisque  nous  n'avons  plus  les  originaux  des  diplômes  de  Saint-Cor- 
neille, c'est  de  la  seule  forme  du  monogramme,  dont  les  copistes  nous  ont 
donné  le  dessin,  que  nous    déduisons  qu'ils    ont  été   écrits  à  Compiègne. 

'■'  P.  /loo,  1.  i4.  «  Aux  n"  CXXVI  et  CLIX. 

<')  PL  VII,  n"  a.  C^)  P.  Lxwiii. 

«  PI.  VII,  n°   7.  (')  P.  398,  1.  29. 

''*  Le    monogramme    du    n°    CLIX    était,  '*'  P.  3oo,  1.  lo. 
d'après  les  copies  BCDE ,  tout  semblable  à  celui 
du  n°  CXXVI. 
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D'autres  actes,  ceux-là  originaux,  nous  permettent  d'arriver  à  une  conclusion 
plus  certaine.  Si  certains  actes  ont  été  écrits  dans  un  monastère,  à  plus  forte 
raison  y  ont-ils  été  rédigés.  Or,  c'est  le  cas  d'un  privilège  pour  Saint-Germain- 
des-Prés('',  n"  XIQ,  de  1061.  L'écriture  de  ce  diplôme  est  très  caractéristique. 
Les  lettres  m  et  n  ont  le  dernier  jambage  plus  long  que  les  deux  autres  et  re- 
courbé, le  c  est  muni  d'un  apex,  comme  dans  l'écriture  carolingienne;  les 
mêmes  caractères  se  retrouvent  dans  une  charte  de  Robert ,  abbé  de  Saint- 
Germain-des-Prés(^',  n°  XLIX,  de  l'an  1070,  confirmée  par  le  roi  mais  sou- 
scrite par  Gislemar,  chancelier  de  l'abbaye.  En  outre,  dans  le  diplôme  royal  et 
dans  la  charte  de  l'abbé  Robert,  la  cédille  sous  l'e  et  la  ligature  d'ef  ont  même 
forme.  Enfin,  le  moi  sabscripsi  en  lettres  capitales,  après  le  nom  du  chancelier 
royal,  Baudouin,  dans  le  diplôme ,  et  le  même  mot  après  le  nom  du  chancelier 
Gislemar,  dans  la  charte  de  l'abbé  Robert ,  pourraient  être  superposés.  Il  n'est 
donc  pas  douteux  que  ces  deux  actes  n'aient  été  écrits  par  un  même  scribe. 
Or,  si  l'on  peut  admettre  qu'un  moine  de  Saint-Germain  ait  écrit  le  diplôme 
royal ,  on  ne  peut  pas  croire  qu'un  scribe  de  la  chancellerie  royale  ait  écrit  une 
charte  au  nom  de  l'abbé  de  Saint-Germain  des-Prés ,  laquelle  d'ailleurs  n'a 
d'autre  signe  de  validation  royale  qu'une  croix  tracée  de  la  main  du  roi.  Le 
chancelier  Gislemar  déclare  avoir  écrit  la  charte  de  l'abbé  :  «  Ego  Gislemarus 
cancellarius  scripsi  et  subscripsi(^).  »  Nous  ne  faisons  cependant  pas  état  de 
cette  déclaration;  car  nous  avons  vu  W  que  le  mot  scripsi  dans  les  sou- 
scriptions n'a  qu'un  sens  fictif,  et  que  souvent  il  indique  simplement  le  soin 
qu'un  chancelier  a  eu  de  faire  écrire  l'acte  et  la  responsabilité  qu'il  en  prend . 
B  y  a  plus.  Un  autre  privilège  de  Philippe  I"',  également  délivré  à  Saint- 
Germain-des-Prés(^),  en  1082,  n°  G VI,  est  d'une  écriture  très  analogue  à  celle 
du  diplôme  de  1061  et  de  la  charte  de  1070.  S'il  n'est  pas  du  même  scribe, 
l'écriture  étant  plus  lourde ,  il  est  au  moins  d'un  scribe  d'une  même  école. 
Le  monogramme  royal  y  est  à  peine  différent  de  celui  qui  est  tracé  siu-  le 
diplôme  de  io6i(®'.  Enfin,  nous  retrouvons  une  écriture  du  même  genre  dans 
deux  préceptes  antérieurs  expédiés  en  faveur  de  Saint-Germain-des-Prés ,  l'un 


<''  P.  38.  Original.  W  P.  lxxi, 

P'  P.  i3a.  Original.  ('>  P.  270.  Original. 

<''   P.  i3d,  1.  18.  «  PI.  I,  n°  4  ;  pi.  III,  n'  1. 
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du  roi  Robert  W,  l'autre  d'Henri  ?"■(-).  Les  diplômes  de  Robert,  d'Henri  et  celui 
de  Philippe  F''  de  1061,  ont  le  même  préambule. 

Voilà  une  série  de  diplômes  pour  la  même  abbaye,  donnés  à  de  longs  in- 
tervalles de  temps,  qui  présentent  des  caractères  communs  dans  la  rédaction 
et  l'écriture,  et  dont  l'écriture  est,  en  outre,  analogue  à  celle  d'une  charte 
au  nom  d'un  abbé.  On  peut  en  conclure  qu'ils  ont  tous  été  entièrement  dres- 
sés dans  l'abbave,  puis  présentés  au  roi  qui  y  a  fait  apposer  le  sceau  par  le 
chancelier. 

Les  diplômes  n°^  XIU  et  CVI  de  Philippe  I"  ont  donc  été  réchgés  et  écrits 
à  l'abbaye  de  Saint-Germain-des-Prés. 

Au  n°  CXLI,  précepte  portant  donation  d'une  serve  à  l'église  Notre-Dame 
de  Paris (^',  les  noms  du  bouteilier  et  du  chambrier  ont  été  laissés  en  blanc. 
Est-il  vraisemblable  qu'un  notaire  de  la  chancellerie  ait  ignoré  les  noms 
de  ces  officiers.^  Si  l'on  ajoute  que  la  formule  de  corroboration  et  l'an- 
nonce de  la  date  offrent  des  expressions  insolites  comme  «  caractère  nostri 
nominis  honestari  W  »,  et  «  testibus  corroborari  suique  temporis  nota  assi- 
gnant^' »,  que  la  date  contient  des  éléments,  l'épacte,  l'indiction,  les  concm-- 
rents,  et  même  le  quantième,  qui  ne  se  retrouvent  pas  dans  les  diplômes 
émanés  de  la  chancellerie  au  même  temps,  c'est-à-dire  en  1101,  qu'enfin  le 
monogramme  n'est  pas  du  type  ordinaire  t'^',  on  n'hésitera  pas  à  attribuer 
la  rédaction  et  l'écriture  de  ce  diplôme  à  un  clerc  de  l'église  de  Paris. 

L'étude  des  formules  des  actes  nous  donnera  occasion  de  signaler  d'autres 
actes  royaux  rédigés  par  les  soins  des  destinaires. 

19.  Actes  royaux  rédigés  parles  destinataires  et  auxquels  la  chancellerie 
A  AJOUTÉ  l'eschatocole.  —  Un  certain  nombre  de  diplômes  qui  dans  les  for- 
mules initiales  et  le  texte  n'ont  pas  de  traits  caractéristiques  communs,  offrent 
au  contraire  des  formules  finales  semblables  ou  analogues.  On  remarque 
ensuite  que  dans  quelques  originaux  l'eschatocole  ou  les  dernières  lignes  du 
texte  et  l'eschatocole  sont  d'une  autre  main  que  le  reste  de  l'acte.  Ainsi,  au 

'''  Original ,  Archives  nationales ,  K  1 8 ,  n"  6  ;  '^'  P.  35 1 .  Original. 

Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  i6à,  n°  261.  '*'  P.  353,  1.  i4. 

'"'  Original,  Archives  nationales,  K  19,  n°ii;  '')  P.  352,  1.  i5. 

Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  l'jo,  n"  2n5.  ''')  PI.  IV,  n°  4. 
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n"  LXVIW,  de  107^,  la  croix  qui  représente  la  signature  du  roi,  les  souscrip- 
tions et  la  date  sont  d'une  autre  main  que  le  protocole  et  le  texte.  Il  en  est  de 
même  au  n°  LXVII'^',  de  la  même  année.  Au  n°LXXXIX(^),  de  1077,  l'écriture 
change  aux  dernières  lignes  du  texte.  Au  n°  XCI,  de  1077  W,  les  souscriptions 
ont  été  tracées  d'une  autre  main  que  celle  qui  a  écrit  le  texte.  Au  n"  XCIX  (^), 
de  1 080,  le  changement  d'écriture  correspond  à  l'annonce  des  signes  de 
validation.  Les  souscriptions  et  la  date  du  n°  G(''),  de  1080,  sont  d'une  autre 
main  que  le  texte;  pareillement,  au  n"  CX,  de  1 08/i  '"'. 

Deux  hypothèses  sont  admissibles.  Ou  bien  l'acte  a  été  écrit  à  la  chancel- 
lerie, mais  en  deux  fois;  on  a  d'abord  écrit  le  protocole  initial  et  le  texte;  on 
y  a  ajouté  les  souscriptions  et  la  date  au  moment  qu'on  l'a  présenté  au  roi 
et  que  le  chancelier  l'a  scellé.  Ou  bien  l'acte,  rédigé  et  écrit  dans  l'église  à 
laquelle  il  était  destiné,  puis  présenté  au  roi,  a  reçu  les  signes  de  validation 
de  la  main  d'un  scribe  de  la  chancellerie. 

La  première  hypothèse  s'applic[ue  aun"  LXVL  que  nous  avons  prouvé  avoir 
été  rédigé  par  un  notaire  de  la  chancellerie  (^). 

La  seconde  hypothèse  rend  mieux  compte  de  la  forme  des  diplômes 
n°"  XCI (^'  et  XCIX  (1"),  l'un  de  1077,  privilège  pour  Saint-Pierre  de  Néauphle-le- 
Vieux,  l'autre,  de  1080,  privilège  pour  Cluny.  Sans  doute,  ces  deux  actes  se 
ressemblent  en  un  point  qu'ils  débutent  l'un  et  l'autre  par  un  préambule , 
suivi  delà  suscription.  Là  s'arrête  la  ressemblance.  Au  n"  XCI,  la  suscription 
est  accompagnée  d'une  adresse  (^^',  tandis  qu'au  n"  XCIX  elle  est  suivie  d'un 
second  préambule''^'  d'un  caractère  moins  général  que  le  premier.  Dans  le  pri- 
vilège de  Néauphle,  les  violateurs  de  l'acte  sont  déclarés  criminels  de  lèse- 
majesté  et  menacés  de  la  vengeance  divine'");  dans  le  privilège  de  Cluny,  la 

'''   P.  172.  Original.  monogramme;  la  troisième,  les  souscriptions. 

'-''   P.  173.  Original.  Nous  avons  dit  à  tort  que  l'écriture  des  souscrip- 

P'  P.  aSo.  Original.  tions  est  la  même  que  celle  de  la  souscription 

'"'   P.  2  34.  Original.  du  chancelier. 

''*'  P.  254.  Original.  '*'  Voir  plus  haut ,  p.  lxxvi-lxxvii. 

C)  P.  257.  Original.  Cl  P.  234-  Original. 

'''   P.  279.  Original.  Même  cet  acte  n°  CX  '"'   P.  254.  Original, 

a  été  écrit  de  trois  mains;  la  première  a  tracé  '"'   P.  235,  1.  12. 

le  texte  jusqu'aux  mots  «  subtitulata  sunt»  in-  C^'  P.  255,  1.  18. 

dus  (1.  18  de  l'original);  la  seconde,  la  souscrip-  '■"''   P.  235,1.  3i. 
tion  du  chancelier  Gilbert  et  proljablement  le 
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clause  pénale,  qui  est  d'ailleurs  de  la  seconde  main,  comporte  le  payement 
d'une  amende  de  cent  livres  d'orW,  ce  qui  est  ordinaire  dans  les  actes  rédigés  à 
la  chancellerie.  Quant  à  l'annonce  des  signes  de  validation,  elle  est  faite,  au 
n''XCI,  en  des  termes  qui  ne  sont  pas  de  formule'-';  tandis  qu'au  n°  XCIX, 
où  elle  est  de  seconde  main ,  elle  est  telle  qu'on  la  rencontre  dans  d'autres 
diplômes  :  «  caractère  nostri  nominis  et  sigillo  nostro  firmari  et  corroborari  pre- 
cipio(^'.  »  Le  monogramme  singulier  dun°  XCIt*'  doit  être  l'œuvre  du  même 
scribe  qui  a  écrit  le  texte ,  tandis  que  celui  du  n"  XCIX(^),  intercalé  entre  les  sou- 
scriptions et  la  date,  est  du  type  normal.  De  telle  sorte  qu'on  peut  croire  que 
ces  deux  préceptes  ont  été  rédigés  et  écrits  par  les  destinataires  et  qu'un 
scribe  de  la  chancellerie  est  intervenu  pour  ajouter  au  premier  les  souscriptions , 
au  second  les  dernières  lignes  du  texte,  comprenant  la  corroboration  et  la 
formule  comminatoire,  puis  les  souscriptions,  le  monogramme  et  la  date. 

En  résumé,  les  préceptes  de  Philippe  I'^''  considérés  du  point  de  vue  de  la 
rédaction  peuvent  se  répartir  en  trois  groupes  : 

1  °  Les  préceptes  rédigés  et  écrits  à  la  chancellerie  ; 

2°  Les  préceptes  rédigés  et  écrits  entièrement  par  les  soins  des  destina- 
taires, c'est-à-dire,  dans  l'espèce,  par  des  clercs  ou  des  moines,  et  sur  lesquels 
la  chancellerie  a  apposé  des  signes  de  validation  avec  le  sceau; 

3°  Les  préceptes  dont  le  protocole  initial  et  le  texte  ont  été  rédigés  et 
écrits  par  les  soins  des  destinataires ,  et  auxquels  la  chancellerie  a  ajouté  la 
dernière  partie  du  texte ,  c'est-à-dire  la  formule  de  corroboration,  avec  l'escha- 
tocole  et  le  sceau. 

20.  Scribes  de  la  chancellerie.  —  Une  dernière  question  se  pose.  A  la 
chancellerie,  les  notaires  eux-mêmes  mettaient-ils  enfortoe  les  préceptes  dont 
ils  avaient  rédigé  la  minute?  En  d'autres  termes,  les  mêmes  clercs  étaient-ils  à 
la  fois  notaires  et  scribes,  ou  doit-on  distinguer  les  scribes  des  notaires  ? 

Le  petit  nombre  des  originaux  ne  nous  permet  pas  de  dresser  une  liste  de 
scribes.  A  peine  pouvons-nous  reconnaître  en  toute  certitude  la  même  main 
dans  l'écriture  de  deux  diplômes.  Il  est  certain  cependant,  comme  nous  l'avons 

(')  P.  257, 1.  2.  m  p.  256,  1.  i3. 

"'  P.  235,  1.  33:  «Ut  autem  rata  foret  hec  <*'  PI.  IV,  n"  1. 

constitutio,  litteris  assignari  et  sigillo  nosire  '^'  P.'.  II,  n°  2. 
auctoritatis  hoc  imprimi  jussimus ...» 
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dilW,  que  les  préceptes  n"'  IV,  de  1060,  et  XVI,  de  io63,  sont  de  la  même 
main;  on  peut  y  joindre  le  n°  V,  dont  nous  connaissons  l'écriture  par  des  fac- 
similé  partiels.  Un  autre  scribe  a  peut-être  écrit  les  n°'  XXIV  et  XL^'^(■^).  Un 
troisième  scribe  a  écrit  les  n°*  LVII  et  LVIII,  de  107  1 ,  mais  il  est  probable 
que  c'était  un  moine  de  Montier-la-Celle(^).  Si  l'écriture  des  souscriptions  du 
n"  LXVI ,  de  1  o  7  4 ,  a  le  naème  aspect  que  celle  des  souscriptions  du  n°  LXVII , 
de  la  même  année ,  quand  on  vient  au  détail ,  on  constate  que  les  formes  des 
lettres  sont  difiér entes. 

Les  n°^  IV,  V  et  XVI  étant  de  même  écriture  et  de  même  rédaction,  on 
pourrait  en  conclure  que  le  notaire  a  lui-même  écrit  ces  actes ,  si  l'on  ne  pou- 
vait supposer,  avec  autant  de  vraisemblance ,  qu'un  même  notaire  a  employé 
le  même  scribe. 

D'autres  actes  amènent  d'ailleurs  à  la  conclusion  que  le  notaire  ne  mettait 
pas  la  minute  au  net.  Le  diplôme  n°  XV  pour  l'église  d'HarlebekeW,  de  1  o63, 
ne  permet  pas  d'identifier  le  scribe  avec  le  notaire;  car  si  le  rédacteur  avait  lui- 
même  écrit  l'original,  on  comprendrait  mal  qu'il  eût  estropié  un  certain 
nombre  de  mots,  qu'il  eût  écrit  qaan  dam  pour  (^aandam^^\  iiititulo  au  lieu 
d'zn  titu.lo^^\  et  pre  notatiir  ^)Our  prenotatur^'^\ 

Quand  on  remarque  dans  le  n°  CLIII,  d'entre  i  101  et  1  106,  et  dans  le 
n"  CLXI,  de  1  1  07,  une  même  faute  singulière,  caraptere^^^  et  karaptere '^'^\  au 
lieu  de  caractère  ou  karactere ,  on  s'attend  à  retrouver  une  même  écriture  dans 
l'une  et  l'autre  pièce.  Il  n'en  est  rien.  Les  lettres  sont  d'un  tracé  bien  différent. 
On  peut  affirmer  que  les  deux  actes  n'ont  pas  été  écrits  par  le  même  scribe. 
D'où  il  suit  que,  si  deux  scribes  ont  substitué  dans  le  mot  caractère  ou  ka- 
ractere un  p  au  c  devant  le  f,  faute  étrange,  c'est  que  l'un  et  l'autre  n'ont 
fait  que  reproduire  une  faute  de  la  minute  dressée  par  le  notaire. 

Il  y  avait  donc  à  la  chancellerie ,  à  côté  des  notaires ,  ou  plutôt  sous  leurs 
ordres,  des  scribes  chargés  d'établir,  d'après  les  minutes,  les  expéditions  ori- 
ginales. 

O  Voir  plus  haut,  p.  lxxiii.  1''  P.  434,  1.  11. 

'">  Voir  plus  haut,  p.  lxxvii.  '"'  P.  434,  1-  i2-i3. 

P'  Voir  plus  loin,  p.  c-ci.  '''  P.  434,  1.  i3. 

'*'  Voir  la  transcription  de  l'original,  aux  (''  P.  386,1.  21. 

Additions  et  Corrections ,  ^.  434.  '°'   P.  4o3,  1.  24. 
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CHAPITRE  IV. 

DE  LA  FORME  DES  PRÉCEPTES  ROYAUX. 


1 .  Noms  des  actes  royaux.  —  Le  nom  de  diplôme  par  lequel  on  désigne 
aujom^d'hui  les  actes  royaux  autres  que  les  lettres  missives  et  les  mandements 
n'était  pas  connu  de  la  chancellerie  royale  au  temps  de  Philippe  I*'''.  Les  noms 
donnés  à  ces  actes  nous  sont  révélés  par  leur  texte  même,  soit  dans  l'exposé, 
le  roi  déclarant  que  telle  personne  a  sollicité  de  lui  l'expédition  d'un  acte,  soit 
dans  le  dispositif,  le  roi  déclarant  avoir  exprimé  sa  volonté  dans  le  présent  acte , 
soit  enfin  dans  la  formule  de  corroboration  qui  précède  l'annonce  des  signes 
de  validation. 

On  doit  tout  d'abord  remarquer  qu'un  certain  nombre  d'actes  ne  sont 
désignés  que  par  le  mot  qui  exprime  l'objet  même  de  l'acte,  donatio,  confir- 
matio,  adstipulatio ,  concessio^^\  Ces  désignations  visent  non  pas  l'instrument  de 
l'acte  juridique ,  mais  l'acte  juridique  même. 

L'acte  rédigé,  écrit,  expédié  au  nom  du  roi  est  le  plus  souvent  appelé,  au 
moins  jusqu'à  la  fin  du  xi'^  siècle,  du  même  nom  qu'on  lui  donnait  dans  la 
période  carolingienne,  praeceptam^-K  C'est  qu'en  effet  l'acte,  quelle  qu'en  soit 
la  nature  juridique,  comporte  toujours  un  ordre  du  roi  à  ses  officiers,  et  même 
à  tous  ses  fidèles,  d'accomplir  sa  volonté;  c'est  en  tout  cas  un  ordre. 


'*'  Voir  plus  loin ,  p.  cxv. 

'^'  Originaux  :  n°  XV  (io63)  :  «  nostrae  auc- 
toriiatis  précepte»,  p.  46,  I.  7,  et  p.  434,  1.  10; 
n°  XXXI  (1067)  :  «hujus  praecepti»,  p.  96, 
1.  Sa;  n°  LXXXI  (1076)  :  «  hoc  preceptum  régie 
flignitatis»,p.  2  10, 1.  27;  n°XC!X(io8o)  :  «per 
nostniin  regale  preceptum»,  p.  255,  1.  34; 
n"  C  (1080)  :  «  hec  precepti  nostri  auctoritas», 
p.  259,  1.  27.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n°  XXIII  (io65)  :  «prçcepto  auctoritatis  regiae 
celsitudinis  » ,  p.  65 , 1.  28;  n°  XXXIX  (1068)  : 
«preceptum  hoc»,  p.  1 12, 1.  2  ;  n°  LV  (1071)  : 
«per    hoc    nostrae     auctoritatis    prEeceptum», 


p.  147,  !•  5;  Il  per  hujus  prœcepti  nostri  corro- 
borationem»,  p.  i47,  1-  i5;  n'  XCV(i079)  : 
«  hoc  preceptum  » ,  p.  348,  1.  2  ;  n°  CI  (1080)  : 
«hoc  nostre  munificentie  preceptum»,  p.  262, 
1.  9;  n°  CXXV  (1093)  :  «preceptum  istud», 
p.  317,  1.  7;  n°  CXXVI  (1092):  «preceptum 
istud»,  p.  320,  1.  23;  n°  CXXXVI  (1068- 
1098)  :  «regalis  illud  precepti  corroboravimus 
censura»,  p.  345,  1.  5.  —  Vidimus  :  n°  IX 
(io6i)  :  «hoc  preceptum»,  p.  3o,  1.  11; 
n°  XII  (1061)  :  «nostri  precepti  auctoritate » , 
p.  35,  1.  33;  n°  CIX  (io83)  :  «precepto  auc- 
toritatis nostre»,  p.  279,  1.  5. 
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Le  mot  praeceptam  est  parfois  renforcé  des  mots  regiae  dignitatis,  auctoritatis 
nostrae,  auctoritatis  regiae,  ou  de  l'épithète  regale  ^^h  Mais  le  mot  aactoritas 
n'est  plus  employé  seul  pour  désigner  l'acte  royal  f'^);  il  n'a  que  son  sens  pri- 
mitif d'autorité  royale;  de  la  même  façon  cpie,  exceptionnellement,  le  mot 
praeceptam  lui-même  se  réfère  à  l'ordre  royal  et  non  à  l'acte  qui  en  porte 
témoignage  (^'. 

Quant  à  l'appellation  praeceptio  synonyme  de  praeceptam ,  nous  ne  la  rencon- 
trons que  dans  deux  actes  ,  dont  l'un  est  d'une  authenticité  douteuse  C"',  et  dont 
l'autre  a  été  en  partie  copié  sur  un  diplôme  de  Louis  le  Pieux  (^'. 

A  la  même  idée  que  praeceptam  se  rattachent  edictum^"^,  statutum^''\  decre- 
/«m(^)  et  pragmatica  sanctio^^\ 

On  pourrait  croire  que  la  désignation  privilegiam  a  été  réservée  aux  actes  de 
concessions  de  privilèges  proprement  dits,  tels  que  les  diplômes  pour  Saint- 
Amé(JeDouai(^°),  et  poiu-Saint-Remi  de  Reims'"'.  Il  n'en  est  rien.  Cette  appellation 


C   Voir  la  note  précédente. 

'^'  On  lit,  il  est  vrai,  dans  un  diplôme,  qui 
ne  nous  est  connu  que  par  un  cartulaire 
(n°  XCVHI,  p.  2  54,  1.  8)  :  «  nostra  regia  aucto- 
ritate  corroboravimus  utque  hec  nostra  auctori- 
tas  majorem  in  Dei  nomine  habeat  vigorem, 
scripto  et  sigilli  nostri  inipressione  firmavimus.  » 
Mais  l'opposition  entre  aucloritas  et  scriptum 
montre  que  aactoritas  désigne  la  volonté  royale 
et  non  pas  l'écrit  qui  en  fait  foi. 

'''  Il  nous  semble  du  moins  que  tel  est  le 
sens  de  prœceptam  dans  le  n°  CXXXIIF  (logd), 
p.  33g ,  1.  6  :  Il  Executores  et  cooperatores  hu- 
jus  regabs  praeceptî.  » 

(4)  ]\»  XXIX  (1067  )  :  «  hçc  preceptio  »,  p.  90, 
1.29. 

''^l  N°  LXXVIl  (1075)  :  «nostrae  praeceptio- 
nis  auctoritas»,  p.  196,  1.  12. 

C  Copie  d'après  l'original  :  n°  XXIII  (io65)  : 
«rcgali  edicto»,  p.  64,  1-  23.  —  Le  mot  edic- 
tiim  apparaît  pour  la  première  fois  dans  un  acte 
de  1061  (n"  X):  «hoc  nostre  concessionis  edic- 
tum  » ,  p.  3 1 ,  1.  19,  mais  dont  nous  ne  connais- 
sons le  texte  que  par  un  cartulaire.  Un  autre 
exemple    se   trouve    dans  un   acte  dont  nous 


avons  une  copie  d'après  l'original ,  n°  LXXVIII 
(1075):  «ut  autem  hoc  nostrum  edictum», 
p.  198, 1.  36. 

'''  Statuium  n'est  donné  que  pardes  textes  de 
cartulaires  :  n°  XXVI  (  1 066  )  :  «  hoc  nostre  robo- 
rationis  statutum»,  p. 79,  1.4;  n°  XXX(io67): 
«  hoc  regaie  et  légale  statutum  » ,  p.  93 ,  1.  4- 

m  Original  :  n°XL  (  1 068  )  :  «  hoc  decretum  » , 
p.  1 1 7,  1.  1 3.  —  Copie  d'après  l'original  :  n"  LV 
(1071)  :  «hoc  nosti-ae  auctoritatis  decretum», 
p.  147,  1.  17.  Les  autres  exemples  dans  des 
cartulaires ,  et  encore  dans  une  copie  d'origine 
indéterminée,  n°  XI  (1061)  :  «nostrœ  subiimi- 
tatis  decreto  »,  p.  33,1.  1 . 

C'  Cette  expression  n'a  été  employée  que 
dans  un  seul  acte,  un  diplôme  de  l'an  1  io5, 
pour  l'église  de  Chartres,  et  dont  nous  avons 
une  copie  du  xii"  siècle ,  n°  CLII  :  «  per  hanc 
prancmaticam  sanctionem  nostram  firmamus  » , 
p.  385,1.  i3. 

('»)  Original:  n°  LXXXI  (1076)  :  «  hoc  privile- 
gium»,  p.  210,  1.  2g. 

'"'  Original  :  n°  CXX  (1090)  :  «hoc  privile- 
gium»,p.  3o6,  1.  16;  «Actum  est  hoc  privi- 
legium»,p.  3o6,  I.  20. 
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pouvait  s'appliquer  à  un  acte  royal  quelconque  ;  ainsi,  deux  diplômes'^)  confir- 
mant des  donations  de  Thibaud,  comte  de  Troyes,  au  monastère  de  Montier- 
k-Gelie,  sont  qualifiés  privilegiiim,  et  aussi  un  diplôme  relatant  un  jugement 
de  la  cour  du  roi  ('•''. 

Le  mot  praeceptum,  qui  appçiraît  pour  la  dernière  fois  dans  un  diplôme'^) 
de  1094,  fut  supplanté  par  le  mot  memoriale,  dont  on  relève  le  premier 
exemple  dans  un  acte  de  1075W,  et  qui  à  partir  de  l'an  1  100  se  présente 
dans  les  originaux  à  fexclusion  de  tout  autre. 

Memoriale  ne  désignait  à  f origine  que  des  actes  privés,  et  même  seule- 
ment des  actes  d'une  certaine  forme,  ceux  que  nous  appelons  notices. 

Pareillement,  d'autres  appellations,  tirées  de  la  forme  matérielle  des  actes, 
ont  passé  des  actes  privés   aux   royaux (5).  Tels   sont  carta^'^K    cartiilai'^  pa- 


'■)  Originau^^  :  n"  LVII  et  LVIII  (1071)  : 
«  hoc  privilegium  11 ,  p.  i52,  1.  17,  et  p.  i54^, 
1.  2. 

<-)  Original  :  n°CVI(io82)  :  «  privilégie  nostre 
auctoritatis »,  p.  271,!.  21. 

'''  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°  CXXXII  :  ohuic  nostro  précepte»,  p.  336, 
1.  10.  Le  n°  CXXXVI(p.  345,  1.  5),  qui  ne 
porte  pas  de  date,  peut  être  antérieur  au 
n°  CXXXU. 

'*'  Cet  acte  ne  nous  est  connu  cjue  par  un 
cartulaire,  n°  LXXVII  :  nnostrumque.  .  .  me- 
moriale», p.  194.  1.  18.  —  Originaux  :  n°  CX 
(io84)  :  «memoriale  istud»,  p.  281,  1.  19; 
n°  CXL  (iioi)  :  «memoriale  hoc»,  p.  35o, 
1.  1 3  ;  n°  CXLI  (  1 1  o  1  )  :  «  litteratorio  memoriali  » , 
p.  352,  1.  i3;  n°  CLIII  (1 101-1 106)  :  «me- 
moriale istud  » ,  p.  386 , 1.  2 1  ;  n°  CLXI  (1107): 
»  memoriale  istud  » ,  p.  do3  ,  1.  23. —  Copies 
d'après  1  original:  n°C VII  (1082)  :  «memoriale 
istud»,  p.  273,  1.  19;  n°  CXVII  fio85)  :  «me- 
moriale istud  » ,  p.  3oo ,  1.  1 3  ;  n"  CXXUI  (  1 090- 
logi)  :  «memoriale  istud»,  p.  3 11,  1.  10; 
n°  CLXX  (1106-1108)  :  «memoriale  istud», 

p.    4.1  5,  1.   13. 

'^'  Nous  n'entendons  pas  dire  que  ce  soit 
seulement  sous  le  règne  de  Philippe  I"  que 
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ces  appellations,  d'abord  réservées  aux:  actes 
privés,  aient  été  appliquées  à  des  actes 
royaux. 

(*>  Originaux  :  n°  XXTV  (1066)  :  «kartam 
istam»,  p.  68,  1.  5;  «huic  vero  karte  »,  p.  69, 
1.  12;  n°  LXXXIV  (1076)  :  « hçc  concessionis 
carta»,  p.  220,  1.  17;  «  hujus  carte»,  p.  320, 
1.  18;  «huiccartf  »,  p.  220,  1.  2^;  «hanc  car- 
tam»,  p.  230,1.  29  et  33  (ce  précepte  a  été 
rédigé  par  un  chanoine  de  Saint-Hilaire  de 
Poitiers);  n°  LXXXIX  (1077)  :  «hec  cartha», 
p.  232,  1.  i3;  11°  XCIX  (1080)  :  «hec  carta», 
p.  256,  1.  i3  (la  partie  de  ce  précepte  où  se 
trouve  le  mot  carta  a  été  écrite  hors  de  la  chan- 
cellerie ;  voir  plus  haut ,  p.  Lxxxiv)  ;  n°  CXVI 
(1081-1086)  :  «  kartam  istam  »,  p.  29^,  1-  17  ; 
«huic  vero  kartae»,  p.  296,  1.  i4;  n°  CXX'VIl 
(1091)  :  «carta  hec»,  p.  323,  1.  i3;  n°  CLXI 
(1107)  :  «Et  ut  hec  carta  firmior  et  incon- 
vulsa  permaneat,  memoriale  istud»,  p.  /|03, 
1.  22.  —  Cartulaire  :  n°  CXVIII  (1086)  : 
«hanc  cartam»,  p.  3oi,  1.  33. 

'')  Original  :  n°LXVI  (107/i)  :  «  hec  cartula  », 
p.  173,  1.  5.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n°  XXXII  (1067)  :  «hanc  cartulam»,  p.  98, 
1.  lO;  n"  LXXI  (107/1-1075)  :  «haec  vero  car- 
tula »,  p.  182,  1.  16.  —  Cartulaires  :  n" LXXIII 
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qina  '^\  scripliim  (^),  litterae  f^).  Mais  on  hésitera  à  inscrire  parmi  les  noms  donnés 
aux  diplômes  de  Philippe  P'',  le  mot  testamentam,  qui  ne  se  présente  que  dans 
une  conlii-mation  des  possessions  de  Saint-Martin-des-Champs ,  et  dont  le  texte 
ne  nous  est  connu  que  par  des  cartulairesW. 


2.  Invocation.  —  La  plupart  des  diplômes  s'ouvrent  par  une  invocation  à 
Dieu,  quelquefois  précédée  d'une  croix  (^)  ou  du  monogramme  du  Christ  (''). 
Il  est  remarquahle  que  sur  trois  préceptes  dont  le  protocole  est  précédé  de  ce 
monogramme,  deux  ont  été  certainement  rédigés  en  dehors  de  la  chancel- 
lerie (^).  Il  s'en  faut  qu'il  y  ait  toujours  une  croix  initiale  ou  un  monogramme. 

Quant  à  l'invocation,  elle  vise  d'ordinaire  la  Sainte  Trinité.  La  formule  qu'on 
rencontre  le  plus  fréquemment  est  la  suivante  :  In  nomine  sanctae  et  individuae 
Trinitatis^^^ . 


(1075)  :  «kartulani  istam»,  p.  i85,  \.  a/i; 
n°  LXXVI  (1076)  :  «cartulam  istam»,  p.  igS, 
1.  6;  11°  CLI  (iio5)  :  «cartulam  istam», 
p.  383,  L  13. 

(''  Original  :  n°  XL  (1068)  :  «hanc  precep- 
tionis  nostre  paginam»,  p.  117,  1.  1;  «hanc 
preceptionis  et  auctoritatis  nostrae  paginam  » , 
p.  117,  1.  8.  —  Copie  d'après  l'original  : 
n°  CXXIV  (1092)  :  «presentem  paginam», 
p.  3i/i,  I.  23;  «si  quis  hanc  nostre  conlirma- 
tionis  paginam»,  p.  3i4,  1.  28.  De  ces  deux 
préceptes  le  premier  a  été  probablement  ré- 
digé à  Saint-Denis,  et  le  second  a  été  cer- 
tainement rédigé  à  Saint-CorneiUe  de  Corn- 
piègne.  Voir  plus  haut,  p.  lxxx-lxxxi." 

'■'  Originaux  :  n°  XIII  (1061)  :  «  Hujus 
scripti  et  conventionis  astipulationem  et  corro- 
borationem»,  p.  4.1,  1.  9  (précepte  rédigé  et 
écrit  à  Saint-Germain-des-Prés  ;  voir  plus  haut, 
p.  Lxxxii);  n°  XXXI  (1067)  •  "hujus  robora- 
tionis  scriptum  » ,  p.  97, 1.  1  (précepte  rédigé  par 
un  clerc  de  Reims);  n°  LXVII  (107/1)  :  «  scrip- 
tum istud»,  p.  17/1,  1.  i5.  —  Copie  d'après 
l'original  :  n°  LXI  (1071)  :  «hoc  scriptum», 
p.  162,1.  8.— Cartulaires:n°  XXVI  (1066)  : 
«nostre  confirmationis  scripto»,  p.   77,   1.  8; 


n°  XXXVII  (1067)  :  «scriptum  istud»,  p.  108, 
1.  28;  n°LXIV(i073)  :  «hoc  scripto  interdi- 
cimus»,  p.  170,  1.  12;  n°  LXXVII  (1076)  : 
«nostrae  auctoritatis  scriptum»,  p.  ig4.,  1.  17; 
n°  CXLIIl  (sans  date)  :  «  cujus  precepti  scrip- 
tum», p.  356,  1.  i4. 

'''  Copie  d'après  l'original  :  n"  LXXXII 
(1076)  :  «litteris  istis»,  p.  2i4,  1-  8.  —  Car- 
tulaire:  n°  LXIII  (1078)  :  «litteras  inde  fieri 
precepi»,  p.  168  ,  1.  9. 

W  N°  XXX  (1067)  :  «hoc  testamentum 
inde  fieri  precepi» ,  p.  93  ,  1.  1. 

'''  Croix  initiale  simple  ou  cantonnée  de 
points  dans  les  diplômes  originaux  :  n°  XXIV 
(1066),  p.  67,  1.  21  ;  n"  XXXI  (1067),  p.  95, 
1.  12;  n°  XL  (1068),  p.  ii5,  L  32;  n°LV 
(1071),  p.  146,  L  20;  11°  CXXXV  (1095), 
p.  342, 1.  3i  ;  n°CLXI  (1 107),  p.  4o3,  1.  8. 

'''  Monogramme  du  Christ ,  initial ,  dans  les 
diplômes  originaux  :  n°  XIII  (1061),  p.  89, 
1.  12;  n°  LXXXIX  (1077),  p.  23 1,  1.  26; 
n°  XCt  (1077),  p.  2  35, 1.  6. 

(')  N"  XIII  et  XCI.  Voir  plus  haut,  p.  lxxxii 
et  p.  Lxxxiv. 

'*'  Originaux  :  n°  XIII  (1061),  p.  39,  1.  12; 
n°  XXIX  suspect  (1067) ,  p.  89,  1.  1  ;  n°  XXXI 
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Quelquefois  on  ajoute  ameni^K 

La  variante  /h  nomine  sanctissime  et  individue  Trinitatis  amen  ne  se  rencontre 
qu'une  fois,  dans  un  diplôme  de  1071,  dont  l'original  ne  nous  est  pas  parvenu, 
mais  dont  la  première  ligne  a  été  donnée  en  fac-similé  par  DomGérouf'^'. 

Une  autre  formule  énumère  les  personnes  de  la  Trinité.  Bien  qu'elle  ne  se 
présente  que  dans  trois  diplômes  originaux,  dans  l'un,  de  1 060  ('',  ainsi  rédigée  : 
In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  videlicet  Palris  et  Filiiet  Spiritus  Sancli 
amen,  et  dans  les  deux  autres  de  io63  et  de  logoW  :  In  nomine  sancte  et 
individaae  Trinitatis,  Patris  et Filii  et  Spiritus  Sancti  amen,  elle  a  été  d'un  usage 
fréquent  à  la  chancellerie  royale  ;  car  on  la  relève  dans  un  grand  nomlDre  de 
privilèges  transmis  par  des  cartulaires  (^),  mais  délivrés  à  des  églises  très  diffé- 
rentes et  du  commencement  à  la  lin  du  règne.  D'ailleurs,  aux  diplômes  ori- 
ginaux qui  témoignent  de  son  emploi,  on  peut  ajouter  ceux  qui  nous  ont  été 
transmis  sous  forme  de  copies  faites  par  des  érudits  du  xvii''  et  du  xviii''  siècle 
d'après  les  originaux  C'). 


(1067),  p.  95,  1.  12;  n°  XL  (1068),  p.  1 15, 
i.  3a;  n°  XLV  (1069).  p.  126,  1.  2/i;  n°  LVII 
(1071),  p.  i52,  1.  1  ;  n°  LVIIl  (1071),  p.  i53, 
1.  i6;n"LXVI  (107/0,  p.  172,1.  i5;n°LXVll 
(1074),  p.  17/1,  1.  4.;  n-LXXXI  (1076), p.  209, 
i.  1;  11°  LXXXIV  (1076),  p.  220,  1.  7;  n°'c 
(1080),  p.  258,  1.  19;  n"  CXXVII  (1091), 
p.  322,  1.  3i;  n"  CXXXV  (1095),  p.  34^2, 
i.  3i;  n-CXLI  (1101),  p.  35i,l.  21;  n' CLXI 
(1107),  p.  4o3, 1.  8. 

'''  Aucun  original  ne  présente  cette  addition 
dumot amen.  Letextedun"  XX(io65),  p.  67, 
1.  17,  et  celui  du  n°  LXXVII  (1075),  p.  194, 
1.  8 ,  ne  nous  sont  connus  que  par  des  cartu- 
laires. Quant  au  n°  CIX  (io83),  p.  277,  1.  29, 
le  texte  nous  en  a  été  conservé  par  un  vidimus 
du  XI v°  siècle.  Mais  il  est  vraisemblable  que 
ceitains  notaires  ont  terminé  cette  formule  par 
amen  puisque  nous  ti'ouvons  cette  finale  dans 
l'invocation  «  In  nomine  sanctissime  et  indi- 
vidue Trinitatis,  amen»  au  n°  LV  (1071), 
p.  i46,l.  20,  dont  la  première  ligne  a  été  re- 
produite en  fac-similé  par  Dom  Gérou,  et  dans  la 


formule  d'invocation  où  sont  énumérées  les  per- 
sonnes de  la  Trinité;  voir  plus  bas,  notes  3  à  5. 

'"'   N°  LV.  Voir  la  note  précédente. 

«  Original  :  n°  IV  (1060),  p.  i4,  1.  16. 

C)  Originaux  :  n"  XVI  (io63),  p.  48,  1.  7; 
n°CXX  (1090) ,  p.  3o5 , 1.  5. 

'*'  Avec  quelques  variantes  de  rédaction. 
Au  n'  XLI  (1069) ,  p.  118,  1.  10,  scilicet  rem- 
place videlicet,  et  amen  est  omis.  Au  n°  LXV 
(1073),  p.  171,1.  18,  eter  ne  an  lien  d  individue, 
et  scilicet  au  lieu  de  videlicet  ;  amen  est  omis. 
Au  n°  CXVIII  (1086),  p.  3oi,  1.  S,  la  Ibrnude 
«In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis, 
Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti  »  ;  même  for- 
mule au  n°  CXXXIV  (1096),  p.  34o,  1.  26, 
avec  addition  d'amen. 

'■^'1  Copies  d'après  lesoriginaux  :n''V(io6o), 
p.  16,  1.  10;  n"  LI  (1070),  p.  i38,  1.  11; 
n'LXIII  (1073) ,  p.  167,  L  9;  n°  LXXII  (1075); 
p.  i84,l.i;n''CXXXVI  (1068-1098),  p.  344, 
1.  17;  n°  CLIX  (iio6),  p.  398,  1.  23.  A  ces 
copies  il  convient  d'ajouter  le  n°  XCV  (1079), 
p.  247,  1.  18,  dont  nous  avons  une  copie  con- 
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L'invocation  In  nomine  sanctae  Trinitatis  figure  au  commencement  de 
plusieurs  diplômes,  dont  le  plus  ancien  est  de  io65,  et  parce  cjue  ces 
diplômes  ne  nous  sont  connus  que  par  des  cartulaires(^),  on  pourrait  imputer 
aux  copistes  de  ces  cartulaires  l'oubli  du  mot  individnae,  si  nous  ne  rencon- 
trions l'invocation  ainsi  formulée  dans  un  diplôme  original  de  io84'"'  et 
dans  un  autre,  de  loSa'-''),  dont  nous  avons  une  copie  soigneusement  faite 
sur  l'original. 

La  même  observation  peut  être  faite  pour  l'invocation  In  nomine  Pairis  et 
Fila  et  Spiritus Sancti  amen^'^\ 

Enfin,  une  formule  où  le  nom  de  la  Sainte  Trinité  est  rejeté  après  l'énu- 
mération  des  trois  personnes  :  In  nomine  Patins  et  Filii  et  Spiritas  Sancti,  sancle 
et  individae  Trinitatis,  ne  se  trouve  qu'en  tête  de  deux  diplômes  de  1092, 
pour  Saint- Corneille  de  Compiègne  (^',  rédigés  par  les  soins  des  destina- 
taires ('^' . 

D'autres  invocations  plus  rares  ne  visent  que  le  Seigneur.  C'est  d'abord 
In  nomine  Domini^'''';  puis  In  nomine  régis  aeterni,  qui  ne  se  trouve  qu'une  fois, 
en  1082,  mais  dans  un  diplôme  rédigé  à  Saint-Germain-des-Prés  (^). 

L'invocation  In  nomine  Domini  nostri  Ihesu  Xpisti  et  individae  Trinitatis  ne  se 
rencontre  qu'une  seule  fois  (°) . 

Quant   aux   formules    :    In    nomine    Dei  sammi  el    salvaloris    mundi  Ihesu 


temporaine  de  l'original,  et  ie  n°  LXXIX 
(1075-1076),  p.  201,  1.  i3,  qui  nous  est  connu 
par  un  vidimus. 

'■'  Cartulaires  :  n°  XXI  (io65),  p.  58, 
1.  2i;n°LXXXVI(i077),p.  225,1.  i/nn-XCIl 
(1078),  p.  237,  1.  8;  n'CVIII  (1083),  p.  37/1, 
i.  i3. 

f'>  Original  :  n°  ex  (io84),  p.  280,  1.  33. 

''■'  Copie  d'après  l'original:  n°CVIl  (1082), 
p.  273,1.  7. 

("'  Original  :  n"  LKXXIX  (1077),  p.  23i, 
1.  26.  Même  formule  dans  un  diplôme  de  la 
même  année,  pour  l'abbaye  du  Bec,  transmis 
par  une  copie  du  xvii°  siècle,  n°  XC,  p.  233, 
1.  3.  Un  autre  diplôme  pour  l'abbaye  du  Bec, 
d'entre  1086  et  1090,  n°  CXXII ,  p.Sog,  1.  i4  , 
poi-te   «In  nomine  Patris   et  Filii  et   Spiritus 


Sancii,  Dei  omnipotentis»;  il  ne  nous  est  connu 
que  par  un  vidimus  du  xv°  siècle  et  une 
copie  du  xviii"  siècle. 

'^'  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXV, 
p.3i6, 1.  i3;  n°  CXXVI,  p.  319, 1  i5. 

'"'  Voir  plus  haut ,  p.  lxxx-lxxxi. 

'''  Originaux  :  n°  CXL  (1 101),  p.  o5o,  1.  4; 
n°  CLllI  (1 101-1 106),  p.  386 , 1.  11.  —  Copie 
d'après  l'original  :  n°  CXXIII  (1090-1091), 
p.  3 10,  1.  16.  — Cartulaires  :n''CXIV(ip85), 
p.  288,  i.  à;  n°  CXLIX  (1  101-1  lOii) ,  p.  379, 
1.  6. 

(»)  Original  :  n°  CVt  (1082),  p.  271,  1.  1. 
Voir  plus  haut,  p.  lxxxii-lxxxiii. 

'"'  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°  LXXt  (1074-1075),  p.  181,  1.  38;  précepte 
pour  un  piieuré  de  Marmoutier. 
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Xpisli^^'>;  In  nomiiie  Domini  nostri  Ikesa  Xpisti^'^'f;  In  Dei  omnipotentis  nomine'?\ 
on  ne  les  relève  que  dans  des  actes  dont  les  textes  sont  sans  autorité ,  pviisqu'ils 
ne  nous  ont  été  transmis  que  par  des  cartulaires. 

Un  grand  nombre  de  diplômes  sont  dépourvus  d'invocation.  Pour  ceux  dont 
le  texte  ne  nous  a  été  transmis  que  par  des  cartulaires,  il  est  possible  c[ue ,  dans 
certains  cas,  cette  lacune  soit  le  l'ésultat  d'une  négligence  du  copiste;  mais  il 
n'en  est  pas  nécessairement  ainsi.  Car  plusieurs  actes  originaux  d'une  incontes- 
table authenticité  débutent  par  le  préambule,  sans  invocation.  Tels  sont  les 
préceptes  n"  XCl,  de  loySC'),  et  n°  XCIX,  de  io8o(^);  mais  il  convient  de 
faire  observer  que  le  texte  de  l'un  et  de  l'autre  a  été  rédigé  en  dehors  de  la 
chancellerie,  laquelle  n'a  fait  qu'y  apposer  l'eschatocole  ('*'.  Quant  à  facte 
n°  GLXVIII  (^),  d'entre  i  i  o  i  et  i  1 08 ,  il  débute  par  la  suscription  royale;  mais 
il  est  dans  une  forme  insolite,  celle  d'une  lettre  avec  adresse  et  salut. 


3.   Suscription.   —  L'invocation  est  suivie  de  la  suscription  (^)  [intilulalio) 
dont  la  forme  normale  est  Ë(]o  Pliilippus  gratia  Dei  Francorani  rexi^^. 


'''  Cartnlaire  :  n°  XXVI  (1066),  p.  77, 1.  1. 

(-)  Cartulaire  :  n"  CIV  (1081),  p.  267,  1.  à- 

(')  Cartulaire  :  n°  CXII  (io85),  p.  28/i,  1.  3. 

W  P.  235,  1.  6. 

'')  P.  255,  1.  i4. 

'°'  Voir  plus  haut ,  p.  lxxxiv. 

<')  P.  4i2,l.  12. 

'*'  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i/i,  1.  17; 
n°  XIII  (io6i),  p.  09,  1.  13;  n°  XV  (lo63), 
p.  /i5,  I.  20,  et  p.  43/i,  1.  2;  n''XVI(io63), 
p.  A8,  1.  8;  n°  XXIV  (1066),  p.  67,  1.  21; 
n"  XL  (1068),  p.  ii5,  1.  32;  n°XLV(io69), 
p.  136,  1.  2/1;  n°  LVII  (1071),  p.  i52,  1.  1  ; 
n"  LVIII  (107 1) ,  p.  i53 , 1.  16 ;  n°  LXVI  (107/i) , 
p.  172,  1.  i5;  n°  LXVII  (1074),  p.  174,  1.  4; 
n-LXXXI  (1076),  p.  209,  1.  1;  n°  LXXXIV 
(1076),  p.  320,  1.  7;  n°  LXXXIX  {1077), 
p.  23i,  1.  26;  n"  GX  (io84),  p.  280,  1.  23; 
n"  GXX  (1090),  p.  3o5,  1.  6;  n"  CXXVII 
(i09i),p.  322, 1.  3i;  n°  CXL  (1101), p.  35o, 
1.  4;  n°  CLXI  (1107),  P-  ^^^  •  ^-  ^-  —  Copies 
contemporaines  de  l'original  :  n°  LXXI  (1074- 


1075),  p.  181,  1.  28;  n°CXXXII  (log/i), 
p.  335,  1.  1.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n"  V  (1060),  p.  16,  1.  11;  n»  XXIII  (io65), 
p.  64,  1.  i5;  n°  XXXIX  (1068),  p.  111,  1.  10; 
n°XLllI  (1069),  p.  iai,L  4;  n°  LV  (1071), 
p.  i46,  I.  30;  n°  LXI  (1071),  p.  i6i,  1.  17; 
n°LXXII(io75),p.  184,  1.  2;  n°CI  {1080), 
p.  261,  1.  5;  n°  CXVII  (io85),  p.  298,  I.  29; 
n»CXXIV  (1092),  p.  3i3,  1.  29;  n°  CXXXVI 
(1068-1098),  p.  344,  1.  18;  n°  CXXXVIII 
(1 100),  p.  347, 1.  11  ;  n°  CLXX  (1 106-1 108), 
p.  4i5,  1.  1.  —  Vidimus  :  n°  IX  (1061) ,  p.  29, 
l.  7;  n°  XII  (1061),  p.  35,  1.  29;  n°  XIV 
(1060-1061),  p.  42,  1.  9;  n°  CIX  (io83), 
p.  277,  L  39. 

'"'  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i4,  1-  17; 
n°  XIII  (1061),  p.  39,  1.  12;  n°XV  (io63), 
p.  45  ,1.  20,  et  p.  434,  1-  2  ;  n°  XVI  (1060)  , 
p.  48,  1.  8;  n°  XXIV  (1066),  p.  67,  1.  21  ; 
n°XLV  (1069),  p.  126,1.  34;  n°LVl[(i07i), 
p.  i53,  1.  1;  n"  LVIII  (1071),  p.  i53,  1.  16; 
n°LXVI   (1074),  p.   172,   1.  i5;   n°  LXXXIV 
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En  l'absence  d'invocation  le  diplôme  débute  par  la  suscription;  mais  c'est 
un  cas  exceptionnel.  Si  nous  laissons  de  côté  les  cartulaires,  où  les  copistes 
peuvent  avoir  négligé  de  transcrire  l'invocation  (^),  il  ne  reste  que  deux  diplômes 
dont  le  protocole  commence  par  la  sviscription  :  les  n°'  LXXXU  (  i  o  7  6  )  (-)  et 
CLXVin  (  1  101-1  108)  (^).  Or,  l'un  et  l'autre  présentent  cette  particularité 
d'avoir  été  rédigés  en  forme  de  lettre,  c'est-à-dire  avec  une  adresse  à  la  suite 
de  la  suscription. 

L'adresse  faisant  défaut ,  comme  il  est  de  règle ,  la  suscription  est  isolée  du 
texte.  Elle  l'est,  dans  la  rédaction  même,  quand  elle  est  suivie  d'un  préambule; 
elle  l'est,  le  plus  souvent,  dans  la  disposition  graphique,  quand  elle  est  suivie 
de  la  formule  de  notification'''),  même  si  celle-ci  est  à  la  première  personne  du 
singulier  (■'').  L'introduction  du  mot  e(/o  devant  le  nom  royal  est  un  emprunt  fait 
au  formulaire  des  actes  privés.  11  aurait  dû  entraîner  la  substitution  de  la  pre- 
mière personne  du  singulier  à  la  première  personne  du  pluriel  dans  les 
phrases  où  le  rédacteur  fait  parler  le  roi.  Quelques  notaires  l'ont  compris  (^). 

La  place  normale  du  préambule  est  entre  la  suscription  et  la  formule  de 
notification.  Dans  quelques  diplômes  cependant,  la  suscription  a  été  rejetée 
après  le  préambule  C). 


(1076),  p.  220, 1.  7;  n°  XCIX  (1080),  p.  255, 
1.  18.  —  Copie  contemporaine  :  n°  LXXl 
(1074-1075),  p.  181,  1.  28.  —  Copies  d'après 
l'original:  n"V(io6o),  p.  i6,l.  1 1  ;  n°XXXIX 
(1068),  p.  111,  1.  10;  n°  XLIII  (1069),  p.  1  21, 
1.  4.  —  Vidimus  :  n"  IX  (io6i),  p.  29,  1.  7; 
n"  XII  (1061),  p.  35,  1.  29;  n°  CfX  (io83), 
p.  277,  1.  29. 

O  Cartulaires  :  n"  XXVIII  (1066),  p.  85, 
1.  7;  n°  XXXVII  (1067),  p.  107,  1.  31; 
n"  XXXVIII  (1068),  p.  110,  1.  k.  Nous  ne 
pouvons  tenir  compte  de  deux  diplômes  dont 
nous  n'avons  que  des  copies  médiocres  :  n°  XI 
(1061), p.  32,  1.  18;  n»  XXXII  (1067),  p.  98, 
1.  3. 

'^'  Copie  d'après  l'original ,  p.  212,  1.   1 4. 

'^'  Original,  p.  4 12,  1.  12. 

("'  Voir  par  exemple  :  n"  IV  (1060),  p.  i4, 
1.  17,  et  le  n°  CXL  (1101),  p.  35o,  1.  4,  où 


les  luots  rex  et  Notam  sont  séparés  par  un  point, 
le  mot  Notam.  ayant  une  initiale  majuscide. 

P)  Exemple,  au  n°  XVI  (io63),  p.  48, 1.  8, 
où  les  mots  rex  et  Notum  sont  séparés  par  un 
point,  le  mot  Notam  ayant  une  initiale  majus- 
cule, bien  que  la  formule  de  notification  soit 
Nolum  fieri  volo  et  par  conséquent  fasse  suite 
à  Ego  Philipas  etc. 

'°'  Ainsi  aun°XVI ,  déjà  cité  ;  puis  au  n"  LXVI 
(1074),  p.  172,  1.  )6,  où  non  seulement  le 
roi  parle  à  la  première  personne  du  singiilier, 
mais  où  il  n'y  a  aucune  séparation  entre  la  sus- 
cription et  la  formide  de  notification,  notum 
facio;  et  encore  au  n°  CXXVII  (1091) ,  p.  332, 
1.  33,  où  la  suscription  est  suivie  du  dispositif 
concedo. 

f  Originaux  Mi-XCI  (1078),  p.  235,1.  11; 
n°  XCIX  (1080),  p.  255,  I.  18;  n"  C  (1080), 
p.  258,1.  23;  n"CXLl  (1901),  p.  352,  1.  2.  Il 
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Dans  deux  diplômes ,  l'un  et  l'autre  pour  Cluny,  dont  l'un  nous  est  parvenu 
en  original (^',  et  l'autre  sous  forme  de  copie  peu  postérieure  à  l'original  ('^',  la 
suscription  est  rejetée  jusqu'après  la  notification  (^) . 

Quant  à  son  insertion  dans  le  dispositif,  nous  n'en  avons  qu'vm  exemple, 
sans  autorité,  parce  qu'd  se  trouve  dans  le  cartulaire  de  La  Sauve-Majeure (^); 
or  le  rédacteur  de  cette  compilation  ne  s'est  pas  fait  favite  d'altérer  les  textes 
qu'il  transcrivait  (^). 

Enfin,  deux  diplômes  de  la  fin  du  règne  se  présentent  sans  aucune  suscrip- 
tion ('');  de  l'un  d'eux  nous  avons  l'original  avec  trace  de  sceau. 

Si  le  plus  souvent  le  pronom  ego  précède  le  nom  du  roi ,  on  trouve  encore 
fréquemment  une  suscription,  de  forme  plus  ancienne,  c'est-à-dire  commen- 
çant par  le  nom  du  roi,  Philij)pus^''\  Une  seule  fois  ce  nom  est  rejeté  après  le 
titre  même  de  rex^^'K 

Ce  nom  même  ne  présente  pas  une  orthographe  constante.  Certains  scribes 
mettent  Philipas^^\  d'autres,  le  plus  grand  nombre,  Philippus'^^^K  quelques-uns 


est  probable  que  tous  ces  diplômes  ont  été  ré- 
digés par  les  soins  des  destinataires.  Voir, 
pourlesn"' XCIet  XCIX,  plus  haut,  p.  lxxxiv. 

c  N°CXXXV(io95),p.  3d2,  1.  3i. 

<=>  N"  XCV  (1079),  P-a^?.  1-  19- 

(')  On  pourrait  ajouter  le  n°CXVIII  (1086) , 
p.  3oi,  1.  11,  mais  le  texte  ne  nous  est  connu 
que  par  le  cartulaire  de  Saint-Père  de  Chartres , 
dit  Vêtus  Agano.  Sur  le  peu  de  contlance  qu'il 
convient  d'ajouter  aux  textes  de  ce  cartulaire , 
voir  p.  4^,  note  b. 

«  N'>CIV(io8i),p.  268,  1.  3. 

*''   Voir  le   n°  CIX,  p.   277,   et  plus  haut, 

p.  XLVI. 

<«  Original:  n"  CLIIl  (1 101-1106),  p.  386  , 
1.  11.  —  Cartulaire  in-CLV  (1106),  p.  389,  1.  à. 

(')  Originaux  :  n°  XL  (1068) ,  p.  1 15,  1.  32; 
n°  LXVII  (107/1),  P-  17^1.  1-  4;  n°  LXXXl 
(1076),  p.  209,  1.  1;  n''CVI(io82),  p.  271, 
1.  1;  n°  ex  (1084),  p.  a8o,  1.  23;  n"  CXX 
(1090),  p.  3o5,l.  6;  n°CXL(iioi),  p.  35o 
1.  4;  n'CLXI  (1  107),  p.  4o3,  1.  8;n°  CLXVIII 
(1 101-1108),  p.  /u2,  1.  12.  —  Copies  d'après 


l'original  :  n°  CVIl  (1083),  p.  .273,  1.  7; 
n-CXVn  (io85),  p.  298,  1.  29;  n"  CXXIII 
(1090-1091),  p.  3io,  1.  16;  n°CXXIV(io92), 
p.  3i3,l.  29;  n°CXXV  (i092),p.3i6,l.  i_4; 
n°  CXXVI  (1092),  p.  319,  1.  i5;  n°  CXXXVI 
(io68-io98),p.344,l.i8;n»CXXXVllI(iioo), 
p.  347,1.  ii;n°CLXX(no6-i  io8),p.4i5,l.  1. 

(«>  Original  :  n'CXXXV  (1096)  :  «  Ego ,  Dei 
gratia  Francorum  rex,  Philippus  »,  p.  3^2  , 1.  02. 

'"'  Nous  ne  citons  qvie  des  originaux  :  11°  IV 
(1060),  p.  i4,  1.  17;  n°  XVI  (io63),  p.  48, 
1.  8,  les  n°'  IV  et  XVI,  du  même  scribe; 
n"  XLV  (1069),  p.  126,  1.  24;  n°  XLVI 
(1069),  p.  128,  1.  20,  souscription;  n°  LXXV 
(1C575),  p.  191,  1.  i4,  charte  simplement  con- 
firmée par  le  roi;  n°  LXXXIIl  (1076),  p.  216, 
1.  18,  charte  simplement  confirmée  par  le  roi, 
écrite  par  un  clerc  de  Saint-Hilaire  de  Poitiers; 
n''CXXVlI(i09i),p.  322,  1.  3i;  n°CXXVIII 
(1092),  p. 326,1.  I  5  et  1 6 ,  charte  simplement 
confirmée  par  le  roi ,  mais  dont  les  souscriptions 
ont  été  écrites  par  le  chancelier  royal ,  Hubert. 

('")   Originaux  :    n°    XXIV    (1066),   p.  67, 
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Pliylippas^^K  un  seul,  et  c'était  un  clerc  de  Saint-Hilaire  de  Poitiers,  Phy- 
lipas^'^\  un  seul  aussi,  et  c'était  un  moine  de  Saint-Germain-des-Prés, 
Philjppus^^K 

Dans  les  dernières  années  du  règne,  on  se  contente  de  représenter  le 
nom  du  roi  par  les  deux  premières  lettres  Ph,  en  monogramme  ou  sé- 
parées (*'. 

Dans  un  même  diplôme,  sous  la  plume  d'un  même  scribe,  l'orthographe 
varie.  Tel  qui  écrit  Pkylippas  dans  la  suscription,  écrit  Pliilippi  dans  la  date(^'. 
Tel  autre  qui  avait  d'abord  écrit  Philippiis,  écrit  plus  loin  Phylippi  et  Phy- 
lippo^'''\  On  rencontre  dans  un  même  acte  Philipas  et  Pkilippi'^''^;  ou  bien 
Philippo  etPhillippi^^'i. 

La  formule  de  pieuse  humilité  est  ordinairement  (jratia  Dei,  mais  on  trouve 
Dei  (jratia  (^l 

Dans  trois  privilèges  de  l'an  1092  accordés  à  l'église  Saint-Corneille  de 
Compiègne,  (jratia  Dei  est  remplacé  par  Dei  providentia^^°).  Un  privilège 
pour  Saint-Amé  de  Douai  offre  le  seul  exemple  qu'on  ait  de  divina  misera- 


1.  21;  n°  XXIX  (1067),  p.  89,  1.  1;  n°  XL 
{1068),  p.  1  i5,  1.  32;  n°  LVII  (1071),  p.  162, 
1.  1;  n°  LVIII  (1071),  p.  i53,  1.  16,  les 
n"  LVII  et  LVHI,  du  même  scribe;  n°  LXVI 
(1074),  p.  172,1.  i5;  n°LXVII  (107/1.),  p.  174, 
L  li;  n°  LXXXI  (1076),  p.  209,  L  1; 
n"  LXXXIX  (1077),  p.  23i,  L  26;n"XCIX 
(1080),  p.  255,  L  18;  n"  C  (1080),  p.  258, 
L  33;  n°CX  (108/0,  p.  28o,L23;n°CXXXV 
(1095) ,  p.  3/i2, 1.  32  ;  n"  CXL  (i  101),  p.  35o, 
\.L 

c  Originaux  :  n°  XV  (io63),  p.  h^k,  1.  2  ; 
n°  XXXI  (1067),  p.  95,1  i2;n°CVI  (1082), 
p.  271 ,  I.  27,  souscription. 

P)  Original:  n''LXXXIV(  1076), p.  220,  1.  7. 

'''  Original   :   n°  XIII  (1061),   p.  89,  1.  12. 

(*'  Originaux  :  n°  CLXI  (ii07),p.4o3,1.8; 
n°  CLXVIU  (1101-1108),  p.  412,  L  12. 

«  Original  :  n"  \V  (io63),  p.  434,  \.  1  et 
L27. 

«  Original:  n°  XL  (1068),  p.  ii5,  L  82, 
et  p.  117,1.  18  et  1.  21. 


Cl  Original:  n"  XLV  (1069),  p.  126, L  24, 
et  p.  127,  1.  24. 

'»)  Original  :  n»  XCIX  (1080),  p.  257, 
1.  i3  et  i5.  Plus  haut,  dans  le  même  diplôme, 
on  lit  Philippus,  mais  d'une  autre  main. 

'"'  «Ego  Philippus,  Dei  gratia  Francorum 
rex.  >i  Originaux  :  n°  C  (1080),  p.  258,  1.  23; 
n°  CXXVII  (1091),  p.  322,  1.  01;  n°  CXLI 
(1101),  p.  352,  1.  2.  —  Copies  d'après  l'ori- 
ginal :  n°  LV  (1071),  p.  i4(i,  1.  20;  11°  LXI 
(1071),  p.  161,  1.  17;  n°  CI  (1080),  p.  261, 
1.  5.  —  Vidimus  :  n°  LXXIX  (1076),  p.  30i, 
1.  1 4.  —  Copie  du  XI v"  siècle  :  n"  CXV  (  1  o85  ) , 
p.  289,  1.  10.  =  «Ego  Philippus,  Dei  gratia 
rex  Francorum.»  Original:  11°  XCI  (1077), 
p.  2  35,  1.  II.  —  Copie  contemporaine  de  l'o- 
riginal :  11°  CXXXII  (1094),  p.  335,  1.  1.  = 
n  Philippus ,  Dei  gratia  Francorum  rex.  »  Ori- 
ginal :  n°  XL  (1068),  p.  ii5,  1.  32. 

''"'  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXIV, 
p.  3i3,  L  29;  n°  CXXV,  p.  3i6,  1.  i4; 
n»  CXXVI,  p.  319,  L  16. 


INTRODUCTION. 


XOVII 


fïone^^'i;  un  autre ,  pour  Tournus ,  Dei  misericordia^^\  La  foimule  plus  développée 
divina  providente  clemenda  a  été  employée  dans  un  privilège  pour  Saint-Nicaise 
de  Reims i^);  dans  un  autre,  mais  d'une  authenticité  douteuse,  pour  Saint- 
Denis!'';  dans  une  confirmation  d'un  jugement  rendu  en  faveur  de  Saint-Cor- 
neille de  Compiègne(^).  Notons  encore  les  variantes  divina  dispensante  clementia'^^ 
et  divina  annuente  clemenda^'^'i  dans  des  privilèges  pour  les  églises  Saint-Nicaise 
et  Saint-Denis  de  Reims,  et  divina  propitiante  clementia  dans  un  privilège  pour 
le  monastère  d'HasnonW. 

Ces  diverses  formules  ont  été  rédigées  par  imitation  de  diplômes  carolni- 
giens.  Elles  sont  sans  doute  l'indice  de  rédactions  faites  dans  les  églises  inté- 
ressées,  et  d'ailleurs  nous  avons  établi  plus  haut  que  les  diplômes  de  Saint- 
Corneille  et  ceux  de  Reims  ont  été  rédigés  par  les  soins  des  bénéficiaires. 

Il  n'est  pas  douteux  que  certains  notaires  aient  omis  la  formule  d'humi- 
lité, car  un  original  présente  cette  suscription  :  Ego  Philippas  rex  Fran- 
coram  (°). 

Venons  au  titre  royal ,  qui  est  d'ordinaire  Francorum  rex.  On  n'a  que  deux 
exemples  de  rex  Francoram^^°\ 

Le  titre  t^ex  Gallie  ne  se  présente  que  dans  ime  copie  sans  valeur  (^^),  quoi- 
qu'elle soit  ou  plutôt  parce  qu'elle  est  dans  un  vidimus  émané  de  la  chancel- 
lerie d'Angleterre,  et  que  ce  vidimus  ne  paraît  pas  avoir  été  établi  directe- 
ment d'après  l'original  ;  on  doit  imputer  la  substitution  Gallie  à  Francorum  à 
un  copiste  intermédiaire  entre  l'original  et  le  vidimus. 


'■)  Original:  n°LXXXI(i076),  p.  209,1.  1. 

<■"'  Copie  d'après  l'original  :  n"  LXWIII 
(1075),  p.  197,  1.  i3. 

(')  Cartulaire  :  n''  X  (1061),  p.  01,  I.  6. 

(*'  Original,  douteux  :  n°  XXIX  (1067), 
p.  89,  1.  1.  Voir,  p.  86,  note  1,  l'exposé  des 
raisons  qui  nous  font  douter  de  l'authenticité 
de  ce  diplôme. 

'■'1  Copie  d'après  l'original  :  n"  CLIX  (1 106), 
p.  098,  1.  2/1.  Quant  à  la  formule  «  divinae  pro- 
videntiiK  clementia  » ,  dans  un  acte  pour  Saint- 
Aignan  d'Orléans,  que  nous  ne  connaissons 
que  par  une  copie  d'Hubert ,  eUe  doit  être  le 
résultat  d'une  mauvaise  lecture  de  «  divina  pro- 
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vidente  clementia  ».  (N°  CXXXl  [iog3],  p.  3o2, 
1.  10.) 

l")   Cartulaire  :  n°  XXVI  (1066),  p.  77,!.   1. 

(')  Original  :n°XXXI(io67),  p.  95,1.  12. 

'*'  Copie  d'après  l'original  :  n°XXIII  (io6ô), 
p.  6/1.,  1.  i5. 

(')  Original:  n°  LXXXIX  (1077),  p.  23i, 
1.  26.  —  Copies  d'après  l'original  :  n°  LXXII 
(1075),  p.  18/i,  1.  2;  n°  LXXXII  (107(5), 
p.  212 ,  1.  i/i. 

'")  Original  :  n°  XCI  (1077),  P-  235,1.  12. 
—  Copie  contemporaine  :  n°  CXXXU  (logA), 
p.  335,1.  1. 

(")  N°  CLXVIl(io92-no8),p. /no,  1.  22. 
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Pareillement,  les  suscriptions  Philippas  gratia  Dei  rex(')  et  PInlippus  rea"'-- 
sont  le  résultat  de  la  négligence  de  copistes. 

On  douterait  de  l'exactitude  d'une  suscription  ainsi  conçue  :  Ego  Philippm 
Franconim  tenens  cjubernacula^^\  si  nous  n'avions  du  diplôme  où  elle  se  trouve 
deux  copies,  dont  l'vine  de  Mabillon,  faites  d'après  l'original.  Mais  le  par- 
chemin vu  par  Mabillon  était-il  bien  un  original?  Ni  l'une  ni  l'autre  copie  ne 
mentionnent  la  présence  d'un  sceau  sur  cette  pièce.  Mabillon  lui-même  a  peut- 
être  pris  pour  l'expédition  originale  une  copie  contemporaine,  et  qui  par 
conséquent  avait  pu  être  remaniée.  En  tout  cas,  ce  diplôme  présente  d'autres 
singularités  de  rédaction  qui  nous  inclinent  à  croire  qu'il  a  été  rédigé  dans 
le  monastère  de  Saint-Père  de  Melun,  auquel  il  a  été  accordé.  Le  rédacteur 
avait  sous  les  yeux  un  privilège  d'Henri  I"'  (*)  d'où  il  a  tiré  plusieurs  expres- 
sions et  formules  ;  ce  privilège  d'Henri  P"^  présente ,  lui  aussi ,  une  suscription 
insolite  (^). 

Quant  aux  suscriptions  :  Gratia  Dei  Philippm ,  propicia  divinitate  Francorum 
rex^^\  et  Ego  PInlippus  rex  gratia  Dei  robasti  brachii,  regni  Francoram  scilicet^'\ 
ce  sont  là  des  fantaisies  de  moines  rédacteurs  de  cartulaires. 

Enfin,  dans  un  diplôme  pour  Saint-Aignan  d'Orléans,  si  la  copie  que  nous 
en  avons  est  fidèle,  Philippe  ajoute  à  son  titre  de  roi  celui  d'abbas  monasterii 
sancti  Aniaiii^^\ 


4.  Adresse.  —  Les  préceptes  n'affectent  que  rarement  la  forme  d'une 
lettre.  Cependant,  surtout  dans  les  privilèges  solennels,  qui,  plus  que  d'autres 
actes ,  ont  dû  être  rédigés  dans  les  abbayes  et  ont  subi  l'influence  de  diplômes 


<''  Vidimus  :  n°  XIV  (1060-1061),  p.  A2, 
i.  9. 

<=)  Cartulaires  :  n°  XXI  (io65) ,  p.  58 ,  1.  3 1  ; 
n°  XCVIII  (1072-1080),  p.  253,  1.  10. 

'^'  Copie  d'après  l'original  :  n°  CXXXIII 
(109/1),  p.  338,  ].  2. 

<">   Voir  p.  338  ,  note  3. 

'^'  «Ego  Henricus  cunctipotenti  Deo  supe- 
reminente  Francigenis  imperans.  n  [Rec.  des 
histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  568  D. ) 

«  N-LII  (1070),  p.  14 1,  1.  4.  Cependant, 
nous  devons  faire  observer  qu'il  n'est  pas  im- 


possible que  dans  un  original  la  suscription 
commence  par  «  Gratia  Dei  » ,  puisque ,  dans 
une  formule  de  confirmation,  mise,  au  nom 
du  roi,  au  bas  d'une  charte  de  Pontlevoy,  ori- 
ginale (n"  LXXV,  p.  191,  1.  i/i),  on  lit,  im- 
médiatement après  l'invocation  :  «  Dei  gracia 
Philipus  Francorum  rex.  » 

C  N°  LXXXV  (1077),  p.  223,  1.  12. 

('>  N°CXXXI  (1093),  p.  332,1.  11.  Ce  di- 
plôme n'est  connu  que  par  les  Aniiqaitez  his- 
toriques d'Hubert,  qui  avait  vu  l'original, 
puisqu'il  décrit  le  sceau. 
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carolingiens,  la  suscription  est  parfois  suivie  d'une  adresse  visant  soit  tous  les 
chrétiens,  soit  les  fidèles  de  féglise  et  ceux  du  roi(^),  soit  simplement  les  offi- 
ciers royaux  ('-).  L'adresse  n'est  qu'exceptionnellement  suivie  d'un  salut  (^)  ou 
d'un  souhait (*),  ou  d'une  formule  équivalente,  telle  que  in  perpetimm^^^. 

La  plupart  de  ces  adresses  sont  des  survivances  du  formulaire  carolingien. 
Au  contraire,  un  acte  d'entre  i  i  o  i  et  i  i  08,  rédigé  en  forme  de  lettre,  est 
comme  le  précurseur  des  lettres  patentes  de  Louis  Vil.  Nous  entendons  parler 
du  n°  CLXVïïI,  qui,  sans  invocation,  débute  par  une  suscription  suivie  d'une 
adresse  et  d'un  salut,  et  qui,  comme  les  lettres  proprement  dites,  dépourvu 
de  date,  n'en  diffère  que  par  deux  points,  savoir  qu'il  vise  non  une  personne 
ou  un  groupe  de  personnes,  mais  l'universalité  des  fidèles,  et  qu'il  se  termine 
par  l'annonce  du  sceau.  C'est  cependant  un  précepte ,  car  le  dispositif  porte 
reçjia  potestaie  precipimus'fi^ 


5.   Préambule.  —  Le  préambule  [arencja)  a  sa  place  normale  entre  la  sus- 
cription et  la  notification  (^).  Mais  il  peut  être  intercalé  entre  l'invocation  et  la 


'''  Originaux  :  n°  XXXI  (1067),  p.  gô , 
I.  i3;  n°  XL  (1068),  p.  1 15,  1.  33.  —  Copies 
d'après  l'original  :  n°LXXXII  (1076),  p.  213, 
1.  1.4;  n°  CXXXIII  (log/i),  p-  338,  1.  3. 

'"'  L'antique  adresse  'i  omnibus  episcopis, 
abbatibus,  ducibus,  comitibus  seu  quacunque 
judiciaria  potestate  preditis  »  ne  parait  que 
dans  le  diplôme  pour  La  Chapelaude,  de  1067 
(n"  XXIX,  p.  89,  1.  2),  qui  est  peut-être  faux, 
et  qui,  en  tout  cas,  a  été  écrit  à  Saint-Denis. 

''^'  «  Salutem.  »  Copie  d'après  l'original  : 
n"  LXXXII  (1076),  p.  212,  L  i4.  —  Cartu- 
laire  :  n°  CXLIII  (1060-1101),  p.  355,  1.  30. 

'*'  Un  souhait  ne  se  rencontre  qu'une  fois, 
et  dans  un  texte  de  cartulaire  :  «  Eterne  felici- 
tatis  optabile  munus»,  n°  LU  (1070),  p.  i^i, 
1.  5.  Cetle  expression  est  d'ailleurs  empruntée 
à  un  diplôme  d'Henri  I"  dont  celui  de  Phi- 
lippe I"  n'est  que  la  confirmation.  Voir  Rec. 
des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  566  a,  et 
Quantin,  Cartulaire  général  de  l'Yonne,  t.  I, 
p.  168,  L  4. 


(='  Original  :  n"  XL  (1068),  p.  11 5,  1.  33; 
privilège  pour  Saint-Denis. 

'')   P.  412,1.  17-18. 

'')  Originaux  :  n°  XIII  (1061),  p.  Sç),  l.,i3; 
n°  XV  (io63),  p.  45,  1.  21,  et  p.  434.,  1.  3; 
n°  XXIX  (io67),p.  89,1  4;  n" XXXI  (1067), 
p.  95,  1.  i4;  n°  XL  (1068),  p.  ii5,  L  33; 
n°XLV(io69),p.  126,  L  35;  n°  LVII  (1071), 
p.  i52,  L  2;  n°  LVJII  (1071),  p.  100, 1.  17; 
n'LXXXI (1076), p.  309,1.  3;n°CVI(io82), 
p.  371,  i.  1  ;  n°  ex  (io84),  p.  280,  1.  33; 
n°  CXX  (1090),  p.  3o5,  1.  7.  —  Copies 
d'après  l'original  :  n°  V  (1060) ,  p.  16,  1.  1 1  ; 
n°  XXIII  (io65),  p.  64,  1.  i6;  n°  XLUI 
(1069),  p.  121,1.  5;  n"  LXI  (1071),  p.  161, 
L  18;  n»  LXXXII  (1076),  p.  212,  L  i4; 
n°  CXXXIII  (1094),  p.  338,  1.  3;  n°  CXXXVI 
(1068-1098),  p.  344,  1-  18.  —  Copie  con- 
temporaine de  l'original  :  n°  CXXXII 
(1094),  p.  335,  1.  .2.  —  Vidimus  :  n°  IX 
(1061),  p.  29,  1.  8;  n°  XIV  (io6i),  p.  42, 
1.9. 
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suscription!').  Exceptionnellement,  la  teneur  du  diplôme  s'ouvre  par  le  pi'éam- 
Lide,  qui  n'est  précédé  que  d'une  invocation  tachygraphlque ,  un  sim2Dle 
chrisnion(^).  Même,  dans  un  diplôme  pour  Cluny,  il  n'y  a  aucune  espèce  d'in- 
vocation avant  le  pi'éambule  (^' . 

Les  considérations  générales  présentées  dans  le  préambule  sont  celles  qu'on 
esl  accoutumé  d'y  rencontrer  :  nécessité  pour  le  roi  de  remplir  les  devoirs 
de  sa  charge  et  spécialement  de  protéger  les  églises,  s'il  veut  affermir  son 
royaume,  attirer  sur  lui  les  bénédictions  du  ciel  dans  ce  monde  et  obtenir, 
pour  l'éternité ,  le  salut  de  son  âme.  Les  privilèges  concédés  à  l'église  Saint- 
Corneille  de  Gompiègne'^)  sont  les  seuls  où  l'on  rencontre  des  préambules  d'un 
ordre  particulier. 

Si  la  plupart  des  préambules  rappellent,  par  les  idées  qui  y  sont  exprimées 
et  par  la  disposition  générale,  les  préambules  usités  à  l'époque  carolingienne 
dans  la  chancellerie  royale ,  il  n'y  en  a  qu'un  petit  nombre  qui  reproduisent 
textuellement  ces  préainbules.  Et  l'on  ne  devra  pas  en  conclure  que  nécessai- 
x-ement  les  actes  où  ils  figurent  ont  été  rédigés  à  la  chancellerie  royale,  car 
soiwent  de  pareils  actes  ont  été  imités  d'actes  antérieurement  concédés  aux 
naêmes  églises. 

Le  préambule  qui  débute  par  Cum  in  exhibitione  temporaliam  rertim  figure 
dans  quatre  diplômes  de  Philippe  P'"  concédés  aux  églises  de  Saint-Germain- 
des-Prés (''),  de  Saint-Etienne  de  Chàlons ('"'',  de  Montier-la-CelleC').  Gomme, 
d'autre  part,  ce  préambule  apparaît  dans  le  formulaire  des  actes  royaux,  sous 
Piobertt*'  et  Henri  F'^(^),  on  pourrait  en  conclure  que  les  quatre  diplômes  de 
Philippe  ont  été  rédigés  à  la  chancellerie  royale. 

('>  Originaux  :  n°  C  (1080),  p.  a58,  î-  19;  '''  Diplômes   do    Robert  :  pour    Saint-Ger- 

n"  CXLI  (1101),  p.  35i,l.  21.  main-des-Prés   (io3o),    Bec.   des  histor.   de  la 

'^'  Original  :  n°  XGI  (1077),  p.  235,  1.  6.  France,  t.  X,  p.  623,  n°  li;  pour  l'abbaye  de 

<^!  Original   :    n"   XCIX    (1080),    p.   255,  Noyers  (io3i),  Ibidem,  t.  X,  p.  62/i,  n°  lui, 

1.  i4..  avec  une  variante  à  la  fin  du  préambule. 

*''  Copies   d'après   l'original    :    n°     CXVII  *°'  Diplômes   d'Henri  1"  :  pour  l'église  de 

(io85),   p.    298,  1.   3o;    n°   CXXIV  (1092),  Paris,    Rec.   des   histor.  de  la    France,  t.   XI, 

p.  3i3,  1.  3o;  n°  eux  (1106),  p.  SgS,  1.  2/1.  p.  678,  n°  xii;  pour  Notre-Dame  d'tltampes 

(5)  ]\°  XIII  (1061),  p.  39,  1.  i3.  (io/i6),  Ibid.,   p.  579,    n°  xiv;  pour  Montier- 

("1  N°  XXI  (io65),  p.  58,  1.  21.  la-Celle  (loàS),  Ibid.,   p.  584,   n°  xviii;  pour 

f  N"  LVII  et  LVin  (1071),  p.  i52,  1.  2  ,  Saint-Germain-des-Prés  (io58) ,  /i/f/.,  p.  597, 

et  p.  i53,  1.  17.  n°  xxix. 
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Or,  nous  avons  vu  plus  haut  W  que  le  privilège  de  Saint-Germain-des-Prés  ('^) 
a  été  écrit  dans  ce  monastère  même.  La  présence  d'un  préambule  qui  se  re- 
trouA'e  dans  des  diplômes  des  rois  prédécesseurs  de  Philippe  P''  et  dans  des 
diplômes  concédés  par  ce  roi  à  d'autres  églises,  n'infirme  en  rien  cette  conclu- 
sion ,  puisque  les  moines  de  Saint-Germain  avaient  dans  leurs  archives  deux 
actes  royaux,  l'un  de  Robert,  l'autre  d'Henri  (^),  auxquels  ils  ont  pu  emprunter  le 
préambule.  Quant  aux  deux  diplômes  de  Philippe  pour  Montier-la-Celle  (*),  avec 
le  préambule  Ciim  in  exhibitione,  ils  ont  été  imités  d'un  diplôme  d'Henri  1'"' 
rendu  en  faveur  de  la  même  abbaye'"). 

Le  préambule  Licel  iiimeriti,  que  nous  relevons  dans  une  confirmation  des 
privilèges  de  Saint-Pierre-le-Vif  (°),  a  été  emprunté  à  un  privilège  délivré  à  la 
même  abbaye  par  Henri  l'^'l^),  dont  le  privilège  de  Philippe  P''  est  la  reproduc- 
tion textuelle. 

Pareillement,  le  préambule  Qaicamque  regiae  dkjniiatis  culmine  ejferri  desi- 
derat,  qui  était  d'un  usage  courant  sous  les  Carolingiens,  au  moins  dès 
Charles  le  Chauve'*),  a  été  emprunté  par  le  rédacteur  d'un  diplôme  de  Phi- 
lippe P''  en  faveur  de  Saint-Mesmin  de  Micy  ('•'),  soit  à  un  diplôme  suspect  de  la 
même  abbaye,  mis  sous  le  nom  de  Charles  le  Chauve ('"),  soit  à  un  diplôme  de 
Hugues  CapetC^)  qui  se  présente  comme  la  confirmation  de  celui-ci. 


'''  Voir  plus  haut,  p.  lxxxii. 

'''  Voir  plus  haut,  p.  c,  notes  8  et  g. 

(')  N-'LVIIetLVIII. 

'*'  Comparez  les  diplômes  de  Philippe  J" 
avec  le  texte  du  diplôme  d'Henri  1",  cité  plus 
haut ,  p.  c ,  note  g ,  publié  par  H.  d'Arbois 
de  Jubainville,  Histoire  des  ducs  et  des  comtes  de 
Champagne,  t.  I,  p.   484,  n°   xlvi. 

(')   N°  LIT  (1070),  p.  i4i,l.  6. 

P'  Original  aux  Archives  départementales 
de  l'Yonne,  Bibliothèque  de  Sens,  H  Sa.  Publ. 
dans  le  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  566,  n°  II,  et  dans  Quantin,  Cartalaire  gé- 
néral de  l'Yonne,  t.  I,  p.  167. 

<"'  Diplômes  de  Charles  le  Chauve  :  pour 
Montier-la-Celle  (856),  Rec.  des  histor.  de  la 
l'i-ance,    t.    Mil,    p.     5/(7,    n°   cxxxix;  pour 


Montier-en-Der  (856),  Ibidem,  p.  5/ig, 
n°  cxLii;  pour  l'église  d'Autun  (85g), //«W., 
p.  56o,  n"  CLVi;  pour  l'église  de  Màcon 
{861) ,  Ibid.,  p.  570,  n°  CLXix.  —  Diplôme 
de  Louis  le  Bègue,  pour  l'église  de  Màcon 
(878),  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  IX, 
p.  /iii,  n°  XIV.  —  Diplôme  de  Caiioman, 
pour  l'église  d'Orléans,  Ibid.,  \).  4ig  ,  n°  m. 
''>  N°LXXVli(i075),p.  igd.l.  g. 

'"*'  Diverses  copies,  d'après  le  cartulaire  de 
Micy,  à  la  Bibliothèque  nationale  :  Collection 
Baluze,  vol.  4i,  fol.  18g,  et  vol.  78,  p.  g6; 
ms.  lat.  5420,  p.  58;  Collection  Moreau, 
vol.  2 ,  loi.  3o.  Nous  avons  trouvé  l'indication 
de  ces  copies  dans  les  notes  d'Arthur  Gir\  sur 
Charles  le  Chauve. 

'"'  Publ.  par  Lot,  Les  derniers  Cnrolingicns , 
p.  4o5,  n°  6. 
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Si  nous  n'avons  pas  retrouvé  le  modèle  du  diplôme  délivré  par  Philippe  I"' 
à  l'abbaye  d'Hasnon'^',  et  dont  le  préambule  Si  liberalitatis  nostrae  manere  est 
carolingien  ('-),  on  ne  peut  guère  douter  que  ce  préambule  n'ait  été  emprunté  à 
quelque  privilège  royal  accordé  à  la  même  abbaye  par  un  prédécesseur  de 
Philippe  I"',  quand  on  remarque  que  celui-ci  déclare  vovdoir  renouveler  les 
chartes  anciennes  de  l'abbaye,  en  partie  perdues  par  la  négligence  des 
moines. 

Quant  au  préambule  Si  locis  callihus  divinis  mancipaiis  du  privilège  de  Phi- 
lippe P'pour  Saint-Phihbert  de  Tournus'^',  il  a  été  emprunté  à  un  privilège 
de  Louis  le  Bègue  pour  la  même  abbaye  ("). 

Enfin,  le  préambule  Si  postiilationes  Deo  in  monasteriis  mililantiam ,  d'un 
diplôme  pour  Saint- Vincent  de  Laon(^),  est  la  reproduction,  avec  quelques 
variantes,  d'un  préambule  d'un  diplôme  d'Hugues  CapetC")  rendu  en  faveur 
de  la  même  abbaye. 

De  ces  diverses  observations,  on  conclura  que  les  préambules  carolingiens 
c|ui  paraissent  dans  quelques  actes  de  Philippe  P"^  ont  été  copiés,  non  pas  sur 
un  vieux  formulaire  conservé  dans  la  chancellerie ,  mais  sur  des  actes  précé- 
demment délivrés  à  ces  mêmes  églises ,  en  faveur  desquelles  ces  actes  de  Phi- 
lippe F''  ont  été  expédiés.  De  telle  sorte  que  la  présence  de  pareils  préam- 
bules n'implique  pas  nécessairement  une  rédaction  faite  dans  la  chancellerie 
royale.  Il  est  sans  cloute  possible  que  les  moines  qui  sollicitaient  un  nouveau 


(•)  N"  XXIII  (io65),p.  64,1.  16. 

'*'  Ce  préambule  a  été  d'un  usage  fréquent, 
dans  la  chancellerie  royale,  depuis  Louis  le 
Pieux.  Voir  diplômes  de  Louis  le  Pieux  ;  pour 
l'église  de  Mâcon  (8i/|.),  Rec.  des  histor.  de  la 
France,  t.  VI,  p.  462,  n°  x;  pour  La  Grasse 
(8i4),  Ibid.,  p.  463,  n'  xii;  pour  Saint- 
Denis  (8i4),  Ihid.,  p.  465,  n°  XV ;  pour 
Saint-Maurice  d'Angers  (816),  Ibid.,  p.  496, 
n°  nx;  pour  Montier-en-Der  (816),  Ibid., 
p.  497,  n°  LX;  pour  l'église  d'Orléans  (816), 
Ibid. ,  p.  499 ,  n°  LXiil ,  etc.  —  Diplômes  de 
Charles  le  Chauve  :  pour  l'égUse  d'Auxerre 
(849),  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  VIII, 
p.    498,    n°   Lxxx;   pour    Saint-Denis    (867), 


p.  602 ,  n°  CCI.  —  Diplômes  de  Charles  le 
Simple  :  pour  l'église  deNoyon,  Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  IX,  p.  492,  n°  xxvi;  pour 
Corbie  (901),  Ibid.,  p.  490,  n"  xxvii.  — 
Diplôme  de  Louis  V  pour  l'église  d'Orléans 
(97g),  Ibid.,  p.  660,  n°  II. 

(')   N-XIV,  p.  43,19. 

'"'  Diplôme  de  Louis  le  Bègue,  de  878, 
dans  Rec.  des  histor.  de  la  France  ,t.  IX ,  p.  4 1 3 , 
n°  XVII  ;  Juenin ,  Nouvelle  histoire  de  iabbaîe 
royale  et  collégiale  de  Saint  Filibert  et  de  la  ville 
de  Tournas,  p.  101. 

w  N-XCVIII,  p.  253,1.  10. 

'"'  Diplôme  d'Hugues  Capet,  de  987,  dans 
Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  X,  p.  549  '  '™°  "• 
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priA"ilège  aient  présenté  à  la  chancellerie  un  privilège  antérieurement  obtenu  ; 
mais  il  n'est  pas  moins  waisemblable  que  la  rédaction  du  nouveau  priA^ilège 
ait  été  faite  dans  l'église  même,  surtout  quand  l'acte  prototype  et  l'acte  de 
Philippe  P"^  n'ont  pas  le  même  objet. 

6.  Notification.  —  La  notification  [promulgatio)  est  une  formule  par  la- 
quelle le  roi  fait  savoir  qu'il  porte  à  la  connaissance  de  tous  ou  d'un  groupe 
déterminé  de  personnes  la  décision  qu'il  a  prise  et  fait  consigner  dans 
l'acte. 

La  place  normale  de  cette  formule  est  à  la  suite  de  la  suscription  ou 
de  l'adresse!^';  mais,  quand  il  y  a  un  préambule,  elle  est  rejetée  après 
celui-ci  ('^'. 

Dans  quelques  diplômes,  la  notification  fait  défaut,  soit  que  l'exposé (^', 
soit  que  le  dispositif''')  suive  immédiatement  le  préambule,  soit  même  que 
l'exposé  et  le  dispositif  viennent  immédiatement  après  la  suscription  (^',  sans 
Intercalation  de  préambule. 

Les    verbes   employés  pour    exprimer  la   notification    sont    extrêmement 


<''  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  ià,l-  17; 
n°  XVI  (io63),  p.  48,  1.  8;  n'  LXVI  (107/1), 
p.  172,1.  i6;n°LXVII(i074),  p.  174,  1.  5; 
n'  CXXXV  (1095),  p.  342,  1.  3i;  n"  CXL 
[i  101),  p.  35o,  1.  4;  n°  CLXI  (1 107) ,  p.  4o3, 
1.  8.  —  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°  LXXI  (1075),  p.  181,  1.  29.  —  Copies 
d'après  l'original  :  n°  XXXIX  (1068),  p.  111, 
1.  11;  n°  LV  (1071),  p.  i46,  1.  21;  n"  CI 
(1080),  p.  261,1.  6;  n'CVII  (1082),  p.  273, 
1.  7;  n°  CXXV  (1092),  p.  3i6,  1.  i4; 
n"  CXXXYIII  (1 100) ,  p.  347, 1.  12  ;  n°  CLXX 
(1 106-1108),  p.  4i5, 1.  2. 

<■-'  Originaux  :  n"  XIH  (106 1),  p.  39,  1.  18; 
n"  XXXI  (1067),  p.  95,  1.  16;  n°  XL  {1068), 
p.  1 16,  1.  7;  n°  LVII  (1071),  p.  i53,  1.  7; 
n"  LVIII  (1071),  p.  i53,  1.  2  3;  n°  XCIX 
(1080),  p.  255,1.  32;n°CVI(io82),p.  271, 
1.  5;  n"  ex  (]o84),  p.  380,  1.  28;  n°  CXX 
{1090),  p.  3o5,l.  10;  n°  CXLI  (ijoi),p.  352, 


1.  2.  —  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°  CXXXII  (1094),  p.  335,  1.  16.  —  Copies 
d'après  l'originaJ  :  n°  V  (1060),  p.  16,  1.  17; 
n"  XXIII  (io65),  p.  64,1.  2o;n''XLIII  (1069), 
p.  121,  1.  17;  n°  LXI  (1071),  p.  161,  1.  25; 
n-LXXVm  (1075),  p.  197,  1.  27;  n"  CXXIV 
(1092),  p.  3i4,  1.  3;  n-  CXXXVI  (1068- 
1098),  p.  344,  1.  32.  —  Vidimus  :  n"  IX 
(1061),  p.  39,  1.  Il;  n°  XIV  (1060-1061), 
p.  43,1.  1. 

«  Original  :  n'XV  (io63) ,  p.  46  et  p.  434  ; 
n°  LXXXI  (1076),  p.  209.  —  Copie  d'après 
l'original  :  n°  LXXXII  (1076) ,  p.  313.  —  Car- 
tulaire  :  n°  XX  (io65)  ,  p.  57. 

<*'  Original:  n''XLV(io69)  ,p.  126.  —  Copie 
d'après  l'original  :  n'CXXXIlI  (1094) ,  p.  338. 

(=)  Originaux  :  n"  LXXXIX  (  1077) ,  p.  33i  ; 
n"  CXXVII  (1091) ,  p.  322. —  Copie  d'après 
l'original  :  n"  LXXII  (1075) ,  p.  i84.  —  Vidi- 
mus :  n°  CIX  (io83),  p.  377. 
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variables  :  Notum  fieri  voliimus'<^\  iiotum  fieri  volo^-\  notum  volo  fierii^\  nofam 
facio^'^\  notum  esse  volumas^^\  notum  volumus  esse^'^\  notum  esse  volo^'''  ou  plus 
simplement,  mais  exceptionnellement,  notum  fiat^'^'i  et  notum  .ç?7(^).  On  trouve 
encore  volumus  patejieri^^°>  et  volo  manifestari^^^\  L'expression  niando  nolijicans  ne 
paraît  que  dans  un  diplôme  dont  le  texte  ne  nous  est  parvenu  que  par  une 
copie  de  chroniqueur!'^). 

Ces  verbes  sont,  d'ordinaire,  suivis  de  la  désignation  des  personnes  visées, 
au  datif.  Mais  il  arrive  que  cette  désignation  précède  le  verbe,  et  dans  ce  cas, 
s'il  n'y  a  pas  de  préambule,  et  en  l'absence  d'original  donnant  la  ponctuation 
originelle,  il  est  impossible  de  décider  si  cette  désignation  doit  être  consi- 
dérée comme  une  adresse  unie  à  la  suscription  ou  si,  au  contraire,  elle  doit 
être  rattachée  à  la  notification,  si,  par  exemple,  on  doit  lire  :  «  Ego  Philippus, 
gratia  Dei  Francorum  rex,  omnibus  sancte  matiis  aecclesif  fidelibus  tam  fu- 


'''  Originaux:  n°  IV  (1060),  p.  lù,  l.  17; 
n"LXVII  (1074),  p.  174,1.  5;n°CX(io84), 
p.  280,  1.  28;  n°  CXX  (1090) ,  p.  3o5, 1.  10; 
11°  CXL  (1101),  p.  35o,  1.  4;  n°  CLTIl  (1 101- 
1  106),  p.  386, 1.  1 1  ;n°CLXI  (1 107),  p.  4o3, 
i.  8.  — -  Copies  d'après  l'original  :  n°  V  {1060), 
j).  16,1.  17;  n°  CXVII  (io85),  p.  299.  1.  2; 
n"  CXXIV  (1092) ,  p.  3i4,  1.  2;  n°  CXXXVIII 
(1  100),  p.  347,  1-  12;  n°  CLXX  (iioG-i  108) , 
p.  4i5,  1.  a. —  Copie  du  xii"  siècle  :  n°  CLII 
(  1  io5),  p.  384, 1.  22. 

(-)  Original  :  n"  XVI  {io63),  p.  48,  1.  8. 

—  Copies    d'après    l'original    :    n°    XXXIX 
(1068),   p.    111,   1.     11;    n°    XLIII     (1069), 

p.    12  1,1.    17. 

(•')   Original  :  n°  XXIV  (1066),  p.  67,  1.  22. 

—  Copie  d'après  l'original   :   n°  LV    (1071), 
p.  1 46 ,  1.  2 1 . 

'"'  Original  :  n"  LXVI  (1074),  p.  172, 
].  16. 

«  Original  in-C  (1080),  p.  3  58,1.  23.— 
Copies  d'après  l'original  :  n"  XXIIl  (io65), 
p.  64,  1.  20;  n°  Cl  (1080),  p.  261,  1.  6; 
n»  CXXV  (1092),  p.  3i6,  1.  l^:  n"  CXXXI 
(1093),  p.  332,  l.  12.    . 


'*'  La  variante  «Notum  volumus  esse»  ne 
se  trouve  que  dans  deux  diplômes,  dont  i'nn 
n'est  connu  que  par  une  copie  d'origine  incer- 
taine et  l'autre  par  une  copie  de  cartidaire, 
n°  XI  (1061),  p.  32,  1.  22,  et  n°  XCIV 
(1079),  p.  243,  1.  17.  Mais  ces  deux  chartes 
ayant  été  rédigées  par  le  même  notaire,  et 
destinées  à  deux  églises  différentes,  il  semljle 
que  les  deux  copies  se  contrôlent  l'une  l'autre. 

C  Original  :n°XCI  (1077),  p.  235,  1.  i3. 
—  Copie  contemporaine  de  l'original  :  n°  LX  XI 
(1075),  p.  181,1.  29. 

'*'  Copie  d'après  l'original  :  n°  LXI  (1071), 
p.  161,  1.  26. 

'"'  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n-CXXXll  (1094),  p.  335,1.  16. 

('»'  Original  :  n°  CXLI  (iioo),  p.  352 ,  l.  2. 
Nous  avons  exposé  plus  haut,  p.  lxxxiii,  les 
raisons  pour  lesquelles  nous  considérons  ce  di- 
plôme comme  rédigé  en  dehors  de  la  chancel- 
lerie royale. 

<")  Original  :  n"  LXXXIV  (1076),  p.  220, 
1.  8 ,  rédigé  et  écrit  par  un  chanoine  de 
Saint-Hilaire  de  Poitiers. 

('-)  N- LU  (1070),  p.  i4i,  I.  11. 
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turis  qiiam  presentibus.  Notum  fieri  volumus  quod . . .  »  ou  :  «  Ego  Philippus, 
gratia  Dei  Francorum  rex.  Omnibus  sancte  matris  aecclesiç  fidelibus  tam  futui'is 
quam presentibus  notum  fieri  volumus  quod.  .  .  f^)  ». 

Le  verbe  impersonnel  innotescat,  à  signification  passive,  est  aussi  employé 
avec  le  datif  :  «  Innotescat  ergo  sollertiç  omnium .  .  .  (^)  ».  On  ne  trouve  cette 
tournure  que  pendant  les  premières  années  du  règne. 

Enfin,  la  notification  s'exprime  fréquemment  par  noverit^^^  ou  noverint^'^\ 
ayant  pour  sujet,  le  premier,  un  mot  au  singulier,  universitas ,posteritas,  souvent 
un  terme  de  flatterie,  solertia,  industria,  dileclio;  le  second,  un  mot  au  pluriel , 
désignant  la  collectivité  de  ceux  à  qui  le  roi  s'adresse. 

On  ne  relève  qu'un  exemple  de  l'expression  sigiiif  camus  noticie^^K  suivie  d'un 
génitif,  dans  un  privilège  écrit  à  Saint-Germain-des-Près. 

Les  personnes  visées  par  la  notification  sont  le  plus  souvent  les  fidèles  de 
l'Eglise,  présents  et  à  venir,  et  on  se  sert  pour  les  désigner  des  expressions  les 
plus  variées*'')  :  sanctœ  matris  œcclesiœ  fidelihm  tam  prœsentibus  quam  fataris  ('\ 
candis  xpistiane  religionis  cuUoribus  tam  faiuris  quam  presentibus  (^',  universis 
sancte  Dei  aecclesie  cultoribus  tamfuturis  quam  et  presentibus  ^^\  etc.  Mais  il  ar- 
rive qu'on  omet  les  mots  tam  praesentibus  quam  futuris  ^^°h  Ou  bien  encore  la 

;')  N»  LXII,  p.  i64,  1.  10.  —  Voir  encore  :  '*>  Original  :  n°  CVl  (1082),  p.   271,  1.  6. 

n°XIX(io65),  p.  55, 1.  21  ;  n°  CXXXI  (logS),  Voir  plus  haut,  p.  i.xxxii. 
p   332,  1.  11.  C')   Originaux  :  n°  XVI  (io63),  p.  48,  1.  8; 

(->  Originaux  :  n°  XIII  (1061),  p.  Sg,  1.  18;  n°  XXIV(io66),  p.  67, 1.  22  ;  n°LXVIl(i074), 

n°  XXXI  (1067),  p.  95, 1.  16.  —  Copie  d'après  p.  17^,  1.  5;  n°  CLXI  (i  107),  p.  4o3  ,  1.  9.  — 

l'original  :  n°  IX  (106 1) ,  p.  29,1.  11.  —  Car-  Copies  d'après  l'original  :  n°  V  (1060),  p.  16, 

tulalre  :  n"  XXI  (io65),  p.  58,  1.  26.  1.  i  7;  n"  XXIH  (io65),  p.  64, 1.  20;  n"  XXXIX 

'')  Originaux:  n'LVII  (1071),  p.  i52,l.  7;  (1068),  p.  111,  1.   1 1  ;  n"  LV  (1071),  p.  i46, 

n°LVIII(i07i),p.  i53,l.  22;n°XCIX(io8o),  1.  3i;n''CXXIV  (1092),  p.  SM,  1.  2;  n°CXXXI, 

p.  255,  1.    22,  ces  trois  diplômes  probable-  (1093),  p.  332,  1.  11;  n°  CXXXVIII  (  1100), 

ment  dressés  par  les  soins  des  destinataires.  —  p.  347,  ^-  '  -^*  —  Copie  contemporaine  de  l'ori- 

Copies  d'après  l'original  :  n°  LXXVIII  (1075),  ginal  :  n°  LXXI  (1075),  p.  181,  1.  29. 
p.    197,  1.   27;  n°  CVII(io82),p.  273,1.  8;  P)  Original  :n°  XVI  (io63),  p.  48,1.  8. 

n"    CXXXVI  (1068-1098),  p.   344,  1.   22.—  m  Original    :    n"    XXIV   (1066),    p.     67, 

Vidinius  :  n°  XIV  (1060-1061),   p.   43,  1.    1  ,  1.  22. 
ce  diplôme  imité  de  préceptes  antérieurs.  <°î  Original  :  n°  CLXI  (1 107  ) ,  p.  4oo ,  1.  9. 

(»)   Originaux  :n°  CXXXV  (1096),  p.  342,  '"'  Originaux  :    n"    LXVI    (1074),    p.172, 

I.  3i;  n'CLXVlII  (1101-1108),  p.  4i2,  1.  12.  1.  16;  n°  C  (1080),  p.  258,  1.  24.  —  Copie 

—  Copie  contemporaine  de  l'original  :  n"  XCV  d'après  l'original  :  n°  CXXV(i092),  p.3i6, 

(1079),  p.  247,1.  19.  1.  i4. 
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formule  carolingienne  comprenant  les  fidèles  de  fÉglise  et  ceux  du  roi  est 
conservée*'',  mais  modifiée,  par  exemple:  sancte  matris  œcclesiœ  fidelibiis 
nostrisque  tain  presentibus  orbis  cbmctte  degentibas  quam  et  futuris^^\  ou  encore 
oimnbus  xpistianis  sancte  Dei  ecclesie  ac  nostris  fidelibii'i  presentibas  etfaturis^^K 
Ln  diplôme  pour  Saint-Vincent  de  Senlis  énumère  même  tous  ces  fidèles  W. 

D'autres  fois,  les  seuls  fidèles  du  roi  sont  visés  (^'. 

Dans  deux  diplômes,  c'est  à  tous  les  habitants  du  royaume  cjue  s'adresse  le 
roi,  et  il  est  notable  que  ces  deux  actes  sont  relatifs  à  des  églises  chartraines, 
ayant  pour  destinataires  l'un  l'abbaye  de  Néauphle,  au  diocèse  de  Chartres, 
l'autre ,  f  église  même  de  Chartres  f*^'  ;  et  nous  avons  vu  (^'  que  le  texte  du  pre- 
mier a  été  rédigé  en  dehors  de  la  chancellerie  royale. 

Deux  fois  aussi  le  roi  s'adresse  à  ses  successeurs;  on  peut  afiirmer  que  cette 
formule  n'a  pas  été  employée  à  la  chancellerie  royale ,  car  elle  ne  se  trouve 
que  dans  deux  actes  :  d'abord  un  diplôme  pour  Saint-Médard  de  Soissons  '*) 
qui  ne  nous  est  connu  que  par  un  cartulaire ,  et  dont  le  texte  a  été  certaine- 
ment altéré;  puis  un  privilège  de  Saint-Remi  de  Reims  (^),  original,  il  est 
vrai,  mais  cpii  a  été  rédigé  par  un  clerc  rémois  f'"). 

Nous  ne  connaissons  que  deux  actes  où  la  notification  soit  adressée  aux  pré- 
sents et  à  venir,  sans  que  ces  personnes  soient  autrement  qualifiées  ('''. 

Enfin,  dans  un  seul  diplôme,  l'expression  verbale  n'est  suivie  d'aucune 
adresse  (''^'. 


«  Originaux  :  n"  IV  (1060),  p.  là,  1.  18; 
n°LVII(i07i),p.  i52,l.  7;  n-LVIII  (1071), 
p.  i53,  1.  22.  —  Copie  d'après  l'originai  ; 
n°  Cl  (1080),  p.  261,  I.  6. 

'='  Original  :  n°  IV  (1060),  p.  li,  l  18. 

<''  Copie  d'après  l'original  :  n°  CI  (1 080  ) , 
p.  261,  1.  6. 

'''  Copie  d'après  l'original  :  n"  XLIII  (1069), 
p.  121,1.  17  :  «universis  catholicœ  fidei  culto- 
rilnrs ,  videlicet  metropolitanis ,  episcopis ,  abba- 
tiJjus ,  presbyteris  totiusque  ordinis  Dei  famulis 
necnon  et  ducibus,  comitibus,  principibus 
imperiique  mei  cunctis  fidelibus.  » 

'''  Originaux  :  n°  CVI  (1082),  p.  271,  1.  6; 
n°CX  (io84),  p.  280,1.  28;  n°  CXL  (1101), 


p.  35o,  1.  5.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n»  LXXVIII  (1075),  p.  197,  1.  27;  n'  CXVII 
(io85),  p.  299, 1.  3. 

m  Original  :  n°  XCI  (1077),  p.  235,  1.  12. 
—  Copie  du  xa°  s.  :  n°  CLII  (iio5),  p.  384., 
L  23. 

'''  Voir  plus  haut ,  p.  lxxxiv. 

m  N'xxvmiioee),  p.  85,i.  7. 

m  N-CXXfiogoj.p.  3o5,  L  lo. 

'"'  Voir  plus  haut ,  p.  lxxx. 

'"'  Copies  d'après  l'original  :  n°  LXl  (1071), 
p.  161,  l.  26;  n'CLXX  (1106-1108),  p.  4i5, 
1.  2. 

('->  Original  :  n'CLIlI  (1 101-1 106)  :  «  Notum 
tieri  volumus  quod.  .  .  »,  p.  386,  1.  11. 
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Quand  la  notification  suit  le  préambule,  elle  lui  est  reliée  par  une  goii- 
jonction.  Les  conjonctions  que  nous  avons  relevées  soit  dans  les  originaux, 
soit  dans  de  bonnes  copies,  sont  :  ergo,  igitar,  idcirco,  itaqae,  qaapropter,  quo- 
circa,  luide. 

D'autre  part,  la  notification  est  reliée  soit  à  l'exposé,  soit  au  dispositif  par 
une  conjonction,  laquelle  est  presque  toujours  (jiiod;  mais  on  trouve  aussi 
qualiter,  quia,  quoniam,  et,  exceptionnellement,  un  infinitif  de  narration. 

7.  Exposé.  —  L'exposé  [narralio)  est  cette  partie  du  texte  dans  lac[uelle  le 
roi  énonce  les  raisons  particulières  qui  ont  déterminé  sa  volonté.  Cette  narra- 
tion prend  toujours  place  à  la  suite  de  la  notification.  D'ordinaire,  le  roi  dé- 
clare que  telle  personne  est  venue  le  trouver  et  lui  a  présenté  telle  recpiéte. 

Les  intéressés  eux-mêmes  adressent  au  roi  leur  prière;  s'agit-il  de  garantir 
ou  d'ampfifier  les  droits  et  privilèges  d'une  église ,  c'est  l'abbé ,  souvent  accom- 
pagné des  moines,  c[ui  se  présente  devant  la  majesté  royale.  Il  est  bien  rare 
qu'il  fasse  appuyer  sa  demande  de  l'autorité  de  c|uelque  grand  personnage  (^). 
Et  s'il  y  a  eu  à  la  cour  de  Philippe  V""  des  personnages  particulièrement  en 
faveur,  et  dont  l'intercession  était  recherchée,  l'exposé  des  diplômes  n'en 
témoigne  en  aucune  façon. 

Toutefois,  pendant  la  minorité  de  Philippe  P'",  deux  personnages  intercé- 
dèrent plus  souvent  auprès  du  roi  (pareille  expression  est  fictive  puisque  le 
roi  n'était  qu'un  enfant)  pour  la  délivrance  de  préceptes,  savoir  la  reine  Anne, 
sa  mère,  et  le  comte  Baudouin,  son  tuteur. 

La  reine  Anne  présenta  à  son  fils  les  requêtes  des  moines  de  Saint-Denis  (^', 
de  Saint-Lucien  de  Beauvais  (^',  de  Saint-Nicaise  de  Reims  (*',  des  clercs  de 
Notre-Dame  de  Poissy  ("'.  Mais  plus  tard,  le  roi  étant  sorti  de  tutelle,  quand 
Anne  obtint  un  privilège  pour  l'église  Saint-Vincent  de  Senlis  (°),  qu'elle  avait 

'■>   Voyez  cependant  les  diplômes   suivants  '*'   N°  X   (1061),  p.  3i,  Lu:  «  consilioque 

où  des  évêques  et  comtes  appuient  la  demande  dilectissinie  matris  nostre  Anne.  » 

des  moines  :  n°  XCVIIi  (1072-1080),  p.  253;  '''   N"  XII  (1061),  p.  35,  1.  3i  :  «interventu 

n°' L VII  et  LVIII  (1 07 1  ),  p.  1 52  et  1 53.  et  intercessione  Anne  veneralsilis  regine  et  ma- 

P)  ]>{•  IV  (1060),  p.   i/i,  1.  29  :  «per  inter-  tris  nostre.» 

ventum  matris  mee  A.»  '"'  N°  XLIII  (1069),  p.  121,  1.  20  :  «mater 

(3)  jvj»   V   (1060),  p.  16,  1.  18  :   «per  inter-  mea,  nomine  Anna,  .  .  .  mei  prœsentiam  sup- 

ventum  matris  nostre  A.  »  plici  devotione  adiit.  » 
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restaurée,  elle  n'agit  pas  autrement  que  tout  auti'e  fondateur  de  monas- 
tère. 

Le  tuteur  du  roi  lui-même,  le  comte  Baudouin,  ne  présente  de  requêtes  au 
roi  qu'en  faveur  d'églises  de  son  comté,  ou  du  Nord  de  la  France'''.  Si  donc 
des  laïques  sollicitent  du  roi  l'expédition  d'un  diplôme  en  faveur  d'une  église , 
c'est  qu'ils  en  sont  fondateurs,  restaurateurs  ou  protecteurs. 

L'exposé  fait  défaut  dans  quelques  actes;  et  alors  le  dispositif  suit  immé- 
diatement la  formule  de  notification'^'. 

8.  Dispositif.  —  On  n'insistera  pas  sur  le  dispositif,  qui  est  cette  partie 
de  l'acte  où  est  exprimée  la  volonté  du  soiiverain.  L'étudier  reviendrait  à 
étudier  le  fond  même  des  actes.  Considérés  du  point  de  vue  de  la  nature 
iuridique,  les  diplômes  du  xi*^  siècle  ne  saui-aient  être  classés  par  caté- 
gories. 

Nombre  d'entre  eux  ont  plusieurs  objets.  Et  en  outre  nous  ne  trouvons 
plus,  comme  auix.''  siècle,  pour  une  même  espèce  d'actes,  l'emploi  constant  de 
formules  invariables. 

Le  roi  déclare  souvent  agir  sur  le  conseil  ou  avec  le  consentement  de  ses 
fidèles,  c'est-à-dire  des  grands  ou  des  palatins'^'.  Et  quand  le  consentement 
des  grands  n'est  pas  mentionné  expressément  dans  le  dispositif,  le  roi  déclare , 
dans  la  formule  de  corroboration ,  qu'il  leur  a  présenté  le  diplôme  pour  qu'ils 
le  confirmassent.  A  partir  de  l'an  i  ioo,le  consentement  de  Louis,  roi  désigné. 


C  N"  XV  (io63),  pour  Harlebeke,  p.  46, 
1.  5  ;  n°  XVII  (io63) ,  pour  Saint-Bertin ,  p.  5o, 
1.  27;  n°  XXIII  (io65),  pour  Saint-Pierre 
d'Hasnon,  p.  6/i,  I.  21;  n"  XXIV  (1066), 
pour  Messines,  p.  67,  I.  28;  n°  XXV  (1066), 
pour  Saint-Pierre  de  Lille,  p.  76, 1.  i5. 

'"'  Originaux:  n°  LXXXIX  (1077),  p.  aSi; 
n"  CXXVII  (1091),  p.  322;  n°  GLIII  (1101- 
1106),  p.  386.  —  Copie  d'après  l'original  : 
n°  V  (1060) ,  p.  16.  —  Vidimus  et  cartulaire  : 
n°  XCV  (1079),  p.  ik']. 

'''  Originaux  :  n"  IV  (1060),  p.  i/i,  1.  2g  : 
«  per  assensum  fidelium  nostrorum  »  ;  n°  XVI 
(io63),  p.  4.8,  1.  18  :  «  cuiii  consensu  lidelium 


meorum,  videHcet.  .  .  ceterorumque  quorum 
consilio  meutn  regebatur  palatium  »  ;  n°'  LVII 
etLVIIl  (1071),  p.  162  ,  1.  i5  ,  et  p.  1 53, 1.  29  : 
«  Cujus  peticionibus ,  consilio  Richerii ,  Senonicç 
ecclesie  metropolitani ,  ceterorumque  presulum 
atque  fidelium  nostrorum ...  »  ;  n°  GXLI  (1101), 
p.  352,  1.  6  :  '.isuasu  et  consilio  primatum  pa- 
latii  nostri».  —  Copies  d'après  l'original  : 
n°LXr(i07i),  p.  162,  1.  7  :  «  consilio  fidelium 
ac  curiaiium  nostrorum»;  n°  CXXXVI  (1068- 
1098),  p.  345,  1.  1  :  «fidelium  nostrorum 
concordante  consilio».  —  Cartulaire  :  n°  LXII 
(1072),  p.  i64,  1.  18  :  0  cum  voluntate  obti- 
matum  nostrorum  » . 
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est  souvent W,  mais  non  constamment'^',  exprimé  dans  les  préceptes  royaux. 
H  est  remarquable  cependant  que  jamais  Louis  n'est  qualifié  roi. 

La  tradition  s'était  conservée  pour  certains  notaires  de  donner  moins  de 
développement  au  dispositif  qu'à  l'exposé.  En  d'autres  termes,  la  requête  pré- 
sentée au  roi  étant  exposée  en  détail,  le  roi  se  contente  de  déclarer  qu'il  y 
donne  son  acquiesceraient  :  «  cujus  petitionibus .  .  .  bénigne  adquievimus  et 
quod  poscebat  donavimus  (^'  ». 

Le  verbe  exprimant  la  volonté  du  roi  est  ordinairement  à  la  première  per- 
sonne du  pluriel,  même  quand  dans  la  suscription  figure  le  pronom  ego.  Mais, 
tout  comme  dans  les  actes  privés,  dont  nous  avons  déjà  constaté  l'influence  sur 
la  rédaction  des  actes  royaux ,  certains  notaires  ont  fait  parler  le  roi  à  la  pre- 
mière personne  du  singulier  W.  Quelques  diplômes  présentent  l'emploi  simul- 
tané du  pluriel  et  du  singulier'^';  mais,   dans  ce  cas,  jamais  la  première 


'■>  N"  CXXXIX  (  1 1 00),  charte  d'Yves,  évècpie 
deChartres,  p.S^g,!.  i-'  «DomininostriPhilippi, 
venerabilis  Francorum  régis  et  filii  sui  Ludovic! 
institutum  et  laudabiie  decretum. . .  laudataus  »  ; 
n°  CXLI  (iioi,  2/i février),  p.  352,1.  7  :  «filio 
nostro  Ludovico  favente  et  donna  B.  regina 
annuente»;  n°  CXLII  (1101),  p.  355,  i.  2  : 
«  Ego  vero  rex  Francorum  PhUippus  Dei  gratia 
et  Ludovicus  meus  lilius  hanc  presentem.  .  . 
cartulam  manu  nostra  et  nostri  nominis  karac- 

tere     et     sigilio    nostro    firmamus  »  ; 

n°  CXLIV  (1102),  p.  357,  1.  8:  «Régnante 
Philippo,  Francorum  rege,  et  Ludovico  filio 
ejus,  jam  mifitari  juvene.  .  .  »;  p.  358,  1.  6  : 
«  Eodem  modo  et  eodem  animo  concessit  hec 
Ludovicus filius  ejus.  »  [Le  ms.  latin  5648  porte 
bien  eodem  animo  et  non  eodem  anno,  comme 
l'a  dit  M.  Luchaire,  Louis  VI,  p.  i3,  n°  21, 
et  p.  292,  1.  20];  n"  CXLIX  (1101-110^), 
p.  379,  1.  13  :  «Nos  vero  et  Ludovicus  filius 
noster»;  n°  CLIV  {no6),  p.  388,  1.  8  :  «  con- 
silio  et  assensu  Ludovic!  fil!!  nostri  »  ;  n°  CLIX 
(1106),  p.  399,  1.  10  :  «in  presentia  filii  mei 
Lodovici ...  »  ;  p.  4oo  ,1.  1 2  :  «  in  presentia  no- 
bilissime  prolis  nostre  Lodovici  »  ;  n°  CLXI 
(1107),  P-  'io3,  1.  12  :  «  necnon  et  consensu 


nostro  et  Ludovic!  filii  nostri  »  (ce  précepte  por- 
tait le  sceau  de  Louis);  n°  CLXVIII  (1101- 
1108),   p.   di3,l.  18  :    «precipimus    nos    et 

Lucdovicus ,  filius  noster,  et  regina —  Sur 

la  date  de  l'association  du  prince  Louis  comme 
roi  désigné,  voir  Luchaire,  Loais  VI,  p.  289. 

<"'  Préceptes  d'entre  1100  et  1108,  dans 
lesquels  le  consentement  de  Louis,  fils  du  roi, 
n'est  pas  mentionné  :  n°  C.XL ,  p.  Sdg  ;  n°  CXLV, 
p. 358;  n'CXLVI,  p.  368;  n"  CXLVII ,  p.  373 ; 
n°  CLI,  p.  382;  n°  CLII,  p.  383;  n°  CLIII, 
p.  385;  n"  CLV,  p.  388;  n°  CLXII,  p.  4od; 
n°CLXX,p.  di4. 

<')   Original  :  n°  IV  (1060),  p.  i/i,  1.  28. 

'*)  Originaux  :  n"  XVI  (io63),  p.  48; 
n'XXIV  (1066),  p.  68;  n°XLV  (1069), p.  127; 
n°  LXVI  (107/I),  p.  173;  n°  LXXXI  (1076), 
p.  209  ;  n"  LXXXIX  (1077 ),  p.  232  ;  n»  CXXVII 
(1091),  p.  022.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n'IX  (1061),  p.  3o;  n"  XXXIX  (1068),  p.  1 1 1  ; 
n°  XLin  (1069),  p.  121;  n°  LXXII  (1075), 
p.  i84;n"LXXXII(i076),p.  21/1;  n»  LXXXIX 

(1077),  p.   232. 

(^)  Original  :  n°  XCIX  (1080),  p.  255.  — 
Copie  d'après  l'original  :  n°  CXXXIII  (109/1.), 
p.  338. 
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personne  du  singulier  n'est  employée  dans  la  formule  de  corroboration  et 
l'annonce  des  signes  de  validation. 

Nous  constatons,  en  effet,  que  dans  tel  acte  où  le  roi  parle  à  la  première 
personne  du  singulier  dans  l'exposé  et  le  dispositif,  il  est  censé  se  servir  de  la 
première  personne  du  pluriel  pour  annoncer  les  signes  de  validation  P).  Voilà 
qui  serait  de  nature  à  fortifier  fliypothèse  que  certains  diplômes  ayant  été 
rédigés  et  écrits  hors  de  la  chancellerie  royale,  un  scribe  de  celle-ci  y  a  ajouté 
la  fin  du  texte,  à  partir  de  la  formule  de  corroboration,  avec  les  signes  de 
validation. 

Dans  les  quelques  diplômes  des  dernières  années  du  règne,  à  partir  de 
l'an  1  1  GO,  qui  nous  sont  parvenus,  la  première  personne  du  pluriel  est  exclu- 
-sivement  employée. 

9.  Clauses  pénales.  —  Les  clauses  pénales  [sanctiones)  ne  figurent 
qu'exceptionnellement  dans  les  actes  des  premiers  Carolingiens  (")  ;  c'est 
seulement  sous  le  règne  d'Eudes  (^'  que,  par  imitation  des  actes  privés,  et 
(juand  l'autorité  du  roi  et  celle  de  sa  parole  commençaient  à  s'affaiblir,  on 
admit  leur  introduction  dans  le  formulaire  de  la  chancellerie  royale. 
La  place  normale  de  cetle  menace  de  pénalités  contre  les  infracleurs  de 
l'acte  est  à  côté  de  l'annonce  des  signes  de  A^alidation,  avant  ou  après, 
puisque,  comme  ces  signes,  elle  a  pour  objet  d'assurer  la  validité  perpétuelle 
de  l'acte. 

Dans  les  diplômes  de  Philippe  I"",  la  place  de  cette  lormule  est  mal  déter- 
minée. Si  elle  paraît  après  le  dispositif  et  avant  la  formule  de  corroboi'ation  ('), 
ou  bien  encore  après  cette  dernière  formule  et  avant  les  souscriptions  '^)  ou 
la  date  C^),  elle  peut  être  rejetée,  dans  le  protocole  final,  après   les    sous- 

<''   Original  :  n°  CXXXV  (logS),  p.  342.  —  p.  66,  L  a. —  Copies  contemporaines  de  l'ori- 

Vidimus  :  n°  CIX  (io83),  p.  377.  ginal  :  n"  LXXI  (1075),    p.   182,!.    i5. 

'■'  Voir  Sickel,  Lehre  von  den  Urkunden   der  '*'  Originaux  :  n°  LXVII   (107/1),   p.   174, 

evsten  Karolinger,  p.  201.  1.  17;  n°  XCIX  (1080),  p.  267,  i.  1  ;  n"  CVl 

'^'  YoirG'iry,  Manuel  de  diplomatique,  p.  56-].  (1083),  p.  271,  1.  23. —  Copie  contemporaine 

("'  Originaux:  n°  XL  (1068),  p.  117,  L  7;  de  l'original  :  n»  CXXXII  (logd),  p.    336, 

n»LXXXI(io76),p.2io,i.3o;n°XCI(io77),  1.  10. 

p.  235,  13i;  n»  CXXXV  (1095),  p.  343,1.  8.  «  Originaux:  n"  XV  (io63),  p.  46,  1.  21, 

—  Copie  d'après  l'original  :  n°  XXIH  (io65),  et  p.  434,  1.  24;  n°  CX  (io84),  p.  281,  1.  20. 
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criptions  ('',    ou    après  la    date  (^'    et  même  jusqu'après  la   souscription    de 
chancellerie  (^). 

Et  il  est  remarquable  qu'un  même  notaire  n'a  pas  sur  ce  point  une  règle 
constante.  Car  il  nous  paraît  bien  que  les  diplômes  n°'  IV,  V  et  XVI  ont  eu  le 
même  rédacteur;  or,  tandis  que  dans  les  n°^  V  et  XVI  la  clause  pénale  est 
inscrite  avant  la  date,  dans  le  n°  IV  elle  est  rejetée  après  celle-ci. 

Nombre  de  diplômes  sont  dépourvus  de  formules  de  ce  genre  (^).  De  l'an- 
née 1  loo  à  la  fin  du  règne,  les  clauses  pénales  ne  paraissent  plus  dans  aucun 
diplôme.  Est-ce  de  propos  délibéré  que  les  notaires  les  auraient  négligées,  ou 
bien  doit-on  considérer  que  c'est  là  le  l'ésultat  de  la  disparition  d'un  certain 
nombre  d'actes  royaux,  ceux-là  précisément  où  elles  iiguraient.^'  Cette  seconde 
liy|30thèse  est  plus  vraisemblable  puisque,  bien  que  de  jour  en  jour  plus 
rares,  ces  formules  se  présentent  encore  dans  quelques  diplômes  de  Louis  VI. 

Les  peines  prononcées  contre  les  violateurs  de  l'acte  sont  d'ordre  tem- 
porel ou  d'ordre  spirituel;  généralement  ces  deux  sortes  de  pénalités  sont 
réunies. 

La  peine  temporelle  la  plus  fréquente  est  une  amende  à  payer  au  fisc  royal; 
une  seule  fois  l'amende  est  au  profit  de  l'église  lésée  (^).  C'est  quelquefois  la 
seule  pénalité  dont  on  menace  les  infracteurs  C"' .  Le  taux  de  l'amende  varie. 
D'ordinaire  il  est  de   loo  livres  d'or  W;  mais  on   trouve  aussi    lo  livres'*). 


(')  Original  :  n"  XVI  (io63) ,  p.  Ag  ,  1.  i.  — 
Copie  d'après  l'original  :  n°  V  (1060),  p.  17, 
1.  i3. 

<^'  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i5,  l;  7; 
n'XXIV  (io66),  p.  69,  1.  13.  —  Copie  d'après 
l'original  :  n°  XXXIX  (1068),  p.  112,  1.  6. 

*''  Copie  d'après  l'original  :  n°  XLIII  (1069), 
p.  123,  1.  19. 

(')  Originaux  :  n»  Xlll  (1061);  n°  XXXI 
(1067);  n°  XLV  (1069);  n°  LVII  (1071); 
n"  LVIII  (1071);  n°  LXVI  (107^);  n°  LXXXIX 
(1077);  n»C  (1080);  n°CXL(iioi). 

'^'  Original  :  n°  LXXXI  (1076),  p.  210, 
1.  27. 

<°'  Originaux  :  n°  XV  {io63),  p.  txq,  1.  1,  et 
p. 43/1, 1.25;  n°XCIX(io8o),p.  257,1.2.— 
Copie    d'après  l'original:  n°   XXXIX  (1068), 


p.    113,   i.    6.  —  Copies  contemporaines   de 

l'original  :   n°  LXXl  (1075),  p.    182,  1.   i5; 

n"  CXXXII  (1094) ,  p.  336 , 1.  1 1 .  —  Vidimus  : 

n°  IX  (1061),  p.  3o,  1.  12. 

'''  Originaux  :    n°  IV  (io6o),  p.  i5,  1.  7; 

n»  XV  (io63),  p.  47,  1.  1,  et  p.  /i34,  1.  25; 
n°  XVI  (io63),  p.  49,  1.  1;  n"  LXVIl  (1074), 
p.  174,  1.  18;  n»  XCIX  (1080),  p.  267,  1.  2; 
n°  ex  (1084),  p.  281,  I.  22.  —  Copies  d'après 
l'original  :  n°  V  (1060),  p.  17,  1.  i4;  n"  XLIII 
(1069) ,  p.  1 23 , 1.  19. —  Copies  contemporaines 
de  l'original  :  n°  LXXI  (1075),  p.  182,  1.  i5; 
n°  CXXXII  (1094.) ,  p.  336 ,1.  11.  —  Vidimus  : 
n°  IX  (1061),  p.  3o,  1.  12. 

**'  Dans  un  texte  de  cartulaire,  seulement, 
n'LXIV  (1073) ,  p.  170,  1.  i4  :  «  insuper  etiam 
X  aurilibras  flsco  nostro  persolvat.  » 
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1  2  livres  (^',  Ixo  livres  (^)  et  3oo  livres  (^'  d'or.  Il  s'agit  de  lingots  d'or,  et  la  livre 
indique  un  poids  (''.  Exceptionnellement  l'amende  est  estimée  en  monnaies: 
une  fois  i  o  livres  de  monnaies  d'or  (^',  et  une  autre  fois  1,000  sols  de  deniers  t'^'. 

Une  expression  singulière  ne  se  trouve  que  dans  deux  diplômes,  tous  deux 
pour  l'abbaye  de  La  Sauve-Majeure  :  «  secundum  legem  Salicam  siclosauri  .C. 
solvat  W  ».  Nous  ne  saurions  en  expliquer  ni  l'origine  ni  la  portée  (*^. 

C'étaient  là  des  amendes,  dont  le  payement  ne  dispensait  pas  le  violateur  de 
l'acte  de  réparer  le  tort  commis  envers  le  bénéficiaire  de  facte  royal,  ni  ne 
l'absolvait  du  crime  qui  résultait  de  ses  entreprises  illégales.  En  tout  cas,  sa 
revendication  restait  sans  effet  :  «  et  sua  calumpnia  irrita  in  perpetuum  ma- 
neat  '^)  »,  ou  encore  :  «  et  quod  repetit  minime  assequatur  (1°'  ».  C'est  là  ce  qui 
est  expressément  dit,  en  des  termes  variables,  dans  plusieurs  diplômes (^^). 

Toutes  ces  clauses  comminatoires  étaient  de  formule.  On  ne  tirera  pas  cette 
conclusion  du  fait  que  bien  peu  de  gens  eussent  été  hors  d'état  de  payer  des 
amendes  aussi  élevées  en  un  temps  où  l'or,  et  surtout  for  monnayé ,  était  rare 
puisque  on  eût  pu  concevoir  qu'elles  eussent  pour  résultat  la  confiscation  des 
biens  du  coupable,  laquelle  apparaît  dans  quelcjues  clauses  comminatoires. 
Mais  l'absence  de  ces  menaces  de  pénalité  dans  un  grand  nombre  de  diplômes 
prouve  qu'elles  n'étaient  pas  nécessaires  à  la  validité  de  l'acte ,  car  autrement 
on  comprendrait  mal  cju'en  les  insérant  dans  certains  actes  royaux  on  eût 
donné  à  ceux-ci  plus  de  force  qu'aux  autres.  Il  dépendait  donc  du  rédacteur 
de  les  insérer  ou  de  les  négliger. 


(')  Original  :  n°  XL  (1068),  p.   117,  1.  11. 

C)  Vidimus:  n°LX(i07i),p.  i58,  1.  10. 

(^)  Originaux:  n°  XXIV  (1066), p.  69,1.13; 
n°  CVl  (1082) ,  p.  271, 1.  35. 

l")  Original  :  n°  XL  (1068),  p.  117,  1.  11  : 
«  XII"'"  libras  ex  auro  purissimo  ». 

(^)  Original:  n°  LXXXI  (1076),  p.  aïo, 
1.  36  :  «  decem  libras  auree  monete». 

'"'  Copie  d'après  l'original  :  n"  XXXIX 
(1068),  p.  lia,  1.  6  :  «mille  solides  denario- 
lum  ». 

'''  Vidimus  et  copies  d'après  l'original  : 
n-CIX  (io8/i),  p.  279,  1.  la.  — Cartniaire  : 
n°CIV  (1081),  p.  368,  L  i/i. 


'*'  Dans  la  Loi  salique,  l'amende  de  cent 
sols  apparaît  plusieurs  fois ,  mais  non  pas  pour 
la  violation  d'un  acte  royal;  voir  Recapitulatio 
lecjis  Salicae,  î  24-,  éd.  Kern  ,  p.  425. 

C)  Original  :  n"  XV  (io63),  p.  47,  1.  1,  et 
p.  434,1.  2  5. 

1'°'   Original  :  n°  CVI  (1082) ,  p.  271,  1.  26. 

("'  Originaux  :  n"  XXIV  (1066) ,  p.  69,  L  i4; 
n°  XL  (1068),  p.  117,  1.  10;  n°  CX  (io84), 
p.  281,  1.  23.  —  Copie  d'après  l'original  : 
n"  XLIII  (1069  ),  p.  1^3,1.  20.  —  Copies  con- 
temporaines de  l'original:  n°  LXXI  (1075), 
p.  182,  1.  16;  n°  CXXXII  (1094),  p.  336, 
L  11. 
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L'infracteur  de  l'acte  royal  devait  être  tenu  pour  coupable  du  crime  de  lèse- 
majesté,  «  regiae  majestatis  reus  W  »,  pour  traître  à  son  seigneur,  «  quasi  inimi- 
cus  et  proditor  domini  sui(^)  »,  et  encourir  les  peines  qu'entraînait  pareil  crime  : 
retrait  de  tout  bénéfice,  de  toute  dignité  (^),  et  même  confiscation  de  tous  les 
biens  W. 

Quant  aux  peines  spirituelles,  elles  consistent  dans  la  menace  de  l'anatbème 
et  de  la  damnation  (').  Plusieurs  chartes  délivrées  dans  des  assemblées  aux- 
quelles assistaient  des  évéques  font  mention  de  l'excommmiication  lancée  par 
ceux-ci,  à  la  requête  du  roi,  contre  ceux  cp.ii  contreviendraient  à  l'exécutiou 
de  la  volonté  royale  W. 

Il  n'y  a  qu'une  seule  charte  où  l'on  envisage  l'éventualité  d'une  violation 
par  le  roi  ou  ses  descendants ,  d'une  atteinte  portée  par  eux  aux  dispositions 
consignées  dans  le  diplôme ,  mais  c'est  dans  un  acte  dont  la  rédaction  est  due 
à  un  chanoine  de  Saint-Hilaire  de  Poitiers  ('). 

Pareillement,  nous  n'avons  qu'un  exemple  d'une  promesse  de  récompenses 
célestes  à  ceux  qui  concourront  à  l'accomplissement  de  la  volonté  royale,  en 
opposition  aux  menaces  de  peines  éternelles  pour  ceux  qui  l'enfreindraient. 
Et  ici  encore,  la  rédaction  de  l'acte  est  assez  insolite  et  confuse  pour  qu'on 
l'attribue  à  un  moine  de  l'église  à  laquelle  le  privilège  a  été  délivré,  savoir 
Saint-Père  de  Melun  (*). 

10.  Annonce  des  signes  de  validation.  —  La  formule  de  corroboration 
[corroborado) ,  que  les  diplomatistes  français  appellent  communément  annonce 


>'>  Oiigiiiaux  :  n°  XL  (1068),  p.  iiy,  1.  12; 
n"  LXVII  ( 1 074),  p.  17/1,  1.  19;  n"  LXXXI 
(1076)-,  p.  210, 1.  23;  n°  XCl  (1077),  p.  235, 
1.  33;n°CX  (1084.),  p.  281,  1.  22.  —  Copie 
d'après  l'original  :  n°  LXX'VIII  (1076),  p.  199, 
1.  3. 

("'  Original  :  n"  LXXXI  (1076),  p.  310, 
1.  23.  —  Copie  d'après  l'original  :  n"  XXIII 
(io65),  p.  66,  L  4. 

'^'  Voir  les  deux  diplômes  cités  à  la  note 
précédente. 

(">  Cartulaire  :  n'  CXV  (io85),  p.  390,  1.  8. 

'*)  Originaux  :  n"  IV  (1060),  p.  i5,  1.  7; 
n°XVI  (io63),  p.  49,  L  2;  n°  XXIV  (1066), 
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p.  69, 1.  i4;  n"  XCI  (1077),  p.  235, 1.  33.— 
Copies  d'après  l'original  :  n°  V  (1060),  p.  17, 
L  i4;n°XLin(io69),p.  i23,1.3o;n''LXXVIII 
(1075),  p.  199, 1.  4;  n°  CXXV  (1092),  p.  317, 
1.  i4.  —  Vidimus  :  n"  LX  (  1071),  p.  1 58,  1.  9. 

'"'  Copies  d'après  l'original  :  n°  LXI  (1071), 
p.  162,  L  11;  n"  LXXVIII  (1075),  p.  199, 
L3;n°CXXlV(io92),p.3i4,l.  23;n°CXXV 
(1092),  p.  317,  1.  10;  n°  CXXVI  (1092), 
p.  320,  1.  20. 

'')  Original  :  n'  LXXXIV  (1076),  p.  220, 
L  28. 

'"'  Copie  d'après  l'original  ;  n°  CXXXIII 
(1094),  p.  339,  1- 6.      -^ 
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des  signes  de  validation,  est  le  dernier  élément  du  texte  d'un  acte.  Cette 
expression  de  la  volonté  du  souverain  de  donner  à  l'acte  un  effet  perpétuel  et 
cette  désignation  des  signes  qu'il  y  a  fait  apposer  pour  en  assurer  la  validité , 
si  indispensables  soient-elles,  font  cependant  défaut  dans  un  diplôme  (''  dont 
l'authenticité  ne  paraît  pas  pouvoir  être  mise  en  doute.  D'ordinaire,  la  corro- 
boration  figure,  isolée,  à  la  fin  du  texte.  Cependant,  il  arrive  qu'on  la  fait 
suivre  d'une  sorte  d'addition  au  dispositif.  On  pourrait  penser  que  pareille 
addition  est  le  fait  d'un  copiste  interpolateur,  si  nous  n'en  avions  un  exemple 
dans  un  acte  original  (^). 

La  formule  consiste  dans  la  corroboration  proprement  dite  et  dans  fan- 
nonce  des  signes  de  validation.  Elle  se  présente ,  dans  les  diplômes  des  pre- 
mières années  du  règne,  sous  la  forme  suivante  ou  sous  une  forme  analogue  : 
Ut  igitur  hec  omnia  inconvulsa  et  imperpetaum  pennanerent .  .  .  manu  nostra  sab- 
ter  firmavimus  et  principibas  nostris  firmandam  tradidimus  (^).  Et  à  la  fin  du  règne  : 
Et  ut  hçc  carta  ftrina  et  inconvulsa  permaneat,  memoriale  islud  inde  fieri  et  nostri 
nominis  karaclere  et  sicjillo  signarî  et  corroborari  precepimus ,  adstantibus  de  palatio 
nostro  quorum  nomina  subtituJata  sunt  et  signa  W.  Cette  dernière  formule  est  celle 
qui  prévaudra  sous  Louis  VI;  seulement  on  rejettera  le  membre  de  phrase 
adstantibus ,  etc.  après  la  date,  comme  favait  déjà  fait  un  notaire  de  la  chan- 
cellerie de  Philippe  P'"  (^'. 

Pour  désigner  facte  au  début  de  la  formule,  on  se  contente  d'un 
pronom  vague,  au  neutre,  ut  hec  omnia,  ut  hoc  (''),  ou  bien  on  lui  donne  son 


C  Copie  d'après  l'original  :  n°LXXlI  (loyS), 
p.  i84. 

«  N°  XV  (io63),  p.  /16,  1. 17,  et  p.  /|3/, , 
1.  20.  11  convient  donc  de  ne  tenir  aucun 
compte  de  la  note  1  de  la  page  46.  Voir  plus 
loin,  p.  ccxLli. 

«  Vidimus  :  n°  IX  (1061),  p.  3o,  1.  8. 
Nous  ne  citons  pas  le  plus  ancien  diplôme 
qui  nous  soit  parvenu,  le  n°  IV,  parce  que 
la  formule  de  corroboration  y  est,  non  pas 
isolée,  mais  étroitement  reliée  au  dispositif 
(p.  i4, 1.  3o),  ni  le  n°  V,  parce  que  cette  même 
formule  est  en  partie  empruntée  à  un  diplôme 
de  Robert  le  Pieux  (p.  17, 1.  4). 


<*>  Original:  n°  CLXI  (i  107) ,  p.  4o3.  1.  32. 
Le  type  de  cette  formule  apparaît  déjà  dans 
un  diplôme  de  1106  (n°  CLIV,  p.  388,  1.  20), 
mais  qui  n'est  connu  que  par  un  cartulaire. 

C'  Original  :  n"  CX  (io84),  p.  281,  1.  25  : 
«...  anno  regni  Philippi  Francorum  régis 
XXIIII ,  presentibus  liis  quorum  nomina  subti- 
tulata  sunt.  » 

C^'  Originaux  :  n"  XLV  (1069),  p.  127,  1.  9; 
n°  CLIII  (1 101-1 106) ,  p.  386, 1.  ao.  —  Copies 
d'après  l'original:  n°  XXIII  (io65) ,  p.  66, 1.  5; 
n°  XXXII  (1067),  p.  98, 1.  1 1  ;  n°  XLUI  (1069), 
p.  ia3,  l.  3;  n°  CXXXVIII  (1100),  p.  3^7, 
1.  23.  —Vidimus  :  n"  IX  (1061),  p.  3o.  i.  8. 
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nom,  soit  par  rapport  à  la  forme,  hoc  preceptum ,  hocdecretum,  haec  caria,  elc.  î'\ 
soit  par  rapport  à  la  nature  juridique,  conventionis  astipulatio,  haec  condoiialio , 
hoc  donum  et  ista  concessio  nostra,  haec  concessio,  traditionis  istias  donam,  donuin 
istud,  etc.  (^). 

Après  aAoir  déclaré  qu'il  veut  que  l'acte  ait  un  effet  perpétuel,  le  roi  dé- 
clare qu'il  en  a  fait  dresser  un  écrit,  scriptum  istud  ^^\  lifteras '^^\  memoriale. 
Et  cette  dernière  expression,  qui  paraît  en  1076  (^),  se  présente  de  plus  en  plus 
fréquemment  (^),  jusqu'à  devenir  exclusive  de  toute  autre  après  l'an  i  1 00  W. 

Mais  souvent  aussi  cette  déclaration  de  la  mise  par  écrit  fait  défaut,  et  la 
corroboration  est  immédiatement  suivie  de  l'énumération  des  signes  apposés 
sur  l'acte  pour  le  valider.  Ces  signes  sont  extrêmement  variables,  et  l'on  ne 
trouve  pas  deux  formules  qui  se  superposent  exactement.  Le  roi  déclare  sou- 
vent qu'il  a  signé  la  charte  de  sa  main ,  puis  qu'il  l'a  présentée  à  la  signature 
de  ses  fidèles ,  et  y  a  fait  apposer  son  sceau  ;  ou ,  encore ,  on  annonce  le  mono- 
gramme et  le  sceau  ;  ou  bien  le  monogramme ,  le  sceau  et  les  souscriptions  des 
gens  du  palais,  et  c'est  cette  dernière  formide  qui  prévaut  à  la  fin  du  règne. 
Mais  il  y  a  quelques  diplômes  où  le  seul  signe  annoncé  est  le  sceau  W,  moins 
encore,  le  simple  sifjnum  du  roi,  qui  consiste  en  une  croix  (^). 


'''  Originaux  :  n°  XVI  (io63),  p.  48,  1.  35; 
n°XL  (io68),p.  117,1.  i3;n'>LXVI(i074), 
p.  173, 1.  5;  n°  LXXXI  (1076),  p.  310,  1.  37; 
n»  XCIX  (1080),  p.  256,  1.  i3;  n°  G  (1080), 
p.  aâg,  1.  37;  n°  CXX  (logo),  p.  3o6,  1.  16. 
—  Copie  d'après  l'original  :  n"  LV  (1071), 
p.  147,  1.  17. 

"'  Originaux  :  n°  XIII  (1061),  p.  4i,  1.  9; 
n"  XXXI  (1067),  p.  97,1.  1;  n"LXVn(i07i), 
p.  174,  1.  i4;  n°  CXXXV  (logS),  p.  343, 
1.  Il;  n°CXL  (1101),  p.  35o,  1.  13.  —  Copies 
d'après  l'original  :  n°  CVII  (1083),  p.  373, 
1.  18;  n"  CXXXVI  (1098),  p.  345,  1.  4.  — 
Copie  contemporaine  de  l'original  :  n°  XCV 
(1079),  p.  3^t8, 1.  1.  —  Vidimus  :  n»  LXXIX 

(1076),  p.   302,  1.    16. 

<')  Original  :  n»  LXVII  (1074),  p.  174, 
l.  i5. 

(*)  Originaux  :  n'  XVI  (io63),  p.  48,  1.  36  : 


«  hoc  testlmonium  litterarum  ■>  ;  n°  XCI  (1077), 
p.  235,  1.  33  :  «litteris  assignari». 

'''  Vidimus  :  n°  LXXIX  (1076),  p.  202, 
1.17. 

(°)  Originaux:  n"  CX  (io84),  p.  381,  1.  19; 
n»  CXL  (iioi),p.  35o,l.  i3;  n"  CLIII  (1 101- 
1106),  p.  386,  1.  31.  —  Copies  d'après  l'ori- 
ginal :  n"  CVH  (1083),  p.  373,  1.  i9;n°CXYlI 
{io85),  p.  3oo,  1.  i3. 

'''  Cependant,  en  1101,  on  trouve  la  va- 
riante «  litteratorio  memoriali  precepimus  aeter- 
narin ,  original,  n°  CXLI,  p.  352,  1.  i3. 

''1  Originaux  :  n°  LXXXI  (1076),  p.  310, 
1.  28;  n°  CXX  (1090),  p.  3o6,  L  17.  —  Copie 
d'après  l'original  :  n"  CXXXIII  (1094),  p.  339, 
1.  11.  —  Copie  contemporaine  :  n°  LXXI 
(1074-1075) ,  p.  183,1.  17. 

"'  Copie  d'après  l'original  :  n°  LV  (1071), 
p.  147,  1.  18. 
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Et  ce  qui  est  notable ,  c'est  le  désaccord  tpii  existe  entre  l'annonce  des  signes 
de  validation  et  ces  signes  eux-mêmes.  Toutefois ,  si  certains  originaux  portent 
des  signes  qui  ne  sont  pas  Anses  par  la  formule  de  corroboration  W,  on  ne 
trouve  pas,  au  moins  dans  les  originaux,  que  des  signes  aient  été  annoncés  qui 
ensuite  n'aient  pas  été  mis  au  l^as  de  la  charte. 

La  souscription  du  roi  est  désignée  par  les  mots  manu  nostra  t"^)  ou  manu 
propria  P',  exceptionnellement  adstipulatione  nostrae  manus  (''),  et  proprii  sùjni 
sabscriptione  '^î.  Un  exemple  de  l'antique  formule  méroAingienne  :  manus 
nostre  suhter  ea  decrevimus  roborari  subscriptionibus  ('') ,  serait  singulier,  si 
le  diplôme  qui  le  donne,  authentique  ou  faux,  n'avait  été  écrit  dans  le  monas- 
tère de  Saint-Denis  et  ne  portait  d'autres  traces  de  l'imitation  d'un  acte  royal 
plus  ancien. 

Le  roi  signait-il  réellement  les  diplômes,  de  quelle  manière  et  dans  quelle 
mesure,  nous  examinerons  plus  loin  cette  question  quand  nous  viendrons  à 
l'étude  des  signes  de  validation  eux-mêmes.  Mais  il  faut  tout  de  suite  faire 
remarquer  que  dans  les  diplômes  que  le  roi  déclare  avoir  signés  de  sa  main, 
au  moins  dans  les  originaux  et  les  copies  soigneusement  faites,  il  y  a  une 
croix  (^),  quelquefois  accompagnée  d'une  formule  comme  celle-ci  :  Sicjnum 
Philippi  régis  ^^\  Dans  un  diplôme  de  1069,  ^^  roi  dit  avoir  tracé  de  sa  main 
le  signe  de  la  croix  (^). 

Le  monogramme  du  nom  royal  est  désigné  par  l'expression  caracter  (ou 


Cl  Voir  les  n"'  IV,  XHI,  XV,  LXVI,  XCIX 
etc. 

-'-'  Originaux  :  n°  XXXI  (1067),  p.  97,  1.  2; 
n°XL(io68),p.  117,1.  i/i;n''LXVn  (107/I), 
p.  17/1,  1.  17;  n°  CXXXV  (logS),  p.  343, 
1.  12.  —  Vidimus  :  n°  IX  (1061),  p.  3o,  1.  10. 

(^'  Original  :  n°  C  (1080) ,  p.  269 ,  1.  29.  — 
Copies  d'après  Toriginal  n°  XXXIX  (1068), 
p.  112,  1.  3;  n"  CI  (1080),  p.  362,  1.  10; 
n'CXXV(i092),p.  317,1.8. 

(")  Cartulaire  :  n°  LXXXVI  (1077),  p.  226, 
1.  5.  Bien  que  cette  expression  ne  se  trouve  que 
dans  ce  diplôme  connu  seulement  par  des  car- 
tulaires,  on  peut  cependant  admettre  l'exacti- 
tude de  la  copie,  puisque  nous  trouvons  une 


expression  analogue  «  regaH  adstipulatione  »  au 
n°  LXXXII  (p.  2 14 ,  1.  7) ,  dont  nous  avons  des 
copies  faites  d'après  l'original. 

''^l  Copie  d'après  l'original  :  n"  LV  [1071), 
p.  1/17,  1.  18. 

C)   Original:  n°XXIX(io67),  p. 90, 1.3o-3i. 

(')  Voir  les  n"  XXXI ,  XL ,  XLIII ,  LV,  LXVII, 
C,  CI,  CXXV,  CXXXV. 

m  Originaux  :  n°  XL  (1068),  p.  117,  1.  18; 
n"  LXVII  (1074),  p.  17-4,  L26;n°C  (1080), 
p.  269,  1.  Si;  n'  CXXXV  (1095),  p.  343, 
L19. 

<°'  Copie  d'après  l'original  :  n°  XLIU  (1069), 
p.  123,1.  2  :  n  Crucis  signum  digito  meo  im- 
pressi  ». 
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karacter)  nostri  nominis.  L'expression  nominis  mei  inscriplio^^'i  désigne,  non 
pas  le  monogramme,  mais  une  croix  encadrée  dans  les  mots  S ifjnum  Philippi 
reyis. 

Le  roi  déclare  qu'il  a  marqué  le  diplôme  de  l'empreinte  de  son  sceau,  lequel 
est  appelé  sigilhim,  sigillum  nostrum  (ou  meum) ,  sigillam  noslrae  auctoritatis , 
sùjiUum  regiae  majestalis  ou  nostrae  majestatis  ou  nosirae  imaginis.  C'est  seu- 
lement dans  deux  privilèges  pour  des  églises  de  Reims  qu'on  relève  l'emploi 
du  mot  anulus^'^'>  emprunté  sans  doute  à  un  modèle  carolingien.  On  doit 
encore  signaler  l'expression  ballis  nostris  dans  un  privilège  pour  Tournus  (^'  et 
qui  elle  aussi  doit  avoir  été  empruntée  à  un  diplôme  carolingien. 

Enfin,  le  roi  annonce  qu'il  a  fait  souscrire  son  acte  par  un  certain  nombre  de 
témoins,  ordinairement  ses  £idèies ,  Jideles  nostri,  ses  grands,  principes  noslri, 
optimales  palatii  nostri,  ses  chevaliers,  milites  nostri.  Au  lieu  de  déclarer  qu'il  a 
présenté  l'acte  à  leur  confirmation ,  il  se  contente  de  dire  ([u'il  l'a  fait  marquer 
des  signes  de  validation  en  leur  présence;  et  cette  formule,  d'abord  varialale  : 
sabpresentia  obtimatum  palacii  nostri  quorum  nomina  subtitulantar^'') ,  sub  testimonio 
snbtitulatarum personarum de  palatio  nostro^^\  asiantibus personis  de  palatio  nostro 
quorum  nomina  subtitulantur^^'\  presentibas  de  palatio  nostro  quorum  nomina  sub- 
titulata  sHn^(^)  »  etc.,  se  fixe  après  i  loo  :  asiantibus  de  palatio  nostro  quorum 
nomina  subtitulata  sunt  et  signa  (*). 

11.  EscHATOCOLE.  -  Le  protocole  final  ou  eschatocole  peut  comprendre 
le  signum  du  roi,  le  monogramme  du  nom  royal,  le  sceau,  les  souscriptions 
de  témoins,  la  date  et  enfin  la  souscription  de  chancellerie. 


f)  Original  :  n"  CXXVII  (  1091  ),  p.  323,  1.  7;  n°  XCVII  (1079),  p.  aSi  ,  1.  ai  ,  formule 

1-  là-  intercalée  dans  le  dispositif. 

'-)  Original  :  n°  XXXI  (  1067) ,  p.  97,  1.  3.  '''  Copie  d'après  l'original  :  n°  CVII  (  10S2), 

—  Cartulaire  :  n°  XXVl  (  1066) ,  p.  79,  1.  6.  p.  273,  1.  20.  Dans  un  autre  diplôme  (carlu- 

'''  Copie   d'après   l'original   :   n°    LXXVIII  laire)  de  la  même  année,  n"  CVHl,  p.   276, 

(  1076) ,  p.  199 ,  1.  9.  1.  2  ,  la  formule  :  «  astantibus  de  palacio  nostro 

<')  Original  :    n"  LXVIl    (1074),    p.    17/i,  quorum  nomina  subtitidata  simt  »,  mais  in ter- 

!■  16.  calée  dans  le  dispositif. 

(=1  Vidimus  :  n°  LXXIX   (1076),   p.   202,  ^  Cartidaire  :    n"   CUV   (no6),  p.   388, 

1.  18.  1.  22.  Cf.  original  ;  n°  CLXI  (1107),  p.  /io3, 


(6) 


Carlulaires:n''L'XXXVI[(i077),p.  228,         1.  2/i. 
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12.  Croix  de  la  main  du  roi.  —  Le  premier  signe  de  validation  est  celui 
qui  est  censé  avoir  été  mis  de  la  main  même  du  roi,  c'est-à-dire  la  croix. 

Bien  que  le  nom  de  sùjnam  désigne  parfois  le  monogramme  du  nom  royal , 
cette  appellation  est  plus  spécialement  appliquée  à  une  croix,  dessinée  après 
le  texte,  en  tète  ou  au  milieu  des  souscriptions,  accompagnée  d'une  formule 
variable,  dont  le  libellé  le  plus  simple  est  :  Sujnam  Philippi  régis ^^\ 

Par  trois  fois  cette  croix  est  déclarée  faite  de  la  main  du  roi  (^'.  Et  en 
efïet,  sur  la  plupart  des  originaux  la  croix  présente  tous  les  cai'actères 
d'une  croix  autographe,  tracée  à  mainlevée,  irrégulière,  et  d'une  encre  de 
couleur  différente  de  celle  du  reste  de  l'eschatocole  (^'.  Généralement  les  pré- 
ceptes marqués  d'une  croix  sont  ceux  dont  la  formvde  de  corroboration  com- 
porte l'annonce  qu'ils  ont  été  signés  manu  propria  ou  manu  iiostra.  Cependant, 
le  précepte  n°  XXXIX  que  le  l'oi  déclare  avoir  signé  de  sa  main  :  «  propria 
manu  signaviC''  »,  ne  portait,  si  les  copies  que  nous  en  avons  sont  fidèles, 
d'autre  signe  de  validation,  de  la  part  du  roi,  que  le  monogramme  et  le  sceau. 


'''  Originaux  :  n°  XL  (  1068),  p.  1 17,  i.  18  : 
<i  Signiun  Phylippi  inciiti  et  +  serenissimi  Fran- 
coriim  régis  11;  n°  XIj VI  (106g) ,  p.  138,!.  30: 
«  S.  régis  +  Philipi  »  ;  n°  LXVIl  (  1 074) ,  p.  1 7/1 , 
1.  26  :  ..+  -».  PhiUppi  régis»;  n"  LXXXIV 
(1076),  p.  22  1  ,  1.  Il  :  «  Hec  crux  +  signum 
Philipi  régis  »  ;  n°  XCIX  (io8o),p.  267,1.  i5: 
"Signum  +  PhiUippi  régis»;  n°  C  (1080), 
p.  369,  1.  3i  :  «Signum  +  Philippi  régis 
Francorum»;  n°  GVI  (1083),  p.  371,  1.  27  : 
«  Signvim  Phylippi  régis  Francorum  +  »  ;  n° 
CXX  (1090),  p.  3o6,  1.  22  :  «Phylippi  régis 
signrun  +  »;  n°  CXXVII  (  1091  ),  p.  32 3,  1.  22  ; 
«  Signum  +  Philippi  régis  »  ;  n"  CXXVIII  (1092), 
p.  336,  1.  16  :  «  Signum  +  régis  Philipi  »; 
n"  CXXXV  (1095),  p.  343,  1.  19  :  «  +  Phi- 
hppus».  —  Copies  d'après  l'original  :  n°  LV 
(  1071  ),  p.  147,  1.  19  :  «-S*.  Philippi  régis  +  »; 
n"  CXVII  (io85),  p.  3oo,  1.  17  :  "Signum 
Phylippi  +  Francorum  régis  »;  n°  CXXIV  (  1 09  3) , 
p.  3 1 5 ,  1.  3  :  Il  S+ignum  Philippi  gloriosi  + 
Francorum  re+gis»;  n°  CXXXVIII  (1100), 
p.   348 ,1.4:   «  Signum  +    Pliilippi  régis  ». 


—  Copie  contemporaine  :  n°  CXXXII 
(1094),  p.  336,  1.  18  :  «Signum  +  Philippi 
régis». 

'''  Original  :  n°  LXXXIX  (1077),  p.  332, 
1.  1 .5  :  «  Hoc  est  +  sinnum  régis  Philippi  sua 
manu  scriptum.  »  —  Cartulaires  :  n°  XCR' 
(1079),  p.  344,  1.  i3  :  «Ego  Philippus  +  rex 
Francorum  mea  manu  subscripsi.  »  ;  n"  CVIII 
(1082),  p.  276,  1.  i4  ■■  «Signum  Philipi  + 
régis  signatum  manu  sua.  » 

(''  Voir  les  originaux  n"'  XVI ,  XL,  XLVI , 
LXVII,  LXXXIV,  LXXXIX,  XCIX,  C,  CVI, 
CXXVII,  CXXVIII,  CXXXV.  —  Au  n'  XXXI, 
il  y  a  trois  croix;  nous  ne  saurions  décider 
quelle  est  celle  cpii  représente  le  siç/num  du 
roi,  et  d'ailleurs,  il  est  possible  que  ce  diplôme 
n'ait  pas  été  expédié.  —  Au  n°  XXV,  il  ne 
reste  de  la  croix  cpie  l'extrémité  supérieure  de 
la  haste  et  l'extrémité  de  la  traverse  à  gauche  ; 
car  le  parchemin  est  déchiré;  c'en  est  assez 
pour  reconnaître  que  la  croix  a  été  soigneuse- 
ment dessinée. 

«   P.  112,  L  3. 
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A  partir  de  i  i  o  i ,  la  croix  royale  ne  figure  plus  sur  les  diplômes.  Le  mo- 
nogramme reste  seul. 

Avant  cette  date,  la  croix  n'exclut  pas  le  monogramme.  Mais  il  y  a  des 
préceptes  qui  n'ont  d'autre  signam  royal  (jue  la  croix  ('). 

1 3.  Monogramme.  —  Le  monogramme  n'a  pas  de  place  fixe;  le  plus  souvent 
il  est  dessiné  après  le  texte,  à  gauche ,  et  en  tête  des  souscriptions.  Il  est  pai'fois 
encadré  dans  une  formule  ('-'  ou  suivi  d'une  formule  (^)  qui  le  désigne  comme 
étant  le  signam  du  roi.  Dans  deux  diplômes,  l'un  de  i  loi  ,  l'autre  de  i  107, 
il  est  intercalé  dans  l'annonce  des  signes  de  validation  (*),  disposition  qui  se 
perpétuera  sous  Louis  \^. 

Un  précepte,  original,  n'est  marcpié  ni  du  monogramme,  ni  de  la  croix; 
il  n'a  d'autre  signe  d'authenticité  cpie  le  sceau  (^'. 

La  forme  du  monogramme  est  très  variable  t'').  On  peut  répartir  les  mono- 
grammes en  deux  groupes,  le  premier  comprenant  les  monogrammes  cruci- 
formes à  losange  central,  le  second,  tous  les  monogrammes,  d'une  autre 
forme. 

Le  monogramme  cruciforme  à  losange  central  est  le  type  normal;  mais  au 
milieu  des  diplômes  où  il  figure,  d'autres  diplômes  s'intercalent,  du  commen- 
cement à  la  fin  du  règne,  qui  présentent  des  monogrammes  de  formes  les 
plus  variées.  L'usage  continu  de  ce  type  nous  incline  à  penser  qu'il  était 
celui  cpi'aA'aient  adopté  les  notaires  de  la  chancellerie.  Nous  sommes  encore 


"'  Voir  par  exemple  les  n°'  CXXV,  p.  817, 
1.  9;CXXXIl,p.  336,  i.  i8;CXXXV,p.3/i3, 

'^'  Originaux:  n"  XXXIV  (1067,  charte  con- 
firmée), p.  102,  1.  26  :  oSignum  (M.)  Philippi 
gloriosissimi  régis»;  n°  LVd  (1070),  p.  162, 
1.  i5,etn°LVl[I(i07o),p.  i54,l.  i5:  «Signum 
[M.)  régis».  —  Copies  d'après  l'original  :  n° 
VI  (1060,  charte  confirmée),  p.  21,  1.  17; 
n°  VII  (1060,  charte  confirmée),  p.  24.,  1.  7; 
n°  VIII (1060,  charte  confirmée),  p.  27, 1.  20  : 
«-  Signum  (  M.  )  PhUippi  gloriosissimi  régis  »  ; 
n"  XXXII  (1067),  p.  98,  1.  18:  «Signum  (M.) 
Philippi   régis»;  n°  CXXVI  (1092),    p.  021, 


1.  2  :  (1  Signum  Phylippi  gloriosi  [M.)  Francorum 
régis». 

'''  Copie  dérivée  indirectement  de  l'originar: 
n°  LI  (1070),  p.  iSq,  1.  1 1  :  «(M.)  Signum 
Phifippi  gloriosissimi  Francorum  régis.  » 

''"'  Originaux  :  n°  CXLI  (1101),  p.  352, 
1.  i4;  n°  CLXI  (1107),  p.  do3,  1.  2â. 

i^:  N'CLXVni  (1101-1108),  p.  di 2. 

'"'  Pour  l'étude  de  la  forme ,  nous  tiendrons 
compte  non  seulement  des  préceptes  mais  aussi 
des  chartes  que  le  roi  a  confirmées  par  l'appo- 
sition de  signes  de  vafidation,  puisque  ces 
signes  ont  pu  être  mis  sur  les  chartes  par  les 
soins  de  la  chancellerie. 
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amenés  à  cette  conclusion  par  cette  observation  qu'il  figure  toujours  sur  les 
diplômes  qu'on  peut,  pour  d'autres  raisons,  considérer  comme  rédigés  et 
écrits  dans  la  chancellerie  ('). 

D'ailleurs  ce  type  est  dérivé  du  type  carolin.  Il  consiste  en  un  losange  des 
pointes  duquel  partent  les  quatre  branches  de  la  croix.  A  l'extrémité  de  la 
branche  horizontale,  à  gauche,  est  placé  un  P;  la  branche  verticale  supérieure 
se  termine  par  un  P;  la  branche  verticale  inférieure,  par  une  L;  à  l'extrémité 
delà  branche  horizontale ,  à  droite,  est  attachée  une  S;  en  outre,  de  la  branche 
verticale  inférieure  s'échappe  un  trait  incliné  qui  figure  l'V;  quant  à  l'H ,  cette 
lettre  est  d'ordinaire  attachée  à  la  branche  verticale  supérieure,  mais  dans  les 
monogrammes  de  ce  type,  à  partir  de  1074^,  l'H  est  omise.  Enfin,  au  centre 
du  losange  figure  un  Y  surmonté  ordinairement  d'un  pomt. 

Les  auteurs  du  Nouveau  traité  de  diplomatique  ont  wi  dans  fY  central  l'Y 
du  nom  de  Phylippus'^^^;  mais  cette  explication  ne  saurait  être  admise;  car, 
outre  que  l'orthographe  Phylippus  est  exceptionnelle (^),  ce  signe  figure  déjà 
au  centre  de  monogrammes  de  rois  prédécesseurs  de  Philippe  1'='",  dont  le  nom 
ne  comporte  pas  d'Y,  par  exemple  dans  ceux  de  Robert'*'  et  d'Henri  L'"(5). 

Or  cette  sorte  d'Y  nous  paraît  être  la  déformation  de  la  barre  brisée,  ou 
chevron  renversé,  qui  figure  dans  le  losange  central  du  monogramme  de 
Charlemagne.  Le  nom  de  Karohis  est  représenté  par  les  lettres  K  R  L  S  dis- 
posées en  croix  autour  d'un  losange ,  lecpiel  représente  les  voyelles  A  O  V  ; 
rO  a  donc  la  forme  0  ;  l'A  est  représenté  par  les  deux  traits  obliques  supérieurs 
reliés  par  une  barre  brisée  ou  chevron;  l'V,  par  la  partie  inférieure  de  10. 
Or  le  chevron  de  l'A  est  fait  de  deux  traits  inclinés  dont  celui  de  droite 
dépasse  légèrement,  en  bas,  celui  de  gauche  C^'.  Charles  le  Chauve  reprit  le 
même  monogramme ,  mais  le  trait  incliné ,  de  gauche,  du  chevron  fut  prolongé 

'''   Voir  plus  haut,  p.  Lxxiii-Lxxix.  actes  royaux   conservés  dans   les  archives  de  la 

^'^  Nouveau  traite  de  diplomatique,  t.  Y,  f- 55.  Haute-Marne,  dans  Le  Bibliographe   moderne, 

<'^)  Voir  plus  haut,  p.  xcvi.  1902,  p.  56. 

''''  \oir  les  {sic-simile  àansMaséedes Archives  '"'  Voir  les  fac-similé  de  monogrammes  de 

départementales,  pi.  XX,  n"  23,  et  Musée  des  Charlemagne  dans  H.  von  Sybel  et  Th.  von 

Archives  nationales,  p.  Sg,   n"  87,    et  p.  64,  Sickel,  Kaiserurkunden  in  Abbildungen,  Hvr.  i, 

n"  96.  pi-  2,  3;  livr.  III,  pi.  2,  3;  livr.  VII,  pi.   i; 

'''  Voir  le  fac-similé  dans  iWase'e  (Zesj4rc/tn'ei  Musée    des    Archives    dopartcmentolcs,    pi.    II, 

nationales,  p.  65,  u"  98;  Roserot,  Catalogue  des  n°  2. 
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plus  loin  et  même  jusqu'à  rejoindre  souvent  le  trait  oblic[ue  inférieur  du 
losange,  à  gauche;  en  outre,  on  mit  souvent  un  point  au-dessous  du  chevron, 
à  droite  (^). 

Le  monogramme  de  Carloman  '-'  et  celui  de  Charles  le  Simple  (^)  sont  du 
même  type  que  celui  de  Charles  le  Chauve;  on  y  retrouve  le  chevron  avec 
un  point  au-dessous.  De  là  à  l'Y,  il  n'y  a  qu'un  pas;  d  suffit  de  redresser  le 
pied  et  de  reporter  le  point  au-dessus  de  la  fourche ,  et  c'est  ce  qu'on  voit 
dans  les  monogrammes  de  Lothaire  et  de  Louis  V,  d'environ  l'an  982  ,  dessinés 
sur  un  même  privilège  au  nom  de  ces  deux  rois  (')  ;  dans  le  monogramme  de 
Lothaire,  l'Y  est  placé  à  l'intérieur  de  l'A  au-dessus  de  la  barre  brisée;  dans 
celui  de  Louis,  il  est  à  l'intérieur  de  l'V  et  abrité  sous  un  A  qui  n'a  pas  ici 
la  valeur  d'une  lettre,  mais  qui  superposé  à  l'V  a  pour  objet  de  rappeler  l'an- 
tique O  et  de  donner  au  monogramme  de  Louis  une  disposition  symétrique 
à  celle  du  monogramme  de  Lothaire.  Sous  le  roi  Robert,  l'Y  surmonté,  ou  non, 
d'un  point  est  accroché  aux  deux  hgnes  obliques  supérieures  du  losange 
central  (^).  Mais  sous  Henri  L''  ('^),  paraissent  la  forme  d'Y  et  la  disposition  qui 
persisteront  sous  son  fils,  c'est-à-dire  que  l'Y  ressemble  à  un  fleuron  ou  à 
une  S  cursive  et  allongée,  surmontée  d'un  point. 

Puiscpie,  sur  les  diplômes  de  Charlemagne C'  et  de  Charles  le  Chauve,  la 
barre  brisée  de  l'A  était  tracée  par  le  roi  même,  et  c]ue  l'Y  du  monogramme 
de  Philippe  I"  en  est  dérivé,  on  pourrait  conclure  que  ce  signe  ou  tout  au 
moins  le  point  qui  d'ordinaire  le  surmonte  serait  fait  de  la  main  du  roi. 

C'est  là  une  question  que  le  petit  nombre  d'originaux  conserv-és  ne  permet 
pas  d'élucider.  Dans  la  plupart  des  monogrammes  des  originaux  qui  nous  sont 
parvenus,  on  ne  constate  ni  différence  dans  la  couleur  de  l'encre,  ni  surcharge, 
ni  reprise  qui  permette  d'affirmer  que  quelque  trait  est  l'œuvre  du  souverain. 

'''  Voiries  fac-similé  dans M«5eerfcsylrcAiwes  cite,   pi.  111;    Musée   des  Archives    nalionales, 

départementales ,  pi.  Vl,  n°  7  ;  Musée  des  Archives  p.  46,  n°  77. 

nationales,  p.  Sg,  n°  58;  Roserot,  Diplômes  ca-  '"'  Voir  le  fac-similé  dans  Musée  des  Archives 

rolincjiens  originaux  des  archives  de  la   Haute-  nationales,  p.  dS,  n°  83. 
Marne,  pi.  II  (extrait  du  Bulletin  de  la  Soc.  des  '*'  Voir  plus  liaut,  p.  cxx,  note  à- 

Sciences  histor.  et  nat.  de  l'Yonne,  1890 , 1°  sem.).  <^'   Voir  plus  haut,  p.  cxx,  note  5. 

'"'  Yoir  le  fac-sivoile  dsms  Musée  des  Archives  '''  Voir  Th.  Sickel,   Acta  regum  et  impera- 

départementales ,  pi.  VIII,  n°  10.  torum  Karolinorum.t.  1.  Lehre  von  den  Urkanden 

'■"''  Voir   les  fac-simiie  dans  Roserot,  Oavr.  der  ersten  Karolinger ,  p.  3i8. 
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Au  n°  XIII  (pi.  I,  fig.  4)  cependant,  le  point  est  plus  foncé  que  le  reste  du 
monogramme.  Au  n°  CLIII  (pi.  II,  fig.  4)i  la  branche  supérieure  de  la  croix 
est  traversée,  au-dessous  du  P,  d'un  petit  trait  horizontal  fait  après  coup,  mais 
il  peut  avoir  pour  objet  d'isoler  le  P  de  la  branche  qui  le  supporte.  Au  n"  XV 
(pi.  III,  fig.  2),  on  remarque  sur  l'un  des  jambages  de  l'X  un  point,  qui  est 
d'une  encre  plus  noire  que  les  autres  traits  du  monogramme.  Pareillement, 
au  n°  CXVT  (pi.  IV,  fig.  2  ) ,  l'S  du  monogramme  est  marquée  de  deux  points; 
mais  d'autre  part,  sur  ce  monogramme  cruciforme,  mais  sans  losange  cen- 
tral, on  a  ajouté  l'Y;  ce  monogramme,  soigneusement  dessiné,  avait  été 
sans  doute  fait  par  le  scribe,  étranger  à  la  chancellerie  royale  qui  a  écrit  ce 
diplôme  ('),  et  l'Y  a  été  probablement  ajouté  par  le  scribe  de  la  chancellerie 
qui  a  inscrit  la  souscription  du  ckancelier.  D'où  l'on  peut  conclm'e  que,  tracé 
de  la  main  du  roi  ou  non,  cet  Y  était  réputé  la  signature  royale. 

En  rapprochant  les  originaux  des  copies  des  actes  de  Philippe  P"",  on  peut 
dresser  le  tableau  suivant  des  monogrammes. 

Monogrammes.  —  1"''  groupe. 
Monogrammes  cruciformes  à  losange  central. 

i-lype.—  Actes  II-  IV  (io6o.  PI.  I,  fig.  1),  V  (io6o),  XVI  (io63.  PI.  I,  fig.  3)''^). 

2=  type.  —  Acte  n»  XIU  (1061.  PI.  I,  fig.  /l)'^). 

3"  type.  —  Acte  n°  XXIV  (1066.  Pi.  I,  fig.  S)'*). 

U'type.—  Actes  n-  XXII  (io65),  XXIII  (io65.  PI.  VI,  fig.  2),  LXVI  (1074.  Pi.  1, 
fig.  2),  LXVII  (107/1),  LXXV  (1075.  Pi.  n,  fig.  1),  LXXVI  (1075.  Pi.  V, 
fig.  4),  LXXVm  (1075),  LXXIX  (1076),  LXXX  (1076.  Pi.  I,  fig.  6), 
LXXXI  (1076.  Pi.  I,  fig.  7),  LXXXIl  (1076),  LXXXVI  (1077),  LXXXVII 
(1077),  XCV  (1079.  Pi.  V,  fig.  2),  XGVII  (1079),  XCIX  (1080.  Pi.  II, 
fig.  2),  G  (1080.  Pi.  U,  fig.  3),CVII(io82),CX  (io84),  CXVII  (io85. 
PI.  VI,  fig.  1),  GXXm  (1090-1091),  GXL  (1101.  PI.  II,  fig.  5),  GXLVI 
(vers  iio2),GXLIX(iioi-iio4),GLII(iio5),GLin(iioi-no6.Pi.II, 
fig.  4),  GLXI  (1107.  Pi.  II,  fig.  8),  GLXX  (11061108.  Pi.  VF,  fig.  3)(3). 

'''  Voir  p.  290,  note  \.  '*'  Cet  acte  a  été  probablement  écrit  à  la 

'^'  Nous  avons  établi  plus  haut,  p.  lxxiii  ,  chancellerie  royale.  Voir  plus  haut,  p.  lxxv. 

que  ces  trois  actes  ont  été  écrits  à  la  chancel-  '"'  Les  actes  n°'LXVI,  CX,  CXVII,  CXXIII, 

lerie  royale.  CXL,  CXLIX,  CLIII,  CLXf,  ont  été  rédigés 

'''  Cet  acte  a  été  écrit  à  Saint-Germain-des-  par  un  notaire  de  la  chancellerie  royale.  Voir 

Prés.  Voir  plus  haut,  p.  lxxxii.  plus  haut,  p.  lxxvi-lxxix. 


5'  type 

6"  type 

7'  type. 

8'  type 

9'  type 

iO'  type 

il'  type 

12'  type 

13'  type. 

li'  type. 

15'  typi 
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Acte  11°  XXXU  (1067.  PI.  VII,  %.  1). 

Acte  11°  XXXIX  (1068.  PJ.  VI,  fig.  i). 

Acte  11°  XLin  (1069.  PI.  VI,  fig.  5). 

Acte  n"  LIV  (1071.  PI.  VI,  fig.  fijd). 

Acte  n"  XL  (1068.  PI.  II,  %.  7). 

Acte  n"  XLV  (1069.  Pl.n,  fig.  6). 

Acte  n°  LXn  (1072.  PI.  V,  fig.  1  ). 

Acte  n"  CVI  (1082.  PI.  lU,  fig.  i)C^). 

Acte  n°LI  (1070.  PI.  VI,  fig.  7)P). 

Variété  du  i3°  type,  avec  suppression  de  l'V.  Acte  11°  CXLV  (1102). 

Ce   monogramme   comprend,  outre    le    nom  Philippus,  le  titre  rex.  Acte 


n°XV  (  1063.  PI.  III,  fig.  2 


!(*). 


2°  GROUPE. 


A.    Monogrammes  cruciformes  à  losange  central,  mais  de  disposition  particulière. 

16'  type.  —  Actes  11°'  CXXIV  (1092.  PI.  VII,  fig.  2),  CXXVI  (1092.  PI.  VII,  fig.  7), 
CLIX  (1106)  (5). 

B.   Monogrammes  cruciformes  sans  losange  central, 

11'  type.  —  Acte  11°  X  (io6i.  PI.  VII,  fig.  4)W. 

18' type.  —  Actes  n'^LVU  et  LVIU  (1071.  PI.  UI,  fig.  3). 

19'  type.  —  Acte  n"  XCI  (1077.  PI.  IV,  fig.  1). 

20'  type.  —   Acte  n"  CXVI  (io8i-io85.  PI.  IV,  fig.  2). 


C.    Monogrammes  cannés  à  losange  central. 
21'  type.  —  Actes  11°^  VI  (1060),  VDI  (io6o),  XXXW  (1067.  PI.  IV,  fig.  3) 


''*  Cet  acte  a  été  rédigé  à  la  chancellerie 
royale.  Voir  plus  haut,  p.  lxxvii. 

'"'  Cet  acte  a  été  écrit  à  Saint-Germain-des- 
Prés.  Voir  plus  haut,  p.  lxxxii. 

'''  Cet  acte  a  été  rédigé  à  la  chancellerie 
royale.  Voir  plus  haut,  p.  lxxvii. 


'*'   Cet  acte  a  été  rédigé  à  la  chancellerie 
royale.  Voir  plus  haut,  p.  lxxiv. 

'*'  Ces  trois  actes  ont  été  rédigés  à  Saint- 
Corneille  de  Compiègne .  Voir  plus  haut ,  p.  lxxx. 

'°'  Cet  acte  a  été  probablement  rédigé  à 
Reims.  Voir  plus  haut,  p.  lxxx. 

p. 
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D.   Monogrammes  carrés  sans  losange  central. 

22'  type.  —  Acte  n"  XIV  (1060-1061.  PI.  Vfl,  fig.  5). 

23'  type.  —  Acte  n°  XVÏÏI  (id65.  PI.  VII,  fig.  3  et  6). 

2i'  type.  —  Acte  n°  CXLI  (1101.  PI.  IV,  fig.  d)'^). 

25'  type.  —  Acte  n"  LXXXV  (1077.  Pl.V,  fig.  3). 

Si  l'on  remarque  que  parmi  les  actes,  dont  nous  avons  pu  établir  l'origine ,  la 
plupart  de  ceux  qui  portent  un  monogramme  d'un  des  types  du  premier 
groupe,  et  particulièrement  du  premier  et  du  quatrième  type,  ont  été  rédigés 
ou  écrits  à  la  chancellerie  royale,  et  qu'au  contraire  ceux  qui  sont  marqués 
d'un  des  monogrammes  du  second  groupe  ont  été  rédigés  ou  écrits  par  les 
destinataires ,  on  n'hésitera  pas  à  conclure  que  le  seul  monogramme  dont  aient 
usé  les  scribes  de  la  chancellerie  est  un  monogramme  cruciforme  caractérisé 
par  un  losange  central  encadrant  un  Y;  ce  qui  n'implique  pas  que  tous  les 
diplômes  marqués  de  ce  monogramme  aient  été  rédigés  ou  écrits  dans  la  chan- 
cellerie. En  efl'et,  en  premier  lieu,  des  scribes  d'églises  ont  pu  imiter  le  mono- 
gramme de  la  chancellerie  royale;  ils  l'ont  même  certainement  fait,  puisque 
sur  les  diplômes  n°^  XJII  et  GVI,  écrits  dans  l'abbaye  de  Saint-Germâin-des- 
Prés,  est  figuré  un  monogramme  de  ce  type  qui  paraît  bien  avoir  été  tracé 
de  la  même  main  qui  a  écrit  le  texte  et  l'eschatocole.  En  second  lieu ,  d'autres 
diplômes,  dont  le  protocole  et  le  texte  ont  été  dressés  par  les  destinataires, 
n'ont  reçu  de  la  main  d'un  scribe  de  la  chancellerie  royale  que  les  signes  de 
validation (^).  Enfin,  on  remarquera  que  parmi  les  monogrammes  du  premier 
groupe,  les  uns  sont  faits  à  main  levée,  et  les  autres  dessinés  avec  soin.  Les 
premiers  seuls  nous  semblent  devoir  être  attribués  à  des  scribes  de  la  chan- 
cellerie, car  le  premier  et  le  quatrième  type,  tous  deux  les  plus  constants,  sont 
toujours  tracés  cursivement. 

14.  Sceau.  —  Le  troisième  signe  de  validation  royal  est  le  sceau,  mais 
c'est  le  signe  essentiel.  Il  paraît  bien  que  sa  présence  était  nécessaire  à  la  vali- 
dité d'un  précepte (^).  En  effet,  de  tous  les  préceptes  conservés  sous  la  forme 

•    '"'  Cet  acte  a  été  écrit  par  un  scribe  étranger  à  '^'  Nous  n'entendons   parler  que    des  pré- 

la  chancellerie  royale.  Voir  plus  haut,  p.  lxxxiii.         ceptes  proprement  dits;  il  sera  question  plus 
'"'  Voir  plus  haiit ,  p.  lxxxiii.  loin  des  chartes  non  royales  confirmées  par  le 
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originale  il  n'en  est  pas  un  seul  où  l'on  ne  A^oie  encore,  sinon  le  sceau,  au 
moins  la  trace  qu'il  a  laissée  sur  le  parchemin  et  son  point  d'attache.  En  outre, 
les  érudits  ont  souvent  pris  soin  de  mentionner  la  présence  du  sceau  sur  les 
originaux  qu'ils  ont  copiés  et  quelquefois  ils  en  ont  donné  la  description.  Un 
seul  précepte  n'a  pas  reçu  de  sceau ,  mais  on  a  pris  soin  d'y  noter  cette  omis- 
sion. Le  roi  Philippe  I*^"'  se  trouvant  à  Poitiers  en  1076  y  délivra  un  privilège 
en  faveur  de  la  nouvelle  abbaye  de  Montierneuf  :  «  Nous  voulons  faire  savoir, 
dit-il,  que  si  nous  n'avons  pas  ordonné  de  mettre  l'empreinte  de  notre  sceau 
sur  cette  charte,  c'est  que  nous  ne  l'avions  pas  avec  nous;  car  nous  étions 
venu  à  Poitiers  en  grande  hâte  et  comme  en  personne  privée (''  ». 

Le  sceau  est  toujours  plaqué,  au  moins  sur  les  préceptes.  Car  nous  verrons 
plus  loin  que  pour  ce  qui  regarde  les  mandements,  il  y  était  pendu.  Pareille- 
ment il  a  été  pendu  sur  double  queue  de  parchemin  à  une  charte  de  la  reine 
Anne,  dont  celle-ci  avait  demandé  à  son  fils  la  confirmation t"^) . 

Dans  les  premières  années  du  règne,  le  sceau  n'occupe  pas  constamment  la 
même  place  sur  le  parchemin.  Le  plus  souvent  il  est  plaqué  en  bas  et  à  droite, 
à  la  hauteur  des  souscriptions  (^),  faisant  pendant  au  monogramme.  Mais  il  se 
présente  aussi  entre  la  date  et  la  souscription  de  chancellerie  W,  ou  encore  à 
côté  de  cette  souscription (^'.  Il  est  même  souvent  rejeté  après  le  dernier  élé- 
ment du  précepte,  après  la  souscription  de  chancellerie,  plaqué  au  bas  du 
parchemin  (•*).  C'est  la  place  qui  lui  est  assignée  sur  tous  les  préceptes  dont 

roi  et  que  le  roi  se  contentait  souvent  de  signer  abbatis  erant,  sicuti  vana  et  parum  veri  con- 

d'une    croix.   —   Les   termes   d'un   jugement  tinentia,  repudiata  [corr.  repudiate)  sunt  ju- 

rendu  par  le  concile  d'Issoudun,  en  1081,  dans  dicio    archiepiscoporum    et    episcoporum   qui 

un  procès  entre  l'abbaye  de  Corbigny  et  celle  aderant.  »  (A.  de  Charmasse,  Chartes  de  l'tib- 

de  Flavigny,  marquent  bien  qu'à  cette  époque  baye  de  Corbigny,  p.  6,  n°II;  extr.  des  Mémoires 

on  considérait  que  la  bulle,  pour  les  lettres  delà  Société  éduenne,  nonx.  sér.,  t.  WU.) 

apostoliques,  et  le  sceau,  pour  les  privilèges  '"'  N°  LXXXIV  (1076),  p.  220,  1.  23. 

royaux,  en   étaient  les   signes   indispensables  (^'  N°  XXXVI  (1060-1067),   p.  106,  n.  h. 

d'authenticité  :  «  Producte  sunt  in  médium  que-  '''  Voir  par   exemple  les  originaux  :  n°  IV 

dam  carte  cum  uno  privilegio  nullius  auctori-  (1060),  p.  i5;  n°  XVI  (io63),  p.  /i8. 

tatis  vel  ponderis,  que  cum  magna  dubietate  '*'  Voir  par  exemple  les  originaux  :  n°  XIII 

Corbiniacensem  locum  ad  Flaviniacense  mo-  (1061),  p.  4^i;  n°  XV  (io63),  p.  4^7,  et  p.  434. 

nasterium  pertinuissse  monstrabant;  et  quum  '*'    Voir   par   exemple    l'original    n°   XXIV 

(corr.  quoniam)  sine  sigillo  vel  bulla,  que  pri-  (1066),  p.  69. 

vilegiorum  Romanoruni  pontificum  ac  precep-  '"'   Voir    n"    CX    (io84),     p-    282,    n.    i; 

torum  regum  certa  indicia  sunt,  auctoritates  n°  CXVl  (io8i-io85),  p.  296. 
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nou§  connaissons  le  mode  de  scellement  à  partir  de  1092  jusqu'à  la  fin  du 
règne W. 

Sur  tous  les  diplômes  de  Philippe  P"",  dont  l'authenticité  est  incontestable, 
pour  maintenir  le  gâteau  de  cire ,  sur  la  face  duquel  était  empreint  le  sceau , 
on  voit  qu'on  pratiquait  dans  le  parchemin  une  incision  cruciforme  dont  on 
relevait  les  bords  de  façon  à  donner  une  ouverture  en  losange  par  laquelle 
on  faisait  couler  la  cire  ensuite  étalée  au  revers  du  parchemin,  les  bords 
relevés  étant  pris  dans  la  cire. 

Une  charte-notice  de  l'an  1092  confirmée  par  Philippe  l''"',  et  qui  d'ailleurs, 
n'étant  pas  un  précepte,  a  pu  être  scellée  hors  de  la  chancellerie,  d'autant 
plus  qu'elle  a  été  expédiée  alors  que  le  roi  était  au  siège  de  Bréval,  présente 
trois  trous  irréguliers  par  lesquels  on  aurait  fait  couler  la  cire'-'.  Mais  la  trace 
du  sceau  est  peu  nette;  et  il  est  possible  qu'on  ait  sali  le  parchemin  et  pra- 
tiqué ces  trois  ouvertures  pour  faire  croire  à  l'apposition  du  sceau. 

On  a  considéré  comme  original  un  parchemin  sur  lec[uel  est  transcrit  un 
diplôme  de  Philippe  I'^  ayant  pour  objet  la  soumission  de  l'église  Saint- 
Magloire  de  Paris  à  l'abbaye  de  Marmoutiert^'.  L'emplacement  du  sceau  y  est 
marqué  par  deux  fentes  allongées ,  séparées  par  une  languette  de  parchemin 
épargnée  et  non  détachée  du  parchemin.  Mais  pour  d'autres  raisons  nous  ne 
croyons  pas  que  ce  soit  là  un  original.  Nous  retrouvons  le  même  mode  d'at- 
tache sur  une  charte  de  l'église  Saint-Léonard  de  Bellème,  dépendance  de 
Marmoutier,  et  que  nous  avons  rejetée  parmi  les  actes  fauxC'). 

'"'  Sur  un  privilège  pour  l'église  de  Com-  sceau  au  bas  du  parchemin,  après  toute  écri- 
piègne  de  l'an  1092  (n°  CXXIV,  p.  3i5,1.4),  ture.  Voici  la  liste  des  préceptes,  à  partir  de 
le  sceau  était  plaqué  avant  la  souscription  du  1092,  dont  nous  connaissons  le  mode  de  scelle- 
chancelier  et  la  date  ;  mais  sur  un  autre  pri-  ment  et  qui  tous  ont  été  scellés  de  cette  façon. 
vUège  pour  la  même   église,  et  de  la  même  Originaux  :  n°  CXXXV  (ioqS),  p.  343,  1.  32; 
année  (n°  CXXV, p.  817, 1.  19),  il  était  plaqué  n°  CXL  (1101),  p.  35o,  1.  19;  n°  CXLI  (1101, 
à  la  fin  de  l'acte,  au-dessous  ou  en  face  de  la  34  février),  p.  352,   1.   31;  n°  CLllI    (1101- 
souscription  du  chancelier.  Au  n"  GXXVII,  au-  1 106),  p.  386,  1.  3i;  n°  CLXl  (1 107),  p.  4oo, 
quel  nous  avons  assigné  la  date  de  1092,  le  1.  3i;  n°  CLXVIII  (1101-1108),  p.  /n3,  1.  20. 
sceau  est  intercalé  entre  les  souscriptions;  mais  —  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXVI  (1092, 
c'est  à  tort  que  nous  avons  daté  cet  acte  de  7   mars),   p.  32 1,  1.  3;  n°  CXXXIl   (1094, 
1092;  il  faut  le  laisser  à  l'année  1091  qui  est  i4févr. ),  p.  337,  1.  6. 
le  millésime  indiqué  dans  la  date;  voir  plus  '^'  N°  CXXVIII,  p.  327,  1.  1  et  n.  a. 
haut,  p.  LViii.  —  C'est  donc  au  cours  de  l'an-  '^'  N°  CXXXII,  copie  C,  p.  334,  note. 
née  1092  que  l'usage  s'établit  de  plaquer  le  '*'  lN°CLXXYI,p. 428.  V.plusloin,p.ccxxx. 
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Le  sceau  était  imprimé  sur  cire  vierge,  c'est-à-dire  sur  une  cire  non  colorée 
que  le  temps  a  rendue  plus  ou  moins  brune. 

La  chancellerie  de  Philippe  l"'  a  fait  usage  de  deux  types  de  sceau (^)  i 

Sceau  du  P''  type  : 

PHILIF  DÏ  GKR  \\  FRAICORV  REX 

Le  roi  barbu,  vêtu  d'une  robe  longue,  laissant  les  chevilles  à  découvert,  et 
d'un  manteau  agrafé  sur  l'épaule  droite,  la  tète  ceinte  d'une  couronne  dont 
le  cercle  est  orné  de  trois  tiges  bouletées,  tenant  de  la  main  droite  levée  une 
fleur  à  courte  tige  terminée  par  trois  boules ,  et  de  la  gauche  un  sceptre  ;  assis 
sur  un  siège  quadrangulaire  dont  la  face  est  ornée  de  deux  rangs  d'arcatures 
superposées,  les  pieds  sur  un  escabeau. 

Diamètre  du  champ  :  7 4  mm.  environ  (Pi.  VUI,  lig.   1  )('^). 

Sceau  du  2"  type  : 

PHIIIPPVS  •  DI  GKR  II  FRRHEORVm  REX 

Le  roi  barbu,  vêtu  d'une  robe  longue,  laissant  les  chevilles  à  découvert,  et 
à  manches  étroites,  et  d'un  manteau  agrafé  sur  l'épaule  droite,  la  tête  ceinte 
d'une  couronne  dont  le  cercle  est  orné  de  trois  fleurs  de  lis ,  tenant  de  la  main 
droite  levée  une  longue  tige  terminée  par  trois  pétales,  et  de  la  gauche  un 


'''  Le  premier  auteur  qui  ait  distingué  les 
deux  types  de  sceau  est  De  Stadier,  Sceau 
inédit  de  Philippe  1",  dans  Revue  archéologique, 
t.  IIP  (1847),  P-  7^6;  le  plus  ancien  exemple 
du  second  tjpe  qu'il  ait  connu  est  le  sceau 
plaqué  au  privilège  de  Saint-Germain-des- 
Prés,  Archives  nationales,  R20,  n°  6,  notre 
n"  CVI. 

'^'  D'après  l'exemplaire  des  Archives  natio- 
nales, K  20,  n°  /i  (notre  n°  XL,  A'.).  —  Ce 
premier  type  a  été  reproduit  par  Mabillon  ,  De 
re  diplomatica ,  p.  4^2  5,  d'après  le  sceau  du 
privilège   de    Saint-Denis ,    ci-dessous  n°   XL  ; 


Montfaucon,  Les  monamens  de  la  monarchie 
française,  t.  I,  p.  4oi  ,  pi.  LV;  Nouveau  traité 
de  diplomatique,  t.  IV,  p.  127;  De  Stadier, 
dans  Revue  archéologique ,  t.  IIP,  pi.  61  ,  n°  1  ; 
Cahier  et  Martin,  Mélanges  d'archéologie ,  t.  I, 
pi. XXX,  fig.  A,  d'après  Stadier;  Vicomte  de 
Caix  de  Saint- Aymour,  Anne  de  Russie,  2°  édit., 
p.  io3,  d'après  le  sceau  du  privilège  de^ Saint- 
Denis,  ci-dessous  n°  XL,  Archives  nationales, 
R  20,  n°  4  (Douët  d'Arcq,  n°  33).  Décrit  dans 
Douëtd'Arcq,  Archives  de  l'Empire,  Collection 
de  sceaux,  t.  1,  p.  270,  n°  33,  d'après  le 
sceau  du  même  privilège  de  Saint-Denis. 
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long  sceptre  fleurdelisé  (^),  assis  sur  un  siège  pliant  dont  les  pieds  sont  en 
forme  de  protome  de  lion,  ledit  siège  placé  sur  une  base  rectangulaire  sur 
laquelle  posent  les  pieds  du  roi. 

Diamètre  du  champ  :  76  mm.  environ  (PL  VIII,  fig.  2)(-'. 


Le  gâteau  de  cire  est  plus  ou  moins  large;  il  n'est  pas  très  régulier;  pour 
l'un  ou  l'autre  sceau  il  varie  de  80  à  97'^'  millimètres  suivant  que  la  cire 
s'est  plus  ou  moins  étalée. 

Le  premier  type  ne  diffère  du  sceau  d'Henri  P''  que  par  la  légende.  De  telle 
sorte  qu'un  roi  de  sept  ans  se  trouvait  représenté  par  un  homme  barbu(*),  tant 
on  se  préoccupait  peu  de  donner  à  l'image  du  roi  le  caractère  d'un  portrait; 
c'était  simplement  la  figure  de  la  majesté  royale. 

Le  premier  type  apparaît  pour  la  première  fois  sur  un  précepte  de  io6o(^^ 
et  pour  la  dernière  fois  sur  luie  charte  de  io7i('').  Dans  cet  intervalle  de 
temps,  un  seul  diplôme  a  été  scellé  du  sceau  du  second  type,  un  priA-ilège 
pour  Messines^  qui  porte  la  date  de  1066.  Il  n'y  a  là  qu'une  anomalie  appa- 
rente; car  nous  avons  établi  qu'en  raison  du  nom  du  chancelier  qui  La  sou- 
scrit, cet  acte  n'a  pu  être  expédié  et  scellé  aA^ant  1081  :  c'est  un  titre  de  1066 
renouvelé  entre  1081  et  io85(*). 

De  1072  à  1080,  aucun  acte  ne  nous  est  parvenu  muni  de  son  sceau.  Ce- 


>''  L'extrémité  inférieure  du  sceptre  pénètre 
dans  l'A  de  CRH;  tandis  que  sur  le  premier 
type,  l'exlrémité  inférieure  du  sceptre  est  ap- 
puyée sur  le  siège. 

'*'  D'après  l'exemplaire  des  Archives  natio- 
nales, K  20,  n°  6  (notre  n°  CVI).  —  Ce 
second  type  a  été  reproduit  par  De  Stadler, 
dans  Revue  archéologique,  t.  III^,  pi.  61, 
n°  3 ,  d'après  le  sceau  d'un  privilège  de 
Saint-Germaindes-Prés ,  ci-dessous  n°  CVI, 
Archives  nationales,  R20,  n°  6.  Décrit  dans 
Douët  d'Arcq,  Archives  de  l'Empire,  Collection 
de  sceaux,  t.  I,  p.  271,  n°  34,  d'après  le  sceau 
du  même  privilège  de  Saint- Germain-des- 
Prés. 

'■^'  Généralement  le  diamètre  est  d'environ 
go  mm.  Le  sceau  qui  a  gy  mm.  est  celui  qui  est 


plaqué  sur  notre  n°  XIII,  Archives  nationales, 
K  20,  n°  2. 

'*'  Cette  observation  a  été  laite  par  M.  Max 
Prinet,  De  quelques  portraits  sigillaires,  dans 
Revue  numismatique ,  igoS,  p.  283. 

«  NMV,  p.  1 5,  note    1. 

(«)  ]\}°  LVI,  p.  i48.  Nous  n'avons  plus  de  ce 
diplôme  que  des  copies  et  des  fac-simiie  par- 
tiels. Mais  d'après  une  note  jointe  à  la  copie 
de  la  Collection  Moreau,  vol.  3o,  fol.  169 
(ci-dessous,  p.  lAg,  note),  le  sceau  était  sem- 
blable à  celui  dont  Mabillon  a  donné  l'image , 
De  re  diplomatica,  p.  420;  or  le  sceau  dessiné 
dans  Mabillon  correspond  à  notre  premier 
type. 

''>  N°  CXVl,  p.  2go,  et  p,  3g6,  note  b. 

'*'  Voir  p.  2go,  note  1. 
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pendant  une  description  trop  sommaire  du  sceau  royal  jadis  plaqué  sur  le 
privilège  de  fondation  de  Saint-Amé  de  Douai,  du  28  février  io76('),  si  elle 
est  exacte,  permet  de  conjecturer  qu'à  cette  date  le  sceau  du  premier  type 
était  encore  en  usage;  car  les  notaires  qui  ont  délivré  la  copie  en  i568  ont 
transcrit  ainsi  la  légende  du  sceau  :  Philipiis  Dei  gratia  Francorum  rex;  or 
sur  le  premier  type ,  le  nom  du  roi  est  écrit  avec  un  seul  P  au  milieu  du  mot , 
et  sur  le  second  avec  PP. 

Le  sceau  du  second  type  apparaît  sur  un  précepte  du  7  avril  loSo''^'.  Par 
la  suite,  c'est  celui  que  nous  rencontrons  sur  tous  les  diplômes  jusqu'à  la  fin 
du  règne  (^^. 


15.  Souscriptions.  —  L'usage  s'introduisit  au  yS-  siècle  de  faire  souscrire 
les  actes  royaux  par  des  témoins,  ou  plutôt  d'inscrire  à  la  fin  de  l'acte,  sous 
forme  de  souscriptions,  la  liste  des  témoins.  Ces  souscriptions,  en  effet,  sont 
rarement  autographes. 

Quelle  est  l'origine  de  cet  usage  transporté  des  actes  privés  dans  les  royaux? 
Comme  les  chartes  expédiées  au  nom  d'Hugues  Capet,  duc,  portent  les  sou- 
scriptions de  ses  fidèles'''),  on  pourrait  croire  que,  devenu  roi,  ce  personnage  a 
conservé  dans  sa  chancellerie  quelques  notaires,  précédemment  à  son  service, 
qui  sont  restés  attachés  à  leiu's  pratiques,  tandis  que  d'autres  notaires,  de  la 
chancellerie  des  deraiers  rois  carolingiens,  ont  continué  d'expédier  des  actes 
royaux  dans  les  formes  anciennes;  car  il  y  a  des  diplômes  d'Hugues  Capet 
qui  ne  portent  d'autre  souscription  de  celle  du  roi.  Mais  cette  hypothèse 
n'aurait  de  valeur  que  si  l'on  avait  étaJali  que  Hugues  Capet  avait  comme  duc 


'''  N"  LXXX,  p.  202.  Pendant  l'impression 
de  notre  recueil,  l'original  de  cette  charte  a 
été  retrouvé  ;  mais  les  deux  sceaux  dont  il  était 
muni ,  ceux  du  roi  et  de  l'archevêque  de  Reims , 
ont  disparu.  Voir  p.  /t/ti. 

(='  N°XCIX,p.  257,1.  11  et  note  a. 

'^'  Le  dernier  diplôme  où  ce  sceau  soit  en- 
core plaqué  est  un  privilège  pour  Mozat,  de 
logS,  n°  CXXXV,  p.  oko,  note  h.  Mais  une 
copie  du  xviii"  s.  du  diplôme  n°  CXXXVIII, 
donné  à  Melun  en  iioo,  nous  a  conservé  la 
description  du  sceau  (voir  p.  34<S,  note  a);  la 
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légende  était  celle  du  second  type.  Nous  sa- 
vons également  que  la  légende  du  sceau  pla- 
qué sur  le  diplôme  n°  GLXl,  de  l'an  1107, 
était  la  même.  (Voir  p.  4o3,  note  h.  Voir  en- 
core p.  /i.i3,  note  a  et  p.  4.i5,  note  h.) 

'*'  Voir  par  exemple  une  charte  d'Hugues 
Capet,  duc,  de  l'an  975,  puUiée  dans  Gallia 
christiana ,  t.  VIII ,  instrum. ,  col.  486 ,  et  dans 
Thillier  et  Jarry,  Cartalaire  de  Sainle-Croix 
d'Orléans,  p.  128,  n°  lxiii;  une  autre  charte 
du  même  duc,  de  l'an  981,  pid^liée  dans 
Lot,  Les   derniers   Carolingiens,  p.   /1.02  ,  n°  4.. 
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une  chancellerie.  L'introduction  de  ces  souscriptions  de  fidèles  dans  le  pro- 
tocole final  trouve  une  explication  plus  simple  dans  le  caractère  même  de  la 
royauté  sous  les  premiers  Capétiens.  Le  roi  n'agit  plus  que  de  concert  avec 
ses  fidèles;  il  ne  prend  plus  une  décision  qu'après  les  avoir  consultés.  Dans  la 
plupart  des  diplômes,  le  roi  déclare  agir  sur  le  conseil  et  avec  le  consente- 
ment des  grands  ou  des  personnes  de  son  entourage  (^' .  D'où  il  suit  cpie  ces 
fidèles  qui  ont  donné  leur  assentiment  à  l'acte  royal  sont  appelés  à  le  sou- 
scrire. Il  est  vrai  qu'outre  les  fidèles  du  roi,  d'autres  personnages  souscrivent 
quelquefois  les  diplômes,  savoir  les  intéressés.  S'il  n'est  pas  surprenant  cjli'on 
requière  la  souscription  de  personnes  aux  droits  ou  prétentions  de  qui  l'acte 
royal  pouvait  porter  atteinte ,  afin  de  constater  leur  consentement  et  d'éteindre 
dans  l'avenir  toute  opposition  de  leur  part,  si  fimportance  des  souscriptions 
des  destinataires  appai'aît  encore  clairement  dans  des  conventions,  d  est,  au 
contraire ,  singulier,  qu'on  fasse  souscrire  un  privilège ,  acte  de  pure  lilDéralité , 
par  ceux-là  même  à  qui  il  est  concédé  et  qui  l'avaient  sollicité.  Cette  anomalie 
s'explique  si  l'on  remarque  que  les  impétrants  assistaient  à  la  déclaration  de 
la  volonté  royale,  ou  qu'ils  se  présentaient  devant  le  roi  pour  recevoir  de  sa 
main  même  le  privilège  royal.  Leur  nom  était  dès  lors  inscrit,  au  bas  de 
l'acte ,  au  même  titre  que  celui  des  autres  fidèles  en  présence  de  qui  le  roi 
avait  déclaré  sa  volonté  ou  délivré  l'acte  qui  en  portait  témoignage. 

Les  souscriptions  des  diplômes  de  Philippe  ¥"  se  répartissent  donc  en  deux 
groupes  :  celles  des  fidèles  de  f  entourage  du  roi,  et  celles  des  intéressés  ou  de 
leurs  représentants. 

Il  est  inutile  d'insister  sur  la  disposition  des  souscriptions,  qui  ne  diffère 
pas  de  ce  qu'elle  était  dans  toutes  les  chartes  de  l'époque.  Ordinairement  le 
nom  du  témoin  est  au  génitif  précédé  du  mot  Signam  ou  de  l'abréviation  -S". 
Quelquefois  le  nom  est  au  nominatif,  auquel  cas  les  noms  des  témoins  sont 
précédés  du  mot  inierfaere^-\  ou  d'une  formule  plus  développée  :  Huic  légi- 
time libertatihi  testes  legitimi  interfiiere'^^\  Hajiis  concessionis  sunt  isti  tesles^'^\  etc. 
Les  souscriptions  sont  disposées  en  colonnes  ou  écrites  en  pleine  ligne  à  la 
suite  les  unes  des  autres. 


(')  Voir  plus  liaul,  p.  cvili.  .     P)   N»  XXIV  (1066),  p.  6y,  1.  6. 

(''  N°C(io8o),p.  260, 1.  1  w  N°LXXXIX(i077),p.  232,1.  8. 
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Quelques  actes  sont  dépourvus  de  souscriptions ,  nous  entendons  qu'ils  n'en 
ont  d'autres  que  celles  du  roi  et  du  chancelier  ('). 

16.  Souscriptions  des  palatins.  —  Les  souscriptions  nous  font  connaître 
les  membres  du  palais  qui  assistaient  le  roi  dans  l'administration  du  royaume , 
vivaient  ordinairement  auprès  de  lui,  le  suivaient  dans  ses  déplacements,  et 
aussi  les  fidèles  que  le  roi  appelait  occasionnellement,  dans  des  circonstances 
particulières,  ou  f[u'il  convoquait  aux  assemblées  politiques  et  judiciaires, 
conventus,  colloqaium,  caria. 

Un  certain  nombre  de  diplômes  cj[ue  le  roi  déclare  avoir  délivrés  dans  une 
de  ces  assemblées  nous  en  révèlent  la  composition.  Tel  est ,  par  exemple ,  un 
diplôme  de  1 066,  relatant  un  jugement  de  la  cour  du  roi  en  faveur  de  Saint- 
Médard  de  Soissons,  rendu  dans  une  assemblée,  «  colloquium  publicum», 
tenue  à  Compiègne'^'.  Tel  encore  un  diplôme  de  la  même  année  où  est 
rapporté  un  jugement  des  grands  ('). 

Un  privilège  délivré  à  Paris,  le  2 g  mai  1067  W,  aux  chanoines  de  Saint- 
Martin-des-Champs ,  est  souscrit  non  seulement  par  des  personnages,  comme 
Hugues,  frère  du  roi,  Baudouin,  comte  de  Flandre,  l'évèque  de  Paris,  des 
clercs  parisiens,  des  officiers  du  palais,  des  chevaliers  de  l'Ile  de  France, 
qui  pouvaient  se  trouver  au  palais  en  dehors  d'une  réunion  extraordinaire, 


"'  N°Xni(io6i),p.  il-,  n°  XV  (io63), 
p.  A7,  et  p.  /t3d;  n»  XVI  (io63),  p.  AS  (ce 
diplôme  ne  porte  cpie  la  souscription  du  roi, 
celle  de  la  reine  Anne  et  celle  d'un  chape- 
lain faisant  fonctions  de  chancelier)  ;  n°  XXXI 
(1067),  p.  97;  n°  XL  (1068),  p.  117  (ce  di- 
plôme a  été  rédigé  d'après  un  modèle  de 
l'époque  carolingienne);  n°  CXL  (iioi), 
p.  35o;  n°  CLXVIII  (noi-1108),  p.  4i2. 
Nous  ne  citons  que  des  originaux ,  car  les  co- 
pistes ont  souvent  négligé  de  transcrire  les 
souscriptions  ou  n'en  ont  transcrit  qu'une 
partie.  Ainsi,  au  n°  LXXIII  (1076),  p.  i85,  le 
copiste  du  cartrdaire  de  Saint-Magloire  s'est 
contenté  de  copier  la  formule  :  »  Hujus  vero 
firmitatis  nosire  testes  existunl»,  omettant  les 


noms  de  ces  témoins.  Au  n°  CIX  (io83), 
p.  278,  note  c,  les  copistes  des  carlulaires  de 
La  Sauve-Majeure  ont  laissé  de  côté  les  noms 
des  témoins  donnés  par  un  vidimus.  Du  di- 
plôme n°  XI  (1061),  p.  34,  nous  avons  deux 
copies  :  les  noms  des  témoins  diffèrent  de 
l'une  à  l'autre.  Au  n°  XXXVI  (1060-1067), 
p.  106 ,  les  mots  «  et  ceteri  cpiamplurimi  clerici 
et  laici  »  semjjlent  indiquer  que  le  copiste  n'a 
transcrit  que  les  noms  des  premiers  témoins, 
bien  qu'il  ait  eu  l'original  sous  les  yeux.  Au 
n°  XLII  (  1 06  g) ,  p.  1 1 9 ,  la  note  «  et  plures  alii 
qui  notantur  in  carta  »  a  le  même  sens. 

<-'  ]N°XXVIl,p.  80,1.  3. 

«  N-XXVII^p.  85,1.  37. 

c)  N°  XXX,  p.  91. 
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mais  aussi  par  l'archevêque  de  Sens,  les  évêques  d'Amiens,  de  Troyes,  de 
Chàlons,  de  Séez,  les  comtes  de  Soissons  et  de  Meulan.  Cette  multiplicité 
de  témoins  jointe  au  fait  qvie  le  diplôme  est  daté  du  2g  mai,  c'est-à-dire 
du  surlendemain  de  la  Pentecôte ,  suffirait  à  étalolir  que  nous  sommes  en  pré- 
sence d'une  de  ces  assemblées  qui  se  tenaient  aux  grandes  fêtes  de  l'année ,  si 
dans  l'acte  même  le  roi  ne  déclarait  qu'il  avait  provoqué  une  réunion  de  ses 
évêques  et  de  ses  grands  pour  faire  procéder,  en  sa  présence ,  à  la  dédicace  de 
l'église  de  Saint-Martin  t^) . 

A  Melun,  en  1067,  le  roi  déclare  qu'il  a  ordonné  aux  évêques  et  aux 
grands,  réunis  en  assemblée,  de  confirmer  un  dqjlôme  et  qu'il  a  fait  consigner 
leurs  noms  sur  l'acte  même  (^'.  Comme  il  s'agit  d'une  renonciation  par  un 
certain  Guy  aux  coutumes  qu'il  prétendait  prélever  sur  une  terre  de  Saint- 
Benoit-sur-Loire,  il  est  probalale  que  le  privilège  royal  a  été  rendu  en  suite 
d'une  sentence  arbitrale  de  la  cour.  En  outre,  puisque  l'acte  a  été  confirmé 
par  l'assemblée  entière,  les  souscriptions  nous  donnent  la  composition  d'une 
cour  royale.  Là  il  y  avait  la  reine  Anne  et  son  mari,  le  comte  Raoul  de 
Valois ,  le  comte  Baudouin ,  tuteur  du  roi ,  les  évêques  d'Amiens ,  de  Paris ,  de 
Chartres  et  d'Orléans,  Guy,  comte  d'Abbeville,  Hugues,  comte  de  Dammar- 
tin,  Guy  de  Montlhéry,  Gosselin  de  Chauny,  Guillaume  de  Gometz,  Robert, 
avoué  d'Arras,  Hugues  Hauet,  Hugues  de  Clermont,  Hugues  Doubleau,  Gau- 
tier, fils  d'Arcliaiiibaud  de  Chappes,  les  quatre  grands  officiers,  puis  le  pane- 
tier,  le  queux,  un  échanson,  vm  chambellan,  le  chambellan  des  enfants  du  roi, 
le  précepteur  du  roi ,  Engeran ,  et  Marcelin ,  précepteur  du  frère  du  roi ,  les  pré- 
vôts de  Paris,  de  Melun  et  d'Etampes,  puis,  représentant  l'abbé  de  Saint- 
Benoît,  deux  moines  dont  l'un  était  prévôt  de  la  terre  sur  laquelle  le  cheva- 
lier Guy  prétendait  exercer  des  droits,  le  maire  de  cette  terre,  les  maires  qui 
administraient  pour  Saint-Benoît  les  domaines  de  Sainville  et  d'Authon,  le 
chevalier  Tendon  d'Etampes;  sans  compter  Baudouin,  chancelier  du  roi,  et 
les  chapelains  Eustaehe  et  Geoffroy  qui  l'assistaient. 


'''  N°  XXX,  p.  92,  1.  ik  :  «Ad  cujus  dedi-  ^~^(=)  N"  XXXll,   p.   98,   1.   9  :    «Praecepimus 

cationemceIebrandam,muitoevocafoconvenlu  equideni    omni    conventiii    tam    ejîiscoporum 

pontiiicmn  et  procernm  noslrorum  nol)iliiini  quam  proceriiin  necnon  et  principuin  ut  hanc 

tam  clericorum  cpiani  laicoi'uni ,  ego  ipse  pre-  cartulam  coniiroiarent ,  iiiipositis  notis  suorum 

sentiam  meam  obtuli.  »  nominum.» 


INTRODUCTION.  cxxxiir 

Une  charte  d'Hugues,  comte  de  MeulanW,  fut  confirmée  dans  une  cour 
tenue  à  Poissy  ;  mais  nous  ne  connaissons  cette  confirmation  que  par  une  notice  ; 
nous  n'avons  donc  pas  les  noms  des  grands  qui  composaient  cette  cour  et  qui , 
si  nous  en  croyons  la  notice,  avaient  tous  souscrit  la  charte  de  leur  propre 
main. 

Un  privilège,  daté  de  Paris,  le  18  mars  1070,  reçut  les  signes  de  valida- 
tion en  présence  de  la  cour  (-'. 

Nous  apprenons  d'un  diplôme  de  1071,  que  le  26  décembre  de  cette  année- 
là  ('),  une  assemblée  eut  lieu  à  Laon,  pendant  la  tenue  de  laquelle  le  roi  se 
fit  couronner  dans  l'église  de  Laon  par  l'archevêque  de  Reims ,  assisté  des  évo- 
ques de  Laon,  de  Soissons,  de  Chàlons,  de  Senlis,  de  Noyon,  de  Paris, 
d'Amiens  et  de  Beauvais.  Leurs  noms  furent  inscrits  au  bas  du  privilège  ac- 
cordé à  l'église  de  Laon  et  qui  ne  fut  expédié  que  quelques  jours  après,  à 
Mareohim  dans  le  Cambrésis. 

Le  diplônîe  par  lequel  le  roi  érigea ,  en  1077,  l'église  Saint-Pierre  de 
Néauphle-le-Vieux  en  abbaye,  fut  confirmé  dans  une  assemblée  des  grands'*'. 

Un  jugement  rendu  par  la  cour  du  roi,  à  Poissy,  le  jour  de  l'Epiphanie, 
en  1082  ,  a  été  consigné  dans  un  diplôme  daté  de  ce  jour  même  f^'. 

Ces  chartes,  dans  lesquelles  il  est  expressément  fait  mention  d'une  assem- 
blée royale,  ne  sont  pas  assurément  les  seules  qui  aient  été  délivrées  dans  de 
pareilles  assemblées. 

Les  souscriptions  d'autres  diplômes  attestant  la  présence  au  palais  de  plu- 
sieurs personnages ,  évêques  ou  comtes,  dont  la  résidence  était  éloignée  du 
lieu  où  l'acte  a  été  fait  ou  donné,  indiquent  assez  qu'ils  ont  été  délivrés  à 
l'occasion  de  la  réunion  d'une  cour. 

Nous  ne  dresserons  pas  la  liste  des  fidèles  du  roi  dont  les  noms  paraissent 
le  plus  souvent  au  bas  des  diplômes,  et  qui  par  conséquent  étaient  ses  ordi- 
naires conseillers. 

Qu'il  suffise  de  mentionner  ses  parents  et  ses  officiers. 

(i)   N°  XL  VII,  p.   i3o,  1.  II.  matnm  nieorum  regali  more  corroboravimus.  » 
m  jVJ"    LI,  p.   iSg,  1.   7   :   «présente  curia  '*'  iN°  CVI,  p.  271,  1.  7  :  «  cum  die  epypha- 

meoruni  procerum.  »  norium  resideremus  Pissiacensis  castri  palatio 

'  '  N°LX1,  p.  162,  1.  11.  unacum  proceribus  nostris.  »  Cf.  p.  372,  1.  1 1 

(4)  N''XCI,p.  235, 1.  34:  «in  conventu  opti-  et  i5. 
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17.  Souscription  de  la  reine  Anne.  —  La  reine  Anne,  veuve  d'Henri  I"', 
mère  du  roi,  bien  qu'elle  se  soit  remariée  à  Raoul,  comte  de  Valois,  resta 
auprès  de  son  fils.  Elle  n'avait  pas  la  tutelle,  mais  elle  prit  part  au  gou- 
vernement (^).  Elle  a  souscrit  un  assez  grand  nombre  d'actes  royaux  de  1060 
à  io65(^'.  n  semble  que  ce  soit  de  sa  main  même  qu'elle  ait  signé  un  di- 
plôme de  106  3,  au  bas  duquel  "figure  son  nom,  suivi  de  son  titre  de  reine, 
en  caractères  cyrilliques  (^). 

Si  dans  la  seconde  moitié  de  l'année  10 65  et  en  1066,  son  nom  ne  figure 
au  bas  d'aucun  diplôme,  c'est  cpie  le  roi  ayant  presque  constamment  séjourné 
dai'is  le  Nord  de  la  France  et  ayant  fait  avec  le  comte  Baudouin  un  assez  long 
séjour  en  Flandre,  sa  mère  ne  l'accompagna  pas.  Puis  Philippe  ayant  été 
mis  hors  de  page  en  1066,  et  probablement  en  automne,  la  présence  de  sa 
mère  lui  devint  moins  nécessaire.  Aussi  ne  trouve-t-on  plus  sa  souscription 
que  dans  deux  actes  qui  sont,  l'un,  un  diplôme  de  1067,  donné  à  Melun, 
lors  d'une  assemblée  des  grands W,  l'autre,  une  charte  confirmée  par  le  roi, 
à  Paris,  en  icjô  (^'. 

C'est  le  lieu  de  signaler  la  souscription  fréquente  (°'  du  comte  Raoul  de 
Valois,  devenu  le  beau-père  de  Philippe  par  son  mariage  avec  Anne  de  Russie. 

18.  Souscription  du  comte  Baudouin,  tuteur.  — On  s'attendrait  à  trouver 
dans  le  protocole  final  de  tous  les  actes  royaux  expédiés  pendant  la  minorité 
de  Philippe,  la  souscription  de  son  tuteur  le  comte  Baudouin.  11  n'en  est  rien. 

'')   Voir  plus  haut ,  p.  XXXI.  ''"''  N"  II  (1060),  p.   7,  1.  1;   n'  III  (1060), 

t'')  NMI  (ïo6o),p.  7,  1.  11;  n°  111(1060),  p.  12,1.  io;n''X(io6i),p.  3i,l.  35;n''XVin 

p.  12,  1.  2;  n-IV  (1060),  p.  i/t,  1.  32;  n°  V  (io65),  p.  53,  1.  8;  n°  XIX  (io65),  p.  56, 

(1060),  p.  17, 1.  6;n°  X  (1061),  p.  3i,  1.  28;  1.8;n°XX(io65),p.  58,1.4;n°XXI(io65), 

n»  XI  (1061),  p.  34,  1.  d;  n"  XVI  (io63),  p.  ôg,  1.   18;  n°  XXII  (io65),  p.  63,  1.  4; 

p.  48,1.  3o;n°  XVIII  (io65),  p.  53,1.  6.  n°  XXra(io65),  p.  66,1.  11;  n'  Ll  (1070), 

(')  N°XVI,p.  48,  1.  3o,  etnotei.  p.  iSg,  1.  8;  n"  LXI  (1071),  p.  162,  1.  16; 

<")  N"  XXXII,  p.  98,1.  19.  n°LXII(io72),p.  i65,l.  2o;n°LXV(i073), 

<*'  N°LXXV,  p.  191,  1.  19.  p.  172,  1.  3;  n°LXVI(io74),  p.  173,1.  9. 
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Et  il  est  même  remarcjnable  que  certains  actes  des  premières  années  du  règne 
ne  portent  ni  la  souscription  du  tuteur,  ni  celle  de  la  reine-mère  (''.  La  souscrip- 
tion du  tuteur  était  si  peu  nécessaire  à  la  validité  d'un  acte  du  roi  mineur  que 
Baudouin  n'a  pas  même  souscrit  un  privilège  concédé ,  sur  sa  demande ,  aux 
chanoines  d'Hariebeke  l^). 

Pour  la  période  comprise  entre  1060  et  1066,  sur  27  actes,  diplômes,  ou 
chartes  confirmées  par  le  roi,  qui  nous  sont  parvenus,  neuf  seulement  présen- 
tent la  souscription  du  comte  de  Flandre'^).  En  revanche,  Baudouin  confirma 
encore  quelques  diplômes  après  la  majorité  du  roiC''. 

1 9.  Souscriptions  des  frères  du  roi.  —  Les  frères  du  roi,  Robert  et  Hu- 
gues ont  souscrit  quelques  diplômes  royaux.  La  souscription  de  Robert  parait 
trois  fois (=',  la  dernière  fois  sur  un  acte  du  i/i  mai  1061;  il  mourut,  sans 
doute,  peu  après;  car  les  chroniqueurs  disent  qu'il  mourut  enfant.  Quant  à  la 
souscription  d'Hugues,  on  la  rencontre  de  1067  à  1082  ('''.  Dans  un  diplôme 
de  1076'"'  on  lui  a  donné  le  surnom  de  «  Grand  »,  que  les  historiens  lui  ont 
conservé.  Il  est  ordinairement  qualifié  simplement  frère  du  roi;  mais  un  di- 
plôme de  janvier  1079  fait  précéder  son  nom  du  titre  de  comte'®';  il  était 
devenu  en  effet  comte  de  Vermandois  par  mariage  avec  la  fille  d'Herbert  IV. 

20.  Souscriptions  des  reines  Berthe  et  Bertrade.  —  Les  désordres  qui 
marcjuèrent  la  vie  privée  du  roi  suffisent  à  rendre  compte  de  la  rareté  de  la 
souscription  de  ses  femmes  Berthe  et  Bertrade. 


''*  Pour  ne  citer  que  des  originaux  :  n"'  XTII 
et  XV. 

'■-'  N"  XV,  p.  45  et  p.  AU. 

t'I  N"  11  (1060),  p.  7,  1.  13;  n°  III  (1060), 
p.  13,1.  8  et  9;  n°XVlI(io63),  p.  5o,  1.  3i; 
n"  XVIll  (io65),  p.  53,  1.  2;  n°  XIX  (io65), 
p.  56,  1.  7;  n''XX(io65),p.  58,1.  3;n'"XXI 
(io65),  p.  59,1.  16;  n'XXlinioeS),  p.  66, 
1.  io;n°XXVll  (io66),p.  83,1.  10. 

w  N°  XXX  (1067),  p.  93,  1.  9;  n°  XXXII 
(1067),  p.  98,1.  20;n''XXXIV(io67,7août), 
p.  102,  1.  22;  cette  dernière  souscription  est 
plutôt  celle  de  Baudouin  VI  que  celle  de  Bau- 


douin V,  car  l'auteur  de  la  charte  dit  qu'il  l'a  fait 
confirmer  par  le  comte  Baudouin ,  cousin  du  roi. 

<='  N"  IV  (1060),  p.  id,l.  33;  n°  V(io6o), 
p.  17,  1.  6;  n°  X  (1061,  lA  mai) ,  p.  3i,  1.  34. 

«  N°  XXX  (1067,  39  mai),  p.  93,  1.  9; 
n"  XXXIX  (1068),  p.  ii3,  1.  i;  n"  XLIII 
(1069),  p.  133,  1.  10;  n°  Ll  (1070),  p.  139, 
1.  7;  n'LIV  (1071),  p.  i45,  1.  i/t;  n°  LXXVl 
(1075),  p.  193,  1.  8;  n°  LXXVIII  (1075), 
p.  199, 1.  2.4;  n"  XCIV  (1079),  p.  3-44, 1.  17; 
n"GVIl(io83),  p.  373,  1.  36. 

(')  N°  LXXXIV  (1076),  p.  220,  1.  34. 

'»>  N°  XCIV  (1079),  p.  244,1.  17. 
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La  souscription  de  Berthe  n.e  paraît  que  sur  un  seul  privilège  ('),  de  1075. 
Elle  a  en  outre  signé  un  acte  de  nantissement  par  lequel  le  roi  avait  engagé 
\m  domaine  aux  chanoines  de  Saint- Vincent  de  Senlis,  ses  créanciers  ('^). 

La  reine  Berlrade  n'a  signé  d'une  croix  que  les  titres  de  propriété  de  Saint- 
Nicolas  d'Angers,  présentés  par  les  moines  de  cette  abbaye  à  la  confirmation 
du  roi,  le  1  1  octobre  1  106,  lors  d'un  séjour  que  celui-ci  fit  à  Angers  avec  sa 
femme  (^l  On  notera  qu'elle  a  donné  son  consentement  à  deux  actes  royaux 
des  dernières  années  du  règne  (''). 

21.  Souscriptions  des  grands  officiers.  ^  Les  souscriptions  cpii  revien- 
nent le  plus  souvent  au  bas  des  diplômes  sont  celles  des  grands  officiers  du 
palais,  le  sénéchal,  le  connétable,  le  chambrier  et  le  bouteiller. 

De  1060  à  io65  on  ne  relève  sur  les  diplômes  que  quelques  souscriptions 
isolées  de  grands  officiers (").  Mais  en  io65,  ils  paraissent  tous  quatre  au  bas 
de  deux  diplômes  ;  et  au  fur  et  à  mesure  qu'on  avance  dans  le  règne ,  on  trouve  de 
plus  en  plus  frécpiemment  les  souscriptions  des  quatre  officiers  au  bas  des 
diplômes;  mais  outre  qu'elles  n'ont  pas  de  place  déterminée  parmi  les  autres 
souscriptions,  elles  ne  sont  pas  même  toujours  rapprochées  les  unes  des  autres. 
C'est  seulement  dans  deux  diplômes ,  de  1  1  o  6  et  1  1  o  7 ,  que  ces  cpiatre  sou- 
scriptions paraissent  à  l'exclusion  de  toute  autre  (°'  et  précédées  de  la  formule 
qui  prévaudra  au  xii'^  siècle  :  astantihus  de  palatio  nostro  quorum  nomina  sub- 
titalata  sunl  et  signa. 

22.  Liste  des  sénéchaux.  —  Le  titre  officiel  du  sénéchal  est  dapifer.  Ainsi 
est-il  qualifié  dans  les  souscriptions.  D'ordinaire  son  nom  est  suivi  de  ce  sim- 
ple titre,  exceptionnellement  de  dapifer  régis,  expression  qui  se  justifie  dans 
certaines  chartes  où  paraissent  d'autres  sénéchaux  (^\  dont  il  est  utile  de  le 

C'  N'LXXVIII,  p.  19g,  L  33.  '•^''  Voir  pins  loin,  p.  cxLvm,  le  tableau  des 

(')  N"  CXXX;  p.  33j,  1.  16.  grands  ofllciers. 

w  N»CLVlI,p.395,l.  i;n°CLVllI,p.  396,  «  N"  CLVI  (1106),  p.  390, 1.  sS;  n°CLXI 

1.  23.  Cf.  p.  393,  note.  (1107),  p.  4o3,  1.  25. 

('')   N°  CXLI  (1101),  p.   352,  1.  8  :  «donna  '''  Charte -partie,   confirmée  par  le  roi,  et 

B.regina  annuente  »  ;  n°  CLXVIII  (i  loi-i  108),  souscrite  par  le  sénéchal  de  l'évèque  de  Paris, 

p.  /u3,  1.  18:  «nos  et  Lucdovicus  filius  noster,  n"'  XLVllI  et  XLIX,  p.  i33,  1.  i5,  et  p.  j3-'i, 

et  regina.  »  1.  17.  —  Diplôme  royal,  où  paraît  aussi  le  se- 
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distinguer,  ou  qu'on  pourrait  imputer  à  des  copistes  f^'  désireux  de  préciser, 
si  on  ne  la  rencontrait  une  fois  dans  un  diplôme  original-'.  Cette  désignation 
nous  amène  d'ailleurs  à  la  forme  dapifer  noster  employée  dans  les  diplômes 
de  1  106  et  1  107  (^'.  Le  titre  senescalcas,  ou  reçjis  siniscal[c]us ,  ne  se  rencontre 
mie  dans  deux  chartes,  dont  l'une  est  au  nom  de  la  reine  AnneC'),  et  l'autre, 
au  nom  de  Bouchard  de  Corbeil  t^'l 

La  souscription  du  sénéchal  apparaît  pour  la  première  fois  dans  un 
diplôme  du  26  janvier  106  5.  C'était  alors  Raoul  W;  la  souscription  de  ce 
sénéchal  pai'aît  pour  la  dernière  fois  au  bas  d'un  diplôme  donné  à  Senlis, 
en  1069,  avant  le  4  aoûtW. 

Ce  Raoul  était  dit  «  de  Beauvais  »  »*'  ;  ses  biens  étaient  sis  à  Beauvais  et  dans 
le  Beauvaisis^^). 

En  la  même  année  1069  et  aussi  avant  le  /i  août,  Baudouin,  successeur  de 
Raoul  au  dapiférat,  souscrit  unpriA'ilège  en  faveur  de  Saint-Germain  de  Pon- 
toiseî^").  Il  resta  peu  de  temps  en  charge,  car  son  nom  parait  pour  la  dernière 
fois  au  bas  d'un  diplôme  du  18  mars  loyot"'. 


néchal  de  l'évêque  de  Chartres,  n°  CXVIII, 
p.  3o2 ,  1.  ]. 

O  N-LXXXVII,  p.  228,  1.  31;  n°  XCIV, 
p.  24.4,  1.  i5;  n°CXV,  p.  290, 1.  12.  —  Copie 
contemporaine  de  l'original  :  n°  CXXXII, 
p.  336,  1.  17. 

(■->  N°CXXXV,  p.  343,  1.  23. 

(=>  N-CLIV,  p.  388, 1.  2  3;  n°CLVl,  p.  Sgo, 
1.  26;  n°  CLXI,  p.  /|.o3,  1.  26. 

<"'  N°  XXXVI,  p.  106,1.  18. 

«  N-LX,  p.  i58,  1.  20. 

«  N°  XVIII,  p.  54,1.3. 

'■"'  N°  XLIII,  p.  120,  1.  12.  11  est  inutile 
d'énumérer  ici  tous  les  diplômes  souscrits  par 
le  sénéclial  Raoul  do  io65  à  io6n,  puisqu'on 
en  trouvera  plus  loin  ,  p.  cxlviii  ,  la  liste  dans 
le  tableau  de  la  succession  des  grands  officiers. 

'*'  Dans  une  charte  de  Foulque ,  évoque  de 
Beauvais,  de  l'an  1092,  il  est  appelé  «  Radul- 
fum  Belvacensem,  quondam  régis  dapiferimi». 
(ThUlier  et  Jarry,  Carlulaire  de  Suinte-Croiœ 
d'Orléans  p.  4  ,  n°  m.) 
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'"'  Notice  rappelant  l'abandon  fait  par  Ra- 
didfas  senescalcas  aux  moines  de  Marmoutier 
établis  à  Auneuil  de  «  omnes  consuetudines 
quas  habebat  in  domo  et  in  vinea  Belvaci». 
(  Abbé  Deladreuc ,  Auneuil,  dans  Mémoires  de 
la  Sociélé  académique  de  l'Oise,  t.  IX,  p.  474.) 
—  Une  charte-notice  rapportant  un  jugement 
de  la  cour  de  Foulque,  évèque  de  Beauvais, 
nous  montre  Raoul,  sénéchal  du  roi,  sié- 
geant dans  la  cour  de  l'évêque  :  «  Hujus  pla- 
citi  testes  prolocutores  fuerunt  Lancelinus 
senex,  Radulphus,  dapifer  régis.  .  .  »  (Bil)lio- 
thèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  7 1 , 
fol.  19-19  v°).  Mais  on  s'étonnera  que  ce 
jugement  n'ayant  pu  être  rendu  qu'entre 
1089  et  logS,  dates  extrêmes  de  l'épiscopat 
de  Foulque,  Raoul  y  soit  encore  qualifié  da- 
pifer régis,  et  non  pas  quondam  dapifer  reçjis , 
comme  dans  la  charte  citée  à  la  note  précé- 
dente. 

i'»'  N'-XLV,  p.  127,1.  i/i. 

("1  N°Ll,p.  139,  1.  10. 

R 
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ACTES  DE  PHILIPPE  1" 


La  même  année  il  fut  remplacé  par  Ferry  t^),  qui  garda  le  sénescalat  jusqu'en 
1077  '^'. 

Ce  Ferry  n'est-il  pas  ce  familier  du  roi  qu'on  trouA'e  comme  témoin  de 
plusieurs  actes  antérieurs  à  loyot^'),  souscriA^ant  après  les  grands  oiEciers,  et 
dont  le  nom  n'est  ordinairement  suivi  d'aucun  titre ,  mais  qui  une  fois  est  qua- 
lifié chevalier  ?  Nous  inclinons  à  le  croire  quand  nous  remarquons  cpie  ce  Ferry 
disparaît  des  diplômes  au  moment  même  que  le  sénéchal  homonyme  apparaît. 
Bien  plus,  ce  chevalier  n'est-il  pas  le  même  que  le  personnage  appelé  Ferry 
de  Gorbeil,  qui  souscrivit  plusieurs  diplômes  du  même  temps  W? 

En  1077  ''''  ^^  107g!*')  le  sénéchal  s'appelait  Robert,  c'est-à-dire  Robert  «  de 
Castello  »  comme  on  l'apprend  par  un  diplôme  de  109/1  ^^^  ^'^^  duquel  sa 
souscription  est  ainsi  énoncée  :  «  Robertus  de  Castello ,  qui  fuit  dappifer 
suprascripti  régis  Phi[li]ppi('').  » 

Dès  1079,  Adam  lui  avait  succédé'^'.  Il  resta  en  charge  à  peine  deux  ans, 
car  il  souscrit  pour  la  dernière  fois  une  charte  de  la  vingtième  année  du  règne , 
qui  peut  être  de  1079,  mais  que  nous  avons  cru  devoir  attribuer  plutôt  à 
l'année  1  o8o('*). 

En  1  o 8  1 ,  avant  le  mois  d'août ,  le  sénéchal  était  Gervais.  Il  est  probalîle 
que  ce  personnage  avait  passé  de  la  connétablie  au  dapiférat  ;  car  le  connéta- 
ble Gervais  disparait  au  moment  même  cju'apparaît  le  sénéchal  Gervais  t^'^' . 


w  N°LII,p.  ]/|.2,  1.  5. 

(-)  IN"  LXXXVII  (1077,  avant  le  23  mai), 
p.  228,  1.  21. 

P)  N-XXVn  (1066),  p.  83,1.  16;  sou  si- 
cjmini  est  inscrit  à  la  suite  des  signa  de  Bau  - 
dry  [connétable]  et  d'Engenoul  [bouteiller], 
sous  la  rubrique  «De  familia  régis».  — 
N'  XXXIX  (  1 068  ) ,  p.  1 1  /t ,  1.  5  :  «  -S*.  Friderici 
militis  » ,  immédiatement  après  les  souscriptions 
des  quatre  grands  officiers.  —  N°  XLIII 
(1069),  p.  130,  1.  i5  :  «•St.  Fruderici»,  à  la 
même  place.  —  N°  XL VI  (1069),  p.  128, 
1.  ]  9  :  «'S'.  Frudei'ici»,  après  la  souscription 
du  sénéchal  Baudouin. 

("'  iN"  XXIV  (1066),  p.  69,  1.  8;  n"  XXX 
(1067),  p.  9/1 ,  1.  9;  n°  L  (1069-1070),  p.  137, 
i.  1. 


'*'  N"  XCI,  p.  236  ,  1.  6.  Pour  la  date  de  ce 
diplôme,  on  peut  hésiter  entre  les  années 
1077  et  1078;  il  est  préféiable  de  choisir 
l'année  1077,  à  cause  du  nom  du  connétable; 
voir  plus  loin  ,  p.  cl  ,  le  tableau  de  la  succes- 


sion des  grands  officiers. 


aSo, 


date , 


(»)  N"  XCY,  p.  2/t8,  1.  8;  11°  XCVl,  p. 
1.  17. 

t')  N°  CXXXII,  p.  337, 1.  3. 

(')  N°XCVII,p.  252,  1.  7. 

ON"   GUI,   p.  266,    1.    17;   pour  la 
voir  p.  26/1,  note  1. 

''"'  Le  connétable  Gervais  souscrit  le  diplôme 
n°  Glll,  p.  266,  1.  17,  en  même  temps  que  le 
sénéchal  Adam;  Gervais  sénéchal  souscrit  pour 
la  première  fois  le  diplôme  n"  CIV,  de  1081, 
p.  268,  1.  18,  à  côté  du  connétable  Thibaud. 
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(1). 


Le  nom  du  sénéchal  Manassès  ne  se  lit  qu'au  has  d'un  seul  diplôme  (^),  dont 
la  date  est  incorrecte,  mais  cju'on  peut  placer  en  1090  ou  1091. 

Guy  de  Rochefort  lui  succéda  comme  sénéchal  en  logif^).  Le  dernier 
diplôme  qu'il  ait  souscrit  est  de  la  seconde  moitié  de  l'année  1096  ("'.  Les  di- 
plômes ne  nous  permettent  pas  de  dire  à  quel  moment  il  abandonna  la  charge 
de  sénéchal,  car  aucun  diplôme  ne  nous  a  été  conservé  pour  les  années 
1096  à  1  100.  Pour  l'année  1100  nous  n'avons  cju'un  diplôme,  et  c|ui  ne 
porte  pas  la  souscription  des  grands  officiers  (='.  Mais  au  bas  d'im  diplôme 
du  2  4-  février  1101,  est  inscrit  le  nom  du  sénéchal  Païen  ('^). 

Comme  nous  savons  par  Suger  cjue  Guy  de  Rochefort  avait  pris  la  croix  (") 
et  c[u'à  son  retour  de  Terre-Sainte  les  rois  Philippe  et  Louis  lui  donnèrent 
le  dapiférat  qu'il  avait,  dit  Suger,  exercé  une  première  fois(^),  nous  pou- 
vons croire  c[ue  Guy  de  Rochefort  avait  résigné  volontairement  ses  fonctions, 
probablement  au  moment  de  partir  pour  la  croisade  ("'. 


f)  N-CXX.p.  3o6,l  ilx. 

(-)  N°  CXXIII,  p.  3 11,  1.  i/l;  pour  la  date, 
voir  p.  3io,  note  1. 

'')  Il  est  notable  que  clans  le  premier  diplôme 
(n°  CXXVII,  p.  023,  1.  16  et  1.  25)  où  paraisse 
le  sénéchal  Guy,  il  est  qualifié,  dans  le  texte  «  de 
Rochefort  »,  et  à  la  souscription  «  de  Rocefort  ». 
Pour  la  date  du  diplôme ,  voir  plus  haut ,  p.  lviii. 

«  N"  CXXXV,  p.  3A3 ,  1.  23. 

(')  N°  CXXXVIII,  p.  347.       • 

W  N'-CXLI.p.  352,1.  18. 

'''  Nous  savons  aussi  par  Albert  d'Aix  qu'il 
prit  la  croix,  Historia  lerosolimitana ,  1.  VIII, 
c.  VI  :  «^\ido  pariter  Rufus  capite.  »  [Rec.  des 
liistor.  des  Croisades^  Historiens  occidentaux, 
t.  IV,  p  563  a.) 

'"'  Suger,  Gesta  Ludovici  régis  :  «  Hue  acces- 
sit quod  Guido ,  cornes  de  Rupe  Forti ,  vir  peri- 
tus  et  miles  emeritus ,  .  .  .  cum  ab  itinere  Ilie- 
rosohmitano  famose  copioseque  redisset,  régi 
Phyfippo  gratanter  adhesit,  et  quia  antiqua 
familiaritate  jam  et  alia  vice  ejus  dapifer  exti- 


terat ,  tam  ipse  quam  iilius  ejus  domlnus  Ludo- 
vicus  agendis  rei  puljlice  dapiferum  prefece- 
runt.  »  (Ed.  Molinier,  p.  19;  Rcc.  des  histor.  de 
la  France,  t.  XII,  p.  16  e.) 

'°'  Guy  de  Rochefort  dut  quitter  la  France 
au  conunencement  de  1  loi;  car  dans  les  pre- 
miers jours  de  juin  de  cette  année  là,  on  con- 
state sa  présence  à  Nicomédie.  (Voir  Albert 
d'Aix,  Historia  lerosolimilana ,  1.  VIII,  c.  vi, 
dans  Rec.  des  hist.  des  Croisades,  Historiens  oc- 
cidentaux, t.  IV,  p.  563  a.)  Le  5  août  1101,  il 
faisait  partie  d'une  troupe  de  croisés  qui  Kvra 
bataille  aux  Turcs  près  d'Amasia.  (Cf.  Hagen- 
mayer.  Chronologie  de  l'histoire  du  royaume  de 
Jérusalem,  dans  Revue  de  V Orient  latin ,  t.  X, 
p.  d5o  à  4.56.)  Les  survivants  de  ce  combat,  et 
parmi  eux  Guy  de  Rochefort  (ADjert  d'Aix, 
ibid.,l.  VIII,  c.  XXII,  p.  573  c),  gagnèrent 
Constantinople.  (Cf.  Hagenmayer,  ouvr.  cité, 
dans  Revue  de  l'Orient  latin,  t.  X,  p.  464.) 
Après  cpioi,  on  ne  sait  si  Guy  de  Rochefort 
retourna  en  Palestine  ou  rentra  en  France. 

R. 
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Païen  n'a  souscrit  que  ce  seul  diplôme  du  2  4  février  i  i  o  i .  C'était  GiUiert 
de  Garlande,  dit  Païen,  comme  nous  l'apprenons  d'Albert  d'Aix('),  cpiile  cite 
pai'mi  les  chevaliers  qui  se  distinguèrent  au  siège  de  Nicée  [ili  mai- 19  juin 
1097).  Il  est  probable  qu'après  la  prise  de  Jérusalem,  le  lô  juillet  1099,  il 
regagna  la  France  ;  il  y  était  donc  quand  Guy  de  Rocliefort  partit  à  son  tour 
en  1 1 o  1 . 

Une  charte,  sans  date!-',  présente  la  souscription  d'un  sénéchal  Anseau. 
Comme  nous  savons  qu' Anseau  de  Garlande,  frère  de  Païen,  fut  sénéchal 
de  Louis  VI,  dès  le  commencement  de  son  règne,  on  pourrait  être  tenté  de 
reporter  cet  acte  à  la  fin  du  règne  de  Philippe  I"';  car  il  est  vraisemblable 
qu'après  la  rupture  entre  Guy  de  Rochefort,  et  Louis,  roi  désigné,  en  1  107, 
le  sénescalat  fut  enlevé  à  Hugues  de  Crécy,  lils  de  Guy  de  Rochefort,  pour  être 
attribué  à  Anseau  de  Garlande.  Mais  cette  charte  est  au  plus  tard  de  1 106, 
car  elle  est  souscrite  aussi  par  le  chambner  Galeran,  à  qui  son  fils  Guv  succéda 
en  1  1 06  '^);  en  outre,  elle  a  été  relue  par  le  chancelier  Gilbert,  qui  dès  1106 
fut  remplacé  par  Etienne''''.  Nous  inclinons  donc  à  croire  que  le  sénescalat 
passa  de  Païen  à  Anseau  avant  i  io4.,  et  que  c'est  à  Anseau  cpie  les  rois  Phi- 
lippe et  Louis  le  retirèrent  pour  le  rendre  à  Guy  de  Rochefort,  lors  de  son 
retour  de  Terre-Samte  !^',  probablement  en  1  io4.(°'. 

En  tout  cas,  Guv  de  Rochefort  ne  garda  pas  longtemps  sa  charge;  car  en 
1106,  Hugues  de  Crécy,  son  fils,  souscrit  les  diplômes  comme  sénéchal !''. 


C'  Albert  d'Ais,  Historla  lerosolimilana , 
1.  11 ,  c.  XXVII  :  «  Paganus  de  Garlanda ,  dapifei- 
régis  Franconim.  »  [Recueil  des  kistor.  des  Croi- 
sades,  Historiens  occidentaux^  t.  IV,  p.  320 c.) 
—  Guillaume  de  Tyr,  Histor.  reruni  in.  partibus 
transmurinis  rjestaruni,  1.  III,  c.  iv  :  «optimo 
pono  in  eo  conflictu  se  habuei-unt  praedicti 
principes ,  sed  et  dominus  Tancredus ,  Galterus 
quocjue  de  Garlanda,  Francorum  régis  dapifer.  » 
[Recueil,  des  histor.  des  Croisades,  Historiens 
occidentaux ,  t.  I ,  p.  1 16.)  Il  semble  que  ce  soit 
à  tort  que  Guillaume  de  'ïyc  donne  le  nom  de 
Gautier  à  Païen  de  Garlande;  car  le  Lihcr  tes- 
tameiitorum  de  Saint-Martin-des-Champs  donne 
la  copie   d'une   charte  relatant  imo  donation 


faite  par  «Gislebertus  cognomento  Paganus», 
et  il  s'agit  bien  de  Païen  de  Garlande ,  puisque 
la  donation  est  approuvée  par  ses  frères  «  a  fra- 
trilms  suis  Stephano  videlicet  clerico,  Ansello , 
Willelmo  et  aUo  GiUeberto».  (Depoin,  Liber 
testamentorum  Sancli  Martini  de  Campis  ^  p.  101, 
n°  Lxxxiiii.) 

'-)  N°CXLIX,p.  379,1.  20. 

«  N°CLVI(iio6),p.  391.1.  1. 

w  N°CLV(iio6),p.  3{>9,1.  17. 

'°'  Voir  plus  haut,  p.  cxxxix,  note  9. 

'■'''''  ÏNous  adoptons  ici  la  date  donnée  par  Lu- 
chaire,  Louis  VI,  p.  20,  n°  32. 

'■:  N°  CLIV,  p.  388, 1.  23;  n"  CLVI,  p.  Sgo, 
1.  3,").  On  ne  s'explicpie  donc  pas  comment  Su- 
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Sa   souscription   parait    encore    au  bas   d'un  diplôme    de    1107,    antérieur 
au  4  août  i^'. 

Le  seul  diplôme  que  nous  ayons  de  l'année  1  1  08  ne  porte  pas  les  noms  des 
grands  officiers'-'.  De  telle  sorte  qu'il  n'est  pas  invraisemblaljle  qu'Anseau  de 
Garlande  ait  repris  dès  1107  le  sénescalat^^),  qu'il  a  gardé  jusqu'en  1  i  1  y. 

23.  Liste  des  connétables.  —  Le  connétable  est  le  plus  souvent  qualifié 
conslabularius;  on  trouve  deux  fois  conestahnlarius^'^\  Les  {ormes  conestabalas'^^K 
cônes labhis'-^^  et  consiabaîus^'''>  se  rencontrent  dans  des  actes  originaux.  Il  est 
intéressant  de  constater  l'emploi  du  mot  français  conestaale  '*'.  Signalons  en- 
core stabularùis  qu'on  relève  trois  fois,  dont  une  dans  un  original >°),  et  cornes 
stabulorum,  f[ue  fournit  une  copie  digne  de  foi'^°'.  D'ordinaire  le  nom  du 
"connétable  est  suivi  seulement  du  titre  de  sa  fonction;  mais  parfois  on  ajoute 
à  ce  titre  le  mot  recjis^-^^h  A  la  fin  du  règne,  1  106  et  1  107,  le  roi  est  censé 
prendre  la  pai'ole  dans'  l'énumération  des  grands  officiers  et  désigne  son  con- 
nétable par  l'appellation  conslabularius  nosier  (^^).  La  singulière  expression  equi- 
librator  regis^^^^  désigne  le  connétable;  en  efilet,  dans  une  charte  de  1067  elle 


ger,  c.  IX  (éd.  Molinier,  p.  35) ,  a  pu  dire  que 
parmi  les  nobles  personnages  qui  vinrent  trou- 
ver le  pape  Pascal  II  à  La  Charité-sur-Loire,  le 
8  mars  1 107,  se  trouvait  le  sénéchal  du  royau- 
me, le  comte  de  Rochefort  :  «inter  quos  et 
dapifer  régis  Francie,  nohilis  cornes  de  Rupe 
Forti.  »  (Cf.  Luchaire,  Lonis  VI ,  p.  25,  n°  46.) 
A  vrai  dire ,  comme  Suger  écrivait  longtemps 
après  les  événements,  il  est  possible  que  sa  mé- 
moire ait  été  en  défaut  et  que,  se  souvenant 
que  Guy  de  Rochefort  était  allé  au-devant  du 
pape  et  que  d'autre  part  il  avait  été  sénéchal , 
Suger  ait  cru  que  c'est  en  cette  quahté  que 
Guy  s'était  rendu  à  La  Charité.  C'est  une  er- 
reur analogue  qui  lui  fait  donner  à  Louis  VI 
le  titre  de  «  dominus  designatus  »  à  propos  d'un 
événement  de  1 1 1 2.  (Cf.  Molinier,  Vie  de  Louis 
le  Gros  pur  Sa^cr^  p.  xiii.  ) 

!■>  N''CLXI,p.  4o3,L2G. 

'-'  N'CLXII.p.  4o4. 

*^'   Voir  Luchaire,  Louis  VI,  p.  27,  n°  5î. 


«  N-XLULp.  123,  L  i3;  n"  LU,  p.  142, 
1.6. 

('>  N°  LXXXI,  p.  211,  1.  1;  n"  CXXXV, 
p.  343,1.  34. 

w  N°LXXX,p.  44i,l.  18. 

'5  N°XCI,p.  236,1.  12. 

«  N°XXII,  p.  63,  1.  3,  dont  on  ne  con- 
naît  le  texte  que  par  un  cartulaire;  mais  la 
même  forme  figure  au  n°  XXUI,  p.  66, 
1.  10,  dont  nous  avons  une  copie  faite  d'après 
l'original. 

c:  N"  XXXIX,  p.  1  i4,  1.  4;  n°  ClII  (origi- 
nal) ,  p.  266,  1.  17;  n°  CXYIII,  p.  3o2 , 1.  2. 

'")  iN°LXl.p.  162,1.  21. 

(")  N»  XXXIX,  p.  11  A,  1.  4;  n°  LXXV, 
p.  191,  1.  30;  n°  CXVIII,  p.  002,  1.  2; 
n°CXXXII,p.  336,1.  18. 

''-!  N°  CLVI ,  p.  390 , 1.  26  ;  n°  CLXI ,  p.  4o3, 
L  27. 

'"'  N°  XXXIV  (1067),  p.  102, 1.  i8.  —  Du 
Cange  et  les  Bénédictins  qui  ont  connu  ce  texte 


CXLII 


ACTES  DE   PHILIPPE  P 


est  accolée  au  nom  de  Baudry;  et  la  souscription  de  ce  personnage  piécède 
immédiatement  celles  du  bouteiiler,  du  sénéchal  et  du  chaanbrier.  Il  s'agit 
donc  certainement  de  Baudry  qui  fut  connétable  de  106 5  à  1069. 

Le  premier  connétable  royal  dont  on  rencontre  le  nom  dans  les  diplômes  de 
Philippe  P'',  est  Baudry.  Il  souscrit  les  diplômes  de  io65  W  à  loôgt'^'.  Mais 
avant  io65,  dès  l'année  1060  on  relève  parmi  les  souscriptions  des  actes 
royaux  le  nom  d'un  certain  Baudry  ('),  non  qualifié ,  cpii  parait  devoir  être  iden- 
tifié avec  le  connétable.  Il  est  possible  qu'il  ait  été  connétaljle  avant  1060, 
car  il  semble  qu'après  cette  date  on  ait  parfois  inscrit  son  nom  sans  lui  don- 
ner le  titre  de  sa  charge  (''). 

C'était  un  des  chevaliers  de  Dreux  (^'.  B  était  frère  du  bouteiiler  Enge- 
noult*'). 

Baudry  eut  pour  successeur  à  la  connétablie,  Gautier,  qui  souscrit  deux 
diplômes,  l'un  de  1 069  W,  l'autre  de  1 069  ou  1070  W. 

Mais  dès  1070,  Aleaume  [Adelelmus,  Alelmm)  était  connétalîle ("'.  Il  sou- 
scrivit, comme  tel,  les  diplômes,  jusqu'en  io74("'. 


ont  vu  dans  equilihrator  [œqailihrator)  régis  un 
synonyme  de  magister  régis  ou  pœdagogus.  Voir 
T)u  Cange ,  Glossarium ,  aux  mots  œquilihrator 
et  equilibrator ,  éd.  Henschel,   t.  I,  p.  118,  et 

t.  m,  p.  66. 

c  N°XXlI,p.63,1.3,etn°XXlII,p.66,l.io. 

(-)  ÎN-XLIILp.  123,1.  10. 

m  N"  IV,  p.  i5,  1.  2;  n"  V,  p.  17,  1.  8; 
n°  XIX  (io65),  p.  56,  1.  9.  De  ce  dernier  di- 
plôme ,  deux  textes  différents  nous  sont  parve- 
nus, dont  l'un  porte  :  «  -S".  Baldrici  »,  et  l'autre  : 
11^".  Baldrici  conestabularii  ». 

m  N" XXVII  (1066) ,  p.  83,1.  16;  n"  XXXIII 
(1067),  p.  100,  1.  18. 

(^'  «C'est  pendant  l'intrusion  de  Thibaud 
[abbé  de  Coulombs]  que  Balderic,  connétable 
du  roi  Philippe  1",  étant  malade ,  donna  à  l'ab- 
baye [de  Coulombs]  la  terre  du  Boulay-les- 
deux-églises.  Ce  Balderic  était  originairement 
un  des  chevaliers  du  château  de  Dreux  et  coU' 
séquemment  un    des   vassaux    immédiats   du 


roi.  .  .  Il  se  lit  revêtir  pendant  sa  maladie 
d'un  froc  monasticpe ,  suivant  l'usage  du  tems , 
mais  étant  relevé  de  cette  maladie ,  il  emlsrassa 
l'état  religieux  dans  l'abbaye  de  Coulombs, 
pour,  dit  la  charte,  combattre  à  l'avenir  avec 
le  diable.»  (Abbé  d'Espagnac,iWemozres  histor. 
sur  l'ahbaje  de  Coulombs,  BibUothèque  de 
Chartres,  ms.  1106,  p.  5 1  [fol.  3o],  avec  réfé- 
rences au  Grand  Cartulaire ,  p.  60 ,  et  au  Petit 
Cartulaire  de  Coulombs,  p.  192.)  Nous  n'avons 
pas  retrouvé  cette  charte  dans  les  extraits  des 
cartulaires  de  Coulombs. 

C^)  N"  XXXVII, p.  109,  1.  lO.Voirplusloin, 
p.  ce ,  note  1 ,  l'analyse  d'une  charte  du  car- 
tidaire  de  Coulombs ,  au  bas  de  laquelle  figu- 
raient les  souscriptions  de  Baudry  de  Dreux 
et  d'Engenoul,  son  frère. 

(')  N°XLV,  p.  127,1.  16. 

W  N''L,p.  137,  1.  2. 

Cl  N-LI,  p.  139,1.  9. 
'")  N°LXVII,p.  174,1.  21. 
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En  1075,  dans  la  première  partie  de  l'année ,  une  seule  fois  nous  trouvons 
le  nom  d'un  connétable  Henri  (^). 

La  même  année,  et  avant  le  28  mai,  Hugues (^'  a^ait  remplacé  Henri.  Il 
quitta  la  connétablie  en  lO'y'y'').  La  même  année,  Aleaume  reparaît  comme 
connétable  (*'  mais  pour  peu  de  temps ,  puisque  dès  1  o  7  7  (^'  le  connétable  était 
Adam,  qui  resta  dans  cette  charge  jusqu'en  icyg^^'. 

Le  comiétable  cpii  a  souscrit  deux  diplômes (''  et  une  charte'*)  de  1080  se 
nommait  Gervais.  Et  comme  en  108  i(^),  le  sénéchal  est  Gervais,  et  le  conné- 
table, Thibaud,  on  peut  croire  que  ce  Gervais  échangea  la  connétablie  contre 
le  sénescalat. 

La  souscription  du  connétable  Thibaud  paraît  pour  la  dernière  fois 
en  1086(1°). 

Aucun  diplôme  ne  nous  révèle  le  nom  du  connétable  pour  les  années  1087 
à  1089.  Après  cette  lacune  apparaît  Galon.  Il  était  en  possession  de  la 
connétaljlie  dès  la  fin  de  l'année  1090  ou  au  commencement  de  logi^'^). 
n  paraît  encore  comme  tel  parmi  les  souscripteurs  d'un  diplôme  de  1092  (1^). 

Pour  l'année  1090,  un  seul  diplôme  nous  est  parvenu  qui  ne  porte  pas  de 
souscription  de  grands  officiers. 

Le  i4  février  109^,  le  connétable  était  Aleaume  (1^),  peut-être  celui  qui 
avait  porté  le  même  titre  de  1070  à  107/1.  et  en  1077.  Il  était  encore  en 
fonctions  en  1090(1''),  après  le  20  mai. 


*'!  N'LXXV,  p.  igi,  1.  19.  Ce  connétable 
Henri  ne  se  rencontrant  cpie  cette  seule  lois , 
il  est  utile  de  faire  observer  cpie  la  charte 
n°  LXXV  est  un  original. 

(->  N'LXXVLp.  193,1.9. 

(^1  N"  LXXXVII,  p.  238,  1.  22. 

'''  Voir  n°  XCI,  p.  236,  1.  12,  et  aM\  Ad- 
ditions  et  corrections ,  p.  44 1. 

«  N'LXXXIX,  p.  332,1.  g. 

m  N-XCVII,  p.  262,1.7.  Cet  Adam  n'est 
pas  le  même  que  celui  qui  devint  sénéchal  en 
1079,  puisqu'un  même  diplôme,  de  1079 
(n°  XCVII,  p.  262,  1.  7),  porte  tout  ensemble 
les  souscriptions  d'Adam  sénéchal  et  d'Adam 
connétable. 

''1  N-Cp.  259,1.  3o;  n°  Cl,  p.  362,1.  12. 


m   N-CIII.p.  266,1.  17. 

'')  N-CIV,  p.  368,1.  i8. 

(10)  ix°  GXVIII,  p.  3o2,  1.  2.  —  Du  Chesne, 
dans  V Histoire  rjéiiéalogiqae  de  la  maison  de 
Montmorency,  prétend  que  Thibaud  connétable 
n'est  autre  que  Thibaud  de  Montmorency. 

("'  Voirn°CXXn,p.3o8,note  i,etn°CXXm, 
p.  3ii,  1.  i4.  —  D'après  M.  J.  Depoin,  Carlo,- 
luire  de  l'abbaye  de  Saint-Martin  de  Pontoise, 
p.  35o,  ce  Galon  doit  être  identifié  avec  le  per- 
sonnage homonyme ,  qualifié  neveu  du  cubicu- 
laire  Yves,  dans  un  diplôme  de  1073,  n°LXIV, 
p.  170,  1.  16. 

('=)  N°CXXVIII,p  326,1.  20. 

C^i  N'CXXXII.p.  336,1.  18. 

('")  N°CXXXV,  p.  343,1.  34. 
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Il  nous  faut  venir  jusqu'à  un  diplôme  qui  se  place  entre  les  années  i  i  o  i 
et  iio4.'^^  pour  retrouver  le  nom  d'un  connétable,  Gace  de  Poissy^'^',  qui 
exerça  cette  charge  certainement  jusqu'en  i  107  et  probalîlement  jusqu'à  la 
fin  du  règne. 

24.  Liste  des  chaimbriers.  —  Le  chambrier  ou  trésorier  est  qualifié  came- 
raniis^^\  exceptionnellement  régis  camerarias '^''\  et  une  seule  fois  magister 
regiae  domus^^\ 

Galeran  de  Senlis  ('')  tint  la  chambrerie  pendant  la  plus  grande  partie  du 
règne  de  Philippe  I"'.  Il  souscrit  pour  la  première  fois ,  avec  le  titre  de  cham- 
brier, un  privilège  du  27  mai  1061  accordé  à  Saint-Adrien  de  Béthisy  C). 
Il  était  fils  de  Gautier,  bouteiller (*^' .  C'est  à  sa  prière  que  le  roi  accorda, 
le  3o  avril  1061,  une  charte  d'immunité  à  fabbaye  de  Saint-Christophe-en- 
Halatte(°),  et  comme  dans  cette  charte  le  roi  le  désigne  seulement  par  le  quali- 
ficatif de  «  quidam  miles  noster  »,  on  peut  croire  qu'il  n'était  pas  encore  cham- 
brier à  cette  date.  Ce  serait  donc  entre  le  3o  avril  et  le  27  mai  1061  qu'il 
aurait  obtenu  la  chambrerie.  Si  l'on  en  croit  une  chronique,  dite  de  Saint- 
Maixent,  il  aurait  succédé  au  chambrier  d'Henri  P',  Renaud,  dont  il  épousa 
la  veuve,  Héloïse,  llUe  de  Hugues  Bardoul;  mais  cette  chronique  est  sans 


(')  N°CXLIX,p.  379,1.  3  1.    ■ 

'*'  Son  surnom  est  donné  dans  deux  diplô- 
mes de  1 106  :  n"  CLIV,  p.  388 , 1.  23  ;  n°CLVI, 
p.  ogo,  1.  26;  et  dans  un  diplôme  de  1107, 
n»CLXI,p.  Ao3,l.  26. 

'^)  On  ne  tient  pas  compte  de  l'appellation 
caniberarius ,  qui  ne  se  rencontre  que  dans  un 
acte  dont  on  n'a  que  de  médiocres  copies , 
n°  LI,  p.  139,  1.  9. 
,  m  N"  LXXX.  p.  3o6,  1.  26,  et  p.  44.1, 
1.  17;  n"  LXXXI,  p.  210,  1.  34;  n"  LXXXIV, 
p.  221,  1.  2.  On  remarquera  que  le  n°  LXXX 
n'est  qu'une  notice  confirmée  par  le  roi, 
que  les  n"'  LXXXI  et  LXXXIV  ont  été  rédi- 
gés le  premier,  probablement,  le  second, 
certainement  en  dehors  de  la  chancellerie 
royale. 

<='  N"  LV,  p.  147,  1.  20.    - 


'°'  Son  surnom  est  indiqué  dans  un  diplôme 
de  1076,  n°  LXXXIV,  p.  221,  1.  1-2. 

;')  N"  XI,  p.  34, 1.  4. 

(*'  D'après  M.  J.  Depoin,  Cartulaive  de  l'ab- 
haye  de  Suint-Mariin  de  Pantoise,  p.  298. 

m  ^'W^  p.  3g^  1.  i2-i5.  Ce  qui  permet 
d'affirmer  que  le  chevalier  Galeran,  bienfai- 
teur de  Saint-Christophe-en-Halatte,  n'est  autre 
que  le  chambrier  Galeran,  c'est  que  dans  le 
diplôme  royal,  les  noms  des  frères  du  chevaher 
Galeran  sont  donnés  :  Gautier,  archidiacre 
Hugues,  Baudouin  et  Renaud;  or,  parmi  les 
souscriptions  d'un  diplôme  de  1069  (n°XLlII, 
p.  123)  se  trouvent  celles  du  chambrier  Ga- 
leran, de  «Balduini,  camerarii  fratrls»  et  de 
«Rainaldi,  fratris  ejus»;  et,  dans  un  autre 
(n°LV,p.  147,  1.  20-21):  «  "S".  Gualeranni,  ma 
gistri  régie  domiis.  -S*.  Hugonis ,   fratris  ejus.  » 
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valeur  ('),  car  il  semble  qu'elle  n'ait  été  composée  qu'au  xvi^  siècle  ('^).  La  sou- 
scription de  Galeran  apparaît  dans  les  diplômes  jusqu'en  loya^^'.  Nous  n'avons 
aucune  souscription  de  chambrier  en  1078. 

Mais  en  1074  et  1076,  le  chambrier  se  nomme  Hugues t^'.  Serait-ce  le 
frère  de  Galeran? 

Dès  1075,  après  le  28  mai('^),  reparait  la  souscription  du  chambrier 
Galeran.  Celui-ci  resta  chambrier  jusqu'après  1086. 

Mais  dans  un  diplôme  de  1 09  2  ,  le  chambrier  qui  souscrit  entre  le  bouteiller 
et  le  connétable,  est  Ponce  Humbert('').  Le  même  personnage  souscrit  un  di- 
plôme donné  à  Mozac  en  logô'^)  :  «  S.  Poncii  Humberti  de  Podio  »,  sans  que 
son  nom  soit  suivi  d'aucun  titre;  mais  puisque  sa  souscription  vient  après  celle 
du  connétable,  n'est-il  pas  vraisemblable  qu'il  était  encore  chambrier? 

Aucun  diplôme  n'est  souscrit  du  chambrier  depuis  1096  jusqu'à  une  époc[ue 
comprise  entre  1101  et  1  io4,  que  nous  voyons  reparaître  le  chambrier  Ga- 
leran (**),  qui  souscrit  pour  la  dernière  lois  un  diplôme  de  1106,  antérieur 
au  k  août  de  cette  année  (^'. 

Un  diplôme  de  la  même  année  ('"',  mais  postérieur  au  4  août,  est  souscrit 
de  Guy,  chambrier;  comme  un  autre,  de  1  107^^).  Ce  Guy,  fils  de  Galeran, 
resta  en  charge  sous  Lous  VI  (^^). 

Les  éclipses  de  Galeran  et  ses  retours  à  la  chambrerie  jusqu'au  moment  que 
son  fils  lui  succéda  sont  bien  singuliers.  N'en  trouverait-on  pas  l'explication 
dans  le  fait  c[u'il  y  avait  dans  le  même  temps  plusieurs  chambriers  en  fonctions  i' 
Ainsi  le  privilège  royal  accordé  en  1069  à  l'église  Saint- Vincent  de  Senlis, 
porte  la  souscription  du  chamhrier  Galeran ,  et  tout  ensemble  les  souscriptions 

En  outre,  dans  une  charte  de  l'an  1091,  Gau-  n°  LXXVI,  p.  igS,  1.  9;  n°  LXXVII,  p.  196, 

tier,  évêque  de  Meaux,  déclare  donner  l'église  1.  ig. 

de  Lagny  à  Saint-Christophe  sur  la  demande  <^'  N°  LXXVIII,  p.  199,  1.  19. 

de  Galeran,  chambrier.  (Valtier,  Cailalaire  du  (°>  N°  CXXVIIJ,  p.  3a6,  1.  19. 

prieuré  de  Saint-Christophe-en-Halatte ,  p.  5-6.)  '''  N°  CXXXV,  p.  3/i.3,  1.  26. 

'■'   Chronica  comitam  Piclaviœ,  dans  Recueil  '*'  N°  CXLIX,  p.  879,  1.  19. 

des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  073.  '''  N"  CLIV,  p.  388,  1.  ià. 

'''  A.  Molinier,    Les   sources  de  l'histoire  de  !'"'  N°  CLVI,  p.  391,  1.  1. 

France,  t.  II,  p.  io3,  n"  1487.  ("'  N°  CLXI,  p.  /|.o3,  1.  28. 

'''  N°  LXIl,  p.  165,1.6.  '"'  Yoirhuchaive, Remarques  sur  la  succession 

'*'  N°  LXVI ,   p.    173,   1.    12;    n°   LXVII ,  des  grands  ojficiei-s  de  la  couronne  [V&ris,  1881), 

p.   17/i,    1.    21;    n°    LXXV,   p.    191,   1.    20;  p.  22. 
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de  deux  autres  chambriers ,  Alard  et  Gaudry,  et  même  la  souscription  de  Gi- 
rard, chapelain  de  Gaudry  (i).  Il  est  bien  probable  que  ce  sont  là  des  chambriers 
royaux,  car  ils  souscrivent  après  divers  chevaliers  et  avant  un  maréchal.  Et  en- 
core en  107  1,  un  diplôme  est  souscrit  à  la  fois  de  deux  chambriers,  Galeran 
etLisiardf'^'. 

Dans  cette  hypothèse ,  Galeran  aurait  été  constamment  le  chef  de  la  Chambre, 
grand  chambrier,  si  l'on  peut  ainsi  dire,  de  1061  à  1106,  tandis  que 
Hugues  et  Ponce-Humbert ,  qui  ont  souscrit  des  diplômes,  l'un  en  1074 
et  1075,  l'autre  en  1092  et  1096,  n'auraient  été,  comme  Alard,  Gaudry  et 
Lisiard,  que  ses  suboi^donnés. 


25.  Liste  des  bouteillers.  —  Pai-eillement ,  il  y  avait  à  la  cour  plusieurs 
bouteiU  ers,  dont  l'un  était  le  chef  des  autres.  Car,  si  le  titre  qu'on  donne  ordinai- 
rement au  bouteiller  est  buticulariiis ,  quelquefois  pw cerna t^'  ou  pincerna  régis  ^'^\ 
on  trouve  aussi  l'expression  magisier  pincernanim^^\  appliquée  au  bouteiller 
Hervé,  et  encore  magisler pincerna^^\ 

Quant  aux  bouteillers  d'ordre  inférieur,  le  seul  titre  de  pincerna,  échan- 
son,  leur  est  appliqué. 

Hugues,  le  dernier  bouteiller  d'Henri  P'(''',  resta  en  charge  après  la  mort 
de  celui-ci'*',  mais  peu  de  temps,  car  dès  l'année  1060,  son  fils  Gautier  lui 
avait  succédé  (^). 


(')  N'XLUI,  p.  123,1.  i3  à  i5.  —  Alard, 
qualillé  camerariiis  dans  le  diplôme  n°  XLIII, 
est  sans  doute  le  même  qui  est  qualifié  ciibica- 
larias  dans  l'acte  n°  Il  (loGo),  p.  7,  1.  16  et 
dans  l'acte  11°  [11  (  1 060) , p.  1 2 , 1. 4 ,  et  camberlanus 
dans  le  diplôme  n°  XXXll  (1067),  p.  gg,  1.  /|. 

«  N°  LIV,  p.  1/(5,  1.  i5  et  i6.  —  Le  nom 
donné  au  second  des  chambriers  du  diplôme 
n°  LIV  est  Lisias;  mais  nous  ne  connaissons  ce 
diplôme  que  par  des  copies. 

P)  N°  IV,  p.  i5,  1.  li;  n°  LXXX,  p.  206, 
1.  26,  et  p.  Ail,  1.  17;  n°  LXXXI,  p.  3 11, 1.  1  ; 
n°  cm,  p.  266,  1.  17. 

(")  N"CXVIII,p.  3o2,l.  3. 

«  N°  LXVII,  p.  17/1,  1.  19;  n°  LXXV, 
p.     191,    1.    30;    11°   LXXVI,  p.    193,    1.    8; 


n»  LXXVII,  p.  196,  1.  19;  n°  LXXVIII, 
p.  199,  1.  20;  n°  LXXXVl,  p.  226,  1.  iii-i5; 
n"LXXXVII,  p.  228,  L  22. 

m  N°  XXXIV,  p.  103,1.  18;  n° LU,  p.  1/1.2, 
1.5. —Cf.  p. /i35. 

'''  Souscrit  un  diplôme  d'Henri  1°'  pour 
Saint-Martin-des-Champs ,  Recueil  des  histor.  de 
h  France,  t.  XI,  p.  606,  n"  xxxvi. 

m  N°I1,  p.  7,1.  i5;  n°III,  p.  12,  1. /|. 

C)  N"  IV,  p.  i5,  1.  A.  —  Une  charte  de 
Gervin,  alîbé  de  Saint-Riquier,  du  39  août 
106 3  (4.°  année  du  règne  de  Philippe),  rend 
probable  cette  filiation  ;  on  y  lit  :  «  quidam 
miles  nomine  Gualterus,  fdius  Hugonis  pin- 
cernaeregis.  »  (Hariulf,  Chronique  de  Vuhhayede 
Saint-Riquier,  1.  IV^  c.  xxii,  éd.  Lot,  p.  335.) 
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Il  nous  faut  venir  à  une  chaite  du  26  janvier  1 06 5  pour  retrouver  la  sou- 
scription d'un  bouteiller(').  C'était  alors  Engenoul,  qui  souscrivit  les  diplômes 
jusqu'en  loôgl-'.  Il  était  frère  du  connétable  Baudry'^). 

Cependant,  au  bas  de  deux  chartes  de  io65,  toutes  deux  expédiées  pro- 
bablement le  mèmie  jour,  on  relève  la  souscription  d'un  bouteiller  nommé 
Guy,  dans  lequel  on  n'hésiterait  pas  à  reconnaître  un  bouteiller  d'ordre  se- 
condaire si  son  nom  n'était  placé  entre  celui  du  sénéchal  et  du  connétable'*); 
on  peut  croire  cependant  qu'il  n'a  agi  que  comme  suppléant  d'Engenoul. 

En  1069,  Renaud  parait  comme  bouteiller;  il  n'a  souscrit  qu'un  seul 
diplôme  (^'. 

De  1070  (^)  à  1078  W,  le  bouteiller  fut  Guy,  le  même  qui, sans  doute,  avait 
porté  ce  titre  en  1  06 5. 

De  1074'*'  à  io8o(°),  le  bouteiller  fut  Hervé  ('"'.  Nous  ne  savons  pas  qui 
était  bouteiller  en  1 08 1  ;  mais,  au  bas  d'un  acte  de  1083,  parait  la  souscrip- 
tion d'Alardt^'),  qui  persiste  jusqu'en  l'année  1  o85('^)  qu'elle  est  remplacée  par 
celle  de  Lancelin'^^'. 

Lancelin ,  probablement  le  même  que  de  nombreux  documents  de  l'époque 
appellent  «  deBeauvais  »,  abandonna  la  bouteillerie  en  1 090  ou  1 09 1  '^''). 

Il  eut  pour  successeur  Milon,  qvii  n'a  souscrit  qu'un  seul  diplôme  en  1092  ('•'). 

C'est  seulement  après  1100,  que  nous  retrouvons  la  souscription  d'un 
bouteiller t'*^),  celle  de.  Païen  d'Orléans!'^',  qui  resta  en  fonctions  dans  les 
commencements  du  règne  de  Louis  VI  '^^'. 


(•'  N-xvin,  p.  54,1.4. 

«  N'XLIII.p.  123,1.  là. 

'')  N"  XXXVII,  p.  109, 1.  10  :  «S.  Baldrici, 
constabulaiii.  S.  Ingenulfi  pincernae,  fratris 
ejus.  » 

«  N°XXII,  p.  63,  1.  3;  n"  XXIII,  p.  66, 
1.9. 

<')  N-XLV,  p.  127,1.  i5. 

'»)  N»LII,p.  142,  1.  5. 

(')  N°LXV,  p.  172,1.  4. 

Cl  N'LXVII.p.  174,1.  19. 

m  N°CIII,p.  266,1.  17. 
<"'  Du  Chesne,   clans  VHisloive  généalogique 
de  la  maison  de  Montmorency,  p.   80,  identifie 


le   bouteiller  Hervé  avec  Hervé  de  Montmo- 
rency. 

'"'  N°CVII,  p.  273,1.  23. 

('-'  N°  CXm,  p.  287, 1.  5. 

t'-^'  N°CXIV,  p.  288,  1.  23. 

'")  N»CXXIII,p.  3ii,l.  i4. 

("'  N°cxxvm,p.  326, 1.  17. 

'")  N'CXLIX,  p.  379,  1.  20,  et  p.  378, 
note  1. 

'")  N°  CUV,  p.  388, 1.  24  :  «  S.  Pagani  Aure- 
lianensis ,  buticularii.  » 

'"'  Luchaire,  Remarques  sur  la  succession  des 
grands  ojpciers  de  la  couronne,  p.  17;  du  même, 
Louis  VI,  p.  3o4. 
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Le  bouteiller  avait  sous  ses  ordres  des  échansons  [pincernae] ,  dont  deux 
nous  sont  connus,  Adam  et  Dreux.  La  souscription  d'Adam  figure  dans  quel- 
ques diplômes  de  io65  à  io68(').  Il  est  probable  qu'il  resta  échanson  jusqu'à 
la  fin  du  règne,  car  il  est  encore  qualifié  «  pincerna  régis»  dans  une  notice 
du  cartulaire  de  Saint-Martin-des-Champs ,  mentionnant  la  donation  qu'il  fit, 
en  1  1  08 ,  à  cette  église,  de  douze  arpents  de  terre  à  Sordida  villa^^\  Son  frère, 
Pierre ,  qui  ratifia  cette  donation  et  qui  donna  à  la  même  église  une  terre  sise 
au  même  lievi'^',  exerça,  lui  aussi,  les  fonctions  d'échanson,  au  moins  sous 
le  règne  de  Louis  VI. 

Quant  à  l'échanson  Dreux,  nous  trouvons  sa  souscription,  à  côté  de  celle 
d'Adam,  au  bas  de  deux  diplômes,  l'un  de  io65(''),  l'autre  de  loôyf^). 

26.    Tableau  de  la  succession  des  gr.^nds  officiers. 


NUMÉRO 

DE 
L'ACTE. 

DATE. 

SÉNÉCHAL. 

CONNÉTABLE. 

CfUMBRIEIi. 

BOUTEILLER. 

II. 
III. 
IV. 

XL 

XVIII. 

XIX. 

1060. 

1060. 

1060. 

1061,  27  mai. 

io65,  26  janvier. 

io65, 
avant  le  4  août. 

Hugo. 

Hugo. 

Vualterus. 

Guaierannus. 
Wualerandus. 
Walerannus. 

Rodulfas. 
Radulfus. 

Engenulfus. 
Engenulfus. 

C)  N°  XIX,  p.  56,  1.  10;  n"  XXX,  p.  g/t, 
1.  6;  n"  XXXII,  p.  99, 1.  3;  n"  XXXIX,  p.  11/1, 

'^)  «Adam,  pincerna  régis,  dédit  ecclesiae 
S.  Martini  de  Campis  XII  arpennos  terre  apud 
Sordidam  viilam.  Hoc  donuni  concessit  Petrus, 
frater  ejus .  .  .  Hoc  donum  factum  est  régnante 
Philippe  rege  Francoi-uni,  ultimo  anno  regni 
ejus.»  (Bibliothèque  nationale,  Collection  Ba- 
luze,  vol.  55,  fol.  193.) 

'''  «Petrus,  pincerna  régis,  dédit  ecclesiae 
S.  Martini  de  Campis  culturam  de  Ulnio  Let- 
hranni   apud  Sordidam   viilam.    Hoc    donuni 


concessit  Ludovicus,  frater  ejusdem  Pétri, 
anno  II  Ludovici  régis  Francorutn,  fdii  Phi- 
lippi.  1)  [Ihid.,  fol.  301.) 

(")  N°XIX,  p.  56,  1.    11. 

(=)  N°  XXX,  p.  94,  1.  7.  —  Peut-être  faut- 
il  mettre  au  nombre  des  échansons  royaux 
un  certain  Raymundus  pincerna  qui  souscrit 
une  charte  pour  Saint-Ursin  de  Boiu'ges 
(n°  CXLVI,  p.  073,  1.  31),  car  il  figure  parmi 
les  proceres  du  roi;  mais,  dans  le  même 
groupe  des  proceres,  se  trouve  un  certain 
Odo  dupifer,  qu'il  paraît  peu  vraisemblable 
d'inscrire  dans  la  liste  des  sénéchaux. 
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NUMÉRO 

DE 

DATE. 

SÉNÉCHAL. 

CONNÉTABLE. 

CHAMBRIER. 

BOUTEILLER. 

L'ACTE. 

XXI. 

io65, 
avant  le  h  août. 

Radulfus. 

XXII. 

io65, 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Wido. 

après  le  à  aoûl. 

XXIII. 

io65, 
après  le  à  août. 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Wido. 

XXVII. 

1066. 

[Baldricus.] 
Baldricus. 

[  Ingenulfus.] 
Ingenulfus. 

XXVIII. 

1066, 

Rodulfus. 

Walerannus. 

après  le  i"oct. 

XXX. 

1067,  29  mai. 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Engenulfus. 

XXXII. 

1067. 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Ingenulfus. 

XXXIII. 

1067, 
avant  le  4  aoûl. 

Radulfus. 

[Baldricus.] 

Walerannus. 

[Ingenulfus.] 

XXXIV. 

1067,  7  août. 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Ingenulfus. 

XXXVI  w. 

XXXVII. 

Rodulfus. 
Rodulphus. 
Radulfus. 

Baldricus. 
Baldricus, 

Ingenulfus. 
Ingenulfus. 

1  o6'7— 1  ofiS 

XXXIX. 

X  \j       i           ^  \j  yj  t 

io68 ,  i5  juin. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Ingenulfus. 

XLIII. 

1069, 
avant  le  4  août. 

Radulfus. 

Baldricus. 

Walerannus. 

Ingenulfus. 

XLIV  (2). 

Radulphus. 
Balduinus. 

[  Baldricus.] 
Vualterus. 

Ingenulfus. 
Rainaldus. 

XLV. 

1069. 

[Vualerannus.] 

XL  VI. 

1069, 
avant  le  d  août. 

Balduinus. 

Walerannus. 

XLVIII. 

1070, 
avant  le  2  3  mai. 

Balduinus. 

XLIX. 

1070, 
avant  le  2  3  mai. 

Balduinus. 

L. 

1069-1070, 
avant  le  18  mars. 

RaldiitTlns 

riaiiterins 

(laleraiiinus 

UnlLIUllLUo. 

VJatliCl  1  Us. 

\_.  UXL^X  U.J.  11  ,AO  . 

LI. 

1070,  18  mars. 
1070, 

Balduinus 

Adelelmus 

Gualteranus. 

LU. 

Fridericus. 

Alelmus. 

Walerannus. 

Wido. 

avant  le  4  août. 

LIV. 

1071, 
avant  le  4  août. 

Fridericus. 

Alelmus. 

Walerannus. 

Wido. 

LV. 

1071, 
avant  le  4  août. 

Gualerannus. 

LX. 

1071, 2  novembre. 

Fredericus. 

Adelelmus, 

Walerannus. 

Wido. 

LXI. 

1071, 
après  le  2  5  déc. 

Fredericus. 

Adhelelmus. 

Gualerannus. 

Guido. 

LXII. 

1072, 
après  le  2  3  mai. 

Fredericus. 

Walerannus. 

Wido. 

m  Sur  h  pi 

ace  assignée  à  cette  char 

0  dans  la  série  chronolo 

gicjue  ,  voir  page    lo5,  n 

ote  a. 

m   Sur  la  p 

■ace  assignée  à  cette  cha 

rte  dans  la  série  chronol 

ogicjue,  voir  page  134,  n 

ote  1. 
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NUMÉRO 

DE 

DATE. 

SÉNÉCHAL. 

CONNÉTABLE. 

CHAMBRIER. 

BOUTEILLER. 

L'ACTE. 

LXV. 
LXVI. 

1073. 

1074, 
avant  le  4  août. 

Federicus. 
Fredericus. 

Alelmus. 
Adelelmus. 

Wido. 

Hugo. 

LXVII. 

1074, 
avant  le  4  août. 

Fredericus. 

Adelelmus. 

Hugo. 

Herveus. 

LXXV. 

1075, 
avant  le  23  mai. 

Fredericus. 

Hainricus. 

Hugo. 

Herveus. 

LXXVI. 

1075, 
avant  le  2  3  mai. 

Fredericus. 

Hugo. 

Hugo. 

Herveus. 

LXXVU. 

LXXVIII. 

LXXIX. 

LXXX. 

LXXXI. 

LXXXIV. 

LXXXVI. 

1075, 
après  le  28  mai. 

1075, 
après  le  2  3  mai. 

1076-1076. 

1076,  28  février. 

1076,  [février]. 

1076,  i4  octobre. 

Fedricus. 

FVedericus. 

Fredericus. 

Frericus. 

Fredericus. 

Hugo. 
Hugo. 

Hugo. 

Walerannus. 

Walerannus. 
Vuaîerannus. 
Guaierannus. 
Galerannus  Sil- 
vanectensis. 
Guaierannus. 

Herveus. 
Erveus. 

Herveus. 
Herveus. 
Herveus. 

Hugo. 
Hugo. 

1077, 
avant  le  2  3  mai. 

Fredericus. 

Hugo. 

Herveus. 

LXXXVII. 

1077, 
avant  le  2  3  mai. 

Fredericus. 

Hugo. 

Walerannus. 

Herveus. 

XCI(". 
L  XXXIX. 

io[77]. 

1077, 

avant  le  2  3  mai. 

Rotbertus. 

Adelelmus. 
Adam. 

Guaierannus. 

Herveus. 

xcn. 

XCIV. 

xcv. 

XCVI. 

XCVII. 

XCIX. 

C. 

1078. 
1079,  [janvier]. 

1079. 
[1078-1079]. 

1079. 
1080,  7  avril. 

1080. 

Robertus. 
Rotbertus. 
Robertus. 
Rodbertus. 

Adam. 

Adam. 

Adam. 

Adam. 
Adam. 

Galerannus. 
Galerandus. 

Herveus. 
Herveus. 

Adam. 

Walerannus. 
Walerannus. 
Galerannus. 

Herveus. 

Gervasius. 

Herveus. 

CI. 

cm. 

CIV. 

1080. 

1080. 

1081, 

avant  le  4  août. 

Adam. 

Adam. 

Gervasius. 

Gervasius. 
Gervasius. 
Tebaldus. 

Galerannus. 

Herveus. 
Herveus. 

CVII. 
CVIII. 
CIX. 

cxm. 

CXIV. 

1083. 
1082. 
1083. 
io85. 
1080. 

[Gervasius.] 
Gervasius. 
Gervasius. 
Gervasius. 
Gervasius. 

Tetbaldus. 

Tetbaldus. 
Theobaldus. 

Tetbaldus. 
Theobaldus. 

Galerannus. 
Galerannus. 

Adelardus. 
Adelardus. 

Galerannus. 
Galerannus. 

Adelardus. 
Lancelinus. 

C)  Sur  i»  (la 

te  de  ce  diplôme  ,  voir  a 

IX  Additions  ,  p.   i  4  1  • 
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NUMÉRO 

DE 

DATE. 

SENECHAL. 

CONNETABLE. 

CHAMBRIER. 

BOUTEILLER. 

L'ACTE. 

CXV. 

cxvm. 

io85. 

1086, 
avant  le  4  août. 

Gervasius. 
Gervasius. 

Galerannus. 

Tedbaldus. 

Lancelinus. 

cxx. 

CXXIIO. 

CXXIII. 

CXXVII('). 

CXXVIII. 

1090. 

Gervasius. 

Gervasius. 

Manasses. 

Wido  de  Rochefort 

Guido. 

,. 

Walo. 
Gualo. 

Gualerannus. 

Lanscelinus. 
Lancelinus. 

1090-1091. 
1091. 
1093. 

Gualo. 

Pontius  Hum- 
l)ertus. 

Milo. 

CXXXII. 
CXXXV. 

logd,  i4  février. 

1095, 
après  le  2  3  mai. 

Wido. 
Wido. 

Adelelmus. 
Adelelmus. 

[Poncius  Hum- 
bertus  de  Podio.] 

CXLI. 

1101,  24  février. 

Paganus. 

CXLIXW. 

[1  ioi-iio4]. 

AnseUus. 

Wascio. 

Walerannus. 

Paganus. 

CLIV. 

1 106, 
avant  le  4  août. 

Hugo  de  Creceio. 

Gascio  de  Pissiaco. 

Galerannus. 

Paganus  Aure- 
lianensis. 

CLVI. 

1106, 
après  le  4  août. 

Hugo  de  Creceio. 

Gascio  de  Pissiaco. 

Guido. 

Paganus  Aure- 
lianensis. 

CLXI. 

1107, 
avant  le  4  août. 

Hugo  de  Creceio. 

Wastio  de  Pissiaco. 

Wido. 

Paganus  Aure- 
lianensis. 

(']  Sur  la  place  assignée  à  cette  cliar 
[^1  Sur  la  date  de  ce  diplôme ,  voir  p 
t')  Sur  la  date  de  ce  diplôme ,  voir 

,e  dans  la  série  chronolo 
lus  haut ,  page  LVIII  ,  n 
aage  878,  note   1. 

giqae  ,  voir  page  3o8  , 
ote  3. 

lote  1 . 

27.  Souscriptions  de  divers  officiers  royaux.  —  Les  grands  officiers  ne 
constituaient  pas  toute  lafamilia  C'  du  roi.  Il  y  avait  au  palais  d'autres  officiers, 
d'un  rang  inférieur,  qui  ont  été  appelés  à  souscrire  les  chartes  royales.  Nous 
avons  déjà  mentionné  les  chambriers  d'ordre  secondaire,  et  des  échansons, 
ceux-ci  placés  sous  les  ordres  du  bouteiUer.  C'étaient  encore  les  maréchaux  : 
les  diplômes  nous  révèlent  les  noms  de  quatre  d'entre  eux,  Guy,  Dreux,  Os- 


'''  M.  Luchaire  a  remarqué  [Histoire  des 
institutions  monarcliiqaes  de  la  France,  2°  éd., 
t.  I,  p.  i63,  note  i)  que  les  noms  de  Baudry, 
Engenoul,  Ferry  et  Amaury  sont  précédés, 
dans  mi  diplôme  de  1066  (n°  XXVII,  p.  83, 
1.  1 6  ),  de  la  rubrique  Defamilia  régis.  Baudry 
était  alors  connétable  et  Engenoul  boutedler; 
Ferry  était  un  chevalier,  dont  le  nom  figure 


dans  les  souscriptions  de  plusieurs  diplômes, 
et  qui  devint  sénéchal  en  1070;  quant  à 
Amaury,  c'est  un  chevalier  dont  la  présence 
à  la  cour  est  constatée  à  plusieurs  reprises. 
M.  Luchaire  a  également  signalé  la  qualifica- 
tion d'iiomines régis  appliquée  aux  quatre  grands 
oiSciers  dans  une  charte  de  1067  (n"  XXXUI, 
p.  100,  1.  18). 
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celln  etFloher.  Les  trois  premiers  étaient  en  charge  en  même  temps,  en  1 068  W. 
Parmi  les  témoins,  on  trouve  des  personnages  qualifiés  les  uns  cubicularii , 
les  autres  camberlani.  Il  est  possible  que  cublculaire  et  chambellan  soient  deux 
titres  d'une  même  fonction'^).  A  un  même  nom  propre  est  accolé  une  fois  le 
vaot  cubicalarias ,  une  autre  fois  le  mot  cam6er/a/ms'.  Un  Alard  paraît  comme 
cahicalarias  en  io6o(^',  un  Alard  comme  camberlanus  en  1067W,  et  enfin 
un  Alard  comme  camerariiis  en  1069  (^';  ne  s'agit-il  pas  d'un  seul  et  même 
personnage?  En  outre,  si  Ferry  souscrit,  comme  camberlanus,  un  diplôme 
de  1  io5(*^',  un  personnage  du  même  nom  est  (pialifîé  cubiciilarius''"\ 

On  inclinera  donc  à  croire  que  le  titre  de  camerarius  a  été  parfois  confondu 
avec  cevix.  de  cubicalarias  et  de  camberlanus ,  et,  en  outre,  que  les  chambellans 
étaient  placés  sous  les  ordres  du  grand  chambrier.  C'est  qu'en  effet,  à  cette 
époque,  il  semble  que  le  chambrier  fût  non  plus  seulement  trésorier,  mais  que 
ses  attributions  s'étendissent  «  à  tout  ce  qui  concernait  le  gîte  du  roi,  l'ameu- 
blement et  l'entretien  du  palais (*'  »;  d'un  mot,  qu'il  fût  un  majordome;  hypo- 
thèse corroborée  par  la  qualification  de  «  magister  regiae  domus  »  appliquée 
au  chambrier  Galeran  (^). 

Quoiqu'il  en  soit,  les  cubiculaires  dont  nous  relevons  les  noms  au  bas  des 
actes  royaux,  sont,  outre  Alard,  cité  plui  haut,  ArnouU^"',  en  1070,  Yves("), 
en  1067  et  1078,  Azon  et  Gosmarf'^',  ces  deux  derniers  souscrivant  ensemble 
un  privilège  de  1082. 


(')  N"  XX.X1X,  p.  n4,  1.  3  à  5,  diplôme 
que  souscrivent  Guy,  Dreux  eh  Oscelin.  En 
outre,  Guy  et  Oscelin  [Eiisceliniis)  souscrivent 
un  diplôme  de  1067  (n°  XXX,  p.  gd,  1.  7); 
Guy  souscrit  seul  deux  diplômes,  l'un  de  1067 
(n°  XXXIl,  p.  98,  1.  29),  l'autre  de  1069 
(n°  XLTII,  p.  133,  1.  16);  Oscelin  souscrit 
seul  un  diplôme  d'entre  1060  et  1067 
(n°  XXXVI,  p.  106,  1.  19).  Floher  ne  paraît 
que  dans  deux  diplômes  de  io8o  (n°'  G  et  CI, 
p.  260,  1.  3,  et  p.  362,  1.  20). 

'^'  Voir  Luchaire, ouvr.  cité,  2°  éd.,  1. 1,  p.  i  jli. 

P)   N°  II  et  III,  p.  7,1.    16,  et  p.  12,  1.   4. 

W  N"  XXXII  (1067),  p.  99,  1.  II. 

«  N'XLIIl.p.  12  3,1.  i3. 


'«)  N°CLIII,p.  386,  I.  23. 

'''  Cartulaire  de  Longpont ,  Bibl.  nat. ,  ms. 
lat.  9960,  fol.  9  v°,  cité  par  Luchaire,  t.  I, 
p.  174,  note  6.  En  outre,  d'après  Luchaire, 
ibidem,  p.  176,  note  1,  Ferry  est  appelé 
chambrier  dans  une  charte  de  Saint-Martin-des- 
Champs  relative  à  un  don  de  Raoul  le  Délié 
(iio3-no8). 

'*'  Luchaire ,  Histoire  des  institutions  monar- 
chiques, 2°  éd.,  t.  I,  p.  173. 

m  JNCLV,  p.  147,  1.  20. 
("'  N°LIII,p.  i44,l.  8. 
("'  N°  XXXVII,  p.    109,  1.    11;  n°  LXIV, 
p.  170, 1.  i6. 
(12)  jvj.  Qvi,  p.  271,  1.  29,  et  p.  273, 1.  5. 
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Pour  les  chambellans,  les  actes  royaux  nous  donnent,  outre  Ferry,  men- 
tionné plus  haut,  les  noms  de  GosUn  et  de  Gautier ('),  en  1094,  d'Hervé (^),  en 
1 102  ,  de  Pierre (^),  en  1 106,  et  de  Vulgrin  d'Etampes^^',  en  1 1  06. 

Les  hstes  de  témoins  nous  révèlent  encore  l'existence  d'un  maître  queux, 
coqiius;  c'est,  en  io65  et  1067,  Robert f^)  et,  de  1070  à  109/i.,  Airy('''. 

Eudes,  lils  d'Oury,  panetier,  a  souscrit  deux  diplômes  W,  l'un  en  1067, 
l'autre  en  1068. 

Le  précepteur  du  roi,  qualifié  tantôt  paedagogus  régis,  tantôt  custos  régis,  ou 
encore  magisler  régis,  et  qui  avait  nom  Engeran,  a  souscrit  un  grand  nombre 
d'actes (^\  de  1060  à  1068.  On  ne  sait  rien  de  lui  sinon  qu'il  avait  un  frère 
appelé  Herbert  ('-'). 

Etudiant  l'organisation  de  la  chancellerie ,  nous  avons  mentionné  deux  cha- 
pelains qui  ont  pris  part  à  l'expédition  des  actes ,  savoir  :  Eustache  et  Geoflfroy. 
Nous  avons  vu  aussi  qu'Etienne  de  Garlande ,  chancelier,  était  cjualifié  chape- 
lain du  roi  ('"l  D'autres  chapelains  paraissent  conTme  témoins  des  actes  royaux  : 
Ouryt^'),  en  1067;  Samsonf^-',  en  1  072  ;  Robert  et  Bernard  (1^),  en  io82;Henri 
et  RainierC'),  en  io85;  Philippe (^^',  en  1 086. 

Quelques  officiers  de  la  maison  de  la  reine  ont  aussi  souscrit  des  diplômes  : 
Amauryf^"^),  sénéchal  de  la  reine  mère,  Anne,  en  io65  et  1067;  Guillaume 
et  Hardouin,  chambellans  de  la  reine (^'',  c'est-à-due  de  Bertrade,  en  1094- 

Enfin,  nous  connaissons  par  les  souscriptions  des  diplômes,  deux  officiers 

Cl  N"  CXXXII,  p.  336,1.  24  et  1.  35.  '«>  N°  II,  p.  7,  1.   16;  n"  III,  p.  13,  1.  i; 

'-)  N'CXLIY,  p.  358,1.  1.  n°  W,   p.  i5,  I.   3;  n°  XVm,  p.  5^,  l.'i; 

m  N°  CLR',  p.  388, 1.  28.  n°  XXIV,  p.  69,  1.  7;  n°  XXX,  p.  9^,   I.  '7; 

«  N°  CL VI,  p.  390,  I.   16.  Dans  cet  acte,  n"  XXXII,  p.  99,  1.  9. 

Vulgrin,  chambellan,  est  nommé  dans  l'adresse  '''  N°  XXXIX,  p.  ii4,l.  q-io. 

parmi  les  chevaliers  du  roi  à  Etampes.  On  peut  i'"'  Voir  plus  haut,  p.  i.xi,  note  5. 

donc  l'identifier  avec  «Vulgrinus,  Gohardi  ii-  (">  X°  XXX,  p.  93,  1.  i/i. 

lius,  de  Stampisi)  qui  souscrit  un  autre  diplôme  ''-)  N°  LXII,  p.  i65,  1.  7. 

de  la  même  année,  n°  CLIV,  p.  388,  1.  27.  I")  N"  C\1II,  p.  376,!.  l'i. 

«  N°XIX,p.56,l.  ii;n°XXXII,p.99,l.  3.  ;>>)  N°CXIIl,p.  287,1.  10. 

'')  JN°LI,  p.  139,  1.  10;  n"  LUI,  p.  iM,  ('»)  N°  CXVm,  p.  3o3,L  1. 

1.8;n'"XC\TI,p.353,  l.i6;n'CVIll,p.276,  ^(")  N°  XIX,  p.  56, 1.  n  et  note;  n"  XXXVI, 

i.  11;  n°  CXXXII,  p.  336,  L  23.  p.  106,  L  18. 

(')  N"  XXXII,  p.  99,  Li;n' XXXIX,  p.  11/,,  :")  N"  CXXXII,  p.  336,1.  26  et  27. 
1. 8.                               ■ 
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des  enfants  royaux  en  1067,  l'un  Marcelin,  maitre  d'Hugues'^),  frère  de  Phi- 
lippe P"";  l'autre  Yves''^',  cjualifié  chambellan  des  enfants  du  roi,  c'est-à-dire 
du  roi  Henri  P''. 

Des  officiers  provinciaux  ont  été  appelés  à  souscrire  les  chartes.  Il  était  na- 
turel que,  se  trouvant  dans  une  ville  de  ses  domaines,  le  roi  invitât  ses  pré- 
vôts ou  autres  agents  à  lui  faire  cortège  et  à  siéger  dans  sa  cour.  Voici  les 
prévôts  royaux  qui  paraissent  dans  les  diplômes  de  Philippe  V^'i^).  Parmi 
les  témoins  d'un  diplôme  daté  de  l'an  1060  et  de  Senlis,  figure  un  Eudes, 
prévôt (''';nous  n'oserions  pas  affirmer  qu'il  fût  prévôt  de  Senlis,  si  nous  ne 
le  retrouvions  témoin  d'un  autre  diplôme  du  i5  juin  io68,  celui-là  aussi 
donné,  comme  le  premier,  à  Senlis (^). 

Un  privilège,  daté  d'Orléans  en  1  o65,  porte  la  souscription  de  Maubert,  pre- 
fectus,  et  d'Herbert,  voyer,  vicarius^^\  Il  s'agit  du  prévôt  et  du  voyer  d'Orléans. 
Car  Maubert  est  qflalillé  preposilus  Aurelianensis  dans  un  diplôme  (')  de  1067, 
et  Herbert  avait  précédement  soiiscrit,  avec  le  titre  de  subviariiis,  un  diplôme 
d'Henri  I"'(^),  donné  à  Orléans  en  1 067.  Aubert  de  Suèvres,  prévôt  d'Orléans, 
fils  de  Robert  Anseau,  souscrit  un  acte\^)  de  1082. 

Etienne,  prévôt  de  Paris ,  souscrit,  avec  le  prévôt  d'Orléans,  Maubert,  et  le 
prévôt  de  Poissy,  Gautier,  im  diplôme  de  1067'^°'.  Etienne,  prévôt  de  Paris, 
est  encore  témoin  d'un  acte  royal  ('^)  en  1 069 .  Un  autre  prévôt  de  Paris ,  Pierre , 
nous  est  connu  par  un  acte  de  1082  ('-'. 

Un  diplôme  de  Philippe  I"',  cpi'on  attribuait  jusqu'ici  à  l'an  io64,  naais  que 
nous  croyons  devoir  rapporter  à  l'année  1070,  mentionne  les  prévôts  et  autres 
agents  royaux  {ininistri)  de  Sens'^''. 

'''  N°  XXXII,  p.  99,  1.  10  :  «s.  Marceliiins,  fectus ,  d'autres  le  qualifient  de  prepositns;  voir 

niagister  Hugonis,  fratris  régis.»  p.  56,  notes  v  et  z. 

('>  N"  XXXII,  p.  99,  1.  5  :  «  S.  ïvo,  cambel-  ^'>  N°  XXX,  p.  9/1 ,  l  9. 

lanus  de  pueris  régis.  »  '*'  Recaeil  des  histor.   de   la  France,  t.  XI, 

'''   Cf.    la  liste    des    «prévôtés»    sous    Phi-  p.  695;  cf.  Luchaiie,  oiivv.cité,  t.   I,  p.  agS. 

lippe  1",  dressée  par  Lucliaire,  Histoire  des  in-  '"'   N°CVIII,  p.  276,  1.  i3. 

stitations  monarchiques,  2°  éd.,  t.  II,  p.  3i2.  '"*  N°  XXX,  p.  9^,  1.  9-10. 

m  N"  V,  p.  17,  1.  10.  '"'  N°  XLV,  p.  127,  1.  21. 

«  N°  XXXIX,  p.  1 14,  i-  6.  ''-'  N°  CVIII,  p.  276, 1.  9. 

(°)  N"  XIX,  p.   56,  1.    11-12.   Si  certaines  C'')  N°  LU,  p.  i4.i,  L  17.—  Cf  Luchaii'e, 

copies  de  ce  diplôme  qualifient  Maubert /;/<?-  oiivr.  eilé ,  t.  II,  p.  3i2.   Le  diplôme  de  Phi- 
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Samson ,  prévôt  de  Pithiviers ,  est  témoin  d'un  diplôme  donné  à  Orléans  ('', 
en  faveur  de  l'église  des  Saints-Gei'vais-et-Protais ,  en  1079;  mais  on  ne  peut 
pas  affii'mer  que  ce  soit  un  prévôt  royal. 

Nous  ne  savons  si  l'on  doit  considérer  comme  prévôt  royal  de  Bourges, 
Jean,  prévôt (-),  mentionné  parmi  les  témoins  d'une  confirmation  royale  donnée 
à  Bourges,  le  16  octobre  1  102.  Toujours  est-il  que  dans  une  autre  charte, 
sans  date,  mais  probablement  postérieure  à  celle-ci,  et  aussi  datée  de  Bourges, 
le  roi  nomme  son  prévôt  Gautier  (^). 

Un  diplôme  de  1077,  par  lecpiel  le  roi  restitue  à  l'abbaye  de  Cluny  la 
villa  de  Mantes,  fait  mention  du  don  d'un  pressoir  par  le  prévôt  royal,  Garin, 
à  la  même  abbaye  W. 

Nous  avons  relevé  plus  haut,  dans  un  acte  de  1067,  le  nom  d'un  prévôt 
de  Poissy,  Gautier.  Un  diplôme  de  l'an  1  106  a  été  donné  à  Poissy,  en  pré- 
sence de  Robert  et  de  Fouchard,  prévôts  royaux,  et  du  concierge  Hugues (^), 
cpri  étai&nt  peut-être  tous  trois  des  officiers  de  Poissy. 

Le  nom  d'un  prévôt  d'Etampes ,  Guillaume ,  est  relaté  à  la  suite  de  la  date 
d'une  donation  faite  par  le  roi,  en  1 08 5  ('',  à  la  Maison-Dieu  d'Etampes. 

Mentionnons  enfin,  parmi  les  témoins  de  deux  actes  de  1  106,  donnés  à 
Angers,  mi  certain  Vivien  qualifié  pêcheur  du  roi('). 

28.  Date  des  préceptes.  —  La  plupart  des  diplômes  de  Philippe  l"'  qui 
nous  sont  parvenvis  sous  la  forme  origniale  portent  une  date.  Cependant, 
un  privilège  pour  Saint-Denis  de  Reims  est  dépourvu  de  date(^).  Mais  cet 
acte  paraît  avoir  été  rédigé  à  Reims  et  par  les  soins  de  l'archevêque 
Gervais(°'.  En  outre,  la  souscription  du  chancelier  fait  défaut.  Il  n'est  pas  cer- 
tain non  plus  que  le  sceau  royal  y  ait  été  placpé,  car  il  ne  reste  au  dos,  sous 
l'incision,  qu'un  morceau  de  cire  informe.  De  telle  sorte  qu'on  peut  admettre 

lippe    I"  est  en  partie  copié  sur  un   diplôme  '''  N°  CXLVI,  p.  372,  1.  20. 

d'Henri  I"  (Recueil  des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  «  N°  LXXXIX ,  p.  232 ,  1.  8. 

p.  566),  mais  les  mots  «de  nostris  prepositis  '"'  N°  CLV,  p.  38g,  1.  i3. 

etministris  SenonensLbus  »,  dans  le  diplôme  de  '''  N°  CXIV,  p.  288,  1.  2/1. 

Philippe  I",  remplacent  les  mots  (I  de  Rainardo  '''  N»  CLVII,  p.  ogS,  1.   8,   et  n°  CLVIII, 

comité  »  du  diplôme  de  son  père.  p.  096,  1.  23. 

w  N"  XCVII,  p.  353 , 1.  1 2.  m  N"  XXXI  (1067) ,  p.  97. 

'->  N"  CXLV,  p.  36i,  1.  16.  '')  Voir  plus  haut,  p.  lxxx. 
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qu'il  n'a  pas  passé  par  la  chanceUerie  royale;  qu'en  d'autres  termes ,  il  a  été 
préparé  et  non  expédié. 

On  doit  cependant  admeltre  que  la  chancellerie  royale  a  délivré  des  di- 
plômes non  datés.  Ainsi  l'original  d'un  acte  de  donation  à  l'église  de  NoyonW 
était  dépourvu  de  date.  L'original  a  disparu;  mais  Dom  Grenier,  qui  en  a  fait 
la  copie,  atteste  qu'on  avait  laissé  un  blanc  pour  dessiner  le  monogramme, 
inscrire  les  noms  des  témoins  et  les  notes  chronologiques,  et  que,  toutefois, 
le  sceau,  dont  il  donne  la  description,  y  était  plaqué. 

Un  autre  acte  royal (-',  postérieur  à  l'an  i  i  oo,  dont  l'original  est  en  bonne 
forme,  et  qui,  en  raison  des  formules,  paraît  bien  avoir  été  rédigé  à  la  chan- 
cellerie même,  ne  porte  aucune  date.  Nous  en  dirons  autant  d'un  autre  acte(^) 
de  la  même  période.  On  ne  tirera  donc  pas  argument  de  l'absence  de  date 
pour  déclarer  faux  ou  incomplet  un  acte  transmis  par  un  cartulaire. 

La  place  normale  de  la  formule  de  date  est  à  la  suite  des  souscriptions  des 
témoins  et  avant  la  souscription  du  chancelier.  On  constate  de  nombreuses 
dérogations  à  cette  règle. 

Ainsi,  la  date  figure  quelquefois  avant  les  noms  des  témoins W.  Dans  un 
diplôme  original  de  io8/i(^',  la  date  précède  la  souscription  du  chancelier  et 
les  souscriptions  des  témoins;  mais  celles-ci,  comme  celle-là,  ont  été  ajoutées 
après  l'apposition  de  la  date  sur  le  parchemin  ('''.  La  même  procédure  a  été 
suivie  pour  un  acte  de  i  076  '^^  qui  ne  nous  est  connu  ([ue  par  une  copie  et  où 
par  conséquent  nous  ne  pouvons  constater  la  différence  des  écritures. 

Il  arrive  que,  rejetée  jusqu'après  la  souscription  de  chancellerie,  la  date 
forme  le  dernier  élément  du  diplôme.  C'est  le  cas  dans  un  privilège  de  Saint- 
Denis,  de  l'an  1068,  où  la  formule  de  date,  imitée  de  celle  d'un  privilège 
carolingien,  est  inscrite  au  bas  du  parchemin (^'  sur  une  seule  ligne  et  en  ca- 
ractères allongés.  Cet  acte  présente  d'autres  traces  d'imitation  d'un  acte  anté- 
rieur.  La  date  occupe  aussi  la  dernière  ligne  d'un  privilège  en  faveur  de 

<')  N°  CXXXYI,  p.  345.  n"  XLIII  (1069) ,  p.   laS,  1.  i.  —  Copie  con- 

'"'  ]\°  CLUI,  p.  386.  temporaine  de  l'original  :  n°  CXXX.1I  (log/i), 

«  N°  CLXVIII,  p.  /ua,  note  c.  p.  336,  1.  11. 

("i  Originaux  :  n°  XCI  (1077),  p.  a36,  1.  3,  '=)  N°  CX,  p.  a8i,  1.  23. 

n°   C\XXV  (1095),  p.  3/i3,  1.  la;  n^  CXLI  (°)  Voir  p.  282,  note  û. 

(1101),  p.  352,  1.  i5.  —  Copies  d'après  l'ori-  <''  N°  LXXXII,  p.  2i4,  1-  9- 

ginal    :   n°    XXXTX    (1068),    p.     112,    1.    3;  W   Original:    n°  XL,  p.  1 17,  1.  21. 
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Saint-Germain  de  Pontoise(').  Et  dans  d'autres  actes,  si  elle  est  répartie  en 
deux  lignes'-',  ou  si,  en  l'absence  de  l'original,  nous  ne  pouvons  connaître 
quelle  en  est  la  disposition,  du  moins  clôt-elle  l'acte (^),  placée  après  la  sou- 
scription du  chancelier  ('). 

Dans  deux  actes  originaux,  la  date,  au  lieu  d'être  isolée,  est  liée,  dans  le 
premier,  à  la  souscription  du  chancelier (^) ,  dans  le  second,  à  la  formvde  de 
corroboration  t*^) . 

Dans  un  autre  diplôme ('',  dont  l'original  est  perdu,  mais  dont  un  vidimus 
du  xiv*^  siècle  et  des  copies  d'érudits  du  xviii''  siècle  nous  ont  conservé  le  texte 
primitif,  les  éléments  chronologiques  font  corps  avec  la  liste  des  témoins. 


29.  Formule  de  la  date.  — La  formule  de  date  comprend  ordinairement 
le  mot  Acium  suivi  d'iui  nom  de  lieu  et  d'éléments  chronologiques. 

Le  participe  Actiim  est  souvent  accompagné  du  mol  publiée;  si,  dans  les  pre- 
mières années  du  règne,  cet  adverbe  est  toujours  placé  après  le  nom  de  lieu'*'  : 
Actam  Paiisius  publiée,  à  partir  de  1071,  il  est  intercalé  entre  Aetum,  ou 
tel  autre  participe  de  même  signification,  et  le  nom  de  lieu;  en  d'autres 
termes,  entre  le  mot  initial  de  la  date  et  l'élément  topographique  :  Aetum 
publiée  Parisius'^'^^  Mais,  du  commencement  du  règne  à  la  fin,  on  trouve  des 
formules  où  le  mot  publiée  ne  ligure  pas'*"). 


f'I  Original  :  n°  XLV  (1069),  p.  lay,  1.  30. 

(-)   Original  :  n"  LXXXI  (1076),  p.  21 1, 1.  3. 

'■''  Copies  d'après  l'original  :  n°  LV  ^1071), 
p.  i4-7,  1.  32;  n°  CXXIY(i092),  p.  3i5,  1.  6; 
n°  CXXXIII  (logd).  p-  339,  ^-  ^^■ 

'''  Le  n°  LV,  cité  à  la  note  précédente,  n'a 
pas  de  souscription  de  chancellerie. 

W  Original  :  n°  XCIX  (1080) ,  p.  267,  L  1  2. 

<='  Original:  n°  CXXVII  (1091),  p.  323, 
1.  i5.  ]1  est  vrai  que  ce  diplôme  a  été  déclaré 
faux  par  M.  Flach,  mais  à  tort,  selon  nous. 
Voir  plus  haut,  p.  lviii,  note  3. 

<''  N°C]X  (io83),  p.  279,  L  10.  —  Cet 
acte  nous  a  été  transmis  par  des  copies  faites 
d'après  l'original ,  par  un  vidimus  du  xiv"  siècle 
et  par  deux  cartulaires.  Le  texte  des  cartulaires 
a  été  remanié,  mais  on  peut  tenir  pour  fidèle 


la  copie  du  vidimus  qui  concorde  avec  des  co- 
pies de  Dom  Gillesson  et  de  Doni  Grenier 
faites  d'après  l'original. 

W  Originaux  :  n"  XY  (io63),  p.  47,  L  3,  et 
p.  434,  1.  27;  n°  XXIV  (1066),  p.  69,1.  11. — 
Copie  d'après  l'original  :  n°  LV  (1071),  p.  147, 
i.  22. 

'°l  Originaux  :  n°LVII  (1071),  p.  i52, 1.  18; 
n°  LVIII  (1071),  p.  i54,L3;n''LXVI  (1074). 
p.  173,1.  i3;  n'LXVII  (1074),  p.  176,1 1; 
n°  XCI  (1077) ,  p.  236,  1.  3,  etc.  —  Nous  ne 
citons  pas  le  n°  XXXII  (j3.  99,  1.  18),  qui, 
dès  1067,  porte  «Aetum  publiée  Meleduno», 
parce  que  nous  n'avons  de  cet  acte  que  de 
médiocres  copies. 

1"'  Par  exemple,  originaux  :  n°  ]\  (1060), 
p.  i5,  L  6;n°CLXI  (iio7),p.4o3,L  28. 
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Dans  un  seul  original,  le  participe  Adam  a  un  régime  :  Actiim  a  Phylippo 
reye  (').  On  notera  que  ce  diplôme  en  faveur  de  Saint-Germain-des-Prés  a 
été  rédigé  et  écrit  par  un  moine  de  cette  abbaye. 

Au  lieu  du  participe  Aclum,  on  trouve  aussi  le  prétérit  passif,  Actinn  est, 
dans  deux  diplômes ,  dont  l'un  pour  Saint-Pierre  d'Aire  (^),  et  l'autre  pour  Saint- 
Amé  de  Douai  (^),  mais  qui  tous  deux  pourraient  bien  avoir  été  rédigés  hors  de 
la  chancellerie. 

Quant  à  l'expression  verbale  Hoc  aclum  est  ^''\  ou  Adam  est  hoc^''\  parce  qu'on 
la  relève  dans  plusieurs  diplômes  destinés  à  des  églises  différentes,  on  croira 
volontiers  que  des  notaires  de  la  chancellerie  royale  en  ont  fait  usage,  encore 
que  parmi  les  diplômes  qu'on  peut  alléguer,  quelques-uns  aient  été  certainement 
rédigés  en  dehors  de  la  chancellerie  (°).  Au  prénom  démonstratif  est  accolé  un 
substantif  :  Actum  est  hoc  privilegium  et  coiroboratiim ,  dans  un  privilège 
original  pour  Saint-Denis  de  Reims  que  nous  considérons  comme  l'œuvre  d'un 
clerc  rémois  (^).  L'expression  Ada  sunt  Iiaec  n'apparaît  qu'une  fois  dans  un  acte  (*' 
rédigé  par  le  chancelier  de  l'église  Saint-Hilaire  de  Poitiers.  Le  mot  ^c/am  est 
renforcé  de  corrohoratiim  dans  un  diplôme  mentionné  plus  haut,  et  de  con- 
fiimatum  dans  un  avitre(^). 

Au  mot  Adam  est  substitué  Factum  :  «  Hoc  autem  factum  est  »  dans  la  for- 
mule de  date  d'un  diplôme  de  io76("'). 

Le  mot  Adum  est  remplacé  exceptionnellement  par  Datum  (^''. 

Dans  deux  diplômes  originaux  pour  Saint-Benoit-sur-Loire,  l'un  et  l'autre 
d'un  inème  rédacteur,  la  date  est  formulée  d'une  façon  singulière.  On  énonce 


(')  Original  :  n°  XIII  (1061),  p.  4i,  1.  i3. 
'^'   Copie  d'après  l'original  :  n°LXXlI(i075), 
p.  184,1.  23. 

"    ■        "'     p.   3 1 1, 

XXXIX 


«   Original:   n"  LXXXI   (1076) 


l'original 


1.3. 

''"'   Copie     d'après 

(1068),  p.    112,1.  3. 

(')  Original  :  n°  CXXXV  (1096),  p.  343, 
1.  13.  —  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXV 
(1093),  p.  317,  1.  16;  n°  CXXVI  (1093), 
p.  330,1.  36;  n"  CXXXVni  (1100),  p.  347, 
1.  38.  —  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°  CXXXlI(io94),p.  336,  1.  11. 


(')  Ce  sont  les  n- CXXV  et  CXXVI ,  privi- 
lèges pour  Saint-CorneiUe  de  Compiègne. 
C  Original  :    n°   CXX    (1090),    p.    3o6, 

1.   30. 

m  Original  :  n"  LXXXIV  (1076),  p.  231, 
1.4. 

(»i  Copie  du  xu"  s.  :  n"  CLII  (  1  io5) ,  p.  385, 
1.  i5  :  «actum  et  confirma tum ». 

''"'  Copie  d'après  l'original  :  11°  LXXXII 
(1076),  p.  2i4,l.  9. 

'"'  Copie  d'après  l'original  :  n°  LXXVIII 
(1076),  p.  199,  1.  3o.  —  Vidimus  :  n°  LXXIX 
(1075-1076),  p.  202,  1.  30. 
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d'abord  l'année  de  l'incarnation,  puis  vient  le  participe  datiim  suivi  du  nom  de 
lieu ,  et  enfin  le  participe  Jirmatam  suivi  de  l'année  du  règne  (''.  Il  faut  en  rap- 
procher un  diplôme  de  i  i  o  i ,  où  la  date  se  présente  pareillement  brisée  en 
deux  parties  :  la  première  sans  aucun  mot  d'introduction,  comprenant  un  cer- 
tain nombre  d'éléments  chronologiques,  et  la  seconde  débutant  par  le  participe 
Data,  suivi  de  l'élément  topographique  et  d'autres  éléments  chronologiques  t"^). 

Si  dans  cpielques  actes  on  trouve  rapprochés  les  deux  participes  Datum  et 
Actiim ,  qui  figuraient  ensemble  dans  la  formule  de  date  des  préceptes  carolin- 
giens ,  on  constate  que  la  valeur  originelle  n'en  était  plus  connue ,  ni  la  place 
qu'on  devait  leur  assigner.  Ainsi,  dans  un  diplôme  dont  nous  n'avons,  il  est 
vi'ai,  qu'une  copie  médiocre,  la  date  débute  sans  qu'aucun  mot  l'annonce, 
par  les  éléments  chronologiques,  et  c'est  à  la  suite  qu'on  a  placé  Datum  et 
actum  précédant  le  nom  de  lieu^^'.  Dans  un  autre  diplôme''',  les  éléments  de 
la  date  sont  répartis  en  deux  groupes  :  le  premier  comprenant,  sous  le  mot 
Actum,  le  nom  de  lieu,  comme  il  convient,  mais  aussi  le  millésime,  l'in- 
diction  et  l'année  du  règne;  le  second,  sous  le  mot  Datum,  le  seul  quantième. 
La  date  est  formulée  à  peu  près  de  la  même  façon  dans  un  diplôme  pour 
Saint-Germain-des-Prés ,  sauf  qu'il  y  a  Data  au  lieu  de  Datum^^\ 

La  vieille  fcn^mule  carolingienne  n'a  été  conservée  dans  sa  forme  primitive 
que  par  des  rédacteurs  étrangers  à  la  chancellerie  royale.  Le  seul  diplôme  pro- 
prement dit  où  nous  la  trouvions  est  un  privilège  pour  Saint-Denis,  imité  d'un 
modèle  carolingien  (®'.  Tous  les  éléments  chronologiques  y  sont  groupés  sous 
le  mot  Data  et  le  nom  de  lieu  est  rejeté  après  Actum.  La  date  est  suivie  de 
l'apprécation  In  Dei  nomine  féliciter.  Amen. 

La  même  formule  carolingienne  parait  dans  une  série  d'actes  destinés  à  Mar- 
moutier  W  ;  ce  sont  non  pas  des  diplômes  royaux ,  mais  des  actes  munis  d'une 
confirmation  royale,  et,  comme  on  le  verra  plus  loin(^),  entièrement  écrits, 
eschatocole  compris,  à  Marmoutier  même. 

C  Original  :  n"  C  (1080),  p.  160,  1.  i.  —  '"'  Vidimus  :  n' IX  (1061),  p.  3o,  1.  13. 

Copie  d'après  l'original  :  n°  CI  (1080) ,  p.  362,  '°'  Original  :  n°  CVI  (  1083  ) ,  p.  272  ,   1.  n 

1.  32.  et  i5. 

(')  Original:    n»   CXLI   (1101),    p.    352,  (")  Original  :  n°  XL  (1068),  p.  1 17, 1.  21. 

1. 1 5 .  (')  N"  VI ,  VII ,  VIII ,  XXXI V. 

P)  j\j»  LI  (1070),  p.  iSg,  1.  12.  '*'  Voir  plus  loin,  p.  clxxxiii  et  suiv. 
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Ainsi,  la  formule  de  date  carolingienne  était  complètement  tombée  d'usage 
à  la  chancellerie  royale  sous  Philippe  P''. 

Citons,  pour  mémoire,  quelques  formules  isolées  :  Hec  cartha  Medanle 
est  a  rege  PJnlippo  firmata  . . . ,  dans  un  diplôme  original  pour  Cluny(^);  et 
Haec  datio  cum  firmilate ,  firmitas  cum  datione  fada  esl.  .  .  dans  un  acte  royal , 
qui  ne  nous  est  connu  que  par  une  copie  sans  autorité  ('^);  et  enfin  :  Conccssum 
apud  Drocas.  . .  dans  un  texte  livré  par  un  cartulaire(^). 

30.  Eléments  de  la  date.  —  Le  mot  initial  de  la  date  est  donc  d'ordinaire 
Actam.  A  la  suite  vient  le  nom  du  lieu  où  résidait  le  roi,  soit  au  moment  où 
la  volonté  du  roi  s'est  déclarée,  soit  au  moment  où  le  précepte  a  été  délivré 
au  destinataire,  sans  qu'on  puisse  le  plus  souvent  décider  la  question.  Le  lieu 
est  parfois  précisé ,  c'est-à-dire  qu'au  nom  de  la  localité  s'ajoute  l'indication  de 
la  maison  même  où  résidait  le  roi  :  palais,  château,  église.  Bien  rares  sont  les 
diplômes  originaux  dans  lesquels  l'élément  topographique  fait  défaut.  Nous 
n'en  comptons  que  c[uatre  ('''. 

Les  éléments  chronologiques  consignés  dans  la  date  sont  infmiment  va- 
riables. Deux  diplômes  sont  datés  de  la  seule  année  de  l'incarnation  (^)  ;  un  autre 
ne  poi'te  que  l'année  du  règne  ("'. 

La  plupart  des  dq^lômes  sont  datés  à  la  fois  de  l'année  de  l'incarnation  et  de 
celle  du  règne  ('''.  C'est  la  formule  à  laquelle  les  notaires  de  la  chancellerie 
paraissent  avoir  donné  la  préférence;  elle  a  prévalu  dans  les  dernières  années 
du  règne;  on  la  rencontre,  à  l'exclusion-de  toute  autre,  à  partir  de  i  loi  '**'. 


'"'  Original:  n°  LXXXIX  (1077),  p.  282, 
1.  i3. 

«  N°  CXXXI(io93),  p.  332,  1.  24. 

(')  N°XCII(i078)p.  237,  1.  2/i. 

("î  Originaux  :  11°  XCIX  (1080),  p.  267; 
n°  CXXVII  (1091),  p.  323;  n°  CXL(iioi), 
p.  35o.  —  Copie  d'après  l'original  :  n°  LXXXII 
(1076),  p.  21/1.. 

'')  Original  :  n°  CXXVII  (1091),  p.  323, 
I.  i5.  —  Copie  d'après  l'original  :  n°  CXXIV 
(1092),  p.  3i5,  1.  6. 

'''  Copie  contemporaine  de  l'original  : 
n°LXXI(:  '7/1-1075),  p.  182,  1.  19. 


("'  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i5,  1.  6; 
n°  XIII  (1061),  p.  4i,l.  i3;  n°XVI  (io63), 
p. /l9,  1.  3;  n°  XXIV  (1066),  p.  (39,  I.  11; 
n"  XLV  (io69),p.  127, 1.  23;  n°  CXL  (1101), 
p.  35o,  1.  i/i.  —  Copies  d'après  l'original  : 
n°  V  (  1060),  p.  17,  1.  i5;  n°  XXXII  (1067), 
p.  99,  1.  18;  u"  LV  (1071),  p.  147,  1-  22; 
n°CVll  (1082),  p.  273,1.  28. 

'*'  La  date  du  n°  CXLl,  du  24  lévrier  1101, 
comporte  d'autres  éléments  chronologiques, 
mais  à  partir  du  n°  CXLIl ,  tous  les  diplômes 
royaux,  quand  ils  sont  datés,  et  sous  quelque 
lormo  qu'ils  nous  soient  parvenus,  no  portent 
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L'an  de  l'incarnation  est  désigné  par  des  expressions  diverses  :  anno  domi- 
nicae  incaniationis^^K  anno  ah  incarnatione  Domini^^\  anno  incarnati  Ferez (^), 
anno  ah  incarnate  Dei  Verho^'''\  anno  incarnationis  Domini  nostri  Ihesu  Xpisti^^K 
L'expression  anno  dominicae  Nativitatis  ne  se  trouve  que  dans  un  diplôme 
transmis  par  un  cartulaire  t*^). 

Pour  ce  qui  regarde  l'expression  de  l'année  du  règne ,  elle  est  dans  les  plus 
anciens  diplômes  de  Philippe  P'',  intimement  liée  à  celle  de  l'année  de  l'incar- 
nation :  anno  dominicae  Incarnationis  tanto  et  régis  Philippi  tanto^''\  ou  et  regni 
Philippi  régis  tanto^^\  ou  regisgae  Philippi  regnantis  ianto^^\  ou  Philippi  vero 
gloriosissimi  régis  tanto^^°\  ou  regni  autem  Philippi  régis  tanto^^^\  Parfois  on 


que  l'année  de  l'incarnation  et  celle  du  règne. 
Originaux:  n°  CLXl  (1107),  p.  /|03,  1.  29. 

—  Copie  du  xii"  s.  :  n°  CLII  (  1  io5) ,  p.  385 , 
1.  16.  —  Cartulaires:  n°  CXLII(i  101),  p.  355, 
l  5;n°CXLVll  (iio3),  p.  374,1.  i3;  n°  CLl 
(iio5),  p.  383,  1.  i3;n'>CLIV(iio6),p.388, 
1.  25;n°CLV  (1106),  p.  389,  1.  16;  n°CLVl 
(1106),  p.  391,  1.  4;n°CLXII(iio8),p.  4od, 

1.33. 

'*'  Originaux:  n°  IV  (1060),  p.  i5,  1.  6; 
n°  XVI(io63),p.  49, 1.  Sîn"  CXXXV  (logS), 
p.  343,  1.  i3;  n°  CXL  (1 101),  p.  35o,  1.  i4. 

—  Copies  d'après  l'original:  n°  V  (1060), 
p.  17,  1.  i5;  n°  LXI  (1071),  p.  i63,  1.  5; 
n°LXXlI  (1075),  p.  i84,  1.  24;  n"  CXXIV 
(1092),  p.  3i5,  1.  6. 

«  Originaux  :  n°XXlV  (io66),p.  69,!.  11; 
n°  XL  (1068),  p.  117,  1.  3i;n"XLV(io69), 
p.  137,1.  33;n°LXXXI(i076),  p.  311,1.  3; 
n°  XGI  (1077) ,  p.  236,  1.  3;  n°  CLXl  (1 107), 
p.  4o3,  1.  39.  —  Copies  d'après  l'original: 
n°XXIÏÏ(io65),p.  66,1.  20;  n"  XLIII  (1069), 
p.  133,  1.  4;  n°  LV  (1071),  p.  147,  1.  22; 
n''LVI(i07i),p.  i5o,  L35;n°CXXV(i093), 
p.  3i7,L]6;n°CXXXin(io94),p.339,l.  16; 
n"  CXXXVIII  (1100),  p.  347,  L  38.—  Copie 
contemporaine  de  l'original  :  n°  CXXXII 
(1094),  p-   336,  1.  13. 

'•)  Originaux  :  n»  XIII  fio6i  ),p.  4i,  L  i3; 
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n°  XV  (io63),  p.  47,  1.  3,  et  p.  434,  1.  27; 
n°LVII(i07i),p.  i53,L  i8;n°LVIIl(i07i), 
p.  i54,  L  3;  n°  LXVI  (1074),  p.  173,  Li4; 
n°  LXVII  (1074),  p.  i75,L  3;  n°XCIX(io8o), 
p.  357,  1.  13;  n°  C  (1080),  p.  260,  1.  4; 
n°  CVI  (1083),  p.  373,  1.  11  (avec  la  var. 
anno  Verhi  incarnati);  n°  CX  (io84),  p.  381, 
1.  33;  n°  CXX  (1090),  p.  3o6,  1.  30;  n°  CXLI 
(1101),  p.  353,  1.  i5.  —  Copies  d'après  l'ori- 
ginal :  n»  XXXIX  (1068),  p.  113,  L  5;  n-  CI 
(1080),  p.  363, 1.  33;  n°  CVII  (1082),  p.  373, 
L  38. 

''1^  Vidimus  et  copies  d'après  l'original  : 
n"  CIX(io83),p.  379,1.  10. 

«  Vidimus  :  n"  IX  (1061),  p.  3o,  L  i3. 

(')  N''LXIl(io72),p.  i65,  L  i3. 

C  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i5,  1.  6; 
n°XVl(io63),  p.  49,  1.  3.  —  Copie  d'après 
l'original  :  n°  V  (1060),  p.   17,  1.  i5. 

'*'  Original  :  n"  XV  (  io63)  ,  p.  4? ,  1.  3 ,  et 
p.  434,  1.  27. 

C)  Original  :  n"  XLV  (1069),  p.  127,  1.  23. 

'"'  Copie  d'après  l'original  :  n°  LV  (1071), 
p.  147,  1.  33. 

("'  Original  :  11°  XCl  (1077),  p.  306,  L  4- 
—  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXXIII 
(1094),  p.  339,  L  17;  n°  CXXXVIII  (1100), 
p.  348,  L  1. 
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répète  le  mot  anno  devant  les  génitifs  reçjis  ou  regni^^\  Pareilles  formules 
ne  se  rencontrent  plus  après  i  loo. 

Mais  pendant  la  même  période,  de  1 060  à  1  100,  on  trouve  deux  autres 
manières  d'exprimer  l'année  du  règne.  Tantôt  on  emploie  l'ablatif  :  régnante 
Philippo  rege  anno  lanto  ('^),  tantôt  le  roi  est  censé  prendre  la  parole  :  anno 
regni  nosiri  tanto^^\  Ce  dernier  mode,  très  rare  avant  1100,  fut  exclusive- 
ment employé  dans  la  chancellerie  à  partir  de  iio5(''',  avec  l'introduction 
de  la  préposition  «  vero  »  :  anno  vero  regni  nostri,  pour  marquer  l'opposition 
entre  l'année  de  l'incarnation  et  celle  du  règne. 

Dans  un  troisième  type  de  date ,  aux  années  de  l'incarnation  et  du  règne  on 
ajoute  l'indiction'-''. 

Deux  diplômes  pour  Saint-Corneille  de  Compiègne,  probablement  rédigés 
par  un  clerc  de  cette  église,  ne  portent  d'autre  élément  chronologicpie  que 
l'année  de  l'incarnation  et  l'indiction  C^). 

A  côté  de  ces  formules  de  date  assez  simples  on  en  rencontre  de  plus  com- 
pliquées, où  l'on  a  accumulé,  comme  on  le  faisait  dans  les  chartes  privées, 
les  éléments  chronologicjues  empruntés  à  des  tableaux  de  comput  :  épactes , 


(')  Originaux  ;  n°  C  (1080),  p.  260,  1.  5; 
n°  ex  (108/I),  p.  281  ,  1.  34.  —  Copie  d'après 
l'original  :  n°  CI  (1080) ,  p.  262,  1.  20. 

'-'  Originaux:  n°  XXIV  (1066),  p.  69, 
1.  11;  n°^XL  (1068),  p.  117,  1.  21;  n"  LV'lI 
(1071),  p.  i52,i.  19;  n°  LVIII  (1071) ,  p.  i5/i, 
1.  à;  n°  LXVI  (107/0,  P-  173.  1- 13;  n°  XCIX 
(  1080),  p.  267,  1.  10;  u°  CVI  (1083),  p.  272, 
1.  11;  n°  CXX  (1090),  p.  3o6, 1.  21.  —  Copies 
d'après  l'original:  n°  XXIII  (io65),  p.  66, 
1.2i;n°LXXlI(i075),p.i8/i,l.25;n°LXXXn 
(  1076),  p.  21/1,1.  10;  n°  CVII  (1082),  p. 373, 
i.  28.  —  Vidimus  :  n°  IX  (1061),  p.  3o,l.  i/i; 
n°  CIX  (io83),  p.  379,  1.  11.  — Copies  con- 
temporaines de  l'original  :  n°  LXXI  (107/1- 
1076),  p.  182,  1.  19;  n"  CXXXII  (1094), 
p.  336,  1.  i3. 

'^'  Originaux  :  n°  CXXXV  (1076),  p.  343, 
1.  i4;  n°  CXL  (1101),  p.  35o,  1.  i5;  n°  CXLI 
( iioi) ,  p.  353 ,1.  17.  —  Copie  d'après  l'origi- 


nal :  n"  CXVII  (io85),  p.  3oo,  1.  i5.  —Copie 
contemporaine  de  l'original  :  n°  XCV  (1079), 
p.  2/18,  1.  i3. 

(")  Original  :  n°  CLXI  (1  107) ,  p.  4o3, 1.  29. 
—  Copie  du  xii"  s.  :  n°  CLII  (iio5),  p.  385, 
1.  16.  — Cai'tidaires  :  n°  CLl  (no5),  p.  383, 
1.  i/t;  n°  CLIV  (1106),  p.  388,  1.  25;  n°  CLV 
(1 106),  p.  389,  1.  16;  n°  CLVI  (11 06) ,  p.  091, 
1.  5;  n°  CLXII  (1108),  p.  4o4,  1.  23  (avec  la 
var.  regni  aiitem  nostri). 

«  Originaux  :  n"  XV  (io63),  p.  àj,  1.  3,  et 
p.  434, 1.  28;  n"  LXVI  (1074),  p.  178,  1.  i4; 
n°  XCI  (1077),  p.  336,  1.  3;n''CX(io84), 
p.  281,  1.  24;  n'  CXXXV  (1095),  p.  343, 
1.  i4.  —  Copies  d'après  l'original  :  n°  LXXII 
(1075),  p.  i84,  1.  34;  n-  CXXXIII  (1094), 
p.  339,1  17. 

'"'  Copies  d'après  l'original  :  n°  CXXV 
(1092),  p.  317,  1.  17;  n"  CXXVI  (1092), 
p.  320,  1.  27. 
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concurrents,  cycle  lunaire,  âge  de  la  lune  (''.  H  est  probable  que,  si  nous  pou- 
vions faire  une  répartition  exacte  des  actes  rédigés  par  des  notaires  royaux  et 
de  ceux  qui  ont  été  rédigés  par  des  clercs  des  églises  destinataires ,  nous  trou- 
verions que  dans  ces  derniers  surtout,  sinon  exclusivement,  on  a  ainsi  multi- 
plié les  mentions  chronologiques. 

Dans  un  certain  nombre  de  diplômes,  la  mention  de  l'âge  de  la  lune  n'a 
aucune  signification.  Si,  en  effet , l'expression  luiia  /a/i/a  désigne  bien,  comme 
c'est  sûrement  le  cas  dans  le  diplôme  n°  CXLI(-),  le  quantième  du  mois 
lunaire,  elle  n'a  de  valeur  qu'à  condition  d'y  ajouter,  sinon  le  quantième,  au 
moins  l'indication  du  mois.  Or,  dans  deux  actes  royaux,  l'un  de  1068'^),  dont 
nous  ne  connaissons  le  texte  que  par  un  cartulaire,  l'autre  de  1069'''^  dont 
nous  avons  une  copie  rcAaie  à  l'onginal,  la  mention  luna  prima,  dans  l'un,  et 
luna  VIIII,  dans  l'autre,  ne  sauraient  être  d'aucune  utilité  pour  fixer  la  date, 
puisqu'en  l'aljsence  de  la  mention  du  mois,  nous  ne  savons  pas  de  quelle  lune 
il  s'agit. 

La  plupart  des  auteurs  qui  ont  traité  de  la  diplomatique  royale  française 
ont  signalé  la  mention  de  l'olympiade  dans  un  acte  de  Philippe  l"  du  1 6  oc- 
tobre 1 1  0  2  ;  il  s'agit  non  d'un  précepte ,  mais  d'une  no  tice  rédigée  par  un  clerc 
de  Bourges  et  confirmée  parle  roi  (').  D'ailleurs  le  chiffre,  3o2,  indiqué  pour 
folympiade  est  inexact.  La  seconde  partie  de  l'année  1  102  correspondrait  à 
la  deuxième  année  de  la  k'jo^  olympiade. 

La  formule  recjiiante  Domino  nostro  Jhesii  Xpislo  dans  un  diplôme  royal 
est  notable  ('^l  Même  si  cet  acte  a  été  rédigé  par  un  clerc  étranger  à  la 
chancellerie  royale,  la  présence  de  cette  formule  à  côté  de  Tannée  du 
règne  de  Philippe  I"',  montre  assez  qu'elle  n'est  pas  nécessairement  une 
marque    de    défiance    contre   le    souverain    ou  de   méconnaissance   de  son 

'''  Originaux:  n°  LXXXI  (1076),   p.  310,  de   l'original:   n°    CXXXIl   (logd),    p.    336, 

1.  3o,  et  p.  211,  1.  3;  n°  XCIX  (1080),  p.  257,  1.  12. 

1.    12;    n°   CXX    (1090),    p.    3o6  ,   1.    30;  '=)  N°  CXLl,  p.  353,  1.  16. 

n' CXLI  (1101).  p.  352,1.  1 5.  —  Copies  d'à-  «  iV  XXXVIII,  p.  110,  l.  là- 

près  l'original  :  n°  XXIII  (io65),p.  66,  1.  20;  '">  N°  XLIII,  p.  i33, 1.  5. 

n"  XLIII  (1069),  p.  133,1.  à;  n°  LI  (1070),  '=)  N°  CXLV  (1 103) ,  p.  36i,l.  i3. 

p.  139,1.   12;  n°  LXI  (1071),   p.    i63,   1.  5;  '"'  Copie  d'après  l'original  (?)  :n'' GXXXVIII 

n»LXXXlI  {1076),  p.  31/1,  1.  9;  n»  CXXXVIII  (1100),  p.  3/|8,  1.  3. 
(1 100),  p.  3/17,  1.  38. —  Copie  contemporaine 
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autorité,  mais  qu'elle  peut  être,  comme  c'est  ici  le  cas,  une  simple  procla- 
mation du  règne  éternel  du  Christ  «  cui  est  honor  et  gioria  per  intinita  secu- 
lorum  secula'^'  ». 

Très  rares  sont  les  mentions  du  quantième  du  mois  dans  les  diplômes  de 
Philippe  I".  On  peut  trouver  cet  élément  dans  l'un  quelconque  des  types  de 
date  que  nous  avons  indiqués  :  ajouté  à  l'année  de  l'incarnation,  et  à  celle 
du  règne  '-),  ou  à  l'année  de  l'incarnation,  à  l'année  du  règne  et  àl'indictionf^), 
ou  enfin  introduit  dans  les  formules  comportant  un  grand  nomhre  de  synchro- 
nismes  (''' . 

Le  quantième  est  ordinairement  exprimé  à  la  manière  romaine  par 
calendes,  ides,  noues. 

Dans  un  diplôme  de  1082,  toutefois ,  il  est  exprimé  à  la  façon  moderne , 
c'est-à-dire  par  le  numéro  d'ordre  du  jour  dans  le  mois  :  «  mense  januario  die 
sexto'*'  »,  et,  dans  un  autre,  de  1 068 ,  par  une  fête  de  saint  :  «  quadam  die  do- 
minica  festivilate  sanctorum  martirum  Viti  et  Modestie'')  ». 

Nous  n'avons  trouvé  qvi'un  exemple  de  l'indication  du  jour  de  la  semaine  ou 
férié  :  «  feria  quinta''''  ». 

L'apprécation  qui  se  trouvait  à  la  suite  de  la  date,  à  la  fin  de  l'acte  et 
comme  une  conclusion  dans  les  préceptes  carolingiens,  ne  se  rencontre  que 
dans  six  actes  de  Philippe  I'^'',  dont  c[uatre  sont  des  chartes  rédigées  et  écrites  à 
Marmoutier,  d'après  un  modèle  carolingien  (**),  simplement  munies  de  la  sou- 
scription royale  et  d'une  souscription  de  chancellerie,  les  deux  autres,  préceptes 
proprement  dits,  mais  tous  deux  en  faveur  de  Saint-Denis ('),  et  dont  l'un 
suspect  a  été  écrit  par  un  moine  qui,  d'ailleurs,  a  estropié  la  formule  d'ap- 
précation  :  «  Fideliter  in  Dei  nomine.  Amen.  » 

'''  Voir  dans  le  même  sens:Giry,   Manuel  '^'   Original    :    n°    CVI    (1082),    p.    272, 

de  diplomatique,  p.  679,  1.  9  à  il.  1.  l5. 

<')   Copie     d'après    l'original    :    n°    XXXIX  '"'   Copie  d'après  l'original  :n°  XXXIX  (i  068), 

(1068),  p.   112,  1.  4-  p.  112,1.  /(. 

P)   Originaux:  n°XL(io68),  p.  117,1.  21;  '''  Copie  d'après  l'original:  n°  LI  (1070), 

n°  LVII  (1071  ),p.  i52,L  19;  n"  LVin  (1071),  p-'Sg,  1.  i3. 

p.    154.,   l.  i.   —   Yidimus  :    n°   IX    (1061),  '"'  Voir  plus  haut,  p.  eux,  note  8,  et  plus 

p.  3o,  1.  i4.  loin,  p.  CLxxxin. 

(")  Copie  d'après   l'original:  n"  0(1070),  P'  N"    XXIX  (1067),  p.   91,  1.   5;  n"  XL 

p.  109, 1.  i3.  (1068),  p.  117,  1.  20. 
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3 1 .  Année  de  l'incarnation.  —  Il  nous  reste  à  examiner  les  modes  de  sup- 
putation des  deux  éléments  chronologiques  essentiels ,  l'année  de  l'incarnation 
et  l'année  du  règne.  Tout  d'abord  il  faut  faire  observer  que,  puisque  nombre 
de  chartes  ont  été  rédigées  par  des  clercs  étrangers  à  la  chancellerie  royale  qui 
y  ont  inscrit  eux-mêmes  la  date,  et  que,  d'ailleurs,  nous  ne  saurions  toujours 
reconnaître  la  qualité  du  rédacteur  d'une  charte ,  s'il  appartenait  à  la  chancel- 
lerie ou  non,  il  est  impossible  de  déterminer  exactement  les  modes  de  comput 
suivis  à  la  chancellerie.  On  doit  se  borner  à  la  simple  constatation  de  l'emploi 
de  tel  ou  tel  mode. 

Pour  l'année  de  l'incarnation,  les  chartes  témoignent-elles  de  l'emploi 
d'un  seul  style  ou  de  plusieurs  styles  ?  Les  notaires  ou  clercs  ont-ils  eu  recours 
exclusivement  au  style  commun  du  i"''  janvier  ou  du  2  5  décembre,  ou  au 
style  de  Pâques,  ou  encore  à  celui  de  l'Annonciation.»^  Ont-ils,  au  contraire, 
suivi  concurremment  ces  divers  styles  ?  Le  nombre  des  documents  rjui  per- 
mettent cette  recherche  est  limité,  puisque  la  mention  du  quantième  est 
rare;  il  l'est  encore  davantage  si  on  prétend  s'en  tenir  aux  seuls  originaux. 
Aussi,  croyons-nous  pouvoir  examiner  quelques  actes  dont  nous  n'avons  que 
des  copies  (*). 

C'est  le  cas  d'un  précepte  pour  Ferrières  (^),  dont  on  pourrait  douter  c|u'il  eût 
été  rédigé  à  la  chancellerie,  en  raison  du  caractère  du  préambule,  si  d'autres 
raisons  ne  plaidaient  en  faveur  de  la  rédaction  par  un  notaire  de  la  chancellerie  (^) , 
et  qui  présente  comme  éléments  chronologiques ('')  le  millésime,  l'indiction, 
l'épacte ,  les  concurrents ,  le  cycle  lunaire ,  le  quantième  du  mois ,  la  férié  et 
l'année  du  règne.  Laissons  de  côté  ce  dernier  élément.  Le  millésime  est  i  070; 
le  quantième  est  le  iS'^jour  des  calendes  d'avril ,  c'est-à-dire  le  18  mars.  Les 
chiffres  de  l'indiction,  de  l'épacte,  des  concurrents,  du  cycle  lunaire,  convien- 
nent tous  à  l'année  1070.  On  n'en  conclura  pas  nécessairement  c|ue  nous  avons 
bien  affaire  au  18  mars  de  l'année  c|ue  nous  numérotons  1070,  et  non  pas  à 


'''  La  question  du  point  de  départ  de  l'année  sur  la  date  de  nos  numéros  CYI  et  CXLI,  dans 

de  l'incarnation  dans  les  actes  de  Philippe  1"  l'Introdiiclion  au    Cartnlairc  général  de  Paris, 

a  été  traitée  par  M.  Luchaire  (Loais  F/^p.  298  t.  I,  p.  xxxi. 
à  297),  qui  a  examiné  la  date  de  nos  numé-  '^)  N°  LI. 

ros  LI,  XCIX,  GVI,  CXXVI,  CXXXII,  CXLL  <=)  Voir  plus  haut,  p.  lxxvii. 

Antérieurement,  M.  de  Lasteyrie  avait  disserté  '''  P.  iSg,  1.  12  et  suiv. 
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l'année  1071,  comme  ce  serait  si  le  rédacteur  de  l'acte  avait  prolongé  l'année 
1070  jusqu'à  l'Annonciation  (26  mars)  ou  jusqu'à  Pâques  (aB  avril)  1071; 
car,  dans  ce  cas,  il  aurait  pu  transcrire  les  chiffres  de  l'indiction,  de  l'épacte, 
des  concurrents  et  du  cycle  lunaire  tels  qu'il  les  trouvait  dans  un  tableau  de 
comput  en  face  du  millésime  1070.  Mais  nous  trouvons  dans  la  concordance 
entre  le  quantième  et  la  férié  la  preuve  que  le  rédacteur  n'a  suivi  ni  le  style 
de  l'Annonciation,  ni  celui  de  Pâques.  En  effet,  la  férié  indiquée  est  la 
cinquième,  c'est-àclire  le  jeudi.  Or  le  18  mars  tombe  bien  un  jeudi  en 
1070,  tandis  qu'en  1071  il  correspond  au  vendredi.  Concluons  :1e  précepte 
de  Philippe  F''  pour  Ferrières  est  daté  soit  d'après  le  style  du  26  décembre, 
soit  d'après  celui  du  1"'  janvier. 

La  charte  n°  LXXXVIIIf''  est  datée  du  2^  jour  des  calendes  d'avril  (3 1  mars) 
1077,  indiction  i5,  épacte  28,  concurrents  ô'-'.  Tous  ces syncbronismes  con- 
cordent. En  1077,  Pâques  tombait  le  16  avril,  et  en  1078,  le  8  avril.  Mais 
pour  les  mêmes  raisons  indiquées  à  propos  de  l'acte  précédent,  ces  syncbro- 
nismes ne  nous  donnent  aucun  renseignement  positif  sur  l'époque  du  change- 
ment de  millésime.  Et,  d'ailleurs,  cette  charte  n'est  pas  un  acte  royal;  c'est 
une  chai'te  avi  nom  de  Simon,  comte  de  Valois,  simplement  confirmée  par 
l'apposition  du  seing  royal. 

Le  précepte  royal  n°  XCIXt^'  est  daté  du  7^  jour  des  ides  d'avril  (7  avril), 
l'an  1080  ,  indiction  3,  épacte  26,  la  19'^  année  du  règne  ('').  Nous  reviendrons 
sur  le  point  de  départ  adopté  ici  pour  l'année  du  règne.  Pour  l'année  de  l'in- 
carnation ,  il  est  certain  qu'on  a  suivi  ici  soit  le  style  du  2  5  décembre ,  soit 
celui  du  1'^''  janvier.  Les  chiflVes  de  l'indiction  et  de  l'épacte  conviennent  à 
l'année  1080.  En  1080,  Pâques  tomba  le  12  avril,  et  en  1081,  le  /i  avril. 
Donc,  il  ne  peut  être  question  du  7  avril  1081,  parce  que  même  pour  un 
computiste  suivant  le  style  de  Pâques,  le  millésime  1080  ne  pouvait  être 
prolongé  après  le  /i  avril  1081. 

Le  diplôme  n°  CVI(''),  privilège  pour  Saint-Germain-des-Prés ,  est  daté 
du  6  janvier,  l'an  1082,  indiction  5 ,  la  23*^  année  du  règne  (•*'.  L'indiction  5  est 

'''  Original.  '*'  Original ,  rédigé  et  écrit  à  Saint-Germain- 

'^'  P.  aSo,  1.  18  et  19.  ■  des-Prés;  voir  plus  haut,  p. Lxxxn. 

f"'  Original.  '"'  P.  27a,  1.  11,  la  et  i5. 

(')  P.  357,  1.  12  à  i4. 
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celle  de  1082;  mais  si  l'on  compte  les  amiées  du  règne  du  4  août  1060,  jour 
de  la  mort  d'Henri  P',  la  2  5"  année  n'a  commencé  c[ue  le  4  août  1082; 
cependant,  nous  ne  sommes  pas  autorisé  à  augmenter  le  millésime  d'une 
unité,  car  il  est  certain  c[ue  dans  un  grand  nombre  de  diplômes,  le  point  de 
départ  des  années  du  règne  a  été  pris  du  jour  du  sacre  de  Philippe  I"'',  28  mai 
1069;  et  dans  cette  hypothèse,  le  6  jamàer  1082  est  compris  dans  la 
2  3'^  année  du  règne. 

Un  privilège  pour  Saint-Corneille  de  Compiègne  est  daté  du  7  mars  1092, 
indiction  i5W.  L'indiction  i5  est,  il  est  vrai,  celle  de  1092  et  ne  convien- 
drait pas  à  1093.  Mais  le  rédacteur,  empruntant  le  chiffre  de  l'indiction  à  un 
tableau  de  comput,  ou  encore  à  la  pancarte  attachée  au  cierge  pascal,  a  pu 
copier  le  chiffre  inscrit  en  face  du  millésime  1092,  et  conserver  l'un  et  l'autre 
jusqu'au  2  5  mars  ou  jusqu'à  Pâques  1098.  Le  nom  du  chancelier  qui  a  sou- 
scrit le  diplôme  ne  nous  permet  pas  d'affirmer  que  l'acte  n'appartient  pas  à 
l'an  1093,  car  le  chancelier  est  Hubert,  qui  était  encore  en  chai'ge  le  i/i  fé- 
vrier 1093  ou  1094*^'. 

Enfin ,  on  a  cité  (■')  comme  témoignant  de  l'emploi  du  style  du  2  5  décembre 
ou  du  i"' janvier  un  précepte  portant  soumission  de  l'église  Saint-Magloire  de 
Paris  à  l'abbaye  de  Marmoutier,  et  dont  nous  possédons  une  copie  contempo- 
raine de  l'original  W.  Il  est  daté  de  1098,  indiction  1,  épacte  20,  le  16"  jour 
des  calendes  de  mars  (i4  février),  l'année  36^  cki  sacre  de  Philippe  (').  S'il  est 
vrai  que  les  chiffres  de  l'indiction  et  des  épactes  concordent  bien  avec  l'an- 
née 1093,  l'année  du  règne  comptée  à  partir  du  sacre  ne  convient  pas  ;  février 
1093  tombe  dans  la  34"  année,  et  février  109/i,  dans  la  35'';  que  l'on 
conserve  le  millésime  1098  ou  qu'on  l'augmente  d'une  unité,  il  faut  sup- 
poser une  erreur  dans  la  numération  des  années  du  règne.  Dans  l'hypothèse 
de  l'emploi  du  style  de  Pâques,  ou  de  l'Annonciation,  et  en  admettant  qu'on 
a  fait  concorder  les  années  du  règne,  à  partir  de  1059,  avec  les  années  de  l'in- 
carnation, la  seconde  année  commençant  avec  l'année  1060,  février  1098 
(style  de  Pâques  =  1094.,  style  du  i'^'' janvier)  tombe  dans  la  36"=  année;  car, 

«   Copie    d'après    l'original  :    n°    CXXVI,  «  P.  333,  note  i;p.  387,  1.  5. 

p.  319,  1.  25,  et  p.  320,  1.  26  et  27.  Ce  di-  '''  Lucliaire,  Louis  VI  Je  Gros,  p.  196. 

plôme  a  été  rédigé  par  un  clerc  de  Compiègne  ;  '"'  N°  CXXXII. 

voir  plus  haut,  p.  lxxxi.  l^)  P.  336,  1.  12  à  i/i. 
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pour  ce  qui  regai'de  l'iadiction  et  les  épactes,  on  peut  admettre  que  les  chiffres 
n'en  ont  été  modifiés  qu'au  moment  du  changement  de  millésime.  Ce  qui  rend 
vraisemblable  l'attribution  de  ce  diplôme  à  février  109 4,  c'est  qu'un  autre 
acteW  est  daté  de  1094,  36''  année  du  règne,  indiction  2.  En  résumé,  la  date 
du  diplôme  de  février  1098  prête  à  trop  de  controverses  pour  qu'on  puisse  en 
tirer  aucun  argument. 

Ainsi,  sur  les  six  chartes  qui  peuvent  être  invoquées  comme  témoignant 
expressément  de  femploi  du  style  du  26  décembre  ou  du  i'^''  janvier,  il  n'y  en 
a  que  cinq  dont  la  date  ne  soit  pas  douteuse.  Et  sur  ces  cinq  chartes,  trois  seu- 
lement nous  sont  parvenues  sous  la  forme  originale ,  et ,  en  outre ,  de  ces  cinq 
chartes,  il  faut  déduire  celle  qui  a  été  expédiée  au  nom  de  Simon,  comte  de 
Valois  ;  pour  les  quatre  autres ,  qui  sont  proprement  des  diplômes  royaux ,  il 
en  est  deux,  celles  de  Saint-Germain-des-Prés  et  de  Saint-Corneille,  dont  on 
peut  croire  qu'elles  n'ont  pas  été  dressées  à  la  chancellerie. 

L'emploi  du  style  de  Pâques  ou  de  celui  de  l'Annonciation  est  positivement 
attesté  par  un  précepte  pourféglise  de  Parist^^.  Les  éléments  chronologiques 
y  sont  accumulés  :  l'an  1100,  épacte  1 8 ,  indiction  et  concurrents  7,  le  6*^  j*'^^ 
des  calendes  de  mars,  lune  22,  la  43''  année  dvi  règne.  Cet  acte  doit-il  être 
laissé  à  l'année  1  100  ou  reporté  à  1  101  ?  L'épacte  18  convient  à  1101,  l'in- 
diction  7  à  1099,  les  concurrents  7  à  1  100.  Et  février  1  100,  pas  plus  que 
février  1101,  n'est  compris  dans  la  43'^' année,  f[ue  Ton  compte  les  années  du 
2  3  mai  1069  ou  du  4  ^ût  1 060.  Il  y  a  cependant  un  élément  chronologique 
sur  lequel  on  n'a  pas  pu  se  tromper,  c'est  fâge  de  la  lune.  Or,  en  1  100,  le 
22''  jour  de  la  lune  de  mars  tomba  la  veille  des  nones  de  mars  ou  6  mars. 
En  1  1 G 1 ,  le  2  2'' jour  de  cette  même  lune  coïncida  avec  le  G'' jour  des  calendes 
de  mars,  ou  2  4  février'^'.  D'ailleurs  le  rédacteur  de  notre  charte  donne  pour 
les  épactes  le  chiffre  1  8 ,  qui  est  bien  celui  de  1  i  o  1  et  qui  lui  permettait  de 
déterminer  le  quantième  de  la  lune.  Ainsi,  l'acte  dont  nous  étudions  la  date 
est  du  2  4  février  1101;  puisqu'il  porte  le  millésime  1100,  c'est  que  le  rédac- 
teur conservait  en  janvier  et  février  le  millésime  de  décembre,  qu'en  d'autres 
termes,  il  suivait  le  style  du  2  5  mars  ou  celui  de  Pâques ('''. 

(')  N°  CXXXm,  p.  33>9,  1.  16-17.  <">  Voir  ci-dessous,  p.  35i,  note  1. 

'^'  Original  :  n°  CXLI,  p.  352,  L  i5    à  17.  '*'  Nous  n'envisageons  pas  l'hypothèse    du 
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Il  faut  prendre  garde  que  ce  dipiôme  royal  du  2  4  février  1101a  été  pro- 
bablement rédigé  et  même  écrit  par  un  clerc  de  l'église  de  Paris ,  et  non  pas 
par  un  notaire  de  la  chancellerie  royale  :  le  monogramme  a  une  forme  insolite  ; 
le  rédacteur  ignorait  le  nom  du  bouteiller  et  celui  du  chambrier  qu'il  a 
laissés  en  blanc. 

Ceci  seulement  est  à  retenir  qu'à  la  lin  du  xi<=  siècle,  des  actes  royaux  ont 
pu  être  datés  de  l'année  de  l'incarnation  suivant  le  style  de  l'j'Vunonciation  ou 
suivant  celui  de  Pâques.  Nous  étions  donc  autorisés  à  augmenter  d'une  unité 
les  millésimes  des  actes  n°  LXXXIX  et  CXXXII,  afin  de  rendre  compte  du 
chiffre  des  années  du  règne.  Pour  la  charte  n°  CXXVII,  dont  l'original  nous 
est  parvenu,  et  qui  n'a  d'autre  date  c|ue  l'année  de  l'incarnation,  1091,  c'est 
sans  raison  suffisante  que  nous  l'avons  reportée  à  loga  ('). 

Ainsi  plusieurs  actes  de  Philippe  P''  sont,  sans  conteste,  datés  d'après  le 
style  du  1"'  jamder  ou  celui  de  Noël,  qu'on  ne  saurait  distinguer  l'un  de 
l'autre  ;  la  date  d'un  seul  suppose  nécessairement  l'emploi  du  style  de  Pâques 
ou  du  style  de  l'Annonciation.  Mais,  de  l'ensemble  des  actes  de  ce  roi,  il 
résulte  que  ceux  qui  en  ont  arrêté  les  dates,  clercs  ou  moines,  d'une  part, 
notaires  ou  scribes  de  la  chancellerie ,  d'autre  part,  ont  d'ordinaire  changé  le 
millésime  soit  au  26  décembre,  soit  au  1  *■'' janvier,  et  non  pas  à  l'Annoncia- 
tion, ni  à  Pâques,  puisqu'il  n'est  que  rarement  nécessaire  de  modifier  le  millé- 
sime pour  le  faire  concorder  avec  le  chiffre  des  années  du  règne  ou  encoi'e 
avec  la  succession  des  grands  officiers. 

32.  Année  du  règne.  —  Quelle  est  la  date  à  partir  de  lacpielle  on  a 
compté  les  années  du  règne  de  Philippe  I"'(2)?  ,4  priori  on  doit  songer 
à  deux  points  de  départ  pour  cette  numération  :  le  sacre ,  2  3  mai  1069,  et 
la  mort  d'Henri  I"",  4-  août  1060.  Et  en  fait  deux  formules  attestent  expres- 
sément que  l'hypothèse  de  deux  modes  de  supputation  des  années  du  règne 
est  fondée. 

Ln  diplôme  du  i/|.  février  1098  ou  109/I.  porte  :  «régnante  Pliilipo  rege, 

st)4e  du    i"mais,  dont  on  ne  pourrait,  citer  '"'  Voir  plus  haut,  p.  i.viii,  note  3. 

que  de  bien  rares  exemples  en  France  posté-  >''   Cette  question  a  éié   traitée  par  M.  Lu- 

rieurement  à  l'époque  mérovingienne.  cliairo,  Louis  VI,  p.  298  à  000. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  — -  I.  V 
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anno  ordinationis  suç  xxxvi(^)  ».  D'autre  part,  un  privilège  pour  l'abbaye  de 
Messines ,  de  l'an  1066,  porte  :  «  régnante  autem  rege  Philippo ,  anno  post  obi- 
tvuiiHenrici  patris  sui  vi°(-'  ».  Si  nous  A'érifions,  comme  nous  l'avons  fait  pour 
chacun  des  actes  (^',  l'accord  entre  les  années  du  règne  et  les  autres  éléments 
chronologiques,  nous  trouvons  qu'on  a  employé  concurremment  ces  deux 
modes  de  supputation.  On  ne  voit  pas  qu'ils  valaient  ni  avec  les  chanceliers  ni 
avec  les  périodes  du  règne.  Mais  puisque  nous  avons  reconnu  cpie  certains 
diplômes  avaient  été  entièrement  écrits  en  dehors  de  la  chancellerie ,  et  d'autres 
partiellement,  y  a-t-il  lieu  de  distinguer  entre  l'usage  des  notaires  royaux  et 
celui  des  moines  et  clercs?  On  imaginerait  volontiers  que  les  diplômes  dressés 
dans  les  églises  auxcpielles  ils  étaient  destinés  présentassent  un  comput  \sl- 
riable,  tandis  que  les  autres,  écrits  dans  la  chancellerie,  offriraient  constam- 
ment un  même  mode  de  supputation  des  années  du  règne.  Il  n'en  est  rien. 
Un  exemple  suffira.  Les  actes  n°'  IV  et  V,  d'un  même  rédacteur  W,  assurément 
un  notaire  de  la  chancellerie,  sont  datés  de  1  060  et  de  la  première  année  du 
règne,  le  n°  XVI (^^  ATaisemblablement  rédigé  par  le  même  notaire  que  les 
n"'  IV  et  V,  écrit  de  la  même  main  que  le  n°  IV,  est  daté  de  10 63  et  de  la 
seconde  année  du  règne. 

Il  est  impossible  de  concilier  ces  assertions  :  si  1060  est  là  première  année 
du  règne,  l'année  io63  ne  peut  correspondre  à  la  seconde.  ^  oilà  donc  un 
même  notaire  qui  prend  deux  points  de  départ  différents  pour  le  compte  des 
années  du  règne  ('^K 

La  concordance  entre  le  millésime  et  l'année  du  règne  montre  que  pour 
la  plupart  des  actes  de  Philippe  P',  on  a  compté  les  années  du  règne  soit  à 
partir  du  sacre  (28  mai  loSg),  soit  à  partir  delà  mort  d'Henri  P''  (4  août 
1060),  et  en  continuant  d'année  en  année  du  28  mai  au  22  mai  suivant,  ou 
du  li  août  au  3  août  suivant. 

Il  est  possible  que  certains  notaires  aient  fait  coïncider  les  années  du  règne 

'■'  Copie    conteniporainc     de    l'onginal     :         directement  sur  l'original,  et  indépendantes. 
n°  CXXXII,  p.  336,  1.  i3-i/i.  Voir  plus  haut,  p.  lxxiii. 


m 


Original  :  n"  XXIV,  p.  69,  1.  11-12.  '''  Original. 


'''  Voir  les    notes    en  tête  de  chacun  des  ''!  Ajoutons  qri'un  autre  diplôme  également 

actes  publiés.  original,  le  n°  XY  (voir  p.  /|3/|,  et  non  pas 

''■'  Le  n°  TV  nous  est  parvenu  en  original;  p.  /t5),  est  daté  de  io63,  la  3°  année  du  règne, 

du   n°  V    nous  avons   plusieurs   copies   laites  11  est  d'une  autre  écriture  que  le  n°  XVI. 
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avec  celles  de  l'incarnation ,  faisant  commencer  la  seconde  année ,  les  uns  avec 
l'année  1060,  les  autres  avec  l'année  106^.  Ainsi  le  diplôme  pour  Ferrières, 
dvi  18  mai's  1070,  est  daté  de  la  1  a*"  année W.  Or,  le  18  mars  1070  ne  peut 
être  réputé  dans  la  12''  année  que  si,  comptant  les  années  du  a 3  mai  loôç), 
on  fait  commencer  la  seconde  année  au  i"^'"  janvier  io6o(^'.  Le  même  calcul 
peut  rendre  compte  de  la  date  du  diplôme  n°  CXXXIIt^',  c[ue  nous  rappor- 
tons à  l'année  1094.  et  qui  est  delà  Sô""  année,  et  de  la  date  du  n°  GXLI,  du 
2 4 février  1  101,  la  /|. 3*^  année  du  règne'''). 

Nous  avons  cité  plus  haut  un  précepte ,  conservé  en  original  et  écrit  par  un 
scribe  royal,  daté  tout  ensemble  de  io63  et  de  la  seconde  année  du  règne. 
Aucun  des  trois  modes  de  comput  dont  nous  avons  constaté  l'usage  ne  suffit 
à  en  rendre  compte.  L'année  io63  ne  peut  correspondre  à  une  partie  de  la 
seconde  année ,  qu'à  condition  de  prendre  le  point  de  départ  de  la  première 
année  en  1061  ou  en  10G2.  Dans  cette  hypothèse  on  a  : 

i"  année  =  1061-1062  ou  io(32-io63. 
2"  année  ^  io62-io63  ou  io63-ioG/t. 

Certes,  bien  qu'il  s'agisse  d'un  original,  on  n'hésiterait  pas  à  considérer  le 
chiffre  II  comme  le  résultat  d'une  erreur  du  scribe  qui  aurait  omis  de  tracer 
la  troisième  vmité,  si  nous  ne  rencontrions,  échelonnés  pendant  tout  le  règne, 
une  série  d'actes,  dont  la  date  ne  peut  être  interprétée  qu'en  supposant 
un  point  de  départ  pris  soit  en  1061  soit  en  1062.  Ce  n'est  donc  pas  sans 
fondement  que  Natalis  de  Waillyt"'  a  mis  au  nombre  des  divers  modes  de 
supputation  des  années  du  règne  de  Philippe  L',  un  mode  d'après  lequel 
l'année  1061  aurait  été  considérée  comme  la  première. 

Nous  trouvons  en  effet  : 

io63  =  2°  année  du  rèane(*'. 


6' 


1066  =  5''  année  "'. 


'''  Copie  :  n°LI,  p.  l'àç),  l.  i/i.  '■''   Natalis  de  VVaiily,  Eléments  de  paUogra- 

(-'  Voir  plus  haut,   p.  clxv,  et   plus  loin,  /j/u'c%  t.  I,  p.  35o. 
p.  137,  noie  1.  1")  Original   :   n°   XVI,  p.  Aç),  1.   3^.  Voir 

'^)  Copie  :  p.  336,  1.    i4.  Voir  plus  haut,  p.  /ly ,  note  i. 
p.  CLxvii,  et  plus  loin,  p.  333,  note  i.  '''  Cartulaire    :  n°  XXVII,  p.   83,   1.   7-8. 

'*'   Original  :  p.  353,  1.  17.  Voir  plus  haut,  Voir  p.  79,  note  1. 
p.  CLXViii,  et  plus  loin,  p.  35 1,  note  1. 
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29  mai  1067  =  6°  année '^1. 
1067  =  Q"  année f^'. 
1071  =  J0°  année'". 

7  avril  1080=  19' année!*'. 
1080  =  19"  année'". 
io85  =--=^  24°  année'®'. 

i/i  juin    1090  =  34°  année'''. 
1  io5  =  44°  année'*'. 

Ces  synchronismes  sont  conciliables,  soit  qu'on  prenne  le  point  de  départ 
des  années  du  règne  en  1061,  soit  qu'on  le  prenne  en  1062. 

Nous  ne  saurions  arrêter  notre  choix  entre  ces  deux  années  1061  ou  1062, 
si  nous  n'avions  deux  diplômes  où  l'année  du  règne  ne  concorde  avec  l'année 
de  l'incarnation  qu'à  condition  de  prendre  le  point  de  départ  en  1062.  Nous 
trouvons  : 

io85  ^20°  année '^'. 

1090  =  28°  année'i"'. 

En  elïet,  dans  l'hypothèse  d'un  point  de  départ  pris  en  1061,  la  i.d)"  année 
correspond  à  io83-io8/t,  et  la  28'^  année  à  1088-1089. 

C  Carlijlaire  :  n°XXX,  p.  98,  1.  6-7.  p.  267,  note    1.  —  Copie  d'après  l'original  : 

'"'  Copie  :  n°  XXXII,  p.  99,  1.   18-19.  ^ '^'''  "°  ^^'  P-  262,  1.  aa-aS. 

p.   97,   note   1.    —   Charte    insérée    dans    la  '*'  Cartulaire  :  n°  CXIII,  p.  387,  I.  7-8. — 

chronique   d'ilariulf,    et  qui  est  non   pas  un  Cartulaire  :  n°CXI\',  p.  a88,  1.  a4.  —  Copie 

acte  royal,  mais  une  charte  de  Guy,  comte  de  du  xiv°  siècle,  d'après  un  cartulaire  :  n°  CXV, 

Ponthieu,    confirmée   par   l'apposition   de    la  p.  390,  1.    i4.    —    Copie  d'après  l'original: 

souscription  royale  :  n"  XXX\',  p.    io5,  1.  3.  n°  CXVIl,  p.  3oo,  1.  i5.  Voir  p.  297,  note  1. 

Voir  p.  100,  note  1.  <')   Cartulaire  :  n°  CXXXIY,  p.  34i,  1.  i5-i6. 

P'    Charte    d'Hugues    de    Pithiviers,     con-  Voir  p.  34o,  note  1. 

firmée    par   l'apposition    de    la    souscription  (*'   Cartulaire   :  11°  CLI,   p.  383,  1.  i4.  Voir 

royale.    Copie    d'ajirès    l'original    :    n°    LVl,  p.  38a,  note  i. 

p.  i5o,  1.  25-a6.  Voir  p.  i48,  noie  i.  O  Cartulaire  :  n°  CXII,  p.    a85,  1.  3.  Voir 

'*'   Original  :  n°  XCIX,  p.  267,  1.  la  à  i4.  p.  283,  note  1. 

Voir  p.  254,  note  1.  <'"'   Original  :   n°  CXX,  p.    3o6,  1.    ai-aa. 

'''   Original    :    n°    C,  p.   260,   I.    4-5-  Voir  Voir  p.  3o4,  note  1. 
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Si  nous  rapprochons  les  deux  équivalences,  d'une  part  1080  =  2  3*^  année, 
et  d'autre  part  io85  =  2  4*^  année,  nous  en  concluons  que  la  2  3''  année  cor- 
respond à  io8/|-]o85,  et  la  ali"  année  à  108 5- 1086;  et  en  remontant, 
i'"^  année  =  1  062-1  o63. 

Nous  ne  pensons  donc  pas  qu'il  y  ait  lieu  de  distinguer  entre  deux  modes 
de  supputation,  l'un  dans  lequel  la  première  année  se  partage  entre  1061 
et  1062,  et  l'autre  dans  lequel  la  première  année  se  partage  entre  1062  et 
io63,  puisqu'on  supposant  qu'on  a  compté  les  années  du  règne  à  partir  d'un 
point  indéterminé  de  l'année  1062,  on  rend  compte  des  concordances  entre 
le  millésime  et  l'année  du  règne  que  les  termes  initiaux  du  2  3  mai  1  059,  ou 
simplement  1069,  et  du  4  août  1060  ne  pei'mettent  pas  d'expliquer. 

On  peut  même  préciser  davantage  et  affirmer  que  dans  ce  système  le  point 
de  départ  a  été  pns  à  une  date  antérieure  au  7  avril  1062,  puisque  le  7  avril 
1080  tombait  dans  la  19''  année. 

On  ne  voit  pas  cjuel  événement  a  pu  donner  lieu  à  cette  supputation  singu- 
lière des  années  du  règne.  Sans  doute,  l'autorité  de  Philippe  P'',  encore  enfant 
à  la  mort  de  son  père,  a  été  contestée.  Mais,  outre  qu'on  s'explicjuerait  mal 
que  des  rédacteurs  d'actes  royaux  eussent  tenu  compte  de  l'opposition  faite 
au  souverain  et,  par  leur  manière  de  dater  les  privilèges,  en  eussent  pour 
ainsi  dire  reconnu  la  légitimité,  il  est  certain  que  dès  l'année  1061  les  troubles 
qui  marquèrent  les  commencements  du  règne  avaient  pris  fin ,  puisque  dans 
un  privilège  pour  Saint-Germain-des-Prés ,  délivré  antérieurement  au  /i  août 
1061,  il  y  est  fait  allusion  comme  à  des  choses  passéest^l  Au  reste,  on  ne  dit 
pas  que  les  grands  aient  refusé  de  reconnaître  Philippe  P"  pour  roi  légitime; 
le  jeune  roi,  (pie  le  rédacteur  du  diplôme  fait  parler,  déclare  seulement  que 
profitant  de  son  extrême  jeunesse,  plusieurs  grands  personnages,  qui  auraient 
dû  le  protéger,  lui  arrachèrent  un  grand  nombre  de  concessions. 

On  pourrait  songer  à  l'emploi  du  st)ie  que  l'on  a  plus  tard  appelé  pisan, 
et  dans  lequel  le  millésime  était  en  avance  de  9  mois  et  7  jours  sur  le  style 
ordinaire  du  1"' janvier.  Si  l'on  diminuait  d'une  unité  tous  les  millésimes 
marqués  dans  les  chartes  où  les  années  du  règne  paraissent  avoir  été  comp- 
tées à  partir  de  1062,  on  trouverait  que  les  années  du  règne,  comptées  du 

'')  Original  :  n°  XIII,  p.  /io,  1.  25  à  39. 
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sacre  de  Philippe  I^'  ou  de  la  mort  d'Henri  P'',  concordent  avec  ces  millésimes 
ainsi  rectifiés.  En  outre  la  succession  des  grands  officiers  n'en  serait  pas  trou- 
blée. Il  faudrait  adinettre  cependant  que  les  autres  synchronismes ,  spéciale- 
ment l'indiction  et  les  épactes ,  ont  été  pris  sur  des  tableaux  de  coniput ,  d'après 
le  millésime,  et  non  pas  calculés  directement.  Mais  cette  hypothèse  de  l'em- 
ploi d'un  style  analogue  au  pisan  serait  gratuite,  puisqu'on  n'a  pas  jusqu'ici 
relevé  de  témoignage  incontestable  de  cette  manière  de  calcider  les  années 
de  l'incarnation,  dans  les  documents  français  du  xi"  siècle. 

Si  nous  laissions  de  côté  les  concordances  des  années  du  règne  données 
pour  les  années  io63,  1066  et  1067,  si  peu  éloignées  de  l'avènement  du  roi 
qu'il  était  facile  de  calculer  les  années  écoulées  depuis  ioBq  ou  1060,  nous 
inclinerions  à  crone  que  les  autres  concordances  qui  supposent  le  point  initial 
du  règne  pris  en  1062,  ne  sont  que  le  résultat  ou  d'une  erreur  de  calcul,  ou 
d'une  faute  de  scribe,  ou  même,  pour  les  chartes  dont  nous  n'aA'ons  que  des 
copies ,  une  simple  inadvertance  de  copiste. 

Or,  pour  la  charte  n°XVI,  où  l'année  1 06 3  est  présentée  comme  la  seconde 
du  règne,  et  dont  nous  avons  l'original,  on  peut  admettre  que  le  scribe  a  omis 
le  troisième  I.  Pour  la  charte  n"  XXVII,  où  l'année  1 066  est  dite  la  cinquième, 
nous  ne  la  connaissons  que  par  un  cartulaire  du  xiii'^  siècle ,  et  le  texte  en  a 
été  remanié.  Le  n'XXX,  du  2  g  mai  1067,  ne  ^'^^^  est  parvenu  qu'inséré  dans 
une  chronique  versifiée  de  Saint-Martin-des-Champs.  Du  n°  XXXII ,  qui  donne 
1067  et  6*^  année  du  règne,  nous  n'avons  qu'une  transcription  partielle  faite 
d'après  un  original  lacéré.  La  même  concordance  est  encore  donnée  par  la 
charte  n°  XXXV,  mais  ce  n'est  pas  vm  acte  royal,  et  elle  est  insérée  dans 
la  chronique  de  Saint-Riquier.  Il  ne  serait  donc  pas  absurde  de  considérer 
ce  point  de  départ  de  1062,  pour  les  années  du  règne,  comme  le  résultat, 
suivant  les  cas,  d'une  faute  de  calcul  ou  d'une  faute  d'écriture.  Il  n'y  aurait 
pas  lieu  de  rechercher  en  1062  un  événement  qui  ait  pu  être  considéré 
comme  le  terme  initial  du  rèq-ne. 

On  ne  s'étonnerait  pas  que  certains  notaires  eussent  pris  pour  point  de 
départ,  dans  le  compte  des  années  du  règne,  soit  le  jour,  soit  l'année  où  le 
roi  sortit  de  tutelle.  Cependant  un  seul  acte  laisse  soupçonner  l'emploi  de  ce 
calcul. 

Le  diplôme  n"  CIX,  pour  La  Sauve-Majeure,  est  daté  de  io83  et  de  la 
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16^  année  du  règne  de  Philippe (''.  Mais,  si  l'on  admet  que  la  tutelle  a  pris  Qn 
dans  les  derniers  mois  de  1066,  l'année  io83  coïncidait  avec  la  17'^  année, 
et  pareillement,  si  l'on  a  compté  les  années  seulement  de  loôyf'-).  Ce  ne 
serait  là  qu'un  calcul  approximatif.  En  outre ,  l'acte  ne  nous  est  pas  parvenu  en 
original.  On  n'osera  donc  appuyer  aucune  hypothèse  sur  un  fondement  si  peu 
solide. 

En  résumé,  il  est  impossihle  de  démêler  les  usages  propres  à  la  chancel- 
lerie royale  d'avec  ceux  qui  lui  sont  étrangers,  touchant  la  supputation  des 
années  du  règne.  Ceci  seulement  est  certain  que  parmi  les  rédacteurs  d'actes, 
les  uns  ont  pris  le  terme  initial  du  règne  du  20  mai  1069,  les  autres  du 
4  août  1060.  En  outre,  il  semble  que  quelques-uns,  au  lieu  de  compter  les 
années  d'anniversaire  en  anniversaire  du  sacre  de  Philippe  ou  de  la  mort 
d'Henri  I"',  les  ont  fait  coïncider  avec  les  années  de  l'incarnation,  l'année  1060 
étant  réputée  la  seconde  du  règne. 

Enfin,  si  certaines  concordances  ne  s'expliquent  cpie  dans  l'hypothèse  du 
calcul  des  années  du  règne  pris  de  1062,  comme  d'autre  part  on  ne  connaît 
pas  en  1062  d'événement  qui  eût  justifié  pareille  supputation,  il  est  vraisem- 
blable que  ce  calcul  n'est  qu'apparent  et  résulte  d'erreurs  de  diverses  sortes. 

33.  Souscription  de  chancellerie.  —  La  souscription  du  chancelier  ou 
du  notaire  agissant  à  sa  place  clôt  d'ordinaire  le  précepte  royal.  Il  y  a  cepen- 
dant des  exceptions.  Ainsi  pour  nous  en  tenir  aux  actes  originaux  (^\  cette 
souscription  précède  la  date  dans  un  privilège  pour  Saint-Denis,  de  io68v^); 
elle  est  placée  au-dessous  du  signam  royal,  et  un  peu  à  ch'oite;  la  date  est 
inscrite  à  la  dernière  ligne  ;  ce  privilège  reproduit  la  disposition  d'un  précepte 
carolingien.  Mais,  dans  d'autres  préceptes  de  Philippe  I''^  le  n°  XLV*-'),  de 
1069,  le  n°  LXXXIt''),  de  1076,  et  qui  ne  sont  pas  imités  d'actes  antérieurs, 
la  souscription  de  chancellerie  est  avant  la  date;  si  le  n"  LXXXI  peut  avoir 
été  écrit  en  dehors  de  la  chancellerie,  rien,  au  contraire,  n'autorise  pareille 

'''  Vidimus  du  xiv'  siècle,  et  copies  d'après  <''  Nous  laissons  de  côté  le  n°XXIX,  qui  est 

l'original  :    n°    CIX,  p.    279,  1.    10-11.  Voir  suspect, 
p.  276,  note  1.  m  N°XL,  p.  117,  1.  20. 

'''   Sur  la  date  de  la  majorité  de  Philippe  I"',  <*'  P.  127,1.22. 

voir  plus  haut,  p.  xxxii.  ''l   P.  21 1,  1.  1. 
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hypothèse  pour  le  n°  XLV.  Au  n"  CVIf^),  de  1082,  où  la  date  est  hrisée  en 
deux  parties,  la  souscription  du  notaire  Gilbert  est  intercalée  entre  ces  deux 
parties.  Au  n°XLIII(-),  de  1069,  la  souscription  des  chapelains  Eustache  et 
Geoffroy  est  suivie  de  la  formule  comminatoire.  Au  n°  C  (^',  précepte  en  faveur 
de  Saint-Benoit-sur- Loire,  et  de  1080,  après  la  souscription  du  notaire  Gil- 
bert on  a  inscrit  la  mention  de  l'abbé  de  Saint-Benoit,  Guillaume.  Enfin  au 
n°  CXC'),  de  io84,  la  souscription  du  même  notaire  est  suivie  des  seings  des 
témoins,  lescpiels  paraissent  avoir  été  ajoutés  à  l'acte  puisqu'ils  sont  d'une 
autre  main  cp^ie  celle  qui  a  écrit  le  texte  et  que  celle  qui  a  tracé  la  souscrip- 
tion de  Gilbert. 

L'absence  de  toute  souscription  de  chancellerie  dans  un  certain  nombre 
de  diplômes  a  de  c[uoi  nous  surprendre.  Cette  omission,  si  nous  ne  la  consta- 
tions que  dans  des  actes  transmis  par  des  cartulaires ,  pourrait  être  imputée  à 
la  négligence  des  copistes.  Mais  on  la  constate  dans  des  actes  dont  on  n'a  aucune 
raison  de  suspecter  ni  l'authenticité  ni  l'originalité.  Ne  tenons  pas  compte  du 
n°  XIV  (^',  privilège  pour  Tournus,  de  1061,  dont  on  connaît  le  texte  par  un 
vidimus  et  par  la  publication  que  ChilBet  en  a  faite  d'après  l'original,  mais 
qui  pi'ésente  d'autres  anomalies.  Laissons  de  côté  le  diplôme  original  confir- 
miant  la  fondation  de  Montierneuf  à  Poitiers  C"''  :  cet  acte  a  été  rédigé  et  écrit 
par  un  chanoine  de  Saint-Hilaire  dans  des  conditions  particulières.  Négligeons 
aussi  le  privilège  pour  Saint-Denis  de  Reims,  qui  pourrait  bien  n'avoir  pas  été 
expédié  W.  Il  reste  un  diplôme  pour  Saint-Benoit-siu^-Loire,  de  1071  (*',  dont 
l'original,  il  est  vrai,  ne  nous  est  pas  parvenu,  mais  dont  nous  avons  deux 
copies  soigneusement  faites,  l'une  de  Dorn  Chazal,  l'autre  de  Dom  Gérou, 
celle-ci  accompagnée  d'un  fac-smide  de  la  première  ligne.  Ce  diplôme  ne 
porte  aucune  souscription  de  chancellerie  ^'■'K  II  reste  encore  un  diplôme  pour 
Cluny(^°',de  1077,  et  un  autre,  des  dernières  années  du  règne,  pour  Notre- 
Dame  de  Paris'").  Quant  à  l'acte  de  1091,  par  lequel  Philippe P'' donne  l'alD- 

'')P.  272,1.  i3.  <')  N"  XXXI,  p.  94. 

'"' P.  123,1.  18.  L'original  n'est  pas  conservé,  '*'  N°  L^^,  p.  i/i5. 

mais  nous  en  avons  de  lionnes  copies  d'Afforty.  <''  Ni  Doni  Chazal  ni  Dom  Gérou  ne  men- 

'''  P.  260,  1.  7.  iionnent  la  présence  d'un  sceau  sur  le  parche- 

<"'   P.  281-282.  min. 

«  P.  ài.  '"'■'  N"  LXXXIX,  p.  23o. 

;')  N'  LXXXIV,  p.  217.  (")  N"  CLXVlll,  p.  ii  i. 
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baye  de  Saint-Melon  de  Pontoise  en  fief  à  l'archevêque  de  Rouen  W,  s'il  n'est 
pas  souscrit  par  le  chancelier,  au  moins  le  nom  de  celui-ci  figure-t-il  dans  la 
liste  des  témoins'-'. 

La  souscription  de  chancellerie  est  quelquefois  tracée  en  caractères  al- 
longés''),  ou  bien  en  lettres  capitales  et  oncialesW.  Mais  le  plus  souvent,  elle 
est  en  minuscule  ;  c'est  la  règle  à  partir  de  i  o  9  3  (^' . 

Quant  aux  formides  de  souscription  elles  sont  très  variables.  Nous  en  avons 
donné  plus  haut  les  principaux  types  '^' .  Nous  devons  cependant  signaler,  en 
1080,  l'apparition  de  la  formule  Data  per  maniis  Rotgerii  canceUarii^''\  dont  il 
n'y  a  pas  d'autre  exemple  dans  les  actes  de  Philippe  P'',  mais  qui ,  légèrement 
modifiée.  Data  per  mannm,  deviendi'a  habituelle  sous  Louis  VI,  à  partir  de 
1112. 

En  outre,  de  1101  à  iioG,  le  chancelier  Gilbert  n'emploie  que  la  for- 
mule :  Gislehertm  cancellarius ,  ou  régis  cancellarius ,  relegendo  subscripsi  (*'.  De 
1  106  à  1  108,  le  chanceHer  Etienne  souscrit  invai'iablement  :  Stephanus  can- 
cellarius relegendo  suhscripsit^'^\ 


Cl  W  GXXVII,p.  321. 

«  P.  333,1.  17. 

'''  Originaux  :  n°  IV  (1060),  p.  i5,  1.  9; 
n°Xm  (1061),  p.  41,1.  17;  n°XV  (io63), 
p.  434 ,  1.  33.  Ces  trois  actes  portent  la  sou- 
scription du  chancelier  Baudouin. 

(')  Originaux:  n"  LVII  et  LVIII  (1071), 
p.  1  Sa,  1.  27,  et  p.  i5Zt,  1.  i3. 

'*'  Le  dernier  acte  où  la  souscription  du 
chancelier  est  en  lettres  capitales  et  onciales , 
mêlées  de  minuscules,  est  une  notice  de  Bel- 
lême,  confirmée  par  le  roi  et  souscrite  par  le 


chancelier  Hubert;  original  :  n°  CXXVIII 
(  1092),  p.  326  ,  1.  i5. 

C'  Voir  plus  haut,  p.  l  et  suiv. 

!')  Original  :  n°  XCIX,  p.  257,  1.  12. 

C'  N°CXL  (1101),  p.  35o,l.  18;  n°CXLI 
(1 101),  p.  352 ,1.  20;  n°  CXLIX  (1 101-1  lo/t), 
p.  379,1.  22;  n°  CLII  (iio5),  p.  385,1.  16; 
n°CLIII  (1101-1106),  p.  386,1.  3o. 

c)  N°CLIV  (1106),  p.  388,1.  26;n''CLV 
(1106),  p.  389,1.  17;  n°CLVI(iio6),p. 391, 
1.  5;  n°  CLXI  (1107),  p.  /to3,  1.  3o. 
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CHAPITRE  V. 

DES  CHARTES  CONFIRMÉES  PAR  LE  ROI. 

A  côté  des  préceptes  royaux  se  nmgent  toute  une  série  de  chartes  confir- 
mées par  le  roi  :  préceptes  de  rois  antérieurs  et  chartes  privées,  sur  lesquels 
le  roi  a  apposé  ou  fait  apposer  des  signes  de  validation  analogues  à  ceux  dont 
on  authentiquait  les  préceptes  proprement  dits. 


1 .  Raisons  de  la  confirmation  par  le  roi.  —  Des  motifs  très  divers  ont 
pu  déterminer  les  intéressés  à  faire  ainsi  confirmer  leurs  chartes  par  le  souve- 
rain au  lieu  de  solliciter  de  lui  l'expédition  d'un  acte  royal.  On  évitait  une 
dépense  de  parchemin  et  les  frais  de  chancellerie.  Souvent  aussi  des  clercs 
profitaient  de  la  présence  du  roi  dans  leur  église  pour  lui  faire  confirmer  les 
plus  iinportantes  de  leurs  chartes,  et  outre  qu'on  n'eût  pas  eu  le  temps  de 
dresser  de  nouveaux  privilèges  confirmatifs ,  il  pouvait  arriver  que  le  roi  ne  fût 
pas  accompagné  des  employés  de  sa  chancellerie. 

Cette  pratique  qui  s'établit  sous  Hugues  Capet,  et  dont  le  même  Hugues 
avait  usé  à  l'égard  des  chartes  de  ses  vassaux  avant  d'accéder  au  trône  (^',  fut 
très  fréquemment  suivie  sous  les  règnes  d'Henri  P''  et  de  Philippe  I'^"'.  On  en 
trouve  de  rares  et  derniers  exemples  sous  Louis  VI  (^). 

Il  est  évident  que  des  chartes  munies  ou  du  sceau  royal,  ou  simplement 


'"'  Par  exemple,  une  charte  de  l'an  967, 
portant  donation  par  Girard,  chanoine  de 
Saint-Martin  de  Tours,  à  l'abhaye  de  Saint- 
Julien,  d'un  aleu  appelé  Taiseis  et  sis  sur  la 
Dème  ou  la  Dêmée  [super  Jlaviiim  Dimediae) 
clans  le  Maine,  porte  une  croix,  cpi  paraît  au- 
tographe ,  encadrée  dans  la  formule  :  «  Sig- 
num  sancte  crucis  domni  Hugonis  Francormn 
ducis.»  Publ.  par  Ch.  de  Grandmaison,  Fray- 
meiits  de  chartes  du  x'  siècle  provenant  de  Saint- 
Julien  de  Tours,  dans  Bibliothèque  de  l'Ecole 
des  Chartes,  t.  XLVII  (1886),  p.  328,  n°  XXI; 


l'ac-slmile    exécuté    pour    l'enseignement    de 
l'Ecole  des  Chartes,  héliogr.  n°  269. 

'"'  A  la  fin  d'une  charte  de  l'an  1110,  por- 
tant convention  entre  un  certain  Hélie,  d'une 
part,  l'abbé  Boson  et  les  moines  de  Saint- 
Benoit-sur-Loire,  d'autre  part,  au  sujet  de 
l'aleu  de  Dadonville  et  du  Monceau,  on  lit  : 
«  Hec  autem  omnia  tractata  atque  delilierata 
sunt  in  conspectu  Ludovici,  serenissimi  régis, 
atque  ejus  auctoritate  sigilli  roborata.»  (Prou 
et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de 
Saint-Beiioit-sur-Loire ,  t.  1,  p.  a'jo,  n°  cix).  — 
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d'une  souscription  du  roi,  une  simple  croix,  prenaient  la  même  valeur  que 
des  préceptes  royaux. 

Tous  les  actes  de  ce  genre  qui  nous  sont  parvenus  sont  des  donations  à  des 
églises.  Ce  n'est  pas  qu'il  ait  été  nécessaire  à  cette  époque  de  faire  confirmer 
de  pai'eilles  donations  par  le  roi.  S'il  est  vrai  que  parmi  les  donations  confir- 
mées par  Philippe  P'",  il  en  est  quelques-unes  pour  la  validité  desquelles  le 
consentement  du  roi  s'imposait,  parce  qu'il  s'agissait  de  l'aliénation  de  béné- 
fices tenus  de  la  couronne,  comme  par  exemple  quand  le  chevalier  Gace 
de  Chàteauneuf-en-Thimerais  donnait  à  Marmoutier,  Neuville  et  l'église  de 
Faverolles,  qu'il  tenait  du  roi  en  bénéfice'^',  ou  encore  quand  le  chevalier 
Hervé  cédait  à  l'abbaye  de  Micy  un  bénéfice  royal  (^),  le  plus  souvent  on  ne 
voit  pas  que  l'acquiescement  du  roi  à  la  volonté  du  donateur  ait  été  d'obli- 
gation, par  exemple  quand  le  roi  souscrivait  des  chartes  de  libéralités  de 
Baudouin ,  comte  de  Flandre,  à  f  égard  de  monastères  de  son  comté  (^),  puisque 
ce  même  comte  a  fait  d'autres  donations  à  des  églises  sans  avoir  requis  en 
aucune  façon  le  consentement  du  roi. 

En  demandant  au  roi  de  revêtir  une  charte  de  sa  souscription,  on  ne  voulait 
qu'en  augmenter  la  A^aleur  :  «  ad  supplementum  fii'mitatis  (*'  ».  On  en  assurait 
la  perpétuité  ;  on  en  rendait  l'exécution  plus  certaine ,  puisque  le  roi  s'en  por- 
tait garant  et  que,  prenant  en  quelque  sorte  les  intérêts  des  bénéficiaires  sous 
sa  protection ,  il  mettait  à  leur  service  les  sanctions  dont  il  disposait.  La  viola- 
tion de  pareilles  chartes  entraînait  les  même?  peines  que  la  violation  d'un 
ordre  royal,  le  payement  du  hannum  regiiim  au  fisc''^',  amende  dont  le  taux 
était  non  plus  fixe  comme  à  l'époque  carolingienne ,  mais  variable  au  gré  du 
roi  ('^).  Aussi  a-t-on  introduit  dans  quelques-unes  de  ces  chartes  des  formules 

Louis  VI  a  confirmé  le  privilège  de  Philippe  I"  '^*  N°   XXII  (io65),p.  62,!.  26   :   «Ban- 

pour  l'abbaye  de  Tournus  par  l'apposition  de  num  regium  Francorum  régi  solvendum  vi- 

la  formule  :  0  Ego  Lodovicus ,  Francorum  rex ,  ginti  librarum  auri  decerno  et  regali  potestate 

hoc  praeceptum  laudo  et  confirme.»   (Voir  ci-  statue,  n 

dessous,  p.  199,  1.  29.)  '"'  N°  XXV  (1066),  p.  75,  1.  10  :  «Centum 

(1)  ]\j°  yiii  ^  1060) ,  p.  26,  1.  16  et  21.  libras  auri  persolvat  et  bannum  régis»;  n°  LX 

'■'  N°  CXLII  (1  loi),  p.  353,  1.  9  à  21.  (  1071),  p.  1 58,  1.  10  :  «Régie  majestali  qua- 

(3)  N°  XXV  (1066),  p.  70,  et  p.  75,  1.  11,  draginta  auri  libras  persolvat»  ;  n'LXX  (1075), 

1  a  et  10.  p.  180,  1.  22  :  «Régi  qui  pro  tempore  luerit, 

M"  VI,  p.  20,  1.  20.  auri  libras  x  coactus  exsolvat.  » 
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de  sanction  ou  clauses  pénales  analogues  à  celles  que  nous  avons  signalées  dans 
les  préceptes. 

2.  Chartes  confirmées  assimilées  aux  préceptes.  —  Ce  n'est  donc  pas 
sans  raison  que  nous  avons  classé  ces  chartes  au  nombre  des  actes  royaux. 
Déjà  au  moyen  âge  on  les  leur  assimilait.  Jacques  de  Troyes,  dans  le  cartulaire 
de  l'égiise  de  Laon  (''  qu'il  a  compilé  vers  1288,  a  inséré  dans  le  livre  con- 
sacré aux  chartes  des  rois  une  charte  de  l'évèque  Gédouin  qui  portait  la  sou- 
sciiption  et  le  sceau  d'Henri  P''.  Et  pour  qu'on  n'en  fût  pas  surpris,  il  a  eu 
soin  de  faire  écrire  en  marge  :  «  Quoique  le  nom  de  ce  Gédouin,  évêque 
de  Laon,  soit  inscrit  en  tête  de  cette  charte,  son  sceau  n'y  a  pas  été  apposé, 
mais  le  sceau  d'Henri,  roi  de  France,  c[ui  est  en  bon  état  et  entier;  et  c'est 
pourquoi  nous  avons  inséré  ces  lettres  non  parmi  celles  des  évêques  mais 
parmi  celles  des  roist'^'  ». 

3.  Actes  d'Henri  I"  expédiés  sous  Philippe  P''.  —  On  ne  connaît  pas  de 
préceptes  des  prédécesseurs  de  Philippe  I'^'  sur  lesquels  il  ait  fait  apposer  une 
formule  de  confirmation.  Car  le  diplôme  d'Henri  I'"'  pour  Saint-Père  de  Char- 
tres!^), muni  du  seing  de  Philippe  I-'',  pavait  avoir  été  expédié  dans  des  condi- 
tions particulières.  C'est  un  précepte  daté  de  Dreux,  l'an  1060,  dans  lequel 
on  relève ,  après  la  date ,  une  mention  indiquant  qu'après  la  mort  de  son  père 
le  roi  Philippe  confirma  cette 'charte ,  fan  deuxième  de  son  règne.  L'acte  ne 
porte  ni  la  souscription  ni  le  monogramme  d'Henri  I'^'',  mais  il  est  revêtu  du 
seing  de  Philippe,  consistant  en  une  croix.  Cet  acte  étant  écrit  tout  entier 
d'une  même  main,  en  d'autres  termes  la  mention  de  la  confirmation  par  le 
roi  Philippe  étant  de  la  même  écriture  que  le  reste,  on  peut  conjecturer  que 
rédigé  du  vivant  d'Henri,  mais  dans  les  derniers  jours  de  son  existence,  il  n'a 

'''  Voir  sur  ce  cartulaire  :  Bouxin ,  Un  carta-  tegium ;  et  ideo  litteras  is[tas  non  inseruimus] 

laire  du  chapitre  de  la  cathédrale  de  Laon,  dans  inter  episcopos    sed  inter  rages.»   (Cartulaire 

Revae  des  hibliothèqnes ,  onzième  année  (lyoi),  conservé  par  M.  l'archiprêtre  de  la  cathédrale 

p.  1.  de  Laon,  loi.  aSo.)  Les  lacunes  proviennent 

P'  «LicetnomenistiusGedoini,  episcopiLau-  de  la  rognvire  du  parchemin. — Communica- 

dunensis,is[ti  carte]  preponalur.sigillumtamen  tien   de    M.    Lucien    Broche,    archiviste    aux 

suum  non  est  app[osilum]  sed  sigillum  Hen-  Archives  nationales, 
rici,  régis  Francoram,  [quod  est]  sanum  et  in-  <^'   N°  II,  p.  3. 
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été  mis  en  forme ,  expédié  et  délivré  aux  intéressés  q^^e  sous  son  successeur, 
et  que  le  sceau,  aujourd'hui  perdu,  était  celui  de  Philippe  P'". 

Il  est  possible  qu'un  autre  précepte  de  1061  pour  No'tre-Dame  de  Poissy  (') 
ait  été  rédigé  et  expédié  dans  des  conditions  analogues. 

^.  Chartes  anciennes  confirmées  par  Philippe  P''.  —  Ce  que  Philippe  1" 
n'a  pas  fait  pour  les  actes  de  ses  prédécesseurs,  il  l'a  fait  pour  d'autres 
chartes  antérieures  à  son  règne.  Ainsi,  l'an  1106,  il  se  rendit  à  Angers  avec 
la  reine  Bertrade.  Les  moines  de  Saint-Nicolas  vinrent  le  trouver  pour  le  prier 
de  leur  confirmer  la  possession  de  tous  les  biens  qu'ils  avaient  dans  le  royaume 
et  de  faire  apposer  son  sceau  sur  leurs  titres  de  propriété  ('^'.  Si  la  disparition 
des  chartes  originales  de  Saint-Nicolas  ne  nous  permet  pas  de  constater 
que  le  roi  y  ait  fait  plaquer  le  sceau,  les  copies  de  deux  de  ces  chartes P' 
témoignent  qu'il  y  traça  une  croix,  comme  l'atteste  aussi  une  note  d'un  car- 
tulaire.  D'ailleurs  parmi  les  chartes  anciennes  que  Philippe  I"  confirma  ainsi, 
quatre  avaient  déjà  été  mimies  du  sceau  de  son  père  (*'. 

D'ordinaire  on  se  contentait  de  présenter  au  roi  les  titres  originaux.  Mais  il 
arrivait  aussi  qu'on  en  faisait  à  cette  occasion  dresser  une  copie  pour  la  pré- 
senter au  souverain.  Les  deux  chartes  de  Gelduin  de  Saumur  pour  la  fonda- 
tion de  Pontlevoy,  l'une  du  1  1  juillet  io34^''\  l'autre  de  juillet  io35  (°',  ont 
reçu  en  1076  la  souscription  de  Philippe  P"".  Ces  chartes  ainsi  confirmées  nous 
sont  parvenues  sous  la  forme  originale.  Puiscjue  la  formule  de  confirmation 
royale,  dans  fane  et  l'autre  charte,  est  d'une  autre  main  que  le  texte  des 
chai'tes  de  Gelduin,  on  pourrait  croire  que  ce  sont  les  originaux  de  ces  chartes 
de  io3A  et  io35  cju'on  a  présentés  à  Philippe  P''  pour  les  lui  faire  confirmer. 
Le  fait  même  qu'au  parchemin  de  la  seconde  charte  on  a  dû  ajouter,  au  bas, 
un  morceau  de  parchemin  pour  recevoir  les  signes  de  validation  de  la  chan- 
cellerie royale  serait  en  faveur  de  cette  hypothèse,  conmie  aussi,  sur  la  seconde 
charte,  une  croix  placée  à  la  fin  du  texte,  avant  les  souscriptions  des  témoii^ 
de  facte  de  io35,  et  qui,  tracée  à  main  levée,  pourrait  être  autographe.  Nous 

<')  N°  XII,  p.  34.;  voirp.  37,  1. /i.  «Voir    p.     892,    note,     1"    colonne,    et 

(^'  Voir  p.  392,  note.  p.  393,  note,  2°  col. 

P'  N"    CLVII,   p.    395,    1.  5;  n"  CLVIII,  «  N"  LXXTV,  p.  186. 

p.  396, 1.  22.  ■       m  N°  LXXV,  p.  188. 
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ne  croyons  cependant  pas  être  en  présence  des  actes  originaux.  L'écriture 
semble  postérieure  à  la  première  moitié  du  onzième  siècle;  c'est  un  indice 
insuffisant.  Il  y  a  mieux.  Sur  la  première  charte  un  espace  a  été  visiblement 
réservé  entre  les  deux  premières  colonnes  des  souscriptions,  en  vue  de  rece- 
voir le  sceau  royal.  Un  scribe  en  io3/4  n'aurait  eu  aucune  raison  de  laisser  un 
blanc  très  large  entre  la  première  et  la  deuxième  colonne  des  souscriptions , 
alors  qu'il  rapprochait  la  troisième  colonne  de  la  seconde.  Nous  tenons  donc 
pour  vraisemblable  c]ue  les  chartes  primitives  de  Pontlevoy  ont  été  recopiées 
avant  d'être  présentées  à  la  chancellerie  de  Philippe  l"'. 

5.  Signes  de  validation  apposés  sur  les  chartes.  " —  Pour  les  chartes  con- 
temporaines et  dont  on  demandait  au  roi  confirmation,  la  requête  adressée  au 
roi  est  le  plus  souvent  mentionnée  à  la  fin  du  texte  (''  ;  souvent  même  on  in- 
dique expressément  les  signes  de  validation  apposés  par  le  roi  ou  sa  chan- 
cellei'ie.  Mais  comme  cette  formule  était  rédigée  d'avance,  en  même  temps 
que  la  charte,  il  arrive  que  l'annonce  des  signes  de  validation  est  inexacte  (^). 

Si  ces  signes  sont  variables  dans  les  actes  royaux  proprement  dits,  à  plus 
forte  raison  doivent-ils  l'être  au  bas  de  ces  chartes  dont  la  confirmation  se  faisait 
dans  les  circonstances  les  plus  diverses.  Il  paraissait  suffisant  que  le  roi  traçât  une 
croix  sur  le  parchemin.  Une  charte  de  Guillaume  Piufîn,  chevalier  de  Mantes, 
portant  donation  de  la  chapelle  Saint-Gilles,  près  de  Mantes,  aux  moines  de 
Marmoutier,  nous  fait  assister  à  la  cérémonie  même  de  l'apposition  de  la  croix  : 
«  Afin  que  ma  donation,  dit  Guillaume,  reste  ferme  et  inviolable,  j'en  ai  assuré 
ia  mémoire  en  la  consignant  dans  des  lettres,  que  j'ai  présentées  au  roi  afin  qu'il 
les  confirmât  ;  ce  qu'il  a  fait  de  sa  propre  main  et  en  y  imettant  le  monogramme 
de  son  nom.  Etaient  présents  Erchenaud ,  moine ,  Simon  de  Néaufle ,  assis  aux 
pieds  du  roi,  Raoul  Mauvoisin  qui  aida  le  moine  Erchenaud  à  tenir  la  chaite 
quand  le  roi  traça  le  signe  de  la  croix,  Guerry,  frère  dudit  Raoul,  et  Guillaume 

o  N°  VI  (1060),  p.   30,  1.    30;  n»  VII  p.  3o8,  1.    11;  n"   CXLII  (1101),   p.  355, 

(  1060),  p.  33, 1.  23;  n°  VIII  (  1060),  p.  37,  I.  1. 

I.  5;  n°  XVIII  (io65),  p.  53,  1.  1;  n°  XXII  m  Par   exemple,   au   n"    CLXIV,   p.    ioS, 

(lo65),  p.  63,  L  i5;  n°  XXXVI  (1060-1067),  I.  9-10,  on  annonce  la  souscription  autographe 

p.    106,    1.    i4;    n°  XLIX  (1070),   p.    i33,  du  roi  et  l'apposition  du  monogramme;  si  les 

1.  25;  n°  LX  (1071),  p.  157,  1.  33;  n°  LXX  copies  de  la  charte  sont  fidèles,  le  roi  se  con- 

(  1075),  p.  180,  1.  33;  n°  CXXI  (1067-1090),  tenta  d'y  tracer  une  croix, sans  monogramme. 
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Rulm,  à  la  prière  de  qui  le  roi  traça  le  signe  de  la  croix  sur  la  charte,  et 
Guérin,  prévôt (''.  »  Si  les  copies  que  nous  avons  de  l'original  sont  fidèles,  le  roi 
y  a  bien  tracé  une  croix,  mais  il  négligea  de  faire  dessiner  le  monogramme. 

D'ordinaire  la  croix  est  accompagnée  d'une  formule  qui  en  signale  le  carac- 
tère :  c'est  le  seing  royal.  Ainsi  dans  deux  chartes,  l'une  au  nom  de  Geoffroy, 
évéque  de  Paris (^),  l'autre  au  nom  de  Robert,  abbé  de  Saint-Germain-des- 
Prés(^',  la  croix  qui  semble  autographe,  a  été  intercalée  dans  la  formule  : 
«  S.  donini  Phylippi  régis  »,  lacjuelle  est  de  la  même  main  qui  a  écrit  les  deux 
chartes.  U  en  est  de  même  pour  une  charte  que  les  chanoines  de  Saint-Hilaire 
de  Poitiers,  profitant  du  passage  du  roi,  présentèrent  à  sa  souscription  : 
«  S.  Philipi  Francorum  régis'''  ».  Ailleurs,  au  n°  LXXVIIÎ,  la  croix  a  été  tracée 
à  la  suite  de  la  formule  :  «  Signum  Philippi  régis  Francorum (^)  ».  Nous  ne 
savons  pas  si  sur  cette  charte  la  croix  était  de  la  main  du  roi,  puisque  nous 
n'en  avons  que  des  copies;  mais  s'il  est  vrai  que  la  croix  était  accostée  des 
lettres  A  et  iî,  comme  l'indique  l'une  des  copies,  il  est  probable  que  le  roi  ne 
f  avait  pas  tracée  tout  entière.  Le  seing  royal  pouvait  être  accompagné  des 
souscriptions  des  gens  de  son  entourage ,  comme  c'est  le  cas  dans  les  chartes 
de  Geoffroy,  évéque  de  Paris,  et  de  Robert,  abbé  de  Saint-Germain-des- 
Prés  (^),  ou  encore  pour  la  charte  d'Aubert,  fils  de  RibaudC);  ou  bien,  dans  une 
charte  notice  constatant  la  donation  de  l'église  Saint-Martin  de  Vieux-Beilême 
à  Marmoutier(^).  Cette  dernière  charte  fut  munie  du  sceau  royal,  et  les  sou- 
scriptions n'y  furent  ajoutées  qu'au  moment  de  l'apposition  du  sceau. 

Certaines  chartes  privées  sont  munies  d'un  eschatocoie  tout  semblable  à 
celui  d'un  précepte  royal. 

6.  Chartes  de  Marmoutier  confirmées  par  le  roi.  —  Telles  sont  quatre 
chartes  de  Marmoutier,  dont  deux  au  nom  d'Agobert,  évéque  de  Chartres (°), 
la  troisième  au  nom  de  Gace,  seigneur  de  Châteauneuf-en-Thimerais(^°),  et  une 
quatrième  C^)  au  nom  de  Robert  de  Sablé. 

(')  Charte  n°  CLXIV,  citée  à  la  note  précé-  '»'  N"  XLVIII  et.XLIX. 

dente,p.  4o8,l.  6.  (')  N"  IJI  (1060),  p.  12,  1.  9. 

<')  N°  XLVIII  (1070),  p.  i32,l.  10.  (»)  N''L(  1069-70),  p.  i36,i.  3o. 

(')  N''XLlX(i07o),p.  i34,  1.  7.  m  N°' VI  et  VIT  (1060),  p.  17  et  23. 

w  N°  LXXXIII  (1076),  p.  216, 1.  i8.  ('»)  N"  VIII,  p.  24. 

(')  N°  LXXXVni  (1077),  p.  23o,  1.  21.  (")  N'  XXXIV,  p.  loo. 
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La  formule  de  confirmation  royale  qui  constitue  une  partie  de  l'eschatocole 
est  la  même  dans  ces  quatre  actes  :  le  monogramme  du  roi  encadré  dans  la 
formule  :  «  Signum  Philippi  gloriosissimi  régis»;  la  souscription  du  notaire 
Eustache,  dont  le  dernier  mot  subscripsit  se  perd  dans  un  signum  recocjni- 
tionis  en  forme  de  ruche;  la  date  répartie  en  deux  formides  sous  les  mots 
Data  et  Actum,  et  suivie  d'une  apprécation.  Il  n'y  a  entre  ces  quatre  docu- 
ments, au  moins  pour  ce  qui  regarde  l'eschatocole,  cp.ie  des  différences  de 
détail. 

Non  seulement  la  rédaction  de  cet  eschatocole  est  la  même,  mais  aussi  la 
disposition  matérielle.  Si  le  n°  XXXIV  seul  nous  est  parvenu  sous  sa  forme 
originale  ou  présumée  telle,  nous  avons  du  n°  VI  une  copie  faite  pour  Gai- 
gnières,  dans  laquelle  l'eschatocole  est  reproduit  en  fac-similé;  et  poiu-  le 
n"  VIII,  la  copie  de  Gaignières  donne  le  fac-similé  du  monogramme  et  de  la 
ruche  du  chancelier. 

Il  est  probable ,  a  priori,  que  ces  quatre  chartes  ont  été  rédigées  et  écrites 
à  Marmoutier,  au  moins  en  ce  qui  concerne  le  texte.  La  rédaction  à  Marmou- 
tier  du  11°  VI,  au  nom  de  l'évêque  Agobert,  est  certaine;  le  préambule  qui 
commence  par  les  mots  :  «  Conditor  noster  et  reparator  Deus  »  est  de  ceux 
qu'on  rencontre  dans  d'autres  chartes  en  faveur  de  Marmoutier  (''.  Mais  l'escha- 
tocole aurait  pu  être  ajouté  par  un  scribe  de  la  chancellerie  royale.  En  effet, 
au  n"  XXXîV,  l'écriture  change  à  la  2  3*=  ligne  de  l'original  (^),  c'est-à-dire  avec 
le  début  de  l'annonce  des  signes  de  A^alidation.  Les  souscriptions  et  la  date 
sont  d'une  troisième  écriture. 

Mais,  si  les  souscriptions  et  les  formules  finales,  témoignant  de  la  confir- 
mation par  le  roi,  ont  été  rédigées  et  écrites  par  un  scribe  de  la  chancellerie 
royale  dans  les  quatre  chartes  visées,  n'est-il  pas  singulier  que  le  même  scribe 
qui  avait  écrit  l'eschatocole  des  trois  chartes  du  2  5  novembre  (11°'  VI  et  VII)  et 
du  3o  novembre  1060  (n°  VIII)  se  soit  trouvé  encore  là,  le  7  août  1067, 
pour  écrire  l'eschatocole  de  la  charte  n"  XXXIV,  ou,  si  le  scribe  n'est  pas  le 
même,  que  le  scribe  de  1067  ait  imité  l'œuvre  de  celui  de  1  060.  H  y  a  plus  : 
une  charte  de  Thibaud  de  Blois,  originale  ou  prétendue  telle,  portant  do- 

'"'  Par  exemple,  en  tête  de  la  charte  d'Hugues         tène,  Bibliothèque  nationale ,  nis.  latin  12878, 
de  Cliaumont  portant  donation  de  Saint-Ouen         fol.  aoo,  et  ms.  lat.  12880,  foi.  209. 
de  Gisors  à  Marmoutier:  copies  de  Dom  Mar-  '''  P.  102,  1.  11. 
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nation  de  Ventelay  àMarmoutier  (^',  et  qui  fut  confirmée  par  le  roi  Henri  P', 
présente  des  dispositions  analogues  aux  rpiatre  chartes  confirmées  par  Phi- 
lippe I'"'.  Il  est  possible  que  le  parchemin  de  la  charte  de  Thibaud  ne  soit  pas 
l'original;  il  ne  porte  en  effet  aucune  trace  de  sceau,  quoique  l'apposition  du 
sceau  royal  soit  annoncée;  par  compensation,  il  y  a  deux  croix,  l'une  à  la  suite 
du  sicinum  Tetbaldi  comitis,  l'autre  à  la  suite  du  signum  du  roi,  et  qui,  en  raison 
de  la  grossièreté  du  tracé,  peuvent  être  tenues  pour  autographes.  Pour  le 
moins,  ce  serait  une  copie  figurée. 

Or,  au-dessous  des  souscriptions  des  témoins  dont  les  noms  sont  précédés, 
les  uns  d'une  S  barrée,  les  autres  de  la  note  tironienne  de  subscripsi,  comme 
dans  nos  chartes  VI  et  VIII,  se  trouve  en  caractères  allongés  la  formule 
«  Signum  Henrici  gloriosissimi  régis  »  encadrant  un  monogramme  du  même 
type  que  celui  de  Philippe  sur  nos  chartes;  et,  à  la  suite  de  la  souscription 
du  notaire  Eustache  formulée,  elle  aussi,  comme  sur  les  chai'tes  de  1060  et 
de  1067  :  «  Eustachius  notarius  ad  vicem  Balduini  recognovit  et  subscripsit  », 
une  ruche  dans  laquelle  se  perd  le  mot  subscripsit.  Le  pai'chemin  est  visible- 
ment rogné,  puisque  la  rognure  a  entamé  la  base  du  monogramme  royal  et 
de  la  ruche  f"^'.  La  date  était  probablement  écrite  en  caractères  allongés  sur 
une  dernière  ligne. 

Cette  charte,  si  elle  n'est  pas  de  la  même  main  que  la  charte  de  1067,  est 
toutefois  d'une  écriture  analogue. 

Ainsi,  voilà  cinq  chartes,  dont  l'une  du  règne  d'Henri  P'',  trois  de  1060,  et 
une  cinquième  de   1067,  toutes  délivrées  aux  moines  de  Marmoutier,  et  où 


'''  Arctives  départementales  de  la  Marne, 
à  Reims,  fonds  du  prieuré  de  Ventelay.  Incipit 
de  la  charte  :  «  Immensa  Dei  bonitas.  »  Fac- 
similé  exécuté  pour  l'enseignement  de  l'Ecole 
des  Chartes,  héliogr.  n°  007.  —  Il  existe  dans 
le  même  fonds  d'archives  une  autre  charte  de 
Thibaud  portant  également  donation  de  Ven- 
telay à  Marmoutier,  et  dont  Vincipit  est  :  «  Sci- 
mus  quoniam  in  humanis  negotiis»;  elle  se 
présente  en  trois  formes  :  1°  l'original,  avec 
croix  autographes  du  roi  Henri  I",  du  comte 
Thibaud,  et  de  l'archevêque  de  Reims,  Guy, 
et  traces  de  sceau  plaqué;  2°  une  copie  contem- 

CHARTES  ET  DIPLÔMES. I. 


poraine  de  l'original,  où  les  noms  des  témoins 
ne  sont  pas  dans  le  même  ordre  que  sur  l'ori- 
ginal; 3°  une  copie  du  xii°  siècle,  faite  sur 
l'original;  puis,  un  vîdimus  délivré  en  octobre 
1 238.  —  Nous  devons  ces  renseignements  à 
M.  Louis  Demaison,  archiviste  de  la  ville  de 
Reims. 

'''  La  mutilation  est  très  ancienne.  En 
effet,  une  copie  deDom  Martène  (Bibliothèque 
nationale,  ms.  lat.  12878,  fol.  lod)  et  une 
copie  faite  pour  Gaignières  [Ibid.,  ms.  lat. 
544i\  p.  371),  d'après  l'original,  se  termi- 
nent avec  la  souscription  d'Eustache. 
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les  formules  finales  portant  confirmation  royale  présentent  la  même  dispo- 
sition. 

Admettons  que  ces  eschatocoles  aient  été  écrits  par  des  mains  différentes,  il 
reste  que  la  disposition  est  la  même. 

On  peut  supposer  cjue  la  plus  ancienne  des  chartes ,  celle  du  comte  Thibaud 
confirmée  par  le  roi  Henri,  a  servi  de  modèle  aux  autres;  c'est  une  h}^otlièse 
à  rejeter,  car  on  ne  comprendrait  pas  f[ue  les  moines  de  Marmoutier  deman- 
dant au  roi  la  confirmation  de  chartes  pour  les  prieurés  d'Orchaise ,  de  Fon- 
taine-Mesland ,  de  Groth,  eussent  apporté  à  la  chancellerie  une  charte  de 
Thibaud  relatiA  e  au  prieuré  de  Ventelay. 

Mais  puisque  toutes  ces  chartes  ont  été  reconuaes  et  souscrites  par  le  no- 
taire Eustache,  ce  notaire  n'a-t-il  pas  pu  arrêter  la  disposition  de  l'escha- 
tocole  '} 

Pour  que  cette  hypothèse  pût  être  vérifiée,  il  faudrait  qvie  nous  eussions 
des  préceptes  royaux  non  seulement  souscrits ,  mais  rédigés  en  toute  certitude 
par  Eustache.  Or,  si  le  n°  V  a  été  souscrit  par  Eustache,  la  formule  de  sou- 
scription (''  en  attriljue  la  rédaction  au  chancelier  Baudouin;  le  n"  XVI  a  été 
souscrit  par  Eustache ,  agissant  à  la  place  de  Baudouin ,  mais  le  rédacteur  est 
le  même  que  celui  du  n°  V,  comme  aussi  le  scribe.  A  vrai  dire,  nous  croyons 
qu'il  ne  faut  pas  prendre  à  la  lettre  l'expression  Balduimis  dictavit  du  n°  V;  et 
nous  inclinons  à  croire  que  le  notaire  Eustache ,  plutôt  que  le  chancelier  Bau- 
douin ,  a  été  le  rédacteur  de  cet  acte  (^)  ;  nous  ne  pouvons  le  démontrer.  L'escha- 
tocole  des  n""  V  et  XVI  n'a  aucun  rapport  avec  celui  de  nos  chartes  de  Mar- 
moutier. Un  diplôme  de  loGgt^'  a  été  souscrit  par  les  chapelains  Eustache  et 
Geoffroy,  mais  en  présence  du  chancelier  Pierre.  Et  si  Eustache  paraît  encore 
dans  d'autres  diplômes,  c'est  en  qualité  de  témoin.  Nous  ne  sam'ions  donc 
démontrer  directement  que  le  notaire  Eustache  n'a  pu  arrêter  la  forme  de  l'es- 
chatocole  de  nos  chartes  de  Marmoutier. 

On  pevit  au  moins  faire  valoir  des  arguments  indirects  contre  l'hypothèse  de 
la  rédaction  de  l'eschatocole  des  chartes  de  Marmoutier  par  le  notaire  Eus- 
tache. Cet  eschatocole  est  manifestement  imité  de  celui  des  préceptes  royaux 
carolingiens.  Or  la  forme  en  est  anormale  dans  les  actes  de  Philippe  l"'.  On 


(') 


P.  17,1.  16.—  P'  Voir  plus  haut,  p.  i.xviii.  —  «  N°  XLIIt,  p.  io.3,  l  18. 
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citera,  sans  doute,  un  privilège  pour  Saint-Denis ('',  où  les  souscriptions  et  la 
date  procèdent  du  type  carolingien;  mais  il  y  a  lieu  de  croire  que  ce  privilège 
a  été  rédigé  à  Saint-Denis,  et  d'ailleurs  il  y  a  entre  cet  escliatocole  et  celui  des 
chartes  de  Marmoutier  des  différences  importantes. 

Au  contraire,  un  eschatocole  du  type  carolingien  rédigé  à  Marmoutier  n'a 
rien  d'étonnant.  Les  formules  du  ix*^  siècle  se  sont  conservées  longtemps  dans 
les  chartes  de  Tours.  B  ne  manquait  pas  de  diplômes  carolingiens  dans  les 
archives  de  Marmoutier  pour  servir  de  modèles  à  un  moine  désireux  de  donner 
à  une  charte  cpi'on  destinait  à  recevoir  la  confirmation  royale,  l'aspect  d'un 
pi'écepte  royal. 

Si  l'originalité  de  la  charte  de  Thibaud  portant  donation  de  Ventelay  à 
Marmoutier,  et  confirmée  par  Henri  I"',  pouvait  être  reconnue,  on  aurait  établi 
du  même  coup  que  l'eschatocole  de  cette  charte  a  été  écrit  par  un  moine  de 
Marmoutier.  Car  les  lettres  allongées  des  formules  de  souscription  sont  de  la 
même  main  qui  a  tracé  les  lettres  allongées  de  la  première  ligne  de  la  charte. 
Or  il  n'est  pas  croyable  que  le  texte  d'une  charte  au  nom  de  Thibaud  ait  été 
écrit  à  la  chancellerie  royale.  Donc,  si  une  même  main  a  écrit  texte  et 
souscription,  c'est  celle  d'un  moine  de  Marmoutier.  On  remarquera  même, 
pour  l'abréviation  de  Si(/num,  l'emploi  concurrent  de  l'-S*  barrée  et  de  la 
note  de  siibscripsi  c[ni  est  un  caractère  fréquent  des  chartes  tourangelles. 
Mais  l'originalité  de  la  charte  de  Ventelay,  cpioique  probable,  n'est  pas  cer- 
taine. 

Tenons-nous-en  à  l'examen  des  chartes  de  Marmoutier  confirmées  par  Phi- 
lippe P^ 

Il  y  a  dans  l'eschatocole  deux  indices  de  la  main  d'un  moine  de  Marmoutier. 

D'abord,  le  monogramme  royal  n'est  pas  étal^li  d'après  le  type  usité  à  la 
chancellerie;  il  présente  au  contraire  une  disposition  analogue  au  monogramme 
du  nom  d'Henri  sur  la  charte  de  Ventelay.  En  second  lieu,  la  ruche  du  notaire 
renferme  des  notes  tironiennes.  Pareillement,  le  mot  amen,  répété  deux  fois 
à  la  fin  de  l'apprécation ,  est  écrit  une  fois  en  caractères  grecs ,  et  la  seconde 
fois  rendu  par  une  note.  On  ne  saurait  citer  aucun  autre  exemple  de  notes  ni 
de  lettres  grecques  dans  les  diplômes  de  Philippe  P''.  On  sait  au  contraire  que 

m  N°XL,  p.  117,  1.  16  et  suiv. 
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les  noies  tironiennes  et  les  lettres  grecques  sont  restées  en  usage  très  long- 
temps dans  les  chartes  écrites  à  Tours.  Nous  tenons  pour  certain  que  les 
chartes  n"^  V  à  VÏÏI  et  XXXIV  ont  été  écrites  entièrement  par  un  moine  de 
Marmoutier. 

Contre  cette  conclusion  fera-t-on  valoir  que  la  charte  n°  XXXIV,  la  seule 
dont  nous  ayons  l'original ,  a  été  écrite  à  trois  reprises ,  cju  il  serait  vraisem- 
blable que  la  première  écriture  eût  été  seule  tracée  par  un  moine ,  que  la 
charte  préparée  eût  été  présentée  au  roi ,  sur  l'ordre  de  qui  un  de  ses  scribes 
aurait  écrit  la  formule  de  corroborât] on,  les  noms  des  témoins  et  enfin  les 
souscriptions  et  la  date?  Une  autre  hypothèse  n'est  pas  moins  vraisemblable. 
On  doit  remarquer  c|ue  s'il  y  a  en  apparence  trois  écritures,  il  n'y  a  que  deux 
encres,  l'une  rousse,  l'autre  noire.  On  ne  peut  pas  comparer  l'écriture  des 
signa  du  comte  Geoffroy,  du  roi  Philippe  et  du  conate  Baudouin,  qui  sont  en 
lettres  capitales ,  puis  l'écriture  du  monogramme  et  de  la  formule  qui  l'en- 
cadre, de  la  date  et  de  la  souscription  de  chancellerie,  en  caractères  allongés, 
d'une  part,  avec  l'écriture  minusctde  du  texte,  d'autre  part.  Mais  l'écriture  du 
texte  et  celle  de  tous  ces  seings  et  de  la  date  est  de  la  même  couleur  rousse. 
D'où  cette  conclusion  :  le  texte,  les  signa,  la  date  ont  été  écrits  à  Marmoutier; 
mais  entre  le  texte  et  l'eschatocole,  le  scribe  avait  laissé  un  espace  blanc  qu'on 
a  rempli  avec  la  formule  de  corroboration  et  les  noms  des  témoins ,  évéques 
et  familiers  du  l'oi,  au  moment  que  le  roi  a  confirmé  la  charte  au  siège  de 
Chaumont  et  probablement  tracé  de  sa  main  la  croix  désignée  comme  son 
seing. 

Reste  une  difficulté.  N'est-il  pas  étrange  que  le  même  notaire  Eustache  ait 
fait  apposer  sa  souscription  sur  une  série  de  chartes  pour  Marmoutier,  d'abord 
sous  le  règne  d'Henri  P^  puis  à  deux  reprises,  en  i  060  et  1067,  sous  le  règne 
de  Philippe  I"?  La  lecture  que  nous  avons  proposée  pour  les  notes  tironiennes'^' 
encadrées  dans  la  ruche  du  notaire  :  «  Oslacius  (pour  Eusiachius)  amhasciavil  » 
admise ,  la  chose  s'expliquerait  facilement.  Eustache ,  chapelain  et  notaire  du 
roi,  aurait  eu  avec  Marmoutier  une  attache  particulière  qui  aurait  fait  de  lui 

<"'   Ces  notes  sont  celles  des  n"  VI  et  XXXIV.  copie    B    (Bibliothèque    nationale,    ms.    lat. 

La  copie  du  n°  VII  ne  reproduit  ni  la  ruche  ni  5/i4i',  p.  91),  elles  étaient  différentes  de  celles 

les  noies.  Quant  aux  noies  du   n°  VIII,  à  en  des  n"  VI  et  XXXIV. 
juger  par   la  reproduction  qu'en  a  donnée  la 
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Vambascialor  des  moines  auprès  du  roi;  c'est  par  son  intermédiaire  que  les 
moines  auraient  obtenu  du  roi  la  confirmation  de  ces  chartes. 


Signum  recognitionis  et  notes  tironiennes  de  l'acte  n°  XXXIV. 

Malheureusement  la  lecture  des  notes  est  incertaine,  et  peut-être,  dans 
notre  désir  d'en  donner  la  solution,  les  avons-nous  trop  sollicitées.  Le  mot 
ambasciavit  est  seul  incontestable.  Mais  si  nous  remarquons  que  les  éléments 
en  sont  répartis  d'une  façon  singidière  de  telle  sorte  que  -ci[ayvit  n'est  pas  à 
la  suite  i'-ambas,  et  aussi  que  la  syllabe  cia  est  figurée  par  un  seul  signe  au 
lieu  de  deux,  comme  c'était  la  règle,  nous  sommes  amenés  à  nous  demander 
si  le  scribe  n'a  pas  imité  maladi'oitement  les  notes  d'un  diplôme  carolingien; 
si,  en  d'autres  termes ,  les  signes  où  nous  avons  cru  retrouver  le  nom  d'Eus- 
tacheW  ne  sont  pas  une  simple  déformation  d'autres  notes  incomprises  du 
scribe ,  et  ici  sans  signification.  La  question  ne  saurait  recevoir  de  solution 
que  si  une  étude  des  diplômes  carolingiens  de  Marmoutier  faisait  découvrir 
le  prototype. 


'''  M.  Jusselin ,  qui  s'est  fait  une  spécialité 
de  la  lecture  des  notes,  nous  a  proposé  de 
voir  dans  les  deux  premiers  signes  am-en  en 
minuscules  du  type  carolingien.  On  pour- 
rait objecter  que  le  mot  amen  n'a  aucun  sens 


ici,  et  qu'il  est  étrange  que,  voulant  simuler 
des  notes,  le  scribe  qui  connaissait  la  note 
d'amen,  puisqu'il  l'avait  tracée  à  la  suite  de 
l'apprécation ,  ne  l'ait  pas  reproduite  dans  la 
ruche. 
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Est-ce  à  bon  di'oit  que  nous  avons  considéré  la  charte  de  Sablé ,  n°  XXXIV, 
comme  originale?  Elle  ne  présente  aucune  trace  de  scellement.  Au  contraire, 
le  n°  Via  été  scellé (^\  mais  le  sceau  royal  est  annoncé (^';  pareillement,  au 
noyjj(3)  Qi  encore  au  n°Vint'''.  Au  n°  XXXIV  au  contraire  il  n'est  pas  fait  men- 
tion de  l'apposition  du  sceau  royal;  Robert  de  Sablé  déclare  seulement  qu'il  a 
fait  confirmer  la  charte  par  l'autorité  royale.  L'absence  du  sceau  n'infirme  donc 
pas  la  qualité  d'original. 

Plusievirs  autres  chartes  présentées  à  la  confirmation  royale  n'ont  pas  reçu 
le  sceau. 

Au  nombre  des  chartes  qui  ont  été  munies  d'un  eschatocole  analogue  à  celui 
des  préceptes,  il  faut  encore  citer  la  charte  du  chevalier  Gobert,  portant 
donation  de  l'église  de  Chalette  à  Saint-Benoît-sur-Loire (^),  la  charte-notice 
constatant  la  donation  de  l'église  Saint-Léonard  de  Bellème  à  Marmou- 
tier  par  Robert  de  Bellême'''),  où  l'eschatocole  a  été  écrit  par  le  chancelier 
mémeî''). 

7.  Déclaration  de  confirmation  au  nom  du  roi.  —  Enfin,  quelcpiefois 
on  ajoutait  à  la  charte  une  déclaration  de  confirmation,  rédigée  au  nom  du 
roi.  Au  bas  d'une  charte  deBovon,  abbé  de  Saint-Bertin ,  le  roi  se  contente 
de  déclarer  qu'il  a  souscrit'*).  Mais  la  déclaration  ajoutée  au  bas  du  privilège 
de  Baudouin  le  Jeune,  fils  du  comte  de  Flandre,  pour  Hasnon,  prend  les 
îdlm-es  d'un  véritable  diplôme  avec  suscription ,  préambule ,  dispositif,  clauses 
de  sanction  pénale,  souscriptions  de  témoins,  date,  souscription  du  chancelier 
et  monogramme  royal  (°).  Il  est  même  probalDle  que  cette  déclaration  a  été 
écrite  au  moment  même  que  fut  délivré  un  autre  privilège  pour  Hasnon, 
celui-là  au  nom  du  roi,  et  on  les  souscriptions,  la  date,  la  souscription  du 
chancelier  et  le  monogramme  sont  les  mêmes  et  présentent  la  même  dispo- 
sition (i"). 


'''  P.  21 ,  1.  17.  '''   Voir  plus  haut,  p.  lx,  note  i. 

<^>  P.  30,  1.  31.  '*'  Copie  d'après  i  original  :  n°  XVll  (io63), 

«  P.  33,1.  33.  p.  5o,  1.  3o. 

m  P.  27,  1.  7  etl.  23.  f  Cartulaire : n°  XXII  (io65),  p.  62,  1.  17. 

(')  Cartulaire:n°XVIII  (io65),  p.  53,1.  6.  <'"'  Copie     d'après     l'original    :     n°    XXDI 

Cl  Original:n°CXXVIlI  (1093), p.  336,1.  i5.  (  io65),  p.  66, 1.  6. 
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Une  charte  de  Bouchard,  comte  de  Gorbeil,  en  faveur  des  chanoines  de 
Saint-Spire,  est  suivie  d'une  attestation  au  nom  du  roi  et  du  comte  portant 
que  tous  deux  ont  confirmé  la  charte  et  que  le  roi  y  a  fait  mettre  son 
sceau  W. 

En  1075,  le  roi  confirma  de  sa  souscription  deux  chartes  de  Gelduin  de 
Saumur  en  faveur  de  Pontlevoy.  Sur  la  première ,  la  confirmation  royale  est 
très  courte  :  le  roi  déclare  seulement  qu'il  a  confirmé  la  charte  par  l'apposition 
de  son  sceau (^'.  Sur  la  seconde,  le  roi  a  fait  écrire  une  déclaration  précédée 
d'une  invocation  et  suivie  de  l'annonce  de  la  souscription,  d'une  date,  des 
seings  des  grands  officiers  et  d'autres  personnages,  et  enfin  de  la  souscription 
du  chancelier,  le  tout  accompagné  du  monogramme  et  du  sceau  (^' . 

A  la  fin  d'une  charte  d'Hervé  de  la  Ferté-Aurain  pour  Saint-Mesmin  de 
Micy,  le  roi  Philiijpe  et  son  fils  Louis  déclarent  l'avoir  confirmée  de  leur 
propre  main  et  par  l'apposition  du  monogramme  de  leur  nom  et  celle  de 
leur  sceau  W.  Nous  n'avons  plus  de  cette  charte  que  des  copies,  de  telle  sorte 
que  nous  ne  savons  pas  si,  outre  les  souscriptions  du  roi  et  de  son  fils,  elle 
portait  deux  monogrammes  et  deux  sceaux.  Il  n'est  pas  impossible  qu'à  côté 
du  sceau  de  Philippe  P'"  ait  été  plaqué  celui  de  son  fils  Louis,  puisqu'au  bas 
d'un  diplôme  de  Philippe ,  de  fan  i  1  o  7 ,  le  sceau  de  Louis ,  roi  désigné ,  figurait 
auprès  de  celui  du  roi(^'. 

La  confirmation  par  le  roi  de  deux  chartes,  l'une  du  vicomte  de  Bourges 
Geoffroy,  de  l'an  1012,  l'autre  de  Gilon  de  Sully,  en  faveur  de  Saint-Am- 
broix  de  Bourges  (''',  affecte  la  forme  d'une  charte  écrite  en  tête  du  parchemin 
où  l'on  avait  transcrit  les  chartes  à  confirmer.  Un  autre  privilège  du  vicomte 
Geoffroy  pour  Saint-Ursin  de  Bourges  a  reçu  une  confirmation  royale  en 
forme  de  déclaration  et  renforcée  du  monogramme,  des  souscriptions  de  té- 
moins et  du  chancelier  (^). 

La  présence  du  sceau  n'était  donc  pas  nécessaire  à  la  validité  de  ces  confir- 

(')  Vidimus:n°LX  (i07i),p.  i58,  1.  1.  ''>  Original   :    n"   CLXI   (1107),  p.    4o3 , 

(=)  Original  :    n°  LXXIV  (1076),  p.    187,  1.  3i. 
1.  26.  (°)   Copie    d'après    l'original     :     n°     CXLV 

(=''  0riginal:n°LXXV(iO75),p.  191,1.  a.  (1 102) ,  p.  36o,  1.  7. 

<">  Cartulaire  :   n°  CXLH  (1101),   p.   355,  <''   Copie  d'après  un  cartulaire  :   n°  CXLVl 

1.2.  (vers  1 102),  p.  371 , 1.  16. 
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malions.  Mais  on  le  trouve  apposé  sur  un  grand  nombre  de  ces  chartes  pri- 
vées confirmées  par  le  roi(^),  quelle  que  soit  d'ailleurs  lafoi'me  donnée  à  cette 
confirmation. 

8.  Confirmations  indûment  attribuées  à  Philippe  P''.  —  On  ne  trouvera 
pas  dans  notre  recueil  une  charte  d'un  vicomte  d'Aubusson  au  dos  de  laquelle 
se  trouvait  un  prétendu  monogramme  de  Philippe  I",  parce  que  nous  tenons 
ce  monogramme  pour  faux.  Il  s'agit  d'une  charte  de  Renaud,  vicomte  d'Au- 
busson, portant  donation  du  monastère  de  Moutier-Rozeille  à  Saint-Yrieix. 
Nous  n'en  avons  plus  que  des  copies  ("-',  d'après  un  vieux  parchemin  au  dos 
duquel  se  trouvait  un  monogramme  de  forme  étrange,  encadré  des  mots  : 
«  Signum  Philippi  régis  Francorum  ».  Sur  ce  parchemin  étaient  transcrits 
d'autres  documents.  Ce  n'était  donc  pas  un  original.  On  ne  peut  pas  supposer 
que  le  copiste  a  reproduit  au  dos  de  sa  copie  un  monogramme  qui  aurait 
figuré  au  bas  de  la  charte  originale.  Car  le  monogramme  de  Philippe  1'="',  d'un 
dessin  singulier  et  où  il  est  impossible  de  démêler  les  lettres  de  Philippus,  était 
accompagné  d'autres  monogrammes  non  moins  singuliers ,  ceux  de  Guillaume 
de  Poitiers,  d'un  pape  Octavus,  d'Itier,  évêque  de  Limoges,  et  de  Renaud, 
vicomte  d'Aubusson.  Le  monogramme  d'Octavus  qualifié  universalis  papa  suffit 
à  révéler  la  fantaisie  d'un  scribe  qui  «  s'est  diverti  à  cela,  et  qui  en  a  fait  de 
mesme  au  dos  de  la  pièce  fausse  du  voyage  de  Gharlemagne  en  Espagne  et  au 
lieu  appelé  Attanum  (')  ». 

Nous  n'avons  pas  non  plus  fait  place  dans  notre  recueil  à  une  prétendue  charte 
de  Galeran,  comte  de  Meulan,  relative  à  l'édification  de  l'église  Saint-Nicaise 

(')  N°  VI,  p.   21,   1.   17;   n"  VIII,    p.    37,  tiquée  par  deux  notaires    royaux,  même    vo- 

1.  32;  n"  XXV,  p.  76,  1.  /i;  n°XLVIl,p.  iSo,  lume,  fol.  218. 

i.  10;  n'  L,  p.   107,  1.   5;  n°  LVI,   p.    i5i,  '''  Note   de    la    main    de    Baluze,    Biblio- 

1.    3;   n"    LXX,   p.   180,  i.    3i;    n"    LXXIV,  thèqiie  nationale,  Collection   Baluze,  vol.  79, 

p.    187,    1.    17;    n°   LXXV,   p.    191,    1.    20;  fol.  3 1 7  v°.  Baluze  entend  parler  du  prétendu 

n°  LXXX,  p.  44i  ;  n°  CXXVIII,  p.  027,  1.  1;  privilège  de  Gharlemagne  poui-  Saint-Yrieix 

n°  CXLV,  p.  367,  1.  19.  [Attannin]  publié  dans  Gallia  christiana,  t.  II, 

(^'  Bibliothèque  nationale,  copie  du  xvci'siè-  instrumenta,   col.    178,    n°    xxjii;    cf.   Sickel, 

cle,  par  Baluze.  Collection   Baluze,  vol.    76,  Regesten  (1er   Urkanden   der   ersten    Karolinger, 

fol.   217,   et  copie  du  39  juin  i665,  authen-  p.  398. 
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de  Meulan  et  qu'auraient  souscrite  les  personnages  qui  assistèrent  en  i  067  à  la 
dédicace  de  cette  église!''. 

Lewier  a  imaginé  l'existence  de  cette  charte  et  de  ses  souscriptions.  Au 
premier  rang  des  témoins  il  fait  figurer  le  roi  Philippe. 

Quand  même  Lévrier  n'aurait  pas  eu  soin  de  noter  que  la  charte  de  Gale- 
ran  ne  se  trouvait  plus  et  cpi'on  ne  la  connaissait  que  par  un  extrait  de  Nicolas 
Davanne  pris  sur  un  vieux  cartulaire'"^),  la  comparaison  de  la  liste  des  noms 
qu'il  donne,  et  dont  il  a  changé  quelques-uns  au  fur  et  à  mesure  de  ses 
diverses  rédactions,  avec  la  liste  des  noms  qu'on  lit  dans  La  vie  et  martyre 
de  sainct  Nigaise,  suffirait  à  prouver  qu'il  n'a  eu  pour  tenter  cette  restitu- 


'''  A.  Original  perdu.  —  B.  Mention  et 
relevé  des  souscriptions ,  dans  Lévrier,  Preuves 
des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de  Meiil- 
tent.  Bibliothèque  nationale.  Collection  du 
Vexin,  vol.  ii,  fol.  177,  d'après  un  extrait 
d'un  ancien  carlulaire  de  Saint-Nicaise  pris 
par  Nicolas  Davanne.  —  C.  Mention  et  relevé 
des  souscriptions ,  dans  Lemer,  Histoire  du 
Vexin,  Preuves,  Bibliothèque  nationale,  Col- 
lection du  Vexin ,  vol.  8,  p.  laS,  d'api-ès  le 
même  extrait.  —  D.  Mention  et  relevé  des 
souscriptions ,  dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin , 
Preuves,  1"'  copie.  Bibliothèque  nationale. 
Collection  du  Vexin,  vol.  20,  fol.  /t8v°,  d'après 
le  même  extrait.  —  E.  Mention  et  relevé  des 
souscriptions ,  dans  Lévrier,  Essai  sur  l'histoire 
de  Menllent,  Preuves,  BUjliothècpie  nationale , 
Collection  du  Vexin,  vol.  44,  p.  ag,  d'après 
le  même  extrait. 

Il  Carta  Galerani'"',  comitis  Mellenti,  de 
edificatione  ecclesiae  l)eati  Nigasii.  Nomina 
personarum  dignitate  clariarum  quae  in  sacro 
et  die  dedicalionis  ecclesiae  beatae  Mariœ  et 
sancti  Nigasii  et  Ijeatoram  martyruni  interhie- 
runt,  anno  dominicœ  incarnationis  .M.  LXVII"., 


praesente  Phihppo,  Francorum  rege,  anno'''* 
imperii  ejus  .\T1°.  '''  Pbilippus  Francorum  rex. 
Hugo ,  frater  régis  Phihppi.  Balduinus ,  comes 
Flandrensis''''.  De  ordine  episcopali  :  Rober- 
tus  <"',  Carnotensis  episcopus  ;  Balduinus ,  Novio- 
mensisC^  episcopus;  Friolandus'°',  Silvanec- 
tensis  '■'  episcopus;  Gaufridus'"',  Parisioriun 
episcopus.  De  ordine  abbatum  :  Herluinus'*, 
abbas  Beccensis  cœnobii;  Rainerius'""',  abbas 
sancti  Dionysii'"';  Ansehuus,  prior  Becci'"'; 
Robertus,  prior  sancii  Nigasii.  De  ordine  lai- 
corum  :  Wido,  dux  Aquitaniœ;  Gaufridus, 
comes  Andegavensis  ;  ^\  ido ,  comes  de  '"'  Pon- 
thivo  ;  Simon ,  comes  de  Monteforti  ;  Rogerius , 
comes  de  Bellomonte;  Odo,  miles  de  Monte- 
morenciaco  ;  .  .  . ,  miles ,  dominus  de  Gisortio  ; 
...,  miles,  dominus  de  Novoburgo;  ..., 
miles,  dominus  de  Alljercenvilla.  Et  multi 
quamplurimi  alii  nobiles.  » 

'"'  «  La  charte  de  Galeran  I"  ne  se  trouve 
plus.  On  ne  la  connaît  que  par  l'extrait  ci-des- 
sus pris  par  M.  d'Avanne  il  y  a  cent  cinquante 
ans  sur  un  vieux  cartulaire.  Il  est  fâcheux  que 
cette  pièce  soit  perdue.»  ( Biljliothèque  natio- 
nale. Collection  du  ^  exin ,  vol.  1 1 ,  fol.  177  v'.) 


("'  Galeranni  B.  —  l""'  anno  omis  par  C,  remplacé  par  et  DE.  —  '''  âpres  VII°,  E  ajoute  et  Galerano 
comité  et  Hugone  fdio.  —  '^'  La  souscription  de  Balduinus  précède  celle  de  Hugo ,  dans  E.  —  '''  Agobertus 
CD,  Gaufridus  E.  —  <''  Novionensis  CDE.  —  '"'  Riolandus  E.  —  ''"'  Sjivanectensis  B.  —  '')  Imbertus  E. 
—  (')  Herloinus  E.  —  (')  Hugo  E.  —  «  Dionisii  CDE.  —  ("1  Beccensis  CDE.  —  <">  de  omis  par  CD. 
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tion  de  la  charte  perdue  d'autre  document  que  le  passage  de  l'ouvrage  de 
Davanne  ('' . 

Cette  longue  suite  de  noms  de  personnages  qui  auraient  assisté  à  la  dédi- 
cace fait  tout  de  suite  penser  à  une  transcription  des  souscriptions  d'une 
charte.  L'hypothèse  de  Lévrier,  d'un  emprunt  à  un  cartulaire,  est  légitime. 
Mais  il  y  a  plusieurs  difficultés.  Davanne  ne  fait  aucune  allusion  à  une  charte 
de  Galeran.  Et  l'on  ne  trouve  la  trace  d'un  pareil  document  ni  dans  le  fonds 
des  archives  de  Saint-Nicaise ,  conservé  aux  archives  départementales  de  Seine- 
et-Oise ,  pas  même  dans  les  anciens  inventaires  des  titres  du  prieuré ,  ni  dans 
celui  des  cartulaires  t"^)  de  l'église  Saint-Nicaise  qui  est  parvenu  jusqu'à  nous. 
En  ce  qui  touche  la  prétendue  dédicace  de  1067,  Davanne  est  le  seul  à  la 
connaître.  Dom  Cotron,  prieur  de  Saint-Nicaise,  qui  à  la  fin  du  xvti'^  siècle  a 
écrit  une  histoire  de  son  monastère'^',  après  avoir  fait  à  cet  effet  des  recherches 


'''  Nicolas  Davanne,  La  vie  et  martyre  de 
sainct  Nigaise,  1"  édi(.  (1628),  fol.  62  et 
suiv.;  2°  édit.  (i643),p.  102  et  suiv.  «De  la 
cause  et  da  temps  de  la  fondation  du  prieuré  S. 
Nigaise  à  Meuîent.Chap.  LVI .  .  .  Le  bastiment 
parfait,  l'Eglise  fut  solemnellement  dédiée  à 
Dieu,  sous  l'invocation  de  la  njesme  nostre 
Dauie  et  de  S.  Nigaise  et  ses  compagnons,  par 
Gaufridus  evesque  de  Chartres,  le  jour  saint 
Simon  saint  Jude ,  vingt  huictiesme  d'octobre , 

l'an  mil  soixante  sept Du  premier  prieur 

installé  an  dit  prieuré  et  de  l'assemblée  qui  se 
trouva  à  la  dédicasse.  Chap.  LVII.  L'evesque 
Gaufridus  faisant  cette  dedlcasse ,  conlirma  la 
fondation  et  dotation  de  ce  prieuré,  y  instal- 
lant pour   premier  prieur,   frère  Robert    de 

Beaufour Saint  Anselme   assista  le   dit 

Robert  de  Beaufour  prieur  en  son  instalation 
audit  prieuré.  Cette  feste  fut  solemnelle  :  car 
il  s'y  trouva  une  assemjjlée  bien  notable,  sca- 
voir  :  Philippe ,  premier  du  nom  roy  de 
France ,  lors  aagé  de  traize  a  quatorze  ans ,  as- 
sisté de  Baudouin  le  juste  comte  de  Flandres , 
son  tuteur  ;  Hugues ,  frère  du  roy,  depuis  sur- 
nommé le  grand ...  ;  Baudouin ,  evesque  de 
Noyon;  Riolant,  evesque  de  Senlis;   Imbert, 


evesque  de  Paris;  Hugues,  abbé  de  Saint- 
Denis;  Guy,  duc  d'Aquitaine;  Geofroy,  comte 
d'Anjou;  Guy,  comte  de  Ponthieu;  Simon, 
premier  du  nom ,  comte  de  Montfort;  les  sei- 
gneurs de  Montmorency,  de  Gisors,  de  Neuf- 
bourg;  Roger,  comte  de  Beaimiont;  et  d'un 


seisrneur   d'Auljerg-enville, 


donna   de 


ig.j^ui  ^L  j»,^j^.jj^.i,xii^,  qui  y  donna  des 
biens  le  mesme  jour,  comme  aussi  fist  Galte- 
rius,  vicomte  de  Meulent,  ainsi  qu'il  se  colige 
de  l'original  que  nous  avons  d'une  lettre  de 
l'an  11/11  donnée  par  Galeran  II,  du  nom, pe- 
tit lils  du  fondateur,  qui  porte  que  le  prevost 
de  Meulent  doit  tous  les  samedis  porter  et 
mettre  en  l'église  saint  Nigaise ,  une  chandelle 
de  trois  deniers ,  suivant  l'ordonnance ,  dit-il , 
faite  par  Gaufridus  evesque  de  Chartres,  en 
faisant  ladite  consécration.  » 

'"'  Cartulaire  de  Saint-Nicaise,  fm  du 
\in°  siècle ,  autrefois  dans  la  bibliothèque  de 
Harlay,  aujourd'hui  Bibliothèque  nationale , 
ms.  lat.  10888. 

'"'  Chronicon  monasterii  Sancti  Nicasii  Melle- 
tensis  a  prima  sui  fondalioiie  ad  annum  1672 
opcra  cl  studio  D.  Victoris  Cotron,  manuscrit 
des  archives  départementales  de  Seine -et - 
Oise. 
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minutieuses  dans  les  archives,  ne  mentionne  pas  cette  dédicace  de  l'an  1067; 
il  ne  prend  même  pas  la  peine  de  réfuter  Davanne,  c[u'il  avait  cependant  lu. 
Il  ne  connaît  qu'une  dédicace  W,  faite  l'an  1120,  comme  en  témoigne  ime 
charte  dont  le  texte  nous  a  été  conservé  (^' .  Et  au  lieu  de  considérer  la  fête  de 


'''  D.  Cotron,  Chronicon,  p.  Sg,  169,  172. 

(^'  Le  texte  de  la  charte  de  l'an  1 120  nous 
est  connu  par  une  transcription  insérée  dans 
la  Chronique  de  D.  Cotron,  p.  169,  «ex  ori- 
ginali  diplomate»  (B),  et  par  le  Cartulaire, 
Bibliothècpae  nationale,  ms.  lat.  i3888, 
fol.  XVIII  v°  (C).  Nous  donnons  ici  le  texte  de 
B ,  avec  les  variantes  de  C,  absti-aclion  faite 
des  variantes  orthographicpics  : 

«Anno  ab  incarnatione  Domini  miilesimo 
centesimo  vigesimo  <°'  ego  Vualerannus ,  cornes 
Mellenti,  fdius  Roberti  comitis  Mellenli,  pro 
salute  mea  et  pro  remissione  peccatorum  meo- 
ram  ''''  dedi  ecclesiEe  sanctaî  Marias  Becci  et 
ecclesiae  sancti  Nygasii  de  Mellento,  in  die 
dedicatîonis  ejusdem  ccclesiœ  sancti  Nygasii, 
decem  liJjras  denariorum  per  unuinquemque 
annum  de  theloneo  aquae,  videlicet  Sequanae, 
quas  currit  per  Mellentum.  Huic  donationi 
inlerfuerunt  testes  Vualterius,  vicecomes  de 
Mellento ,  et  Vuillelmus ,  frater  ejus ,  et  Tedui- 
nus,  fllius  praefati  Vualterii,  Odo  dapifer  et 
Vualerannus,  fdius  Hugonis  filii  Vualeranni, 
Morinus  de  Pinu  et  Vuillelmus,  frater  ejus, 
Ernaldus  de  Quercu,  et  Robertus  Hai,  Hun- 
fredus  cubicularius  et  Ricardus  pincerna ,  Ro- 
gerius  capeilanus,  Godefridus  cancellarius '"', 
et  Eustachius,  fdius  Odonis  dapiferi. 

[l-  col) 

S.  Gualeranni  comitis 

+ 

Signuni  Vualteri  comitis 


S.  Vuillelmi  liai 

+ 

Signiim  Rogerii  capellani 

+ 

Signum  +  Johannis  Harenc 

(2"  col) 

S.  Maurini  de  Pinu 

+ 

S.  Odonis  dapiferi 

+ 

S.  Teuini  lilii  W.  vicecomitis 

+ 

Signum  Godefridi  cancellarii 

+ 

S.  Richardi  pincernaî 

+ 

[Siailliun  prie  iiimia  veliistate  cecideval.)  » 

On  pourrait  se  demander  s'il  faut  entendre 
que  la  donation  a  été  faite  en  1120,  au  mo- 
ment de  la  dédicace  de  l'église ,  ou  bien  que  la 
rente ,  donnée  en  1120,  devait  être  payée  an- 
nuellement à  l'église  au  jour  anniversaire  de 
la  dédicace  (et  c'est  ainsi  que  le  rédacteur  des 
rubriques  placées  en  tête  du  cartulaire  l'a  en- 
tendu :  11  Carta  Walleranni  comitis ,  fdii  Roberti 
comitis,  de  decem  liljris  in  theloneo  Sequane 
percipiendis  in  die  dedicationis  ecclesie  sancti 
Nigasii  de  Mellento  »  ) ,  si  nous  n'avions ,  pom" 
nous  décider  en  faveur  de  la  première  inter- 
prétation ,  un  passage  d'une  charte  du  même 
comte  Galeran,  de  l'an  11/u,  qui  sera  citée 
plus  loin,  p.  cxcvi,  note  2. 


'"'  M°.c°.xx°.  c.  —  w  Pro  remissione  peccalorum  patris  et  matris  mee  et  omnium  antecessorura  meorum  C. 
-  '"'   Avec  le  mot  cancellarius  s'arrête  C. 
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la  dédicace  qui  se  célébrait  le  28  octobre  (^'  comme  l'anniversaire  de  la 
consécration  de  1067,  il  la  tient  pour  l'anniversaire  de  la  consécration  de 
1 1  20. 

Supposé  rp'il  y  ait  eu  une  première  dédicace  en  1 067 ,  il  n'en  reste  pas  moins 
que  Davanne  lui  applique  un  document  cpii'  se  réfère  à  celle  de  l'an  1  120; 
nous  voidons  parler  de  la  charte  du  comte  Galeran  II,  de  l'an  1  i4i ,  qu'il  cite 
expressément,  et  dont  l'original  a  été  conservé (^'.  Galeran  II  y  rappelle  que 
lors  de  la  dédicace  de  l'église  Saint-Nicaise  célébrée  par  Geoffroy,  évècpe  de 
Chartres ,  il  a  donné  à  ladite  église  dix  livres  de  rente  annuelle  sur  le  tonlieu 
de  la  Seine  qui  est  précisément  le  don  constaté  par  la  charte  de  1  1  20 ,  et  que 
le  même  jour  Gautier,  vicomte  de  Meulan,  en  présence  du  comte,  a  donné 
une  rente  de  dix  sous  sur  le  même  tonlieu;  ce  Gautier  a  soviscrit  la  charte 
de  1  1  20. 

Or  Davanne  rapporte  à  l'année  1067  ces  deux  donations  et  la  consécration 
par  Geoffroy,  évêcjue  de  Chartres,  confondant  ainsi  Galeran  I  et  Galeran  II, 
ne  prenant  pas  garde  non  plus  c[ue  des  deux  Geoffroy  qui  ont  occupé  le  siège 
de  Chartres,  l'un  n'est  devenu  éA-êque  qu'en  1077    ^^  l'autre  en    1116'^', 


<''  (I  Ista  autena  consecratio  peracta  est  die 
28  oclobris  in  festo  S.  S.   Simonis     et    Judae 

apostolorum D.  Coiron,  Chronicon,^.  172. 

—  Dans  un  cérémonial  manuscrit,  de  la  fin 
du  xvii°  siècle,  intitulé  Cœremoniale  locale 
monasterii  S.  Nicasii  Mellentis,  conservé  en 
plusieurs  exemplaires  dans  le  fonds  de  Saint- 
Nicaise  aux  archives  départementales  de  Seine- 
et-Oise,  on  lit,  à  la  date  du  28  octobre  : 
«Dedicatio  hujus  ecclesiae». 

'"'  Deux  expéditions  originales  de  cette 
charte,  autrefois  scellées,  sont  conservées  aux 
archives  départementales  de  Seine-et-Oise  : 
«  Sepe  contingere  solet  ut  Lene  gesla  paren- 
tuni  perliu'bet  successio  liliorum.  .  .  in  dedi- 
cacione  preterea,  quando  ecclesia  infra  insu- 
lam  Mellenti  in  honorem  béate  Dei  genitricis 
Marie  et  sanctonuu  martinmi  Nigasii ,  Quirini 
et  Scuviculi,  a  venerabili  Gaufrido,  Carnolcn- 
siuDi  episcopo,  consecrata  est,  ego  Gaieranus, 


cornes  Mellenti,  dedi  Deo  et  beatis  marliribus, 
de  redditu  navium  anie  castruni  Mellenti  per 
fluvium  Sequane  transeuntium ,  decem  libras 
denariorum  apud  Mellentmii  publiée  curren- 
tium,  annuatim,  jure  perpétue  in  monacho- 
nim  usus  transituras.  Galterius  etiam,  vice- 
comes  Mellenti,  sub  eadem  dedicationis  die, 
me  présente  et  concedente,  spontaneus  optulit 
eidem  sacrosancte  ecclesie  decem  solidos  de- 
narionmi  quos  in  feudum  de  predicto  navium 
redditu  a  comité  Mellenti  tenebat,  singulis 
annis  a  preposilo  Mellenti,  dum  cornes  ipsum 
feodum  sdji  retinet,  secretario  beati  Nigasii 
persolvendos .  .  .  Acta  sunt  hec  apud  Mellen- 
tem ,  in  capitulo  beati  Nigasii ,  anno  ab  incarna- 
cione  Domini  .M°.C°.  XL"".  I"'°.  »  Cette  charte 
a  été  insérée  au  cartulaire ,  Bibliothèque  natio- 
nale, ms.  lat.  i3888,  fol.  xix. 

'■''  Voir  Gallia  christiana,  t.  VIII,  col.  112/1 
et  1  io/(. 
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et  qu'en  1067,  le  siège  de  Chartres  était  occupé  par  Robert  W.  Cette  erreur 
sur  le  nom  de  l'évêque  n'a  pas  échappé  à  Levrierf^l. 

Le  même  auteru'  ajustement  remarqué  cpie  ni  Imbert,  évèque  de  Paris,  ni 
Hugues,  abbé  de  Saint-Denis,  n'auraient  pu  assister  à  la  dédicace  de  1067; 
puisque  le  premier  était  mort  en  1  o6o(^',  et  que  le  second  avait  eu  pour  suc- 
cesseur Rainier,  A^ers  1062  W.  Il  aiu-ait  pu  ajouter  que  si  un  comte  de  Flandre 
du  nom  de  Baudouin  avait  assisté  à  la  dédicace  de  1067,  et  si  cette  dédicace 
avait  eu  lieu  le  2  8  octobre,  ce  n'était  pas  le  tuteur  de  Philippe ,  mais  son  fils(^'. 

Ajoutons  encore  qxie  si  Davanne  a  assigné  un  rôle  à  Anselme,  aljbédu  Bec, 
c'est  qu'il  croyait  que  l'église  Saint-Nicaise  était  déjà  à  cette  date  un  prieuré 
du  Becf''),  tandis  qu'elle  ne  fut  donnée  à  cette  alîbaye  que  plus  tard,  par  le 
comte  Robert  (^). 

Comment  de  si  nombreuses^ erreurs,  et  surtout  cette  erreur  capitale  sur  le 
nom  de  l'évêque  consécrateur,  se  seraient-elles  glissées  sous  la  plume  de 
Davanne ,  s'il  avait  reproduit  les  souscriptions  d'une  charte  de  Galeran  ?  Il  est 
plus  probable  qu'il  a  puisé  ses  renseignements  dans  quelque  chronique  sans 
valeur. 

Nous  n'avons  pas  cru  devoir  retenir  un  document  dont  l'existence  même 
est  si  problématique. 

9.  Consentement  oral  du  roi  à  certains  actes.  —  Outre  les  chartes  ex- 
pressément conhrmées  par  le  roi  et  sur  lesquelles  il  a  fait  apposer  des  signes 
de  validation,   il   en  est    quelques-unes  qui  font  mention   du  consentement 


'*'  Voir  Gallia  christiana ,  t.  Ylll ,  col.  1121. 

'''  Dans  sa  première  rédaclion.  Coll.  du 
Vexin,  vol.  /iZi,  p.  39,  Lévrier  écrit  Gaufridus 
Carnotensis  episcopiis;  au  vol.  20  de  la  même 
collection,  fol.  48  v"  et  au  vol.  8,  p.  126,  il 
substitue  Agohertus  à  Gaafridus;  enfin  au  vol. 
1 1 ,  fol.  1 77,  il  s'arrête  à  Robevtas. 

'^'  Voir  Gallia  christiana.  t.  Vil,  col.  Ag. 

'*'  Voir  Gallia  christiana,  t.  VII,  col.  36/1. 

'*'  Baudouin  V,  comte  de  Flandre,  est  mort 
le  1"  septembre  1067. 

*°'  Observation  faite  par  l'auteur  d'une  ^ire- 
gée  description  du  prieuré  Saint-Nigaise ,  à  Meu- 


lent,  l'an  1650 ,  manuscrit  du  fonds  de  Saint- 
Nicaise,  aux  Archives  départementales  de 
Seine-et-Oise. 

'''  Voir  Chanoine  Porée ,  Histoire  de  l'ahhaye 
du  Bec,  t.  I,  p.  4oo.  L'original  de  la  lettre 
d'Yves  de  Chartres,  citée  çnr  M.  le  chanoine 
Porée ,  est  conservé  aux  Archives  départemen- 
tales de  Seine-el-Oise,  fonds  de  Saint-Nicaise; 
on  trouve  dans  le  même  fonds  l'original  de  la 
Jjulle  de  Pascal  II ,  datée  du  1 5  avril  1 1  o4^  et 
confirmant  la  soumission  de  Saint-Nicaise  à 
l'abbaye  du  Bec. 
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donné  par  le  roi  à  l'acte  juridique  dont  elles  portent  témoignage,  sans  que  le 
roi  les  ait  souscrites  ni  approuvées  par  l'apposition  d'un  signe  quelconque. 
Elles  ne  peuvent  donc  être  tenues  en  aucune  façon  pour  des  actes  royaux  et  il 
n'y  avait  pas  lieu  de  les  insérer  dans  notre  recueil.  Mais  il  est  utile,  croyons- 
nous,  de  donner  ici  la  liste  de  celles  c|ue  nous  avons  retrouvées. 

1.  lotio-ioôy,  avant  le  4  juillet.  —  Charte  d'Elinand,  évèque  de  Laon,  portant  :  i°  i-es- 
tauration  de  l'église  Saint- Jean-Baptiste,  au  faubourg  de  Laon,  auprès  de  laquelle  était 
jadis  établie  une  congrégation  de  religieuses,  mais  réduite  au  service  d'un  seul  prêtre;  2°  éta- 
blissement de  chanoines  près  de  ladite  église  et  dotation  de  l'église  relevée  et  agrandie; 
ledit  privilège  approuvé  par  l'autorité  ajjostolique ,  la  confirmation  du  roi  Philippe,  de 
l'ai'chevèque  de  Reims,  Gervais,  et  de  tous  les  évéques  de  la  province'^'. 

2.  1075,  6  avril.  Orléans.  —  Cession  par  Hugues,  évêque  de  Nevers,  à  l'église  Saint- 
Cyr,  de  l'abbaye  des  saints  Vincent  et  y\gricole ,  sise  au  faubourg  de  Nevers ,  ladite  cession 
faite  du  consentement  de  l'oncle  de  l'évéque  Hugues,  Geoffroy,  évêque  d'Auxerre,  qui 
tenait  ladite  abbaye  dudit  Hugues,  en  bénéfice,  et  approuvée  par  le  roi  Philippe  PI 

3.  1079.  —  Donation  par  Engeran  de  Lilkrs  et  sa  femme  Emma,  à  i'abbaye  de 
Charroux,  de  l'église  et  de  la  «villa»  de  Haml'*',  ladite  donation  confirmée  par  le  roi 
Philippe  et  par  le  comte  de  Flandre,  Robert ("'. 


'''  Copie  du  xviii' siècle,  Bibliothèque  na- 
tionale, Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol. 
1 9  a  :  «  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis. 
Elinandus,  presul  Laudiinensis.  Quicumque  in 

divinis   cultibus Hoc    privileginm  fieri 

decrevinius  ac  firniari  aposlolica  aucthoritate 
cum  domini  nostri  régis  Philippi  astipulatione 
et  domini  Gervasii  archipresulis  et  omnium 
nostre  provincie  episcoporum  corroboratione.» 
Sans  date.  Eiinand  occupa  le  siège  de  Laon 
de  1002  à  1098  environ;  Gervais,  le  siège  de 
Reims,  de  io55  au  4  juillet  1067. 

'■'  Publ.  dans  Gallia  christiana,  t.  XII, 
instrumenta,  col.  33o,  n°  xxxix  :  «In  nomine 
lesu  Christi,  filii  Del   patris   altissimi,  amen. 

Quicumque  divine  majestati Actum  est 

civitate  Aurelianis  publiée  in  crastino  Pasche , 
.VIII.  idus  aprilis,  régnante  Philippo  rege  et 
concedente.  »  La  charte  a  été  donnée  à  Orléans 
le  8  des  ides  d'avril,  c'est-à-dire  le  6  avril, 


lendemain  de  Pâques.  Or,  pendant  la  durée  de 
l'épiscopat  de  Hugues,  évêque  de  Nevers, 
neveu  de  Geoffroy,  évèque  d'Auxerre,  de  1074 
à  1089  (GaHî'a  clirisiiana,  t.  Xll,  col.  635), 
Pâques  n'est  tombé  le  5  avril  qu'en  1076  et 
en  1086.  11  ne  peut  être  question  du  6  avril 
1086,  parce  cpie  Geoffroy,  évèque  d'Auxerre, 
qui  a  souscrit  la  charte  de  son  neveu,  mourut 
en  1076  (Lebeuf,  Mémoires  concernant  l'histoire 
civile  et  ecclésiastique  d'Auxerre ,  éd.  i848,  t.I, 
p.  369).  La  charte  d'Hugues,  évêque  de  Nevers , 
étant  datée  d'Orléans  le  6  avril  1076  a  pu  être 
expédiée  en  présence  du  roi  Philippe ,  et  l'acte 
dont  elle  témoignait,  approuvé  par  lui,  car 
deux  diplômes  de  Philippe  I",  l'un  antérieur 
au  23  mai,  l'autre  postérieur  (n"  LXXVl  et 
LXX VII),  sont  datés  d'Orléans. 

'■'*  Ham-en- Artois ,  Pas-de-Calais,  c"  de 
Norrent-Fontes. 

''■'  Copie  du  xvin°  siècle,  Bibliothèque   na- 
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4.  1089,  12  mars.  Noyon.  —  Confirmation  par  Eudes,  seigneur  de  Ham'^',  approuvée 
par  le  roi,  de  ia  donation  d'une  femme  appelée  Herembourg  et  de  ses  enfants,  ladite  dona- 
tion faite  pai-  Yves ,  père  dudit  Eudes ,  à  la  mense  des  chanoines  de  Notre-Dame-de-Noyon  ('^'. 

5.  1081-1090.  —   Convention  entre  les  moines  du  Bec  et  les  chanoines  de  Saint- 


lionale,  Collection  de  Picardie,  vol.  233, 
fol.   253   v°  :  «  Quoniam   post  primi  hominis 

lapsum Ego  Ingelrammus  Leleriensis  et 

uxor  niea  Emma Igiturlocum  qui  ^^llgo 

dicilur  Ham  vetustate  jam  pêne  deslructum 
sed  tantum  ad  serviendum  Deo  secundum  or- 
dinem    monasticiim   omniJJiis    modis    aptum 

concedentes  cum  terris in  dominio  nostro 

illic  liEibebamus,  absolute  pro  celia  sancto 
Salvatori  Karrofensi  et  abbati  domino  Fulcrado 
et  capitulo  villam  quam  preiatl  sumus  et  eccle- 

siam.  .  .    dedimus Ut  vero  hoc  donum 

onini  tempore  stabiliretur,  sicut  prefati  sumvis , 
ita  ut  a  Philippo  régnante  in  Francia  anno 
vicesimo  primo  et  a  Roberto  in  Flandria  anno 
nono  firmatum  est.  Acta  sunt  hec  anno  incar- 
nationis  dominice  millesimo  septuagesimo  nono, 
indictione  secunda,  anno  septimo  [sic)  [corr. 
sepfimi]  G. G.  p.p.  anno  primo,  Umberto 
Morinensem  episcopatum  tenente  anno  se- 
cundo      -S*  +  Hugonis    archiepiscopi    et 

legati.  -S".  Umberti  episcopi  +.  -S".  Hugonis 
legati  Romani ,  Lugdunmn  archiepiscopi  +  »  Par 
charte  donnée  à  Bourbourg  en  1090,  Robert, 
comte  de  Flandre ,  confirma  la  fondation  par 
Engeran  et  Emma  d'un  monastère  à  Ham  et 
la  donation  de  la  «  villa  »  aux  moines  ;  mais , 
quand  même  les  dates  ne  s'y  opposeraient  pas , 
ce  n'est  pas  là  la  confirmation  à  laquelle  la  charte 
de  1079  ^^^^  allusion,  puisqu'il  s'agit  d'un 
monatère  indépendant  et  non  plus  d'un  mo- 
nastère soumis  à  Charroux  à  titre  de  prieuré 
[cella).  Cependant,  il  s'agit  de  la  même  église. 
La  charte  de  Robert  est  publ.  dans  D'Achery, 
Spicilecjiam ,  éd.  in-4.°,  t.  XI,  p.  3o4,  éd.  in- 
fol. ,  t.  III,  p.  4i8  ;  Mir<ei  Opéra,  éd.  Foppens, 
t.  II,  p.  11 4.2;  Gallia  christiana,  t.  III,  in- 
strumenta ,  col.  1 1  /| . 


'''  Ham,  Somme,  arr.  de  Péronne. 

'■'  Copies  du  xviii"  siècle ,  par  Dom  Grenier, 
Bihhothèque  nationale.  Collection  Moreau, 
vol.  35,  fol.  ao6,  et  Collection  de  Picardie, 
vol.  233  ,  fol.  269  v°,  d'après  un  document  des 
archives  du  chapitre  de  Noyon,  layette  Ham 
1/1.2,  liasse  \"  :  «Innomine  sancte  etindividue 
Trinitafis.  Ego  Odo,  Hamensls  dominus,  om- 
nibus presentibus  et  futuris  notum  volo  fieri 
quod,  spiritu  falsitatis  deceptus,  prescriptam 
cartulam  temerario  ore  falsare  attentavi,  cum 
pater  meus  Ivo  propria  manu  et  prenotatis  tes- 
tUjus  eam  firmaverit.  Igitur,  penitentia  ductus , 
coram  idoneis  personis  cartulam ,  quam  prius 
damnare  nisus  fiieram,  veram  esse  approbavi 
atque  ut  rata  esset  in  posterum  concessi,  et 
donum  patris  mei ,  ad  petitionem  canonicoinim , 
concedens  reformavi,  et  a  rege  ejusdem  doni 
concessionem  impetravi ,  Hereraburgem  scilicet 
cum  omnibus  de  se  progenitis  ad  mensam  jam 
dicforum  canoniconim  sancte  Marie  Novio- 
mensis  cum  presenti  scripto  dedi.  Ego  etenim, 
ne  quislibet  posterorum  donum  mei  patris  et 
meum  violare  presumpserit,  scriptum  hoc  fieri 
precepi  et  coram  subscriptis  testibus  recitatum 
Noviomo  in  choro  sancte  Marie  laudavi  atque 
firmavi.  .  .  .  Actum  .1111'°.  idus  marlii,  indic- 
tione .XII.™,  anno  Verbi  incarnati.M.  LXXX"°. 
VIIII°.,regniPhilippiFrancorum  régis  .XXVII"., 
episcopalus  doni  Rabbodi  .XX.""  1°.  » 

La  charte  d'Yves,  père  d'Eudes,  portant 
donation  d'Herembourg  à  Notre-Dame  de 
Noyon ,  cpie  confirme  Eudes ,  et  à  la  suite 
de  laquelle  a  du  être  inscrite  la  confirmation 
dudit  Eudes  [prescriptam  cartulam),  est  datée 
du  2g  janvier  io55;  on  en  trouvera  une  copie 
dans  la  Collection  de  Picardie,  vol.  233, 
fol.  i8o. 


ce 


ACTES  DE  PHILIPPE  I". 


Etienne  deDi'eux,  faite  du  consentement  de  Philippe  T',  pour  la  jouissance  commune  de 
leurs  revenus  à  Abondant  et  à  Serville  '^'. 

6.  Vers  1090.  —  Association  de  prières  entre  Thibaud ,  abbé ,  et  les  moines  de  Coulombs , 
d'une  part,  et  le  chapitre  de  Saint-Etienne  de  Dreux,  d'autre  part,  et  pariage  de  la  terre 
de  Marville,  du  consentement  de  Philippe  I^P'. 


'''  Cette  convention  fut  conclue  entre  1081 
et  1090,  si  Gervais,  sénéclial,  qui  figure  au 
nombre  des  témoins  est  le  sénéchal  du  roi. 
Cet  acte  ne  nous  est  connu  que  par  :  B ,  ana- 
lyse du  xvii°  siècle ,  dans  les  Mémoires  du  prieur 
de  Mondonville,  Bibliothèque  nationale,  ms. 
fr.  3/n33,  p.  119,  d'après  le  «vieil  cartulaire 
de  Coulombs  »  ;  C,  analyse  tlu  xvir  siècle ,  Bi- 
bliothèque nationale,  Collection  Balùze ,  vol.  38, 
fol.  26  v°,  d'après  un  cartulaire  de  Coulombs. 

Voici  le  texte  des  analyses  de  la  convention 
entre  les  moines  du  Bec  et  les  chanoines  de 
Dreux ,  d'après  B  ei  C  : 

«Carta  de  concordia  inita  inter  monachos 
Beccenses  et  canonicos  sancli  Stephani  Dro- 
censis  super  parrochiisde  Abundans  et  de  Ser- 
villa ,  qua  liquet  ecclesiam  de  AJjundtms  et  dé- 
cimas et  oblationes  ad  eam  pertinentes  inter 
eos  conmumes  esse,  ex  consensu  Philippi , 
régis  Francoruni,  in  cujus  dominio  erat  pre- 
nominata  ecclesia  sancti  Stephani,  et  Anselmi 
abbatis,  Baldrici  prions  Beccensis,  Drogonis'"' 
capicerii,  Aiberti ,  Osberti,  Peiri,  Ansoldi 
cantoris,  Garnerii,  Galterii,  Fulconis,  Willel- 
mi,  Roberti,  Teudonis,  Balduini  et  Gisleberti 
canonicorum  dicti  saq^çti  Stephani.  Liquet 
eliam  ïeudonem  dédisse  supradictis  '""'  monachis 
et  canonicis  atrium  in  illa  \illa  que  dicilur 
Abundans,  quietum  ah  omnibus  consuetudi- 
nibus,  et  terrani  ad  unam  carrucam,  coram 
Baldrico  Drocensi  et  Engenulio ,  fratre  ejus, 
Botardo  Drocensl''',  Gaufrido,  Carnotensi  epi- 
scopo,  Gervasio  dapifero,  Roberto  de  Castello, 
Hugone  de  Galardone ,  Gosleno  de  Leugis.  » 


On  s'étonnerait  de  la  présence  d'une  charte 
relative  à  une  association  entre  Le  Bec  et  Saint- 
Etienne  de  Dreux  dans  le  cartulaire  de  Cou- 
lombs, si  l'on  ne  savait  que  vers  ii3o,  l'ab- 
baye de  Coulombs  fut  suljstiluée  aux  droits  de 
l'abbaye  du  Bec  à  Abondant  et  à  Serville,  par 
suite  d'un  échange  fait  entre  les  deux  abbayes; 
les  moines  de  Coulombs  renoncèrent  en  faveur 
de  ceux  du  Bec  à  la  moitié  qu'ils  possédaient 
du  manoir  du  Grand- Wrotham ,  en  Angleterre, 
et  d'autre  part  ceux  du  Bec  abandonnèrent  à 
ceux  de  Coulombs  leurs  terres  de  Serville  et 
Abondant  avec  les  dîmes  et  autres  revenus. 
Voir  la  transcription  cle  cette  charte  dans  l'His- 
toire de  l'abbaye  da  Bec  par  Dom  Jouvelin , 
Bibl.  nat. ,  ms.  lat.  13906  ,  fol.  23,  et  l'ahalyse 
dans  le  Chronicon  Beccense  de  D.  Bénigne  Thi- 
bault, Bibl.  nat.,  ms.  lat.  12884,  fol.  ly/i  v°, 
et  dans  les  Mémoires  du  prieur  de  Mondonville, 
Bibl.  nat.,  ms.  fr.  2/11 33,  p.  1 19.  Ce  document 
nous  a  été  signalé  par  M.  le  chanoine  Forée,  curé 
de  Bournainville.  La  convention  conclue  entre 
les  moines  du  Bec  et  les  chanoines  de  Dreux, 
devait  comporter  une  association  de  prières, 
comme  celle  qui  fut  conclue  au  même  temps 
entre  Coulombs  et  le  même  chapitre  de  Dreux. 
Cette  association  spirituelle  est  mentionnée 
par  Dom  Jouvelin,  Bibl.  nat.,  ms.  lat.  iSgoS, 
fol.  73  v°,  et  dans  un  inventaire  des  titres  de 
l'abbaye  de  Coulombs,  d'environ  l'an  1766, 
Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  H 
1  261  ,  p.  376. 

'^'  D'après  les  Mémoires  historiques  sur  l'ab- 
baye de  Coulombs,  de   l'abbé  d'Espagnac   (Bi- 


W   Drogonis  Jusfyii'à  Gisleberti  canonicorum   dicti   sancti  Stepliani   inclus,  omis  par  C.  —  '"''   supradictis 
omis  par  C.  —  '')  Botardo  Drocensi  omis  par  C. 
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7.  1102.  Reims.  —  Donation  pai'  Hugues,  comte  de  Champagne,  et  Constance,  sa 
femme,  fille  de  Philippe  l"',  k  l'ahbaye  de  Molesme,  de  la  chapelle  de  Sainte -Vaubourg, 
qui  faisait  partie  de  la  dot  de  Constance,  ladite  donation  confirmée  par  Philippe  P"'  et  son 
fils  Louis  ('). 


bliothèque  de  Chartres ,  ms.  1 1 06 ,  p.  33  et 
Ag),  Thibaud  devint  abbé  de  Coulombs  en 
1078,  ne  fut  béni  qu'à  la  fin  de  io83  ou  au 
commencement  de  1084,  et  mourut  en  1090. 
L'acte  d'association  entre  l'abbaye  de  Coulombs 
et  le  chapitre  de  Dreux  ne  nous  est  connu  cpie 
par  l'analyse  suivante  de  l'abbé  d'Espagnac 
(Bibhothèque  de  Chartres,  ms.  1106,  p.  45  = 
iol.  27),  d'après  le  Grand  cartulairo  de  Cou- 
lombs, p.  8a,  et  le  Petit  cartulaire,  p.  91  : 
«  L'abbé  Thibaut ,  qui  avoit  assuré  à  son  abbaye 
i'éghse  de  Villenieux ,  passa  vers  1090  un  traité 
avec  le  chapitre  de  Dreux ,  par  lequel  après  une 
société  de  prières  entre  eux ,  ils  convinrent  éga- 
lement que  les  deux  chapitres  jouiraient  en 
commun  du  revenvi  qu'ils  avoient  à  Marvilie; 
il  est  dit  dans  la  charte  que  pour  rendre  le 
traité  stable,  le  roy  Phihppe  dans  la  seigneurie 
duquel  est  l'église  de  Saint-Etienne,  la  con- 
firme. 1)  —  Cl.  une  autre  mention  analogue 
dans  l'abbé  Lateignan ,  Mémoires  historiques  sur 
l'abbaye  de  Coulombs,  BibUolhèque  de  Chartres, 
ms.  1107,  p.  43=lol.  34,  d'après  fabbé  d'Es- 
pagnac. 

Le  pariage  entre  l'abbaye  de  Coulombs  et 
l'église  Saint-Etienne  de  Dreux  pour  la  teiTe 
de  Marvilie  est  attesté  par  des  actes  postérieurs. 
Charte  de  Thomas ,  abbé  de  Coulombs ,  datée 
de  mars  1202,  attestant  que  «  coinmuniler  per- 
tinetadnos  et  ad  canonicos  beati  Stephani  Dro- 
censis  donatio  harum  quinque  ecclesiarum  sci- 
licet  de  Merrevilla ,  de  Servilla ,  de  Habundanz, 
de  Putheolo,  de  Garenceriis».  (Cartulaire  de 
Saint-Etienne  de  Dreux ,  Bibl.  nat. ,  ms.  lat. 
10106,  fol.  XLviii  v°.)  Il  s'agit  des  églises  de 
Marvilie ,  Serville ,  Abondant ,  Puiseux  et  Garan- 
cières-en-Drouais.  Voir  encore  un  acte  analogue 
au  nom  du   chapitre  de  Dreux  ,   daté  d'avril 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I. 


1 2 1 4  (  Ibid, ,  fol.  xxxvi  v°  ) ,  et  une  charte  de 
1 2 1 1  (  Ibid.,  fol.  xiii) ,  intitulée  :  »  De  communi 
concessione  facta  ab  aljbate  et  conventu  Colum- 
bensibus  et  capitulo  Drocensi  hominibus  de 
Matrevilla  de  terra  dicti  loci.  » 

Nous  n'accueillons  pas  dans  notre  liste  une 
autre  charte  de  Coulomjjs,  portant  abandon 
par  Richard,  neveu  d'Héloïse,  aux  moines  de 
Coulombs  d'une  terre  sise  aux  Authieux,  et 
que  leur  avait  donnée  ladite  Héloïse.  Dans 
une  copie  du  xvil°  siècle ,  insérée  au  Recueil  de 
MM.  de  Blois  (Bibliothèque  nationale,  Collec- 
tion du  'Vexin ,  vol.  4  ,  p.  1 55  ) ,  la  date  est  ainsi 
formulée  :  «  Actum  puljlice  Fiscanno  m[onas- 
terio] ,  anno  Verbi  incarnati  millesimo  sexage- 
simo  sexto,  indictione  quarta,  régnante  Phi- 
hppo,  idem  approbante.  »  Mais  les  mots  idem, 
approbanle  ne  sont  qu'une  mauvaise  lecture  de 
l'abréviation  id.  april.  La  bonne  leçon  est  fournie 
par  une  autre  copie  du  même  recueil  [Ibid., 
vol.  4,  p.  164),  tirée  du  Cartulaire  de  Cou- 
lombs :  «  régnante  Philippo  rege ,  idibus  apri- 
lis»;  et  aussi  par  une  copie  du  P.  Machaut 
(Bibliothèque  nationale.  Collection  Clairam- 
bault,  vol.  56i  ,  p.  47),  tirée  du  même  car- 
tulaire. 

<''  Publ.  jjar  H.  d'Arbois  de  Jubainville, 
Histoire  des  ducs  et  des  comtes  de  Champagne, 
t.  III,  p.  4i2,  n°  Lxxix  :  «  Quicquid  autem 
tam  in  dono  comitis  quam  in  assensu  archi- 
episcopi  (Manasse)  actum  est,  predicti  régis 
(Philippi)  atque  Ludovici,  filii  ejus,  favore 
constat  esse  firmatuni  ac  perpétua  sanctione 
munitum.  »  Parmi  les  souscriptions  figure 
celle  de  Louis,  fils  du  roi,  mais  non  celle 
du  roi.  Cf.  H.  d'Arbois  de  Juijainville ,  op. 
cit.,  t.  Il,  p.  67  et  81;  Luchaire,  Louis  VI, 
n°'  20  et  22, 
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8.  1100,  là  avril.  Au  Latran.  —  Confirmation  par  le  pape  Pascal  II,  avec  le  consente- 
ment de  Philippe  P',  roi  de  France,  et  de  son  fils  Louis,  comte  de  Vermandois,  des  biens 
et  possessions  de  l'abbaye  du  Mont-Saint-Quentin  (i). 

9.  iio8.  —  Abandon  paï  Eudes,  seigneur  de  Ham,  et  sa  femme,  des  droits  qu'ils 
avaient  sur  l'église  Notre-Dame  de  Ham,  et  remise  de  cette  église  avec  l'assentiment  du  roi 
Philippe,  celui  du  comte  et  de  la  comtesse  de  Vermandois,  et  celui  de  leur  fils  Raoul, 
entre  les  mains  et  sous  la  puissance  de  Baudry,  évêque  de  Noyon ,  en  vue  d'y  étal^lir  des 
chanoines  réguliers  C^l 

10.  Sans  date.  — -  Donation  à  titre  d'aumône,  par  Salomon,  médecin,  aux  églises  Notre- 
Dame  et  Saint-Martin  d'Étampes-les-Vieilles ,  d'une  terre  sise  à  Etampes,  qu'il  tenait  de  la 
libéralité  du  roi  Philippe ,  la  dite  donation  faite  du  consentement  du  roi  (^l 


C  Bulle  de  Pascal  II  :  Copies  du  xviif  siècle , 
par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale ,  Col- 
lection de  Picardie,  vol.  193,  loi.  laS,  et 
Collection  Moreau.  vol.  42,  fol  76,  d'après 
l'original;  autre  copie  aux  Archives  départe- 
mentales de  la  Somme,  dans  l'Histoire  de 
l'abbaye  da  AIont-Saint-Qiientin ,  p.  65.  —  Cf. 
Jaffé-Lœwenfeld ,  Reyesta  pontijicani  Romano- 
riim,  n"  6o3o,  à  la  date  du  i5  avril  iio5; 
J.  von  Pilugk-Harttung,  dans  Neiies  Archiv, 
I.   VII,  p.    87;    Luchaire,  Louis    VI,  n°  35. 

«  Paschalis ,  episcopus ,  serviTS  servoiiim  Dei, 
dilecto  in  Xpistofilio,  Henrico,  abbati  venera- 
bilis  monasterii  quod  dicitur  sancti  Quinlini 
de  Monte,  quod  in  Viromandensi  pago  siliim 
est,  ejusque  successoribus  regulariter  substi- 
tuendis,  in  perpetuum.  Pie  postulatio  volun- 
tatis..  .  perassensum  etiamspectabilis  Philippi, 
Francorum  régis ,  et  ejus  filii  Lhudovicl ,  quem 
Viromandensis  comitatus  dignitas  contingit, 
per  présent is  igitur  privilegii  paginam  apostolica 

auctoritate  statuimus  ut DatumLatei-ani 

per  manum  Johannis ,  sancte  Rom^ane  ecclesie 
diaconi  cardinalis  ac  bibliothecarii ,  .XVII.  kal. 
maii,  indictione  .Xill. ,  incamationis  dominice 
anno.MCVl.,pontificatusautemdomniPaschabs 
secundi  pape  .VI".  »  —  La  bulle  de  Pascal  est 
datée  suivant  le  style  pisan.  D'ailleurs,  en  avril 
1 106,  le  pape  était  dans  l'Italie  méridionale. 


'■'''  CojDÎe  du  xvnf  s. ,  par  Dom  Grenier, 
Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau, 
vol.  43,  fol.  106,  d'après  l'original  :  «In  no- 
mine  sancte  et  individue  ïrinitatis,  Patris  et 
Filii  et  Spiritus  Sancti.  Ego  Baldricus,  Dei 
gratia  Noviomensis  episcopus,  omnibus  sancte 
religionis  cultoriljus Sciant  igitur  pré- 
sentes et  futuri  sancte  matfis  ecclesie  filii  Odo- 
nem,  Hamensis  castelli  domlnum,  divini  Spi- 
ritus igné  succensum,  uxoris  sue-  domine  P. 
assensu,  Hamensis  ecclesie  sancte  Marie  dona- 
nationem,  quam  ex  antiqua  consuetudine 
nostrum  usque  ad  tempus  tenuerant,  assensu 
domini  régis  PhiUppi ,  assensu  etiam  comitis  et 
comi tisse  Viromandensis  et  R.  fihi  ejus ,  in  manu 
et  potestate  nostra  reddidisse  et  postea  ut  cano- 
nicos  regulares  in  eadem  ecclesia  intromitte- 

remus  hiuniliter  postulasse Actum  anno 

Dominice  incamationis  .M°.C°.VIII°.,  indic- 
tione .1°.,  régnante  rege  Pbîllppo,  episcopante 
Baldrico.  »  —  On  trouvera  une  autre  copie, 
partielle,  de  cette  charte  dans  la  Collection  de 
Picardie,  vol.  ii.fol.gd  v°,  d'api-ès  les  Mé- 
moires sur  la  ville  de  Montd[idier] ,  ms.  de 
M.  de  la  Morlière.  La  femme  d'Eudes  y  est 
appelée  Ludovica.  —  Cf  plus  haut,  p.  cxcrx, 
n"  A. 

-''  Diplôme  de  Louis  VII,  de  l'an  ii^i, 
cité  plus  haut,  p.  xliv,  n°  i3  et  note  à. 
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Nous  n'avons  pas  cru  devoir  comprendre  dans  la  liste  précédente  deux 
chartes  du  2  9  décenxbre  1081,  portant  :  l'une ,  donation  par  Gosbert ,  cha- 
noine  et  archidiacre  de  Limoges,  à  l'église  Saint-Etienne  de  Limoges,  de  la 
terre  de  Monl-Jean,  qu'il  avait  acquise  de  Frouin  de  Châtellerault  et  d'autres 
co-seigneurs(');  l'autre,  cession  par  Gui  Cerveau,  fils  de  feu  Pienaud  le  Bâtard,  à 
la  même  égUse  de  Limoges,  de  tous  les  droits  qu'il  avait  sur  la  terre  de  Mont- 
Jean'-).  L'une  et  f  autre  charte  se  terminent  par  la  mention  d'approbations  de 
la  pai't  du  pape,  du  roi,  du  duc  d'Aquitaine,  du  comte  de  la  Marche,  du  vi- 
comte de  Limoges,  du  légat  pontifical  et  de  l'évéque  de  Limoges  exprimées 
en  des  termes  étranges  et  obscurs  f-^'  :  «  Gregorius  papa  cai'tam  commendat ,  rex 


'"'  Pancarte  de  la  fin  du  xi"  siècle,  Archives 
départementales  de  la  Haute-Vienne,  fonds 
du  chapitre  de  la  cathédrale  de  Limoges,  G, 
n°  provis.  2909,  pubi.  par  A.  Leroux,  Ckarles 
du  Limousin  antérieures  au  xiii'  siècle,  dans  Bul- 
letinde  la  Société  des  lettres ,  sciences  et  arts  de  la 
Corrèze,  t.  XXII  (1900),  p.  211,  n°  viii  : 
Cl  Qiiicumque  Deo  in  sancta  ecclesia  lamulari  ac 

niinistrare    ordinati    sumus Ego   igitur 

Gauzbertus,  canonicus  sedis  Lemovicensis  et 
aecclesiae  sancti  Stephani  protomartiris  clericus, 
oui,  Deo  auctore,  sub  episcopo  Widone  desser- 
vie archidiaconus ,  hoec  honesta  perpendens  et 
animas  meae  salutaria  prospiciens  cœpi  niecuni 
cogitare  ac  querere  quid  potius  in  templo  Dei 
offerre  Deo  gratum  valeremus.  .  .  .  Hac  de 
causa  vicinas  peragrans  regiones ,  inveni  tandem 
quoddani  praedium  vel  agrum  latum  et  spatio- 

sum  in  solo  Pictavorum Hic  ager  insi- 

gniori  sui  loco  qui  Mons  Johannis  dicitur,  totus 
adscribitur  et  in  totum  se  nomen  ipsum  diffundi 


Kratulatur. 


Hoc  enim   modo   praedictum 


predium  vel  agrum  sedi  Lemovicensi  et  sancto 
Stéphane  ejusque  congregationi ,  collato  magno 
precio    consumptoque    multo    labore ,  favente 

Deo ,  adquisivi » 

'"'  Copie  du  xvii°  siècle ,  Bibliothèque  natio- 
nale, Collection  Du  Cliesne,  vol.  20,  fol.  3/1.3, 
d'après  une  pancarte  des  archives  du  Chapitre 


de  Limoges ,  en  partie  semljlable  à  la  pancarte 
citée  à  la  note  précédente ,  mais  dans  laquelle 
on  a  inséré  la  charte  suivante,  fol.  3^2  v°  : 
«Ego  Wido  Cervellus,  qui  lui  filius  Rainaldi 
cognomine  Bastardi,  quicquid  adquisivi  cum 
parentibus  meis  de  Fruino ,  scilicet  de  Castello 
Airaldi  qui  foit  nepos  Unberti  tesaurarii  S. 
Pétri  Pictavensis  matris  ecclesias,  in  prseposi- 
turis  vel  in  dominio,  quicquid  de  ipso  habui 
vel  parentes  mei  habuerunt ,  totum  omnino  et 
integrum  et  fpicquid  pater  meus  et  ego  de 
Girberto  Lisiardo  et  de  lilia  sua  Audearde  et 
de  filio  suo  Girberto  Teodfredo  et  de  Rotberto 
Bodoario,  Iratre  suo,  quicquid  habuimus  et 
quocumque  modo  tenuinuis  in  dominio  vel  in 
praeposituris  ,  totum  omnino  et  integrum ,  do 
quod  dare  recte  possum  et  relinquo  et  gurpi- 
tionem  i'acio  de  lioc  quod  ego  vel  parentes  mei 
juste  vel  injuste  in  hac  terra  tenueramus  vel  a 
cpiocumque  tenueramus,  Deo  et  S.  Stéphane 
prothomartyri  et  Gosberto  Lemovicensis  eccle- 
sia; archidiacono  et  habitatoribus  ejvisdem  eccle- 
sia; etc.  Signum  Hdeberto  comité  et  Idio  ejus, 
Bosone ,  atque  Petre  et  Aimerico  fratre  suo  de 
Sivrac,  Willelnio  et  Airaldo  fratre  suo  de  Mai- 
rec  etc.  Haec  cartula  facta  estapud  Carrofimiin 
domo  lldeberti  comitis.  » 

'■''   Il  Gregorius  papa  cartam  commendat,  rex 
Philippus  sublimât,  dux  Willelmus  defensat, 
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Philip  pus  sublimât,  etc.  »  Nous  inclinons  à  croire  que  ce  sont  là  seulement  des 
synchronismes ,  des  équivalents  de  :  «  Gregorio  papa  pontificante ,  rege  Philippe 


régnante,  etc.  » 


Hildebertus  cornes  confirmât,  Ademarus  vice- 
comes  comprobat,  Hugo  prœsul  Diensis  dedi- 
cat,  Wido  episcopns  conservât  et  corroborât, 
Gauzbertus  archidiaconus  dilatât  et  déterminât, 
Petrus   modicus    consignât  et  prœsentat.    Qui 


videlicet  Petrus  haec  gesta  scripsit  et  digessit  et 
in  unum  corpus  coegit  .IIII.  kl.  januarias ,  fe- 
rla .IIII.,  indictione  .IIII.  »  (Bibliothèque  natio- 
nale. Collection  Du  Chesne,  vol.  20,  fol.  2^3; 
et  Leroux,  ouvrage  cité,  p.  21 5.) 
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CHAPITRE   VI. 

DES  LETTRES  ET  MANDEMENTS. 

Les  préceptes  ne  sont  pas  les  seuls  actes  qui  soient  émanés  de  la  chancel- 
lerie. Outre  ces  actes  d'un  efFet  perpétuel,  la  chancellerie  expédiait  au  nom 
du  roi ,  des  actes  d'un  effet  temporaire ,  en  d'autres  termes  des  ordres  ou  man- 
dements. 

Ces  mandements  ont  la  forme  d'une  lettre,  de  telle  sorte  qu'ils  ne  se 
distinguent  des  lettres  missives  que  par  leur  objet. 

Sept  lettres  de  Philippe  P''  nous  sont  paiTenues'^',  dont  une  seule  en  ori- 
ginale^), mais  une  autre  aussi  en  fac-similé  partiel (').  Une  seule  est  incontesta- 
blement une  lettre  missive,  qui  ne  comporte  pas  d'ordre,  puisque  le  roi  y 
prie  Anselme,  archevêque  de  Cantorbéry,  de  chercher  un  refuge  auprès  de 
lui(4). 

La  forme  de  ces  documents  est  mieux  ai-rêtée  que  celle  des  préceptes.  La 
raison  en  est  que  nécessairement  ils  ont  été  rédigés  par  les  notaires  royaux. 
Cette  uniformité  même  de  rédaction,  opposée  à  la  variété  des  préceptes,  n'est- 
elle  pas  un  argument  en  faveur  de  l'hypothèse  de  la  rédaction  d'un  grand 
nombre  de  préceptes  en  dehors  de  la  chancellerie  ? 

Les  lettres  ou  mandements  n'ont  pas  d'invocation.  Elles  débutent  par  la 
suscription  royale  qui  est  invariablement  :  Philippus,  Dei  graiia  Francorum 
rex,  suivie  de  l'adresse  consistant  dans  le  nom  du  destinataire,  et  se  termi- 
nant par  un  salut  exprimé  tantôt  par  le  mot  saluiem^°\  tantôt  par  salutem  et 
(jratiam  nostram^'^\ 

(')  N°  CXIX  (1089).  p.  3o2;  n°CXXXVII  <'')  N°  CXXXVII , p.  346 ,  L  8;  n" CL,  p.  382, 

{1090-1100),  p.   345;   n"   CXLVIII   (iio4),  1.  2;  n"  CLXXI,  p.  417,  1.  2 

p.  374;  n°  CL  (iio3-iio5)  ,  13.  38o;  n°  CLX  m  N°  CXLX,   p.   3o3,  1.   i4;  n°  CXLVIII, 

(vers  1107),  p.  4oi  ;  n"  CLXIX  (no3-iio8),  p.  077,  1.  4  ;   n°  CLXIX,  p.  4i3,  L  20.  Au 

p.  4i3;  n°  CLXXI  (1106-1  108),  p.  4i6.  n°  CLX,   p.  4oi  ,  L  8,  la  formule  est  salatem 

'     N°  CLXIX.  et  (jvaciam,  mais  nous  n'avons  de  cette  lettre 

<  '  N°  CXXXVn.  qu'une  mauvaise  copie  du  xv°  siècle. 

«  N»  CL. 
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Vient  ensuite  un  exposé ,  plus  ou  moins  long  ;  puis  le  dispositif,  caractérisé 
par  les  expressions  mandamus'-^'i ,  mandamus  et  precamnr^^\  rogamus  etiam  et 
obsecramus^^K  precipio^'^\  mandando  dicimus'^^h  Si  dans  la  lettre  de  Philippe  à 
.Anselme,  le  mot  ro gainas^'''''  a  son  sens  propre  et  ne  comporte  aucune  idée  de 
commandement,  il  nous  semble  que  clans  la  lettre  à  Galon,  évêque  de  Pai'is, 
les  mots  rogamus  etiam  et  ohsecramus  sont  un  équivalent  courtois  de  mandamus; 
remarquons  en  effet  que,  dans  une  autre  lettre,  adressée  à  Lambert,  évêcjue 
d'Arras,  le  roi  rachète  le  caractère  impératif  de  mandamus  par  l'adjonction  de 
precamur. 

Une  seule  lettre  contient  l'annonce  de  l'apposition  du  sceauf").  Mais  dans 
toutes  les  autres,  après  le  dispositif  vient  immédiatement  l'adieu,  vale^^\  si  le 
roi  ne  s'adresse  qu'à  une  seule  personne,  et  valete^'-'^  s'il  s'adresse  à  plusieurs. 
Cependant  nous  trouvons  valete  dans  deux  lettres ,  l'une  à  Anselme ,  archevêque 
de  CantorbéryC"),  l'autre  à  Galon,  évêque  de  Paris'").  Est-ce  là  un  plruiei  de 
politesse ,  ou  bien  est-ce  le  résultat  d'une  mauvaise  lecture  d'un  copiste  qui  a 
développé  l'abréviation  val.  en  valete? 

Le  mandement  à  Bernier,  doyen,  et  au  chapitre  de  l'église  de  Paris,  est 
dépourvu  de  tout  adieu (^^). 

Aucune  de  ces  lettres  n'est  datée. 

Le  seul  signe  de  validation  était  le  sceau.  Les  deux  seules  lettres  dont  le 
mode  de  scellement  nous  soit  connu  étaient  scellées  du  même  sceau  cjiie  les 
préceptes,  mais  ce  sceau,  au  lieu  d'être  plaqué,  était  appendu  à  une  queue 
de  parchemin''^'.  Puisque  l'on  scellait  ces  lettres  du  même  sceau  qu'on  employait 
pom'  les  préceptes,  il  était  impossible  de  l'y  plaquer,  en  raison  de  son  dia- 


'*'  N°  CXIX,  p.  oo/i-,  1.  4.  ment  à  l'abbé  et  au^  moines  de  Mannoutier, 

'')  N°  CXLVIII,  p.  377, 1.  8.  n»  CXXXVII,  p.  346,  1.  26;  mandement  au 

'^'  N°  QLX,  p.  401 ,  1.  i5.  clergé  et  au  peuple  de  Reims ,  à  l'alibé  de  Saint- 

«  N°  CLXlX.p.  4i3,l.  24.  Rémi  et  au   vidame   de   Reims,   n"  CLXXI, 

<>'  N"  CLXXI,  p.  417,  1.  8.  p.  417,  1.  18. 

m  N"  GL,  p.  382, 1.  5.  c")  N°  CL,  p.  382, 1.  7. 

f)  N"  CLX,  p.  4oi ,  l.  19.  (")  N"  CLX,  p.  4oi ,  L  20. 

(*'  Mandement  à  Lambert,  évêque  d'Arras,  !'^)  N°  CLXIX,  p.  4t3. 

n°  CXLVIII,  p.  377, 1.  11.  c^'  N° CXXXVII, p.  345,  note  2 ;  n°  CLXIX, 

'''    Mandement  aux  doyen  et  chanoines  de  p.  4i3,  note  a. 

Saint-Quentin ,  n°  CXIX ,  p.  3o4 ,  l-  6  ;  mande- 
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mètre ,  plus  large  que  les  bandes  étroites  de  parchemin  sur  lesquelles  on  écrivait 
les  lettres.  Sans  doute,  le  désir  d'épargner  le  parchemin  a  été  l'une  des  causes, 
sinon  la  seule,  qui  ont  fait  substituer  le  sceau  pendant  au  sceau  plaqué (^'. 

Mais  on  peut  imaginer  que  les  lettres  missives  proprement  dites,  comme 
celle  de  Philippe  P''  à  l'archevêque  Anselme,  ont  été  expédiées  closes.  Le 
mode  de  scellement  devait  alors  être  dififérent. 

(''  Nous  avons  vu  plus  haut  (p.  cxxv)  qu'une  charte  de  la  reine  Anne  a  été  munie  du  sceau 
pendant  de  Philippe  I". 
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CHAPITRE  VII. 

EXiMEN  DE  QUELQUES  ACTES  FAUX. 

1.  Précepte  pour  l'abbaye  de  Bonneval.  —  Le  diplôme  de  Philippe  P'" 
portant  donation  de  la  métairie  du  Boulay  à  Tabbaye  de  BonnevaP^)  est  si 
manifestement  faux  qu'il  est  inutile  d'y  insister.  Il  suffit  de  le  lire  pour  se 
convaincre  cpie  la  rédaction  non  seulement  n'en  peut  pas  renaonter  à  l'année 
1069,  qui  est  la  date  inscrite  à  la  fin,  mais  qu'elle  n'est  pas  même  très 
ancienne. 

L'écriture  tracée  sur  le  parchemin  que  nous  avons  indiqué  comme  prétendu 
original  est  au  plus  tôt  du  xvi"  siècle,  probablement  même  des  dernières 
années  de  ce  siècle.  On  s'étonnera  qu'un  faussaire  ait  pvi  prétendre  tromper 
personne  par  un  document  dont  l'aspect  diffère  si  complètement  de  celui 
d'une  charte  du  xi'=  siècle.  Cependant,  s'il  n'avait  pas  voulu  faire  passer  le  par- 
chemin pour  original,  il  n'aurait  pas  pris  soin  d'écrire  la  première  ligne  en 
lettres  capitales  et  le  nom  du  roi  en  minuscules  allongées ,  il  n'aurait  pas  inséré 
dans  le  repli,  pratiqué  au  bas,  une  double  queue  de  cuir  destinée  à  la  sus- 
pension d'un  sceau.  D'ailleurs,  les  copies  authentiques  de  1602  et  de  i6o4.'^' 
paraissent  avoir  été  faites  d'après  ce  parchemin.  En  outre  Dom  Verninac,  qiu 
déclare  avoir  copié  ce  diplôme  sur  l'original,  fait  observer  que  celui-ci  re- 
monte à  cent  trente-sept  ans  en  arrière'^'. 

La  rédaction  du  texte  pourrait  être  plus  ancienne.  En  effet,  M.  René  Merlet 
a  remarqué  que  des  lettres  royaux  de  1824^  exemptant  Le  Boulay  du  payement 
d'une  dîme  accordée  au  pape,  portent  :  «  pro  quadam  domo  vocata  Boulay  in 
dicta  Carnotensi  dyocesi  »,  et  que  dans  un  vidimus  des  mêmes  lettres  délivré 
par  l'official  de  Chartres  en  1 3  2  5 ,  les  mots  «  in  dicta  Carnotensi  dyocesi  »  ont 
été  remplacés  par  «  de  dono  Philippi  régis  Franco rum('')  ».  Mais  ces  mots  im- 

<')  N°  CLXXII,  p.  419.  ("'  R.   Merlet,  Inventaire  sommaire  des  Ar- 

'"'  Indiquées  sous  les  leUres  B  et  C.  chives  départementales,    Enre-el-Loir ,    t.  VIII, 

f*'  Copie  D  :  «Ex  autographe  et  authentico  p.  g4,  note  2. 
centum  et  triginta  septeni  abhinc  annis.  » 
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pliquent  seulement  qu'en  1 3  2  5  les  moines  de  Bonneval  considéraient  le  do- 
maine du  Boulay  comme  leur  ayant  été  donné  par  un  roi  nommé  Philippe; 
ces  mots  peuvent  viser  l'un  des  rois  Philippe  depuis  Philippe  l^'  jusqu'à  Phi- 
lippe V.  Ce  n'était  peut-être  là  qu'vme  tradition.  On  n'est  pas  autorisé  à  en  con- 
clure que  le  diplôme  de  Philippe  P""  fut  forgé  avant  i325. 

Il  y  a  une  raison  de  ne  pas  s'arrêter  à  cette  hypothèse.  Il  est  c[uestion  dans 
l'acte  qui  nous  est  parvenu  d'un  serviteur  du  roi,  François  Blouet,  qualifié 
n  dux  militum  custodie  corporis  nostri(^)  ».  Pareille  qualification  n'a  pu  être 
donnée  à  un  personnage  avant  la  fin  du  xv'=  siècle  ;  car  il  paraît  que  la  pre- 
mière compagnie  française  des  gardes  du  corps  n'a  été  instituée  que  sous 
Louis  XIC^). 

2.  Précepte  pour  l'église  de  Pabis:  —  Le  diplôme  de  Philippe  P'^  confir- 
mant l'abandon  fait  par  Alix  de  La  Ferté-Alais  à  l'église  de  Paris  des  coutumes 
qu'elle  percevait  sur  quatre  arpents  de  terre  sis  à  Itteville (^) ,  ne  peut  être  qua- 
lifié faux  que  si  on  le  considère  du  point  de  vue  de  la  forme. 

Ce  n'est  c[u'mi  remaniement  de  la  charte  de  donation  d'Alix  de  la  Ferté  à 
l'église  Notre-Dame  de  Paris,  rédigée  avi  nom  des  chanoines  par  Vulgrin, 
chancelier  de  l'église  de  Paris,  confirmée  par  le  comte  Bouchard  de  Corbeil, 
et  insérée  au  Livre  noirW. 

Pour  transformer  cette  chai'te  en  un  diplôme  royal,  on  s'est  contenté  d'in- 
scrire en  tête  la  suscription  :  «  Ph.  Dei  gratia  Francorum  rex.  »  On  a  supprimé 
le  préambule  :  «  Cum  in  exordio  xpistiane  religionis  etc.  »  On  a  conservé  l'ex- 
posé, le  dispositif  et  la  date.  A  la  suite  de  la  date,  venaient  les  souscriptions 
des  témoins  et  du  chancelier  de  l'église  cpii  ont  été  négligées. 

La  reproduction  textuelle  par  la  chancellerie  royale  d'une  charte  qu'il  s'agis- 

'''  P.  420,  1.  18.  archers  qu'il  a  naguère  établis    «pour  servir 

'■"'  Daniel,  Histoire  de  la    milice  française,  doresnavant  à  la  garde  de  notre  corps», 
t.  II,  p.  98,  133;   et  Lamoral  Le  Pippre  de  «  N"  CLXXIII,  p.  /lai. 

Nœiifville ,  Abrégé  chronologique  et  historique  de  ''">  Archives  nationales ,  LL  78  (  anc.  LL  177), 

l'origine,   du  progrès  et  de  l'état  actuel  de  la  p.   13/I  (anc.  fol.  li  v°),   ch.  xlviih,   sous  le 

Maison  du  roi,  t.  I,  p.  91.  Ce  dernier   auteur  titre  :  «De  atrio  Steoville.  »  Publ.  par  Guérard, 

publie(p.  93)  des  lettres  de  Louis  XI  du  1"  oc-  Carlulaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.l, 

tobre  1^73,  donnant  à   son  chambellan  Jean  p.  379. 
de  Blosset ,  «  la  charge  et  conduite  »  des  cent 

CHARTES  ET  DIPLÔMES.  —  I.  AA 


luiMiniEnii:    nationale. 
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sait  de  confirmer  n'am'ait  rien  de  surprenant.  Ce  n'est  donc  pas  là  ce  qui  nous 
détermine  à  rejeter  cet  acte  du  nombre  des  actes  royaux. 

Ce  n'est  pas  même  que  le  rédacteur  du  prétendu  diplôme  ait  transcrit  sans 
intelligence  la  charte  rédigée  au  nom  des  chanoines  et  ait  conservé  une 
phrase  qui ,  dans  la  bouche  du  roi ,  n'a  aucun  sens  :  «  .  .  .  talis  beneficii  dono 
supradicte  matrone  convenimus  repensandum  ut  et  ad  presens  ei  decem  libras 
daremus  et  unum  pauperem  semper  pro  ejus  anima  in  hospitio  fratrum  victu 
et  vestitu  reficeremus  et  post  obitum  ejus  quotannis  anniversai'ium  suum 
faceremus(^).  »  Faire  dire  à  un  roi  qu'il  célébrera  l'anniversaire  delà  donatrice 
aurait  été  de  la  part  d'un  notaire  royal,  voire  d'un  rédacteur  quelconque,  une 
étourderie  bien  singulière. 

Il  y  a  plus.  Comment  admettre  que  l'officier  de  chancellerie  n'ait  an- 
noncé ni  l'apposition  du  sceau  royal,  ni  celle  du  monogramme,  ni  d'aucun 
signe  de  validation ,  et  qu'enfin  et  sm'tout  l'évêque  de  Paris,  GeolTroy,  qui  en 
1076  était  chancelier  du  roi,  n'ait  pas  souscrit  un  privilège  royal  délivré 
en  faveur  de  l'église  de  Paris ,  alors  qu'il  souscrivait  tous  les  autres  diplômes 
expédiés  en  cette  même  année  P 

3.  Charte  de  Chalo-Saint-M\rs.  —  La  charte  qui  témoigne  de  l'octroi 
de  certains  privilèges  par  Philippe  P'  à  un  certain  Eudes,  maire  de  Chalo- 
Saint-Mars ,  et  à  ses  descendants  (-',  a  été  souvent  imprimée  et  mentionnée  par 
les  érudits  qui  ont  traité  de  fhistoire  des  institutions.  Si  le  texte  en  a  été 
confirmé  par  les  rois  qui  se  sont  succédé  sur  le  trône  de  France  jusqu'à 
Charles  VIIl,  si  plus  tard  encore  les  rois  jusqu'à  François  F''  ont  confirmé  aux 
descendants  d'Eudes  Le  Maire,  comme  on  fappelait,  les  privilèges  qu'ils  pré- 
tendaient avoir  reçus  de  Philippe  F'',  cette  charte  cependant  a  donné  lieu,  sous 
fancien  régime,  à  de  nombreux  procès  entre  les  bénéficiaires  et  les  officiers 
royaux,  ceux-ci  contestant  sinon  l'authenticité,  au  moins  la  portée  que  ceux-là 
lui  voulaient  attribuer.  M.  Valois  a  fait  fhistoire  des  privilèges  de  Chalo-Saint- 
Mars(^).  Nous  n'y  reviendrons  pas.  Le  même  éruclit  a  démontré  la  fausseté  de 
la  charte  de  io85;  nous  ajouterons  quelcpes  observations  à  celles  qu'il  a  déjà 
faites. 

Cl  P.  /i3i  ,  1.  26.  —  f'I  N°CLXXIV,  p.  432.  —  (■'>  Noël  Valois,  mcmohc  cité  plus  haut  à  la 
page  42/1,  1.11. 
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Ce  document  ne  nous  est  connu  que  par  une  séi'ie  de  vidimus  dont  ie  plus 
ancien  est  sous  forme  de  lettres  royaux  de  Philippe  VI  datées  de  décembre 
i336('l  Ce  vidimus  a  été  délivré  non  pas  directement  d'après  l'original  mais 
d'après  un  vidimus,  sous  le  sceau  du  Châtelet,  d'autres  lettres  du  même 
Philippe  VI,  qui  elles-mêmes  ne  contenaient  qu'un  texte  tiré  d'une  copie  au- 
thentiquée par  les  souscriptions  et  les  sceaux  d'André ,  abbé  de  Saint-Magloire , 
d'Ascelin,  abbé  de  Saint-Victor,  et  de  Thibaud,  abbé  de  Sainte-Geneviève  de 
Paris. 

Ainsi,  le  texte  qui  nous  est  parvenu  existait  déjà  dans  la  première  moitié  du 
xiii"  siècle,  puisque  ces  trois  abbés  ne  peuvent  l'avoir  vu  ensemble  qu'entre 
)  246  et  1254^^^. 

Ils  déclarent  avoir  vu  le  privilège  du  très  illustre  roi  Philippe  et  l'avoir  lu 
mot  à  mot  tel  qu'il  est  contenu  dans  le  présent  «  rescrit  »(^).  Mais  si  par  «  privile- 
gium  »  ils  entendent  désigner  la  forme  de  l'acte  et  non  le  fond ,  ils  se  sont 
trompés  sur  la  qualification  à  lui  donner.  Cette  charte  n'est  pas  un  privilège 
royal;  c'est  une  notice  que  le  roi  aurait  confirmée  en  y  traçant  une  croix  et  en 
y  faisant  dessiner  le  monogramme  royal  et  apposer  le  sceau.  Elle  entrerait  dans 
cette  catégorie  d'actes  transformés  en  actes  royaux  et  auxquels  on  donnait  la 
valem"  d'un  précepte  par  l' apposition ,  dans  la  chancellerie  royale ,  de  signes  de 
validation. 

Il  n'y  aurait  là  rien  d'extraordinaire.  Il  ne  le  serait  pas  davantage  qu'on  eût 
annoncé  les  signes  de  validation  par  une  formule  empruntée  aux  actes  royaux 
proprement  dits,  mais  transposée  de  la  première  personne  à  la  troisième'*'. 

Seulement  il  faut  prendre  garde  à  la  date,  qui  est  io85,  la  aô*'  année  du 
règne. 

Or,  la  formule  d'annonce  des  signes  de  validation  telle  qu'elle  paraît  dans 
notre  charte  est  inadmissible  pour  cette  date.  On  pourrait  en  trouver  chaque 
élément  isolé  dans  des  diplômes  d'environ  i  o85 ,  mais  non  pas  tous  les  éléments 


f''  Indiqué  p.  ^42 2,  1.   11  ,  sous  la  lettre  B.  Saint- Victor  de  1246  à  1254  [Gallia  christiana, 

'^'  André  fut  élu  abbé  de  Saint-Magloire  peu  t.  VII,  col.  677).  Thibaud  paraît  comme  abbé 

avant  le  23   août    123/1  (Teulet,   Layettes  du  de  Sainte-Geneviève  en   12^6;  il  est  mort  en 

Trésor  des  chartes,  t.  II,  p.  268).  Il  vivait  en-  1265  [Gallia  christiana,  t.  VU,  col.  74o). 

core  en   12.48  et  mourut  avant   1268  [Gallia  '''   P.  422,  note  1,  2°  col. 

christiana,  t.  VII,  col.  3i6).  Ascelin  fut  aljbé  de  '*'   P.  424,  1.  2g. 
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assemblés  de  la  façon  qu'ils  sont;  cette  formule  est  celle  qui  a  été  usitée  à  la 
chancellerie  royale  clans  les  dernières  années  du  règne,  à  pai'tir  de  l'an  i  loo 
environ. 

Quels  sont  les  noms  des  grands  officiers  dont  les  souscriptions  sont 
inscrites  à  la  fin  de  la  charte?  Le  sénéchal  Hugues,  le  connétable  Gace  de 
Poissy,  lé  bouteiller  Païen  d'Orléans,  le  chambrier  Guy.  Or,  en  i  o85 ,  le  séné- 
chal était  Gervais,  le  connétal^le  Thibaud,  le  bouteiller  Alard ,  puis  Lancelin , 
et  le  chambrier  Galeran.  C'est  seulement  de  i  106  à  1  io8  que  les  grands 
officiers  étaient  ceux  qu'énumère  notre  charte.  Dira-t-on  c[ue  la  charte,  dres- 
sée en  io85,  n'a  été  présentée  à  la  confirmation  du  roi  qu'en  1 106  au  plus 
tôt.  Mais  la  date  est  après  les  souscriptions  des  grands  officiers  et  non  avant , 
et  cette  date  se  présente  comme  celle  de  la  confirmation  royale,  puisqu'elle 
porte  après  la  mention  du  lieu,  Etampes,  celle  du  palais. 

C'est  cpi'à  vrai  dire  le  protocole  final  a  été  emprunté,  comme  l'a  remarqué 
M.  Valois('),  à  un  pri^-ilège  de  Philippe  I",  de  l'an  iio5,  pour  la  Trinité 
d'Etampes'-'  : 


PRIVILEGE  POUR  LA  TRINITE  D'ETAMPES. 

Et  ut  hec  lihertas  Jirma  et  inconvulsa  per- 
maneat  in  servis  sancte  Trinitatis,  memoriale 
istiid  inde  fieri  et  nostri  nominis  karactere 
et  sigillo  signari  et  corrohorari  precepimus , 
astantihus  de  palatio  nostro  cjuonim  nomina 
siibtitiilata  siint  et  signa.  S.  Hagonis  de 
Creceio,  dapiferi  nostri.  S.  Gascionis  de  Pis- 
siaco,  constahnlarii  nostri.  S.  Pagani  Aiirelia- 
nensis,  iuticuîarii  nostri.  S.  Guidonis,  tune 

temporis    camerarii    nostri Actum 

Pissiaco,  in  palatio,  anno  ah  incariiatione 
Domini  .M°.C°.VI.  anno  vero  regni  nostri 
.XL.VIP. 


CHARTE   DE  CHALO. 

Et  Ut  hec  libertas  et  hec  pa.c\.a.  firma  et 
inconvulsa  permaneani ,  memoriale  istud  inde 
fieri  et  nominis  sui  karactere  et  sigillo  signari 
ex  présente  et  propria  manu  sua  cruce  facta, 
corrohorari  precepit,  astantihus  de  palatio 
ejus  quorum  nomina  suhtitulata  [sunt]  et 
signa.  S.  Hugonis,  tune  temporis  dapiferi. 
S.  Gascionis  de  Pisciaco,  constabularii.  S. 
Pagani  Aurelianensis  huticularii.  S.  Guidonis 
fratris  Galeranni,  camerarii.  Actum  Stampis 
mense  martii,  in  palatio,  anno  ah  incarna- 
tione  .M."°  quater  vigesimo  .V.'" ,  anno  vero 
regni  ejus  vigesimo  .Y.'° 


On  remarque  entre  la  formule  de  la  charte  de  la  Trinité  d'Étampes  et  celle 
de  la  charte  de  Chalo  quelques  différences ,  mais  dont  il  est  facile  de  rendre 


(') 


Valois,  mémoire  cité,  p.  196.  —  '"'   N°  CLVI,  p.  ogo,  1.  22  et  suiv. 
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compte.  Dans  la  formule  de  la  chai'te  de  Chalo ,  le  mot  dapiferi  est  précédé 
de  tanc  temporis  qui  ne  figure  pas  dans  le  modèle;  mais  de  celui-ci  nous  n'avons 
que  la  copie  d'un  cartulaire,  où  sans  doute  ces  mots  ont  été  omis;  on  peut 
supposer  qu'ils  figuraient  dans  l'original,  car  dans  un  diplôme  de  Philippe  P"" 
de  l'an  1107,  nous  lisons  :  «  Signum  Hugonis  de  Greceio,  tune  temporis  dapi- 
feri nostri^i'.  »  En  outre  le  chanxbrier  Guy  est  dans  la  charte  de  Chalo,  qualifié 
fi  fi'ater  Galeranni  ».  Le  cpialificatif  convenable  serait  «  fiJius  Galeranni  ».  Et  il 
est  possible  que  l'original  de  la  charte  de  la  Trinité  portât  «  -S*.  Guidohis,  filii 
Galeranni  » ,  ou  encore  «  -S".  Guidonis,  Galerannidis  »,  cette  dernière  désignation 
paraissant  dans  un  diplôme  de  Louis  VI  ('-'. 

D'autre;  part,  la  mention  du  mois  «  mense  martii  »  dans  la  date  de  la  charte 
de  Ghalo  est  l'indice  d'une  rédaction  faite  en  un  temps  où  il  était  d'usage  de 
mentionner  le  mois  dans  les  lettres  patentes  royales,  c'est-à-dire  que  cette 
rédaction  ne  serait  pas  antérieure  au  règne  de  Philippe  Auguste. 

On  pourrait  penser,  avec  M.  Valois  (^',  que  les  héritiers  d'Eudes  de  Chalo 
n'ayant  d'autre  titre  qu'une  notice ,  constatant  l'octroi  de  privilèges  par  Phi- 
hppe  P""  à  leur  ancêtre,  ont  voulu  la  renforcer  par  l'addition  des  signes  de  vali- 
dation royaux;  qu'en  d'autres  termes,  la  charte,  abstraction  faite  de  l'escha- 
tocole,  est  authentique.  L'examen  du  fond  même  de  la  charte  permettrait 
seul  de  résoudre  cette  question;  mais  cette  étude  juridique  échappe  à  notre 
compétence.  Cependant  on  peut  imaginer  que  le  faux  a  son  origine  dans 
un  simple  affranchissement  de  servage  par  le  roi  en  faveur  d'Eudes  et  de  sa 
postérité. 

4.  Précepte  pour  Charroux.  —  Nous  avons  relégué  parmi  les  actes  faux 
un  diplôme  de  Philippe  P'^  daté  de  Compiègne  et  de  l'an  io85,  confirmant  la 
donation  faite  à  l'église  de  Charroux  par  Robert  de  Péronne ,  Emma ,  sa  femme, 
et  leurs  enfants,  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  dans  la  paroisse  d'Allouagne,  près 
de  Béthune  (''.  Ce  n'est  pas  que  nous  contestions  la  donation  même.  Car  non 
seulement  Allouagne  se  trouve  dans  une  région  où  Charroux  eut  de  nom- 

(1)  ]>jo  CLXI,  p.  4o3,  1.  26-26.  Remarques  sur  la  succession  des  (jrands  officiers  de 

'''  Diplôme    de  Louis  VI    de    l'an    iiii   :  Za  couronne,  p.  2  3. 
«S.  Widonis  Walerannidis  camerarii.  »  (Tardif,  P'   Valois,  memoïVe  ciVe,  p.  197. 

Cartons  des  rois,  p.  202  ,  n"  S.ig.)  Cf.  Luchaire,  «   N°  CLXXV,  p.  iib. 
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breuses  possessions  et  des  prieurés'^';  mais  divers  documents  témoignent 
cni'Allouagne  fit  pai'tie  dès  la  fin  du  xr  siècle  du  domaine  de  l'abbaye  poite- 
vine de  Gbarroux. 

Par  charte  de  l'an  io84,  Gérard,  évêque  de  Térouanne,  céda  à  l'abbaye  de 
Charroux ,  sur  la  prière  de  Baudouin ,  comte  de  Guines ,  les  autels  d'Andres  et 
de  Bredenarde ,  et  constata  les  nombreuses  donations  de  tei-re  que  Baudouin 
avait  faites  aux  moines  de  Charroux  dans  le  territoire  de  Guines.  Deux  rédac- 
tions de  cette  charte  nous  sont  parvenues  :  l'une ,  publiée  par  Le  Mire  ^"^K 
l'autre  dont  on  connaît  plusieurs  copies  manuscrites  (^).  Or,  il  est  dit  dans  l'une 
et  l'autre  rédaction  que,  si  ce  lieu,  c'est-à-dire  Andres,  prospère  au  point 
qu'on  doive  y  instituer  un  prieur  ou  un  abbé ,  l'élection  en  sera  faite  par  les 
frères  et  le  chapitre  de  Charroux,  et  la  consécration  lui  sera  donnée  par 
l'évêque  de  Térouamie (').  La  seconde  rédaction  ajoute  que  l'abbé,  ouïe 
prieur  d'Andres,  payera  annuellement  en  signe  de  soumission,  deux  marcs 
d'argent  au  chapitre  de  Charroux,  ou  au  moine  de  Charroux  résidant  à  Allou- 
agne,  ou  aux  moines  du  Fresnoy  (^). 

Si  cette  mention  d'un  moine  de  Charroux  résidant  à  Allouagne  dès  io84 
n'est  pas  une  interpolation,  voilà  qui  concorderait  bien  avec  la  confirmation 
par  Philippe  P''  en  io85  de  la  donation  d'Allouagne  à  l'abbaye  de  Charroux. 

A  quelques  années  de  là,  des  nobles  flamands  construisirent,   tout  près 


C  Voir  plus  haut,  p.cxcviii,  n°  3,  la  do- 
nation de  l'église  d'Hani  à  Charroux. 

<'l  Mirœi  Opéra  diplomaiica,  éd.  Foppens, 
t.  l,p.  35d. 

'''  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  22366 
(anc.  Gaignières  65i),  fol.  92  v°,  d'après  les 
archives  de  Ham  ;  autre  copie  dans  la  Collec- 
tion Moreau ,  vol.  3à ,  fol.  78,  avec  cette  note  : 
Il  L'original  de  cette  charte  est  dans  les  ar- 
chives de  l'abbaye  de  Charroux.  L'écriture  est 
belle  et  du  tems  de  sa  date.  Au  bas  est  une 
petite  bande  de  parchemin  à  laquelle  était  at- 
taché un  sceau  qui  a  péri.  Il  y  a  encore  dans 
le  même  trésor  une  ancienne  copie  de  ce  titre 
dont  l'écriture  est  du  1 2°  siècle  »  ;  autre  copie 
dans  la  Collection  de  Picardie,  vol.  233, 
loi.  2/19  v°. 


'*'  Miraei  Opéra  diplomaiica,  éd.  Foppens, 
t.  I,  p.  35^:  Il  Quod  si  prsefatus  locus  divino 
munere  adeo  pullulaverit  ut  prior  aut  abbas 
ibi  constituatur,  electio  ejus  pênes  eosdem  fra- 
tres  et  capitulum  sancti  Salvatoris  Carrofensis 
pendeat;  electus  autem  episcopo  Teruanensicon- 
secrandus  pi-aesentetur,  a  quo  suscepta  benedic- 
tione ,  ei  debitam  promittat  subjectionem.  » 

'^'  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  22366, 
fol.  92  v°  :  «...  subjectionem;  singulis 
vero  annis  abbas  Andrensis,  aut  prior,  ob 
memoriale  subjectionis ,  Caroffensi  ecclesise 
duas  marcas  argenti,  sicuti  ab  abbate  consti- 
tulum  est,  et  capitulo  Karoffensi  aut  monacho 
Karoffensis  ecclesiae  qui  in  Alewania  moratur, 
aut  monachis  de  Fraisnoy  in  Pascha  Domini 
persolvant.  » 
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d'Allouagne ,  à  Beuvrière,  aujourd'hui  Labeuvrière,  une  église  pour  y  déposer 
le  corps  de  sainte  Christine  et  y  établirent  trois  moines  de  Charroux^'l 

Enhn  l'abbaye  d'Andres,  l'église  de  Labeuvrière,  l'église  et  le  village  d'i\l- 
louagne  figurent  dans  l'énumération  des  biens  de  Charroux  telle  qu'elle  se 
présente  dans  un  privilège  apostolique  d'Innocent  III  du  2  1  mars  1211  (-). 

Il  n'est  donc  pas  douteux  que  les  moines  de  Charroux  n'aient  possédé  Allou- 
agne;  il  paraît  même  probable  que  la  donation  leur  en  a  été  faite  dès  le 
xi^  siècle. 

Le  protocole  du  diplôme  de  Philippe  I"'  ne  présente  pas  d'anomalie.  Il  a 
été  délivré  dans  un  concile  tenu  à  Compiègne  l'an  io85  en  présence  d'un 
certain  nombre  d'évéques  dont  les  noms  sont  donnés  (^). 

Or,  un  autre  diplôme  de  Philippe  l",  privilège  pour  l'église  Saint-Corneille 
de  Compiègne'^',  a  été  également  expédié  à  l'occasion  de  ce  même  concile, 
qui  nous  fait  connaître  les  noms  des  évêques  et  abbés  qui  s'y  trouvèrent.  Tous 
les  évêques  mentionnés  dans  le  privilège  de  Compiègne  figurent  aussi  comme 
témoins  dans  le  diplôme  pour  Charroux,  qui  ajoute  cependant  Helgot, 
évêque  de  Soissons.  Mais  le  privilège  de  Compiègne  donne  une  liste  d'abbés, 
dontimsevd,  l'abbé  de  Ham,  se  retrouve  parmi  les  témoins  du  diplôme  de 
Charroux.  En  outre,  dans  ce  dernier  diplôme  d'autres  témoins  paraissent  : 
Robert,  comte  de  Flandre;  Robert,  avoué  de  Béthune;  Hugues  d'Aubigny; 
Anselme  deRibemont;  Jean  etGuérin,  moines  de  Ham;  Herbert,  comte  de 
Vermandois  ;  Yves  de  Nesle  ;  Engeran  de  Liraumont  ;  Foulcaud ,  abbé  et  plusieurs 
moines  de  Charroux.  Nous  ne  devons  pas  en  être  surpris.  Ce  sont  là  des 
témoins  que  la  donation  de  Robert  de  Péronne  intéressait  et  cpii  cependant, 
sauf  l'abbé  de  Charroux,  n'avaient  aucune  qualité  pour  siéger  dans  le  concile. 
Le  privilège  pour  Compiègne  ne  devait  donc  pas  les  mentionner. 

Il  est  notable  aussi  que  les  représentants  du  clergé  du  Nord  de  la  France  se 
trouvèrent  en  nombre  au  concile  de  Compiègne,  puisque,  outre  les  évêques 

t'I  Charte  de  Robert,   comte    de  Flandre,  dria,  ecclesiam  de  Bevreria ,  ecclesiam 

de  l'an  1100,  confirmant  cette  fondation,  pu-  de  Aloannia  cum  villa,    terris   et  aliis  perti- 

bliée  dans  Miraei  Opéra  diplomadca ,  éd.  Fop-  nentiis  suis.  »  (Cf.  Potthast,  Recjesta  pondjlcum 

pens,  t.  IV,  p.  187.  Romanorum ,  n°  ^aoo.) 

'"'  Innocenta  III  opéra,  dans  Migne,  Patro-  '''   P.  4^27,  1.  1 1,  et  1.  2/i  et  suiv. 

logiœ  (platinée)   cursns,    t.  CCXVI,  col.    3g4   :  '''   N"  CXVII,  p.  397. 

«In  Morinensi  diocesi abbatiam  de  An- 
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de  Cambrai  et  de  Térouanne ,  le  privilège  de  Compiègne  mentionne  les 
abbés  de  Saint-Riquier,  de  Corble,  de  Saint- Josse,  d'Hasnon,  de  Saint-Bavon 
de  Gand,  de  Saint- Winoc,  de  Ham.  C'était  pour  eux  l'occasion  d'appuyer 
auprès  du  roi  l'octroi  du  privilège  sollicité  par  Robert  de  Péronne.  On  n'hési- 
terait pas  à  croire  que  la  liste  des  témoins  figurait  dans  un  diplôme  délivré  à 
Compiègne  en  i  o85 ,  lors  de  la  tenue  du  concile,  si  on  n'y  remarquait  le  nom 
du  comte  de  Vermandois ,  Herbert,  qui  était  mort  probablement  en  io8o 
et  sûrement  avant  108 5. 

Une  autre  hypothèse  que  les  moines  de  Charroux  auraient  pris  pour 
modèle  le  privilège  accordé  à  l'église  de  Compiègne  et  y  auraient  ajouté  quel- 
ques noms  de  témoins,  ne  saurait  être  admise.  En  effet,  en  premier  heu, 
dans  ce  cas-là  le  protocole  final  se  présenterait  dans  l'un  et  l'autre  document 
sous  la  même  forme,  ce  qui  n'est  pas.  Et  même  les  évêques  du  concile  n'y 
sont  pas  énumérés  dans  le  même  ordre ,  sans  compter  que  l'évèque  de  Sois- 
sons  ne  figure  pas  dans  le  privilège  de  Compiègne.  En  second  lieu,  il  n'y  avait 
aucun  lien  entre  Compiègne  et  Charroux.  et  on  n'imagine  pas  comment  les 
moines  de  Charroux  auraient  eu  connaissance  du  privilège  de  Compiègne. 

Mais  si  nous  venons  à  l'examen  du  texte  du  précepte  de  Philippe  P"  confir- 
mant la  donation  de  Robert  de  Péronne  à  Charroux,  nous  remarquons  une 
série  d'expressions  dont  l'emploi  répugne  au  xi''  siècle.  Robert  de  Péronne, 
Emma ,  sa  femme ,  Eudes ,  son  fils ,  et  Alix ,  sa  fille ,  donnent  en  aumône  à  Char- 
roux tout  ce  qu'ils  ont  dans  la  paroisse  CJ  d'AUouagne,  en  dehors  de  ce  qu'ils 
avaient  précédemment  donné  à  féglise  du  Mont-Saint-Quentin. 

On  s'attendrait  à  trouver  l'expression  villa  plutôt  que  parrochia.  Pour  ce  qui 
l'egarde  une  donation  de  Robert  de  Péronne  à  l'église  du  Mont-Saint-Quentin, 
il  est  probaljle  qu'il  y  a  là  une  confusion  avec  une  donation  faite  aux  religieux 
du  Mont-Saint-Quentin  non  pas  par  Robert  II  et  Emma ,  sa  femme ,  mais  par 
Robert  III  et  sa  femme  Alix,  et  non  pas  de  biens  sis  à  Allouagne,  mais  de  la 
«  villa  »  d'Allaines  ('-),  voisine  de  Péronne.  S'il  était  étalili   que  le  Mont-Saint- 

<''  P.  436,  1.  2  :  ninfra  parrochiam  Aloan-  Toussaints  Du  Plessis,  Histoire  de  la  vilie  el  des 

nie.  11  seigneurs  fZe  Coacy,  preuves,  p.  i3i.  Elle  a  été 

'"'  Cette   donation  d'Allaines  [Alania)   est  confirmée  par  Louis  VI  en  1 109  ;  cf.  Luchaire, 

mentionnée  dans  une  charte  deRatbod,  évéque  Louis  VI,  p.  44,  n°  81. 
de    Noyon,    de  l'an    logB,  publ.  dans  Dom 


INTRODUCTION.  ccxvii 

Quentin  n'a  pas  eu  de  possessions  à  Allouagne,  cette  confusion  prouverait 
manifestement  que  notre  diplôme  a  été    tout  au  moins  remanié  et  interpolé. 

Puis,  pour  prévenir  toute  contestation  entre  les  moines  de  Charroux  et  les 
habitants  d'Allouagne  (pourquoi pas  entre  ChaiToux  et  Mont-Saint-Quentin?), 
on  énumère  les  objets  de  la  donation,  parmi  lesquels  on  trouve,  non  sans 
étonnement,  «  les  arbres  plantés  sur  le  chemin  royal  et  sur  les  voies  pul^liques 
et  sur  toutes  les  rues  d'Allouagne  (^^  ».  Les  donateurs  abandonnent  tout  ce  qui 
appailient  au  domaine  et  à  la  justice  «  quicquid  dominii  et  justitie  habebant  ('^)  ». 
Cette  alliance  de  mots  n'iftdique-t-elle  pas  au  moins  une  rédaction  du 
xiii^  siècle.^ 

Dans  lachaite,  qui  d'ailleurs  n'est  pas  à  l'abri  de  tout  soupçon,  par  laquelle 
le  comte  de  Flandre,  Robert  II,  confirma,  en  iioo,  la  fondation  de  l'église 
de  Labeuvrière,  voisine  de  celle  d'Allouagne,  et  sa  donation  à  Charroux,  il  est 
question  aussi  de  l'abandon  par  les  nobles  fondateurs  de  la  justice  et  du 
domaine ,  mais  en  des  termes  un  peu  différents  :  «  ut  terras  et  possessiones 
et  qusecumque  bénéficia  eis  (monachis  Carrofensibus  )  contulerunt,  libère  et 
quiète  et  cum  omni  justicia  et  cum  omni  prorsus  dominio  teneant  et  possi- 
deantt'')  ».  On  sent  que  dire  qu'on  donne  des  biens  «  avec  toute  la  justice  et 
en  toute  propriété  »  et  dire  qu'on  donne  «  le  domaine  et  la  justice  » ,  c'est 
s'exprimer  bien  différemment. 

Fort  singulier  est  le  règlement  précis  relatif  à  la  nomination  des  échevins 
et  à  la  façon  dont  ceux-ci  devront  juger  les  hommes  d'Allouagne  W. 

La  charte  de  Labeuvrière ,  elle  aussi ,  attribue  au  prieur  et  aux  moines  la 
juridiction  sur  leurs  hôtes  (^\  mais  elle  ne  parle  que  des  hommes  qui  siégeront 
dans  la  cour  du  prieur,  et  non  pas  des  échevins  ;  elle  ne  règle  pas  la  nomina- 
tion de  ces  échevins;  elle  ne  dit  pas  qu'ils  A-iendront  s'asseoir  sur  le  «  banc  ». 
Et  d'ailleurs  ce  passage  de  la  charte  de  Robert  pour  Labeuvrière  ne  laisse  pas 
d'être  suspect. 

La  mention  d'un  prieur  à  Allouagne  en  io85  doit  aussi  nous  surprendre. 
H  en  est  question,  non  seulement  à  propos  de  la  nomination  des  échevins  et 

C  P.  426,  1.  i3.  «  P.  ^36,  1.  33  et  suiv. 

'''  P.  -436,1.  lA  et  16.  '*'   Mirœi   Opéra  diplomatica ,   éd.  Foppens, 

'''   Miraei   Opéra  diplomatica,   éd.  Foppens,  t.  IV,  JJ.  187,  1"  col. 
t.  IV,  p.  187,  i"col. 
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de  l'exercice  de  la  justice,  mais  encore  à  propos  du  relèvement  des  tenures 
et  de  la  mort  des  possesseurs,  dont  la  mention  peut  paraître  aussi  très  extra- 
ordinaire surtout  dans  les  tei'mes  où  elle  est  faite  (^'. 

Or,  la  charte  de  io8/i,  mentionnée  plus  haut^^',  ne  parle  que  d'un  moine 
de  Charroux  établi  à  Allouagne,  et  quand  même  cette  charte  entend 
désigner  celui  qui  régit  le  domaine  d' Allouagne  et  dirige  d'autres  moines, 
elle  ne  lui  donne  pas  ce  qualificatif  de  prieur. 

Quant  à  la  clause  par  laquelle  le  roi  déclare  prendre  sous  sa  protection,  en 
qualité  d'avoué,  l'^t  aumône  «  faite  pai'  Robert  de  Péronne  aux  moines  de 
Charroux,  puis,  parce  qu'il  est  trop  éloigné  de  la  Flandre,  confier  le  soin  et 
l'exercice  de  cette  avouerie  au  comte  de  Flandre,  sauf  recours  à  lui  ou  à  ses 
successeurs  (^',  nous  n'en  connaissons  pas  d'autre  qui  puisse  lui  être  comparée 
dans  les  nombreux  privilèges  de  Philippe  en  faveur  des  églises.  Mais  si  nous 
avons  affaire  à  une  pièce  remaniée,  le  faussaire  peut  s'être  inspiré  d'un  passage 
de  la  chai'te  du  comte  Robert  pour  Labeuvrière,  où  il  est  dit  que  les  fonda- 
teurs de  l'église  Sainte-Christine ,  l'en  ont  constitué  avoué  ^"■K 

Les  points  de  contact  sont  visil^les  entre  la  charte  de  Labeuvrière  et  celle 
d'Allouagne;  c'étaient  là  deux  domaines  de  Charroux,  contigus,  et  qui  peut- 
être  même  ont  été  unis ,  car  le  diplôme  de  Philippe  F''  cpie  nous  étudions ,  est 
intitulé  (i  Privilegium  prepositure  de  Breuvelière  »  dans  le  Cartulaire  de  Flandre 
du  xiv'^  siècle  qui  nous  en  a  transmis  la  copie  la  plus  ancienne  que  nous  en 
ayons. 

La  critique  définitive  du  diplôme  de  Philippe  F"^  exigerait  une  étude  de 
tous  les  documents  relatifs  aux  propriétés  de  l'abbaye  de  Charroux  dans  le 
diocèse  de  Térouanne.  Mais  les  quelques  observations  que  nous  avons  faites, 
jointes  à  l'allure  générale  du  document,  suffisent  à  établir,  croyons-nous,  que 
nous  sommes  en  présence  d'un  texte  profondément  remanié. 

En  résumé,  nous  pensons  que  Philippe  F''  a  délivré  aux  moines  de  Charroux, 
en  io85,  lors  de  la  tenue  d'un  concile  à  Compiègne,  un  précepte  confirmant 
la  donation  cpie  Robert  de  Péronne  leur  avait  faite  de  biens  sis  à  Allouagne, 
mais  que  le  texte  de  ce  diplôme  était  tout  différent  de  celui  qui  nous  est  par- 

'''  P.  /pG,  1.  37.  —  '"'   P.  ccxiv.  —  '■''   P.  427,  I.  13  et  suiv.  —  '"'  Miraei   Opéra  diplomatica, 
éd.  Foppens',  t.  IV,  p.  187,  1'  col. 
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venu.  Le  moine  qui  a  forgé  celui-ci  n'a  conservé  du  diplôme  primitif  que  le 
protocole,  c'est-à-dire  l'invocation,  la  suscription,  peut-être  le  préambule,  la 
date  et  les  noms  des  témoins;  encore  parmi  ceux-ci,  a-t-il  introduit  Herbert, 
comte  de  Vermandois.  Pour  le  texte,  il  Ta  complètement  remanié  en  s'inspi- 
rant  d'un  privilège  concédé  par  Robert  II,  comte  de  Flandre,  aux  moines  de 
Charroux  établis  à  Labeuvrière,  cjui,  même  s'il  est  faux  ou  interpolé,  paraît 
être  plus  ancien  c[ue  le  diplôme  de  Philippe  P'.  Ce  remaniement  remonterait 
au  xiii^  siècle. 

5.  Privilège  de  Bellème.  —  Le  dernier  acte  que  nous  devions  examiner 
n'est  pas  un  précepte  royal.  C'est  une  notice  relatant  la  fondation  de  l'église 
Saint-Léonai'd  de  Bellème  par  Guillaume  de  Bellème  au  temps  du  roi  Robert, 
confirmée  par  l'apposition  du  sceau  de  Philippe  P"^  (^'. 

Elle  nous  est  parvenue  en  deux  exemplaires  consei'vés  aux  Archives  dépar- 
tementales de  l'Orne,  et  dont  l'écriture  peut  être  de  la  fin  du  xi*^  siècle.  L'un 
des  exemplaires  est  revêtu  du  sceau  plaqué  du  roi  Philippe  P'';  l'autre  n'est 
pas  scellé  et  présente  avec  le  premier  quelques  différences  dans  la  rédaction. 

Cette  charte  a  été  critiquée  par  tous  les  auteurs  qvii  ont  eu  à  s'occuper  de 
l'histoire  de  Bellème;  la  plupart  l'ont  rejetée  comme  fausse  (-1  quelques  autres 
y  ont  vu  un  texte  remanié  sous  Philippe  P''(^).  Seul  M.  Louis  Duval,  a  divisé  la 
question  comme  il  convient,  c'est-à-dire  qu'il  a  examiné  d'aJDord  la  charte  de 
Guillaume,  puis  la  confirmation  royale.  Il  s'est  arrêté  à  cette  conclusion,  cjrii 
est  celle  à  laquelle  nous  arriverons ,  que  la  confirmation  n'est  pas  moins  fausse 
que  la  notice  sur  laquelle  elle  est  apposée  (*'. 

Notre  document,  en  effet,  comprend  deux  parties  :  i"  une  charte  de  Guil- 
laume de  Bellème ,  par  laquelle  ce  seigneur  déclare,  qu'après  avoir  construit 
une  église  où  il  a  déposé  le  corps  de  saint  Léonard ,  il  a  obtenu  du  roi  Robert, 
qui  avait  assisté  à  la  dédicace ,  et  de  l'évéque  de  Séez ,  dans  le  diocèse  de  qui 

'''   N°  CLXXVI,  p.  daS.  archives  d'Alonçon,  dans  Bibliothèque  de  l'Ecole 

'')   Mabillon,  Annales  ord.  s.  Benedicii,  1.  LV,  des  Chartes,  t.  I,  p.  5^3  ;  Abbé  Barret,  Cartu- 

î  xci,  éd.  Lucques,  t.  IV,  p.  296;  P.  Anselme,  luire  de  Marmoutier pour  le  Perche,  p.  8. 

Histoire  généalofjiqne ,  t.  III,  p.  284.;  Odolant  ''*  Louis   Duval,     Inventaire    sommaire    des 

Desnos,  Mémoires  historiques  sur  la  ville  d'Alen-  Archives  départementales,  Orne,  série  H,  t.  II, 

çon,  t.  I,  p.  111.  introduction,  p.  v  à  vu. 
'''   Géraud,    Visite  à  la   bibliothèque  et  aux 
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était  l'église ,  que  celle-ci  fût  soumise  à  l'église  de  Rome,  et  exempte,  au  moins 
en  partie,  de  la  juridiction  de  l'Ordinaire;  2°  une  notice  déclarant  que  la 
charte  de  Guillaume,  souscrite  par  le  roi,  ayant  perdu  son  sceau,  Robert  de 
ReUême  a  demandé  au  roi  Philippe  de  renouveler  l'acte  de  son  aïeul  et  d'y 
apposer  son  sceau.  Ces  deux  parties  sont  d'une  même  écriture;  en  ce  qui 
touche  la  charte  de  Guillaume,  nous  n'aAons  donc,  en  tout  cas,  affaire  qu'à 
une  copie  exécutée  au  moment  où  Robert  de  Bellème  a  prié  Philippe  de  la 
confirmer. 

L'acte  peut  être  historiquement  faux  et  diplomatiquement  authentique; 
c'est-à-dire  que  la  charte  de  Guillaume  peut  n'avoir  pas  été  rédigée  sous  le 
règne  de  Robert,  dans  les  termes  où  elle  se  présente,  et  cependant  avoir  été 
confirmée  parle  roi  Philippe.  L'on  poiuTa  citer  d'autres  documents  faux  qui 
ont  été  ainsi  confirmés  par  des  rois  postérieurs  dont  on  a  surpris  la  bonne  foi. 

Que  la  charte  de  Guillaume  de  Bellême  ne  puisse  avoir  été  rédigée  du 
temps  du  roi  Robert,  c'est  ce  que  les  auteurs  qui  l'ont  examinée  ont  déjà 
surabondamment  démontré,  en  s'appuyant  sur  les  anachronismes  qu'elle  con- 
tient. Guillaume  de  Bellème  rappoi'te  que,  désireux  de  racheter  ses  péchés,  il 
est  allé  à  Rome  auprès  du  pape  Léon,  et  cpie  celui-ci  lui  a  enjoint,  pour 
l'expiation  de  ses  fautes ,  de  construire  une  église ,  qui  ne  serait  soumise  qu'à 
la  seule  église  romaine. 

Un  pareil  pèlerinage  n'a  rien  d'invraisemblable.  Car  c'était  assez  l'usage, 
dans  ce  temps-là,  que  des  seigneurs  qui  avaient  à  leur  compte  de  nombreux 
méfaits  et  spécialement  des  entreprises  contre  les  biens  ecciésiasticpies ,  s'en 
allassent  en  Terre  Sainte  pour  expier  leurs  fautes,  ou  à  Rome  pour  en  obtenir 
l'absolution,  et  fissent  vœu  de  fonder  une  égiiset'l 


'''  On  ne  saurait  appuyer  la  vraisemblance 
du  voyage  de  Guillaïune  à  Roine ,  sur  la  charte 
de  fondation  du  monastère  de  Langogne 
(^Histoire  de  Lanyiietloc ,  nouv.  éd.,  t.  V, 
col.  33 1,  n"  56),  dans  laquelle  Etienne,  vi- 
comte du  Gévaudan,  et  sa  femme,  racontent 
qu'à  la  suite  d'un  songe  ils  se  sont  rendus  au- 
près du  pape  et  que  celui-ci  et  les  principaux 
personnages  de  la  cour  romaine  leur  ont  en- 
joint  de    construire    une    église,    puis,    que 


l'église  achevée ,  ils  sont  retournés  à  Rome  et 
l'ont  offerte  au  Saint-Siège,  qu'enfin  le  pape 
a  imposé  un  cens  à  l'église  et  leur  a  remis 
im  privilège.  Cette  charte  est  certainement 
une  notice  rédigée  postérieurement  ;  la  charte 
authentique  de  fondation  nous  a  été  con- 
servée; elle  a  été  imprimée  dans  Mabillon, 
De  re  diplomatica ,  p.  679,  et  dans  V His- 
toire de  Languedoc,  îoc.  cit.,  à  la  suite  du 
prétendu  privilège  de  Silvestre  II.    —  Non 
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Mais  une  première  difficvilté  se  présente.  Le  pape  que  Guillaume  déclare 
avoir  visité  s'appelait  Léon.  Il  s'agit  donc  de  Léon  VIII,  qui,  élu  le  4  décem- 
bre 963,  mourut  entre  le  20  février  et  le  i3  avril  966. 

Or,  Guillaume  dit  qu'après  son  retour  de  Rome  il  a  attendu  qu'une  cir- 
constance favorable  lui  permit  de  réaliser  son  vœu,  que  le  corps  de  saint 
Léonard  ayant  été  apporté  dans  son  château,  il  a  construit  une  église  en  l'hon- 
neur de  la  Vierge,  où  il  a  déposé  les  reliques  du  saint,  et  qu'enfin  il  a  fait 
dédier  l'église ,  qu'à  cette  dédicace  ont  assisté  le  comte  Eudes,  l'archevêque  de 
Sens  (qu'il  ne  nomme  pas)  et  Fulbert,  évèque  de  Chartres.  Puis  il  ajoute  que 
bien  d'autres  personnages,  dont  il  nomme  quelques-uns,  étaient  présents  à  la 
cérémonie ,  et  qui ,  si  nous  en  croyons  la  transcription  faite  au  temps  de  Phi- 
lippe P'',  auraient  souscrit  la  charte  de  Guillaume.  Mais,  si  nous  laissons  de 
côté  ces  noms  qu'on  pourrait  considérer  comme  ayant  été  ajoutés  à  la  rédac- 
tion primitive,  il  n'en  reste  pas  moins  que  la  dédicace  ne  put  avoir  lieu  avant 
l'automne  1006,  date  à  laquelle  Fulbert  devint  évèque  de  Chartres'^).  De 
sorte  qu'entre  la  formation  du  vœu  et  sa  complète  exécution  il  ne  se  serait  pas 
écoulé  moins  de  quarante  et  un  ans.  Il  faut  avouer  que  Guillaume  a  raison  de 


moins  suspecte,  la  charte  de  fondation  du 
monastère  de  Bassac,  au  diocèse  de  Saintes 
et  que  Mabillon  [Annales  ordinîs  s.  Benedicii, 
1.  LUI,  S  cvi,  éd.  Lucques,  t.  IV,  p.  218-219) 
a  rejetée.  Le  fondateur  Wardradus  dit  :  «  Cum 
essera  Romaî  in  diebus  sanctœ  quadragesimae... 
praeceptum  est  mihi  a  domino  Bénédicte,  sancta- 
Romanae  ecclesiœ  [pontifice],  ut  monasterium, 
monachorum  ordini  congruum,  in  honore  b. 
protomartyris  Stephani  et  beali  Pétri  aposto- 
lorum  principis  œdificare  satagerem.  »  (  G  allia 
chiistiana,  t.  1[,  inslr.,  col  liya,  n°  xvui.)  — 
Mais  c'est  au  retour  d'un  pèlerinage  à  Jérusa- 
lem et  en  accomplissement  d'un  vœu,  que 
Foulque  Nerra,  comte  d'Anjou,  construisit 
l'église  de  Beaulieu.  Voir  le  récit  de  la  fonda- 
tion dans  Raoul  Glaber,  1.  II,  c.  iv,  éd.  Prou, 
p.  32  à  34,  et  les  commentaires  de  M.  Jules 
Lair,  Eludes  critiques  sur  divers  textes  des  x°  et 
xi'  siècles,  t.  1,  p.  62.  Pour  une  époque  posté- 
rieure, l'on  peut  citer  le  voyage  de  Geoffroy 


d'Aquitaine  à  Rome ,  mentionné  dans  la  charte 
de  donation  de  l'église  de  Migné  à  l'abbaye  de 
Montierneuf,  de  Poitiers,  et  dont  l'original 
est  conservé  aux  Archives  départementales  de 
la  Vienne,  fonds  de  Montierneuf,  carton  7, 
n°  1 1  :  «  Ego  Gaufridus ,  gracia  Dei  Aquitano- 
rimi  dus,  omnibus  sancte  Dei  ecclesie  alumpnis 
tam  presentibus  quam  futuris  notum  fieri  volo 
quod ,  quando  aecclesiam  sancti  Johannis  evan- 
geliste  œdificare  volui,  ad  limina  beati  Pétri 
Romam  profectus,  Audebrannum  papam  adii 
atque  hujus  rei  cum  eo  consilium  cepi.  .  .  » 
Ce  document  nous  a  été  signalé  par  M.  Léon 
Levillain. 

'''  Nous  adoptons  pour  le  terme  initial  de 
l'épiscopat  de  Fulbert,  la  date  donnée  par 
M.  Auvray,  Etude  sur  Fulbert  évèque  de  Chartres, 
dans  Ecole  nationale  des  Chartes,  Positions  des 
thèses  soutenues  par  les  élèves  de  la  promotion  de 
1885,  p.  16. 
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dire  qu'il  a  tai'dé  à  accomplir  la  pénitence  qixe  le  pape  Léon  lui  aurait  imposée. 
Si  nous  tenions  compte  des  autres  personnages  qui ,  d'après  la  charte  de  Guil- 
laume, auraient  assisté  à  la  dédicace,  il  faudrait  reculer  cet  événement  jus- 
qu'à 1023,  puisque  parmi  eux  se  trouvait  Arnoul,  archevêque  de  Tours,  qui 
ne  commença  de  siéger  qu'en  102 3. 

L'on  nous  opposera  que  le  nom  du  pape  peut  avoir  été  ajouté ,  sinon  par  le 
copiste ,  au  moins  par  le  moine  ignorant  qui  a  revisé  la  charte  de  Guillaume 
au  temps  de  Phihppe  P'.  Car  il  est  certain  que  la  charte  primitive  de  Guil- 
laume, si  elle  a  jamais  existé,  a  été  remaniée,  puisque  Fulbert  y  est  qualifié 
par  deux  fois,  à  la  1 5'^  ligne  et  à  la  2  S*',  béate  memorie;  ces  deux  mots  sont  donc 
une  interpolation.  L'on  peut,  il  est  vrai,  supposer  que  Guillaume  n'a  fait 
dresser  l'acte  rappelant  l'exemption  obtenue  du  roi  et  de  l'évèque  de  Séez 
que  postérieurement  à  la  mort  de  Fulbert;  mais,  dans  ce  cas,  le  nom  de 
Fulbeit  ne  devrait  pas  figurer  dans  les  souscriptions.  Il  faut  supposer  pour 
concilier  toutes  les  données  de  l'acte,  tant  de  remaniements  et  d'additions, 
qu'à  force  de  suppressions ,  l'on  arrive  à  réduire  l'acte  à  rien. 

Admettons  que  Fulbert,  qui  a  siégé  à  Chartres  de  1006  au  10  avril  1028, 
a  réellement  assisté  à  la  dédicace.  En  même  temps  que  lui  ont  pu  s'y  trouver 
le  roi  Robert,  le  comte  Eudes,  c'est-à-dire  Eudes  II  qui  fut  comte  de  Blois 
de  ioo5  au  i5  novembre  1037'^',  ^^  ^^  archevêque  de  Sens,  mais  non  pas 
Gelduin,  qui  ne  succéda  à  Liétry  qu'en  io32<'^). 

Pouvaient  être  également  à  Bellème  avec  les  personnages  précédemment 
cités  :  le  duc  de  Normandie,  Richard,  c'est-à-dire  Richard  II,  mort  en 
1027'''  ou  plutôt  en  1  o 2 6 ('') ;  Foulque ,  comte  d'Anjou,  c'est-à-dire  Foulque 
Nerra,  qui  fut  comte  de  987  au  21  juin  io/i.o(^);  l'évèque  d'Angers, 
Hidiert,  qui  siégeait  déjà  en  1010  et  ne  mourut  qu'en  mars  1 0/17'*'';  Arnoiil, 
archevêque  de  Tours,  de  102 3  à  1052^'');  Herbert  Eveille-Chien,  comte  du 

'''  Sur  ces  dates,  voir  Lex,  Eudes,  comte  de  <*'  Léon  Levillain ,  article  Normandie,  dans 

Blois,  "p.  27  et  53.  La    Grande    Encyclopédie,    t.    XXV,    p.     32, 

P'  Chronique   de   Clarius,    dans    Rec.    des  i"  col. 

histor.  de  la  France,  t.  X,  p.  226  a,  et  Duru,  '*'   Mabille,  Introduction   aux  chroniques  des 

Bibliothèque  historique  de  l'Yonne,  t.  II, p.  5o3.  comtes  d'Anjou,  p.  lxxviii. 

<''   Orderic  Vital,  Historiée  ecclesiasticœ  libri  '"'   Gallia  christiana,  t.  XIV,  col.   558-55^. 

iredecim,  éd.  Le  Prévost,  t.  I,  p.  lyS.  '''   Gallia  christiana,  t.  XIV,  col.  58-6o. 
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Mans  de  ioi5  environ  à  loSô^^^;  Avesgaud,  évèque  du  Mans,  de  loo/i 
à  io36('^). 

Mais  il  est  étrange  que  le  rédacteur  de  la  charte  de  Guillaume  ait  commis 
une  erreur  sur  le  nom  de  deux  prélats  de  la  province ,  l'archevêque  de  Rouen 
et  l'évêque  de  Séez,  ce  dernier  qui  était  le  diocésain  même  de  Bellème.  En 
ce  qui  concerne  le  premier,  il  n'est  désigné  dans  le  corps  de  l'acte  que  par 
son  titre  «  Rotomagensem»  archiepiscopum  (^'  »  ;  mais  dans  les  souscriptions 
nous  lisons:  «  Signmn  Rodulfi  Rothomagensis  archiepiscopi^*'.  »  Cet  aixhevécpie 
n'est  connu  que  par  le  document  même  cpie  nous  examinons;  et  comme  sous 
le  roi  Robert,  de  989  à  1087,  le  siège  de  Rouen  était  occupé  par  Robert, 
les  auteiu-s  du  Gallia  chnstiana^^\  qui  ne  connaissaient  que  l'édition  de  la 
charte  de  Bellème  donnée  par  les  Sainte-Marthe,  supposent  que  l'original 
portait  simplement  l'initiale  R,  mal  interprétée;  nous  qui  avons  le  pai-chemin 
qu'ont  connu  les  Sainte-Marthe,  nous  saA^ons  qu'il  porte  en  toutes  lettres 
Rodulfi.  De  sorte  que  la  mauvaise  interprétation  de  la  lettre  jR  serait  impu- 
table au  reAaseur  de  la  charte  de  Guillaume. 

Expliquera-t-on  de  la  même  façon  l'erreur  probablement  commise  sur  le 
nom  de  l'évêque  de  Séez ,  qui  dans  le  corps  même  de  l'acte  et  dans  les  sou- 
criptions,  est  appelé  par  trois  fois  Richard  :  «  Rikardumque  Sagiensem  epi- 
scopum'")  »,  puis  i<  Richardus  Sagiensis  episcopus C)  »,  enfin  «  Signum  Richardi 
Sagiensis  episcopit^'  ».  Notre  document  est —  avec  un  autre  cpi  lui  est  intime- 
ment lié,  et  dont  nous  parlerons  plus  loin  —  le  seul  témoignage  de  son 
existence;  car  il  n'y  a  pas  à  faire  état  du  catalogue  des  évèques  de  Séez'^), 
œuvre  d'un  compilateur  du  xii'=  siècle  qui  a  pu  emprunter  le  nom  de  Richard 
à  l'acte  même  que  nous  critiquons.  Ce  catalogue  place  Richard  entre  Ascio^'^°\ 
qui  siégea  vers  990  et  ioo6,  et  Sigefroy'^^),  qui  A'ivait  vers  1017;  de  sorte 
qu'il  faudrait  reporter  la  dédicace  de  l'église  de  Bellème  à  une  époque  où  la 

Cl  Art  de  vérifier  les  dates,  éd.  1784,   t.  II,  <»)   P.  43i,  1.  4. 

p.  832-835.  '')  Voir  Duchesne,  Fastes  épiscopaux  de  l 


ait- 
nciens 


'*'  Gallia  christiana,  t.  XIV,  col.  368-369.  cienne  Gaule,  t.  II,  p.   23g;  Delisle,    A 

'''  P.  43o ,  I.  11.  catalogues   des  évêqnes    des  églises   de  France, 

(')  P.  43i,l.  4.  p.  4i. 

<*'  Gallia  christiana ,  t.  XI,  col.  26.  <"'   Gallia  christiaua,  t.  XI,  col.  679. 

(■^l  P.  43o,  1.  12.  (")   Gallia  christiana,  t.  XI,  col.  680. 

!')  P.  43o,  1.  19. 
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plupart  des  personnages  qui  sont  dits  y  avoir  assisté  ne  pouvaient  s'y  trouver. 
La  charte  primitive  de  Guillaume  de  Bellême  portait-elle  l'initiale  R,  pour 
Radhodus,  lequel  apparaît  comme  évêque  de  Séez  en  loaS  et  io32('',  et  le 
copiste  l'aura-t-il  développée  en  Richardus  ? 

Après  toutes  ces  constatations  de  remaniements  incontestal^les  de  la  charte 
primitive  de  Guillaume  de  Bellême,  supposé  qu'elle  ait  jamais  existé,  il  serait 
oiseux  de  chercher  à  préciser  davantage  l'époque  de  la  dédicace  de  l'église 
Saint-Léonard. 

En  tous  cas  l'examen  des  données  chronologiques  conduit  à  ce  résultat, 
que  la  charte  de  Guillaume  de  Bellême  ne  nommait  ni  le  pape  Léon,  ni 
l'évêque  de  Séez  Richard,  et  que,  si  les  souscriptions  n'ont  pas  été  ajoutées, 
elles  ont  été  modifiées,  puisqu'il  n'y  a  pas  eu  de  Raoul  archevêque  de  Rouen, 
ni  de  Richard  évêque  de  Séez ,  et  que  Gelduin  n'était  pas  archevêque  de  Sens 
au  même  temps  que  Fulhert  était  évêque  de  Chartres. 

Ainsi,  considérée  dans  sa  forme,  et  au  point  de  vue  de  la  chronologie,  la 
charte  de  Guillaume  n'offre  aucune  sincérité. 

Venons  maintenant  au  dispositif  même.  Le  hut  auquel  elle  tend,  est  de 
soustraire  l'église  de  Saint-Léonard  à  la  juridiction  de  l'Ordinaire.  Le  pape 
avait  obtenu  de  Guillaume  l'engagement  de  construire  une  église  soumise  à 
la  seule  église  romaine  «  soli  Romanç  fcclesie  subjectam'^)  »,  qui  fût  libre  de 
toute  redevance  vis-à-vis  de  l'évêque  ou  d'une  autorité  séculière  :  «  volui  eam 
ab  omni  episcopali  et  laicali  consuetudine  esse  liberam  et  solutam,  quatinus 
nulli  potestati  subjaceret'^)  ».  Guillaume  déclare  qu'il  a  obtenu  cette  indépen- 
dance, pour  son  église,  du  roi,  du  duc  de  Normandie  et  de  l'évêque  de  Séez; 
et  il  ajoute  que  cette  liberté  de  l'église  consistera  en  ce  que  l'église  —  car  il 
est  remarquable  qu'il  ne  dit  pas,  comme  c'était  l'usage,  clerici  ou  monachi  ibi- 
dem Deo  famalantes ,  ou  telle  autre  expression  semblable  —  demandera  l'ad- 
ministration des  sacrements,  c'est-à-dire  le  chrême,  l'huile,  les  ordinations,  à 
tel  évêque  qu'elle  voudra,  pourvu  toutefois  que  l'évêque  de  Séez  ne  soit  pas  en 
communion  avec  le  Siège  apostolique ,  ou  bien  au  cas  où  il  refuserait  de  donner 
les  sacrements  à  titre  gracieux;  et  que  l'évêque  ne  pourra  ni  exercer  une 
contrainte  sur  ceux  qui  desserAÙront  l'église ,  ni  les  interdire ,  ni  les  exconamu- 

<')   QaUia  christiaim,  ^.  XI,  col.  68o.  —  <''  P.  ^20,  1.  32.  —  P)   P.  i3o,  1.  3. 
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nier,  ni  exiger  d'eux  qu'ils  aillent  au  synode  ou  à  une  assemblée  quelconque*^). 
Une  première  observation  à  faire,  c'est  que  si  Guillaume  de  Bellème  a 
obtenu,  pour  l'église  qu'il  avait  fondée  à  l'instigation  du  souverain  pontife, 
de  pareils  privilèges,  il  est  surprenant  qu'ils  n'aient  fait  l'objet  ni  d'une  lettre 
pontificale,  ni  d'une  charte  épiscopale. 

Et  nous  pouvons  affirmer  cpie  les  moines  de  Saint-Léonard  n'ont  pas  pos- 
sédé d'autre  charte  sur  laquelle  ils  pussent  fonder  leurs  prétentions  à  l'exemp- 
tion de  l'Ordinaire,  que  celle-là  même  que  nous  examinons  ;  car  c'est  la  seule, 
comme  on  le  verra,  qu'ils  ont  invoquée  devant  la  cour  du  duc  de  Normandie, 
sous  le  règne  même  de  Philippe  I";  s'ils  avaient  eu  un  privilège  pontifical, 
ils  se  seraient  empressés  de  le  produire.  La  charte  de  fondation  pouvait,  à  la 
rigueur,  suppléer  à  un  privilège  émané  de  l'évèqpe,  puisque  celui-ci  y  aA^ait 
donné  son  adhésion,  mais  non  pas  à  un  privilège  apostolique.  L'on  pourra 
objecter,  il  est  vrai,  que  pour  une  raison  ou  une  autre  Guillamne  n'a  pas 
obtenu  de  la  chancellerie  romaine  l'expédition  d'un  privilège  pom'  sa  fonda- 
tion. Mais,  au  moins,  aurait-ii  dû  exprimer  son  intention  d'en  solliciter  un. 
Or,  c'est  ce  qu'il  ne  fait  pas. 

En  outre,  avant  de  demander  au  souverain  pontife  des  privilèges  d'exemp- 
tion et  une  protection  particulière  pour  son  église,  Gudlaume  de  Bellème 
aTu:'ait  dû  l'offrir  en  aleu  au  Saint-Siège.  C'était  là  le  premier  acte  de  toute 
soumission  d'une  église  à  Rome,  au  x°  siècle  et  dans  la  première  moitié  du 
xi^  siècle  (^). 


f)  P.  43o,  1.  28. 

'"'  Voir  les  textes  nombreux  cités  par  Paul 
Fabre  dans  son  livre  intitulé  Etude  sur  le  Liber 
censaum  de  l'éfjlise  romaine,  où  il  a  déterminé 
d'une  façon  si  précise  le  caractère  des  donations 
d'églises  au  Saint-Siège,  et  montré  comment 
le  transfert  de  la  propriété  au  Saint-Siège 
avait  entraîné  l'exemption  de  la  juridiction  spi- 
rituelle de  l'Ordinaire.  — Geoffroy  d'Anjou, 
après  avoir  fondé  les  monastères  de  la  Trinité 
de  Vendôme  et  de  l'Evière  d'Angers,  déclare, 
dans  une  charte  de  io56,  faire  entrer  les 
deux  naonastères  dans  le  patrimoine  de  saint 
Pierre  :  «  In  patrimonium  et  ditioneni  Ijeali 
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apostolorum  principis  Pétri  et  sanctaj  Roma- 
nse  .  .  .  ecclesiae  non  tam  donamus  quam  refun- 
dimus.»  (Métais,  Carliûaire  de  la  Trinité  de 
Vendôme,  t.  I,  p.  192,  n°  cv.)  Nous  ne  citons 
pas  la  charte  de  fondation  de  la  Trinité ,  de 
l'an  io4o,  puljl.  par  M.  l'abbé  Métais,  sous  le 
n°  XXXVII,  dans  laquelle  on  lit  :  «  beato  principi 
apostolorum  Petro  ejusque  successoribus  in 
alodium  proprium  obtulimus.  .  .  » ,  car  M.  Hal- 
phen a  démontré,  dans  V Examen  des  chartes 
de  la  Trinité  de  Vendôme,  publié  dans  Le 
moyen  âge,  mars-avril  1901,  que  cette  charte 
est  sinon  fausse,  au  moins  interpolée  et  altérée 
dans  ses  parties  essentielles. 

ce 
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Guillaume  de  Bellême  déclare  que  l'église  de  Sainl-Léonard  sera  soumise 
à  la  seule  église  romaine  «  soli  Romanç  §cclesi§  subjectamf^'  ».  Il  faut  tout 
d'abord  remarcjxier  cjue  ces  mots  ne  se  trouvent  pas  clans  la  rédaction  B  de  la 
notice  (-'.  Mais  l'on  pom'rait  admettre  cju'ils  eussent  figuré  dans  une  charte 
rédigée  au  temps  du  roi  Piobert.  Car,  dans  les  formules  de  privilèges  de 
monastères  insérés  au. Liber  diiirniis,  Ton  trouve,  à  propos  du  monastère  priA'i- 
légié,  les  expressions  :  «  sub  jurisdictione  sanctse  nostrcE.  .  .  ecclesiœ  constitu- 
tum,  nuUius  ecclesise  jurisdictionibus  sabmittatuA^^  ».  Sans  rechercher  ici  ce 
qu'il  faut  entendre  par  cette  soumission  exclusive  à  l'église  romaine,  l'on 
peut  admettre  c[ue  la  formule  «  nullius  ecclesise  jurisdictionibus  submittatur  » 
ait  été  modifiée  par  un  moine  du  x'^  ou  xi'^  siècle  en  «  soli  Romane  ecclesie 
subjectam  ». 

Voici  d'ailleurs,  dans  un  privilège  de  Léon  VU  pour  Cluny,  de  l'an  988, 
une  formule  plus  voisine  de  celle  c[ue  nous  examinons  :  «  Romanse  tantum 
sedi.  .  .  sit  sabjectam^'^^  ».  Nous  hésitons  à  citer  un  pri^àlège  de  Marin  II,  pour 
Fulda,  du  2  7  mars  g/iS ,  où  nous  lisons  «  subjectam  apostolicae  sedi^'"'  »,  puisque 
l'on  sait  que  les  diplomatlstes  ne  sont  pas  d'accord  sm^  le  degré  de  confiance 
à  accorder  aux  documents  relatifs  à  ce  monastère. 

L'incise  «  soli  Roman§  §cclesi§  subjectam  »  a  pu  figurer  dans  une  charte 
des  premières  années  du  xi^  siècle.  Mais,  puisqu'elle  ne  se  trouve  que  dans 
l'exemplaire  de  la  charte  de  Bellème,  qui  a  été  scellé,  l'on  est  autorisé  à 
penser  que ,  si  même  il  y  a  eu  une  charte  de  Guillaume  de  Bellême ,  elle  n'y 
figurait  pas  et  que  c'est  pour  l'introduire  qu'on  a  fait  une  autre  copie  destinée 
à  être  présentée  au  roi.  Dans  cette  hypothèse,  l'exemplaire  non  scellé,  c'est-à- 
dire  le  texte  £  serait  une  première  rédaction,  qui  aurait  pai'u  insuffisante, 
comme  n'affirmant  pas  avec  assez  de  netteté  la  dépendance  de  l'église  de 
Saint-Léonard  à  l'éoard  de  l'église  romaine. 

Si  d'ailleurs  l'expression  «  soli  Romanç  §cclesi§  subjectam  »  peut  avoir  été 
emplovée  au  temps  du  roi  Robert,  elle  convient  mieux  encore  au  temps 
de  Philippe ,  puisc|ue  dans  un  privilège  de  Grégoire  VII  pour  Saint-Hilaire  de 

*''  P.  /l2  9,l.  aa.  '*'  Migne,     Pairologiœ      [latiiiœ]       cursus, 

(')  P.  429,  note  !.  t.  CXLVII,  col.  1074. 

«  Liber  Diimms,     éd.    Sickei,    11°    xxxii,  '=>  Migne,  Ibidem,  1.    CXLVIII,   col.   865, 

p.  20;  n°LXXvu,p.  82:  n°  lxxxvi,  p.  111.  .lafFé-Loewenfeld,  n"  0622. 
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Poitiers ,  de  l'an  i  o  7  4 ,  nous  lisons  «  ad  hoc  adjicimus  ut  eadeni  beati  Hilarii 
ecclesia  soH  Romanœ  ecclesiœ  subdita  permaneat(')  ». 

[/exemption  de  l'Ordinaire  accordée ,  d'après  notre  charte ,  à  l'église  de 
Bellême,  par  les  évèques  présents  à  la  consécration,  et  spécialement  par  le 
diocésain,  l'évèque  de  Séez,  est  limitée.  Ce  n'est  pas  là  un  privilège  exorbi- 
tant :  «  Ils  ont  décidé ,  cjuant  au  chrême ,  à  l'huile ,  aux  ordinations  et  à  toiites 
les  choses  nécessaires,  que  l'église  pourrait  les  requérir  de  tel  évèque  qu'elle 
voudrait,  pourvu  toutefois  que  l'évêcpie  de  Séez  ne  fût  pas  en  communion 
avec  le  Saint-Siège  et  au  cas  où  il  ne  voudrait  pas  les  donner  gracieuse- 
ment. .  .  '-'  »  Depuis  plusieurs  siècles,  les  papes  accordaient  aux  monastères  le 
droit  de  demander  les  sacrements  à  un  évêque  de  leiu-  choix,  même  quand 
l'Ordinaire  était  en  état  de  les  conférer.  A  plus  forte  raison,  pouvait-on  ac- 
corder une  exemption  restreinte  au  cas  où  l'Ordinaire  serait  excommunié. 
Cependant  une  pareille  réserve  n'a  pu  être  inscrite  dans  une  charte  avant  la 
seconde  moitié  du  xi*'  siècle;  car  elle  n'apparait  dans  les  pi'ivilèges pontificaux 
que  sous  Alexandre  II,  et  c'est  de  là  que  le  rédacteur  de  la  charte  de  Bellême 
a  pris  modèle  pour  la  rédaction  de  la  fornnde  d'exemption.  «  Pendant  toute 
la  durée  de  la  lutte  contre  l'Empire  et  les  Simoniaques,  écrit  Paul  Fabre(^), 
nous  relevons,  dans  presque  tous  les  privilèges,  de  ces  clauses  qui  rendent 
conditionnelle  l'obéissance  à  l'évèque  diocésain.  Il  ne  doit  pas  être  simoniacjue , 
«  si  gratis  ac  sine  pravitate  »;  il  doit  être  dans  la  communion  du  Saint-Siège, 
«  si  tamen  catholicus  et  communionem  apostolicœ  sedis  habuerit  ». 

Notre  charte  porte  :  «  ita  dumtaxat  si  episcopus  Sagiensis  gratiam  et  com- 
munionem apostolicœ  sedis  non  haberet  et  si  hec  gratis  et  sine  pravitate  exhi- 
bere  nolletf*)  ».  Si  pareille  clause  parait  dans  les  lettres  apostoliques  dès  le 

'"'  Migne,      Paliologiœ      [latinœ)      cursus,  n°  4.862,  c^\ïïQn\oï&  »xn  Analecta  javis  ponli- 

t.    CXLVIII,    col.    65 1,    indicpé   dans    Jaffé-  Jïcn,  et  ne  connaît  pas  Rédet) ,  et  dans  lequel 

Lœwenfeld,  n°  4863,  sous  la  date  du  22  avril  ne  figurent  ni  la  formule  que  nous  citons,  ni  la 

1074.  Mais  on  peut  se  demander  si  ce  privilège  clause  qui  interdit  à  tout  évêque  d'excommu- 

n'est  pas  un  remaniement  d'un   privilège  de  nier  les  chanoines,  non  plus  que  celle  qui  au- 

la  même  date,   publié  par  Rédet,    Documents  torise  les  chanoines  à  dejuander  les  sacrements 

pour  l'histoire  de  l'église  de  Saint-Hilaire  de  Poi-  a  tel  évèque  qu'il  leur  plaira. 

tiers ,  dans  Mémoires  de  la  Société  des  Antiquaires  <''   P.  43o,  i.  28. 

de  l'Ouest,  1847  (*•  ^rV)-  P-  O^,  d'après  l'ori-  C  Paul  Fabre,  Etude  sur  le  Liber  censuum 

ginal   conservé  aux  Archives  départementales  de  l'église  romaine,  p.  90. 

de  la  Vienne  (indiqué  par  Jaffé  -  Lœwenfeld,  <''  P.  43o,  1.  29. 

ce. 
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pontificat  d'Alexandre  II,  c'est  seulement  sous  Urbain  II ,  eu  1089,  qu'elle  y 
est  formulée  dans  les  termes  mêmes  qu'a  employés  le  rédacteur  de  la  charte 
de  BellèmeW. 


O  Sous  Alexandre  H,  la  formule  n'est  pas 
encore  arrêtée;  elle  ne  me  paraît  l'avoir  été 
dans  la  forme  indiquée  par  Fabre  que  sous 
Urbain  H.  Voici  quelques  exemples  cpi  per- 
mettront de  suivre  le  développement  de  la 
formule  : 

Privilège  d'Alexandre  II  pour  Saint-Etienne 
deCaen,  de  l'an  1068  :  "Ad  quem  Baiocen- 
sem  episcopum  nihil  aliud  ipsius  monasterii 
pertinere  decernimus  nisi  abbatis  et  caetero- 
rum  qui  iJjidem  sunt  promovendi  ordinationes, 
sacri  chrismatis  donum  et  ecclesiarum  dedica- 
tiones ,  laicorum  qui  criminalia  peccata  incur- 
rerint  consilia  et  pœnitentiannn  injunctiones  ; 
si  vero  praenominatum  Baiocensem  episcopum 
claruerit  esse  simoniacum  vel  ab  apostolica  sede 
excommunicatum ,  vel  si  ipse  episcopus ,  alicujus 
nialitiae  studio,  eoium  ordinationes  uilra 
spatium  unius  mensis  distulerit,  tune  lilieram 
habeant  potestatem  adeundi  Ronianum  pontifi- 
cem  vel  quemcumque  religiosum  episcopum 
elegerint.  »  (Migne,  Patrologiœ  [laliiuc]  cursus, 
t.CXLVI,col.  i34o;  Jaffé-Loewenfeld,  n°/l6/i/4.) 
—  Privilège  d'Alexandre II,  du  7  octobre  1070, 
pour  Santa-Maria  de  Florence  :  n  Si  quidem 
episcopum  P'iorentinae  civitatis  Romana  eccle- 
sia  catholicum  habuerit,  quamlUiet  consecra- 
tionem  ab  eo  recipiat  (abbas);  quod  si  suspec- 
tas ecclesiae  Romanae  fuerit ,  licentiam  petendi 
quemcumque  nieliorem  habeat.  »  (Migne, 
Ibidem ,  t.  C\L\l ,  col.  i368;  Jaffé-Lœwenfeld, 
n°  4^678.)  —  Privilège  de  Grégoire  VII,  du 
9  décembre  1075,  pour  Montierneuf  de  Poi- 
tiers :  «  Consecrationes  autem  abbatum  et  ec- 
clesiarum et  ordinationes  monachorum  slve 
clericorum  saepefato  cœnoJjio  pertinentium ,  ab 
episcopo  in  cujus  diœcesi  sunt,  accipiant;  ita 
tamen  si  episcopus  canonice  ordinatus  fuerit  et 


ordinationcm  gratis  fecerit;  sin  autem  abquid 
horum  obstiterit,  habeant  licentiam  auctori- 
tatis  sedis  apostolic-e  ad  cpialemcumque  catho- 
licum episcopum  cis  jjlacuerit . . .  licenter  per- 
gere.i)  (Migne,  Ibidem,  t.  CXLVIII,  col.  667; 
Jaffé-La'wenfeld ,  n°  /1975.)  —  Privilège  de 
Grégoire  VII,  du  19  juin  1078,  pour  Saint- 
Bénigne  de  Dijon  :  «  si  tamen  ipse  episcopus 
gratiam  apostolicae  sedis  habuerit  et  canonice 
ipsam  ordinationem  facere  voluerit ...» 
(Migne,  Ibidem,  t.  CXLVIII,  col.  686;  JafiFé- 
Lœwenfeld,  n°  6079.)  —  Privilège  de  Gré- 
goire VII,  du  27  mars  1080,  pour  Saint- 
Cyprien  de  Poitiers  :  «  .  .  .Quod  si  talis  qui 
huic  regimini  congruat  inter  eos  inveniri  non 
posait ,  aliunde  sibi  patrem  et  magistnim  expe- 
tant,  ac  Pictavensi  episcopo  consecrandum 
ordinandumque  provideant,  si  tamen  ipse 
episcopus  graliani  apostolicœ  sedis  habuerit  et 
canonice  facere  ipsam  ordinationem  voluerit; 
quod  si  aiiquid  horum  obstiterit.  .  .  »  [Ana- 
lecta  j  II  ris  pontiftcii,  t.  X,  col.  /u5;  Jaffé- 
Lœwenfeld,  n°  5i58.)  —  Privilège  de  Gré- 
goire VII ,  du  11  décemljre  1  o84 ,  pour 
l'église  Sainte-Sophie  de  Bénévent  :  0  Conse- 
crationes ecclesiarum  et  ordinationes  mona- 
chorum sive  clericorum  supradicto  cœnobio 
pertinentium  ab  episcopis,  in  quormn  diœce- 
sibus  sunt,  accipiant,  si  tamen  episcopi  cano- 
nice ordinati  fuerint  et  ordinationem  gratis 
fecerint.  .  .  i>  (Migne,  Ibidem,  t.  CXLVIII, 
col.  712;  Jaffé-Lœwenfeld,  n°  6272.)  —  Pri- 
vilège d'Urbain  II  pour  Saint-Pons  de  Tho- 
mières,  du  i"  juillet  1089  :  «Chrisma,  oleum 
sanctum,  consecrationes  altarium  sive  basUi- 
carum,  ordinationes  monachorum  sive  cleri- 
corum ipsius  cœnobii  fratres  a  quocunque 
voluerint  catholico  episcopo  accipiant...;  sub- 
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En  résumé,  les  éléments  chronologiques  de  la  charte  de  Guillaume  de 
Bellème  ne  concordent  pas  entre  eux,  les  clauses  qui  y  sont  insérées  ne  con- 
A'iennent  pas  au  temps  du  roi  Robert,  sous  le  règne  de  qui  elle  aurait  été 
rédigée,  mais  sont  de  celles  qu'on  rencontre  au  contraire  dans  les  documents 
d'un  objet  analogue  émanés  de  la  chancellerie  apostolique  sous  Urbain  U.  La 
conclusion  s'impose  que  la  charte ,  telle  qu'elle  se  présente  à  nous ,  a  été  forgée 
de  toute  pièce  dans  la  seconde  moitié  du  xi'=  siècle. 

Reste  à  examiner  si  cette  charte  a  été  confirmée  par  Philippe  P"". 

Le  sceau  qui  est  appliqué  à  l'un  des  deux  exemplaires  parait  authentique. 
Il  est  tout  semblable  aux  sceaux  dont  sont  munis  les  diplômes  royaux  de  1060 
à  107  1  ;  c'est  le  sceau  du  premier  type,  peut-être  employé  jusqu'en  1076  et 
dont  l'usage  a  cessé  à  la  chancellerie  avant  le  7  avril  io8o(''. 

Mais  nous  devons  être  en  garde  contre  un  document,  que  le  roi  n'a  pas 
souscrit ,  et  qui  n'a  d'autre  signe  de  validation  que  le  sceau  royal.  Est-il  vrai- 
semblable que  l'officier  de  chancellerie  qui  a  scellé  la  charte  n'y  ait  pas  mis 


son  seing: 


;) 


Sans  doute,  les  chartes  confirmées  par  le  roi  Philippe,  et  émanées  d'une 
chancellerie  autre  que  la  sienne ,  ont  été  authentiquées  suivant  les  modes  les 
plus  divers,  et  quelquefois  très  sommairement (^).  Mais,  si  nous  passons  en 
revue  toutes  ces  chartes,  nous  constatons  que  jamais,  quand  le  sceau  royal  y 
a  été  mis,  il  n'est  le  seul  signe  de  validation  :  on  voit,  à  côté,  ou  le  mono- 
gramme royal,  ou  une  croix,  ou  des  souscriptions  de  grands  personnages, 
d'officiers  royaux.  S'il  n'y  a  qu'un  seul  signe  de  validation,  ce  n'est  pas  le 
sceau,  c'est  une  croix  tracée  de  la  main  du  roi  et  qui,  évidenament,  présen- 


jectanim  vero  ecclesiaruin  fratres  a  suae  dioce- 
seos  episcopo,  si  gratiam  et  commanionem 
apostolicœ  sedis  hahiierit ,  omnia  consecrationum 
instrumenta  percipiant ,  ita  tamen  si  ea  impen- 
dere  gratis  et  sine  pravitate  volaerit.»  [Analecta 
juris  poniificii,  t.  X,  col.  5i6;  JaÉfé-Lœwen- 
feld,  n°  54oo.)  —  Privilège  d'Urbain  II,  pour 
le  monastère  de  La  Gava ,  du  21  septembre 
1089  :  «Chrisma,  oleum  sanctum,  consecra- 
tiones  altarium  sive  basilicarum,  ordinationes 
monachorum  a  Melfitano  archiepiscopo  acci- 
piant,  si   tamen   commnnionem  et  gratiam  apo- 


stolicœ  sedis  liabaerit  et  si  ea  gratis  ac  sine  pravi- 
tate exhihere  voluerit,  omni  exactione  deposita; 
si  autem  aliquld  horum  obstiterit,  liceat  ab- 
bati  vel  fratribus  catholicum  quem  voluerint 
antistitem  invitare  et  ab  eo  consecrationum 
beneficium  recipere,  quatenus  Romanœ  soli 
ecclesiœ  vestrum  cœnobium  subditum ,  praeter 
hanc  nuili  videatur  esse  snbjectam.»  (Analecta 
jaris  pontificii,  t.  X,  col.  5 1  g  ;  Jaffé-Lœwen- 
feld,  n°  5^10.) 

'''   Voir  plus  haut,  p.  cxxviii-cxxix. 

'"'  Voir  plus  haut,  p.  CLxxxn  et  cxc. 
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tait  plus  de  garantie  qu'un  sceau  assez  facile  à  transporter  d'un  document 
authentique  sur  un  faux. 

Nos  soupçons  sont  légitimes.  Le  sceau  de  la  charte  de  Bellême  est  retenu 
au  parchemin  de  la  façon  suivante  :  deux  trous  triangulaires ,  séparés  par  une 
languette  de  parchemin,  ont  été  pratiqués  dans  le  parchemin,  à  travers  les- 
quels on  a  introduit  la  cire.  Or  ce  n'était  pas  là  l'usage  des  scelleiu-s  de  la 
chancellerie  royale.  Sur  tous  les  diplômes  de  Philippe  P"",  munis  d'un  sceau 
plaqué  et  incontestablement  authentiques  (les  mandements  portaient  un  sceau 
pendant) ,  l'on  pratiquait  une  incision  cruciforme ,  dont  on  relevait  les  bords 
de  façon  à  donner  une  ouverture  en  losange  par  laquelle  la  cire  covdait  au 
revers  du  parchemin,  les  bords  relevés  étant  pris  dans  la  cire  et  assurant  le 
maintien  du  sceau.  Au  contraire,  nous  avons  déjà  signalé  sur  un  document  de 
Marmoutier  un  mode  de  placage  analogue  à  celui  que  nous  remarquons  sur 
la  charte  de  Bellême  (^'. 

Or,  l'église  Saint-Léonard  de  Bellême  a  été  donnée  aux  moines  de  Mar- 
moutier en  loga'^).  Ainsi,  le  sceau  de  Philippe  I"'  n'a  pas  été  plaqué  à  la 
charte  de  Bellême  par  les  soins  de  la  chancellerie  royale;  il  y  a  été  mis  par 
les  moines  de  Marmoutier  qui  l'auront  détaché  d'une  charte  authentique 
pom'  le  fixer  à  la  charte  fausse. 

11  est  donc  difficile  de  trouver  un  document  qni  porte  des  traces  plus  nom- 
breuses et  plus  évidentes  de  falsification. 

Peut-on  déterminer  l'époque  de  sa  composition.*  Nous  connaissons,  par 
deux  notices  (^),  les  phases  d'vm  procès  que  les  chanoines  de  Saint-Léonard 
eurent  à  soutenir  contre  l'évèque  de  Séez  au  temps  du  roi  Gudlaume  le  Con- 
quérant. Ces  deux  documents,  d'une  teneur  analogue,  différent  cependant 
par  des  détails,  qui,  comme  on  le  verra,  sont  de  quelque  importance  pour 
la  question  que  nous  examinons.  Il  nous  est  impossible  de  vérifier  l'exactitude 
du  récit;  et  l'existence  de  deux  rédactions  doit  nous  mettre  en  méfiance 
contre  la  véracité  de  ces  documents. 

Mais  les  moyens  de  défense  et  la  sentence  elle-même  sont  les  seids  points 
sur  lesquels  les  chanoines  de  Bellême  auraient  eu  intérêt  à  altérer  la  vérité. 

'''  Voir  plus  liaut,  p.  cxxvi.  Marmoutier    pour  le    Perche,  p.   9,    n°   3,  et 

('>  N"  CXXVIII,  p.  32/i.  p.  10,  n"  4. 

'^>  Publ.  par  l'abljé    Barret,    Cartidaire  de 
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Cette  réserve  faite,  retraçons  clans  ses  grandes  lignes  la  marche  de  l'afFaire 
d'après  les  deux,  notices.  Pioger  de  Montgomery,  seigneur  de  Bellême,  avait 
invité  un  certain  nombre  de  prélats  et  de  seigneurs  à  assister  à  une  célébration 
solennelle  de  la  fête  de  saint  Léonard  dans  l'église  placée  sous  son  patronage. 
L'évèque  de  Séez,  Robert,  sur  l'invitation  des  chanoines,  chanta  la  messe;  il 
prétendit  retenir  les  offrandes,  mais  les  chanoines  les  lui  reprirent.  Sur  quoi 
l'évèque  excommunia  l'église.  Le  comte  Roger  en  appela  à  l'archevêque  de 
Rouen,  Jean,  accusant  l'évèque  de  Séez  d'avoir  excommunié,  contre  tout 
droit,  l'église  de  Bellème  :  c'est  ainsi  que,  d'après  la  première  notice ,  se  serait 
engagé  le  procès,  le  comte  Roger  et  les  chanoines  étant  demandeurs.  La 
seconde  notice  ne  parle  pas  d'excommunication  et  présente  l'évèque  de  Séez 
comme  demandeur  :  l'évèque,  réclamant  les  offrandes  qui  lui  avaient  été  enle- 
vées par  les  chanoines,  aurait  cité  ceux-ci  devant  la  cour  du  duc  de  Nor- 
mandie, le  roi  Guillaume  d'Angleterre.  De  plus,  d'après  la  première  notice, 
le  procès  se  serait  déroulé  devant  la  cour  de  l'archevêque  de  Rouen,  en  pré- 
sence du  roi  Guillaume  et  de  la  reine  Mathilde ,  tandis  que  d'après  la  seconde 
notice,  la  cause  fut  entendue  par  la  cour  royale.  Mais  les  deux  notices  s'ac- 
cordent sur  un  point  :  la  sentence  fut  rendue  sur  l'ordre  du  roi.  Elle  aurait 
été  favorable  aux  chanoines. 

Pour  le  but  que  nous  poursuivons,  il  importe  seulement  de  fixer  la  date  du 
procès  et  d'examiner  les  moyens  de  défense  présentés  à  la  cour  par  les  clercs 
de  Bellème. 

L'évèque  de  Séez,  Robert,  ne  commença  de  siéger  qu'en  1070'''.  D'autre 
part,  l'archevêque  de  Rouen,  Jean,  siégea  jusqu'en  1078  (-'.  C'est  donc 
entre  1070  et  1078  que  se  place  faffaire. 

Quant  aux  moyens  de  défense  des  chanoines,  ils  diffèrent  d'une  notice  à 
l'autre.  La  première  notice  ne  fait  allusion  à  aucun  document  écrit.  Le  comte 
et  les  chanoines  racontèrent  [enarravimus)  comment  Guillaume  de  Bellème 
avait  édifié  ladite  église  pour  obtenir  le  pardon  de  ses  péchés,  et  cominent, 
sur  l'ordre  du  pape  Léon,  il  l'avait  rendue  libre,  de  façon  que  du  jour  de  la 
dédicace  ni  archevêque,  ni  évêque  n'y  avait  perçu  aucune  coutume,  ni  n'avait 
pu  l'excommunier.  Des  témoins,  très  âgés,  vinrent  déposer  et  attester  l'exac- 

'"'   Orderic    \ital,   éd.    Le    Prévost,    t.  II,  p.  2i4.;   Gallia   chri'ttiana ,  t.    \1 ,   col.    682.   — 
*■'   Gallia  christiana ,  t.  XI,  col.  36. 
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titude  du  récit.  Donc,  le  comte  et  les  chanoines  n'invoquent  aucun  témoi- 
gnage écrit;  ils  n'ont  ni  charte  de  fondation,  ni  privilège  royal,  ni  lettres 
apostoliques.  Qu'on  prenne  garde  cependant  aux  termes  employés  par  le 
rédacteur  de  la  première  notice  :  «  Comes  vero  et  nos  c|ui  aderamus  dilucide 
enarravimus  quomodo  Guillelmus  de  Belismo  supradictam  ecclesiam  ob  pec- 
catorum  suorum  veniam  edilicasset  et  quomodo  eam  ex  precepto  béate  me- 
morie  pape  Leoiiis  liberam  et  solutam  fecisset,  et  quod  a  die  dedicationis  ejus- 
dem,  archiepiscopus  sive  episcopus  nullam  omnino  in  eam  consuetiidinem 
habuisset,  nec  eam  ullo  modo  excommanicare  potuissei^^\  »  Quelques  expres- 
sions cai'actéristiques  se  retrovivent  dans  la  charte  censément  confirmée  par 
Philippe  F''  :  «  bealç  memori§pap§  Leonif^'  »,  «  liberam  et  solutam (^)  »,  «  nullo 
modo.  .  .  excommunicare  possett^'  »,  sans  compter  que  le  désir  du  fondateur 
de  racheter  ses  fautes  y  est  mentionné  comme  aussi  y  est  affirmé  par  deux 
fois  l'ordre  donné  par  le  pape  de  construire  l'église  :  «  injunxit  raihi(^)  », 
«  cujus  imperiof*^^  ».  La  connexion  est  donc  incontestable  entre  la  première 
notice  du  procès  et  la  charte  fausse;  mais,  s'il  y  a  filiation,  c'est  de  la  notice 
à  la  charte ,  et  non  inversement ,  puisque  la  notice  ne  mentionne  pas  la  charte 
et  qu'elle  ne  prête  aux  chanoines,  comme  moyens  de  défense ,  que  des  témoi- 
gnages oraux. 

Il  en  va  autrement  de  la  seconde  notice  du  procès,  qui  rapporte  que 
dcA-ant  la  cour  du  roi,  les  chanoines  produisirent  leur  privilège  :  «  canonici 
vero  privilegium  suum  ostenderunt  W  ».  De  quel  autre  privilège  serait-il  ques- 
tion, sinon  de  celui  dont  nous  avons  démontré  la  fausseté,  quand  le  rédacteur 
de  la  notice  ajoute  «  et  antiquos  homines  secum  adduxerunt  qui  ipsam  ec- 
clesiam ad  dedicationem  ita  régi  Gallie  Rotberlo  et  Normannorum  comiti 
R.  et  Sagiensi  episcopo  Ricardo  et  multis  cum  eisdem  episcopis  et  abbatibus 
et  comitibus  et  baronibus  franchire  et  ordinare  viderunt  ut  nullus  christianus 
in  ea  aliquam  consuetudinem  haberet  (^)  ». 

Il  n'y  a  pas  eu  d'évèque  de  Séez  du  nom  de  Richard  au  temps  du  roi 

'^'  Barret,    Cartidaire  de    Marmoutier   pour             '^'  P.  429,  1.  ai. 

le  Perche,  p.  9-10.  '">  P.  43o,  1.  23. 

'^'   P.  4-30,  1.  17.  '''  Barret,  onvr.  cité,  p.  11. 

'■''  P.  4.30,1.  3.  i"'  Barret,  oHiT.  cîVe,  p.  11. 
'"'  P.  43i,  i.  1-2. 
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Robert.  L'existence  de  ce  prélat  n'est  attestée  que  par  deux  documents,  la 
charte  fausse  de  Guillaume  de  Bellème  et  cette  notice  du  procès. 

La  conclusion  ne  s'impose-t-elle  pas  que  la  fabrication  de  la  charte  de 
Guillaume  de  BeUême  se  place  postérieurement  à  la  terminaison  du  procès, 
entre  la  rédaction  de  la  première  et  de  la  seconde  notice  du  procès.  Le  motif 
de  cette  rédaction  apparaît  clairement  :  se  prémunir  contre  toute  prétention 
Tiltériem-e  du  diocésain,  et,  en  cas  d'un  nouveau  procès,  dans  lequel  les 
témoins  de  la  fondation  devaient  manquer  nécessairement,  avoir  un  témoi- 
gnage écrit  pour  suppléer  à  leur  défaut;  comme  on  comprend  aussi  que  la 
première  notice  du  procès,  dans  laquelle  il  n'était  question  que  de  témoins, 
ait  été  remplacée  par  une  seconde  mentionnant  le  privilège  forgé. 

A  quelle  époque  convient-ii  de  rapporter  la  rédaction  de  la  seconde  notice.** 
Sans  doute  elle  ne  fait  allusion  qu'aux  chanoines,  non  pas  aux  moines;  mais 
même  rédigée  après  l'union  de  Saint-Léonard  à  Marmoutier,  il  devait  en  être 
ainsi,  puisque  le  jugement  était  antérieur  à  la  cession  de  l'église  Saint-Léonard 
à  l'abbaye  de  Marmoutier,  opérée  en  1092  par  Robert  de  Bellème  W. 

Cependant  le  rédacteur  de  la  charte  constatant  la  cession  de  l'église  de 
Bellème  aux  moines  de  Marmoutier,  confirmée  par  le  roi  en  1092,  a  connu 
lepri\'ilège  que  nous  examinons.  D'abord  cette  charte  insiste  sur  la  liberté  de 
l'église  en  des  termes  qui  rappellent  ceux  du  privilège  :  «  ita  solutam  et  quie- 
tam  ut  nullus  episcopus,  nullus  clericus,  nuUus  laicus,  nullapersonaconsuetu- 
dinem  alicpiam  in  ea  requirere  possit  (')  » ,  et  encore  :  «  istam  enim  ecclesiam 
construxit  Willelmus,  attavus  Rotberti,  ita  ab  omni  consuetudine  liberam(^)  ». 
Et  plus  loin  enfin,  on  menace  de  l'anathème  quiconque  favoriserait  l'en- 
lèA'^ement  de  l'église  aux  moines  de  Marmoutier,  en  vertu  de  l'autorité  du 
pape  et  de  tous  les  évêques  qui  ont  célébré  la  dédicace  de  l'église  et  l'ont 
affranchie  de  toute  redevance,  comme  il  est  porté  en  d'autres  lettres W.  Cette 
donation  de  Saint-Léonard  de  Bellème  à  Marmoutier  fit  l'objet  d'un  autre 

'''  Charte  notice  confirmée  par  Philippe  I",  voluerit  ut  monachi  Majoris  uionasterii  per- 

en    1092,   n°  CXXVIII,  p.  32^,    et  précepte  dant,    ex    auctoritate   Apostolici    et    omnium 

royal,  sans  date,  n°GXXIX,  p.  Sa-y.  episcoporum,  quorum  auctoritate  pretaxata  ec- 

'"'  P.  323,  1.  1.  clesia  dedicata  est   et   ab   omnibus   consuetu- 

'■''  P.  320,1.  3.  (linibus  aljsoluta,  sicut  in  aliis  litteris   conti- 

'*'  P.  025,  1.  29  :  «Et  si  aliquis  consentir!  netur,  anathemate  perpetuo  leriatur.  » 
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acte,  un  précepte  royal,  dans  lequel  on  rappelle  que  Guillaume  a  déclaré 
l'église  libre  de  toute  exaction  laïque  ou  épiscopale  :  «  quietam  ac  liberam  ab 
omni  exactione  laicali  seu  episcopali  (^'  »,  phrase  à  rapprocher  de  celle  de 
la  prétendue  charte  de  Guillaume  :  «  volui  eam  ab  omni  episcopali  et  laicali 
consuetudine  esse  liberam (^)  ». 

D'autre  part,  le  mode  de  placage  du  sceau  sur  le  privilège  faux  est  un 
indice  de  l'intervention  des  moines  de  Marmoutier. 

Mais  ce  privilège  nous  est  parvenu  en  deux  exemplaires,  dont  l'un  ne 
contient  pas  la  mention  de  la  confirmation  royale,  et  dont  l'autre,  muni  de 
cette  mention ,  est  scellé  du  sceau  royal. 

ïï  est  donc  vraiseml^lable  c[ue  le  premier  exemplaire  du  privilège  a  été 
établi  par  les  chanoines  de  Saint-Léonard  peu  avant  1092,  et  cjue  l'autre, 
dans  lequel  on  a  inséré  l'incise  «  soli  Romanç  çcclesiç  subjectam  »,  auquel  on  a 
ajouté  une  mention  de  confirmation  royale  et  apposé  un  sceau  détaché  d'un 
précepte  antérieur  à  1 080 ,  a  été  écrit  par  les  soins  des  moines  de  Marmoutier, 
après  qu'ils  eurent  reçu  l'église  Saint-Léonard,  et  cela  dès  1092. 

Car  cette  année  mêmel'évèque  de  Séez  protesta  contre  l'exemption  de  f  église 
de  Bellème,  et  les  moines  durent  soutenir  un  procès  contre  lui.  Une  phrase 
de  la  notice  de  ce  second  procès,  émanée  des  moines,  prouve  que  le  rédacteur 
avait  sous  les  yeux  la  charte  fausse  :  «  ecclesiam  sancti  Leonardi ,  in  Belismo 
sitam,  ita  ab  omni  episcopali  vel  clericali  sive  laicali  consuetudine  liberam  et 
solutam  ut  nullus  christianus  in  ea  aliqnam  consuetudinem  requirere  possit(^)  ». 
Et  d'ailleurs,  Robert  de  Bellème  présenta  à  la  cour  de  révèc[ue  des  privilèges 
et  préceptes  qui  étaJjlissaient  que  l'évèque  n'avait  aucun  droit  sur  l'église  Saint- 
Léonard  W.  Ne  serait-ce  pas  même  à  l'occasion  de  ce  procès  que  le  second 
exemplaire  du  privilège  de  Saint-Léonard  aurait  été  fabriqué  ? 

En  résumé ,  s'il  a  existé  une  charte  de  Guillaume  de  Bellème  constatant  la 
fondation  de  l'église  Saint-Léonard,   elle  n'était  ea  rien  semblable  à  celle 

'''  P.  328,1.  12.  nus  Rotbertus  de  Belismo,  qui  eam  (ecclesiam) 

p'  P.  /l3o,  1.  3.  nobis  dédit,  per  privilégia  et  precepta  ipsius 

'^'  Barret,  Cartulaire  de  Marmoutier  pour  le  ecclesie  et  per  auctoritatem  eorum  qui  eam  ita 

Perche,  p.  2y,  n°  i5.  solutam  et  quietam  fecerunt,  ut  nichil   in  ea 

<"'   Barret,  ouvr.  cité,  p.  28  :   «Advenimus  episcopus  haberet.  » 

apud  Sagium  ad  placitum  et  ostendit  ibi  demi- 
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qui  nous  a  été  transmise  :  elle  ne  contenait  aucune  clause  d'exemption  à  l'égard 
de  l'Ordinaire,  sans  quoi  les  chanoines  l'eussent  alléguée  lors  de  leur  différend 
avec  l'évêque  de  Séez  entre  1070  et  1078.  La  charte  qui  nous  est  parvenue 
a  été  forgée  de  toute  pièce  aux  environs  de  1089  et  certainement  avant  1092. 
Elle  a  été  remaniée  et  scellée  par  les  moines  de  Marmoutier  en  1  092. 
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CHAPITRE  VIII. 

DE  QUELQUES  CHARTES  INDÛMENT  ATTRIBUÉES   \  PHILIPPE  T. 

Il  nous  reste  à  examiner  un  certain  nombre  de  chartes  c|u'on  a  indûment 
attribuées  à  Philippe  P"'  ou  cpi'on  pourrait  être  tenté  de  hii  attribuer. 

1 .  Ordonnance. —  Le  prétendu  «  fragment  d'une  ordonnance  de  Phihppel" 
touchant  les  ecclésiastiques  » ,  publiée  dans  le  recueil  des  Ordonnances  W,  n'est, 
comme  l'a  établi  M.  Paul  VioUet  (^',  c[u'«  un  extrait  traduit  en  français  du 
concile  de  Lillebonne  célébré  en  1080  et  auquel  assista  le  duc  de  Nor- 
mandie ». 

2.  Mandement.  —  Par  une  snigulière  inadvertance  les  éditeurs  du  recueil 
des  Ordonnances  (^'  ont  donné  à  Philippe  I"'  un  mandement  de  Philippe  IV  au 
sénéchal  de  Carcassonne;  la  copie  dont  ils  se  sont  servis  portait  «  millesimo 
nonagesimo  nono  »  au  lieu  de  «  miUesinio  ducentesimo  nonagesimo  nono  ». 

3 .  Privilège  de  Chezal-Benoît.  —  Dom  Estiennot  W  prétend  que  Philippe  I"'", 
après  avoir  acquis  le  Berry,  confirma  la  fondation  du  monastère  de  Chezal- 
Benoît,  faite  quelques  années  auparavant  par  le  vicomte  Eudes  Arpin.  L'au- 
teur d'une  notice  insérée  dans   le  Monasticon  Benedictinum^^\    plus   précis 

'''    Ordonnances  des  rois  de  France  de  la  troi-  «  Odo  cognomento  Erpinus,  Bituricensis  vice- 

sîème  race,  t.  XI,  p.  lyS.  cornes,  Bituricam  civitatem.  .  .    Philippe  régi 

'')  Paul   VioUet ,    Examen   de    l'histoire  des  vendidit ...  ;  fundationem  novi  monasterii  chris- 

conciles  de  M"'  Héfélé  ( Paris ,  1876),  p.  1 1  ;  et  tianissimus  rex  approbavit  cujus  et  se  authorem 

Histoire  du  droit  civil  françaises' édii.,  p.  i65,  esse   voluit,   unde    régi»    fundationis    domus 

note  3 .  omni  jure  positum  fuit  hactenus  monasteriuui 

'^'   Ordonnances  des  rois  de  France  de  la  iroi-  nostrum.  » 
sièmerace,  t.  XI,  p.  175.  Voir  Martin-Chabot,  '''  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12664-, 

Archives  de  la  conr  des  comptes  de  Montpellier^  fol.  122  v°  :  «  Cum  autem  Herpinus  Bituricam 

p.  108,  n"  552.  civitatem  Philippe,  Francorum  régi  hujiis  no- 

<"'   Dom  Estiennot,  Antiqnitates  henedictinœ ,  minis  primo,  vendidisset,  bona  omnia  prasfato 

Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12743, p.92:  cœnobio  coUata  regio  diplomate  confirmavit.  » 
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encore,  affirme  que  ce  même  roi  confii'ma  par  diplôme  royal  toutes  les  doiîa- 
tions  de  biens  faites  au  monastère.  Ces  auteurs  ne  justifient  pas  leur  assertion. 
Il  n'y  a  pas  trace  de  diplôme  de  Philippe  P"^  dans  le  fonds  d'archiA  es  de  Chezal- 
Benoît,  consente  à  Bourges  ('),  et  l'inventaire  de  ces  archives  rédigé  en  1679- 
1680  n'en  fait  pas  mention  (^'. 

4.  Charte  de  Dun-le-Roi,  —  Un  inventaire  des  titres  de  la  communauté  de 
Dun-le-Roi('',  dressé  en  1718,  mentionne  des  «  lettres  de  privilèges  accordés 
par  Phelipes premier,  la  date  desquelles  est  rompue.  »  Si  le  même  inventaire  ne 
mentionnait ,  ensuite ,  d'«  autres  lettres  de  privilèges  de  Phelipes  deux ,  de  l'année 
mil  cent  quatre  vingt  un  » ,  on  n'hésiterait  pas  à  identifier  la  prétendue  charte 
de  Philippe  P"'  à  celle  de  Philippe  Auguste  W.  Mais,  la  charte  attribuée  à  Phi- 
lippe P""  n'avait  plus  de  date.  N'est-on  pas  autorisé  à  croire  que  c'était  une 
simple  copie  de  celle  de  Philippe  Auguste ,  et  que  le  rédacteur  de  finventaire 
a  pris  cette  copie  pour  la  première  charte  d'octroi  de  privilèges  à  Dun-le-Roi  ? 
En  tout  cas,  ce  n'est  pas  sur  une  mention  aussi  sommaire  cj^u'on  peut  mettre  au 
nombre  des  actes  perdus  de  Philippe  V"^  un  acte  aussi  nouveau  poxu:  ce  règne 
que  serait  une  charte  de  coutumes  concédée  à  une  communauté. 

5 .  Privilège  du  Mont-Saint-Quenïin.  —  Dom  Jean  Philippe ,  dans  son  Abrégé 
de  l'histoire  du  Mont-Saint-Quentin,  dit  que  le  roi  Philippe  confirma  en  1  1  o3 
toutes  les  donations  faites  à  cette  abbaye  et  défendit  de  molester  les  reli- 
gieux''''. Comme  le  témoignage  de  Dom  Philippe  est  isolé,  qu'il  n'y  a  pas  trace 
de  la  prétendue  charte  de  Philippe  I^'  dans  le  fonds  des  archives  du  Mont- 
Saint-Quentin  aux  archives  départementales  de  la  Somme,  qu'elle  n'est  ni 
transcrite  ni  même  mentionnée  dans  une  autre  Histoire  de  l'abbaye  composée 

'"'Aux  archives  départementales  du  Cher.  la  châfellenie  de  Dun,  d&ns  Revue  numismatique. 

Voir  Etat  général  par  fonds  des  archives  départe-  i^Q?'  P-  26. 
mentales  [i^o5),  col.  i^/i.  ('''    Le   privilège    de    Philippe  Auguste    est 

(^'  Renseignement   fourni  par    M.   Jacques  transcrit  dans  les  cartulaires  de  ce  roi.  Cf.  De- 

Soyer,  archiviste  du  département  du  Cher.  lisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe-Auguste , 

('>  Archives  communales  de  Dun-sur-Auron.  n°  37. 
Nous  devons  la  connaissance  et  la  copie  de  cet  ''"'   Bibliothècpje   nationale,  ms.  lat.   12692 

inventaire  à  M.  Paul  Bordeaux,  tpi  l'a  d'ail-  [Monasticon  Benedictinuin,  t.  XXXV),  fol.  167 

leurs  cité  dans  L'adjonction  au  domaine  royal  de  (anc.  p. 
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de  1671  à  167/1^,  nous  n'avons  pas  cru  devoir  ranger  ce  privilège  pour  le 
Mont-Saint-Quentin  au  nombre  des  actes  perdus  de  Philippe  P''('^). 

6.  Charte  DE  Saint-Aignan  d'Orléans.  —  Huliert,  dans  les  Antiquitez  histo- 
riques de  l'église  royale  Saint-Aignan  d'Orléans^^\  a  analysé,  d'après  le  Répertoire 
des  titres  de  cette  église,  une  charte  d'un  roi  Philippe  qu'il  attribue  à  l'année 
1  107.  La  seule  analyse  paraît  indiquer  un  document  postérieur  au  règne  de 

Philippe  !■='•  : 

«Lettre  du  roy  Philippes  de  l'an  1107  portant  certification  que  le  chapitre  de  céans,  à 
l'instance  dudit  Seigneur  roy,  auroit  manumis  le  fils  d'un  nommé  Gilbert  homme  serf  de 
cette  dite  église  nommé  Martin  Bonhomme ,  sous  condition  que  ledit  Gilbert  delaisseroit  au 
chapitre  »  omne  jus  quod  praetendebat  in  majoria  de  Bardis  cum  omni  feudo  ipsius  ma- 
joriae  et  ea  conditione  quod  prsedictus  Gilbertus  remaneret  in  pristina  servitute.  » 

Si  l'on  remarque  qu'en  1206  Philippe  Auguste  confirma  l'affranchisse- 
ment des  hommes  de  l'église  Saint-Aignan  fait  par  le  doyen  Guillaume  W,  qu'en 
outre  dans  la  chai'te  royale ,  prétendue  de  1107,  il  est  question  de  l'abandon 
par  Gilbert  de  ses  droits  sur  la  mairie  «  de  Bardis  »,  et  que  d'autre  part  en  1  2o3 
Philippe  Auguste  confirma  une  transaction  entre  les  chanoines  de  Saint-Aignan 
et  Aubert  de  Santilly  relative  à  la  mairie  de  Santilly  (^',  et  qu'encore  le  même 
roi,  en  1221,  confirma  un  accord  intervenu  entre  les  chanoines  de  Saint- 
Aignan  et  un  certain  Baudouin  à  propos  de  la  mairie  de  Tillay[-le-Péneux]  (^), 
on  n'hésitera  pas  à  rajeunir  d'un  siècle  le  prétendu  diplôme  de  Philippe  I^  et  à 
l'attribuer  à  Philippe  Auguste. 

7.  Donation  à  la  Madeleine  d'Orléans.  —  Un  inventaire  des  papiers  de  la 
Madeleine  d'Orléans,  dressé  en  1  6/|o  par  le  P.  Lai'dierW,  mentionne  deux  fois 

'"'  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  13692,  ''^^  Preuves,  p.   109  (page  numérotée  189 

fol.  173.  Cette  histoire  est  suivie  de  la  tran-  par  suite  d'une  faute  d'impression), 

scription  d'un  grand  nombre  de  chartes.  <*'  Delisle,    Catalogne  des  actes  de  Philippe- 

<^'  Cependant  il  convient  de  rapprocher  la  Aiigaste,  n°  974- 

mention  de  Dom  ,lean  Philippe  de  la  bulle  de  '*'  Dehsle,  oavr.  cité,  n°  764. 

Pascal  II  signalée  plus  haut,  p.  ccii,  n°  8  et  (°)  Delisle,  omr.  cité,  n°  2o43. 

note.  C  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.   11 986, 


fol.  ini  v°  et  fol.  XL  h 


is. 
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une  prétendue  charte  de  l'an  107/1  portant  donation  aux  religieuses  de  Mont- 
gosson  de  la  dîme  du  pain  et  du  vin  de  la  table  royale  pendant  le  séjour  du 
roi  ou  de  la  reine  à  Montargis.  B  s'agit,  à  n'en  pas  douter,  d'un  privilège  de 
Philippe  Auguste  de  l'an  1  i8i4,  dont  le  texte  est  transcrit  d'ailleurs  au  même 
inventaire  (^'. 

8.  Lettre  au  clergé  et  au  peuple  de  Beauvais.  — Nous  n'inscrirons  pas  da- 
vantage au  catalogue  des  actes  de  Philippe  P'',  une  lettre  mentionnée  par  Dom 
J.-B.  de  Boulogne  dans  son  histoire  du  monastère  de  Saint-Germer-de-Fly(^), 
et  qu'au  dire  de  cet  auteur,  le  roi,  à  l'instigation  de  l'abbé  Garnier,  aurait 
écrite  à  l'évêque,  aux  clercs  et  au  peuple  de  Beauvais  pour  les  inviter  à  rendre 
à  l'église  de  Fly  les  reliques  de  saint  Germer,  antérieurement  et  par  nécessité 
déposées  dans  l'église  de  Beauvais.  Dom  J.-B.  de  Boulogne  dit  aA-oir  emprunté  ses 
renseignements  à  un  vieil  historien  de  Fly,  dont  il  rapporte  même  les  termes. 
H  s'agit  de  l'auteur  anonyme  qui  a  écrit  une  histoire  de  la  translation  de  saint 
Germer  (^'.  Or,  il  n'y  a  pas  un  mot  dans  cet  écrit  qui  permette  d'affirmer  que 
le  roi  Philippe  ait  adressé  une  lettre  au  clergé  et  au  peuple  de  Beauvais.  Nous 
y  lisons  seiilement  que  Guy,  évêque  de  cette  ville ,  qui  voulait  du  bien  aux 


'■'  Ibidem,  fol.  iiii  v°.  Publ.  par  L.  de  Vau- 
zelles ,  Histoire  du  prieuré  de  La  Magdeleine-lez- 
OrJéans ,  p.  221,  n°  xviil,  d'après  le  ms.  fr. 
1  ig85.  —  En  la  même  année  1 184,  Philippe 
Auguste  fit  des  dons  analogues  aux  religieuses 
de  Malenoue  et  aux  frères  de  Chappes-en- 
Bois.  Cf.  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- 
Auguste ,  n"  102  et  108. 

'^'  Monasterii  Flaviacensis  historiœ  pars  pos- 
terior,  cap.  6,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat. 
1 3890,  p.  35 1  :  «  A  Philippe  primo ,  Francorum 
rege,  cujus  gratiam  Garnerius  abbas  morum 
sanctinionia  sibi  conciliaverat,  multa  privilégia 
et  praedia ,  quasque  his  omnibus  pluris  faciebat 
literas  ad  episcopum ,  clerum  plebemque  Bello- 
vacensem  de  restituendis  sancti  Geremari  sacris 
exuviis  absque  mora  sub  regiœ  indignationis 
incurrendae  pœna,  impetravit,  quibus  aperte 
palamque  refragari  non  ausi De  hac 


Bellovacensium  ludificatione  et  fallacia  scriptor 
Flaviacensis  seepe  jam  nominatus  et  postea  no- 
minandus  isthaec  refert  :  Régnante  Philippo 
praedicti    régis    Henrico    fdio ...» 

'^'  Historia  traiislationis  [sancli  Geremari) 
auctore  anonymo  sœculi  xii  monacho  Flaviacensi, 
dans  Bollandistes,  Acta  Sanctorum,  sept. ,  t.  VI , 
p.  706  :  0  Fuit  ergo,  régnante  Philippo,  prae- 
dicti régis  Henrici  filio ,  quidam  episcopus  Bel- 
vaci ,  nomine  Guido ,  huic  cœnobio  non  sterili 
familiaritate  sed  munificentia  conjunctus  qui 
fratrum  volens  abolere  tristitiam  et  monasterii 
ampUare  honoreni,  de  reddendo  eis  corpore 
sancti  cum  praefato  rege  cœpit  consiliari ,  dicens 
justum  esse  ut  quod  ecclesiae  mafri  commen- 
datum  fuerat  tempore  necessitatis  ad  salvum 
faciendum,  debere  reddi  fdicE  repetenti  tan- 
quam  proprium.  Verimi  quod  episcopus  vix  in 
aure  régi  susurraverat  forte  notijicato  civibus  et 
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moines  de  Fly,  ayant  le  désir  de  leur  restituer  le  corps  du  saint,  se  concerta 
ù  ce  sujet  avec  le  roi,  mais  cpie  les  projets  dontl'évèque  avait  fait  confidence 
au  roi  étant  venus,  on  ne  sait  comment,  à  la  connaissance  des  bourgeois  et 
des  clercs  de  Beauvais,  ceux-ci  cachèrent  les  précieuses  reliques.  L'hyj:)0thèse 
de  Dom  J.-B.  de  Boulogne  sur  l'existence  d'une  lettre  du  roi  aux  gens  de 
]3eauvais  est  donc  le  résultat  de  la  mauvaise  interprétation  d'un  passage  du 
chroniquem'. 

9.  Charte  de  Saint-Denis.  —  On  pourrait  être  tenté  d'attribuer  à  Phi- 
lippe I^  une  charte  d'un  roi  Philippe ,  sans  date ,  dont  le  texte  nous  a  été 
transmis  par  deux  cartulaires  de  Saint-Denis (').  En  effet,  dans  la  suscription  le 
pronom  ego  précède  le  nom  du  roi  ;  ce  qui  ne  se  trouve  dans  aucun  acte 
authentique  de  Philippe  Auguste.  En  outre  la  formule  de  corroboration  con- 
viendrait mieux  à  un  acte  de  Philippe  I"  qu'à  un  acte  de  Philippe  Auguste. 


clero,  universoruin  corda  ac  si  impenderet 
générale  patriae  periculuni ,  metus  ac  mœror 
pénétrât.  Illico  ab  antiquo  vasculo  abiatuni 
sancti  viri  corpus  seniores  cleri,  paucis  arbi- 
ti'is,  reposuerunt  occultius.  Publicatuiii  est 
igitur  in  populo  ablatum  illud  esse  a  suo  t'ere- 
tro,  sed  pêne  omnibus  absconditum  quo  con- 
ditum  esset  loco.  « 

'*'  M.  le  comte  François  Delaborde  a  bien 
voulu  appeler  notre  attention  sur  cette  charte. 
—  B.  Copie  du  xiii°  s. ,  dans  le  Cartulaire  hlanc 
de  Saint-Denis,  t.  III,  appelé  aussi  Cartulaire 
de  l'office  des  Charités,  alias  de  la  Pilancerie , 
Archives  nationales,  LL  iiôg,  p.  k,  sous  la 
rubrique  :  «  De  quodam  jardino  et  pomerio  in 
clauso  Fourre  vendito  Petro  de  Balli  .VII.  »  — 
C.  Copie  du  \iii°  s.  dans  le  Cnrtalaire  de  l'aumo- 
iierie  de  Saint -Denis,  Archives  nationales,  LL 
1 174,  p.  27 ,  sous  la  ruljrique  :  t  Hec  est  carta 
Philippi  régis  de  venditione  quod  Hugo  Jus- 
ticiarius  fecit  Petro  de  Baailli  in  clauso  Fom-re.  » 


(i  Ego  Philippus ,  Dei  gratia  rex  Francorum  '*', 
tani  presentibus  quani  f'uturis  notum  lleri  facio 
quod  Hugo,  lilius  Girardi  Justitiarii  defuncti, 
vendidit  Petro  de  BaalliC'  ununi  jardinum'"' 
in  clauso  Forre  <''',  pro  .1111."  libris  Parisiensis 
monete,  via  Iherosoliniitana '"'  causa  exis- 
tente  '''  et  pro  tribus  denariis  censualibus  sin- 
gulis  annis  in  octavis  beati  Dyonisii  persol- 
vendis.  Huic  autem  rei  B.,  uxor  ejus,  prebuit 
assensuni  et  justani  garendiani  et  quicquid 
venditionis  ad  dotem  ejus  pertinens  eidem 
prorsus  quitavit.  Hujus  siquideni  venditionis 
existunt  iidejussores  scilicet  Droco ,  frater  pre- 
ilicti  H. ,  et  soror  ejus ,  et  Girardus  Malet  et 
Johannes,  frater  ejus.  Ut  hoc  autem  ratum  et 
tlrmum  in  perpeluum  maneat ,  sigillo  meo  feci 
corroborari.  Hujus  rei  testes  sunt  Odo  hospi- 
ciarius ,  Petrus  de  Besonz.  '^',  Radulfus  de  Hos- 
pitio ,  Odo  filius  Renardi  Monoculi ,  Alelmus  ''"' 
Cardo,  Guilbertus  '■''>  Urnarius  '^'K  » 


<°)  Phiiippus  rex  gi-atia  Dei  Francorum  C.  —  C"'  Baailli  C.  —  ("'  jardiniura  C.  —  ''■  Fourre  C.  —  !"'  iero- 
solimitana  B.  —  O  exiente  B.  —  (^>  Besonlio  C.  —  C")  Alermus  C.  —  '')  Guibertus  C.  —  ^'^  Urna  C. 
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Cependant,  il  n'est  pas  douteux  que  ce  ne  soit  là  un  document  du  temps  de 
Philippe  Auguste.  Sans  s'arrêter  à  diverses  expressions  donl  l'emploi  serait 
extraordinaire  entre  1060  et  1 108,  il  suffit  de  remarquer  que  plusievirs  des 
personnages  nommés  dans  cette  charte  vivaient  sous  le  règne  de  Philippe 
Auguste. 

Notre  charte  parle  d'un  jardin  sis  au  clos  Fourré,  à  Saint-Denis,  vendu  à 
Pierre  de  BaiUy  par  Hugues ,  fils  de  feu  Girard  le  Justicier.  Or  Girard  le  Justi- 
cier donna  à  l'ahbaye  de  Saint-Denis  son  moulin  de  la  Boucherie ,  en  juin 
i2oy(''.  Au  nombre  des  témoins  nous  remarquons  Pierre  de  Bezons,  lequel 
paraît  comme  témoin  dans  une  charte  de  l'évèque  de  Paris,  de  1 186  ^^\  dans 
une  charte  d'Hugues,  abbé  de  Saint-Denis,  de  i  189'^),  dans  une  charte  de 
Thibaut  de  Maudétour,  de  1  202  W,  dans  une  charte  d'avril  1  207  ("''. 

Nous  sommes  donc  en  présence  d'une  charte  de  Philippe  Auguste.  Reste- 
rait à  décider  si  elle  est  fausse  ou  si  les  formules  en  ont  été  altérées  par  le 
copiste. 


'"'  Charte  d'Henri  abbé  de  Saint- Denis, 
Cartalaire  blaitc.  Archives  nationales,  LL 
1169,  p.  27,  et  Cartnlaire  de  l'aumônerie.  Ar- 
chives nationales,  LL  i  lyi,  p.  6. 

'"'  Cartalaire  blanc.  Archives  nationales, 
LL  1157,  p.  309. 


P*  Teulet,  Layeltes  du  Trésor  des  chartes, 
t.  1,  p.  i54,  n"  359. 

'''  Cartnlaire  blanc.  Archives  nationales, 
LL  1 167,  p.  629. 

'"'  Cartalaire  blanc.  Archives  nationales, 
LL  1157,  p.  426. 
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CHAPITRE  IX. 

DE  LA  MÉTHODE  SUIVIE  POUR  L'ÉTABLISSEMENT  DU  TEXTE  DES  ACTES 
COMPRIS  DANS  LE  PRÉSENT  RECUEIL. 

Les  actes  compris  dans  notre  recueil  ont  été  répartis  en  deux  groupes  :  les 
actes  authentiques  et  les  actes  faux.  Maison  doit  faire  observer  qu'on  n'a  rejeté 
dans  le  second  groupe  que  les  actes  entièrement  faux.  Au  contraire,  on  a 
conservé  dans  le  premier  les  actes  simplement  suspects,  par  exemple  le 
n"  XXIX,  comme  aussi  les  actes  interpolés  ou  altérés  par  des  copistes.  Les 
passages  interpolés  ont  été  mis  entre  crochets  <  >  ;  mais  nous  n'avons  usé  de 
ces  signes  qu'avec  beaucoup  de  réserve ,  et  souvent  nous  nous  sommes  con- 
tentés de  signaler  en  notes  les  passages  suspects. 

Les  formules  des  actes  de  Philippe  P''  sont  trop  variables,  les  circonstances 
dans  lesquelles  les  actes  ont  été  expédiés  et  même  les  institutions  de  la  fin  du 
XP  siècle  trop  mal  connues  pour  qu'on  puisse  avec  assurance  démêler  les 
additions  du  texte  primitif.  Un  exemple  le  prouvera.  En  io63,  Philippe  P'' 
accorda  un  privilège  aux  chanoines  établis  par  le  comte  de  Flandre,  Baudouin, 
et  sa  femme  Adèle,  dans  l'église  d'Harlebeke.  Ce  privilège  contient  une  clause 
d'exemption  de  l'Ordinaire ,  assez  maladroitement  insérée  entre  la  formule  de 
corroboration  et  la  clause  pénale  C' .  Or,  une  confirmation  de  la  même  fon- 
dation par  l'évêque  de  Noyon,  Baudouin,  en  io63,  ne  fait  aucune  aEusion  à 
l'exemption  de  l'Ordinaire.  En  second  lieu,  Ratbod,  évèque  de  Noyon,  confir- 
mant en  1087  la  charte  de  son  prédécesseur,  stipula  que  l'église  d'Hai'lebeke 
serait  soumise  à  la  juridiction  de  l'évêque.  En  troisième  lieu,  une  bulle 
d'Alexandre  II ,  du  28  janvier  1070,  réserve  les  droits  de  l'Ordinaire  sur 
l'église  d'Harlebeke.  Nous  avions  cru  pouvoir  en  conclure  que  la  clause  d'exemp- 
tion de  l'Ordinaire  avait  été  insérée  par  les  chanoines  d'Harlebeke  dans  le  texte 
du  privilège  de  Philippe  l"\  que  nous  ne  connaissions  f"^'  que  par  un  cartulaire. 

'•>  N'  XV,  p.  46,  1.  17  et  suiv.  —  <')  P.  46,  note  1, 
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Mais,  au  cours  de  l'impression  de  notre  volmne,  M.  l'abbé  Ferrant,  curé 
d'Harlebeke,  a  retrouvé  l'original  du  diplôme  de  Philippe.  Or  cet  original, 
avec  traces  de  sceau,  et  écrit  d'une  seule  main,  et  qui  n'est  en  rien  suspect, 
contient  la  clause  que  nous  avions  prise  pour  une  interpolation  (^'. 

D'aiUeurs,  une  clause  analogue,  insérée  de  la  même  façon  entre  la  corro- 
boration  et  la  clause  pénale ,  se  retrouve  dans  un  autre  diplôme  pour  l'église 
de  Gassel  (^'.  Au  point  de  vue  historique,  la  présence  d'une  pai'eille  clause  dans 
un  privilège  royal  d'une  authenticité  incontestable  est  de  quelque  importance. 
Car  c'est  la  preuve  que  si  les  rois  n'avaient  aucun  droit  d'exempter  une  église 
de  la  juridiction  de  l'Ordinaire  et  de  s'ingérer  dans  le  gouvernement  spirituel , 
au  moins  prétendaient-ils  le  faire ,  dût  leur  prétention  n'être  pas  reconnue  par 
les  évêques  et  rester  sans  effet. 

C'est  donc  à  tort  aussi  qu'on  a  attaqué  l'authenticité  du  privilège  (^'  de 
Philippe  P'' pour  l' église  de  Compiègne,  de  l'an  io85,  confirmant  à  cette 
église  la  liberté  à  l'égard  de  tout  évèque,  même  de  celui  de  Soissons,  si  l'on 
n'a  d'autre  argument  à  faire  valoir  que  l'abus  de  pouvoir  commis  par  le  roi  ; 
d'autant  plus  que  le  privilège  fut  délivré  en  vertu  d'une  décision  d'un  concile. 

On  voit  de  quelle  prudence  il  convient  d'user  dans  la  désignation  des  pas- 
sages interpolés. 

Les  actes  ont  été  publiés  suivant  l'ordre  chronologique.  En  raison  de  la  dis- 
cordance des  divers  éléments  d'une  même  date,  comme  aussi  de  la  variété  des 
modes  de  comput  employés,  spécialement  pour  les  années  du  règne,  les  dates 
n'ont  pu  être  établies  que  par  rapprochement  entre  les  éléments  chronologiques 
proprement  dits  et  la  succession   des   grands  officiers  qui   souscrivirent  les 


(•)  P.  434,1.  20. 

'')  N°  CXV,  p.  290,  1.  k  et  suiv. 

W  M"  CXVII,  p.  297.  —  Voir  Papebroch, 
Propylœum ,  p.  xv,  dans  Bollandistes,  Acta 
Sanclorum,  avril,  t.  II;  mémoire  pour  l'évêque 
de  Soissons ,  dont  on  trouvera  des  extraits  dans 
le  ms.  fr.  33076  de  la  Bibliothèque  nationale, 
et  les  conclusions  résumées  dans  un  Mémoire 
imprimé,  Œuvres  de  feu  M.  Cochin,  éd.  in-^" 
(1757),  t.  VI,  p.   269  et  p.  387.  Ces  auteurs 


invoquent  aussi  des  arguments  tirés  du  style, 
de  l'emploi  de  certains  mots ,  de  la  prétendue 
incohérence  des  éléments  de  la  date,  tous  ar- 
guments que  ces  savants  auraient  laissés  de 
côté  s'ils  eussent  été  mieux  au  courant  des  pro- 
cédés d'expédition  et  des  formules  des  actes  de 
Philippe  I";  la  réfutation  des  diverses  objec- 
tions résulte  des  observations  consignées  dans 
notre  introduction. 
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diplômes.  Pour  les  actes  compris  entre  deux  dates ,  on  les  a  classés  à  la  date  la 
plus  récente  à  laquelle  ils  ont  pu  être  expédiés. 

Chaque  acte  est  précédé  d'une  courte  analyse  et  de  l'indication  des  sources. 

Les  sources  manuscrites  ont  été  réparties  en  trois  paragraphes  :  le  premier 
consacré  à  l'original,  le  second  aux  copies  utiles  pour  l'établissement  du  texte, 
le  troisième  aux  copies  inutiles. 

On  se  demandera  s'il  convenait  d'indiquer  les  copies  d'actes  dont  nous  avons 
les  originaux,  nous  entendons  les  originaux  en  parfait  état  de  conservation, 
tels  qu'ils  ont  été  remis  par  la  chancellerie  aux  destinataires.  Mais,  quand 
il  s'agit  de  copies  insérées  dans  des  cartulaires ,  personne  ne  contestera  qu'il 
convienne  de  les  noter,  car  les  rédacteurs  de  cartulaires  ont  pu  introduire 
des  modifications  intéressantes  de  plus  d'un  point  de  vue,  soit  par  exemple 
au  regard  de  l'histoire  des  institutions ,  soit  au  regard  de  la  philologie ,  soit 
encore  pour  l'étude  du  mode  de  transmission  des  actes,  de  telle  sorte  qu'il 
peut  être  nécessaire  non  seulement  d'indiquer  ces  copies,  mais  même  d'en 
donner  les  variantes  (''.  Il  arrive  aussi  que  dans  les  cartulaires  les  actes  sont 
précédés  de  titres  qui  aident  à  en  déterminer  la  nature  (^'.  Pour  les  copies 
plus  modernes,  authentiques  ou  non,  faites  par  des  notaires  ou  desérudits, 
sur  l'original  même  que  nous  possédons,  elles  ont  cet  intérêt  de  nous  per- 
mettre de  restituer  l'histoire  même  de  l'acte,  et,  pour  ainsi  parler,  sa  vie  à 
travers  les  âges,  de  nous  indicjuer,  par  exemple,  à  cpielle  époque  il  a  cessé 
d'être  un  titre  pour  devenir  un  simple  document  historique  '''. 

Pour  ce  qui  regarde  les  copies,  nous  les  avons  réparties  en  deux  groupes, 
le  premier  comprenant  celles  qui,  à  défaut  de  l'original,  doivent  êti-e  retenues 
pour  l'établissement  du  texte,  le  second,  celles  qui,  dérivées  des  copies  du 
premier  groupe  ne  peuvent  être  d'aucune  utilité ,  au  moins  quant  à  l'établis- 
sement du  texte. 

Ainsi,  les  copies  du  premier  groupe  ont  été  faites  directement  sur  l'ori- 
ginal ou  sur  des  copies  aujourd'hui  perdues.  Les  copies  du  second  groupe 
ont  été  faites  sur  d'autres  copies  qui  nous  sont  parvenues. 


'''  C'est  le  cas  pour  les  n°'  II  et  111.   —  '">  Voir  par  exemple  le  privilège  de  Saint-Denis 
n°  XL,  qui  dans  les  cartulaires  est  inlitulé  immunitas.  —  ''^'  Voir  par  exemple  le  n'  XLV. 
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Les  copies  de  la  première  catégorie  ont  été  dassées  non  suivant  Tordre 
chronologique  aaoais  d'après  leur  excellence,  c'est-à-dire  qu'on  leur  a  donné 
un  rang  plus  ou  moins  éloigné,  selon  qu'elles  étaient  présumées  plus  ou 
moins  éloignées  de  l'original.  Il  est  évident  qu'iuie  copie  faite  sur  l'original ,  et 
avec  soin,  par  un  érudit  du  xvii''  ou  xviii'^  siècle,  représente  souvent  mieux 
cet  original  qu'une  copie  faite  par  un  scribe  du  moyen  âge. 

Au  lieu  de  rejeter  les  copies  inutiles  dans  un  paragraphe  spécial,  on  eût  pu 
en  faille  mention  à  la  suite  de  la  copie  d'où  elles  étaient  sorties.  Il  nous  a 
semblé  qu'il  en  serait  résulté  une  certaine  confusion,  que  la  filiation  des 
copies,  loin  d'en  apparaître  plus  claire,  eût  été  moins  facile  à  saisir  et  siur- 
tout  qu'on  n'eût  pas  vu  du  premier  coup  quelles  copies  avaient  été  retenues 
pour  l'établissement  du  texte;  sans  compter  que  dans  le  second  paragraplie  on 
a  dû  rejeter  quelques  copies  dont  il  était  impossible  de  retrouver  l'origine, 
soit  qu'elles  résultassent  de  la  combinaison  de  plusieurs  copies,  soient 
qu'elles  fussent  trop  néghgemment  faites,  mais  dont  il  n'y  avait  certaine- 
ment pas  lieu  de  tenir  compte  poiu-  restituer  l'original  parce  qu'on  n'y  trou- 
vait pas  de  variante  qui  ne  fut  déjà  dans  quelqu'une  des  copies  d'origine 
déterminée. 

n  n'a  pas  paru  qu'on  dût  s'abstenir  de  relever  les  copies  inutiles,  car  il 
convenait  d'informer  le  lecteur  qu'on  les  avait  connues  et  qu'on  les  avait 
volontairement  négligées  dans  l'établissement  du  texte  et  justifier  ainsi  le 
classement  proposé. 

A  l'original  et  à  chacune  des  copies  nous  avons  attribué,  pour  en  permettre 
la  désignation  rapide,  une  lettre  de  l'alphabet,  capitale  italicpie.  L'original  est 
toujours  désigné  par  la  lettre  A;  quand  il  est  perdu,  on  lui  a  réservé  celte 
lettre  afin  qu'on  pût  lui  rendre  sa  place  en  tète  des  copies  au  cas  où  il  vien- 
drait à  être  retrouvé  (''-  Les  autres  lettres  se  suivent  dansl'ordi'e  alphabétique. 
Ainsi,  du  n°  VI,  nous  avons  cpiatre  copies ,  BCDE;  les  trois  premières  5  CZ), 
placées  dans  lui  premier  paragraphe ,  et  toutes  trois  directement  faites  d'après 
A,  ont  seules  été  utiHsées  pour  dresser  le  texte;  la  quatrième,  inutile  puis- 
cpi'elle  est  sortie  de  5,  a  été  rejetée  dans  un  second  paragraphe. 

'"'  Et  c'est  ce  qui  est  arrivé  pour  les  deux  signalés  au  cours  de  i'impression  de  notre  re- 
actes n"'  XV  et  LXXX  dont  les  originaux,  que  cueil.  Voir  aux  Additions  et  Corrections,  p.  43/i 
nous  avions  vainement  cherchés,  nous  ont  été         et  /|3S. 
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A  la  suite  des  manuscrits  nous  avons  indiqué,  suivant  l'ordre  chronolo- 
gique, les  imprimés,  c'est-à-dire  les  publications  qui  ont  été  faites  d'un  acte. 
Ges  textes  imprimés  ont  été  désignés  par  des  lettres  minuscules  italiques,  afin 
d'y  permettre  de  brèves  références,  soit  que  des  copies  manuscrites  en  fussent 
dérivées ,  soit  encore  qu'il  s'agît  d'en  noter  les  variantes. 

En  effet,  pour  un  certain  nombre  d'actes,  ces  imprimés  représentant  des 
copies  perdues,  différentes  des  copies  naanuscrites  parvenues  jusqu'à  nous, 
il  y  avait  lieu  d'en  tenir  compte  pour  l'établissement  du  texte.  Peut-être  eùt-il 
été  préférable  d'indiquer  ces  copies  imprimées  à  la  suite  des  copies  manu- 
scrites du  premier  groupe.  Mais  le  cas  s' étant  présenté  rarement  où  nous  ayons 
dû  faire  état  de  publications  antérieures,  nous  avons  cru  pouvoir,  pour 
conserver  la  symétrie ,  en  maintenir  en  tout  cas  l'indication  dans  le  paragraphe 
consacré  à  la  bibliographie,  quitte  à  indiquer  en  note  leur  utilisation  pour 
l'établissement  du  texte. 

On  n'a  pas  relevé  tous  les  ouvrages  où  les  actes  ont  été  mentionnés.  Il  a 
paru  suffisant  d'indiquer  les  inventaires  d'archives,  les  catalogues  d'actes  et 
les  dissertations  spéciales. 

Enfin,  la  dernière  indication  bibliographique  concerne  les  fac-similé. 

Pour  l'établissement  du  texte,  l'original  étant  conservé,  on  s'est  appliqué 
non  seulement  à  en  respecter  l'orthographe  mais  même  à  en  reproduire  la 
disposition.  Cependant,  pour  l'orthographe,  nous  avons  distingué  les  u  des  i; 
et  les  i  desy.  Les  caractères  alloilgés  de  l'original,  qui  ne  sont  que  des  minus- 
cules plus  élevées  que  les  autres,  ont  été  rendus  par  des  minuscules  grasses 
dites  égyptiennes,  les  capitales  étant  réservées  aux  capitales  et  onciales  de 
l'original.  Les  lignes  de  l'original  ont  été  indiquées  à  l'aide  de  deux  traits  ver- 
ticaux suivis  d'un  chiffre  en  vedette.  La  disposition  des  souscriptions  et  des 
signes  de  validation  a  été  reproduite  dans  la  mesure  où  le  format  du  volume 
le  permettait  ;  quand  nous  n'avons  pu  aligner  les  colonnes  de  souscriptions , 
nous  avons  pris  soin  d'en  indiquer  la  place. 

Quant  aux  actes  dont  les  originaux  ont  disparu,  nous  n'avons  naturellement, 
et  comme  nous  l'avons  dit,  signalé  que  les  variantes  des  copies  issues  soit  de 
l'original,  soit  de  copies  perdues.  Nous  n'avons  pas  donné  le  texte  d'une  copie 
en  rejetant  en  note  les  variantes  des  autres  copies;  mais,  nous  proposant, 
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comme  on  doit  le  faire ,  de  restituer  le  texte  original ,  nous  avons  choisi  dans  les 
diverses  copies  les  leçons  qui,  l'origine  et  la  valeur  de  ces  copies  une  fois  dé- 
terminées, et  par  comparaison  avec  les  originaux,  paraissaient  être  celles  du 
texte  primitif.  Nous  n'avons  que  rarement  proposé  des  restitutions. 

Il  nous  a  paru  trop  périlleux  de  chercher  à  rétablir  l'orthographe  des  mots 
dont  la  forme  a  été  sûrement  altérée  par  les  copistes.  Car  les  originaux 
conservés  permettent  de  constater  qu'à  la  fin  du  onzième  siècle  l'orthographe 
était  flottante;  dans  les  divers  originaux  et  dans  un  même  original,  un  même 
mot  se  présente  sous  plusieurs  formes.  Nous  nous  sommes  contentés  de  choisir 
entre  les  orthographes  fournies  par  les  copies  celles  qui  paraissaient  les  plus 
voisines  de  l'usage  du  onzième  siècle.  Pour  la  diphtongue  ae,  elle  est  notée 
dans  les  actes  originaux,  tantôt  par  ae,  tantôt  par  œ  et  plus  souvent  par  un  § 
équivalent  de  œ,  rarement  par  e.  Aussi  n'avons  nous  pas  hésité  à  conserver 
¥œ  de  certaines  copies  du  xvii*'  siècle ,  encore  que  souvent  cette  notation  ne 
représente  pas  celle  de  l'original,  puisque  aussi  bien  l'usage  de  cette  nota- 
tion est  constaté  pour  le  temps  de  Philippe  I""".  Pareillement,  pour  le  W 
initial  on  peut  le  conserver,  car  on  le  rencontre  dans  quelques  originaux  à 
côté  de  Fh.  ' 

Telle  est  la  méthode  que  nous  avons  suivie  pour  l'établissement  du  recueil 
des  actes  de  Philippe  I"^"^. 

Un  ouvrage  dont  les  éléments  étaient  aussi  dispersés  n'a  pu  être  exécuté 
sans  solliciter  l'aide  d'un  grand  nombre  d'érudits.  Quand  même  nous  avons 
visité  toutes  les  archives  et  bibliothèques  où  des  actes  de  Philippe  P''  avaient 
été  signalés  soit  sous  la  forme  originale  soit  sous  forme  de  copie ,  et  aussi  les 
dépôts  où  nous  avions  des  raisons  d'espérer  en  rencontrer,  quand  même 
nous  avons  copié  ou  collationné  tous  les  textes  que  nous  avons  utilisés,  sauf 
un  très  petit  nombre ,  encore  avons-nous  dû  demander  à  MM.  les  archivistes 
et  bibliothécaires  de  France  et  de  l'Etranger,  des  renseignements  préliminaires 
ou  complémentaires,  et  c'est  un  devoir  pour  nous  de  rendre  ici  témoignage 
de  l'obligeance  infatigable  avec  laquelle  ils  ont  mis  à  notre  service  non  seule- 
ment la  connaissance  qu'ils  ont  des  documents  confiés  à  leur  garde ,  mais  aussi 
leur  science  paléographique  et  diplomatique  comme  le  fruit  de  leurs  re- 
cherches sur  l'histoire  locale. 
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Mais  il  est  un  érudit  envers  qui  nous  sommes  tenus  à  une  reconnaissance 
particulière,  M.  Léon  Levillain,  qui,  avec  un  amical  dévouement,  s'est 
ipiposé  la  tâche  de  relire  toutes  les  épreuves  du  présent  recueil  et  de  l'intro- 
duction. M.  Levillain  en  nous  signalant  des  documents  qui  avaient  échappé  à 
nos  recherches  comme  aussi  des  fautes  que  nous  avions  commises  a  contribué 
à  rendre  notre  travail  moins  imparfait. 

Maurice  PROU. 
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loSg,  28  mai.  —  Reims. 

Philippe  I" ,  à  l'occasion  de  son  sucre  et  pendant  la  cérémonie  même ,  délivre  à  l'arclie- 
véaue  de  Reims,  Grrvais,  nnprivilècje  en  faveur  des  éfjlises  Notre-Dame,  Saint-Remi,  el 
des  autres  églises  de  Reims. 

Diplôme  perdu ,  mentionné  dans  ie  récit  du  sacre  de  Philippe  I". 

A.  Original  du  récit  du  sacre,  perdu. 

B.  Copie  du  xiu°  s. ,  Bibliothèque  du  Vatican ,  ins.  Ottoboni  811" '"',  fol.  1 1 3 ,  sous  le  titre  :  «  Exem- 

plar  régie  prolessionis  n.  —  C.  Copie  de  l'an  1676,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentorum 
histnriw  aquitanicœ  tomns  III,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12765,  p.  3o7,  sous  le  titre  : 
«Exemplar  regiae  assessionis n ,  d'après  un  ms.  de  Chantoin  '^'.  — ^  D.  Copie  du  xvii°  s.,  dans 
Libériez  et  privilèges  de  l'église  gallicane.  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  nouv.  acq.  7132 
(anc.  Brienne,  vol.  i5i),  p.  17/1,  d'après  un  ms.  de  l'église  de  Beauvais. 

E.  Copie  du  XVI 1"  s.,  par  Pierre  Dupuy,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  4^99, 
fol.  .So ,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvii'  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  De  Camps , 
vol.  8,  fol.  45,  d'après  y. 


'''  Ce  manuscrit  a  appartenu  à  Paul  Petau, 
dont  il  porte  la  devise  grecque.  Nous  en  de- 
vons la  transcription  à  M.  J.  Calmette,  ancien 
membre  de  l'Ecole  française  de  Rome. 

'"'  On  peut  se  demander  si  ce  manuscrit  de 
l'abbaye  de  Chantoin  ne  serait  pas  celui-là 
même  cjui  a  passé  dans  la  bibliothèque  de 
Petau,  c'est-à-dire  le  ms.  Ottoboni  cité  en  B. 

CHARTES  ET  DIPLÔMES.  —  I. 


11  n'y  a  pas  de  différence  essentielle  entre  B 
et  C;  et  l'on  remarquera  qu'en  C,  assessionis 
est  une  faute  de  lecture  pour  professionis.  En 
ce  cas,  Estiennot  n'aurait  pas  copié  directe- 
ment le  ms.  de  Chantoin  qui  ne  pouvait  plus 
se  trouver  à  Chantoin.  On  peut  encore  sup- 
poser que  le  ms.  de  Chantoin  n'était  qu'une 
copie  du  ms.  B. 


Dn'iHur.nii: 


PHILIPPE  F. 


[i  o()o] 


a.  Bodin,  Les  six  livres  de  la  République,  i.  I,  c.  ix,  éd.  1676  et  éd.  iSyy,  p.  i35;  3°  éd., 
1678,  1.  I,  c.  VIII,  p.  99  (rotée  par  erreur  69),  d'après  un  ms.  de  Reims'''.  —  b.  Papire 
Masson,  Annalinm  libri  quatuor,  p.  aSo;  2°  édit.  (1678),  p.  2i4,  d'après  un  ms.  de  Reims'"'. 

—  c.  Nicolas  Vignier,  La  bibliothèque  histariale ,  t.  II,  p.  739,  d'après  un  ms.  de  l'église  de 
5              Beauvais.  —  d.  Binius,  Concilia  generalia  et  provincialia,  t.  IIl,poj-s//,  p.  ii3i;  2"  édit. , 

t.  III,  pars  II,  p.  327,  d'après  b.  —  e.  Preuves  des  libériez  de  l'église  gallicane,  éd.  iGSg, 
p.  111;  2°  éd.  (i65i),  t.  I,  p.  222,  d'après  E.  —  f.  DuChesne,  Historiée  Francoruin  Scrip- 
tores ,  t.  IV,  p.  161,  d'après  B.  —  g.  Conciliorum.  omnium  generalium  et  provincialium  collectio 
regia,  t.  XXV,  p.  697,  d'après  d.  —  h.  Godefroy,  Le  cérémonial  françois ,  t.  I,  p.  130, 
10  d'après  B.  —  z.  Chifflet,  Histoire  de  l'abbaye  royale  et  de  la  ville  de  Tournas,  p.  S 17,  d'après /". 

—  /.  Labbe,  Sacrosancta  concilia,  t.  IX,  col.  1107,  d'après  y^  et  un  ms.  de  Sirniond.  — 
A'.  Mai'lot,  Metropolis  Remensis  historia,  t.  II,  p.  117,  d'après  y.  —  /.  Hardouin,  Acta  conci- 
liorum, t.  VI,  pars  I,  col.  1069,  d'après  d  f  et  un  ms.  de  Simiond.  —  m.  [Lancelot],  Mé- 
moires concernant  les  pairs  de  France,  Preuves,  p.  6,  d'après  y /i  A.  —  n.  Sacrosancta  con- 

i5  cilia,  éd.  Venise  (1730),  t.  XII,  col.  55,  d'après  y.  —   0.  Gallia  christiana,  t.  X,  instru- 

menta, col.  22,  d'après  j.  —  p.  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI,  d'après  C  et  f.  — 
0.  Mansi,  Sacroram  concilioram  nova  et  amplissima  collectio,  t.  XIX,  col.  923,  d'après  j. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  69. 

Anno'"'  incarnationis  dominicç ''''  .M.  .LVIIII.'"',  indictione  .XII.'''',  régnante  Hein- 

20  rico  rege  anno  .XXXII. '"'  eadem  die'*^  complète '»',  .X.  kai.  junii'''"^',  episcopatus ''' 

autem  'J'  domni  Gervasii  ''')  anno  '''  .1111. ,  in  '"'  die  sancto  '"'  Pentecosten  '"',  Philippus 


'"'  Le  texte  a  été  établi  d'après  B  Cl,  et  en  outre ,  pour  la  première  partie  seulement,  d'après  Dab  cj, 
car  le  ms.  D  et  les  imprimés  a  b  c  j  s'arrêtent  avant  Tune  fecit  etc.  Nous  suivons  l'orthographe  de  B. 
—  "='  incarnationis  dominicç  omis  par  D  a  b  c.  —  ''''  .MLVIIl.  a,  millésime  sexagesimo  b.  — 
''"  indictione  .XII.  omis  par  a.  —  '''  régnante  Henrico  rege  .XXXII.  C,  Henrico  régnante 
.XXXII.  D  a  b  c,  Ilenrici  régis  anno  .XXXII.  j  l.  —  <"  eadem  die  omis  par  D  a  b  c  h  — 
<s'  completo  omis  par  D  ah  c.  —  ">'  et  .1111.  kal.  junii  D  b  c,  .1111.  kal.  junii  a,  omis  par  j  l.  — 
'■'  pontificatus  j  l,  episcopatus  autem  domui  Gervasii  anno  .1111.  omis  par  D  a  b  c.  —  'J'  autem 
omis  par  j  l.  —  "='  Gervasii  archiepiscopi  j  /.  —  '"  anno  omis  par  j  L  —  '"'  in  omis  par  j  l  — 
'"'  sancto  omis  par  D  a  b  c  j  l.  —  '"'  Pentecoste  C,  Pentecostes  a  b  c  j  l.  Entre  Pentecostes  <■/ 
PhUippus  /  et  l  intercalent  .XXllI.  maii. 


<''  «Je  mettray  les  mots  ainsi  qu'ils  sont 
extraits  de  mot  à  mot  de  la  lîibliothèque  de 
Rheims ,  d'un  ancien  livre  qui  commence  Juliani 
ad Ervigium  regem.  »  (Bodin,  éd.  1576,  p.  i35.) 

'^'  «  Vêtus  formula  regum  Franciae  conse- 
crandorum  in  bibliotheca  ecclesiae  Bellova- 
censis    adhuc    senatur;   ad   ejus  prœscriptum 

Philippus  in  regem  unctus  est Rhemis 

quoque  in  actis  publicis,  Philippi  consecratio 


reperitur  quam  describi  et  Lutetiam  ad  me 
transmitti  procuravi.  »  (Papire  Masson,  éd. 
1577,  p.  229.) 

'''  Henri  I"  avait  été  sacré  à  Reims ,  le  jour 
de  la  Pentecôte  (id  mai)  de  l'an  1027.  Les 
années  de  son  règne  sont  comptées  ici  d'une 
Pentecôte  à  une  autre,  de  telle  sorte  que  la 
32'  année  de  son  règne  se  terminait  le  jour  de 
la  Pentecôte  1069. 


[]o6o]  PHILIPPE  P.  3 

rex  hoc  ordine  in  majore  '"'  çcclesia  ante  aitare  sancte  Marie  a  Gervasio  archiepis- 

copo  ''''  consecratus  est 

Tune  fecit  ipse  Phiiippus  preceptum,  sicut  antecessores  sui  fecerunt,  de  rébus 
sancte  Mariç  et  Remensi  '"'  comitatu ,  et  de  rébus  sancti  Remigii  et  de  ceteris  abba- 
tiis ,  cjTiod  firmavit  ''''  eicpie  subscripsit  '"l  Subscripsit  etiam  archiepiscopus ,  nam  ibi 
constituit  eum  summum  cancellarium  sicut  antecessores  sui  antecessores  suos  fece- 
rant  et  ita  consecravit  '"^  eum  in  regem ..... 


II 


loGo,  après  le  4  août 


(1) 


Dreux. 


Philippe  /""  confirme  de  sa  souscription  un  diplôme  de  son  père  Henri  I"  portant  conjir-  i  o 
mation  de   la  donation   par  Aubert,  fils  de  Ribaad,   au  monastère   de   Saint-Père  de 
Chartres,  de  l'église  Saint-Germain  de  Brezolles  et  de  divers  biens  attribués  à  la  dite  église 
et  tenus  en  bénéfice  du  roi. 

A.   Original.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  5io  mm.;  largeur,  35o  mm.  Archives     i5 
départementales  d'Eure-et-Loir,  H  Sgg  '^'. 


majo 


(b) 


a  venerabiii  archiepiscopo  D  a  b  c  j  l.  —  '■='   et  de  Remensi  /. 


(<l)  fi,,, 


timi  C.  —  f'''  sub  svxbscripsit  B.  —  "^  consecratum  C. 


'^'  Le  diplôme  de  Henri  I"  est  daté  de 
Dre>i\,  l'an  io6o.  C'est  aussi  à  Dreux  que 
Philijjpe  I"  fit  apposer  sa  souscription  au  bas  du 
diplôme  de  son  père ,  la  seconde  année  de  son 
règne.  Nous  pouvons  en  conclvu-e  que  cette 
confirmation  fut  donnée  peu  après  la  mort  de 
Henri,  dont  le  diplôme  n'avait  peut-être  pas 
été  expédié ,  et  que  les  années  du  règne  de 
Philippe  ont  été  comptées  du  jour  de  son  sacre , 
le  20  mai  loSg.  La  seconde  année  de  Phi- 
lippe s'étendrait ,  dans  cette  hypothèse ,  du 
2  3  mai  io6o  au  22  mai  1061.  Nous  croyons 
cependant  que  la  confirmation  qu'il  a  faite  du 
privilège  de  son  père  doit  se  placer  en  1060. 
En  effet  nous  remarquons  parmi  les  person- 
nages qui  l'ont  assisté,  un  certain  Hugo,  qua- 
lifié acaliculas  (pour  a  calicalis)  c'est-à-dire 
bouteiller,  lequel  d'ailleurs  est  qualifié  butilla- 


rius  et  pincerim  dans  H  et  I,  baticulariiis  dans 
l'acte  n°  III  du  présent  recueil.  Ce  Hugues  était 
bouteiller  de  Henri  I";  il  figure  avec  cette 
qualité  parmi  les  témoins  d'un  privilège  de 
ce  roi  pour  Saint-Martin  des  Champs,  donné 
en  1060  [Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI, 
p.  606).  D'autre  part,  dès  l'année  1060,  Gau- 
tier souscrit  comme  bouteiller  [pincerna)  à  un 
diplôme  de  Philippe  I"  pour  Saint-Denis  (voir 
ci-dessous  n°  IV).  Ce  Gautier  était  le  fils  de 
Hugues  (voir  Depoin,  Cartalaire  de  l'abbaye  de 
Saint-Martin  de  Pantoise,  p.  298). 

'''  Au  bas  de  la  charte  :  «  Représentées 
le  onze  décembre  mvii"  quarante  un ,  tran- 
scrittes  et  insérées  dans  les  registres  de  la 
Chambre  des  comptes  en  exécution  de  la  dé- 
claration du  Roy  du  quatorze  mars  deinier. 
Noblet.  » 


4  PHILIPPE  r.  [1060] 

B.  Copie  du  \iii°  s.,  dans  ie  Livre  cVaryent  de  Saint-Père  de  Chartres,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  10101,  loi.  22,  sous  la  lubrique  :  «De  ecclesia  de  Bruerol.  ab  Alberto  et  Agoberto 
episcopo  data  et  a  rege  Henrico  cuni  aHis  pluribus  donariis  confirmata  »  ;  copie  aljrégée  s'ar- 
rêtant  avec  «  consuetudo  reqniratur  »  (3 fi"  hgne  de  i4  ).  —  B' .  Autre  copie  du  xni°  s.,  dans 

5  le  même  Livre  d'argent,  loi.  65  v°,  sous  la  ruljrique  :  n  Privilegium  Henrici  régis ,  donum 

ecclesie  sancti  Germani  de  Bruerol.  factum  ab  Alberto  filio  Rilaaldi  continens  et  cum  hber- 
tate  ejusdem  ecclesie  plurima  ad  eundem  locum  lacta  donaria  comprehendens.  Capitulum  I  »  ; 
copie  intégrale.  —  C.  Copie  de  l'an  1289,  dans  un  vidimus  délivré  par  le  roi  Philippe  IV, 
daté  de  Champeaux-en-Brie ,  février  1288  (3289  n.  st.).  Archives  départementales  d'Eure- 

10  et-Loir,  H  399,  11°  2 ,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xvin"  s. ,  collationnée  par  PorUer,  conseiller 

maître  de  la  Chambre  des  Comptes ,  Archives  nationales,  K  177,  n°  2  1,  d'après  yl.  —  E.  Copie 
du  xviii"  s. ,  faite  pour  Gaignières ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  5/|  1 7,  p.  2  1 5 ,  d'après  A. 

—  F.  Copie  du  xvin"  s. ,  coUationnée  par  Porber,  conseiller  maître  de  la  Chambre  des  Comptes , 
Archives  nationales,  K  177,  n°  31'",  d'après  C.  —  G.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  de 

10  l'Arsenal,  ms.  998,  p.  i3^  et  396,  d'après  B  et  B'. 

H.  Copie  du  xii"  s. ,  remaniée ,  dans  le  Veias  Agano ,  Bibliothèque  de  Chartres ,  ms.  1 060 ,  fol.  85  , 
sous  le  titre  :  «  Cap.  I.  De  rébus  datis  et  ecclesia  data  saucto  Petro  ab  Alberto  per  consen- 
sum  régis  et  apicibus  ».  —  /.  Copie  du  xii°  s.,  remaniée,  dans  l'autre  exemplaire  du  Vetas 
Agano,  Bibliothèque  de  Chartres,  ms.  1061,  p.    i4^3   [al.  fol.  73). 

20  /.  Copie  du  xvn°  s. ,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentoram  historiw  tomus  XV,  Bibbothèque  de  l'Ar- 
senal, ms.  1007,  p.  3i4,  d'après  H.  —  A.  Copie  du  xviii"  s.,  faite  pour  Gaignières,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  blii'j,  p.  4o2  ,  d'après  H.  —  L.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibbothèque 
nationale.  Collection  Moreau,  vol  36,  fol.  133,  d'après  k. 

a.  Sainte -Marthe,  Gallia  christiana,  t.  II,  p.  487,  d'après  H  et  /;  texte  abrégé.  —  h.   Gallia 
2 5  christiana,  t.  VIII,  instrumenta,  col.   3oi,   n°  xvii,  d'après   H  ou  /;   pubbcation  partielle. 

—  c.  Becueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI,  p.  602,  n"  xxxiv,  d'après  J.  —  d.  La- 
banoff,  Recueil  de  pièces  historiques  sur  la  reine  Anne,  pièces  justificatives,  p.  24,  n°  xi, 
d'après  c.  —  e.  Guerard,  Cartulaire  de  l'abbaye  de  SainlPère  de  Chartres,  t.  I,  p.  127, 
d'après  H. 

3o  IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  70.  —  R.  Merlet,  Inventaire  sommaire  des  ar- 
chives départementales ,  Eure-et-Loir,  t.  VIII,  p.  53,  H  099,  et  introduction,  p.  10. 

In'"'  nomine  sanctae  et  individue  Trinitatis.  Ego  Henricus  '''',  gràtia  Dei  Franconim 
rex.  Cum  regalis  solium  dignitatis  multiplex  virtutum  cultus  exornet,  Il  -  liberalitas 

î")  L'original  est  tout  entier  écrit  d'une  même  main.  On  doit  en  conclure  que  le  diplôme  de  Henri  I" 
a  été  récrit  à  la  chancellerie  roy<de  lorsque  son  successeur  y  a  apposé  sa  souscription  et  probablement 
son  sceau.  —  C')  Hainricus  /.  Nous  donnons  ici  les  variantes  de  H  et  de  I  [sauf  les  variantes  pure- 
ment orthographiques  telles  que  e  pour  <ts),  afin  de  montrer  les  modifications  que  le  moine  Paul,  rédac- 
teur du  Vêtus  Agano  a  fait  subir  aux  chartes  qu'il  a  insérées  dans  son  cartulaire. 
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tamen  et  munilicentia  inter  has  precipuum  lociim  tenet ,  quarum  effectus  multorum 
necessitatibus  condescendat  et  justorum  ||  ^  petitionibus  satisfaciat.  Notum  sit  ergo 
omnibus  sanctae  matris  ecdesie  fideiibus  et  nostris,  tam  presentibus  quam  et  futuris, 
quod  quidam  fidelis  noster  ||  *Albertus  nomine ,  Ribaldi  scilicet  nobilissimi  viri  fdius  '"', 
nostrae  serenitatis  adiit  presentiam ,  rogans  et  obnixe  postulans  ut  regali  pie—  li  ^— tate''"'  î> 
nostre  munificentie  aurem  assentando  suis  precibus  inclinare  dignaremur  quatenus 
quod,  Deo  inspirante,  maturaverat'"'  im— p— plere,  nostre  liberalitatis  assensu, 
ad  efFectuni  ducere  quivisset,  videlicet  ut  quandam  ecclesiam,  quam  Ribaldus  pater 
ejus  ''''  in  honore  beati  l!  ''  Germani  episcopi  '"'  cementariorum  opère  in  Bruerolensi 
vico  pro  salute  sue  anime  '"^  construxerat ,  regia  quidem  voluntate  liceret  ei  dare  lo 
Il  *  beato  Petro,  apostolorum  principi,  et  monachis  sibi  famulantibus  in  cçnobio 
quod-situm  est  non  longe  a  menibus  Carnotine  urbis,  atque  ex  rébus  quas  ||  ^  ex  ''' 
nostro  beneficio  posjidere  videbatur,  prefatam  çcclesiam  tam  ipse  quam  ejus  fideies ,  pro 
Dei  amore,  nosta  favorabili  clementia,  locupletare  liberaliter ''''  po—  ||  '"— tuissent '"'. 
Cujus  justam  ac  Deo  acceptam  petitionem  judicantes,  cum  episcopo  Agoberto,  in  i5 
cujus  diocesi  eadem  ecciesia  'J'  est,  necnon  et  obtimatibus  nostris  qui  nobiscmii 
aderant  II  '^  présentes  ''"',  dignum  duximus  pro  nostra  salute  et  integrilate  regni  '*' 
assensum  prebere  intentioni  ejus  '™'.  Damus  itaque  ei  licentiam  ut  et  memoratam 
ecclesiam  ex  nostro  ||  i"'  beneficio  quod  possidet,  amplificet  atque  nielioret  '"',  et 
quicquid  ei  conferre  ac'°'  amnuere'P'  voluerit ,  ita  sit  liberum  atque  ab  ommi  judiciaria  20 
potestate  ||  ^^  solutum  ut  idem  fidelis  noster  Albertus  actenus  a  nobis  tenuit  liberum 
atque  solutum,  cpiatinus  monachi  Deo  ibidem  ''''  famulantes,  sine  uUa  incpiietu- 
dine  cujuslibet  ||  ^"  secularis  hominis  noctes  diesque  orationibus  insistentes  aliisque 
bonis  operibus  vaccantes  '"■',  quietam  agant  A'itam.  Placuit  quoque  '"'  serenilati  nostre 
auctoritate  regia  II  ^*  interdicere  ne  quis  umquam  per  succedentia  tempora  huic  25 
operi'*'  qUod  cudimus  aliqua  temeritate  présumât  contraire  neque  de  rébus  quas 
jam  dédit  vel  daturus  est  ("'  fidelis  noster  ||  "^  Albertus,  sive  alii  homines,  nec  in 
magno  necinparvo,  minuereaudeat,  neque*''  corvedis  neque  exactione  qualibetpre- 

(^)  quidam  meus  fidelis  Albertus  nomine ,  filius  scilicet  Ribaldi  nobib'ssimi  viri  HI.  —  ('')  pie- 
tnti  7.  —  (■=)  maturabat  HI.  —  ('')  quam  pater  ejus  fidelis  noster  Ribaldus  HI.  —  ('')  Altissio- 
dei-ensis  episcopi  HI.  —  C)  anime  sue  HI  —  fe)  ex  omis  par  I.  —  "''  liljeraraliter  A.  —  (')  qui- 
vissent  HI.  —  (J)  ecciesia  eadem  HI.  —  (4  présentes  aderant  HI.  —  W  regni  nostri  HI.  — 
H  sue  HI.  —  (")  atque  melioret  omis  par  HI.  —  (°)  et  HI.  —  (p)  annuere  /.  —  ('i)  iljidem 
Deo  HI.  —  !■■)  vacantes  /.  —  (»)  ergo  HI.  —  W  huic  nostre  munificentie  operi  HI.  —  (")  est  pre- 
late  ecclesie  fidelis  HI.  —  W  A  partir  d'ici,  le  texte  da  Vêtus  Agano  diffère  entièrement  du  texte 
du  diplôme  de  Henri  I"  ;  le  moine  Paul  a  abrégé  le  diplôme  royal  en  même  temps  qu'il  y  a  inséré  la 
charte  d'Aabert  imprimée  ici  soas  le  n°  III.  Nous  donnons  le  texte  de  H,  avec,  en  notes,  les  va- 
riantes de  I  :  « audeat  neque  hujus  ecclesie  homines  corvedis  premat  neque  banno  necuie 
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fatç  çcclesiç  homines  premat,  set  securi  et  ||  ^"^  liberi  maiieant  et  monachis  prefate 
ecclesiç,  ut  decrevimus,  serviant  et  su;i  débita  solvant,  id  est  teloneum,  bannum, 
vicariam  et  omne  districtmn  quod  II  '^  humanalex  ab  hominibus  jubet  exsolvi.  Jus- 
simus  etiani  in  hac  paginula  carptim  adnotari  cpiç  a  fideli  nostro  pi'efato  Alberto 

5  data  sunt  sive  a  fi— Il  ^^-delibus  suis,  ut,  cum  régie  dignitatis  sigillo  in  calce  hujus 
operis  fuerint  subnixa,  quicunqxie  ex  adverse  ire  temptaverit,  qiiincpiaginta  aui'i 
libras  ||  -°  prius  persolvat  et  ejus  conalus  adnichiletur.  Dédit  ergo  beato  Petro  pre- 
dictam  ecclesiam  cum  atrio  et  décima  quam  in  sua  manu  habebat ,  censum  quoque 
Il  ^^  totius  vici  cum  décima  mercati,  et  omne  holus  mercati  jure  quod  accipi  potest 

10  cum  pugillo  salis  quod  a  singulis  accipitm'  salinariis;  dédit  et  duas  II  ^^  partes  furni 
terramque  Hugonis  Monielli  cum  pratis  propriis,  terram  quoque  Guaiterii  Costati 
cum  iuco ,  proprias  cvdturas  cum  luco  post  mortem  carnis  ;  in  bosco  sancti  Reiuigii , 
Il  '-^  agripennarium  ununi  ciun  pasnadio  porcorum  monachoruiu.  Altare  quoque 
predicte  ecclesie  quam  tenuerat  in  lisco  Agobertus  presul  sancto  Petro  concessit 

i5  perpetuo  ha-||  "''— bendum;  Rodbertus  de  Fossatis  in  Fontanis  A-illa,  unius  ai^atri 
terram;  Gualterius  Palai'dus,  terram  cpie  dicitur  Bulfiniacus;  Hersindis  matrona, 
medietatem  ecclesiç  Cruciaci  II  '^  cum  omnibus  quas  sibi  ^adebatur  habere  rébus. 
Set  et  monachis  sancti  Pétri  memoratus  Albertus  concessit  liberum  transitum  ut 
neque  de  piscibus  neque  de  coriis  neque  de  ||  ^^  rébus  monachorum  per  terram 

3o  suam  transeuntibus  ulla  muquam  consuetudo  requiratur.  Hanc  autem  cartam,  ut 
inconvulsa  semper  luaneat,  obtimatum  nostrorum  il  ^''  manibus  roborandam  tradi- 
dimus,  quorum  etiam  nomina  subscribere  jussimus,  anno  Henrici  régis  regni  .XXX. 

teloneo  neque  vicaria  neque  exactione  qualibet  (")  gravet  aut  (°)  sollicitet,  set  (')  liberi  ab  omni 
consuetudine  seculai-ium  hominum  securi  ac  liberi  v)  inhabitent  et  monachis  prefatf  ecclesie  ser- 
viant et  sua  débita  persolvant  (').  Quod  si  quis  presumptor  aut  insanus  contra  hanc  auctoritatem 
nostram  temere  quicquam  agere  presumserit,  quinquaginta  libras  persolvat  aiiri  et  ejus  ineffîcax 
remaneat  conatus  (v.  Placuit  etiam  nostre  pietati  huic  operi  addere  (')  atque  cartam  subscribere 
l'actam  jussione  iidelis  nostri  Alberti  de  rébus  quas  ipse  jam  dédit  prefate  W  ecclesie  et  quas  post 
mortem  corporis  relinquere  decrevit  necnon  et  cetera  dona  que  suo  assensu  fidèles  ejus  largiti 
sunt  ut  in  calce  ipsius  nostro  nomine  nominibuscpie  primatum  nostrorum  atque  W  régie  dignitatis 
sigillo  corroborata  ,  rata  et  inviolata  in  eternum  permaneant.  Ad  occasum Ici  H  H  I  inter- 
calent la  charte  d'Aaherl,  publiée  plus  loin  sous  le  n°  III ,  jusqu'à  contradicere  voluerit,  cum  Anna 
et  Caipha,  Anania  et  Saphlra  et  Juda  traditore,  nisi  resipuerit  et  ad  satisfactionis  remedium 
confugerit,  in  inferno  trusus  pœnas  luat  perpétuas  v*).  -S*.  Radulti  W  coinitis  etc.;  voyez  plus  loin 
les  variantes  des  souscriptions. 

(*)  qualibet  exactione  /.  —  (')  ac  I.  —  v:  sed  I.  —  W  ac  liberi  omis  par  I.  —  (')  sua  persolvant  dé- 
bita /.  —  \v  conatus  inelficax  remaneat  /.  —  W  reddere  /.  —  (')  prelibate  7.  —  (')  ac  I.  —  ['}  perpé- 
tuas luat  panas  /.  —  r)   Rodulfi  T.  — 
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Il  28  Radxiifi  W  comitis;  Gualterii  (•■'  comitisW, 
filii  ejus  '*"'  ;  Hugonis  comitis  ;  Alberti  qui  II  -'  hanc 
donationem '"'  fecit;  Teudonis,  fratris  ejus;  Gua- 
rini ,  fratris  ejus  t*^'  ;  Frederici  '"'  ;  Il  ^°  Balduini  ; 
Simonis;  Agoberti  '""'  episcopi;  Hugonis  decani; 
Guilleimi  '"'  prepositi;  Il  ^^  Sigonis  'J'  archidia- 
coni  ''''  ;  Ascelini  ;  Genzeiini  '*'  decani. 

Il  32  Actum  ''"'  Drocis  castro  publiée ,  in  aula 
régis,  anno  incarnationis  II  ^^  dominice  milie- 
simo  .LX.  Item,  post  mortem  patris  '°\  Philipus 
rex  cum  II  ^^  matre  regina ,  hanc  cartam  firmaA  it 
Drocis  Castro  in  sua  aula  ||  ^^  et  Balduino , 
comitiFiandrensi,  et  ceteris  fideiibus  suis  robo- 
randuni  tradidit  :  Il  ^^  Simoni ,  fdio  Radulfi  co- 
mitis; Tedbaldo  de  Monte  Morentie;  Hugoni 
acalicidi '""'',  Il  ^^  Adelardo  cubicuiario;  Inger- 
ranno,  régis  pedagogo;  Hugoni  Dublello;  Il 
3^  Radberto  Rufo;  Guadoni. 


[Locas  sicjiUi.] 


Signumj 


umlcru 

r 


ucis  a  Phiiipo   rege, 
anno  secundo  sui 


(»)  Les  noms  des  témoins  précédés  de  ■^  dans  H;  h  premier  (Rodnlfi)  et  le  dixième  (Dagoberti) 
seah  précédés  du  même  signe  dans  I.  —  C")  Walterii  H.  —  ^"'1  comitis  omis  par  I.  —  W  Radulfi  H. 
■ —  W  largitionem  HI.  —  W  -S*.  Teudonis ,  fratris  Alberti.  -S*.  Guarini ,  fratris  ejusdem  H,  Teu- 
donis et  Guarini ,  fratrum  ejus  /.  —  fe)  Frederici  dapiferi  /.  —  P^)  Dagoberti  /.  —  (')  Willelmi  /. 
—  (j)  -S*,  signum  Sigonis  H.  —  C*)  archidiaconi  omis  par  H.  —  W  Gencebni  HI.  —  (■")  Actum 
jusqu'à  Item  inclus,  omis  par  HI.  —  (")  Post  mortem  autem  HenriciW  régis,  secundo  anno  regni 
sui,  Philippus  rex  W  cum  regina  maire  sua,  Drocis,  in  sua  caméra  W  hanc  cartam  (v  domno 
Alberto  exorante ,  manu  propria  firmavit  manibusque  suorum  corroborandam  tradidit.  Balduinus , 
Flandrensis  cornes  W.  Simone,  Raduili  comitis  filius  W.  Tedbaldus  (')  de  Monte  Morentie.  Hugo, 
butiUarius  (').  Adelardus,  ciibicularius  (').  Ingerrannus,  pedagogus  régis  W.  Hugo  DublellusW- 
Radbertus  Rufus  (')  H.  —  (°)   acaliculi  écrit  au-dessus  de  Hutfoni  A. 


il  Hainrici  /.  —  (*)  Philippus  rex  secundo  anno  regni  sui  /.  —  (')  in  sua  caméra  Drocis  /.  —  r)  banc 
cartam  rejeté  après  manu  jiropria  /.  —  (')  Balduino  Flandrensi  comiti  /.  —  (v  Simoni  /.  —  l'j  filio  /.  — 
W  Tedbaldo  I.  —  (')  Hugoni  pincerne/. —  (')  Adelardo  cubicuiario  /.  —  ^*)  Ingelranno  pedagogo  régis  I. 
—  W  Hugoni  Dublello  omis  par  1.  —   (")   Rodberto  Rufo  /. 

'''  Acaliculi,  mot  déformé  de  a  calicalis,  du  x°  siècle  par  l'abbé  Adson  (Mabillon,  ylcta 
c'est-à-dire  «  minister  a  caliculis  n ,  comme  on  lit  sanctor.  ord.  s.  Benedicti ,  saec.  II ,  p.  835  ) ,  citée 
dans  la  Vita  sancti  Bercharii,  composée  à  la  fin         par  Du  Gange,  Glossarinm,  au  mot  Calicnlas. 
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m 

1060'''.  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  une  charte  d'Aiibert,  fils  de  Ribaud,  portant 
donation  de  l'église  de  Brezolles  à  l'abbaye  de  Saint-Père  de  Chartres,  et  énuniérant  les 
5    biens  donnés  à  ladite  église  par  les  fidèles  d'Aubert. 

A.  Original'''.    Parchemin.    Hauteur,   48o  mm.;    largeur,    /|3o  nun.  Archives  départementales 

d'Eure-et-Loir,  II  SgS. 

B.  Copie   du  xviii'   s.,  faite  pour  Gaignières,   Bibliothèque   nationale,    nis.   lat.  blii'j,f.  21"], 

d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii'  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  a^, 
10  loi.  1,  d'après  B. 

D.  Copie  du  xii°  s.,  remaniée  et  insérée  dans  le  diplôme  de  Henri  I"  (publié  plus  haut  sous  le 
n°  il),  dans  le  Velus  Arjano,  Bibliothèque  de  Chartres,  ms.  1060,  loi.  86.  —  E.  Copie  du 
xn'  s.,  remaniée  comme  en  D,  dans  l'autre  exemplaire  du  Vetas  Agaiio,  Bibliothèque  de 
Cliartres,  ms.  1061,  p.  i/iS  {al.  loi.  74). 

lï)  J'\  Copie  du  xiil°  s.,  legèi'ement  remaniée,  dans  le  Livre  d'argent  de  Saint-Père  de  Chartres, 
Bibliothèque  nationale,  nis.  lat.  10101,  fol.  66,  sous  la  rubrique  :  «Cap.  IIII.  Donatio 
ecclesie  sancti  Germani  de  Bruerolis  coiitinens  plurima  et  ab  ipso  et  ab  aliis  facta  donaria»; 
copie  s'arrêtant  avec  «  llerberto  de  Biu'seriis  (  9.5'  ligne  de  A  )  anno  11°  regni  Philippi  régis  ». 

a.  Guérard,  Cartulaire  de  l'ahbaye  de  Sainl-Père  de  Chartres,  t.  1 ,  p.  138,  d'après  D. 

20  liNDiQ.  :  1\.  Merlet,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales,  Eure-et-Loir,  t.  VIII,  p.  53, 
H  3y8. 

Ad  occasuiu  cuncta  secularia  ruitura'"'  et  e  contrario  celestia  perpetuaiiter''"'  man- 
sura  divinorum    voluniinum    scriptura  tcstatur  '"'  simulque '''    precipit   omnibus  '^' 

» 
(')  ruitura  secularia  DE.  Il  est  utile  de  donner  ici  les  variantes  du  Vêtus  Agano  [DE),  non  seule- 
ment pour  montrer  les  remaniements  que  le  moine  Paul,  rédacteur  du  Vêtus  Agano,  a  fait  subir  aux 
chartes  qa'il  insérait  dans  sa  compilation,  mais  aussi  parce  que  sur  quelques  points ,  ces  remaniements 
sont  de  véritables  commentaires  donnés  pur  un  contemporain.  —  ('■>  eternaliter  DE.  —  ('')  testatur 
scriptura  DE.  —  ('')  simuk[ue  omis  par  DE.  —  ('')  precipit  ergo  Iklelibus  DE. 

'''  Cette  confirmation  de  la  donation  d'Au-  porte  aucune  date,  nous  avons  cru  devoir  la 

bert   est  postérieure    à    celle   du   diplôme  de  l'approcher  de  la  charte  précédente,  à  laquelle 

Henri  1"  (voir  plus  haut,  n°  II),  puisque  cette  elle  est  étroitement  liée. 

dernière  est  rappelée  vers  la  fin  de  la  présente  '"'  Au  verso,  un  inventaire  des  chartes  du 

charte  (ligne  a3  de  l'original).  Bien     u'elle  ne  prieuré  de  Brezolles,  de  la  fm  du  xiii"  s. 
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Xpisti  sanguine  '"'  redemptis  ut  dando  viliora  preci-  ||--osiora  '"''  sibi  niercentur  '■'''.  Unde 
ego  Albertus ,  Ribaldi  '"''  filius ,  celestium  cupiens  promereri  consortium  '"',  favente 
mea  carissima  conjuge  Adelaise''\  pro  animabus  nostris  parentumque  nostrorum, 
liberam  ab  omni  calumpniafe'  ||  ^universorum  horainum  .Tcclesiam  de  Bruerolis'''', 
quam  in  honore  sancti  Germani  pater  meus'''  construxit'^',  sancto  Petro  Carnotensis  5 
cenobii''''  concedo  ut  monachi  ipsius  cenobii  ab  bac  die  in  eternum'*'  eam'"'  ha- 
ll *  -béant  et  possideant  '"'.  Altare  quoque  ipsius  '"'  ecclesie ,  quod  ab  episcopo  Carno- 
tensi  semper  in  fisco''"'  tenuei'am,  huic  largitioni  mee,  annuentibus  clericis,  dom- 
nus  Agobertus  presul  perpetualiter  addidit,  petitionibus  JP  monachorum  flexus'i'. 
Annuo  etiam  totam  sepulturam  ipsius  ecclesie  sed  et  dccimam  que  ad  presens  in  lo 
manu  mea  esse  videtur''^'.  Censum  quoque'"'  ipsius  A'ici  cum  décima  mercati  placuit 
dare'''  et  quiccpiid  ||  •*  ex  omni  génère  olerum  sive'°'  pomorum  potest  accipi  jure 
mercati,  retenta  tercia  parte  census  matri  mee  necessaria  dmn  vixerit'"'.  Placuit  de- 
nique  duas  partes  furni  addere  '''  prêter  quem  alter  non  '■'  ||  ''  sit  in  tota  villa  '"'.  Post 
iecclesie  capitium  '"',  duos  agripennos  terre  concedimus  '""';  terram  quoque  '"'  Wal-  1 5 

terii''''  Costati  cum  luco  adjacente'"'.  Li'''  bosco  quoque'"'  sancti  Remigii''''  mona- 

• 

(")  craore  DE.  —  C")  preci-||-ciosiora  A.  —  M  viliora  adipiscaiitvir  nobiliora  DE.  —  ''')  nobilis- 
sinii  RiJbaldi  DE.  —  (")  cupiens  celestium  naccisci  consortium  D ,  cupiens  naccissi  consortium  E. 

—  C^)  Adelaisa  nomine  DE.  —  (s)  calumniam  D,  calumnia  E.  —  ('■)  Bruerolensi  vico  DE.  — 
(')  qiiani  pater  iBeus  in  honore  sancti  Gemiani  episcopi  D,  quani  pater  meus  in  lionore  sancti 
Germani  Altissioderensis  E.  —  (J)  Entre  construxit  el  sancto,  D  et  E  ajoutent  cum  atrio  et  sepul- 
tura  ac  décima  ipsius  ecclesie  que  in  manu  mea  esse  videtur.  —  C-)  cenobii  Carnotensis  DE.  — 
(')  in  antea  DE. —  '"')  eandem  ecclesiam  DE.  —  '"'  habeant,  teneant  et  in  eternum  possideant  DE. 

—  W  ejusdem  D.  —  !p'  fevo  DE.  —  (i)  largitioni  mee  domnus  meus  Agobertus  cpiscopus  una 
cum  assensu  canonicorum  qui  cum  ipso  erant  Drocis,  in  curia  legis,  addidit,  petitione  Landrici 
abljatis  et  nostra  flexus  DE.  —  (')  Annuo  jusqu'à  videtur  inclus,  omis  par  DE.  —  (')  Item  cen- 
sum DE.  —  (')  mercati  concedo  et  quicquic  (quicquid  E)  DE.  —  (")  seu  DE.  —  M  retenta 
jusqu'à  vixerit  omis  pur  DE  et  remplacé  par  necnon  et  pugillum  salis  qui  colligitur  ab  unoquoque 
salinario ,  phrase  empruntée  aa  diplôme  de  Henri  I"  (  voy.  plus  haut,  p.  6 ,  l.  10).  —  '")  VhiCxùi  jusqu  à 
addere  inclus  remplacé  par  Item,  duas  partes  fui'ni  in  ipso  vico  D,  Item  duas  partes  l'urni  E.  — 
(y)  minime  DE.  —  ('■'I  in  toto  vico  JE.  —  '"'  Item  post  capitium  ipsius  ecclesie  DE.  —  ('■)  terre  et 
pratos  quos  sub  ipso  vico  habuisse  videor  concedo  D ,  terre vico  habeo  E.  —  ('')  terramque  DE. 

—  ('')  Vualterii  D,  Gualterii  E.  —  i'')  Costati  quam  tenuit  dum  prepositus  luit  concedo  etlucum 
t[ui  adjacet  D,  Costati lui  et  lucum  concedo  qui  adjacet  E.  —  W  Avant  in,  D  et  E  inter- 
calent une  phrase  qui  dans  A  se  trouve  plus  loin  (1.  20)  :  terram  quoque  cpie  michi  colitur,  cum 
luco  adjacenti,  cum  hune  iniquum  seculiun  vivus  relinquero  aut  mortuus  corpore  dimisero, 
habendo  possideant   et  possidendo  colant  monachi  supradicti   cenobii,  commorantes  ibi  et  pro 

nobis  omnibus  in  prefata  ecclesia  deprecantes  D;  terram luco  adjacente relinquero 

ac  mortuus  corpore  dimisero  monachi  prefati  coenobii  habendo  possideant  et  possidendo  colant  E. 

—  (s)  denique  DE.  —  ('')  qui  dicitur  sancti  Remigii  DE. 

CHARTES  ET  DIPLÔMES.    1.  2 
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chis  concedo**'  pasnagium ''''  porcorum  il  *  suorum '"'  atque  agripennarium  unum'''' 
ubi  siibulci  cum  porcis  reditum  habeant  domestieum  domiituri  '"'.  De  cetero  omni- 
bus nostris'''  fidelibus*"'  tribuo  iicentiam  ut  ex  rébus  suis'''',  quas  habere  videntur  ex 
nostro  be-P-neficio '■',  pro  animabus   suis,   ditent   supradictam  œcciesiani'J'   atque 

3  exornent,  sicut  fecit''''  Walterius'"'  prenomine  Palardus  qui  tradidit  medietatem  terrç 
suç  in  Bulfigneio '"'',  presentibus '"'  bis  :  Herberto  de  Burseriis ,  iP°  Roberto  de  Fossatis, 
Teobaudo  de  Valgrigniis ,  Ebrardo  Gauterii ,  Dodone  sonescallo.  Item ,  cjuedam 
optima  vidua,  Hersendis  nomine,  simile  opus  peregit,  que  dimidiam  terram  Cruciaci 
vivens  sancto  ||  ^^  Petro  et  sancto  Germano  dédit,  alteram  vero  post  mortem  ejus; 

10  testes  :  Ricardus  prepositus,  Suipicius,  Rainerius  Finemunt '"'.  Item''"'  Robertus  de 
Fossatis ,  pro  sua  et  conjugis  sue  anima ,  in  Funtanis  viila  unius  aratri  lerram  11  ^"- 
eidem  aecclesie  contulit.  Item,  Wado ,  filius  Baudrici ,  œcciesiam  quandam  non  longe 
a  Bruerolis  sitam  in  villa  que  dicitur  FessonisviUare  sancto  Petro  et  monachis  sibi 
famulantibus ,  cum  terra  unius  aratri ||  ^^  jure  pei'petuo  tradidit,  annuente  filio  ejus 

i5  Chotardo.  Empdones  cpioque  et  commercia  que  ibidem  monachi  manentes  fecerunt 
vel  facturi  sunt  soUemniter  annuo*''',  sicut'"''  terram  Geraldi  ||  '*  de  Rest,  quam  Ga- 

i")  Remigii  singulis  annis  amnuo  (annuo  E)  monachis  DE.  —  W  pasnadium  DE.  —  W  suorum 
porcorum  DE.  —  ('')  unumqiie  agripennarium  DE.  —  (')  nbi  subutci  monachorum  (eorum  E), 
cum  porcis  suis  dormituri,  reditum  lialjeant  domestieum  DE.  —  0  nieis  DE.  —  fc)  fidelibus 
omis  par  D.  —  ('''  suis  omis  par  DE.  —  !')  cpias  ex  mec  beneficio  videntur  habere  D ,  quas  videntur 
habere  ex  meo  beneficio  E.  —  'J)  prel'atam  ecclcsiain  ditent  DE.  —  C*)  sicut  jam  fecit  DE.  — 
W  Vualterius  D ,  Gualterius  E.  —  (™)  Palardus ,  qui  medietatem  terre  Buifiniaci  (  terre  que  Bul- 
finiacus  vocatur  £]  pro  animia  sua  in  stipendiis  monachorum  concessit,  post  mortem  vero  alte- 
ram partem  terre,  quam  vivens  retinet,  alteri  parti  eodem  modo  adicit,  sicut  alio  in  loco  habetur 
scriptiun  DE;  E  omet  sicut  etc.  —  W  presentibus  jasi^a'à  sonescallo  inclus,  omis  par  DE- qui 
intercalent  ici  un  passage  emprunté  à  la  ligne  11  de  A  :  Item  Rodbertus  de  Fossatis  terram  unius 
aratri  in  Fontanis  concessit  D ,  Item  Rodbertus  dapifer  meus  terram  etc.  E. —  W  Item,  Hersindis 
quedam  vidua  sancto  Petro  et  sancto  Germano  (  sancto  Petro  et  sancto  Germano  omis  par  E) ,  in 
loco  qui  dicitur  Juris  Vena,  terram  quam  ex  nostro  beneficio  tenebat,  cum  medietate  ecclesie 
Cruciaci  ville  et  casatis  omnibus  quos  ibi  ex  me  habebat,  pro  remedio  anime  sue,  tribnit,  addens 
se  prébende  monachorum  DE.  —  (P)  Item,  Robertus  de  Fossatis  jusqu'à  Chotardo  inclus,  omis 
par  DE ,  la  donation  de  Robertus  de  Fossatis  étant  reportée  plus  haut;  voy.  ci-dessas,  note  m.  — 
M  Emptiones  quoque  et  commutationes  vel  comm:ercia  mionachi  quç  fecerunt  vel  facturi  sunt 
amnuo  D ,  Annuo  etiam  emptiones  et  commutationes  etc.  facturi  sunt  E.  —  W  sicut  et  la  suite 
jusqu'aux  formules  comminatoires  omis  par  DE  qui  font  suivre  la  phrase  approuvant  les  ventes  et 
échanges  faits  par  les  moines,  de  diverses  clauses  empruntées  au  diplôme  royal  de  Henri  I"  publié  plus 
haut  sous  le  n°  II  [voy.  p.  6,  l.  18)  :  Similiter  monachis  sancti  Pétri  concedo  liberum  transitum  per 
totam  meam  terram,  ut  (*)  nulla  unquam  consuetudo  ab  eis  requiratur  de  piscibus,  de  coriis  seu 

W  Similiter  per  totam  meam  terram  concedo  liberum  transitum  monachis  sancli  Pclri  ut  E. 
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rinus  monachus  solidis  .LX.  «mit  de  Hiideburge  fdia  Rainaldi  et  ejus  fdiis;  hujus 
rei  simt  testes  Robeiius  de  Fossatis,  Richardus  prepositus,  Rainerius  Finemunt, 
Gaiiterius  de  Unge- 1| ^^-na ,  qui  et  ipse  supradicto  monaclio  farinariuni  Maie  Pêne 
non  longe  ab  recclesia  situm  .XL.  solidis  vendidit,  eo  tenore  ut  sibi  in  fcsti vitale 
sancti  Remigii  annuatim  reddantur  .XII.  nummi  ;  testes  ||  ^®  f.'°'  Rosceiini ,  Ricardus  5 
de  Bero ,  Robertus  de  Fossatis ,  Ivo  de  Rimalast ,  Sulpicius  Herbertî ,  Ricbardus  pre- 
positus, Rainerius  Finemunt,  qui  pro  sua  anima  superiorem  aquam  istius  farinarii 
usque  ad  suum  fari-||"-narium  sancto  Germano  concessit;  de  qua  re  testes  sunt  Ro- 
bertus de  Fossatis ,  Richardus  prepositus.  Item ,  concessi  commercium  qnod  fecerunt 
monachi  pro  pratis  et  terra  quam  cooperuerat  aqua  stagni  quod'""'!!  ^^œdificaAat  Ga-  lo 
rinus  monachus  intra  Yicum,  pro  qua  re  Gauscelinus  et  Suspicius  frater  ejus,  me 
jubente,  cpiandam  terram  acceperunt  non  longe  a  vâco,  qu§  terminatur  ex  una 
parte  quadam  piro  et  acervo  ru-P^-pium,  et  ex  alia  parte,  rivulo  aque  que  vocatur 
Medua  ;  pro  bac  ipsa  re  .V.  solidos  nummorum  et  unam  domum  dederunt  monachi 
Suspicio,  uxore  sua  favente  etRoberto  filio  ejus;  testes  :  Galterius ,  Richardus ,  Ji-^Rai-  i5 
nerius.  Ego  quoque  ipse  Albertus,  post  hujus  vite  terminum,  illam  videlicet  terram 
que  mihi  colitur  Bruerolis,  cum  luco  adjacente,  monachis  sancto  Petro  sanctoque 
Germano  servientibus ,  pro  remedio  tam  anime  me[e]  '"'  quam  ||  ^^  conjugis  atque  om- 
nium parentum  meoinim,  prona  voluntate  concedo  et  omnibus  augentibus  hoc 
donum  sive  faventibus  AÏte  eterne  premium  mecum  habere  exopto.  Si  quis  autem  20 
heredum  meorum  aut  aliorum  ||  —hominum  huic  nostro  bono  contradicere''''  volue- 
rit,  CAiim  Annania  et  Saphira'-"',  nisi  cito'*^  resipuerit,  perpetuo  anathemate  mullatus 

de  omnibus  rébus  que  monachorum  esse  ostendentur  l").  Possem  ("/  et  alia  addere  que  niei  fidèles 
loco  predicto  contulerunt,  set,  quia  alias  scriptmii  est  et  finem  verbis  lacère  et  corroborare  banc 
cartam  sigillo  domni  mei  régis  cum  nominibus  obtimatum  suorum  feslino,  hoc  solum  in  fine 
hujus  operis  omnibus  notum  fieri  voie  quod,  sicut  ego  a  domno  meo  rege  libère  tenui  acte- 
nus  l'),  ita  a  monachis  libère  teneantur  ca  que  pro  salute  anime  mee  ac  animarum  parentum 
ineorum,  dedi,  et  que  alii  contulerunt  simili  modol''^)  pro  animabus  suis,  ut  a  monachis  neque 
ab  hominibus  terre  eorum  ahqua  consuetudo  a  nullo  homine  requiratur,  non  vicaria,  non 
bannimi,  non  corveda,  non  expeditio,  sed,  sicut  superius  dictum  est,  monachi  orationi  insistant 
•et  homines  eorum  monachis  solis(')  sua  débita  solvant.  Si  quis  autem  D  [voy.  21'  ligne  de  A). 

—  W  Cette  abréviation  f.  doit  être  interprétée  filius  ou  filii.  —  (4  quod  répété  en  tête  de  la 
18'  ligne  A.  —  W  me  A. —  W  huic  operi  contradicere  D,  huic  donationi  mee  coutradicere  E. 

—  ('')  cum  Anna  et  Caïpha,  Anania  et  Saphira  et  .luda  traditore  DE.  —  (1  cito  omis  par  DE. 

(*)  rébus  quas  ostendcrint  suas  esse  E.  —  (")  fossemjiuqii'à  lioc  solum  inclus,  omis  par  E.  —  ('/  rege 
•ea  que  clecli  libère  actenus  tenni  E.  —  [v  teneantur.  Simili  modo  que  mei  fidèles  dederunt  vel  daturi  sunt, 
sint  libéra  nt  neque  ab  )iominibu.s  terre  monacliorum  aliqua  consuetudo  ab  aliquo  homine  requiratiir  non 
Ticaria  E.  —  (')  eorum  ipsis  solis  E. 
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in  inferno  penas  luat'"'  et  nisus  ejus  inefficax  permaheat.  Il  -^  Concessit  autem  hoc 
domnus  meus  rex  Philipus ,  cum  regina  matre  sua ,  Drocis  in  sua  caméra ,  anno  se- 
cundo regni  suo''''.  Hujus  concessionis  sunt  testes  :  Simon,  filius  Radulfi  comitis, 
Teobaudus  de  ||  -*Monmorence,  Hugo  buticularius,  Adelardus  cubicularius ,  Ingei'- 

5    ranus  pedagogus  régis,  Hugo  Dublellus,  Albertus  dator  hujus  rei,  Teudo  fi'ater 

•ejus,  Robertus  Rufus,  Robertus  de  Luriaco,  Herbertus  de  II  '^^Burseriis.  Item,  hanc 

cartulam  aliatam  Parisius  piissimus  rex  corroborare  propria  manu  voluit  et  tam 

Balduino  nobilissimo  comiti  quam  presentibus  fidelibus  suis  corroborandam  tradidit. 

11  '^^  Quorum  '"'  nomina  sunt  subscripta  :  'S'.  Phiiipi  régis  >i«.  -S*.  Bauduini  comitis. 

10  Signum  Radulfi  comitis.  Et  de  nostris  hominibus  qui  hoc  viderunt  ||  '-''testes  sunt  hi  : 
Tesceiinus,  Stephanus  Galoius,  Stephanus  fdius  ejus,  Stephanus  major,  Frodo 
filius  Aa  enti ,  Fulco  filius  Gausberti  Ortolani ,  Odo  presbyter  de  Ver. 

<IP'  §Post''''hec,  pimimis  decurrentibus  annis,  Bernardus  de  Lamerivilla  donavit 
eidem    ecclesie    nostre    decimam    de   Lamerivilla ,    et    iterum ,    cupiditate    cecatus 

i5  invasit  eam.  Postmodum  voro  in  infirmita-i'-^^-te  positus,  coactus  timoré  mortis, 
eandem  decimam ,  guerpo  super  altare  sancti  Germani  posito ,  eidem  '"'  ecclesie 
nostre  reddidit  multis  astantibus.  Quo  defuncto,  filius  ejus  Mascelinus  predictam 
Il  ^"decimam  invasit  et  abstulit.  Qui  postmodum  vulneratus  et  mortis  timoré  com- 
pulsus,  quam  abstulerat  nobis  decimam  coram  multis,  injusticiam  suam  recognos- 

20  cens,  restituit.  Sed,  hoc  defuncto,  so-|P^-rorius  ejus  Fromundus  et  soror  Leticia 
eandem  decimam  reinvadentes  abstulerunt.  Isti  etiam  a  Moyse,  tune  priore  Bruero- 
lensi,  et  Sulpicio  decano  rogati  et  commoniti,  ah  injusta  invasione  re-P'^-sipuerunt 
et  decimam  eandem,  guerpum  coram  multis  super  altare  ponentes,  reliquerunt. 
Huic  autem  rei  testes  affuerunt  Sulpicius  decanus,  Godefi:"edus  de  Bosco  terrée, 

20  Germundus,  Hugo  filius  || ''^  Bernerii ,  Hubertus  f.''^  Guimundi,  Sulpicius  f.  Ger- 
mundi  et  multi  alii.  §  x\lio  tempore  Robertus  de  Matunvillari ,  infirmitate  conpr<- 
hensus,  vocatis  ad  se  Raimberto,  tune  priore  Bruerolensi  ||  ■'^  et  Sulpicio  decano, 
per  manus  eorum  dédit  sancto  Petro  decimam  de  Albuthon  pertin[en]tem'^'  ad  pre- 

(")  resipuerit  et  ad  satisfactionis  remcdium  coiiliigerit ,  iii  inferno  trusus  penas  luat  perpétuas  D, 
resipuerit. .  .  .  .  tnisus  perpétuas  luat  penas  E.  Ces  formules  tomminatoires  sont  suivies,  dans  DE ,  des 
souscriptions  du  diptùine  de  Henri  I" ;  puis  vient  la  mention  de  la  confirmation  de  Philippe  I",  suivie 
des  souscriptions  des  grands  de  la  cour  du  roi  [voy.  plus  haut,  p.  6 ,  note).  —  "''  Le  scribe  de  A 
avait  d'abord  écrit  sui  qu'il  a  corrigé  en  suo;  la  correction  de  la  même  encre  que  le  reste  et  vraisembla- 
blement de  la  même  main.  —  (")  Avec  le  n^ot  quorum  l'écriture  change.  —  ('')  Une  troisième  main , 
postérieure  aux  deux  précédentes ,  celle  d'un  moine  de  Brezolles  ou  de  Saint-Père  (eidem  ecclesie 
nostre)  a  ajouté  dans  un  espace  laissé  blanc  au  bas  du  parchemin  la  notice  qui  suit  à  partir  de  Post 
jusqu'à  la  fui.  Cette  addition  du  xiii'  s.,  qui  ne  fait  pas  partie  de  la  charte  primitive .  ne  se  trouve  ni 
dans  D  et  E ,  ni  même  dans  F.  —  (")  eidem  répété  A.  —  0  C'est-à-dire  filius.  —  's'  pertinteni  A. 
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dictaiu  ecciesiam  deBinierolis,  concedentibus  uxore  sua  Aalina  et  filiis  Guastinelio 
et  ceteris  II  '^qui  ioqni  poterant.  §  Aiio  quoque  tempore,  Gualterius  et  Robertus 
fratres  dederunt  sepenominate  ecclesie  nostre  dimidiam  decimam  de  Sevart,  quod 
concessit  Frodo  miles,  de  quo  eandem  decimam  tenebant  ||  -""et  uxor  ejus  et  fdius 
Willelmus;  sed  et  calumpniam  cujusdam  décime  nostre  de  Pomereia  et  de  Bosco  5 
Girberti ,  pertineiitis  ad  nostram  ecciesiam  de  Cruceio ,  pro  salute  animarum  sua- 
ram,  jam  nominati  fratres  remiserunt.  §  Quodam  11  '"similiter  tempore,  Sainfredus 
de  Noa  infirmatus  dédit  eidem  ecclesie  nostre  de  Bruerolis  decimam  de  Noa  et  de- 
cimam de  Ponteharten  et  alias  décimas  suas;  quarum  omnium  donationem  con- 
cessit Il  ■'^Bartholomeus  de  quo  eas  tenebat.  lo 

Il  ^^  §  Dicendum  quoque  de  décima  de  Funtaneto  quod  quandam  ejus  partem 
dédit  nobis  Amelina  mater  Frodonis,  aliam  partem  Hubertus,  fdius  Guimundi,  et 
Maria.  §Sed  et  Odo  de  Pleincbamp  il  ""omnes  décimas  suas  nobis  dédit  et  uxor  ejus 
et  filius  cjus.^. 

IV  i5 

loOo,  après  le  ti  août'''.  —  Sentis. 

Philippe  I" ,  à  la  prière  de  sa  tante,  Adèle,  sœur  du  roi  Henri  I",  donne  à  l'abbaye 
de  Saint-Denis,  la  villa  de  Courcelles  en  Parisis  que  ladite  Adèle  tenait  en  gage  pour 
la  somme  de  soixante  livres  de  deniers  parisis. 

A.  Original.  Parchemin  scellé.  Hauteur,  44o  mm.;  largeur,  210  mm.  Archives  nationales,  R  20,  20 

n"  1.     ■ 

B.  Copie  du  xni°  s. ,  dans  le  Cartiilaire   blanc   de  Saint-Denis,   ch.  xxiii,   Archives  nationales, 

LL  1  1 57,  p.  26 ,  sous  la  rubrique  :  «  Philippi  régis  de  quadam  villa  tradita  in  vadinionium  «. 
—  C.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Livre  des  privilèges.  Archives  nationales,  LL  ii56,  fol. 
55  v°,  sous  la  rubrique  :  «  Confirmatio  Phihppi  régis  de  Curtesiolo  ».  —  D.  Copie  de  l'an  a 5 
1670,  par  Pierre  Gaucher  de  Sainte-Marthe,  dans  Mélanges  ecclésiastiques.  Bibliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.  11926,  fol.  4^id,  d'après  A. 

E.  Copie  du  xiv's. ,  dans  le  Cartulaire  De  Thon,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  54i5,  p.  io5, 
sous  la  ruJjrique  :  «  Preceptum  Philippi  régis  de  quadam  villa  tradita  in   vadinioniimi  » , 
d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvii"  s.,  par  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Ba-  3o 
luze,    vol.    55,   fol.    366   v°,   d'après  B.   —    G.  Copie  du    xvii'   s..  Archives   nationales, 

'"'  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1060 ,  la  pre-  première  année  du  règne  correspond  à  1060 , 
mière  année  du  règne.  Comme  il  est  postérieur  qu'on  a  compté  les  années  du  règne  à  partir 
à  la  mort  de  Henri  I",  il  faut  donc  admettre,  si  la         de  la  mort  de  Henri,  survenue  le  i  août  1060. 
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LL  1160,  p.  11 5,  d'après  E.  —  H.  Copie  du  xviu°  s.,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection 
Afforty,  vol.  i3,  p.  335,  d'après  B  et  E.  —  /.  Copie  du  xvili"  s.,  Bibliothèque  natio- 
nale, ms.  lat.  17110,  fol.  53  v°,  d'après  un  cartulaire,  probablement  E.  —  J.  Copie  par- 
tielle du  xvil"  s.,  par  Sirniond,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  109  ,  p.  85. 
5  —  K.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  3o/i  , 

d'après  6. 

a.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Monlniorencj,  jireuves,  p.  /117;  publication 

partielle  d'après  un  cartidaire.  —  h.  Doublet,  Histoire  de  l'abbaye  de  Saint-De?iys ,  p.  83/|. 

—  c.  hahànoS,  Recueil  de  pièces  historiques  sar  la  reine  Anne,  pièces  justificatives,  p.   20, 

10  n°  IX,  d'après  A,  —  d.  Tardif,  Monaments  historiques.  Cartons  des  rois,  p.  17/1,  n°  283, 

d'après  A. 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique  ,  t.  II,  p.   ']l\-.  —  Musée  des  Archives  nationales,  p.  68, 
n°  io4,  avec  fac-similé  du  monogramme  royal  et  des  souscriptions. 

Fac-simicés  de  l'original  :  F. -s.  lithographique  dans  Labanofi,  ouvr.  cité.  —  F. -s.  en  héliogra\'ure 
i5  Dujardin,  dans  le  Recueil  de  fac-similés  à  l'usage  de  l'Ecole  des  Chartes,  n°  4o. 

In  nomine  sanctg  et  indi[vid]ugf°'  Trinitatis,  videlicet  Patris  etFilii  et  Spiritus 
Sancti,  amen.  ||  -  Ego  Philipus,  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notum  fieri  volumus 
sanctç  matris  ||  ^  secclesiœ  fidelibus  nostrisqne  tam  presentibus  ôrbis  climate  degentibus 
qiiam  et  futuris  quod  ||  ''amita  inea,  soror  scilicet  patris  mei  H.,  nostri  presentiam 

20  adiens  Adela  et,  ut  decet  |l  ^catholicam,  humiliter  postulans  quatenus  quandam  \il- 
lam  in  pago  Parisiacensi  sitam ,  nomine  Curtesiolum  ||  ®  cum  omni  adjacenti  causa  vel 
ajjenditiis  quç  ad  eandem  viilam  pertinent,  quam  in  vadimonio  tenebatH  '',  pretio 
scilicet  libranini  '"'^  sexaginta  denariorum  parisiacensium ,  donaremus  eo  tenore 
ecclesiae  sancti  Dionisii  fratribusque  ||  ^  inibi  degentibus  ut ,  si  redempta  non  fuerit , 

25  in  perpétue  teneant  et possideant ,  et,  siredimatur,  ||  ^redemptio,  idestpretium  .LX. 
librorum  [sic),  recipienteshabeant;  hujus  autem  viliaesupradictç  ||^°vicariam  aliasque 
consuetudines  tpiç.  ad  nos  pertinebant  simiiiter  deprecans  ut  çcclesice  supradictas 
Il  '^concederemus.  Cujus  petitionibus  pro  Dei  amore  et  remédie  anime  patris  mei, 
per  interventum  matris  Ij^^meç  A.  et  per  assensum  fidelium  nostrorum,  bénigne  ad- 

3o  quievimus  et  quod  poscebat  donavimus  et  firmavimus  ||  ^^  et  fidelibus  nostris  firmare 
fecimus  et  ut  incon^^I^sum  permaneat,  nostrum  caracter  inpressimus. 

[Monogramma.)  -S*.   Agne  reginç.  -S*.  Rotberti,   régis  fratris'"'. 

S".   Froilandi  episcopi.  -S".   Vualteri  archidiaconi '''l 

W  indiue/4.  —  '''^   Le  mot  librarum  est  rendu  pari  bai-ré  entre  deux  poinU. —  '' '   j-e.gis  Iratris 
écrit  au-dessus  de  Rotberti.  —  ''''  archidiaconi  écrit  au-dessus  de  Vualteri. 
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•Sr.  Hugonis  Bardulfi*").  -S*.  Amalrici.  (%i7/(im(i'.) 

•S*.  Baldrici.  «S*.  Ingelranni,  régis  custodis'"''. 

[•S*.]  Nevelonis.  -S*.  Vuillelmi. 

[•S*.]  Alberici.  -S*.  Vualterî  pincernç'"'. 

i-S*.]  Ingenulfi.  S".  Vuidonis. 

Il  2^  Actum  Silvanectis ,  anno  dominicç  incarnationis  .  M .  LX .  et  régis  Philipi  primo. 
P^Si  qiiis  hoc  violaverit,  auri  iibras''''  .G.  fisco  regali  persoivat,  imma  eterno  ana- 
ihematis  jugulo  dampnetur.  Fiat. 

Il  "-^Balduinus  cancellarius  supscripsit. 


1060,  après  le  /(  août'-'.  —  Senlis. 

Philippe  I"  confirme  la  renonciation  de  ses  prédécesseurs  aux  coûtâmes  que  le  roi  de 
France'  percevait  sur  les  terres  du  monastère  de  Saint-Lucien  de  Beaavais  sises  à  Cin- 
(jueax,  Rosoy  et  Verderonne.  Il  accorde  au  même  monastère  le  libre  passage  pour  ses 
charrettes  et  sommiers  sur  la  rivière  d'Authie,  à  Nampont,  et  le  libre  parcours  juscju  à 
Montreuil. 


A.  Original  perdu 


(3) 


B.  Copie  du  xviir  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  198  , 
fol.  126,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau  , 
vol.   26.  fol.   log,  d'après  B,  mais  avec  fac-similé  des  cinq  premiers  mots  en   caractères   20 

'"'  Bardulfi  écrit  au-dessus  di>  Hugonis.  —  *'  régis  custodis  écrit  au-dessus  de  Ingelranni.  — 
W  Ce  mot,  a  peine  lisible j  est  écrit  au-dessus  de  Vualteri.  Il  semble  que  A  /jorfe  pincerriç ;  Walteri 
cerrie  B ,  Vualteri  pincernae  D;  les  souscriptions  omises  par  C.  — -  '""  Le  mot  libras  abrégé  comme 
plus  haut,  p.  Ih,  note  b. 

<''  Du  sceau ,  de  cire  brune ,  il  reste  les  trois  '^'  Sur  la  date ,  voir  le  diplôme  précédent  , 

quarts  :  les  jambes,  le  bras  gauche  et  le  buste  n°  IV,  p.  i3  ,  n.  1. 

du  roi ,  assis  sur  un  siège  orné  d'arcatures  ;  la  '''  L'original  est  mentionné  parmi  les  privi- 
légende  a  complètemeirt  disparu.  Déjà  en  ïèges  royaux  dans  l'Inventaire  des  titres  de  l'ab- 
1670  le  sceau  était  rompu,  comme  le  prouve  baye  de  Saint-Lucien,  dressé  en  1669,  layette 
la  note  de  D  :  «Le  seau  est  si  vieux  qu'il  est  des  privilèges  royaux,  cotte  7.  (Archives  dé- 
rompu par  le  haut.  .  .  Les  caractères  dont  il  partementales  de  l'Oise,  H  9/16,  p.  18  et 
reste  une  partie  ne  se  peuvent  lire  à  cause  du  p.  i65). 
temps  qui  les  a  elïassés.  » 
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allongés ,  et  des  mots  :  «  Si  veri  culmen  honoris  »  en  minuscule.  —  D.  Copie  du  xvili"  s. , 
par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  172,  fol.  22g, 
d'après  A.  —  E.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  par  Lelong,  conseiller  maître  à  la  Chambre 
des  Comptes,  Archives  nationales, K  189,  n°  à"],  d'après  .4.  —  F.  Copie  du  xviii"  s.  ,  Bibho- 
5  thèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  ig^,  fol.  264   v",  d'après  A.  —  G.  Copie  du 

xviii''  s.,  Bibliothèque  de  Scnlis,  Collection  Afforty,  vol.  10  ,  p.  o3g,  d'après  A. 

H.  Copie  du  xvin"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  foi.  i8g  ,  daiirès 
B  ou  I). 

u.  Vicomte  de  Caix  de  Saint-Aymour,  Anne  de  Russie,  2°  édit. ,  p.  gg,  n°  ix. 

10  In  nomine  sancte  et  individu§'"'  Trinitatis,  in  nomine  Patris  et  Fiiii  et  Spiritiis 
Sancti.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  '"■'  Francorum  rex.  Si  veri  culmen  honoris  adi- 
pisci  desideramus,  veras  divitias  amare  cum  bonç  voiuntatis  astutia  debemus,  qua- 
rum  diligentiam  patres  et  antecessores  nostri  divino  nutu  conpuncti  juste  querentes 
amaverunt  et  amantes  invenerunt,  dum  quibus  uti  possent  divitiis  Xpisti  sponsam 

1 5  qu§  est  çcciesia  honestando  locupletarunt  et  Xpisti  pauperibus  eas  erogare  studuerunt , 
inde  est  quodhostilis  virtus  perimitur'"',  imperium  roboratur,  eternç  remunerationis 
donum  adquiritur.  Quapropter  ''''  notum  fieri  volumus  sanctœ  matris  ecclesiœ  fideiibus  tam 
presentibus  quam  et'"'  fiituris  quod  per  interventum  matris  nostrç  ''^  et  ob  remedium  anime 
mee  '°'  et  antecessorum  nostrorum   qui  ante  nos  lioc  idem  firmaverunt  cedimus  et 

20  imperpetuo  ''"'  condonamus  cenobio  Xpisti  martyris  Lviciani  et  fratribus  inihi  regulariter 
degentibus,  omnes  consuetudines  que  in  terris  eorum  sitis,  in  viilis  scilicet  Senquatio  et 
Roseto  et  Verderona,  ab  antecessoribus  nostris  constitute  sunt,  ut  deinceps  non  ahquis  nostro- 
rum sive  imperii  nostri  regnum  habitantium  '''  audeat  ibi  accipere  latronem  neque  bannum , 
sive  falconatum  neque  rotatium  '■''  et  quictpiid  ad  nos  ibi  videtur  pertinere ,  loco  predicti  mar- 

25  tyris  Luciani  imperpetuum'  '  dimittinius.  Concedimus  autem  eis  Nempontis  ti'anscursum  '  super 
Alteiam  fluviuin ,  ut  carri  et  summarii  totam  habeant  liberam  potestatem  eundi  et  redeundi  et 
transeant  et  redeant  quandocumque  voluerint  absque  uUo  debito  et  sine  uUa  inquietudine  et  in- 
juria. Precipimus  autem  et  regia  auctoritate  ista  inviolabiliter  sancimus,  adjicientes  ut  nemo  extra 
et  '■"'  intra  Monasteriolum  castrum  présumât  aliquid  ex  carris  aut  summariis  eorum  suscipere  vel 

i")  Nous  suivons  l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire.  —  (4  Dei  gratia  D. —  W  premitur 
EF,  —  !'')  Les  passages  imprimes  en  petit  texte  sont  empruntés  à  un  diplôme  du  roi  Robert,  publ. 
dans  PJister,  Etudes  sur  le  règne  de  Robert  le  Pieux,  p.  xlvi,  11°  ii ,  d' après  Bibliothèque  nationale. 
Collection  Moreau,  vol.  18,  fol.  252,  et  Colleclion  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  131.  D'autres  copies  du 
diplôme  de  Robert  se  trouvent  dans  la  Collection  de  Picardie,  vol.  198,  fol.  125;  vol.  212,  fol.  18; 
vol.  215,  foi  là9.  —  W  et  omis  par  EF.  —  (')  nostrœ  A.EF.  —  (s)  nostra;  EF.  —  ('')  in  perpé- 
tue EF.  —  (')  inhabitantium  EF.  —  (i)  vel  rotatum  EF.  —  (4  in  perpetuum  EF.  —  '')  dimit- 
tiraus.  Item  concedimus  pontis  transcursum  EF.  —  ('")  vel  EF. 
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(modcumque  pretium  subrijiere;  ita  tainen  hoc  concedimus  ut  monachi  predicti  loci  Xpisti  niar- 
t\  ris  semel  in  ebdomada  quarta  feria  omnes  in  unum  generaliter  concélèbrent  pro  nostra  paren- 
tumque  nostroniin  salute  missam,  et  sicut  in  vita  ita  peragant  post  nostri  corporis  dissolii- 
tionem.  Et  ut  hoc  inviolabile  '"'  per  succedentia  tenipora  permaneat,  sigiilo  nostro  firmailClO 
insigniri  fecimus  et  nostrum  caracter  impressimus  et  militibus  ''''  nostris  firmare  fecimus.    5 

(Monocjramma.)  S".  A.  regine.  -S*.  Roberti  régis  fratris'''. 

-S*.  FVoUandi  episcopiM.  •S'.  Vuaiteri'J'   archidiaconi''''.  [Loms  si- 

^.  Hugonis  Bardulfi  (''>.  ^^  Baldrici.  (jiUi^'l) 

'S'.  Gozberti '"' cierici.  -S*.  Anialrici. 

•S*.  OdonisprepositiC).  ^.  VuiHelmiW  comitis'"'.  >° 

■Sr.  Rodulfite'  comitis''''.  S".  Vualeranni  <"'. 

•S*.  Hugonis. 

Si  quis  huic  précepte  contradicere  ausus  fuerit  vel  adnichilare,  auri  libras  régal i 
fisco  .G.  persolvat,  immo''''  eterno ''''  anathematis  jugulo  feriatur. 

o         mo 

Actum  Silvanectis  anno  dominicç  incarnationis  .M.LX.  et  régis  Philippi  primo.  i5 
Balduinus  canceilarius  dictavit  et  Eustachius  subscripsit. 

\I 

loGo,  25  novembre'''.  —  Elanipes. 

Philippe  l",  à  laprièrecl'Acjobert,  évêque  de  Chartres ,  confirme ,  par  l'apposition  de  son 
monogranune  et  de  son  sceau,  la  charte  par  laquelle  ledit  évéqae  permet  à  Albert,  abbé  de  '« 
Marmoutier,  de  construire  à  Orchaise  une  église  en  l'honneur  de  saint  Barthélémy. 

A.  Original  perdu '^'. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xvii'  s.,  laite  pour  Gaignières,  Charlalui  iiiiii  Majoris  Monasterii  Tiironeims , 

Bibliothèque  nationale,   ms.  lat.  544 l'i  p.  loi,   d'après  A.  —  C.  Copie  du  \viii°  s.,  dans 

(")  inviolabiliter  EF.  —  C')  manibus  BCDG.  —  ('')  episcopi  écrit  aa-dessus  de  Frollandi  BDF, 
episcopi  omis  par  C.  —  ('')  Bardulli  écrit  aii-dessas  de  Hugonis  BCDF,  Bardulphi  D.  —  (■=)  G<js- 
I)erti  F.  —  C)  prepositi  écrit  au-dessus  de  Odonis  BCDF.  —  fe)  Rodulphi  EF.  —  C')  comitis  écrit 
(ta-dessus  de  Rodulphi  BCDF.  —  (')  régis  fratris  écrit  an-dessus  de  Roberti  BCD,  omis  par  F.  — 
(i)  Walteri  CEE.  —  C')  archidiaconi  écrit  au-dessus  de  Vualteri  BCDF.  —  W  «  Sceau  en  placard 
de  cire  brune ,  dont  toute  la  surface  est  rompue  »  BC.  —  ('")  Willelnii  CEE.  —  (")  comitis  écrit 
au-dessus  de  Vuillelmi  BCDF.  —  (°)  Waleranni  CF,  Waklranni  EF.  —  (p)  inmo  E ,  imo  F.  — 
(l)  cternp  G. 

(1-2)  '''  Cette  charte  est  datée  du  ^  des  règne  de  Philippe.  A  compter  du  23maiio5n, 
calendes  de  décembre,  la  première  année  du         date  du  sacre  de  Philippe,  la  première  année 
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Dôm  Martène,  Histoire  de  l'abbaye  de  Marmoiitier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878, 
fol.  162,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xvii"  s..  Archives  départementales  de  Loir-et-Cher, 
coUationnée  à  l'original,  le  24  avril  i63g'''. 

E.  Copie  du  XYiii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  26,  fol.  222,  d'après  B. 

5  a.  Mabillon,  Annales  ord.  S.  Beuedicti,  t.  IV,  p.  75 1  ;  éd.  de  Lucqpies,  p.  688;  appcnd.,  n°  lxxx. 
—  b.  Métais,  Marmoutier,  Cartalaire  blésois ,  p.  46,  n°  xxxvi,  pi.  X  (fac-siniilé  du  mono- 
gramme royal  et  de  la  ruche  du  chancelier),  d'après  D. 

Indiq.  :  Breqiiigny,  Table  chronologique,  t.  If,  p.  74. 

Conditor'''  noster  et  reparator  Deus'""'  inter  multimoda '"'  pi'eceptorum  suorum 

10  documenta,  exemple  suo  justis  petitionibus  presto  esse  nos  debere  instruens,  nulli 

petenti  qnod  justum  est  precipit  denegare.  Cujus  precepto  tanto  devotius  nos  expedit 

oboedire  quanto  majora  quam  ceteri  ab  ipso  videmur  '""'  possidere.  Unde  ego  Agober- 

(■')  «  En  l'original ,  la  preinière  ligne  est  en  grandes  lettres  fort  longries  »  B.  Nous  suivons  l'ortho- 
graphe de  B ,  sauf  indication  contraire.  —  C»)  conditor  noster  et  reparator  Deus  omis  par  D  qui  rem- 
place ces  mots  par  Dominus.  —  (°)  multimoda  omis  par  D.  —  ('')  videmus  D. 


se  terminait  le  22  naai  1060;  de  sorte  que  la 
charte  aurait  été  scellée  dans  la  chancellerie 
royale,  dès  le  2 5  novembre  1069;  la  phrase 
dans  laquelle  Agobert  annonce  qu'il  a  obtenu 
des  seigneurs  rois  qu'ils  y  fissent  apposer  le 
sceau  royal,  semblerait  plaider  en  faveur  de 
cette  date  ;  mais  il  faut  prendre  garde  que  par 
«  dominos  nostros  serenissimos  reges  »  Agobert 
entend  non  pas  Henri  et  Philippe ,  mais  Phi- 
lippe et  sa  mère ,  car  plus  haut  il  dit  avoir  agi 
pour  le  salut  de  l'âme  «  dominorum  nostrorum 
piissimorum  regnm,  Philippi  scilicet  et  matris 
ejus  Agnetis  ».  Voilà  qui  prouve  au  contraire 
que  la  confirmation  royale  est  postérieure  à  la 
mort  de  Henri  1",  que  le  notaire  rédacteur  de 
la  date  a  pris  pour  point  de  départ  des  années 
du  règne  de  Philippe  la  date  de  la  mort  de  son 
père,  c'est-à-dire  le  4  août  1060,  et  que,  con- 
sequemment,  la  charte  est  du  27  novembre 
1060.  L'indiction  i4  concorde,  d'après  l'usage 
commun,  avec  l'an  1061;  mais  elle  convient 
aussi  au  mois  du  noveniljre  1060  puisque 
■certains  cnmputistes  en  chang'eaient  le  chiffre 


dès  le  mois  de  septembre.  —  '"'  On  lit  dans 
un  inventaire  des  titres  du  prieure  d'Orchaise , 
de  la  fin  du  xvni"  s.,  aux  Archives  d'Indre-et- 
Loire  ,  Il  38 1  :  «  Deux  expéditions  de  la  per- 
iBission  d'Agobert,  évêque  de  Chartres,  de 
construire  une  chapelle  qui  a  fait  dans  la  suitte 
le  titre  du  prieuré  d'Orchaise,  du  7  des  calendes 
de  décembre  de  l'an  1"  du  règne  de  Philippe, 
1060.  Scellées  chacun  d'un  sceau  sein  et  en- 
tier; avec  deux  copies  informes  du  même  acte 
et  plusieurs  autres  copies  des  titres  du  prieuré , 
le  tout  cotté  A.  »  L'archiviste  Rougeot  a  ajouté 
cette  note  :  «  Le  double  dudit  inventaire  et  les 
titres  ont  été  envoies  au  district  de  Blois  le  (sic) 
fructidor  l'an  2°.  »  Cependant,  ces  titres  ne  se 
trouvent  plus  aux  Archives  départementales  de 
Loir-et-Cher,  à  Blois. 

'''  Cette  copie  se  termine  par  ces  mots  : 
«  CoUatio  facta  cum  originali  per  me  fratrem 
Carolum  J5onnot  religiosum  pitanciarium  et 
custodem  chartarum  Majoris  Monasterii,  die 
vigesima  cpiarta  aprilis ,  anno  Domini  millesimo 
sexcentesimo  trigesimo  nono.  F.  C.  Bonnot.  » 
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tus,  non  quidom  meis  meritis  sed  gratia  Dei  Carnotenus  episcopus,  scire  vos  a  oie 
qxiicunque  nobis  in  hanc  sacrosanctam  Carnotensis  ecclesie'"'  sedem  per  ventura 
secula  successuri  estis  episcopi,  simulqiie  clerum  omnem  et  populum,  ad  quorum 
notitiam  hujus.  nostri  scripti  séries  poterit  pervenire,  venerabilem  abbatem  Majoris 
Monasterii,  Aibertum,  humili  nostris  auribus  innotuisse  prece  ut  ex  nostra  ei  permis-  5 
sione  edificare  ecclesiam  in  quodam  loco  nostrae  dioceseos  Orcicasa  dicto  concede- 
retiu";  qui  equidem'*"'  locus  preterHuentis  Siscie  fluvii  ripe  in  orientali  ingressu 
silve  quam  vocant  Blimartium  adjacens  in  pago  Blesensi  consistit.  Habebant  autem 
monachi  sancti  Martini ,  quorum  ipse  erat  pastor,  in  territorio  *"'  Tricassino  villam 
qpiandam,  Juviniacum'"''  nomine,  quam  eis  cum  omnibus  sibi'°'  adjacentibus ,  post  lo 
morlem  Odonis  comitis''^',  filii  ejus,  Tetbaldus '°'  et  Stephanus  comités  atque  eorum 
mater  Ermengardis  donaverant,  que,  pro  eo  quod  quasi  a  suis'""'  exdusa  finibus  et 
semota  procul  iilis  videbatur,  dari  sibi  pro  ea  in  mutua  vicissitudine  '"'  partem  quan- 
dam  predicte  silve  que  propinquior  ac  vicinior  suis  erat  terris  jamdictum  comitem 
Tetbaldum'^'  paucis  ante  annis  rogaverant.  Cujus  jussu  cum  bec  eadem  pars  silve  i5 
mensura''"'  leuge  unius  quaquaversum  ab  orientali  plaga  determinata  et  eisdem 
monachis  tradita  fuisset ,  contigit  memoratum  locum  infra  eandem  determinationem 
contineri  f^'.  In  hoc  ergo  loco  Orcicasa  superius  nominato  cum  prefato  abbati  novam 
i'undare  ecclesiam  in  honorem  sancti  ajjostoli  Bartholomei  '''  placuisset  et  a  nobis 
perficiendi  licentiam,  ut  dictum  est,  requisisset,  boc  etiam  nos  si  militer  deprecatus  20 
est  quatinus  '""'  sanctum  Martinum  heredem  ex  ea  et  ab  omni  venditione  et  compara- 
tione,  a  synodo  vel  circada,  ab  omni  debito  et  parata  absolutam  institueremus.  Nos 
vero  tanti  vii'i  precibus  non  annuere  nefas  esse  putavimus ,  quippe  qui  indubitanter 
crederemus  et  respuere  eas  non  parvi  nobis  esse  periculi  et  suscipere  maxime 
meixedis,  quando  quidem  tam  ipse  quam  ejus  sancta  congregatio  sub  se  Deo'"'  mi-  2  5 
litans  pro  hoc  sibi  impenso  '"'  beneficio  non  solum  nos  et  successores  nostros  sed 
etiam  clerum  nostrum  magnifiée  apud  Deum  'p'  suis  orationibus  juvare  possint.  Hac 
itaque  consideratione  permoti ,  ob  nostre  inprimis  successorumque  nostrorum  seu 

i")  Carnotenis  ecclesine  D.  —  C')  rpidem  C.  —  (")  terriiori  D.  —  f"*)  Viviniacum  D.  —  <")  ei  C. 
—  C)  coinitis  omis  par  B.  —  (s)  Teobaldus  D.  —  C')  a  suis  omis  par  D.  —  W  mutuam  vicissi- 
tiidinem  C.  —  (J)  Teobaldum  D.  —  (4  mensiirae  C.  —  C)  sancti  Bartholomei  apposloli  D.  — 
(™>  quatenns  C.  —  W   Domino  D.  —  W  inpenso  D.  —  (p)  Domiiuim  D. 

'''   Deux  actes  relatifs  à  cet  échange  ont  été  moutier  par  Dom  Martène ,  Bibliothèque  na- 

publies  par  Ch.  Métais,  Marmoatier,  Cartalaire  tionale,  ms.  lat.  12878,  fol.  106,  d'après  l'ori- 

blésois,  p.  38,  n°  xxxii   et  p.  4i  ,  n°  xxxiii.  ginal.  Ces  deux  actes  ont  été  confirmés  par  le 

On  trouvera  un  texte  plus  complet  du  second  roi  Henri  l"  alors  qu'il  était  au  siège  de  Thi- 

de  ces  actes  dans  l'histoire  manuscrite  de  Mar-  mert  quelques  jours  avant  le  28  mai  1  oSg. 

3. 
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ciei'icoi'um ,  quorum  consilio  '"'  et  voluntate  id  f  ecinius ,  necnon  etiam  cloniinorum 
nostronim  piissimorum  regimi ,  Philippi  scilicet  et  matris  e jus ,  Agnetis ,  animarum 
redemptionem '*'',  amico  ac  familiari  nostro  sepedicto  abbati  atque^"'  congrégation! 
ejus,  ut  pro  nobis  orare  eis  iibeat,  nostram  in  omnibus  secundum  ejusdem  abbatis 

5  sui  petitionis  tenorcm  accommodavimus  auctoritatem ,  fabricare  scilicet  ecclesiam  '''' 
in  eo  quem'°'  diximus  loco,  sicut  veilet,  que^^'  ex  nostra  liberalitate ,  favore  etiam 
domni  Arnulfi'»',  archidiaconi  nostri,  qui  in  illis  tune  partibus  ubi  fabricanda  eral 
arcbidiaconatus  sui  gerebat  offîcium,  vel  ceterorum,  ut  premissum  est,  clericoruni 
nostrorum ,  taie  in  perpetuum  obtineret  privilegium  ut  sanctus  Martinus  ex  ea  hères 

10  iieret  et  ab  omni  venditione  et  comparatione ,  a  synodo  vel  circada,  ab  omni  debito 
et  parata  absoluta  esset.  Qua  de  causa  preceptum  istud  fieri  jussimus  in  assertione  ■"' 
nostre  auctoritatis  atque  liberalitatis ,  ut  per  illud  servi  Dei  a  nobis  sibi  concessa  sta- 
bili  firmitate  possideant  et  défendant''',  si  forte  cujuspiam  importunitas  exegerit  ad- 
versantis,  et  hoc  sit  semper  iUis  in  monimentuni '•■'  (juantum  beneficium  a  sancta 

i5  sede''''  Carnotensi  ecclesia  sunt  consecuti.  Quod  etiam  ut  inconcussum'''  et  irrefraga- 
]>ile  in  seculum  perseveret,  in  capitulo  domine  nostre  virginis  perpétue  Marie 
coram  canonicis  nostris  quibus  presentavimus  illud''"'  iectum  testimonio  cunctorum 
approbatum  et  corroboratum  fuit  '"'  quorum  nonnulli  in  assignationem  subscribuntur 
A'eritatis.  Ego  quoqne  ipse  illis  consentiens  crucis  in  eo  sacre  manu  propria  exara^i 

20  effigiem  et  ad  supplementum  firmitatis  precibus  etiam  apud  predictos  dominos  nos- 
tros  serenissimos  reges  obtinui  ut  regio  sigillo ,  sicut  est  cernere ,  contra  pravorum 
vcxationes  muniretur. 


{f  col.) 
s .'"'Agoberti  episcopi  -f. 
S.  Hugonis  decani. 
S.  Arnulfi'P' archidiaconi. 
S.  Ingelranni  cancellarii. 
S.  Hildegarii  subdecani. 


{2- col.) 
■S:  Asceiini  Britonis  <'i'. 
•S".  Huberti  Stannei. 
•S*.  Guaiterii  Blesensis. 
•Sr.  Odonis  fdii  Martini. 
•S*.  Aldrici  prepositi  S.  Carauni. 


(')  conciUo  D.  —  C"'  redemtioiiem  C ,  redemptione  D.  —  ('')  et  D.  —  ('')  ecclesiam  omis  par  C. 


(')  quae  D. 


(f) 


quem 


C. 


Aniulphi  D.  —  C')  assertionem  CD.  —   (')  deffendant  D.  — 


(j)  monunienlum  D.  —  W  sede  omis  par  C.  —  W  concussuni  est  D.  —  ("')  quiljus  illud  présenta 
vimus  D.  —  (")  est  CD.  —  (°)  B  donne  seul  la  disposition  des  souscriptions  en  colonnes  et  le  fac-simih' 
des  souscriptions  du  roi  et  du  chancelier  ainsi  que  le  fac-similc  de  la  date.  ISious  rendons  pnr  S  lu 
note  lironienne  sic/nijiant  subscripsi  qui,  d'après  B,  précédait  les  noms  des  témoins  de  la  première  el 
de  lu  troisième  colonne.  Les  noms  des  témoins  de  la  seconde  et  de  la  quatrième  colonne  étaient  précèdes 
d'un  S  harré.  —   (p)  Annilphi  1).  —  i<i)  lîrittonis  D. 


[l  060] 


PHILIPPE  [" 


21 


S.  Sigonis  archidiaconi. 
S.  Rotberti'"'  subcantoris. 
S.  Adelardi  archidiaconi. 
S.  Guiilelmi  ''"'  prepositi. 
S.  Cuinberti '"'  capiciarii. 


■S".  Fulbeiti  nepotis  Fulberti  episcopi. 


•S*.  Raginaldi 


(3°  col.) 

S.  Guarini  Basini. 
S.  Osberti  presbyteri. 
S.  Herberti  presbyteri. 
S.  Herberti  Rufi. 
S.  Bernardi. 
S.  Leodegarii. 
S.  Rodulfi. 
S.  Gerogiil'''. 
S.  Ivonis'"'. 
S.  Gausberti.. 


(i"  col.) 

•S*.  Fulcolini''',  nepotis  Johannis. 

•S".  Aldrici'"',  clerici  episcopi. 

■S'.  Ciualterii  presbyteri. 

-S-.  Giroardi  ('''. 

•S*.  Widonis,  fdii  Gauslini. 

•S*.  Hiionis. 

•S*.  Gausberti  indocti. 


i5 


Signuin  {Monogramma)  Philippi  gloriosissimi  régis''.  [Locas  sigilli^l) 
Eustachius  notarius  ad  vicem  Balduini  recognovit  et  (subscripsit  C"') 
[Notœ  :  Ostachius  ambasciavi[t]). 

Data  .VII. ''  kal.'""'  decembris,  anno  I'"'  Philippi  gloriosissimi  régis. 
Actum  apud  Stampensi  castro'"'.  In  Dei  nomine  féliciter,  AMHN, 
indictione  .XIIII.  ''i' 


amen 


(v]\ 


C")  Guiliemii  D.  —  i')  Guiniberti  D.  —  ('')  S.  Gerogii  fdii  Herbranni  D. 


i')  Roberti  D. 

("■)  S.  Ivonis  grammatici  D.  —  W  Fidolini  C.  ■ —  fe)  Alerici  B.  —  ('■)  Giroaldi  D.  —  (')  D'après  B 
et  D,  le  mot  régis  suivi  d'un  chrismon  déformé  auquel  est  liée  la  note  tironienne  d'amen.  —  U)  «  Scellé 
à  plat  sur  le  parchemin  au  bout  des  noms  des  témoins,  à  costé  du  monogramme  du  roy.  Scelle 
en  cire  brune  rougeâtre.  11  y  a  une  copie  de  ce  mesme  acte  scellée  du  mesme  sceau  »  B.  «  Et 
scellé  en  vieille  cire  d'une  figure  d'un  roy  de  France  assis  en  son  trosne  »  D.  —  C*)  Le  mot  sub- 
scripsit  était  compris  dans  Ut  ruche  du  notaire  qui  reiifermait,  en  outre,  des  notes  tivoniennes ,  lesquelles, 
à  en  juçierpar  les  fac-similés  de  B  et  D ,  étaient  les  mêmes  que  celles  qu'on  relève  dans  unechartede  1067, 
pour  Sablé,  souscrite  du  même  notaire Eustache  (voy.  ci-dessous,  n°  XXXIV).  La  lecture  de  ces  notes 
est  imprimée  ici  entre  parenthèses.  —  W  septimo  D.  —  (™)  calendas  D.  —  ("î  primo  CD.  —  (°)  eas- 
trum  D.  —  (P)  Le  premier  amen  écrit  en  caractères  grecs,  le  second  rendu  par  une  note  tironienne.  — 
(i)  décima  quart  a  /). 
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VII 

1060,  25  novembre"'. — Étampes. 

Philippe  I'\  à  la  prière  d'A(jobert ,  évêciae  de  Chartres,  confirme,  par  l'apposition  de  son 

monogramme  et  de  son  sceau,  [exemption  de  toute  redevance  épiscopale,  que  ledit  évécjue, 

5    à  l'exemple  de  son  prédécesseur  Thierry,  avait  accordée  à  l'église  construite  par  les  moines 

de  Marmoatier,  d'abord  dans  la  forêt  de  Blémars,  puis  transférée  successivement  à  Mon- 

teaux  et  à  Fontaine-Mesland. 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  1^90,  dans  le  Cartulaire  de  Fontaine-Mesland,  loi.  6,  cliarte  n"  9,  Arcliives  dé- 
10  partementales  de  Loir-et-Cher,  fonds  de  la  Grèneterie  de  Blois. 

a.  Ch.  Métais'"',  Marnioutier,  Cartulaire  blésois,  p.  44,  n°  xxxv,  d'après  B  (  corrigé  par  Gaignières  ; 
voyez  ci-dessous  la  note  a). 

Solet'"'  prodesse  pkirimum  cum  litteris  notilicantur  posteris  facta  priorum;  sicpiidem  per  hoc 
et  edocentur  que  nesciunt  et  iniiniuntur'  '  contra  pravorum  calumpnias  honiinum.  Notificamus'"' 
1 5  igitur  posteris  nostris  generacionibuscpe  tiituris  comitem  inclitum  Odonem ,  alterius  Odonis 
filium,apud  villam  cpam  Pasnaerias  dicunt  dédisse  nobis  monachis'''  videlicet  beati  Martini 
sub  abbate  Alberto  degentibiis  et  in  hoc  loco ,  qui  Majus  Monasterium  dicitur,  Deo  famulantibus , 
partem  aliquam ,  très  scilicet  qiiartas  silve  illius  quam  Blimarcium  vocant ,  ubi  quandam  quamvis 

(")  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  sont  empruntés  à  une  charte  antérieare ,  dont  on  trouvera  le 
texte  dans  le  Cartulaire  de  Marnioutier,  de  Gaignières ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lut.  544i'\  p.  33, 
d'après  l'original.  Cette  charte,  en  raison  des  personnages  qui  ont  souscrit,  et  dont  les  noms  ont  ete 
transcrits  dans  l'acte  confirmatif  de  Philippe  I",  a  été  rédigée  entre  le  15  novembre  1037  et  le 
16  avril  10U8.  l'M  effet,  parmi  les  souscriptions ,  nous  ne  remarquons  pas  celle  du  comte  Eudes  II, 
mais  seulement  les  souscriptions  de  ses  fils  Thibaud  et  Etienne  et  de  sa  veuve  Ermengarde  ;  la  charte  est 
donc  postérieure  à  la  mort  d'Eudes,  survenue  le  15  novembre  1037.  D'autre  part,  elle  est  antérieare 
à  la  mort  de  l'évêque  de  Chartres,  Thierry,  c'est-à-dire  au  16  avril  lOàS.  Dans  les  notes  qui  suivent, 
nous  désignerons  cette  première  charte  par  Gaign.  —  (4  minuuntur  D.  Corr.  mnniuntur  Gaign.  — 
(")  Notificamur  B.  Corr.  Notificamus  Gaign.  —  ('')  monacliiis  B.  Corr.  monachis  Gaign. 

'''  Sur  cette  date,  mêmes  observations  que  dans  la  Gallia  christiana.  t.  XiV,  instrumenta, 

pour  la  charte  d'Orchaise,  ci-dessus,  n"  Vf,  p.  17,  col.  68,  n°  xlix;  le  document  publié  dans  la 

n.  1 .  Gallia  est  non  pas  le  diplôme  de  Philippe  l", 

'''  C'est  par  erreur  que  M.  i'abbé  Métais  a  mais  seulement  l'acte  confu'mé  par  ce  diplôme 

indique  ce  document  comme  ayant  été  publié  et  indique  ici  dans  la  note  a. 
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parvtdam  quam  in  ea  habebamus  ampliare  possemus  possessiiinculam ,  in  qua  alicpianto  post 
elapso  tempore,  ecclesiam  edificavimus,  nutu  coniitis  Odonis  qui  eani  dederat  necnon  volun- 
tate  et  assensu  Teodorici,  Carnotensium'"'  episcopi,  et  Arnulphi  archidiaconi ,  ad  cujus  archidia- 
conatum  pertinebat;  sed  exigente  malicia  hominum  qui  latrocinia  exercentes  eam  infringebant 
et  que  in  ea  invenire  poterant  diripientes  vioiabant,  jussu  coinitis  Odonis,  in  viilam  sui  juris  crae  5 
Mons  Theodaldi  vocatur,  in  parrochiam  ecclesie  que  Monasteriolum  dicitur,  ut  quieta  in  evuni 
esse  posset,  auctorizante  supradicto  pontifice,  transponitur.  Dédit  ecclesie  predictus  cornes  ut- 
pote  singidari  liberaiitate  pollens'  '  et  nos  nostnimque  monasterium  semper  et  in  omnibus,  ut 
cunctis  late  claret  mortalibus '"',  honorare  et  amplificare  cupiens,  de  examplis'  '  ejusdem  silve 
décimas,  faventibus  liliis  suis  Theodebaldo  ac  Stéphane  et  Ermengardi  uxore  sua.  Impetravit  lo 
cpoque  precibus  suis  ut  eam  pretaxatus  episcopus,  annuente  Arnulpho  archidiacono ,  ab  omni 
absolveret  exactione  episcopali;  unde  ecciam  beatum  Martinum  constituit  viccarium  ut  sic  tan- 
dem libéra  et  quieta  esse  posset  imperpetuum.  Cum  ecce  domnus  Arnulphus ,  Tvironorum  archie- 
piscopus,  in  nos  exardescere  cepit  in  iram,  ecclesiam  illam  Monasterioli  cum  ejus  parrochia ,  in 
qua  nostra  fabricata  fuerat  ecclesia,  omnibusque  ad  eam  pertinentibus  de  fevo  suo  esse  reclamans,  i5 
sibi  multam  conquerens''^'  injuriam  fieri,  sibi  dampnum  non  minimum  inferri.  Qua  de  re  per- 
moti  et  pêne  jam  defatigati  nostri,  cedentes' 'ire  pastoris,  cogimur  ecclesiam'^' alias  rursus  pro- 
movere  et  ad  eandem  silvam  unde  translata  fuerat,  quitus  supra  annuentibus'''',refferre.  In  ea'"' 
ergo  edificatur  et  constuititur  in  loco  '^'  qui  vulgari  vocabulo  Fons  Merlandi  dicitur,  libéra  ab 
omni  vendicione  et  comparacione ,  a  synodo  et  circada,  ab  omni  debito  et  parata  auctoritate  20 
jamdicti  presulis  efFecta.  Quod  qiiidem  post  ejus  obitum ,  Agobertus  episcopus ,  suc- 
cessor  iilius ,  suo  itidem  auctoramento  confirmavit  et  apud  Philippum  regem ,  ut  hu- 
jusmodi  preceptum  régis  sigillo ,  ut  est  cernere ,  muniretur,  obtinuit.  Prioris  aucto- 
rizacionis  episcopi  Tlieodorici  hiis  quorum  bec  sunt  signa  testibus  : 

Signum  Alberti  abbatis  W.  Signum  Theodorici  episcopi.         Signum  Teodebaldi  comitis. 

S.  Andraldi  (')  et  Johannis  mo-       Signum  Arnulphi  archidiaconi.       S.  Stephani  fratris  ejus. 
nachorum.  Signum  Rotberti  prefecti  Ble-       S.  Ermengardis  comitisse. 


(')  Carnotencium  B.  Corr.  Carnotensimn  Gaigii.  —  C")  polie  B.  Corr.  pollens  Gaign.  —  (')  daret 
morialibus  B.  Corr.  claret  mortalibus  Gaign. —  W  exemplisfî.  Corr.  examplis  Gaign.  —  (')  conqvie- 
rans  B.  Corr.  conquerens  Gaign.  —  (1  sedentes  B.  Corr.  cedentes  Gaign.  —  (s)  eas  B ,  Gaign.  Corr. 
ecclesiam.  —  ('')  annuantibus  B.  Corr  annuentibus  Gaign.  —  (')  eo  B.  Corr.  ea  Gaign.  —  0)  consti- 
tuitui-  loco  B.  Corr.  in  loco  Gaign.  —  (4  Les  noms  des  témoins  sont  empruntés  à  la  première  charte 
d'entre  1037  et  10U8.  Mais  dans  celle  première  charte  l'ordre  des  colonnes  est  interverti;  lu  première 
est  la  troisième  et  réciproquement.  De  plus,  chaque  nom  est  précédé  de  la  note  tironienne  de  subscripsi. 
Le  nom  du  comte  Tldbaud  et  celui  de  l'évèque  Thierry  sont  suivis  Fuji  et  l'autre  d'une  croix.  Il  y  a, 
en  outre,  quelques  différences  orthographiques  et  des  interversions  dans  l'ordre  de  certains  noms  à  t'in- 
térieur  de  chaque  colonne.  —  !')  Audraldi  B.  Corr.  Andraldi  Gaign. 
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S.  Ulgei'ii  monachi. 

S.  Gausmari  et  Garini  clerico- 

rum. 
S.  Richardi  et  Rainalcli  inajo- 


Siynuni  ITildeberti  coci. 
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S.  Dadonis  de  sancto  Aiiiaiio.  S.  Odoiiis  Dolensis  castri. 

S.  Nivelonis.  S.  Harduini  vicecomitis. 

S.  Gradiilphi  et  Haimonis  t'ra-  S.  Hervei  comitis. 
tris  sui. 


Signum  [Monoqramma)  '"'  Philippi  gloriosissimi  régis''''. 
Eustachius  notarius  ad  vicem  Balduini  recognovit. 

Data  .VII.  kal.  decembris,  indictione  .XIIIP. ,  anno  .1.'"'  regni  Philippi  glorio- 
10  sissimi  régis. 

Actum  in  Castro  Stanpensi.  In  Dei  nomine  féliciter,  [amen'"')]. 


YIII 

1060,  00  novembre.  —  Orléans. 

Philippe  /""  confirme,  par  l'apposition  de  son  monogramme  et  de  son  sceau ,  la  charte  par 
i5  laquelle  Gosse,  chevalier,  da  consentement  de  sa  femme  et  de  sesfds,  donne  à  l'abbaye  de 
Marmoatier  des  biens  et  droits  à  Croth  et  autres  heax,  à  charge  pour  l'abbaye  de  Mar- 
moutier  d'établir  des  frères  à  Croth. 

A.  Original  perdu'''. 

B.  Copie  de  la  lin  du  \vn°  s.,  l'aile   pour    Gaignières,   Cliartulariiim  Majoris   Monaslerii  Taro- 
20  nerisis,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  544i',  p-  89,  d'après  A.  —  C.   Copie  du  xviii"  s., 

dans  Dom  Martène,  Histoire  de  V abbaye  de  Marmoatier,  Bibliothèque  nationale,  nis.  lat. 
13878,  fol.  160,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xvili"  s.,  dans  Dom  Martène,  Preuves  de 
l'histoire  de  l'abbaye  de  Marmoatier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  13880,  fol.  3  30, 
d'après  A. 

(')  La  copie  ne  donne  pas  ce  monogramme.  Nous  [ajoutons  par  comparaison  avec  la  charte  pour  Or- 
chaise,  ci-dessus,  n°  VI.  —  C*)  La  copie  n'indique  pas  que  cette  ligne  et  les  suivantes  fussent  en  caractères 
allongés;  on  peut  le  conjecturer  par  comparaison  avec  la  charte  pour  Orchaise,  ci-dessus,  n°  VL  — 
('')  anno  et  B.  Corr.  anno  .1.  regni  par  comparaison  avec  la  charte  pour  Orchaise,  ci-dessus  n°  VL  — 
('')  Nous  ajoutons  amen  par  comparaison  avec  les  chartes  n"  \  I  et  VIll. 


>''  On  lit  dans  un  inventaire  des  titres  du 
prieuré  de  Croth ,  du  xvn'  s. ,  conservé  aux  Ar- 
chives départementales  de  l'Eure,  sous  la  cote 
H  8/t5  :  «  Fondation  dudit  prieuré  par  Gatho 
de  Castello,  en  bonne  forme,  soubz  le  reigne 


de  Philippe ,  roy  de  France ,  signée  et  scellée , 
sans  datte,  cottée  A.  »  Cf.  G.  Bourbon,  Inven- 
taire sommaire  des  archives  départementales, 
Eure.  Archives  ecclésiastiques,  série  H ,  p.  16g. 
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E.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  37,  fol.  i63,  d'après  B. 
—  F.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Martène,  Histoire  de  l'ahhaye  de  Marmoittier,  Bililio- 
thèque  de  ïoui's ,  ras.  1 384 ,  p.  a6  et  a  16 ,  d'après  C  ou  D.  —  G.  Copie  partielle  du  xvii°  s. , 
dans  Dom  Anselme  Le  Michel,  Historia  abbatiœ  Majoris  monasterii.  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  13875,  fol.  287.  ^ 

a.  Mémoires  et  notes  de  M.  Auguste  Le  Prévost  pour  servir  à  l'histoire  du  département  de  l'Eure.  .  . , 

publ.  par  L.  Delisle  et  Louis  Passy,  t.  1 ,  p.  671,  d'après  B. 

* 

Indiq.  :  G.  Bourbon ,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales ,  Eure.  Archives  ecclésiastiques , 
série  i7,  p.  169,  H  845. 

Quoniam  '°'  fidelis  omnis  alterani  post  istam  non  dubitat  esse  vitam ,  et  post  mortem  pro   1  o 
meritis  suis  singulos  vel   tormenta  malos,    vel  bonos  premia  consecuturos ,    nemo  se  débet 
penitus  dare  temporalibus ,  sed  que  possit  in  futuro  invenire  in  presenti  seculo  previdere  et  ea 
premittere  vivus  que  valeat  recipere  defunctus.  Quibus  igitui"  terrenas  opes  largitus  est  Deus, 
largiantur  ex   eis  et  ipsi  pauperibus,  ut  et  peccata  que  propter  eas  congerendas  admiserunt, 
redimant  et  insuper  mercedem  sibi  perennem  conquirant.  Quod  C[ui  aliter  fecerit,  novei'it   i5 
se  jndubitanter  esse  deputandum  inter  iHos  ad  penam  qui  transitoria  hec  et  uiu- 
lîre  simiiia  seculi''"'  bona  pro  eternis  amjjlectuntiir  ac  diligunt  et  se  ad  eterna  (^t 
semper  mansura  non  préparant.  Hec  et  bis  simiiia  ego  Guaszo,  secidari  militie  mancipatus , 
tacita  t°'  cogitatione  mecum  revolvens ,  utpote  homo  cui  revocat  conscientia  ad  memo- 
riam,  non  sine  trepidatione  mentis  hinc  gravia  et  innumerabilia  peccata  que  cou-  îo 
traxi,  iiiinc''''  judicium  extrême  districtionis ,  necessarium  duxi  alicfuid  ex  reJjus  propriis, 
que  ad  usum  exterioris  vite  sunt  michi  concesse,  per  manus  pauperum  ad  placandam  irani 
venturi  judicis  in  célestes  thesauros  transmittere ,  quod  post  tempus  in  eterna  letribu- 
tione  ab  ipso  judice  centena  merear  multiplicatione  recipere  et  ipsum  tunc  videre  placa- 
tum  quem  nunc  merui  habere  iratum.  Quod  ut  probabilius  fieri  possit  per  manus  illorum  2  5 
maxime    qui    sunt  pauperes   spiritu   quonim,  juxta  veritatis   vocem,    regnum    dinoscitur   esse 
celoiiun,  facere  decrevi,  qui  ut  liberius    expeditiusque   Deo  \acarent  propriis   abrenunciantes 
facultatibus  voluntariam  subiere  paupertatem.  Igitur  fratribus  bis  *"'  qui  in  Tm'Onensi  ce- 
nobio ,  quod  Majus  Monasterium  dicitur,  omnipotenti  Deo ,  sub  Alberto  abbate ,  ^xo 
posse  famulantur,  voluntate  et  assensu  mee  conjugis  Frodeline  necnon  et  fdiorum  meoruin ,  .')o 
Hugonis  videlicet  et  Gausberti  simulque  Guaszonis,  quicquid  videor  habere  in  meo  dominio  ad 

(=)  Nous  suivons  l'orthographe  de  B.  Les  passages  vnprimés  ici  en  petit  texte  ont  été  empruntes  ù 
un  acte  antérieur  du  même  Gasse,  confirmé  par  l'apposition  du  sceau  du  roi  Henri  1",  par  lequel  il 
donne  aux  moines  de  Marmoutier,  la  Neuville  et  l'église  de  Faverolles.  Copie  de  Dom  Estiennot,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12776,  p.  3!i9.  —  C')  sibi  D.  —  W  et  tacita  D.  —  ('0  illic  CD.  — 
(•=)  his  omis  par  D. 
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transigendam  seculi  hujus  labentis  vitam,  apud  villam  que  dicilur  Chrotus,  in  Nor- 
niannia  sitam ,  in  territorio  videlicet  Ebroicarum ,  id  est  ecclesiani  cum  omnibus  ad 
ejus  altare  pertinentibus ,  et  familiam  utriusqne  sexus ,  prata  quoque ,  vineas,  molen- 
dinos,  decursum  aque,  piscarias,  culta  et  inculta,  totum  ex  integro,  prêter  silvam, 

5  annuente  donno'"'  Hugone  Bardone,  de  cujus  beneficio  videntur  hec  esse,  pro 
redemptione  animarum  nostrarum  jure  perpétue  confero  possidendum.  Terra 
autem  que  vomere  carruce  proscissa  et  sulcata  ad  proferendum  fructum  fuerit  infra 
circuitus  et  anfractus  prefate  silve,  ad  imitationem  terre  sibi  adjacentis,  solvat  pre- 
dictis  fratribus  terragium  et  decimam  ;  que  vero  visa  fuerit  proferre  segetem  quoquo 

10  modo  absque  opère  aratri,  solummodo  decimam.  Mellis  quoque  decimam  quod'''' 
ibi  inventum  fuerit  similiter  huic  donacioni  adicio.  Ipsam  siivam  utantur  omnî 
tempore  tam  monachi  quam  rustici,  monachi  ad  omnes  necessarios  usus,  rustici 
vero  tantummodo  ad  mansiones  faciendas.  Porci  etiam  monacborum  inibi  com- 
morantium  habeant  iibertatem  discurrendi  per   totam  silvam   annuatim,   quando 

1 5  pastio  fuerit  in  iiia.  Hec  ita  prosecutus  deinde  adiciendo  largior  predictis  '"'  fra- 
tribus quicquid  suLjacet  meo  dominatui  apud  NovoviHam,  cjnod  est  de  beneficio  régis, 
id  est  homines,  feminas,  prata,  vineas,  silvam,  molendinos,  aquam,  culta  et  inculta.  Simili 
quoque  modo  subiciendo  adicio  huic  donationi  villam  quae  vocatur  Paniscoctus 
cum  familia  utriusque  sexus  et  omnium  rerum  plenitudine  ad  se  pertinentium ,  \o- 

20  luntate  et  assensu  predicti  Hugonis,  de  cujus  beneficio  probatur  haec  villa  esse. 
Additur  etiam  bis î'''  ecclesia  que  appellatur  Favarole,  que  est'°'  de  beneficio  régis,  cum 
ten-a  unius  carruce  et  quiccpiid  videor  habere  apud  Baldovallem,  in  ejusdem  eccle- 
sie  parechia'*^  sitam.  Post  hec  postulavi  a  predicto  abbate  deprecando  ut  in  loco 
illo  '^',  cujus  supra  memoriam  feci ,  qui  dicitur  Chrotus ,  aliquos  constitueret  fratres 

2  5  qui  inibi  omnipotenti  Deo  sedulum  exhibèrent  ofïicium;  quod,  Deo  douante,  apud 
illum  obtinere  merui ,  ea  scilicet  ratione  ut  ejus  dispositione  et  arbitrio  et  eorum  qui 
ei  successuri  sunt  qui  abbates  Majoris  Monasterii  fuerint,  pendeat  de  numéro  et 
qualitate  eorum  fratrum  qui  ad  predictum  locum  sunt  transmittendi.  His  ita  vero 
soUemniter  peractis,  omnia  hujus  nostre  oblationis  dona,  sicut  per  ordinem  nar- 

3o  rationis  sunt  digesta,  annuentibus  prefatis  filiis  meis  necnon  et  conjuge  coram  nos- 
ti'is  hominibus ,  quorum  nomina  pro  testibus  sunt  subscripta ,  solida  et  quieta  '"'  et  '"' 
ab  omni  cujuslibet  mortalis  consuetudine  '■•'  calumniave  liberrima ,  de  nostro  jure  in  jus  et 
dominationem  sancti  Martini  Majoris  Monasterii  transferimus  atque''''  transfundimus, 
ita  ut  ab  hodierna  die  supradicte  congregationi  suisqi^e  successoribus  cum  alîbatibus 

(°)  domno  CD.  —  C")  decimam  quod  omis  par  D.  —  ("'  pro  dictis  B.  —  ('')  his  etiam  C.  —  <")  est 
omis  par  C.  —  C^)  parrechia  D.  —  (s)  in  illo  loco  C.  —  C")  quieta  C.  —  W  et  omis  pur  D.  — 
û)  consuetudini  C.  —  C')  et  C. 
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qui  eis  pro  tempore  preerunt,  iiceat  ilia'"'  jiu^e  perpétue  possidere  et  quicquid  exinde 
agenduin  decreverint ,  sine  ulla  vel  mea  vel  cujusqpe  '  '  successorum  meorum  contradictione , 
liberam  potestatem  habeant  faciendi,  ordinandi  et''''  qualitercumque  eis  placuerit  meliusqiie 
visum  i'uerit  disponendi  tam  presentibus  quam  futuris  temporibus.  Et  ut  hoc  nostre  iargi- 
tionis  scriptum  per  cuncta  annonim  cumcula  majorera  obtineat  firmitatem  per  nostram  5 
deprecationem  Philippus  rex ,  divina  ordinante  providentia  rex  Francorum  augustus , 
sigillo  sue  dignitatis''''  munivit. 

•S*.  Rodulfi'"'  vicecomitis.  'S'.  Guarini  clerici. 

S-'^'Causlini  de  Leugis.  S.  Ansegisi,  hominis  sancti  Martini. 

S.   Guarini  de  Islo.  -  S.  HUdeberti  coqui.  »o 

S.   (îausceiini  de  Regemalasto'"'.  S.  Ingelrici  sartoris. 

S.   Germundi  Cauiis.  S.  Frodgerii  mariscaîci. 

S.   Rainaidi,  fratris  ejus.  S.  Guiiielmi,  fiiii  Aszonis'''' vicarii. 

S.   Norberti  de  Arceilis.  S.  Rodulfi  monachi. 

S.   Galterii,  fdii  Viviani.  S.  Galterii  monachi.  '5 

S.   Guidonis  Bolienis.  S.  Rodulfi  monachi. 

S.  Huberti  Mordentis. 

S.  Guaiterii,  fratris  ejus. 

S.  Osberti ,  canonici  sancte  Marie. 

Signum  [Monogramma)  Philippi  gloriosissimi  régis.  ^° 

Eustachius '''  notarius  ad  vicem  Balduini  <J'  recognovit  et  (subscripsit*'''). 

[Locas  sigilli^^K) 

Data  .II.'"''  kalendas'"'  decembris,  indictione  .XIIII. ,  anno.I.  regni  Philippi  glorio- 
sissimi régis. 

Actumin  Aurelianis  civitate.  In  Dei  nomine  féliciter,  amen,  (amen'°>).  25 

(')  iUis  B.  —  W  cujuscumque  C.  —  ^')  et  omis  par  D.  —  ('')  dignitatis  suae  D.  — -  (')  Ra- 
didfi  D.  —  0  Nous  rendons  par  S  la  note  tironienne  de  subscripsi  qui  précède  le  nom  de  chacan  des 
témoins,  sauf  le  premier  de  chaque  colonne  précédé  d'un  S  barré.  Ces  indications  ne  sont  données  que 
par  B.  —  fe)  Regemalastro  C.  —  (''l  Asizonis  B.  —  W  Les  copies  n'indiquent  pas  que  la  souscription 
du  notaire  et  la  date  fassent  en  caractères  allongés;  on  peut  le  conjecturer  par  comparaison  avec  la 
chartepour  Orchaise,  ci-dessas,  n°  VI;  la  leçon  Gulduini  de  B ,  pour  Baiduini  paraît  d'ailleurs  résulter' 
d'une  mauvaise  lecture  de  caractères  allongés.  —  0)  Gulduini  B.  —  C^)  Le  mot  subscripsit  se  perdait 
dans  une  ruche  qui  contenait  aussi  des  notes  tironiennes.  B  donne  le  fac-similé  de  cette  ruche.  Cf.  ci- 
dessus ,  n°  VI,  p.  21. —  C)  Le  sceau,  d'après  B,  était  placé  sous  la  date,  à  droite,  et,  d'après  C,  sons 
la  rache  et  avant  la  date.  —  H  pridie  D.  —  l")  calendas  CD.  —  (°)  Le  second  amen  était  rendu 
par  une  note  tironienne ,  figurée  dans  B,  omise  par  CD. 
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IX 

1061,  3o  avril.  —  Compiègne. 

Philippe  1"^,  à  ta  prière  de  son  chevalier  Galeran ,  accorde  l'immumlé  à  la  petite  ab- 
baye de  Saint- Christophe  en  Halalte,  que  ledit  Galeran   tenait  en  bénéfice  de   l'éçilisc 
5    Saint-Pierre  de  Beauvais,  et  confirme  les  donations  faites  par  le  même  à  cette  abbaye. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie    de   l'an  i336,  dans  un  vidimus  du  roi  Charles  le  Bel,  donné  à  Saiiit-Cristophe ,  en 

juin  iSaô  :  expédition  originale''',  parchemin  autrefois  scellé,  Archives  départementales  de 
l'Oise,  H  33/i8.  —  C.  Copie  de  la  même  date,  dans  le  même  vidimus ,  Archives  nationales, 
10  JJ  64,  fol.  ii3,  n°  ix"  XVIII,  sous  la  rubrique  :  «  Confirmatio  plurium  privilegiorum  conces- 

sorum  ecclesie  sancti  Xpistofori,  Belvacensis  dyocesis».  —  D.  Copie  du  xviii°  s.,  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  192,  fol.  i-jj  \". 

E.  Copie  du  xviiT  s..    Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  AQ'orty,  vol.   i3,  p.  353,  d'après  B. 
—  F.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  ic)3, 
i5  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xyiiT  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection   Moreau,  vol.    27, 

fol.  i53,  d'après  B.  —  H.  Copie  du  xvn''  s.,  incomplète  du  préambule,  par  André  Da 
Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Du  Chesne,  vol.  66,  fol.  11,  d'après  C.  — 
/.  Copie  du  xvili'  s..  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  AiTorty,  vol.  1,  p.  iSg,  d'après  une 
chronique  manuscrite  de  Notre-Dame  de  la  Charité-sur-Loire  '*',  p.  730. 


'*'  L'expédition  originale  du  vidimus  por- 
tait dans  les  archives  de  Saint-Christophe  la 
cote  EE  n°  62.  —  «  Karolus  Dei  gratia  Fran- 
conim  et  Navarre  rex.  Notum  facimus  univer- 
sis  tam  presentlbus  quam  futuris  nos  infra- 
scriptas  vidisse  litteras   Ibrmam   que  sequitur 

continentes Nos  igitur,  prioris  dicti  loci 

sancti  Xpistofori  in  Ilalata  devotis  precibus 
inclinati ,  suprascriptas  litteras  quasi  jam  nimia 
vetustate  consumptas  duximus  innovandas ,  no- 
lentes  quod  ex  innovatione  hujusmodi  novum 
jus  dicto  prioratui  acquiratur  sed  anliquum  par 
innovationem  hujusmodi  conservetur  illesum. 
Quod  ut  firmum  et  stabile  permaneat  in  futu- 
rum,  presentlbus  litteris  nostrum  lécimus  ap- 
poni  sigillum.  Datum  apud  sanctum  Xpisto- 
foruni  in  Ilalata,  anno  Oomini  niillesimo  .ccc". 


vicesimo  sexto,  mense  junii.  Sur  le  repli,  à 
gauche  :  CoUatio  facta  est;  à  droite  :  per  do- 
minum  regem  ad  relationem  cantoris  Clarom. 
et  doniini  Philippi  de  Messia ,  Ja.  de  Vertus.  » 
'"'  Par  acte  daté  du  28  mai  io83,  indic- 
tion 10,  24°  année  de  Philippe  I",  Galeran, 
qui  avait  établi  des  chanoines  dans  l'égiise  de 
Saint-Christophe ,  donna  cette  église ,  pour  re- 
médier aux  désordres  qui  s'y  étaient  introduits , 
au  prieure  de  la  Charité-sur-Loire,  ordre  de 
Cluny.  Cette  charte  est  publiée  dans  Vattier, 
Cartiiluire  du  prieuré  de  Saint-Christophe ,  p.  5  , 
d'après  Afforty;  et  partiellement,  dans  Depoin, 
Cartulaire  de  l'ahhaye  de  Saint-Martin  de  Ponl- 
oî'it'j  p.  3oo,  n.  274  (sous  la  date  de  1087), 
d'après  une  copie  de  la  Collection  Moreau, 
vol.  33,  fol.  i8i. 
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a.  Gallia  christiana,  \.  X,  îtistrameiita ,  col.  2^5,  n°  vu,  «  ex  schedis  dom.  de  Nulli,  canonici  Bollo- 
vacensis».  —  h.  A.  Vattier,  Cartiilaire  du  prieuré  de  Saiid-Christophe-en-Halatte ,  p.  3,  d'après 
B  et  I.  —  c.  R.  de  Lespinasse,  Cartulaire  du  prieuré  de  la  Cliarité-sur-Loire ,  p.  2o/| ,  n°  xcv, 
d'après  un  cartulaire  de  La  Chanté,  du  xvii"  s.,  appartenant  à  M.  Girerd,  qui  reproduit  B. 

Indiq.  :  Bréqulgny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  82. —  E.Roussel,  Inventaire  sommaire  des  archives     5 
départementales,  Oise.  Archives  ecclésiastiques ,  série  H,  t.  II,  p.  ayc). 

Jn  nomine  sancte'"'  et  indiviclue  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francoi'um 
rex.  Cum  status  sacre  religionis  quam  maxime  fulciatm'  multimodis  bonorum  stu- 
diis ,  magis  tamen  augmentari  creditur  sacrorum  constructione  locorum  ubi  semper 
Deum  exorent  vota  fideiium,  unde  remunerationis  premium  apud  Deum  habet  re-  10 
positum  quisquis  sacra  loca  vel  edificaverit  vel  terrenis  opibus  ditaverit.  Innotescat 
igitur  solercie  omnium  tam  presentium  quam  futuronim  quod  quidam  miles 
noster,  nomine  Walerannus,  nostram  adiit  presentiam  unacum  fratribus  suis,  sci- 
licet  '""'  Waitero ,  archidiacono ,  et  Hugone  necnon  Balduino  '"*  atque  Rainoldo  '''',  pe- 
teus  ut  abbatiolam ,  quam  constructam  in  memoria  sancti  Xpistofori  martiris  tene-  i5 
bat  de  beneficio  sancti  Pétri  Belvacensis  ecclesie,  annuente  î°'  ejusdem  ecciesie 
Gausberto  antistite,  cum  consensu  clericorum  suorum  et  miiitum,  nostra  manu 
firmam  faceremus,  ita  ut  nemo  deinceps  fratres  ibidem  Deo  regulariter  servientes 
vel  locum  ipsum  incpiietare  audeat  vel  consuetudinem  aliquam  exigere,  sed  perpe- 
tuaiiter  absque  aliqua  inquietudine  vel  contradictione  sub  nomine  immunitatis  per-  20 
maneat.  Dédit  autem  supradictus  miles  ipsi  ecclesie  de  rébus  sue  proprietatis  ipsam 
scilicet  villam  nomine  Hermene  ubi  ea  ecclesia  sita  est,  et  omncs  consuetudines 
que  sibi  in  eadem  AÏUa  debebantur,  et  hospites  et  servos  et  ancillas  et  clauses  vinea- 
rum  et  terras  arabiles  et  prata ,  siivam  quoque  eidem  ville  adjacentem ,  et  milites  de 
eadem  villa  bénéficia  tenantes;  villam  similiter  nuncupatam  Florinas '^'  cum  omni-  25 
bus  ad  eam  pertinentibus  ;  in  villa  quoque  Pomponiensi  te',  partem  altaris  sancti 
Pétri  ecclesie  que  dicitur  Cella ,  cum  sua  décima  et  cum  censu  ''"'  viginti  trium  soli- 
dorum ,  et  servos  et  ancillas  sui  juris ,  clauses  quoque  vinearum  et  terram  arabiiem 
rt  prata  et  adjacentem  siivam;  juxta  suburbium  Clarimontis,  in  villa  cpie  dicitur 
Rostolum  W,  unum  clausum  vinearum  ;  item ,  in  pago  Belvacensi ,  in  villa  que  voca-  3o 
tur  Reus '^',  très  arpennos  vinearum  et  dimidium;  in  villa  que  vocatur'''' Pontis,  an- 
cillam  quandam,  nomine  Richildem,  cum  infantibus  suis;  in  civitate  vero  Silvanec- 
tensi,  unum  clausum  vinearum  et  unum  furnum;   in  villa  eciam  Aminiacensi '"', 

(°)  DJous  suivons  l'orthographe  de  B.  —  W  scilicet  omis  par  D.  —  ("l  Balduyuo  C.  — 
('')  Raynaldo  C.  —  l')  annuente  omis  par  D.  —  W  Fiorynas  C.  —  (s)  Pomponensi  C.  — 
C')  sensu  D.  —  ('i  Rosolum  D.  —  !JÎ  Rens  C.  —  W  dicitur  D.  —  0  Amimatensi  C. 
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unum  hospitem  et  terram  arabilem  ;  in  territorio  vero  Meldensi ,  viHam  que  vocatur 
Sineverie '°',  omne  hoc  quod  Walterus '"'',  pater  suus,  ibi  in  proprio  jure  tenuerat. 
Dono  etiam  ego  ipse  cum  matre  mea  censiim  vinearum  et  de  denariis  et  de  vino , 
quas  habet  predicta  ecclesia  in  villa  que  vocatur'"'  Reus''^',  ob  remediuin  anime ''^' 

5  patris  nostri  Henrici  régis.  Item,  in  territorio  Silnectensi ''',  predictus  Gualerannus' ' 
dédit  eidem  abbacie  duas  partes  de  décima  ejusdem  ecclesie  sancti  Xpistofori  quam 
sub  manu  firma  tenebat  de  canonicis  sancte  Marie  Silnectensis '''^  ecclesie,  annuente 
Frodlando  '"'  episcopo  cum  clericis ,  ad  quos  ipsa  décima  pertinebat.  Ut  igitm'  bec  om- 
nia  inconvulsa  et  impei'petuum  permanerent  'J',   petentibus    supradictis   fratribus , 

10  Gualeranno  scilicet  et  aliis  fratribus,  manu  nostra  subterfirmavimus  et principibus ''"' 
nostris  firmandam'''  tradidimus.  Si  quis  vero,  quod  absit!  hoc  preceptum  violare 
presumpserit ,  centum  libras  auri  coactus  regio'"'  flsco  reddat.  Actum  Compendio, 
anno  incarnationis  Domini  nostri  Jhesu  Xpisti  millesimo  sexagesimo  primo'"',  indic- 

tione  .XIIII.,  régnante  Philippe  rege  anno  primo  '"'.  Datmn  pridie  kalendas  maii.  Bal- 
1 5  duinus  'P'  cancellarius  scripsit. 


1061 


1  /(  mai  "'.  —  Reims. 


Philippe  ["  donne  à  l'église  Soint-Nicaise  de  Reiins,  restaurée  par  l'archevêriae 
Gervais,  la  villa  de  Houdilcourt  avec  toutes  ses  dépendances. 

20  A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Petit  Cartalaire  de  Saint -Nicaise,  ch.  n°  11,  Bibliothèque  de  la  ville 
de  Reims,  ms.  coté  N  863,  fol.  10  (anc.  fol.  xi),  sous  la  rubrique  :  «De  dono  Hundeliace 
curtis  »  '"'. 

W  Sinevrie  D.  —  14  Walterius  D.  —  W  dicitur  D.  —  (^)  Rens  C.  —  ('')  anime  omis  par  D.  — 
C^)  Silvanectensi  D.  —  (s)  Valerannus  D.  —  C")  Silvanectensis  D.  —  (')  Feodando  BCD.  Corr. 
Frodlando.  —  (J)  rata  permanerent  D.  —  W  principimus  BC.  —  0  firmanda  D.  —  (™)  l'egis  D.  — 
(")  .MLXI.  D.  —  (°)  .1.  D.  —  (P)  Balduynus  C. 


'')  Les  éléments  de  la  date  de  ce  diplôme 
sont  les  suivants  :  année  de  l'incarnation ,  1061, 
1'  année  du  règne,  6°  année  de  l'archevêque 
Gervais,  le  2°  jour  des  ides  de  mai  (i4  mai), 
indiction  i4..  L'indiction  i4  coïncide  bien  avec 
l'année  1061 .  Pour  que  le  i4  mai  1061  tombe 
dans  la  deuxième  année  du  règne, il  est  néces- 
saire de  compter  les  années  du  règne  à  partir 
du  33  mai  io5g,  c'esl-à-dire  à  partir  du  sacre 


de  Philippe  I".  Dans  le  diplôme  précédent, 
n°  IX,  les  années  du  règne  étaient  comptées 
de  la  mort  de  Henri  1°',  c'est-à-dire  du  i  août 
1060.  Nous  ajouterons  que  la  date  du  i4^  mai 
1061  est  encore  contrôlée  par  l'année  de 
l'archiépiscopat  de  Gervais,  à  savoir  la  6°, 
qui  s'étend  du  lô  octobre  1060  au  i4  octo- 
bre 1061. 

'"'  Il  existait  une  autre  copie  de  ce  diplôme 
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a.  Maiiot,  Metropolis  Reinensis  historia,  t.  I.  p.  619,  d'après  B;  édil.  franc.,  Histoire  de  la  ville, 
cité  et  Université  de  Reims ,  t.  III,  p.  702,  n°  xxill.  —  b.  LabanolT,  Recueil  de  pièces  histo- 
riques sur  la  reine  Anne,  p.  33  ,  n°  x,  d'après  a. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronoloijiqne ,  t.  H,  p.  82.  —  Varin  ,  Archives  administratives  de  la  ville 

de  Reims,  t.  I,  p.  21 1 .  5 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Phillippus,  divina  providente  ciementia 
Francorum  rex'°'.  Si  divinorum  munerum  largitatem  erga  nos  pensare  A^ohimus, 
qiiicquid  ad  eorum quasi recompensationem  molimur,  infra  esse,  immo  nichii  esse, 
non  ambigimus  ;  unde ,  licet  ''"'  divinis  beneficiis  simus  impares ,  in  gratiarum  tamen 
actione  cum  verbis  tum  etiam  factis  Jaborare  debemus ,  nec  quia  non  sufficimus  ideo  i  o 
deficiendum  nobis  est.  Igitur,  more  patrum  nostrorum  consilioque  dilectissime  ma- 
tris  nostre  Anne  et  fidelium  nostrorum  rogatu,  domni  videlicet  Gervasii,  Remorum 
archipresulis ,  et  ceterorum  curialium  nostrorum ,  pro  anima  patris  nostri  llainrici 
et  pro  salute  anime  nostre,  in  usus  Deo  militantium  in  ecclesia  beati  Nichasii  mar- 
tiris,  in  qua  predictus  archiepiscopus  divino  instinclu  abbatiam,  suorum  predeces-  i5 
sorum  negligentia  destructam,  instauravit,  viiiam  nomine  Hundelicurtem  perpétue 
habendam  eidem  ecclesie  tradimus,  mansum  indominicatmn ,  ecclesiam,  servos, 
aquam  et  aque  decursum  cum  molendino ,  et  postremo  omnia  ad  eandem  villam 
pertinentia  eidem  ecclesie  concedimus.  Et  ut  hoc  nostre  concessionis  edictum  per 
onmia  tempora  invioiabilem  in  Dei  nomine  obtinere  valeat  soliditatis  vigorem,  20 
manu  nostra  propria  iilud  Armantes,  sigilii  nostri  inpressione  subter  sigillari  jussi- 
mus.  Quicquid  etiam  domnus  Gervasius  archiepiscopus  eidem  ecclesie  dédit  et  datu- 
rus  est  simili  modo  Armantes  ratum  esse  precepimus.  -S".  Phillippi  gloriosissimi 
régis.  -S*.  Elinandi,  Laudunensis  episcopi.  -S*.  Quiriaci ,  Nannetensis  episcopi.  S".  Ro- 
berti,  fratris  régis.  -S".  Rodulfi  comitis.  ■S'.  Manasse  comitis.  Actum  Remis,  anno  35 
incarnati  Verbi  millésime  .LX.  .1. ,  Phillippi  régis  .II. ,  Gervasii  archiepiscopi  .VI. ,  in 
ecclesia  sanctorum  Agricole  et  Nichasii  martinmi,  .II.  idus  maii,  indictione  .XIIII. 
•S*.  Anne  regine.  Baiduinus  cancellarius  ad  vicem  Gervasii  archiepiscopi  subscripsit. 

(")  Les  mots  In  nomine  jasqu'à  Francorum  rex,  inclus,  rubriques  dans  B.  —  ('')  uelicet  B,  corrigé 
en  unde  licet  par  une  main  du  xvii'  s. 

dans  le  Grand  Cartulairc  de  Saint-Nicaise ,  au         adonné  une  analyse  du  diplôme ,  Bibliothèque 
foi.  67,  d'après  lequel  un  érudit  du  K\i°  siècle         nationale,  ms.  lat.  12779,  fol.  i3o  v°. 
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1061,  27  mai'''.  —  Senlis. 

Philippe  F'^  accorde  à  la  hasiliqae  Saint-Adrien,  fondée  à  Bélhisy  par  le  châtelain 
Richard ,  l'exemption  de  toute  juridiction  séculière ,  et  la  confirmation  des  biens  attribués 
5    par  ledit  Richard  à  ceUe  basilique. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentoruin  Instoriw  lomus  XIV,  Bibliothèque 

nationale,  ms.  latin  12776,  p.  gS,  d'après  des  notes  de  Robert  de  Gyvez.  —  C.  Copie  du 
win'  s.,  collationnée  par  Porlier,   conseiller  maître  à  la  Chambre   des  comptes.  Archives 
10  nationales,  K  189,  n°  17g. 

D.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Afforty,  Bibliothèque  de   Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  i3,  p.  o'à'à , 
d'après  a  et  b. 

a.  Louvet,  L'histoire  de  la  ville  et  cité  de  Beaiivais,  p.  444-  —  ''■  Louvet,  Histoire  et  antiqaitez  du 
diocèse  de  Beaavais,  t.  II,  p.  g,  d'après  la  même  source   cpe  C.  —  c.   Carlier,   Histoire  du 
10  duché  de  Valois,  t.  111,  pièces  justificatives ,  p.  v,  n°  iv.  —  d.  LabanolT,  Recueil  de  pièces  liis- 

toriques  sur  la  reine  Aune,  p.  5i ,  n°  ix  bis ,  d'après  a. 

I.\D[Q.  :  Bréquigny,  Table  chronolorjiquc ,  i.  II,  p.  73. 

J'hilippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Instituta  regia  de  rébus  ecclesiasticis  aut 
sœcularibus  publica  vel  privata  sine  uUa  juris  controversia ,  priorum  regum  jussu  et 

20  autoritate '"'  firmata,  non  violare  sed  inconcussa  servare,  nostra  quoque,  nuUa  juris 
parte  redamante,  praesentibus  ac  posteris  servanda  mandare  regii  culminis  est  opus 
implere.  Unde  notum  volumus  esse  cunctis  orthodoxis  ecclesiœ  fdiis  tam  praesentibus 
c[uam  longe  positis,  viventibus  et  nascituris  quod  Richardus,  Bistisiacensis  castel- 
ianus'""',  miles  strenuus ,  orator  aures  aùierit  nostrœ  pietatis,  suppliciter  nobis  inti- 

25  mans  in  eodem  Castro  decentem  basilicam  se  fundasse  in  honore  et  memoria  glo- 
riosi  martyris'"'  Adriani,  cujus  dedicationi''''  ut  interessem  exoravit  et  impetravit, 

(")  authoritate  B.  —  C*)  Bistiacensis  castellanis  C.  —  (')  martiris  C.  —  ('')  dedicationis  B. 

'''  La  date  de  ce  diplôme  présente  une  dil-  que  ce  diplôme  ait  été  expédié  du  vivant  ilu 

culte.  11  est  daté,  en  effet,  du  37  mai  1060  el  roi  Henri,  il  faut  penser  qu'il  y  a  une  erreur 

de  l'indiction  i4;  mais  l'indiction  i/i  corres-  sur  le  chiffre  de  l'année  de  l'incarnation, 
pond  à  1 06 1 .  Comme  il  n'est  pas  vraisemblable 
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atque'^'  nostrœ  sublimitatis  decreto  ita  dudum''''  postulat  universae  potestatis  domi- 
nium*°'  exterminari ,  ut  grex  dominicus''*'  in  eadem  basilica  Deo'"'  serviens  nullius 
extraneœ  potestatis  ibidem  soevientis''^  possit  infestatione  turbari.  Cujus  petitioni'°' 
assensum  libenter  prsebemus  etregiae  majestatis  sancimus  autoritate*''',  utdeinceps  in 
pi'aedicta  basilica  vei  terra  sive  hospitibus  omnibus'''  eidem  tam  a  prsefato  Ricardo'J'  5 
tpiam  quolibet  alio  datis  et  concessis,  non  regia  manus,  non  aliqua  quœcumque 
potestas  aliquid  sibi  juris  usurpet  praeter  clericos  ibidem  Deo  famulantes  aut  eos  cpii 
ab  cis  potestatem  acceperint''''.  Ipse  quoqne  Ricardus  '''  tam  sibi  cjuam  posteris  suis  banc 
potestatem  resecavit.  Ea  vero  quœ  eidem  ecclesiie  a  prœdicto  Ricardo'^'vel  caeteris  lide- 
libus  donata  sunt  vel  quandoque  donanda ,  prœsenti  testamento ,  Deo  et  ecclesiis  débita  lo 
libertate,  donamus  et  irrevocabiliter  de  cœtero  possidenda  qua  prœcellimus  potestate 
niandamus.  Quod  si  quis  hoc  nostrae  autoritatis'"'  decretum  cjuidquam'"'  moliri  prœ- 
sumpserit  quodque  pro  reverentia  tanti  martyris''''  tam  pie  sancitum  est  violare  tenta- 
verit,  regite  majestatis  reusjudicetur  et  sacrilega  ejus  pervasio  irrita  penitus  babeatur. 
Sunt  autem  bœcquibusin  prœsenti dedicatione dotata  est  ecclesia.  Prœfatus  Ricardus'''',  i5 
annuente  uxore  sua  Millesinde  '"'  et  filiis ,  dédit  duo  molendina ,  unum  apud  SoUiacum 
et  aliud  apud  Versenniacum ''',  et  ibidem  très  hospites,  et  apud  Nantolium'''  unum; 
apud  Bistisiacum'"'  quoque  pratum  unum  cpiod  vocatur  Insula,  et  juxta  vivarium 
jjratum  aliud ,  et  sub  castello  pratum  et  terram  ''',  et  ad  Cryptas  '''  duo  arpenna  vinearuni 
et  unum  hospitem ,  et  apud  Glatenniacum  quatuor  modios  vini'^',  quos  Hungerius  20 
persolvit  quotannis.  Hugo  etiam,  Ricardi'''  frlius,  dédit  pratum  eidem  ecclesiœ  juxta 
fontem  Tlieoderici'"'.  Hœc  omnia  comes  Odo  de  Domno  Martino,  ad  cujus  feoduni 
pertinebant,  concessit  eidem  ecclesiie  pro  anima  patris  sui  Manasse.  Ut  autem  testa- 
tior  autoritas''''  bujus  nostri  possit  esse  prsecepti,  nomina  sublimium  personarum, 
in  quarum'"'  pnesentia  confirmatum  est,  fecimus  assignari.  +'"''  Heddo,  Suessio-  25 
nensium'"'  episcopus,  et  Elinandus'*^,  Laudunensium  prœsrd,  qui  eandem  basilicam 
dedicaverunt.  Sacravit  quoque  supradictus  Heddo  atrium  ejusdem  ecclesiœ  tali  qui- 
dem  conditione  ut  jui-is  pristini  statum  non  amitterent  adjacentes  parocbia;'"',  ita 
tamen  ut  quisquis''''  sive'''  miles  sive  rusticus  in  eodem  atrio  tumulari  voluei'it,  de- 

(°)  a  qua  C.  —  C')  dudum  omis  par  B  qui  lui  substitue  dominium.  —  '")  dominium  omis  par  B  qui 
le  reporte  avant  postulat.  —  (■')  basilicus  corrigé  en  dominicus  B.  —  '')  Domino  C.  —  ''J  servieiitis  BC. 
Corr.  saevientis  par  a  et  h  et  par  le  diplôme  pour  Saint-Quentin  de  Beauvais  de  l'an  1079.  —  (s)  petioni  B. 

—  ('■'  authoritate  B.  —  '')  omnibus  omis  parC.  —  'J)  Richardo  B.  —  ''^)  acceperunt  C.  —  W  Rie liardus  B . 

—  ('")  Richardo  B.  —  '")  authoritatis  B.  —  (°)  quicquam  C.  —  (P)  martiris  C.  —  (l)  Richardus  B. 

—  1'')  Milesende  C.  —  '*)  apud  Versenniacuni  omis  par  C.  —  (')  Nantholium  C.  —  '")  Bestisiacum  B. 

—  '')  terram  et  pratum  C.  —  (')  Criptas  C.  —  (y)  vini  omis  par  B.  —  '^)  Richard!  B.  —  (■')  son- 
tem  Theodorici  C.  —  ''')  authoi-itas  B.  —  ^)  quorum  C.  —  ('')  La  croix  omise  par  C.  — •  ('')  Senes- 
sionum  C.  —  W  Ilelinandus  B.  —  (s)  parrochia;  B.  —  C')  quicuuque  B.  —  (')  sive  omis  par  B. 

CHVRTES  ET   DIPLOMES.  I.  ■  5 
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bitum  ecclesise  cujus  parochianus  extitit  '''  persolvatur,  et  ita  sine  ulla  controversia 

tumuletur  ;  castellanus  autem  et  tota  ejus  familia  hac  iege  non  tenebuntur  sed  abso- 

lute,  nullo  contradicente ,  in  eodem  atrio  sepeiientur.  Interfuerunt  autem  etiam''')huic 

adstipuiationi'"'  Agnes  regina,  Frollandus  Silvanectensis ''''  episcopus,  Gualerannus'"' 

5    camerarius ,  Theobaldus  de  Crispiaco ,  Nivelo  de  Petrœfonte''^' , 

iJfe) 

Arnuijsbus  de  Compendio ,  Arnulphus 

archidiaconus ,  Beraldus  prœpositus ,  Ivo 

priepositus,  Baiduinus '"''  régis  cancella- 

10  rius  et  alii. 

Data  in  eadem  basiiica,  sexto  kalendas 
.MLX.«),  indictione.XflII/('). 


Ricardus  castellanus ,  Hugo  filius  ejus , 
Qanis  de  Versiniaco,  Rainaidus  Bisen- 
cor  et  multi  aiii. 

''*  junii,   anno  ab   incarnatione    Domini 


XII 

1061,  avant  le  4  août.  —  Paris. 

Philippe  1"  confirme  les  donations  faites  par  ses  préclécessears  les  rois  de  France  à 
l'église  Notre-Dame  de  Poissy  et  spécialement  une  donation  faite  par  Henri  1"  et  datée  de 
Poissy  le  k  mai  de  la  trentième  année  de  son  règne. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiv^s.,  dans  un  vidimus  de  Charles  IV,  roi  de  France,  donné  à  Paris  en  février 

i325  (n.  st.) '"',  Archives  nationales,  JJ  62,  fol.  i6i,  pièce  n°  ii'iiii^iii,  sous  le   titre  : 
«  Confirniatio plurium libertatum  in  ecclesia  béate  Marie  de  Pissiaco  concessorum  [sic],  firma- 

W  existit  C.  —  W  etiam  omi^  par  B.  —  W  stipulationi  C.  —  ('')  Sylvanectensis  C.  —  W  Gale- 
rannus  B.  —  W  Miselo  de  Petrofonte  B.  —  (s)  B  et  C  donnent  après  Nivelo  de  Petrôefonte,  des 
souscriptions  différentes^  qui  ne  s'excluent  pas  les  unes  les  autres j  mais  qui  paraissent  se  compléter.  — 
C')  Beraldus  £!,  erreîjr  de  transcription  due  à  une  transposition  de  nom.  —  (')  calendas  B.  —  (j)  millesimo 
sexagesimo  C.  —  W  décima  quarta  C. 


'*)  «  Karolus ,  Dei  gratia  Francorum  et  Na- 
varre rex.  Notum  facimus  universis  tam  presen- 
tibus  quam  futuris  nos  inlrascriptas  vidisse 
Utteras  in  hec  verba  :  In  nomine  sancte  et  indi- 
vidue  Trinitatis.  Ego  Philippus . . .  Ego  Baldoui- 
nus  hec  legendo  me  subscripsi  et  subscribendo 
relegi.  Nos  igitur  predecessorum  nostrorum ,  în 
hiis  precipue  que  conservationem  status  eccle- 
siastici  tangunt,  inherere  volentes  vestigiis, 
predictas  litteras  in  aliqua  sui  parte  vetusta  te  cor- 
rosas ,  adhuc  tamen  legibHes,  ne  forte  deinceps 
ipsas  magls  corrodi  contingeret,  innovamus  et 


confirmamus  tenore  presencium  litterarum  quas 
volumus ,  absque  eo  quod  alias  prescriptas  oii- 
ginales  litteras  exhibere  teneantur,'robur  habere 
pei'petuo  predictarum  originalium  litterarum; 
ita  quod  per  présentes  litteras  jus  ipsius  eccle- 
sie ,  quantum  ad  ea  que  in  prescriptis  litteris  ori- 
ginalibus  continentur,  servetur  illesum.  Quod 
ut  firmum  et  stabile  pemianeat  in  futurum, 
nostrum  presentibus  litteris  fecimus  apponi  si- 
gillum.  Datum  Parisius ,  anno  Domini  millesimo 
.ccc°.  vicesimo  quarto ,  mense  februarii.  —  Por 
dominum  regem  ad  relationem  vestram,  Jac.  » 
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lorum  sigillisque  roboratorum ,  videlicet  quod  possint  aquirere ,  aquisita  tenere  absque  aliqua 
exactione  vel  redibicione  et  plurium  aliarum  ordinationum  et  constitutionum  ibidem  facto- 
lum».  —  C.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  CoUectioii  De  Camps,  vol.  loo, 
fol.  3  v°,  d'après  le  vidimus  indiqué  en  B ,  mais  probablement  d'après  l'expédition  originale. 
—  D.  Copie  de  l'an  1721,  faite  pour  Bouhier,  Carlulare  contineiis  pnecepta  untiqua  regiim,  5 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  17709,  p.  5,  n°  7,  d'après  la  même  source  que  C. — 
E.  Copie  du  sv°  s.,  dans  un  vidimus  de  Charles  VI,  roi  de  France,  donné  à  Paris  en  juin 
i4o2,et  confirmant  un  vidimus  de  Philippe  VI ,  donné  à  Poissy,  en  février  i34.i(n.  st.),  dans 
lequel  est  inséré  le  vidimus  mentionné  en  B,  Archives  nationales,  JJ  157,  fol.  go,  pièce 
n'vi^xix.  —  F.  Copie  partielle  de  l'an  i4o2,  dans  un  vidimus  de  Guillaume  le  Chandelier,  10 
garde  des  sceaux  de  la  châtellenie  de  Poissy,  datée  du  1 3  juin  1 4o3  ,  donné  sous  le  sceau 
de  ladite  châtellenie ,  Archives  départementales  de  Seine-et-Oise ,  G  371,  d'après  l'expédition 
originale  des  lettres  de  Charles  VI  mentionnées  en  E.  —  G.  Copie  incomplète  du  xvu°  s., 
dans  un  mémoire  «pour  prouver  que  le  Chapitre  est  curé  primitif»,  Archives  départemen- 
tales de  Seine-et-Oise,  G  334,  cotte  A,  p.  i4.  i5 

H.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  2  54,  fol.  46,  d'après 
un  vidimus  délivré  par  Guillaume  Perdrier,  prêtre  administrateur  de  l'Hôtel-Dieu  de 
Poissy,  le  1  o  avril  1 482 ,  de  lettres  royaux  de  Louis  XI ,  données  à  Poissy  en  septembre  1 463 , 
vidimant  des  lettres  de  Charles  VI  d'avril  i4i7  auxquelles  sont  insérées  les  lettres  royaux 
de  i4o2  mentionnées  en  E  et  extraites  du  registre  du  Trésor  des  chartes,  JJ  167.  —  20 
/.  Copie  duxviil"  s.,  coUationnée  par  Porlier,  conseiller  maître  de  la  Chambre  des  Comptes, 
Archives  nationales,  K  191,  n°  1,  d'après  un  vidimus  de  Charles  VIII,  roi  de  France, 
d'août  i485,  contenant  les  lettres  de  Louis  XI  de  septembre  i463,  confirmant  les  lettres 
de  Charles  VI  mentionnées  en  H.  —  /.  Copie  du  xvii°  s. ,  Bibliothèque  Laurentienne,  ms. 
Ashburnham  1824  (i745),  foi.  62,  d'après  B.  —  K.  Copie  du  xvii°  s.,  par  André  Du  25 
Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  54,  fol.  507,  d'après  E. 

u.  Couard,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales ,  Seine-et-Oise.  Archives  ecclésiastiques , 
série  G,  p.  23o,  G  324,  publication  partielle  d'après  G. 

In  nomine  sancte'"'  et  individue  TrinitatisI'''.  Ego  Philippus ,  gratia  Dei'"'  Francorum 
rex.  Notuni  fieri  volumus  sancte  matris  ecclesie  fidelibus  et  nostris ,  tam  presentibus  3o 
quam  futuris  quod,  interventu  et  intercessione  Anne'''',  venerabilis  regine  et  matris 
nostre ,  concessimus  loco  sancte  Marie ,  in  sede  nostra  Pissiaco  '"'  sciiicet  constituto ,  ea 
cjT.ie  pater  meus  et  antecessores  nostri  predicto  loco  concesserant ,  nostri  precepti 
auctoritate'''  firmaremus  et  sigilii  nostri  impressione  signare  i^reciperemus'"',  sicut 
in  capituiaribus  regum  antecessorum  nostrorum  de  renovatione  preceptorum  cautum  35 
est  et  statutxim.  Precipimus  ergo,  secundum  voluntatem  et  petitionem  matris  nostre, 
regali  auctoritate  ut  quicquid  ad  presens  supradictus  iocus  munificencia  regum  vel 

'"'  Noas  suivons  l'orthographe  de  B  sauf  indication  contraire.  —  C')  In  nomine  jusqu'à  Trinitati» 
inclus,  omis  par  G.  —  i')  Dei  gratia  G.  —  ('')  Anne  omis  par  C,  domnae  D.  —  W  Poissiaco  B, 
Pisciaco  CG.  —  W  concesserunt  et  nostra  autoritate  G.  — ■    fe)  praecepimus  CD. 
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liberalitate  ceterorum  fidelium  acquisivit  vel'"'  imposteram ,  Deo  annuente  '''',  acquii'ere 
poterit,  sine  aiiqua  exactione  et  redibitione  secularis  dignitatis  personarum,  canonici 
supradicti'''  quiète  jjossideant.  Et  ut  hujus''''  convencionis  condicio  evidens  habeat 
nostre  \oluntatis  et  jussionis  indicium ,  lioc  scriptum  manu  propria  firmavimus  et 

5  sigillo  nostro  insigniri'"'  precepimus''^'.  Recensemus'»'  in  bac  cartula  ecclesias,  predia, 
terras ,  consuetudines  et  quicquid  pertinet  ad  locum  sancte  Marie  Pissiacensis''''  ecde- 
sie'''.  Inpriniis  notandum  est'^'  quod  pênes  se  cernitur  habere''''  et  possidere  in  castelio , 
quo'*'  monasteriuni  illud  constructum  est  :  très  habet  ecclesias,  duas  interius'"*  et 
terciam  exterius  ;  in  eodem'"'  castelio  et  in  tota  parrocbia  si  quis  homo  moritur,  béate 

10  Marie  sepultui'a  conceditm^;  si  vinum  venundatur,  pedagia  atque  rotagia  redduntui'; 
si  furtum  agitur,  ei'°'  cum  lege  persolvitur'P';  et  cpiid  amplius  dicam,  consuetudines 
et  omnes  redibiciones''''  ex  ipso  castelio  sancta  Dei  genitrix  amplectitur  et  obtinet; 
juxta  illud f"^'  oppidum'"'  habet  appositum  viridigarium W  et  totam  terrani  usque  in 
fluminis*"*  Sequane'''  rippam'^';  de  alia  parte  ejusdem  oppidi'^'  in  alodo'^'  duos  habet 

i5  arpennos'"',  a  cunctis  graphionum  insidiis  absolûtes  ;  habet  ecclesiam  in  Acheriisf'', 
villam  cum  omnibus  que  ad  eam  pertinent  et  duos  simul'''  hospites  in  alodo'''-; 
alteram  tenet  ecclesiam,  Mansionille'"' villam  regiam  et  quicquid  jîertinet  ad  eam'*'; 
in  portu  Secanet»'  de  navibus  euntibus  et  redeuntibus,  omnem  decimam  et''''  si  in 
aliquibus  locis ,  ut  solitum  est ,  extirpate  fuerint  silve  et  cultui  dédite ,  habet  simili 

3o  modo  decimam;  ex  hiis  duabus  silvis,  scilicet  Leidem  et  Crocidem'''  habet  similitcr 
totam  decimam.  Adhuc  restât  alicpiid  :  apud  1  iAcrvalle 'J'  habet  alodum''''  ab  omni 
pena  relaxatum.  In'"'  pago  Dorgasino ''"'  habet  alodum'"'  satis  optimum  in  Adco  qui 
vocatur  Expubliacus^"'.  In  Varennis  villa  habet  similiter  duos  hospites.  Forum  quod 
agitur  mense  septembrio''''  in  festivitate  sancte'"''  Marie  tenet  absolute  et  pacifice'"''. 

2  5  Hec  omnia  sunt  huic  ecclesie  a  Domino  Deo  coUata  et  gloriosi  Roberti  régis  lai'ga 

("'  et  G.  —  C")  annualité  B,  juvante  C.  —  (')  supiadicti  canonici  G.  —  ''"  Et  unius  C.  — t')  in- 
sigiiire  BEFG.  —  0  precipimus  BE ,  piu'cepinius  corrigé  en  priscipimiis  G.  —  (s)  Recence- 
mus  BE.  —  C")  Pisciaconensis  C^  Pissiaconensis  D^  Pisciacensis  G.  —  '''  Avec  Pissiacensis  ecclesie 
s'arrête  F.  —  (J)  est  omis  par  B.  —  ('')  habere  cernitur  G.  —  0  in  quo  CG.  —  ("'  internas  G.  — 
(")  dicto  G.  —  (°)  et  CDG.  —  'P'  persol\  etur  G.  —  (l)  redibencias  B.  —  (■■)  illud  omis  par  G.  — 
W  opidum  E.  —  C)  viridarium  G.  —  '"'  in  fluvio  C.  —  ^)  Seuane  C,  Secane  EG.  —  (^)  ripam  CG, 
riparia  D.  —  W  opidi  B.  —  (')  allodo  D,  allodio  G.  —  (»)  arpentes  G.  —  C"'  Archeriis  E.  — 
'■'  duos  sunt   CD.  —    t'i)   aliodo  EG.  —  (<■)  Mansiovilie  E.  —   W  illam  G.  —  <s'  Sequana-  D. 

—  C')  el  jusqu'à  totam  decimam  inclus,  omis  par  G.  —  (')  Crocidem  avec  e  surchargé  B.  — 
(i'  Tivevalle  B,  Tuvervalle  CD,  Tivervalc  G.  —  (4  allodum  G.  —  (•)  In  jusqu'à  duos  hospites 
inclus,  omis  par  G. —  ("")  Corcassino  C,  Dorcassino  D,  Drocassino  récrit  au-djissus  de  Dorcassino  E. 

—  W  allodum  B.  —  (°)  Expublicatus  CD,  Expublicatus  corrigé  en  marge  en  Expubliacus  E.  — 
(  ti  septenibris  CG.  —  W  beatfe  G.  —  ('')  pacifice  et  absolute  G. 
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munificencia ,  oujus'''  anima  per  virginis  Marie  mérita  transferatm-  ad  celi  palacia. 
Tandem  hujus  ecclesie  conventus  régie  majestatis  presenciam  aggreditur  supplicans 
ut,  pro  sainte  anime  et  corporis  statuque  regiminis,  conjugis  atque  prolis,  quod 
paterna  concessit  pietas  corroborare  non  deneget  nostra  regaiis  auctoritas.  Actum 
Pissiaco'''',  .IIII.  nonas  maii,  régnante  Henrico  rege,  regni  sui  anno  tricesimo.  ^ 

Unum  moiendinum  Filiolicurte''' et  unum  aiodum'''' apud  sanctmîi  Nonum,  et 
unum  alodum'"'  de  Alneo**^',  et'°'  unam  pei-petuam  prebendam  pertinendam  ad  sanc- 
tum  Petrum,  et  unum  alodum''''in  Mainodio,  et  decimam  totani  de  sancta  Gemma''' 
et  sppulturam,  et  qnartam'J'  partem  de  villa  que  proprie  nuncupatur  Alodus ,  et  alo- 
dum  quem  dédit  mulier  nomine  Gerselina  sancto  Martine  cum  vineis,  et  omnes  lo 
oblationes  quecunque  offeruntur  in  principali  ecclesia  sancte''"' Marie  in  festivis'*'  die- 
bus  cum  octavis,  et  in  quibusdam  sine  octavis,  scilicet  in  festivitate  sancte  Marie  in 
mense  februario  et  in  alla'""'  que  est  in  mense  marcio'"'  et  in  alia  que  est  in  mense 
septembrio'"'  et  in  Ascensione  Domini  et  in  Omnium  Sanctorum  festo''''  die,  et  de 
aitare('i'  sancti  Barthoiomei,  in  omnibus  biis'"'  festis  habent^  canonici  in  propi'io,  i5 
excepto  luminario  unde  habet  medietatem  ipsa  ecclesia  ad  serviendmii  sibi;  de  aliis 
vero  ecclesiis  habent  canonici  sine  partitione'''.  Actum  Parisius'"'  publiée,  anno 
incarnati  Verbi  millesimo  sexagesimo  primo  et  i-egni  Philippi  régis  similiter  primo  '"'. 

<In  dedicatione  istius  '^'  ecclesie  dédit  rex  mercatum  mensis  marcii  festivitatis  béate 
Marie  atque  omnes  redibiciones''''  nundinarum,  unum  diem  precedentem  post  festi-  20 
vitatem  et  alterum  consequentem.  In  vita  Adeloudi '"',  sancte  Marie  canonici,  dédit 
rex  Pbilippus'"'  suam  prebendam  sancto  Martino  eo  pacto  ut  sit  sancte  Marie  eternalis 
concanonicus.  Ad  boc  donum  fuerunt  isti  testes'"''  Archefredus  prepositus,  Evrardus 
deFulniaco,  etRobertus'''  de  Castro,  Rodulpbus'''',  Arnesii  fdius,  et  Vigeriuset  Hen- 
ricus.  Hoc  crucis  rex  composuit  sua  manu  ante  crucifixum'''  signum ,  Aidentibus  istis  :  sa 
Bernerus W,  Rainaudus'"',  Girelmus'''',  Anselmus ,  Fromondus'"', Lapasius  miles.>'^' 

Ego  Balduinus ''''  bec  legendo  me  subscripsi  et  subscribendo  relegi. 

(=)  cnjus  jusqu'à  tricesimo  inclus,  omis  par  G.  —  C*)  Poissiaco  B,  Passiaco  CD. —  (=)  Fillioliculte  B , 
Filialicurte  C,  Filioliciirtae  G.  —  (""l  aiïodum  G.  —  (')  aUodiuin  G.  —  C^  Alueo  C,  Alneto ,  le  t  exponc- 
«hcjE,  AUuetoG.  —  ie)  et  jusqu'à  Mainodioinc/u.«,  omis  par  G.  —  C")  allodum  B.  —  W  Gemna  B,  Ge- 
nirna  G.  —  Ij)  et  qaurtumjuqii'à  cum  vineis  inclus,  omis  par  G.  —  ('')  beatae  G.  —  W  in  festivisj«s(/H'rt 
sancte  Marie  inclus,  omis  par  G.  —  ("")  altéra  G.  —  (")  martis  G. —  W  septembris  CG.  —  (p)  i'esto 
omis  par  G.  —  (1)  aitari  G.  — W  aliis  G.  —  W  habuerunt  D. —  W  parcioneiJ,  petitione  CD.  —  W  Pa- 
risiis  DG.  —  M  Avec  primo  etc. ,  s'arrête  G. —  ('')  ipsius  C.  —  fr)  redibenciones  B.  —  (^)  Adeleudi  B.  — 
(»)  Philipus  C.  —  0)  testi  BD.  —  (')  Roberto  CDË.  —  ('')  Radulphus  CD.  —  W  Avec  crucifixmTi  s'ar- 
rête C.  —  w  Verneriis  D.  —  fe)  Raynaudus  B.  —  C')  Girelinus  E.  —  (')  Fromundus  D.  —  0)  Nous 
tenons  le  passage  entre  crochets  pour  une  addition  faite  à  l'acte  royal,  et,  sans  doute  écrite,  sur  le  par- 
chemin original,  dans  un  blanc  laissé  entre  la  date  et  la  souscription  du  chancelier.  —  W  Baldouinus  B. 
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1061,  avant  le  4  août. 

Philippe  7"'  donne  au  monastère  de  Saint-Germain-des-Prés  la  villa  de  Bagneux  en 
échange  de  celle  de  Combs,  en  Brie,  soustraite  par  le  duc  Hugues  le  Grand  au  domaine 
5  du  monastère,  conservée  par  les  rois  Hugues  et  Robert,  restituée  par  ce  dernier,  reprise  par 
le  roi  Henri  et  donnée  par  Philippe  en  bénéfice  au  comte  Eudes,  sous  la  réserve  qu'à  la  mort 
dudit  comte  la  villa  de  Combs  fera  retour  audit  monastère  et  celle  de  Bagneux  au  do- 
maine royal. 

A.  Original'''.  Parchemin   scellé.   Hauteur,  690  mm.;   largeur,  .iSo  mm.  Archives  nationales, 
10  K  20,  n°  2. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xii'  s.,  dans  le  Cartulaire  +++  de  Saint-Germain-des-Prés,  Archives  na- 

tionales, LL  1034,  fol.  4o,  sous  la  rubricpie  :  «Philippi  régis».  —  C.  Copie  du  xiii°  s.,  dans 
le  Cartulaire  de  l'ahhé  Guillaume ,  Archives  nationales,  LL  1026,  fol.  xi  v°,  sous  la  rubrique  : 
«  Privilegium  Philippi  régis  » ,  et  fol.  xvi  v°,  sous  la  rubrique  :  «  Philippi  régis  ».  —  D.   Copie 

i5  de  la  fin  du  xiii'  s.,  dans  le  Cartulaire  dit  le  Petit  registre,  c.  xxix.  Archives  nationales, 

LL  1029,  fol.  id  v°,  sous  la  rubrique  :  «Philippi  régis».  —  E.  Copie  de  l'an  1622,  sur 
parchemin ,  avec  cette  mention  :  «  Collatio  facta  fuit  cum  litteris  originalibus  xxii"  die  mensis 
maii  anno  .m°.  quingentesimo  vicesimo  secundo  per  me  Le  Blanc  »  ;  Archives  nationales,  R  20, 
n°  2^  d'après  A.  —  F.  Copies  du  xvi°  s.,  dans  D.  Jacques  Du  Breid,  Inclyti  cœnobii  divi 
Germani  a  Pratis  Chronica,  Bibliothèque  nationale;  1"  rédaction  (iBGg)  :  ms.  lat.  i2844, 
fol.  25  v°  (autographe  de  Du  Breul),  et  ms.  lat.  128A3,  fol.  66  (transcrit  par  F. -Etienne 
Rivière);  2°  rédaction  (1697)  :  ms.  lat.  128^0,  fol.  66  v°  (autographe  de  Du  Breul);  ms. 
lat.  13838,  fol.  97  v°;  ms.  lat.  12837,  fol.  io/i\°;  ms.  lat.  12839,  fol.  110  (anc.  fol.  97); 
ms.  lat.  12841,  fol.  gS;  ms.  lat.  12842  ,  fol.  66,  d'après  A.  —  G.  Copie  du  xviii'  s.,  col- 

25  lationnée  par  Lelong,  conseiller  maître  de  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales, 

K  181,  n°  1 1 5 ,  d'après  A.  —  H.  Copie  du  xyii"  s. ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque 
nationale.  Collection  Baluze,  vol.  55,  fol.  71,  d'après  C.  —  /.  Copie  du  xvii°  s.,  dans 
Galland,  Preuves  de  l'origine  desfiefs,  vol. III,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  16176,  fol. 216, 
d'après  l'un  des  cartulaires.  — /.  Copie  partielle  du  xvil°  s..  Bibliothèque  nationale,  ms. 

3o  fr.  9499,  p-  36o',  d'après  l'un  des  cartulaires. 


'''  Ce  diplôme  nous  parait  avoir  été  écrit 
tout  entier  par  le  même  scribe  qui  a  écrit  une 
charte  de  l'an  1 070,  rédigée  au  nom  de  Robert, 
abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  confirmée 
par  le  roi ,  et  publiée  plus  loin  sous  le  n°  XLIX. 
Au  dos,  d'une  écriture  du  xii"  siècle  :  «Pre- 
ceptum  firmatum  a  donno  Phylippo  rege,  de 
vUla  Banniolis  quam  dédit  sancto  Vincentio  et 
sancto  Germano,  cum  omnibus  appenditiis  et 


consuetudinibus  quas  pater  ejus,  Henricus  rex, 
et  ipse  in  eadem  villa  habuerant,  pro  commu- 
tatione  ville  Cumbis  quam  reddiderat  Odoni 
comiti  de  Donno  Martino  ».  Et  au-dessus,  d'une 
écriture  du  même  temps:  «  tempore  doni  Roberti 
abbatis  » ,  le  mot  Roberti  récrit  au  xvi°  siècle.  — 
D'une  écriture  de  la  fin  du  xvi"  siècle  ou  du 
commencement  du  xvii°  siècle,  peut-être  de 
Jacques  Du  Breul  :  «  Theca  3  minoris  armarii  ». 
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a.  Galland,  Da  frane-alea ,  p.  286,  d'après  l'un  des  cai-tulaires.  —  b.  E.  Girard,  Troisiesme  livre 
(les  offices  de  France ,  p.  1796,  d'après  a.  — c.  Labbe,  Alliance  chronologique,  t.  Il  [Eloges 
historiques  des  rois  de  France),  p.  579,  moins  le  préambule.  —  d.  Dubois,  Historia  ecclesiœ 
Parisiensis ,  p.  717.  —  e.  Bouillart,  Histoire  de  l'abbaye  royale  de  Saint  Germain  des  Prez , 
pièces  justificatives,  p.  xxix,  n°  xxxvii,  d'après  l'un  des  cartvdaires.  — /.  Sauvai,  Histoire  5 
et  recherches  des  antiquités  de  la  ville  de  Paris,  t.  TU,  preuves,  p.  3.  — g.  Gallia  christiana, 
1.  VII,  inslrani.,  col.  33,  n"  xxxix,  moins  le  préambule.  —  h.  Dmdvier,  Recherches  sur  le 
Hainaut  ancien,  p.  SgS ,  n"  xlix  bis ,  d'après  e.  —  ;.  J.  Tardif,  Monuments  historiques.  Cartons 
des  rois,  p.  175,  n°  284,  moins  le  préambule,  d'après  A. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,   t.  II,   p.    82.  —  Wauters,    Table  chronologique,  t.  I,    10 
p.  674. 

:£'"'.  In  nomine  sanct§  et  individu§  Trinitatis,  Ego  Philyppus,  gratia  [Dei]''"' 
Francorum  rex.  [Gum  in]  exhibitione  tem[poralium  rerum] ,  il  -  quas  humana  reli- 
gio  divino  cultui  famulando  iocis  [sanctorum]  et  congregationibus  f[ideliuni  ex  devo- 
t]ione  animi  largitur,  tam  presentis  quam  perpétue  [vite  solatium  adquiratur '"'] ,  i5 
D  ^  saluberrimus  valde  et  omnibus  imitabiiis  es[t]  hic  fructus  primitive  virtutis ,  sciiicet 
caritatis,  per  quem  et  mundi  prosperatur  tranquiHitas  et  feiici  remuneratione 
[e]ter[na  succedit]  Il  *  félicitas  ''*.  Innotescat  ergo  sollertie  omnium  sanctç  matris 
ecclesie  fidelium  et  nostrorum  quod  Dagobertus,  olim  rex  Francorum,  inter  alia 
pietatis  opéra  q[ue  gessit,  maxijme  ecc[iesiarum]  ||  ^  Xpisti  cuitor  de\  otissimus  extitit,  20 
nam  quasdam  a  fundamentis  edifica%dt  ut  [ecjciesiam  sancti  mai^tyris  Dyonisii ,  basi- 
licam  quoque  sancti  Martini  Turonensis  regali  muniricen[tia]  il  '^amplificaAit  aliasque 
quamplures,  inter  quas  ecclesiam  sancti  Vincentii  et  sancti  Geraiani  in  suburbio 
Parisiacç  urbis  sitam,  suis  temporibus  ditare  cupiens,  ut  dignum  erat  regali  majes- 
P  -tati,  plurima  predia  ipsi  loco  tribuit  :  inter  qu§  omnia  etiam  quandam  villam  sui  25 
juris,  nuncupatam  Cumbis,  aRluentissimisreditibuscopiosam,  in  Briacensi  territorio 
sitam.  Il  ^ibi  delegavit.  Que,  ut  diximus,  ita  copiosis  exuberabat  reditibus  ut  olim, 
Danorum  sciiicet  temporibus ,  asilum  foret  monachis  prefate  ecclesie  ;  ibi  namque , 
ingruente  persecutione  ||  ^prefate  gentis,  monachi  cum  coi^ore  almi  Germani  non 
semel  sed  bis  et  ter  confugerunt.  Hanc  igitur  viliam  dum  per  succedentium  tempo-  3o 
rum  curricula  jam  dicta  çcciesia  absque  ||  ^"aliqua  inquietudine  retineret,  accidit 
tempore  Hugonis  ducis  qui  magnus  cognominabatur,  ut  ipse  dux ,  sicut  alias  ecclesias 
attenuaverat  multis  prediis,    ita   quoque  hanc  II  '^  ecclesiam   mutilaret  ablatione 

(')  A  la  haste  da  monogramme  est  attaché  un  A.  —  C')  La  partie  supérieure  du  parchemin  est  usée 
et  les  bords  ronges.  Les  mots  entre  crochets  ont  été  restitués  à  l'aide  des  copies.  —  W  acquiratur  E. 
Entre  solatium  et  adquiratur,  e  intercale  ut  jam  pridem  multis  expertum  est  inditiis. 

''  Le  même  préambule  se  retrouve  dans  un  diplôme  de  io65,  publié  plus  loin  sous  le  n°  X\l. 
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niultaruin  possessionum.  Unde  inter  alia  prefatam  viilani  Cunibis  coenobio  sancti 
ViNCENTii  et  sancti  Germani  rletraxit  eamque  dédit  in  bénéficie  cuidam  ||  '-  Hiiduino 
nomine,  coniiti  de  Monte  qui  vocatur  Desiderius.  Qui  cuni  diuturno  tempore  viA'ens 
vita  decessisset,  iterum  Hugo  dux  qui  eam  ecciesiç  sanctorum  injuste  abstulerat 

5  II  '^in  proprJos  usus  iliani  sibi  Acndicant  et  post  ejus  obituni  Hugo  rex,  fiiius  t'jus, 
dum  advixit,  simiiiter  eam  tenuit.  Domnus  quoque  Rotbertus  rex,  liiius  ejus,  post 
iilius  iiiortem,  ||  '"jani  dictam  villam  aliquanto  tempore  in  suo  dominio  habuit. 
Cujus  temporibus,  domni  sciJicet  Rotberti  régis,  et  matris  ejus,  Adelaidis,  accidit 
ut  ipse  domnus  rex  daret  in  ||  ^^  matrimonio  sororem  suam  Rainerio  comiti  Monten- 

lo  sium.  Causa  igitur  sororis  dédit  ipsi  comiti  quasdam  villas  sancti  Vincentii  et  sancti 
Germani  super  Mosam  positas,  videlicet  II  ''^Cuvinum,  Fraxinum,  Nimam,  Evam, 
Bens,  pro  quarum  commutatione  reddidit  monasterio  predictorum  sanctorum 
viHam  sepius  nominatam  Cumbis,  quam,  sicul  preiibavimus.  Il  '^a  Dagoberto  rage 
ipsa  ecclesia  acceperat  et  iongo  tempore  tenuerat.  Igitur  ea  tempestate  qua  domnus 

1 5  Rotbertus  rex  a  seculo  migravit  dum  ei  successisset  in  regno  pie  memo-|l  '*-rie.  domnus 
HeiH'icus,  rex,  fdius  ejus,  et  multis  beilorum  turbinibus  regnum  ejus  ab  Odone 
comité  et  aliis  quampluribus  inquietaretur,  ratus  Manasses  nepos  supradicti  Hil- 
duini  !l  i'-*  comitis  invenisse  se  tempus  et  occasionem  recuperandi  viliam  quam  suus 
avunculus   Hilduinus   tenuerat,    adiit  domnum   regem  Henricum  incpiietans  eum 

■20  sepius  pro  ejusdem  A-illç  ||  -"repetitione.  Qui  Aeritus  ne  ab  ejus'"'  fideiitate  unacum 
aliis  discederet,  coactus,  ei  l'eddidit  predium  Cumbis,  quam  avunculus  patris  ejus, 
Hilduinus  scilicet,  temerario  ausu,  ||  -'sicut  jam  diximus,  usurpaverat.  Sed  cum 
idem  Manasses  post  triennium  fere  vita  decessisset,  iterum  clementissimus  l'ex, 
domnus  videlicet  Henricus,  eandem  viliam  Cumbis  II  -'^loco  sanctoi'um  restituit, 

2  0  quam  hactenus  absque  aliqua  inquietudine  ipse  locus  tenuit.  Domnovero  Henrico 
rege  obeunte,  dum  ego  Phiiippus,  Iilius  ejus,  admodum  parvulus,  Il  -^regnum 
imacum  maire  suscepissem,  plurimi  ex  proceribus  nostris,  in  quorum  tutela  et  nos 
et  regnum  nostrum  esse  decebat,  coeperuut  insistere  plura  a  nobis  exigentes,  inccr- 
tum  est  II  ^"qu(j  juste  vel  que  injuste  :  illis  autem  visum  est  omnia  juste;  pater  meus 

3o  tamen  bec  omnia  tenuerat  pacifiée  ;  inter  quos  Odo  comes ,  Iilius  prefati  Manassetis , 
viliam  totiens  dictam  ||  -■'Cumbis  exigebat,  dicens  eam  sibi  deberi  hereditario  jure, 
eo  quod  avunculus  patris  ejus,  Hilduinus  scilicet,  temerario  ausu,  sicut  jam  dixi- 
nuis,  ipsam  viliam  usurpaverat.  At  nos,  Il  '^''nolentes  homines  nostro  palatio  conti- 
guos  et  lateri  quodammodo  adberentes   perturbare,   coacti,  ei  reddidimus  viliam 

35  Cumbis  quam  repetebat.  Sed  ne  verteretur  nobis  ininfortu-ir-''-niumistuddelictum, 

(")  Entre  ejus  el  fideiitate ,  un  mot  gratté. 
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scilicet  quod  a  loco  sanctorum  auferebamus  hoc  predium  quamvis  coacti ,  pro  salute 
,  piissimi  genitoris  et  nostra ,  matris  etiam  nostrç. ,  pro  commutatione  hujus  villç 
Cumbis  II  -'videlicet,  donavimus  coenobio  sancti  Vincentii  et  sancti  Germani  quan- 
dam  villam  nostri  juris  nuncupatam  Banniolis ,  sitam  pi'ope  moenia  Parisiace  ui'bis 
cum  omnibus  redi-ll'-^-tibus  et  consuetudinibus  sicut  pater  meus  jure  cpiieto  tenuerat  5 
necnon  cum  omnibus  appenditiis  suis,  ea  tamen  conditione  interposita  ut  dum  pre- 
dictus  Odo  cornes  vila  decesserit  ||  •"'  vei  si  intérim  qualibet  justa  occasione  ipsam 
villam  Cumbis  amiserit ,  ad  dominium  sanctorum  redeat  unde  ad  presens  aufertur,  et 
nostra  possessio  absque  uHa  caiumpnia  ad  nostrum  jus  redeat.  il  •*'  Hujus  scripti  et 
conventionis  astipuiationem  et  corrobora tionem  nostra  auctoritate  et  sigiJii  nostri  lo 
impressione  firmamus  et  corroboramus ,  tpiatinus  ea  qu§  Il  ^^  preinissa  sunt  et  ea  que 
posterius  inferenda  sunt  stabiiiantur  et  in  posterum  inconvulsa  habeantur'"'. 

IP^Actum''')  a  Phylippo  rege  anno  incarnati  verbi  millesimo  sexagesimo  primo, 
regni  vero  ejus  primo. 

[Monogramma.]  i5 

[Sigilhw&\) 
Ego  Balduinus  cancellarius  scripto  subscripsi. 

XIV 

io0o-io6i  '■'. 

Philippe  l",  à  la  prière  de  Guillaume,  abbé  du  monastère  de  Saint-Philibert  de  Tour-  20 
nus ,  confirme  audit  monastère  toutes  ses  possessions. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiv°s.,  dans. un  vidimus  de  Philippe  IV,  donné  à  l'aris,  en  avril   iSog,  Archives 

nationales,  JJ  4i,  loi.  28  v°,  n°  xnif"'. 

(")  Les  lignes  31  et  32  de  A ,  probablement  de  la  même  main  que  les  lignes  précédentes ,  sont  d'une 
encre  légèrement  différente  de  couleur.  —  C*)  Entre  Actum  et  a.,  un  blanc.  —  (')  Sceau  de  cire  blanche, 
plaqué:  fliamètre,  0  m.  097 ;  de  la  légende  on  ne  lit  plus  que  les  mots  PH^^^FRAN^^»»,. 
Type  :  le  roi,  assis  de  face  sur  un  trône  rectangulaire  dont  la  partie  antérieure  est  ornée  de  deux  rangs 
d'arcatares ;  il  est  barbu,  la  tête  ceinte  d'une  couronne  à  trois  Jleurons ,  vêtu  d'une  tunique  longue  et  d'un 
manteau  attaché  sur  l'épaule  droite;  de  la  main  droite  levée,  il  tient  nn  fleuron  à  trois  pétales,  et,  de 
la  main  gauche,  un  sceptre;  les  pieds  posent  sur  un  escabeau. 

(1-2)  '"'  Ce  diplôme  de  Philippe  l"  peut  et  de  toute  souscription ,  et  de  la  présence  d"un 
paraître  suspect ,  en  raison  de  l'absence  de  date         monogramme  qui ,  d'après  le  dessin  de  Chifllet , 
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C.  Copie  partielle  du  xvu"  s. ,  par  André  Du  Ghesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Du  Chesne , 
vol.  66 ,  fol.  12,  d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De 
Camps ,  vol.  8  ,  fol.  3 1 1 ,  d'après  a. 

a.  Chifflet,  Histoire  de  l'abbaye  royale  et  de  la  ville  de  Tournus,  p.  3i6,  d'après  A.  —  b.  Juenin, 
5  Nouvelle  histoire  de  l'ahbaïe  royale  et  collégiale  de  Saint  Filibert  et  de  la  ville  de  Tournas, 

preuves,  p.  128,  d'après  a.  —  c.  Labanoff,  Recueil  de  pièces  historiques  sur  la  reine  Anne, 
p.  1 9 ,  n°  VIII ,  d'après  a. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chrouologiq ne ,  t.  II,  p.  75. 

In  nomine  sancte  et  indi\dd.ue  Trinitatis.  Phiiippus  '"',  gratia*'''  Dei  rex.  Si  locis 

10  cultibus  divinis  mancipatis  ac  servorum  Dei  necessitatibus  emolunientuni  régie  celsi- 

tudinis  exhibemus ,  pi'ofuturuin  nobis  hoc  ad  presentem  vitam  felicius'"'  transigendam 

(")  Ph.  B.  Nous  nous  servons,  pour  rétablissement  du  texte,  de  B  et  de  a.  Nous  suivons  l'orthoyraphe 
de  B,  sauf  indication  contraire. —  W  gracia  B.  —  (")  féliciter  a. 


était  d'une  forme  insolite  ;  mais  il  est  possible 
cpie ,  préparé  dans  le  monastère  de  Tournus , 
il  n'ait  pas  été  expédié  par  la  chancellerie 
royale.  S'il  est  authentique,  il  est  de  l'an 
1060  ou  1061,  car  il  a  été  rédigé  à  la  re- 
quête de  l'abbé  Guillaume,  lecpiel  parait 
comme  abbé  de  Tournus  dans  une  charte  de 
io56,  publiée  dans  Chifflet,  Histoire  de  l'ab- 
baye. .  .  de  Tournus,  p.  3io,  et  dans  Juenin, 
Nouvelle  histoire,  preuves,  p.  126;  c'est  une 
charte  dans  laquelle  Falco  de  Jaliniaco  déclare 
donner  certains  biens  au  monastère  de  Tour- 
nus par  la  main  de  son  frère  Guillaume  :  «per 
manum  domni  Willelmi  fratris  mei  et  ejusdeiTi 
loci  abbatis  ».  Cette  charte  est  datée  «  anno  ab 
incarnatione  Domini  .m.lvi.,  indictione  .vuii., 
epacta  .1.,  concurrente  .1.,  régnante  Heynrico 
rege  in  Francia  anno  .xxvi.  » .  La  chronique  de 
Tournus,  d'autre  part,  fixe  à  cinq  ans  la  durée 
de  l'abbatiat  de  Guillaume  :  «  ITuic  (Guillelino) 
quoque,  post  quinque  sui  regiminis  annos  de- 
hincto,  Petrus  pastorale  suscepit  officium». 
(Chifflet,  Ibid.,  p.  3o.)  A  supposer  que  l'année 
io56  correspondît  à  la  première  année  de 
l'abbatiat  de  Guillaume ,  il  a  dû  mourir  au  plus 


tard  en  1061.  —  '^'  «Ph.  Dei  gratia  Franco- 
rum  rex.  Notum  l'acimus  universis  tam  presen- 
tibus  quam  futuris  nos  quasdam  litteras  seti 
privilégia  ab  olim  a  nostris  ancessoribus  Franco- 
rum  regibus  dilectis  et  fidelibus  nostris  al)bati 
et  conventui  monasterii  Trenorchiensi  concessa 
vidisse  ac  corani  nobis  perlegi  seriose  fecisse , 
quarum  ténor  sequitur  in  hec  verba  :  In  no- 
mine sancte  et  individue  Trinitatis.  Ph.  gracia 

Dei  rex.  Si  locis 

Et  ut  hoc  nostre  auctoritatis  preceptum  in  viola- 
bile  permaneat  sigillo  nostro  insigniri  jussi- 
mus.  —  Nos  vero  omnia  et  singula  suprascripta 
rata,  grata  et  firma  habentes,  ex  nostri  plena 
deliberatione  consilii  ac  piis  antecessorum  nos- 
trorum  vestigiis  inherendo,  gratiose  in  omni- 
bus innovamus,  corroboramus ,  laudamus,  ap- 
probamus  et  ratifficantes  plenissime  ex  cerla 
scientia  nostri  auctoritate  regia  confirmainus. 
Que  ut  rata  et  stabiha  futuris  perpetuis  tempo- 
ribus  inviolabiliter  persévèrent,  nostrum 
fecimus  presentibus  litteris  apponi  sigillum. 
Actum  Parisius,  nostro  général!  parlamento 
sedente,  anno  Domini.  m°.  c.cc°.  nono,  mense 
aprilis.  » 
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et  ad  futuram  beatitudinem  facilius  '"'  obtinendam  nuliatenus  dubitamus.  Quocirca 
noverit'"''  omnium  sancte  Dei  ecclesie  fidelium  nostrorumque  presencium  et  futurorum'"' 
industria  quoniam  adiit  nostre  presentiam  ''"'  potestatis  Guillelmus ,  infimus  omnium  abba , 
liumiliter  supplicando  efflagitans  quatinus  precepta  que  antecessores  nostri  Francorum  reges 
sancte  et  intemerate  vii-gini  Marie  sanctoque  fecerant  Philiberto  confessori  precellentissimo ,  5 
prenotato  abbati  omnibusque  monachis  ejus  nutu  subditis,  precepto '"'  nostre  auctoritatis  cor- 
loboraremus  '*'  pro  Dei  sanctorumque  omnium  amore  atque  pro  salute  anime  mee  patrisqne 
mei  domni  Henrici'"'  régis  genitricisque  mee  Anne  necnon  et  perpétua  prosperitate  nostra 
ac  statu  regni  nostri.  Quorum  petitionibus '  '  annuentes '"'  concedimus  prelibato  abbati  sancti 
Valeriani  martiris  abbatiam  que  est  sita  in  page  Cabilonensi ,  super  fluvium  Sagonam ,  in  cpa  i  o 
ipse'^'  corpore  cpiescit,  castrum  quocpie  Trenorchium,  quod  est  ex  jam  dicta  abbatia  necnon 
et  omnes  res  que  olim  a  fidelibus  xpistianis  predicto  martiri  coUate  fuerunt,  Tornucium  cjuoque 
viUam  cum  omnibus  ad  se  pertinentibus  vicis  et  viUis,  scilicet  Lambras,  Balneatam'  ',  Villa 
nova,  Costaldas,  Plotas  Morincas,  Manciacum*'',  Pistriacum,  Briana,  Juvennonmii'"'', 
Louincum,  cum  adjacentiis  suis,  que  sita  est  in  confinio  trium  episcopatuum ,  scilicet  Vesoncio-  i5 
nensis'"',  Lugdunensis  et  Cabilonensis,  et  Bisiacum  villam  et  Bodellam  et  Caprosium'"'  sanc- 
tumque''"'  Benignum,  in  episcopatu  positas  Lugdunensi,  cum  aliis  ecclesiis  hiis  pertinentibus  in 
eodem  episcopatu ,  et  in  episcopatu  Matisconensis  ecclesie ,  villas  cum  ecclesiis ,  Ulchisiacum , 
Achiacum'l',  Campanias,  Lennam,  cellam  sancti  Romani  cum  quinque  ecclesiis,  [et  in  ipso 
episcopatu,  ecclesiam  sancte  Marie,  Belnadum  vocatam,  et  aliam  nomine  Li]''^' vocitatam''';  et  in  so 
comitatu  Arvernensi,  monasterium  Tresal,  cum  una  parrochiali  ecclesia,  et  cellam  sancti  Por- 
ciani  cum  decem  ecclesiis  et  omnibus  sibi  pertinentibus  exeniis;  et  in  pago  Vellavensi, 
monasterium     Godit    cum    omnibus  '*'    sibi    pertinentibus ,     sancti  '"'    Mauricii ,    locum    vallis 

(°)  felicius  B.  —  (•=)  Les  mots  et  passades  imprimés  en  petit  texte  sont  empruntés  à  un  diplôme  du 
roi  Henri  I" ,  souscrit  par  Philippe  I"  et  donné  le  jour  même  du  sacre  de  celui-ci,  le  23  mai  1059, 
imprimé  dans  Chifflet,  ouvr.  cité,  p.  312,  et  reproduit  dans  le  Recueil  des  historiens  de  la  Krance, 
t.  XI ,  p.  600,  n°  xxxiii  ;  il  a  été  vidimé  par  Philippe  le  Bel,  dans  des  lettres  datées  de  Paris,  en 
Parlement,  mars  130 S ,  insérées  au,  registre  da  Trésor  des  Chartes,  Archives  nationales,  JJ  âl , 
fol.  12  v°,  registre  auquel  se  rapportent  nos  références  à  ce  diplôme.  —  '■"'>  nostrorumque  jusqu'à 
futiirorum  inclus,  omis  par  a.  —  (■*)  presenciam  B.  —  '"'  preceptvun  B.  —  0  coroboraremus  B. 

—  fe)  Heynrici  h.  —  ('')  peticionibus  B.  —  (')  anuentes  etc  ut  in  diplomate  patris  ejus  Henrici  régis ,  a. 

—  (j)  ipso  B.  Corr.  ipse  par  le  dipl.  de  Henri  l".  —  W  Balenatam  dans  le  dipl.  de  Henri  I".  — 
!')  Mauciacum  dans  le  dipl.  de  Henri  I".  —  H  Juvennonum  omis  par  le  dipl.  de  Henri  I".  — 
(")  Vesoncionensi  B.  —  W  Caysium  B.  Corr.  Caprosium  par  le  dipl.  de  Henri  I".  —  (p)  dictum 
que  B.  Corr.  sanctumque  jijar  le  dipl.  de  Henri  I".  —  W  Achiacum  B.  Atziacum  dans  le  dipl. 
de  Henri  1".  —  W  Le  passage  entre  crochets  omis  par  B,  restitué  par  le  dipl.  de  Henri  1".  — 
(')  vocitatas  B.  Corr.  vocitatam.  —  W  ecclesiis  daiu  le  diplôme  de  Henri  I".  —  (")  sanctique  dans  le 
dipl.  de  Henri  1°^. 

6. 
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Amblivine  ;  et  in  pago  Arausicense  inonasteria  duo ,  Dusarain  et  Vallem  Ninfaruni  '"'  cum 
ecdesiis  ad  se  pertinentibus  ;  et  in  episcopatu  Pictavensi  monasterium  cjuod  vocatur  Herns  in- 
su)a ,  in  niaris  Occeani  lirabo  positum ,  cum  ecclesiis  tredecini ,  locumque  vocabulo  Losduiium  cum 
pertinentibus  sil)i  villis  et  ecciesiis'  ';  et  in  episcopatu  Andegavensi ,  ceilam  sancte  Marie,  voca- 

5  bulo  Conaldum,  cum  ecclesiis  et  villis  siJji  pertinentibus ,  Taisiacum,  Madernas''',  Fabricas,  Ber- 
nezacum''',  Ponciacum,  Loriam",  ïarenciacum;  et  in  episcopatu  Nannetico,  monasterium  quod 
vocatur  Deas  cum  ecclesiis  sibi  pertinentibus,  Gorceiaco,  sancto  Liminio,  Lemovicina,  Ratinsi'", 
et  aliis  oiini  sanctis  prenominatis  a  bonis  hominibus  coUatis;  Buxiolum  cjuocpie  in  pago  Cino- 
mannico;  cellain  cpocpe  sancii  Prudenlii,  in  pago  Pictavensi;  Talgariam,  Adriacum  et  Clas- 

10  siam,  Caciacum  integeiTimas,  in  pago  Belcinensi;  Asinarias,  in  pago  Pictavensi  cum  ad  se 
omnibus  pertinentibus  rébus,  eo  videlicet  modo  ut  prefati  sancti  et  predictus  abba  suicjue 
successores  perpetualitei'  habeant.  Volumus  itaque  in  predicto  loco  trapehetas  esse  et  ut  pre- 
dictus locus  sit  caput  onmium  suprascriptarum  rerum  et  super  omnia  que  aut  a  nobis  aut  a 
lldelibus  nostris  amodo  colla  ta  sunt  vel  fiierint,  igitur  memorato  loco  omnes  res  superscripte 

1 5  deserviant  et  sint  in  usibus  monachorum  et  necessitatibus  pauperum.  Preterea  licenciam  damus 
eidem  congregationi  de  se  semper  eligendi  abbatem  secunduni  sancti  Benedicti  regidam,  sicuti 
et  alii  reges  nostii  antecessores  fecerunt;  annalem  quoqvie  mercatum  per  dies  quatuor  tribus 
temporibus  anni  concedimus ,  scilicet  in  festivitate  sanctorum  Pétri  et  Pauli  apostoloi-um  et  in 
nativitate  sancte  genitricis  Marie  et  in  festivitate  sancti  Martini  episcopi  et  confessons,  et  thelo- 

20  neum  ipsius  mercati.  Volumus  quocpie  ut  a  nulla  impediatur  judiciari'''  potestate.  Concedimus 
quoque  eis  immunitatem  sexcentorum  solidorum  quam  Karolus  imperator  et  eeteri  reges  post 
ipsum  concesserunt ,  cujus  immunitatis  infractor  sexcentorum  solidorum  fore  culpabilem  judicetur  ; 
erogamus  itaque  luminaribus  ipsius  ecclesie  totum  quicquid  exinde  sperare  potuerat  jus  fisci 
nostri.  Jubenius  itaque  ut  nulius  nostrorum  vel  successorum  dux  vel  cornes  seu  vicecomes  aut 

2  5  vicarius  aut  missus  discurrens ,  in  predicta  immunitate  aut  monasterio  '  ''  a  nobis  et  successoribus 
nostris  collata  exquirere  aut  mansionaticum  aut  parafredum  aut  eulogias  présumât ,  neque  horum 
quippiam  ab  eorura  servis,  colonis  seu  francis  super  eorum  terrani  commanentibus  exigere  in 
publicis  mercatis  sive  de  fratrum  negociis  sive  de  suis  teloneum,  aut  ullam  exactionem  neque 
in  mari  sive  in  Ligeri  lluvio  aut  Rodano  aut  Sagone  aut  Dou  vel  ceteris  fluminibus  navigantibus 
3o  aut  littoribus '■'  comniorantibus  exigere  audeat  aut  présumât  aut  navaticum  aut  sospitaticum  aut 
salutaticum  aut  portaticum  neque  in  terra  rotalicum  neque  in  tabernis  ullam  exhibitionem. 
Precîpimus   quoque   nostra  regia  auctoritate  ut  nemo  antistitum   vel   conies  aut  ali<pia  laycalis 

(=)  Nifarum  B,  Menfarum  dans  le  dipl.  de  Henri  I".  Corr.  Ninfarum.  —  C")  ecclesiis  septem  dans 
le  dipl.  de  Henri  I".  —  (■■)  Modernas  dans  le  dipl.  de  Henri  I".  —  ('^)  Bernezadum  B.  Corv.  Ber- 
nezacum  par  le  dipl.  de  Henri  /'^  —  (°)  Boriam  B.  Corr.  Loriam  par  le  dipl.  de  Henri  I".  — 
(')  Ratinsi  omis  par  le  dipl.  de  Henri  I".  —  (s)  justicia  B.  Corr.  judiciari  par  le  dipl.  de  Henri  I" .  — 
"''  mon.  B,  même  abréviation  dans  le  dipl.  de  Henri]".  —  (')  litoribus  dans  le  dipl.  de  Henri  I". 
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potestas  in  prefato  loco  placitum  constituere  aut  tenere  audeat  nisi  ab  ablîate  invitatus. 
Unde  hoc  nostre  altitudinis  preceptum  fleri  predicto  abbati  Guillelnio  jussimus ,  per  quod  ipse 
suique  successores  memoratas  res  quas  modo  concedimiis  et  de  preterito  concessimus,  ritu 
perpétue  teneant  atcpie  possideant,  sciatque  se  infractor  hujus  concessionis  reuin  a  Dec  in 
gehenna  dampnari  nostraque  se  sciât  omnino  gratia  privari  quamdiu  non  cessaverit  calumpniari. 
Et  ut  hoc  nostre  auctoritatis  preceptum  inviolabile  permaneat,  sigilio  nostro  insigniri  jussimus  >*'. 


io63,  avant  le  l\  août'''. —  Paris. 

Philippe  I'\  à  la  prière  de  Baudouin,  comte  de  Flandre,  confirme  la  fondation  d'un 
collè(je  de  chanoines  faite  par  la  comtesse  Adèle,  dans  l'église  de  Harlebeke.  lo 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  dvi  xvii"  s.'''',  dans  le  Curtulaire  du  chapitre  de  Saint-Sauveur  à  Harlebeke,  fol.  i,  Archives 

de  l'Etat,  à  Bruges,  d'après  A. 

C.  Copie  du  xvii*  s.,  dans  Dom  Gillesson,  Mémoires,  Bibliothèque  nationale,  ms.  IV.   187 6 ■s, 

loi.  294,  d'après  a.  —  D.  Copie  du  xvii°  s.,  de  la  même  main  que  C,  Bibliothèque  nationale,   i5 
ms.  lat.  11898  [Anecdota,  t.  XIII),  fol.  i2ii. 

u.  Miraeus,  Codex  donationum  piarum,  p.  i65.  —  b.  Du  même,  Notifia  ecclesiarum  Belgii ,  p.  ly/i , 
publication  partielle.  —  c.  Miraei  Opéra  diploniatica ,  éd.  Foppens,  t.  I,  p.  5c). 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  8g.  —  Wauters,  Table  chronologique ,  t.  I,  p.  5i  2. 

In'"''  nomine  sanctœ  et  individuae  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  F'rancorum  •?(> 
rex.  Si  conditionem  nostrœ  mortalitatis ,  quam  pro  primi  parentis  inobedientia  incur- 
ie) Chifflet ,  loc.  cit. ,  fait  cette  observation  :  «  Desunt  in  autographe  subscriptiones  omnes  cum 
temporis  annotatione,  solumque  ibi  cernitur  sigillum  regium  membranae  affixum  et  nionogramma 
hac  forma  [dessin).  Hoc  privilegium  Philippus  alius  rex  describit  et  confinnat  anno  iSog  mense 
aprili.  »  —  W  Nous  nous  servons,  pour  l'établissement  du  texte,  de  B  et  de  a. 

<''  Ce  diplôme  est  daté  de  io63,  la  3°  année  aucune  allusion  au  diplôme  de  Philippe  I";  il 

du  règne.  La  3°  année  du  règne,  à  compter  est  donc  probable  que  le  diplôme  royal  a  été 

de  la  mort  de  Henri  I"  [i  août  1060),  s'étend  expédie  entre  le  26  mai  et  le  4  août  io63. 

du  4  août  1062  au  3  août  io63.  Une  charte  de  '"'   Nous  devons  la  collation  de  cette  copie  à 

Baudouin,  ëvêque  de  Noyon  (citée  plus  loin  l'obligeance  de  M.  Henri  Pirenne ,  membre  de 

p.  A6,  n.  1),  confirmantla  fondation  du  chapitre  l'Académie  royale  de  Belgique,   professeur  à 

de  Harlebeke  et  datée du25mai  io63,  ne  fait  l'Université  de  Gand. 
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riuius,  lenire,  vel  soiamen  inierre  cm'amus,  cum  ex  toto  eam  eveliere  nequeamus, 
nihil  est  tam  proficuum  quam  pro  temporalibus  seterna  commutare,  pro  momen- 
taneis  perpétua  adquirere  '"'.  Restât  ergo  ut  quod  per  nos  obtinere  non  possumus , 
eorum  juvamine  qui  di\ino  cultui  sunt  mancipati ,  orationibus  et  beneficiis  adipis- 
camur.  Haec  ideo  pr^emisimus  quoniam  cornes  Balduinus,  justitiœ  et  pacis  cultor, 
instinctu  suœ  conjugis  et  amit;e  nostras  Adeiaidis,  nostne  serenitatis  adicrit  prse- 
sentiam ,  rogans  et  obnixe  postulans  ut  nostrœ  auctoritatis  prîecepto  con^oboraremus 
abbatiam''''  quandam  canonicorum,  quam  monitu  et  precatu  suas  venerabilis  et  reii- 
giosœ  conjugis  Adeiaidis ,  fundaverat  in  loco  qui  Harlabeca  '"'  vocatur  et  titulo  et 
memoria  sancti'Salvatoi'is  prœnotatur.  Sunt  autem  ea  quae  ibi  concessit  et  dévote 
condonavit  ista,  scilicet  ecclesia  cum  altare,  capella  Suevengehem  appendens  iili 
ecclesise,  aitare  de  Maldengehem '■*'  cum  ecclesia,  ecclesia  de  Trellengebem ,  .Vl.'"' 
mansa  terrœ  libéra  a  comitatu,  .1.''^  mansum  terrœ  ab  antiquis,  quando  ipsa 
ecclesia  primitus'°'  fuit  constructa,  .11.''''  bonaria  quas  dédit  Gisla,  .1.'"'  bonarium 
quod  dédit  Reinfridus,  .11.'^'  bonaria  quœ  dédit  Agentrudis,  .11.''''  bonaria  quae  dédit 
Bergundis.  Hœc  omnia  prœlibata  prœcipiendo  mandamus  et  mandando  prœcipimus 
et  etiam  sigilli  nostri  impressione  adstipulando  firmamus,  ut  sicut  Aquensis  abbatia''', 
Caroli  Magni  institutione  et  largitione  fundata ,  a  dominatione  Leodicensis  episcopi 
est  libéra,  et  sicut  sancti  Medardi  abbatia  ab  episcopo  Suessionensi  manet  quieta, 
necnon  et'"'  sancti  Martini  ab  archiepiscopo  Turonensi,  ita  et  ista  ab  episcopo 
Noviomensi'^'.  Quod  si  aliquis  huic  nosti^œ  corroborationi  occurrere  vel  obviare  pne- 


(")  acquirere  a.  —  C')  abbaciam  jB.  —  ('')   Harlebeca  a.  - 
(f)  unum  a.  —  fe)  prius  B.  —  ('')  duo  a.  —  P)  unuin  a. 
cia  B.  —    (")  et  omis  par  a. 


('*)  Mallengeliem  B.  —  (=)  sex  a.  — 
-  (J)  dvio  rt.  —  C")  duo  a.  —  W  abba- 


''>  La  charte  par  laquelle  Baudouin ,  évèque 
de  Noyon,  confirma  la  fondation  de  la  com- 
tesse Adèle  est  datée  du  8  des  calendes  de 
juin  (26  mai)  io63  (Mirseus,  Codex  dona- 
tioimm  piarum,  p.  168;  Opéra,  éd.  Foppens, 
t.  I,  p.  60).  11  n'y  est  fait  aucune  allusion  à 
l'exemption  de  l'ordinaire,  mais  l'évêque  ne 
renonce  qu'au  droit  de  procui'ation.  Dans  la 
notice  de  confirmation  que  Ratbod,  évèque  de 
Noyon,  ajouta  en  1087  à  la  charte  de  son  pré- 
décesseur, il  est  même  stipuié  «  quod  ejusdem 
loci  (Harlebecee)  praepositus  mihi  meisque  suc- 
cessoribus  debitam  subjectionemexhLbeati).  En 
outre,  Alexandre  II,  dans  la  lettre  du  28  jan- 


vier 1070,  par  laquelle  il  déclare  prendre 
l'église  de  Harlebeke  et  ses  biens  sous  la  protec- 
tion du  Saint-Siège,  introduit  cette  clause  de 
réserve  :  «  salva  in  omnibus  proprii  episcopi 
reverentia  »  (  Miraeus ,  Codex  donatioimm  pia- 
ram,  p.  172;  Opéra,  éd.  Foppens,  t.  1,  p.  61  ; 
JalTé-Wattenbach,  Regesta,  n°ii67i).  Nous  en 
concluons  que  la  clause  d'exemption  de  l'ordi- 
naire, qui  s'insère,  maladroitement,  entre 
l'annonce  des  signes  de  validation  et  les  for- 
mules comminatoires ,  et  qui  pourrait  être  sup- 
primée sans  que  le  texte  du  diplôme  en 
souffrit,  est  le  résidtat  d'une  interpolation 
faite  par  les  chanoines  de  Harlebeke. 
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sumpserit,  fisco  nostro  amn  .CS'^  libras  componat,  insuper  et  sua  calumpuia'*"'  irrita 
in  perpetuum  maneat.  Actuni  Parisius  publiée,  anno  incarnati  Vei'bi  .MLXIII.'"'  et 
regni  Phiiippi  régis  tertio ,  indictione  prima. 

[Moaogramma '■'^K)  [Lociis  sigilh^'l) 

Ego  Balduinus  canceliarius  reiegendo  subscripsi'''. 

XVI 

io63'"'.  —  Soissons. 

Philippe  1",  à  la  prière  de  Heddon,  évêçjue  de  Soissons,  concède  à  l'abbaye  de  Saint- 
Crépin-le-Grand  de  Soissons,  la  libre  présentation  à  la  cure  de  deux  autels  sis  à  Pernant 
et  à  Colombes. 

A.  Original.  Parchemin  avec  traces  de  sceau  plaqué.   Hauteur',   56o  mm.;  largem',  3i2    mm. 

Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  294,  pièce  n°  38. 

B.  Copie  du  xvni"  s.,  collationée  à  l'original  par  Cousin  «es"  cons"^  secr"  du  Roy,  maison,  cou- 

ronne de  France  et  de  ses  finances»,  dans  le  Cartiilaire  de  Saint-Crépin-h-Grand ,  Aichives 
départementales  de  l'Aisne,  H  455,  loi.  58  v°.  —  C.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Antiquités 
ecclésiastiques ,  copies  de  chartres,t.  I,  BilDliothèque  nationale ,  ms.  lat.  lyiSg,  loi.  827  v°, 
d'après  j4.  —  D.  Copie  duxviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de 
Picardie,  vol.  198,  fol.  199,  [d'après  A.  —  E.  Copie  du  xviii''  s..  Bibliothèque  nationale, 
Collection  de  Picardie,  vol.  2  33,  fol.  197,  d'après  A.  —  F.  Copie  abrégée  du  xvii"  s. ,  dans 
le  Recueil  da  P.Machaut,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Clairambault ,  vol.  56i,  p.  Syd. 

a.  C.  Couderc,  Une  signature  autographe  d'Anne  de  Russie,  femme  de  Henri  I",  roi  de  l'rance, 
dans  La  Russie  géographique,  ethnographique ,  etc.  (Paris,  Larousse.  [1892],  in-8°),  p.  473, 
d'après /l,  avec  fac-similé  réduit,  simifigravune.  — ■  b.  Vicomte  de  Caix  de  Saint- Aynioiu', 
Anne  de  Russie,  2°  édit. ,  p.  106,  n°  xiv. 

W  centum  a.  —  C")  calumnia  a.  —  t"^)  millesimo  sexagesimo  tertio  a.  —  t'')  Le  monogramme 
dessiné  dans  B ,  omis  par  a.  —  (")  Le  sceau  indiqué  par  B  seul.  —  W  La  souscription  du  chancelier 
omise  par  a. 

'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an   io63  et  de  dans  d'autres  diplômes  des  années  1066,  1067, 

la  2°  année  du  règne.   Le   rédacteur   a  donc  1080.    io85,    1090,    logô,    iio5    et    1106, 

compté  les  années  du  règne  à  partir  de  1 062  ,  dont  quelques-uns  nous  sont  parvenus  sous  leur 

mode  de  comput  que  nous  retrouvons  employé  forme  originale. 
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Tndiq.  :  A.  Matton,  InveiiUdve  sommaire  des  archives  départemeiiUdes ,  Aisne,  t.  ]JI,  série  H,  p.  68, 
H  455. 

F.vc-sniiLKS  de  l'original  :  F. -s.,  phototypie  Berthaud,  exécuté  en  1896  pour  être  offert  par  la 
Bibliothè([ue  nationale  à  S.  M.  l'Empereur  de  Russie,  Nicolas  11,  lors  de  son  séjour  à  Paris. 
5  —  F.-s.  de  la  signature  de  la  reine  Anne'"',  dans  Caix  de  Saint-Aymour,  Causeries  du  Besa- 

cier,  2°  série,  p.  /i5,  et  dans  Aune  de  Russie,  du  même  auteur,  2°  édit. ,  p.  83. 

liln'"'  nomine  sanctç  et  individuae  Trinitatis,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti, 
amen.  li-Ego  Philipis,  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notum  lleri  volo  sanctœ  matris 
lecclesiœ  fidelibus  tam  pnesentibus  II  ^  quam  futuris  quod  Hecklo ,  Suessionensis  epis- 
10  copus,  divina  gratia  commotus,  mei  prœsentiam  adiit,  deprecans  et  obnixe  ||  *postu- 
lans  quatenus  sanctorum  martirum  Grispini  et  Crispiniani  œcclesiœ  et  fratribus  inibi 
degentibus,  duo  suarum  viHarum  ||  ''  altariaque  tenebant,  cum  apenditiis  suis,  ununi 
lie  villa  Pâmant  vulgo  nominata,  et  aiterum  de  villa  Columnas  ||  ^vocitata,  ad  per- 
sonam,  sicut  ejusdem  loci  abbas  Anseilus  et  omnis  fratrum  congregatio  in  antea 
i5  humrliime  quesierant.  Il  ''  concedendo  regia  dignitate  annuerem.  Cujus  salubri  peti- 
tioni  adquiescens  ejusque  supradicti  episcopi  erga  me  bonam  ||  ^intelligens  volun- 
tatem  et  monacborum  ipsorum  plenam  diiectionem ,  pro  anima  patris  mei  seu  antc- 
cessorum  mcorum ,  cum  consensu  fidelium  ||  ^  meorum  ,  videlicet  domni  Gervasii , 
Remorum  archiprœsuiis  ,  et  fratris  mei ,  Rotberti ,  et  Bauiluini  comitis ,  et  episcopi  Lau- 
20  dunensis  Elinandi,  Il  '"  et  Ratdulfi  comitis  ceterorumque  quorum  consilio  meum 
regebatur  palatium,  studui  eorum  adimplere  postulationem  ,  P^  videlicet  de  duobus 
altaribus  supra  nominatis  ad  personam  datis,  eo  tenore  ut,  si  persona  AÙta  prœsenti 
decederit,  abbati  jam  dictç  II  ^'^  iccciesiœ  et  fratribus  in  ea  degentibus  perpetualiter 
aliam  personam  sine  pecunia  episcopo  ejusque  successoribus  reprcEsentare  et  reno- 
ua vare  liceat.  Il  ^^  [gitur  ut  régie  potestatis  meç  mandatum  firmum  et  inconvulsum 
permaneat,  boc  testimonium  litterarum  iiiis  fieri  jjrœcepi  ||  i'  et  signum  caracteris 
mei  imprimere  jussi  et  sigiili  mei  impressione  corroboravi. 

_|_0>)  (^Monocjramina.)  [Locas  sigilti. 

_!_(.■) 

(')  L'écriture  de  ce  diplôme  est  de  lu  même  main  que  celle  du  diplôme  publié  sous  le  n°  IV.  — 
{'')  Cette  croix  semble  tracée  de  la  main  du  roi.  —  t"^)  Cette  croix  semble  tracée  de  la  main  de  lu  reine. 
—  ('')  Cette  sii/nature  est  en  caractères  sluvons-russes. 

'''  Sur  la  signature  de  la  reine  Anne,  voir  Russie,  duns  Essais  de  philologie  française  {Vavh, 
A.  Thomas,    La  signature  de  lu  reine  Anne  de  1898,  in-8°),  p.  169  et  suiv. 
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Il  15  Si  qxiis  autem  his,  quod  minime  estimo,  contradicere  ausus  fuerit,  am'i  libras 
fisco  .C.  persolvat,  immo  eterni  anathematis  jugulo  feriatui'.  Fiat. 

P^Actmn  m-be  Suessionis,  anno  dominice  incarnationis  .1.    .LXIIL'"'  et  régis 
Philipi  .11. 

Il  "  Eustachius  régis  capeUanus ,  vice  Banduini  cancellarii  régis ,  subscripsit  ''''. 


XVII 

io63.  —  Lille. 

Philippe  /""  souscrit  la  charte  par  laquelle  Bovon,  abbé  de  Saint- Berlin,  constate  la 
sentence  rendue  en  sa  faveur  par  la  cour  du  roi  et  confirmant  l'abbaye  de  Saint-Bcrtin 
dans  la  possession  de  la  villa  d' Oosterzeele ,  donnée  précédemment  par  Gerbon,  et  son  lo 
frère  Arnoul,  et  que  lai  contestait  Gerbon  le  jeune. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  i'^'jb-i']'j6,  par  Dom  Demtte,  Grand  cartulaire  de  Sahit-Berûn,  Bibliothèque  de 

Saint-Omer,  ms.  n°  8o3 ,  t.  I ,  p.  1 1 A ,  n°  78 ,  d'après  A.  —  C.  Autre  copie ,  de  l'an  1 783 ,  par 

le  même,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  28,  fol.  11,  d'après  4'''.  ^5 

«.  Haigneré,  Les  chartes  de  Saint-Bertin ,  p.  3o,  n°  80,  d'après  B. 

In  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis,  Patris  et  Filii  etSpiritus  Sancti,  pax  et 

dilectio  omnibus '"'  Cum  humanum  ingenium  simulandi  et  dissimulandi  artifi- 

ciosmn  in  omne  se  tergiversationis  et  calliditatis  vertat  argumentum ,  utile  vaide  ac 

necessarium  est  littérale  testamentum conventionis  solidum  servetur  moni-  20 

mentum ,  ut  nil  corrigi ,  nil  mutari ,  nil  addi ,  nil  minui  possit  post  bipertitum  utriusque 
partis  cirograpbum.  Complacitum  et  confirmatum  est  inter  me  et,  sancti  coenobii 

(')  Une  main  postérieure  a  écrit,  au-dessus  des  chiffres  romains ,  mille  sexagesimo  tertio.  —  W  Au 
bas  du  parchemin,  d'une  écriture  du  xv'  s. ,  les  mots  facta  est,  (jai  se  réfèrent  sans  doute  à  une  colla- 
tion. —  (■■)  Les  points  indiquent  les  lacunes  de  BC. 

'"'  Note  à  la  fin  de  la  copie  :  «Conforme  à  l'original  dans  la  boite  Bruxelles,  11°  3,  en  1780. 
D.Ch.  Dewite.  » 
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nomine,  non  merito  abbatem  Bovonem,  et  intei-  Arnulfum,  virum  illustrera,  ut 
tertiam  partem  villae  Ostreselae ,  hereditariam  scilicet  fratris  sui  portionem  Gerbo- 
donis,  quam  is  vivens  Deo  et  sancto  Bertino  contulerat '^'  in  aeternam  videlicet  et 
propriam  sibi  mercedem ,  ut  banc  ipsam  sibi ,  qnamdiu  in  vita  superesset ,  ea  lege 

5  et  ratione  prestarem  qnatinus  post  ejus  mortem  omnem  suae  hereclitatis  pai'tem 
una  cum  nostra  ad  integrum  reciperemus;  hac,  inquam,  grata  complacitum  est 
vicissitudine  ut,  sicut  ipse  nunc  utramque  possidet  portionem  wens,  ita  nobis, 
cum  omni  copia  rerum  et  fructu  cuncti  generis,  tara  animantium  qnam  frugum, 
relincpiat  moriens ,  ut  et  hic  habeat  necessitatis  suffi'agium  et  apud  Deum  pro  sua 

10  parte  mercedem  in  perpetuum.  Hinc  plurimi  testes  adsunt  qui  interfuerunt  utri- 
uscjue  partis,  viri  clarissimi,  quorum  hic  placuit  nomina  cum  signis  adnotari. 
•St.  Balduini  marchionis,  in  cujus  praesentia  haec  acta  sunt.  -S*.  Baiduini,  illii  ejus. 
■S'.  Rodberti,  hlii  ejusdem  marchionis.  -S".  Johannis.  -S".  Anselmi.  •S".  Rodberti  advo- 
cati.  -S*.  Gilbodonis.  -S'.  Clarebaidi.  -S*.  Raingoti.  -S*.  Raingeri.  -S*.  Arnoldi.  •S'.  Vual- 

i5  teri  Lotharingi.  -S*.  Vualonis.  S".  Eustacbii  comitis.  -S*.  Lanberti  castehani.  •S'.  Vul- 
frici ,  filii  ejus. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti ,  pax  et  A'eritas.  Suprascriptam  tradi- 
tionem ,  quia ,  post  tantam  commendationem ,  nécessitas  erat  rationando  defendere , 
fmt  quoque  consilium  ejus  defensionis  fidem  subjunctis  reconsignare  litteris ,  cpiae 

2  0  eo  nunc  artius  postulat  religari  quo  violentius  pridem  timuit  dissolvi;  nam  et  aAÎ 
traditionem  et  patris  confirmationem  Gerbodo ,  junior  et  aetate  et  consilio,  cum 
temptaret  occasione  temeraria  sil^i  vendicare ,  pêne  anathematis  jugulandus  mucrone , 
ego ,  sancti  hujus  conventus ,  licet  indignus ,  abbas ,  nomine  Bovo ,  coram  inclito  mar- 
chione  Balduino  et  rege  adhuc  puero  Philippe,  in  plena  proceruna  curia  causam 

2  5  nostram  exposui  atcpie  ipsas  duas  partes  totius  villae  cum  omnibus  appenditiis  suis, 
ita  quideni  intégra ,  ut  praescriptum  est ,  nonnullis  primatum  testibus ,  evici ,  et  sic 
demum  sine  alicujus  reclamatione  nostrae  cessit  ditioni.  Inde  ego ,  annuente  tam  rege 
quam  comité,  banc  secmidam  cartam  primae  supponere  feci,  ut  certo  indicio  veritas 
semper  posset  dëfendi  et  ut  sciât  cui  perditioni  obnoxius  erit  si  quis  ultra  haec  ali- 

3o  quid  praesumpserit.  Ego  Philippus,  gratia  régis  seterni  rex,  huic  confirmationi  suIj- 
scripsi.  Ego  Balduinus  cornes  subscripsi  meoque  jussu  hi  proceres  mei  testimonio 
hujus  confirmationis  testes  sunt  appellati,  in  quorum  presentia  una  cum  domino 

'''  La  charte  de  donation  du  tiers  de  la  villa  de  io84  environ);  indiq.  par  Haigneré,  Les 

d'«  Ostreseld  »  à  l'abbaye  de  Saint-Bertin ,  par  chartes  de  Saint-Bertin ,  p.  27,  n°  76,  <jui  cor- 

Gerbon  et  sa  femme  Ada,  vers   io54,  a  été  rige  la  date.   —  Gerbon  était  avoué  du  mo- 

imprimée  par  Guérard,  Cartulaire  de  Vahbaye  nastère  de  Saint-Bertin. 
de  Saint-Bertin ,  p.  201,  n°  xxvii  (sous  la  date 
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rege  hanc  auctorizavi.  -S*.  Balduini  juvenis  comitis.  «S*.  Johannis.  -ST.  Anselmi,  -S*.  Rod- 
berti  advocati.  S'.  Raingoti.  -S*.  Arnoldi.  Actum  apud  Islam,  coram  rege  et  mar- 
chione  Baiduiiio ,  anno  Domini  millesimo  .LXIII. 

XVIII 

ioG5,  26  janvier.  — -  Orléans.  5 

Philippe  I"  et  Baudouin,  comte  de  Flandre,  confirment  de  leur  souscription  la  charte  de 
Gobert,  chevalier,  portant  donation  de  l'église  de  Chalette,  sur  le  Loing ,  à  l'abbaye  de 
Saint-Benoit-sur- Loire. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  pai'tielle  du  xiii"  s.,  dans  un  fragment  de  cartulaire,  Bibliothèque  du  Vatican,  ms.   10 

Regina  566,  fol.  34,  sous  la  rubrique  :  »  Preceptum  domini  Philippi  régis  Francoi-um  de 
Catelata».  —  C.  Copie  du  xviii°  s.,  dans  le  Cartulaire  1  de  Saint-Benoît,  p.  106,  Archives 
départementales  du  Loiret ,  d'après  un  ancien  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xviii"  s. ,  dans  Dom 
Cliazal,  Historia  monasterii  Floriacensis,t.  II ,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  /igi  (anc.  2 70  bis), 
p.  336,  d'après  un  ancien  cartulaire,  au  fol.  67.  —  E.  Copie  de  l'an  1672,  dans  le  Caria-  i5 
laire  2  de  Saint-Benoît ,  fol.  297  v°,  n°  2^0 ,  Archives  départementales  du  Loii'et,  d'après  le 
même  cartulaire  que  D.  —  F.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatus  chronologici .  .  . 
adhistoriam.  .  .  monasterii  sancti  Benedicti  Floriacensis ,  p.  628,  Bibliothèque  de  M.  Jarry,  à 
Orléans,  d'après  le  même  cartulaire  que  D  et  E.  —  G.  Copie  abrégée  de  l'an  1682  ,  dans 
Dom  Estiennot,  Antiquitates  in  diœcesi  Aarelianensi,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12789,  20 
p.  348. 

//.  Copie  partielle  du  xviir  s.,   dans   les   notes   de  Dom    Poirier,  Bibliothèque  nationale,  ms. 
fr.  2o838,  fol.  321,  d'après  C  ou  E. 

a.   Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  /""  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoît- sur-Loire ,  dans  Mélanges  Julien 

Havet,  p.  161,  d'après  BCDEG.  —  b.  Prou  et  Vidier,   Becaeil  des  chartes  de  l'abbaye  de     26 
Saint-Benoît  sur-Loire ,  p.  19^,  n°  lxxv,  d'après  BCDEFG. 

Quamdiu  '"'  miser  homo  incolumis  in  hac  vita  superest  semper  pre  ''''  ocidis  '''' 
débet  habere  omnipotentis  Dei  discussionem  judicii  et  pro  remedio  anime  sue  débet 
attentius  invigilare  atque  de  rébus  suis  ecclesie  Dei  ejusque  fidelibus  secundum  suam 
possibiiitatem  ''''  conferre  ut  in  eterna  Aata  mercedem  sine  fine  mansuram  possit  acci-  3o 

(")  Quandiu  CEG.  —  C")  Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthographe  de  B,  jusqu'au  point 
ail  s'arrête  celte  copie,  et  ensuite  l'orthographe  de  C.  —  (■■)  Avec  prœ  oculis  s'arrête  G  pour  reprendre 
à  Quapropter.  —  ('')  possibihtatem  suam  D. 
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père'"'.  Quapropter  ego  Gausbertus'''',  miles,  in  Dei  nomine'"',  considerans  grave- 
dinem  ''''  peccatorum  meorum  Dominique  credens  promissioni  dicentis  :  «  Date  eie- 
mosinam  '"'  et  ecce  omnia  munda  erunt  vobis  '^*  » ,  et  iiiud  :  «  iJicut  acjua  extinguit 
ignem ,  ita  elemosina  ''^'  extinguit  peccatum  '-'  » ,  piurimisque  credens  sacre  adhorta- 

5  tionibus  *°^  Scripture  ''"',  trado  et  hmTiiii  mente  concedo  habendum  et  possidendmii  in 
perpétue  ''',  cum  consensu  '^'  domini  mei  Rodulfi  '""',  comitis ,  ex  '''  cujus  beneficio 
habere  videor,  ecclesie  in  honorem*'"'  sanctç  Dei  genitricis  et  perpétue  virginis  Marie 
sanctique  Pétri  apostolorum  principis  et  egregii  confessons  Xpisti  Benedicti  Floria- 
censis,  corpore  ibidem  nobiliter  quiescentis ,  necnon^"'  sancte  congregationi  mona- 

10  chorum  ibidem  Deo  '"'  famulantium ,  cui  reverendus  abbas  'p'  Hugo  gratia  Dei''''  pre- 
esse  *''  videtur,  ecclesiam  consecratam  in  honorem  '"'  sanctç  virginis  Mariç ,  genitricis  *'' 
Dei ,  super  fluvium  Lupç ,  in  pago  Wastinensi  '"',  Kadelalam  '*'  nomine ,  cum  adjacen- 
tibus  sibi  '''  que  mei 'î"'  sunt  juris  ''',  videlicet  totum  bui'gum  in  atrio  ejusdem  ecclesie'"' 
constructum  et  silvam  ad  edificium  domorum  vel  officinarum  seu  ad  ea  que  neces- 

i5  saria  fuerint''''  in'''  usibus  monachorum  vel  suorum  hominum  inibi  degentium '''',  et 
terram  ad  unam  carrucam ,  cum  octo  et  eo  amplius  arpentis  '"'  pratoinim ,  et  omnem 
piscationem  aquae,  quœ  contigua  est  ecclesiœ  supradictae,  cum  tribus  molendinis.  Ea 
nimirum  de  causa haec  omnia  jam  dicta  Deo  omnipotenti ''^'  et  sanctis  ejus  supradictis 
libenti  animo  contuli  ut  Deus  et  sancti  ejus  iniquitatibus  meis  '"'  propitientm'  et  ut 

30  animœ  mese  et  prœdecessorum  meorum,  patris  mei  videlicet''"'  Hatonis  necnon''' 
mese  'J'  genitricis  ''''  nomine  Erdebm'gis  ''',  cpiin  etiam  ''"'  successorum  meorum ,  fdiorum 
meonim'"'  et  fdiarum'"',  prosit'f'  in  remissionem  peccatorum  quam''*'  unicuique  re- 

i")  percipere  CDEFG.  —  C''  Gaubertus  BD,  Gautbertus  EF.  Gauzbertus  G.  —  W  Avec  ikv 
mine  s'arrête  G  poar  reprendre  à  concedo.  —  ('')  gravitatem  F.  —  (■■)  eleemosinam  CDEF.  — 
ffl  eleemosina  CDEF.  —  (s)  adortationibus  B.  —  (■')  sacris  ordinacionibus  Scripture  E.  —  (')  pcr- 
potumn  G.  —  (j)  condensu  E.  —  C')  Rodulphi  DEF.  —  W  ...  fi  comitis  ex  disparus  dans  B  par 
suite  d'un  trou.  —  H  in  bonorem  omis  par  B,  in  honore  G.  —  '"'  nec  D.  —  (")  Domino  E.  — 
(p)  abba  B.  —  (i)  Dei  gratia  D.  —  (')  et  preesse  E.  —  (=)  honore  BCDFG.  —  W  et  geni- 
tricis B,  genitricis  Dei  omis  par  G.  —  '")  Vastinensi  CF.  —  W  Katelatam  B,  Kadaletam  D, 
Cadelatam  EF.  —  '•'■)  Avec  sibi  s'arrête  G  pour  reprendre  à  pro  animabus  Hatonis.  —  (s)  ejus  DF, 
nostri  CE.  —  (')  jura  DF.  —  '»)  ecclesiae  ejusdem  D.  —  C"'  fuerant  E.  —  (''  in  omis  par  D. 

—  ('')  Avec  degentium  s'arrête  B.  —  (=)  aripentis  C,  arpennis  DF.  —  W  omnipotenti  Deo  D.  — 
fe)  meis  iniquitatibus  DEF.  —  C')  patris  videlicet  mei  EF,  patris  videlicet  Hatonis  D,  Hatonis 
patris  mei  G.  —  (')  necne  F,  et  G.  —  (J)  meas  omis  par  DF.  —  W  Erdeburgis  matris  meae  G.  — 
(')  Aodeburgis  C,  Mondeburgis  E.  —  (™)  et  au  lien  de  quin  etiam  G.  —  '")  meorum  omis  par  G. 

—  i"!  liliarumque  mcarum  G.  —  'p'  Le  passage  compris  entre  prosit  et  saecula  inclus,  omis  par  G. 

—  W  qui  CDF. 

W  Luc,  XT,  4i.  —  '-'  Eccli.,  m,  33. 
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tribuet  '"'  prout  gessit  qui  vivit  et  régnât  pei*  cuncta  saecula.  Ut  vero  hœc  carta  firma 
et  inconvulsa ''''  permaneat,  roboranclani  obtuli  domno*"'  Phiiippo  régi  et  domno^''' 
Balduino,  coniiti,  cujus  solerti  cura  et  diligenti  providentia  regni  procuratur  *'"'  mo- 
nai'chia,  quorum  etiani  jussu  procerum  suorum  et  episcoporum  nomina  annotai  imus 
infra. 

Philippus'''  [Monoyramma''^)  gratia  Dei ''*'  Francorum  rex.  -S*.  '''  Anna  regina.  -S*.  Mai- 
nardi'J',  archiepiscopi  Senonensis 'i'.  +'"''  Gaubertus ''',  cujus  beneficium  est.  -S*.  Rai- 
naldi  Pagani,  fralris  ejus.  -S*.  Witdonis''"',  fratris  eorum.  -S*.  Balduinus  cornes.  -S*.  Ro- 
duîfus'"'  cornes,  cujus  beneficium  est.  -S*  Hatonis,  fiiii  Josceiini'"',  quem''"'  supra''' 
noininavi  '''.  -S*  Gaufredi  ''',  episcopi  '*'  Parisiacensis  '"'  ccclesise.  [-S']  Geiduini  W. 
Josbertus ,  Ayron ,  Seguinus  <"',  Gûhs  *>',  +  Stepbanus ,  Rainaldus ,  fdii  ejus ,  et  fdia 

(')  retribuit  DE,  tribiiit  F.  —  ('')  inconcussa  E.  —  (■■)  domino  DEF.  —  ('')  domino  DF.  — 
W  procurantur  CE.  —  C^)  Phillppus  omis  par  EF,  précédé  de  -S*  dans  G.  —  (s)  Le  dessin  du  mono- 
gramme omis  par  CFG,  donné  par  DE.  —  ('')  Dei  gratia  G.  —  W  Les  noms  des  témoins  ne  sont  pré- 
cédés d'aucune  abréviation  de  Signum  dans  ODE  ;  ils  sont  précédés  de  ■S'  dans  FG;  ce  signe  est  cepen- 
dant omis  par  F  devant  Anna,  Balduinus,  Hatonis,  Watbertuni.  —  (J)  Menardi  F.  —  P^)  La  croix 
remplacée  par  ■S'  dans  FG.  —  W  Robertus  C,  Gautbertns  F.  —  (™)  Vitdonis  C,  omis  par  F.  — 
(")  Rodiilphus  CEF.  —  (°)  Joscelini  cjueni  supra  noininavi  omis  par  F.  —  (p)  cniae  C.  —  (i)  super  E. 

—  (')  nominavimus  D.  —  (')  Gaul'ridi  C,  Gautfredi  D.  —  W  episcopi  rejeté  par  D  après  ecclesiaa. 

—  (")  Parisiensis  CDEF.  —  M  Galduini  D;  les  noms  propres  depuis  et  j  compris  Geiduini  jusqu'à 
Laetvis  inclus,  omis  par  FG.  —  M  Seguini  CE.  —  (ï)   Gûhs.  p.  E;  peut-être  faut-il  lire  Guillelmus. 


'*'  Mainard ,  archevêque  de  Sens ,  ne  pouvait 
se  trouver  à  Orléans  le  26  janvier  io65,  car  il 
était  mort  en  1062  ,  probablement  le  1 1  mars 
et  certainement  avant  le  3 1  mars.  Son  succes- 
seur sur  le  siège  de  Sens,  Richer,  avait  été 
sacré  le  3i  mars  1062.  Voir  Prou,  Les  diplômes 
de  Philippe  L"  pour  l'abbaye  Saint-Benott-sur- 
Loire,  dans  Mélanges  Julien  Havet,  p.  1 7  0-1  y  3. 
Doit-on  supposer  que  la  charte  de  Gosbert  n'a 
pas  été  datée  au  moment  où  elle  a  été  confir- 
mée par  le  roi  et  où  ont  été  apposés  les  signa, 
que  la  charte  a  été  dressée  avant  le  1 1  mars 
1062  ,  et  que  la  date  n'y  a  été  mise  que  plus 
tard,  en  io65?  On  ne  peut  s'arrêter  à  cette 
hypothèse,  car  au  nomJjre  des  souscripteurs 
figure  Ayric  ,  évêcpie  d'Orléans;  or  il  n'est  pas 
probable  tpi  Ayric  ait  occupé  le  siège  d'Orléans 
avant  le  )  1  mars  1062.  La  plus  ancienne  men- 
tion c[ui  soit   faite  de  cfl  cvêfjUe  remonte   à 


io63,  qui  est  la  date  que  porte  le  serment 
prêté  par  lui  aux  chanoines  de  Sainte -Croix  de 
respecter  leurs  privilèges  [Gallia  christiana, 
t.  VIII,  inslr.,  col.  /tgô,  n°  xiv).  Dans  ce  do- 
cument, il  est  qualifié  designatas  cpiscopus.  Ce 
serment  ne  peut  être  de  beaucoup  postérieur  à 
son  élection.  On  ne  peut  non  plus  supposer 
que  la  charte  d'abord  souscrite  par  l'archevêque 
Mainard,  l'a  été  ensuite  par  le  roi,  puisque 
d'après  la  place  qu'occupe  la  souscription  de 
ce  prélat ,  il  semble  qu'elle  ait  été  mise  sur  la 
cliarte  en  même  temps  que  celle  du  roi  et  des 
autres  curiaux.  Il  ne  nous  reste  qu'à  imputer  à 
une  ignorance  ou  à  un  lapsus  du  rédacteur  de 
la  charte  de  Gobert  la  mention  de  Mainard 
comme  archevêque  de  Sens.  On  s'était  sans 
doute  contenté  de  lui  dire  d'inscrire  parmi  les 
personnages  présents  l'archevêque  de  Sens, 
sans  lui  indiquer  son  nom. 
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Laetvis  '"'.  -S".  Adlierici ,  episcopi  Aurelianensis  ecclesiae  '""'.  -S".  Widonis  *'',  episcopi 
AiTibianensis  ecclesiœ.  -S*.  Hugonis,  Nivernensis  ecclesiae  episcopi.  -S*.  Gauscelini '"'', 
castri  Chalenaci  *"'.  •S'.  Rodulfi  ^'\  dapiferi  régis.  [S']  Watbertuni '»'.  «S*.  Walerandi  ''"'  ca- 
merarii.  •S'Engenulfi  '''  buticularii.  S".  Engelranni  <J',  custodis  régis.  -S*.  Baldmni,  can- 


cellarii  régis. 


Actuin  publiée  Aurelianis,  .Vil.'"''  kalendas'*'  februarii,   anno  ab  incarnatione 
MLXV.'"',  anno  quinto'"'  Philippi  régis. 


Domini  '"' 


XIX 

io65,  avant  le  4  aoûtW.  —  Orléans. 

Philippe  /"■  confirme  à  l'église  de  Saint-Martin-des-Champs ,  de  Paris,  la  donation  que 
lui  avait  faite  son  père,  le  roi  Henri,  des  deux  autels  de  Janville  et  de  Neuville,  en 
Beauce. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii'  s. ,  dans  le  Liber  testamentornm  de  Saint-Martin-des-Champs ,  Bibliothèque  na- 

tionale, ms.  lat.  10977,  fol.  Lxxv  v°,  sous  le  titre  «Philippi  régis  de  dono  altariorum  Nove 
Ville  et  Aienville  .CXIIII.  ».  —  C.  Copie  de  la  fin  du  xi°  s. ,  dans  une  Chronique  versifiée  ou 


(^)  Laetius  C,  omis  par  E.  —  e*)  episcopi  Adherici  Aurelianensis  ecclesiae  DE.  —  ('')  Vidonis  C. 
—  (■')  Gaulceînii  D,  Gauscelini  domini  G.  —  (")  Chaleraci  C,  Chanolaci  ou  Chanelaci  D,  Chale- 
nici  F.  —  (1)  Rodulphi  DEF.  —  fe)  Vatbantum  C,  Wartbertun  D,  Vuatbertum  E,  Vatbertuni  F, 
omis  par  G.  —  C')  Valerandi  C.  —  '■'  Engenulphi  E.  —  'i)  Egelranni  CEF.  —  C^)  7°  CF,  sep- 
timo  E.  —  C)  calendas  EF.  —  ("■)  Domini  omis  par  G.  —  (")  io65  C,  millesimo  sesagesimo 
quinto  EF.  —  (")   .V.  G. 


'''  La  date  de  ce  diplôme  n'est  pas  la  même 
dans  toutes  les  copies.  Une  seule  donne  :  Paris , 
le  3  des  ides  de  novembre,  indiction  1 5, l'an  5 
du  règne.  Les  autres  donnent  :  Orléans ,  io65, 
la  5°  année  du  règne ,  indiction  1 5.  La  5'  année 
du  règne,  à  compter  du  4.  août  1060,  s'étend 
du  4  août  1064  au  3  août  io65;  dès  lors,  il 
faut  abandonner  le  quantième  du  1 1  novem- 
bre. Mais  l'indiction  i5  ne  convient  pas  à 
l'année  io65,  dont  l'indiction  est  3.  Cepen- 
dant ,  il  est  très  vraisemblable  que  ce  diplôme 


a  été  donné  à  Orléans  au  commencement  de 
de  l'année  1  o65  ;  car  la  plupart  des  person- 
nages qui  ont  souscrit  se  retrouvent  dans  la 
foi'mule  de  confirmation  royale  apposée  au  bas 
de  la  charte  de  donation  de  Chalette  à  Saint- 
Benoit-sur-Loire ,  le  2  6  janvier  106  5,  également 
expédiée  à  Orléans  (ci-dessus,  n°  XVIII),  sa- 
voir :  le  comte  Baudouin,  le  comte  Raoul, 
le  sénéchal  Raoul,  Gui,  évêque  d'Amiens,  le 
chambrier  Galeran,  le  bouteiller  Engenoul, 
le  chancelier  Baudouin. 
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Livre  des  privilèges  de  Saint-Martin-des-Champs  ^^\  British  Museiim,  addit.  mss.,  n°  11662, 
fol.  7  v°.  —  D.  Copie  du  xii"  s.,  dans  le  Liber  testamentoram ,  cité  en  B^  fol.  l  v°,  sous  la 
itibrique  «  Donum  régis  Plidippi  de  altaribus  Nove  Ville  et  lenville  .11.  ».  —  E.  Copie  du 
\n°  s.,  dans  le  même  Liber  testamentoram ,  fol.  xlix  v°,  oh.  n°  cxi.  —  F.  Copie  du  xiii"  s., 
dans  le  Carlnlaire  A  de  Saint-Martin-des-Champs ,  Archives  nationales,  LL  i35i,  fol.  xviii  v°,  5 
sous  la  nibrique  «  De  dono  régis  Philippi  altariorum  Nove\Tlle  »,  peut-être  d'après  B. 

G.  Copie  du  xm°  s.,  dans  la  Chronique  veTsifiée^'\  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq. 
loSg,  fol.  5,  d'après  C.  —  H.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le  Curtulaire  B  de  Saint-Martin-des- 
Champs,  Archives  nationales,  LL  i352  ,  fol.  xviil,  d'après  F.  —  /.  Copie  du  xvi°  s. ,  dans  le 
Cartalaire  C  de  Saint-Martui-des-Champs ,  Archives  nationales ,  LL  i353,  fol.  17  v°,  d'après  F.  10 
—  /.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Galland,  Preuves  de  l'origine  des  Jiefs,  vol.  III,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  fr.  16176,  fol.  i5/i,  d'après  un  vidimus  de  Philippe  IV,  de  janvier  1292 
(i2g3,  n.  st.),  dérivant  de  D.  —  K.  Copie  de  l'an  1682  ,  dans  Dom  Estiennot,  Antiquilates 
in  diœcesi  Aarelianensi ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12739,  p.  568,  d'après  D.  — 
L.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  g,  fol.  3o6,  i5 
d'après  b. 

u.  Dom  Marrier,  Marliniana,  fol.  1 6  v°,  d'après  G.  —  b.  Dom  Marrier,  Monastcrii  regalis  S.  Mar- 
tini de  Campis.  .  .  historia,  p.  16,  d'après  G;  et  p.  371,  d'après  D. 

IxDiQ.  :  Brécpiigny,  Table  chronologiiiue ,  t.  II,  p.  96. 

In  '"'  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philippus^',  gratia  Dei  Francorum  20 
rex'°',  omnibus  tam  presentibus  quani  et  futuris  sanctç  genitricis  çcclesiç'"''  fdiis  notum 

W  Nous  suivons  l'orthographe  de  B,  mais  C  étant  de  très  peu  postérieur  à  A,  nous  donnons  les 
variantes  orthographiques  de  ce  manuscrit.  —  W  Philipus  C.  —  W  rex  Francorum  BDEF.  — 
f"*)  aecclesie  C. 


'*'  Sur  ce  manuscrit,  voyez  :  Catalogue  ana- 
lytique des  archives  de  M.  le  baron  de  Joursan- 
vault  (Paris,  Techener,  i838,  in-8°),  t.  I, 
p.  180,  n°  io35;  Marchegay,  Cartulaires  fran- 
çais en  Angleterre ,  dans  Bibliothèque  de  l'Ecole 
des  Chartes,  4°  sér. ,  t,  I,  p.  122;  Prou,  Dis- 
sijis  du  xi'  siècle  et  peintures  du  xiii'  siècle, 
dans  Revue  de  l'art  chrétien,  i8go,  p.  122.  La 
chronique  versifiée  contenue  dans  ce  manuscrit 
a  été  composée  avant  1079,  ^^^^  ^  laquelle  le 
monastère  de  Saint-Martin  fut  soumis  à  Cluny, 
car  il  n'y  est  pas  fait  allusion  à  cet  événement; 
la  transcription  paraît  être  du  même  temps; 
elle  est  postérieure  à  1072  ,  car  elle  n'a  pu  être 
faite  qu'après  l'apposition  sur  un  diplôme  royal 


de  1067,  qui  y  figure,  des  souscriptions  des 
légats  pontificaux  Gérard  et  Raimbaud;  voy. 
plus  loin,  n°  XXX,  p.  g/i,  n.  1. 

'"'  Sur  ce  manuscrit ,  voyez  :  Chr.  Brunn , 
De  illuminerede  Haandskrifter  i  det  Store  Kon- 
gelige  Bibliothek ,  dans  Aarsberetninger  og  med- 
delelser  fra  det  Store  kongelige  Bibliothek , 
3°  vol.  (  1878),  p.  90;  L.  Delisle,  Manuscrit  à 
peintures  relatif  à  la  fondation  de  Saint-Martin- 
des-Champs ,  dans  Bulletin  de  la  Société  de  l'His- 
toire de  Paris,  t.  V,  p.  36  ;  du  même ,  Mélanges 
de  paléographie  et  de  bibliographie ,  p.  ^78.  Sur 
le  rapport  de  filiation  entre  C  et  G^  voy.  B.  de 
Lasteyrie,  Curtulaire  général  de  Paris,  t.  I, 
p.  137,  n.  1  ;  Prou,  loc.  cit. 
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fieri  volui  quoniam  pater  meus ,  piç'"' recordationis  rex  Hainricus '''',  ecclesie'"'  beati 
Martini,  quam  ante  Parisiensem'"''  urbem  construxerat,  cum ceteris beneficiis  eidem ('' 
ecclesie  ''^'  cleputatis ,  in  pago  Belsensi  '='  duo  altaria  Noa'ç  *'''  scilicet  viliç  '''  atque  Agen- 
viiiç'J'  largitus  est.  Ego  auteni,  favente  matre  atque  comité  Balduino,  régie  domus''"' 

5  curam  gerente ,  eadem  C'  altaria  prefate  ecciesie  '""'  regio  jure  eternaliter  '"'*  possidenda'"' 
concedo  'p'.  Actum '"l' Aurelianis  '■■',  anno  ab  incarnationc  Domini *"'  .M. LXV. ,  regni  autem 
Pbilippi'''  régis  .V.'"',  indictione  .XV.''',  Balduino  cancellario '''.  S".  Balduini  comitis. 
-S*.  Hugonis  comitis.  -S".  Radulfi')'  comitis.  •S'.  Radulfi  dapiferi '"'.  -S'.  Widonis  comitis'"'. 
-S*.  Baldrici ''''.  -S*.  Widonis,  episcopi  Ambianensis '"'.  -S*.  Eustachii  capellarii.  S".  Wa- 

lo  leranni  camerarii.  S".  Engenulfi '"''  buticularii.  S".  Ade  pincerne '"'.  -S*.  Hamonis '''. 
-S*.  Drogonis  pincerne.  -S*.  Roberti'''  coci.  -S'.  Amah'ici  dapiferi''"'.  -S*.  Oscelini.  -S*.  Mal- 
berti  prefecti'''.  -S*.  Herberti  vicarii. 

(")  pie  C.  —  ('')  Henrichus  C,  Heinricus  D,  Henricus  E.  —  (•")  aecclesie  C.  —  W  Pariensem  C, 
Parisienssem  D ,  Parisiescm  F.  —  (°)  eadem  F.  —  ''  )  œcclesiae  C.  —  (s)  Belcensi  F.  —  C')  Nove  C. 

—  (')  ville  C.  —  (J)  Aienville  CEF,  Ilienville  D.  —  (4  donuim  F.  —  W  aeadem  C.  —  (")  aecclesie  C. 

—  (")  œterneliter  C.  —  (°)  possidendam  F.  —  fp)  Avec  concedo  s'arrête  E.  —  h)  Auctum  F;  le 
texte  de  D  se  termine  par  Actum  Parisius,  .m.  idus  novenbris,  indictione  .\v. ,  anno  regni  régis 
Philippi  .V.  —  (■■)  Aui-elianl  BF.  —  (")  Domini  omis  par  B.  —  (')  Philipi.  —  "i  Avec  régis  .v. 
s'arrête  F.  —  ^i  Après  indict.  \v.  C  intercale  les  vers  suivants  : 

Sic  (lonum  patris  confirmât  re\  jjrccc  malris 

Et  precibiis  quorum  sunt  nomina  presto  virorum; 

Corpora  si  desunt  presentia  nomina  presunt 

Ut  présente  nota  firmetur  kartula  tota  ; 

JNec  vilianorum  sunt  nomina  nec  rpproliorum 

Sed  perfectorum  vita  dapiliusque  l)onorum. 

A  la  suite,  viennent  les  souscriptions ,  sur  deux  colonnes  et  dans  l'ordre  suivant  : 

•S*.  Balduini  comitis.  -S".  Ade  pincerne  magist. 

•S*.  Hugonis  comitis.  -S".  Eustachii  capellarii. 

•S".  Radulphi  comitis.  -S".  Drogonis  pincerne. 

•S".  Widonis ,  comitis  Pont.  -S".  Rotberti  coci. 

•S'.  Widonis,  Anbianensis  episcopi.  -S*.  Oscelini. 

•S*.  Waleranni  camerarii.  -S*.  Malberti  prepositi. 

•S".  Engenvdphi  buticularii.  -S*.  Herberti  vicarii. 

•S*.  Amalrici,  dapil'eri  regine.  -S*.  Haymouis. 

■S.  Baldi-ici  conestabularii.  -S'.  Balduini  cancellarii. 

('')  Balduino  cancellario  remplacé  par  ■^.  Balduini  cancellarii  dans  Cet  rejeté,  avec  plus  de  vraisem- 
blance, à  la  fin  des  souscriptions.  —  (')  Radulpbi  C.  —  W  -Sr.  Radulfi  dapiferi  omis  par  C.  — 
(')  comitis  Pont.  C.  —  C')  Baldri  B,  Baidrici  conestabularii  C.  —  W  Anbian.  episcopi  C.  — 
(•')  Engenulphi  C.  —  (")  pincerne  magist.  C.  —  O  Haymonis  C.  —  te)  Rotberti  C.  —  !•■)  dapiferi 
regine  C.  —  (')  prepositi  C. 
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XX 

ioC5,  avant  le  4  août.  —  Laon. 

Philippe  l",  à  la  prière  de  Roger,  évêqne  de  Châlons ,  confirme  l'abandon,  fait  par  ledit 
cvêqae  à  ses  chanoines ,  de  la  prévôté  en  échan(je  de  l'autel  de  Saint-Salpice ,  donné  ensuite 
par  ledit  érécjue  à  l'église  de  Toassaints-en-l'ile.  5 

A.  Original  pei'du. 

B.  Copie  de  la  seconde  moitié  du  xii°  s.,  dans  le   Cartiilaire  de  l'abbaye  de  Toiissaints-en-l'île , 

fol.  19,  charte  n°  18,  Archives  départementales  de  la  Marne.  —  B'.  Autre  cojjie  de  la  même 
date,  dans  le  même  cartulaire ,  fol.  3g,  charte  n°  43. 

C.  Copie  de  l'an  1876,  dans  le  Cartulaire  de  l'abbaye  de  Toussaints-en-V  île ,  Bibliothèque  nationale,   10 

ms.  lat.  nouv.  acq.  1278,  fol.  1 1  et  fol.  21,  d'après  B  et  B'.  —  D.  Copie  du  xvin°  s.,  dans 
Dom  Bugnâtre,  Histoire  de  Laon,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  267, 
fol.  i42  v°  (anc.  p.  283),  d'après  a. 

a.   Gallia  christiana,  t.  X,  instram.,  col.  i55,  n°  vui,  d'après  B.  —  b.  E.  de  Barthélémy,  Diocèse 

ancien  de  Chàlons-suv-Manie ,  t.  11,  p.  4o3,  n°  i5,  d'après  B.  i5 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronolorjique ,  t.  Il  ,  p.  97. 

In  nomine  sancte  et  individue  '"'  Trinitatis  amen  ''''.  Ego  *''  Philippus ,  gratia  Dei 
Francorum  *'''  rex.  Regalis  munificentie  debitum'"'  est  suorum  fidelium  et  maxime 
religiosorum  peticionibus  condescendere ,  et  necessilatibus  eorum  subveniendo 
adesse.  Hec  ideo  premisimus  quoniam  secundus  Rogerus,  Cathalaunensis  civitatis  30 
«'piscopus,  nostre  serenitatis  presentiam  adiit  et  clementiam  nostram  subni,\e  exora^il 
ut  sibi  liceret  preposituram  sui  loci  canonicis  .suis  concedere  quoniam  injuriam  pre- 
positorum  suorum  non  poterant  sustinere.  Et  quoniam  audieram  patrem  meum  dive 
memorie  Henricum  in  Compendiensi''^'  et  in^»'  Laudunensi  ecclesia  hoc  idem  fecisse 
propter  infestationem ''■' prepositorum ,  quam  ferre  non  poterant  et  ideo  ad  invicem  ih 
sepius  iitigabant,  concessi  episcopo  predicto  de  sua  prepositura  licenliam  erga  suos 
faciendi  canonicos  quod  vellet.  Accepit  autem  episcopus  a  canonicis  quoddam  altarc 
in  suburbio  constitutum  in  honore  beati  Sulpitii  '''  confessoris ,  cpiod  acceptum ,  per 
deprecationem   eorundem    canonicorum  et  assensum,  tradidit  ecclesie  in  honore 

(°)  et  individue  omis  par  B'.  —  (4  amen  omis  par  B'.  —  (')  Ego  omis  par  B'.  —  ('')  gratia  Dei 
Francorum  omis  par  B'. —  W  debitumrey:)efef/aHsB  ef  B'.  — '')  Cumpendiensi  B'. —  (b)  im  BB'.  — 
l*")  infestacionem  B'.  —  (')  Snlpicii  B' . 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —  I.  8 

IMi'niMLr.ir.    \ATioN.\Lr. 


58  PHILIPPE  F.  [io65] 

Omnium  Sanctorum  in  Insuia  constitute.  Hujus  donationis  astipulationem  manu 
nostra  corroboravimus  et  manibus  fideliumnostrorumad  coiroborandum  tradidimus 
et  sigillo  nostro  signari  precepimus '"'.  -S*.  Gervasii,  Remensis*'"'  archiepiscopi.  -S*,  co- 
mitis  Balduini  '"'.  -S",  comitis  Raduifi.  -S*,  episcopi  Laudunensis  Elinandi.  Actuni 
5  Lauduni,  anno  incarnati  Verbi  .M.liXV. ''''  et  regni  Philippi'"'  .V.'''  Ego  Balduinus 
cancellarius  relegendo  subscripsi. 


^&^ 
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io65,  avant  le  /i  août.  —  Laon. 

Philippe  /■"■,  avec  l'assentiment  des  comtes  Eudes  et  Thibaud,  restitue  l'abhayede  Saint- 
10  Menge  à  l'église  Saint-Etienne  de  Châlons,  et  donne  à  ladite  église  Saint-Etienne  la 
moitié  des  revenus  des  Joires  d'août  et  une  partie  du  marché  de  Châlons,  à  la  réserve  de 
certains  revenus  dudit  marché  attribués  à  l'église  de  Toassaints-en-l'ile. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  seconde  moitié  du   xii"  s. ,  dans  le  Cartulaire  de  l'ahbaye  de.  Toussaints-en-l'île , 
10  loi.  Sg  v°,  ch.  n°  44,  Archives  départementales  de  la  Marne. 

C.  Copie  de  l'an  1876,  dans  le  Cartulaire  de  Vuhhaye  de  Toussaints-en-l'île ,  Bibliothèque  nationale, 

ms.  lat.  nouv.  acq.   1278,  fol.  21,  d'après  B. 

a.   Gallia  christiana,  t.  X,  instram.,  col.  i55,  n°  ix,  d'après  B.  —   h.  E.  de  Barthélémy,  Diocèse 
ancien  de  Ckàlons-siir-Marne ,  t.  Il ,  p.  4i3,  n°  4o  bis,  publication  partielle,  d'après  B. 

20  Indiq.  :  Brequigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  97. 

In  nomine  sancte  Trinitatis.  Philippus  rex.  Cumin  exibitione  temporalium  reruni , 
quas  humana  religio ,  divino  cultui  l'amulando ,  locis  sanctorum  et  congregationibus 
fidelium  ex  devotione  animi  largitur,  tam  presentis  quam  perpétue  vite  solatium 
adquiratur,  saluberrimus  valde  et  omnibus  imitabilis  est  hic  fructus  et  effectus  p.ri- 
35  mitive  virtutis ,  scilicet  karitatis,  per  quem  et  mundi  prepai'atur  tranquillitas  et  feiici 
remuneratione  eterna  succedit  félicitas'".  Innotescat  ergo  posteritati  fidelium  sancte 

(°)  precipimus  B.  Entre  precipimus  et  -S".  Gervasii  Remensis,  B  intercale  la  date,  rejetée  dans  B', 
dont  nous  avons  adopté  la  leçon,  après  les  souscriptions  des  évêques  et  avant  la  souscription  du  chan- 
celier. —  C')  Remensis  omis  par  B.  —  W  Bauduiui  B.  —  ('')  .mlxv.  B.  —  (")  Philipi  B'.  — 
C)  qnlnto  B. 

'''  Ce  préambule  se  retrouve  dans  un  diplôme  deux  diplômes  du  2  5  avril  1071,  publiés  pkis 
de  1 06 1 ,  publié  plus  haut  sous  le  n"  XIII  et  dans         loin  sous  les  n°'  liVIl  et  LVIII. 
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Dei  ecclesie  et  nostrorum  abbatiam  sancti  Memmii,  episcopi  Cathalaunensis ,  partim 
occupatione,  partim  negligentia  regum  ab  episcopali  cathedi-a  ejusdem  civitatis  esse 
alienatam.  Quam ,  interventu  et  intercessione  secundi  Rogeri  episcopi,  ioco  sancti 
Stephani  restituere  volui.  Quam  restitutionem ,  ut  légitima  esset,  per  redditionem 
comitis  Odonis  et  assensum  Theobaldi  comitis,  sicut  David,  qui  ejusdem  loci  pre-  5 
latus  erat ,  quondam  eam  tenuerat ,  ita  eam  concessimus  ex  integro  predicto  sancti 
Stephani  ioco.  Inculcamus  denique  donum  dono ,  videlicet  medietatem  redibitionis 
nundinarmn  kalendis  augusti  celebrandarum,  quam  cornes  dividebat  cum  episcopo 
accipiendo.  Addimus  prêter  bec  partem  fori  Cathalamiensis ,  quam  comes  dividebat 
cum  episcopo  accipiendo.  Hanc  donationem  ea  conditione  predicto  ioco  concedimus  lo 
ut  décime  denariorum ,  qui  a  foro  ab  hora  nona  sexte  ferie  usque  ad  boram  nonam 
septime  per  totum  annum  ejdguntm',  ecclesie ,  in  honore  Omnium  Sanctorum  consti- 
tute  in  Jnsuia,  pro  remédie  anime  m§ç  et  parentum  meorum  concedantur.  Hanc 
donationem  aitari  beati  Stephani  imposuimus  etmanunostrafirmavimus  et  manibus 
fideiium  nostrorum  corroborandam  tradidimus  et  sigilii  nostri  inpressione  signari  i5 
precepimus.  -S.  Gervasiiarchiepiscopi.  -ST. Baiduini ,  Fiendrensis  comitis,  cujus  auxilio 
hec  omnia  sunt  adquisita.  S".  Eiinandi,  Laudunensis  episcopi.  'S'.  Adaiarardi,  Sues- 
sionensis  episcopi.  -S*.  Guidonis ,  Ambianensis  episcopi.  -S*.  Raduifi  dapiferi.  ■S'.  Ra- 
duifi  comitis.  S".  Widonis  comitis.  AuctmTi  Lauduni ,  anno  incarnati  Verbi  .M.LX.V. 
et  regni  Pliiiipi  .V.  Ego  Balduinus  canceiiarius  reiegendo  subscripsi.  ^o 
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io65,  après  le  4  août.  —  Corbie. 

Philippe  I"  appose  sa  confirmation  à  la  charte  par  lacjnelle  Baudouin  le  jeune ,  Jils  du 
comte  de  Flandre,  après  avoir  restauré  le  monastère  de  Hasnon,  restitue  au  dit  monastère 
les  biens  qui  lui  avaient  été  enlevés  '^'.  25 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xv°  s.  ou  du  commencement  du  xvi°  s. ,   dans  le  Chartularîiim  monasterii 

sancti  Peiri  Hasnoniensis ,  Bibliothècpie  de  Douai,  ms.  n°  lo^a,  fol.  lxv  v".  —  C.  Copie  du 

'"'  La  charte  de  Baudomn  a  été  confirmée  nos  litteras  sigillo  inclite  recordacionis  Philippi , 

par  Philippe-Auguste,  en  août  laog  :  «Philip-  Francoiiun  régis,  antecessoris  nostri,  sigiliatas 

pus ,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notum  facimus  vidimus  in  hec  verba  :  In  nomine  sancte  et  in- 

universis  tam  presentibus  quam  fiituris  quod  dividue  Trinitatis,   Patris   et  Filii  et  Spiritus 

S. 
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4.  juillet   1771,  par  Doni  Queinsert,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  28, 
fol.  193,  d'après  le  Traclaiii.i  primas  in  fundationem  Hastioniensis  cœnohii,  fol.  i5  v°-fol.  17  v°. 

(t.   Gallia  chrisfiana ,  t.  111 ,  insirum. ,  col.  82  ,  n°  viii ,  «  ex  cliartario  Hanionensi  » ,  sans  les  souscrip- 
tions. —  b.  Ch.  Duvivier,  Recherches  sur  le  Hainaat  ancien,  p.  4o2 ,  n"  li,  d'après  a. 

5     Indiq.  :  Bréquigny,  Tuhle  chronologique ,  t.  II,  p.  98. —  Wauters,  Table  chronologique ,  t.  1 ,  p.  517. 

In'"'  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti. 
Ego  Balduinus ,  fdius  Balduini  Philippi  régis  Francorum  procuratoris  et  bajuli ,  fu- 
turae  posteritati,  Spiritus  Sancti  gratia  renatae,  hujus  conscriptionis  paginam  cuiMvi 
transmittere  qnaliter  omnipotentis  et  démentis  Dei  patientia  et  benignitas  qxiae, 

10  teste  Apostolo,  adducit  peccatores  ad  poenitentiam '>',  me  in  gravi  mei  corporis  in- 
valetudine ''''  visitaverit  et  super  restauratione  Hasnoniensis  cœnobii,  in  honorera '"' 
])eati  Pétri  ajjostolorum  principis  oiim  constructi  et  a  viris  nobilibus  sublimati  vel 
ditati,  nunc  negiigentia  vel  depopuiatione  tam  laicorum  qnam  ciericorum  ad  nihi- 
ium''''  pêne  redacti,  meper  visum  monuerit.  Quod  scribe  non  accepi  ab  homine,  sed 

i5  ipsum  testor  quem  praemisi'^'  Deum,  monitus  sum  ab  eo  in  nimia  corporis  mei 
aegritudine,  perbeatos  martyres '"^'Marcellinum  etPetrum  cpi  infra  septa  reqxiiescunt 
ejusdem  basilicae.  Hanc  ergo  admonitionem''',  cum  patri  meo  Balduino  matrique  meae 
Adelae  ex  ordine  recensuissem''"',  eorum  salubri  consiiio,  aliorumque  plm'imorum 
abbatum,  ciericorum,  laicorum  exhortatione  gratissima  executurum  me  obbgavi  et 

20  sic  ab  importabili  quam  patiebar  corporis  molestia,  miséricorde  Deo  allevanteW  ma- 
num,  evasi.  Processu  vero  aliquanto  temporis ,  cum  ingratus  Dei'-"'  misericordiae  jam 
neglectui  vel  potius  promissa  mea  tradidissem  oblivioni ,  non  enim  sentiebam  quae 
sensi,  iterum  gravis  facta  est  super  me  manus  Domini;  incidi  quidem  in  languorem 
fortissimum ,  que  non  erat  cpii  me  speraret  evasurum  ;  recoUigens  igitur  <'')  quibus  olim 

2  5  meC'  obligaveram  et  imputans  peccatis  meis  graviter  flens  et  ejulans  quae  ferebam, 
accitis  '"■'  iterum  genitore  meo  et  génitrice  et  aliis  quamplurimis  jurejm'ando  astrinxi  ("' 

(°)  Nous  nous  sommes  servis,  pour  l'établissement  du  texte,  de  B  C  et  a.  Nous  suivons  l'orthographe 
de  C,  sauf  indication  contraire.  —  C")  invalitudine  B.  —  (')  honore  B.  —  W  nichilum  B. 
—  '='  permis!  C.  —  C^)  martires  B.  —  fe'  ammonicionem  B.  —  C')  recensuisse  B.  —  W  alle- 
viante  C  a.  —  U)  Domini  C.  —  *'  tamen  C.  —  W  me  omis  par  C.  —  '"''  acilis  B.  —  (")  astringi  C. 

sancti.  Ego  Balduinus,  fUius Balduini  efc.  (;s(/He         tuhirimn,  etc.,   Bibl.  de  Douai,  ms.  n°i34.2, 
isitaverit   [Monogramma).   In  cujus   rei  testi-         fol.   xxv  v°.  Cf.   Delisle,  Catalogue  des  actes  de 


monium  presentibus  litteris  nostrum  fecimus         Philippe  Auguste,  n°  iiA"]- 

apponi  sigillum.  Actum  Parisius,  anno  Domini  '''   «  Benignitas  Dei  ad  pœnitentiam   te  ad- 

.m".  ducentesimo  nono,  mense  augusto.  »  Char-         ducit.  »  Ep.  b.  Panli  ad  Roman.,  11,  4- 
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me  reinformaturuin  quicquid  neglexerat  reatus  oblivionis,  repropitiante  vero  mihi 
misericordissimo  coeioruni  rege  et  animam  quam  pêne  '°'  perdideram  revocante ,  ubi 
adhuc  jacens  in  terra,  quasi  positus  in  extasi,  nimiis  angustabar  doloribus,  dubius 
evasionis,  per  ardenteir»  cereum,  quia  locus  jiraefatus  in  ditione  patris  mei'""'  erat, 
eo  douante  et  Deo  disponente,  recepi  obedientiam  coenobii  ejusdem  restaurationis.  5 
Receptis  ergo  \iribus  cjuibus  pêne  fueram  destitutus ,  ardentissimo  fervore  spiritus 
coepi  mecum  cogitare  qua  via  quave''"'  ratione  quibusque  auxiliariis  tam  diu  neglecta, 
tani  distracta''''  et  prope  ad  nihilum'"'  inciinata,  reievarepossem  velredintegrare*'^;  et 
quia  didiceram  a  bonis  sacrae  Scripturae  auctoritate  <"'  instructis'*'' tam  clericis  quam 
monachis  cpiod  plane  incendat  peccati  rubiginem  qui  valide'"'  ardet  per  amoi^is  lo 
iginem,  et  tanto  peccati  rubigo  consumitur  quanto  cor  peccatoris'-i'  igné  caritatisC"' 
concrematur,  quia  in  sua  erat  diocesi''',  contuli  me  quantocius  ad  venerabilem  sanctae 
Dei  genitricis  ecclesiae  Cameracensis  Lietbertum  praesulem ,  cujus  consilio  et  auxilio 
vel  assensu ,  renovatis  supradicti  coenobii  aediilciis  vel  officinis ,  monachorum  pro- 
movi''"'  ordinem.  Exquisitis  autem  cum  omni  diligentia  et  recuperatis  ex  parte  bonis,  i5 
coenobio  suprafato'"'  a  viris  religiosis  olim  attributis,  monachorum  ibidem  Deo  de- 
servientium  restitui  usibus,  sed  quia  modica  probavi  adjeci  de  meis  libéra  et  ab 
onmi  exactione  remota  quae  continenturinferius  :  recuperata  Hasnonia  tota  in  terra ("' 
et  silvis  et  aqua  ut  terminatur*'  praecinctus*'''  in  parochia,  libéra  et  sine  advocatura, 
et  ab  omni  exactione  remota;  habitatores  vero  quicunque  habitaverint  infra  prae-  20 
cinctum ,  dominis  suis  censum  tantum  solvent  capitum  et  post  pei-petuo  sine  advo- 
cato  manebunt;  Asinimn'"'  et  sanctus  Vedastus  cum  omni  integritate,  cum  molen- 
dinis  et  pratis  et  cambis  et  bodiis'"',  excepta''' advocatura;  VVav erchinium '"'  cpae  est 
ejusdem  legis ,  excepto  '"'  quod  advocatm-a  non  est  in  curte  abbatis  ;  in  Montinio ,  dé- 
cima .1.''';  in  Scaldinio'^',  décima  .!.''';  in  Wallers^  de  culturis  décima  cum  curtili  sa 
.1.'''';  in  HartenM,  .TH.  *''' curtilia  cum  terra  .LW;  in  Cauuentin  C^,  de  culturis  décima 
.1.''';  in  Fessan,  décima  .1.'''';  in  Haspera'"',  décima  .I.<J';  in  MarcaC-'  sancti  Remigii  et 
Vesoniolo'''  décima  .1.;  in  Dirivilla'""',  de  culturis  décima'"';  in  comitatu  Hainau'"'  de 


(=)  plene  C.  —  C^)  mei  omis  par  C.  —  (0  quavis  C.  —  (""J  districta  B.  —  W  nichil  B.  —  (1  rein- 
tegrare  C.  —  fe)  authoritate  C.  —  C-)  instructisque  B.  —  (')  valde  C.  —  (J)  peccatoris  cor  C  a.  — 
W  charitatis  C.  —  0  diecesi  B.  —  ("■)  premovi  C.  —  (")  supradicto  C.  —  W  territoriis  C.  —  (p)  ter- 
minantur  C.  —  (î)  praecinctus  omis  par  C,  procinctus  B.  —  W  Aznium  B  a.  —  M  lodiis  B  a.  — 
W  exepta  B.  —  (")  Wauverchinium  a,  Wmerchinmm  jusqu'à  advocatura  inclus,  omis  par  C.  — 
(')  exepto  B.  —  M  prima  C,  ima  a.  —  (ï)  Scaldino  a.  —  W  prima  C.  —  (»)  Wafleirs  B  a.  — 
C*;  .1.  omis  par  C.  —  (")  Hasten  C.  —  (<>)  dua  C.  —  (=)  .1.  omis  par  C.  —  C)  Cantin  C.  —  (s)  .1.  omis 
par  C.  —  C»)  prima  C.  —  (')  Haspra  B.  —  (J)  prima  C.  —  (4  Marcha  C  a.  —  (i)  et  Vesoniolo 
omis  par  C.  —  (")  Derivilla  a.  —  (")  in  Dirivilla,  de  cultm-is  décima  omis  par  C.  —  W  Haynau  Ca. 
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Obesiis'"'  etBavisiel  medietas  terrarum  et  bodii''''  ecclesiae;  in  Bercleris  a'"'  le  fossa, 
pars  terrae  plurima  ampliata;  in  Bermerain  aiiodium  .1.''''  dedi  quod  emi;  in  Sinio 
juxta  Duacum,  bodium'"'  ecclesiae  cum  curtili  .1.''^  libero;  Torhult '=' juxta  Duacuin 
cuni  mol endinis  et  aquaomnino  libéra  et  sine  advocatura;  apud  Courrieres'"'',  partem 

5  viilae  cpiam  emi  liberam'''  ;  juxta  Islam '••*,  medietatem  villae  Ferieres  qxiam  emi  liberain , 
in  Vesonio  partem  villae  qnam  emi;  tertiam  partem  allodiormn  coinitissae  de  Tho- 
ringa*''',  neptis  meae,  Adelae,  quam  mihi''' légitime  tradidit;  in  Halost''"'  et  in  Lede, 
et  in  Hesengem'"'  ex'"'  hac  parte  aquae  nomine  Tenre  in 'p'  terra  et  silvis  et  servis; 
ecclesiam  de  Felsech''"',  bodium'"''  et  altare;  in  Flandria'*',  terram  nomine  Strallant; 

10  in  Testerep,  centum  oves  cum  terra;  in  ministerio'*'  Furnensi,  bercariam  .1.'"'  et 
.XXini.  mensuras  terrae;  apud  Reningliem'"',  curtem  .1.'"'  cum  terra  et  humecto; 
apud  Drincham,  A^acariam^  .1.'^';  juxta  Bruetburc'"'  in  humecto  quod  vulgo  dicitur 
breuc'""',  .V.  rep.'"'  terrae  et  bodium''"'  et  altare;  apud^"'  Boserich,  duo  rep.''*  terrae; 
medietatem  villae  Oen.  Hisitaque  patratis  et'^'  in  honorera '*"'  Dei  et  beati  Pétri  apostoli 

i5  diligenter  dispositis,  meorum  consilio  et  instinctu,  regem  Francorum  adii  optinuique 
precibus  sui  impressionem  sigilli. 

Superni  clementia  respectus  rex  Francorum  Philippus.  Qui  domum  Dei  aedificat 
in  terris  vel  olim  aedificatam  et,  peccatis  habitatorum  exigentibus  ad  nihilum''' vel 
ad  modicum  redactam  suscitât  et  in''''  bonis  ampliat ,  attestante  Scriptura ,  sibi  domum 

2o  in  coelis  aedificat,  et  quem  peccatorum  multiplicatione  repulerat  Spiritum  Sanc- 
tum,  in  se  suscitât  et  ad  manendum  l'evocat.  Unde  ego'""'  Philippus  rex,  Balduini''' 
cognati  mei  justis  assensum  prebens  petitionibus ,  regiae  dignitatis  auctoritate  ''"', 
Hasnoniensi  coenobio  ab  eodem  reparato  et  ampiiato,  et  reparata  et  ampliata,  con- 
cessa  et  concedenda,  inconvulsa  et  inviolanda  firmo,  et'°'  ne  quis  auferre  vel  inva- 

2  3  dere  vel  alienare  quicquam'"'  de  concessis  vel  concedendis  vel  loco  illi  vim  inferre 
praesumat,  bannum  regium'P'  Francorum  régi  solvendum  Aàginti''''  librarum  auri 
decerno  et  regali  potestate  statuo'"'.  -S*.  Gervasii'*',  Remorum  archiepiscopi.  -S*.  Bal- 

(")  Obsiis  B  a.  —  P')  lodii  a.  —  (")  a  omis  par  C.  —  ('')  primum  C.  —  (■=)  lodium  a.  —  W  primo  C. 

—  fe)  Terhoul  C.  —  C')  Courriere  C.  —  (')  liberam  omis  par  C.  —  (J'  Insulam  C.  —  C')  Toringa  C  u. 

—  <"  michi  B.  —  N  Alost  C  a.  —  (")  Heseghem  C ,  Hesenghera  a.  —  (")  pro  C.  —  (P)  et  in  C.  — 
('))  Felsele  B ,  Felsecl  a.  —  (■■)  lodium  u.  —  (')  Flandriam  B.  —  (')  territorio  C.  —  W  imam  C  u. 

—  M  Renengens  B ,  Reningens  a.  —  W  unam  C  a.  —  (y)  bercariam  C.  —  W  unam  C  a.  — 
(»)  Bruelburt  C.  —  C»)  braet  C.  —  (")  reptilia  C.  —  ('')  lodium  a.  —  (')  aput  B.  —  (H  reptilia  C.  — 
fe)  et  omis  par  C  a.  —  "■'  honore  B  C.  —  W  nichLIlum  B.  —  W  in  omis  pa/'  C.  —  W  ergo  B  C. 

—  '"  Balduini  omis  par  C.  —  ('")  authoritate  C.  —  (")  et  omis  par  B  a.  —  W  quicqpud  C.  — 
(p)  regum  C.  —  W  vingiti  B.  —  W  Avec  statuo  s'arrête  C  pour  reprendre  à  Actum.  —  W  Avec. 
Gervasii  s'arrête  a,  pour  reprendre  à  Actum,  s'en  référant,  pour  les  souscriptions,  au  diplôme  de 
Philippe  I",  ci-dessous,  n°  XXIII. 
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duini,  Noviomensis  episcopi.  S".  Widonis,  Ambianensis  episcopi.  -S*.  VVidonis,  Bel- 
vacensis  episcopi.  «S*.  Folconis,  abbatis  Corbeiensis.  -S*.  Waleranni  camerarii.  ■S'. 
Radulfi  dapiferi.  -Si  Widonis'"'  buticularii.  -S".  Baldrici  conestaule.  -S*.  Balduini, 
marchionis  Fiandrensis.  -S".  Balduini,  filii  ejus  et  reparatoris''''  ejusdem  ioci.  'S'. 
Rudulfi  coniitis.  «S*.  Walteri ,  fdii  ejus ,  et  Simonis ,  fratris  ejus.  S.  VVilelmi ,  comitis  5 
Suessionensis.  -S".  Widonis  de  Monte  Lietlieri.  -S*.  Tiebaldi  de  Monte  Monrenci'"'.  *S'. 
Navelonis''*'  de  Pierefonz.  S".  Widonis  de  Rocafort.  -S".  Wauseiini  de  Galni.  -S*.  Eus- 
tacbii  comitis.  'S'.  Raingoti  Gandensis.  -S".  Arnulphi  de  Aidinarde.  •S'.  Walteri  de 
Cimai'°'.  S".  Waulteri,  comitis  de  Hesdin.  -S",  Balduini,  comitis  de  Ghisnez.  -S".  Waul- 
teri,  castellani  [Duacensis]''\  -S*.  Anselmi.  'S'.  Roberti,  advocati  [de  Attrebato]'"'.  10 
•S*.  Johannis  advocati.  -S".  Balduini  Gandensis.  -S".  Arnulfi  de  Arde.  •S'.  Ysaac  de  Va- 
lencenis.  S".  Gossuini  Montensis.'S'.  Lietberti''"'  deLietsines.  S".  Hugonis  Hauet.  [S".  Wal- 
teri de  Lens.  S".  Wietdrici  de  Tornaco.]  '''  Actum  Corbeiœ'J',  in  basilica  beati  Pétri 
apostoii,  anno*'''  ab  incarnatione  Domini  .M.LXV. ,  indictione  .III.''',  ejDact.  XL,  ré- 
gnante Philippe  rege'^'anno  .VI.,  episcopante  Lietberto  Gameracensi  anno  .XVII.'"'.  i5 
Ego  Balduinus  cancellai'ius  scripsi. 

[Monogj-amrna  '"'.  ) 
XXIII 

io65  ,  après  le  4  août.  —  Corbie. 

Philippe  r\  à  la  prière  de  Baudouin,  comte  de  Flandre,  et  de  son  fils,  confirme  l'ab-  20 
baye  de  Saint- Pierrre  de  Hasnon  dans  la  possession  de  tous  ses  biens  et  spécialement  de 
ceux  qui  lui  avaient  été  donnés  par  ses  fondateurs  et  que  Baudouin  le  jeune  lui  avait 
restitués. 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  38  mai  1771,   par  Dom  Queinsert,   Bibliothècpie    nationale,   Collection  Moreau,  20 

(")  dapiferi  et  Hugonis  buticularii  B.  Corr.  Widonis  par  te  diplôme  de  Philippe  I",  ci-dessous , 
if  XXHI.  —  W  constructoris  B.  Corr.  reparatoris  par  le  dipl.  de  PL  1",  n°  XXIII.  —  (>^)  Monte 
Moreci  B.  —  (■')  Havelonis  B.  Corr.  Navelonis  par  le  dipl.  de  Ph.  I".  11°  XXIII.  —  («)  Walteri  ma- 
gni  B.  Corr.  de  Cimai  par  le  dipl.  de  Pli.  I" ,  n°  XXIII.  —  (')  Duacensis  omis  par  B ,  suppléé  par  le 
dipl.  de  Ph.  P\  n°  XXIII.  —  fe)  de  Attrebato  omis  par  B,  suppléé  par  le  dipl.  de  Ph.  I'\  n"  XXIII. 
—  (■>)  Peut-être  faut-il  corriger  Iberti  ^ar  le  dipl  de  Ph.  I",  n°  XXIII.  —  (')  ■S'.  Walteri  jusqu'à 

Tornaco  inclus,  omis  par  B,  rétabli  par  le  dipl.  de  Ph.  /"■,  n"  XXIII.  —  (J)  Corbeye  B.  't)  j^^^o 

omis  par  C.  —  W  tertia  C.  —  (">)  rege  omis  par  B  a.  —  (")  decimo  .vn°.  C.  —  '"'  Le  monogramme 
donné  par  B. 
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vol.  a8,  fol.  208,  d'après  A  '".  —  C.  Copie  de  la  fin  dvi  xv°  s.,  dans  le  Cliartidnniim  tiionas- 
lerii  saitcti  Pétri  Haxnoniensis ,  Bibliothèque  de  Douai,  nis.  n"  1  342 ,  fol.  lxv.  —  D.  Copie 
du  xvii''  s.,  Bibliothèque  nationale , Collection  Baluze,  vol.  4o,  loi.  78. 

E.  Copie  du  xviT  s. ,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  loi.  267,  d'après  a. 

5  a.  André  Du  Chesne,  Histoire  (/énéalogique  des  maisons  de  Gtiiites,  d'Ardres ,  de  Gand  et  de  Coucy, 
preuves,  p.  19,  d'après  D.  —  h.  André  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Bé- 
thune,  preuves,  p.  8,  les  souscriptions  et  la  date  seidement,  d'après  D.  —  c.  Jean  Le  Car- 
pentier.  Histoire  de  Camhiay,  t.  H,  preuves,  p.  8,  extraits.  —  (/.  Mabillon,  Annales  ord.  S. 
Benedicti,  t.  JV,  p.  755  (éd.  Lucques,  p.  692),  n°  lxxxiv,  les  souscriptions  et  la  date  seule- 

10  ment.  —   e.  Gallia  christiana,  t.  III,  instrum.,  col.  84,  n°ix,  d'après^.  --/■  Mirfei  Opéra 

diplomuticu ,  éd.  Foppens,  t.  III,  p.  3o5 ,  d'après  e.  — g.  Decneil  des  histor.  de  la  France, 
t.  XI,  p.  111,  les  souscriptions  et  la  date,  d'après  c.  —  h.  Brassart,  Histoire  du  château 
et  de  lu  chàtellenie de  Douai,  preuves,  p.  8,  n"  1,  publication  partielle,  d'après  C. 

TxDiQ.  :  Brétpiigny,  Table  chronologique ,  t.  Il,  p.  96. 

i5  In  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Philippus,  divina  propitiante'"'  de- 
nientia  rex.  Si  liberalitalis*'''  nostre  munere  iocis  Deo  dicatis'"'  quiddam  conferimus 
beneficii  et  nécessitâtes  aecclesiasticas  ad  petitiones  servorum  Dei  nostro  relevamus 
juvamine  atque  regali  tuemur  munimine,  id  nobis  et  ad  mortalem  \itam  tempora- 
liter  transiendam  et  ad  eternam  féliciter  optinendam '''' profuturum  liquide  credimu.s. 

20  Unde  notum  esse  volumus  omnibus  praesentis  temporis  et  futuri  aecclesie  Xpisti  nos- 
triscpae  fidelibus  quia  precellentissimi  et  amabiles  marcliiones ,  Balduinus ,  pater,  cuni 
fdio  equivoco,  cognato  meo,  petiverunt  cum  omni  humilitate  et  reverentia  magni- 
ficentiam'"'  nostre  potestatis  quatinus  eis'''  regali  edicto  illud  inviolabile  confirina- 
remus  in  posterum  quod  sanctae  recordationis  Johannes ,  vir  illustris ,  et  Eulalia , 

25  soror  sua,  tradiderunt  de  proprio  jure  cenobio  Hasnoniensi,  in  honore  Pétri  aposto- 
toiorum  principis  fundato  et  a  venerabili  Vindiciano,  Canieracensi  antistite,  dedi- 
cato ,  tani  in  aecclesiis  quam  in  villis,   agris,   territoriis  et  reliquis  possessionibus , 

i")  Nous  suivons  l'orthographe  de  B.   —   C')  libertatis  D.   - —   i'')  locatis  rorr.  d'une  autre  main  en 
dicatis  B.  —  ('')  obtinendam  D.  —  W  magfniludinem  C.  —  i'i  ei  D. 

'''  A  la  suite  de  la  copie  :  «Je   soussigné,  scel  dont  il  reste  encore  une  petite  partie  in- 

religleux  de  la  Congrégation  de  Saint-Maur,  forme ,  empreinte  sur  cire  vermeil.  Trouvé  au 

certiffie   avoir  transcrit  et  collationne  la  pré-  chartrier  de  l'abbaye  de  Saint-Pierre  d'Hasnon 

sente  copie  sur  un  titre  en  parchemin  large  de  étant  au-dessus  de  la  sacristie  entre  deux  voûtes 

vint  et  un  poulces  trois  lignes  sur  vingt-cinq  du  côté  de  soleil  levant.  Fait  le  28'  may  1771. 

poidces  deux  lignes  de  hauteur,   sans  replis;  Queinsert.  n 
dans  l'intérieur  et  corps  duquel  fut  attaché  le 
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c[uae  jure  et  legaiiter  nienioratuin  tenet  cenobiuin  in  presenti  vel  quae  deinceps  in 
jure  ipsius  voluerit  divina  pietas  augeri  vei  per  se  vel  per  successores  suos  vei  per 
quoscumque  nobiies  seu  serves  redemptionein''''animarum  suaruni,  cpiantumin  eis 
est,  provisuros.  Hoc  etiam  inserendum  superioribus  utile  et  proficuum  duxinius  quod 
Ermentrudis  regina  nobilitatis  titulo  preclara ,  cmn  fdia  sibi  equivoca ,  loco  prefato  5 
tam  humiiiter  cpiam  caritativae  condescenderit  eumque  tam  consilio  quam  rébus  di- 
taverit  atcpie  tam  munificentia  cpiam  privilegio  corroboraA  erit.  Habebat  autem  id 
temporis  in  sceptris  ''"'  Francia  Karolum  augustuni ,  agnomine  CalATim ,  apud  quem 
niemorata  regina  tam  sui  nobiiitate  quam  probitate  valebat  non  modicum ,  qui  peti- 
tione  tantae  principis  ei  se  loco  inclinavit  et  majestatis'"'  regiae  munificentia  et  privi-  lo 
iegiis  ditavit.  Sed,  cpiia  processu  temporis  multa  negiigenter  inde  fuerant  sublata  et 
lieneficiis  militum  seculariter  addita ,  supradicti  marchiones ,  metu  et  anxietate  futuri 
discriminis  exterriti ,  supplicaverunt  ut  praecinctum  parrochie.  ''"'  totius  A'illae  Hasno- 
niensis,  quam'  ipsi  concambio  mutaverimt,  ab  his'°'  quorum  erat  beneficimii ,  libe- 
rum  et  ab  omni  exactione  absolutum  firmaremus  tam  in  campis  cpiam  in  aqua  et  in  1 5 
silvis  vel  hominibus  potestatis  ipsius  cenobii  vel  advenis  cpios  albanos  vocant  vel 
servis  tam  sanctorum  quam  hominum  infra  precinctum  commanentibus ,  nuHa  oc- 
casione  vel  advocature  vel  liscalis  debiti  ab  aliqua  seu  magna  seu  parva  persona  nisi 
ab  abbate  supramemorati  loci  distringendis.  Precati  sunt  etiam  ut  instrumenta  car- 
tarum,  quibus  a  fundamento  cenobium  ipsum  usque  ad  presens  tempus  ditatuni  -io 
fuerat,  per  negligentiam  ibidem  commorantium  jjerdita,  nostra  regali  auctoritatc 
repararentur  ita  ut  quicquid  in  presenti  idem  cenobimii  quiète  et  absque  uUius  con- 
tradictione  tenere  vel  possidere  videtur  in  aecclesiis,  villis,  territoriis,  berca- 
riis,  in  electione  etiam  abbatis,  nostra  inconvulsa  permanere  dignanter  décernât  ma- 
jestas  regalis.  Annuit  itaque  benignissima  dignatio  nostra  precibus  humilitatis  eorum  55 
concedendo  quod  et  in  perpetuum  supradicto  cenobio  ad  munimen  proficiat  et  do- 
minationi  nostrae  celeberrimum  nomen  apud  postoros  semper  exhibeat.  Statuimus 
ergo  et  firmamus  precepto  auctoritatis  regiae  ceisitudinis  ut  illa  quae  Hasnoniensi 
cenobio  a  Jolianne,  viro  illustri,  et  sorore  sua  Eulalia  venerabili  sunt  concessa  et  a 
Balduino ,  cognato  meo ,  recuperata  seu  de  proprio  possessionis  sue  aucta  vel  augenda  3o 
vel  a  quocumque  fideli  pro  remuneratione  eterne  hereditatis  ampliata  vel  amplianda , 
sine  retractatione  vel  diminutione  permaneant  illibata  et,  sicut  a  principio  disposita 
sunt,  omnino  sint  inviolata  et  nostro  regali  edicto  omni  tempore  inrefragabiliter 
roborata ,  ita  ut  nec  prefati  marchiones ,  quorum  hoc  (irmo  rogatu ,  nec  eorum  suc- 

W  redemptionê  B,  redempcioiie  C,  redemptione  corr.  en  redemptioni  D.  —  ('')  septris  C.  — 
W  et  majestatis  jHii/îî'à  ditavit  inclm,  omis  par  D.  —  '*  parrochio  C.  —  W  hîis  D. 

CHAI'.TES  ET  DIPI.ÔMES.  I.  9  , 
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cessores  vel  alius  alicpiis  magnus  seu  parvus  dominium  ullum  audeant  usurpare  tain  in 
incolis  quam  in  possessione.  Decerninius  etiam  cpiod  si  quis  contra  statutum  regalis 
gloriae  et  fidelium  nostrorum  totiusque  regni  nobis  a  Domino  collati  agere  temptaverit , 
quasi  inimicus  dominorum  et  rei  publiée  ab  omni  privetur  aecclesiastico  vel  militari 

5  vel  etiam  fiscali  beneficio.  Ad*°'  quod  perroborandum  auctoritatis''''  nostrae*''  impri- 
mimus  sigillmn ,  idoneorum  testium  auctoritate  comprobatum.  «S*.''''  Gervasii,  Remo- 
nim  arclîiepiscopi.  'S'.  Balduini,  Noviomensis  episcopi.  'S'.  Widonis,  Ambianensis 
episcopi.  -S*.  Widonis,  Belvacensis  episcopi.  -S*.  Folconis'"',  abbatis  Corbeiensis. 
•S*.  Waieranni'*^  camerarii.  -S".  Radulfi  '°'  dapiferi.  'S'.  Widonis  buticularii.  -S*.  Bal- 

10  drici  conestaule.  -S*.  Balduini,  marchionis  Flandrensis.  'S'.  Balduini,  fdii  ejus  et 
reparatoris  ejusdem  loci.  S".  Radulfi''"'  comitis.  'S'.  Walteri''',  filii  ejus,  et  Symonis'-"', 
fratris  svii.  •S'.''''  Willelmi ,  comitis  Suessionensis.  -S".  Widonis  de  Monte  Lietheri  *''. 
•S*.  Tietbaldi'"'  de  Monte  Monrenci.  -S*.  Navelonis'"'  de  Peirefonz '"'.  S.  Widonis  de 
Rocbafort.  -S*.  Wazelini''"'  de  Calni.  S".  Eustachii  comitis.  -S'.   Raingoti  Gandensis. 

i5  -S".  Arnulfi'i^  de  Aldinarda.  -S*.  Walteri  de  Cimai'"'.  -S*.  Walteri,  comitis  de  Hesdin. 
•S*.  Balduini,  comitis  de  Gisnes. -S*.  Walteri,  castellani  Duacensis.  •S'.Anselmi.  -S.  Rot- 
berti'"',  advocati  de  Atrebato '*'.  -S*.  Johannis  advocati.  S".  Balduini  Gandensis. 
-S".  Arnulfi*"'  de  Arda.  -S*.  Isaac  de  Vallentianis'''.  -S*.  Gozuinif^'  Montensis.  -S*.  Hu- 
gonis  Haueth'ï'.  -S'.IbertiW  de  LietsinesW. -S*.  Walteri  de  Lens.  -Sr.  Wietdrici'''>  de  Tor- 

2  0  naco.  Actum  Corbeie  in  basilica  beati  Pétri  apostoli,  anno  ab  incarnatione  Domini 
.M. LXV.'"',  indictione  .III.,  epact.  .XL,  régnante  Philippe  rege  anno  .VI.'''',  episco- 
pante  Lietberto  Cameracensi  anno  .XVII. '"' Ego f*^' Balduinus  cancellarius  scripsi. 

[Monociramma.) 


(")  At  C.  —  C')  auctoritatis  omis  par  D.  —  (")  nostrum  D.  —  ('')  S  devant  chacun  des  noms  des 
témoins  D.  Avant  •&.  Gervasii,  c  intercale  S.  Philippi  régis,  S.  Hugonis  régis  fratris.  —  (')  Ful- 
conis  C.  —  (f)  Walranni  D.  —  fe)  Radulphi  D.  —  ('■)  Radulphi  D.  —  0  Walterii  D.  —  (J)  Simonii 
CD.  —  (M  et  C.  —  (1)  Monte  Litheri  C.  —  ("")  Thebaldi  C.  —  (")  Havelonis  C.  —  (°)  Pertet'onz  C, 
Peirfonz  D.—  (p)  Walazelini  C—  W  Arnulphi  D.  —  H  Chimay  C.  —  i')  Roberti CD.  —  W  Attre- 
bato  CD.  —  (°)  Arnulphi  D.  —  M  Valencien.  C,  Valentlanis  D.  —  W  Gossuini  C.  —  M  Bauetli 

B,  Hauet  C.  —  W  Le  diplôme  précédent,  n°  XXII j  porte  Lietberti.  —  (")  Litesines  C.  —  W  Witericbi 

C.  —    (<^)  mil.  .Lxv.  C,  millesimo  sexagesimo  quinto  D.  —    ('')  .vi°.  C,  sexto  D.  —   (■■)  decimo 
septimo  D.  —  <''  Ego  jusq  a' à  lu  fin,  omis  par  D. 
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XXIV 

1066,  avant  le  4  août.  —  Furnes. 

Philippe  l'\  à  la  prière  de  Baudouin,  comte  de  Flandre,  et  de  sa  femme  Adèle,   con- 
firme la  liberté  de  l'église  de  Messines  et  assure  à  l'abbesse  la  possession  des  biens  dadit 
monastère.  5 

A.  Original  scellé.  Parchemin,  très  détérioré.   Hauteur,  690  mm.;  largeur,  435  mm.   Archives 

de  l'Institution  royale  de  Messines. 

B.  Copie  notariée  de  l'an  1642,  signée  de  M°  François  Ramault,  notaire  apostolique.  Archives 

de  l'Institution  royale  de  Messines,  d'après  A.  —  C.  Copie  notariée,  de  l'an  1716,  signée 
Côninck,  mêmes  Archives,  d'après  B.  —  D.  Copie  du  xviii"  s.,  mêmes  Archives,  d'après   10 
une  copie  de  C.  —  E.  Traduction  française  du  xiv°  s. ,  dans  le  Cartalaire  français  A  de  l'ah- 
Ijaye  de  Messines ,  fol.  8 ,  mêmes  Archives.  —  F.  Traduction  française  du  xiv"  s. ,  dans  le 
Cartalaire  français  B  de  l'abbaye  de  Messines,  fol.  8  v°,  mêmes  Archives. 

/(.  Diegerick,  Inventaire  analytique  et  chronologique  des  chartes  et  documents  appartenant  aux  ar- 
chives de  l'ancienne  abbaje  de  Messines ,  Coiea;  diplomatie  us ,  p.  viii ,  n"  4,  d'après  A.  —  Prou   i5 
Examen  de  deux  diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Messines,  en  Flandre,  dans  Académie 
royale  de  Belgique.   Compte  renda  des  séances  de   la  Commission  royale  d'histoire,  t.   LXXI , 
p.  218,  d'après  A. 

Indiq.  :  Diegerick,  ouvr.  cité,  p.  4,  n"  4- 

Fac-similé  de  l'original  :  F.-s.  phototypique,  réduit,  dans  Prou,  ouvr.  cité,  pi.  1.  20 

+  In  nomine  sancte  et  individuae  Trinitatis.  Ego  Philippus ,  gratia  Dei  Franco- 
rum  rex.  Notum  volo  fieri  cunctis  H'^  xpistianç  religionis  cultoribus  tam  futm^s 
quam  presentibus  qxiod  cornes  Balduinds  conjunxqxie  ejus  Addela,  Fiandrensium 
comitissa  unaque  nobilissimi  |P  Rotberti,  Francorum  régis,  fdia,  majestatis  nostre 
serenitatem  adiere  humilitate  cum  maxima  obnixe  deprecantes  quatinus  libertatem  25 
çcclesiae  Mecinensis  ||*,  quam  facere  disposuerat  pater  meus  Henricus  in  Anta  sua, 

Traduction  française ,  E  :  C'est  [omis  par  F)  le  previlege  (de  F)  Philippe  roy  de  France  sus  la 
confirmacion  des  rentes  que  Balduin,  conte  de  Flandrez  (Flandres  F)  et  Adèle,  sa  femme,  ont 
donnée  (doné  F)  a  l'église  de  Mecinez  (Mecines  F}  et  de  la  franchise  (francise  F)  de  l'église. 

En  nom  (non  F)  de  la  sainte  et  individue  Trinité.  Je  Philippe,  par  (per  F)  la  grâce  de  Dieu  3o 
roy  de  France,  sceu  vuel  estre  a  tous  amans  la  religion  xpistiene  tant  presens  cju'avenir  que  le 
conte  Balduiu  et  Adèle  sa  femme,  contesse  de  Flandres  et  fdle  du  très  noble  Robert,  roi  (roy  F) 
de  France ,  vinrent  a  la  beauté  de  nostre  magesté  par  (per  F)  humilité  humblement  priant  que  la 
franchise  que  mon  père  Henri  avoit  disposé  de  faire  en  sa  vie  a  l'église  de  Mecines  je  fesise  a 
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fecisseiïi  ego,  pro  ejus  anima  parentumque  meoruni  perhenni  niemoria.  Quorum 
supplicationibus  U  ^  condescendens  humiliime,  quia  non  eram  filius  ancylle  sed 
filius  libère ,  libertatem ,  quam  comes  Baldoinus  Addelaque  [uxo]r*°'  illius  expeciere, 
sancte  Dei  çcclesiae  nolui  denegare;  11'^  verum  ne  irrita  foret  libertas  sancte  Dei  [§c- 

5  clesiae,  kartam  istam  sygiiii]  mei  corroboravi  inpressione  [meisque  fideli]bus  hujus 
libertatis  testimonium,  ascriptis  |P  eorum  nominibus,  jussi  perhibere.  Sic  autem 
ecclesie  supra[dict]e  libertatem  [tjribui  ut  terras  et  alodia  cum  pratis  et  molendinis 
ceterisque  beneficiis  ad  eandem  1|^  sanctam  Dei  ecclesiam  pertinentibus ,  nuUo  con- 
tradicente  vel  injuiiam  faciente,  salva  ipsius  loci  sororumque  fidelitate,  abbatissa 

10  possidet  vel  quem  elegerit  ejusdem  P  abbatisse  benivolentia.  Haec  sunt  autem  cfuae 
possèdent  :  in  comitatu  Teruanensi,  Uuadliil  cum  s[i]l[vi]s,  pratis,  tenais,  aquis, 
agris  cultis  et  incultis  U  '"  ;  item ,  in  eodem  comitatu ,  Pernes  cum  appenditiis  ;  item , 
Basiuvillam;  item,  Mancam  villam;  in  pago  Atrab[aten]se ,  villam  Maceries;  apud 
Hechas,  in  Menpisco,  il^^  .VI.  mensa  terrç;  in  eodem  pago,  in  territorio  de  [Wijdes- 

i5  gad,  [.XX.]  mensa  terre;  in  territorio  Alfrin[gehem] ,  [.VII.  me]nsa  terre;  aecclesiam 
quoque  beati  Ricbarii  H'-  cum  décima;  in  territo[rio  Tbestejgehem '''',  [.IIII.  mensa] 

niemoii-e  perpetviele  pour  l'aiiie  de  luy  (lui  F)  et  de  ses  païens.  A  queles  supplications  (suppli- 
cacions  F)  très  hiunblement  condescendant,  car  je  n'estoie  point  fil  de  serve  mais  de  franche, 
n'ay  point  voiu  desnier  la  franchise  que  le  conte  Balduin  et  Adèle  sa  femme  pour  la  sainte  église 

20  de  Dieu  ont  demandé,  mais  a  fin  que  la  franchise  de  la  sainte  église  de  Dieu  ne  fiist  vaine,  caste 
(cheste  F)  chartre  ay  corroboré  par  (per  F)  l'inpression  de  mon  saiel  et  commandé  de  donner 
(doner  F)  tesmoinage  (tesmoingnage  F)  d'ycelle  franchise  a  mez  (mes  i^)  fiaulz  (fiauls  F)  par 
(per  F)  l'escript  (l'escrit  F)  de  leur  mains,  mais  ainsi  a  l'église  devant  dite  ay  donnée 
(doné  7')  franchise  que  l'abbesse  doit  posséder  ou  celuy  (chelui  F)  que  la  benivolence  d'ycelle 

2  5  abbesse  eslira,  sauve  la  loyauté  (loiauté  F)  du  lieu  et  des  seurs,  les  terres,  les  héritages  aque 
(aveque  F)  les  preis  et  molins  et  aultres  ])enefices  pertenans  a  ycelle  sainte  église  de  Dieu''='. 
Che  sunt  donques  les  choses  qu'elle  doit  posséder  en  la  conté  de  Teruane  :  ^^  adliil  aveque  les 
bois,  preis,  terrez  (terres  F),  eauvez  (eauvesT^)  et  gardins  cultiveis  et  non  cultivés;  item,  en  la 
meisme  conté ,  Pernes  aveque  ses  appendices  ;  item ,  Basinville  (  Basiuville  /'')  ;  item ,  Mancevile  ; 

3o  en  le  païs  d'Arras  (Ai-as  F),  la  ville  (vile  F)  Maceries;  a  Eches,  .VI.  mansus  de  terre;  ens  le 
meisme  territoire  Witesgat  .XX.  mansus  de  terre;  ens  le  territoire  Alfriaghem,  un  mansus  de 
terre  et  l'église  saint  Richier  aveque  le  disme;  ens  le  territoire  de  Tetenghem  (ïhethenghen  F), 

(»)  Les  passages  entre  crochets,  illisibles  dans  l'original,  ont  été  restitués  soit  d'après  le  diplôme 
n°  CXVI,  soit  d'après  les  copies  et  à  l'aide  de  la  traduction.  —  ('')  B  porte  Teteghem,  mais,  en  A  ,  de 
la  première  partie  du  mot  on  aperçoit  encore  la  haste  de  h  et  l's. 

'"'  Le  scribe  du  second  caitulairc ,  F,  avait  d'abord  vcrit  :  Mais  ainsi  ay  doné  franchise  a  l'église  qui* 
l'abbesse  sauve  la  loiauté  du  lieu  et  ses  seurs  et  les  clianoines  d'ycelle  église  doivent  franebement  posséder 
les  terres  et  les  héritages  aveque  les  preis  et  molins  et  aultres  bénéfices  pertenans  a  la  sainte  église  de  Dieu , 
passaqe  barré  et  cxpnnctité. 
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teiTç;  decimam  quoque  totius  ipsius  vpljle  Mecinensis,  in  qua  habetur  eadem  hec 
ecclesia  11^^  in  honore  sanctç  Dei  genitricis  ;  viHam  nichilominus  cpiam  appeiiamus 
Duppliccs  Montes  cuni  omni  agricultura ,  cum  pratis  et  mol[endinis]  i|i''  et  ceteris 
red[diti]bus  ad  eam  pertinentibus  ;  duas  etiam  berquereias  de  indominicatione  ipsius 
coinitiss[e]  ;  item ,  apud  Mallingem ,  ter[ras  cum]  siilvis  et  pratis.  5 

||i^  Huic  légitime  iibertati  faciende  hi  testes  legitimi  interfuere  tam  de  parte  régis 
et  Balduini  comitis  quam  de  parte  comitisse,  Balduini  P^  conjugis  :  Ingelrannus, 
magister  régis;  Fruricus  de  Curbulo;  Rottbertus  de  Caslello;  Hugo  Dublels;  Ingel- 
rannus de  Lelers;  Rotbertus  fiiius  Gifardi;  P"  Hugo  de  Brai;  Rotbertus  Burgundi- 
gena;  cornes  de  Gisnas'"';  Radulfus  de  Turnai;  Balduinus,  cornes  de  Montibus.  lo 

Il  ^^  Actum  Furnis  puWice,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.LX.VI. ,  régnante 
autem  rege  Phiiippo,  anno  post  obituni  Henrici  patris  sui  .VI.  Il''  Huic  vero  karte 
si  quis,  quod  absit,  contradicere  vol[uerit],  persolvat  régi  .CGC.  libras  auri  et  pos- 
[tea  ejus]  caiumpnia  irrita  maneat  et  ipse  sit  anathema. 

[Monogramma.)  i5 

Balduinus  cancellarius  scripxit ''"'.  [SigUlam'''\] 

.11] [.  mansus  de  terre  et  le  disnie  de  toute  la  ville  (vile  F)  de  Mecinez  (Meclnes  F)  en  laqnele 
(laquelle  F)  la  nieisme  iglise  (église  F)  est  en  l'onneur  de  la  sainte  mère  de  Dieu;  et  nietmains 
la  ville  (vile  F)  qu'on  appelle  Dueblesmons  aveques  (aveque  F)  tous  les  gardins,  preis  et  molins 
et  aultres  rentes  a  ycelle  pertenans  et  deux  (.II.  F)  bergeries  en  domination   (dominacion  F)  to 
d'ycelle  contesse;  a  Mallinghem ,  les  terres  aveque  lez  (les  F)  bois  et  les  preis. 

A  celle  franchise  (francise  F)  faire  ches  tesmoins  entrefurent  tant  de  la  partie  du  roy  et  du 
conte  Balduin  que  de  la  contesse ,  femme  Balduin  :  Ingerrant ,  maistre  du  roy  ;  Fruri  de  Curbul  ;  Ro- 
bert du  Castel  ;  Hughe  (  Huge  F)  Dublels  ;  Engerrant  de  Lilers  ;  Robert  fd  Gifard  ;  Hughe  (  Huge  F] 
de  Bray  ;  Robert  de  Bourgoingne  ;  conte  de  Gisnez  (  des  Gisnes  F)  ;  Raul  de  Tournay  ;  Bauduin ,  conte  a  S 
de  Mons.  Che  fu  fait  pubbliquement  ( puljliquement  F)  l'an  de  l'incarnacion  nostre  Seingneur 
(Sengneiu-  F)  .M.LXVI.,  régnant  le  roy  Philippe  l'an  .VI""  après  le  trespassement  de  son  père 
Henri.  S'aucvm  (s'auqun  /•')  vuelt  contredire  a  cheste  (ceste  F)  chartre  il  doit  payer  (paier  F) 
au  roy  .CGC.  lib.  d'oir  et  puis  sa  fauseté  demore  vaine  et  il  soit  condempnez  (condempnes  F). 
Balduin  le  concellier  (cancelier  F)  l'escript  (escrit  F).  3o' 

(•'')  Le  scribe  a  oiihlié,  avant  comes,  le  nom  du  comte,  Balduinus;  voyez  plus  haut,  p.  66 ,  l.  16. — 
C")  La  souscription  du  chancelier  est  écrite  avec  négligence  tout  au  bas  du  parchemin.  —  (•■)  Sceau 
hrisé  en  haut  et  à  droite.  La  fleur  que  le  roi  tenait  de  la  main  droite,  la  tête  du  roi,  le  haut  du  sceptre 
ont  disparu;  de  la  légende  il  ne  reste  que  •RA  FRA^EORV 
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1066,  nprès  le  4  août  '".  —  Lille. 

Philippe  1"  confirme  par  l'apposition  de  sa  souscription  et  de  son  sceau  la  charte  par 
laciuelle  Baudouin,  comte  de  Flandre,  dote  de  terres  et  revenus  le  collège  de  chanoines 
5    établi  dans  l'église  (ju'il  avait  construite  à  Lille  en  l'honneur  de  saint  Pierre  '-'. 

A.  Original.  Parchemin  en  mauvais  état,  avec  traces  de  sceau '^'.  Hauteur,  780  mm.;  largeur, 

485  mm.  Archives  départementales  du  Nord,  fonds  de  Saint-Pierre  de  Lille,  carton  1,  n°  1. 

B.  Copie  du  xiil"  s. ,  dans  un  vidimus  d'Adam ,  évêque  de  Térouane ,  daté  de  mars  1217  ''*.  Ar- 

chives départementales  du  Nord,  fonds  de  Saint-Pierre  de  Lille,  carton  1,  n°  1'". 

10  C.  Copie  du  xin°  s.,  dans  le  Cartulcdre  de  Saint-Pierre,  dit  Decamis,  Bibliothèque  municipale  de 
Lille,  ms.  n°  658  (anc.  270),  fol.  28,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  commencement  du  xiv"  s., 
dans  le  Cartulaire  de  Saint-Pierre,  dit  Liber  Catenatns,  Bibliothèque  municipale  de  Lille, 
ms.  n"  657  (anc.  25i),  fol.  261  v°,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xiv°  s.,  dans  le  Premier  car- 
tulaire de  Flandre,  Archives  départementales  du  Nord,  B  i56i,  fol.  i^g,  n°  554,  d'après  B. 

i5  —  F.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  le  Deuxième  cartulaire  de  Flandre,  Arcliives  départementales 


'"'  Cette  charte ,  confirmée  par  le  roi ,  est  an- 
térieure à  la  sortie  de  tutelle  de  Philippe  I", 
puisque  le  comte  Baudouin  s'y  qualifie  «  Phi- 
lippi  Francorum  régis  ejusque  regni  procurator 
et  bajuius  ».  Sur  l'époque  à  laquelle  Phi- 
lippe I"  sortit  de  tutelle,  voir  ci-dessous, 
p.  83 ,  note  1 .  D'autre  part ,  cette  charte  est 
postérieure  au  4  août  puisqu'elle  est  datée  de  la 
7"  année  du  règne,  laquelle,  en  comptant  les 
années  à  partir  de  la  mort  de  Henri  1°',  com- 
mençait le  4  août  1066. 

'"'  Le  Cartulaire  appelé  Decanus,  conservé 
à  la  Bibliothèque  municipale  de  Lille  in- 
dique(fol.  16)  l'année  io55  comme  date  de  la 
construction,  et  l'année  io65  comme  date  de 
la  dédicace  de  cette  éghse  :  «  Anno  Domini 
.M°.L°.v.  edificata  est  Illensis  ecclesia  et  canonici 
in  ea  constituti  a  Balduino  marcione  Flandrie. 
Anno  Cristi  .\i°.lx°.v°.  dedicata  fuit  ecclesia 
sancti  Pétri  a  donno  Balduino,  Tornacensi 
episcopo  et  .1111°'.  aliis  episcopis.  »  Publ.  par 
Hautcœur,  Cartulaire,  p.  1,  n°  i.  M^'  Ilautcœur, 


ajoute ,  dans  VHistoire  de  l'église  collégiale  et  du 
chapitre  de  Saint- Pierre  de  Lille,  t.  I,  p.  i8, 
note  1,  que  la  fête  de  la  dédicace  se  célébrait 
le  2  août. 

'^'  Au  dos,  d'une  écriture  du  xiii°  ou 
du  xiv"  siècle  :  «  Magnum  privilegium  ecclesie 
s.  Pétri  Illensis.  » 

'"'  «  A. ,  Dei  gratia  Morinensis  episcopus ,  om- 
nibus présentes  litteras  inspecturis  in  Domino 
salutem.  Noverit  universitas  vestra  nos  ius- 
pexisse  autenticum  illustris  quondam  Flandrie 
comitis  Balduini  Insulensis ,  ecclesie  funda- 
toris ,  sigillo  régis  Francle  soliempniter  conllr- 
matum,    cujus    ténor    subscribitur    verbo    ad 

verbum  ;  In  iiomine  sancte Hoc  autem 

privilegium  nobis  apud  Insulam  soliempniter 
fuit  exhibitum,  astantibus  multis  nobilibus 
in  presentia  illustris  Johanne,  Flandrie  et 
Hanonie  comitisse.  Datum  apud  Insulam, 
anno  Domini  .M°.cc°.  septimo  decmio,  mense 
martio.  »  Scellé  du  sceau  épiscopal,  avec  contre- 
scel. 


[io66]  PHILIPPE  l".  71 

du  Nord,  B  i562,  fol.  2,  n°  1,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le  Registre  des 
chartes,  t.  i3,  Archives  départementales  du  Nord,  B  1608,  fol.  xxxvili,  d'après  un  vidi- 
mus  de  Louis ,  comte  de  Flandre ,  en  date  de  Lille ,  1 1  jviillet  1 38o.  —  H.  Copie  du 
xiv"  s.,  dans  le  Livre  de  Roisin,  Archives  communales  de  Lille,  registre  AAA,  fol.  386,  sous 
le  titre  :  «  Che  sunt  previlege  appertenant  a  l'eglize  saint  Piere.  Et  pinamiers  li  prevUleges  de  5 
leur  fondastion  prumiere»;  et  traduction  française,  ibidem,  fol.  389,  sous  le  titre  :  «Copie 
dou  previlege  de  le  prumiere  fondastion  de  l'eghse  saint  Piere  translatée  de  latin  en  rou- 
mans».  —  7.  Copie  du  xvi°  s.,  dans  un  auti'e  exemplaire  du  Livre  de  Roisin,  BDjliothècjue 
de  Lille ,  fonds  Godefroy ,  ms.  1  io ,  fol.  260,  sous  le  titre  :  «  Che  sunt  privilèges  appertenant 
a  l'eglize  de  saint  Pierre,  et  premiers  le  privilèges  de  leur  fondation  première.»;  et  tra-  10 
duction  française ,  ibidem ,  fol.  2  6  a  v°,  sous  le  titre  :  «  Copie  de  la  pi'emiere  fondation  de  l'eglize 
s.  Pierre  translaté  en  romain  n.  —  /.  Copie  de  l'an  1617-1618,  dans  un  autre  exemplaire 
du  Livre  de  Roisin  (BBB),  par  Pierre  Le  Monnier,  notaire.  Bibliothèque  de  Lille,  ms.  212  , 
loi.  287;  et  traduction  française,  ibidem,  fol.  289  v°,  d'après  H.  —  K.  Copie  de  l'an  1619, 
dans  un  autre  exemplaire  du  Livre  de  Roisin ,  douljle  ou  copie  de  /,  par  Pierre  Le  Monnier,  1 5 
Archives  communales  de  Lille,  registre  CCC,  fol.  2/u;  et  traduction  française,  ibidem, 
fol.  2^3  v°. 

a.  Mirasus,  Codex  donationum  piariini,  p.  196,  sans  le  détail  des  biens.  —  b.  Buzelin,  Gallo- 
Flandria,  1.  II,  c.  10,  p.  3o5,  ptdilication  partielle.  —  c.  A.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique 
des  maisons  de  Guines,  d'Ardres,  de  Gund  ei  de  Coucy,  preuves,  p.  282  ,  les  souscriptions  seu-  30 
lemeiit,  d'après  a.  —  d.  Miraei  Opéra  diplomatica,  éd.  Foppeus,  t.  I,  p.  65,  fragment,  et 
t.  III,  p.  691,  texte  intégral,  d'après  un  vidimus  de  Louis,  comte  de  Flandre,  donné  à 
Lille,  le  1 1  juillet  i38o.  —  e.  Brim-Lavainne ,  Roisin,  p.  217,  d'après  H;  la  traduction 
française  publ. ,  p.  220.  —  f.  Brassart,  Histoire  dn  château  et  de  la  châtellenie  de  Douai, 
preuves,  p.  11,  11°  vu,  fragment,  d'après  A.  —  g.  E.  Hautcœm-,  Cartalaire  de  l'église  collé-  2 5 
giale  de  Saint-Pierre  de  Lille,  t.  I,  p.  2  ,  n"  11,  d'après  A,  complété  à  l'aide  de  B  et  C. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  io3.  —  Le  Glay,  Mémoire  sur  les  archives  du 
chapitre  de  Saint-Pierre  de  Lille,  dans  Mémoires  de  la  Société  des  sciences  de  Lille,   2°  série, 
t.  III  (i856),  p.  i/i-O.  —  Coussemaker,  Liventaire  analytique  et  chronologique  des  archives  de 
la  Chambre  des  comptes  à  Lille,  t.  I,  p.  11,  n°  26.   —  'Wauters,  Table  chronologique,  t.  I,  3o 
p.  519. 

In  nomine  sanctae  et  indi[viduae  Trinitatis  unius  veri  Dei.  Quoniam  ego  Baljdui- 
nus'"',  Flandrensium  cornes  marchio  etPhilippi,  Francorum  régis  ejusque  regni  pro- 
curator  1|-  et  bajulus,  secunduni  divinorum  librorum  [testimonia,  sciebam  qxiod 

Traduction  française,  H  :  El  non  de  le  sainte  Trinité,  mi  seul  vrai  Diu.  Pour  chou  que  jou  35 
Baudewins,  contes  de  Flandre,  marchis,  procureres  et  baus  de  PhiUipe,  roy  de  Franche  et  de 
sen  règne,  selonc  le  tiesmoignage  des  livres  de  le  divine  Escripture,  je  savoie  que  de  le  souve- 

(")  Les  passages  entre  crochets  restitués  d'après  D. 


72  PHILIPPE   ]'■.  "       [1066] 

supernae  ^ocationislll;lU('];ll  liereditas  qu[os]  in  exercicium  cliAini  opcris  bona  oxcitat 
voluntas,  c[oe]pi  niecum  singula-P-ri  mentis  considoratione  [speciilari  quia  cum  di 
vinorum  nijandatorum  observatione  nichil  alicui  D[ei]  cultori  magis  valeat  esse  ad 
salutem  animae  [et  corporis]  salubre  quam  aecclesias  ad  li''  honorem  Dei  ejuscp-ie 

5  [sanctoruni,  ubi  rationabiliter  ac  legaliter  fieri]  potest,  aediri[care].  Quapropter  se- 
pius  oculis  cordis  ilhid  respiciens  qnod  scriptum  [est]  :  «  Cui  muitum  conmiitt'tur 
1!^  multum  ab  eo  exigitur  » ,  et  diud  :  n  Qui  [domum  Dei  edificat  in  terris]  domuni 
s[uani  prepa]rat  in  celis  »,  praeterea  conjugis  meae  Adeie  etifdii  mei  Baldnini  fid[eb] 
ac  sakdiri   aqqui-ll'-'-escens   consiiio,   basiii[cam   in  honore  sancti  Pétri,  apostoio- 

,0  rum  principis,  a  fundaniento  construejns,  congregationem  canonicorum  [in]  eadem 
Dei  ciementiani  pro  anima  meaet  antecessormii  IP  meormn  uxorisque  meae  ac  fdio- 
rum  [meorum  et  omnium  Dei  fidelium  die  noctuque  exorare]  institui,  eisque  ad 
usus  necessarios  de  rébus  possessionis  meae  tradidi  que  inferius  con-ll^-tinentur, 
libéra  videlicet  omnimodo  [et  ab  omni  dominatione  seu  potestate  cujusq]uam  ab- 

i5  soluta,  excepta  cjus  quidem  quem  pr[ae]positiis  et  canonici  ejusdem  aecclesiae,  H'^in 
ioco  a  progenitoribus  [Isia]  nominato  [fundatae,  communi  eiegerint  voluntate  ;  c£ui]  et 
ipse  quoque  tandiu  et  non  ulterius  eorum  [rébus  presit  quamdiu  eis  pla]cuerit;  in 
IP°  territorio  Islensi,  in  villa  que  dicitur  Ul[ma],  .VHI.  mansos  terrae;  in  villa  Fred- 
len[chehen],  .111.  mansos  et  .VI.  bunarios;  in  Wascemin,  .III.  mansos  [et]  .IIII.  buna- 

•!o  rios;  in  Lechin,  .III.  mansos  et  .IIII.  bunarios;  l|^^  in  Scbelmes,  .II.  mansos  et  .Vil.  bu- 

raine  evocascion  11  yretages  demeure  a  cheiils  cui  ))oine  volentes  inchite  a  excerser  d'oevre  divine, 
jou  ai  commencliie  en  ini  meismes  a  remire  r  de  singulereconsiderastion  de  me  pensée  que  a  lob- 
ser\ation  des  mandemens  divins  nulle  cose  ne  \aut  plus  au  salut  de  lame  et  dou  coi'ps  a  aucun 
culteur  ou  laboureur  de  Diu  que  a  l'honneur  de  Diu  et  de  ses  sains ,  es  lius  ou  il  puet  y  estre 

2  5  raisonnal)lement  et  loialment  lait,  eglize  edifiier.  Pour  laquelle  choze  des  ieux  de  mon  cuer  j'ai 
souvent  regardans  che  qui  est  esc[r]ipt  :  «  A  cui  on  commet  plenté  de  cliozes,  on  requiert  moût  de 
cliozes»  et  chou  aussi  :  «Qui  le  maison  Diu  edefie  en  tiere,  il  apparrele  se  maison  es  chius.  »  Et 
pour  che,  jou,  acordans  au  loial  et  salubre  consel  de  Addele,  me  conipaigne,  et  de  Baudewin, 
men  111,  de  propre  fondement  ai  construé   et   orclené  une  eglize  en  le  honneiu"  de  S.  Piere, 

3o  prinche  des  apostles,  et  une  congregastion  de  canonnes  en  ychelle  par  le  pité  de  Diu  ai  institué, 
qui  de  jours  et  de  nuls  deprleront  pour  m'ame  et  pour  les  âmes  de  mes  ancisseurs  et  de  me 
femme  et  de  mes  fuis  et  de  tous  le  feaus  de  Diu;  as  quels  canonnes  as  usages  necessarcs  jou  ai 
donné  des  chozes  de  me  possession  les  choses  qui  clii  apriès  sont  contenues ,  assavoir  est  IVan- 
quement  et  absolutement  en  toutes  cliozes  et   de  toute  domlnastion  ou  poissanclie  de  cui  que 

35  cliou  soit,  excepté  chelui  que  11  prevos  et  11  canonne  de  le  dicte  eglize  ou  llu  nommet  de  le  l'on- 
dastion  des  devant  chiers  aront  esleu  de  commune  vollenté ,  11  quels  tant  et  si  longement ,  et 
non  plus ,  que  il  leur  plaira ,  gouvlerneche  leur  dictes  chozes  ;  ou  tlerolr  de  Lille ,  en  le  ville  qui  es! 
applellée  Lomme,  .VIII.  manoirs  de  tiere;  en  le  ville  de  Frelenghiem,  .III.  manoirs  et  .VI.  bon- 
niers;  en  Wastchenii ,  .111.  manoirs  et  .IIII.  bonnlers;  en  Lechin ,  .111.  manoirs  et  .IIII.  bonniers; 
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narios;  in  Anetieres  ju\ta  Piètre,  .1.  mansum;  in  Marham,  .XVI.  bunarios  et  très 
partes  unius  bunarii  ;  juxta  fluvium  Mar[ca]m , .  [VI]I.  niansos  et  .V III.  bunarios  et  très 
par-||^--tes  unius  bunarii;  in  Formestraus,  .XIIII.  bunarios;  in  Doulesmon[s] , 
.XV.  mansos  ;  in  loco  qui  dicitur  Fins ,  .II.  mansos  et  .X.  bunarios  ;  in  Mariera ,  .1.  man- 
sum; Haiuin,  .1111.  mansos  et  .[V]I.  bunarios;  apud  Fiez,  .1.  mansum  Ip-';  apudFins,in  5 
honore  sancti  Mauricii  aitare,  ea  tamen  ab  episcopo  Balduino  conditione  conces- 
sum  ut  ibi  duabus  personis  canonicorum  eiectione  positis  cum  secmida  a  vita  disces- 
||i*-serit,  non  amplius  decem  ipsi  e[piscop]o  vel  successoribus  ejus  solidis  persol- 
vantur  pro  restitutione  similiter  duarum  personarum  et  sic  res  inter  eos  omni 
tempore  procédât.  Apud  il^^  Wasemias,  bodium  aecclesiae;  apud  Asnapiam,  item  lo 
bodium  aecclesiae;  apud  Batcedam,  decimam  unam;  in  suburbio  ejusdem  cas[trj], 
id  est  Islensis,  unicuique  canonicorum  IP''  cortile  unum;  infra  castrum  autem,  to- 
tam  terram  que  adjacet  aecclesiae ,  officinis  et  domibus  clericorum  aptam,  cujus  ter- 
minus est  via  veniens  a  septentrionali  porta  usque  ad  P''  metam  atrii  versus  méri- 
dien!,  ab  orientali  vero  parte  mm^us  aquae  contiguus  2J'?rti[ng]ens  per  circuitum  i5 
usque  ad  praefatam  portam;  in  territorio  Cortracensi,  apud  Moskeron,  ll^'.V.  man- 
sos; apud  Godelinchehem ,  bodimn  [aecclesi]ae  et  .1.  mansmn  terrae;  apud  Isinche- 
hem,  [.VI.  mansos],  et  .VI.  bunarios;  in  territorio  sancti  Audomari,  apud  Flen- 
[ecam] ,  decimam  unam;  in  territorio  Fur-li^^-nensi,  in  villa  Elv[erzenge]s , 
[decimam  unam;  Flambertenges ,  decimam]  similiter  [unam];  in  [terri]torio  20 
IjDrensi,  in  villa  Kemble,  .V.  mansos  terr§;  apud  villam  Marcam,  [.V.]  mansos  et  très 

en  Eskelmes,  .II.  manoirs  et  .VIT.  bonniers;  en  Anetieres  dalès  Piètre,  un  manoir;  en  Marque, 
.XVI.  Ijonniers  et  les  .III.  parties  de  un  bonnier;  en  Fourniestraus ,  .XIIII.  bonniers;  en  Deiil- 
lesmons,  .XVI.  manoirs;  en  Hu  que  on  dist  Fins,  .11.  manoirs  et  .X.  bonniers;  en  Mariiere,  un 
manoir;  a  Hallewin,  .IlII.  manoirs  et  .VI.  bonniers;  a  Fiers,  en  l'onneur  saint  Meurisce,  vui  2 5 
autel;  et  est  en  tel  condistion  acorde  de  l'evescjne  Baudewin  que  .II.  persones  mises  ou  dit  bu 
par  le  élection  des  canonnes,  quant  li  seconde  persone  yra  de  vie  a  trespas,  pour  le  restitustion 
sanlablement  des  .11.  persones  on  ne  paiera  au  dit  evesque  ou  a  ses  successeurs  plus  de  .X.  sols; 
et  ensi  11  cliose  se  tiegne  et  voist  avant  tous  tamps  entre  eus;  a  Wassemmes,  le  bouge  de 
l'egbze;  item,  a  Anappe  le  bouge  de  l'eglize;  a  le  Bassée,  une  disme;  ou  fourbourc  dou  dit  3o 
castiel,  assavoir  est  LiUe,  a  cascun  cannone,  un  courtil  et  devens  le  castiel  toutes  les  tieres 
qui  y  gissent,  as  officbines  de  l'eglize  et  as  maisons  des  clers  al)l)le,  de  le  quele  li  tiermes  si  est  li 
voie  venans  de  le  porte  septemtrional  jusques  as  metes  de  l'atre  enviers  miedi ,  et  de  le  partie 
d'orient  li  murs  joignans  a  l'euwe  et  pourchaignans  entour  jusques  a  le  dicte  porte;  ou  tierois  de 
Courtrai,  a  Mousqueron  cliiunc  manoirs;  a  Godelemgbiem ,  le  bouge  de  l'eglize  et  un  manoir  de  35 
tiere;  a  Isenghiem,  .VI.  manoirs  et  .VI.  bonniers;  ou  tieroir  de  Saint  Omer,  a  Fleneke,  une 
disme;  ou  tieroir  de  Furnes,  en  le  ville  de  Elversenghe,  une  disme;  a  Flabertenghe,  une  disme 
samblablement  ;  ou  tieroir  d'Ipre ,  en  le  ville  de  Remble ,  .V.  manoirs  de  terre  ;  en  le  ville  de 
Marke,  .V.  manoirs  et  les  .III.  parties  d'un  bonnier;  ou  tieroir  de  Bruges,  en  le  ville  de  Rou- 

chautes  et  diplômes.  —  i.  10 
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partes  li"^"  bunarii;  in  territorio  Bru[gensi,  in  vill]a  [Rolljers,  mediet[atem]  bodii 
aecclesiae  [et  duas  partes  decijmç  culturarum  mearum  ;  in  parroechia  AT]l[ae]  que  dicittu' 
Esnes,  in  loco  ovium  Bircia  noniine,  H^^  .III.  bercarias  et  quarte  terciam  [partem  et 
insuper  .XX.  oves]  cum  ter[ra  ei]s  competenti;  in  ni[one]ta  Islensi,  ebdomadariis 
5  missam  pro  defunctorum  salute  omni  die  celebrantibus  .XIIII.  denarios ,  IP^  .VIII.  pres- 
bitero ,  .IIII.  diacono ,  .11.  subdiacono ,  c[ant]o[ri]  quoque  de  eadem  moneta  .XX.  soli- 
des, medietatenni  horuni  in  dedicatione  ipsius  aecclesiae,  reliquuni  vero  in  P[uriri- 
catiojne  sanctae  Mariae;  P^  in  praefato  loco,  id  est  Bircia,  .II.  partes  unius  bercario; 
bodium  de  Everiingahem  post  obitum  Raineri'"'.  P^Praeterea  ejusdem  loci  praepo- 

lo  sito  inferius  nominanda  constitui  :  apud  Hovesk,  .ÎIII.  mansos;  apud  Incesbeeke, 
.II.  mansos;  apud  Bazerol  et  Sarz  et  Croiz,  .111.  mansos;  in  territorio  Iprensi,  apud 
Wi-P^-degaz ,  [.V.  mansos]  ;  in  Lotharii  regno ,  juxta  Aquas  (irani ,  in  loco  qui  vocatur 
Vais'"'',  .VII.  mansos;  in  prefata  villa,  scilicet  Moskeron,  .11.  mansos  aecclesiae  in 
dotalicio;  in   parroechia  Alfrenchehem ,  unam  H'-^*  bercariam;  in  foro  Islae,  aitare 

i5  sancti  Stephani  cum  bodio;  in  suburbio  ejus,  curtile  unum  et  molendinum  unmn 
cum  cortili.  Quin  eciam  uxor  mea  elemosinarum  et  remunerationis  a  Domino 
11^''  mecum  p[articeps]  esse  cupiens  et  illius  dominici  verbi  reminiscens  :  «  Hospes  fui 
et  suscepistis  me ,  esurivi  et  dedistis  mihi  manducare  »  *",  contulit  supradicte  aecclesiae 

1ers,  le  nioiliet  dou  Ijoiige  de  l'egUze  et  les  .11.  parties  de  mes  ahanures;  en  le  parroche  de  le 
20  ville  que  on  apielle  Ennes,  ou  lin  des  Jjrebis  appiellé  Bricle,  .111.  l^ierqueries  et  le  tierche  partie 
de  le  quarte,  et  avoec  cl\e  vint  Jjrebis  avoec  le  tiere  qui  leur  puet  souffire;  en  le  monnoie  a  LiUe, 
as  semainiers  qui  canteront  le  messe  cascun  jour  pour  les  trespassés ,  cascun  jour.  XIIII.  deniers,  uit 
d.  au  priestre,  .1111.  d.  au  diaquene  et  .11.  d.  au  sourdiaquene ,  et  au  cantre,  d'ichelle  meisme 
monoie  .XX.  s. ,  et  le  moitiet  de  ches  chozes  a  le  dedvicasse  de  le  dicte  eglize  et  le  remanant  a 
25  le  pmificastion  NostreDame;  ou  devant  dit  liu,  asavoir  est  Bricle,  .11.  parties  de  une  bierqueric; 
et  apries  le  trespas  Renier,  le  bouge  de  l'eglize  de  Evreienghiem.  Et  apriès  jou  ai  ordene  au  prevost 
doudit  liu  les  chozes  clii  dessous  nommées  :  a  Huvesc,  .1111.  manoirs;  a  Incenbieke,  .U.  manoirs; 
a  Baroel  et  Sars  et  Crois,  .III.  manoirs;  ou  tieroir  d'Ipre,  a  Widegas,  .V.  manoirs;  ou  règne 
Lotare,  dalès  les  eiauwes  de  Grain,  ou  .liu  qui  est  appiellés  Waus,  .VII.  manoirs;  eu  le  devant 
3o  dicte  ville  de  Mousqueron ,  .11.  manoirs  a  l'e^ze  en  douwEiire  ;  en  le  parroche  de  Alfrenghiem , 
une  bierqueriè;  ou  markiet  a  Lille,  l'autel  saint  Estievene  avoec  le  Ijode;  ou  fourbourc  d'ichelle, 
un  courtil  et  un  moUin  avoec  le  courtil.  Et  pour  che  que  me  femme  convoitans  d'iestre  parcon- 
niere  a  l'aumoisne  avoec  mi  et  en  le  remunerastion  de  nostre  Signur,  et  souvenans  de  le  paroUe 
nostre  Signur  disant  :  «Jou  fui  hostes  et  vous   me  rechustes;  jou  eue  faim  et  vous  me  don- 

(")  Les  mots  bodium  de  Everiingahem  post  obitum  Raineri  ont  été  ajoutés  dans  un  espace  laissé  ai 
h'anc.  —  C")  Mot  presque  illisible  sur  l'original. 

''>  Matll,.,  XXV,  35. 
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villain  in  Atre-||-^-batensi  pago  sitiuii  nomine  Aslues,  ad  hospiciuni  et  refectionem 
pauperum,  ea  taii^en  ratione  ut  canonici  exinde  singulis  annis  .XL.  solides  habeant 
in  ipsius  dedicatio[ne].  Dédit  quoque  i-'  praeterea  bodimn  aecclesiae  de  Doules- 
mon[s]  thesaui'ario  ut  e\  eo  unoquoqxie  anno  .XIL  solidos  canonici  recipiiuit  in  die 
psollempni  apostolorum  Pétri  et  Pauli,  quia  eodeni  die  [celebrjabunt  anni-  H^" -ver-  5 
saria[m]  [d]ie[m]  patris  ejus,  Rodberti,  Franc[orum]  q[ui]dem  régis,  et  pauperes 
panem  unius  niodii  [varjiae  annonç  et  duas  caseorum  pensas,  sed  et  al[tare]  sancti 
Pétri  in  cript[a  ex  eo  omni  tejmpore  H^^  [sejculi  p[er  n]octium  tempora  indeficiens 
I[uminare]  habeat.  Si  quis  autem  bis  in  abquo  contrair[e  aut]  contradicere  voluerit, 
centum  libras  aur[i]  pei'solvat  et  ban[num  régis,  et  quod  tentaverit]  ||^-  irritum  fiât,  lo 
Actuin  apud  Islam  in  sancti  Pétri  basilica  coram  Phillippi  Francorum  régis  presentia , 
anno  .ML  imperii  ejus,  anno  ab  Incarna[tione]  Domini  .ML[XV1.,  indictione  .IIIL], 
iP'*  astantibus  quampku'imis  nobilibus  et  idoneis  testibus,  clericis  atque  laicis.  Ut 
iiutem  baec  traditio  firma  atque  in  onine  tempus  indissoluta  [permanent,  predictus 
rex  eam,  roga]tumeo,  sua  manu  signavit  atque  sigilli  sui  impressione  firmavit.  i5 
'S'.  Balduini  junioris  comitis.  -S*.  [Isaac  de  Valencienes]. 

[1"  col)  {2"  col.) 

-S".   Balduini,  No^domensis  episcopi.  •S'.  Warnerii,Taruennensisarcbidiaconi. 

-S*.   \^'idonis ,  Ambianensis  episcopi.  -S*.  Wai'mundi ,  Cameracensis  archidia- 

-S*.   Drogonis,  Taruennensis  episcopi.  [coni.  20 

-S*.  Fulcbardi,  Novimensis  archidiaconi.        -S*.  Clarboldi  pincerne. 

•S*.  Teoderici  dapiferi. 

nastes  a  iiiignier  » ,  elle  a  donnet  a  le  devant  dicte  eglize  une  ville  sittuée  ou  tierroir  d'Artois  qui  a 
li  [sic)  non  Allues  pour  Tosiel  et  réfection  des  povres ,  par  tel  raison  que  li  canosne  de  le  dicte  eglize 
.nient  de  che,  cascun  an  .XL.  s.  aie  dedicastion  de  le  dicte  eglize;  et  si  a  encore  donné  au  treso-  zS 
rier,  le  bouge  de  l'eglize  de  Deulesmons  pour  che  que  de  chelui  cascun  an  li  cannone  rechoichent 
.XII.  s.  au  soHempnel  jour  des  apostles  saint  Piere  et  saint  Pol,  car  celui  meismes  jour  E  can- 
teront  l'anniversaire  de  sera  père  Roliiert ,  roi  de  Franche ,  et  li  povre  le  pain  de  .1.  mui  et.II.  poises 
de.froumage  a  départir;  mais  li  auteus  saint  Piere  de  chou  ara  luminare  non  defaillable  par 
tous  les  tamps  dou  siècle.  Et  s'il  est  aucuns  qui  contre  ches  chozes  voelle  en  aucune  manière  aler  3o 
ou  encontre  dire ,  il  paieche  cent  livres  d'or  et  le  ban  le  roy,  et  che  qu'il  ara  empeeschiet  soit 
<juassé  et  fait  nul.  Che  fut  fait  à  Lille  en  l'eglize  saint  Piere ,  devant  le  presensce  Phillippe ,  roi 
de  Fi'anche ,  l'an  sieptisme  de  son  empire ,  de  l'incarnastion  nostre  Signur  mil  et  .LXVl. ,  le 
indiction  quarte ,  estamps  a  che  pluiseurs  nobles  et  ydones  tiesmoins ,  clers  et  lais.  Et  pour  che 
c[ue  cestc  tradictions  demeurche  ferme  et  en  tous  tamps  non  enfrainte  ou  derompue,  h  dis  rois,  35 
a  me  requeste ,  l'a  de  se  main  signée ,  et  de  l'impression  de  son  saiiel  l'a  confremée.  Saiiel  Bau- 
dewin  le  joveue ,  conte.  S.  Ysaac  de  VaHenchiennes.  S.  Widon ,  evesque  d'Amiens.  S.  Driu ,  evesque 
•de  Tierewane.  S.  Fouquart,  archediaquene  de  Noion.  S.  Warnier,   archediaquene  de  Tierewane. 
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{3'  col.)  [W  col.) 

« 

•S*  Rengoti  de  Gand.  -S".  Walteri  Dua[censis]. 

•S*.  Anselmi  Calvi.  -S'.  Hugonis,  fratris  [ejus].         >}< 

•S".   Rodberti  advocati.  -S*.  Radulfi  Torna[censis].  (Locils- 5?^i7/i.) 

5    '-S'.   Johannis  advocati.  -S'.  Widerici  Tornac[ensis]. 

Ego  Balduinus  cance[.larius  sobscripxi. 

S.  Warmont,  archediaquene  de  Cambray.  S.   Clarboud  boutlHier.  S.  Thieri  senescal.    S.  Rain- 
got  de  Gand.   S.   Ansieî  le   cauve.  S.   Robiert  l'avocat.  S.  Jehan  l'avocat.  S.  Watier  de  Douai. 
S.  Huon,  sen  l'rere.  S.  Raoul  de  Tournai.  S.  VVedric  de  Tournai  et  jou  Baudewns,  cancheliers 
10  me  sui  desous  escrips. 

XXVI 

1066,  38  septembre.  —  Reims. 

Philippe  1"  confirme  les  donations  de  terres  et  revenus  faites  par  Gervais ,  arclievêqae 
de  Reims,  à  l'église  Saint-Nicaise  de  Reims,  que  ledit  archevêque  avait  restaurée  et  où 
10  il  avait  établi  des  moines  suivant  la  règle  de  saint  Benoît,  en  même  temps  qu'il  assure  la 
liberté  de  ladite  église. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xill°  s.,  dans  le  Petit  Cartulaire  de  Saint  Nicaise,  ch.  n°  1,  BiljJiothèque  de  la  ville  de 

Reims,  ms.  coté  N  863,  fol.  9  (anc.  fol.  x),  sous  la  rubrique  :  a  In  nomine  Patris  et  Filii 
20  et  Spii'itus  Sancti.  De  edificatione  liujus  ecclesie.  De  Hundeliaca  curte.  De  sancto  Hylario. 

De  Mundrisiaca  curte.  De  Noianto.  De  Tramereio  et  de  multis  hujus  ecclesie  possessio- 
nibus  ». 

C  Copie  du  xvn'  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12779,  f""-  ^^^  >  d'''>près  B. —  D.  Copie  du 
xvii°  s.,  Bibliothècpie  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol  3o8,  d'après  h. 

25  a.  D.  Luc  d'Achery,  Veiierabilis  Giiiberli  abhulis  B.  Mariœ  de  Novigeiito  opéra  omnia,  p.  637, 
publication  partielle;  réimpression  dans  Migne,  Patrologie  latine,  \.  GLVT,  col.  iid3.  — 
h.  Sainte-Marthe,  Gallia  christiana,  t.  IV,  p.  687,  puljlication  partielle.  —  c.  Mariot,  Meiro- 
polis  Remensis  historia,t.ï,  p.  630,  n  in  veteri  et  novo  Chartulario  ».  —  d.  Gallia  christiana, 
t.  X,  instrumenta,  col.  35,  d'après  h. 

3o  Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  H,  p.  loi.  —  Varin  ,  Archives:  administratives  de  la 
ville  de  Reims,  I.  1 ,  p.  210. 
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In  nomine  Dei  sumnii  et  salvatoris  mundi  Jhesu  Xpisti.  Philippus  dhina  dis- 
pensante dementia  Francorum  rex'"'.  Quoniam  fovendis  ecclesiis  Dei,  exaltandis  et 
protegendis  operam  dare  regalis  est  excellentie  noscpie  ad  hanc  dignitatem  divina 
clenientiu  sidiliniare  dignata  est,  si  quid  pro  earum  incolumitate  patimur,  id  eis 
prout  tempus  sinit  a  nosti\i  liheralitate  debetur.  Noverit  igitur  fidelium  nostrorum  5 
tani  presens  etas  cpiani  futura  posteritas  Gervasium,  Aenerabiiem  Remorum  arclii( - 
piscopum ,  (juandam  abbatiam  in  arcbiejîiscopatu  suo  constnixisse  et  que  ei  suo 
labore  et  industria  adquisita  sunt,  ut  eidem  nostre  confirmationis  scripto  corrobo- 
renius,  nostram  regiam  serenitatem  sedulo  postulare.  Est  enim  ecclesia  in  suburbio 
Remensi  posita  miro  opère  quondam  a  Jovino  prefecto  edificata,  que  in  jDrimordio  lo 
archiepiscopatus  sui  ab  eo  inventa  est  vetustate  et  incuria  magna  ex  parte  con- 
sumpta,  et  quia  de  nomine  sancti  martyris  iNichasii  appellabatur,  quamquam  qni 
primo  fundaverat  sub  titulo  eam  sancti  Agricole  condidisset,  ob  amorem  Dei  et 
sancti  predecessoris  sui  studuit  que  in  ea  omnino  corruerant  a  fundamentis  restaurare , 
cpie''"'  semirupta  pendebant  artificio  quodam  reintegrare  et  in  speciem  novi  operis  iS 
ruinosam  ecclesiam  decentissime  reformare;  ad  bec  refectorium,  dormitorium  et 
cetera  habitacuia  servorum  Dei  usibus  necessaria,  que  antea  ibi  numquam  fuerant, 
insigni  opère  superaddidit  fratresque  sub  abbate  et  régula  sancti  Benedicti  Domino 
luilitantes  ibidem  congregavit  et  reditus  unde  viverent  sufficientes  delegavit.  Quibus 
ita  peractis  nunc  tandem,  ut  dictmn  est,  nostram  petit  regalem  celsitudinem  ut  suo  20 
operi  quasi  extremam  manuiu  apponentes  precepti  nostri  soUempni  conlirmalionc 
roboremus,  quod,  ut  ejus  precibus  celerius  annuamus,  a  predecessoribus  nostris 
Francormii  regibus  per  suos  antecessores  ceteris  abbatiis  ad  Remensem  ecclesiam 
pertinentibus  simile  robur  confirmât  esse  impetratum.  Nos  igitur,  sanctam  ejus  ac 
reiigiosam  petitionem  intelligentes,  ei  adquievimus  et  nostre  auctoritatis  precepto  ■îS 
que  sequntur  predicte  ecclesie  perpetuo  possidenda  firmamus.  Comes  Teboldus  ve- 
terem  abbatiam  (fuit  enim  in  hoc  loco  abbatia)  in  beneficio  de  manu  Remensis  ar- 
chiepiscopi  habuit,  sed  comes,  quamvis  res  modica  esset,  centum  tamen  iibris  a 
venerabili  Gervasio  acceptis,  de  jure  suo  in  jus  et  dominium  sancte  Marie  et  ipsius 
Gervasii  transferens,  se  omnino  ab  ea  alienavit  ac  pontifex  loco  sancto  reddidit,  et  3o 
ut  hoc  factum  regali  confirmatione  roboraremus  serenitatem  nostram  exoravit.  Hanc 
itaque  abbatiam  isti  loco  regalis  vigore  mandati  restituimus  et  perpetualiter  haben- 
dam  roboramus.  Claustrum  vero  et  suburbia  que  circa  monasterium  sunt,  ad  ipsmii 
pertinentia,  ita  ab  omni  exactione  sint  libéra  ut  ab  eis  nemo  quicquam  exigat  nisi 
ut  abbas  loci  aut  cui  ipse  preceperit.  Ecclesiam  vero  de  Noviento  quam  Rainoldus,  35 

(')  Les  mots  In  nomine  jusqu'à  Francorum  rex  [inclus,  en  rouge,  dans  B.  —  ('')  qua  Br 
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cornes  Suessionensis ,  ab  archiepiscopo  Remensi  in  beneficio  habebat,  Hubaldo  in 
pignus  dederat  et,  usura  diuturnitate  pignorationis nimium  accrescente,  eani  amise- 
rat,  dictus  igitur  pontifex  eam,  a  Hubaldo  redemptam,  cuni  terra  a  se  in  eadeni 
parrochia  empta  loco  sancto  contulit,  coniventibus  comité  WiHebno  et  uxore  sua, 
5  Alaide,  fdia  paulo  antedicti  comitis  Rainoldi;  quod  factum  nos  quoque  probamus 
et  ecclesie  perhempni  jure  possidendam  régie  statuto  sancimus.  Porro  Hundeliacam 
curtem  cum  ecciesia,  piscatorio,  ceteris  appenditiis,  mancipiis  utriusque  sexus, 
liujus  ecclesie  usibus  perpetualiter  profuturam  statuimus  atque  roboramus  quan- 
quam  ex  eadeni  villa  donationem  huic  loco  ante  hoc  quinquennium  ob  anime  pa- 
lo  tris  nostri  et  nostre  salutem  fecerimus  et  litteras  super  hacdonatione  éditas  et  nostro 
sigillo  insignitas  manu  quoque  nostra  firmaverimus'''.  Ceterum  allodia  que  idem 
presul  huic  sanctuario  adqnisivit ,  ejusdem  sanctuarii  juri  atque  dominio  irrefraga- 
Inliter  addicimus  atque  confirmamus  :  allodia  de  sancto  Hylario  super  fluvium  So- 
piani  sita,  a  pluribus  empta,  cum  ecciesia,  piscatorio  magno  et  sedibus  molendino- 
i5  rum  postea  ab  eo  factorum;  juxta  bec  majora  allodia,  alla  plura  minora  super 
fluvium  Pidam  in  jsarrochia  santi  Sulpicii  et  super  fluvium  Arnam  in  parrochia  sancti 
Pétri  ;  allodium  de  Mundrisiaca  curte  cum  piscatorio  et  sede  molendini  quem  ipse 
postea  construxit;  allodium  de  Donisiaco  in  parrochia  de  Medarco;  allodium  de 
Liringa  cum  pratis ,  silva  et  vineis  ;  allodium  de  Tramerio  cum  piscatorio ,  pratis  et 
2  0  vineis  et  quam  delectabilibus  arboretis,  et  prope  istud,  allodium  de  Bonolio;  allo- 
dium de  Branzoncurte ,  mansus  scilicet  .IIIl"''.  ;  allodia  de  Muronis  Villari  et  de 
Ponte  Fabricato  et  de  Bacunna,  que  ipse  presul  suscepit  de  donna  Leguide  et  quen- 
dam  ser\Tim  Theodericum  nomine.  Altaria  quoque  idem  liberalis  presul  huic  ec- 
clesie largitus  est  absque  persona,  quod  nos  etiam  probamus  et  nostra  regia  confir- 
as matione  munimus  :  altare  de  Noviento;  altare  de  sjuicto  Leto,  cum  terra  et  vineis 
in  eadem  parrochia,  et  altai^e  de  sancta  Eutrasia;  altare  de  donno  Troiano;  altai'e 
de  Fraxineto;  altare  de  jam  dicta  Hundiliaca  curte;  altare  de  Pauli  curte;  altare 
sancti  Syxti  cum  parrochia  et  suburbio;  altare  de  sancto  Hylario;  terras  vero  ara- 
biles  et  vineas  ab  eo  datas  vel  emptas  circa  civitatem  in  pluribus  locis  sitas  ;  in  par- 
3o  rochia  ville  tpie  dicitur  Besenna,  terram  pictorum  sufficientem  duabus  carrucis; 
Muriniaci,  terram  Ricardi  sufficientem  uni'"'  carruce;  M;iireii,  terram  arabilem 
cum  vinea;  Castellione,  vineas  terramque  sutorum  vel  pictorum  cum  vinatiis  et  ipsa- 
rum  decimis  ;  in  monte  Alsonis ,  vineas  ;  Casnidi ,  vineas  ;  Rislaici ,  vineas  ;  in  villari 

(")   sulTicieiitem  duabus  uni  B,  le  mot  duabus  exponctué,  mais  d'une  autre  main  que  celle  du  scribe 
du  cartulaire. 

'''  Allusion  au   diplôme  du  id  mai  io6i  publié  plus  haut  sous  le  n"  X. 
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Asinoruin,  terram  arabilem  cum  A^neis.  Hec  et  si  qiia  alia'"*  hujus  pontificis  provi- 
clentia  vel  aliorum  bonorum  viroi'um  munificentia  huic  monasterio  adquisita  sunt 
vel  adquirencla  in  regno  cui ,  auctore  Deo ,  presidemus ,  cuncta  ei  hujus  nostri  pre- 
cepti  munimento  stabiiimus  atque  firmamus  et  ut  hoc  nostre  roborationis  C"'  statu- 
tum  ratum  et  inconvulsum  inviolabile  maneat  '"'  per  secula ,  manu  nostra  subter  fir- 
mavimus  atque  anuli  nostri  inpressione  insigniri  precepimus.  Signum  Phiilippi 
régis  Francorum.  -S*.  Gervasii  archiepiscopi.  -ST.  Adelardi,  Suessionensis  episcopi. 
•St.  EHnandi,  Laudunensis  episcopi. -S*.  Piogeri,  Cathalaunensis  episcopi.  S".  Balduini, 
Noviomensis  episcopi.  -S*.  Widonis,  Belvacensis  episcopi.  'S'.  Leiberti,  Cameracensis 
e^îiscopi.  ■S'.  Waheri,  MeMicensis  episcopi.  Actum  Remis,  anno  incarnati  Verbi  mil- 
iesimo  .LX.VI. ,  Phiilippi  régis  .VII. ,  Gervasii  archiepiscopi  .XI. ,  in  ecclesia  sanctorum 
Agricole  et  Nichasii  martirum ,  .IIII.  kalendas  octobris.  Balduinus  cancellarius  ad 
viœm  Gervasii  archiepiscopi  subscripsit.  -S*.  Herimari  abbatis. 

XXVII 

io66(". 

Philippe  1" ,  dans  une  assemblée  de  grands  et  d'évéques ,  confirme  une  sentence  rendue 
à  Compiègne ,  et  déboute  Aubri  de  Coucy  de  ses  prétentions  à  exiger  en  qualité  d'avoué, 
certaines  coutumes  sur  les  terres  et  les  hommes  de  l'abbaye  de  Saint-Médard  de  Soissons. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xm°  s.,  dans  le  Cartuîaire  de  Saint-Médard,  Archives  departenaentales  de  l'Aisne, 

H  4^77,  fol.  127   (anc.  fol.  12/1),  sous  la   rubricpie  :   «Caria  Philippi  régis  Francorum  de 

W  suralia  B,la syllabe  sur  exponctiiée ,  même  observation  qu'à  la  note  a,  p.  78.  —  ('')  La  lettre  s ,  dans 
roborationis,  ajoutée  postérieurement,  B.  —  ("■)  Le  mot  maneat  répcté  dans  B. 

'''   Ce  diplôme  a  été  altère.  11  suffit  d'en  lire  Quant  aux  discordances  entre  les  trois  élé- 

le  texte  pour  y  reconnaître  les  traces  de  rema-  ments  de  la  date  :  1066,  indiction  li,  5°  année 

niements  et  d'interpolations,  sans  qu'on  puisse  du  règne,  elles  ne  sont  peut-être  qu'apparentes, 

déterminer  les  modifications  et  additions  au  L'année  1066  coïncide  bien  avec  l'indiction /t, 

texte  primitif.  La  forme  même  du  début  de  elle  ne  peut  répondre  à  la  5°  année  du  règne 

l'acte  paraît  indiquer  une  rédaction  postérieure,  si  l'on  prend  pour  point  de  départ  la  mort  de 

une  sorte  de  notice,  ou  tout  au  moins  un  di-  Henri  1"  (4  août   1060)  ou  le  sacre  de  Phi- 

plôme  royal  conlirmatif  d'une  sentence  rendue  lippe  l"  (sS  mai  loSg),  mais  elle  peut  coïn- 

antérieurement  à  Compiègne  dans  une  assem-  cider  avec  la  5°  année  si  on  prend  le  point  do 

blée  distincte  de  celle  où  fut  délivré  le  diplôme,  départ  en  1062  ,  comme  paraissent  l'avoir  fait 

et  dont  nous  ne   connaissons  pas   le   lieu  de  certains  notaires  (voir  plus  haut,  n°  XVI,  p. /1.7, 

réunion  puisque  la  formule  de  date  ne   com-  note  1).  En  outre,  si  ce  diplôme  qui  ne  porte 

porte  pas  d'indication  topographiquc.  pas  de  date  de  lieu  a  été  donné,  connue  il  est 
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injustis  consuetudinibus  quas  dominus  de  Couciaco  voleljat  lialiere  in  terra  sancti  Medardi. 
Carta  ad  lioc  signuni  a  fergo  :  De  Coucy  11'''  » . 

C.  Copie  de  l'an  16/19,  ^^^ns  le   Ciirtidaire   de  Saint-Médard ,   Archives    nationales,   LL   1021, 
loi.  3 1 3, d'après B.  —  D.  Copie  du xvii"  s. , Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  nouv.  acq.  2296 , 
5  loi.  22,  d'après  B.  —  E.  Deu>^  copies  du  xvii"  s.,  d'une  même  main,  Biljliothèque  natio- 

nale, Collection  de  Picardie,  vol.  21,  fol.  121;  fol.  162  v°  et  i5o  r",  d'après i>.  —  F.   Copie 
du  xvn°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  8,  fol.  2^3,  d'après  a. 

a.  Alabillon,  De  re  diploinatica ,  p.  585,  probablement  d'après  B.  —  b.  Ch.  V.  Langlois,  Texte.': 
relatifs  à  l'histoire  du  Parlement,  p.  6,  n°  iv,  d'après  C. 

10  IxDiQ.  :  Brèquigny,  Table  chronoloyique ,  t.  11,  p.   102.   —  Matton ,   Inventaire  sommaire  des  ar- 
chives départementales,  Aisne,  t.  III,  série  II,  p.  ■yd. 

In  nomine  sancte  et  iiidividuc  ïrinitatis.  Ego  Phiiippus,  gratia  Dei  Franchorum 
rex.  Dum  sub  tutore  degerem  Baiduino  marchione,  meo  pâtre  nuper  defuncto,  in 
diebus  puericie  mee  Compendii  est  habitum  coHoquium  publicum,  oui  interfmt 
i5  predictus  inarcbio  Baiduinus  meus,  ut  predixi,  patronus,  cum  Gervasio,  Remensi 
archiepiscopo,  et  aliis  pluribus  e^jiscopis,  sciiicet  Adelardo  Suessionensi ,  VVidone 
Ambianensi,  altero  Widone  simiiiter  Beivacensi,  Baiduino  Noviomensi  ac  Drogone 
Taruanensi,  cujus  convocatio  et  concessus  propter  complures  maxime  factus  est 
prociamationes ,  quas  adversus  Albricum  Cociacensem  '2'  abbas  sancti  Medardi ,  Rai- 


vraisemblable,  à  Soissons  (voy.  le  n°  XXVIII), 
en  1066,  ce  ne  peut  être  que  dans  la  seconde 
moitié  de  l'année ,  car,  comme  Philippe  ]"  était 
dans  le  Nord,  dès  la  fm  de  106 5  (voir  plus 
haut,  n"  XXII  et  XXIII,  diplômes  donnés  à 
Corbie),  et  cpi'on  le  retrouve  encore  en  1066  , 
avant  le  4  août ,  à  Furnes ,  puis ,  après  le  4  août , 
à  Lille  (voir  plus  haut,  n"'  XXIV  et  XXV), 
otque,  le  28  septembre  1066,  il  donne  un 
diplôme  à  Reims  (n°  XXVI),  c'est  de  là  sans 
doute  qu'il  aura  gagné  la  région  soisson- 
naise. 

C  Les  mots  De  Coucy  11  ne  sont  pas  ru- 
briques, mais  à  l'encre  noire. 

(*'  Quelle  traduction  doit-on  donner  de  Co- 
ciacensis  ?  Auljri  était-il  seigneur  de  Choisy-au- 
Bac,  comme  le  veut  Mabillon  [De  re  diplo- 
matica,  p.  271),  ou  de  Coucy,  comme  l'a 
prétendu  Du  Chesne  (Hist.  généal.  des  maisons 
de  Gaines,  etc.,  p.   191  et   preuves,  p.  3i3)? 


Choisv-au-Bac  (Oise,  arr.  et  cant.  de  Com- 
piègne)  est  ordinairement  désigne  dans  les  do- 
cuments antérieurs  au  xi°  s.,  par  Caiiciacain 
(Mabillon,  op.  cit.,  p.  2'7i)  et  Coucy-le-Chà- 
teau  (Aisne,  arr.  de  Laon,  chef-1.  de  cant.), 
soit  par  Codiciaciim,  soit  par  Cociacum  [Ibid. , 
p.  272).  Mais  une  confusion  parait  s'être  pro- 
duite au  xi°  s.  Tous  les  auteurs  qui  ont  exa- 
miné et  discuté  la  question  qui  nous  occupe 
ont  tenu  compte  d'un  diplôme  de  Ileni'l  I"  de 
l'an  10^7  (publ.  par  Mabillon,  op.  cit.,  p.  584  ; 
Bec.  des  Histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  58o), 
relatant  la  sentence  prononcée  par  ce  roi  dans 
un  procès  entre  Renaud ,  abbé  de  Saint-Médard 
de  Soissons,  et  Robert  de  Codiciaco.  Là,  il 
s'agit  vraisemblablement  de  Choisy;  car  le  roi 
rappelle  que  l'abbé  est  venu. le  trouver  «in 
abbatia  sancti  Stephani  in  loco  qui  dicitur 
Codiciacus  ».  Il  n'y  avait  pas  d'abbaye  de 
Saint-Etienne  à   Coucy;  il  y  eu  avait  une  à 
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noidus  juste  habebat ,  qui  advocatoria  et  consuetudine  iniqua  terras  sancti  Medardi 
possidere  voiebat,  scilicet  ut  in  terris  sancti  Medardi  ubicumque  veliet  prandium 
sibi  preparari  faceret  et  a  cenobio  sancti  Medardi  et  Vico  Castro ,  média  via  de  suo 
castello ,  rusticos  et  incolas  ad  suam  justiciam  venire  compelleret  et  in  hostem  pro- 
fecturus  equos  secuin  de  predictis  viUis  quantoscumque  veliet  duceret  et  équités 


Choisy,  et  qui  dépendait  de  Saint-Médard.  Si 
l'on  identifie  Codiciacus  avec  Choisy,  il  est  lo- 
gique de  traduire  également  Robert  de  Codi- 
ciaco  par  Robert  de  Choisy.  Et  s'il  parait 
étrange  à  des  modernes  qu'un  procès  ait  été 
examiné  dans  un  lieu  où  les  deux  parties  exer- 
çaient leur  autorite,  dans  un  monastère  même 
qui  appartenait  à  l'une  des  parties,  cela  est, 
au  contraire,  conforme  aux  usages  du  temps; 
car  il  n'était  pas  rare  que  les  abbes  profitassent 
de  la  présence  du  roi  dans  leurs  domaines 
pour  réclamer  de  lui  justice  contre  les  seigneurs 
qui  les  avaient  lésés.  Mais  on  ne  voit  pas  le 
lien  qui  unit  le  diplôme  de  Henri  1"  à  cehii  de 
Philippe  I",  les  contestations  entre  Renaud, 
abbé  de  Saint-Médard,  et  Robertus  de  Codi- 
ciaco,  d'abord,  puis  entre  le  même  abbé  et 
Albricus  Cociaceii.ns.  Les  coutumes  ou  exactions 
auxquelles  prétendait  ou  qu'exerçait  Robert  ne 
sont  pas  les  mêmes  auxquelles  prétendait  ou 
qu'exerçait  Aubri.  11  n'y  a  pas  de  lien  nécessaire 
entre  les  deux  procès  pas  plus  qu'entre  les  deux 
personnages.  On  peut  donc  examiner  le  diplôme 
de  Philippe  I"  sans  se  référer  à  celui  de  son 
père.  Mais  il  y  a  dans  l'acte  de  Philippe  I"  une 
phrase  qui  parait  justifier  l'identification ,  pro- 
posée par  Mabillon ,  de  Cociatensis  avec  Choisy. 
Aubri  oblige  les  habitants  du  territoire  compris 
entre  Saint-Médard  de  Soissons  et  Vic-sur-Aisne , 
d'une  part ,  et  son  château ,  d'autre  part ,  à  le  re- 
connaître pour  justicier  :  «  a  cenobio  sancti  Me- 
dardi et  Vico  Castro  média  via  de  suo  castello 
rusticos  et  incolas  ad  suam  justiciam  venire  com- 
pelleret. »  Mabillon  voit  dans  les  mots  média  via 
<iesaoca4<e//o une  apposition  à  Ficocai^ro,  c'est-à- 
dire  oVic(-sur- Aisne)  qui  est  à  moitié  chemin 
de  son  château».   En   effet,  si  l'on    tire  une 
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ligne  de  Soissons  à  Choisy,  Vic-sur-Aisne  est  à 
moitié  chemin  de  Soissons  et  de  Choisy.  Mais 
admettre  cette  interprétation,  que  comporte, 
nous  l'avouons,  la  construction  de  la  phrase, 
serait  imputer  au  rédacteur  de  l'acte  une  tau- 
tologie, car,  comme  Vic-sur-Aisne  est  plus  rap- 
proché de  Choisy  que  Saint-Médard,  il  sulli- 
sait  de  dire  qu' Aubri  prétendait  exercer  ses 
droits  de  justicier  sur  tous  ceux  qui  habitaient 
entre  Saint-Médard  et  son  château.  L'on  pour- 
rait supposer  que  média  via  est  une  interpo- 
lation introduite  pour  déterminer  exactement 
de  quel  Vico  castra  il  s'agissait  ;  mais  elle  serait 
le  fait  d'un  homme  qui  considérait  Aubri 
comme  un  seigneur  dé  Choisy;  et  ce  n'était 
pas  là  l'opinion  des  moines  de  Saint-Medard , 
comme  nous  le  verrons  plus  loin.  Nous  croyons 
plutôt  que  média  via  est  une  mauvaise  lecture  : 
le  copiste  a  oublié  ad  et  la  transcription  des 
signes  abréviatifs  au-dessus  des  a  de  média  via; 
nous  aurions  alors  ad  mediam  viam;  et  la 
phrase  signifierait  qu' Aubri  appelait  les  hommes 
de  Saint-Médard,  d'un  côté,  et  de  Vic-sur- 
Aisne  de  l'autre  côté,  jusqu'à  mi-chemin  de 
son  château,  en  d'autres  termes ,  qu'il  exerçait 
ses  droits  de  justicier  dans  la  zone  s'etendant 
de  Soissons  et  de  Vie  jusiju'à  mi-chemin  de 
son  château  (Coucy).  Saint-Médard  à  la  porte 
de  Soissons  est  au  sud-est,  et  Vic-sur-Aisne 
au  sud-ouest  de  Coucy.  Si  l'on  tire  des  lignes 
de  Coucy  à  Vie,  de  Vie  â  Soissons,  et  de  là 
à  Coucy,  l'on  obtient  un  triangle  isocèle, 
au  sommet  duquel  est  Coucy,  Vie  et  Sois- 
sons étant  aux  angles  inférieurs,  et  le  cours 
de  l'Aisne  formant  la  base.  Aubri,  s'il  était 
seigneur  de  Coucy,  prétendait  exercer  ses 
droits  sur  la  moitié  intérieure  de  ce  triangle. 
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earum  secum  ire  cogeret;  mercatores  denique  et  vini  conductores  de  Flandrensi  na- 
tione  ad  terras  sancti  Medardi  venientes  justificare  volebat,  quod  rétro  inauditum 
ac  ei  inlicitum  erat ,  nisi  prius  proclamationem  apud  abbatem  aut  procuratores  ^-il- 
iaruni  faceret;  denique  mercatores  .IIII.  comitatuum  scilicet  Noviomensis,  Veroman- 

5  densis,  Ambianensis,  Santers,  nuUus  antecessorum  suoruiTi  aliquo  modo  euntes  aut 
redeuntes  sicut  iile  usque  ad  istius  diem  proclamationis  injuste  fecit,  inquietare 
presumpsit,  quoniam  eorum  procuratio  erat  sub  tutela  alicujus  monachi  ad  hec  et 
hiis  simiiia  procuranda  constituti.  Et  quia  nichil  horum  que  supra  memoravimus 
sibi  potuit  adquirere  nec  dono ,  nec  vestitura ,  nec  testimonio ,  omni  submota  ratione 

10  communi,  censura  totius  conventus  episcoporum  atque  laicorum,  injuriam  quam 
sope  supra  memorati  sancti  loco  injuste  intuHt,  legaliter  convictus  emendavit  ea 
conditionis  conventione  communique  presentium  astipulatione  ut,  si  ampiius  ali- 
quid  horum  fecerit  et  inde  proclamationem  abbatis  habuerit,  nisi  postea  infra  quin- 


l'Jn  admettant  la  correction  ad  mediain  viam, 
on  peut  encore  proposer  une  autre  interpré- 
tation :  Aubri  obligeait  les  hommes  de  Saint- 
Médard  à  comparaître  devant  lui  en  un  lieu 
sis  à  moitié  chemin  de  Saint-Médard  et  de 
Vie  d'une  part  et  de  son  château  d'autre  part. 
Ce  ne  sont  là  que  des  interprétations  contes- 
tables. Il  y  a  de  meilleures  raisons  et  plus  posi- 
tives de  faire  d'Aubri  un  seigneur  de  Coucy. 
Dans  le  cartulaire  de  Saint-Médard,  il  est  dit 
que  la  charte  de  Philippe  I"  portait  au  dos  le 
mot  Coucy  :  «  Carta  ad  hoc  signum  a  tergo  De 
Coucy  II" .  »  A  supposer  même  que  cette  men- 
tion n'eût  ete  écrite  au  dos  de  la  charte  qu'au 
xiii°  s. ,  il  est  probable  que  les  moines  devaient 
l'avoir  mise  sciemment;  car  ce  diplôme  royal 
était  encore  pour  eux  un  titre  utile  et  qu'ils 
pouvaient  avoir  besoin  d'invoquer.  C'est  ainsi 
(pi'au  début  du  xiii°  s. ,  ils  eurent  des  démêles 
avec  Enguerran  de  Coucy  à  propos  de  leurs 
droits  à  Morsain  (Aisne,  arr.  de  Soissons, 
cant.  de  Vie-sur- Aisne) ,  qui  donnèrent  lieu  à  un 
compromis  daté  de  décembre  1  aa^  (Archives  de 
l'Aisne,  II  /t77,  fol.  108).  On  m'opposera  que 
dans  le  même  cartulaire  (fol.  1 2  6),  le  diplôme  de 
Henri  I"  que  nous  croyons  se  référer  à  Choisy, 
estprécéde  de  la  riibricjue  :  «  Carta  ad  hoc  signum 


a  tergo  De  Coucy  I"  ».  D'où  l'on  devrait  conclure 
que  Codiciacus  dans  le  diplôme  de  Henri  I"  dé- 
signe à  la  l'ois  Coucy  et  Choisy,  qu'en  d'autres 
termes  il  y  est  question  d'un  seigneur  de  Coucy 
[Robertiis  de  Codiciaco)  et  que  l'aflaire  a  été 
jugée  à  Choisy,  «  in  abbatia  S.  Stephani  in  loco 
qui  dicitur  Codiciacus  »,  ce  qui  n'est  pas  invrai- 
semblable. Venons  à  l'autre  raison  de  consi- 
dérer Albricas  Cociaceiisis  comme  un  seigneur 
de  Coucy.  Nous  avons  une  charte  d'Elinand, 
évêque  de  Laon,  datée  de  loSg  (piibl.  dans 
D.  Toussaints  du  Plessis,  Hist.  de  la  ville  ei 
seigneurs  de  Coucy,  p.  128,  d'après  les  archives 
de  N.-D.  de  Nogent;  et  l'abbé  Vernier,  Hist. 
du  canton  de  Coucy-le-Château ,  p.  3g  1),  dans 
laquelle  l'évèque  rapporte  qu'à  la  prière  d'.4/- 
bricus  de  Cociaco  Castro  il  a  confirmé  la  liberté 
de  l'église  de  Noviantus ,  et  que  le  même  per- 
sonnage a  donné  à  cette  église  la  terre  de  Lan- 
dricourt  (cant.  de  Coucy-le-Château).  11  n'est 
pas  douteux  que  l'église  ici  mentionnée  ne 
soit  l'abbaye  de  Nogent-sous-Coucy,  qui  resta 
toujours  dans  la  dépendance  et  sous  la  protec- 
tion des  sires  de  Coucy,  à  qui  appartenait  le 
château  de  Nogent,  et  que  conséqxiemment 
Aubri  n'ait  été  un  seigneur  de  Coucy. 
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<lecim  dies  quod  commisit  emendare  et  proclamata  restituere  procuraverit ,  Silva- 

nectis  in  captionem  se  conférât  donec  capitale  legaliter  reddat  et  decem  libras  auri 

regio  fisco  pro  inlata  injuria  et  temeritate  antequam  discedat  persolvat.  Quam  etiam 

conventionem  manu  sua  tune  in  manu  Balduini  marchioni-s,   mei  tutoris,  misit, 

seque  juramento  firmaturum  quandocumque  eum  monerem  spopondit.  Ut  ergo 

hujus  ratio  conventionis  imperpetuum  rata  permaneret  et  inviolabilis ,  ego  Philippus 

•      *      •  • 

puer,  rex  Francorum,  anno  incarnationis  dominice  .M.LX.VI. ,  indictione  .IIII. , 

regni  vero  mei  anno  .V.,  manu  propria  firmavi  et  sigilli  regii  impressione  firmare 
Jussi  et  signatam  manibus  multorum  presentium  regi[sl  Francorum  fideiium  corro- 
borandam  tradi  precepi.  Signum  piissimi  régis  Francorum  Philippi.  «S".'''  Balduini, 
comitis  nobilissimi.  'S'.  Gervasii,  preclarissimi  Remorum  archiepiscopi.  S".  Alardi, 
timc  temporis  Suessorum  dicti  episcopi.  Signum  Widonis ,  Ambianensium  episcopi. 
•S*,  alterius  Widonis,  Beivacensium  episcopi.  -S*.  Balduini,  Noviomensis  episcopi. 
-S".  Drogonis,  Taruanensis  episcopi.  •S'.  Rodulfi  comitis.  S".  Willelmi,  Suessorum 
comitis.  -S*.  Widonis ,  comitis  Ponticensis.  "S*.  Anseiii  Huseleng.  -S*.  Wazcelini.  -S".  Ro- 
dulli.  De'*"'  familia  régis  :  -S*.  Baldrici.  -S*.  Ingenulfi.  -S*.  Frederici.  -S*.  Amalrici. 
•S*.  Widonis.  S".  Rotberti  advocati.  -S*.  Johannis.  De  vico  sancti  Medardi  :  -S*.  Dro- 
gonis. -S*.  Adonis.  -S".  Odonis.  -S".  Fulberti.  -S". 


XXVIII 

1066,  après  le  1"  ortobre.  '''.  —  Soissons.  îo 

Philippe  I"  confirme  le  jagemeni  rendu  par  les  grands,  en  faveur  de  l'abbaye  de  Saint- 
Médard,  dans  un  procès  qui  s'était  élevé  entre  ladite  abbaye  et  le  comte  de  Soissons,  au 
.mjet  de  plusieurs  coutumes  auxquelles  ledit  comte  prétendait  ^^K 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Cartalaire  de  Saint-Médard ,  Archives  départementales  de  l'Aisne,  2  5 

H477,  loi.  125  (anc.fol.  1 2  2  ),  sous  la  rubrique  :  «  Carta  P.  régis  Fraucorum  de  consuetudiuibus 

(°)  Dans  B  le  mot  Signum  est  figuré  par  un  S  suivi  du  signe  ahréviatif  placé  en  luuit  de  la  lettre. 
—  ('')  B  porte  -S".  Rodulfide  familia  régis.  //  est  probable  qu'il  faut  séparer  par  un  point  Rodidfi  et  de; 
■et  que  De  familia  régis  s'applique  aux  personnages  qui  suivent  et  qui  étaient  de  la  familia  du  roi, 
puisqu'on  ne  peut  guère  se  refuser  à  reconnaître  dans  Baudri ,  le  connétable ,  et  dans  Engenoul,  le  bouteiller. 

(1-2)  '''  Les  éléments  de  la  date  sont  con-  règne.  L'iiidiction  4  correspond  à  Tannée  jo(î6. 
tradictoires  :  io65,  indiction  4,  9*  année  du         La  9°  année  du  règne  est  comprise  soit  entre 

11. 
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quas  W.,  cornes  Suess. ,  dicebat  se  habere  in  terra  sancti  Medardi  de  qiiibus  fuit  convictus. 
Carta  ad  hoc  sig'num  a  tergo  :  De  Soissons  XIT'''  «. 

C.  Copie  de  l'an  1 649  ,  dans  le  Caiiulaire  de  Sainl-Médard ,  Archives  nationales,  LL  1021,  p.  Soy, 

d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvm°  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection 

5  de  Picardie,  vol.  111,  fol.  Sa  ,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xviii"  s. ,  Bibliothèque  nationale, 


le  /i  août  1068  et  le  3  août  1069,  soit  entre 
le  aS  mai  1067  et  le  a  a  mai  1068.  On  peut 
croire  que  ce  diplôme  a  été  expédié  avant  la 
mort  de  Baudouin,  comte  de  Flandre,  car, 
s'il  est  vrai  cpie  le  roi  déclare  être  sorti  de  sa 
tutelle,  l'on  doit  remarquer,  d'autre  part, 
que  la  charte  ne  parle  pas  de  Baudouin  comme 
d'un  personnage  défunt,  ce  que  le  rédac- 
teur n'eût  pas  manqué  de  faire  si  Baudouin 
eût  été  mort.  Ce  diplôme  serait  donc  antérieur 
au  1"  septembre  1067,  date  de  la  mort  de 
Baudouin.  En  second  lieu,  ce  diplôme  paraît 
être  postérieur  à  un  autre ,  également  concédé 
au  monastère  de  Saint-Médard  (n°  XXVIl).  En 
effet,  dans  le  premier  diplôme,  daté  de  1066 
et  de  l'indiction  4 ,  le  roi  souscrit  :  «  Ego  Phi- 
lippus  puer,  rex  Francorum.  »  Dans  le  second 
diplôme ,  celui  dont  nous  cherchons  à  fixer  la 
date ,  le  roi  fait  allusion  à  sa  sortie  de  tutelle  : 
«  exeunte  me  de  Flandrensium  comitis  Balduinl 
mundiburdio.  »  Même  si  les  actes  dont  nous 
nous  occupons  ont  été  l'objet  de  remanie- 
ments, ces  remaniements  n'ont  pas  dû  porter 
sur  des  synchronismes  qu'il  n'y  avait  pas  intérêt 
à  retoucher  et  nous  pouvons  les  retenir  pour 
en  fixer  la  date.  Or  il  semble  bien  que  ce 
soit  en  1066  que  Philippe  \"  soit  sorti  de 
tutelle,  comme  l'indique  le  diplôme,  car  ce 
renseignement  concorde  avec  celui  que  nous 
donne  un  décret  d'un  concile  de  Toulouse, 
daté  de  la  façon  suivante  :  «  Anno  incarnationis 
Domlni  millesimo  sexagesimo  octavo,  indictione 
sexta ,  octavo  anno  domni  papae  Alexandri  vide- 
licet  secundi,  secundo  vero  anno  regni  Phi- 
lippi  régis  Francorum  ac  tuitione  Balduini 
Flandrensis  comitis.»  (Labbe,  Concilia,  t.  IX, 


col.  1196.)  L'année  1068  concorde  avec  l'in- 
diction 6 ,  et  la  huitième  année  du  pontificat 
d'Alexandre  U  s'étend  du  1"  octobre  1068  au 
3o  septembre  1069.   ^'   ^  "'^   corrige  ac,  qui 

n'a  aucun  sens,  en  a,  l'on  a  :  «  secundo 

anno  regni  Philippi  régis  Francorum  u  tui- 
tione Balduini  Flandrensis  comitis  » ,  c'est-à- 
dire  la  seconde  année  après  la  tutelle,  ou  la 
seconde  année  à  compter  de  la  fin  de  la  tutelle 
du  comte  Baudouin.  De  plus,  si  les  synchro- 
nismes du  décret  du  concile  de  Toulouse  sont 
exacts  dans  le  détail,  il  faut  en  conclure  que 
Philippe  1°'  est  sorti  de  tutelle  à  une  date  com- 
prise entre  le  1"'  octobre  et  le  3i  décembre 
1066,  ce  que  confirme  la  charte  de  Baudouin 
pour  Saint-Pierre  de  Lille  (publ.plus  haut  sous 
le  n°  XXV  ) ,  confirmée  par  le  roi ,  dans  laquelle 
Baudouin  se  qualifie  «  procurator  et  bajulus  » 
du  roi  et  du  royaume,  et  qui  a  été  donnée  en 
1066,  mais  après  le  4  août. —  '"'  Ce  diplôme 
paraît  avoir  été  complètement  remanié.  Car  dans 
l'énumération  des  consuetiidines  auxcpielles  pré- 
tendait le  comte  de  Soissons ,  non  seulement  il 
y  a  des  mots  étranges,  qui  pourraient  être  le 
résultat  d'une  mauvaise  lecture  du  copiste ,  mais 
il  y  a  sur  ces  coutumes  (par  exemple  sur  le  ré- 
gime des  aubains)  des  détails  qu'on  ne  trouve 
pas  d'ordinaire  dans  les  chartes  du  temps  de 
Philippe  1".  11  n'était  pas  non  plus  dans  les  habi- 
tudes des  chancelleries  du  xi°  s. ,  de  relater, 
comme  on  le  fait  à  propos  de  la  justice  de  car- 
ronihus,  le  résultat  d'une  enquête.  Ajouter, 
cette  autre  anomalie  de  l'emploi  du  mot  item 
dansl'énumération  des  divers  chefs  d'accusation. 
'''  Les  mots  De  Soissons  XII  ne  sont  pas  ru- 
briques, inais  à  l'encre  noire. 
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Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  a02 ,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvui°  s..  Bibliothèque 
nationale,  Collection  Morean,  vol.  28,  i'ol.  200,  d'après  B. 

a.  D.  Toussaints  du  Plessis,  Histoire  de  ht  ville  et  des  seigneurs  de  C'o«cy, pièces  justificatives,  p.  12g, 
n°  m,  fragment  nex  tabulario  S.  Medardi  Suessionensis». 

Indiq.  :  Brecpiigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  gy.  —  Matton,  Inventaire  sommaire  des  archives     5 
départementales,  Aisne,  t.  III,  série  H,  p.  80. 

Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notuni  esse  volo  omnibus  successoribus 
nostris  quia,  exeunte  me  de  Flandrensium  comitis  Balduini  mundiburdio,  que- 
rela  exorta  est  inter  Rainaldum ,  abbatem ,  et  Wiileimum ,  comitem ,  de  consuetu- 
dinibus  ecdesie  sancti  Medardi  quas  comes  Willelmus  suis  usibus  injuste  applicare  10 
volebat.  De  carronibus  scilicet  quos  honeratos  vel  euntes  vel  redeuntes  dicebat  comes 
non  debere  abbatem  nec  ejus  ministeriales  aliquem  judicare,  ostensum  est  hoc  a  mi- 
nisterialibus  sancti  Medardi,  sciiicet  a  Theoderico,  majore  de  Croviaco,  de  Sasuua- 
lone ,  unde  idem  major  justiciam  fecit ,  et  Henrico  suum  catale  recipere  fecit  ;  de  Paruino 
de  sancto  Quintino,  unde  prepositus  sancti  Medardi  quinque  solidos  habuit;  item,  i5 
de  Walterio  de  Tornaco,  unde  Odo,  major  de  Croviaco  justiciam  fecit.  Item,  exorta 
est  querela  de  na\dbus  ascendentibus  sursum;  dicebat  comes  WiiielmusW  non  debere 
eas  ad  terram  sancti  Medardi  appiicare;  item,  de  heremaro  quem  per  vioientiam 
auferebat  sancto  Medardo;  item,  de  carrucis  sancti  Medardi  quas  Johannes,  fdius 
Gelerii,  per  receptacuium  comitis  arripuerat;  item  de  Rainardo,  serviente,  qui  mi-  10 
natus  erat  monachum  ferire;  de  vuitraciis  etiam  capree  que  comes  Willelmus  injuste 
habere  volebat;  item,  de  comniendatione  hominum  sancti  Medardi;  de  advenis 
etiam  quos  albanios  vocant,  quos  idem  clamabat  comes,  ita  adjudicatum  est  ut,  si 
infra  annum  quo  idem  advena  ad  terram  sancti  Medardi  applicuerit ,  capitale  suum 
sancto  Medardo  dederit,  perpetualiter  sanctus  Medardus  eum  tenebit;  si  vero  infra  25 
annum  capitale  suum  sancto  Medardo  non  dederit ,  comes  perpetualiter  absque  con- 
tradictione  tenebit.  He  omnes  consuetudines  judicio  procerum  nostrorum,  scilicet 
Rogerii,  episcopi  Cathalaunensis ,  et  Erchebaldi  de  Burbone,  et  Waleranni  came- 
rarii,  et  Rodulfi  dapiferi,  et  Ingenulfi  buticularii,  et  Baldrici  constabularii ,  et 
ceterorum  procerum  nostrorum ,  per  manum  nostram  Deo  et  sancto  Medardo  libère  3o 
adjudicate  et  reddite  sunt,  et  ne  ulterius  comes  Willelmus  vel  aliquis  successorum 
ejus  easinfringere  audeat,  sigilli  nostri  impressione  signavimus  sub  testimonio  testium 
infrascriptorum.  +  Signum  Philippi  régis.  Signum  Rogerii  episcopi.  ♦ST.'"''  Erchebaldi 

(")  Willelnus  B.  —   C*)   Dans  B  le  mot  Signum  rendu  par  un  S  suivi  du  signe  abréviatif  placé  en 
haut  de  la  lettre. 
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<le  Burbone.  -S*.  Waleranni  camerarii.  'S'.  Waleranni  balbi.  -S*.  Rodulfi  dapiferi. 
•S".  Ingenulfi  buticularii.  -S*.  Baldrici  constabulai'ii.  -S".  Albrici  de  Cociaco.  S".  Widonis 
de  Cercheya.  -S*.  Theoderici  majoris.  -S*.  Rohardi  majoris.  Factum  est  placitum  hoc 
in  ecciesia  sancti  Medardi,  anno  dominice  Incarnationis  .M.LX.V.,  indictione  .IIII., 
régnante  Philippe  lege  anno  nono. 


XXIX 

1067,  27  mai.  —  Paris. 

Philippe  I",  à  la  prière  d' Arcliamband ,  seigneur  de  Bourbon,  et  d'Humbaud  d'Huriel, 
chevalier,  confirme  à  l'abbé  et  aux  moines  de  Saint-Denis  la  donation  à  eux  faite  par 
to  Jean  de  Saint-Caprais,  de  la  villa  de  La  Chapelle,  en  Berry,  sur  la(juelle  il  reconnaît 
aiuv  moines  divers  droits. 

A.  Original  prétendu'''.  Parchemin''',  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  718  mm.; largeur,  543  mm. 
Archives  nationales,  K  20,  n°  3. 


(i-a)  '''  Les  caractères  extérieurs  de  ce  di- 
plôme ne  permettent  pas  de  ie  considérer  comme 
une  expédition  originale  émanée  de  la  chancel- 
lerie de  Philippe  I".  L'écriture  n'a  pas  le  carac- 
tère de  celle  des  autres  diplômes  originaux  de 
ce  roi,  ni  même  de  l'écriture  courante  de  ce 
temps-là.  C'est  une  écriture  très  lourde,  mala- 
droite, appliquée,  archaïque,  visiblement  con- 
trefaite d'une  écriture  plus  ancienne.  Le  scribe 
a  évidemment  cherche  à  imiter  l'écriture  d'un 
diplôme  royal  de  la  fin  du  ix° siècle,  ou  plutôt 
du  X'  siècle,  ce  qui  est  ti-ès  visible  dans  la 
forme  des  lettres  a,  e  et  n.  On  remarquera 
encore  que  les  lignes  sont  très  espacées  et 
les  signes  abreviatifs,  comme  aussi  les  lettres 
suscrites ,  placés  très  haut  au-dessus  de  la  hgne, 
comme  c'était  l'usage  à  l'époque  carolin- 
gienne. L'écriture  cliange  à  la  16'  ligne,  à 
partir  des  mots  Quia  vero  prefatas  Erchenbal- 
dus  ;  cependant  il  semble  que  les  dernières 
lignes  soient  de  la  même  main  que  le  reste; 
mais  le  copiste ,  craignant  de  ne  pouvoir  faire 
tenir  le   texte  entier  sur  la  feuille  de  parche- 


min, a  écrit  la  fin  en  caractères  plus  petits;  et 
dans  cette  poiiion  du  diplôme  il  a  négligé  en 
plusieurs  endroits  de  donner  aux  lettres  un 
caractère  archaïque.  L'orthographe  est  incor- 
recte. Ainsi  nous  trouvons  à  la  5'  ligne  de  4,  dans 
le  mot  cujasdam,  la  syllabe  us  rendue  par  la 
même  abréviation  que  l'm  final;  à  la  même 
hgne,  dans  quae  et  à  la  6'  ligne,  dans  nostrae, 
\'e  est  cédille,  bien  qu'il  y  ait  un  a;  à  la  21' 
ligne,  S.  Ricard  archiepiscopi  Sinonensis  pour 
iS.  Richerii  archiepiscopi  Senonensis.  S'il  est  vrai 
que  les  diplômes  de  Phihppel"  présentent  des 
incorrections,  jamais  elles  ne  sont  ainsi  accumu- 
lées dans  un  même  acte.  La  transcription  en  est 
plus  soignée.  Ici  le  scribe  s'est  continuellement 
repris  et  a  fait  nombre  de  surcharges.  La  pre- 
mière ligne  et  la  seconde  ligne  sont  en  carac- 
tères allongés,  mêlés  de  capitales  et  d'onciales, 
tandis  que  dans  tous  les  autres  actes  originaux , 
la  1"  ligne,  ou  partie  de  la  1"  ligne,  seule  esf 
en  caractères  allongés.  En  outre,  la  seconde 
ligne  ne  s'étend  pas  ici  jusqu'au  bout  du  par- 
chemin;   la   fm    est  laissée   en  blanc;   jamais 
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B.  Copie  duxiil°s.  .dansleCWfH/aiVetZrmc,  Archives  nationales,  LL  1  l58,p./i46  (anc.  fol.  ii^xxiii), 
ch.  n°  II  du  chapitre  intitulé  «  Capella  Aude  » ,  sous  la  rubricpie  :  u  De  immunitate  ecclesie 
apud  Capellam  super  fisco  Johannis  de  Caprosia  nobis  dato  ».  ■ — •  C.  Copie  du  xvii°  s., 
par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  55,  fol.  4.56  v°, 
d'après  B. 


pareille  lacune  ne  se  rencontre  dans  les  di- 
plômes originaux  d'une  incontestable  authen- 
ticité. Le  monogramme  royal  est  remplacé  par 
une  rota  d'un  dessin  grossier,  divisée  par  une 
croix  cantonnée  des  mots  Philipi  régis  Franco- 
rurn.  N'était  le  dessin  grossier  de  cette  rola, 
l'on  pourrait  admettre,  il  faut  le  reconnaître, 
qu'elle  a  pu  figurer  au  bas  d'un  diplôme  de 
Philippe  I",  car  sur  la  charte  de  Robert  de  Sa- 
blé, de  la  même  année  1067  (voy.  plus  loin 
n°  XXXIV),  le  dgnuni  royal  est  inscrit  en 
cercle  autour  d'une  croix;  c'est  donc  quelqvie 
chose,  sinon  de  semblable,  au  moins  d'ana- 
logue. Enfin ,  si  le  diplôme  pour  La  Chapelaude 
a  été  scelle,  ce  n'est  pas  du  sceau  dont  il  porte 
encore  un  fragment,  morceau  de  cire  informe 
de  o  m.  00  à  o  m.  o/i  de  diamètre ,  sans  traces 
de  gravure ,  plaqué ,  mais  retenu  par  une  la- 
nière de  parchemin  qui  passe  par  deux  trous. 

Il  y  a  lieu ,  en  outre ,  de  rapprocher  l'écri- 
ture de  notre  diplôme  de  celle  de  la  copie 
d'un  diplôme  faux  de  Childéric  II ,  portant  do- 
nation du  domaine  de  Viplaix  en  Berry  au 
monastère  de  Saint-Denis  (Archives  nationales, 
R2,  n°  8,  publ.  dans  Pardessus,  Diplomata, 
t.  II,  p.  i5i;  Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  i/l, 
n°  18;  Pertz,  Diplomaiam  imperii  tomits  I, 
p.  18/i,  n°  68;  fac-similé,  Diplomata  et  chartœ 
merovingicœ  œtatis,  pi.  XV).  Les  deux  écritures 
offrent  de  grandes  ressemblances;  l'aspect  gé- 
néral est  le  même;  plusieurs  caractères  sont 
semblables;  des  lettres  d'une  forme  très  parti- 
culière, comme  Yn,  sont  d'un  tracé  analogue; 
et,  si  après  comparaison,  l'on  n'est  pas  per- 
suadé que  les  deux  transcriptions  sont  de  la 
même  main,  au  moiTis  nous  accordera-t-on 
qu'elles  sont  de  deux  scribes  contemporains 
l'un  de  l'autre ,  et  de  la  même  école.  Or  la 


transcription  du  diplôme  de  Childéric  n'a  pu 
être  faite  que  dans  le  monastère  de  Saint- 
Denis.  11  est  donc  établi  que  le  diplôme  de 
Philippe,  tel  qu'il  se  présente  à  nous,  a  été 
écrit  par  un  moine  de  Saint -Denis.  Mais, 
comme  il  est  vraisemblable  que  nombre  de 
privilèges  royaux  ont  été  rédigés  et  même 
écrits  dans  les  églises  auxquelles  ils  étaient  ac- 
cordés, pour  être  présentés  à  la  chancellerie 
royale ,  qui  y  apposait  des  signes  de  validation , 
et,  au  moins,  le  sceau,  il  n'y  aurait  pas  là  de 
qvioi  nous  empêcher  de  considérer  le  diplôme 
de  Philippe  pour  La  Chapelaude ,  conservé  aux 
Arcliives  nationales,  comme  une  expédition 
originale ,  si  ce  document  ne  contenait  à  la  fin, 
la  déclaration  qu'il  a  été  écrit  par  le  chancelier 
royal  lui-même  :  «  'S".  Balduini  cancellarii  qui 
hanc  cartam  scripsit  ».  L'écriture  du  privilège 
de  Messines  (plus  haut,  n"  XXIV),  qui  porte 
une  attestation  semblable  :  «  Balduinus  cancel- 
larius  scripxit  »,  est  bien  différente.  Le  prétendu 
original  de  Saint-Denis  n'est  donc,  tout  au 
plus ,  qu'une  copie. 

Si  des  signes  extérieurs  nous  passons  à  l'exa- 
men des  formules,  nous  y  trouverons  plusieurs 
motlls  de  suspicion.  L'adresse  à  tous  les  fonc- 
tionnaires royaux  est  insolite;  elle  rappelle 
l'adresse  des  diplômes  carolingiens,  comme  le 
fait  la  formule  de  notification  :  n  Quapropter 
vestrae  auctoritatîs  egregia  magnitudo  co- 
gnoscat».  Il  n'y  aurait  cependant  pas  dans 
l'emploi  de  formules  carolingiennes  une  raison 
suffisante  de  tenir  ce  diplôme  pour  suspect ,  — 
car  dans  plusieurs  diplômes  pour  Marmoutier 
le  notaire  a  Imité  la  disposition  du  protocole 
final  des  diplômes  carolingiens  (voir  plus  liant 
les  n"  VI  à  VIII),  —  si  le  rédacteur  n'avait 
trahi  son  Ignorance  dans   la  formule  d'appre- 
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u.  Douillet,  fJistoirc  de  l'abbaye  de  Saint-Dciiys ,  p.  835.  —  b.  Folibien,  Histoire  de  l'abbaye  royale 
de  Saliit-Deiiys ,  pièces  justificatives,  p.  lxxxvi,  ii'  cxiii,  d'après  A.  —  c.  Chazaud, 
Fragments  du  Carlulaire  de  la  ('kapelle-Aude,  p.  a3,  n°  xni,  d'après  A.  —  d.  Tardif, 
Monuments  historiques ,  Cartons  des  rois,  p.  176,  n"  286,  d'après  A. 


IxDiQ.  :  Breqiiiguy,  Table  chronolof/iqae ,  t.  II,  p.  io5.  —   Musée  des  Archives  natiomiks , 
n"  106,  avec  fac-similé  des  souscriptions  du  chancelier  et  du  roi. 


X  69, 


ciation  où  il  a  écrit  Jideliter  au  lieu  de  féli- 
citer; une  pareille  inintelligence  est  singulière 
dans  un  diplôme  souscrit  du  chancelier  Bau- 
douin. 

11  y  a  encore  une  formule  étrange,  emprun- 
tée au  style  des  diplômes  mérovingiens,  celle 
par  laquelle  le  roi  annonce  sa  souscription  : 
«  manus  nostre  subter  ea  decrevimus  roborari 
subscriptionibus  ». 

Sommes-nous  en  présence  d'une  copie  d'un 
acte  authentique ,  ou  l'acte  est-il  aussi  laux  dans 
le  fond  que  dans  la  forme,  c'est-à-dire  forgé 
de  toutes  pièces?  Pour  le  décider,  il  faudrait 
iaiie  une  étude  d'ensemble  des  nombreux  do- 
cuments relatifs  à  la  fondation  de  La  Chapelle 
(réunis  par  Chazaud,  Fragments  du  carlulaire 
de  la  Chapelle-Aude;  1860,  in-8°).  Toutefois 
nous  pouvons  remarquer  que  Ferri,  dont  le 
nom  apparaît  parmi  les  souscripteurs  de  l'acte , 
avec  le  titre  de  sénéchal,  ne  détenait  pas  le 
dapiférat  dans  la  septième  année  de  Phi- 
lippe 1";  Raoul  paraît  comme  sénéchal  dans 
les  diplômes  de  io65  à  1069  et  spécialement 
dans  un  diplôme  du  29  mai  1067;  ce  n'est 
qu'en  1070  qu'il  fut  remplacé  d'abord  par  Bau- 
douin, puis  en  1071  par  Ferri. 

Mais  si ,  comme  nous  le  croyons ,  le  diplôme 
de  Philippe  I"  est  une  pièce  fausse ,  il  a  été 
composé  du  temps  même  de  Philippe  1"  à  une 
date  très  voisine  de  celle  que  son  rédacteur 
lui  a  assignée ,  toutefois  au  plus  tôt  en  1071, 
pui  ue  Ferri ,  qui  y  figure  comme  sénéchal , 
n'a  pas  rempli  cette  charge  avant  cette  année- 
là.  Non  seulement  l'écriture,  là  où  le  scribe  a 
laisse  voir  sa  façon  habituelle  de  tracer  les  ca- 
ractères, peut  convenir  à  la  fin  du  xi'  siècle, 


mais  le  diplôme  royal  est  mentionné  dans  di- 
verses chartes  du  temps  de  Richard ,  archevêque 
de  Bourges ,  lequel ,  suivant  la  Gallia  christiana 
(t.  II,  col.  42),  et  suivant  Chazaud  (Fragments 
du  Carlulaire  de  la  Chapelle  -Aude ,  p.  4^0 ), 
fut  sacré  à  Sens  le  33  avril  1071.  I.e  diplôme 
de  Philippe  est  rappelé  en  tète  d'une  charte- 
notice  de  Richard,  archevêque  de  Bourges, 
scellée  du  sceau  de  ce  prélat,  et  fixant  les  cou- 
tumes de  La  Chapelle.  Cet  acte ,  dont  l'original 
est  conservé  aux  Archives  nationales,  sous  la 
cote  K  20,  n"  3"  (publie  partiellement  par 
Chazaud ,  ouwr.  cité,  p.  dg  ,  n°  xix,  et  intégra- 
lement par  Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  180, 
n°  290),  est  daté  du  samedi  après  l'Ascension  , 
la  troisième  année  [secundo  et  dimidio  anno) 
de  l'archiepiscopat  de  Richard,  la  septième 
année  du  règne  de  Philippe,  Rainier  étant 
abbe  de  Saint-Denis.  La  date  serait  donc  le 
11  mai  1073.  Resterait  à  expliquer  comment 
1073  peut  être  considérée  comme  la  septième 
année  du  roi  Philippe;  cependant  le  mois  de 
mai  1073  est  bien  dans  la  septième  année,  si 
l'on  a  compte  les  années  du  règne  de  la  lin  de 
la  tutelle,  octobre  1066,  comme  nous  avons 
vu  qu'on  l'avait  fait  dans  uu  autre  document 
(voy.  plus  haut,  p.  84,  note  1). 

La  charte  de  l'archevêque  Richard  débute 
ainsi  :  «Cum,  divina  opitulante  gratia,  in  ho- 
nore Dei  beatorumque  martyrum  Dyonisii , 
Rustici  et  Eleutherii ,  in  monte  Julano  basilica 
esset  constructa,  villa  etiam  eidem  adjacens, 
tempore  Aimonis ,  Biturige  sedis  archipresulis , 
a  rege  Francorum  Philippo  et  Archimbaldo 
Burbunensi  et  Humbaldo  Uriacensi  ceterisque 
proceribus  in  curia  régis  existentibus,  ab  om 
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In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  divina  providente  cle- 
mentia  Francorum  rex ,  omnibus  episcopis,  abbatibus,  ducibus,  comitibus  II  ^seu 
quacunque  judiciaria  potestate  preditis. 

IPSumma  cura  et  magna  soHicituclo  débet  esse  regum  ea  que  fidelibus  Dei  pro 
oportunitate  aecclesiarum  fuerint  postulata  solierter  perspicere  et  congrua  eis  bene-    5 
fitia  non  ||  *  denegare  set  ea   que  pro  Dei  fiunt  intuitu  ad  effectum  in  Dei  nomine 
conlaudare.  Quapropter  vestrae  auctoritatis  egregia  magnitude  cognoscat  quoniam 
accedentes  ad   nostrae   sulilimita-p-tis  presentiam   Erchenbaldus ,    scilicet   Burbu- 
nensis  dominus,  atque  ilunbaldus,  Huriacensis  miles  venerandus,  suppiici  petierunt 
devotione  ut  cujusdam  viiiç  munus,  quaç  in  Bituricensi  regione  Capeiia  no- 11'^ -mi-  lo 
natur  et  ab  incolis  juifta  fluvium  Lasmars  sita  esse  peribetur,  fratribus  Deo  ac  pre- 
ciosissimis  martiribus  Dyonisio,  Rustico  et  Eleutherio  ubique  militantibus  nostrae 
auctoritatis  précepte  fieri  juberemus  atque,   sicut  sancti  IP  Caprasii  quidam  miles, 
nomine  Johannes ,  supradictis  martiribus  pro  sua  omniumque  animarum  salute  con- 
cesserat,  inde  carta  facta  nostro  proprio  sigillé  in  perpetuum  confirmaremus.  Tan-  iS 
torum  igitur  virorum  petitioni  i^adcpiiescens,  pro  remedio  aninoie  meae  emniumtfue 
animarum  salute,  monachis  basilice  domni  Dyonisii  speculiaris  patroni  nostri,  in 


niïim  potestate  hominum ,  nisi  solius  prioi'is  et 
iiionachorum  sancti  Dionisii,  esset  inmunis  et 
libéra  effecta.  ,  .  »  Le  diplôme  de  Philippe  I" 
est  plus  expressément  mentionné  dans  une 
charte  de  Humbaud  d'Ury,  datée  seulement  du 
jour  de  TAscension,  du  règne  de  Philippe, 
souscrite  par  le  même  archevêque  Richard 
(Original,  Archives  nationales,  R  20,  n"  5'; 
publ.  par  Chazaud,  oiivr.  cité,  p.  29 ,  n°  xv,  et 
par  Tardif,  Cartons  des  rois,  p.  186,  n°  296)  : 
«  .  .perpendens  etiam  domnum  Archimjjal- 
dum  in  curia  Philippi  régis  Francorum,  in 
palatio  Parisiacensi,  in  die  sancto  Pentecos- 
ten ,  me  vidente  et  audiente  mvdtisque  nobili- 
l)us  personis  tam  episcoporum  quam  abbatuni 
([uani  comitum ,  jussu  et  concessu  ipsius  régis , 
dédisse  et  concessisse  monasterio  sancti  Dio- 
nisii in  monte  Julano  fundato,  quicumque 
homines  su!  darent  monachis  sancti  Dio- 
nisii     Dans  une   charte   de    l'archevêque 

Richard,  datée  de  io65  (date  qu'il  faut  corri- 
ger en  1075,  puisqu'en   io65  Richard  ne  sie- 
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geait  certainement  pas  à  Bourges),  le  même 
diplôme  est  encore  rappelé  par  les  mots  «  sicut 
in  precepto  régis  contlnetur».  (Original,  Ar- 
chives nationales,  K  20,  n°  5',  publie  partiel- 
lement par  Chazaud,  ouvr.  cité,  p.  02  ,  n°  \vi, 
et  intégralement  par  Tardif,  Cartons  des  rois, 
p.  182,  n°  291.)  Enfin,  une  mention  du  di- 
plôme de  Philippe  I"  se  trouve  encore  dans 
une  charte  d'Archambaud  III  (cognomine 
fortis  ) ,  sans  date  précise ,  mais  donnée  sous  le 
règne  de  Philippe  et  l'archiépiscopat  de  Ri- 
chard. [Galliu  christiana,  i"  édit.  ,t. I,  p.  i63; 
Chazaud,  ouvr.  cité,  p.  25  ,  n°  xiv.) 

En  résumé ,  le  diplôme  de  Philippe  I"  aurait 
ete  forge  en  1071  ou  après  1071  et  avant  le 
1 1  mai  1073. —  *"'  Au  dos,  d'une  écriture  du 
\ii°  s.  :  «  Quarta  Philippi  régis  de  Capella  Aude, 
11°  11.  D'une  écriture  du  xiv°  siècle  :  «  De  scrinio 
de  Capella  Aude.  Legi.  P.  C.  ».  D'une  autre 
écriture ,  du  même  temps  que  la  précédente  : 
«  De  scrinio  de  Capella  Aude  ». 
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qua  ipse  preciosus  martyr  cum  sociis  suis  corpore  reqiiiescit,  et  ubi  H^Rainerius 
abba  preesse  videtiu",  qxiod  petebant,  in  tanta  libertate  concessi  ut  in  presentia 
multorum  constituissem  quatinus  juxla  supradictam  Capellam  loca  quatuor  termina- 
rentur,  in  quibus  singulis  crux  IP"  lignea  poneretur.  Quod  si  forte  fur  val  alicujus 

5  criminis  reus  infra  constituta  loca  deprehenderetur,  liber  omnino  esset  quandiu 
infra  metam  quatuor  locorum  moraretur,  reddita  pecunia  si  apud  V^  se  inveniretur 
unde  criminis  furto  accusabatur.  Si  autem  supradicte  Capelle  aliquis  incola  ■vicino 
sUo  vel  extraneo  injusticiam  fecisset,  nullius  hominis  nisi  solius  prioris  vel  alioruni 
fratrum  justicie  |p"^  subjacuisset.  Et  quia  Capelle  donum  regium  me§  auctoritatis 

10  testimonio  confinnare  desidero,  amicabiliter  vobis  impero  ut,  si  quis  superbia 
nimia  repietus  pro  monachorum  imperio  justi- Ip-'-ciam  facere  dedignetui',  si  prio- 
ris quaerimonia  auribus  vestris  insonuerit,  ut  inde  dignam  emendationem  ad  ho- 
norem  sancti  Dyonisii  faciatis.  Ad  ultimum  vero  regalis  sublimitas  tantam  incolis 
Capel-|!'Me   libertatem  concessit  ut  nuUus  in  ea  habitans   bannum  vel  teloneum 

i5  aut  vicariam  aliqviam  nisi  sancto  Dyonisio  persolvisset  nec  alicujus  hominis  pre- 
cepto  contra  adversarios  in  expeditionem  perrexisset  nisi  IP^  cum  communione  ar- 
chipresulis  vel  ad  defendendam  sancti  Dyonisii  terram  pro  utilitate  monachorum. 
Quin  insuper  in  ista  carta  regio  decreto  vetitum  constat  ne  de  Capella  aliquis  egre- 
diens  vel  redi-P^-ens  alicui  nocere  présumât,  ne  pro  istius  rei  nequitia  detrimentum' 

20  aliquod  monachis  eveniat.  Quia  vero  prefatus  Erchenbaldus ,  Burbunensis  dominus, 
ita  intègre  sicut  Johannes  de  sancto  Caprasio  dederat  quicquid  ab  eo  tenebat  sive 
villam,  sive  homines,  II''  sive  mansos  et  intus  et  extra,  sancto  Dyonisio,  remota 
omni  exceptione,  me  et  proceribus  meis  audientibus,  concessit,  monachi  Capelle 
inmorantes  pro  salute  anime  ipsius  omniumque  parentum  suorum  per  omne  pre- 

20  sentis  A^tç  spacimu  pauperi  cuidam  alimentum  prebeant,  Paille  vero  indumentum; 
et  cuicunque  de  génère  suo  castrum  Burbunense  possidere  contigerit,  precipue 
super  aecclesia  et  rébus  monachorum  curam  gerat  eosque  magnopere  defendat  et 
ad  eum  res  et  villa  respiciat,  ita  tamen  quod  ||'^  nullam  ibi  possit  exercere  potesta- 
tem  nisi  amor  prioris  ceterorumque  monachorum  ei  permiserit.  Et  ut  hçc  preceptio 

3o  firmior  habeatur  vel  per  tempora  conservetur  firmioremque  habeat  vigorem ,  manus 
nostre  subter  ea  decrevimus  roborari  Ij^*^  subscriptionibus. 

11^*  -Signum  Philipi  régis.  -S:  Ricard,  archiepiscopi  Sinonensis.  -S*.  Gaufredi, 

Parisiensis  episcopi.  -S*.  Walterii,   Meldensis  episcopi.  -S*.   Helinandi,  Laudunensis 

35  episcopi. -S*.  Widonis,  Beloacensis  episcopi.  S".  Frotlandi,  Silvanectensis ||  '-^'^ episcopi. 

•S'.  Balduini,  comitis  Flandrensis.  -S.  RodulH,  comitis  Crispinianensis.  -S*.  Wilelmi, 

comitis  Curboilensis.  -S*.  Gaufredi,  comitis  Bellimontis.  -S*.  Walerandi  II  -^camerarii. 
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•S*.  Fredei'ici  dapiferi.  -S*.  Rainerii,  abbatis  sancti  Dyonisii.  S".  Arraldi,  abbatis  sancti 
Germani.  S".  Wilelmi,  abbatis  sancti  Benedicti.  S".  Erchenbaldi  Burbunensis.  -S*. 
Hunbaldi  Huri-p*-acensis.  -S*.  Hugonis  prioris.  -S".  Ambiardi  Gaudini.  -S*.  Heuroldi 
Romeiensis.  -S*.  Arnulfi  Burbunensis.  Istud  datum  esse  factum  confirmamus  in  die 
Pentecosten,  anno  .VII.  regni  nostri,  in  palatio  ||  ^Parisiacensi.  Fideiiter  in  Dei  no- 
mine  amen.  -S".  Balduini  cancellarii,  qui  hanc  cai'tam  scripsit.  S".  Haimonis,  archie- 
piscopi  Bituricensis ,  in  cujus  diocesi  est  aecclesia  Capelle'"'.  [Rota  divisa  per 
cracein  in  cujus  angalis  inscripta  sunt  verba  :  Phiiipi  |!  régis  ||  Franc-||-co-J-rum.) 

(  Vestigia  sigilli.  ) 


XXX  '° 

1067,  29  mai.  —  Paris. 

Plidipp;  1",  après  avoir  achevé  la  reconstruction  de  l'église  Saint-Martin-des- Champs , 
commencée  par  son  père,  le  roi  Henri,  fait  procéder  à  sa  dédicace,  la  confirme  dans  la 
possession  des  biens  à  elle  donnés  par  son  père,  et  lai  donne,  en  outre,  l'abbaye  de  Saint- 
Sanson  d'Orléans  et  la  moitié  du  marché  annuel,  (]ui  se  tiendra  en  ladite  abbaye  le  1"'  no-  i5 
vembre. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xi°  s. ,  dans  une  Chronique  versifiée  ou  Livre  des  privilèges  de  Saint-Martin-des - 

Champs^^\  British  Muséum,  add.  mss.  n°  1166a,  fol.  6. 

C.  Copie  du  xni°  s.,  dans  la  même  chronique,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  iSôg,  20 

fol.  4,  d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvii'  s.,  Archives  nationales,  LL  iSyS,  fol.  g,  d'après  B 
ou  C.  —  E.  Copie  du  xvin"  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  aS/ioo,  fol.  17,  d'après  C. 
—  F.   Copie  du  xvin"  s.,  dans  le  Cartalaire  du  prieuré  conventuel  Saint-Denis-de-la-Chartre , 
.  Archives  nationales,  LL  iSgg,  p.  5,  d'après  C. 

(°)  S.  Haimonis jas^u'à  aecclesia  Capelle  inclus ,  omis  par  B. 

'"'  Sur  ce  manuscrit  et  sur  le  manuscrit  coté  duction  de  ce  dessin ,  dans  la  Revue  de  l'art   . 

ici  C  voyez  plus  haut,  p.  55,  notes  1  et  2.  Le  chrétien,  i8go,  p.  124 1  et  pi.  V.  Même  repré- 

diplôme   de  Philippe  I"  est  précédé   dans  B  sentation  dans  C ,  fol.  3  v°,  mais  en  peinture  ; 

(fol.  5  v°)  d'un  dessin  représentant  Philippe  I"  voy.  la  description  et  la  reproduction  de  cette 

entouré  de  sa  cour,  soumettant  l'église  de  Saint-  femlnre,  Revue  de  l'art  chrétien,  i8go,p.  12/1, 

Sanson  d'Orléans  au  monastère  de  Saint-Mar-  et  pi.  VI. 
tin-des-Champs.  Voy.  la  description  et  la  repro- 
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a.  Dom  Marrier,  Martiniana ,  fol.  i3  \°,  d'après  C.  —  b.  André  Du  Cliesne,  Histoire  (jenéuhcjique 
de  la  maison  de  Montmorency,  Preuves ,  p.  2 1 .  —  c.  Dom  Marrier,  Monasterii  rcçjalis  S.  Mar- 
tini de  Campis hisloria,  p.  13,  d'après  JB  et  C.  —  d.  Félibien,  Histoire  de  la  ville  de 

Paris,  t.  ni,  p.  49,  d'après  c.  —  e.Gallia  chrisfiana,  t.  \ll,  ms(r«me;(ta,  p.  35,  n°XL,  d'après 
—  f.  Robert  de  Lasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  1,  p.  126,  n°  98,  d'après  BCD. 


c. 


Imuq.  :  Brequiguy,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  106. 

In  nomme  sanctae  et  individue  Trinitatis.  Divinarum  Scriptu[ra]rum '"'  auctoritate 
instruimur  antiquorum  patrum  vestigia  sequi  et  eoruni,  in  cpiantum  possumus, 
bona  exenpla  imitari.  Unde  Dominus  perHiremiam  pro^Aetani  nos  admonet  dicens  : 

10  .c  State  in  viis  et  considerate  de  semitis  antiquis  et  videte  que  sit  via  bona  et  anbulate 
in  ea'''  ».  In  via  ergo  bona  antiquorum  patrum  anbulare  precipimur  quia  bona  opéra 
patrum  nostroruni  nobis  facienda  atque  imitanda  proponuntur,  quatinus  eorum 
consortes  ac  participes  simus  in  ca^lis ,  quorum  exenpla  imitari  iaboramus  in  terris. 
Ego  itaque  Phylipus ,  gratia  Dei  Francorum  rex ,  bac  propbetica  edoctus  exbortatione 

i5  et  precedentium  patrum,  Francorum  videlicet  regum,  et  maxime  dilectissimi  patris 
mei  Henrici  exen^Dlo  provocatus ,  quorum  devotissimum  studium  erga  divinam  reli- 
gionem  et  çcclesiarum  instructionem  cognovi,  notum  fieri  volo  cunctis  fidelibus 
sanclœ  Dei  secclesie  curam  gerentibus  tam  presentibus  quam  f'uturis  quod  çcclesiam 
sancti  Martini  prope  Parisius  sitam  que  vocatur  de  Canpis,  quam,  tyrannica  rabie 

20  destructam  et  pêne  ad  nichilum  redactam ,  pater  meus  supradictus  renoA-are  et  reœdi- 
ficare  studuerat  et  multis  beneficiis  et  donariis  ditaverat  atque  ornaverat,  et  cano- 
nicos  quamplures  coenobialiter  viA^entes  ibidem  aggregaverat  ''-',  post  mortem  ipsius 
dedicari  feci,  et  opus,  quod  pater  meus,  mortis  subripiente  articuio  preventus, 
conpiere  non  potuit,  ego  pro  ipso  supplevi.  Ad  cujus  dedicationem  celebrandam, 

2  5  nmlto  evocato  cunventu  pontificum  et  procerum  nostrorum  nobilium  tam  clerioo- 
rum  quam  laicorum ,  ego  ipse  presentiam  meam  obtuli  et  ob  amorem  Dei  et  hono- 
rem  preciosissimi  comfessoris  beati  Martini,  cujus  nomini  adtitulata  est,  et  requiem 
supradicti  patris  mei  defuncti,  omnia  que  ipse  sibi  donaverat  concessi,  plurima 
etiam  que  in  nostra  potestate  erant  adauxi ,  abbatiam  videlicet  sancti  Sinphoriani  et 

3o  sancti  Sansonis,  que  est  Aurelianis  intra  muros  civitatis  sita,  et  medietatem  fori 
quod  statuimus  in  loco  ipsius  monasterii  kalendis  novenbris  tam  de  toloneis  quam 
de  justiciis  et  fredis  et  omnibus  redibitionibus  quç  in  toto  tenpore  ipsius  fori  jus 
nostri  exigit  fisci.  Haec  omnia  illi  aecclesise  in  perpetuum  babenda  concessi  et  lioc 

W  Scriptui-uin  jB. 

'''   Ierem.,\l,  16.  publié  par  R.  de  Lasteyrie,  Cartntaire  général 


"'   Voyei  le  diplôme  de  Henri  l",  de  io6o,         de  Paris,  t.  I,  p.  122    n"  ç)6. 
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testamentum  inde  fieri  precçjji;  et  ut  aeternum  firmamentum  habeat,  sigillo  meo 
subterfirmavi  et  corroboravi  et  omnibus  episcopis  qui  affuerunt  et  principibus  regni 
mei  firmandum  presentavi.  Si  quis  \ero,  quod  absit  et  quod  minime  credimus,  hoc 
regale  et  légale  statutum  aliqua  temeritate  calumpniare  vel  violare  presumpserit, 
sciât  se  regiœ  majestatis  reum  et  anathematis  gladio  feriendum.  5 

Actum  Parisius  publiée ,  .IIII.  kal.  junii'"',  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.LX.VJI. 
indictione  .V.,  anno  regni  Philipi  régis  .VI.'''' 

SiGNUAI  REGIS  PhYLIPI. 

Hugo,  frater  régis'"'.  Balduinus,  cornes  Flandrie.  Uicherus,  Senonensis  archiepis- 
copus.  Gaufridus,  Paris[i]us  episcopus.  Guido,  Anbianensis  episcopus.  Gaulterus,  10 
Meldensis  episcopus.  Hugo,  Trecensis  episcopus.  Rogerus,  Cathalaunensis  episcopus. 
Agolandus  idem  Ivo ,  Saxensis  ''"'  episcopus.  Drogo ,  archidiaconus  Pai'isiensis.  Ivo , 
archidiaconus  Parisiensis.  Lando,  precentor  Parisiensis.  Gaufridus,  canonicus  sancte 
Marie.  Olricus  capellanus.  Balduinus,  canonicus  sancte  Marie.  Milo,  decanus  sancti 
Dyonisii  de  cai'cere.  Aengelardus,  abbas  ipsius  loci.  Gislebertus  prior.  Drogo  près-  15 
byter.  Drogo   gramaticus.  Dainbertus  diacbonus.   Hyldricus  canonicus.  Arnulfus, 

W  La  date  du  jour  a  été  intercalée  par  le  copiste  de  B  dans  an  hlanc  laissé  entre  feriendum  et 
actum,  rejetée  par  C  entre  pêne  episcopis  omnibus  et  Taie  per  exempkim.  Cf.  la  note  suirunte.  — 
C")  A  la  suite  de  la  date  :  Declicata  sub  eodem  tenpore  Ipsa  ecclesia  a  supradictis  pêne  omnibus, 
episcopis,  note  qui  est  peut-être  une  addition  au  diplôme  original,  due  au  réducteur  de  la  Chronique 
rimée,  comme  les  vers  suivants  intercalés  entre  cette  mention  de  la  dédicace  et  tes  souscriptions  : 

Taie  per  exenpliim  redit  ad  juga  débita  tenpîum, 
Quod  velud  cmissum  Martinus  habebat  omissum, 
Ad  jus  jure  redit  quicquid  de  jure  rccedit. 
Si  redit  ad  dominnm  servus,  non  est  peregrinum. 
Pastor  Dolensis  est  ecclesiœ  Turonensis. 
Sanson  Doleiisem,  Martinus  babet  Turonensem 
Aecclesiam  paclo  non  consimiii  neque  facto. 
Pastor  Dolensis  servit,  recipit  Turonensis 
Quaralibet  in  partem  Martinus  duxerit  artem. 
Ergo  Dolensis  est  servus,  berus  Turonensis. 
Hujus  lam  juste  dalionis  Lanique  venuste 
Existunt  isti  testes  in  noniine  Cbristi. 

(■^i  Les  noms  des  témoins  sont,  dans  B,  disposés  sur  deux  colonnes;  nous  n'avons  pas  cru  devoir  con- 
server cette  disposition,  car  ces  colonnes  ne  reproduisent  certainement  pas  celles  qui  pouvaient  exister 
dans  le  diplôme  original;  en  ejfet ,  dan:  B.  ces  cidonnes  se  répartissent  sur  deux  pages,  la  première 
colonne  de  la  seconde  page  fuit  suite  à  la  seconde  colonne  de  la  première  page,  comme  on  peut  le  voir  par 
les  qualités  des  témoins.  —  t'')  Saxensis  pour  Sagiensis. 
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sancte  Crucis  Aurelianensis.  Haymo,  decanus  sancte  Crucis  Aurelianensis.  Sanzo, 
sacrista  Aurelianensis.  Rainaldi,  sancti  Martini  thesaurarii  ïuronensis.  Balduinus, 
cornes  junior.  Hugo,  cornes  Meilendis.  VVillelmus,  cornes  Suessionensis.  Rainaldus, 
cornes  Curbuiiensis.  Ursio,  vicecomes  Meliduni.  Guido  de  Monte  Letheri.  Symon  de 

5  Monte  forti.  Thetbaldus  de  Monmoriaco.  Radulfus  siniscalcus.  Walerannus  camera- 
rius.  Baldricus  constabularius.  Engenuifus  buticularius.  Adam  pincerna.  Guido  ma- 
rescalcus.  Euscelinus  marescalcus.  Drogo  pincerna.  Engeh^annus ,  pedagogus  régis. 
Petrus  cancellarius.  Eustachius  capellanus.  Gaufridus  subcapellanus.  Amalricus  de 
Castello  forti.  Fredericus  de  Curbuilo.  Stephanus,  prepositus  Parisiensis.  Malbertus, 

10  prepositus  Aui'elianensis.  Walterus,  prepositus  Pissiacensis.  Willelmus  de  Gome- 
thiaco.  Hugo  de  Novo  Castello.  Mainerus  de  Sparrone.  Herveus  de  Maiieio.  Wa- 
rinus  de  Islo.  Warnerus  de  Parisius.  Frotmundus,  frater  ejus. 

<Giraldus,    Hostiensis   episcopus,  posLsubscripsi.    Rainbaldus,  apostolice    sedis 
legatus,  similiter  > '''. 


i5  XXXI 

1067,  avant  le  /i  juillett-'. 

Philippe  I"  confirme  les  donations  de  revenus  et  de  terres  faites  par  Gervais ,  archevêque , 
à  l'église  Saint-Denis  de  Reims  dont  ledit  archevêque  avait  reconstruit  l'édifice. 

A.   Original.  Parchemin  avec  restes  du  sceau.  Hauteur,  660  mm.;  largeur,  5oo  mm.'''.  Archives 
20  départementales  de  la  Marne,  fonds  de  l'abbaye  de  Saint-Denis,  en  dépôt  à  l'hôtel  de  ville 

de  Reims. 


'''  Les  souscriptions  de  Gérard,  évêque  d'Os- 
tie ,  et  de  Raimbaud ,  «  sacri  palatii  actiona- 
rius  » ,  ont  été  ajoutées  sur  la  charte  originale 
en  1072  ou  1073.  Ces  deux  personnages  sont 
venus  en  France  comme  légats  du  Saint-Siège 
en  mars  1072  et  y  sont  restés  au  moins  jus- 
qu'au 3o  avril  1073;  Gérard  se  rendit  en  Es- 
pagne, en  quahté  de  légat,  avant  le  1"  juillet 
1073.  Voir:  Martene,  Tliesauras  anecdotor. , 
t.  IV,  col.  97;  Labbe,  Sacrosancta  concilia 
(Venise,  1730),  t.  XII,  p.  222;  Ughelli,  Italia 
sacra,  1°  édit.,  t.  I,  col.  Sg;  Jaffé - Watten- 
bach,  Regcsta  pontificam  romaiioriim,  n°*  4777 
et  4787. 


(2-3)  '"'  Le  diplôme  de  PhUippe  I"  n'est  pas 
daté,  il  ne  doit  pas  être  de  beaucoup  postérieur  à 
la  charte  par  laquelle  Gervais,  archevêque  de 
Reims ,  dota  l'égUse  qu'il  avait  restaurée.  Cette 
charte  est  conservée ,  en  original ,  à  la  Biblio- 
thèque de  Reims,  dans  les  Arcliives  départe- 
mentales de  la  Marne,  fonds  de  Saint-Denis. 
Elle  a  été  publiée  par  Marlot,  Metropolis  Re- 
mensis  Mstoria,  t.  II,  p.  iSg;  Gallia  cliristiaiiu , 
t.  X,  instriinieiila ,  col.  26;  Varin,  Archives 
administratives  de  la  ville  de  Reims ,  t.  I,  p.  2  1 5 , 
n°  XXXIII.  La  date  de  la  charte  de  Gervais  est  ainsi 
formulée  :  «  Actum  Remis ,  anno  incarnationis 
dominicemiJIesiraosexagesimo  septimo,  indic- 
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B.  Copie  de  l'an  1728,  dans  Hocmele,  Cartœ  qiiotqiiot  extant  abbatiœ  sancti  Dionisii  Reinensis  ex 
autographis  descriptœ ,  Bibliothèque  Sainte-Geneviève,  à  Paris,  ms.  n°  i65o,  p.  3;  autre 
exemplaire  du  même  ouvrage,  daté  de  178 2,  Bibliothèque  de  la  ville  de  Reims,  p.  3,  d'a- 
près A.  —  C.  Copie  du  xvli'  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  De  Camps,  vol.  9, 
fol.  3 10,  d'après  a.  5 

«.  Marlot ,  MetropoUs  Remensis  Iiistoria ^  t.  II ,  p.  1 4.1  ;  édit.  franc. ,  Histoire  de  la  ville ,  cité  et  univer- 
sité de  Reims ,  t.  III,  p.  704.  —  i.  Varin,  Archives  administratives  de  la  ville  de  Reims,  t.  I, 
p.  220,  n°  XXXV,  d'après  a. 

Indiq.  :  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  19662,  fol.  55,  revision  de  l'original  dans  une  lettre  de 

Simon  Coquebert  en  date  du  38  avril  1715,  adressée  à  Dom  Martène.  —  Brequigny,  Table   10 
chronologique ,  t.  II,  p.  107. 


+  In  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Phylippus,  divina  annuente 
clementia  Francorum  rex,  omnibus  sanctae  Dei  aecclesiç  nostrique  fidelibus, 
tam  praesentibus  quam  futuris.  Il'-  Si  libérales  locis  Deo  dicatis  existimus,  inde  res 
nostra  privata  aiitur  atque  ditescit,  publica  roboratur  atque  florescit,  \âta  temporalis 
prospère  transigitur,  aeterna  féliciter  comparatur.  Iccirco  •cunctis  P  A-oiumus  inno- 
tescat  quid  ad  honorera  Dei  sanctaeque  su§  aecclesiae  rogati  a  Gervasio,  venerabili 
Remorum  archiepiscopo ,  statuere  cogitemus.  Remis  fuit  in  honore  sanctorum  marty- 
rum  DiONisii,  li*  RrsTici  et  Eledtherii  aecclesia  non  longe  a  domo  archiépiscopal] 


tione  quinta,  régnante  Philippe  rege  anno 
septimo,  episcopatus  mei  anno  decimo.  Odal- 
ricus  cancellarius  scripsit  atque  subscripsit.  » 
L'année  1067  correspond  bien  à  la  cinquième 
indiction  ;  et  la  septième  année  du  règne ,  à 
compter  du  4.  août  1 060 ,    s'étend  du  4  août 

1066  au  4  août  1067;  mais  l'an  1067  corres- 
pond à  la  douzième  année  de  l'archiépiscopat 
et  non  à  la  dixième.  En  effet,  une  note  tirée 
d'un  ancien  manuscrit  de  l'église  de  Reims 
permet  d'établir  que  Gervais  est  mort  le  4  juillet 

1067  dnnsla  douzième  année  de  son  épiscopat, 
laquelle  devait  se  terminer  le  i5  octobre  sui- 
vant. (Voir  Mabillon,  Annales  ord.  s.  Benedicti, 
1.  LXIII,  c.  VI,  t.  V,  p.  3;  Gallia  chrisliana , 
t.  IX,  col.  70.)  De  plus,  nous  avons  vu  précé- 
demment que  le  diplôme  de  Philippe  I",  pom- 
Saint-Nicaise  de  Reims,  du  28  septembre 
1066  (ci-dessus,  n°  XXVI),  était  daté  de  la 
onzième  année  de  l'archiépiscopat  de  Gervais.  Si 


l'on  observe  attentivement,  comme  l'a  fait, 
pour  nous,  M.  Louis  Demalson,  l'original  de 
la  charte  de  Gervais,  l'on  remarque  qu'il  y 
a  un  grattage  devant  decimo,  et  il  semble 
même  qu'on  distingue  les  traces  de  duo;  11  faut 
donc  corriger  decimo  en  diwdecimo.  —  Comme 
Philippe  I",  dans  son  diplôme ,  déclare  avoir 
agi  à  la  prière  de  Gervais,  il  faut  en  conclure 
que  le  diplôme  a  été  dressé  avant  le  4  juillet 
1067,  par  conséquent  entre  le  1"  janvier  et 
le  4  juillet  1067.  —  '''  Au  dos,  d'une  écriture 
du  xii"  siècle  :  «  Venerablhs  Gervasius ,  Remorum 
antistes  potentlssimus ,  eccleslam  beat!  Dyonlsii 
Remensis  a  solo  restam'avit,  cujus  ecclesie  fra- 
trlbus  Ibidem  servituris  decimam  sul  panis  et 
vini  aliorumque  redltuum  plm-acjue  alla  béné- 
ficia dédit ,  ac  mox  cuncta  data  pariterque  danda 
necnon  suburbla  prefate  ecclesie  hlnc  illinc 
adjacentla  que  ante  dederal,  per  Phlhppum 
Francorum  regem  confu-mare  curavlt.» 
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remota,  tpae,  rébus  plurirnum  locupietata,  non  minimo  canonicoi'um  coetui  ad  ea 
quae  necessaria  eraul  aflluontissime  suppetebat,  11^  verum  occasione  comporta  rapto- 
rum  sacriiega  manus  sibi  arripuit  quae  sanctuario  illi  coHata  erant  in  utiiilatem'"' 
servorum  Dei;  unde  locus  rébus  et  congregatione  viduatus  ad  tantam  li''  redactus  est 

5  penuriani  ut,  tecto  vetustate  consumpto,  parietibus  incuria  dissipatis,  in  quodam 
ejus  angulo  solum  altare  unum  vix  a  pluvia  protegeretur.  Sed,  cum  archiepiscopus 
sepe  numéro  inde  T  transitum  faceret  et  ruina  visa  sanctitatem  martyrum  in  memo- 
riam  revocaret,  non  potuit  esse  otiosum  quod  tan  tus  vir  se  facturum  crebro  propo- 
suisset.  Coepit  igitur  parietes   gelu  et  ymbri  exesos  renovare   ||*  et  exaltare,  tecta 

10  altiora  erigere  et  opus  priori  sumptuosius  multo  atque  venustius  vigilantia  instanti 
aedificare,  refectorium,  dormitorium  et  ceteras  aedes  servorum  Dei  nécessitât! 
accommodas  a  funda- II-'-' mentis  co'nstruere,  fratres  idoneos  quotqxiot  poterat  sub  beati 
AuGusTiM  régula  Deo  militantes  ihi  congregare  et  unde  victus  eis  et  vestitus  sufTi- 
ceret  prudentissimo   providere.  Quibus  ad  votum  \\^°,   Deo  opitidante,  completis, 

i5  nostram  supplex  rogat  regiam  majestatem  ut  sanctuarium  istud  nostrae  auctori- 
tatis  scripto  muniamus,  ne  bona  quae  labore  non  modico  ei  ipse  adquisivit, 
nialorum ,  ut  quondam ,  violenta  cupiditas  !l^^  diripiat  atcfue  dispergat.  Itaque  nos  ejus 
precibus  adquiescentes,  quae  secuntur  nostri  precepti  staluto  ei  perpetuo  possidenda 
decernimus.  Beneficium  quod  oblatrices  tenebant  quas  quadragintarias  vocabant, 

20  cpiia  non  ||  ^'-satis  convenienter  vivebant,  visum  est  archiepiscopo  ut  meiius  ordina- 
retur.  Dédit  igitur  iliud  isti  loco ,  quod  nos  perhenniter  illi  habendum  stabilimus  atque 
confirmamus.  Largitus  est  etiam  liberalis  presul  |p  décimas  omnium  redituum  suo- 
rum  ad  civitatem  pertinentium ,  scilicet  sonniataruiTi  arcbiepiscopatus ,  census  civi- 
tatis,  mercati,  nundinarum,  theloneorum,  molendinorum,  avium,  piscium,  urso- 

25  rum  et  ceterarum  !l  '''venationum.  Donavit  quoque  panis  et  vini  decimam  ad  domuin 
episcopalem  pertinentis  necnon  et  capitaliciorum  et  censuum  ad  ministerium  vice- 
domini  pertinentium;  pari  denique  modo  A-illarum  Culmisiaci,  Novienti,  P^  Calnii- 
siaci''''  et  GurveviHe;  suburbiis  vero  cpe  ciica  aecclesiam  praedictam  sunt,  eam  nichilominus 
Yokiit  esse  donatam  .  Quattuor  aiitem  in  locis  vineta  ei  adquisivit  [in  monte]  '''  \  idelicet  Ledulli , 

3o  Canicule,  \\^^  Camerei,  in  Monteferrato.  Haec  et  si  qua  alia  huic  aecclesiae  per  hune 
prudentem  pontificem  vel  per  alios  probos  viros  adcpiisita  sunt  \el  adquirenda  [in 
regno]^"'  cui,  auctore  Deo,  praesidemus,  cuncta  ei  bu  jus  praecepti  |p''  auctoritate. 

'•'•  Le  signe  abréviatif  de  m  paraît  avoir  été  ajouté  d'une  autre  main  que  celle  qui  a  écrit  le  diplôme. 
—  ('')  Les  mots  imprimés  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  la  charte  de  l' archevêque  Gervais.  — 
(')  Déchirure  A;  les  mots  entre  crochets  restitués  par  la  charte  de  l'archevêque  Gervais.  —  ('')  Déchi- 
rure A,  mais  qui  a  laissé  subsister  la  partie  inférieure  des  lettres  r  gno,  les  mots  in  regno  mis  en 
renvoi,  au  bas  du  diplôme ,  par  une  main  du  xiv'  siècle. 
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stabiiimus  atque  confirmamus.  Ut  autem  hujus  roborationis  scriptum  in  aecclesiç  de- 
fensionem  perpetuis  valeat  temporibus,  manu  iiostra  sollempniter  firmavimus  atque 
anuli  nostri  sigiHo  roborari  mandavimus. 

+  +  [Lochs  sigilli^'K) 


XXXII 

1067  '''.  —  Melun. 

Philippe  t"  confirme  la  renonciation  faite  par  un  certain  Gui^^^  à  certaines  coutumes 
qu'il  exicjeait  dans  la  terre  de  Saint-Benoit-sur-Loire. 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Jlom  Estieunot,  Fragm^ntoram  historiée  iomus  XIIII ,  Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  12776,  p.  i-]-j,  d'après  A  :  «ex  carta  Floriacensi  lacera  et  mutila».  — 
C.  Copie  partielle  du  xviii"  s.  (mention  de  quelques  témoins  et  copie  de  la  date),  dans 
Dom  Chazai,  H istoria  mouasterii  Floriacensis ,  t.  1,  Bibliothèque  d'Orléans,  manuscrit  270  hif , 
p.  339,  d'après  A  ,  et  d'après  un  ancien  cartidaire,  fol.  i3^  v°. 

a,   Proii  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'albaje  de  Saint-Benoît-siir-Loire,  p.    200,  n°  lxxvii, 
d'après  BC. 


(")  //  ne  reste  du  sceau  que  lu  partie  postérieure. 

''*  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1 067  et  la 
6'  année  du  règne.  En  prenant  pour  point 
initial  des  années  du  règne  le  sacre  de  Phi- 
lippe I"  ou  la  mort  de  Henri  I",  aucune  partie 
de  1067  ne  peut  répondre  à  la  6°  année.  On 
est  tenté  de  considérer  le  millésime  comme 
erroné  quand  on  remarque  que  le  nom  du 
comte  Baudouin  est  suivi  des  mots  0  cujus  pro- 
videntia  regni  monarchia  servabatur  » ,  puisque 
le  roi  est  sorti  de  tutelle  entre  octobre  et  dé- 
cembre 1066  (voir  plus  haut,  p.  84,  n.  1);  on 
pourrait  donc  corriger  1067  en  1066  et  s'ar- 
rêter à  la  6'  année  du  règne ,  consequemment 
placer  cet  acte  entre  le  1"  janvier  et  le  3  août 
1066.  Mais  il  esi  possible,  ou  bien  qu'on  ait 
conservé  au  comte  Baudouin  son  titre  de  régent 
ou  bien  cpie  Baudouin ,  même  après  avoir 
cessé  d'être  tuteur  du  roi ,  ait  gardé  le  gou- 


vernement du  royaume ,  ou  encore  que  ce  soit 
là  une  mention  ajoutée  par  un  moine  de  Saint- 
Benoît.  Mabillon  a  préféré  corriger  l'année  du 
règne.  Une  troisième  hypothèse  est  admissible  : 
qu'on  ait  pris  le  terme  initial  des  années  du 
règne  en  1062  (voir  plus  haut,  n""  XVI  et 
XXVII),  car  aloi-s  l'année  1067  ^^  partageait 
entre  la  5"  et  la  6°  année  du  règne.  Nous  croyons 
devoir  placer  ce  diplôme ,  daté  de  Melim ,  avant 
les  n""  XXXIII  et  XXXIV,  car  il  semble  qu'en 
quittant  Chaumont-sur-Loire  le  roi  se  soit  rentlu 
à  Orléans  et  y  ait  séjourné  jusqu'en  1068 
(voir  n<"  XXXVII  et  XXXVIII). 

'■'  Dom  Chazal  (/oc.  citât.)  qualifie  Gui  de 
Rupefiyrti;  il  dit  en  outre  que  les  coutumes 
auxquelles  il  prétendait  pesaient  sur  les  hommes 
de  Saint-Pierre  d'Etampes. 


CHARTES   ET   DIPLOMES. 


iJlriiiMriuE    \,\Tio\*ALr. 
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Indiq.  :  Maibillon,  Annales  ord.  s.  Bénédictin  1.  LXIII,  c.  x,  t.  V,  p.  5.  —   Prou,  Les  diplômes  de 
Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  dans  Mélanges  Julien Havet,^.  i'j8,n''iil. 

Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  .  .<"'  bénéficia  omnium  sanctorum  indis- 
cussa  prœterire  nolentes,  notum  facimus  universis  sanctœ  matris  ecclesiœ  fidelibus 

5  tam  praesentibus  quam  futuris  quod  Guido ,  pœnitentia  ductus ,  contra  Deum  et 
contra  sanctum  Benedictum  recognovit  se  errasse  penitus,  cujus  humilitatem  agnos- 
centes  abbas  et  monachi  Floriacenses ,  pro  amore  mei,  quidquid  inde  forisfecerit 

dimiserunt  ei.  Quaerebat  autem  consuetudines  in  terra  sancti  Benedicti quas 

dimisit ''''   Prsecepimus   equidem    omni  conventui   tam   episcopormn    quam 

10  procerum  necnon  et  principum  ut  banc  cartulam  confirmarent  impositis  notis  suo- 
rum  nominum.  Hoc  autem  ut  ratum  sit .  .  .  confirmavi  et  sigiHo  nostrœ  majestalis 
corroborare  praecepi.  Nomina  autem  eorum  qui  afiuerunt  infrascripta  sunt. 

•St.  Vuido ,  episcopus  Ambianis  +. 

•S*.  Gaufredus,  episcopus  Parisiacensis +. 

i5       ^.  ,  [Carno]tensis  episcopus  +. 

•S*.  Hadericus,  Aurelianensis  episcopus +. 

"S".  Wido  de  Monte  Leutherico. 

^.  Wazelinus  de  Chalney'"'.  Signum  (Afono^ramjna)  Philippi  régis ''''. 

•S".  Anna  regina. 

20       •&;  Balduinus  consul,  cujus  providentia  regni  monarchia  servabatur. 

-S".  Rodolphus  cornes 

•S".  Guido ,  comes  AbbatisviUas. 

•S".  Hugo,  comes  Domnimartini . 

-S'.  VValerannus  camerarius. 

20       "S".  Radulfus  dapifer. 

-S*.  Baldricus  constabularius. 

•S*.  Ingenulfus  buticularius. 

-S*.  Guillelmus  Giometensis  castri. 

•S".  Guido  marescallus. 

3o       -S".  Rotbertus,  adA'Ocatus  Atrebatensis. 

*S'.  Hugo  cognomento  Hauet. 

(')  Les  points,  qui  figurent  dans  B,  indiquent  sans  doute  les  passages  illisibles  dans  A.  —  '''  Cœtera 
desant  in  caria  B.  —  '"'  Après  le  mot  Chalnej  B  laisse  un  blanc  suivi  du  mot  régis  qui  doit  être  la 
fin  de  la  formule  qui  encadrait  le  monogramme.  —  <'"  Les  mots  Signuni  Philippi  régis  donnés  par  C; 
B  ne  donne  que  la  figure  du  monogramme,  placée  plus  haut,  et,  au-dessous ,  le  mot  régis,  «  la  suite 
de  Chalney  ;   cf.  note  c. 
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•S*.  Odo,  filius  Odolrici,  panetarius. 

•S*.   Robertus  coctus  aat  cocus. 

•S*.  Adam  pincerna. 

•S*.  Adelardus  camberlanus. 

-S*.  Yvo ,  cambeilanus  de  pueris  régis.  5 

■S'.   Hugo  de  Giaromonte. 

•S-.  Hugo  Dublellus. 

•S*.   Gualterius,  fiIius  Archembaldi  de  Cappis. 

•S*.   Ingelrannus,  magister  régis. 

'St.  Marcelinus ,  magister  Hugonis  fratris  régis.  10 

«S*.  Stephanus,  prœpositus  Parisii. 

'S'.   Guarinus ,  prœtor  Meleduni. 

-S*.  Durandus,  prœtor  Stampensis. 

Ex  parte  domni  Hugonis  abbatis   fuerunt  monachi  Theduinus  et  Thedeiinus, 
prsepositus  ipsius  supradictas  obedientiiE,  et  laici  Gilbertus,  major  ipsius  terrae,  et  i5 
frater  ejus  Rodulfus  ail.  .  .,  major  Sigenvillae;   Gosfridus,  major  d'Alton;  Theudo 
miles  Stampis,  filius  Ursionis.  Hos  omnes  misimus  in  praesentia  Guidonis. 

Actum  publiée  Mdeduno ,  anno  ab  incarnatione  Domini  .MLXVII. ,  régis  Phi- 
lippi  .VP.W. 

Balduinus  cancellarius  subscripsit  -S"^.  ao 

Eustachius  et  Gosfridus  capellani  interfuerunt. 


XXXIII 

1067,  avant  le  /i  août'').  —  Chaumont-sur-Loire. 

Philippe  1"  confirme  de  sa  souscription  une  charte  de  Geoffroy,  comte  d'Anjou,  con- 
firmative  de  la  fondation  d'an  collège  de  chanoines  faite  par  Aimeri  et  son  fis,  dans  le  26 
monastère  de  Paye. 

A.  Original  perdu. 

a.  Analysé  par  André  Du  Chesne,   Histoire  généalogique  de  la  maisori  de  Béthune,  preuves,  p.  10, 
«  extrait  des  archives  de  l'église  collégiale  de  F aye-la- Vineuse  ». 

(')  .VII.  C.  La  date  était  d'après  Mabilloii  .ri.,  qu'il  corrige  en  .m.  ou  .viil.  Il  est  probable  que 
Doin  Chasal  (C) ,  qui  a  connu  le  texte  de  Mabillon,  lui  a  emprunté  cette  correction. 

'''  Cette  charte,  dont  nous  n'avons  qu'une  la  charte  suivante  (n°  XXXIV),  datée,  elle 
analyse,  et  qui  est  datée  de  1067,  la  septième  aussi,  de  Chaumont,  mais  le  7  août,  la  hui- 
amiée ,  ne  peut  être  de  beaucoup  antérieure  à         tième  année  du  règne. 

i3. 
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Carta  Gauzfredi  comitis  Aiidegav. 

Scire  iicet  quia  Niva,  Haimerici  uxor,  a  cujus  parentela  honor  Fayœ  procedebat, 
sancti  Georgii  monasterium  incœpit.  Qua-,  suo  exitu  cogente,  cum  cœptum  com- 
piere  nequiverit ,  liberos  quos  habebat  in  monasterio  reliquit.  Cujus  exemplum  Haime- 
5    ricus  pater  et  filius  secuti ,  quosdam  ciericos  in  prœdicto  monasterio  ut  ei  sub  canonico 
ordine  deservirent  constituerunt ,  etc.  Actum  ad  Calmontem,  anno  ab  incarnatione 
Domini  .M.LXVII.  et  régis  Philippi  .VII. 
Signum  comitis  Gaufridi. 
Signum  Fuiconis,  fratris  ejus. 
10       Signum  Roberti  Burgundi. 

S.  Brunonis,  Andegavensis  episcopi. 
S.  Gaufridi  Focalis. 
S.  Joannis  de  Chinono. 
S.  Haimerici  de  Treviis. 
i5       Signum  Philippi  régis. 

S.  Isemberti,  episcopi  Pictavàs. 
S.  Odonis  archidiaconi .  S.  Samuelis  cantoris. 

Homines  régis  :  Walerannus  camerarius,  Radulfus  dapifer  ejus,  Baidricus,  In- 
genulfus. 
20        Homines  comitis  Balduini  :  Hugo  Hauet,  Robertus  de  Arras,  Ansellus  de  Husdenc 
et  aiii. 

XXXIV 

1067,  7  août.  —  Chaumont-sur-Loiie. 

Philippe  1°'  confirme  la  charte  par  laquelle  Robert  de  Sablé  ei  sa  femme  donnent  à 
2  0  l'abbaye  de  Marmoutier  l'église  de  Saint-Malo  et  les  autres  églises  de  Sablé ,  diverses  terres , 
une  terre  pour  édifier  an  bourq ,  et  déterminent  les  droits  des  moines  et  les  leurs  sur  le 
marché. 

A.  Original '1'.  Parchemin,  sans  trace  de  sceau  plaqué.  Hauteur  :  ']bS  mm.;  largeur  :  443  mm. 
Archives  départementales  d'Indre-et-Loire,  H  3o6,  n°  2. 

3o  B.  Copie  de  l'extrême  fin  du  xvii's. ,  faite  pour  Gaignières,  Cartulaire  de  Marmoutier,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  544l^  p.  43i,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Mar- 
tène.  Histoire  de  l'abbaye  de  Marmoutier,  Bibhothèqpie  nationale,  ms.  lat.  12878,  fol.  318, 
d'après  A. —  D.  Copie  du  x vin"  s.,  dans  le  Monasticon  Benedictinum,  Bibliothèque  nationale, 

'''  Au  dos,  cote  ancienne  :  «  PRECEPTVM  de   ecclesia  sancti   Macuti  de  Sablolio  quam  dédit 
nobis  Kotbertus.  CENOMANIS».  —  Cote  du  xiv"  s.  :  «  Et  pertinet  ad  prioratum  de  Sabolio  .F.  », 
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ms.  Jat.  12679,  '°^'  9"''  d'après  A,  avec  une  addition  d'après  un  autre  exemplaire.  — 
E.  Copie  partielle  du  xviii'  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Touraine,  vol.  il"-^, 
n°  707,  fol.  1^0,  d'après  le  Cartulaire  manceau  de  Marmoutier,  caria  19.  —  F.  Copie 
partielle  du  xvii"  s.  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  8,  fol.  327,  d'après  b. 
—  G.  Copie  du  xix"  s.,  par  Salmon,  Bibliothèque  de  Tours,  ms.  1372,  pièce  n°  63i,  t 
d'après  E. 

a.  Ménage,  Histoire  de  Sablé ,  t.  I,  p.  77.  —  b.  D'Achery,  Spicilegium ,  éd.  in-4^°,  t.  XI,  p.  igi; 
éd.  in-foL,  t.  m,  p.  4o6.  —  c.  Baiuze,  Miscellanea,  éd.  in-8°,  t.  VII,  p.  196;  éd.  in-foL, 
t.  III,  p.  49.  —  d.  Dom  Piolin ,  Histoire  de  l'église  du  Mans,  t.  III,  p.  663,  n°  xxxi, 
d'après  A.  " 

IvDiQ.  :  Brequi^ny,  Table  chronologique^  t.  11,  p.  106. —  Ch.  de  Grandmaison  ,  Inventaire  sommaire 
des  archives  départementales ,  Indre-et-Loire ,  t.  III,  p.   106. 

Notum  esse  omnibus  voiumus  qnod  ego  Rotbertus  de  Sabiulio  et  uxor  mea  Ha- 
zuisa  dedimus  sancto  Martino  Majoris  Monasteriiet  monachis  ejus  il  -ecclesiam  sancti 
Macuti  cum  ceteris  omnibus  çcclesiis  ejusdeni  castri  pertinentibus  ad  predictam  ec-  lî 
clesiam  canonicalem,  ita  ut,  qnando  aiiquis  de  cano-||  ^-nicis  morietur  autmonachus 
fiet,veniant  paulatim  prébende  eorum  in  potestatem  monachorum ,  donec,  ablatîs 
illis  qxiatuor  canonicis ,  ||  *  quatuor  pro  eis  monachos  abbas  Majoris  Monasterii  ibidem 
constituât.  Dedimus  quoque  supradictis  monachis  unam   mediaturam  terre  i|^ cum 
pratis  que  ad  iilam  pertinent  et  exampiiationes  bosci  de  Boeria  quae  erant  mee  pro-  2t 
prie.  Dedimus  etiam  iilis  terram  ad  burgum  ||  ^faciendum,  solutam  et  quietam  sine 
ullis  consuetudinibus ,  prêter   bas  quas  hic  memoramus.  In  die  mercati  mei  quam- 
cumque  remlpvendiderit  homo  monachorum  siveinburgo  illorum  sive  in  meo  mer- 
cato,  prêter  panem  et  vinuin  et  carnem  mortuam,  ||  ^dabit  michi  inde  theionemu. 
De  pane  autem  vel  de  vino  vel  carne  mortua,  si  vendideril  ea  domi  sue,  nichii  ha-  ^i 
bebo.  Il  ^Si  mercator  cursorius  fecerit  venditionem  aut  emptionem  in  burgo  mona- 
chorum cum  homine  iUorum,  habebo  ego  theioneum  de  ||  ^^mercatore,  ilii  vero  de 
homine  suo,  nisi  in  die  mercati.  Sed  si  iUe  mercator  fecerit  michi  ahquam  inju- 
riam  vel  de  ipso  theloneo  ||  "de  quacumque  re,  non  tamen  repetam   eum  in  burgo 
eorum  nec  faciam  ei  quicquam  molestie  dum  in  eo  manebit.  Similiter,  si  homo  3c 
Il  '-monachorum  fecerit  quaiecumque  forisfactum  cuilibet  homini,  faciet  iile  homo 
ciamorem  inde  ad  prepositum  monachorum,  ||  *^qui  si  noluerit  inde  rectum  facere, 
veniet  ille  ad  monachum ,  per  quem  si  non  potuerit  rectum  conseqùi ,  referetur  causa 
Il  '*ad  me.  Quod  si  nec  ego  potuero  impetrare  a  monacho  ut  de  homine  suo  rectum 
faciat,  non  tamen  faciam  uilam  vim  consistenti  || '^in  burgo  monachorum  aut  in  35 
aliqua  re  iliorum  ;  extra  autem  si  invenero  injuriosum ,  conpellam  eum  stare  ad  jus- 
titiam.  !l  '''Si  vero  aiiquis  homo  qui  non  sit  mercator  cursorius  vendiderit  aliquid  aut 
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emerit  in  burgo  monachorum  aliis  diebus  prêter  ||  i''  diem  mercati ,  dabit  illis  teloneum , 
non  michi.  Dedimus  quoque  supradictis  monachis  in  Losdunensi  ecclesiam  de  An- 
glario  et  omnia  ||  ^^que  ego  propria  habebam  pertinentia  ad  illam  ecclesiam,  et  quod 
alius  habet  in  ipsa  ecclesia,  si  aliqxio  modo  vel  dono  vel  precio  ||  ^^potuerint  adcjui- 

5  rere,  concedimus  nos  et  filii  nostri.  Dedimus  etiam  illis  sex  arpennos  vineç  sitos  in 
Losdunensi  et  decimum  ||  ^"denarium  et  decimum  porcum  pastuagii  de  Brionensi,  et 
prêter  bec,  pastionem  ad  quingentos  porcos,  in  perpetuum.  ||  ^^Hanc  elemosinam  fe- 
cimus  ego  et  uxor  mea  pro  animabus  nostris  et  pro  anima  comitis  Gaufredi  et  pro 
animabus  parentum  nostrorum  ||  -'■'et  filiorum  nostrorum  ac  fdiainim  et  pro  anima 

10  Gaufredi,  fratris  Hazuisf  uxoris  meç  et  pro  animabus  fratrum  meorum  Hainrici  et 
Guidonis.  ||  -'Et  '"'  ut  bec  elemosyna,  proqna  perpetuam  quçrimus  mercedem,  ipsa 
cpioque  perpétua  et  inviolabilis  permaneret,  fecimus  eam  confir-U'^^-mari  auctoritate 
Pbilippi  régis  Francorum ,  dum  esset  ipse  re\  in  obsidione  castelli  Galvimontis,  et 
Balduini,  cognati  ipsius  régis,  fdii  II  -^Balduini  comitis  Fiandriç,  et  comitis  Gaus- 

i5  fredi,  de  cujus  casamento  erat,  et  uxoris  ejus  nomine  Jdlittae  et  fratris  ejus  Fulconis. 
Il  -^Testes  de  auctoramento  régis  :  Bartbolomeus,  arcbiepiscopus  Turonensis;  Gaiis- 
fridus,  episcopus  Parisiacensis  ;  Adhericus,  episcopus  Aurelianensis  ;  Ivo,  episcopus 
Sagiensis;  ||  ^''Baldricus,  equilibrator  régis;  Ingenulfus,  magister  pincema;  Radulfus 
dapifer ;  Walerannus  camerarius;  Fulco,  fdius  Gervisi  et  Gervisus,  frater  ejus;  ||  ^*Rot- 

20  bertus  Gifart.  Petrus  canceliarius  subscripsit.  Eustachius  firmavit  capellaniis.  Gaus- 
fridus,  capellanus,  similiter  firmavit. 

Signum''''  Gausfredi  Signdm  PiiiLippi  SiGNUM  Balduini 

COMITIS   AnDECAVENSIS  REGIS  COMITIS  FlANDRIe''' 

{circam  cracem).  [circam  crucem).  [circam  crucem). 

25  [|  -^Signum  ( monocjramma)  Philippi  gloriosissimi  régis  (  Chrismon  cai alligatur  nota 
Amen). 

Il  ^"Data  .vil.  iduum  augustarura,  anno  .viii.  Philippi  gloriosissimi  régis.  Actum 
apud  castellum  Calvi  montis.  In  Dei  nomine  féliciter,  AMHN,  (amen)*'*'.  Indic- 

TIONE   .V.  *"' 

W  A  partir  de  la  ligne  23 ,  l'écriture  change;  les  lettres  sont  plus  maigres  et  moins  hautes;  l'encre 
est  noire  au  lieu  d'être  rousse.  —  W  L'encre  change  à  nouveau  pour  les  signa  et  les  formules  qui  suivent; 
elle  redevient  rousse.  —  (''  L'E  final  est  cédille.  —  (""l  Le  premier  amen ,  écrit  en  caractères  grecs ,  le  second, 
rendu  par  une  note  tironienne,  sont  tracés  au-dessous  de  féliciter;  au-dessous  du  premier  amen  est 
inscrite  l'indiction.  —  ''^'  Le  chiffre  .\.  figuré  par  un  .v.  de  forme  onciale ,  comme  d'ailleurs  le  même 
chiffre  dans  les  autres  éléments  chronologiques. 
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Il  5'Eustachius  notarius  ad  vicem  Balduini  recognovit  et  (subscripsit'"'.  Notœ  .- 
Ostachius  ambasciavit). 

<  Il  '^ Anno  ab  incarnatione  Domini  millesimo  .LX.Vn.P""'  >-. 


xxxv 

1067  (". 

Philippe  1°^  confirme  de  sa  souscription  une  charte  par  kujuelle  Gui,  comte  de  Ponthieu, 
restitue  à  l'abbaye  de  Saint-Ricjuier  le  quart  de  la  villa  d'Oatrebois. 

A.  Original  perdu'"'. 

^"1  Le  mot  subscripsit  se  perd  dans  une  ruche  renfermant  des  notes  tironiennes.  —  C")  La  mention  de 
l'année  de  l'incarnation,  écrite  tout  au  bas  de  la  feuille  de  parchemin,  dans  le  coin,  à  gauche,  présente 
le  caractère  d'une  addition;  elle  est  d'une  écriture  minuscule  différente  de  la  minuscule  emploYee  dans  le 
reste  de  l'acte;  te  chiffre  .v.  dans  .lxvii.  est  d'une  autre  forme  que  la  même  lettre  numérale  dans  les 
autres  éléments  chronologiques  de  la  date;  voyez  p.  i02,  note  e.  —  (°)  D  ajoute  In  alio  exemplari 
vetusto  haec  addita  ;  «  Hi  sunt  testes  qui  interfuerunt  donationi  quam  fecerunt  de  rébus  suis 
sanrto  Martine  apud  Sablulliacum  Rotbertus  et  uxor  ejus,  Azuisa,  et  fîlii  eorum  Guazfredus 
videJicet  et  Rotbertus  attjue  Adiladis  :  id  est  Burchardus  Rufus,  Radulfus  de  Juviniaco,  Hugo 
fdius  Salomonis ,  Guazfridus  Brito ,  Raînaldus  Farsit ,  Suardus  filius  Guazberti ,  Herduinus  Jangoilz , 
Gosfredus  Barret ,  Gosfredus  de  Baraciaco ,  Isimbardus  de  sancta  Susanna ,  Normandus  de  Asneriis , 
Guarnerius  Tanator,  Herveus  Gold,  Albericus  Boldrot ,  Aimericus  de  sancto  Lupo,  Hugo  major, 
Odelerius  de  Parce. 

Hi  sunt  testes  auctoramenti  Rainaldi  quod  fecit  apud  Credonem  de  rébus  quas  dederat  sancto 
Martine  pater  suus  et  mater  sua  Haduisa  apud  Sablolium  :  Robertus  de  Vitriaco,  Vivianus  Infans, 
Vivianus  de  Aldriaco,  Burcardus  de  Caurcis ,  Haimo  de  Intramis,  Fulco  de  Boderia.  » 


*''  Celte  charte  est  datée  de  l'an  1067,  in- 
diction 6,  épacte  3,  concurrents  7,  l'an  6°  du 
règne.  Si  les  chiffres  de  l' épacte  et  des  concur- 
rents conviennent  bien  à  l'année  1067,  l'indic- 
tion  ne  peut  s'appliquer  à  l'année  1067  que  si 
la  charte  est  postérieure  au  i"  septembre.  Ce- 
pendant l'acte  juridique  dont  la  charte  constate 
l'accomplissement,  estantérieurau  1  "septembre 
1067,  date  probable  delà  mort  de  Baudouin  V, 
comte  de  Flandre;  car  bien  que   celui-ci  ne 


figure  pas  parmi  les  témoins ,  le  comte  de  Pon- 
thieu déclare  procéder  à  la  restitution  dont  il 
s'agit ,  en  présence  du  roi  Philippe  et  du  mar- 
quis Baudouin;  celui-ci  est  bien  Baudouin  V, 
puisque  son  fils  Baudouin,  souscrit  en  ajoutant 
à  son  nom  l'épithète  dejuvenis  et  le  qualificatil 
de  comte.  En  outre  l'année  1 067  peut  concorder 
avec  la  6°  année  du  règne  en  comptant  les  an- 
nées de  1062  (voir  n" XVI,  XXVII  et  XXXIl). 
'"'  Cette  charte  est  mentionnée  dans  l'inven- 
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B.  Copie  du  xvii'  s.,  insérée   dans  Hariulf,    Chronicon   Centulense,  \.  IV,  c.  xxii,  Bibliothèque 

d'Amiens ,  ms.  11°  53 1 ,  toi.  1 08  v°,  «  ex  codice  inanuscripto  bibliothecœ  defuncti  Pauli  Petavii  ». 

C.  Copie  du  xvii"  s.,  insérée  dans  Hariulf,  ouvr.  cité.  Bibliothèque  nationale,   nis.  lat.  iiyoS, 

fol.  266  v°,  d'après  a. 

5  a.  D'Achery,  Spi'ci/e^ùfm ,  éd.  in-;i°,  t.  IV,  p.  584.  —  b-  D'Achery,  Spicileginiii ,  éd.  in-fol. ,  t.  If, 
p.  344-  —  c.  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI ,  p.  1 33 ,  note  « ,  fragment  d'après  b.  — 
d.  Migne,  Patroloyiœ  [latinœ)  ciirsus,  t.  CLXXIV,  col.  i33c),  d'après  i.  —  e.  Lot,  Hariulf, 
Chronique  de  iabhaye  de  Saint-Riquier,  p.  236 ,  d'après  B  et  a. 

I.\D1Q.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.   108. 

10  In'''  nomine  sanctae  et  individuae  rrinitatis.  Ego  Guido,  cornes  Pontivae  patriac, 
exoratus  a  domno  (îen4no  abbate,  annuentibus  proceribus  meae  provinciae,  in  prae- 
sentia  régis  l'hilippi  inarchionisque  Balduini  necnon  etiam  principum  regalis  palatii, 
•reddo  sancto  Richario  cpiartam  paitem  viilae  que  Ditrabaiz  vocitatur  nomine.  Omnes 
iiihiiominus  inipeiisiones  adA^ocationis  meae,  quas  in  supradicta  accipiebam  villa, 

i5  perpetuo  habendas  sancto  Richario,  abbati,  monachis  contrado  jure,  accipiens  ab 
eis  aliquantulum  pecuniae,  .XX'*'.  videlicet  denariorum  libras,  et  cjuinquaginta  boves 
de  Roberto  etiam,  qui  advocationem  ejusdem  viilae  ex  mea  olim  tenuerat  parte.  Et 
si  quis  qualibet  occasione  in  praedicta  villa  quidquani  studuerit  vendicare'''',  spond(?o 
me  pacem  sanctae  facturum  ecclesiae.  Igitur  conventio  priesentis  chartae'"'  quatenus 

20  stabilis  valeat  persistere ,  auctorali  roboratur  signo  dextrae  regiae-)-. 

<  Designantur  in  ordine  testes  idonei  qui  huic  assertioui  interfuere  :  > 
S.  Balduini  juvenis,  comitis.  S.  F'rederici.  S.  Baldrici.  S.  Roduid*'''.  S.  Roriconis. 
S.  Anscheri.  S.  Oylardi.  S.  Godefridi.  S.  Richogualdi'"'.  S.  abbatis  Gervini.  S.  Inge- 


figinti  B.  —  ''''  vindicare  a.  —  '"'  cartae  B.  —  ''"  Roduiplii  B. 


'■'■  Richognaldi  B,  Pùclio- 


guardi  a.  Corr.  Richogualdi. 


taire  des  chartes  de  Saint-Riquier  dresse  en 
1098  ;  «  Item,  charta  de  redditione Ultrebaiz.  » 
(Lot,  à  la  suite  de  Hariulf,  Chronique  de  l'ab- 
baye de  Saint-Riquier,  p.  31^.) 

'''  La  charte  est  précédée ,  dans  la  Chronique 
de  Saint-Riquier,  du  passage  suivant  :  «  Non 
multum  fuerat  tempus  elapsum  cum  pervigil  ac 
sollicitus  provisor  Gervinus  qui  et  verus  eccle- 
siae fihprum  amator  et  custos  jugiter  exstitit , 
precibus  aggreditur  comitem  Guidonem ,  orans 
ut  de  villa  quadam,  qu.TB  olim  quidem  nostro 
servierat  monasterio  sed  ante  aliquos  annos  ab 


ipso  comité  seu  ab  aliis  militaribus  viris  nobis 
tulta  fuerat,  aliquem  misericordiœ  respectum 
pênes  locum  sanctum  habere  non  abnueret. 
Quod  ergo  dominici  amoris  instinctu  agebat 
non  poterat  esse  cassum  propria  divinitate ,  nam 
cornes  assensum  ex  aliquanto  praebuit  placatus 
non  tantum  beati  viri  prece  verum  etiam  ec- 
clesiae munere.  Igitur  ex  bis  quas  illo  tempore 
sancto  Richario  reddidit,  taie  confectum  est 
scriptum.  .  .  »  (Hariulf,  Chronique  de  l'abbaye 
de  Saint-Riquier,  1.  IV,  c.  x\n,  éd.  Lot, p.  236.) 
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leri ,  tune  temporis  decani.  S.  Saxoguali  '"'.  S.  Walterii''"'.  S.  Odonis  militis. S.  Dudiionis. 
S.  Bosonis. 

Actum  esthocan;io  régis  Philippi  imperii  .VL.incarnationis  dominicae  .M.LXVIL, 
ind.  .VI. ,  epacta  .III.,  concurr.  .VII. 

Quicumque  hœc  quae  supra  prœtitulavimus  dissolvere  voluerit,  a  Deo  pâtre  omni- 
potente et  sancta  Dei  génitrice  Maria  et  omnibus  sancti s  maledictus  sit  et  excommu- 
nicatus.  Amen.  Fiat.  Fiat'". 

XXXVI 


1060-1067 


(2). 


Philippe  I"^  confirme ,  par  l'apposition  de  sa  souscription  et  de  son  sceau,  ane  charte  de  la  lo 
reine  Anne  relatant  un  accord. conclu  entre  elle  et  les  moines  de  Saint-Maur-des-Fossés  au 
sujet  de  la  terre  de  Verneuil.       ,        . 


A.  Original  perdu'''. 

B.  Copie  du  xviii'.s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  Clairambaxdt ,  vol.  1225  (anc.  Mé- 
langes ii5),  fol.  d5,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xiii°  s.,  incomplète,  dans  le  Livre  Noir 
de  Saint-Maur-des-Fossés,  Archives  nationales,  LL  46  (anc.  LL  112),  fol.  16  v°,  sous  la 
rubrique  :  «  Carta  Adel.  reg.  de  conventione  que  fuit  inter  ipsam  et  abbatem  Foss.  super 
terram  de  Vernolio  ».  —  D.  Copie  du  xin°  s.,  incomplète,  dans  le  Livre  blanc  de  Saint-Maur- 
des-Fossés  ,  Archives  nationales ,  LL  48  ( anc.  LL  1 1 4  ) ,  fol.  cclxxxvi  ,  sous  la  rubrique  :  «  Carta 


j5 


'"'  Saxognali  B. 


«>'  Walteri  B. 


'''  Après  le  vaoifiat,  Harlulf  ajoute  :  «  Huc- 
usque  charta  ». 

''''  La  date  de  cette  charte  ne  peut  être  dé- 
tenninée  qu'à  l'aide  des  noms  des  grands 
officiers  :  Baudouin,  chancelier;  Raoul,  séné- 
chal; Baudri,  connétable;  Engenoul,  bou- 
teilier.  Baudouin  a  été  chancelier  royal  de  1 060 
à  1067.  Quant  à  Raoul,  Engenoul  et  Baudri, 
s'il  est  vrai  que  leurs  noms  n'apparaissent  au 
bas  des  diplômes  royaux  qu'en  io65,  on  ne 
peut  pas  afiirmer  qu'ils  ne  sont  pas  entrés  en 
fonctions  avant  cette  date  ;  car  les  diplômes  de 
1060  à  io65  ne  nous  font  pas  connaître  les 
noms  des  grands  officiers.  Cependant  le  diplôme 

CHAMES  ET  DIPLOMES.  —  I. 


n°  m,  de  la  seconde  année  du  règne,  et 
probablement  de  io6o,  comme  le  n°  II,  men- 
tionne le  bouteiHer  Hugues.  Un  diplôme  donne 
à  SenUs  en  1 060  (  n°  IV  )  donne  au  bouteiller 
le  nom  de  Gautier.  La  charte  d'Anne,  qui  est 
souscrite  par  le  bouteiHer  Engenoul,  doit  donc 
être  postérieure  au  diplôme  n°  IV. 

'''  Au  dos  de  l'original  on  lisait,  d'après  B  : 
«Carta  conventionis  factœ  inter  A.,  reginam 
Francorum ,  et  ecclesiam  Fossiacensem,  de  terra 
quœ  dicitur  Verneil  apud  Meledunum ,  qua;  de- 
buit  eam  edificare  et  meliorare ,  post  mortem 
regin»  ad  ecclesiam  redire.  » 
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Adei.  regine  super  conventione  que  fuît  inter  ipsam  et  abbatem  et  conventum  Foss.  super 
terra  de  Vernolio  ». 

E.  Copie  du  xviii"  s.,  Archives  nationales,  LL  47  (anc.  LL  1 13),  p.  57,  d'après  C.  —  F.  Copie 
du  xvill"  s.,  laite  pour  Gaignières,  Cartalaire  de  l'abbaye  de  Sainl-Maur,  Bibliothèque  natio- 
5  nale,  ms.  lat.  5416,  p.  497,  d'après  D. 

Notum ''' volo  fieriego''''  A.,  gratia  Dei  Francorum  regiria,  fidelibus  et  affinibus 
nostris pactum  et  conAentionem  quod  habuimus  inter  me  et  R.  abbatem  et  monachos 
sancti  Pétri  Fossatensis'"'  monasterii ,  de  quadam  terra  in  pago  Milidunensi  sita ,  quam 
VerneHum  nominant ,  quam  mihi  prsedictus  abbas  et  monacbi  ea  ratione  dederunt  ut 

10  in  vita  mea  eandem  terram  excolerem,  piantarem  et  quanto  melius  possem  œdifica- 
rem ,  et  sic  dum  viverem  eam  tenerem  et  secundum  meam  voluntatem  possiderem , 
post  mortem  autem  meam  cum  tota  aedificatione  et  tota  melioratione ,  scilicet  cum 
bobus  et  ceteris  animalibus  et  pecoribus  necnon  etiam  cum  totis  frugibus  rediret  ad 
monachos  et  ad  ecclesiam.  Quœ  conventio  ut  rata  et  firmior  haberetur,  fdio  meo 

>5  Francorum  régi  Philippe'''  firmandam  et  corroborandam  obtulimus,  qui  propria 
manu  istam  cartam  firmari  et  sigillo  suo  signari  et  imprimi  '"'  fecit  ^^.  Huic  convention! 
interfuerunt '^'  F. ,  Silvanectensis  episcopus,  Balduinus  cancellarius ,  Rodulfus  régis 
siniscalus,  Baldricus  conistabulus,  Ingenulfus  buticuiarius ,  Âmah'icus  reginae  sinis- 
calus,  Oscelinus  marescalus  et  ceteri  quamplurimi  clerici  et  laîci  +'■■'. 

'"'  Nous  suivons  l'orthographe  de  B ,  sauf  indication  contraire.  —  C")  ego  omis  par  D.  —  (')  Focia- 
censis  B ,  Foss.  D.  —  ('')  Phi.  D.  —  <")  inprimi  C.  —  W  fecit  qui  huic  CD.  —  fe)  Avec  interfuerunt 
s'arrêtent  CD.  —  C')  B  :  «  Au  bas  de  ce  titre  pend  un  sceau  de  cire  jaune  sui-  double  queue  de 
parchemin  tel  qu'il  est  ci-dessous  figuré,  sans  contreseau.  »  Le  dessin  représente  le  sceau  du  roi 
Philippe,  du  premier  type.  On  lit  en  outre,  dans  Mabillon ,  De  re  diplomatica ,  p.  i4o  :  «  Nullum 
(sigillum)  vidimus  pensile  ante  Ludovicum  VI  praeter  diploma  AnnîE  seu  Agnetis  Francorum 
reginse,  Henrici  I  relictae,  quae  litteris  inter  se  et  abbatem  Fossatensem  de  Unello  [sic)  transactis 
sigiUum  Philippi  fdii  sui  cum  lemnisco  membraneo  appendi  curavit ,  ut  probat  autographum  quod 
modo  est  pênes  eruditum  Petrum  Franciscum  Chidletium  Societatis  Jesu.  »  (Cf.  Nouveau  traité  de 
diplomatique,  t.  IV,  p.  126  et  p.  4oo.)  Mabillon  cite  encore  ce  diplôme,  p.  166  :  «In  diplomate 
Agnetis  reginae  pro  cœnobio  Fossatensi,  idem  Philippus  filius  ejus,  omisso  monogrammate ,  nudum 
cracis  signum  adhibviit  cum  regio  sigillo.  » 
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XXXYII 

1067,  après  le  7  aoùt-1068,  avant  le  à  août  '".  —  Orléans. 

Philippe  1"  termine  par  voie  d'accord  un  procès  entre  l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire , 
d'une  part,  et  son  chevalier  Hervé,  d'autre  part,  à  l'occasion  d'un  bénéfice  que  ledit  che- 
valier tenait  de  l'abbé  de  Saint-Benoit. 


A.  Original  perdu. 

B.  Copie  duxviii'  s.,  dans  le  Cartulaire  1  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  p.  iSy,    Archives  départe- 

mentales du  Loiret,  d'après  un  ancien  cartulaire.  —  C.  Copie  de  l'an  1672,  dans  le  Gartu- 
■         laire  2  de  Saint-Benoît-sni--Lqire ,  fol.  298  v°,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après 

un   ancien  cartulaire.  —  D.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatus  ckronologici  sivc  u> 
collectanea  ad  historiam  unîvcrsalein  moiiastcrii  S.  Benedicti  Floriacensis  ,ms.  de  la  Bibliothèque 
Jany,   à   Orléans,   p.   896,    d'après  le  même   ancien  cartulaire  que  C,  au  fol.  67  v°.  — 
E.  Copie  partielle  de  l'an  1683,  dans  Dom  Estiennot,  Antiquitates  in  diœcesi  Aurelianemi 
Benedictinœ ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12739,  p.  358. 

F.   Copie  partielle  du  win"  s.,    dans    lès  notes  de  Dom   Poirier,  Bibliothèque  nationale,  ms.   i5 
fr.2o838,  fol.  321,  d'après  B. 

a.  Prou,  Les  coutumes  de  Lorris,  p.  1^2,  d'après  E.  —  b.  Du  même.  Les  diplômes  de  Philippe  I" 
pour  l'abhaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire ,  dans  Mélanges  Julien  Havet,  p.  173,  d'après  BCE, — 
Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Sainl-Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  p.  198,  n°  r.xxvi 
(sous  la  date  de  1066),  d'après  BCDEi  20 

,     Ego  '"'  Phiiippus ,  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notum  esse  volumus  omnibus  sancta' 
Dei  ecclesiae  fidelibus  quod  adierunt  nostram  prEesentiam  ''''  abbas  monasterii  sancti 

'"'  Nous  suivons  l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire.  ■ —  C")  prfesenliam  nostram  E.  — 


'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1066,  la 
huitième  année  du  règne.  En  prenant  pour 
point  de  départ  des  années  du  règne ,  le  23  mai 
1059,  la  huitième  année  s'étend  du  33  mai 
1066  au  22  mai  1067.  Mais  le  millésime  est 
certainement  erroné;  car  au  nombre  des  té- 
moins figure  Rainier,  évêque  d'Orléans,  suc- 
cesseur d'Hadericus;  or,  ce  dernier  souscrit 
encore ,  comme  évêque  d'Orléans ,  à  une  charte 
donnée  à  Chaumont  le  7  août  1067  (voir  plus 
haut,  n°  XXXIV).  ÎNotre  diplôme  n'a  pu  être 
expédié  que  postérieurement  à  cette  date.  Nous 


pouvons  donc  retenir  le  second  élément  chro- 
nologique ,  à  savoir  la  huitième  année  du  règne, 
qui,  comptée  suivant  le  mode  le  plus  ordinaire, 
s'étend  du  4  août  1067  au  3  août  1068.  Mais, 
comme ,  d'autre  part ,  en  1068,  le  1 5  juin  et  le 
!"■  août,  Philippe  I"  était  à  Senlis  (n"  XXXIX 
et  XL  )  il  est  probable  que  cette  charte ,  comme 
la  suivante,  a  été  donnée  avant  le  mois  de 
juin  1068;  il  est  vraisemblable  que  Philippe  1°' 
se  rendit  à  Orléans  à  son  retour  du  siège  de 
Chaumont. 
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Benedicti ,  nomine  Hugo  '"',  et  cœteri  fratres ,  querimoniam  facientes  de  quodam 
milite  nostro,  nomine  Herveo^""',  qui  terras  iHorum  deprœdando  maie  vastabat,  eo 
quod  calumpniabatur '"' se  debere  habere  quoddam  beneficium  ex  abbate,  quod  di- 
cebat  sibi  competere  haereditario  jure  ^^\  Nos  autem  '"'  eorum  clamoribus  et  queri- 

5  nioniis  permoti  ^'\  ut  pote  qui  nolebamus  locum ,  quem  praedecessores  nostri  Fran- 
corum  reges  multo  studio  defensaverant  ("',  temporibus  nostris''''  atteri,  decrevimus 
ut  judicio  nostro  et  optimatum  nostrorum  causa  definiretur  ;  de  qua  re  multis  verbis 
uitro  citroque  habitis,  visum  est  nobis  faciiius  esse  et  melius  ut  res  concordia  quam 
judicio  determinaretur;  et  quoniam  magnitudo  malefactorum  etpraedarum  sumraam 

10  trecentarum  iibi'arum  excedebat,  quod  ab  ipso  Herveo  W  exsolvi  non  poterat, 
suasione  nostra  inter  utrosque  facta  est  hœc  concordia  ut  ex  bis  'J'  qute  jure  baeredi- 
tario  repetebat ,  partem  prorsus  et  perpetualiter  sine  calumpnia  ''''  dimitteret ,  partem 
in  vita  et  sine  ullo  hœrede'''  sibi  retineret.  Hœc  autem  sunt  quœ  sibi  in  vita  sua  con- 
cessa  sunt  :  terra  de  Mileraio '""V ita  sicUt  quidam ("'  homo  sancti  Benedicti,  nomine 

i5  Andréas'"',  tenuerat,  et  vineae  de  Campo  Verminoso,  qUas  supradictus  Andréas  *p' 
tenuit,  et  mansio  ipsius  Andreae''''  quœ  est  in  villa  sancti  Benedicti.  Sunt  vero  aliae 
vineae  quas  tenent  homines  sancti  Benedicti  de  quibus  talis  conventio  fieri  placuit 
ut  bi  qui  eas  tenuerint  dono  ejus  teneant  ita  ut  neque  hominationem  <"'  neque  fideli- 
tatem  sibi  faciant ,  et ,  ipsis  possessoribus  mortuis ,  hseredes  eorum  simili  modo  sine 

20  emptione  dono  ipsius  babeant,  baeredibus  vero  mortuis,  ipsœ  vineae  redeant  in  do- 
minium  sancti  Benedicti;  ex  supradictis  quoque  virieis  nullus  omnino  redditus  ad 
eum  pertineat  neque  census  neque  décima  neque  captura  neque  justitia  '''  aliqua , 
excepto  quod  qui  eas  tenuerint,  sicut'*'  supradiximus,  dono  ipsius  teneant,  mortuo 
demum  Herveo  '"',  quicquid  '*'  sibi  esse  concessum  '''  supradiximus ,  sine  ullo  hœrede 

2  5  in  jus  et  dominium  sancti  Benedicti  revertatur.  Ut  vero  haec  conventio  nostris  futu- 
risque  temporibus  stabilis  et  inconvulsa 'î''  permaneat,  manu  propria  subterfirmavi- 
mus  et  impressione  sigilli  nostri  insigniri  fecimus.  Verum  ubi  ad  hoc  perventum  est 
ut  munificentia  autoritatis  '"'  nostrae  sigillo  nostro  scriptum  istud  corroboraretur,  pre- 
catus  est  nos  Herveus  '°',  qui  ibidem  pracsens  aderat ,  ut  obtineremus  ab  abbate  et 

3o  cœteris  fratribus  quatenus  et  culpa  malefactorum  quœ,  sicut  supradiximus,  emen- 

(')  Hugo  nomine  CDE.  —  C")  Hervaeo  E.  —  (•■)  calumniabatur  BE.  —  (■')  ex  jure  hœreditario  E.  — 
'")  autem  omis  par  C.  —  O  praemoti  B.  —  (s)  deffensaverant  E.  —  ('')  nostris  temporibus  CDE.  — 
')  Hervaeo  jE.  —  (J)  ils  D.  —  C^)  calumnia  BC. —  W  ha^rede  ullo  E.  —  ('")  Milereio  D.  Avec  Mile- 
raio  s'arrête  E  pour  reprendre  à  Actam. —  W  quondam  C. —  W  Andra»as  B,  Andréas  nomine  C. — 
'p'  AndriÉas  B.  —  (1)  Andraeae  B.  —  i'")  hominacionem  C.  —  (")  justicia  C.  ■ —  (')  ut  B.  — 
1°)  Hervaeo  B.  —  W  quidquid  D.  —  I')  concessum  esse  C.  —  (>)  inconcussa  C.  —  (''  authoritatis  D. 
—  {»)  Hervaeus  B. 
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dare  non  poterat,  sibi  condonaretur,  et  ut  in  orationibus  et  eleemosinis  fratrum 
admitteretur,  quod  et  factum  est.  Annuit  igitur'*'  Herveus'""'  et  concessit  supradictam 
conventionem  propter  salutem  et  remedium  animas  suae  et  patris  sui  et  parentum 
suorum ,  volentibus  et  consentientibus  abbate  et  monachis  ante  priesentiam  nostram  '°' 
et  procerum  nostrorum.ActumAureiianis'"' publiée,  anno  ab  incarnatione  Domini'^' 
.M.LXVI. '"^'j  régnante  Philippe  Francorum'"'  rege  anno  octavo '*"'. 

SignumW  Philippi  + 'J'  gloriosi  régis  Francorum.  -S". ''''  Gausfridi '"',  Parisiensis 
episcopi.  "S*.  Rainerii '"',  episcopi  Aurelianensis.  -S*.  Evrardi  miiitis.  -S*.  Hugonis, 
fratris  ejus,  de  Puteiolo.  -S*.  Hugonis  de  Claromonte.  -S*.  Uodulphi'"'  dapiferi.  -S*.  Bal- 
drici  constabularii.  -S*.  Ingenulfi  pinceruce '"',  fratris  ejus.  -S*.  Frederici.  -S*.  Amalrici. 
•S*.  Tescelini 'p'.  -S*.  Droconis'i'.  ■&.  Yvonis'''  cubicularii. 


XXXVHI 

io68,  avant  le  4  août'''.  —  Orléans. 

Philippe  I",  à  la  prière  des  chanoines  de  Saint-Liphard  de  Meancj -sur-Loire ,  renonce 
à  la  voirie  sur  la  terre  d'Oinville,  se  réservant  une  redevance  annuelle  de  quarante  beliers'-'^K   i5 
à  charge  pour  les  chanoines  de  célébrer  son  anniversaire. 

A.  Original  perdu. 

D.  Copie  du  xvin°  s.,  dans  le  Cartnlaire  de  Saint- Lipliard,  pièce  n°  5i,  Archives  départemen- 
tales du  Loiret ,  d'après  l'ancien  cartulaire  de  Saint-Liphard.  —  C.  Copie  du  xvii*  s. ,  dans 
Dom  Estiennot,  Fragmentoram  historiée  tomus  XVI,  Bibliothèque    de  l'Arsenal,  tns.  1008,     20 

'")  ergo  C.  —  C")  Hervaeus  B.  —  W  nostram  presentiam  CD.  —  (■')  Aureliis  CD.  —  W  mundî 
B. —  (H  1066  B,  millesimo  sexagesimo  sexto  CD. —  fe)  Francorum  omis  par  E.  —  C')  .viii.  E.  — 
(0  SE.- —  (J)  La  croixomise  par  B.  —  C")  Le  mot  Signum  écrit  en  toutes  lettres  devant  le  nom 
de  chaque  témoin  par  B ,  exprimé  par  S  dans  C  et  par  ■&  dans  DE.  —  C)  Gaufridi  BC,  Gaufredi 
D.  —  (")  Raynerii  E.  —  (")  Rodulfi  BD.  —  W  pincerius  C,  omis  par  D,  primicerii  E.  —  (PÎ  Esce- 
lini  B,  Hescelini  CD.  ^  W  Draconis  D. —  W  Ivonis  CD. 

'''  Cette    charte    est   datée    de   l'an    1 068  l'âge  de  la  lune  au  jour  où  fut  donné  le  di- 

et  de  la  huitième  année  du  règne,  deux  élé-  plôme,  cette  indication  est  sans  utilité  en  l'ab- 

ments  qui  concordent  ;  mais  le  chiffre  de  l'in-  sence  de  la  mention  du  mois, 
diction  est  faux  :  l'année  1 068  a  pour  indic-  '^'  Louis  VI ,  en  confirmant  l'abandon  de  la 

tion  6,  et  non  5.  En  outre ,  nous  ne  savons  ce  voirie ,  en  1 1 1 3,  renonça  à  la  redevance  de  qua- 

qne  signifie  «luna  prima»,  car,  s'il  s'agit  de  rante  béliers.  Cf.  Luchaire,  Louis  VI,  n°  162. 
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p.  239,  d'après  le  même  cartulaire  que  B.  —  D.  Copie  de  novembre  1713,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  Baluze,  vol.  78,  loi.  17/1,  d'après  le  même  cartulaire  que  B  et  C  au 
fol.  4o  v'. 

Ego'"'  Philippus,  gratia  Dei''''  Francorum  rex.  Notum  facio  cunctis  christiane  re- 

5    ligionis  cultoribus  tam  futuris  quam  presentibus,  quod  canonici  sancti  Liphardi''' 

serenitatis  mee  majestatem  adierunt  ''"'  deprecantes  ut  vicaturam  quam  habebam  in 

terra  sancti  Liphardi  nominata  Audoeni  '"'villa  remitterem  ^'\  mei  patris  propter  ani- 

mam  parentumque  meorum  memoriani  anniversariique  mei  post  obitum  annuam 

orationein '^'  continuamque  memorationem''''.  Quorum  deprecationibus  humiliimis ''' 

10  condescendens  talem  concessi  libertatem  ut  neque  meus  prepositus  neque  meus  vi- 

carius  neque  meus  minister  alius  faceret'J'  in  eam  aliquam  invasionem,  excepte 

quod  de  manu  sancti  Liphardi  canonicorum  unoquoque  anno  .XL.''''  arietes'''habeam 

in  Pentecoste.   Hoc  autem  factum  est'™'*Aurelianis,  anno  ab  incarnatione  Domini 

.M.LX.VIII.  et  régis  Philippi  regnantis  .VIII.  '"',  indictione  .V.  lunaque  prima  '"'.  Hanc 

i5  vero  conventionem  et  ut  ita  dicamus  firmitatem,  omni  palatio  vidente,  ego  Petrus 

cancellarius  manu  propria  scripsi  et  rex  Philippus  sui  caracteris  'p'  impressione  corro- 

borari  precepit  suisque  fidelibus ,  nominum  suorum  notis  impositis'^',  corroborandum 

obtulit. 


XXXIX 

1068,  I  5  juin.  —  Senlis. 

Philippe  I" ,  à  la  prière  d'Eudes,  évêque,  el  des  chanoines  de  l'église  de  Sentis,  con- 
firme toutes  les  donations  faites  à  ladite  église  par  le  roi  Henri ,  son  père,  par  Frolland 
et  Eudes,  évêques  de  Senlis,  et  par  Gautier,  archidiacre. 

A.  Original  perdu'''. 

!°)  Nous  suivons  l'orthographe  de  B ,  sauf  indication  contraire.  —  Ego  omis  par  C.  —  C')  Dei 
gracia  B.  —  (')  Lyphardi  C.  —  ('')  adierunt  omis  par  D.  —  (')   Audoen  D.  —  O  remisissem  CD. 

—  (s)  oracionem  B.  —  ''^)  memoracionem  jB.  —  (')   humillime  CD.  —  (J)   fecisset  CD.  —  I'')  qua- 
dragintaD.  —  W  arietum  B.  —  (■"'  apud  B.  —  !")  anno  .vin.  C.  —  W  1°  C.  —  (p)  characteris  C. 

—  In)  Avec  le  mol  impositis  s'arrêtent  B  et  D. 

'''  Toutes  les  copies  du  xviii"  siècle  indi-  cote  4.4,  art.  1".  —  D'après  Afforty  (vol.  i3, 
quent  l'original  comme  existant  alors  dans  les  p.  372),  il  y  avait  aux  archives  de  l'évêche  de 
archives  de  l'église  de  Senlis ,  titres  généraux ,         Senlis    «  une    copie   ancienne  et  peut-être  du 
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£>'.  Copie  du  xviii"  s.,  coUationnée  par  AfForty,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau, 
vol.  39,  fol.  168,  d'après  A,  avec  référence  au  Cartulaire  de  l'église  de  Senlis,  p.  18.  — 
C.  Copie  du  xviir  s. ,  Bibliothèque  de  Senlis ,  Collection  Afforty,  vol.  1 3 ,  p.  269 ,  d'après  A . 
—  D.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  1,  p.  17,  le  texte 
d'après  le  Cartulaire,  p.  18,  les  souscriptions  seules  d'après  A.  —  E.  Copie  du  xyiiT  s.  ,  Bi-  5 
bliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  ao6,  et  les  souscriptions  au 
fol.  308  (£'),  de  la  main  de  Dom  Grenier,  d'après  A.  '  , 

a.   Gnllia chrUtiana ,  t.  X,  instrumenta,  col.  2o5. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II, p.  110. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum  10 
rex.  Notum   fieri   volo  universis  fidei  catholice  cultoribus  tani  presentibus  quam 
futuris  quia  adierunt  presentiam  nostram  Odo ,  Silvanectensis  episcopus ,  omhisque 
sancte  Marie  congregatio ,  implorantes  clementiam  nostram  quatinus  ecclesie  sancte 
Dei  genitricis  Marie  preceptum  manus  nostra  firniaret  de  donis  que  fecerat  eis  Hen- 
ricus  rex,  pater  meus,  Froilandusque ,  pastor  eorùm  venerandus,  necnon  et  Odo  i5 
presentialiter  vivens  episcopus ,  simiiiter  Walterus ,  ejusdem  ecclesie  archidiaconus  ; 
quorum  petitionem  dignam  inteliigens,  precibus  eorum  assensum  non  denegavi, 
sed,  pro  anime  patris  mei  refrigerio,  preceptum   quod   poscebant  manus  nostra 
firmavit  ac  primatum  meorum  manibus  illud  insigniri  precepi.  Que  vero  sint  ipsa 
dona  seriatim  subscripta  sunt  :  omnes  consuetudines  terrarum  sancte  Marie  beatique  20 
Reguli  ecciesiis  necnon  et  dominio  pontificis  adjacentium  extra  munitiones  hujus 
civitatis  sitarum  pater  meus  eis  concessit,  et  inde  coronam  matris  sue  Constantie 
cum  monilibus  accepit.  Frollandus   itaque  presul  preposituram  rerum  canonica- 
lium'"',  quam  ab  antecessoribus  suis   ecclesie  fuisse  traditam  fratres  reclamabant, 
eis  dimisit  et  concessit ,  et  justitias  quas  ex  atriis  canonicorum  habebat  et  commessa-  2  5 
siones'''',  quas  in  villulis  fratrum    itineris    occasione  faciebat,    dimisit.  Odo,  vero 
FroUandi  successor,  res  fratrum  angustissimas  augmentare  simiiiter  decrevit  et  altare 
quod  est  in  Tremillii  villa  fratribus  concessit.  Walterus  quoque  archidiaconus  unam 
pi'ebendam ,  que  sui  juris  erat ,  et  a  FroUando  pontifice  sic  ei  data  fuerat ,  ut  cui- 
cumque  veliet  eam  post  mortem  suam  relinquere  posset ,  cum  domo  sua  fratribus  3o 
reliquit.  Hec  omnia  et  firmitates  omnium  domorum  sancte  Marie  canonicorum  ut 

(')  canonialium  E.  —  C')  comessationes  C ,  commessationes  D. 

tems  même  de  l'expédition  des  lettres  patentes         tion  que  la  figure  de  celle  du  Boy  ni  marque 
du  roy  Philippes  premier.  .  .  comme  cy-dessus         d'aucun  sceau  ». 
(p.  36g),  excepte  qu'il  n'y  a  aucune  souscrip- 
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tune  temporis  fratres  eorumque  successores  sine  uUa  inquietatione  possiderent ,  ego 
Phiiippus ,  gratia  Dei  Francorum  rex ,  preceptum  hoc  regia  dignitate  firmavi  meaque 
imagine'"'  sigiHare  precepi  et  propria  manu  signavi.  Hoc''"'  actum  est  féliciter  in  aula 
regia  Sihanectis''',  quadam  die  dominica  festivitate  sanctorum  martirum'*''  Viti  et 
5  Modesti,  anno  incarnati  Verbi  millésime  sexagesimo  .VIII. '"'  regnique  Philippi  régis 
octavo''^.  Si  quis  hoc  preceptum  <^'  violaverit,  mille  soiidos  denariorum  régie  potestati 
persoivat. 

[Monogramma  régis.)  [Locas  sigilli^*'\) 

<+  -S*.  Pétri.  +>(')  ("  <SiG|Nt]M  +  -S*.  Manasses 

,0  Theojbaldi.  >'J"*'       Remorum  archiepiscopi. 

*.  +Gaufridi  *.+Alardi 

Parisiacensis  episcopi.  Suessionis''"'  episcopi. 

+  C'  -S*.  Fulconis  episcopi  '"■'.      -S*  +  Rotgeri'"' 

Catalaunensis  episcopi. 
i5  <+-S'.ClarenbaldiW  episcopi. >(='     +-&•.  Rabodi'P'  +-8*.  Walteri 

Noviomensis  episcopi.      Meldensis  episcopi. 

1")  ymagine  D.  —  (•*)  Hoc  autem  D.  —  W  Sylvanectis  D.  —  ('')  martyrum  D.  —  (")  1 068°  D. 
—  M  .VIII.  C,  8°  D.  —  fe)  praeceptum  hoc  D.  —  ('')  «  Le  scel  était  plaqué  sur  le  parchemin 
fendu  en  croix.  »  B.  —  (')  Un  certain  nombre  de  souscriptions  étaient,  au  témoignage  de  B  et  C,  d'une 
autre  écriture  et  d'une  autre  encre  que  les  souscriptions  disposées  en  colonnes  tracées  de  la  même  main 
que  le  texte;  les  unes,  à  savoir  celles  de  Manasses ,  archevêque  de  Reims,  de  Geoffroy,  évêque  de  Paris, 
d'Alard,  évéqae  de  Soissons,  de  Roger,  évêque  de  Chalons ,  de  Rahod,  évêque  de  Noyon,  de  Gautier, 
évêque  de  Meaux,  de  Gai,  évêque  de  Beauvais ,  du  comte  Thibaud,  du  comte  Raoul,  étant  celles  de 
personnages  contemporains,  ont  pu  être  apposées  immédiatement  après  rétablissement  du  diplôme  et  quand 
il  fut  présenté  à  la  souscription  du  roi  et  de  sa  cour;  tes  autres,  à  savoir  les  souscriptions  des  évêques 
de  Senlis ,  successeurs  de  l'évêque  Eudes,  que  nous  imprimons  entre  crochets  O,  sont  des  additions 
postérieures  apposées  par  lesdits  évêques  à  la  signature  de  qui  le  diplôme  fut  présenté  au  fur  et  à  mesure 
de  leur  succession  sur  le  siège  épiscopal  de  Senlis.  —  U)  Teoljaldi  C.  —  C*)  Suessionensis  BE.  — 
1')  La  croix  rejetée  après  -S*  par  E.  —  (")  Nous  ne  savons  pas  de  quelle  église  ce  Foulque  était  évêque. 
Nous  ne  connaissons  pas  d' évêque  français  de  ce  nom  à  la  date  de  1068.  Nous  ne  saurions  donc  dire  si 
cette  souscription ,  qui  était,  comme  celles  des  personnages  indiqués  plus  haut  à  la  note  (g),  d'une  autre 
main  que  les  souscriptions  disposées  en  colonnes,  a  été  apposée  en  1068  ou  postérieurement. —  (")  Rogerii 
BE.  —  W  Clerenbaldi  B,  Clarembaldi  EE'.  —  &')  Radbodi  E'. 

'''  Pierre,    évêque    de    Senlis,   de    ii3/i   à  '''   Clairembaud  paraît  comme    évêque    de 

ii5i  (Gallia  christiana,  t. \,  col.  iSgS).  Senlis  en   iii5   et  meurt  en   ii33   ou    ii34 

'*'  Thibaud,  évêque  de  Senlis,  de  1  i5i  jus-         [Gallia  christiana,  t.  X,  col.  1398). 
qu'en  11 54  ou  11 55  [Gallia  christiana,  t.  X, 
col.  1/100). 
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+  ■S'.  Hugonis,  fratris  régis. 

<+  -St.  Ivonis ,  episcopi  <'S'.  +  Ursionis , 

ejusdem  ci\itatis.  >  *^'    ipsius  civitatis  episcopi. 
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+  '8'.  Widonis, 
Belvacensis  episcopi. 


'J"  col) 


+  S".   Odonis,  ipsius  civitatis  episcopi. 
<'S'.  +  Ingeiardi,  ipsius  civitatis  epis- 


copi. 


.(3) 


-S*.  Eustachii  capellani. 

«S*.  Gaufredi'"'  capellani. 

•S*.  Hugonis  decani. 

"St.  Ulberti''''  arcliidiaconi. 

•S*.  Warneri'"'  prepositi. 

•S*.  Widonis  precentoris. 

■S".  Wigeri''''  lévite. 

•S*.  Reinauldi'"'  lévite. 

-».  RadulfiC^levite. 

•S*.  Teudonis  lévite. 

-St.  Hugonis  subdiaconi. 

•S*.  Walteri  subdiaconi. 

[3'  col) 

S".  Willermi'''',  comitis 

Nivernensis. 

■S".  Rainauldi''',  fdii  ejus. 


(2-  coi) 

•S*.  Berengerii'"'  sacerdotis. 
■S".   Girai^di''''  sacerdotis. 
•S*.   Wiscelini'"'  capellani. 
•S".  Waiantii  sacerdotis. 
•S*.   Theobauldi'J'  comitis. 
•S*.  Radulfi  comitis. 
<*S".  +  Almarici  episcopi.  5 
<-S'.  +  .- 

<+  Henrici  episcopi.  >'^' 
<+  Gaufridi  episcopi. >'^' 


,(4) 


(i"  col) 

•S:   Hugonis,  filii  Rainboldi'""'. 
-S*.   Balduini,  fratris  Waleranni. 
-S-.   Radulfi  de  Puteo. 


(')  Gaufridi  B.  —  P')  Ulberteri  surchargé  B,  Ubberti  B,  Usberti  E' .  —  t')  Warnerii  B.  — 
[à]  Wigerii  B.  —  (<■)  Reimauldi  B,  Rainauldi  C,  RainoMi  D,  omis  par  E'.  —  (f)  Rodulfi  D.  — 
(8)  Beringerii  B ,  Berengeris  CDE' .  —  (M  Gerardi  DEE' .  —  W  Wicelini  EE' .  —  (J)  Theaubaudi  BE , 
Teobauldis  CD,  Theobauldis  E' .  Corrigez  Theobauldi.  —  t4  Wilelmi  C.  Willelmi  DE',  Villermi £. 
—  (1)  Rainaudi  B.  —  (■»)  Raimboldi  EE'. 


'"'  Ive  parait  comme  évêque  de  Sentis  en 
1078  [Gallia  chrisliana ,  t.  X,  col.  i3q3). 

'"'  Ursion  parait  comme  évêque  de  Seniis 
en  1082,  meurt  en  iogS  [Gallia  christiana , 
t.  X,  col.  iSgA). 

'''  Engelard  parait  comme  évêque  de  Seniis 
en  1075  et  1076  {Gallia  christiana,  t.  X, 
col.  iSgS). 


CHARTES  ET  DIPLOMES.   1. 


'''  Amauri  parait  comme  évêque  de  Seniis 
en  11 56,  meurt  en  1167  [Gallia  christiana, 
t.  X,  col.  i/ioi  ). 

'''  Henri,  évêque  de  Seniis  de  1 168  à  1 185 
(  Gallia  christiana,  t.  X,  col.  i4o3). 

''■'  Geofiroy,  évêque  de  Seniis  de  11 85  à 
I2i3  [Gallia  christiana,  t.  X,  col.  i4o5). 
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•S*.  Waleranni'"'  camerarii. 

■».  RadulfiC')  dapiferi. 

•S*.  Ingenulfl  buticuiarii. 

•S*.  Baidrici,  régis  stabuiarii. 

5    "S*.  Friderici  militis. 

■8'.  Almarici'''  militis. 

•S*.  Ade  pincerne. 

■S".  Odonis  panetarii. 

•S*.  Rotberti'''' vicedomni''^'. 

10  •S'.  Gaufredi  militis. 

•S*.  Guarneri''^',  fdii  ejus. 

•S*.  Hemici'°',  fratris  ejus. 


•S*.  Rainoldi ,  fratris  Waleranni. 

•S*.  Widonis,  fdii  Waiteri  militis. 

•S*.  Widonis  mariscalli. 

•S".  Drogonis  mariscalli. 

*Sl  Oscelini''"'  mariscalli. 

•S".  Odonis  prepositi. 

•S*.  Herberti  monetarii. 

•S*.  Gaufridi  militis'"'. 

•S*.  Ingelranni''"',  pedagogi  régis. 

■S".  Herberti,  fratris  ejus. 


Ego  Petrus  cancellarius  relegendo  subscripsi. 


XL 

,5  1068,  1"  <ioût.  —  Senlis. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  l'abbé  de  Saint-Denis  et  à  la  suite  d'an  procès  qai  s'était 
élevé  entre  le  monastère  de  Saint-Denis  et  l'évêqae  de  Paris,  coiiflrme  les  privilèges  con- 
cédés audit  monastère  par  les  rois  de  France,  Vévêque  Landri  et  les  souverains  pontifes. 

A.  Original.  Parchemin  avec  fragment  de  sceau.  Hauteur,  8o3  mm.;  largeur,  Sgo  mm.  Archives 
20  nationales,  R  20,  n°  à  bis^^K  —  A'.  Autre  expédition  originale,  de  la  même  main.  Parche- 

min scellé.  Hauteur,  8i5  mm.;  largeur,  598  mm.  Archives  nationales,  K  20,  n°  4.'"'. 

i")  Walleranni  B.  —  (••)  Rodulfi  E'.  —  i')  Amalrici  D.  —  (■')  Robert!  B.  —  i")  vicedomi  B, 
vicedomini  CDEE'.  Corr.  vicedomni.  —  W  Garnerii  liE,  Garneri  E'. —  (s)  Herivel  C.  —  ('')  Oscel- 
lini  EE'. —  (')  -S".  Gaufridi  militis  omis  par  CDE'.  —  (J)  Ingellranni  BD ,  Ingelgranni  C,  Ingel- 
rtimni  EE'.  Corrigez  Ingelranni. 


'''  Au  dos ,  d'une  écriture  du  xi°  s. ,  en  lettres 
capitales  et  onciales  :  «  Privilegium  Phylippi 
régis»;  d'une  écriture  minuscule  du  xit"  s.  : 
«  Privilegium  Philippi  régis ,  de  eodem  »  ;  d'une 
écriture  du  xiii°  s.  :  «WX!!!"»;  d'une  écriture 
du  xiv°  s.  :  «  De  primo  scrinio  sancti  Dyonisii  »  ; 
d'une  écriture  du  xv°  s.  :  «  .T.  xxm°  ». 

<■'  Au  dos ,  d'une  écriture  du  xi°  s. ,  en  lettres 
capitales  et  onciales  :  «  Phylippi  régis  »  ;  d'une 


écriture  minuscule  du  xil°  s.  :  «  Preceptum 
Philippi  régis  quod  nulia  ecclesiastica  Parisi- 
ensis  persona  possit  infringere  jus  ecclesie  »  ; 
d'une  écriture  du  xiii°  s.  :  «  xxilll  »  ;  d'une  écri- 
ture du  xiv"  s.  :  «  De  primo  scrinio  sancti  Dyo- 
nisii. Legi»;  d'une  écriture  du  xv"  s.  :  «A.  3. 
P.  Duplex  »  ;  d'une  autre  écriture  du  xv°  s.  : 

«  I.  CVIII.  11. 
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B.  Copie  de  la  fin  du  xi°  s. ,  dans  un  cartulaire  de  Saint-Denis ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat. 
nouv.  acq.  3  2  6,  fol.  70.  —  C.  Copie  duxiii°s.  ,dans  le  Livre  des  pnDiVèjfe^^  Archives  nationales, 
LL  1 156,  fol.  54  v°,  sous  la  rubrique  :  « Immunitas  Philippi  régis»,  et  fol.  78  v°,  les  pre- 
mières lignes  seulement,  sous  la  nibrique:  «  Preceptum  Philippi  régis  de  immunitate  ecclesie 
beati  Dyonisii ».  —  D.  Copies  du  xin°  s.,  dans  le  Cartalaire  blanc  de  Saint-Denis,  Archives  5 
nationales,  LL  1167,  p.  27,  ch.  xxiiii,  sous  la  ruljrique  :  «  Preceptum  Philippi  régis  quod 
nulla  Parisiensis  persona  possit  infringere  jus  ecclesie»,  et  même  Cartulaire,  p.  Ai, 
ch.  XXXIII,  sous  la  rubrique  :  «  Privilegium  Philippi  régis  ».  —  E.  Copie  de  l'an  1292  ,  dans 
un  vidimus  donné  sous  le  sceau  de  la  prévôté  de  Paris  par  Guillaume  de  Hangest ,  garde  du 
sceau  de  ladite  prévôté,  le  8  mai  1292,  Archives  nationales,  K  20,  n°  i  ter.  10 

F.  Copie  du  xl^'  s.,  dans  un  Cartulaire  de  Saint-Denis,  dit  Cartulaire  de  Thon,  Bibliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.  5/ii5,  p.  106,  sous  la  même  ruJjrique  qu'en  D,  d'après  D.  —  G.  Copie  du 
xviii"  s..  Archives  nationales,  LL  1160,  p.  ii5,  d'après  F.  —  H.  Copie  du  xviii"  s.. 
Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  ï3,  p.  867,  d'après  D  et  F.  —  I.  Copie  du 
xvni"  s. ,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  17111,  p.  /u  ,  d'après  yl.  '5 
—  /.  Copie  du  xviii*  s. ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1 7 1 1 1 ,  p.  43,  d'après  E.  —  A'.  Copie 
partielle  du  xvii"  s. ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  55, 
fol.  367,  d'après  un  cartulaire.  —  L.  Copie  partielle,  de  l'an  1721,  dans  le  recueil  de 
Bouhier,  intitule  Cartidare  continens  prœcepta  antiqiia  regum.  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat. 
17709,  p.  118.  —  M.  Copies  du  XYii"  s.,  BLbliothècpie  nationale,  Collection  De  Camps,  20 
vol.  8,  fol.  162  ,  d'après  ft. 

a.  Labbe,  Eloges  historiques  des  rois  de  France  [Alliance  chronologique,  t.  11),  p.  i64.  — 
b.  Douillet,  Histoire  de  l'abbaye  de  Saint-Denys ,  p.  887,  d'après  A.  —  c.  Felibien,  Histoire 
de  l'abbaye  royale  de  Saint-Denys,  pièces  justificatives,  p.  lxxxvii,  n"  cxiv,  d'après  A.  — 
d.  Tardif,  Monuments  historiques ,  Cartons  des  rois,  p.  178,  n°  287,  d'après  A'.  26 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  110.  —  Musée  des  Archives  nationales,  p.  70, 
n°  1 08 ,  avec  fac-similé  du  monogramme ,  d'une  partie  de  la  souscription  royale  et  du  paraphe 
du  chancelier,  d'après  A'. 

Fac-similé  :  Mabillon,  De  re  diplomatie  a ,  p.  426,  pi.  XL,  fac-similé  des  deux  premières  et  de  la 

dernière  ligne,  de  la  souscription  royale  et  de  celle  du  chancelier,  du  sceau  et  de  la  date,  3o 
d'après  A't 

+  '°'In  nomme  sanctç  et  individuae  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Franco- 

rum  rex,  presentibus  et  îuturis  in  perpetuura.  Quoniam  universis  in  orbe  regibus, 

quibus  omnipotens  creator  humanam  rem  publicam  regendara  il"-'''^  distribuit,  pro- 

positum  constat  in  commune  justitiam  colère,  recta  judicare  populisque  subditis  35 

quibus  imperant  juste  consulere,  dignum  est  et  utile  ut  nos,  qnos  ad  regni  fastigium 

(")  La  croix  initiale  forme  l'amortissement  de  la  première  lettre  1 ,  dans  A'  seulement.  —  C')  Pour 
la  coupure  des  lignes  nous  suivons  A. 


116  PHILIPPE   t.  [1068] 

regum  P  rex  et  omnium  dominus  dignatus  est  attoHere,  ea  quae  sibi  sunt  placita 
debeamus  cogitare.  Quod  quidem  tune  aequitatis  assensu  nos  factum  ire  putamus  si 
leges  a  Deo  II"  mortalibus  inspiratas  et  antiquorum  regum  predecessorum  nostrorum 
constitutiones ,  décréta,  dispositiones  sed  et  episcoporum  et  apostolicorum  Roma- 
5  norum  pontificum  mandata  in-|P-violabiiiter  servemus  et  in  diebus  nostris  eadem 
auctoritatis  nostrae  vigore  roboi'emus.  Ministri  siquidem  regni  Dei  sumus  in  hoc 
ipsum  illi  servientes.  Quapropter  ||*^  noverit  presentium  futurorumque  universitas 
quod  fidelissimus  noster  Raynerius'°'  abba,  et  monachi  monasterii  ter  beati  dyonisii 
martyris,  peculiaris  patroni  nostri,  adierunt  V  serenitatem  nostram  humiliter  obse- 

10  crantes  ut,  sicut  antiqui  et  gloriosissimi  Francorum  reges  Dagobertus,  HIudoAaus, 
Theodericus,  Childericus,  Pippinus,  Karolus  magnus  ll^imperator,  Hludovicuspius, 
Karolus  calAoïs  et  reliqui  quique  usque  ad  nostra  tempora  idem  monasterium  jam 
predicti  sancti  decretorum  suorum  sanctionibus  contra  iniquorum  P  pervasionem 
muniverant  atque  episcoporum  et  apostolicorum  consensu  et  auctoritate  postuiatione 

i5  regia  plenissime  roborari  poposcerant,  ita  nos,  Dei  nostri  voluntatem  in  omnibus 
IP"  sequentes  et  illos  predecessores  nostros  in  hoc  fideliter  imitantes,  nostram  illi 
monasterio  adderemus,  immo  nostra  sanctione  illorum  roboraremus.  Et  quoniam 
in  diebus  nostris  inter  episcopum  |P'  clerumque  Parisiensem  et  abbatem  prefati 
monasterii   monachosque   orta  quaedam  contentio  fuerat,   episcopo   et  clero   sibi 

20  volentibus  in  supradicto  monasterio  sancti  Dyonisii,  contra  leges  atque  IP^  décréta 
supra  memorata,  quasdam  consuetudines  usurpare,  et  abbate  et  monachis  contra 
sese  defendentibus  regum  et  apostolicorum  supradictorum  prolata  auctoritate,  cujus 
Il  ^^  videlicet  contentionis  causa  coram  obtimatibus  regni  nostri  et  in  nostra  presentia 
sepe  ventilata,  sed,  quia  magis  ordinis  aecclesiastici  videbatur  esse  quam  popularis, 

25  nostra  permissione  in  l|^*  audientia  Romani  pontificis  Alexandri  perlata  et  fmita  erat, 
nos  demum  justitiae'''' faventes  diffinitç  causae'"'  consensus  nostri  vigorem  prestare- 
mus.  Igitur  fidelium  nostrorum  atque  ||^^  palatinorum  usi  consilio  et  hoc  prospi- 
cientes  ipsi  aecclesiae  et  habitantibus  in  ea  sive  pertinentibus  ad  eam  utile  fore  non 
solum  in  presenti  sed  et  in  futuro,  regum  seu  imperatorum  Dagoberti,  Hludo-P'^-vii, 

3o  Theoderici,  Childerici,  Pippini,  Karoli  magni,  Hludovici,  Karoli  calvi  et  reli- 
quorum  qui  fuerunt  an  te  nos ,  décréta  sed  et  sancti  Landerici ,  Parisiorum''''  quondam 
episcopi ,  pri\dlegium  et  II  '''  gallicanorum  episcoporum  seu  apostolicorum  Romanorum 
pontificum  privilégia ,  sancti  et  egregii  martyris  Dyonisii  monasterio  olim  indulta , 

(')  Raynerius  (Rayneriu'),  récrit  sur  un  passage  gratté,  maù  la  correction  paraît  être  peu  posté- 
rieure à  la  première  rédaction;  même  correction  dans  A',  où  les  deux  mots  noster  Rainerius  sont 
récrits.  Le  cartulaire ,  coté  ici  B ,  donne  noster  Viiaszo.  Les  cartalaires  cotés  ici  C  et  D ,  le  vidimus  E 
et  le  cartulaire  F  donnent  Hainerius.  —  W   justitie  A' .  —  (=)  cause  A' . —  ('')  Parisyoruni  A'. 
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per  hanc  preceptionis  nostrç  paginam  decernimus  in  perpetuum  conservan-||'^-da. 
F.t  ut  sine  ulia  perturbatione  vel  inquietudine  episcopi  Parisiensis'"'  clericorumve 
ejus  f'ratres  ibidem  oninipotenti  Deo  valeant  famulari  et  pro  nobis  ipsis  et  stabiiitate 
regni  nostri  attentius  de-|p®-precaiT,  omnino  générales  eoruni  accessus  ad  monaste- 
rium  prohibemus  fiei'i  et  commtines  stationes  ab  eisdem,  ne  inde  prava  consuetudo 
subrepat  aliquando,  in  eodem  sepefato  niona-||^''-sterio  cçlebrari,  qualiter,  sicutestin 
ejus  monasterii  priviiegiis  constitutum,  in  aevis  teniporibus  maneat  inviolatum.  Si 
quis  autem  contra  hanc  preceptionis  et  auctoritatis  H'^' nostrae  paginam  senserit, 
quicumque  ille  fuerit,  cujuscumque  nominis  et  honoris,  çtatise*'  et  potestatis,  gradus 
et  ordinis,  et  eam  vel  in  magno  vel  in  minime  infringere  voluerit ,  IP'^  et  id  quod  cupit 
non  efficiat  et  ad  aerarium  nostrae  domus  .XII."'"  '•"''  libras  ex  auro  purissimo  coactus 
addat  et  insuper  reus  majestatis  habeatur  et  ut  profanus  ab  omnibus,  nisi  satis  i^^  pro 
emendatione  fecerit,  computetur.  Ut  igitur  hoc  decretum  a  nobis  promulgatum 
pleniorem  obtineat  vigorem ,  nostra  manu  subter  apposito  signo  roboravimus  atque 
fidelibus  nostris  IP*  presentibus  roborandum  tradidimus  nostraeque''"'  imaginis  sigillo 
insuper  assignari  jussimus. 

[Monogramma.) 

11^^  Signum  Phylippi,  incliti  et  j-(°'  serenissimi  Francorum  régis. 

+  '''  [Signum  recognitionis.)      [Sigillam'''''.) 

+  W-''  Petrus,  regiae  dignitatis  cancellarius ,  relegit  et  sigillavit. 

P^  Data  kal.  augusti,  anno  octavo  régnante  Phylippo  glorioso  rege,  ab  incarna- 
tione  autem  Domini  millesimo  .LX.vm.  indictione  .vi.  Actum  Silnectis  palatio 
regio.  In  Dei  nomine  féliciter,  amen. 

(=)  Parisyensis  A'.  —  W  aetatis  A'.  —  (')  .xit.  A'.  —  ('')  uostreque  A'.  —  !"!  La  croix  qui,  dans 
A  et  A',  paraît  avoir  été  tracée  de  la  main  da  roi,  est  rejetée  par  A'  après  serenissimi.  —  (')  Cette 
petite  croix  et  celle  qui  est  au-dessoas  sont  tracées  au  lord  du  parchemin.  —  (î)  Fra(jnienl  du  sceau 
en  A,  mais  entier  en  A',  sauf  un  segment  du  bourrelet,  en  bas  et  à  gauche;  cire  brune;  diamètre, 
0  m.  089;  légende,  PHILIP  '  DÏ  GRÂ  ||  FRAiNCORV  REX.  Même  type  que  sur  le  sceau  plaqué  au 
diplôme  ci-dessus  n°  XIII.  Ce  sceau,  décrit  dans  Douêt  d'Arcq ,  Collection  de  sceaux  des  Archives  de 
l'Empire,  p.  270,  n°  33,  a  été  reproduit  dans  Caix  de  Saint-Ajmour,  Anne  de  Russie  [2'  édit.), 
p.  102. 
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XLI 

106g,  avant  le  t\  août.  —  Orléans. 

Philippe  1" ,  à  la  prière  de   Foalcjae,  comte   d'Anjou,    affranchit  Erf roi ,  serf  dudif. 
comte. 

5  A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii°  s. ,  dans  le  Codex  argenteus  de  Saint-Florent  de  Saumur,  Archives  départementales 

de  Maine-et-Loire,  fol.  5o,  sous  la  rubrique  :  «De  Herfredo  serve». 

C.  Copie  du  xviii°   s.,   Bibliothèque   nationale,   Collection   de   Touraine,  vol.  XIII',    fol.   3o4, 

d'après  B. 

10  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  Patris  scilicet,  Filii  e[t]  Spiritu[s] '"' 
Sancti.  Ego  Phiiippus  '"'',  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notum  fatio  cunctis  religionis 
xpistiane  cultofibus  tam  futuris  quam  et  preseiitibus  quod  Fulco,  AndegaAensium 
cornes ,  nostre  serenitatis  presentiam  adiit ,  obnoxie  deprecans  ut  cuidam  servo  suo , 
nomine  Erfredo ,  concederem  libertatem.  Cujus  supplicationibus  condescendens ,  pro 

i5  anima  patris  mei  parentumque  meorum  memoria ,  libei^tatem  quam  peciit  cornes  pro 
servo  suo  tribui  sic  ut  amodo  ei  pateant  vie  cpiadrati  orbis ,  nulla  calumpnia  subse- 
quentç.  Et  ut  bec  cartula  firma  maneret,  sigilli  mei  inpressione  corroboravi  meiscpie 
fidebbus  corroborandam  tribui.  Actum  siquidem  Aurelianis,  anno  ab  incarnatione 
Domini  .M.LXVIIII.  et  regni  W  régis  Philippi  ''''  .VIIII.  Ego  Petr-(Mo/iO(r/ram;nrt)-us 

20  cancellarius  sub[s]cripsi. 

XLII 

106g,  avant  le  4  août.  —  Paris'''. 

Philippe  Z"  confirme  l'établissement  de  chanoines  fait  par  Amaury  '-',  chevalier,  dans 
l'église  que  ledit  Amaary  avait  construite  à  Châteaufort  en  l'honneur  de  saint  Christophe. 

2  5  A.  Original  perdu. 

(')  espû  B.  —  C')  Phihppus  représenté  par  un  nwnoyrumme  B.  —  ("')  et  regni  représenté  par 
un  monogramme,  qu'on  pourrait  lire  sed  regni;  «regni»  n'est  représenté  que  par  R  barré  B.  • — • 
('')  Phi  sans  signe  d'abréviation  B. 

'''   Cf  plus  loin  le  diplôme  n"  LXVI.  à  nouveau  sous  le  nom  d' Amalricus  dans  le  di- 

<^'   Bien  que  dans  l'acte  qui  suit,  ce  person-  plome  publié  plus  loin  sous  le  n°  LXVI,  dont 

nage  soit  appelé  Americus  et  Aimericus,  nous  l'original  nous  a  été  conservé. 

lui  donnons  le  nom  d' Amaury,  car  il  apparaît 
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B.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Touraine,  vol.  Il',  fol.  162  v°,  d'après 
un  cartulaire  de  l'abbaye  de  Bourgueil,  au  fol.  108  v°.  —  C.  Copie  duxvii"  s.,  par  André 
Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  38,  fol.  lySv",  d'après  le  même 
cartulaire. 

«.   André  Du  Chesne,  Histoire  çjénéulogiqac de  la  maison  des  Chasteigniers ,  preuves,  p.  179,  publi-     5 
cation  partielle ,  d'après  la  même  source  que  B. 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chrouologiciae ,  t.  II,  p.  112.  —  Mabille,  Catalogue  analytique  des  diplômes 
.  .  .  contenus  dans  la  collection  de  Dom  Housseau ,  p.  86,  n°  722. 

In  nomine  sanctae  et  individuœ  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Notum  facio  cunctis  cliristianœ  religionis  cultoribus  tani  futuris  quam  presen-  10 
tibus  cjuod  quidam  vir  christianissimus ,  nomine  Americus,  quem  occultabat  mili- 
taris  habitus  et  clamidis  '"'  obumbrabat  aspectus ,  in  Castello  Forti ,  ubi  antea  nunquam 
fuerat  ecciesia  nisi  quœdam  iignea ,  et  ipsa  parvissima ,  per  licentiam  domni  Guidonis 
et  domni  Hugonis,  de  quorum  beneficio  erat  Castellum  Forte,  construxit  basilicam 
lapideam  in  honore  Domini  nostri  Jesu  Christi  et  sanctœ  Mariœ  Virginis  et  sancti  i5 
Christofori  preciosi  martiris  '"'l  Ab'"'  ipsis  autem  supradictis  dominis,  scilicet  Gui- 
done  et  Hugone,  adhuc  unum  taie  quoddam''''  impetravit,  quicumque  terram  suam 
vei  alodia  sua  dai-el  vel  venderet  ecclesiae '"'  [vel]  vadimonio  mitteret,  [ita]  ut  domini 
suos  homines  non  perderent,  iiberam  possidendi  [ea]  ecciesia'''  facultatem  haberet'^'. 
Canonicos  autem  Deo  sanctoque  Christoforo  servientes  inibi  constituit  et  juxta  suum  20 
posse  eos  ditavit.  Parietes  autem  pro  muro  circa  ecclesiam  fecit ,  inter  quos  nullus 
justitiam   habuerit  nec  quicquam^'"'  fecerit  nisi  tantum  canonici.   Haec  autem,  ut 
firmiter  ecciesia  staret ,  Guidone  et  Hugone  deprecantibus  et  ipso  Aimerico.W  inter- 
veniente ,  qui  pro  redemptione  animœ  suœ  fecerat  ecclesiam ,  sigilio  meo  corroboravi 
meisque  fidelibus  cartulam  banc  ad  corroborandum  tribui.  Actum  Parisius  publiée,  25 
anno    ab   incarnatione   Domini  .M.  LXVIIII,  'J'  et  régis  Philippi  .VIIII.  ''''  iSignum 
Philippi  régis  W.  S.   Richerii  ('"',    arcliiepiscopi   Senonensis.  S.'"'  Gaufridi,  episcopi 
Pai^siensis ,  et  plures  alii  qui  notantur  in  carta  '"'. 

(')  chlamidis  C.  —  C')  martyris  C.  —  <"'  ap  C.  —  ('')  quiddam  C.  —  (°)  Après  ecclesiae ,  suppléez 
vel.  Entre  ecclesiae  et  vadimonio  C  met  des  points  comme  pour  indiquer  une  lacune.  —  W  ecclesiam 
BC.  Corrigez  ecciesia.  —  fe)  liaberent  BC.  Corrigez  haberet.  Cf.  ci-dessous,  le  n°  LXVI ,  p.  170, 1.  /(. 
—  C')  quicumque  B. —  W  Aymerico  B.  —  (J>  106g  C.  —  C")  9  C  —  C)  régis  omis  pur  B.  — 
'"■!  Richeri  B.  —  (")  S  omis  par  B.  —  (°)  Les  sept  derniers  mots  remplacés  par  etc.  dans  C. 
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XLIII 

1069,  avant  le  l\  août  f.  —  Senlis. 

Philippe  I" ,  à  la  prière  de  sa  mère,  la  reine  Anne, accorde  à  l'église  Saint-Vincent  de 
Senlis,  restaurée  par  ladite  reine,  la  même  liberté  qu'aux  autres  églises  royales,  c'est-à- 
5  dire  Saint-Framhourg  de  Senlis,  Saint-Martin  de  Paris  et  Sainte-Geneviève.  Il  concède  en 
outre  à  ladite  église  toutes  les  coutumes  de  ses  hôtes. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Afforly,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Aflbrty,  vol.  i3,  p.  o'jb , 
d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  coUationnée  par  Afibrty,  Bibliothèque  nationale,  recueil 

10  de  Desmaretz,  ms.  lat.  9976,  fol.  1 1,  d'après  A.  —r  D.  Copie  du  xviii"  s.,  coUationnée   par 

Afforty ,  Bibhothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  3o,  fol.  ly,  d'après  A.- —  E.  Copie 
du  xvii"  s.,  clans  le  P.  Quesnel,  Histoire  de  Vabhuye  royallc  de  Saint-Vincent  de  Senlis,  p.  02, 
manuscrit  conservé  au  collège  de  Saint- Vincent  à  Senlis,  d'après  A  '^'.  —  F.  Copie  du  xvii"  s. , 
Bibhothèque    nationale,    Collection    Baluze,  vol.  li-],   fol.  220,   d'après   A.    —    G.   Copie 

i5  du  xvii"  s.,   Bibliothèque  nationale,   ms.  lai.  11743,  fol.  269,  d'après  A.  —  H.  Copie  du 

xviii'  s.,  Bibhothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  212,  d'après  A.  — 
/.  Copie  authenticjue,  coUationnée  le  10  mai  1424  par  des  commissaires  délégués  par  l'official 
de  Senhs'*',  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  620,  d'après  A. 

J .  Copie  partielle,  du  xvii°s.,  par  André  Du  Chef  ne.  Bibliothèque  nationale,  Collection  DuChesne, 

20  *  vol.  77,  fol.  26, ne  comprenant  que  la  date,  les  souscriptions  et  la  formule  comminatoire. 

—  K.  Copie  partielle ,  duxviii's. ,  faites  pour  Gaignières,   Bibliothèque  nationale,  ms.  lat. 

170/19,  p.  439,  ne  comprenant  que  la  date  et  les  souscriptions,  d'après  J.  —  L.  Copie  du 

XYiii"  s.,  Bibliothèque  de  Senlis,  CoUection  Afforty,  vol.  1,  p.  24i,  «ex  schedis  D.  de  Gas- 

nières,  Bibl.  du  Roy».  —  M.  Copie  du  xvii"  s.,  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  520, 

25  cahier  de  papier,  fol.  1,  d'après/.  —  A^.  Copie  du  xvii'  s.,  Bibhothèque  nationale,  CoUection 

De  Camps,  vol.  9,  fol  3i6,  d'après  a. 

a.  Sainte-Marthe,  Gullia  christiana,  t.   IV,  p.  95o.  —  b.  Magislri  Stephani.  .  .   Tornacensis  epis- 
tolm,  éd.  Ci.  du  Mohnet,  ep.  clxvi,  notée,  p.  258,  publication  partielle,   reproduite  dans 
Migne,  Patroloyiœ  (liitinœ)  cursus,  t.  CCXl,  col.  455.  —  c.  Gallia  christiana,  t.  X,   instru- 
3o  menta,  col.  2o5,  n°  v,  «ex  apographo  domestico  ». —  d.  Labanoff,  Recueil  de  pièces  historiques  sur 

la  reine  Anne  y  ^.  62,  n°xiv,  d'après  c.  —  e.  Abbé  Magne,  Abbaye  royale  de  Saint-Vincent 
à  Senlis,  Histoire  et  description,  p.  98,  note  B, d'après  E. 

'"'  La  date,  si  l'on  admet  les  deux  éléments,  MuUer  la  collation  de  la  copie  du  P.  Quesnel. 
1 069  et  9°  année  du  règne ,  contient  une  erreur  '''  Copie  produite  dans  un  procès  entre  l'abbé 

dans  le  chiffre  de  l'indiction  qui  devrait  être  7.  et  le  couvent  de  Saint- Vincent,  d'une  part,  et 

'^'  Nous  devons  à  M.  le  chanoine  Eugène  l'évêque  de  Senhs,  d'autre  part. 
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Indiq.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,  t.   II,   p.    11 4.  —  A.  Rendu  et  Coûard-Luys,    Inven- 
taire sommaire  des   archives  départementales,  Oise.    Archives  ecclésiastiques,   série  H,  t.  I, 


In  nomine  sanctœ  et  individuee  Trinitatis.  Ego  Phiiippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Cum  universa '"'  sacrorum  eloqiiia  mandatorum  humanae''"'  pusiHanimitati '"'  sa-    5 
lutis  nostrœ  pabula  suggerere  incessanter''''  videantur  et  perfectae  religionis  status 
virtute  karitatis '"*,  quœ  major  inter  alias  est,  ut  ait  Apostolus"',  consolidatur  l*^,  di- 
gnum  adjudicari  disposuimus  ut  in  vinea  Domini'^',  qnae  est  ecdesia,  karitative '"'* 
aliquid  laboremus  ut  non  soluni  maceriis  aut  diversorum  t"'  openim  instrumentis 
interius  'J'    et    exterius    eam    decoremus,   verum    et  de   facuitatibus    nostris  inibi  10 
Domino  ''''    servientibus    liberaliter    impertii'e    studeamus,    cujus    ecclesiœ    men- 
tionem  '"'  faciens  ipsa  ''"'  Sapientia  '"'  dicit  :  «  Qui  operantur  in  me  non  peccabunt  '■°\ 
qui  élucidant  'p'  me  ^^tam  aeternam  liabebunt  '^'  ».  Evigiiandum  '1'  igitur  '■^'  nobis  est 
ut  aliqnem  karitatis '"'  gradum  aggrediamur '*'  ut,  cum  ejusdem  ecclesiœ  sponsus 
ex  impro\dso  venerit,   accensis  virtutum  lampadibus,   ei  occurramus '"' et '''  veste  i5 
nuptiali  ^  induti  cum  illo   ingredientes   œternarum  epulis   nuptiarum  '>'  interesse 
valeamus  '^'.  Quapropter  ego  idem  '^'   Phiiippus  '"'  rex  notum   fieri  volo  universis 
catholicae  fidei  cultoribus,  \"idelicet  metropolitanis,  episcopis,  abbatibus,  presby- 
teris  '*''  totiusque  '"'  ordinis  Dei  famulis  necnon  et  ducibus ,  comitibus ,  principibus 
imperiique  mei''''  cunctis  fidelibus  quod  mater  mea,  nomine  Annfi,  di^dna  inspirante  20 
clementia  '"'  compuncta  ''',  mei  prœsentiam  '°'  supplici  ''''  devotione  W  adiit'J',  materno 
affectu  ('''  obnixe  deprecans  et  postulans  quatinus  ecclesiam  quandam  '''  in  suburbio 

^""l  D  donne  le  fac-similé  des  quatorze  premiers  mots ,  répartis  en  deux  lignes.  Ils  doivent  cependant  ne 
représenter  que  la  première  ligne  de  l'original;  autrement,  le  diplôme  eût  été  sur  une  feuille  de  par- 
chemin trop  étroite  pour  qu'on  pût  disposer  sur  deux  colonnes  les  noms  des  témoins  et,  à  droite  de  ceux-ci, 
le  monogramme  royal. —  C")  Les  copies  BCDEHI  donnent ,  partout ,  pour  la  diphtongue  ae  la  notation  e; 
nous  avons  adopté  ae  parce  que  c'est  la  graphie  du  fac-similé  partiel  de  D  pour  les  mots  sanctéE  et  indi- 
viduae.  —  l"")  pusalliinitati  BC ,  pusillaniitati  E.  —  ('')  sidjgerere  incessenter  /.  —  (")  chariiatis  EFG , 
caritatis  /.  —  !1  cumsolidatur  G.  —  fe)  Dei  FI.  —  C")  charitative  EFG,  caritative  /.  —  (')  diver- 
sarum  DEFGH.  —  (J)  intus  GI.  —  C")  Deo   EFGI.  —   W  mencionem  /.  —  ('")  ipsa  omis  par  E. 

—  (")  Sapiencia  /.  —  i")  pecabunt  /.  —  (P)  élucident  /.  —  (n)  exigilendum  /.  —  W  ergo  E.  — 
W  charitatis  EFG,  caritatis/.  — (')  adgrediamur  BC£,  agrediamur /.  —  W  occuramus  Z). — 
(')  ut  El.  —  (^>  nupciali  /.  —  <>)  nupciarum  /.  —  (^)  idem  ego  G.  —  (')  PhUipus  /.  —  C")  presbi- 
teris  DFHI.  —  (")  tociusque  /.  —  (■')  iniperii  tnei  E.  —   (')  clemencia  /.  —  C^)  cumpuncta  DHL 

—  (s)  presenciam  /.  —  >'')  suplici  G.  —  (')  devocione  /.  —  (i)  addiit  D.  —  (4  afectu  /.  — 
(')  quamdam  FI. 

C  /  Cor.,  XIII,  i3.—  '')  Ecclesiastic,  XXIV,  3o,  3i.  —  <='  Cf.  Matth..  II,  11,  12;  XXV,  i-i3. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  -—  T.  16  . 

lUrriMEniE     MTIOTtlLE. 
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Silvanectensi  W,  in  vico  qui  dicitur  Victelius  ''''  '•*,  in  honore  sancti  Vincentii  '''  diutius '""' 
antea'''  desolatam  sed  ah  ea  pie  ac'*^'  bénigne  pro  anima  patris  meisuiqnede  propriis 
sumptibus  restauratam''',  ex  consuetudine  et  more  aliarum  ecclesiarum  ad  reges  per- 
tinentium ''"',  scilicet  sancti  Frambaldi '''  sanctique  Martini  Parisiensis  et  sanctœGeno- 
5  vefœ  Airginis  '''  liberam''^'  facerem  ''"'.  Cujus  hmnilitati  condescendens'''  libentissime  ^'°\ 

(°)  Sylvanectensi  /''.  Après  le  mot  Silvanectensi  le  texte  de  la  Galliu  christiuna  porte  in  alodio 
regali,  mots  qui  ne  Jigtirent  ni  dans  le  texte  donné  par  la  première  Gallia  chrisliana,  ni  dans 
iiacune  des  copies  faites  d'après  l'original ,  et  qui  sont  une  glose  marginale  d'un  copiste ,  laquelle  a 
passé  dans  le  texte  ^  empruntée  à  l'un  des  actes  pontificaux  ou  royaux  du  xii'  s.,  confirmatifs  des 
privilèges  et  biens  de  l'abbaye  de  Saint-Vincent.  On  lit  en  effet  dans  une  bulle  de  Calixte  II,  du 
3  sept.  1119:  «ecclesiam  sancti  Vincentii  in  suburbio  Silvanectensi,  in  alodio  regali,  a  rege 
Francorum  Philippo  et  matre  sua  Anna  fundatam»  [Gallia  christiana,  t.  X,  instrumenta ,  col.  210, 
n°  XIV;  U.  Robert,  Bullaire  du  pape  Calixte  II,  t.  I,  p.  83,  n°  69.  Cf.  .laffé-Wattenbach, 
Regesta,  n°  6707),  puis  dans  un  diplôme  de  Louis  VI  de  l'an  1120  :  «In  nomine  sancte  et  indi- 
vidue  Trinitatis.  Ego  Ludovicus ,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notum  fieri  volumus  omnibus  chris- 
tiane  rellgionis  cultoribus   quod  ecclesiam  beati  Vincentii   martyris   in   suburbio   Silvanectensi, 

in    alodio    regali,   a  regina   Anna    et  pâtre    meo   Phylippo    fundatam    honorare    decrevi » 

(Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  5o,  fol.  34.  Cf.  Luchaire,  Louis  VI,  n°  ago); 
dans  une  bulle  d'Honorius  II,  du  11  février  1125,  mais  d'une  authenticité  douteuse  :  «ecclesiam 
beati  Vincencii  Silvanectensi»  in  alodio  regali  a  rege  Francorum  Philipo  et  matre  sua  Anna 
fundatam»  (Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  5i,  fol.  179;  Pflugk - Harttung ,  Acta 
poutijicum  romanor.  inedita,  t.  III,  p.  3o,  n°  35.  Cf.  Jafie-Wattenbach ,  Regesta,  n°  7184);  dans 
un  diplôme  de  Louis  VI ,  de  1129  :  «Ego  igitur  Hludovicus,  Dei  gratia  Francorani  rex.  Notum 
fieri  volo...  ecclesiam  beati  Vincentii  martyris,  in  suburbio  Silvanectensi ,  in  alodio  regali,  a 
glorioso  rege  Francorum  Philippo,   pâtre  meo,   et  matre  sua  Anna,    pro    anima   Henrici    régis 

mariti  sui,  omnino    liberam (Bibliothèque  nationale.  Collection   Moreau,  vol.  5/i,  loi.  16; 

Gallia  christiana,  t.  X,  instrumenta,  col.  /laS,  n°  Lxni.  Cf.  Luchaire,  Louis  VI,  n°  446).  ies 
mêmes  expressions  se  retrouvent  encore  dans  un  diplôme  de  Philippe  Auguste,  de  1190  (Bibliothèque 
nationale,  Collection  Baluze ,  vol.  47,  fol.  3  24;  Gallia  christiana ,  i.  Ti ,  instrumenta,  col.  443. 
Cf.  Delisle,  Catul.  des  actes  de  Philippe  Auguste,  n°  3oo).  —  C")  Vitellus  DH ,  Vietellus  EF.  — 
(")  Vincencii  /.  —  ('')  diucius  /.  —  (■=)  ante  E.  —  (0  et  F.  —  (s)  restaurata  G.  —  ('')  pertinen- 
ciuni  /.  —  (')  Franbaldi  D.  —  (J)  virginis  omis  par  E.  —  W  facere  G.  —  !''  condecendens  D, 
condessendens /. —  H  libentissime  condescendens  Ê. 


'"'  Le  nom  de  ce  vicus  s'est  perpétué  dans  le 
nom  d'un  carrefour.  Le  i5  décembre  i534, 
bail  d'une  maison  sise  «  au  carrefour  de  Vitel»; 
et  en  1766,  vente  des  deux  tiers  d'une  maison 
sise  «rue  du  Perrier  près  le  carrefour  Vitel» 
(  A.  Rendu  et  Coûard-Luys ,  Inventaire  sommaire 
des  arcliives  départementales ,  Oise.  Arcliives  ecclé- 
siastiques,  série  H ,  1. 1,  p.  128,  H  543). 


'^'  Un  diplôme  de  Louis  VI  poui-  Saint-Vin- 
cent de  Sentis ,  de  l'an  1129  (Luchaire ,  n°  446  ) 
explique  en  quoi  consistait  cette  liberté  des 
églises  royales  :  «omnino  liberam,  ex  more  et 
consuetudine  regalium  ecclesiarum  scilicet 
sancte  Genovefe  Parisiensis  sanctique  Fram- 
Ijallji  Silvanectensis ,  fundatam  ipsamque  eccle- 
siam cum  claustro  et  domibus ,  clericis  et  ser- 


+ 
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precibus  iHius,  pro  anima  patris  mei  parentumque  nieorum  memoria,  adtjuievi  *"'  et 
ut  hoc  inviolabiie  et  C")  incon^^llsum  '"'  permaneat ,  crucis  signum  digito  meo  impressi 
et  karactere ''''  nominis  mei  imprimere  jussi  sigiHoque  meo  corroboravi  omnesque 
consuetudines  suorum  hospitum  eis  concessi.  Actum  SUvanectis  '"',  anno  ab  incarna- 
tione  (f)  Domini  .M.LXVHII.  fe)  etC")  régis  Phiiippi  «  .VIIII.  «',  luna  .VIUI.  I^»,  indictione 

.IIII.C).      -  '     ■'  '  '      ■"■  ■'  "■/     ■'        , 

-Sr.'^'Remensis'"' archiepisGopiiVl.''''  -S*.  Balduini ,  camerarii  fratris.    , 

•Sri  Suessorum  episcopi  Adalardi.  -S".  Rainaldi  '>'\  fratris  ejus. 

•S*.  Silvanectensis  'p'  episcopi  Odonis.  -S*.  Walteri  '"'  de  Monci 

•S.  Hugonis ,  fratris  régis.  -S*.  Hugonis  de  Puteolo 

■S".  Waleranni ''''  camerarii.  •Sr.  Hugonis  Duplicis. 

-S".  Radulfi  W  dapiferi.  .  -S".  Marchelini  <^). 

^.  Baldrici  conestabularii ''*.  -S.  Adalardi  camerarii. 

-S*.  Ingenulfi  '''  buticularii  '"'.  -S".  Waldrici  '"'camerarii. 

-S*.  Fruderici'"*.  -S".  Girardi,  capellani''"' ejus.  15 

•S*.  Amalrici  W.  -S".  Widonis  ''*    marascaichi  ''^'.    [Mono- 

gramma.) 

Prœsente  Petro  cancellario  et  prœcijîiente ,  subscripsit  Eustachius  et  Gaufridus  ca- 
pellani'^'.  Si  quis  autem  super  bis  aliquid  reclamare  pnesumpserit  ''"',  auri  libras  .C' 
régi  persolvat  et   calumpnia 'J'  ejus    irrita   fiât,  imnio ''''  icterna '"'  maledictione  ''"'  20 
dampnetur '"'.  [Locas  siçjilli ^"K] 

[')  acquievi  FI.  —  i'')  et  omis  par  I.  —  (')  inconcussum  EGH.  —  (■')  charactere  FG  ,  caractère  E, 
karater  /.  —  (<^)  Silvanecti  E ,  Sylvanectis  F.  —  (H  incarnacione  I.  —  fe)  1069  E ,  millesimo 
sexagesimo  nono  F.  —  ('')  et  omis  par  I.  —  (')  Philipi  7,  Philippi  régis  FG.  —  U)  nono  EF.  — 
C')  nona  EF.  ■ — •  W  quarta  EF.  —  (™)  B  met  devant  chacun  des  noms  de  témoins  tantôt  Signum ,  tantôt 
Sign.  —  (")  Rhemensis  F.  —  (°)  M°'  E,  M  omis  par  F.  ■ —  (p)  Sylvanectensis  F.  —  (q)  Walte- 
ranni  DH,  ValerannlFG.  —  W  RadulphiT^G.  —  (')  connestabulariiBE,  -S*.  Baldrici  conestabularii 
omis  par  G.  —  (')  Ingenulphi  G.  —  W  -S".  Ingenulfi  buticulai'ii  reporté  par  H  après  •S'.  Hugonis  de 
Puteolo.  —  (*)  Truderici  W,  omis  par  G.  —  '^)  Almarici  DEH ,  omis  par  G.  —  (>)  Rainaldi  D.  • — 
W  Valteri  F.  —  (")  Moncy  DH.  —  C»)  AlarcheKni  BCDH.  —  i')  Vaidrici  F,  ■&.  Waldrici  came- 
rarii omis  par  I.  —  W  capelani  DH,  cappellani  FI. —  1=)  Vidonis  F.  —  (H  mareschalchl  B,  maras- 
calcl  E,  marescalchiF^  marescalli  G.  —  (s)  capelani  DH,  cappellani  /.  —  ('')  prescumpserit  G. —  Wcen- 
tum  BEF.  —  ij)  calumnla£G.  —  (^)  inmo  D,  iino  G.  —  0  aeterna  omis  par  I.  —  ("')  maledictione 
eterna  E. —  <")  damnetur  EFG.  —  W  L'emplacement  du  sceau,  à  droite  de  la  formule  comminatoire 

vientibus  in  omni  libertate  perpetualiter  per-  vel  dignitatem ,  nisi  per  ecclesie  abljatem ,  super 
manere  decerno,  ita  etiam  quod  nec  clerici  aliqua  re  ullam  exequanturjustitiam  ».  (Biblio- 
nec  eorum  servientes  per  aliquam  potestatem        thèque nationale, CoU.  Moreau,  vol.  54,  fol.  16.) 

16. 
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XLIY 

1065-1069  !''.        I 

Charte-notice  relatant  la  renonciation  par  un  certain  Roland,  en  faveur  de  l'église  de 
Champeaux,  à  ses  prétentions  sur  la  terre  et  l'église  de  Quiers,  renonciation  faite  à  Melan 
5  en  présence  du  roi,  des  évêqaes  de  Paris  et  de  Langres  et  des  officiers  du  Palais ,  et  confirmée 
par  le  roi. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiii°s.,  dans  le  Cartiiluire  de  Chumpeuux,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  logda, 

fol.  16  (anc.  fol.  21  ),  ch.  n°  xxxvii,  sous  la  rubrique  «De  quitatione  ville  de  Querris  et  om- 
I  o  nium  pertinentium  ejus ,  eclesie  de  Campellis  » . 

Terra  sancte  Marie  et  sancti  Martini  quam  Roliandus  clamabat,  emendata  foris- 
lactione  coram  rege  Philippe  in  palatio  Melidunis,  coram  ijiso  Parisiensi  episcopo 
(r.  et  Lingonensi  episcopo  H.  cunctisque  ministris  palatii  videntibus  multisque  fran- 
genis  '"'  principibus  presentibus ,  et  terram  et  eclesiam  et  omnia  pertinentia  ad  ipsani 
illam  que  vocatur  Quadrex  dimisit ,  et  quod  in  eam  nichil  amplius  clamaret  fide 
promisit ,  et  ut  firnium  permansisset  manu  et  sigillé    rex  Philippus   corrobora  vit. 

p.sf  indiqué  pur  B  et  G.  —  B  donne  la  description  du  sceau  :  «  A  côté  est  attaché  et  appliqué  sur  le 
parchemin  un  grand  scel  de  cire  blanche  sur  lequel  le  roy  est  représenté  assis,  une  couronne 
ouverte  sur  sa  teste,  tenant  de  la  droite  un  lozange  terminé  par  une  fleur  de  lis  et  de  la  gauche 
un  simple  bâton  de  commendement.  Légende  :  Philippus  Di  gra  etc.  sans  contrescel.  »  —  C  donne 
le  dessin  du  sceau  :  même  type  que  sur  le  sceau  plaqué  sur  le  n°  XIII ,  décrit  plus  haut ,  p.  4^1,  note  c; 
de  la  légende  il  ne  reste  ^«e  PHILIP'  DI  GRA.  —  D  donne  la  description  du  sceau  :  «Scellé  en  cire 
blanche  rougie,  avec  un  espèce  de  vernis  et  appliqué  sur  le  parchemin.  Ce  scel  est  semblable  à 
celuy  qui  est  représenté  en  la  Nouvelle  Diplomatique  excepté  que  de  la  main  droite  le  roy  au 
lieu  d'une  fleur  de  lis  tient  un  petit  bâton  où  il  y  a  un  lozange  terminé  en  haut  par  une  petite 
fleur  de  lis.  »  —  F  :  «  Scellé  en  plaquart  auquel  scel  est  imprimé  un  roy  assis  en  son  throsne ,  autour 
duquel  est  escrit  Philippus  Dei  gvaa  Francorum  rex.  »  —  '"'  frangenis  pour  francigenis. 

'"'  Cette  notice  n'est  pas  datée.  Mais  l'acte  l'ois  dans  les  diplômes  royaux  de  1069  (voy. 
qu'elle  relate  était  souscrit  par  Geoffroy,  évê-  plus  haut  le  n°  XLUI).  Le  Baldricus,  nommé 
que  de  Paris,  et  Hugues,  évêque  de  Langres;  dans  les  souscriptions  de  la  notice,  qui  est  pro- 
ie premier  siégea  de  1061  à  1  oç)5 ,  le  second ,  bablement  le  connétable ,  disparaît  aussi  en 
de  io65à  io85  ;  l'acte  n'est  donc  pas  antérieur  1069.  Cet  acte  est  donc  antérieur  au  suivant, 
à  io65;  d'autre  part,  le  sénéchal  Raoul  et  le  où  paraissent  le  sénéchal  Baudouin,  le  bou- 
bouteiller  Engenoul  paraissent  pour  la  dernière  teiller  Renaud  et  le  connétable  Gautier. 
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[1069] 

+  "S*.  Hugonis  episcopi.  + -S*.  Gaufridi  episcopi.  + -S*.  Gaufridi  desig.  *"'.+  -S*.  Wi- 
donis.  "S*.  Thetbaldi.  -S*.  Drogonis  archidiaconi.  -S*.  Ursi  vicecomitis.  -S".  Anseili. 
•S*.  Baidrici.  -S*.  Radulphi  dapiferi.  -S*.  Ingenulfi  buticularii.  -S*.  Odini  Rof. 


XLV 

1069.  —  Pontoise.  5 

Philippe  /"",  à  la  prière  de  Garnier  et  d'Amaary,  de  Pantoise,  confirme  à  l'église 
Saint-Germain  de  Pantoise  la  possession  de  tous  les  biens  acquis  par  elle  ou  à  acquérir  par 
don  ou  achat. 

A.  Original.' Parchemin   avec  restes  de   sceau   plaqué.  Hauteur,  Ho  mm.;   largeur,  4io  mm. 

Archives  départementales  de  Seine-et-Oise ,  fonds  de  Saint-Martin  de  Pontoise.  lo 

B.  Copie  du  xiv'  s.,  dans  un  vidimus  du  vicaire   de  Pontoise  et  du  Vexin  français,  en  date  de 

I [34-/1],  le  mercredi  après  la  fête  de  saint  Luc  (20  octobre)  '"',  Archives  départementales 
de  Seine-et-Oise ,  fonds  de  Saint-Martin  de  Pontoise,  liasse  1",  cote  8  (invent,  des  titres,  de 
1684,  p.  3),  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xv°  s.,  coUationnée  et  délivrée  le  17  novembre  1^90  , 
sous  le  seing  de  Jean  Fermin ,  notaire  impérial  et  apostoUque ,  Archives  départementales  de  1 5 
Seine-et-Oise,  fonds  de  Saint-Martin  de  Pontoise,  chap.  La  Buhotière,  3°  liasse,  cote  4o 
(invent,  des  titres,  de  i684,  p.  700),  d'après  A.  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xv°  s..  Archives 
départementales  de  Seine-et-Oise,  fonds  de  Saint-Martin  de  Pontoise,  A,  cote  18  (invent, 
des  titres,  de  i684,  p-  5  ). 

E.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Dom  Estiennot,  Hisloria  regalis  monasterii  S.  Martini  supra    Viosnam ,  20 
1.  I,  cap.  Il,  Bibliothèque  de  Pontoise,  ms.  n°  18  (anc.  i56o),  fol.  1,  d'après  A.  —  F.  Co- 


(=■) 


Lisez  designati  [episcopi]. 


'''  «  Omnibus  hec  visuris  .  .  vicarius  Pontis. 
etVulgass.  Franc,  salutem.  Notum  facimus  nos , 
anno  Domini  inillesimo( irou)  [die]  mercurii 
post  festum  beati  Luce  euvangeliste ,  vidisse , 
tenuisse  et  de  verbo  ad  vêrbum  legisse  quas- 
dam  [litteras]  sigillo  illustrissimi  principis  et 
domini  domini  .  .  Phihppi  regnantis  .IX'. 
quondam  régis  Francie,  sigillatas,  sanas  (iroii) 
omnique  vicio  et  suspiccione  carentes ,  formam 
que  sequitur  continentes  :  In  nomine  etc.  Quod 
vidimus  hoc  sub  sigillo  curie  nostre  testamur, 
anno  et  die  mercurii  supradictis.  CoUatio  facta 


est.  ïass(ata) ,  .II.  s.»  (Autrefois  scellé  sur 
simple  queue).  La  date  a  disparu,  mais  on 
ne  peut  douter,  en  raison  du  jour  de  la  se- 
maine indiqué ,  que  ce  ne  soit  ce  vidimus  auquel 
fait  allusion  Lévrier,  Bibliothèque  nationale. 
Collection  du  Vexin ,  vol.  1 1 ,  fol.  186  v°  : 
«Cette  charte  a  été  vidimée,  coUationnée  de 
nouveau  le  mercredy  après  la  fête  de  saint 
Luc  i344.  par  le  grand  vicedre  de  Pontoize 
et  se  trouve  dans  le  livre  des  Antiquités  du 
vicariat  de  Pontoise,  p.  28  »,  mais  avec  le  mil- 
lésime 1244. 
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pie  du  xvii'  s.,  dans  Dpm  Estiennot,  Antiquitalen  Velocassium,  Bibliothècjue  nationale,  ms. 
lat.  127/ii,  p.  53.  —  G.  Copie  du  xvii°s. ,  dans  De  Blois,  Recueil  de  pièces.  Bibliothèque 
nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  k,  p.  844:,  d'après  B.  —  H.  Copie  du  xvii'  s.,  par 
André  Du  Chesne,  Bibliothèque  Laurentienne ,  à  Florence,  fonds  Ashburnam,  ms!  n°  if^24 
5  (anc.  1745),  fol.  62,  «ex  chartulario  ecclesiae  S.  Martini  Pontisarensis  »»  —  /.   Copie  par- 

tielle, du  xvirs.,  par  André  Du  Chesne  ,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze.vol.  55, 
fol.  537,  i<  ex  chartulario  ecclesia;  sancti  Martini  Pontis».  —  /.  Copie  partielle,  du  xyii"  s., 
par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  io3,  fol.  209 
(anc.  173),  «  ex  chartulario  S.  Martini  Pontisarensisu.  — A.  Copies  partielles,  du  xvu"  s., 

10  Bibliothèque  nationale,  Collection   De  Camps,  vol.    9,  fol.    273,   et  vol.    100,  fol.  8,  «ex 

chartulario  ecclesiiE  sancti  Martini  Pontis-Areae». L.  Copie  partielle,  de  l'an   1,721,  dans 

Bouhier,  Cartulare  continens  prœcepta  antiqaa  regiim.  Bibliothèque  nationale  ,,ms.- lat.  17709, 
p.  16,  n°  i5.  —  M.  Copies  du  xviii"  s.,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le 
comté  de  Meullent,  Bibliothèque  nationale.  Collection  du  Vexin,  vol.  8,  p.  i33,  et  vol.  11, 

i5  fol.  i85,  d'après  b.  —  A'^.  Copies  du  xviii"  siècle,  dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin,  Preuves, 

Bibliothèque  nationale.  Collection  du  Vexin,  vol.  20,  fol.  53,  et  vol.  44,  p.  3o,  d'après  b. 

a.  André  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorencj, preuves,  p.  23 ,  sans  le  pré- 
ambule, d'après  un  cartulaire  de  Saint-Martin  de  Pontoise.  —  b.  Louvet,  Histoire  et  antiquitez 
du  diocèse  de  Beauvais,  t.  II,  p.  36.  —  c.  Histoire  véritable  de  l'antiquité  et  prééminence  du  vi- 
20  cariât  de  Pontoise,  p.  28,  d'après  B  (le  vidimus  sous  la  date  de   i244)-  —  d.  Du  Monstier, 

Neustriapia,  p.  55o.  —  e.  Gallia  christiana,  t.  XI,  instrumenta ,  col.  16,  n°  xi,  d'après  d.  — 
f.  Depoin,  Cartulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Martin  de  Pontoise,  p.  4,  n°  v,  d'après  C  et  E. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  11,  p.  1  i4. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philipus,  gratia  Dei  Francoruui 
25  rex.  Cum  novum  vetusque  Testamentuni  H^patrem  matremque  carnaiem  honorare 
dicendo  precipiat  :   «Honora   patrem   tuum  et   matrem  tuam  [ut  sis]'"'  longevus 
IP  super  terram^^'  »,  xpistiane  religionis  est  ut  patrem  nostrum  Deum  et  matrem  nos- 
tram  sa[nctam  eccljesiam ,  ||''  cujus  regeneracio  spiritualis  plus  nobis  ad  salutem  anime 
quam  carnalis  ad  saiutem  corp[oris]  proficiat,  |P  honore  cum  digne  habeamus;  et, 
3o  qtioniam  Habrae  fiiii  sumus,  Saram,  id  est  ecciesiam,  Agar,  que  est  Synagoga,  des- 
tructa,  ll^honorificabiliter  exaitemus,  ut,  non  tanquam  fdii  anclHe  sed  tanquam  fiiii 
libère'^',  in  medio  celestis  ecclesie  os  IP  nostrum  mereamur  aperire  et  inpleti  sjDJritu 
sapientie  valeamus  evidenter  proclamare  :  «Domine,  dileximus  decorem  H^domus 
tue  et  locum  habitationis  glorie  tue  '^'.  »  In  bac  ergo  sancta  matre  ecclesia ,  in  qua,  ut 
35  dictum  est,  regenerati  phabitare  cupientes,  banc  terrenam  ecciesiam,  tyrannorum 

(•^)  Les  lettres  et  mots  entre  crochets,  ejf'acés  sur  l'original,  ont  été  restitués  à  l'aide   de  BCD. 

<''  Exod.,  XX,  13.  —  <')  Ad  Gahtas,  IV,  22,  3o,  3i,  —  ^"'  Psalm.,  XXV,  8. 


[loGg]  PHILIPPE   1".  127 

pressuris  afflictam ,  prout  possumus  liberare  studeamus ,  Il  '"  quia  scriptum  '"'  est  :  «  Qui 
élucidant  me,  vitam  etei'nam  possidebunt '".  »  Elucidare  autem  volentes  ecdesiam 
sancti  H'^  Germani,  per  deprecationem  procerum  castri  Pontis  Isare,  Vuarnerii 
scilicet  et  Amaurici  ceterorum[q]ue  illustrium  ||'^  virorum,  quorum  beneficiis 
et  elemosinis  in  tantum  r[e]surrexerat<'''  ut  parietibus  circundaretur  et'"'  pau[cis  5 
mjonachis  IM^  Deo  senientibus  inhabitaretur,  quorum  supplicationibus  humiliime 
cumdescendens ,  pro  anima  ''''  pa[tris  mei  paren]tumque  ||^*meorum  memoria, 
ecclesie  suppradicte  libertatem  banc  tribui,  ut,  quicquid  semel  dono  vel  en[tio]ne '"' 
[receperit,  ab]sque  IP  inquietudine  possideat.  Et  ut  hoc  firmum  permaneat,  sigilli 
mèi  inpressione  signavi  meisque  fidelibus  infrascriptis  ad  corrobo-||"'-randum  lo 
attribui. 

-S",  commitis  Hugonis.- 

•S*.  Vualeranni.  [Monogramma.) 

•S'.  Balduini  dapiferi. 

•S*.  Ralnaidi  buticularii.  i5 

•S'.^Vualteri  cunstabularii. 

•S*.  Vuidonis  de  Monte  Lethario  ''  '.  [Sigilhim  '''.) 

•S'.  Adan  de  Insula. 

•S*.  Tetboldi  de  Monte  Moriniaco  '='. 

•S*.  Lanscelini'''' de  Belvaco.  '° 

■S".  Stephani ,  prepositi  de  Parisio. 

IP"  Petrus  cancellarius  relegendo  subscripsit. 

ir^'Actum  a  Pontem  Isare,  anno  ab  incamatione  Domini  .M.LXVIIII.  regisque 
Pbilippi  regnantis  .VIIII. 

(')  Entre  quia  et  scriptum  A  porte  les  trois  lettres  spi  d'une  encre  très  pâle,  et  qui  paraissent  avoir  été 
effacées  à  la  pierre  ponce  au  moment  même  de  la  transcription.  —  W  r  surrexerat  A.  —  ("^)  et  en  sur- 
charge A.  —  ('')  anime  corrigé  en  anima  par  le  scribe  de  A.  —  (')  empcione  B,  emptione  C,  en- 
tione  D;  la  lecture  de  D  est  la  plus  probable,  car  il  semble  qaela  lettre  n  soit  complète,  et  il  n'y  a  pus 
trace  de  p  en  A.  —  C^)  La  lettre  h  écrite  au-dessus  du  tA.  —  fe)  Les  lettres  oriniaco  effacées  de  la  même 
façon  que  plus  haut  spi  à  la  ligne  lO  de  A  ;  cf.  note  a.  —  C")  l'ijinal  en  surcharge  sur  uno  A.  —  (')  Deux 
fragments  du  sceau  subsistent;  de  la  légende  il  ne  reste  que  le  dernier  mot  REX,  et  du  type,  la  tête , 
partie  du  buste,  et  le  bras  droit;  le  diamètre  était  d'environ  9  à  10  centimètres.  —  D  :  «  Et  scellé  sur  le 
parchemin  dud.  original,  ouquel  sceau  est  emprainct  une  forme  d'un  roy  assis  en  une  chaire 
et  a  l'entour  d'icellui  sceau  est  escript  Philip  di  grafrancoru  rex.  » 

['"'EccksiasticXWN,  3i. 
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XLVI 

1069,  avant  le  4  août.  —  Poissy, 

Philippe  I"  donne  à  l'église  Saint-Ouen  de  Gisors  le  conduit  et  le  péage  de  Chaumonl 
en  Vexin,  la  veille,  le  jour  et  le  lendemain  de  la  fête  de  saint  Ouen,  et  promet  sa  saa- 
5  vegarde  à  tons  ceux  qui,  ces  jours-là,  se  rendront  à  ladite  église. 

A.  Original.  Fragment  de  parchemin,  comprenant  la  souscription  du  roi,  celle  du  chancelier  et 

un  fragment  du  sceau  royal.  Bibliothèque  de  la  ville  de  Tours,  Collection  de  sceaux,  n°  49- 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Martene,  Histoire  de  Marmoutier,  Bibliothèque  nationale,  ms. 

lat.  12880,  fol.  210  v°.  —  C.  Autre  copie  du  même  auteur.   Histoire   de  Marmoutier,- 1.  Il, 
10  p.  211,  Bibhothèque  de  Tours,  ms.  i384. 

In  nomine  sanctae  et  individuœ  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Notum  facio  cunctis  fidelibus  quod  ego  Deo  et  .sancto  Audoeno  de  Gisorz'*'  con- 
ductum  de  Caivomonte  et  peditium ...''"'  unum  diem  ante  festum  sancti  et  in  die 
festivitatis  et  unum  diem  post  festivitatem ,  ita  ut  omnes  quicumcpie  venient  rex 
i5  ego  conducam  et  quicquid  perdiderint  reddam.  Actum  Pissiaco,  anno  ab  incarna- 
tione  Domini  .M.LXVIIII.  et  régis  Philijipi  .VIllI.  Quod  si  forte  quis  calumniaverit, 
pèrsolvat  régi  .C.  libras  auri.  Id  quod  ad  prassens  habeo  dono,  quod  habiturus  sum  in 
futuro,  similiter.  S.  Hugonis  comitis.  S.  Eustachii  capeliani.  S.  Waleranni  came- 
rarii.  S.  Gaufredi*"'  capeliani.  S.  Balduini  dapiferi.  S.  Fruderici.  S.  Drogonis. 

.20  [S-]  régis     IPhilipi. 


;      [Phil 


Petrus  cancellarius  subscripxit. 

[Sigillum^'K] 

t")  Gisors  C.  —  l*")  Il  n'y  a  pas  de  points  en  C.  —  (•■)  Gaufridi  C.  —  ('')  La  partie  inférieure  du  sceau, 
à  gauche,  a  disparu.  Une  partie  da  trône  à  arcatures,  à  gauche,  est  brisée.  De  la  légende,  on  ne  lit 
plus  que  mm  DI  GRA  iiiiORV  REX. 
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1069,  septembre.  —  Poissy. 

Philippe  /"■  confirme,  par  sa  souscription  et  l'apposition  de  son  sceau,  la  charte  de  Hucfucs, 
comte  de  Mealan,  portant  donation  de  la  «  villa  »  de  Tessancoart  à  l'abbaye  du  Bec^^K 

A.  Original  perdu.  5 

B.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  De  Blois,  Recaeil  de  pièces.  Bibliothèque  nationale,  Collection  du  Vexin , 

vol.  4,  p.  iBg,  d'après  un  ancien  cartulaire,  au  fol.  244.  —  C.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  le 
Recueil  de  Gaignières ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  17049,  p-  296,  d'après  un  «registre 
de    l'abbaye    du    Bec».  —  D.  Copie   de  l'an    1780,   dans  Lévrier,  Preuves  des  Mémoires 
historiques  sur  le  comté  de  Meulleiit,  Bibliothèque  nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  8,   10 
p.  i35. 

E.  Copie  du  xviii"  S.,  dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin ^ Preuves ,  Bibliothèque  nationale.  Collection 
du  Vexin,  vol.  20,  fol.  54,  d'après  D.  —  F.  Copie  du  xviir  s.,  dans  Lévrier,  Histoire  du 
Vexin,  Preuves,  Bibliothèque  nationale.  Collection  du  Vexin,  vol.  11,  fol.  200,  d'après  D. 
—  G.  Copie  partielle,  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Jacques  Jouvelin,  Histoire  de  l'abbaye  du  i5 
Bec,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSgoô,  fol.  97  (anc.  p.  i85).  —  H.  Extraits,  d'envi- 
ron l'an  1680,  par  Dom  Bénigne  Thibault,  Chronicon  Beccense  auctum  et  illustratum.  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12884,  fol.  36  v°  (anc.  p.  66). 

Ego  Hugo  cornes,  filius  WaJeranni'"'  comitis '''',  notum  fieri  a'oIo  omnibus  in 
sœculo  viventibus  tam  praesentibus  quam  futuris  quod,  pro  redemptione  mea  et  ani-  20 
mabus  patris  et  matris  meas  et  Odonis  fiiii  Johannis,  donationem  fecerim  Beccensi 
monasterio  <°',  quod  est  constructum  ^^''  in  honore  sanctœ  Marias  perpétua;  virginis, 
de  villa  quae  Taxicurtis  '"'  vocatur,  ea  conditione  ut  in  vita  mea  dimidium  tantum 
prœdictse  ''^'  viHœ  habeant  '=',  postquam  autem  omnipotens  et  misericors  Deus  finem  '''' 
temporali  vitœ  meœ  W  posuerit ,  monachi  supradicti  monasterii  quidquid  in  xiila  fuerit  2  5 
totum  possideant. 

(»)  Walerani  C,  Galerani  D.  —  C')  comitis  omis  par  C.  —  ("'  cœnobio  C.  —   W  constitutum  C. 
—  («)  Taxicortis  C.  —  (0  dictae  C.  —  (s)  habeam  C.  —  C')  fines  D.  —  (')  morte  D. 

'''  Le  texte  que  nous  donnons  ici ,  et  qui  est  première,   dans  laquelle  Hugues  déclare  faire 

emprunté  à  des  copies  des  deux  derniers  siècles,  une  donation  ;  la  seconde ,  qui  a  la  forme  d'une 

faites  elles-mêmes  sur  des  cartulaires,  ne  re-  notice   rappelant  cette   même  donation  et  la 

produit  certainement  pas  la  charte  originale.  confirmation  qu'en  a  faite  le  roi. 

L'on  y  distingue,  en  effet,  deux  parties  :  la  .       . 

CHARTES  ET   DIPLOMES. I.  1  - 

ntpniHEniE  nationale. 
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SceptiTini '"'  Francorum  obtinente  Philippe,  Henrici  régis  filio,  anno  ab  incarna- 
tione  Domini  .M.LXIXJ''',  niense  septembris,  indictione  septima'"',  Hugo,  cornes 
Mellenti  pro  anima  sua  et  parentum  suorum  atque  Odardi ,  filii  Joannis,  dédit  sanctœ 
Marias  Beccensi ,  villarh  quae  dicitur  Taxicurtis  '''*  et  ejus  unani  medietatem  '"'  mox  in 
5  prœsenti  tradidit,  aliain  sibi  reservans  quamdiu  vellet  dum  viveret,  ipsam'''  quoque 
tradens  post  mortein  suam. 

Huic  donation!  interfuerunt  :  Guillelnius,  Carnotensis '»'  archidiaconus  ;  Hugo, 
lHius  Gauterii ''■'  de  Pisseio;  Giraldus  de  Lusarcis''';  Hennerus  pncpositus;  Odo  de 
Monte  Morencio  'J'.  Quod  rex  Philippus  ''''  apud  castrum  '''  Pisseium  '""'  concessit  ac 
10  testamentuml"' manu  propria  subscribendo  firmavitet('''sigillo  suo 'p' signavit ''''.  Testes 
univers!  proceres  regn!  Francomm  ^''>  qui  tune  in  curia  régis  affuerunt ,  qui  post  regem 
singul!  manu  propria  subscripserunt  ''*. 


XLVIII 

1070,  avant  le  2  3  mai  '".  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  de  Geoffroy,  évêqae  de  Paris,  por- 
tant cession  à  l'abbaye  de  Saint-Germain-des-Prés  de  deux  autels  sis  à  Saresnes  et  à  Avrain- 
ville,  en  échange  de  la  moitié  du  domaine  de  Garches  çt  d'an  moulin  sur  la  Sèvre. 

A.  Original.  Parchemin  détérioré,  presque  illisible.  Hauteur,  383  ttim.;  largeur,   270  mm.  Ar- 
chives nationales,  S  2910,  n°  25. 

(')  Il  y  a  une  interversion  dans  D ,  les  mots  compris  entre  Sceptrum  el  Huic  donationi  étant  reportés 
après  les  souscriptions.  —  W  1069  BCD.  —  W  7  C,  7°  D.  —  ('')  Taxicortis  B,  Ta\.  C.  —  W  ejus 
viUae  medietatem  D.  —  O  istani  D.  —  (s)  Carnotensis  omis  par  C.  —  C")  Gualterii  D.  —  l')  Lusar- 
tis  C,  Lusarcia  D.  —  (j)  Moxentio  B,  Mogentio  C.  —  C^)  D  ajoute  Henrici  régis  filius.  —  W  castrum 
omis  par  C.  —  (™)  Pissorium  D.  —  (°)  concessit  ac  testamentum  omis  par  D,  —  (°)  ac  C.  —  (p)  suo 
omis  par  C.  —  (1)  consignavit  BC.  —  (■■)  signavit,  et  multi  regni  proceres  qui  tune  D.  —  (*)  Après 
subscripserunt  D  reproduit  à  nouveau  la  date  donnée  plus  haut. 


'''  Cette  charte  est  datée  de  l'an  1070,  la 
onzième  année  du  règne.  La  onzième  année, 
dans  le  calcul  ordinaire  à  partir  du  4  août  1 060, 
s'étend  du  4  aoiit  1070  au  3  août  1071.  Si,  au 
contraire,  l'on  compte  les  années  du  règne, 
du  33  mai  loSg,  la  onzième  année  linit  au 
22  mai  1070.  C'est  à  ce  dernier  calcul  qu'il 
convient   de  s'arrêter,  car  parmi   les  témoins 


iigure  le  sénéchal  Baudouin ,  à  qui  succéda 
Feri-y;  or  un  diplôme  pour  Saint-Pierre-le-Vif 
(n°LII)  parait  indiquer  que  Ferry  devint  séné- 
chal à  une  date  comprise  entre  le  18  mars  et 
le  4  août  1070.  On  a  d'ailleurs  un  autre 
exemple  de  ce  mode  de  calcul  des  années  du 
règne  dans  un  diplôme  donné  à  Orry,  la  même 
année.  (Voir  ci-dessous,  n°LlII.) 
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B.  Copie  du  xvi°  s..  Archives  nationales,  S  agiS,  n°  aS,  d'après  A. 

C.  Copie  de  l'an  t648,  collationnée  à  deux  copies  sur  parchemin  par  un  huissier  royal,  Archives 

nationales,  S  2918,  n°  28,  d'après  B.  —  D.  Copie  de  l'an  i654,  collationnée  prétendument 
à  l'original  par  un  huissier  des  Requêtes  du  Palais,  Archives  nationales,  S 2910,  n°  26  bis, 
probablement  d'après  B.  —  E.  Copie  de  l'an  1761,  par  Dom  Philibert  Duroussin,  Cartu-  5 
lairc  de  Siiresne,  Archives  nationales,  LL  loAi,  fol.  1  v°,  d'après  B.  —  F.  Copie  de  l'an 
1754,  par  le  même  Duroussin,  Cartulaire  iV Avruinmlle ,  t.  I,  Archives  nationales,  LL  io44, 
fol.  1,  d'après  B. 

a.  Bouillart,  Histoire  de  l'ahhuye  royale  die  Saint  Germain  des  Pre:,  pièces  justificatives,  p.  xxxi, 

n°  xxxviii,  avec  référence  à  A,  mais  d'après  une  copie.  lo 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  1 19. 

Cunctis  sanctae  ae[cclesiae  rectorijbus '°i  [non  solum  satagendum  et  maxime 
est  procurandum]  ||  -  ne  detrimentum  patiantur  commissarum  sibi  animaïaim  \e- 
rum  etiam  ne  ecclesiasticarum  reruni  incurrant  IP  aliquo  modo  dispendium.  [Iccirco] 
in  nomine  sanctae  et  [individuae]  Trinitatis,  ego  Gosfridus,  gratia  Dei  Parisio[runi]  i5 
Ih  presul,  notifico  cunctis  Xpisti  fidelibus  quod  affectuosis  precibus,  postulante  dom- 
no  religiosissimo  [Rotberto,  cenobii]  psancti  lévite  et  niartyris  Vincentii  necnon 
almi  confessons  Xpisti  Germani  abbate,  annuente  hoc  idem  etiam  |  •"  Joscelmo  nostro 
videlicet  archydiacono ,  quin  etiam  assensum  [dante]  clero  nostro  et  reliquo  coetu 
[nostrorum  fidelium].  II'  contulimus  ecclesiae  sanctoi'um  predictorum  videlicet  pie-  20 
tiosi  Vincentii  martyris  necnon  confessons  Xpisti  II** Germani,  ParisioiTim  tutoris,  ac 
fratribus  ibidem  Deo  famulantibus  duo  altaria  in  perpetuum  possidenda  et  haben- 
IP-da,  utque  [ab  bac  die]  nulli  aut  episcopo  vei  archydiacono  aliqua  occasione  sint 
dedita,  aut  uliius  consue-||"'-tudinis  redibitione  sint  obnoxia,  exceptis  circadis  et 
[synodis]  et  hiis  que  ad  curam  animanim  pertinent.  II"  precepti  assertione  manu  25 
propria  firmavimus  fideiihusque  [nostris  astipulantibus]  corroborare  decrevimus. 
IP^  Est  autem  alterum  eorum  situm  in  quadam  possessione  que  Surisnis  dicitur,  alte- 
rum  vero  in  quodam  Ij'^item  predio  quod  Evrinivilla  nuncupatur.  Prefatus  vero 
abbas  cum  consensu  omnium  fratrum,  annuente  |P*  etiam  hoc  idem  domino  nostro 
Phylippo  rege,  mutua  vicissitudine  contulit  nobis  sanctçque  Parisiacensi  \\^°  çcclesiç  3o 
hçc  ex  rébus  coenobii  predictorum  sanctorum ,  medietatem  videlicet  cujusdam  pos- 
sessiuncule  quç  li^''  dicitur  Garziacus  necnon  quoddam  molendinum  in  fluvàolo  quod 
nuncupatur  Savara  situm.  Verum  [ut]  H^'  [per]  cuncta  succedentia  tempora  bec 
commutatio  fieret  rata  uti'ique  ad  inviceni  scripto  firmavimus  jj'^et  in  presentia  donni 

W  Les  passages  entre  crochets  oiU  été  restitués  d'après  B  et  la  charte  suivante,  n°  XLIX. 

'7- 
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régis  Phylipjîi  ac  nobilium  virorum  tam  clericorum  quam  laicorum  omnimo-P'-dis 
coiToboravimus.  Actum  Parisius ,  anno  Verbi  incarnati  .M.LXX. ,  régnante  Phylippo 
rege  anno  [.XI.]. 

||-20^(»)  Manasse,  Remensis  [archipresulis.  -S*.  Gualterii,  Meldensis  presulis.  -S*. 
5  Rogerii,  Catalaunensium  presulis]. 

P'  -S*.  Odonis  decani.  «S*.  Drog[onis  archydiaconi].  •S'.Ivonis  [archydiaconi. 
■S:  Landonis.  -S*.  Ursonis].  -S*.  Pétri.  S:  Odonis.  -Sr.  Fulcoii.  -S*.  Orrici.  [-S*.  Arnulfi]. 
Il'-- -S*.  Rodulfi.  ■S'.  Guarnerii. -S*.  Gualterii.  -S*.  Drogonis.  [-S*.  Erminterii.  -S*.  Guarini]. 
-S:  Anscherii.  -S*.  [Roberti].  «S*.  Gisleberti.  [-S*.  Girardi]. 
10  P^-S*.  DOMNi  +'''*  Phylippi  REGIS.  Testes  [nostri  :  .  .  .]bertus'''',  Henricus,  Eiisier- 
nus,  Odo  ma...''''  Testes  monachorum  :  Guinerandus,  Joscera[nnus]  ||^*Hilde- 
bertus,  Hugo,  [Gislebertus,  Robertus]. 

l|-^Ivo  cornes.  Aibericus,  frater  ejus.  Guarinus  cognomine  Ridelius.  Tetbaldus  de 
Monte  Maurentio.  Guarnerius.  Petrus,  fdius  ejus.  Hugo  de  Pusatio.  11"^° Hugo,  dapifer 
i5  episcopi.  Baiduinus,  dapifer  régis.  Hugo,  frater  archipresulis  Remensium  ('"'. 

Il-'  Ego Milo  cancellarius relegi  et  subscripsi. 

CYROGRAPHVM  (') 


XLIX 

1070,  avant  le  2  3  mai.  —  Paris. 

30  Philippe  i"'  confwme  de  sa  souscription  la  charte  de  Robert ,  abbé  de  Saint-Gennain-des- 
Prés ,  portant  cession  à  l'église  de  Paris ,  de  la  moitié  du  domainéde  Garches  et  d'un  mou- 
lin sur  la  Sèvre ,  en  échange  de  deux  autels  sis ,  l'un  à  Suresnes  et  l'autre  à  Avrainville. 

A.  Original.  Parchemin.  Hauteur,  4oo  mm.;  largeur,  370  mm.  Archives  nationales,  K  20,  n°  5". 

B.  Copie  du xii°  s. ,  dans  le  Livre  noir  de  l'église  de  Paris ,  Archives  nationales ,  LL  78  (anc.  LL  177), 
25  p.  Mo  (anc.  fol.  Lixv°),  sous  le  titre  :  «De  altaribus  datis  sancto  Germano  .Lxnii.». —  C.  Copie 

W  Chacun  des  noms  des  témoins  est  précédé  de  la  note  tironienne  de  subscripsi ,  que  nous  rendons  ici 
par  ■&.  —  II")  La  croix,  d'un  tracé  irrégulier,  peut  être  de  la  \nmin  du  roi.  —  W  vir  beatus  B.  — 
('')  Odo  mariml  B.  —  W  Les  lignes  25  et  26 ,  de  la  même  main  que  le  reste  de  la  charte,  mais  d'une  écri- 
ture \plus  petite,  paraissent  avoir  été  intercalées  entre  les  lignes  2à  et  27.  —  (^  La  partie  supérieure 
des  lettres  du  mot  Cyrographum  est  seule  resiée  sur  cette  feuille  de  parchemin ,  la  partie  inférieure  se 
trouvant  en  haut  de  la  charte  suivante,  n°  XLIX,  détachée  de  celle-ci. 
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partielle ,  du  xiii" s. ,  dans  le  Petit  pastoral  de  l'église  de  Paris,  Archives  nationales,  LL  77 
(anc.  LL176),  p.  224,  sous  la  rubrique  :  «De  altaribus  datis  sancto  Germano  de  Pratis», 
sans  les  souscriptions. 

M.  Guérard,  Cartuïaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris j  t.  I,  p.  56 ,  n°  l  ,  d'après  B. 

C  ï  ROGîi  aPH  V  M 

Gunctis  W  sanctae  aecclesiae  rectoribus  non  solum  satagendura  et  maxime  est    5 
procurandum  Pne  detrimentum  patiantur  commissarum    sibi    animarum   veram 
etiam  ne  çcclesiasticarum  rerum  incur-|p-rant  aliquo  modo  dispendium.  Iccirco  in 
nomine  sancte   et  individue  Trinitatis,  ego   Rotbertus,  abbas   coeno-||''-bii   sancti 
lévite  et  martyris  Vincentii  necnon  almi  confessons  Xpisti  Germani,   Parisiorum 
tutoris,  notifico   IPcuncto  coetui  Xpisti  fideiiuni  quod  pro  coemptione  vel  potius  lo 
commutatione  duorum  altarium  damus  ||®  venerabili  Parisioi'um  pontifici,  domno 
videlicet  Gosfrido,  h§c  ex  rébus  nostrç   çcclesiç,  medietatem  scilicet  IH  cujusdam 
nostre  2îossessiuncule  que  Garziacus  dicitur  necnon  quoddam  molendinum  in  fluviolo 
Savara  pnuncupato  situm,  sibi  ac  sanctae  Parisiacensi  ecclesie  in  perpetuum  conce- 
dimus  habere  et  possidere.  Isdem  vero  pdomnus  episcopus,  pro  hoc   supradicto  i5 
commertio  dat  çcclesie  sancti  martyris  Vincentii  almique  Germani,  Xpisti  ||  '"  confes- 
sons, ut  jam  dictum  est,  duo  altaria  perpetim  possidenda  et  habenda,  annuente  hoc 
idem  P^  Joscelmo  archydiacono  et  cuncto  senatu  clericorum,  ita  videlicet  ut  ab  hac 
die  et  deinceps  nuHi  F'-aut  episcopo  vel  archydiacono  aliqua  occasione  sint  dedita 
aut  uHius  consuetudinis  redibitione sint  IPobnoxia,  exceptis  circadis  et  synodis  nec-  20 
non  et  his  que  ad  animarum  curam  pertinent.  Quorum  alterum  ll'*situm  est  in 
quadam  nostra  possessione  qu§  Surisnis  dicitur,  aîterum  quoque  in  quodam  nostro 
[item]  ll^^predio  quod  EvrinivUia  nuncupatur.  Verum  ut  per  cuncta  succedentium 
temporum  cui'ricula  P^hec  commutatio  fieret  rata,  annuente  domino  nostro  Phy- 
Lippo  rege  ac  manu  propria  banc  conscrip-||^''-tionis  cartulam  Armante  in  conventu  2  5 
nobilium  tam  clericorum  quam  laicorum ,  a  fratribus  nostris  ||  •*  unaque  a  nobis 
demum  est  stabiiitum  ac  corroboratum. 

P^Actum  Parisius,  anno  Verbi  incarnati  .M.LXX. ,  régnante  Phylippo  rege 
anno  .XL 

||2o^jb)  Manasse,  Remensis  archipresulis.  -S*.  Gualterii,  Meldensis  episcopi.  -S*.  Ro-  3o 
gerii,  Catalaunensispresulis. 

(°)  L'écriture  de  cette  charte  est  de  la  même  main  que  la  précédente,  n°  XLVIII.  Cf.  ci-dessas , 
n'  XIII.  —  C")  Chacun  des  noms  des  témoins  est  précédé  de  la  note  lironienne  de  subscripsi,  que  nous 
rendons  ici  par  S. 
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IP>  -S*.  Alberici  monachi'"'.  -S*.  Gualterii  monachi.  -S*.  Girardi  monachi.  -S*.  Ebroini 
monachi.  «S*.  Baldrici  monachi.  -S*.  Gualterii  monachi.  -S*.  Rotberti  monachi.  -S.  Ade- 
mari  monachi.  -S*.  Ivonis  monachi. 

P^  -S*.  Rodulfi  monachi.  «S*.  Guilielmi  monachi.  'S'.  Amalberti  monachi.  -S*.  Du- 
5  randi  monachi.  «S*.  Odonis  monachi.  -S*.  Hugonis  monachi.  •S'.  Leutfredi  monachi. 
«S*,  alteriiis  Odonis  monachi.  •S'.  Godefredi  monachi. 

P^  "S*.  DOMNi  Phy  +  ''''lipri'''  REGIS.  -S*.  Alfrcdi  monachi.  -S*.  Vuifranni  monachi. 
•S".   Herniandi  monachi.  -S*.  Niviionis  monachi. 

\\'^''-S'.  Adroldi  monachi.  -S*.  Osberni  monachi.  S".  Gualterii  monachi.  ■&.  Gdo- 
10  nis  monachi.  -S'.  Johannis  monachi.  -S*.  Otgerii  monachi.  -S".  Ivonis  archydiaconi. 
•S*.  Fulcoii  clerici.  IP^'Sl  Rodulfi  clerici.  ■S'.  Orrici  cierici.  -S*.  Henrici  clerici.  -S*.  Isem- 
bardi  clerici.  -S*.  Gualterii  clerici.  Laici  :  •S'.  Eustachii.  -S*.  Hermeri.  S".  Henrici. 
-S.  Odonis.  ■».  Amalfridi.  pe  ».  Lanberti.  ■».  Gosfridi.  ■».  Anselli.  -S".  Girelmi. 
Nostri  laici  :  Josceranni.  •S'.  Tetbaldi.  -S'.  Guineranni.  -S*.  Heldeberti.  «S*.  Arnulfi. 
i5  ||27(<i)  Jyq  comes.  Albericus,  frater  ejus.  Guarinus  cognomine  Ridellus.  Tetbaldus 
de  Monte  Maurentio.  Guarnerius.  Petrus,  filins  ejus.  Hugo  de  Pusatio.  Il^^  Hugo, 
dapifer  episcopi.  Balduinus,  dapifer  régis.  Hugo,  frater  archipresulis  Remensium. 

Il -°  Ego  Gislemarus  cancellarius  scripsi  et  subscripsi. 


L 

1069-1070,  avant  le  18  mars"'. 

Philippe  I"  confirme,  par  l'apposition  de  son  sceau,  une  charte-notice  constatant  la 
confirmation  faite  par  Hucjues  de  Rocé,  le  6  décembre  1067,  aa  moment  où  il  prenait  l'ha- 
bit monastique  à  Marmoatier,  de  la  donation  faite  précédemment  par  lui  de  l'église  Saint- 

{')  Les  mots  monachi  et  clerici  sont  écrits  en  caractères  plus  petits  au-dessus  des  noms  propres  dont 
iU  sont  les  qualificatifs.  —  ('')  La  croix,  d'un  tracé  irréc/ulier,  peut  être  de  la  main  du  roi.  —  (=)  Corr. 
Phylippi.  —  ('')  Les  lignes  27  et  28,  de  la  même  main  que  le  reste  de  la  charte,  ne  sont  pus  de  la  même 
encre  et  paraissent  avoir  été  intercalées  entre  les  lignes  26  et  29. 


'"'  Les  souscriptions  du  roi  et  de  ses  familiers  pas  d'ailleurs   la  date  du  mariage  de   la  1111e 

ont  été  ajoutées  à  la  charte  primitive.  La  con-  de  Guillaume  avec  Hubert ,  vicomte  du  Mans, 

lirmation  royale  n'est  datée  que  par  un  syn-  Cependant,  la  date  de  la  confirmation  royale 

chronisme  :  «S.  Gillelmi  comitis  N[i]vernemsis;  peut  être  fixée  à  1069-1070,  grâce  aux  noms 

ipso  die  filiam  suam  donavit  Usberto  viceco-  des  grands  oITiciers,  et  spécialement  du  séné- 

miti   Cenomanorum  »  ;    mais    nous    ne    savons  chai  et  du  connétable.  Le  sénéchal  était  Bau- 
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Martin  du  Vieux- liellême,  à  l'abbaye  de  Marmoatier  et  l'abandon ,  par  Hei-vé  de  Brévial, 
des  droits  qail  pouvait  avoir  sur  ladite  église. 

A.  Ori<;inal.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau  plaqué.  Hauteur,  55o  uun. ;  largeur,  i5o  mm.  '''. 

Archives  départementales  de  l'Orne,  H  3206. 

B.  Autre  texte  de  la  même  charte,  d'une  écriture  du  même  temps,  sans  la  souscription  royale.     5 

Parchemin.  Hauteur,  5oi  mm.;  largeur,  i45  mm. '"'.  Archives  départementales  de  l'Orne, 
H  2206. 

C.  Copie  de  l'extrême  fin  du  xvii'  s.,  laite  pour  Gaignières,  Cartulaire  de  Marmoatier,  Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  54<4i',  p.  291,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xviii'  s.,  dans  Doni  Martene, 
Histoire  de  Marmoatier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878,  fol.  334,  et  ms.  lat.  12880,  10 
fol.  208,  d'après  A.  —  E.  Copie  du  xyiiT  s.,  dans  Dom  Martene,  Histoire  de  Marmoatier, 
Bibliothèque  de  Tours,  ms.  n°  i384,  p.  32  et  208,  d'après  D.  —  F.  Copie  du  wiii"  s.. 
Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  ag,  fol.  i32,  d'après  A,  avec  fac-similé 
des  sept  premiers  mots  et  de  la  souscription  du  roi. 

a.  Balu/.e,  Miscellanea,  éd.  in-8°,  t.  VII,  p.  197,  «ex  schedis  v.  c.  Andrese  Duchesnii»;  éd.  in-fol.,   i5 
t.  III,  p.  49-  —  ''•   Beaudouin,  Notice  sur  le  prieuré  de  Saint-Martiii-du-Vieux-Bellême ,  p.  7, 
publication  partielle,  d'après  A. —  c.  Barret,  Cartulaire  de  Marmoatier  pour  le  Perche ,  p.  16, 
n°  6,  d'après  A. 

Indiq.  :  Bréquigny,   Tahle  chronologique ,  t.  Il,  p.   107.  —  L.  Duval,   Inventaire  sommaire  des  ar- 
chives départementales ,  Orne.  Archives  ecclésiastiques,  série  H ,  t.  II,  p.  xi  et  p.  66.  j,, 

iNosse  debebitis  si  qui  eritis  posteri  nostriMajoris  scilicet  hujus  habitatores  monas- 
terii  sancti  Martini,  Hugonem  de  Roceto,  post  ||-  annos  plures  ex  quo  donaverat''* 


douin.  Or  celui-ci  pçend  place  entre  Raoul  et 
Feri-y;  c'est  en  1069  que  disparait  le  sénéchal 
Raoul  (voir  n°  XLIV)  et  qu'apparaît  Baudouin 
(n°'  XLV  et  XLVI),  lequel  souscrit  encore  à 
un  diplôme  du  18  mars  1070  (n°  LI);  mais 
peut-être  dès  1070  (n°  LIT)  et  assurément  en 
1071  (n°  LIV),  Ferry  l'avait  remplacé  comme 
sénéchal.  Quant  au  connétable  Gautier,  il  n'ap- 
paraît que  dans  deux  diplômes,  celui-ci,  et  un 
autre  de  1069  (n°  XLV);  mais  dès  le  18  mars 
1070,  Aleaume  remplissait  les  fonctions  de 
sénéchal  (n°  LI). 

'"'  Au  dos,  d'une  écriture  minuscule  du  xii° 
ou  xiiT  s.  :  «  De  his  que  Hugo  de  Roceio  dédit 
nobis  apud  Bellissimum.  F.  »  ;  d'une  écriture 
du   xiii"  s.  :  «  Sagien  ». 


'^'  Il  est  probable  que  le  parchemin  coté  ici 
B  représente  la  première  rédaction  de  l'acte 
qu'on  a  recopié  sur  une  feuille  de  parchemin 
plus  gi-ande  pour  y  ajouter  la  souscription 
royale.  Les  noms  des  témoins  sont  disposés  sur 
deux  colonnes ,  en  B ,  tandis  que  le  scribe  de  A 
les  a  copiés  à  la  suite  les  uns  des  autres ,  en  les 
lisant ,  pour  la  première  série ,  horizontalement, 
et  pour  la  seconde  série,  verticalement. 

'''  La  charte  de  donation  de  l'église  de 
Saint-Martin  du  Vieux-Bellême  à  Marmoutier 
par  Huges  de  Rocé  est  conservée ,  en  original , 
aux  Archives  départementales  de  l'Orne ,  sous 
la  cote  H  22o5.  Sa  date  se  place  entre  io3o 
et  1 064.  Elle  a  été  publiée  plusieurs  fois  et  en 
dernier  lieu,  d'après  l'original,  par  l'abbé  Bar- 
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nobis  ecciesiam  sancti  Martini  de  Beiiissimo,  cuni  volumtatem  postea  insumpsisset 
ut  monachus  IPapud  nos  fieret,  totum  ex  integro  rursum  donasse  nobis  quicquid 
tune  ad  iliam  ecciesiam pertinens  retinueratsibi.  Fecithoc  II'*  apudeandem ecciesiam, 
anno  ab  incarnatione  Domini  .M.LX.VIl. ,  présidente  nobis  anno  quarto  domno 
5  abbate  Bartholomeo,  mense  ||^  decenbrio,  octavo  '"'  idus  ejusdem  mensis,  presentibus 
tune  ibidem  atque  vice  omnium  nostrmn  suscipientibus  banc  donationem 
nonno  Odone,  nostro  II**  tune  priore,  nonnoque '"''  Beraldo  ecclesiç  ijjsi  rebusque 
pracposito ''',  présente  quoque  atque  f'avente  domno  Ivone,  Sagiensi  episcopo,  de 
cujus  erant  ea  omnia  IP  fevo,  cum  testibus  pluribus  aliis,   nominibus  bis  :  Warino 

10  Bastardo,  Hugone  de  Colentiis ,  Willelmo  fratre  ejus ,  Warino  filio  Johannis  presbiteri , 
IPDrogone  filio  Hilgodi,  Walterio  Traverso  fratre  ejus,  Hugone  de  Monte  Lotbarii, 
Rotberto  filio  Rainbaldi ''"',  Bernardo  Loridone,  Walterio  IP  filio  Seimdredi,  Albe- 
rio  tbeloneario,  Seinfredo  clerico  de  Livariaco,  Huberto  de  Valnoisa,  Girardo  bas- 
tardo filio  ijjsius  |M°Hugonis  de  Roceto,  qui  et  donationes  supradictas  patris  sui, 

i5  quantum  ipsius  esse  poterat,  auctorizavit.  His  peractis,  die  mox  IP^  eadem,  Herveus 
de  Breviardo,  parens  quidam  Hugonis  ejusdem,  donation!  ipsius  calumniator  insur- 
gens,  quia  scilicet  jp^pactum  jam  olim  cum  ipso  haberet  ut  quilibet  eorum  prior 
obiret,  alteri  sua  possessa  dimitteret,  satagentibus  |P^  statim  supradictis  fi^atribus 
nostris,  Odone  atque  Beraldo,  ijJse  quoque  die  nicbilominus  eadem  hoc  modo  suae'"' 

20  imposuit  II'"  calumnie  finem.  Ad  presens  quidem  spoponderunt  ei  memorati  fratres 
denariorum .  llil.'"'  libras ,  ex  quo  autem  Hugo  monachus  || '^  factus  foret  ac  '''  mortuus , 
quandiu  postea  viveret  ipse  Herveus  acciperet  a  nobis  .X.'™  solidos  quotannis  ;  haberet 
II"*  etiam  servitium  militum  de  rébus  ipsis  quas  Hugo  tune  donabat  nobis  fevatorum  ; 
nullus  autem   suus  hères  reclamaret   H^ista  post  ipsum.  Atque  ita  et  calumniam 

2  5  illam  ex  integro  guerpivit  et  donationem  nobis  Hugonis  auctorizavit  coram  ipso 
IP^  supradicto  Ivone  ejjiscopo  coramque  aliis  testibus  plurimis,  his  nominibus  ali- 
quantis  :  Warino  et  Willelmo  nepotibus  IP^Ivonis  episcopi,  Ernaldo  Gruello ,  Hugone 
de  Monte  Lotharii,  Hugone  de  Sperreia,  Sigemfredo  de  Esbiarcio,  H'^^'Herveo  de 
Monte  Gualdrici,  Willelmo  de  Villa  Jusena,  Willelmo  Longo,  Warino  filio  Johannis 

3o  presbiteri ,  ||  '^'Walterio  Traverso,  Lamberto  filio  Lancelini'°'.  -S".  Philipi,  Framquorum 


W   .vni.  B.  —  W  nomnoque  B.  —  W  preposito  B.  —  ('')  Raimbaldi  B.  —  W  sue  B.  —  O  aut 
B.  —  'ô'  B  s'arrête  avec  le  mot  Lancelini. 


ret,  Cartuluire  de  Marnioiitier  pour  le  Perche,  «  Cecy  vault  mieux  teu  que  dict,  alTin  qu'autre 
p.  i3,  11°  5.  Au  dos  de  l'original,  on  lit,  d'une  que  le  Roy  ne  soit  recongneu  fondateur  de 
écriture   du  conuiiencement  du   xvii"  siècle  :         S'  Martin  du  Vieil  Bellesme.  » 
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régis  '"*.  "S*.  Husgonis,  Melamdis  comitis.  P^-S*.  Husgonis  de  Puteolo.  ■S'.  Frederici  de 
Curbeio.  -S*.  Gauterii  constabulario.  -S*.  Guillelmi,  preposito  Carnotemsis  eclesie. 
F^-Sr.  Bauduini  dapiferi.  •S'.  Galeramni  caraberarii.  -S*.  GiHelmi,  comitis  Nvernemsis, 
ipso  die  fdiani  suam  donavit  Usberto  vicecomiti  ||^'  Cenomanonim  +'"''. 

[Locas  sigilli^'K) 


LI 

1070,  18  mars.  —  Paris"). 

Philippe  l",  à  la  prière  de  Gautier,  abbé  de  Ferrières,  renonce  aux  coutumes  qu'il  per- 
cevait sur  les  terres  de  ladite  abbaye,  se  réservant  l'achat  du  vin  à  Burcy,  et,  au  cas  où 
il  serait  nécessaire  de  clore  son  château,  le  charroi  des  bœufs  des  hommes  établis  au  delà  10 
du  Loing  '-'. 

A.   Original  perdu '^'. 

(')  La  souscription  du  roi  et  les  souscriptions  qui  suivent  sont  d'une  main  malhabile  et  différente  de 
celle  qui  a  écrit  la  notice  précédente.  —  W  Lu  croix  est  dessinée  avec  négligence ,  faite  à  main  levée.  — 
(')  Ouverture  en  forme  de  losange.  —  C  :  «  scellé  en  cire  brune  rougeâtre  à  plat  sur  le  parchemin 
dudit  acte.  C'est  le  sceau  de  Philippe  I  dessine  ailleurs.»  —  F,  fol.  13ll  :  oAu  bas  est  un  sceau 
en  placard  de  cire  brune  et  enfumée,  mais  sain  et  entier  dans  toutes  ses  parties,  de  près  de 
trois  pouces  de  diamètre.  On  y  voit  le  roy  Philippe  assis  sm-  un  trône,  la  couronne  en  tête 
rehaussée  de  fleurs  de  lis,  tenant  de  la  main  droite  une  semblable  fleur  et  de  la  gauche  un  sceptre 
ou  bâton  royal.  Ce  sceau  est  entièrement  semblable  à  celui  que  les  auteurs  du  Nouveau  traité  de 
diplomatique  ont  fait  graver  à  la  page  127  du  4."  tome  de  leur  ouvrage.  » 


'''  Ce  diplôme  est  daté  du  jeudi  18  mars 
(xv  kal.  aprilis,  feria  quinta),  l'an  1070,  in- 
diction 8,  épacte  6,  concurrents  4,  cycle  lu- 
naire 4,  l'an  12°  du  règne  de  Philippe.  En 
1070,  le  18  mars  tombe  bien  un  jeudi.  Les 
chiffres  de  l'indiction,  de  l'épacte,  des  concur- 
rents, du  cycle  lunaire  conviennent  à  l'année 
1070.  Mais,  si  l'on  compte  les  années  du 
règne,  du  4  août  1060,  le  18  mars  1070  se 
trouve  dans  la  10°  année,  et  si  on  les  compte 
du  23  mai  loôg,  dans  la  11°  année.  Le 
18  mars  1070  n'est  compris  dans  la  12°  an- 
née que  si,  comptant  les  années  du  23  mai 
1069,  l'on  prend  le  point  de  départ  de  la 
2'  année  au  1"  janvier  )o6o  ;  dans  cette  hypo- 

CHARTES   ET   DIPLOMES.  I. 


thèse,  l'année  1070  correspond  tout  entière 
à  la  12°  année  du  règne. 

On  remarquera  que,  l'an  1070,  Pâques 
était  le  4  avril;  ce  diplôme  prouve  que  le 
rédacteur  ne  suivait  ni  le  style  de  Pâques,  n'i 
celui  de  l'Annonciation. 

'^'  Le  chplome  de  Philippe  I"  est  rappelé 
en  ces  termes  dans  un  diplôme  de  Louis  VI , 
de   1102  :    «omnes  consuetudines  quas  bone 

memorie  pater  noster  Phihppus  rex mo- 

nasterio  Ferrariensi  concessit.  »  (Cf.  Luchaire, 
Louis  VI ,  p.  23o,  n"  5oo.) 

'■''  C'est  à  lort  que  M.  l'abbé  Jarossay,  ouvv. 
cité,  indique  l'original  de  ce  diplôme  comme 
existant  aux  Archives  départementales  du  Loiret. 

iS 
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B.  Copie  du  xvm°  s.,  Archives  départementales  du  Loiret,  fonds  de  Ferrières,  1"  liasse,  cahier 
de  papier,  fol.  6  v°,  d'après  une  copie  coUationnée  à  l'original,  le  a 5  janvier  ibà-],  parle 
grelïier  du  Ijailliage  de  Sens. 


a. 


Dom  Morin,  La  naissance  miraculeuse  de  la  chappelle  de  Bethléem  eu  Fiance,  p.  1/16,  d'après  4, 
5  ou  plutôt  d'après  la  copie  de  ibk']  mentionnée  en  B.  —  h.  Sainte-Marthe  ,  Gallia  cluistiana, 

t.  IV,  p.  3 71, publication  partielle. — c.  Gallia  christiana,  t.  Xll,  instrumenta ,  col.  i3,  n°  xil, 
d'après  b.  —  d.  E.  Jarossay,  Histoire  de  l'abbaje  de  Ferrières  eu  Gâtinais,  dans  Annales  de 
la  Société  histor.  et  arcliéolog.  du  Gâtinais  .i.XVlU  (igoo),  p.  333,  n°  v,  d'après  c,  avec  réfé- 
rence à  un  «original  en  parchemin»  qui  doit  être  B. 

10  Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  iiy. 

In'"'  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis  '''',  Patris  et  Fiiii  et  Spiritus  Sancti,  amen. 
Quoniam  auctenticis  sanctorum  patrum  institutionibus  ab  eterne  regionis  amenitate 
in  hanc  vallem  miserie  cecidissepro  iHicito  appetitu  cognovinius  prothoplasteni ,  sci- 
iicet  parentem  nostrum ,  et  ejus  niortis  propagine  propagatuai  ("*  in  laboris  miseria 

i5  onme  genus  humanum,  optimum  judicamus ''''  ut  aliquibus  bonorum  operum  fruc- 
tibus  illius  superne  civitatis  gloriam  quam  perdidimus  indefessa  mente  requirere 
studeanms,  cujus  glorie  salubris  reditus  et  via,  duce  Christo,  nobis  aperitur,  si  nian- 
datum  ejus  de  dilectione  Dei  et  proximi,  mentis  arcano '°'  et  foins  opérande,  custo- 
ditur.  Vigilandum  ergo  nobis  est  ut  viam  dilectionis  primum  aggrediamur  et  pro 

20  facultatibus  nostris  pauperibus,  scilicet  f'ratribus  nostris,  misericordiam  erogenms, 
ecclesias  Dei  per  orbem  diffusas  pro  posse  nostro  decoremus,  ut,  sufifragantibus 
sanctorum  rneritis  et  charitatis  administrationibus ,  adpatriamjam  dictam  nostram 
quam  amisimus  cum  exultantibus  animis  regredi  valeamus.  Ouapropter  ego  Phi- 
lippus,  gratia  Dei''^  rex  Francorum '"',  notuni  fieri  volo  sancte  niatris  ecciesie  fide- 

25  libus  tam  futuris  quam  et  presentibus'"'' quoniam  Gualterus ''',  abbas  ioci  qui  vocatur 
ab  antiquis  Bethléem  sive  Ferrarias 'J*,  fundati  in  honore  sancte  Dei  genitricis  Pe- 
trique ,  beati  apostolorum  principis ,  mei  presentiam  adiit  quatenus  malas  consuetu- 
dines  quas  antecessores ''''  mei  injuste  terris  ejusdemC'  ioci  immiserant,  auferrem*"' 
et  in  melius  '"'  ad  salutem   et  honorem  ecciesie  transmutarem  ("'  humiliter  '•"'  et  ''•' 

3o  obnixe  deprecans.  Cujus  huniiiitati  precibusque  condescendens  '"',  pro  salute  anime 

W  Nous  nous  sommes  servis,  pour  l'établissement  du  texte,  de  B ,et,  en  outre,  d'à  et  de  b.  —  ''')  Ici 
s'arrête  b  pour  reprendre  avec  Ego  Philippus.  —  (')  propagati  B,  propagatur  a.  Corrigez  propaga- 
tum. —  ('')  judicavjmus  a. —  W  archano  B. —  W  Dei  gratia  b. —  (s)  Francorum  rex  «. —  C''  tam 
presentibus  quam  futui'is  b.  —  (')  Gualterius  a,  Gualtherus  b.  —  (J)  Ferrariis  a.  —  W  praedeces- 
sores  b.  —  ?)  ejusque  a.  —  ('")  aufFerrem  B,  auferam  a.  —  (°)  in  melius  reporté  par  b  entre 
ecciesie  et  transmutarem. —  (")  transmltterem  a.  —  11')  humiliter  omis  par  B  h.  —  (1)  et  omis  par  b. 
—  (■')  Cujus  precibus  condescendens  b. 
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mee  antecessorumque  meorum  condono  omnes'"'  consuetudines  quas  predecessores 
niei  et  ego  hactenus  habuimus  in  omnibus  terris  ejusdem  loci,  prêter  emptionem 
vini  de  illa  terra'"''  que  dicitur  Bursiacus  '"'.et,  si  opus  dausionis  castellil'''  mei  fuerit, 
prepositus  meus  veniens  ad  abbatem  impetrabit  prece  non  pro  consuetudine  carra- 
riam  boum  '"'  illorum  qui  ultra  Lupam  ''*  fuerint  '^'.  Ut  autem  preceptum  istud  fir-  5 
mum  et  inviolabile  ''''  permaneat ,  signo  '"'  karacteris  'J'  mei  ibidem  et  sigilio  meo , 
présente  curia  meorum  procerum,  corroboravi ''''.  S".  Simonis'''.  -S*.  '"■'  Hugonis,  fra- 
tris  régis.  •S'.  Roduifi*"'  comitis.  -S*.  RotgeriiWcomitis.  -S*.  Alberti.  •S'.  IJrsionis 'p' viceco- 
mitis.  -S*.  Gualterani '"i'  camberarii.  S.  Adelelmi  constabularii  <'''.  -S*.  Guillelmi '''. 
•S'.  Baiduini  dapiferi.  •S'.  Ayrici'*'  coci.  -S*.  Milonis'"'  orphani.  lo 

[Monogramma''''K)  Signum'^'  Philippi  gloriosissimi 'ï'  Francorum  régis. 

AnnoW  .M.LXX. '"',    indictione   octavae"',    epacta    sexta'"',    concurrentes'"''  qua- 
tuor'"', ciclo  iunari  quarto,  mense  martio,  quinte  decimo'''  kalendas'»'  ajjrilis,  feria 
quinta '*'',  anno  duodecimo '''  Christo  propitio  regni  donni'J'  Philippi  gioriosissimi '"^l 
régis.  Datum  et  actum  civitate  Parisius '''.  Eustachius  subscripsit  ad  vicem  Pétri  '5 
cancellarii  ''"'. 

(')  onmes  omis  par  B.  —  ''■)  vini  et  in  terra  B  b.' —  (')   Burciacus  b.  —  ('')  castelli  omis  par  h. 

—  (")  bonorum  a  b.  —  (H  Lupum  b.  —  (s)  luerunt  b.  —  ('')  et  inviolabile  omis  par  b.  — 
(')  firmo  B,  signum  a.  —  (J)  caracteris  a  b.  —  'M  jussi  corroljorari  b.  —  W  •S',  signum  Simo- 
nis  Bj  S.  Simonis  a,  Sig.  Simonis  b.  —  ('")  Le  Signum  est  rendu  par  S  avant  chacun  des  noms, 
dansa,  et  omis  avant  Gualterani;  il  est  exprimé  de  la  même  façon  dans  b  avant  Hugonis  et  omis 
avant  les  autres  noms ,  sauf  avant  Galterani  où  il  est  rendu  par  Sig.  —  '")  Rodulphi  B  a.  — 
(")   Rothgerii  B  a.  —  (p)  Ussonis  B  a  b.  Corrigez  Ursionis.  —  (l)  Galterani  b.  —  (')  constabuli  B  b. 

—  (*)  Guilelmi  B  b.  —  (')  Aysycy  B,  Aysicy  a,  Aistici  b.  Corrigez  Ayrici.  —  W  Millonis  B, 
Millonici  a.  —  W  Le  monogramme  omis  par  a  b.  —  (^)  Le  Signum  royal  prébédé  dans  a,  des 
mots  :  «Et  au  dessous  est  escrit».  —  (y)  gloriosissimi  omis  par  b.  —  (^)  Le  mot  anno  précédé 
dans  B,  des  mots  :  «Et  dessoubz  est  escript  ce  qui  ensuit»;  et  dans  a,  des  mots  :  «Et  plus  bas 
est  escrit  ce  qui  ensuit».  —  '")  millesimo  septuagesimo  B,  iCyO  a.  —  W  8  a  h.  —  '"'  6  a, 
soUta  b.  —  ('')  concurrente  b.  —  '")  quatuor  omis  par  b.  —  (')  i5  àb.  —  (s)  cal.  a,  calendas  b.  — 
''')   5  a.  — -  W    12  ab.  —  (J)   domini  a  b.  —  W   gloriosissimi  omis  par  b.  —  W  Paris,  a,  Parisina  b. 

—  (™)  Après  cancellarii ,  le  sceau  est  indiqué  dans  B  de  la  façon  suivante  :  «  Scellée  de  cire  bien 
vieille  plaquée  sur  la  lettre  mesnie  ou  il  y  a  imprimé  ung  roy  en  throsne  royal.  »  Note  analogue 
dans  a. 
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1070,  après  le  18  mars  et  avant  le  4  août.  —  Paris 


<". 


Philippe  1",  à  la  prière  de  l'abbé  Gerbert,  confirme  l'immunité  accordée  par  les  rois 
ses  prédécesseurs  au  monastère  de  Saint-Pierre-le-Vif,  de  Sens^'^K 

5  A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii°  s.,  à  la  suite  de  la  Chronique  de  Clarius,  Bibliothèque  d'Auxerre,  ms.  n°  212 
(  anc.  179),  fol.  124  v°.  —  C.  Copie  du  xiii"  s.,  à  la  suite  de  la  même  Chronique,  Biblio- 
thèque d'Orléans,  ms.  n°  3i5  (anc.  267""'),  p.  igd- 

D.  Copie  du  xvii"  s. ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  /j6 , 
10  p.  383,  d'après  B. —  E.  Copie  du  xviii'  s.,  dans  les  Anecdota,  t.  XIII,  Bibliothèque  na- 

tionale, ms.  lat.  11898,  fol.  laS,  d'après  B.  —  F.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  dans  Dom 
Cottron, C/iromcoH  ecclesiae  Scincti  Pétri  Vivi  Seitonensis ,  Bibliothèque  d'Auxerre,  ms.  n°  2i3 
(anc.  180),  p.  493,  d'après  C.  —  G.  Copie  du  xviii'  s.,  incomplète  de  la  fin,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  de  Champagne,  vol.  /I2,  fol.  35,  probablement  d'après  F. 


'*'  Il  y  a  désaccord  entre  les  deux  éléments 
de  la  date,  l'année  106/1.  et  la  10°  année  du 
règne  ;  il  est  certain  que  l'un  des  deux  chiffres 
est  le  résultat  d'une  erreur  de  copiste.  Malgré 
l'affirmation  de  la  Chronique  de  Clarius,  qui 
mentionne  ce  privilège  à  l'année  io64,  l'on  ne 
saurait ,  à  raison  des  noms  des  grands  officiers , 
en  rapporter  l'expédition  à  cette  année.  D'ail- 
leurs le  témoignage  de  Clarius  et  celui  du  di- 
plôme se  confondent,  puisque  c'est  seulement 
par  les  manuscrits  de  Clarius  que  cet  acte 
nous  est  parvenu.  Les  grands  officiers  qui  ont 
souscrit  le  diplôme  de  Phihppe  sont  :  Galeran , 
chambrier;  Ferry,  sénéchal;  Gui,  bouteiller; 
Aleaume,  connétable.  En  ce  qui  concerne  le 
sénéchal,  Ferrv  n'apparaît  comme  tel  que 
dans  les  diplômes  de  1071;  le  18  mars  1070, 
Baudouin  souscrit  encore  comme  sénéchal 
(voir  n°  Ll);  Ferry  peut  être  devenu  séné- 
chal au  plus  tôt  en  1070.  Il  en  est  de  même 
du  bouteiller  Gui,  qui  n'apparaît  qu'en  1071; 
en  1069,  c'était  encore  Renaud  (voir  n'XfjV). 


Pour  le  connétable  Aleaume ,  il  a  remplacé  Gau- 
tier en  1070  avant  le  18  mars  (voir  n°'  XLV, 
L  et  LI).  Ce  diplôme,  puisque,  lors  de  son 
expédition,  Ferry  avait  remplacé  Baudouin 
dans  la  charge  de  sénéchal ,  ne  peut  être  an- 
térieur au  18  mars  1070.  Nous  pouvons  donc 
retenir  le  second  élément  chronologique,  la 
1 0°  année  du  règne ,  laquelle ,  à  compter  du 
4.  août  1060,  finit  le  3  août  1070,  et  placer 
cette  charte  après  le  18  mars  et  avant  le 
à  août  1070. 

'■'  Ce  diplôme  royal  est  mentionné  dans  la 
Chronique  de  Clarius  :  «Anno  .mlxiiii.  rex 
Phllippus  fecit  regale  praeceptum  de  rébus 
sancti  Pétri  Vivi  sicut  pater  suus  Hainricus.  » 
(Duru,  Bibliothèque  historique  de  l'Yonne,  l.  II, 
p.  .^07.)  11  a  été  confirmé  par  Louis  VI  en 
1108;  indiq.  par  Luchaire,  Louis  VI,  n°  90,. 
publ.  par  Quantin,  Curtulaire  (jènvrul de  l'Yonne , 
t.  I,  p.  2i3;  le  diplôme  de  Louis  VI  reproduit 
celui  de  Philippe  1". 
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(/.  Labbe,  Eloges  historiques  des  rois  de  France  [Alliance  chronologique ,  t.  Il),  p.  166,  pubL'cation 
de  la  date  et  des  souscriptions.  —  b.  Duru,  Bibliothèque  historique  de  l'Yonne,  t.  II,  p.  670, 
d'après  B.  —  c.  Quantin,  Cartalaire  général  de  l'Yonne,  t.I,  p.  186,   n°  xc.vil,  d'après  F. 

In  nomine  Patris  et  Fiiii  et  Spiritus  Sancti,  gratia  Dei  Philippus,  propicia  divini- 
tate  Francorum  rex ,  cunctis  fidei  catholice  '''  pie  ''''  et  vere  credentibus  œterne  felici-    5 
tatis  optabile  munus.  Licet  inmeriti  sanctorum,  exigentibus  quam  nimie  culpis,  ca- 
remus  déviantes  sufTragiis,  tamen  oportet  patrocinia  eorum  ubique  et  signa  amplecti, 
que  cotidiana  aspicientes  fieri  credinms ,  et  vestigia  vel  in  aliquibusdam  bone  actionis 
operibus  obsecundantes  féliciter  sequi ,  quo'''  eorum  interventu  assiduo  possinius  ''"'  con- 
tingere  perbenniter  promissa   gaudia  siderei  celi.  Prodigiis  quorum  et  continuis  10 
exemplis  per  totum,  Dei  gratia,  ego  Pbiiippus'"',  Francorum  rex*'',  munitus,  mando 
notificans  cunctis  nostre  curie  fidelibus  et  multum  perobto  ut  omnis  audlens  intel- 
ligat  nostrorum  fideiium  coetus'»'  boc  regaie  preceptum,  quod  Deo  et  sancto  Petro 
ceterisque  apostolis  et  martiribus  sacris ,  Saviniano  videlicet  et  Potentiano  ^^K  et  ejus- 
dem  cenobii  ceteris  sanctis  eorumque  monacbis,  [Domino  et  ipsis]'''  deservientibus ,  i5 
ad  plénum  firmare  studemus.  Igitm' volo  ut  audiatis  clamorem  abbatis  Geriîerti  et'J' 
monachorum  sancti  Pétri  de  nostris  prepositis  et  ministris  Senonensibus ''''  de  valde 
injustis  et  malis  consuetudinibus  quas  injuste  per  terras  sancti  Pétri  vim  facientes 
obponunt'"'.  Nam  de  omni  seculari  inquietudine  et  potestate  reges  Francorum,  ante- 
cessores  nostri ,  preceptum  inviolabile  eidem  casç  Dei  luculenter  statuentes  firmave-  20 
runt  et  postmodum  a^^ls  meus,  rex  Robertus,  ob  amorem  Dei  et  beati  Pétri  sanctique 
presulis  ac  martiris  Saviniani,  cujus  venerabile  corpus  idem  avus  meus  a  solo  elevans 
auro  et  gemmis  orna^dt.  Ergo  illud  quod  prefati  reges  Francorum  preceptum  corro- 
borantes statuerunt,  similiter  et  nos  regali  auctoritate  firmiter  consolidamusila  ut  ab 
hodierna  die  jam'""'  vdterius  sub  intégra  defensione ,  ab  omni  strepitu  et  judiciarie  ])0-  25 
testatis  inpuisione  sit  omnis  terra  ejusdem  abbatiç  libéra  et  inmunis  et  ut  nullus 
nostrorum  ministrorum  judex  publicus  '"'  nec  in  burgio  nec  in  \Tillis  nec  in  viis  nec 
in  terris  uUam  consuetudinem  accipere  présumât,  nec  rotaticos  nec  pedaticos  nec 
teloneos  nec  bomines  ipsius  aecclesie  distringere ,  tam  serves  quam  ingenuos ,  neque 
uilas  redibitiones  '"'  aut  inlicitas  occasiones  audeat  vindicare.  Et  ut  hoc  preceptum  3o 
fu'mum  et  stabile  permaneat,  manu  propria  firmavimus  et  nostro   sigillo  sigillari 

(^)  Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthographe  de  B.  —  C")  pie  omis  par  C.  —  (")  que  B  C. 
Corrigez  quo.  —  ('')  possumus  C.  — •  W  Phylippus  C.  —  (H  rex  Francorum  C.  —  (s)  cohetus  C. 

—  C*)  Potenciano  C.  —  (')  Domino  et  ipsis  omis  par  B  C,  restitués  d'après  le  diplôme  de  Louis  VI 
indiqué  plus  haut,  p.  liO,  note  2. —  0)  Ger.  Pétri  et  C.  —  (4  Senoniensibus  B.  —  0  opponunt  C. 

—  ('")  jam   omis  par  C.  —  ("'  publicanus  C.  —  W  redibiciones  C. 
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jussimus.  Actum  Parisius  publiée,  anno  ab  incarnatione ("'  Domini  .M.LX.IIII. ,  ré- 
gnante Philippe  anno  .X.  +  Signum  Philippi  ''''  régis. 

+  Signum  Richerii,  archiepiscopi  Senonensis.  +  Signum  Arràudi,  Carnot.  epis- 
copi.  +  Signum  Galterii,  Meldensis  episcopi.  +  Signum  Waleranni '"'  camerarii.  + 
5  Signum  Froderici  dapiferi.  +  Signum  Widonis,  pincerne''''  magistri'"'.  +  Alelmi 
conestabularii.  +  Signum  Hugonis  de  Puteolo.  +  Signum  Hugonis  de  Donno  Mar- 
tine. +  S.  Gaufridi  de  Calvo  monte. 

+  Gaufridus  cancellarius  relegendo  subscripsit. 

LUI 

10  .  1070,  5  mai"'.  —  Orry. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  feu  frère  Jean ,  reclus  de  Saint-Marlin ,  donne  aux  pauvres 

et  pèlerins  de  l'hôpital  du  monastère  de  Saint-Martin-des-Champs  un  moulin  sur  le  grand 

pont,  défend  de  construire  dans  l'enceinte  du  monastère  un  autre  four  que  celui  qui  avait 

été  concédé  audit  hôpital  par  l'abbé  et  les  frères  de  Saint-Martin,  et,  conservant  la  voie 

i5  publique  qui  passe  devant  le  monastère,  rend  à  la  culture  une  autre  voie. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii"  s. ,  dans  le  Liber  testainentoriim  de  Saint-Martin-dçs-Cliamps ,   Bibliothèque  na- 

tionale, nis.  lat.    10977,  fol.  XLVil,  sous  le  titre  :  (i  PhiUpi  régis  de  molendino  et  furno  ». 
—   C.  Copie   du  xii°  s.,   dans  le  même  manuscrit,  fol.    lxxv,   sous  le  titre  :  «Philippi  re- 
20  gis  .cxm.  ». —  D.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Cartiilaire  A  de  Saint-Martin-des-Champs ,  Archives 

nationales,  LL  i35i,  fol.  xvin  y°. 

E.   Copie  du  xvn"  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  55, 

fol.  2o5,  d'après  C.  —  F.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le  Curluluire  B  de  Saint-Martin-des-Champs , 

Archives  nationales,  LL  i353,  fol.  xviii,  d'après  D.  —  G.  Copie  du  xvi°  s.,  dans  le  Cartu- 

2  5  laire  C  de  Saint-Martin-da-Champs ,  Archives  nationales,  LL  )o53,  fol.  17  v°,  d'après  D.  — 

H.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  le  Cartulaire  D  de  Saint-Martin-des-Champs,  Archives  nationales, 

(')  incarnacione  C.   —  ('')  Phylippi   C.  —  t')  Walerani    C.   —  ('')   Corrigez  pincernarum.  — 
(■=)  magister  B  C.  Corrigez  magistri. 

'"'  Ce  diplôme  est  daté  du  3  des  nones  de  compris  dans  la   11°  année   du    règne  que  si 

mai  1070,  épacte  6,  indiction  8,  la   onzième  l'on  compte  les  années  du  règne,  du  23  mal 

année  du  règne.  Le  chiffre  des  épactes  et  celui  io5ç);    la    onzième    année    s'étend    alors    du 

de    l'indlction    conviennent    bien    à     l'année  aS  mal  1069  au  9.1  mai  1070. 
1070.  Mais  le  5  mal  1070  ne  peut  se  trouver  - 
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LL  i35/i,  fol.  120.  —  /.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps, 
vol.  g,  fol.  173  d'après  b.  —  J.  Copie  du  xviu°  s.,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection 
Afforty,  vol.  i3,  p.  379,  d'après  b. 

a.  Doni  Marrier,  Martiniunii ,  loi.  17  v",  d'après  C.  —  b.  Dom  Marner,  Monasterii  regalis  S.  Mur- 

liiii  de  Cumpis Iiistoria,  p.  17,  d'après  C.  —  c.  Félibien,  Histoire  de  la  ville  de  Paris,     5 

t.  III,  p.  5o.  —  d.  l\.  de  Lasteyrie,  Cartuluire  gciiérul  de  Paris,  t.  I,  p.  137,  n°  99,  d'après 
BCDH. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  11,  p.  1 18. 

In  nomine  sancte'"'  et  indhiduç  Trinitatis.  Quoniaui  prevaricationis  reatu  primi 
parentis  AcLç'""'  a  sede  beadtudinis  eterne.  in  hujus  periculosum  vitç  stadium'"'  cor-  10 
ruimus ,  opère  preciuni  judicamus  ut  -vdam  illuc  rêver tendi'''',  que  est  karitas*"',  quam 
Xpisto  duce,  cognovimus,  dum  licet,  arripere'''  festinemus,  quatinus  ad  gloriam 
quietis  eterne,  quam  amiseramus,  cum  f'ructu  bonoruni  operum  leti  redeamus, 
cujus  beatitudinis  via  nobis  in  proniptu'°'  aperitur,  si  preceptum '"''  dominicum 
cordis  palato  custoditur,  de  qua  ipsa  Dominus'''  dicit  :  «Date  elemosinam,  et  i5 
omnia  munda  sunt  vobis'''.  »  Quapropter  ego  Phiiippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex,  notum  fieri  voio  sancte  matris  ecclesie  fideiibus,  tam  presentibus  quam  et'J' 
futuris,  quod  frater  Johannes,  inclusus  sancti  Martini,  vir  bone  memoriç  et  de 
sustentatione  pauperum  soiiicitus ,  mei  presentiam  obnixe  deprecatus  est  ut  paupe- 
ribus  et  peregrinantibus'''' sancti  Martini  segregatim ''' ab  aliis  fratribus  in  çcclesia  20 
psalientibus  elemosinam  facerem,  et  in  victum  eorum  ad  hospitalem  iocum  molen- 
dinum  unum,  qui  in  dominio  meo  erat  in  magno  ponte,  donarem,  et  ne  furnum, 
quem  abbas  Engelardus  et  ceteri  fratres  sancti  Martini ,  admonitione  ipsius  inclusi 
instinctucjue  fraterne  caritatis,  hospitali  concesserunt,  aliquis '""'  destruere  présumât 
vel  in  alios  usus  retorquere  audeat  vel  alterum  pretçr  eum  in  toto  procinctu  muni-  25 
tionis  sancti  Martini  construat;  quod  si  forte  fieret,  crescente  habitantium  multi- 
tudine ,  ad  hospitale  pertineret.  Preterea  dejirecatus  est  ut  via ,  que  est  ante  monas- 
terium  sancti  Martini,  pro  honore  ejusdem  ecclesi§  publiée  teneatur,  etilla  altéra î"', 
que  sub  monasterio  est,  ad  usum  pauperum  in  agricuhuram  inmutetur;  quç  via  ab 
eo  loco ,  quo  se  dividit  a  via  que  ducit  ad  sanctum  Martinum  ab  urbe  Parisio  ve-  3o 

(•')  Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthographe  de  B.  —  C')  Ade  omis  par  ED.  —  (')  vila 
estadium  D.  —  ('')  reverendi  D.  —  ("^l  caritas  CD.  —  (H  aperire  C.  —  fe)  in  promtu  C,  ini- 
prontu  D.  —  ('■)  precectum  B,  aperitur  si  preceptuni  omis  pur  D.  —  (')  veritas  BD.  —  !j>  et  on}is 
par  D.  —  W  peregrinationibus  D.  —  0   segregatum  B.  —  H  aliquid  D.  —  (")  alia  B. 

<')  Luc,  XI,  il. 
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nientes ,  usque  ad  eum  locum  in  quo  convenientes  se  uniunt ,  extenditur.  Cujus  votis 
et  benivoientie  condescendens ,  pro  salute  mea  et  antecessoruni  meorum  animarum 
remedio,  molendinum  pauperibus  supradictis  et  hospitalitati  eoruni  contuli,  furniini 
illis  solum  esse  nec  prêter  eum  alterum  construi,  nisi  supradicta  ratione,  concessi, 
5  via  ne  ulterius  nisi  ante  monasterium  sancti  Martini  teneatur  precepi'"'.  Et  ut  hoc 
inviolabile  pemianeat,  signum  caracteris  mei  inpresssi  et  sigilio  meo  corroboraA-i  ^'''. 
•S*.  Phiiippi  régis.  -S'.  Hugonis  de  Pusiaco.  "S*.  Willelmi  de  Tornabu.  -S*.  Otranni  de 
DrocasW.  ■S'.  Lisierni''"'  Caboti.  -S*.  Herii  coci.  -S*.  Raddfi  de  Stampis.  «S*.  Arnulfi 
cubicularii.  -S*.  Hergoti.  -S*.  Willelmi  de  Monsteriolo.  S".  Hugonis  de  Sordavalle. 
10  •S'.  Chadios.  -Sr.  Roberti  de  CasteUo.  -S*.  Hulberti,  archidiaconi  Silvanectis.  -S*. 
Eustacbii,  capeliani  régis.  •S'.  RoHandi,  de  domo  sancti  Martini.  -S*.  Gisleberti.  Hec 
carta  firmata  est  in  pago  Silvanectensi ,  apud  Oriacum,  .III.  nonas  maii,  anno  ab 
incarnatione  Domini  .M.LXX. ,  epacta  .VI. ,  indictione  .\  III. ,  anno  Philippi  régis 
regni  .XI. 

i5  LIY 

1071,  avant  le  4  août'".  —  Poissy, 

Philippe    I"   donne    à    l'abbaye   de  Saint-Benoit-sur-Loire ,    l'église    Saint-Mard 
d'Eiampes. 

A.  Original  perdu. 

20  B.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom  Estiennot,  Antiquitates  in  diœcesi  Aurelianensi  Benedictinœ, 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12739,  p.  35o.  —  C.  Copie  de  l'an  1672,  dans  le  Carlu- 
laire  2  de  Sainl-Benoît-sar-Loire ,  fol.  282,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après  un 
ancien  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xvn'  s.,  dans  un  cartulaire  de  Saint-Benoît-sur-Loire, 
fol.  5 1  v°.  Archives  départementales  du  Cher,  d'après  le  même  cartulaire  c[ue  C,  au  fol.  62  v°. 

2  3  —  E.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatas  chronologici ad  Mstoriam  univer- 

salem  monasteim  S.  Benedicti  Floriacensis ,  p.  532,  ms.  de  la  Bibholhèque  Jarry  à  Oi-léans, 
d'après    le  même   cartulaire  que  C  et  D.  —  F.  Copie  du  xvin°  s.,  dans  le  Cartulaire  1  de 

(")    precipi  D.  —  C*)  Avec  corroboravi  s'arrêtent  BD.  —   ''^)  Drogas  corrifjé  en  Drocas   C.   — 
(•')  Lisuii  C.  Corrigez  Lisierni. 

'''   Ce    diplôme   est  daté  de   l'an    1071,   la  expédiés  entre  le  1"  janvier  et  le  4  août  1071, 

11°  année  du  règne.  En  prenant  pour  point  nous  les  plaçons  avant  Içs  diplômes  du  25  avril 

de  départ   le   d  août  1060,    la  11'  année  du  1071  (n"  LVIl  et  LVIII),  qui  sont  datés  de 

règne  s'étend  du  4  août  1070  au  3  août  1071.  la   1  2°  année  du  règne. 
Bien  que  ce  diplôme  et  le  suivant  aient  été 
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Saiitt-Benoît-sur- Loire,  p.  i^-j,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après  un  ancien  car- 
tulairo. 

G.  Copie  partielle,  du  xviii'  s.,  dans  les  notes  de  Dom  Poirier,  Bibliothèqtie  nationale,  ms.  f'r. 
2o838,  fol  321  \°,  d'après  F, 

a.   Prou,   Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour   l'ahhàje   de  Suint -Benoit- sur -Loire,  dans  Mélanges     5 
Julien  Hiivet,  p.  186,  d'après  BCDF.  —  h.  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'ahhaye  de 
Saint-Benoit-sur-Loire,  t.  I,  p.  212,  n°  lxxxi,  d'après  BCDEF. 

In  nomine  sanctœ  et  individuse  Trinitatis.  Ego  Phiiippus  '"',  gratia  Dei  Fran- 
conim  rex.  Notum  facio''"'  cunctis  christianae  religionis  cultoribus  tam  futuris  quam 
prœsentibus  quod  '"'  ecdesiam  sancti  Medardi  Stampensis  Deo  et  sancto  feenedicto  10 
attribui  eo  tenore  ut  ibi  Deus  honoretur  et  serviatur.  Sic  autem  eandem  iibero 
ut  libéra  sit  ab  omni '"')  servitio  et,  si  quis  Dei  fidelis  terram  vel  aliud  aliquid '"' 
huic  supradictse  ecclesia;  (''  dare  voiuerit,  sit  sicut '^'  Robertus,  antecessor  meus, 
constituit  ac  '*"'  de  libertate  W  testimonium  perhibuit  'J'.  -S*.  ''''  Hugo ,  frater  régis. 
«S".  '■'  Walerannus '"■'  camerarius.  -S*. '"'  dapifer  Fridericus '"'.  -S.  Wido'P'  buticularius.  i5 
-S",  ''i'  Alelmus  constabularius  '■■'.  «S".  '''  Hugo  cornes.  -S*.  '''  Lisias  camerarius.  Actum 
Pissiaco,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.  LXXI.  '"'  et  rege  Philippo  régnante 
anno  (->  .XI.  W. 

Prœcipio  autem  ut  ibi  servi  mei  jaceant  et  de  suis  bonis  ibi  attribuant. 

[Monogramma^^\)  Ego  Gausf'ridus '^'  canceliarius  relegendo  subscripsi.  ^° 


LV 

1071,  avant  le  i  août  C.  —  Melun. 

Philippe  1",  confrmant  les  décisions  des  rois  Robert  et  Henri,  défend  à  Tescelin  et  à 
sesjils  d'exiger  aucune  coutume  à  Escrennes  et  à  Alevran,  possessions  de  l'abbaye  de  Saint- 

(=)  Philipus  D.  —  C')  facimus  EF.  —  (■■)  quod  omis  pur  E.  —  ('')  ab  omni  sit  BCDE.  —  ("=)  alius 
aliquis  DF.  —  (H  ecclesiœ  supradictae  F.  —  fe)  sic  D.  —  ('')  Hac  CDEF.  —  (')  deliberaone  C , 
de  liberalitate  D.  —  U)  perhibeat  DEF.  —  P')  -S"  omis  pur  CDEF.  —  «  ■»  omis  par  C,  et  DEF. 
—  (■»)  Valerannus  DF.  —  (°)  et  CDEF.  —  (°)  Fonderitus  C,  Feudericus  DF,  Fredericus  E.  — 
(p)  Wuido  qui  C,  Widoque  DEF.  —  (■))  et  CDEF.  —  i')  conestabularius  D.  —  ('')  ■S'  omis  pur 
CDEF.  —  (')  -S*  omis  pur  CDEF.  —  (")  millésime  septuagesimo  primo  CDE,  1071  F.  —  (")  anno 
omis  pur  F.  —  (')  undecimo  CDEF.  —  (>)  Le  monogramme  omis  par  BF,  dessiné  par  CDE.  — 
(^)  Gaufridus  CDEF. 

'''   Sur  la  date,  voir  la  note  du  diplôme  n°  LIV,  p.  iM,  note  1 . 

CHARTES   ET  DIPLOMES.   —   I.  IQ 

ilIrniMcniE    ^ATIOKALE, 
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Benoit-sw -Loire ,  et  accorde  à  ces  terres  les  mêmes  immunités  qu'aux  autres  «  villœ  «  de 

Saint-Benoît  sises  dans  la  viguerie  de  Pithiviers. 

/4.  Original  perdu'"'. 

B.  Copie  de  l'an  1733,  dans  Dom  Chazal,  Ilistoria  nionaslerii  Floriaceiisis ,  t.  Il,  p.  757,  Biblio- 
5  thèque  d'Orléans, ms.  491  (anc.  2'jo bis),  d'après j4.- —  C.  Copie  partielle,  diixvm"  s.,  envoyée 

au  Cabinet  des  Chartes  par  Dom  Gérou,  le  8  déc.  1764,  Bibliothèque  nationale ,  Collection 
Moreau,  vol.  3o,  loi.  56,  avec  fac-similé  de  la  première  ligne.  —  D.  Copie  de  l'an  1672, 
dans  le  Cartiilaire2  de  SainJ-^cnoif-SHi-LoiVe,  fol.  3oo,  Archives  départementales  du  Loiret, 
d'après  un  ancien  cartulaire.  —  E.  Copie  du  xvii°  s. ,  dans  un  cartulaire  de  Saint-Benoît- 
10  sur-Loire,  fol.  52,  Archives  départementales  du  Cher,  d'après  le  même  cartulaire  que  D, 

au  fol.  67V''.  —  F.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatiis  chronologici ad  hislo- 

riam  unieersalem  moiiasterii  S.  Beiiedicii  Floriacensis ,  p.  igS,  ms.  de  la  Bibliothèque  Jarry, 
à  Orléans.  —  G.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom  Estiennot,  Antiquitates  iii  diœcesi  Aurelia- 
nensi  Benedictinie ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  12739,  p.  470.  — H.  Copie  du  xviii"  s., 
i5  dans  le  Cartutuirc  i  de   Saini-Benoît-sur-Loire ,  f.  157,  Archives  départementales  du  Loiret, 

d'après  un  ancien  cartulaire. 

«.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  1"  pour  l'abbaye  de  Saint-  Benoît-sarLoire ,  dans  Mélanges  Julien 
Havet,  p.  i83,  n"  v,  d'après  BCD.  —  b.  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de 
Suinl-Benoit-sur-Loire ,  t.  1,  p.  2i3,  n°  lxxxii,  d'après  BCDEFGH. 

ïo  +  <°'  In  nomine  sanctissirae  et  individue  Trinitatis,  amen.  Ego  Philippus '''),  Dei 
gratia  '"'  Francoruin  rex.  Notum  volo  fieri  ''''  omnibus  sanctç  Dei  eclesiae  fidelibus  tam 
presentibus  quam  futuris  quod  '"'  adierint  '''  nosti-œ  '°'  serenitatis  presentiam  ''"'  GuiHel- 
nius  '■',  sancti  Benedicti  Floriacensis  cœnobii  'J'  abbas  '''*,  etmonachi  sub  eo  degentes''', 
querimoniam  facientes  de  conunendationibus  '"''  et  ceteris  nialis  consuetudinibus 

2  5  quas  quidam  pervasores,  Tescelinus'"'  scilicet  et  fdii  ejus,  Hugo  et  Albertus,  inqui- 
busdam  sancti  Benedicti  possessionibus ,  Scriniis  '"*  videlicet'P'  et  ''•'  Alevrin  *'',  injuste 

(^)  Croix  cantonnée  de  points  C.  —  ('"'  C  reproduit  cette  première  ligne  en  fac-similé;  le  passage 
fac-similisé  est  réparti  en  deux  lignes ,  mais  il  ne  formait  que  la  première  du  diplôme,  car,  mises  bout  à 
bout,  les  deux  lignes  s'étendent  sur  une  largeur  un  peu  moindre  que  celle  du  diplôme,  qui  était  de 
13  pouces.  —  (")  Dei  gratia  omis  par  C,  gratia  Dei  DEFH.  —  ('')  fieri  volo  BG.  —  (°)  quoniam  G. 
—  C)  adierit  CDGH ,  quodcoram  nostrae  E.  —  (s)  nostram  B.  —  C')  praesenda  E.  —  (')  Guilelmus 
al)l)a  C,  Willielmus  B.  —  (J)  cœnobii  omis  par  BF.  —  C")  abbas  reparlé  par  C  après  Guilelmus 
sous  la  forme  abba.  —  W  régentes  E.  —  ('")  cominendatione  C.  —  ("'  Goscelinus  E.  —  W  servis  BF, 
servus  D,  omis  par  E.  —  d'I  scilicet  B.  —  (l)  et  omis  par  B.  —  (O  Alevrin  omis  par  BCEF,  Ali- 
vrensi  G,  Aleurtii  //. 

'''  Dom  Gérou  (G)  donne  quelques  rensei-  largeur.  Le  sceau  qui  était  en  placard  a  été 

gnements    sur    l'original    :    «  parchemin   tout  enlevé.  Ce  titre  est   collé  sur  une   feuille    de 

rongé,  conservé  au  trésor  de  l'abbaye  de  Saint-  parchemin  tant  il  est  usé  de  vétusté.  L'écriture 

Benoît-sur -Loire ,  layette  Privilèges  desroys.  .  .  est  de  l'onzième  siècle.» 
Ce  titre  a  selse  pouces  de  hauteur  et  treise  de 
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exigebant  '°',  quas  ante  multos  ''''  annos  gloriosissimi  Franconim  reges ,  nostri  ante- 
cessores,  Rotbertus '"Hidelicet  et  Henricus,  pater  meus,per  regalium  auctoritatem '"'' 
prasceptorum  ne  alicjuis  exigeret  decreverant  '"'.  Nos  vero  audientes  tam  temerario 
ausu  '')  violari  ac  '^'  transgredi  regalia  predecessorum  nostrorum  '''*  praecepta ,  œgre 
tuHmus  simulque  W  decrevinius  per  hoc  nostra;  auctoritatis  'J'  prseceptuni  ut  nec  ipsi  ''"■ 
nec  aliquis  ex  eorum  heredibus  nec  ulla  alia  persona  sive  quilibet'"'  pubJicus  exactor 
pro  aliqua  re  exigenda  nostris  vel  ''"'  futuiis  temporibus  easdem  audeat  adiré'"'  villas  '"' 
nec  aliquo  modo  aliquid  ex  eis '•"'  exigera  prœsumat,  quatenus'*''  liceat  abbati  seu 
congregationi  jJrtefati  '"''  loci  sub  '''  immunitatis  nostrœ  tuitione  '*'  ac  '"'  defensione  ''' 
prœdictas  possessiones  quiète  dominari '"'  ac  possidere'-''.  Addimus  etiam  hoc  ut, 
quemadmodum  omnes  villse  sancti  Benedicti  in  vicaria  PeverenseW  sitœ,  id  est 
Evera'^',  BuUiacus,  Bosonis  ac  ''"'  Bolonis  '"'  villas  cum  eainim  ''''  adjacentiis ,  jDrœceptis 
progenitorum  nostrorum  ab  onmibus  commendationibus  et  cœteris  '"*  consuetudinibus 
munitae  C^'  ac  '^*  defensœ  '"''  perpetualiter  habentur,  ita  et  hac  regali  auctoritate  '''  nostra 
per  lîujus  pra^cepti  nostri  'J'  corroborationein  esedem  villœ  tutœ  permaneant  in  aeter- 
num  ac  ''')  defensas  '''  pro  remedio  animœ  nostrse  nostrique  imperii  perpétua  pace  et 
stabilitate.  Et  ut  hoc  nostrœ  auctoritatis'""'  decretum'"'  firmum  et  '"'  invioiabile 'f'  per- 
maneat  omni  tempore ,  proprii  signi  ('''  corroboravimus  l"^'  subscriptione. 

■».  W  Philippi  régis  +  «. 

•St.  '"'  Gualeranni  ''',  magistri  regiç  ^  domus. 

•S*.'''  Hugonis,  fratris  ejus. 

Actum  Miliduno  '^'  publiée  '"',  anno  '*■'  ab incarnatione  Domini  .M.LXXI.  '"',  Philippi 
vero  gloriosissimi  régis  ''''  undecimo  '"'. 

(=)  exercebant  C.  —  C')  iniHe  H,  omis  pur  D.  —  ("•)  Robertus  BEFH.  —  ('')  autoritatem  DU, 
authoritafem  FG.  —  (=)  decreverunt  73,  decreverint  F.  —  t^)  ausu  temerario  G.  —  fe)  et  H.  — 
C')  nostrorum  omis  pur  BF.  —  (')siniul  et  C.  —  (J)  authoritalis  CFG,  autoritatis  DH.  —  ('^)iste  BF, 
isti  DEG.  —  C)  quilibet  omis  par  B.  —  ("■)  et  D.  —  (")  adiré  omis  par  C.  —  W  audeat  easdem 
villas  adiré  B,  easdem  adiré  audeat  villas  H.  —  fp)  ex  eis  aliquid  D.  —  h)  quod  E,  sed  G.  — 
("■)  ejusdem  D.  —  ('')  sub  omis  par  B.  —  (')  et  tuitione  C.  —  ("'  et  D.  —  W  deffensione  DG.  — 
(')  dominari  omis  pur  E.  —  (>)  Ai'cc  possidere  s'urrêle  C  pour  reprendre  avec  Et  ut  hoc.  - — 
W  Pitiverensi  G.  —  (")  Evra  E.  —  (t)  atque  DEFGH.  —  (")  Bullonis  B,  Bosonis  G.  —  W  aUis  B, 
earumdem  E.  —  W  cœterisque   H.  —   l^)  munitae  omis  pur  E.  —  fe)  et  B.  —  C')  defFense  DG. 

—  (')  autoritate  DH ,  authoritate  FG.  —  fj)  nostri  praecepti  G.   —  C^)  et  B.   —   0  deffensae   G. 

—  ('")  autoritatis  DH ,  authoritatis  CFG. —  (°)  praeceptum  B.  —  W  ac  EGH.  —  (p)  immobile  D. — 
(i)  sigilli  C.  —  (■■)  corroijoramus  G.  —  (')  Signum  DH.  —  (')  Monogramma  G.  —  (")  Signum  BDH. 

—  M  Gualteranni  D.  —  (^)  régis  DEFH,  domus  régis  G.  —  (5)  Signum  BDH.  —  l'^)  Mileduno  G. 
■ —  W  publiée  omis  pur  C.  —  C»)  anno  reporté  après  Domini  pur  C.  —  l')  miUesimo  septuage- 
sinio  primo  BDEF,  millésime  septuagesimo  1°  C,  1071  H.  —  (""l  régis  gloriosissimi  G.  — 
W  anno  XI"  G. 
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Saint-Benoît-sur-Loire. 


Philippe  I"  confirme ,  par  l'apposition  de  son  seing  et  de  son  sceau ,  la  donation  faite  à 
l'abhaye  de  Saint-Benoit  par  Hacjaes  de  Pithiviers ,  de  la  villa  de  Bandrevilliers ,  à  charge 
5  d'y  construire  une  église  desservie  par  les  moines  et  de  céder  à  ces  moines  ce  que  ladite 
abbaye  possédait  à  Escrennes. 

A.  Original  perdu'"'. 

B.  Copie  du  xvni°  s.,  Bibliothèque  nationale ,  CoUeclionMoreau,  vol.3o,  fol.  169,  d'après  .4, avec 

fac-similé  des  premiers  mots  et  des  souscriptions.  —  C.  Copie  de  l'an  i  yao  ,  dans  Dom  Cliazal, 
10  Historia  monasterii  Floriacensis ,  t.  II,  p.  766,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  /igi  (anc.  370  bis) , 

d'après  A.  —  D.  Copie  partielle,  du  xviii"  s.,  dans  les  notes  de  Dom  Poirier,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  fr.  ao838,  fol.  Sai,  d'après  A,  avec  fac-similé  de  la  première  ligne.  —  E. 
Copie  de  l'an  1673,  dans  le  Cartulaire  2  de  Saint-Uenoit-sar-Loire ,  fol.  385  v",  Archives  dé- 
partementales du  Loiret,  d'après  un  ancien  cartulaire.  —  F.  Copie  du  xviil"  s.,  dans  le  Car- 
ia talaire  1  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  p.  i53,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après 
un  ancien  cartulaire.  —  G.  Copie  abrégée,  de  l'an  1683,  dans  Dom  Estiennot,  Antiqui- 
tates  in  diœcesi  Aarelianensi  Benedictinœ,   Bibliothèque   nationale,  ms.  lat.  12739,  p.  /I69. 

a.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoît-siir-Loire ,  dans  Mélanges  Julien 
Havet,  p.  179,  n°  iv,  d'après  BCEFG  et  le  fac-similé  du  Nouveau  traité  de  diplomatique.  — 
20  b.  Prou    et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de   l'abbaye  de   Saint-Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  p.   308, 

n°  Lxxx,  d'après  BCDEFG  et  le  fac-similé  du  Nouveau  traité  de  diplomatique. 

Fac-similé-;  Fac-similé  gravé  de  la  première  ligne,  de  la  date  et  des  souscriptions.  Nouveau  traité 
de  diplomatique,  t.  III,  pi.  lxviii. 


'''  Cette  charte  est  datée  de  l'an  107),  la 
10°  année  du  règne.  De  quelque  point  de  dé- 
part qvie  l'on  compte  les  années  du  règne,  la 
10'  année  ne  peut  correspondre  à  1071.  Puis- 
qu'il s'agit  non  d'un  diplôme  royal,  mais 
d'une  charte  au  bas  de  laquelle  le  roi  a  fait 
mettre  sa  souscription  et  son  sceau ,  il  est  pos- 
sible que  la  date  n'ait  pas  été  formulée  dans 
la  chancellerie  royale  et  que  le  compte  des 
années  du  règne  soit  erroné.  Une  erreur  d'une 
unité  dans  le  chiffre  des  années  du  règne 
(10  pour  11)  étant  plus  vraisemblable  qu'une 
erreur  de  deux  unités  (10  pour  13)  nous  pla- 


çons cette  charte  au  commencement  de  l'an- 
née 1071.  Elle  est,  en  tout  cas,  postérieure  au 
diplôme  n°  LV.  En  effet,  dans  ce  dernier  acte, 
Tescelin  parait  avec  ses  fds  Hugues  et  Aubert  ; 
dans  celui-ci ,  au  contraire ,  Hugues  et  Aubert 
agissent  seuls ,  et ,  en  outre ,  si  on  y  mentionne 
Tescelin ,  il  semble  Isien ,  à  la  façon  dont  on  en 
parle , qu'il  soit  mort  (p.i49,l.i5-i6).  Ajoutez 
que  Hugues,  qui,  lorsque  fut  rédigé  le  n°  LV., 
était  encore  dans  le  siècle,  déclare,  dans  le 
n°  LVI  (p.  149  ,1.  31),  se  donner  à  Saint-Benoît. 
'''  D'après  les  notes  qui  accompagnent  la 
copie  B ,  cette  charte  était  conservée  aux  ar- 
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Omnis  HOMO,  QUANDiD  HAC  FRAGici  '"'  CARNE  ciRCDMDATcs ''''  H"^  in  hujus  '"'  exilii  miser- 
rima  relegatione  a  Domino  peregrinatur,  semper  débet  sibi  ante  mentis  oculos 
tremendi  judicii  discussionem  ponere  et  omni  A-igilantia  satagere  ''*'  ut  per  bona 
opéra  et  maxime  per  eleemosinarum  '"'  largitionem  et  dignam  ad  Demn  conversio- 
nem  mereatur  redire  ad  suum  creatorem  a  quo  discessit  per  primi  parentis  teme- 
rariam  offensionem.  Noverit  enim  esse  scriptum  quia  «  sicut  aqua  extinguit  ignem, 
ita  eleemosina e^  extinguit  peccatum'^' »,  et  iHud  :  «  fili  mi,  ne  tardes  converti  ad 
Dominum'"^' ».  Quapropter  ego  Hugo,  Petverensis'"'  castri  miles,  sanctae  conversio- 
nis  flagrans  desiderio  et  labentis  saeculi  transitoriam  pompam  ducens  pro  nihilo  ''"', 
res  hœreditatis  '"'  meae  trado  habendas  et  possidendas  in  perpetuum  ecciesite  sanctœ 
Dei  genitricis  Marice  et  sancti  patris'j'  Benedicti,  ubi  ipse  sanctus  pater  humatus 
Veneranter  i""'  divina  prsedestinatione  et  sua  electione  liabetur,  ubi  etiam  domnus 
abbas  Guiileimus''*  pastoris  officio  fungitur.  Sunt  autem  res  quas  ego  dono  sancto 
patri  Benedicto  non  longe  a  Petverensi ''"'  Castro  super  fluvinm  Exona  :  id  est  ma- 
nusfirmam  quas  Baldrivillare  ("'  dicitur,  sicut  eam  possedit  pater  meus  Tescelinus 
omni  tempore  vitœ  suœ,  exceptis  bis  quœ  ipse'°'  dederat  diversis''''  militibus  in 
beneficium,  cum  donatione  ecciesiae  parrochialis''''  quae  est  in  honore  sancti  Martini, 
cetera  vero  omnia,  id  est  totam  ^allam  Baldrivillare '"■'  cum  omnibus  quae  ad  eam 
pertinent,  scilicet  terris  cultis  et  incultis,  pratis,  vineis,  aquis'"'  aquarumve  decursi- 
bus  dono  a  die  praesenti  et  deinceps  sancto  patri  Benedicto  et  fratribus  ei  fomulan- 
tibus  ad  possidendum;  cui  etîam  dono  me  ipsum  ad  sibi  serviendum,  eo  tenore  ut 
ipsi  fratres  alteram  ecclesiam  in  eadem  Adlla,  quse  tota  sit  eorum  propria,  cum  offi- 
cinis  ad  cohabitandum  et  Deo  serN-iendum  aptis  construant  et  fratribus  ibidem  Deo  ''' 

(»)  fragili  omis  par  C.  —  C')  circundatus  B.  —  Les  quatre  premiers  mots,  d'après  D ,  les  six  pre- 
miers, d'après  le  Nouveau  traité  de  diplomatique,  les  sept  premiers,  d'après  D,  étaient  en  lettres  capi- 
tales et  onciales;  la  première  ligne  s'arrêtait  avec  circuindatus  d'après  D.  —  (=)  Avec  hujus  s'arrête  G 
pour  reprendre  à  Quapropter.  —  i^l  Avec  satagei-e  s'arrête  D  pour  reprendre  à  ut  autem  haec  carta. 
—  W  eleemosynarum  EF.  —  W  eleemosyna  E.  —  (ï)  Peteverensis  B.  —  C')  nichilo  CE.  — 
W  haereditates  F.  —  (J>  patris  omis  par  B.  —  (4  venerantur  jE,  veneratur  G.  —  W  Guilelmus  B, 
Guillielmus  C.  —  ("■)  Peteverensi  B.  —  (")  Baldrivilla  B,  Baldricivillarc  G.  —  (")  ipse  omis 
par  BFG.  — (p)  universis  G.  —  il)  parochialis  BF. —  (■•)  Baldre villa re  E,  Daldricivillare  G. — 
W  aquis  omis  par  B.  —  (')  Deo  omis  par  BF. 

chives  de  l'abbaye  de   Saint-Benoit-sur-Loire,  et  semblable  à  celui   qui  est  reproduit   dans 

dans  la  layette  intitulée  «  Privilèges  des  rois  ».  Mabillon,  De  re  diplomatica,  p.  /laS. 
Elle  était  écrite  sur  une  feuille  de  parchemin  '''  Ecclesiastic. ,  III,  33. 

de   18   pouces  de  hauteur  sur  i3  de  largeur.  <-'  Ecclesiastic,  V,  8. 

Le  sceau  royal  était  plaqué  ,  bien   conservé, 
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servientibus  quicquicl'''  ipsi  habent  in  villa  quai  ScriniasC''  dicitur  ab  hodierna*"' 
die  et  deinceps  possidendum  concédant''''.  Hrec  itaque  omnia'"*,  sicut  prtesenti 
scripto  continentur,  dono  Deo  '"^  et  sancto  patri  Renedicto,  annuente  matremea  jVIile- 
sinde  '»'  et  fratre  meo  Alberto  cum  fdiis  suis ,  ut  Deus  omnipotens  propitietur  animae 
5  meae  et  parentum  ''"'  meorum  et  eorum  ''^  omnium  '^'  qui  eundem  locum  meliorare 
curabunt.  Hoc  etiam  decreverunt  tam  prœdictus  abbas  quam  et  fratres  sub  eo  de- 
gentes  ut  quicquid  ''''  evenerit  eis  '''  de  sepultura  in  vicaria  Petverensi  in  vineis  vel 
domibus  vel  terris,  si  fratres  ejusdem  loci  habere  voluerint,  facilius  habeant  quam 
alii  emptores.   In  terra  autem  ista  nullus  homo  habet  aliquani  consuetudinem ''"', 

10  excepto  sancto  Aniano  Aurelianensi  qui  in  festivitate  suahiemali'"'  ex  ea  recipit  pro 
censu  decem  solidos  denariorum ,  nec  ecclesia  débet  '"'  synodum  aut  circadam  aut 
vicarium  aut  aliam  consuetudinem  nisi  solummodo  prœsentiam  presbiteri  'p'  in 
synodo.  Si  quis  vero,  quod  absit!  huic  mea;  donationi  caiumpniam '"i'  inferre  temp- 
taverit  '■^\  quod  tamen  minime  futuiiim  '''  credo ,  conatus  ejus  '''  irritus  fiat  et  insuper 

i5  ipse,  nisi  resipuerit,  aeternœ '"'  maledictioni  subjaceat,  sanctus  autem  Benedictus 
cum  fdiis  suis  haec  libère  et  absque  ulla  inquietudine  omni  tempore  possideat.  Ut 
autem  hœc'"'  carta  omni  tempore  firmior  haberetur '"',  ego  Hugo  et  frater  meus, 
Albertus,  domino 'ï'  nostro  Philippe  régi  eam  obtulimus  ad^  corroborandum '"'  qui 
libentissime  eam  dignatus  est  corroborare  et  sui  sigilli  auctoritate  *'''  et  proprii  nomi- 

20  nis  subscriptione '"'.  Albertus,  fdius  Tescelini,  Petverensis  castri  miles,  dat  sancto 
patri  ''')  Bénédicte  fratrique  suo  Hugoni  consuetudinariam  partem  '"'  villfE  quae , 
Scrinias'^^  dicitur.  Istœ'''  sunt  consuetudines,  scilicet  villicariam,  justitiani,  caiTica- 
tum''"'  boum,  equorum,  asinorum,  adhuc  etiam  et  prandium  quod  accipere  cum 
suis'''  solitus  esthominibus  et  corveiam  hominum  et  saccorum. 

25  Actum  Floriaco  publiée,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.LXXI. ,  régnante  Phi- 
lippe 'J'  anno.  X. 

W  quidquid  C  G.  —  (W  Scrinia  C,  Stmas  E,  Seotinas  G.  —  (''J  hodierno  B.  —  ("''  concédant 
possidendum  G.  —  '")  Avec  omnia  s'arrête  G  qui  résume  le  reste  de  l'acte  en  quelques  mots  pour 
repremlre  avec  ut  autem  carta.  —  (0  Domino  E.  —  (s)  Milisinde  C.  —  C')  peccatum  E.  — 
(')  eorum  omis  par  C.  —  (J)  omnium  omis  par  E.  —  C*'  quidquid  BCF.  —  0  eis  evenerit  C, 
eis  venerit  E.  —  ('")  consuetudinem  aliquam  C.  —  (")  hyemali  BF.  —  (")  habet  C.  —  'p'  pres- 
byteri  F.  —  (1)  calumniam  BF.  —  (■■)  tentaveril  BF.  —  (')  l'uturuni  omis  par  B.  —  (')  cona- 
tusque  ejus  B.  —  (")  ecclesie  E.  —  (')  haec  omis  par  EG ,  1i<-ec  carta  omni  omis  par  C.  — 
{■"l  habeatur  C.  —  '>'  domno  avec  trait  ahrèviatif  DFi  —  (''  ad  omis  par  G.  —  '°)  corroboran- 
dam  G.  —  ''''  autoritate  E,  authoi-itate  BDG.  —  <"'  Avec  sul)scriptione  s'arrête  G  pour  repremlre 
à  Actum.  —  '■')  patri  omis  par  CD.  —  (''l  partem  consuetudinarum  CE,  consuetudinar.  par- 
tem DFG. —  C^)  Scrinia  C,  Stiîias  E.  —  (s)  Ista^  jusqu'à  saccorum  omis  par  D. —  ''')  carritatum  BF, 
carticatum  E.  —  (')  cum  suis  accipere  C.  —  W  Pliilippo  rege  G. 
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[Lochs  sigilli. 


Signum'"'  +  Hugonis,  filii  Tesceiini,  Petverensis ''"'  miiitis,  qui  hanc  ||  donatÎQ- 
nem  fecit. 

Signum  +  Alberti,  fratris  Hugonis.  -S*.  Miiesindis,  matris  eorum. 

•S*.  Tesceiini  fiiii  Alberti. 


LVII 

1071,  25  avril  ''>,  —  Sens. 

Philippe  1",  à  la  prière  de   l'abbé  Bernard ,  confirme  la  donation  faite  par  Thibaiid  , 
comte  de  Troyes,  aa  monastère  de  Montier-la-Celle ,  deïécjlise  Sainte-Savine  à  Troyes .        10 

A.  Orig^inal.  Parchemin  '"',  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  55 1  mm;  largeur,  SyS  mm.  Archives 

départementales  de  l'Aube,  fonds  de  Montier-la-Celle,  Sainte-Savine,  n°  3. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  l'Inventaire  général  des  ckartres de  Montier-la-Celle ,  fol.  68,  n°  6, 

d'après  le  Cartulaire  en  parchemin,  au  fol.  1^7  v°,  avec  mention  de  l'original.  —  C.  Copie 
du  xvn°  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  337,  fol.  5  v°,  d'après  l'ancien    i5 
cartulaire  de  Montier-la-Celle. 

a.  Camuzat,  Promptuariiim  sacvaram  antiquitatum  Tricassinie  diœcesis ,  fol.  20  v°.  —  b.  H.  d'Arbois 
de  Jubainville,  Histoire  des  ducs  et  des  comtes  de  Champagne ,  t.  I,  p.  488,  n°  l,  d'après  A. 
—  c.  Lalore,  Cartulaire  de  Montier-la-Celle,  p.  igi,  n°  186,  d'après  A. 

Indiq.  i  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  125.  20 

'')  Le  fac-s.   de  B  donne   Signum  et   celui  da  Nouveau    traité  de   diplomatique  Segnum.   — 
C")  Peteverensis  (/«71S  le  fac-s.  de  B. 


'''  Ce  chplôme  est  daté  de  1071,  le  7  des 
calendes  de  mai,  indiction  9,  la  12°  année  du 
règne.  L'indiction  9  est  bien  celle  qui  corres- 
pond à  1071.  Mais  pour  que  le  25  avril  1071 
soit  compris  dans  la  1 2'  année ,  il  faut  prendre 
pour  point  de  départ  des  années  de  règne ,  la 
date  du  sacre  de  Philippe,  soit  le  23  mai  1059; 
la  12"  année  s'étend  du  23  mai  1070  au  23  mai 
1071  ;  dans  l'hypothèse  du  point  de  départ  pris 


de  la  mort  de  Henri  I,  la  12°  année  commence 
au  plus  tôt  le  4  août  1071.  On  ne  peut  pas  sup- 
poser que  le  rédacteur  de  la  date  a  employé  le 
style  de  Pâques  et  qu'il  faut  augmenter  le  mil- 
lésime d'une  unité;  car  en  1073,  Pâques  tom- 
bait le  24  avril,  et  en  1071,  le  8  avril. 

'^'  Déchirure  en  bas,  à  droite.  Le  parchemin 
a  été  collé  sur  toile. 
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In  nomine  sanctç  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philijipus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Cum  in  exhibitione  temporalium  ll^'rerum,  quas  humana  religio,  divino  cultui 
faniulando,  locis  sanctorum  et  congregationibus  fidelium  devotione  animi  IPlargitur, 
tam  presentis  quam  perpétue  vitç,ut  jam  pridem  multis  expertum  est  inditiis,  sola- 
5  tium  adquiratur,  |l''sa]uberrimus  vakle  et  omnibus  iniitabilis  hic  fructus  priniitivç 
virtutis,  videlicet  karitatis,  per  quem  et  mundi  P  prosjDeratur  tranquillitas  et  felici 
remuneratione  çterna  succedit  feiicitas'^'.  Noverit  ergo  etpresens  ||^  status  et  posteritas 
sanctç  matris  ecciesie  fdiorum ,  nostrorum  quoque  primatum  et  omnium  sub  nostro 
regimine  degen-IP-tium  quod  quidam  abbas,  Bernardus  nomine,  nostrç  serenitatis 

10  adierit  presentiam,  rogans  et  obnixe  postuians  ut  pdonum,  quod  comes  Trecassine 
civitatis ,  Tetbaudus  nomine ,  pro  sainte  anime  sue  suorumque  antecessorum  et  filio- 
nam  suorum,  i^  monasterio  beati  Pétri  Celiensis  cognominati,  cui  ipse  predictus 
abbas  tune  temporis  preerat,  çternaliter  tri-||^°-buerat,  scilicet  ecdesiam  sanct§ 
Savinç  virginis,  non  longe  a   suburbio  predicte   ciAitatis  sitam,  laudassem  atque 

i5  ||ii  comcessissem.  Cujus  peticionibus ,  consilio  Richerii,  Senonicç  çcclesiç  metropo- 
litani,  ceterorumque  presulum  atque  fide-||^^-3ium  nostrorum,  quorum  nomina 
subscripta  esse  videntur,  bénigne  annuimus  et  hoc  privilegium  sigilli  nostri  H'^  in- 
pressione  adsignari  precepimus.  Actum  publice  rn  Senonico  palatio,  anno  incarnat! 
Verbi  millesimo.  LXX.  et  .1.,  IP"  .VII.  kl.  mai.,  indictione  .VIIII.,  régnante  Philippe 

2o  rege  anno  .XII. 

11'^  SiGNDM  [Monocjramma]  régis. 

-S*.  Richerii  archiepiscopi.  'S'.  Rainerii,  Aurelianensis  episcopi. 

'S'.  Hugonis,  Trecensis  episcopi.  -S*.  Gausfredi,  Autissioderensis  episcopi. 

«S*.  Gualterii,  Meldensis  episcopi.  -S.  Hugonis,  Lingonensis  episcopi. 
2  5  -S*.  Gausfredi,  Parisiacensis  episcopi. 

•S*.  Arraldi ,  Carnotensis  episcopi.  (  Locas  sigilli.  ) 

Ego  Petrus  cancellakius  scripsi  et  subscripsi  ^t- 

'"'  On  trouve  le  même  préambule  aux  n°'  Xlll ,  XXI  et  LVllI. 
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LYIII 

1071,  23  avril'".  —  Sens. 

Philippe  l",  à  Japrière  de  l'abbé  Bernard  confirme  la  donation  faite  par  Hugues,  évêcjae 
de  Troyes,au  monastère  de  Montier-la-Celle ,  de  l'église  Saint-André  voisine  dudit  mo- 
nastère. 5 

A.  Original.  Parchemin  '"',  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  572  mm.;  largeur,  ^20  mm.  Archives 

départementales  de  l'Aube,  fonds  de  Montier-la-Celle,  Saint-André,  n°  1'^'. 

B.  Copie  du  xvm'  s. ,  dans  l'Inventaire  général  des  Chartres de  Montier-la-Celle .  fol.  68 ,  n°  5 , 

d'après  le  Cartulaire  en  parchemin,  au  fol.  i5o  v°,  avec  mention  de  l'original.  —  C.  Copie 
du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  227,  fol.  5  v°,  d'après  l'ancien  10 
cartulaire  de  Montier-la-Celle. 

a.  Martene  et  Durand,   Vetenim  scriptoram umplissinut  collectio,  t.  VII,  col.  63,  «  e\  char- 

tario  Cellensi  eruit  D.  B  rayer  canonicus  Trecensis». —  J.  Lalore,  Cartalaire  de  Montier-la- 
Celle ,  p.  ig7,n°  190,  d'après  A. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  125.  i5 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Phiiippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Cum  in  exhibitione  temporalium  ||-rerum,  quas  humana  religio ,  divino  cultui 
famulando ,  locis  sanctoruni  et  congregationibus  fideliuni  devotione  P  animi  largitur, 
tam  presentis  quam  perpétue  vitç ,  ut  jam  prideni  multis  expertum  est  inditiis ,  solatium 
adquira-li'-tur,  saluberrimus  valde  et  omnibus  iniitabilis  hic  fructus  primitive  virtutis,  20 
videlicetkaritatis,  per  quem  et  i^mundi  prosperatur  tranquiilitas  et  felici  remunera- 
tione  eterna  succedit  félicitas.  Noverit  ergo  et  i**  presens  status  et  posteritas  sancte 
matris  ecclesie  fdiorum,  nostrorum  quoque  primatum  et  omnium  sub  nostro  IPregi- 
mine  degentium  quod  qui[da]m  abbas,  Bernardus  nomine,  nostrç  serenitatis  adierit 
presentiam,  rogans  |Pet  obnixe  postulans  ut  donum  quod  Hugo,  Trecassine  ecclesie  25 
pontifex,  pro  salute  animç  sue,  monasterio  beati  ||^ Pétri  Cellensis  cognominati,  cui 
ipse  predictus  abbas  tune  temporis preerat ,  etemaliter  tribuerat,  scilicet  H^^ecclesiam 
sancti  Andreç  apostoli,  non  longe  ab  eodem  monasterio  cui  conlata  est  sitam,  laudas- 
sem  atque  comcessissem,.  |P'  Cujus  peticionibus ,  consilio  Richerii,  Senonicç  çcclesiç 

'''  Sur  la  date,  mêmes   observations  qu'au  du  xn°  siècle:    « Concessionem   Phihppi  régis 

n°  LVII,  p.  i5j,  n.  1.  de  ecclesia  sancti  Andreoe.  » 

'"'  Découpure ,  en   bas ,  à  droite ,   faite  pour  '''  L'écriture  de  ce  diplôme  esl  de  la  même 

enlever  le  sceau.  —  Au   dos,    d'une   écriture  main  que  celle  du  n°  LVII. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —  I.  20 
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metropolitani,  cçterorumque  presulum  atque  fidelium  nostiorum ,  || '^quorum nomina 
subscripta  esse  videntur,  bénigne  annuimus  et  hoc  privUegium  sigilli  nostri  inpres- 
sione  II"  adsignari  precepimus.  Actum  publiée  in  Senonico  palatio,  anno  incarnât! 
Verbi  millesimo  .LXX.  et  .1.,  .Vil.  kl.  Il''  mai.,  indictione  .VIIll. ,  régnante  Philippe 
rege  anno  .XII. 

P*  SiGNUM 

•S*.  Richerii  archiepiscopi. 

•S".  Hugonis,  Trecensis  episcopi. 

-S*.  Gualterii,  Meldensis  episcopi. 

•S*.  Gausfredi,  Parisiacensis  episcopi. 

•S*.  Arraldi,  Carnotensis  episcopi. 

-S*.  Rainerii,  Aurelianensis  episcopi. 

Ego  Petrus  cancellarius  scripsi  et  subscripsi  r\- 


[Monocjramina)  régis. 

•S'.  Gausfredi,  Autissioderensis  episcopi. 
•S*.  Hugonis,  Lingonensis  episcopi. 


{Locus  sigilli. 


LIX 

i5  1060-1071,  avant  le  2  3  octobre'''. 

Philippe  1"'  fait  remise  à  l'ahbaye  de  Saint-Rujaier  da  brenage  à  Chevincoa  rt. 

Diplôme  perdu,  mentionné  dans  l'inventaire  des  chartes  de  Saint-Riqiiier  dressé  en   1098. 

a.  Mabillon,  Annales  ord.  S.  Benedicti,  t.  V,  p.  664,    «ex.   ms.    codice  Centulensi».  —  b.  Lot, 
Hariulf,  Chronique  de  l'abbaye  de  Saint-Riqaier,  p.  817,  d'après  a. 

20       Testamentum  régis  Philippi  de  indulto  brennatio  Civinicurtis. 


f  L'inventaire  des  chartes  de  Saint-Riquier, 
dressé  en  1098,  a  pour  titre  :  «Anno  Domini 
incarnati  .m.xcviu.,  indictione  .v.,  régnante 
Philippo  .xxxviii. ,  primo  anno  regimlnis 
Ansclieri ,  annotatae  sunt  chartœ  hic ,  quare  tune 
Centulo  habebantur».  Les  chartes  y  sont  répar- 
ties par  abbatiats.  Le  diplôme  du  roi  Philippe 
relatif  au  brenage  de  Chevincourt  figure  parmi 
les  chartes  de  l'abbatiat  de  Gervin  I"  :  «De  tem- 
père donni  Gervini».  Il  s'agit  de  Gervin  1°', 
puisque  les  chartes  du  temps  du  second  abbé 
du  même  nom  sont  inventoriées  sous  la  rubri- 


que :  «De  tempore  donni  Gervini  alterius  ».  Or, 
Gervin  I",  consacré  abbé  par  l'évèque  d'Amiens 
le  26  mars  io4.5  (Hariulf,  Chronique  de  l'abbaye 
de  Saint-Riquier,  1.  IV,  c.  xv,  éd.  Lot,  p.  212), 
conserva  le  gouvernement  du  monastère  de 
Saint-Riquier  jusqu'en  1071  qu'il  se  démit  en 
faveur  de  son  neveu  Gervin  II ,  qui  fut  ordonné 
abbé  le  23  octobre  1071  (Hariidf,  Ibidem, 
1.  IV,  c.  XXXIV,  éd.  Lot,  p.  268).  Gervin  1"  ne 
mourut  que  le  3  mars  1075  [Ibid. ,  1.  IV,  c. 
XXXV,  éd.  Lot,  p.  272). 
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1071,  2  novembre  '''.  —  Paris. 

Philippe  l"  confirme,  par  L'apposition  de  son  sceau,  la  charte  par  laquelle  Bouchard , 
comte  de  Corbeil,  accorde  aux  chanoines  de  Saint-Spire  de  Corheil,  la  liberté  de  leur 
cloître  et  la  justice  dans  le  cloître  et  sur  leurs  confrères ,  à  la  réserve  des  causes  crimi-    5 
nettes  dont  connaîtra  l'évêqae  seul  ou  l' archidiacre '■'-K 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiv°  s.,  dans  un  vidimus  de  Charles  VI  en  date  de  février  iSga  (iSgS  n.  st.)'''.  Archi- 

ves nationales,  JJ  i4^d,  fol.  63  v°,  n°  cxii,  sous  le  titre  :  « Confirmatio  cujusdam  carte  pro 
religiosis  et  capitule  duodecim  apostolorum  et  beatorum  Exuperii  et  Lupi».  • —  C.  Copie  du  10 
xiii"  s.,  dans  le  Carttilaire  de  Saint-Spire,  conservé  à  l'église  Saint-Spirè  de  Corbeil,  fol.  vi, 
sous  le  titre  :   oPrivilegium  Bucardi  comitis  confirmatum  a  rege  Philipo». 

D.  Copie  du  xvii°  s.,  Archives  départementales  de  Seine-et-Oise ,  G  ao/i,  1"  pièce,  d'après  C.  — 
E.  Copie  du  xvii"  s.,   dans  Galland,  Recherches  des  fiefs.  Bibliothèque  nationale,   ms.  fr. 


'''  Cette  charte  est  datée  de  l'an  1071,  indic- 
tion 10,  épacte  38,  concurrents  5 ,  le  h  des 
nones  de  novembre  (  2  novembre  ) ,  la  12'  année 
du  règne.  L'indiction  est  celle  de  1072;  mais 
l'on  peut  avoir  changé  le  chiffre  de  l'indiction 
dès  septembre  1071  ;  de  même,  le  chiffre  des 
épactes  est  celui  de  1072;  mais  certains  com- 
putistes  changaient  également  les  épactes  au 
1"  septembre.  Enfin,  le  chiffre  des  concurrents 


convient   à    1071.   Le   2    novembre 


107 


1    est 


bien    compris   dans  la    12°  année  du  règne,  à 
compter  du  4  août  1060. 

'^*  Les  privilèges  accordés  par  Philippe  I" 
aux  chanoines  de  Saint-Spire  leur  ont  été  con- 
firmés par  Louis  VI  en  1118  (Coûard-Luys,  Car- 
ttilaire de  Saint-Spire  de  Corbeil,  p.  4,  n°  11.  Cf. 
Luchaire,  Louis  VI,  n°  2/i4).  Cependantil semble 
qu'on  doive  considérer  conmne  une  inter- 
polation au  texte  du  diplôme  de  Louis  VI ,  dont 
l'original  ne  nous  est  pas  parvenu,  la  phrase 


etiam  super  clauslro  canonicorum  a  pâtre  nostro 
Philipo  rege  datum  et  firmatum  auctoritate 
nostra  regia  confirmamus  et  corroboramus.  » 

'''  «Karolus,  Dei  gracia  Francorum  rex.  No- 
tum  fieri  volumus  universis  presentibus  et  fu- 
turis  nos  litteras  vidisse  forraam  que  sequitur 

continentes Quas    quidem    litteras    et, 

omnia  et  singula  in  eisdem  contenta  rata 
habentês  atque  grata,  eas  et  ea  volumus,  lau- 
danius,  approbamus  et  tenore  presenciuni, 
quathenus  alibas  et  capitulum  duodecim  apos- 
tolorum sanctorumque  Exuperii  et  Lupi  con- 
fessorum,  in  Corbolio  sitorum,  eisdem  usi  sunt 
pacifice,  de  speciali  gracia  confirmamus.  Quod 
ut  perpétue  stabilitalis  roJîur  obtineat ,  nostrum 
presentibus  jussimus  apponi  sigillum,  nostro 
in  aliis  et  alieno  in  omnibus  jure  salvo.  Datum 
Parisius,  niense  februarii,  anno  Domini  mille- 
simo  trecentesimo  nonagesimo  secundo,  regni 
vero  nostri    .xm°.    Per  regem    ad  relacionem 


visant  le  diplôme  de  Philippe  1"  :  «  Preceptum         Consilii,  Freron.  » 
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16182,  fol.  220,  d'après  C.  —  F.  Copie  authentique ,  du  xvii°  s.'"',  collationnce  par  Claude 
Bienaymé,  huissier  audiencier  de  la  prévôté  de  Corbeil,  le  18  juillet  1697,  appartenant  à 
M.  A.  Dufour,  conservateur  de  la  bibliothèque  de  la  ville  de  Corbeil,  d'après  une  copie 
dérivant  de  C. 

r  a.  A.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  inuison  de  Montmorency,  preuves,  p.  3j4,  d'après  un 
cartulaire  de  Saint-Spire  autre  que  C.  —  h.  [Suite  de  pièces  justificatives  produites  au  procès 
de  Jean  de  Launay,  abbé  séculier  de  Saint-Spire  de  Corbeil  (entre  i652  et  1681)  contre  les 
chanoines  de  la  même  église].  S.  1.  n.  d. ,  in-fol.  (Bibliothèque  nationale.  Imprimés, 
Thoisy  âl,  fol.  5i),  p.  3,  d'après  C.  —  c.  Dubois,  Historia  ecclesiœ  Parisiensis ,  t.  II,  p.  3, 
,Q  d'après  C.  —  d.  Gallia  christiana,  t.  VII,  instrumenta ,  col.  36,  n°   xlii,  d'après  le  vidimus 

indiqué  en  B.  —  e.  E.  Coûard-Luys,  Cartulaire  de  Saint-Spire  de  Corbeil ,  p.  1 ,  n°  i,  d'après  C. 

Indiq.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,   t.  II,  p.    125.   —  E.  Couard,   Inventaire  sommaire  des 
archives  départementales ,  Seine- et-Oise.  Archives  ecclésiastiques ,  série  G,  p.  i35,  G  234. 

:^  '"'  In  Dei  nomine''''.  Ego  Burcardus '"',  gratia  Dei  Corboilensium''''  conies.  Ortho- 
,5  doxe  religionis  auctores,  Spiritus  Sancti  igné  divinitus  iliustrati,  multimodis  sacre 
ScrijJture  testimoniis  evidencius  asserunt  eosqui  ecclesiasDei  honorare  vel  sublimare 
pro  posse  studuerint  '"',  non  solum  per  hoc  delictorum  suorum  indulgenciani  ''^'  pro- 
mereri  verum  etiam  retribucionis  eterne  preniium  celitus  adipisci.  Omnibus  igitur 
sancte  Dei  aecclesie  fdiis  presentibus  sciiicet  atque'''  posteris  innote scat'*"'  quod  nostri 
io  castelli  proceres  et  optimales  pari  consilio  ac  simili  voto  nostrampresenciam  adierunt, 
obnixe  postulantes  ac  suppiiciter'''  deprecantes  quatinus  aecclesiam  duodecini '^' apos- 
tolorum  et  (''' beatorum  confessorum  Exuperii  et  Lupi,  in  eodem  Addelicet'''  Cor- 
boilo"'"'  sitam,  ab  antecessoribus  nostris  antiquitus  constitulam  et  diversarum  rerum 

W  Le  chrismoji  donné  par  B  seul.  On  s'est  servi  pour  l'établissement  du  texte,  outre  B  et  C,  de  a.  — 
C")  nomine  Dei  C.  —  ("^l  Buccardus  C,  Burchardus  a.  - —  ('')  Corboliensium  C  a.  —  (')  studuerunt  a. 

—  C^)  Entre  suorum  et  indulgenciam  C  intercale  le  mot  veniam  exponctaé.  —  (s)  et  a.  —  C')  ignotescat  C. 

—  W  simpliciter  a.  —  (J)  .xii.  a. —  W  ac  a. — •  W  sciiicet  «.  —  H  Corbolio  C  a. 


'''  A  la  fin  de  cette  copie  :  «Le  présent 
extrait  a  esté  tiré,  compulsé,  vidimé  et  coUa- 
tionné  sur  l'original  [les  mots  en  italique  ajoutés 
en  marge  et  paraphés  ]  par  moy  Claude  Bienay- 
mé ,  huissier  audiencier  imatriculé  au  siège  royal 
de  la  }  révosté  de  Corbeil,  y  demeurant  soubz- 
signé  en  la  présence  du  sieur  Chemineré ,  cha- 
noine de  Sainct-Spire  dud.  Corbeil,  suivant 
mon  procès-verbal  de  ce  jourdhuy  dix  huict° 
jour  de  juillet  .M.VP  quatre  vingts  dix  sept. 
Bienaymé.»  Et  au  dos  :    «Pour   m"  Eustache 


Chibeuf ,  seigneur  de  S'  Germain ,  conseiller  en 
ia  Grande  chambre,  intimé,  contre  les  cha- 
noines de  Corbeil  apelans.  »  Par  original  il  faut 
sans  doute  entendre  le  cartulaire  original ,  car 
le  texte  ne  concorde  pas  avec  le  vidimus  de 
Charles  VI  et  concorde  au  contraire  avec  le 
cartulaire  C;  d'ailleurs  cette  copie  est  de  tous 
points  conforme  au  texte  imprimé  dans  le  fac- 
tum  indiqué  en  b ,  qui  se  réfère  au  fol.  vi  du 
cartulaire ,  et  au  texte  imprimé  dans  Dubois ,  qui 
dit  l'avoir  tiré  d'un  cartulaire. 
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commoditate  adniodum  ditatam  '"',  ad  extremum  vero  a  quibusdam  tirannica  '"■*  per- 
vasione  pêne  desolatam  et  pravis  usibus  pervei'sisqiie  occasionibus  undique  circum- 
ventam,  liberam  et  immunem  ab  omni  injusta  potestate  et  iniqua  dominacione 
sub  iitterarum  testamento  amodo  efficere  ("'  curarenius.  Quorum  peticioni  tam  juste 
et  racionabili  libentissime  adquiescentes  ''"',  pro  nostre  parentumque  nostrorum  ani-  5 
marum  redenipcione,  ab  ipsa  ecclesia  ejusdemque  canonicis  oninem  injuste  domi- 
nacionis  infestacionem  removemus.  Claustrum  insuper  ibidem  antea  non  habitum, 
sicuti  '"'  fidelium  nostrorum  hortatu  ''^  precibusque  designavimus  '=',  eisdem  canonicis 
habendum  immune''''  et  sine  uila  inquietudine  in  perpetuum'''  concedimus  tali 
tenore  talique  condicione  ut  neque  nos  neque  successorum  nostrorum  aliquis,  neque  10 
ejusdem  ioci  abbas'J'  sive  ulia  cujuslibet  '"''  dignitatis  persona,  in  ipsa  ecciesia  sive 
in  ipsius  canonicis  vei  in  claiistro  aliquam  deinceps  injustam  potestatem  exercera  '"' 
presumamus;  et  de  ornamentis  aecciesie  quip^Diam  auferre '™'  vel  aliquo  modo  sub- 
ripere,  absque  communi  assensu  profectuque  canonicorum,  nemo  ulterius  audeat; 
sed  res  aecciesie  et  cuncta  que  infra  ciaustri  ambitum  continentur  ad  ipsorum  ca-  i5 
nonicorum  curam  et  potestatem  solummodo  pertineant.  Quod  si  in  ipso  claustro 
aliquam'"'  contigerit'"'  fieri  injuriam  vel  aliquem  canonicorum,  quod  absit,  alicubi 
aliquam  'p'  facere  injusticiam ,  omni  aliéna  '1'  persona  pretermissa  et  omni  injusto 
judicio  propulso,  abbati  ejusdem  Ioci,  communi'"'  arbitrio  canonicorum  in  capitule 
et  canonice  emendandam '''  permittimus;  criminalia  autem '"'  solius  episcopi  vel  '"'  20 
arcbidiaconi  judicio  reserventur.  Hujus  ergo  libertatis  sacrificium  ego  Burcardus  ''', 
comes.Deo  inviolabile  offerre  cupiens,  hoc  preceptum  lieri  jussi'''',  et  ut  perpetuum 
obtineat  vigorem ,  régie  majestati  coiToborandum  transmisi.  Signum'^'  episcopi  Pa- 
risiensis  +.  Signum  Goiscelini  arcbidiaconi  +.  S.  arcliiepiscopi  Remensis  +.  S.  comitis 
Burcardi+.  S.  episcopi  Trecensis +.  S.  episcopi  Belvacensis.  S.  episcopi  Mcldensis +.  25 
S.  episcopi  Ambianensis.  S.  episcopi  Catalaunensis +.  S.  Johannis  abbatis +.  Actuni 
Parisius,  anno  ab  incarnacione  Domini  millesimo  septuagesimo  primo  '^',  indictione 
décima'"',  epacta  .XXVIII.,  concurrentibus  '.V.,  .IIII. ''"'  nonâs  novembris,  régnante 
Phiiippo  '"',  duodecimo  '"''  anno  regni ,  actum  est  '"'. 


:e 


(')  dittatam  C.  —  C")  tyrannis  a.  —  ("'  C  portait  dominacione  Iitterarum  testimoniis  efficere  ;  /( 
mot  testimoniis  a  clé  exponctuc  et  les  mots  sub  et  testarhenlo  amodo  ajoutés  aa-dessas:  de  la  ligne 
par  une  main,  contemporaine  de  la  transcription.  —  ('')  acquiesçantes  a.  —  '=)  sicut  C.  —  0  ortatu 
corrigé  en  hortalu  C.  —  fe)  designamus  a.  —  C')  immune  habendum  C.  —  (')  imperpetuum  B.  — 
(j'  abba  B.  —  C^'  cujuslibed  C.  —  W  excercere  B.  —  (™)  aufferre  B.  —  '")  aliqua  a.  —  W  contingerit  B. 

—  (p)  alicpiam  omis  par  B.  —  (î)  alla  B.  —  (■■)  communiri  B.  —  '»)  emendandum  B,  emendand.  C. 

—  (')  autem  omis  par  C.  —  (")  et  m.  —  M  Buccardus  C,  Burchardus  a.  —  ('')  jussi  fieri  C.  —  (y)  Signum 
episcopi  Parisiensis  Jusqu'à  S.  Johannis  abbatis  +  inclns,  omis  par  C  a.  —  W  .m.lxx.  primo  C, 
.^[.LXXI.  a.  —  (")  .X.  a.  —  C")  quarto  C.  —  '"'  Philipo  C.  —  H)  .xn.  C  a.  —  '=)  actum  est  omis  pur  a. 
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Ego  ipse  rex  Phiiippus  '"'  et  Burcardus  '''',  Corboilensis  '"'  cornes  '''',  hanc  cartam 
manu  firmatam  '"'  corroboravimus  '-'K  quam  quoque  Richerius,  Senonum  '^'  archiepi- 
scopus ,  cum  Gaufrido ,  Parisiorum  presule ,  aliique  quamplurimi  tam  pontifices  quani 
laici  principes  corroboraverunt ,  omnibus  supra  memoratis  faventes,  et  ut  ea  firma- 
5  mento  fixa  ''"'  eternentur  '')  stabili ,  hanc  cartam  in  qxia ,  me  Philippe  'J'  rege  cum 
comité  Burcardo  '''' precipiente ,  hec  omnia  scripta  sunt,  annuente  Johanne''',  abbate 
suprascripte  ecclesie,  sigillo  meo  subterfirmavi '"'*.  Si  quis  autem  posthac'"*  j'^'i^i^^' 
giumhoc  vioiare  presumpserit ,  primum  sacriiegii  sive  tante  auctoritatis  negligencie 
reus  duro  anathemate  feriatur,  deinde  nefande  presumpcionis  irritus'"',  gravi  census 
10  detrimento  damnatus  'f',  régie  majestati  quadraginta  '"i'  auri  libras  persohat. 
•¥  '"■'  Signum  Philippi  '''  régis  Francorum  '''. 

(i.)  -S*.'"' Richerii,  archiepiscopi  Senonensis. 
(2.)  S".  Gauffridi  '*',  Parisiensis  episcopi. 
(3.)  S".  Wauterii '"',  episcopi  Meidensis. 
i5  (4.)  -S*.  Hugonis,  Trecensis  episcopi. 

(5.)  -S*.  Milonis  decani. 
(6.)  ■S'.  Goscelini  '''  archidiaconi. 
(•7.)  -S.  Di'oconis  W  archidiaconi. 
(8.)  -S".  Ivonis  '"'  archidiaconi. 
20  (9.)  'S'.  Frederici '''*  senescaici  *"). 

(10.)  -Sr.  Widonis'"''  buticularii  <='. 
(11.)  -S'.  Adeleimi  '''  constabularii. 

(=)  Philipus  C.  —  C')  Burgardus  B,  Buccardus  C,  Burchardus  a.  Corrigez  Burcardus.  —  (")  Cor- 
boliensis  C.  —  ('')  comas  omis  pur  a.  —  ('')  factam  C.  —  C^)  corroborauius  a.  —  fe)  Senonensis  a. 

—  !'')  C  portait  ut  sub  firmamento  eternentur;  sub  a  été  exponctaé ,  ea  et  fixa  ont  été  ajoutés 
au-dessus  de  la  ligne  par  une  main  contemporaine  de  la  transcription  ;  ea  fixa  firmento  eternentui'  B. 

—  (')  œstimentur  a.  —  (J)  Phillippo  B,  Phîlipo  C. —  C^)  Buccardo  C,  Burchardo  a.  —  C)  Joanne  «. 

—  (■")  subtus  firmavi  a.  —  W  post  hoc  B.  —  (")  irretitus  a.  —  (p)  dampnatus  C.  —  (1)  .xr.;  Ca. 

—  (')  La  croix  cantonnée  de  points  en  C,  non  cantonnée  de  points  et  reportée  après  Francorum 
en  B.  —  (*)  Phiiipi  C.  —  (')  Francorum  omis  par  C.  —  (")  Les  signa  se  suivent  dans  B  et  a;  ils 
sont  disposés  sur  deux  colonnes  dans  C.  Le  nom  de  chaque  témoin  est  précédé  de  S  dans  B,  de  •S' 
dans  C,  et  du  mot  LSignum  dans  a.  Nous  mettons  chacun  d'eux  à  la  ligne  et  les  numérotons  ujin  de 
pouvoir  indiquer  leur  ordre  dans  C  eta;  nous  suivons  ici  l'ordre  d^  B  ;  l'ordre  de  Cesl  hiérarchique  et  par 
conséquent  probablement  remanié.  —  Ordre  des  souscriptions  dans  C  :  n"  i-4,  i5-20,24,  34-39 , 5-8 ,32, 
9-12,  40-/1.9,  21 ,  26-28,  i3,  )4,  39;  manquent  les  n"  23,  3o-33  ,  5o,  5i.  —  Ordre  des  souscriptions 
dans  a  :  n"  9-1  2,  1-8,  i3-28,  3i-4o,  43,  4i,  43-5 1  ;  manquent  les  n"  29  et  3o.  —  M  Gaufridi  a.  — 
l^)  GauteriiB,  Wauterl  C  a.  Corriqez  Wanterii.  —  (y)  Goiscelini  B.  Le  même  personnage  appelé  ailleurs 
Joscelmus  ;  ç/".  jD.  'J31,  l.  18.  et  p.  133,1.  IH. —  W  Drogonis  B.  —  W  Yvonis  a.Luonis  B. —  W  Fede- 
rici  C.  --  H  seniscalci  B,  senescalli  C.  —  '')  Guidonis  C.  —  !"■)  bucticularii  C.  —  O  Adelesini  C. 
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(  1  2  .) 

(i3.) 

(là.) 

(i5.) 

(i6.) 

(>7-) 

(i8.) 

(>9-) 

(20.) 

(2  1.) 

(22.) 

(23.) 

[là.] 

(25.) 

(26.) 

(27-) 

(28.) 

(29-) 

(3o.) 

(3i.) 

(32.) 

(33.) 

(34.) 

(35.) 

(36.) 

(^7-) 

(38.) 

(39-) 

(40.) 

(Zii.) 

-Sr. 
•S-. 
•S-. 
•Sr. 
•Sr. 
-S-. 
-Sr. 
■». 
■». 

•S-. 
-S-. 
•S-. 

-S'. 

-S". 
•Sr. 
•S-. 
■S-. 
•Sr. 
•S-. 
-Sr. 
•S-. 
•S-. 
•S". 

-S-. 

-Sr. 
•Sr. 
•S-. 
•S-. 
-S-. 
•S-. 


Wale 

Eustacliii  caj)ellani. 

Gaull'ridi  '"''  capeliani. 

Manassedis  W,  Remensis'''*  archiepiscopi. 

Widonis'"',  Anibianensis  episcopi. 

Widonis  ^'\  BeJvacensis  episcopi. 

Eiinandi,  Laudunensis  episcopi. 

Rogerii''',  Cataiaunensis ''''  episcopi. 

Rabbodi''',  Noviomensis  episcopi. 

Odolrici  'J',  prepositi  ecclesie  Remensis. 

W  arini ''''  ai'chidiaconi. 

Hermanni  grammatici  '*'. 

Johannis,  abbatis  Corboilensis '""'. 

Gonterii  '"'  precentoris. 

Durand!  thesaurai'ii. 

Morardi  canonici. 

^^^^grini  fratris  abbatis. 

Sevini  canonici  '°*. 

Tetbaidi  Genardi  'p'. 

Gaudrici,  filii  Hersendis''''. 

Helie,  fdii  Richardi. 

Gauterii  ^'^  Tosardi. 

Burcardi  '"'  comitis. 

WiHelmi'"',  comitis  Nivernensis. 

Radulfi  '"'  comitis. 

Hugonis,  comitis  Mellendi. 

Hugonis,  comitis  Domni  Martini'*'. 

Ivonis  ''',  comitis  Beliimontis. 

Widonis  '>'  de  Monteiehari. 

Ilervei  de  Marliaco. 


i5 


25 


3o 


(»)  Walranni  B,  Gualeranni  C.  —  C")  Ganfridi  C  a.  —  W  Manassedi  B,  Manasedis  C.  —  ('')  Rhe- 
mensis  a.  —  W  Gmdonis  C  a.  —  (H  Guidonis  C  a.  —  fe)  Rogeri  C.  —  C")  Cathalaunensis  C  a.  — 
i')  Rabijoldi  C.  —  (j)  Sodolrici  C.  —  W  Garini  C.  —  W  gramatici  B.  Souscription  omisepar  C.  —  (")  Cor- 
boiiensis  C.  —  (")  Gonteri  C  a.  —  (")  Souscription  omise  par  a.  —  (p)  Souscriptio?i  omise  par  C  a.  — 
("i)  Hersendris  corrigé  en  Hersendys  B.  Souscriplion  omise  par  C  ainsi  que  les  deux  suivantes.  — 
(■■)  Gonteri  a.  —  (')  Burgardi  B ,  lîurchardi  a,  comitis  Buccardi  C.  — •  (')  Guillermi  C,  Guillelmi  a. 
—  (")  Radulphi  Ca.  —  M  Donni  Martini  C.  —  W  Yvonis  a,  Luonis  B.  —  (>)  Guidonis  C. 
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(/4  2.)  -S.  TetbalcliW  de  Montemorenci  C"*. 

(43.)  -S*.  Simonis  de  Monteforti. 

(44.)  ■».  WiUelmiW  de  Gumetho  <'''.  ^ 

(45.)  -S-.  GuiHelmiW  de  Firmitate  C'. 

(46.)  -Sr.  Abnaricife)  de  Castelio  forti''''. 

(47.)  "S*.  Baiduini  Corboilensis  W. 

(48.)  -S*.  Widonis'^'  vicecomitis. 

(49.)  -Sr.  Berardi  W  Pagani. 

(5o.)  S".  Tedonis  ''',  fdii  Sigismund  . 

(5 1 .)  -S'.  Pétri  Tosardi. 

Petrus  cancellarius  subscripsi. 


LXI 

1071,  après  le  26  décembre  W.  ^ —  «  Mareolum.  » 

Philippe  I",  confirmant,  à  la  prière  d'Elinand,  évêque  de  Laon,  le  don  fait  par  ses  prc- 
i5  décesseurs  à  l'éylise  de  Laon,  des  biens  du  fisc  royal  à  Fatur  et  à  Saint-Marcel,  et  du  cens 
levé  dans  le  marché  de  la  cité  sur  les  étaux  des  bouchers  et  des  poissonniers ,  interdit  aux 
officiers  royaux  de  rien  percevoir  de  ces  revenus  pendant  la  vacance  du  siège  épiscopal.  Il 
déclare  avoir  fait  confirmer  ladite  donation  par  les  évécjues  réunis  à  Laon,  le  jour  de  Noël, 
pour  son  couronnement  ''^'. 
A.    Original  perdu'''. 

W  Theolbaldi  C,  ïheobaldi  a.  ■ —  C''  Montemorencii  a.  ■ —  (=)  Guillelmi  C.  —  ('')  Gummeto  C. 

—  W  Gisleberti  B.  —  C)  Feritate  C.  —  (s)  Amalrici  a.  —  C")  Castro  Forti  C.  —  (')  Corboliensis  C. 

—  (j)  Udonis  B  _.  Guidonis  C.  —  C^)  Beraldi  C,  Gerardi  «.  —  C)  Tetlonis  «.  Cette  souscription  et  la 
suivante  omises  pur  C. 


'■'  La  date  de  ce  diplôme  ne  contenant  pas 
l'indication  de  l'année  du  règne,  il  est  impos- 
sible de  décider  s'il  a  été  donné  au  commence- 
ment ou  à  la  fm  de  l'année  1071;  bien  qu'il  soit 
daté  de  Mareolum,  le  roi  déclare  qu'il  l'a  fait 
souscrire  par  les  évéques  qui  assistaient  à  son 
couronnement,  à  Laon,  le  jour  de  Noël.  Ce  di- 
plôme est  donc  postérieur  de  quelques  jours  seu- 
lement, soit  à  Noël  1070,  et  alors  il  se  placerait 
dans  les  premiers  jours  de  janvier  1071,  soit  à 
Noël  1 07 1 ,  et  alors  on  devrait  le  reporter  après  le 
35  décembre  1071.  L'indiction,  9,  et  le  chiffre 
des  concurrents,  5,  conviennent  à  l'année  1071  ; 


Maisl'épacte  28  est  celle  de  1072  ;  certains  com- 
putistes  changeaient  le  chiffre  des  épactes  au 
1°'  septembre.  C'est  là  ce  qui  nous  décide  à  pla- 
cer ce  diplôme  dans  les  derniers  jours  de  1071. 

'"'  Pour  comprendre  le  sens  exact  du  privi- 
lège de  Philippe  I",  il  est  nécessaire  de  le  com- 
parer au  diplôme  confirmatif  de  Louis  VI,  en 
date  du  12  octobre  1121,  publ.  par  Luchaire, 
Institutions  monarchiques ,  t.  Il,  p.  3i6  ,  indiqué 
par  le  même ,  Louis  VI,  n°  3 1  o. 

'''  Toutes  les  copies  indiquent  la  présence 
de  l'original  dans  les  archives  de  l'église  de 
Laon,  chartes  des  rois,  layette  I",  cotée  C. 
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B.  Copie  du  xviii's. ,  par  Doni  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  217, 
fol.  i4^8,  d'après^. —  C.  Copie  duxviii's. ,  coHationnée par Doni Grenier,  Bibliothèque  natio- 
nale ,  Collection  Moreau ,  vol.  3o,  fol.  175,  d'après  A ,  avec  fac-similé  des  trois  premiers  mots  en 
caractères  allongés,  puis  des  mots  «imperii  procurandi  regimen  »  en  minuscide.  —  D.  Copie 
du  xviii'  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  281,  fol.  1 17,  d'après  A.  —  5 
E.  Copie  du  XVIII*  s.,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  10,  p.  38i,  d'après  A. 
—  F.  Copie  du  xviii'  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  aSi  ,  fol.  130, 
d'après  A.  —  G.  Copie  de  la  première  moitié  du  xiii"  s.,  dans  le  Carlulaire  de  Jacques  de 
Troyes ,  1.  V,  ch.  n"  m,  fol.  aSi,  sous  la  rdjrique  :  «  Primi  Phillippi  régis  Franconmi,  filii 
Henrici  régis,  in  quibus  reddit  et  concedit  episcopls  Laudiinenslbus  in  perpetuum  villas  de  lo 
Vallibus  et  de  sanclo  Marcello  et  censum  de  stationibus  carnis  etpisclum,  et  fecit  excommuni- 
cationem  proferrl  in  illos  qui  eos  de  cetero  super  hils  Inquietarent  »,  Archives  de  la  cathédrale 
de  Laon  '"'. 

H.  Copie  du  xvm°  s.,  dans  Dom  Bugnàtre,  Histoire  de  Laon,  Bibliothèque  nationale.  Collection 

de  Picardie,  vol.  367,  fol.  qo  v°  (anc.  p.  i  80)  et  fol.  16g  v"  (anc.  p.  307),  avec  référence  au   i5 
cartulalre  du  Chapitre  de  Laon ,  probablement  G. 

rf:- '"'In  nomine  sanctae  et  individue  Trinitatis.  Ego  Phiiippus,  Dei  gratia  Francorum 
rex.  Quia,  Doi  favente  clementia,  imperii  procurandi  regimen  nobis  pervenit''"'  et 
gloria  maxima  in  regendo,    adhibenda  videtur  diligentia  ne  tanti''^'  nominis  dignitas 
cedat  in  contrarium  non  recte  exequendo  quod  nominis  exigit  officium.  Cum  igitur  ao 
in  patribus  ''')  nostris ,   religiosissimis  scHicet  '')  viris ,  tanta  virtutum  fuerit  industria 
non  solum  magnifiée  procurare  bumana  verum  etiam  constanter  '"^^  in  Dei  elaborare 
cultura  siccpie  summa  liberalitatis  inagiiificentia  diversa  ecclesiis  distribuerunt  munera, 
summopere  providendum  est  ne  ab  bujusmodi  '°'  penitus  videamur  extorres  ''"'  veruni 
etiam ,  si  fieri  potest,  multo  devotiores  multocpie  inveniamur  munificentiores.  Notum  25 
ergo  fiât  tam  presentibus  quam  posteris  '''  qualiter  Eiinandi ,  Laudunensis  episcopi , 
petitionibus  adquiescere  '^'  decrevimus  et  quod  fideliter  ac  religiose  expeciit  ''''  pia 
devotione  concessimus.  Siquidem  ipse  et  qui  precesserant  in  Laudunensi '''  ecclesia 
episcojDi  quicquid  ''"'  de  regio  computatur  apud  viHam  que  Vallis  vocatur  sive  apud 
sanctum  Marcellum ,  censum  quoque  qui  in  foro  rerum  '"'  venalium  pro  stationibus  '"'  .So 
carnis  ac  piscium  annuatim  persolvitur*^',  a  patribus  nostris  et  nostra  iiberalitate  opti- 

t")  La  croix  omise  par  DEFG.  —  C")  provenlt  G.  —  f'I  tanta  /''.  —  ('')  partlbus  G.  —  (")  scilicet 
omis  par  F.  —  C)  constat  F.  —  (s)  Après  hujusmodi,  suppléez  magnificentia.  —  C')  exterres  E , 
exthorres  G.  —  (')  futurls  F.  ■ —  U)  aquiescere  /'',  adqulscerc  G.  —  C-)  expetilt  FG.  —  W  Laudu- 
nesi  F.  —  (™)  quidquld  F.  —  (")  fororum  F.  —  t°)  prestation Ibus  F. 

'''  Voir  sui-  ce  cartulalre  :  Bouxin,  Un  carlti-  que  plus  haut,  p.  160,  n°  2  ,  porte  :   «  censum 

lairc  da  chapitre  de  la  cathédrale  de  Laon ,  dans  quem   intra    clvitatem   maceHarll    ac    plsclum 

Revue  des  bibliothèques,  1901,  p.  1.  venditores  de  stationibus  suis  reddcre  consue- 

'^'  Lediplômeconfirmatif  de  Louis  VF,  Indl-  verunt.  » 
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nere'"'  solebant,  sed  quia,  morientibus  illis,  a  ministris  et  exactoribus  régis  pierumque 
fieri  solebat  inquiétude ,  prçfato  Elinando  exorante ,  Deo  et  sanctç  '"''  Laudunensi  eccle- 
sie  ac  futuris  episcopis  ea  quç  predicta  sunt  tam  in  Avilis  quani  in  censu  perpétue 
habenda  et  absque  inquietudine  '"'  possidenda ,  pro  animeibus  patrum  ac  nostra ,  con- 
5  cessimus ,  et  ne  ulterius  a  quolibet  super  bis  fiât  repetitio  '■*'  aut  aiiqua  a  filiis  perdi- 
tionis  exoriatur  infestatio ,  regali  auctoritate  <"'  et  imperiali  majestate  penitus  inter- 
diximus  atque  ut  pienius  posteris  innotesceret ,  consilio  fideiium  ac  curiaiium 
nostroimm ,  boc  scriptum  l*^'  fieri  decrevimus  manuque  propria  corroboratum  et 
sigillé  assignatum   reddidimus  '=',  quatinus  ''''   super  *''  bis  quae  in  presenti  ecclesia 

>o  agimus  in  cçlesti  féliciter  remunerari  mereamur.  Ad  boc  etiam,  ne  quis  temerario 
ausu  contraire  presumeret  bis  que  salubri  devotione  fieri  instituimus ,  episcopis  qui 
in  die  Natalis  Domini  nostre  coronationi  in  predicta  Laudunensi  ecclesia  aiïuerunt , 
hujusce  rei  pervasorem  vel  quolibet  modo  pervertere  nitentem  '^'  excommunicare 
praecepimus ,  quorum  etiam  nomina  cum  fidelibus  nostris  quoram  actum  est  consilio 

i5  et  presentia  subter  annotare  curavimus. 


Signum  PhilijDpi,  gloriosissimi  régis ''*'. 
-Sr.Manassedis ,  Remensis  archie^iiscopi. 
•S'.  Elinandi ,  Laudunensis  episcopi. 
•S*.  Thetbaldi''',  Suessorum  episcopi. 
20  -S*.  Rogeri,  Catbalaunensis  episcopi. 
•S*.  RoMandi,  Silvanectensis  episcopi. 
•S.Radbodi'"'',  Noyiomensis  episcopi. 


•Sr.  Rodulfi("'comitis. 

•S*.  Hugonis  comitis. 

•S".  Rogeri  comitis. 

•S*.  Ursonisvicecomitis. 

•S.  GuidonisdeMonte- 
leuterii'"'. 


•S*.  Fredericidapiferi. 

•S".  Gualeranrii  'p'  ca- 
merarii. 

S.  Guidonis  butella- 

riit'i'. 

•S".  Adhelelnii''''  comi- 
tis stabulorum. 

•S*.  Albrici  de  Coceio. 


1°)  obtinere  F.  —  C")  sancte  omis  pur  F.  —  (")  Inquietududine  F.  —  ('')  repititio  G.  —  (°)  autho- 
ritate  F.  —  (H  nostroruin  suscriptuin  F.  —  fe)  reddimus  G.  —  ('')  quatenus  EF.  —  (')  supra  F. 
—  0)  nittentem  F.  —  W  Francorum  gioriosissinii  régis  FG.  —  «  La  signature  de  Philippe  n'est 
point  accompagnée  du  monogramme.  »  Note  de  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de 
Picardie,  vol.  255, fol.  6iv'.  —  W  Tetlialdi  E,  Theobaldi  FG.—  M  Ratbodi  DE,  Rodijodi  F.  — 
W  Rodulphi  F.  —  (°)  Monteleutherii  /'',  Montleutherii  G.  —  Les  souscriptions  d'Urson,  vicomte,  et  de 
Gui  de  Montlhèry  sont  rattachées  à  la  troisième  colonne  par  E  ;  mais  les  autres  copies  indiquent  pour  la 
répartition  des  nonis  entre  les  trois  colonnes  la  disposition  que  nous  avons  adoptée.  Et  en  C  nous  lisons 
cette  note  de  Dom  Grenier  :  «  Les  signatui'es  sont  sur  trois  colonnes  ;  ie  nom  du  roi  se  trouve  à  la 
tête  des  évoques,  qui  forment  la  première  colonne;  la  seconde  est  celle  des  fidèles;  les  grands 
officiers  de  la  couronne  remplissent  la  troisième.  »  Ce  qui  est  confirmé  par  une  autre  note  de  Dom 
Grenier,  Collection  de  Picardie,  vol.  255,  fol.  6 à  v°  :  «Les  signatures  sont  sur  trois  <:olonnes  : 
la  1"  des  évèques  après  le  roy,  la  2°  des  comtes,  la  3°  des  grands  officiers  de  la  couronne.  »  — 
(P)  Galeranni  FG.  —  (<i)  butellerii  E.  —  (')  Adhelemi  F. 
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•S*.  Gausfridi  ''',  Parisiacensis  episcopi. 
•S*.  Guidonis,  Ambianensis  episcojji. 
•S".  Guidonis ,  Belvacensis  episcojoi  ^^K 

Actum  in  pago  Cameracensi  apud  viilam  Mareoium'''',  anno  dominice'"'  incarna-    5 
tionis  miliesimo  .LXX.I. ,  indictione  nona,  epacta  .XX.VIII. ,  concurrente  .V.'*^'. 
Ego  Petrus,  regalis  canceUarius,  relegi  atque  recognovi. 

LXII 

1072  ,  après  Je  2  3  mai  '■'.  —  Paris. 

Philippe  1"  confirme  la  donation  des  églises  Saint-Pierre  et  Saint-Laurent,  de  Mont-  10 
fort,  faite  par  Simon  de  Montfort  à  l'église  Saint— Magloire  de  Paris,  et  déclare  lesdites 
églises,  leurs  biens  et  leurs  hommes,  exempts  de  toute  redevance  vis  à  vis  de  toute  puis- 
sance ecclésiastique  ou  laicfue. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  10701,  fol.  167  v°.  —  C.  Copie  de  l'an  i33i,   i5 

dans  le  Cartulaire  de  Saint-Magloire  dit  Chartrier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  54i3, 
fol.  i5  v°  (anc.  p.  24),  ch.  n°  xxii,  sous  la  rulsrique  :  «Carta  que  loquitur  de  confirmacione 
prioratus  Montisfortis  et  pertinenciis  etc.  ». 

h.  Copie  du  xvii"  s.,  Archives  nationales,  hl^k'i  (anc.  LL  171),  p.  37,  d'après  C.  —  E.  Copie 

duxvil's.,  Archives  nationales,  LL43  (anc.  LL  172),   p.   2/1,    d'après   C.   —  F.  Copie  du  20 
xvii°  s.,   faite   pour   Gaignlères,  Bibliothèque   nationale,   ms.  lat.  54iii,  p.  24,  d'après  C. 

(")  Gaulridi  FG.  —  W  -S".  Guidonis  Belvacensis  episcopi  omis  par  E.  —  W  «  Grand  sceau  en 
plaquard  rompu  »  BC.E  indique  la  place  du  sceau  au  milieu  de  la  date.  —  ('')  Marolum  F.  — 
W  dominica  F.  —  (0  Toutes  les  dates  sont  en  chiffres  arabes  dans  F. 

'*'   Ce  diplôme  est  daté  de  1072,  indiction  de  celui  de  Pâques,  car  la  première  partie  de 

10,   et   i4°    année  du    règne.   L'indiction    est  l'année  1073  est  comprise  dans  la  treizième 

bien   celle  de  1072.  Mais   pour    que    la  qua-  année  du  règne ,  à  compter  du  4  août  1 060.  Il 

torzième  année  corresponde  à   1073,   il  faut  semJole  donc  préférable  de  conserver  le  millé- 

compter  les  années  du  règne  à  partir  du  sacre,  sinie  donné  par  le  document  et  d'admettre  la 

le  23  mai  loôg.  numération   des   années  du  règne  à  partir  du 

La  date  ne  s'expliquerait  pas  mieux  en  sup-  33   mai  1069,   mode   de    comput    dont  nous 

posant  l'emploi  du  style  de  l'Annonciation  ou  avons  d'autres  exemples  certains. 
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—  G.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliotlièque  nationale ,  Collection  De  Caïups ,  vol.  q,  fol.  276, 
d'après  C.  —  H.  Copie  de  l'an  1767,  Archives  nationales,  LL/i/i  (anc.  LL  173),  p. /i5, 
d'après  C.  —  /.  Copie  du  xviii°  s.,  Bibliotlièque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  3o, 
loi.  209,  d'après  F. 

5  (I.  Gallia  christiana ,  t.  VII,  instrumenta,  col.  07,  n°  xt.ni,  d'après  C.  —  b.  R.  de  Lasteyrie,  Carta- 
laire  général  de  Paris,  t.  I,  p.  129,  n°  100,  publication  partielle  d'après  B  et  C.  —  c.  A.  de 
Dion,  Le  prieuré  Saint-Laurent  de  Montforl-V Amaury ,  dans  Mémoires  et  documents  publiés 
par  lu  Société  archéologique  de  Rambouillet ,  t.  Vill,  p.  167,  n°  1,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  11,  p.  129. 

10  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis '"'.  Ego  Phiiippus,  gratia  Dei  Francorum 
ro\ ,  omnibus  sancte  matris  aecciesie  1"'  fitlelibus  tam  luturis  quam  presentibus.  Notum 
iîeri  volumus  quod  quidam  miles  de  Castro  qui  Monsfortis '■■'  vocatur,  Symon  no- 
mine, nostram  adierit  presentiam,  rogans  et  obnixe  postulans  ut  sue  devotioni 
assensum  preberemus  quatinus  aecclesias  sanctorum  Pétri,  apostolorum  principis, 

i5  atque  Laurentii ,  archidiaconi  et  martiris ,  cpae  in  eodem  castro  site  habentur,  et 
quecunque  ad  easdem  pertinent  sibi  liceret  dari ,  nostro  nutu ,  aecciesie  sanctorum 
Bartholomei  et  Maglorii,  nostro  jiaiatio  adherenti.  Cujus  petitioni  bénigne  assensum 
prebentes  eo  tenore  concedimus ,  cum  voluntate  obtimatum  nostromni  ut  quecunque 
inibi  nunc  A'el  amodo  miles  jam  dictus  sive  quique  fidèles  dederint  abbati  et  suis  mo- 

20  nachis  ad  Dei  servitium  peragendum,  sine  uUa  inquietudine  liceat  habere  et  perpe- 
taaliter  possidere  ut  pro  nostra  incolumitate  seu  regni  stabilitate  vel  pro  nostrorum 
peccaminum  et  eoiimi  omnium  qui  inibi  sua  tradiderint  absolutione  die  noctuque 
Deum  ac  Dominum  nostrum  assidue  valeant  exorare.  Et  tpioniam  isdem  locus ,  ex 
beneficio  nostro  fundatus,  aecciesiç  nostrae  jure  redditur  ea  rations  qua  et  antecessor 

25  noster  Hugo  magnus  précepte  suo  aecclesiam  sancti  Maglorii  firmaverat  et  nos  banc 
precipimus  firmari,  ita  ut  ab  hodierna  die  nuUus  metropolitanus ,  nuUus  episcopus 
nec  is  etiam  qui  Carnotinam  tenuerit  cathedram ,  aiiquam  vioientiam  super  ipsos 
servos  Dei  audeat  inferre  A^el  aliquo  modo  aliquid  ab  eis  violenter  exigere;  denique 
precipimus ,  domno  Symone  volente ,  qui  liujus  loci  post  patrem  aedificator  esse  cer- 

3o  nitur,  ut  onmes  homines  ad  ipsos  pertinentes  vel  quecunque  a  nobis  et  ab  antecesso- 
ribus  nostris  hactenus  donata  sunt  vel  amodo  habebunt,  ab  omni  omnino  exactione 
nostrorum  hominum  et  suorum  sint  liberi.  Quod  si  cjuis  contra  hujus  nostrae  aucto- 
ritatis  preceptum  assurgere  temptaverit,  primo  .C.  libras  auri  coactus  nostro  fisco 
piTsolvat,  insuper  et  calumpnia  sua  in  perpetuum  irrita  permaneat.  Et  ut  hec  asti- 

!")  L'invocation  en  caractères  allongés,  dans  B.  —  C')  Nous  suivons  l'orthographe  de  B  qui  ne  doit  pus 
différer  beaucoup  de  celle  de  A.  —  ('■'  Montisfortis  C. 
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pulatio  firmior  in  Dei  noinine  habeatur  et  a  fidelibus  sanctao  Dei  aecclesie  et  nostris 
diligentius  conservetur,  manu  propria  subter  firmavimus  sigillique  nostri  inpressione 
signari  jussimus  ac  fidelibus  nostris  corroborandam  tradidimus. 

-S*,  domni  Richarii ,  Senonensis  archiepiscopi.  -S*.  Gauzfridi  '"',  Autissiodorensis  '''' 
episcopi.  -S*.  Symonis  de  Castro  Montisfortis.  -S*.  Guilelmi''',  abbatis  sancti  Bene-  5 
dicti.  «S*.  Waleranni  camerarii.  •S'.  Frederici  dapiferi.  -S*.  Amalrici*'^',  Symonis 
fdii.  -S*.  Widonis  ''''  buticularii.  -S".  Samzonis  ''^  capellani  '»'.  S".  Warnerii  militis. 
•St.  Nivardi''"'  militis'''.  -S*.  Hervei,  filii  Arnoldi.  -S*.  Gauzfridi  militis.  S".  Gazlini 
militis.  -S*,  honis  mord'J'.  -S*.  Waszonis  militis.  S".  Rogerii  militis.  -S*.  Gauzfridi, 
ejus  fdii.  •S'.  Germundi,  fdii  Aveggaudi'""'.  -S*.  Germundi  militis.  -S*.  Baldrici,  ejus  fdii.  10 
-S".  Thome  militis.  S".  Warnerii  militis.  -S*.  Nivardi  militis.  -S*.  Waleranni ,  fdii  Nivardi  ''*. 
•Sri  Hogonis  etfrati'is  ejus,  Walterii.  -S*.  Hugonis  de  Manlia'""'.  S".  Aldrici  militis. 

Actum  publicç  Parisius ,   in  aula  régis ,  anno    dominice    nativitatis    .M.LXXII. , 


indictione    .X. 


Philippi    régis  .XIIII. 


[Mono(jramma^''\  ) 


i5 


ARCHIEPISCOPI  REMENSIS. 
+ 

philippi  regis. 

Hugonis  de  Domno  Martino'ï"'. 

Bdrciiardi  comitis. 

Herberti  Vermandensis'1'. 


Episcopi  Lingonensis. 
Hogonis  Mellenti'''. 

RoDtJLFI  COMITIS. 
W^IDONIS  DE  PONTIVIO '"'. 

WiLELMI  SUESSIONENSIS'"'. 


Episcopi  Laudunensis. 


25 


Ego  Gauzfridds '"'  cancellarius  relegendo  subscripsi'''. 


i')  Gautfridi  C.  —  (4  Autisiodorensis  C.  —  (")  Gmllelmi  C.  —  l"')  Almarrici  C.  —  t'')  Guidonis  C. 
—  W  Samsonis  C.  —  (s)  cap.  BC.  —  C')  Ninardi  C.  —  W  Les  noms  qui  suivent  à  partir  d'Hervé , 
jils  d'Arnoul,  omis  par  C,  qui  les  remplace  par  et  alii  quamplures;  C  reprend  avec  Actum.  —  0)  Le  d 
de  mord  barré  B.  —  C*)  Avesg.  B.  —  W  Niu.  B.  —  (™)  Manl.  avec  1  barré  B.  —  W  .xin.  C.  — 
W  Le  monogramme  et  les  noms  qui  suivent,  omis  pur  C.  —  (p)  Dô  Mar.  B.  —  (1)  Verm.  B.  — 
W  Mellent.  B.  —  i')  Pont.  B.  —  W  Suess.  B.  —  M  Gaufridus  C.  —  M  subsrLpsi  B. 
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Philippe  1"  donne  au  monastère  de  Saint-Germain-en-Laye ,   et  aux  moines  de  Cou- 
lombs (juiy  résident,  la  dîme  de  ses  récoltes  dans  diverses  «  villœ  »,  des  droits  d'usacje  dans 
5  la  forêt  de  Laye,  son  colibert  Gautier  et  sa  postérité,  et  cinq  hôtes  à  Racoart. 

A,  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xvi°  s.,  dans  le  Cwtalaire  de  Saint-Gcrmaiii-en-Laye ,  Archives  nationales, 

T*  67l^  fol.  Lxxv,  d'après  un  registre  en  papier,  fol.  xn'^'.  —  C.  Copie  de  l'an  1687, 
authentiquée  et  collationnée   par  Etienne   Grossœuwe,    notaire  apostolique,  Bibliotlièque 

10  nationale,  V"  Colberl,  vol.    iSy,  fol.  126,   d'après  une  copie  des   archives  de  l'abbaye  de 

Coulombs'''.  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale , 
ms.  lat.  17048,  p.  6^9,  d'après  les  archives  de  Coulombs.  —  E.  Copie  partielle,  de  la 
première  moitié  du  xvii°  s.,  dans  le  Recueil  du  P.  Machaut,  jésuite.  Bibliothèque  nationale, 
Collection  Clairambault ,  vol.    56 1,  p.  ^7,  d'après  le  Cartulaire  de   Coulombs.  —  J'*'.  Copie 

i5  partielle  du  xvu°   s.,   par  André  Du  Chesne,   Bibliothèque   nationale.   Collection  Baiuze, 


'''  Ce  diplôme  n'est  daté  que  du  quantième 
et  de  l'année  du  règne,  la  treizième.  Or  la 
treizième  année ,  à  compter  du  jour  de  la  mort 
de  Henri  1°',  qui  est  le  calcul  le  plus  souvent 
employé  dans  les  diplômes  de  Philippe,  s'étend 
du  4  août  1072  au  3  août  1078. 

'^*  En  marge  de  B  on  lit  :  «  Hec  carta  prima 
est  hujus  fibri  intégra  et  sigiUata  »,  et  plus  Ijas  : 
«XLi'l.  ».  La  signification  de  ces  annotations 
est  donnée  au  fol.  vi  de  B.  Le  fol.  vi  est  en 
réalité  le  premier  de  ce  registre,  qui  débute 
par  une  charte  de  Louis  VI ,  en  face  de  laquelle 
on  lit  en  marge  :  «  Originale  est  in  abbatia  et 
est  registrata  in  alio  registro  papiraceo  in  sep- 
timo  folio ,  lettre  B.  »  ;  et  plus  bas  :  «  Nota  que 
la  cotte  précédente  vii°  i°  et  celles  semblables 
cottes  subséquentes  contenues  en  chascun  fueil- 
let  sont  pour  semblables  lettres  trouver  en 
l'autre  registre  en  papier,  ouquel  registre  en  pa- 
pier ne  sont  cy  bien  en  ordre  de  datte  que 
ou  prosent  registre  en  parchemyn ,  et  je  Guil- 
laume Tailleboys,  prieur  de  Sainct  Germain 
en  laye ,  délibère  mectre  le  présent  registre  au 
trésor  de  l'église  de  Coulombs  et  retenir  par 


devers  moy  celluy  registre  en  papier,  et  ouquel 
registre  en  papier  est  au  commencement  de 
chascune  lettre  articule,  cotte  ou  semblables 
lettres  l'en  pourra  trouver  ou  présent  registre 
en  parchemyn  pour  la  diversité  qu'ilz  ne  sont 
en  semblable  ordre.  Et  le  présent  registre  a  esté 
coppié  sur  celluy  en  papier  et  collationné  ». 

''^'  La  formule  d'authenticité  à  la  fin  de  la 
copie  est  la  suivante  :  «  Anno  Domini  niillesimo 
sexcentesimo  trigesimo  septimo,  die  mensis 
julii  nona,  suprascripta  hœc  coUata  fuerunt 
cum  suis  originalibus  et  desumta  ex  antiqua 
chartula  in  dicto  monasterio  Columbensi  exis- 
tente ,  a  me  Stephano  Grossœuvre ,  presbytero, 
jur.  licen. ,  rectore  ecclesiœ  divi  Mauricii  Villa- 
modiensis,  publico  auctoritate  apostolica  et 
venerabilis  curioe  episcopalis  Carnotensis  nota- 
rié jurato ,  Carnoti  débite  descripto  et  immatri- 
culato,  presentibus  magistro  Claudio  Cordier, 
Columbensi  préjudice,  et  Germano  Jouvelin, 
Nogenti  regii  conunorante,  testibus,  qui  qiii- 
dem  testes  hic  mecum  subsignarunt.  C.  Cordier. 
G.  Jouvelin,  1637.  Grossoeuvre,  notaire  apos- 
tolique. » 
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vol.  38,  fol.  02,  d'après  le  Cartulaire  de  Coulombs.  —  G.  Copie  du  commencement  du 
xvn°  s.,  dans  les  Mémoires  du  prieur  de  Mondonville,  t.  X,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr. 
2di33,  p.  137,  d'après  un  «  vieil  cartulaire  de  Coulombs». 

a.   Martene  et  Durand,  Veterum  scriptortiiii amplissiinu  coUectio ,  t.  1,  col.  489,  «ex  cartario 

Columbensi  ».  — /).  Migne,  Putrologiie  {latinœ)  cinsus ,   t.  CLIX,  col.   84i,  d'après  u.  —     5 
<■.  Depoin ,  Le  prieuré  de  Suint-Gvrmain-en-L(iye ,  dans  Département  de  Seiue-Bt-Oisv ,  Commis- 
sion des  untitjuités  et  des  arts,  t.  XV  (i8c)5),  p.  113,  d'après  B. 

JxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  11,  p.  128. 

lu  nomine  sancte '"'  et  individue  Trinitatis,  Patris  videlicet *'"'  et'"'  Fiiii  et  Spiritus 
Sancti,  amen.  Ego  Philippus,  gratia  Dei''''  Francorum  rex.  Notificari  volo  tam  10 
presentibus  quam  etiam  posteris'"'  quatenus*''  avusmeus^',  Robertus"'  rex,  in  honore 
Dei  et  sancti  Germani  apud  silvam''''  que  Leia'''  vocatur'^'  quoddam  construxerat '''' 
monasterium ,  adhibitis  necessariis '''  ibidem  servientium ''"'  fratram.  Pater  A^ero 
meus'"',  videlicet  rex'"*  Henricus'^',  qui  post  eum  Galiie  rexit'""'  imperium,  concessis 
omnibus  que  ilie  dederat,  plura  tribuendo  locum  amplificavit ''''.  Ego  igitur,  ut  i5 
essem  jDarticeps  tanti  beneficii,  supradicto  monaslerio  et  monachis  Coiumbensibus 
eodem  in  loco  Deo  '"■'  famulantibus  '"',  dedi  omnem  decimam  '''  vini  et  annone  mee 
que  pertinent  ad  celiarium  vel  granarium '"'  Pissiaci'"',  videlicet'''  de  Trei  et  de  Char- 
lavana'î''  et  de  ipso  Pissiaco,  decimam  '^'  etiam  Aivers'"'  vini  et  annone  et  leguminum 
et  avene''''  undecunque  sit.  Similiter  dedi  omnem  decimam  annone  mee  et  avene  '"'  et  20 


W  Les  ti'ois  premiers  mots  omis  par  B ,  qui  laisse  un  bla 


dest 


inc  a  une  rabri 


'.que. 


!'')  videlicet 


omis  par  EFG.  —  (°)  et  omis  pur  DE.  —  ('')  Dei  gratia  D.  —  (<■)  quam  etati  postcrorum  BCDG. 
—  (H  quatinus  C.  —  (s)  noster  D.  —  ('')  sylvam  DG.  —  (')  Leya  B.  —  U)  voccatur  B.  —  C*)  con- 
struxit  BCD.  —  '')  neccessariis  B.  —  i™)  serviencium  B.  —  l")  noster  D.  —  '")  rex  omis  par  C.  — 
d')  rexil  Gallise  EFG.  —  d)  amplicavit  C,  ampliavit  D.  —  ("■)  Domino  EFG.  —  (''  servientiljus  E. 
—  (')  decimum  C.  —  <")  graniarium  D.  —  '*■'  Pissiasci  B.  —  ('')  videlicet  inclus  jusqu'à  Gaudine 
inclus,  omis  par  E.  —  (y)  Charlavane  F,  Charvana  G.  —  ('•)  decimam  inclus  jusqu'à  Gaudine  inclus , 
omis  par  F.  —  (')  Aulvers  B,  de  Aivers  G.  —  C')  advene  B,  annonae  D. —  W  et  avene omfi  par  C. 


'''  La  fondation  du  monastère  de  Saint-Ger- 
main, sous  le  vocable  de  Saint-Vincent,  dans 
la  forêt  de  Laye ,  est  mentionnée  par  Helgaud , 
c.xxxi ,  et  rappelée  dans  le  diplôme  de  Henri  I" 
cité  à  la  note  suivante.  La  donation  de  Phi- 
lippe I"  fut  confirmée  par  Louis  VI  en  1 12^; 
cf.  Luchaire,  Louis  VI,  n°  35o,  p.  161.  Dans 
le  diplôme  de  Louis  Vi ,  le  monastère  est  dé- 
signé sous  le  double  vocable  de  Saint- Vincent 
et  de  Saint-Germain. 


'"'  Le  diplôme  sans  date,  par  lequel  Hen- 
ri I"  donna  divers  biens  à  l'abbaye  de  Saint- 
Germain  et  la  céda  elle-même  à  l'église  iNotre- 
Danie  de  Paris,  a  été  publié  dans  la  Gallia 
christiaiia ,  t.  Vil ,  instrumenta ,  col.  3 1 ,  n°xxxvn , 
dans  Je  Recueil  dj;s  historiens  de  la  France , 
t.  XI,  p.  567,  n°iii,  et  dans  Guérard,  Cartu- 
laire de  l'église  Notre-Dame  de  Paris, \.] ,  p.  273, 
n°  XXX  [. 
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leguminum  de  Aquilina  et  omnium  crementorum  nieorum  que  facta  fuerint  '"'  in  ea. 
Molendinum  ''"'  etiam  Filiolicurtis  '"'  dedi  et  terram  Gaudine  ''''  ;  brancas  etiam  de 
Leia'"*,  quantum  necesse '''  l'uerit  ad '^' focum '*"'  monachorum  necnon  W  et  mortuum 
lucum  <J',  quantum  sufFicit  ad  usum  monachorum  et  hospitum  suorum ,  et  pasturam 
5  totam  pecoribus ''''  monachorum  et  etiam'''  hospitum  suorum.  Dedi  etiam  vivum 
nemus  ''"',  quantum  fuerit  necessarium  '"'  ad  edificia  '"'  monachoi'um  vel  nova  facienda 
vei  vetera  reparanda 'p'.  Gauterium 'i'  quoque  quendam'''  colibertum '"'  meum  et 
omnem  ejus  posteritatem  et  apud  Ruoldicurtem  '''  quinque  '"'  hospites  predicto  loco 
beati  Germani  contuli.  Et^ne  memoria  deleretur  hiijus  beneficii,  litteras  inde  fieri 

lo  precepi,  quas  ipse'"'  propria  manu  firmavi.  Testes  etiam 'y' supradicte  dationis'^'  sub- 
titulari  j^recepi.  Considerans  vero  quod  de  die  in  diem  in  piuribus  hominum  refri- 
gescit  '"'  karitas  ''''  et  abundat  '"'  iniquitas ,  bec  omnia  in  sigilli  mei  presidio  et  tuitione  ''"' 
subscrilDÏ  feci ,  ut  qui  post  nos  venerint  sciant  quod  '"' ,  pro  anime  mee  et  antecesso- 
rum  meorum  redemptione,  monachis  Columbensibus ,  Deo ''^'  et  sancto  Germano 

i5  sei'vientibus ,  concessi  vel'''  dedi.  Actum  publiée  Parisius,  .XII. '''' kal.  junii,  régnante 
rege  Philippe''',  .XIII.  'J'  regni  sui  anno. 

•S'.'''' Goisfridi''',  Parisiensis '"'    -S*. Ivonis  comitis. 

•S'.Wiliermi'ï'albani 
•S'.Gauterii''''. 
•S".  Garnerii  '■■'. 


episcopi. 
-S*.  Hugonis ,  comitis  Mellenti. 
•S'.  Simonis  '"'  de  Monteforti. 
•Sr.  Guidonis  deMonteleherii'"'. 
•S*.  Hugonis  de  Puteolo. 


-S*.  FVomundi'"',  fratris  ejus. 
-S-.  Goisfridi''',  niii'"'Nivardi'^'. 
•S.  Nivardi  '"',  fratris  ejus. 
•S*.  Hugonis ,  fiiii  Gauterii   de 

Pissiaco. 
•S*.  Gauterii  infantis,  fratris  ejus. 


(»)  i'uerunt  DG.  —  ''"'  Molendium  D.  —  ''l  Filiolicertis  D.  —  W  Godine  D.  —  i')  Leya  B , 
Laya  D.  —  '''  neccesse  B.  —  (s)  a  B.  —  ''■'  locum  E.  —  W  necnon  iiiclas  jusqu'à  posteritatem 
inclus,  omis  par  EF.  —  (J)  lucum  mortuum  C.  —  C")  peccoribus  B.  —  0  etiam  omis  par  G.  — 
('")  nemus  vivum  C.  ■ —  '")  neccessarium  B.  —  ("'  edilficia  B.  —  d'I  reparenda  B.  —  (l)  Gaute- 
nim  BD.  —  (■■)  qiiandam  B,  quondam  D.  —  '*)  collibertum  G.  —  (')  Raoldicurtem  B,  Ruodi- 
curtem  C.  —  '")  5  D.  —  '"'  Et  inclus  jusqu'à  concessi  vel  dedi  inclus,  omis  par  EF.  —  (^)  ipse  omis 
pur  G.  —  'y'  etiam  omis  par  CDG.  —  (''  dacionis  B.  —  (")  rel'rigessit  B.  —  C')  cliaritasû,  caritas  G. 

—  i')  halnindat  B.  —  W  tuicione  B.  —  M  quœ  CDG.  —  W  Domino  G.  —  's'  et  G.  —  ''>'  .x'.""  D. 

—  (')  Phillpo    B.  —  'J)  tertio  decimo  D,  lo  E.  —  '4  L'ordre  des  signa  n'est  pas  le  même  dans  B, 
d'une  part,  dans  CBEFG ,  d'autre  part.  Mais  en  rapprochant  les  deux  leçons,  on  reconnaît  que  la 


l'oriqiual ,  B  a  lu  par  l 


'"J 


par  tignes 


liori- 


dijférence  provient  de  ce  que,  les  signa  étant  disposés  en  colonnes  da 
zontales ,  et  CDEFG  par  lignes  verticales.  Le  nom  de  chaque  témoin  est  précédé  de  ^'  dans  B  et  C,  de  S 
dans  EFG,  du  mot  Sigillum  pour  les  dix  premiers  et  le  dernier,  et  de  l'abréviation  Sig.  pour  les  autres , 
dans  D.  —  '')  Gaufridi  B,  Gosfridi  D.  —  '"•'  Paris.  B ,  Parlsiorum  G.  —  '")  Symonis  G.  —  (»'  Monte 
Lelierei  B,  Montelehereii  C,  Montleherii  I);  ce  signum  omis  pur  EFG.  —  d')  Gdllermi  B,  Wii- 
lelmi  EF.  —  ('i)  Guauterii  C;  ce  signum  omis  par  E.  —  '■')  Garnarii  B.  —  (')  Fromondi  C.  — 
W  Gafi'rldi  B,  Goisfroldi  C, Gosfridi  D.  —  l")  liatris  EFG.  —  (>■'  Nivardi  fdii  û.  —  »  Minardi  B. 
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LXIV 

1078'''.  —  Ëtampes. 

Philippe  1",  à  la  prière  de  Pierre,  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés ,  renonce  à  la 
«  vicaria  »  et  autres  coutumes  qu'il  prélevait  sur  une  terre  '-'  de  ladite  abbaye ,  sise  près 
d'Étampes.  ^ 

A.  Original  perdu. 

JB.   Copie  du  xii°  s.,   dans  le  Cartuhnre  +  +  +  de  Saint-Germain-des-Prés,  Archives  nationales, 
LL  1024^,  fol.  Sg,  sous  la  rubrique  :  «  Privilegium  Philippi  régis  Francoruni».  —  C.  Copie 
du  xn°  s.,  dans  le  même  cartulaire,  loi.  li\  v°.  —  D.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Curtulaire  de 
l'ahhé  Gaillaumc ,    sous   la   rubrique  :    «Privilegium   Pliilippi   régis»,   Archives    nationales,   'o 
LL  1026,  fol.  XV  v°,  probablement  d'après  B. 

Ë.  Copie  de  l'extrême  fm  du  xin°  s.,  dans  le  cartulaire  appelé  le  Petit  registre.  Archives  natio- 
nales, LLi02g,  fol.  i/i,  sous  la  laJjrique  :  «Philippi  régis,  xxvii  cap.»,  d'après  D. — 
F.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  par  Lelong,  conseiller  maître  à  la  Chambre  des  Comptes, 
Archives  nationales,  R  181,  n°  116,  d'après  D.  —  G.  Copie  de  l'an  1764,  par  Dom  Phili-  i5 
bert  Duroussin,  dans  le  Cartulaire  d'Avruinville ,  t.  1,  Archives  nationales,  LL  io4d,  fol.  2. 
—  //.  Copie  partielle  du  xvii"  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection 
Baluze,  vol.  55,  fol.  72  v°,  d'après  D. 

a.  Bouillart,  Histoire  de  l'abbaye  royale  de  Saint    Germain  des  Prez,  pièces  justificatives ,  p.  xxxi, 
n°  xxxix,  d'après  D.  20 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  Il ,  p.  i  33. 

In  nomine  sancte  '"'  et  individue  Trinitatis.  Philippus ,  gratia  Dei''''  rex  Francorum '"'. 
Quam^is  diversis  hujus  seculi  importunisque  curis  assidue  occupemur,  tamen  gratia 


(")  Nous  suivons  l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire.  —  C')  Dei  gratia  C. 
rex  D. 


Francorum 


'"'  Ce  diplôme  est  daté  de  la  i4.°  année  du 
règne  et  de  l'indiction  1 1  ;  l'indiction  1 1  est 
celle  de  l'année  1078  :  à  compter  les  années 
du  règne  du  23  mai  1069,  la  i4°  année 
s'étend  du  23  mai  1072  au  22  mai  1073,  et, 
à  les  compter  du  i  août  1 060 ,  elle  s'étend  du 
4.  août  1073  au  3  août  107/1. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —  I. 


'"'  Cette  terre  dont  le  nom  n'est  pas  indiqué 
dans  le  diplôme,  est  identifiée  avec  AvrainviUe 
par  des  notes  marginales  du  xvi°  s.  dans  B  et 
D;  on  ht  dans  B  :  «Terra  juxta  Stampas, 
Evreinvilla.  »,  et  dans  D  :  «  Avrinville.  »;  s'il 
s'agit  d' AvrainviUe,  cant.  d'Arpajon,  cette  loca- 
lité est  bien  éloignée  d'Etampes. 
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eternç\dte,  religiosorum  virorum  accommodare '"'  justis  precibus  aurem  debemus. 
Unde  innotescat  sollertie  cunctonim  Xpisti  nostroi'umcjue  fidelium  quod  venerabilis 
Petrus,  abbas  cenobii  sancti  Vincentii  sanctique  Germani,  quod  adjacet  in  suburbio 
Parisiace  urbis,  cunctique  fratres  sub  eo  degentes  nostram  adierunt  mansuetudinem 
5  obnixe  flagitantes  quatinus ,  Dei  sanctorumque  predictorum  amore ,  quandam  sibi  re- 
initteremus  vicariam ,  quam  babebamus  in  quadam  que  olim  fuerat  villula  ipsoram; 
nunc  vero  occasione  vicarie  et  nostroruni  inquietudine  niinistrorum  absque  habita- 
toribus  vacua  erat  terra.  Est  autem  ipsa  terra  juxta  castrum  quod  vocatur  Stampis 
sita.  Nos  igitur,  eorum  petitionibus  ''"'  assensum  prebentes ,  eis  tam  ipsam  vicariam 

10  quam  ab"as  injustas  vel  quaslibet  quas  ibi  nostrates  accipiebant,  ab  bac  die  imperpe- 
tuum  remittimus  1"'  consuetudines.  Et  ne  deinceps  a  quolibet  nostroruni  h§c  nostra 
repetatur  relaxatio  hoc  scripto  interdicimus ,  quod  manu  nostra  subterfirmavimus 
et  fidelibus  nostris  firmandum  tradidimus.  Quod  si  quis  violaverit,  in  primis 
iram  Dei  incurrat  et  reum  se  majestatis'"''  nostrç  esse  sciât,  insujDer  etiam  .X.  auri 

i5  libras  fisco  nostro  pei'solvat.  Actuni  Sttimpis  caslro  publiée,  régnante  Philippe  rege 
anno.  XIIIl.'"',  indictione.  XL  -S". '' '  Philippi  régis.  -S".  Ivonis  cubicularii.  -S'.  Gualonis'^', 
ejus  nepotis''"'.  -S*.  Adam*''  de  Moreto.  *S'.  Odonis,  filii  Odonis  de  Petra  ficta.  -S*.  Haga- 
nonis  decani'^'.  -S*.  Hugonis  fdii  Adam  f"'.  'S'.  Gisleberti'"  de  Firmitate.  -S*.  Ingelranni. 
-Sr.  Herdeberti'"'. 

LXV 

2JJ  i073<".  —  Compiègne. 

Philippe  1",  à  la  prière  de  sa  tante  Adèle,  comtesse  de  Flandre,  renonce  aux  cou- 
tumes qu'il  avait  dans  la  «  villa  »  de  Courcelles,  donnée  par  elle  à  Saint- Denis. 

A.  Original  perdu. 

JB.   Copie  du  xiii°  s.,   dans  le  Cartulaire  hlanc  de  Saint-Denis ,  Archives  nationales,    LL    1167, 
2  5  p.  697,  ch.  n°  II,  sous  la  rubrique  :  «  Preceptum  Karoli '^'  régis  de  Curteolis».  —  C.  Copie 

(°)  accumniodai'e  D.  —  ('')  peticioriibus  B.  —  (')  reniitimus  B.  —  i'')  majestati  BD.  —  t')  .xiiii.  C. 
—  OS  doublée  et  barrée  D.  —  fe)  Galonis  C.  —  ''■)  ejus  nepotis  omis  pdv  C;  la  soascriplion  de 
Gualon  rejetée  après  celle  d'Adam  de  Moref ,  par  C.  —  ('>  Ade  C.  —  (J)  Les  mots  decani,  filii 
Adam,  de  Firmitate,  écrits  au-dessus  de  la  ligne  dans  B,  cjui  a  probablement  reproduit  la  dispo- 
sition de  l'original,  sont  écrits  sur  la  ligne  dans  C  et  D.  — '■  4  Ade  C.  —  W  Gilleberti  D.  —  ('")  Hilde- 
berti  C. 

<''   Pour  la  date,  même   observation    qu'au  '"'  Le  mot  Adro/i  corrigé  en  Wu'/i/jAi  par  une 

diplôme    n°   LXIV.  Voir    plus   haut,  p.   169,         main  moderne, 
note  1. 
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du  xiv°  s.,  dans  un  cartvdaire  de  Saint-Denis,  Archives  nationales,  LL  i  171,  p.  177,  au 
chapitre  «Littere  pertinentes  ad  scrinium  de  sancto  Martine  in  colle  et  Moro»,  ch.  xxxii, 
sous  le  titre  :  «  Philippi  régis  de  Curciolis  » ,  avec  référence  à  l'original.  —  D.  Copie  du 
xiii°  s.,  dans  le  Livre  des  privilèges ,  Archives  nationales,  LL  1  i56,  fol.  56, sous  la  rubrique  : 
«Donatio  Philippi  régis  de  Curteolis».  5 

E.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  le  Cartulaire  De  Thon,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  541 5, 
p.  108,  sous  la  rubrique  :  «  Preceptum  Philippi  régis  de  Curteohs  »,  d'après  B.  —  F.  Copie 
partielle  du  xvii"  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliotlièque  nationale.  Collection  Baluze, 
vol.  55,  fol.  367,  d'après  B.  —  G.  Copie  duxviii's.,  Bibliothèque  nationale,  m  s.  lat.  17110 
(Bouhier,  t\.\) ,  fol.  54,  d'après  B.  —  H.  Copies  du  xYiii^s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  10 
nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  199,  fol.  99  et  100,  d'après  B.  —  /.  Copie  du 
xviu°  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  225,  d'après  B.  — 
./.  Copie  du  xviii"  s.,  Archives  nationales,  LL  1 160,  p.  117,  d'après  E.  —  K.  Copie  du 
xviii"  s. ,  Archives  départementales  de  Seine-et-Oise ,  A  1 3o3.  —  L.  Copie  du  xvii°  s. ,  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  175,  d'après  a.  •& 

a.   Doublet,  Histoire  de  l'abbaye  de  S.  Denys ,  p.  84o. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  i33. 

In  nomine  sancte  et  eterne  Trinitatis,  Patris  scilicet  F'ilii  et  Spiritus  Sancti'"'.  Ego 
Philippus  '"'',  gratia  Dei'"'  Francorum  rex  '"''.  Notum  fieri  voio'"'  omnibus  sancte  matris 
ecclesie  fidelibus  tam  presentibus  quani  etiam  futuris  quod  quedam  amita  mea,   no-  'o 
mine  Adeiaidis  l"^',  videlicet  Flandrensium  comitissa,  presentiaiTj '*'  meam  adierit, 
obnixe  deprecans  ut  omnes  consuetudines  quas  habebam  in  villa  que  dicitur  Curti- 
liolis  ''■',  quam  ipsa  ex  suo  habere  emerat  et  sancto  Dyonisio  ad  communem  fratrum 
mensam,  pro  remédie  anime  sue,  contulerat,  eidem  sanctissimo  loco  concederem'''. 
Cujus  petitioni 'J' bumiliter  condescendens ,  per  suggestionem  fideiium  meorum,  ei-  25 
dem  prefato  loco  quod  petierat  '*■'  condonavi  '''.  Ut  autem  hec  donatio  nostre  aucto- 
ritatis  jussu  litterisque  adnotata  '""'  pleniorem  pei'petualiter  ^agorem  obtineat  atque 
stabilis  et  inconvuisa  omni  tempore  permaneat'"',   ob  salutem  anime  nostre,  manu 
propria  firmavimus  nostrorumque  '"'  nonnuilis  fideiium  lirmare  fecimus  ac  sigillo 
nostro  subtus  'p'  signari  commendavimus.  Si  quis  vero  hoc  preceptum  violare  et  ei-  3o 
dem  donationi  calumpniam  'l' inferre  presumpserit ,  centum  auri  libras  l"^'  regio  fisco 
coactus  exsolvat  et  calumpnia '"'  ejus  postmodum  irrita  et  frustrata  permaneat.  Actum 


(">  Le  passage  compris  entre  Patris  et  Sancti  inclus,  omis  par  D.  —  ('')  Phylippus  D.  —  W  Dei 
gratia  CD.  —  ('')  rex  Franconmi  D.  —  (■■)  volumus  D.  —  O  Aelidis  C.  —  fe)  presenciam  C.  — 
('■)  Curciolis  C.  —  '''  contulerem  C.  —  0)  peticioni  D.  —  C^)  pecierat  C.  —  W  condanavi  C. 
—  ('")  annotata  D.  —  (")  permaneat  omis  par  D.  —  W  et  nostrorum  D.  —  d'î  suptus  B.  — 
(l)  calumniam  C.  —  '■')  auri  .c.  liljras  D.  —  !')  calumnia  C. 
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Compendii,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.LXX.III.,  régnante  Philippo  rege 
anno  regni  sui  .XIIIl.  '°'.  Signum  '"''  Widonis  '"',  Ambianensis  episcopi.  Signum  ''"' 
Theobaldi,  Suessionum '°*  episcopi.  •S'.  Rodulfi  comitis.  -S*.  Federici'*^'  dapiferi.  S". 
Alelmi'"'  constabularii.  -S".  Widonis  buticularii''"'.  Ego  Willelmus,  régis  cancellai^us , 
5  reiegendo  subscripsi. 

LXYI 

107/1,  avant  le  /i  août  "'.  —  Paris. 

Philippe  /'■'"  confirme  la  cession  faite  par  Ainaiiry  au  monastère  de  Saint-Pierre  de 
Bourgaeil,  de  l'église   Saint-Christoplie  constraile   par   ledit  Amaury  à  Châteaafort  ^^\ 
10  et  les  privilèges  accordés  à  cette  église  par  son  fondateur. 

A.  Original.  Parchemin,   avec  traces  de  sceau  plaqué.   Hauteur,  5i3    mm.;   largeur,   266  mm. 

Bibliothèque  de  Reims,  Collection  Tarbé. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour   Gaignières,  Bibliothèque   nationale,    ms.  lat.  17127, 

p.   i/ig,  d'après  A. 

i5  In  nomine  sancte  et  individuœ  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum 
rex.  Notum  H'-facio  omnibus  xpistianse  religionis  cultoribus  cpiod  quidam  virxpistia- 
nissimus,  nomine  IPAmalricus,  çcclesiam  de  Castello  Forti ,  quse  in  honore  sanctœ 
Trinitatis  et  sanctil''  X^iistofori  omniumque  sanctorum  est ,  domni  Widonis  concessu 
simulque  domni  Hugonis,  de  !P  quorum  beneficio  erat  ipsa  ecdesia ,  cuni  ornamentis 

20  ([ue  in  ea  erant  et  mansionibus  quas  H'^murus  circumductus  déterminât,  pro  re- 
demptione  animae  suœ  suorumque  parentum,  P  sanctorum  apostoiorum  principi 
Petro  Burgulii  monachisque  ibi  Deo  servientibus  concessit;  11^  insuper  quicquid 
habuit  seu  quodcumque  sine  calumpnia  potuit  loco  eidemcondonavit;  supra- ||^-dicti 
autem  domini ,  scilicet  Wido  cum  Hugone ,  hoc  pro  animabus  suis  suorumque  paren- 

25  tum  addi-P^-derunt  cpiod,  si  quis  vincuhs  cujuslibet  absolutus  intra  monachoruin 
habitationem  vel  intra  II"  mûri,  qui  circum  ecciesiam  est,  ambitionem  confugerit, 
nullam  denique   oppressionem    paciatur;   |p   nullus   equidem   intra    eorum  clau- 

(")  Avec  .xhu.  s'arrête  D.  —  (>>)  -S-  C.  —  (0  Wydonis  C.  —  ('')  -S'  C.  —  (■=)  Suessorum  C.  — 
in  Federici  omis  par  B.  —  (s)  Alevini  C.  —  ('')  Avec  buticularii  s'arrête  C,  dont  le  texte  est  suivi  de 
h  référence  Signum  M  +  M. 

<''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  107/1,  indic-         1070  au  3  août  i074;mais  l'indiction  de  1074 
tion  11,  la  i4°  année  du  règne.  A  compter  du         est  12  et  non  pas  1 1. 
à  août  1060,  la  id"  année  s'étend  du  4  août  '"'  Cf.  plus  haut,  n°  XLII. 
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sulas,  nisi  ipsi,  justiciam  faciet.  Aliud  quoque  addiderunl ,  i|^^  quod  et  ego  concedo, 
quia,  si  quid,  cujuscumque  fisci  sit,  monachis  ejusdem  loci  in  rébus  vel  in  terris 
IP'' donatum  vel  venditum  sive  in  vadimonium  missum  fuerit ,  ita  tamen  ut  doniini 
homines  suos  non  |['^  perdant,  perpetualiter  absque  inquietatione  possidere  liceret. 
Ut  auteni  hçc  cartula  |P°firmior  consisteret,  quatinus  elemosinœ  illius  particeps  5 
esseni,  sigiHo  meo  corroboi'avi  H^^meisque  fidelibus  ad  corroboranduni  tribui  "ih  W. 

•S*.  Gaufridi ,  Parisiorum  episcopi. 
[Monoçjramma.) 

•S*.  Radulfi  comitis.  •S'.  Simonis,  fdii  sui. 
•S*.  Frederici  dapiferi.  lo 

•S*.  Adelelmi  constabularii.  [Lociis  sf(/j7/t '"''.) 

•S.  llugonis  camerarii. 

Actum  publiée  Parisius,  régnante  Philippe  rege  anno.XIIII. 
Anno  incarnati  Verbi  millesimo  LXXIIII.  ,  indictione  .XI. 
Willelmus  cancellarius  legi  et  subscripsi.  ,5 


LXVII 

lOyiS ,  avant  le  à  août.  —  Paris. 

Philippe  I"',  à  la  demande  d'Arnoul,  abbé  de  Sainte-Colombe  de  Sens,  renonce  aux 
contâmes  qu'il  percevait  dans  la  «  villa  »  de  Sermaises,  appartenant  audit  monastère. 

A.  Original.  Parchemin  ''',  autrefois  scellé.  Hauteur  :  5oo  mm.;  largeur,  256  mm.  Archives  dé-   20 

partementales  de  l'Yonne,  H  85. 

B.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Dom  Cottron,   Chronicon  Saiictœ   Colamhœ  Sunoneiuis ,   Bibliothèque 

d'Auserre,  ms.  i84  (n°  217   du  Catalogue  général),  p.  189,   d'après  A.   —  C.  Copie   du 
xviii"    s. ,   coUationnée   par    Le   Marié    d'Aubigny,  conseiller  maître  de   la   Chambre  des 
Comptes,  Archives  nationales,  K  190,  n°  125,  d'après  A. — -  D.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  un    25 
Mémoire  touchaiit  Tabhaye  de  Sainte-Colombe  de  Sens,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de 
Champagne,  vol.  4^3,  loi.  /t5. 

(")  Cette  croix,  toutes  les  souscriptions  et  la  date  sont  d'une  autre  encre  plus  pâle,  et  d'une  autre 
main  que  le  corps  de  l'acte.  —  ('')  Le  sceau  avait  déjà  dispara  au  xvit'  s.,  car  dans  une  analyse  des 
chartes  des  archives  de  Bourgueil,  Dom  Le  Michel,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lut.  12665 ,  fol.  305  v" , 
à  la  suite  de  l'analyse  de  ce  diplôme,  a  mis  cette  note:  «SigiUum  deperdltum.  » 

'"'   L'angle  inlérieur  du  parchemin,  à  droite,  a  été  découpé  pour  enlever  le  sceau. 
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a.  Fleureau,  Les  antiquitcz  de  la  ville  et  du  duché  d' Estampes ^  p.  596. 

Indiq.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,  i.  II,  p.    lAi.  — Qnantin ,  Inventaire  sommaire    des   (u- 
chives  départementales ,  Yonne,  t.  111,  1"  partie,  p.  32,  H  85. 

In  nomine  sancte  et  individus  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex. 

5  II^Notum  fieri  voiumus  cunctis  fidelibus  sancte  matris  çcclesiç  tam  presentibus 
quam  futuris  quod  IP  Arnulfus,  abbas  monasterii  sancti  Lupi  et  sanctç  Coiumbç  vir- 
ginis  Senonensis,  cum  ||*ceteris  fratribus  ejusdem  monasterii,  adiit  presentiam  nos- 
tram  humiliter  postulans  quatinus  Pquasdam  consuetudines ,  cpias  habebam  in  terra 
ejusdem  sancti  Lupi  et  sanctç  Columbç,  H'^in  potestate  cujusdam  ville  que  Sarmesia 

10  dicitur,  Dec  et  fi-atribus  in  eodem  mo-IP-nasterio  sibi  militantibus  condonaremus. 
Quorum  petitioni  bénigne  annuendo  11*  consuetudines  illas,  videlicet  thesseras  et 
plaustrizationes  et  alias  omnes  Ji^  supradictç  terrç ,  videlicet  sancti  Lupi  et  sanctç 
Columbç,  quas  ipse  tenueram  P^justas  vel  injustas,  pro  anima  patris  mei  et  prede- 
cessorum  meorum,  amodo  in  H^^antea  condonamus.  Et  ut  bec  condonatio  nostra  in 

i5  çternumfirma  et  incouATilsa  ll'^permaneat,  scriptum  istud  inde  fieri  precepimus  et 
nostri  nominis  caractère ,  11^^  sub  presentia  '"'obtimatum  palacii  nostri  quorum  nomina 
subtitulantur,  manu  i^'' nostra  signando  et  sigillo  nostro  corroboravimus.  Si  quis 
autem  huic  condona-||^''-[tioni]  nostre  contraire  presumpserit ,  .C.  libras  auri  solvat  et 
insuper  régie  maje-P^-[statis  r]eus  judicetur.  -S".  Frederici  dapiferi.  -S*.  Hervei,  ma- 

20  gistri  pincernarum. 

•S*.  Hugonis  camerarii.  •S'.  Adelelmi  constabularii. 
[Monogramma.) 

•S*.  Arnulfi  abbatis,  cujus  petitio  fuit.  S",  fratris  Isembardi. 
•St.  Jobannis  de  Lainniaco*'"'.  -S*.  Heirici.  -S*.  Rorici.  S".  Hugonis  servientis. 
2  5  -S-.  W. 

+  comitis. 

•S".  Philippi  rogis.     "j-  -S*.  Burrardi 

— ^  Vuarini  vicecomitis  'S'.  +  -S". 
Vualeranni. 
3o       — t-  -S*.  Stephani  comitis. 


(")  presentiam  A,  avec  m  exponctuée.  —  C''  Cette  souscription,  et  celles  qui  suivent,  tracées  rapi- 
dement, paraissent  être  d'une  autre  main  que  celle  qui  a  écrit  le  reste  de  l'acte.  —  '-'  La  ligne  laissée 
en  blanc.  —  ('')  Les  croix,  d'un  dessin  irrégulier,  paraissent  avoir  été  tracées  de  la  main  même  des 
témoins,  sauf  peut-être  celle  du  comte  Bouchard. 
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[Actu]ni  publiée  Pa[risius,  régnante   Philippo    rege   anno  .XIIII.  '"']. 
Anno  incarnati  V[erbi  miHesinio  .LXXIIII.]. 
WiHelmus  cancel[larius  iegi  et  subscripsi].  [Locus  sigilli''^\] 

LXVIII 


Philippe  1" ,  à  la  prière  de  Thierry,  abbé  de  Saint-Hubert ,  rend  à  l'église  Notre-Dame 
d'Everqnicourt,  les  chapelles  de  Neafchâtel,  et  confirme  l'église  Saint-Habert  dans  la 
possession  de  la  dite  église  d'Evergnicourt  et  des  dites  chapelles. 

Diplôme  perdu,  mentionné  dans  Clironicoii  Saiicli  Haberti  Andagiiieims ,  c.  i/j.  (22). 

a.  Martene  et  Durand,  Vclerum  scriptoram amplissima  collectio ,  t.  IV,  col.   gSo.   —  b.  Re-    10 

ciieil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI,  p.  i/ig,  d'après  a.  —  c.  Robaulx  de  Soumoy,  Chro- 
nique de  l'abbaye  de  Suint-Hubert  dite  Cantatoriuni,  p.  2o5.  —  d.  Baron  de  Reiffenberg, 
Monuments  pour  servir  à  l'histoire  des  provinces  de  Namtir,  de  Hainaat  et  de  Luxembourg , 
t.  VII,  p.  2  52.  —  e.  Bethmann  et  Wattenbach,  Chronicon  S.  Haberti  Andaginensis ,  dans 
Monumenta  Germaniœ  historica,  Scriptores,  t.  VIII,  p.  SyS.  —  f.  Migne,  Patrologiœ  i5 
[latinœ)  cursus,  t.  CLIV,  col.  iSSy,  d'après  e.  —  g.  Kurth,  Chartes  de  l'abbaye  de  Saint- 
Habert  en  Ardenne,  t.  I,  p.  38,  n°  xxxiii,  d'après  c  et  e. 

Indiq.  :  Hanquet,  Etude  critique  sur  la  chronique  de  Saint-Hubert  dite  Canfatorium ,  p.  112. 

Anno  Verbi  incarnati  .M.  LXXIIII. ,  Philippus  etiam  rex  FVancorum,  ab  eodeni 
abbate  (Theoderico)  rogatus,  omnes  capellas  Novi  Castelli ,  quod  tune  tenebat ,  matri  20 
suae  eeciesiae  beatae  Mariae ,  quae  est  in  Eberneicorte  recognovit  et  reddidit  easqxie 
priviiegio  suae  auctoritatis ,  eum  praedieta  eella ,  eeciesiae  beati  Pétri  et  beati  Huberti 
habendas  confirniavit. 

'")  decimo  quarto  B.  —  (4  On  lit  dans  un  inventaire  des  titres  de  Sainte-Colombe ,  du  xvii'  s. 
[Aichives  départ,  de  l'Yonne,  H  83 bis)  :  «Un  tiltre  en  parchemin  qui  est  la  donnation  faicte  à 
l'abbaye  saincte  Colombe  par  le  roy  Phillipe,  de  la  terre  et  seigneurye  de  Sermaize,  en  l'an  107/1 , 
scellé  d'un  grand  placard  de  cire  cousu  en  linge  pour  le  conserver.  » 
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LXIX 

1009-1075,  avant  le  10  février'''. 

Philippe  1"  souscrit  une  charte  par  UKjiielle  Araud,  évêque  de  Chartres,  et  les  cha- 
noines de  la  même  église,  concèdent  à  perpétuité  aa  monastère  de  Cluny,  la  prébende  que 
5  tenait  Foacher,  fils  de  Nevelon. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  duxi°  s.,  dans  le  Curtalaire  B  de  Cluny,  chapitre  Hugo,  n°  lxiiii,  Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  1/198,  fol.  162 ,  sous  la  rubrique  «Araldus  episcopus  Karno^ 
tensis  et  canonici  prebendam  sancte  Marie». 

10    C.  Copie  du  xviii"  s..  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  G  6g 8,  d'après  a. 

a.  D'Achery,  Spicih'gium ,  éd.  in-4°,  t.  VI,  p.  /i5i,  sans  les  noms  des  témoins  sauf  les  deux  pre- 
miers; éd.  in-fol. ,  t.  III,   p.  /iio.  —   h.  Mabillon,  Annales  ordinis  sancti  Benedicti,  1.  LXI, 
c.  XLiv,   t.  IV,  p.  SgS,  fragment.  —  c.  Gallia  christiwia,  t.  VIII,  instrumenta,  col.   3o3, 
d'après  a.  —  d.  E.   de  Lépinois  et  L.  Merlet,  Cartulaire   de  Notre-Dame  de  Chartres,  t.  I, 
i5  p.  gS,  n°  XVII,    d'après  C.  — e.  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  n°  3427, 

t.  IV,  p.  537,  d'après  B. 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  1^2.  , 

Euvangelicis  atque  apostoHcis  monemur  institutis  atque  etiam  majorum  nostro- 
rum  ^irovocamur  exemplis  ut  sic  ex  habundandanostra  Xpisti  servorum  temporalem 
2 o  indigentiam  relevemus ,  quatinus  œternorum  habundantiam ,  jîrecibus  eorundem ,  cum 
eis  assecjui  valeamus.  Quod  non  «  ex  tristicia  aut  ex  necessitate  »  faciendum  esse  docet 
beatus  Apostoius'^'  quoniani  «  liilarem  datorem  diligit  Deus  »,  nec  magnum  esse 
reputat  temporalia  seminare,  cuiii  suo  tempore  spiritaiia  debeamus  indesinenter 
metere.  Quapropter  ego  Arraldus,  secclesiœ Carnotensis  indignus  episcopus,  et  ejus- 

'''  Cette  charte  ne  porte  pas  de  date.  Araud,  degier  archidiacre,  Eudes  sous-chantre,  qui  ont 

évêque  de  Chartres,  paraît  avec  cette  qualité  le  souscrit   cette    charte,    paraissent  comme    té- 

5  décembre  1070;  mais  il  a  pu  devenir  évêque  moins  clans  une  charte  de  1073,  publ.  dans 

dès    1069;  il  est    mort    le    10   février    1075  Métais,  Cartulaire  de  l'abbaye  cardinale  de  Ut 

[Gallia christiana,  t.  VIII, col.  1121).  Lesdigni-  Trinité  de  Vendôme,  t.  I,  p.  367,  n°  ccxxxiv. 

taires  de  l'église  de  Chartres,  Engeran  doyen,  '"'   Cor.  11,  IX,  7. 
Arnoul  prechantre,  Adelard  sous-doyen,  Hel- 
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dem  ascclesiae  canonica  fraternitas ,  notum  fieri  voiumus  omnibus  orthodoxis  œcclesiœ 
filiis  tam  presentibus  quam  futuris  qnod  nos  pariter,  bona  fama  virtutum  Clunia- 
censis  monasterii,  tanquam  florentis  ortuli  suavissimo  liliorum  atque  rosaruni  odore 
perflati,  et  idcirco  habende  IVaternitatis  ejusdem  monasterii  desiderio  divinitus 
inspirati,  prebendam,  quam  habebat  Fuîcherius,  filius  Nivelonis,  sic  fratribus  pre-  5 
dicti  monasterii,  rogatu  ejusdem  Fulcherii,  in  perpetuos  usus  concedimus  et  cano- 
nica auctoritate  firmamus  habendam ,  ut  ab  hac  die  in  posterum  usumfructum  ejus- 
dem prébende  recipiant  et  ad  utilitatem  monasterii  sui ,  sive  per  se  sive  per  suos 
ministros,  secundum  suum  velle  disponant,  nuHumque  ebdomadale  servitium  in 
iiostra  cecciesia  pro  eadem  prebenda  faciant.  Predictus  vero  Fulcherius,  nichii  teni-  lo 
porale  de  prebenda  ulterius  recepturus ,  quia  pro  remedio  animœ  suœ,  ad  voluntateni 
Dei  et  nostram,  banc  elemosinam  Cluniacensi  monasterio  fieri  permittit,  nostra 
spirituali  fraternitate  et  communium  orationum  sufFragiis  quandiu  vixerit  non  carebit , 
inimo  et  in  vita  et  in  morte  propter  hoc  ipsum  melius  obtinebit.  Ut  autem  scriptura 
ista  certum  habeat  firmamentum,  ego  Araldus  presul  propria  manu  subter  eani  fir-  i5 
mavi  et  majorum  œcclesiœ  nostre  manibus  confirmandam  esse  decrevi  regiaque  manu 
postea  roboratam  domno  Richerio  nostrœ  œcclesiœ  metropolitano  deinceps  obtuli 
roborandam.  S.  signum  Araldi  episcopi.  S.  signum  Ingelrani  decani  et  cancellarii. 
S.  signum  x4rnulfi  cantoris.  S.  signum  Hildegarii  arcbidiaconi.  S.  signum  Hugonis  ar- 
chidiaconi.  S.  signum  Adeiardi  subdecani.  S.  signum  Odonis  ypocantoris.  S.  signum  20 
Guimberti  capicerii.  S.  signum  Ivonis  presbiteri.  S.  signum  Ascelini  presbiteri. 
S.  signum  Herberti  presbiteri.  S.  signum  Droconis  presbiteri.  S.  Maurini  presbiteri. 
S.  signum  Frodonis  presbiteri.  S.  signum  Haldrici  presbiteri.  S.  signum  Osberti 
presbiteri.  S.  signum  Fulcherii  prepositi.  S.  signum  Guauterii  diaconi.  S.  signum 
Herberti  diaconi.  S.  signum  Arnulfi  diaconi.  S.  signum  Sanzonis  diaconi.  S.  signum  25 
Fromundi  diaconi.  S.  signum  Fulcherii,  fdii  Nivelonis,  qui  eadem  prebenda  vesti- 
tus  erat.  S.  signum  Guidonis  subdiaconi.  S.  signum  Guaslini  subdiaconi.  S.  signum 
Ebrardi  subdiaconi.  S.  signum  Bernardi  subdiaconi.  S.  signum  Hilduini,  fdiiGivardi , 
subdiaconi.  S.  signum  Hilduini  Saverici  subdiaconi.  S.  signum  Guilelmi,  nepotis 
Osberti.  S.  signum  Stephani  subdiaconi.  S.  signum  Frodonis  subdiaconi.  3o 
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LXX 

loyf'i ,  après  le  4  août  —  1075,  avant  le  à  août  '''.  —  Paris. 

Philippe  1"  confirme  par  l'apposition  de  son  sceau  l'acte  pui'  lequel  Geoffroy  de  Gometz 
donne  à  l'abbaye  de  Marmoutier,  la  «  villa  «  et  l'église  de  Bazainville ,  avec  leurs  dépendances , 
5  la  justice  de  la  dite  «  villa  »  et  divers  autres  biens  et  droits. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  dïi  xvii°  s. ,  faite  pour  Gaignières,  Cartulaire  de  Marmoutier,  Bibliothèque  natio- 

nale, ms.  lat.  544i\  p.  249,  d'après  A. 

C.  Copie  partielle  de  l'an    1780,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de 
10  Meallent,    Bibliotlièque  nationale.  Collection  du  Vexin,  vol.  8,  p.   116  ii.;,  d'après  B.  — 

D.  Copie  partielle  du  xviii"  s. ,  dans  Lévrier,  même  ouvrage ,  Bibliothèque  nationale ,  Col- 
lection du  Vexin,  vol.  11,  fol.  iSa,  d'après  B. 

a.  Mabillon,  Annales  ordinis  sancti  Benedicti ,  t.  IV,  p.  754.  n°  lxxxiii  ,  «ex  archive  monasterii». 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  i.  11,  p.  g8. 


C  Cette  charte  de  Geoffroy  de  Gometz ,  con- 
firmée par  le  roi ,  est  datée  de  Paris ,  la  5°  année 
du  règne.  Avant  de  lui  assigner  sa  place  dans 
la  série  des  actes  rovaux ,  il  importe  de  décider 
si  la  date  se  rapporte  à  la  charte  primitive  ou  à 
la  confirmation  royale.  Il  ne  nous  paraît  pas 
que  l'on  puisse  hésiter  à  y  reconnaître  une  date 
inscrite  par  le  chancelier  royal  Guillaume.  En 
efi'et,  elle  est  formulée  de  la  même  façon  que 
la  date  de  deux  autres  diplômes,  souscrits  par 
le  même  chancelier  Guillaume ,  et  dont  les  ori- 
ginaux nous  sont  parvenus  (  n°'  LXVI  et  LXVII). 
«  Actum  pubhce  Parisius  régnante  Phihppo  rege 
anno  tanto.«  Il  est  alors  impossible  d'admettre 
l'exactitude  du  chiffre  V  pour  l'année  du  règne. 
Car  de  la  première  année  du  règne  à  la 
septième  tous  les  diplômes  sont  souscrits  parle 
chancelier  Baudouin  ou  par  des  notaires  agis- 
sant à  sa  place.  Le  chancelier  Guillaume  appa- 
raît au  contraire  dans  trois  diplômes ,  datés  de 
la  14° année  (n°'LXV  à  LXVI[)etdans  un  qua- 
trième diplôme  daté  de  la  1 5°  année  (n°  LXXI  ). 
La   correction  de  V  en  XV  s'impose  donc.  Le 


scribe  a  omis  le  chiffre  X  ;  car  il  n'est  pas  pro- 
laable  que  l'oubli  soit  imputable  au  copiste  de 
Gaignières  (B)  puisque  le  texte  publié  par  Ma- 
billon donne  aussi  V.  On  ne  th'era  pas  d'ob- 
jection du  fait  que  Geoffroy  de  Gometz  déclare 
que  le  monastère  de  Marmoutier,  à  qui  il  donne 
Ba/.aiii ville,  est  gouverné  par  l'abbé  Aubert, 
lequel  mourut  problablement  le  20  mai  io64, 
et  certainement  avant  1075  (voy.  Chronicon 
Vindocinense  dans  Marchegay  et  Mabille,  Chro- 
niques des  églises  d'Anjou, p.  i68;R.  Merlet  et 
l'abbé  Clerval,  Un  manuscrit  ckarlrain  du  xi°  s. , 
p.  i64;D.  Mdvieae, Histor.  Majoris  Monasterii , 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878,  fol. 
iq4v°;  Mabillon,  Annales  ordinis  S.  Bonedicti, 
1.  i.xii,  §  LVili,  t.  IV,  p.  658).  L'on  en  conclura 
seulement  que  Geoffroy  a  tardé  à  faire  confir- 
mer sa  charte  par  le  roi,  quoiqu'il  en  eût  ex- 
primé l'intention  au  moment  même  de  la  do- 
nation. —  La  i5°  année  du  règne,  à  compter 
du  4  août  1060,  s'étend  du  à  août  1074  au 
3  août  1075. 
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Quisquis'"'  lidelium,  ardore  succensus  adiniplendae  preceptionis  evangelicae,  qxia 
cuncti  divicias  liabentes  misericorditer  admonentur  facere  sibi  de  manmona  iniqui- 
tatis  amicos,  a  quibus ,  cum  defecerint,  in  aeterna  tabernacula  recipiantur  ''',  omnium 
necessitatibus  communicare  studuerit  indigencium ''"'  precipueque  pauperum  spiritu, 
quoinim ,  juxta  Veritatis  vocem,  regnum  dinoscitur  esse  caeioi'mii '^),  ut  déficientes    5 
ab    hujusmodi    videiicet  amicis  in  mansiones'''  excipiantur  aeternas,    noverit   se 
indubitanter  non  solum  a  sui  receptione  non  esse  frustrandum  sed  etiam  ab  ipso 
bonorum  omnium  largitore ,  qui  ei  contuiit  unde  sibi  taies  faceret  amicos ,  se  esse   ^ 
inter  gloriosiores  beatitudinis  atque  '■"'  premia  perennia  '"'  percepturum.  Hac  igitur 
salubri  consideratione  ego  GautFredus,  saecularimiiiciaemancipatus,  soilicitatus ,  dis-  10 
posui  aiiquid  ex  bis ,  quae  temporaliter  accepi ,  per  manus  pauperum ,  fideli  Deo  iege 
foenoris  committere ,  quod  post  tempus  in  aetema  retributione  centena''^  merear 
muitiplicatione  recipere.  Quod  ut  probabilius  fieripossit,  illud  egregium'°'  pauperum 
genus  elegi  ad  hoc  faciendum,  quod  sub  Alberto  abbate  in  Turonensi  coenobio ,  quod 
Majus  Monasterium  dicitur,  omnipotenti  Deo   famulatur,  quod,  ut  liberius  expedi-  i5 
tiusque  Deo  serviret,  propriis  abrenuncians ''"' facultatibus,  voluntariam  subiit  pauper- 
tatem.  Ut  autem  quantitatis  sive  integritatis  earumdem  renim,  cjuas  per  manus  predic- 
torum  fratnim  omnipotenti  Deo  oU'ero,  omnispropellaturambigviitas,  eanami  nomina 
scripto  huic  inserere  jussi ,  id  est  BaseniviUam  cum  omnibus  suis  pertinentiis ,  ecclesiam 
in  eadem  villa  et  omnia  qne  ad  ipsam  pertinent  ecclesiam;  in  eadem  villa,  omnimodam  20 
justiciam  cum  omnibus  ad  justiciam^pertinentibus,  culta  insuper  et  inculta,  prata 
et  silvas  necnon  et  medietatem  unius  molendini  siti  super  aquam  quae  nuncupatur 
Salceron;  preterea  duos  hospites  et  très  agripennos  vinearum  sitos  aput  villam  quae 
vocatur  Mainolium 'J'  et  decimam  earum  facultatum  quas  ibi  nunc  habeo,  tam  in 
segetibus  quam  in  vineis;  insuper  et  omnia  quae  in  eadem  villa  in  meo  videntur  esse  26 
dominio,  cum  morte  finiero.  Adduntur  etiam  bis  très  prébende  aput  Versalias,  una 
quanim  sitin  dominio,  alias  vero  duas  teneant  duo  canonici,  ea  scilicet  ratione  ut, 
cum  eonim  quis  morte  finierit,  arbitratu  et  dispositione  predictorum  fratrum  alter 
in  loco  ipsius  subrogetur;  sepulturam  quoque  ipsius  ville  com  omni  integritate  et 
mansiones  Goscelini  presbyteri  simulque  terram  ubi  vinea  fuit  necnon  et  allare  de  3o 
Bisconcellis ,  quod  videtm^  habere  de  me  frater  meus  Ursus,  com  morte  finierit;  et 
quemdam  colibertum ,  nomine  Roscelinum ,  com  omni  sua  familia ,  et  decimam  illius 

W  Texte  établi  d'après  B  et  a;  nous  suivons  l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire.  —  W  in- 
digenciam  B.  —  t*^)  mansionein  B.  —  ''"  actque  B.  —  '<^'  prenita  B.  —  "^  centena  omis  par  a.  — 
fe'  gregium  B.  —  ''''  renuncians  a.  —  '■'  ad  eani  justitiam  a.  —  'J'  Mamolium  a. 

<')  Luc.  XVI,  9.  —  <-'  Luc,  VI,  20. 

a3. 
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consuetudinis  cjuam  videor  habere  aput  castrum  quod  nuncupatur  Medanta  simili 
modo  huic  cartule  inserere  cupivimus'"'.  Que  omnia  cum  assensu  et  auctoritate  mee 
conjugis,  nomine  Ermengardis,  necnon  et  fiiiorum  meoram ,  Simonis  ^ddelicet  atque 
Amah'ici  simulque  Gaufiredi ,  et  fratris  mei  Ursi ,  Milonis  quoqiie  et  Guidonis ,  meo- 
5  rum  seniorum,  de  Caprosis,  de  quorum  beneficio  haec  sunt,  sancto  Martino  Majoris 
Monasterii  ad  usum  sciiicet  monachorumi  ibidem  omnijjotenti  Deo  famulantium 
concedens  annuo  et  annuens  concedo  jure  perpetuo  possidenda,  tpiatenus  eorum 
qui  elemosinis  divine  majestati  placuerint  mereamur  adjungi  consorcio.  Et  quicquid 
iliis  tribuo ,  iibenim  ab  omni  consuetudine  exactionis  vel  vicarie  seu  ceterorum  vec- 

10  tigalium  facio,  ita  ut  ab  hodierna  die  sine  ulla  meavel  cujusquam  successorum 
meorum  contradictione  ]iceat  supradicte  congrcgationi  suisque  successoribus  cum 
abbatibus ,  qui  eis  pro  tempore  praeerunt ,  predicta  sub  sue  tuitionis  defensione  jure 
perpetuo  possidere,  et  tpiicquid  inde  agendum  decreverint  habeant  potestatem 
faciendi,  ordinandi  et  qualitercumque  eis  placuerit  meliusque  visum  fuerit  dispo- 

1 5  nendi  tam  presentibus  quam  futuris  temporibus.  NuHa  igitur  secuiaris  potestas ,  nullus , 
inquani,  mortalium  contra  donationem  istam  venire  aut  aliquit  attemptare  présumât 
sed  neque  infra  metas  totius  territorii  nominate  ville  occasione  aliçujus  justicie 
vel  cujuscumque  alterius  exactionis  personam  aliquam  vel  aliquid  aliud  capere 
vel  violenciam  inferre  attemptet.  Si  quis  autem,  quod  absit ,  ex  liaeredibus  nostris  vel 

30  alia  cujuscumque  ordinis  aut  potestatis  persona,  diabolice  suggestionis  instinctu, 
Imjus  elemosine  testamento  inferre  calumpniam  temptaverit,  et  prave  voluntatis 
offectum  injusticie  convictus  obtinere  non  valeat  et  régi,  qui  pro  tempore  fuerit,  auri 
iibras.X.  coactus  exsolvat.  Et  ut  hujus  donationis  cyrographum  per  cuncta  annorum 
curricula  vigorem  perpetuitatis  obtineat,  Philippus,  divina  ordinante  providentia 

2  5  rcx''"'  Franconam  augustus,  per  nostram  deprecationem  sua  auctoritate  firmavit  et 
sue  dignitatis  sigillo  consignare  fecit  suisque  fidelibus,  quorum  nomina  subscripta 
sunt,  corroborandum  tradidit. 

•S'.  Gauffredi  de  Gomet.  -S'.  Galerani,  comitis  de  Mellent. 

•S.  Simonis,  filii  ejus.  -S*.  Gualcherii  de  Nealfo. 

3o  -S.  Amalrici,  filii  ejus.  -S*.  Hugonis  RuQ  de  Castroforti. 

-S'.  Gaullredi,  filii  ejus.  -S".  Nivardi  Potini^.     f  Locas  si- 


-S".  Milonis,  filii  ejus.  -S".  Radulfi  Burdonis.   V    giUi^'^''- 

•S".  Guidonis  vicecomitis,  filii  ejus.  -S".  Hugonis  de  Baratonis. 

'S.  Ursi,  fratris  Gauffredi.  -S'.  Herberti  de  Teudonisvilla. 

'''  curavimus  a.  —  (4  rege  B.  —  ''''  Cette  souscription  et  les  snii'aiites,  omises  par  n  qui  reprend  à 
Actum.  —  l"")  ic  Lieu  du  seau  à  moitié  cassé.  »  B. 
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-S".  Ernaldi  Osalis  Bastardi,  fiiii  ejus.  -S*.  Odonis,  clerici  de  Gomez. 

•S".  Simonis,  nepotis  ejusdem  Gauffredi.        -S*.  Gunterii,  fdii  Normanni  de  Pissiaco. 

•S*.  Mainerii ,  fratris  ejus.  -S*.  Teudonis,  filii  Hemci,  de  Castrolan- 

•S*.  Rorici'^',  géneri  ejusdem  Gauffredi.  donis. 

•Sr.  Gauffredi,  fdii  GundacriC'».  "S"-  Hugonis,  fdii  Odonis  de  Manta. 

■S".  Hugonis, fîliiNormannideMonteforti. 

Actum  publiée  Parisius,  régnante  Philippo  rege  anno  [X]V''. 
Guillelmus,  régis  canceliarius,  legi  et  subscripsi. 


LXXI 

1074  ,  après  le  4  août — loyS,  avant  le  à  août  '''.  —  Orléans.  10 

Philippe  1"'  confirme  les  donations  de  terres,  chaniparts  et  dîmes  faites  par  Hiigaes 
f/t  Puiset  à  l'écilise  Saint-Martin  du  Paiset  et  aux  chanoines  que  celai-ci  y  avait  établis. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  contemporaine  de  l'original.  Parchemin.  Hauteur,    238  mm.;  largeur,  2  3o  mm.  Au 

dos,  d'une  écriture  du  xu°  s.:   «  Concessio   Philippi   régis  Franclae  de   Pateolo»,  Archives    i5 
départementales  du  Loiret.  —  C.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom  Estiennot,  Aiitiijaitates 
in    diœcesi  Aarelianensi  Benedictinœ ,    Bibliothèque    nationale,    ms.   lat.    12789,    p.    SyS, 
d'après  un  cartulaire. 

D.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour   Gaignières,  Cartulaire  de  Marinoatier,    Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  544 1',  p.  33 1,  d'après  B.  —  E.  Copies  du  xvii°s. ,  dans  Dom  Martene,    ^o 
Histoire  de  Marinoatier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878,  fol.  387;   Bibliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.   12880,  fol.  209;  Bibliothèque  de  Tours,  ms.  n°  i384,  p.  188,  d'après  B. 
—  /''.  Copie   du   xviifs.,    Bibliothèque  nationale.  Collection   Moreau,    vol.   96,    fol.    87, 
d'après  D. 

a.     Mabille,  Cartulaire  de  Marmoatier  pour  le  Danois,  p.  125,  n°  cxxxv,  d'après  £.  —  b.  A.  de    aS 
Dion,  Le  Puiset  aux  xf  et  au  xii'  siècles ,  d^ns  Mémoires  de  la  Société  archéologique  d'Eure-et- 
Loir,  t.  IX,  p.  77,  n°  I,  et  p.  42  du  tirage  à  part,  avec  références  à  DE  F. 

In  nomine  Domini  nostri  Ihesu  Xpisti  et  individueTrinitatis.  Ego  Philipus,  gratia 
Dei  Francorum  rex.  ||^  Notum  esse  volo  cunctis  fidelibus  sanctae  Dei  aecclesie  tara 

'"'  Odrici  a.  —  *'  Gundari  a. 

'''   Ce  diplôme  n'est  daté  que  de  l'année  du  règne,  la    i5'"%  A   compter   du  4  août  1060,  la 
15"'°  année  s'étend  du  4  août  1074  au  3  août  1075. 
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praesentibus  quani  futuris,  morituris  neces-IP-sario,  litterarum  memoria  quod 
Hugo'"',  miles  de  Puteolo,  canonicos  in  aecdesia,  in  honore  sancti  II*  Martini 
constituta  et  in  supranominato  castelio  fundata,  constituit  partemque  suarum 
ij^  rerum,  qualenus  ejus  animç  parentumque  suorum  Deus  miseiein  dignetur, 
5  attribuit,  me  con-||''-cedente  et  jurante.  Dotavit  sciiicet  aecdesiam  tota  de 
terra  a  domo  Alberti  quae  est  juxta  IP  pontem  usque  ad  domum  Hugonis  pre- 
positi,  et  ex  illa  unam  partent  in  cimiterio  concessit,  Palteramvero  ad  çdificatio- 
nemdomuum,  hanc  equidem  liberam  et  absolutam  sine  ulla  IP  redditione;  juxta 
castellum,  campipartem  decimamque  duarum  quadrucarum ''''•,  apudV  ilerii-IP^-mon- 

10  tein,  campipartem  duarum  quadrucarumW;  ante  portam  castelli,  quç  est  a  parte 
11'^  meridiei,  .11.  ai'penta  in  aiodo;  censum  et  decimam  omnium  vinearum;  venditio- 
nem  p-^prebendarum,  exceptis.  V.  solidis,  quos  retineresuumeritinnomine  abatis'''', 
cum  ll^^his  omnibus  donavit.  Haec  omnia  supra  descripta  et  denominata  canonicos 
basilicç    P''   servientes    et   assidue  ibi   Dominum    deprecantes  habere   dijudicavit. 

i5  Quod  si  quis  calupm-lj'^-niaverit''''  et  diminuei'e  temptaverit '"^^  centum  auri  Jibras 
purissimi  persolvat  et  ejus  P*'calumpnia'^'  irrita  fiat''''.  Haec  vero  cartula  ut  firmior 
sit,  eam  sigilli  nostri  impi^essione  Ij^'' subter  firmatam  curavi '''. 


Actum  publiée  Aurelianis ,  régnante  Philippe  rege  anno  .X. V. 
Willelmus ,  régis  cancellarius ,  legi  et  subscripsi. 


LXXII 

1075 1". 

Philippe  1",  à  la  prière  de  Robert  le  Frison ,  comte  de  Flandre,  et  de  la  comtesse  Adèle, 
confirme  le  chapitre  de  Saint-Pierre  d' Aire ,  fondé  par  le  comte  Baudoin  V,  dans  la  pos- 
2  5  session  de  ses  biens  et  la  jouissance  de  ses  privilèges. 

A.  Original  perdu'^'. 

(")  memoria  Hugo  cjuod  miles  B ,  memoria  Hugo  quidam  miles  C,  memoria  Hugo  quondam 
miles û.  Corrigez  memoria  quod  Hugo  miles,  correction  adoptée  par  E.  —  C")  carrucarum  dua- 
rum C.  —  (^  carrucarum  C.  —  ('')  abJjatis  C.  —  W  calumniaverit  C.  —  (H  tentaverit  C.  — 
fe)  calumnia  C.  —  C")  fiet  C.  —  (')  curavit  C. 

'''  Ce  diplôme   doit   être   antérieur  à   ceux  froy  figure    parmi    les   témoins    avec  le  seul 

qui,    datés  également  de    1075,   mais  de   la  titre  d'évêque. 

1 6°    année ,    sont    souscrits   par  le   chancelier  '^'  Parmi  les  copies ,  il  en  est  deux  qui  don- 

Geoilroy,   évêque    de   Paris,  puisqu'ici    Geof-  nent    sur   l'original   des    renseignements    qui 
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B.  Copie  du  xvi"  s.,  collàtionnée  à  l'original''',  avec  notes  de  J.  Pierat'"',  Archives  départemen- 
tales du  Pas-de-Calais,  fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire,  d'après  A.  —  C.  Vidimus  donné  sous 
lescel  aux  causes  du  maire  et  des  échevins  de  la  ville  d'Aire  le  g  mars  i373.  Archives  dé- 
partementales du  Pas-de-Calais,  fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire.  — D.  Copie  du  xvi"  s.,  dans 
CoUectanca  plarimorum  titulorum  capilali  Ariensis,  fol.  238  v°,  Archives  départementales  du  5 
Pas-de-Calais,  fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire.  —  !£.■  Copie  du  xvi°  s.,  collàtionnée  à  l'ori- 
ginal'''  par  deux  notaires  de  la  résidence  d'Aire,  le  8  mai  1IJ63,  collàtionnée  à  nouveau 
par  deux  députés  du  l'oi  et  des  archiducs  le  3  novembre  i6o3.  Archives  nationales,  J  790, 
n°  2. 

F.  Copie  duxvii°s. ,  Archives  départementales  du  Pas-de-Calais,  fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire,  10 
d'après  B.  —  (î.  Vidimus  scellé,  du  vidimus  de  1873,  délivré  par  les  maire  et  échevins 
de  la  ville  d'Aire,  le  10  septembre  i5/u,  Archives  départementales  du  Pas-de-Calais, 
fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire,  d'après  C.  —  H.  Copie  du  xviii"  s.  '*',  Archives  départe- 
mentales du  Pas-de-Calais ,  fonds  de  Saint-Pierre  d'Aire.  —  /.  Copie  du  xvii"  s. ,  Biblio- 
thèque nationale.  Collection  Du  Chesne,  vol.  3  2,  fol.  20/1.  — /.  Extrait  du  xvii°  s.,  dans  le  i5 
Recueil  de  M.  de  Rebecque,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  22366,  fol.  188,  d'après  un 
cartulaire. 

a.  Du  Chesne,  Histoire  géiwalo/jiqiu^  de   la  maison  de   Bétlmne,   preuves,    p.    11,    d'après/.    — 
b.  Miraei  Opéra  diplomatica ,  éd.  Foppens,  t.  TI,  p.  ii34,    d'après  a.  —  c.  J.    Rouyer,  Re- 
cherches historiques  sur  le  chapitre  et  l'église  collégiale  de  Saint-Pierre  d'Aire,  dans  Mémoires      20 
de  la  Société  des  Antiquaires  de  hi  Morinie ,  t.  X,  2°  part.,  p.  80,  d'après  D. 


IxDiQ.  :  Brèqulgny,    Table  chronologique ,  t.  II,  p. 
p.  536. 


.47. 


Wauters,    Table   chronologique,  t.  I , 


méritent  d'être  notés.  D  fait  précéder  le 
diplôme  de  Philippe  I  du  titre  suivant  :  «Pri- 
vilegium  XIJII  canonicorum  per  quondam  Phi- 
lippum  Francorum  regem,  posltum  in  dicto 
armario  privilegiorum,  inclusum  in  quadam 
capsa  corea  clausa  unacum  supradicta  donatione 
et  hoc  prlvilegium  su]}  n°  45°.  »  H  :  «Copie  d'un 
vieu  titre  en  parchemin  scellé  d'un  grand  sceau , 
reposant  aux  archives  de  M"  les  prévôt  et 
chanoines  du  nombre  de  quartorze  delà  collé- 
giale de  Saint-Pierre  de  la  ville  d'Aire.  » 

'''  A  la  fin  de  la  copie  B ,  on  lit  de  l'écri- 
ture même  de  la  copie  :  «  CoUatione  facta  cum 
originalibus  litteris  sanis  et  integris  in  scriptura 
et  sigiilo,  sicuti  per  earumdem  inspectionem 
mihi  apparuit,  concordat  de  verbo  ad  verbum, 
teste  J.  P.  Carpentier.  » 


'"'  Le  papier  de  cette  copie  ayant  été  rongé, 
un  certain  J.  Pierat  a  suppléé  aux  lacunes  à 
l'aide  de  l'original  :  «  Ilaec  verba  corrosa  addita 
sunt  ex  litteris  originalibus  a  subsignato,  vige- 
sima  tertia  augusti  1687.  .1.  Pierat.  » 

''  '  «  Collation  faicte  par  nous  notteres  de 
la  résidence  d'Aire  au  pays  et  conté  d'Arthois, 
soubsignés,  aux  lettres  originales  en  parche- 
min estans  saines  et  enthières  d'escripture  et 
seel ,  cy-dessus  escriptes ,  auquel  seel  estoit  le 
pourtraict  de  certain  personnage  et  allentour 
icellui,  ces  motz  :  Philipp.  rex  Francor.  » 

'''  Cette  copie  n'est  pas  faite  d'après  A  ,  puis- 
qu'on lit  en  marge  :  «11  faut  écrire  pour  avoir 
l'original  ou  du  moins  une  copie  collàtionnée». 
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In  noniine  summe  et  individue  Trinitatis,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti'"', 
amen.  Ego  Pliilippus,  rexFrancorum,  petitionem  non  incongruam  comitisRodberti'"'' 
matrisque  ejus  Adelç  coihitissç ,  uxoris  Balduini  comitis  Flandrie  filiçque  régis  Rod- 
berti '°',  bénigne,   prout  decet,   suscipiens,  ecclesie  Ariensi,  in  honore  sancti  Pétri 

5  ajîostoioruni  principis  constitute,  quam  cornes  Balduinus,  canonicos  iraponens, 
constnaere  cepit,  libertatem  hac  niei  sigiiii  impressione  attribue  '''',  terrarum  cetero- 
rumque  bonoruni,  qu§  illiecclesiç  tradiderunt,  donum  et  confirmationem,  Deo  im- 
primis  '"'  concedente ,  hac  mea  presenti  descriptions  concedo.  Hçc  sunt  autem  que 
possidet  ecclesia   supradicta  canonicique  ibidem  constituti  :  ecclesia  Ariensis  tota 

10  cum  decimatione  totius  Ariensis  castellature ;  ecclesia  de  Meiomodio  l*^'  tota;  ecclesia 
de  Papingehem  ''',  ex  oblatione  et  ''''  minutis  decimis  cujus  Ariensis  ecclesie  lumi- 
naria  suppleantur;  capella'"'  sancti  Quintini;  una  ovium  berquaria  in  territorio 
Bergensi ,  in  parrochia  '^'  scilicet  de  Tatingehem  '''',  annis  singulis  .XL.'''  libras  persol- 
vens;  décima  de  Gomelingehem ''"' ;  A'illa  etiam  cpie  vocatur  Baisiu,  cujus  villç  pars 

i5  quarta  jacet  in  A'adimonio  pro  .L.  '"'  libris,  cjuam  pecuniam  suscipiet  ecclesia  si  forte 
redemjîta  fuerit,  si  vero  non  fuerit,  ecclesia  tenet  atque  tenebit;  due  partes  etiam 
decimationis  et  ecclesiç  ac  silvç  de  Anlla  que  vocatur  Maisieres'"*  in  usus  ecclesie  et 
officinarum;  villa  etiam  tota  que  vocatur''"'  Wailz'i'  cum  molendinis  duobus'''  in 
eadem  a  illa  constitutis  ;  terra  scilicet  culta  et  inculta  ad  villas  supradictas  pertinens  cum 

20  silva  plurima.  Quod  si  quis  deinceps  jDro  salute  anime  sue  ecclesie  supradicte  aliquid 
dederit,  liberam  a  me  potestatem  et  a  Deo  habeat  retributionem.  Attribuo '"'  etiam 
canonicis  banc  libertatem  ut,  preposito  suo  decedente,  secundum  Deum  sine  ali- 
cujus  potestatis  gravamine,  alium  ubi  sibi  placuerit'''  eligant.  Actum  est  publiée 
anno  dominice'"'  incarnationis  millesimo  .LXXV. '*',  indictione  vero  .XIIL '"',  re- 

25  gnante  Philippe  rege  Francorum,  Rodberto '^'.gratia  Dei  marchione  Flandrensium , 
tempore  Drogonis  '''  episcopi  Morinorum  ;  testibus  bis  '"'  :  Guisfrido ,  Parisiacensi  '''' 
episcopo,  Eustachio '"'  comité,  Widone  comité,  Hugone''''  fratre '°'  suo,  Ingelle- 
ranno ''',  Arnulfo '"',  Balduino  de  Gand,  Rodberto  Bitunie''''  et  aliis  multis. 

("'   Santi  E.   —  ('■)  Roberti  E.  —   (■=>  Roberti  DE.  —   !'')  atribuo  B.  —  ('l  inpiimis  CE.   — 
(f   Melemodio  CDE.  —  fe)  Papinghem  D.  —  ('')  et  omis  par  C.  —  (')  cappella  E.  —  (J)  parochia  E. 

. (k)  Tatinghehem  D.  —  0  quadraginta  D.  —  H  Gomelingheliem  D.  —  (")  quinquaginta  D.  — 

(")  Maiseres  corrigé  en  Maisieres  B,  Maiseres  E.  —  (p)  dicitur  D.  —  'î'  Wails  CD.  —  ("■'  duobus 

molendinis  D.  —  W  Atribuo  BC.  —  W  placuerint  C.  —  '"'  dominice  omis  par  D. W  m.lxxvi.B, 

millesimo  septuagesimo  quinto  DE.  —  (^)  décima  tertia  DE.  —  (>'  Roljerto  B.  —  (')  Dragonis  D. 
—  (")  hiis  D.  —  0)  Parisiasensi  D.  —  (''  Eiisstasio  C.  —  ('')  Hughone  D.  —  i')  fratri  C.  —  C'  In- 
gellanno  B,  Ingeilano  E.  —  fe)  Arnulpbo  D.  —  C''  Bithune  D. 


[lo-jb]  PHILIPPE  P.  185 
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1075.  —  Paris. 

Philippe  I"  donne  aux  religieux  de  Saint-Magloire ,  de  Paris,  deux  ânées  de  bois,  à 
prendre  chaque  jour  dans  le  bois  de  Vinceniies. 

A.  Original  pei-du.  •  5 

B.  Copie  de  l'an  i33i,  dans  le  cartulaire  dit  Chartrier,  Bibliothèque  nationale,  nis.  lat.  5di3, 

fol.   iov°,  ch.  n°    XII,  sous  la  rubrique  :  0  Carta  de  duobus  oneribus  asinii  [sic]  lignorum 
accipiendis  in  nemore  Vicen'''». 

C.  Copie   du  xvn''  s.,  Archives  nationales,   LL  42    (anc.  LL   171),    p.   20,   d'après  B.    —  D. 

Copie  du  xvn°  s.,  Archives  nationales,  LL  43  (anc.  LL  172),  p.  i3,  d'api-ès  B.  —  E.  Copie  10 
du  xvii"  s.  ,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Du  Chesne,  vol.  66, 
fol.  49,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvii'  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  54i4,  p.  i3,  d'après  B.  —  G.  Copie  de  l'an  1767,  Archives  nationales,  LL  44 
(  anc.  LL  173),  p.  36,  d'après  B.  —  H.  Copie  duxvin"  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collec- 
tion  Moreau,  vol.  3i,  fol.  92,  d'après  F.  i5 

«.  R.  de  Lasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  1,  p.  129,  n°  101,  d'après  B. 

Xpistiane  religionis  cuitoribus  tani  futuris  quam  presentibus  ego  Phi[li]ppus ,  gratia 
Dei  Francorum  rex.  Notuni  facio  quod  de  silva  que  dicitur  Viscena  due  sunime  asinine 
omni  tempore ,  singulis  videlicet  diebus ,  indeficienter,  tam  ex  meo  quam  ex  patris 
meiHenrici,  dive  ac  felicis  memorie  régis,  dono  attribute  sunt  sancti  Bartholomei  20 
apostoli  sanctique  Maglorii  fratrum  servicio ,  pro  nostrarum  animarum  remedio,  sed  ne 
forte  quilibet  inimicus,  quod  absit,  sancte  Dei  ecdesiehuic  nostre  helemosinule ,  pro 
anima  mea  parentumque  meorum ,  ut  supradictum  est ,  donate ,  audeat  vel  possit  con- 
traire ,  kartulam  istam  de  bac  eadem  re  jussimus  perscribere  nostrique  sigilli  inpres- 
sione  fecimus  sic  corroborare  et  firmare,  ut  quicumque  presumpserit  destruere  vei  2  5 
contradicere ,  régie  majestatis  reus,  fisco  nostro  auri  libi'as  .C.  festinetpersoivere,  et 
ejus  calumpnia  irrita  et  vana  babeatur  ab  omni  xpistianitate.  Actum  Parisius  in  pro- 
patuio ,  anno  ab  incarnacione  Domini  nostri  Jhesu  Xpisti  .M°  .LXX°.  V°. ,  indic- 
tione  .XIII.  Hujus  vero  firmitatis  nostre  testes  existunt.  .  . 

'''  Dans  la  table  des  chartes ,  en  tête  du  car-  Philippe  pour  lui  et  pour  son  père  faire  prier 
tidaire,fol.  1  v°,  ce  diplôme  est  ainsi  indiqué  :  nous  dona  deus  années  de  bûche  ou  bois  de 
«  La  douzième  faisant  mencion  comment  le  roy         Viceinnes.  » 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I.  9.  à 

IMI'ntMEniE    NATIONALE. 
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LXXIV 

1073,  avant  le  23  mai'". 

Philippe  1"  confirme  par  l'apposition  de  son  sceau  une  charte  du  11  juillet  1 OSU ,  par 
laquelle  Gelduin  de  Sauniiir  déclare  établir  des  moines  dans   les  églises  Notre-Dame  et 
5  Saint-Pierre  de  Pontlevoy. 

A.  Original'"'.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  46o  mm.;  largeur,  290  mm.  Archives 

départementales  de  Loir-et-Cher,  fonds  de  Pontlevoy,  n°  1 . 

B.  Copie  d'environ  l'an  1728,  dans  Dom  Chazal,  Histoire  de  Vahhaïe  de  Noire-Dame  de  Pontlevoy , 

preuves,  n°  11,  ms.  conservé  à  l'Institution  de  Pontlevoy,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii'  s., 
10  Bihhothèque  nationale.   Collection  de  Touraine,  t.  II,  fol.  99  \',  d'après   A.  —  D.  Copie 

de  l'an  1890,  par  l'abbé  Métais,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  nouv.  acq.  6278,  fol.  i64^, 
d'après  B.  —  E.  Copie  du  xviii*  s.,  par  Dom  Verninac,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  ^89 
(anc.  ms.  Sgd,  t.  III),  fol.  276  v°. 

a.  Sainte-Marthe,    Gallia   christiana,  t.  IV,  p.   788.  —  b.   Gallia  chrisliana,  t.  VIII,  instruinenid , 

i5  col.  /ii2,  n°  III,  «exchartul.  ejusdem  [Pontis-levii]  monasterii  ».  —  c.  D'Arbois  de  Jubain- 

ville.    Histoire  des  ducs  et  des  comtes  de  Champagne,  t.  I,  p.  4^71,   n°  xxxvii,  d'après  a.  — 

d.  Lex,  Eudes  comte  de  Blois,  p.  i55,   n°  xxii,  d'après  A.  —  e.  Porcher,  Histoire  de  l'uh- 

baye  de  Pontlevoy,  dans  Revue  de  Loir-et-Cher,  i4'  année  (nov.   1901  ),  col.  2o4.,  d'après  A. 

Indiq.  :   Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  6.  —  Lex,  ouvr.  cité,  p.  1  16,  n°  58. 

20  Fag-similb  :   Fac-similé  de  l'original,  héliogravure  Dujardin,  exécuté  en  1882  pour  la  conférence 
de  M.  A.  Giry,  à  l'Ecole  pratique  des  hautes  études,  section  des  Sciences  historiques. 

Divinarum  nonnuHis  Scripturarum  asseritur  jjaginis  non  minimum  sibi  in  future 
previdere  H'-quicumque  catholicus,  superna  tactus  conpunctione ,  quampiam  sui  juris 
partem  sanctae  matris  aecclesiae  IPusibus  contulerit.  Quibus  non  dubitandis  assertio- 
25  nibus  credulus,  ego  Gilddinus  videlicet  ||* miles,  pro  ineorum  peccaminum  venia 
atque  sempiterna  requie  consequenda,  aliquid  meae  H^possessionis  et,  si  non  quan- 
tum deberem,  tamen  pro  re,  communi  omnium  ortodoxorum  matri  aecclesiae  11'"' de- 
vote  tribuo.  Çcclesias  igitur  quas  apud  Pontem  Leviatum,   unam   vii'gini  dicatam 

'''  La  confirmation  royale  n'est   datée  que  confirmation  du  roi  Philippe.  Car  l'écriture  de 

cde  la  16°  année  du  règne;  mais  elle  doit  être  la  charte   de   Gelduin  ne   parait  pas  pouvoir 

rapprochée    de  la   charte  suivante,  datée   de  remonter  à  l'année  )o35;il  est  plus  probable 

1075,  la  16'  année  du  règne.  qu'elle  a  été  recopiée  peu  avant  le  moment  ou 

'''   Le   mot  original   ne    s'applique    qu'à   la  le  roi  Philippe  y  a  fait  apposer  sa  souscription. 
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Mariae  ipinatri  Domini,  alteram  vero  beato  Petro  apostolorum  principi ,  tenebam, 
cujus  aetiam  altare  sub  vicarii  H^nomine  possidebam,  qui  ibi  Deo  assidue  serviant 
monachis  perpetualiter  concedo  ita  ir^  libère  et  absoiute  ut  illas  tenere  dinoscor.  Huic 
autem  facto  Carnotensium  pi'esul  IP°Teodericds  annuit,  atque  Odonis  comitis  necnon 
comitissae  Ermengardis,  meis  aetiam,  P'multoi'uni  quoque  ceterorum  bonorum 
suppiicationibus  commonitus ,  earundeni  aecclesiarum  altaria ,  ut  hujus  II  ^^  elemosinç 
non  minimus  efficiatur  particeps,  fratribus  inibi  Deo  famulantibus  concedit,  nec 
vero  largitur  illud  ||"implicitum  vel  alicui,  excepto  Deo,  obnoxium  sed  ab  omni 
episcopali  retentione  seu  venditione  IP*  perhenniter  absoiutum,  ab  omni  vero  circada 
atque  parata  liberum,  privilegii  aetiam  auctoritate  subnixum.  || '^  Quod  ut  firmius 
atque  stabilius  permaneat ,  hoc  inde  priviiegium  episcopus  Teodericus  propria  manu 
firmavit  atque  jl^^ cornes  Odo,  comitissa  vero  Ermengardis,  ego  çtiam  ipse  Gilddinus 
hujus  rei  inceptor.  Testes  vero  inde  babentur  IM'' quamplurimi  non  ignobiles.  -^ 


Signum  Odonis  comitis. 
•S.  Ermengardis  comitissç. 
•S*.  Tetbaldi  comitis. 

[Lochs  sigiUi''''^) 
•S*.   Stephani  comitis. 
•S".   Harduini  decani. 
•S*.   Euvrardi     subdecani 

et  cancellarii. 
•S".   Gilduini  vicecomitis. 
-S*.  Harduini,  fdii  èjus. 


-S*.  Hugonis  Rufi. 

'S'.  Sigonis  cantoris. 

-S*.  Raduifi  Pharisei. 

•S*.  Stephani  subcantoris. 

•S".  GuiHelmi  prepositi. 

•&  Arnulfi  ai'chidiaconi 

•S".  Girogii  prepositi. 

•S*.  Hugonis  Carnotensis. 

•S".  Hiiduini  prepositi. 

-S*.  Huberti  prepositi. 


-S*.  Hiiduini  fdii  Rainai di , 

vicedomini  ''''. 

•S*.  Agoberti  presbyteri. 

•S'.  Odoni  canonici. 

•S*.  Huberti  presbyteri. 

•St.  Alcherii  prepositi. 

•S*.  Sigonis  canonici. 

-S*.  Nivelonis. 

'S'.  Haimei'ici. 

•S*.  Girardi  Botelli. 

-S.  Rainerii. 


Il  AcTDM  EST  PLUBLICE  CaRNOTI  ,   .V.  IDUS  JULII ,    .III.   ANNO  REGM  HaINRICI  REGIS  FrAN-   aô 
CORUM. 

Il  Ego''''  Philip^ms,   Dei  gratia  Francorum  rex,  concessi ''"' .  .  .    et  hoc  scriptum 
sigillo  meo  corroborari  precepi,  ||  anno  regni  mei  .XVI.  . 

'"'  Le  sceau  entre  lu.  1"  et  la  2'  colonne.  —  "''  Le  mot  vicedomini  écrit  au-dessus  de  Rainaldi. 
<'^'  Cette  confirmation  royale,  d'une  autre  main  que  le  texte  de  la.  charte,  a  été  ajoutée.  —  ''"  La  fin 
de  ce  mot  et    un  autre  mot,  à  la  suite,  étaient  déjà  illisibles  quand  furent  faites  les  copies. 


24. 
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1075,  avant  le  28  mai'".  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme,  par  l'apposition  de  son  monogramme  et  de  son  sceau,  la  charte  de 
fondation  du  monastère  de  Pontlevoy  délivrée  par  Geldain  de  Saunmr,  sa  femme  Aenor  et 
5    leur  fis  Geoffroy,  en  juillet  1035. 

A.  Original*''.   Deux   feuilles  de   parchemin   assemblées,  avec  traces  de  sceau  plaqué.  Hauteur, 

■780  mm.;  largeur,  5oo  mm.  Archives  départementales  de  Loir-et-Cher,  fonds  de  Pontlevoy, 
n°  2. 

B.  Copie  de  l'an  1272,  dans  un  vidiraus  de  l'ofHcial   de   Chartres,   de  mars    1273,  expédition 
10  originale  scellée.  Archives  départementales  de  Loir-et-Cher,  fonds  de  Pontlevoy.  —  C.  Copie 

du  21  août  i458,  délivrée  par  Pierre  Maréchal,  clerc  du  diocèse  de  Chartres,  notaire 
apostolique.  Archives  départementales  de  Loir-et-Cher,  fonds  de  Pontlevoy,  d'après  B.  — 
D.  Copie  abrégée,  du  xvii°  s.,  par  André  Du  Ghesne,  Bibliothèque  nationale,  Collec- 
tion Du  Chesne,  vol.  66,  fol.  i/|.3.  — ■  E.  Copie  du  xvm°  s.,  par  Dom  Verninac,  Biblio- 
i5  thèque  d'Orléans,  ms.  489  (anc.  Sgd,  t.  III),  fol.  276  v°,  d'après  B.  —  F.  Copie  d'environ 

l'an  1728,  dans  dom  Chazal,  Histoire  de  l'ahhaïc  de  Notre-Dame  de  Pontlevoy,  preuves,  n°  m, 
ms.  conservé  à  l'Institution  de  Pontlevoy,  d'après  B.  —  G.  Copie  de  l'an  1890,  par  l'abbé 
Métais,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  nouv.  acq.  6278,  fol.  i65,  d'après  F. 

a.  Sainte-Marthe,  Gallia  christiana,  t.  IV,  p.  736.  — ■  b.  Baluze,  Histoire  généalogique  de  la  maison 
20  d'Auvergne,  t.  II,  p.  45,  texte  abrégé,  d'après  un  cartulaire  de  Saint-Florent-de-Saumur.  — 

c.  Gallia  christiana,  t.  VIII,  instrumenta,  col.  4i3,  «ex  eodem  chartulario  [monasterii 
Pontis-levii]  ».  —  d.  LabanofF,  Recueil  de  pièces  histor.  sur  la  reine  Anne,  pièces  justifica- 
tives, n°  XVI,  p.  37,  d'après  b.  —  e.  P.  de  Fleury  et  Boutaric,  Acte  de  Philippe  I"  relatif  à 
l'abbaye  de  Pontlevoy,  dans  Bévue  des  Sociétés  savantes,  5°  série,  t.  VIII  (1874),  p.  297,  la 
25  confirmation  royale  seule  d'après  A.  — /.  Lex,  Eudes  comte  de  Blois,  p.   i65,  n°  xxix, 

d'après  A.  —  g.  Porcher,  Histoire  de  l'abbaye  de  Pontlevoy,  dans  Revue  de  Loir-et-Cher, 
i4°  année  (nov.  1901),  col.  207,  d'après  A,  et  ibidem,  i5"  année  (avril  1902),  col.  52, 
d'après  B. 

Indiq.  :   Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  9  et  i46.  —  Lex,  ouvr.  cité,  p.  118,  n"  67. 

'"'  La  confirmation  royale  est  datée  de  1075  ,  valle  de  temps  compris  entre  le  1"  janvier  et 

la    16°  année   du   règne;    d'autres    diplômes  le    22  mai    1075   appartient  à  la    16'  année 

(n°'  LXXVII  et  LXXVIIl)  sont  datés  de  1075,  du  règne,  et  les  jours  compris  entre  le  aS  mai 

la   17°  année  du  règne.  L'année    1076    ne  se  et  le  3 1  décembre  1075,  à  la  17°  année, 
trouve  partagée  entre  la  1 6°  et  la  1 7'année  du  '■'  Même  observation  qu'au  n°  LXXIV  ;  voir 

règne  que  si  l'on  prend  pour  point  de  départ  plus  haut,  p.  186,  note  2. 


le  23  mai  1059.  Dans  cette  hypothèse  l'inte 
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Fac-similé  :  Fac-similé  de  l'original,  héliogravure  Dujardin,  exécuté  en  1882  pour  la  con- 
férence de  M.  A.  Giry,  à  l'Ecole  pratique  des  hautes  études,  section  des  Sciences  historiques'''. 

Quanta  '"'  et  quam  benignissima  circa  humanum  genus  Dei  existit  pietas  nemo  mortalium  vel 
corde  cogitare  vel  verbis  aperire  potest.  Invitât  enim  nos  ut  post  multa  per- |r-petrata  scelera 
ad  eum  redeamus ,  pie  et  misericorditer  dicendo  :  «  Venite  ad  me  omnes  qui  laboratis  et  hone-  5 
rati  estis,  et  ego  vos  reficiam'-'  »,  et  in  alio  loco  Euvangelii  phoi-tatur  nos  ut  de  terrenis  rébus 
atque  caducis  adquiramus  celestia  et  in  aeternum  mansura ,  taliter  inquiens  :  «  Facile  vobis 
amicos  de  mammona  iniquitatis  ut,  cum  II*  defeceritis ,  reficiant  vos  in  aeterna  tabernacula  •^' ». 
Igitur,  in  Dei  nomine ,  ego  Geldmnus ,  vir  seculari  militiae  subditus ,  et  Adenors  uxor  mea ,  Gaus- 
fredusque  fiUus  noster,  nostrorum  ||^  reminiscentes  multitudinem  peccatorum  et  ultimi  judici[i]  '  '  10 
diem  fortiter  expavescentes  atqpe  cum  illis  fidelibus,  quibus  Deus  in  illa  die  dicturus  est  : 
"  Venite  benedicti ,  jr  patris  mei  percipite  regnum  '*'  » ,  aggregari  desiderantes ,  concedimus  sancte 
Dei  genitrici  Marie  semperque  virgini  de  nostris  rébus  nobis  dimissis  a  nostris  progenitoribus. 
Agimus  IP  autem  hoc  in  presentia  domni  Ansberti ,  abbatis ,  monachorumque  qui  ibi  jam  congre- 
gati  vel  congregandi  sunt  militantes  summo  régi  secundum  regulam  sancti  Benedicti  ,  jl^piissimi  i5 
patronis,  quatenus  de  animabus  parentum  nostronim  et  nostris,  qui  abbatiam  prout  possumus 
toto  corde  construimus,  memoriam  in  suis  orationibus  habeant  et  jl^pro  nobis  peccatoribus  Dei 
clementiam  exorent,  ut,  cum  nobis  dies  mortis  advenerit,  non  gaudeat  de  nobis  pestifer  inimi- 
cus,  sed  per  béate  Marie  intercessionem  eripi-  i^"  -at  nos  misericordia  Xpisti  de  manu  Diaboli  et 
pénis  Inferni  et  transférât  ad  gaudia  Paradisi.  Denique  sciant  présentes  et  fiituri  quod  huic  nos-  20 
tro  facto  libenter  annuit  comes  P^  Odo  et  Ermengardis,  comitissa,  filii  cpoque  eorum  Tetbal- 
DUS  et  Stephanus,  ex  quonim  beneficio  tenemus  que  prefate  ecclesie  tribuimus  et  hic  nunc  no- 
mina-|P"-tim  recita verimus.  Quippe  est  in  bac  donatione  ecclesia  sancti  Pétri,  que  actenus  fuit 
capud  Pontis  Leviati,  sed  amplius  erit  subdita  Dei  genitrici;  similiter  servi  Ij'^et  ancille  omnes 

(')  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  une  charte  de  Geldiiin  de  Saumur,  sans 
date,  mais  vraisemblablement  antérieure  à  celle  qui  a  été  confirmée  par  Philippe  1'%  puisqu'elle  contient 
des  donations  moins  étendues  en  faveur  de  l'abbaye  de  Ponllevoy.  Le  texte  de  cette  charte  nous  est  connu 
par  une  copie  de  Dom  Chazal  dans  son  Histoire  de  l'abbaïe  de  Notre  Dame  de  Pontlevoy  coiuenée  à 
l'Institution  de  Pontlevoy;  c'est  la  première  des  preuves.  Il  existe  une  copie  du  manuscrit  de  Dom  Chazal 
exécutée  en  1890,  par  l'abbé  Métais ,  à  la  Bibliothèque  nationale,  ms.fr.  nouv.  acq.  6278 ,  dans  lequel 
la  charte  visée  figure  au  folio  162.  Une  autre  copie  de  cette  charte,  faite  aa  xviii°  s.,  par  Dom 
Verninac,  se  trouve  au  fol.  276  du  ms.  â89  {anc.  39i,  t.  III)  delà  Bibliothèque  d'Orléans.  Ce  docu- 
ment a  été  publié  par  M.  l'abbé  Porcher  dans  la  Re\'ue  de  Loir-et-Cher,  i4°  année,  nov.  1901, 
col.  201,  d'après  F.  —  C")  judici  A. 

'''  Un  exemplaire  de  ce  fac-similé  a  été  relié  '■'  Malth.,  XI,  28. 

à  la  fin  du  ms.  fr.  nouv.  acq.  6278,  de  la  Bi-  '''  Luc,  XVI,  9. 

bliothèque  nationale.  '"'  Matth. ,  XXV,  34 . 
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ad  eam  pertinentes  hic  et  ubicpie  degentes  totaque  burchi  consuetudo ,  census  et  vicaria , 
teloneum  quoque  etpedagium,  insuper  onines  consuetudines  ab  iHo  exeun-  Il '''-tes, 
beneficium  autem  .1111.  aequitum,  Aimerici  Pirarii,  Tetbaldi  Régis,  Walterii  Belsarii,  Othelini 
filii  Adelehiii  de  Sivrai.  Similiter  Calmonti  dedimus  .nii.  arpennos  |P-'vinearum  cum  Oinni 
5  consuetudine  et  de  silva  Calmontis  terciam  partem  pasnatici  et  ad  dominicos  porcos  de  pas- 
tione  quantum  duraverit,  necnon  in  supradicto  caste]lo  omnem  II''' que  mihi  ab  aliis  per- 
solvitur  consuetudinem  sive  ex  aqua  seu  ex  aliqua  re  que  venundari  vei  eniendi 
potest;  de  pratis  vero  .un.  arpennos  super  ripam  Siscie.  Addinius  autem  ||'^  huic  nostro 
beneficio  de  villa  '"'  furnum ,  et  censura  qui  mihi  solvebatur  de  terra  sancti  Petbi  ,  ad 

10  presens  in  dominium,  cetera  vero  spondemus  deliberare;  quod  si  nequiverimus , 
fdio  nostro  id  faciendum  |P^  dimittimus '"''.  Ceterum  casamenta  Walterii  Inferni, 
Hervei  Mestiverii,  Frederici  de  Castelloduno,  quç  ab  utrisque  ecclesiis  nostro  dono 
possident,  adhuc  invitus  retineo,  quia  libère  ea  huic  dono  l'^inserere  non  jjrevaleo; 
verum  ante  vestram  presentiam  polliceor  hoc  me  facturum  quam  citius  potero.  Ha>c 

»5  itaque  et  cetera,  que  vel  nos  vel  aliorum  fidelium  devotio  jam  sepedicto  loco  concessinius  l'-^vel 
concessuri  sumus,  ab  hodie  in  antea  libère  et  quiète  possideant  abbas  et  monachi  sancte  Marih, 
neniine  contradicente.  Si  quis  vero  ex  fratribus  et  sororibus  vel  nepotibus  seu  aliis  propinquis 
IP'  nostris  aut  ullus  umquam  homo  vel  femina  contra  hanc  donationem,  tpam  propria  voluntate 
facinius,   aliquam  calunipniani  monachis  inferre  voluerit,  nisi  cito  huniiliatus  ad  eos  proferens 

20  [emendationem] '"'  ve-  P^-nerit,  in  priniis  Dei  omnipotentis  et  perpétue  virginis  Marib  atque 
omnium  electorum  Dei  iram  incurrat  et  cum  Juda  traditore  atque  Symone  mago  vivus  in 
Infernum  descendens  IP^semper  ibi  ardeat,  ac  deinde  irritmn  faciat  '  '  quod  vindicat. 

Il  "'Ut  igitur  haec  auctoritas  firmior  atque  stabilior  sit,  eam  manibus  nostris  signo  sancte  cru- 
els firmavimus  et  manibus  senioruin  nostrorum  et  multorum  viroruin  noljilium  iir-  H'^-mandam 


-k  4- 

us.  g  Signuni  |  Odoni 


■>3  et  corroborandam  tradidimus.  )  Signuni  |  Odoni  comitis.  -S'.  Ermengardis  comitissa. 
•S*.  Tetbaudi  comitis.  -S".  Stephani  comitis.  Il '-'''•S'.  Teoderici  episcopi.  «S*.  Gelduini. 
•S*.  Adenors,  uxori  sue.  '&.  Gausfredi,  filii  eorum.  -S*.  Gausfredi  vicecomitis.  ■&.  Gel- 
duini de  Britolio.  -S'.  Harduini,  filii  ejus.  -S*.  Waniii  thesaurarii.  H^'^-S'.  Hervei  Burgo- 
nici.  -St.  Gauscelini  de  Blesis*"'.  -S*.    Wicherii  intantis.  -S*.  Gaufredi  filio  Burcardi. 

3o  "S*,  lurois.  -S*.  CampeHni.  -S*.  Willelmi  Drucis.  •S'.  Landranni.  ■&.  Gisleberti ,  filii  Hudonis. 
||28^.  Hudonis,  filii  Gisleberto.  -S*.  Hattonis,  filii  Hilgodi.  -S*.  Vinaldi. -S*.  Mainardi 
vicarii.  -Sr.  Wilelmi,  filii  Ernaldi.  •S'.  Tescelini  clerici.  -S*.  T '''.  -S*.  Gelduini, 

(")  Les  mots  huic  nostro  benificlo  de  villa  écrits  sur  ini  passage  gratté.  —  ''')  Les  mots  filio  nostro 
id  faciendum  dimittimus  écrits  sur  un  passage  gratté.  —  W  emendationeni  omis  par  A.  — 
W  Corriqez  fiât.  —  W  Le  scribe  avait  d'uliord  écrit  Bresis  qu'il  a  corrigé  en  Blesis.  —  0  Aom, 
effacé. 
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filii  Huberti.  ||29-Sr.  Tetbaldi  Régis.  -S".  Rainaldi.  ■».  VValterii,  fratris  ejus.  ■».  Rainaldi 
de  Regemorantino.  -S*.  Dadonis.  -S*.  Bernardi  de  sancto  Aniano.  -S*.  Rainaldi.  -S*.  Rot- 
berti  prepositi (°'.  IP^'-S'.  Hervei  vicecomitis.  -S*.  Geiduini,  filii  ejus.  -S*.  Rainerii.  >S".  Si- 
gefridi.  -S*.  Odonis  cubicularii. 

IP'-S*.  Arnulfi  archidiaconi.  -S*.  Wilelmi  prepositi.  S'.  Sigonis.  -S*.  lurois.  -S*.  Hilde-    5 
garii.  -S*.  Walterii  Rufi.  -S".  Ascelini.  *S'.  Aiverdi.  •S'.  Hugoni,  fdii  Aucherii. 

IP- Anno  ab  incarnatione  Doniini  millesimo  .XXX.V.,  concurrentes  .11.,  indictione 
.111.,  epact.  novem,  terminus  Pasclie  .VI.  kal.  aprilis,  dies  Doniini  Paschç  .III.  kal. 
aprilis,  luna  ipsius  diei  .XVII.  P^Dato  in  mense  julio,  anno  .1111.  Henrici  régis  regni'*"'. 
Sunt  prêter  ea  huic  testaniento  multa  addita  et  coram  testibus  a  domno  (laufrido,  lo 
supradicti  Gelduim  fdio,  deliberata  atque  ||-'*corroborata,  que  ante  buic  pagine  non 
luerunt  inserta,  iicet  a  nobili  Gelduino  fuerintut  cetera  concessa.  Ipse  etiani  domnus 
Gaufredus  addidi[t]''''  ecclesiam  quandam  sancti  Gervasii  in  prospectu  IP^Blesis. 

||3Gjjj(ii)  nomine  Doniini,   Dei  gracia  Philipus  Francorum  rex, 
hoc  scriptum  et  firmanientuni  supradicte  donacionis  concessimus      [Monocjramma.)  i5 
IP' et  manu  nostra  projiria  signavinius  publice  Parisius  in  palacio 
nostro,  anno  regni  nostri  .XVI.,   et  sigilio  nostro  corrobori  ("' pre- 

to 

cepimus  |p®,  anno  incarnati  Verbi  millesimo   septuagesimo  .V.-S'. 

Anne,  matris  Philippi  régis.  -S".  Frederici,  régis  dapiferi.  -S*.  Hainrici, 

IP'regis  constabularii.  «S*.  Hugonis  camerarii.  •S'.  Hervei,  magistri  20 

pincernarum.  -S*.  Gosfridi  de  Cahomonte,  cujus  II '" peticione  et  pre- 

catu  astipulatio  presens  facta  est. 

[Locus  sigilli.) 

11*^  Goisfridus,  Parisioriorum  (sic)  episcopus  et  idem  régis  canceilarius ,  relegendo 
laudavit.  ^^ 

("î  Le  seing  de  Rotbertus  prepositus  et  les  cinq  souscriptions  suivantes,  d'une  autre  main,  la  même 
qui  plus  loin  a  ajoute  la  date.  —  ('')  La  date  depuis  Anno  à  la  32'  ligne  jusqu'à  regni,  de  la  même 
main  qui  a  ajouté  les  souscriptions  de  la  30'  ligne.  —  ('')  Le  t  disparu  en  A  par  suite  d'une  déchirure 
du  parchemin,  restitué  d'après  B.  —  ('*)  Cette  confirmation  de  Philippe  I"  a  été  écrite  sur  une  bande 
de  parchemin  reliée  à  la  charte  de  Gelduin  à  l'aide  d'un  ruban  de  parchemin  engagé  dans  une  série 
horizontale  d'ouvertures  rectangulaires.  Le  monogramme  royal  s'étend  sur  les  deux  morceaux  de  par- 
chemin. —  ('=)  corrobori  A.  Corrigez  corroborari. 
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LXXVI 

1075,  avant  le  28  mai'".  —  Orléans. 

Philippe  1"  concède  aux  moines  de  Clany  une  terre  de  son  domaine  sise  à  Pont-aux- 
Moines  et  l'exempte  de  toute  coutume  ainsi  qu'une  autre  terre  que  leur  avait  précédemment 
5  donnée  le  chevalier  Engebaud. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  duxi°  s.,  dans  le  Cartidaire  B  de  Clany ,  chapitre  Hugo,  n°  lxiii,  Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.   1/198,  fol.  162,  sous  la  rubrique  :  «Preceptum  Phihppi  régis 
de  territoi'io  Aurelianensi  ad  Pontem  Ossantie».  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  envoyée  par  Dom 
10  Gérou,  le  /i  août  176/1,  au  Cabinet  des  Chartes,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau, 

vol.  3i,  fol.  86  v°,  «tiré  du  Trésor  de  l'église  Sainte-Croix  d'Orléans»,  et  probablement 
dérivée  indirectement  de  B.  —  D.  Copie  du  xvii"  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection 
Bakue,  vol.  86,  fol.  335,  «ex  vetustissima  niembrana». 

E.  Copie  de  l'an  1787,    par  Lambert  de   Barive,   Bibliothèque  nationale.  Collection   Moreau, 

i5  vol.  3i,  fol.  85,  d'après  B.  —  /•'.   Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom  Estiennot,  AiUiqiiitates 

in  diœcesi  Aurelianensi  Beiiedictinœ j  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12739,  p.  5/i6,  d'après  jB. 

a.  A.  Bruel,  Recueil  des  charles  de  l'abbaye  de  Clany,  t.  IV,  p.  Sgi,  n°  3/|83 ,  d'après  B  et  C. 

In  nomine  sanctai  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philipjjus,  Dei  gratia  Francorum 
rex.  Notum  fieri  volumus  cunctis  fidelibus  sanctœ  matris  œcclesise  tam  presentibus 
20  quam  futuris  quod  quidam  fratres  et  monachi  Cluniacensis  monasterii  adiere  serenita- 
tem  nostram  humiiiter  postulantes  quod  in  territorio  '"'  Aurelianensi  quandam  teiTam 
de  dominio  nostro  ad  Pontem  Ossantias  Cluniacensi  secclesise  concederemus  et  terram 
illam  cum  ea  terra ,  quam  Ingelbaldus  miles ,  cognomine  Mansellus ,  eisdem  fratribus 
concesserat'^',  et  terras  illas  quas  fidèles  illis  iargiti  fuerant  vel  iargituri  erant,  aut 

(")  teritorio  B. 

'■'  Sur    la    date,    voir    plus   haut,   p.  188,  ment  données  par  Engebaud  auxdits  moines, 

note  1 .  et  que  Raimond  tenait  en  bénéfice  de  l'église 

'*'   Cette  donation  est    rappelée    dans    une  Sainte-Croix  d'Orléans,  à  charge  pour  les  nioi- 

charte,   donnée  à  Orléans,   la  20°  année  du  nés  de  Cluny  de  payer  annuellement  <à  l'église 

règne  de  Phihppe,  par  laquelle  Raimond,  ne-  Sainte-Croix,    représentée   par  l'évêque,   une 

veu  d'Engebaud ,  concède  aux  moines  de  Cluny  livre  de    cire.   Publ.  dans   Bruel,   Recueil  des 

la  terre  de  «  Cannaveria  »  et  une  autre  terre  de  chartes  de  l'abbaye   de   Clany,  t.  IV,  p.  67/1, 

«  Mansiumcellas»,   l'une    et  l'autre    piécédem-  n°  35/17. 
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ïHi  fratres  pretio  redenipturi  erant  in  supradicto  Aurelianensi  territofio,  ab  omni 
consuetudine  et  exactione ,  nisi  quae  fratribus  redderentur,  de  cetero  libéras  et  abso- 
lutas  et  quietas  esse ,  pro  redemptione  animas  nostrœ  et  predecessorum  nostroruni , 
in  futurum  clamaremus.  Quoruna  j^eticioni  annuendo ,  prout  ipsi  fratres  postulave- 
rant,  concessimus.  Et  ut  in  perpetuum  firmum  et  inconcussum  permaneret,  nosti'i  5 
nominis  karactere  et  sigilio  nostro  inde  scriptam  cartulam^  istam  firmari  et  corro- 
borari''"'  manu  nostra  signando  precepimus. 

•S".*'''  Hugonis,  fratris  régis.  -S*.  Frederici  dapiferi.  -S*.  IJervei  (Monofyramraa )'"'',  ma- 
gistri  pincernarum.  -S*.  Hugonis  constabularii.  «S*.  Hugonis  camerarii.  -S*.  Hugonis 
de  Pusiaco'"'.  -S".  Warini  de  Belismo.  S".  Wiberti  de  Soisiaco ''^'.  '<* 

Actum  publiée  Aurelianis  ^1='°',  anno   incarnati  Verbi  millesimo  septuagesimo 

.V.'''',  régnante  Philippo  rege  anno  .XVI'"'. 

Godfridus''"',  Parisiorum  episcopus,  régis  canceUarius,  relegendo  laudavit. 


LXXVII 

1075  ,  après  le  23  mai  '''.  —  Orléans.  '5- 

Philippe  1" ,  à  la  prière  de  Chrétien,  abbé  de  Saint-Mesmin  de  Micy,  interdit  à  ses 
ojjiciers,  aux  chevaliers  et  aax  senjents  de  Beaugency  et  de  Sully  qui,  au  mépris  d'un 
diplôme  du  roi  Robert,  levaient  certaines  coutumes  sur  les  terres  et  les  hommes  de  l'abbaye 
de  Micy,  d'exiger  aucune  amende  ni  coutume  dans  les  «  villœ  »  de  l'abbaye,  permettant  aux 
moines  d'établir  telles  coutumes  qu'il  leur  plaira  sur  leurs  terres,  spécialement  le  tonlieu  20 
du  sel,  et  de  percevoir  les  amendes  de  haute  justice.  Il  confirme  en  outre  le  privilège  par 
lequel  l'empereur  Louis  avait  accordé  à  trois  bateaux  du  monastère  le  libre  parcours  sur 
les  Jleuves  du  royaume,  avec  l'exemption  de  tonlieu,  et  éteml  le  même  privilège  à  trois 
autres  bateaux;  il  confirme  l'exemption  de  tonlieu  pour  les  voitures  et  bêtes  de  somme 
dudit  monastère.  25 

A.  Original  perdu. 

(")  kartulam  C.  —  ('')  corrobori  B.  —  ('')  Les  souscriptions  sont  disposées  tin  peu  différemment 
dans  C.  —  ('')  Les  traits  du  monogramme  sont  rehaussés  de  ronge  dans  B.  Le  monogramme  omis  par  D. 

—  W  Pitsiaco  C.  —   (H  Loisiaco  C.  —   (s)  La  croix  placée  entre  puJilice  et  Aurelianis  dans  C, 
omise  par  D.  La  croix  est  noire  et  les  globides  rouges  dans  B.  —  "''   .ji".lxxv.  C.  —  W  .x°.vii°.  D. 

—  (J)  Goafridus.  B. 

'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1075,  la  nées  du  règne,  du  23  mai  loSg.  La  17°  an- 
17°  année  du  règne.  Pour  que  l'an  1076  coin-  née  s'étend  alors  du  33  mai  1075  au  32  mai. 
cide  avec  la  17°  année,  il  faut  compter  les  an-         1076.         .         . 

CHARTES   ET  DIPLÔMES.  I.  25  ' 

IiirntMEniF    nationale. 
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B.  Copie  du  xvii"  s.,  par  Baluze,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  78,  fol.  102, 
d'après  un  cartulaire  de  Saint-Mesmin  de  Micy,  charte  20.  —  C.  Copie  du  xvii'  s.,  par  An- 
dré Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  /ii,  fol.   197,  d'après  un 
cartulaire  de  la  même  abbaye,  connu  sous   le  nom  de  Carlidaire  de  l'abbé  Adam.  —  D. 
5  Copie  du  xvi°  s. ,  dans  un  recueil  de  pièces  présentées  pour  un  procès  au  sujet  du  salage  de 

Saint-Mesmin,  Archives  départementales  du  Loiret,  B   3849,  fol.  i3  (coté  par  erreur  12), 
avec  référence  à  A. 

In  nomine  sanctae*"'  et  individuœ  Trinitatis,  amen'"''.  Philippus,  Dei  gratia  Fran- 
corum  rex.  Quicunquc  regiae  dignitatis  culmine  efFerri  desiderat,  nierito  eum  prae 

lo  oculis  semper  habere  débet  cujus  gratia  prœfertur  '"'.  Igitur  noverit''''  omnium  sanctœ 
Dei  ecdesiœ  fidelium  et  nostrorum  tam  praesentium  '"'  quam  futurorum  soHertia  ''  ' 
quia  nos  res  '^'  ecclesiarum ,  plusquam  omnes  vitae  nostrœ  actus ,  tueri  atque  augmen- 
tari''''  gaudemus.  Unde  cunctis  nostris  fidelibus  prœsentibus  atque  futuris  notum  fieri 
volumus  quia  adiit  nostram  prœsentiam  '''  Cristianus ,  venerabiiis  abbas  sancti  proto- 

i5  martyris'J'  Stephani  et  beati  Maximini  Miciacensis  monasterii  cum  fratribus  suis, 
rogans  ac  petens  ut,  ad  tutelam  ''''  rerum  ipsius  monasterii'*',  nostrae  auctoritatis  ''"' 
scriptum  ederemus,  ut  eis  servientibus  Deo  absque  ulio  incommode  emolumentum 
proveniret  salutare  nostrumque  apud  eos  perpetuum  teneretur  memoriale.  Nam  mi- 
nisteriales  nostri  sed  et  milites  et  servientes  Baugenciacenses  '"'  et  Soliacenses ,  con- 

20  tra  praeceptum  piœ  memoriae  Roberti  régis'"  teraere  venientes,  consuetudines 
malas  in  terris  praedicti  monasterii  injuste  ponebant'"'  et  hominibus  illic  commo- 
rantibus  multas  injurias  faciebant.  Quod  nos  audientes,  omnino  prohibendo  vetui- 
mus  et  hoc  auctoritatis  nostrae  scriptum  fieri  jussimus  ut  deinceps  minime  fiât, 
sed*""'  in  Miciaco  ''■*  villa  et  in  Gaudiaco  et  in  Paciaco,  Monte  Belleni,  Mantelone  '■■', 

25  Meso  et  in  Maluariis,  Favariis,  villa  Marcelli  *"',  Chandre,  Foiitanis,  Rosariis  et  in 
Cambiaco ,  in  capella'''  sancti  Maximini ,  in  Audoeni  puteo ,  in  Bitriaco'"',  Montiniaco , 
Grangioli  villa  et  in  Brueriis  et  in  Desani  villa  '''  et  in  aliis  villis  eorum  non  sit  qui 
molestiam  inferre  praesumat  neque  venator  neque  falconarius  neque  bannarius'"'  neque 

(")  D  subslitue  parfoul,  e  à  ae.  —  C*)  amen  omis  pur  D.  —  (")  profertur  C.  —  ('')  noverit  omis 
par  D.  —  (')  presenciuui  D.  —  (H  solercia  D.  —  fe)  rex  D.  —  C')  augmentare  D.  —  ('1  pre- 
senciam  D.  —  (J)  prothomartyris  C,  prothomartiris  D.  —  C")  tutellam  D.  —  0  monasterii  sui 
nostre  D.  —  ('")  auctoritate  D.  —  (")  Baugensiacen.  D.  —  (")  petebant  B.  —  d')  scihcet  C.  — 
(1)  Anciaco  C.  —  (')  Mentelone  D.  —  (")  Martelli  C.  —  W  cappella  D.  —  (")  Vitriaco  D.  — 
M  Deseinvilla   C,  Dessani  villa   D.  —  W    vannarius  D. 

<''  Le  précepte  du  roi  Robert,  auquel  il  est  riens  de  la  France,  t.  X,  p.  6o5,  indiqué  par 
l'ait  ici  allusion,  est  un  diplôme  donné  à  Orlé-  Plister,  Ëtades  sur  le  rèane  de  Robert  le  pieax , 
ans  en  1022,  publié  dans  le  Recueil  des  liistu-         p.  lxxix,  n"  68. 
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prœpositus  neque  vicarius  neque  telonearius  '"'  neque  alius  quislibet  saeculari  potes- 
tate  prœditus,  neque  ullam  legeni  neque  uHam  omnino  consuetudinem  accipiat, 
sed,    sicut   ab    antecessoiibus  ^'''   nostris    regibus  eidem  monasterio  liberœ  co]latse 
sunt,  fratrum  inibi  Deo  servientium  usibus  omnimodis  profuturée '"^  nostra  auctori- 
tate  nostris  et  futuris,  Deo  disponente,  temporibus  ab  omni  penitus  lege  vel  consue-    5 
tudine  liberse  et  quietœ  permaneant,  ipsi  '  '  vero  monachi '"' consuetudines  quas  voluerint 
sive  in  terra  sive  in  aqua  ponere  liceat  eis,  id  est  teloneum  salis  et  aliarum  rerum  qua»  vehun- 
tur  sive  per  terram  sive  per  aquam ,  et  ceteras  leges  vel  consuetudines ,  id  est  sanguinem ,   l'ap- 
tum,  incendium,  homicidium  et  alias  leges  quae  soient  exsolvi'  ',  in  suis  terris  accipiant.  Prœ- 
terea,  sicut  bonae  menioriae  Ludovicus  imperator  augustus'''liberam  discursionem '^'  10 
trium  navium  per  Ligerim,  Carum*''',  Vigenam  ''',  Sartam,  Medianam,  Tannucum'^s 
Liddum  seu  Hilariuni  ''''  sive  per  cœtera  flumina  regni  nostri  ad  prœdicti  cœnobii 
supplendas  nécessitâtes  pie  concessit  et  nos  concedimus.  Et  ne  inferiores  beneficio 
cœteris  regibus  videamur,  aliarum  trium  navium  liberam  discursionem  per  universa 
regni  nostri  flumina  eis'''  concedimus,  auctoritate  nostra  regia  districtius  inhibendo  i5 
JDraecipientes  ut  naves  sex ,  cum  sive  '™'  per  Ligerim  sive  per  cœtera  flumina  ob  ulilitateni  et 
necessitatem  '"'  ipsius  monasterii  discurrerint ,  ad  cjuascunqiie  civitates ,  castella  aut  portus  vel 
cœtera  loca  accessum  habuerint,   nuUus  omnino  ab  eis  navibus  vei  ab  hominibus   qui  eas 
duxerint  veJ  prœviderint '"'  uUum''''  teloneum  vel  ulluni''''  censiim  aut  ullam'"^'  omnino  redilji- 


(")  telonarius  C.  —   ('')  intercessoribus  D.  —  ('')  oinnimodo  per  futuris  D.   —  ('')  Le  passage 
imprimé  en  petit  texte  Cft  emprunté  au  diplôme  du  roi  Robert  mentionné  plus  hiiut.  —  ('')  ipsis  vero 


Vigennam  D. 


monachis  D.  —  "^)  e\olvi  BD.  —  (s)  discusionem  D.  —  C')  Karuni  D.  — 
(j)  Taunucum  B,  Tannutum  D.  —  ^)  Hjiarium  C,  Hillarium  D.  —  W  eisdem  D.  —  H  suis  D. 
Le  passage  imprimé  en  petit  texte  est  emprunté  au  diplôme  de  Louis  le  Pieux,  de  815,  indiqué  ci-des- 
sous, noie  1.  —  (")  neccessitatem  D.  —  (°)  providerint  D. —  (p)  nullum  BC.  —  (1)  niillum  BC, 
usum  û.  Corrigez  ullum.  —  (■■)  nullam  BC. 


'''  Référence  au  diplôme  de  Louis  le  Pieux 
du  8  janvier  8 1 5 ,  accordant  à  l'abbaye  de  Saint- 
Mesniin  la  libre  navigation  de  trois  vaisseaux; 
cf.  Bôhmer-Mûblbacher,  Regesta  imperii, 
t.  I,  p.  226,  n°  548,  publ.  dans  le  Recueil  des 
historiens  de  la  France,  t.  VI,  p.  472.  Le  même 
privilège  de  libre  navigation  est  reproduit  : 
dans  un  diplôme  faux  mis  sous  les  noms  de 
Louis  et  Lotbaire  (16  févr.  836;  cf.  Bôhmer- 
Mûhlbacher,  t.  I,  p.  35i,  n°  92/1,  publ.  dans 
le  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  VI, 
p.  554);  et  dans  le  diplôme  de  Hobert,  cité 


plus  haut.  Mais  ce  passage  du  diplôme  de  Phi- 
lippe I",  relatif  à  ce  privEège ,  n'est  emprunté 
textuellement  à  aucun  de  ces  diplômes;  il  en 
est  seulement  imité.  Cependant  les  rivières 
spécialement  mentionnées  dans  le  diplôme  de 
Philippe  I"  sont  les  mêmes  que  dans  le  di- 
plôme de  81 5.  Le  diplôme  faux  de  Louis 
et  Lothaire  ajoute  la  Seine  et  la  Marne,  et 
supprime  le  Tenu  et  l'Allier.  Le  diplôme  de 
Robert  reproduit  l'énumération  des  rivières 
du  diplôme  faux  auquel  d'ailleurs  il  se  ré- 
fère. 
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tionem  '"'  vel  legem  vel  consuetudinem  exigere  audeat ,  sed  licitum  sit ,  absque  alicujus  illicita 
contrarietate ,  per  hanc  nostram  auctoritatem  naves  illas  et  homines  qui  eas  praevident,  cura  hiis'  ' 
rébus  quas  deferuiit'"',  per  universum  imperiuin  nostruiii  libère  ire  et  redire,  et  si  alicpid  nier- 
cati  fuerint  aut  vendiderint,  nihil'"'  ab  eis  prorsus,  ut  dictum  est,  exigatur;   districte  etiam  ''' 

5  inhibentes  prsecipimus  ut  nemo  fidelium  nostrorum  nec  quilibet'*^'  exactor  judiciariae 
potestatis  de  carris  vel  carretis  vel  sagmariis ,  sive  per  terram  sive  per  aquam ,  seu  in  villis  vel 
de  quolibet  coinmercio  undecunque  fiscus  teloiieum  exigere  potest,  uUum  teloneum  vel  legem 
vel  consuetudinem  accipere  vel  exigere  praesumat;  in  supradictis  vero  villis  vel  terris  ejus- 
dem  nionasterii  nuUus  omnino   ministerialium   nostrorum  sed  neque  Baugencia- 

10  censés '='  neque  Soliacenses  neque  alius  aliquis  pedem  inferre  audeat  vel''"'  aliquam 
legem  vei  consuetudinem  deinceps  exigat  vel  aliquam  molestiam  aut  W  contrarietatem 
inferre  praesumat.  Hœc  vero  '^'  nostrœ  prœceptionis  auctoritas ,  ut  pleniorem  in  Dei  nomine 
vigorem  obtineat  et  a  iidelibus  nostris  certius  ''"'  credatiu-  et  diligentius  ^  conservetur,  sigilli 
nostri  impressione  subter  eam  jussimus  sigillari  ''"'. 

i5  Actum  Aurelianis  publice,  anno  incarnati  Verbi  millesimo  .LXX.V.  '"',  anno  regni 
nostri  .XVif.  '°'. 

Gaufridus,  Parisiorum  episcopus,  régis  cancellarius ,  relegendo  laudavit 'p'. 


[Monog. 


ramma 


(q) 


Fedrici  dapiferi.   Hervei,   magistri  pincernarum.    Hugonis  camerarii.    Hugonis 
20  constabularii.  Gaufredi  de  Glenio.  Hervei  23repositi  W. 

W  redibicionem  D.  —  C")  iis  B,  bis  C.  —  !=>  defferant  D.  —  ('')  nichil  D.  —  (=)  ecclam  D.  — 
C^)  quislibet  BD.  Le  passage  imprimé  en  petit  texte  est  emprunté  partie  aa  diplôme  de  Robert ,  partie  à 
celai  de  Louis  le  Pieux.  —  fe)  Balgenciacenses  C,  Baugencialen.  D.  —  C')  neque  D.  —  W  sive  C. 
—  (j)  Les  mots  Haec  vero  et  suivants,  imprimés  en  petit  texte,  sont  empruntés,  aa  diplôme  de  Louis  le 
Pieux  de  815,  cité  plus  haut.  —  C^)  cercius  D.  —  W diUigencius  D.  —  (""J  Après  le  mot  sigillari,  D 
porte  infra  qui  indique  qu'il  y  avait  un  intervalle  entre  cette  ligne  et  la  date.  —  W  .m.lxxv.  BC.  — 
(")  .XVII.  BC.  —  (p)  Avec  laudavit  B  et  C  s'arrêtent.  D  ajoute  :  «  Et  audessoubz  y  a  ung  grox 
seing  bien  ancien  et  au-dessoubz  est  escrit  ce  cjue  s'ensuyt  :  Fedrici  dapiferi ».  —  W  Le  mo- 
nogramme omis  par  B  et  C,  indiqué  par  D;  voy.  la  note  précédente.  —  (■')  Le  mot  prepositi  suivi, 
dans  D,  d'un  signe  consistant  en  deux  traitai  verticaux  traversés  d'une  barre  horizontale,  et  d'un  S  sur- 
monté d'un  signe  d'abréviation,  après  quoi  vient  l'indication  du  sceau  :  «Laquelle  lettre  est  seeUée  de 
partie  d'un  gros  seel.  » 
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LXXYIII 

1075,  après  le  28  mai.  —  Saint-Médard  de  Soissons. 

Philippe  I",  à  la  demande  de  Pierre,  abbé  de  Tournas,  confirme  au  monastère  de 
Saint-Philibert  de  Tournas  la  liberté  qui  lui  a  été  accordée  par  ses  prédécesseurs  les  rois 
de  France,  spécialement  Charles  et  Louis,  et  la  tran(]uille  possession  de  tous  ses  biens.  5 

A.  Original  perdu. 

B.  Copies  du  xvn°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  8,  fol.  3ii,  et  vol.  9, 

fol.  319,  d'après  a. 

a.  Chifflet,  Histoire  de  l'abbaYC  royale  et  de  la  ville  de  Toarims ,  p.  822,  d'après  A.  —  /;.  Juenin, 

Nouvelle  histoire  de  l'abbaie  royale  et  collégiale  de  Saint  Filibert  et  de  la  ville  de  Toaviias ,  t.  II,    10 
p.  i3i,  d'après  a. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  14.7. 

In  nomine  sanctse  et  individuœ  Trinitatis.  Philippus,  Dei  misericordia  rex  Fran- 
coram.  Cum  omnis  soUicitudo  catholicorum  regum  duas  principaliter  habeat  partes , 
unam  protegendi,   alteram  proliibendi,  protegendi  scilicet  bonos  prohibendi  vero  i5 
malos,  utriusque  tamen  effectus  videtur  divinis  auctoritatibus  convenire.  Hinc  enim 
voluntas  fideJium  ad  cœlestia  promerenda  sublimiter  adjuvatur,  inde  vero  a  veris 
regibus  diabolo  verissime  repugnatur.  Ex  quibus  médium  illud  divinis  commenda- 
tum  paginis  praeceptum  voluntarie  perficitur,  quo  fidèles  cuncti  assidue  orant,  non 
modo  pro  regibus  verum  etiam  pro  omnibus  in  sublimiLate  constitutis.  Quocirca  20 
nos  quoque,  transactis  pueritiae  nostne  annis,  in  quibus  alternaverunt  et  labores 
regni ,  propter  infidelitates  quonimdam ,  et  prosperitates  nostrœ ,  projDter  soiam  beni- 
gnitatem  Dei ,  considérantes  quia ,  si  tantus  quis  fuerit  re  ac  nomine ,  quantus  et  or- 
bis,  omnis  tamen  morti  mundana  gloi'ia  cedat,  placabilem  nobis  fieri  Dominum  ac 
salvatorem  nostrum  misericorditer  speramus,  si  locis  ei  sacratis  ipsique  servientibus  2  5 
quietem  et  salubrem  stabilitatem  non  modo  in  praesenti  verum  etiam  in  futuro  sol- 
licite praeparamus.  Unde  noverit  nostrorum  fidelium  universitas  Petrum,  abbatem 
ïrenorciensis  cœnobii,  quod  est  constructum  in  honore  sanctse  Dei  genitricis,  ubi 
etiam  beatus  martyr  Valerianus  et  gloriosissimus  confessor  Filibertus  corpore  qui- 
escunt,  quœsisse  a  nobis   et  quserendo  impetrasse  ut  pinvilegia,  olim  ab  antiquis  3o 
Francorum  regibus,  Karolo  scilicet  et  Ludovico,  loco  Trenorciensi  sublimiter  facta, 
nostra  sublimitate  innovata  firmarentur.  Prœterea,  quoniam  mundus  iste  erga  eos 
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qui  volunt  pie  vivere  semper  alternat,  nunc  prœcipue  cum  jam  pêne  nemo  est  qui 
non  sapiens  ac  prudens  malit  videri  quam  esse ,  tpiia  quoque  majestatem  nostram 
a  quibusdam  soHicitari  audierat  cjuœrentibus  locum  ipsum,  quod  nimis  grave 
videtur,  sibi  a  nostra  sublimitate  donari,  visum  est  supradicto  abbati  et  sibi  com- 
5  missis  fratribus  donum  simulque  priviiegium  a  nobis  quœrere ,  quo  locum  in  libertate 
illa,  qua  ab  antiquis  regibus  oiim  fundatum  ac  stabilitum  fuerat,  deberemus  firmiter 
constituere  et  nunquam  in  alterius  potestate ,  ditione  vei  dominio ,  donc  vel  factione 
aliqua  verborum  permitteremus  aliquatenus  devenire.  Cujus  petitioni  eo  libentius 
cessimus  quo,  etiamsi  minus  peteretur,  ultro  a  nobis  offerendum  fore  cognovimus; 

10  prœsertim  cum  locus  ipse ,  Domino  salvatori  et  beatœ  genitrici  sanctorumcpie  reliquiis 
condonatus,  ita  ipsorum  regum  rogatu  apostoiica  sit  auctoritate  munitus,  ut  cjui 
eum  ad  alicpios  proprios  usus  subdi  voluerit,  non  modo  mundanis  nostris  legibus 
quod  primo  semel  Deo  donatum  est  revocando ,  verum  eliam  dissimulato  quod  ibi 
positum  est    anathemate,  divinis  simulque  apostolicœ  sedis  auctoritatibus  re  ipsa 

i5  cognoscatur  omnimodis  obviare,  sed  hœc  hactenus  propter  futurorum  cautelam  ad 
demonstrationem  dicta  sint,  jam  vero  cpiœ  sequuntur  ad  ipsius  causae  utilitatem 
auctoritate  nostra  proficiant.  Igitur  privilegio  nostrœ  regite  auctoritatis  confirmanius 
et  condonamus  beatœ  Dei  genitrici  et  beatis  Valeriano  et  Filiberto  et  alioinim  sanc- 
torum  reliquiis  quœ  in  ipso  loco  continentur,  prœdicto  quoque  Petro,  abbati,  et  mo- 

20  naclîis  in  eodem  loco  professis,  prœsentibus  et  futuris,  omnia  quœ  in  prœceptis 
gloriosissimorum  regum  sunt  inserta,  id  est  prœdictum  locum  et  omnes  res  ei  adja- 
centes vel  ad  eum  pertinentes,  cum  omni  libertate,  omnes  quocpie  res  quœ  olim  a 
fidelibus  prœdictis  sanctis  collatœ  sunt,  quolibet  modo  inde  abstractœ  sint,  dona 
etiam   omnia  prœdecessorum  nostrorum  regum,  privilégia  quoque  regum  necnon 

2  5  etiam  res  in  privilegiis  designatas  cum  omni  integritate  et  plenitudine  œternaliter 
ad  habendum  et  jure  ecclesiastico  possidendum  condonamus  et  condonando  conce- 
dimus.  Privilégia  equidem  apostolicœ  sedis,  priviiegium  quoque  episcoporum,  quia 
deprecatione  regum  adlibertatem  loci  facta  sunt,  sinceriter  conlaudamus  et  conlau- 
dando  firmamus.  Donum  etiam  beatœ  Dei  genitrici  et  prœdictis  sanctis,  sœpedicto 

3o  cpoque  abbati  ac  fratiibus  loci  facimus  et  hoc  donum  privilegio  et  regio  edicto  fir- 
mamus  ;  nvmquam  nos  vel  aliquem  heredum  vel  successorum  nostrorum  donum  aut 
testamentum  vel  aliquid ,  quod  libertatem  tanti  loci  impediat ,  alicui  personœ  cujus- 
cunque  potestatis  vel  ordinis  esse  facturos ,  sed  semper  locum  illum  Domino  salvatori 
et  beatœ  genitrici  necnon  et  sanctis,  quorum  est  reliquiis  insignitus,  monachisque  ibi- 

35  dem  professis  hoc  nostro  privilegio  et  dono  munitum  permanere  perpetuo  consti- 
tuimus  et  constituendo  firmamus.  Ut  autem  hoc  nostrum  edictuni  a  Francorum  re- 
gibus perpetuo  custoditum  permaneat,  auctoritate  episcoporum  nostrorum  firmarn 
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et  corroborare  fecimus.  Si  quis  autem  temeraria  prsesumptione  cœcaqne  cupidi- 
tate  hoc  priviiegium ,  qnod  Dei  et  nostra  auctoritate  firmamus ,  in  aliquo  infringere 
prœsumpserit ,  sciât  se  reum  majestatis  Francorum  et  auctoritate  episcoporum 
nostri  regni,  quoad  usque  ab  inlicita  praîsumptione  quiescat,  anathematis  vincuio 
obligatum.  Hanc  igitur  sanctionum  evidentissimam  confirmationem ,  manibus  sacro-  5 
rum  jîrœsentium  pontificum  subternotatam ,  absentium  quoque  consacerdotum  auc- 
toritate et  consignatione  fuiciri  et  insigniri  postulamus  et  postulando  prœcipimus. 
Ut  autem  hoc  nostnc  providentiaî  decretum  in  Dei  nomine  firmitatis  obtineat 
vigorem,  manu  nostra  propria  eum  firniavimus  et  buHis  nostris  subinsigniri  jus- 
simus.  10 

Signum  Manasse,  Remensis  archiepiscopi. 
[Moiio(jraiiuna.)  S.  ïetbaldi,  Suessionensis  episcopi. 

S.  Eiinandi ,  Laudunensis  episcopi. 

S.  Rabodi ,  Noviomensis  episcopi. 

S.  Widonis,  Belvacensis  episcojîi.  i5 

S.  Engelardi ,  Silvanectensis  designati  episcopi. 

S.  Aganonis ,  Augustidunensis  episcopi. 

S.  Frederici  dapiferi. 

S.  Waleranni  camerarii. 

S.  Ervei,  magistri  pincernarum.  20 

S.  Hugonis  constabularii. 

S.  domnse  Bertœ,  Francorum  regine. 

S.  domni  PhiUppi ,  Francorum  régis. 

S.  domni  Hugonis,  fratris  régis  Francorum. 

S.  Stephani  comitis.  25 

S.  Ivonis  comitis. 

S.  Wilehni,  Suessionensis  comitis. 

<S.  Landrici,  Matiscensis  episcopi '"'.> 
<Ego  LoDovicus,  Francorum  rex,  hoc  prseceptum  laudo  et  confirmo.> 

Datum  publiée  in  palatio  nostro,  in  castello  sancti  Medardi  ad  orientalem  pla-  3o 
gam  non  longe  ab  urbe  Suessionis,  anno  incarnati  Verbi  .M.LXXV. ,   anno  A-ero 
regni  nostri  .XVII. 

(•')  Les  souscriptions  de  Laiidri ,  éoêqiie  de  Mâcoii ,  et  du  roi  Louis  VI  ont  été  ajoutées  :  «Landricus 
Matiscensis  (jiiamvis  ex  biennio  cpiscopus,  quia  tamen  extra  ordinem  positus  est  in  autographe, 
non  videtur  primae  tabularuni  conJ'ectioni  interfuisse.  »  a. 
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[.075] 
Goifï'ridus ,  Parisiorum  episcopus,    régis  cancellarius ,  concedendo  legi  et  rele- 

[Locus  sigilli^'K) 


gendo  laudavi 


LXXIX 

5  1075-1076'''.  —  Amiens. 

Philippe  I"'  confirme  la  donation  faite  par  Gui,  comte  de  Ponthieii,  an  monastère  de 
Cliiny,  de  l'église  de  Barly  et  d'une  charraée  de  terre  au  même  lieu,  d'autres  terres  à 
Doullens,  de  divers  biens  et  d'une  rente  à  Abbeville,  auxquels  il  ajoute  une  terre  au  lieu 
dit  (1  Vêtus  Castellaris  »  pour  y  construire  un  monastère. 

10   A.  Original  perdu '^'. 

B.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  un  vidinius  de  Philippe  VI,  de  iévrier  iSag  (i33o  n.  st.),  Archives 
nationales,  JJ  66 ,  fol.  72  ,  ch.  n°  11'^  v,  sous  la  rubrique  :  « Confirmatio  plurium  possessionum 
hic  descriptaruni ,  donataruni  monachis  Cluniensis  nionasterii,  in  Pontivorii  territorio,  Ab- 
batisville  ^'' 11.  —   C.  Copie  du  XYiii"  s.,   Bibliothèque  nationale.  Collection  de   Picardie, 


«Locus  sigilli  membranae  aflGxi.  »  a. 


'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1075,  la 
18°  année  du  règne.  Que  l'on  compte  les  an- 
nées du  règne  du  28  mai  1069  ou  du  4  août 
1060,  l'année  1075  ne  peut  correspondre  à 
la  18°  année.  En  outre,  ce  diplôme  ne  peut 
être  antérieur  au  n°LXXVII,  donné  à  Orléans, 
en  1075,  la  17°  année,  c'est-à-dire  après  le 
23  mai,  et  cpie  le  chambrier  Hugues  a 
souscrit,  car  ici  nous  voyons  réapparaître 
comme  chambrier  Galeran ,  qui  restera  en 
charge  au  moins  jusqu'en  1092.  Ce  diplôme 
doit  donc  avoir  été  expédié  soit  à  la  fin  de 
1075  (car  dans  un  diplôme,  n°  LXXVIII, 
daté  de  Soissons  la  17"  année,  figure  déjà  le 
chambrier  Galeran  ) ,  soit  dans  les  premiers  mois 
de  1076. 

'"'  Mentionné  par  Sanson ,  L'histoire  généalo- 
gique des  comtes  de  Pontieu ,  p.  3oi  :  «L'origi- 
nal est  en  parchemin  scellé  d'un  seau  en  pla- 
card. » 


'■''  «  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatls , 
Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancii,  amen.  Ph., 
Dei  gracia  Francorum  rex,  omnibus  in  perpe- 
tuum.  Notum  fieri  volumus  nos  infrascriptas 
vidisse  litteras  formam  que  sequitur  conti- 
nentes :  In  nomine  sancte  et  individue  Trini- 
tatis.  Ego  Philippus Goiflfrido,  Parisio- 
rum episcopo,  cancellario  nosti-o.  Nos  autem 
premissa,  prout  superius  scripta  sunt  et  ex- 
pressa,  rata  habentes  et  grata,  ea  volumus, 
laudamus,  approbamus  et  quatenus  dicti  fi-atres 
et  monachi  eis  hactenus  pacifiée  usi  sunt ,  tenore 
presencimn  conlirmamus,  nostro  et  alieno  in 
omnibus  jure  salvo.  Quod  ut  firmum  et  stabile 
perpetuo  perseveret,  presentibus  litterls  nos- 
trum  fecimus  apponi  slgillum.  Actum  Parisius , 
anno  Domini  millesimo  trecentesimo  vicesinio 
nono,  mense  februario,  —  Per  vos,  G.  Julioti. 
Collacio  facta  est.» 
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vol.  57,  loi.  199,  probablement  d'après  le  texte  du  vidimus  indiqué  en  B  et  transcrit  an  Livre 
noir  de  Saint-PieiTe  d'Abbeville. 

D.  Copie  du  xvii"  s.  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Du  Ctesne ,  vol.  7^ , 
fol.  i63,  d'après  B.  —  Ë.  Copie  duxviii"  s.,  Biljliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie, 
vol.  233,  fol.  225  v°,  d'après  C.  —  F.  Copie  du  xvili"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque 
nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  255,  fol.  66,  d'après  c. 

(/.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorency,  preuves,  p.  28,  fragment.  — 
b.  Sanson  (Ignace  de  Jésus  Maria),  L'histoire  généalogique  des  comtes  de  Pontieu,  p.  3oo, 
d'après  le  vidimus  indiqué  en  B,  transcrit  au  Livre  noir  de  Saint-Pierre  d'Abbeville''', 
fol.  298.  —  c.   Gallia  christiana,  t.  X,  instrumenta ,  col.  293,  n°  xi,  d'après  a. 


Indiq.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,  t.  II,  p.  i^-]. 
de  Cluny,  t.  IV,  p.  ^^i,  n°  3485,  d'après  b. 


Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye 


In  nomine  sancte  *"'  et  ''''  individue  Trinitati.s ,  Patris  '"'  et'  Filii  et  Spiritus  Sancti 
amen.  Ego  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notuni  fieri  voliimus  fidelibus 
sancte  matris  ecciesie  tani  presentibus  cpiam  futuris  cpiod  Wido '''*,  Pontivorii  ^  i5 
cornes,  adiit  presentiam  nostram,  obsecrans  ut  quoddam  donum  quod  fecerat 
fratribus '-',  videiicet  monachis  Cluniensis '"^  monasterii,  in  Pontivorii  territorio, 
AbbatisvUle,  auctoritate  fe'  nostre  majestatis''''  concedendo  firmaremus'"'  et'J'  firmando 
concederemus.  Est  autem  donum  iiiud''''  cpiod  fecerat,  pro  predecessoribus  suis  et 

W  C  donne  partout  x  pour  la  diphtongue  ae ,  rendue  par  e  en  B.  —  C")  ac  C.  — (')  Patris  jusqu'à 
amen  inclus,  omis  par  B.  —  ('')  Guido  C.  —  (=)  Pontivorum  C.  —  l^)  Cluniacensis  C.  —  (s)  auctho- 
ritate  C.  —  C')  magestatis  B.  —  (')  firmaremur  B.  —  (J)  ac  C.  —  C*)  istud  C. 


'''  Sanson  indique  ainsi  sa  source  :  «  Ex  car- 
tulario  prioratus  Sancti  Pétri  Abliavillensis , 
fol.  298.11  D'autre  part,  le  diplôme  de  Phi- 
lippe I"  est  mentionné  dans  les  notes  de  Dom 
Carpentier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat. 
nouv.  acq.  2  125,  fol.  255  v°,  comme  étant  au 
loi.  298  v°  du  «Liber  niger  prioratus  S.  Pétri 
Abbavillensis ,  ord.  Cluniacensis,  scriptus primo 
mense  nov.  an.  1/187». 

''*  Nous  ne  possédons  plus  la  première 
charte  de  donation  de  Gui,  comte  de  Pon- 
thipu,  à  l'abbaye  de  Cluny,  mais  seulement 
une  charte  de  l'an  1 1 00 ,  dans  latjuelle  ce 
comte  rappelle  qu'il  a  construit  près  d'Abbe- 
ville, dans  le  domaine  royal,  une  église  en 
l'honneur  des  saints   Pierre  et  Paul,  qu'il   a 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  1. 


donnée  à  Saint -Pierre   de    Cluny  :   «  Notum 

itaque  liât quod  ego  Guido,  divina  am- 

monitus  inspiratione  et  Adœ,  meas  conjugis, 
fideliumque  meorum  persuasus  ammonitione, 
Gervini  quoque  Amljianensis  episcopi  clerico- 
rumque  suorum  consensu  et  voluntate,  eccle- 
siam  in  Castri  loco  juxta  Abbatisvillam,  quem 
Philippus  rex  suc  dominio  mancipabat,  cujus 
consensu  et  donatione  factum  est  totum,  in 
honore  Dei  et  sanctorum  apostolorum  Pétri  et 
Pauli  construxi,  et  eaindem  sancto  Petro  de 
Cluniaco  in  cellani  jure  perpetu'o  lilîere  possi- 
dendam  pro  salute  animas  mea;  attribui ...» 
[Gallia  christiana,  t.  X,  instrumenta,  col. 
296). 
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redemptione W  anime  sue,  Deo  et  sancto  Petro  et  prefatis  fratribus,  ecclesia  de 
Barii''')  et  ibidem  terra  ad  unam  carrucam  cum  carruca  ipsa  structa'"';  apud  quoddam 
castellum  qnod  dicitur  Dourlens  '"'',  terra  ad  dimidiam  carrucam  et  ipsam  structam'''', 
et  tringinta  massarios  f*^'  omnino  cpiietos  ;  apud  Abbatisvillam ,  unum  molendinum 
5  et  unum  furnum  et  '°*  dimidium  pratum ,  dimidiam  piscaturam  in  duabus  aquis  et  an- 
guillas  de  altéra  aqua,  et  sex  acjuaturas ''''  Rue,  et  oves  ducentas  et  decem  vaccas^  et 
ad  luminaria  in  nioneta  Abbatisville  singulis  ebdomadis  '^'  duodecim  denarios.  Cu- 
jus  ''''  petitioni  annuimus ,  et  ut  prefati  fratres  quod  diximus  in  presens  et  in  posterum 
quietum  et  firmum  possideant,  et  preterea  quicquid  de  suo  fidèles  [pro  remedio  sue] 

10  anime  eisdeni  fratribus  dederint ''*  et  daturi  sunt  concedendo  flrmavimus  et'"'' 
lirmando  concessimus.  Addidimus  etiam  supradictis  fratribus  ut  habeant  de  terra 
nostra  in  loco  qui  dicitur  Vêtus  Casteilaris  quantum  eis  sufficiat  ad  faciendum  mo- 
nasterimn ,  in  quo  fratres ,  videlicet  monachi  '"',  supradictarum  rerum  procuratores  et '"' 
ex  obedientia,  inibi  Deo  militare  volentes,  Deo 'p'  ac'i'  domino  Jliesu  Xpisto  ser- 

10  viant  et  ibi'"''  claustrum  ac  monachis  officinas  necessarias  pro  competenti  faciant.  Et 
ut  hoc  donum  et  ista  concessio  nostra  in  sempiternum  firma  et  inconcussa  perma- 
neant  *'*,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  caractère  et  sigillo  nostro 
signari  et  corroborari  jjrecepimus ,  sub  testimonio  subtitulatarum  '''  personanim 
de  palatio  nosti-o ,  Frederici '"'  dapiferi ,  Henei  buticularii ,  Waleranni  (''  camerarii. 

20  Datum  Ambianis  '"',  anno  incarnati  Verbi  millesimo  septuagesimo  quinto  '>"',  anno 
regni  nostri  decimo  octavo^,  GoifFrido '"' ,  Parisiorum  episcopo,  cancellario  nostro. 
[Monoijramma  ''').  ) 

LXXX 

1076,  28  février'''.  —  Senlis. 

25  Charte-notice  énumérant  tes  possessions  de  l' écjlise  Saint- Amé de  Douai,  et  spécialement 
les  liens  qu'elle  a  reçus  des  comtes  de  Flandre  Arnoul  I",  Arnoal  II  et  Baudouin  Belle- 

(=)  redentione  B.  —  C»)  Baliy  B.  —  W  struta  jB.  —  ('')  Diilonz  B.  —  W  strutam  B.  —  0  mes- 
sarios  C.  —  (°)  ac  C.  —  l'')  acaturas  B,  aquatias  C.  Corrigez  aquaturas.  —  W  vacas  B.  —  0)  heb- 
domadis  C.  —  C")  Ciii  B.  —  W  dederunt  C.  —  (™)  et  omis  par  B.  —  (")  videlicet  fratres  monachi  C. 

—  (")  et  omis  parC.  —  d")  de  B.  —  (s)  a  C.  —  (')  ubi  B.  —  l»)  permaneat  B.  —  W  siibtitidarum  C.  — 
W  Federici  C.  —  W  Valcranni  C.  —  ('')  apud  Ambianum  C.  —  <>)   1076  C.  —  W  nostri  8°  C. 

—  (")  Godefrido  C.  —  C"'   Le  monogramme  royal  dessiné  en  B ,  omis  par  C. 

'"'  Tous  les  éléments  de  la  date  concordent  :  du  règne.  Le  38  février  1076  est  compris  dans 
année  1076,  indiction  1  à ,  épactcs  1  2  ,  concur-         la  1 6"  année  du  règne ,  en  prenant  pour  point 


ents  5,  le  3  des  calendes  de  mars,  16°  année         de  départ  le  4  août  1060. 
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Barbe,  delà  comtesse  Adèle,  et  de  Gautier,  châtelain  de  Douai,  confirmée  par  l'apposi- 
tion des  souscriptions  et  des  sceaux  du  roi  Philippe  I"  et  de  Manassès ,  archevêque  de  Reims. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xni°  s. ,  dans  un  carhilaire,  coté  38 ,  fol.  4  v°,  sous  la  rabrique  :   »  Philippus  cum 

archiepiscopo  Manasse»,  Archives  départementales  du  Nord,  fonds  de  Saint- Amé.  —  5 
C.  Copie  du  xvi'  s. ,  collationnée  à  l'original  par  Guy  Cordouan  et  _\me  Gallois ,  notaires 
royaux  d'Artois  de  la  résidence  de  Douai,  le  27  décembre  i568,  Archives  départementales 
du  Nord,  fonds  de  Saint-Amé,  carton  l.  —  D.  Copie  du  xvm'  s.,  collationnée  à  l'original, 
le  3  octobre  lySo  par  Hublion,  secrétaire  du  Chapitre,  Archives  départementales  du  Nord, 
même  carton.  10 

il.  Brassart,  Histoire  da  château  et  de  la  châtellenie  de  Douai,  preuves,  p.  20,  n°  xv,  fragment.  — 
b.  Ch.  Duwier,  Actes  et  documents  anciens  intéressant  la  Belgique,  p.  186,  note  2,  fragment, 
d'après  B  et  C. 

IxDiQ.  :  Brassart,  Etablissement  de  la  collégiale  de  Saint-Amé  dans  cette  ville,  dans  Souienirs  de  la 

Flandre-wallonne,  t.  Xn,p.  20.  i5 

Mandatorum '"'  Dei  viam,  humano  generi  ad  imitandirm  propositam,  sanctorumque  imitatio- 
nem  '  '  cooperatione  '"'  Sancti  Spiritus  exequutam  '  '  beatus  Maurontus ,  incliti  ducis  AdalLaldi  '■"' 
atque  sancte  '^  Rictrudis  filius ,  satis  accurate  considéra  vit ,  quia ,  ut  electorum  numéro  asscribe- 
retur'"'  in  proprio  fundo  anticpiitus  Broilo,  a  modernis  autem  Menrivilla '^'  nominato,  in 
honore  Dei  sanctique  Pétri,  apostolorum  principis,  ecclesiam  a  fiindamento  construxit.  Ipse  20 
vero,  tempore  Luchdovici,  Francorum  régis",  ex  Dagoberto  prognati,  bona  sihi  jure  heredi- 
tario  contingentia ,  beato  Amato  viventi ,  Theoderici  tirannide  a  Senonensi  episcopatu  de- 
pulso,  contulit,  et,  post  beati  viri  exitum  ab  hujus  mundi  Egipto,  ad  ipsius  honorem  in  pre- 
fata  ecclesia  Deo  cum  sanctis  famulahdos  fratres  congregavit.  Fratrum  itaque  congregatio  in 
predicta  ^lenriville  "'  ecclesia  tam  diu  '  '  Deo  sanctoque  Amato  serait  cpioadusque  sui  corpus  2  5 
patroni  sicut  alla'''  suorum'™'  corpora  sanctorum,  imminente  Danorum  atque  barbaroruni 

W  Ce  mot  est  précédé  dans  D  des  mots  Philippus  Dei  gratia  Francorum  rex  qui  ont  été  rayés. 
Les  passages  imprimés  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  une  charte-notice  souscrite  par  Robert  le  Frison 
à  Lille  en  1076,  conservée  en  original  aux  Archives  départementales  da  Nord  et  pnbl.  par  Le  Glay  dans 
Champollion-Figeac ,  Documents  historiques  inédits,  t.  m,  p.  44i.  Dans  la  charte-notice  souscrite 
par  Robert  le  Frison  et  dans  celle  que  nous  imprimons  ici,  les  biens  de  Saint-Amé  ne  sont  pas  énumérés 
dans  le  même  ordre.  —  W  immitationem  B.  —  W  comparatione  C.  —  W  executam  BD.  — 
W  Adaboldi  C,  Adabaldi  D.  —  C^  Pour  la  diphtongue  as  nous  adoptons  l'orthographe  de  la  charte  de 
Robert,  et,  à  son  défaut,  celle  de  B.  —  (s)  ascriberetm'  CD.  —  f")  MenrevUla  D.  —  H  régis  Fran- 
corum D.  —  0)  Menrivile  C.  —  (4  tandiu  C.  —  W  alie  BC,  aliœ  D,  même  leçon  dans  la  charte  de 
Robert  le  Frison.  Corrigez  alia.  —  i^J  suorum  omis  par  D. 
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NortmannorUQl  '"'  persequutione  '  ',  Suessionem ,  ab  incursione  persequutorum  '"'  munitani 
conportavit ''''.  Placatis  autem  predictae  persequutionis "  fluctuationibus  et  loco  Meniivillae ''^' 
devastato  prefatoruni  ciiidelitate ,  Arnulfus  '"'  senex ,  Flandrensium  '  ''  cornes ,  conimuni  consilio  sue 
terre  principum ,  effecit  ut  Duacum ,  gratia  exaltandi ,  deportaretur  corpus  sanctissimum  et  sancti 
5  bénéficia  sibi  a  sancto  Mauronto  coUata  '''  cum  ceteris  ab  aliis  hominibus  datis ,  inferius  nonii- 
nanda,  usibus  fratram  Deo  et  sancto  Amato  in  predicti  loci  ecclesia  famidantium ,  ad  hono- 
rem  Dei  genitricis  Marie  prius  edificata  constituit  :  in  pago  Menpisico  totam  Menrivillam'^', 
ab  anticruis  Broilum  nominatam,  juxta  Llsie'  '  fluvii  decursum  sitam,  cum  silvis,  pratis,  mo- 
lendinis,   terris  cultis  et  incultis,   cum  décima  omnique  respectu  persolvende  legis;  in  eodem 

10  cmoque  pago,  totam  viUam  nomine  Fleternam,  cum  décima,  prope  fluvii  Esere  decursum 
statutam;  in  territorio  Legia  vocato,  in  villa  cpe  dicitur  Nuhuz' ',  .X.  ''"'  hospites'"'  et  seticum'"' 
cambe  et  camicatam  terre;  itemqpe'^'  in  villa  Lothes,  .XIII.  hospites  et  seticum'l'  cambf 
et  .II.  carrucatas  terre;  in  Vueppis,  totam  Evrelengehen ''^^  lilaeram  cpiam  in  dedicatione 
Islensis  '*'   ecclesie ,  presenti  corpore   sancti   Amati ,  coi^iitissa  "'  Adela ,  pro   sua  dominique  re- 

i5  demptione,  ab  omni  comitatu  libéra  vit,  juxta  quam  dimidium  SpumereLli;  in  villa  que  Sanctus 
Mons  dicitur  et  in  ceteris  villulis  ad  eam  pertinentibus ,  videlicet  Ahilcurt'"',  Tributcurt''', 
Vuaschet''',  Morandisclusa ,  niedietatem  terrarmn  cultarum  et  incultarum ,  vivarii,  molendinorum 
et  transitus'''  Morandisclusae ,  et  decimam  totius  corporis  ecclesie  cum  décima  .VII.  cidtu- 
raram,    altari  non   participante,   et    décimas    Rathericurtis '^'  et    Hapelenciu't '"'.    Longo    post 

■20  tempore  Flandrensis  cornes,  Arnulfus'"',  nomine  curru  deportalus,  prefato  sancto  videlicet 
Amato  theloneum ,  foraticum ,  stalaticum  '"'  dédit  in  Duaco  ab  hora  nona  incipientis  sue  festi- 
vitatis  in  mense  octobris  usque  ad  vesperum  crastinç  diei ,  et  totam  terram  castelli  ab  ecclesia 
usque  ad  pontem  sancti  Amati,  exceptis  tribus  determinatis  particulis,  liberani,  et  molendi- 
num'"'',   Buccam   dampnosam'"'  nominatum,  cum  aqua  tota  decurrente   a   molendino''  Mire- 

2  0  dol '''''.  Balduinus  similiter,  Pulchra  barba  nominatus,  in  dedicatione  cripte'''  sancti  Amati  dédit 
decimam  in  Heldengis  inter  Neppam  et  '''  Vuarnaviam  etPorcinam  beccam  '■''  et  potestatem  Vuar- 

(")  Normannoruni  D.  La  charte  de  Robert  porte  imminente  Vuandalorum  persecutione.  — 
('')  persecutione  BD.  —  (")  persecutorum  D.  —  ''^'  comportavit  CD.  —  W  persecutionis  D.  — ■ 
W  Menrivile  C,  MenrevilLne  corrigé  en  MenriviUae  D.  —  (°)  Arnulphus  CD.  —  ('')  Flandren.  C.  — 
H  colata  C.  —  0)  MenreviUam  CD.  —  i^)  Lysie  C.  —  W  Nuhux  C,  Nuhus  D.  —  (■")  Les  chiffres 
sont  tous  transcrits  en  toutes  lettres  en  D.  —  <")  Ze  nwt  hospites  est  partout  rendu  par  h  barré, 
en  B;  il  en  est  de  même  dans  la  charte  de  Robert,  sauf  une  fois  où  il  est  écrit  en  toutes  lettres.  — 
W  coeticum  D.  —  d')  item  D.  —  W  coeticum  D.  —  W  Esveiiengehem  D.  —  (')  IHensis  D.  — 
W  cometissa  coriigé  en  comitissa  B,  cometissa  C.  —  (")  Hailcurh  B ,  Aiicourt  D.  —  '">  Tribucort  D. 
—  (')  Waschies  D.  —  'j'  transitum  dans  la  charte  de  Robert.  —  '''  Rathericultis  C.  — 
(°)  Haplenciu-t  C,  Haplaincourt  D.  —  C»)  Arnulphus  C,  Harnidphus  D.  —  (=)  stallaticimi  D.  — 
(J)  moHendimun  C.  —  («)  damnosam  D.  —  (■)  mollendino  C.  —  (s)  Mireduol  D.  —  "■'  criple 
répété  B.  —  W  et  omis  par  D.  —  (')  hercarlam  D. 
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nesthum'"'  sitain.  Alii  quoque  hoinines,  pro  suaruni  antecessoruin[que]  animanim  redemp- 
tione,  portiones  alodiorum  subscriptas  prefato  sancto  dederunt  :  in  Duaco,  .XXI.  hospites  et  .1. 
caiTucatae  terram;  in''"'  eodem ,  in'"'  loco  qui  dicitur  Vinea,  .VII.  hospites  iiberos;  in 
Duiello ,  .1.  canibam  libère  cum  taberna  et  hospite;  item,  in  eodem,  .1.  hospitem  et  totam  terram 
a  taberna  Christiani '' '  usc[ue  ad  cursum  aque  et  tantmii  terre  que  potest  seri  .111.  niodiis  fru-  5 
menti;  in  territorio  Duacensi,  Corbeham '"',  .II.  hospites  et  .11.  terre  mansa  et  .1.'  '  molendinum 
libère;  itemque  in  villa  Berbère ,  .11.  mansa  terre  et  .VI.  hospites  et  seticum'^'  cambe  et  .1.'  ' 
molendinum  '''  et  dimidium  et  tantum  terre  ubi  .  III .  modios  annone  senint  agricole  'J'  ; 
apud  Golesin  ' ',  .1.  hospitem  et  .1.  niansum  libère  ;  in  Lambris,  .II.  hospites  cum  terra 
appendente;  item,  in  eadem,  pêne  mansum  et  ejusdem  mansi  decimam;  in  territorio  Caméra-  10 
censi,  Hainulcurt,  .1.  mansum;  in  territorio  Duacensi,  Schercinium  '  ' ,  .1.  hospitem  fran- 
cum'""'  et  .IIII.  partem  décime  corporis  ecclesie;  item'"',  justa  sclusam  ejusdem  ville,  .1. 
campum  terre;  in  Fiers,  .XI.  hospites  et  unius  hospitis  duas  portiones,  et  tantum  terre  que 
potest  seri  .XII.  modiis  frumenti  et  dimidio,  et  prata  .XXIIII.  fenisecis  in  die  sulFicientia ,  et 
medietatem  quercetus  villule  videbcet  Ilasprach;  apud  Quinci,  .III.  hospites  et  tantum  terre  i5 
que  potest  seri  .III.  raseriis  framenti;  item,  in  eodem,  .1.  hospitem  francum'"'  cum  particula 
terre;  in  Vuatenniis,  .II.  hospites  francos 'P'  et  terram  dimidii  modii  annone  ;  subtus  villam 
Goi  '''' ,  .1.  pratum;  apud  Ruholcurt  '"'',  .III.  hospites  et  dimidium ,  et  dimidium  seticum  '"'  furni  et 
terram  duorum  modiorum  bbere ;  apud  Ohercurt''',  .III.  hospites  et  .IIII.  partem  terre  .1.  mo- 
dii; in  Ceresi '"',  .1.  hospitem  francum''';  in  territorio  Teruanensi,  in  villa  Goi''',  .1.  hospitem;  20 
apud  Huplin  '■'',  .XII.  hospites  et  seticum'''  cambe  et  .U.  carrucatas  terre'"'  et  prata  .XII.  feni- 
secis '  '  in  die  sufficientia  ;  in  territorio  Duacensi ,  totum  Anherium  cum  appenditiis  ;  in  terri- 
torio Islensi'"',  Fachis,  .III.  hospites  et  dimidium  et  terram  .1.'*' modii  et  dimidii;  inlnsula,.l. 
hospitem  liberum  ;  in  Peule ,  apud  viilam  Rupi  '''  .VIIIl.  hospites  cum  terra  hospitibus  ap- 
pendente; juxta  Duacum,  apud  Fontem  Salsum,  .1.  pratum.  Modium  vini  quem  habebat  26 
Duacensis  castellanus  nomine  Vualteras  in  prescripti  sancti  prebendaram  mutatione  red- 
didit  ecclesie  ;  qui  vero  in  Bergensi  territorio ,  apud  vUlam  que  vocatur  Gunevelt  ''^,  pref  ato 
sancto   dédit   terram   dimidie.  bercarie  et  parum  plus  ;  item ,  in  Peule ,   decimam  ville   que 

(">  Warnestum  B,  Warneston  D.  —  C")  item  in  C.  —  '='  in  omis  par  BD.  —  '<')  Cristiani  B.  — 
W  Corbelham  BC^  Corbhean  D.  La  charte  de  Robert  porte  Corbahan.  —  '^  unum  B.  — 
(s)  coeticuni  D.  —  "''  unum  B.  —  (')  mollendinum  C.  —  (i'  La  charte  de  Robert  porte  .1.  molen- 
diniun  et  dimidium;  in  territorio  ville  que  dicitur  Torhulz,  juxta  Berberam  site,  tantum  terre 
ulji  très  modios  annone  serunt  agricole.  —  ''''  Golsin  C,  Goelesin  D.  —  W  Scherchimmi  D.  — 
'"'  franccum  C.  —  W  item  omis  par  CD.  —  W  franccum  C.  —  (p)  franccos  C.  —  (î)  Goii  D. 
—  '"•'  Ruaulcurt  D.  —  (^'  coeticum  D.  —  W  Obèrent  D.  —  (°)  Cerisi  D.  —  (')  franccum  C.  — 
(')  Geoi  C,  Goii  D.  —  (>'  Hophn  D.  —  i'-)  coeticum  D.J —  '"'  .1.  carrucatam  dans  la  charte  de 
Robert.  —  C)  fenicecis  D.  —  (')  Illensi  D.  —  ('''  unius  B.  —  (='  Ruppi  D.  —  (0  Gmievelt  \B , 
Ginevelt  D. 
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appellatur  Bovinies'"',  et  in  Duaco  libère  molendinum  Tollevie;  ilem,  in  villa  que  Comitatus 
dicitur,  illam  quartam  partem  villf  in  hospitibus,  terris,  pratis,  molendinis ,  silvis'''',  aquis, 
décima,  cum  appenditiis,  quam  a  fratre  suo  videlicet  Hugone  émit  ;  rursus ,  in  Alceel, 
.VIII.  hospites  et  dimidium  et  .VIII.  partem  territorii  ville  et  silve;  et  in  Huvlin'''',  medietateui 
5  alodii''''  Hugonis,  scilicet'"'  Duacensis  castellani,  et  Adeloie  sue  uxoris,  cum  appenditiis;  et 
in  Fresvilers''^',  medietatem  cum  appenditiis;  et  in  Albiniacensi  territorio,  medietatem  ville, 
videlicet  Maisnil '"'  in  hospitibus ,  terris,  sUvis  libère;  et  in  Cameracensi  territorio.  Fins,  me- 
dietatem alodii'"*'  prescriptoram  Hugonis  et  Adeloif,  que  prescriptus  Vuaiterus  a  pre- 
fato  Hugone  émit.  In  predicto  beati  Amati  festo ,  Duacensis  subadvocatus  débet  singuUs  annis 

10  .XX.  solides.  Juxta  Chiocas''*  et  Lebem-ieren  *J'  habet  sanctus  Amatus  terram  persolventem 
singulis  annis  .VI.  solidos;  in  territorio  Atrebatensi,  Henninei,  .1.  hospitem  liberum  et 
terram  .III.  modioimm.  Bénéficia  autem  prescripta  divisa  sunt  canonicis,  preposito,  de- 
cano,  cantori,  thesaurario,  nidlus  quorum  .IIII.  duo  simul  officia  habere  potest.  De  pre- 
dictis  omnibus  habet  in  manu  sua  dominium  ecclesie  pi'epositus,  pi'ius  namque 

i5  ipsius  proA identia  et  concessione  sunt  attributa  prenominata  bénéficia  ecclesie,  sed 
hoc  tamen  ipse  idem  nequit''''  facere  nisi  canonicorum  electione.  NuHus  qui  vivat  mor- 
talium  auferre'')  potest  ab  ecclesia  de  concessis  vel  dandis  rébus,  solummodo  autem 
prebenda  ipsius  ecclesie  est  in  prepositi  potestate  et  feodum  schole  '""',  ea  ratione 
ut  ad  utilitatem  concedantur  ecclesie.  De  thesauro  vero  ecclesie  ita  provideat  the- 

20  saurarius  ut  nec  prepositus  nec  canonici  inde  aliquid  dent  vel  auferant  '"'  nisi  ab 
utrisque  concedatur  et  ea  lege  ut  in  melius  restituantur. 

[Monoqramma^''K)  Anno  ab  incarnations  Domini  millesimo  septuagesimo  sexto'''*, 

■  D  tO 

indictione  .XIIII.''"',  epacta  .XII.  W,  concurrente  .V.''',  sub  die  .IlI.C'kal.  martii.  Phi- 
lippus  rex  FrancoiTim  hoc  privilegium  Silvanectis  confirmavit,  anno  regni  sui  sede- 

2  5  cimo*"';  testibus  subscriptis  Vualeranno,  videlicet  régis  camerario,  Frerico  dapifero, 
Herveo  '''  pincerna ,  Hugone  connestablo ,  Ursione  (^'  de  Meleun  (y*,  Hugone  de  Lizinio  '"', 
Ivone  de  Nigella,  Hugone  de  Cauni'"'.  Ego  Gauffridus ''"',  régis  cancellarius  et  Pari- 
siensis  episcopus,  subscripsi.  Ego  Manasses,  archipraesul  Remensis  ecclesie,  con- 
firmaA'i  hoc  privilegium,  testibus  subscriptis  Manasse  preposito,   Odone   cantore, 

3o  Freherio'"'  et  Richario  canonicis. 

•[■   W 

(»)  Bouvignies  D.  —  C")  sylvis  C.  —  (<^)  Houvlin  D.  —  W  allodii  C,  aldovii  D.  —  (°)  scilicet 
omis  pur  D.  —  (f)  Frevilers  D.  —  (^)  Mesnil  D.  —  "''  allodii  C.  —  '"'  Chocas  dans  la  charte  de 
Robert.  —  (J)  Leberieren  C.  —  l'')  nequid  C.  —  W  aufferre  C.  —  <")scole  B,  schoUe  C.  —  M  auffe- 
rant  C.  —  W  Le  monogramme  omis  par  BD.  —  W  .m°.lxx°.vi°.  B.  —  (l)  décima  quarta  D.  —  (■")  duode- 
cima  D.  — (')  quinto  D.  —  W  tertio  D.  —  WB  s'arrête  avec  sedecimo. —  (")  Hernero  D.  —  ''''  Urs- 
clone  C.  —  (y)  Melun  û.  —  W  Lisinio  D.  —  (»)  Coni  D.  —  C')  GaulVidus  D. —i')  Frecherio  C.  —  ('')  La 
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LXXXI 

1076,  février'''.  —  Senlis. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Robert,  comte  de  Flandre,  de  Baudouin,  comte  de  Hainaut, 
et  de  Richildc,  mère  diidit  Baudouin,  confirme  les  privilèges  de  l'église  Saint-Amé  de 
Douai  et  la  soustrait  à  tout  pouvoir  laïc  en  même  temps  qu'il  garantit  aux  chanoines  la    5 
liberté  de  l'élection  de  leur  prévôt. 

A.  Original.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau  plaqué.  Hauteur  :  670  mm.  à  gauche,  et  680  mm. 

à  droite;  largeur  :  610  mm.  en  haut,  et  682  mm.  en  bas.  Archives  départementales  du 
Nord ,  fonds  de  Saint-Amé  de  Douai ,  carton  1 . 

B.  Copie  du  xiii°  s.,  incomplète  des  souscriptions,  dans  un  cartulaire,  coté  38,  fol.  3  v°,  Archives    10 

départementales  du  Nord,  fonds  de'Saint-Amé.  —  C.  Copie  du  xiv's.,  dans  un  vidimus 
du  roi  Chaiies  V,  donné  à  Paris,  le  i3  mars  i366  et  contenant  un  vidimus  donné  parle  roi 
Jean  à  Arras,  en  mai  i355,  Archives  nationales,  JJ  97,  fol.  66,  ch.  n°  ccxxi'''. 

croix  omise  pur  D.  —  C  ajoute  cette  note  :  «  Et  au  chief  des  dictes  lettres  y  avoit  deux  seaulx  en  pla- 
cart ,  l'un  au  chief  dextre  tout  enthier,  y  avoit  l'effigie  d'un  Roy  tenant  un  sceptre  en  sa  main ,  assis 
en  chaiere ,  et  en  circonférence  estoit  escrit  :  Philipas  Deigratia  Francoruin  rex,  et  l'autre  seel  ung 
peu  plus  bas  estoit  à  demy  rompu  ;  neantmolns  se  y  void  l'efigie  plaine  d'unne  vierge  Marie  ayant 
ung  petit  enffant  en  son  brach  senestre.  »  —  «  In  quo  afllxa  monumenta  sigiUorum  régis  in  cera 
rubra.  »  D. 


'"'  Le  mois  ni  le  quantième  du  mois  ne  sont 
indiqués  dans  la  date;  mais  il  est  probable  que 
ce  diplôme  a  été  expédié  dans  le  même  temps 
que  le  roi  a  confirmé  la  charte-notice  (publiée 
ici  sous  le  n°  LXXX)  énumérant  les  domaines 
de  Saint-Amé.  M.  Brassart,  Souvenirs  de  la 
Flandre-wallonne,  t.  XII,  p.  33,  pense  que  la 
charte-notice  est  postérieure  au  diplôme  royal , 
parce  qu'elle  contient  l'ancien  vocable  de 
l'église  de  Saint-Amé,  à  savoir  Notre-Dame, 
renseignement  qui  ne  figure  pas  dans  la  charte 
de  Robert  le  Frison ,  sur  laquelle  a  été  calquée 
la  charte-notice ,  et  qui  a  dû  être  emprunté  au 
diplôme  royal.  Mais  on  peut  tout  aussi  bien 
supposer  que  ce  vocable  a  été  introduit  dans 
la  charte-notice  et  reproduit  dans  le  diplôme 
royal.  11  est  plus  vraisemblable  que  les  cha- 


noines ont  d'abord  demandé  au  roi  de  les  con- 
firmer dans  la  possession  de  leurs  biens  puis 
d'expédier  un  diplôme  leur  accordant  de  nou- 
veaiix  privilèges. 

'"'  «Karolus,  Dei  gratia  Francorum  rex. 
Notum  facimus  universis  tam  presentibus  quani 
futuris  nos  vidlsse  litteras  carissiml  quondam 
domini  el  progenitoris  nostri  formam  que  sequi- 
tur  continentes  :  Johannes,  Dei  gratia  Fran- 
corum rex.  Notum  facimus  universis  presen- 
tibus et  futuris  nos  infrascriptas  litteras  vidisse 
non  rasas,  non  cancellatas,  videlicet  omni 
suspiccione  carentes,  licet  propter  vetustatem 
in  quibusdam  ipsarum  partibus  aliquantulum 
corrosas ,  formam  que  sequitur  continentes  : 
Iq  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis. 
Philippus,  divina  miseratione  Francorum  rex. 
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D.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  un  vidinius  des  prévôt,  doyen  et  chapitre  de  l'église  Saint-Pierre  de 
Douai,  du  ^  avril  i38o,  contenant  un  vidimus  de  Philippe  111,  daté  de  Poissy  en  juillet 
J278,  Archives  départementales  du  Nord,  B  i466  (ancien  B  2 ,  n°  32).  —  E.  Copie  du 
xvil°  s.,  authentiquée  par  deux  notaires  royaux,  Archives  départementales  du  Nord,  fonds 
de  Saint-Amé,  carton  i  ,  d'après  le  vidimus  royal  de  juillet  1278.  —  F.  Copie  du  xvin°  s., 
collationnée  par  'Warlei ,  notaire  apostolique,  Archives  départementales  du  Nord,  fonds  de 
Saint-Amé ,  carton  1 ,  d'après  A ,  complété  à  l'aide  du  vidimus  royal  de  juillet  1278,  et  des 
vidimus  des  rois  Jean  et  Charles  V  indiqués  en  C.  —  G.  Copie  du  xvn°  s.,  par  André  Du 
Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Bahwe,  vol.  54,  fol.  A'ji,  d'après  C. —  H.  Copie 
du  xviii"  s.,  dans  Monasticon  Benedictimim ,  t.  XL VI,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12700, 
fol.  1 4o ,  d'après  C.  —  I.  Copies  du  xvii"  s. ,  Archives  communales  de  Douai ,  GG ,  layettes  1 48 
et  1  5o ,  d'après  le  vidimus  de  )  278  indiqué  en  D.  —  /.  Copie  du  xvi*  s. ,  Archives  commu- 
nales de  Merville  (Nord),  AA  1. 


a.  Miraei  Opéra  dijdomutku ,  éd.  Foppens,  t.  II,  p.  i358,  d'après  le  vidimus  de  Charles  V,  indiqué 
i5  en  C.  —  h.  Brassart,    Histoire  dii  château  et  de  la   châtellenie  de  Douai,  preuves,  p.  20, 

n°  XIV,  fragment  d'après  A.  —  c.  Ch.  Duvivier,  Actes  et  documents  anciens  intéressant  la 
Belgique,  p.    186,  d'après  A. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  i54.  —  Le  Glay,  Revue  des  Opéra  diplomatica  de 
Mirœus ,  p.   120,  d'après  A.  —  Le  Glay,  Inventaire-sommaire  des  archives  départementales, 
jo  Nord.  Archives  civiles,  série  i>,  t.  I  (i863),  p.  1,  B  2,  n"  32.  —  E.  de  Coussemaker,  Inven- 

taire analytique  et  chronologique  des  archives  de  la  Chambre  des  comptes  à  Lille ,  1  "  partie ,  p.  1 4 , 
n°  02.  —  Brafliart ,  Etablissement  de  la  collégiale  de  Saint-Amé  dans  cette  ville,  dans  Souvenirs 
de  la  Flandre -wallonne,  t.  XII,  p.  11.  —  J.  Finot,  Ville  de  Merville.  Inventaire  sommaire  des 
archives  communales,  f.  1,  AA  i. 


Mandatorum  Dei concurrente    .V.  Nos 

autem  dictas  litteras  et  contenta  in  eisdem  rata 
et  grata  habentes,  in  quantum  juste  eisdem  usi 
fuerint  decanus  et  capitulum  ecclesie  supra- 
dicte,  laudamus,  ratificamus,  approbamus  et 
tenore  presencium  auctoritate  regia  de  speciali 
gracia  et  ex  certa  scientia  confirmamus.  Et  quia 
propter  ipsarum  litterarum  vetustatem  potest 
verisimiliter  dul^itari  quod  non  possint  diu  in 
statu  solido  permanere  sed  in  ])revi  faciliter 
deleri  seu  consumi ,  ex  ampliori  gracia  conces- 
simus  atque  concedimus  de  nostre  plenitudine 
régie  potestatis  hiis  nostris  presentibus  tanquam 
originali  contentorum  in  eisdem  de  cetero  fidem 
plenam  atque  indubiam  perpetuis  temporibus 
adhiberi ,  non  obstante  quod  de  dictis  origina- 
libus  superius  transcriptis  litteris  nullatenus  in 


posterum  doceatur.  Quod  ut  firmum  et  stabile 
permaneat  in  futurum,  sigiEum  nostrmn  pre- 
sentibus litteris  duximus  apponendum.  Datum 
Atrebati ,  anno  Domini  .M°.  CCC°.  LV.'°,  mense 
mail.  Nos  autem  dictas  litteras  ac  omnia  et 
singula  in  eisdem  contenta,  rata  habentes 
atque  grata ,  ea  volumus ,  laudamus ,  ratificamus, 
approbamus  ac  de  nostris  auctoritate  et  gracia 
speciali,  quantum  juste  eisdem  usi  fuerint 
decanus  et  capitulum  ecclesie  supradicte ,  tenore 
presencium  litterarum  confirmamus.  Quod  ut 
firmum  etc.,  salvo  etc.  Datum  Parisius,  .XIII. 
die  mensis  martii ,  anno  .LXVI'".  et  regni  nostri 
tercio.  —  Per  regem,  ad  relacionem  consilii, 
J.  de  Columbis.  CoUacio  facta  est  de  pre- 
dictis  insertis  litteris  per  me  J.  de  Columbis. 
Visa.  » 
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In  nomine  sancte  et  individuae  Trinitatis.  Philippus ,  divina  miseratione  Fran- 

COrum  rex.  Manda torum '''  Dei  viam,  humano  generi  ad  imitandum  propositam,  beatus 
Maurontiis,  H'^  inclyti  ducis  Adalbaldi  atque  sancte  Rictrudis  filius,  satis  accurate  consideravit , 
quia,  ut  electoruin  numéro  adscriberetur,  bona  sibi  jure  hereditario  contingentia  beato  Amato  , 
P  a  Senonensi  episcopatu  Theoderici  régis  tyrannide  depulso,  contulit  et  in  proprio  fundo,  5 
antiquitus  Broilo,  a  modernis  autem  Menrivilia  noniinato,  in  honore  Dei  et  sancti  Petri  ||''  apos- 
toli,  pro  A^oto,  sanctissimo  episcopo  Amato  ecclesiam  constraxit.  Postquam  vero  sanctum 
episcopum ,  sibi  amabiiem ,  Amatum  ,  Dominus  ad  celestem  patriam  ex  hac  moleste 
peregrinationis  erumna  Passumpsit,  sacrum  corpus  Hlius  sacer  Maurontus  in  supra- 
dicta  çcclesia  honorifice  tumulavit  et,  ad  honorem  Dei  ipsiusque  sancti ,  fratres  in  ipsa  lo 
çcciesia  congregavit.  Fratruni  II''  itaque  congregatio  in  predicta  ecdesia,  divino  famulatui 
mancipata,  longo  tempore  permansit  quieta,  donec  Danorum  et  Normannoram  gens 
crudelis  etaspera  devastaret  jp  ipsam  MenriviUam  etcirca  eam  omnem  patriam.  Sed, 
imminente  persequutione,  fralres  soHiciti  de  corpore  sui  patroni,  Duacum,  a  persequu- 
tonim  incursione  securum,  iliud  ||^  deportaverant  et  in  ecclesia,  ab  antecessoribus  in  i5 
honore  sanctç  Dei  genitricis  Mariae  ibidem  in  fundo  sancti  Mauronti  edificata, 
posuerunt.  Piacatis  autem  pi-edicte  persequutionis  P  turbationibus  et  loco  Menrivilie  dévasta to, 
Karoius ,  rex  Francorum ,  et  Arnulfus ,  consul  Flandrensium ,  a  predictis  fratribus  requi- 
siti  quidagerent  de  corpore  tanti  patroni,  P"  convocatis  episcopis  et  principibus  suis, 
eorum  consilio,  ordinatione  divina  preeunte,  hoc  statuerunt  ut  in  Duaco ,  gratia  exaltandi ,  20 
corpus  venerabilis  Amati  remaneret  in  peqietuum  H^^  in  çcclesia  béate  Dei  genitricis 
Mariae  ,  in  qua  superius  memoravimus  esse  translatum.  Preterea  edicto  sue  domina- 
tionis  statuerunt  et  privilegiis  suis  firmaverunt  ut  quicquid  P^  beatus  Amatus  et 
fratres  Deo  et  sibi  famulantes  habebant  donec  in  Menrivilia  erant  vel  deinceps  habi- 
turi  erant,  hoc  etiam  in  Duaco  morantes  firmiter  baberent  et  sine  IP  contradictione  25 
possiderent.  Libertatem  etiam  ipsius  çcclesie  firmam  statuerunt,  quam  nobis  plures 
et  autentici  viri  retulerunt  et  fratres  illius  ecclesiç  diu  inviolatam  tenuerunt.  JP*  Post 
multa  siquidem  tempora  contigit  ut  ipsa  ecclesia  igné  vastaretur,  in  quo  omne  libra- 
l'ium  simul  et  privilégia  ecclesie  perierunt.  Sed  quia  a  Deo  est  sublimitas  omnis  IP  et 
potestas,  onmi  sollicitudine  curandum  est  in  potestate  constitutis  ne  res  ecclesiastice  3o 
per  violentiam  alicujus  raptoris  auferantur  vel  devastentur.  Quod  ne  i^''  aliquando 
contingat,  volens  renovare  cpiod  antecessores  mei  confirmaverunt  debeneficiis  sancti 
Amati,  ego  Philippus,  rex  Francorum,  adquievi  petitioni  Rotberti,  Flandrensium 
11^''  comitis,  etnepotis  suiBalduini,  comitis  de  Hainau,  necnon  et  Richeldis,  matris 
ipsius  Balduini,  canonicorum  etiam  ipsius  sancti  Amati  Duacensis,  qui  viruni  reli-  35 

(=)  Les  passages  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  la  charte-notice  palliée  sous  le  n°  LXXX. 

CHARTES  ET  DIPLOMES. I.  27. 

iMi'imiF.mr.  natioxai.k. 
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giosum  [RaiJmanimW,  ||i8  ipsius  çcclesie  prepositum,  et Gualterum ,  castelianum ,  de 
rébus  predictç  ecclesiç  augendis  et  conservandis  multum  soliicitum ,  ad  me  miserunt , 
exorantes  ut  res  sancto  Amato  donate  ||'*  sive  donande  mee  dominationis  auctoritate 
confirmarentur.  Confirmavi  itaque  précepte  potestatis  regiç  ut  ipsa  çcclesia,  infra 
5  castrum  Duaci  in  honore  sanctç  Dei  genitricis  Mariae  ||-°  constructa,  in  cpia  corpora 
beatoi-um  confessorum  Amati  atque  ipsius  Mauronti  quiescunt ,  ab  omni  laicali  po- 
testate  sit  libéra,  ut  canonici  Dec  et  sanctç  Marie  et  sancto  Amato  ibi  H^^  cpiiete  ser- 
viant.  Atrium  quoque  et  claustrum  et  domos  canonicorum  in  iibertate  permanere 
concessi.  Prohibemus  etiam  ut  neque  in  claustro  neque  in  atrio  neque  in  domibus 

10  cano-|p--nicorum ,  in  claustro  sive  in  Castro  manentium,  vel  servientibus  eorum 
vel  omnino  in  facultatibus  ipsius  ecclesiç  ulla  laicalis  jsersona  mittat  nianuni  neque 
rex  neque  comes  neque  castellanus  l!"  neque  aliquis  sub  eis  laicus.  Bannum  aut 
latronem  vel  thesauri  aut  etiam  alicujus  rei  inventionem  nuUa  laicalis  persona  in 
predictis  locis  sibi  usurpare  audeat,  sed  ditioni  et  P^  potestati  çcclesiç  omnino  subja- 

i5  ceant.  Prepositus  nullus  in  supradicta  çcclesia  constituatur  nisi  canonicorum  elec- 
tione.  Preterea  per  presentem  decernimus  jussionem  ut  nullus  sit  sub  meo  H'-^  regi- 
mine  qui  présumât  aliquid  auferre  de  omnibus  quç  beato  Amato  a  sancto  Mauronto 
sunt  attributa  vel  ab  aliis  antecessoribus  collata  seu  que  ab  ipsis  prepositis  sive  cano- 
nicis   ibi  ser-P'^-Aientibus  fuerint  attracta   aut  in  antea,  Deo  auxiliante,  a  quibus- 

•io  cunque  fuerint  meliorata  vel  augmentata.  Si  quis  autem,  aut  nostro  aut  futuro 
tempore,  electionis  jura  H"-'^  prenominatç  çcclesiç  et  rerum  predictarum  liberam 
dispositionem ,  regali  dignitate  nostra  concessam,  violaverit,  vekiti  contra  salutem 
régie  dignitatis  H'-^  agens,  auctoritate  nostra  atque  precepto,  quasi  inimicus  et  pro- 
ditor  domini  sui ,  ab  omni  mvinere  et  honore  publico  arceatur  donec  justo  judicio 

2  5  IP^  ipsi  ecclesiç,  quam  lesit,  satisfecerit.  Insuper  et  precepto  regiç  majestatis  statuimus 
ut  violator  hujus  preordinatç  iibertatis  ipsi  çcclesiç  persolvat  decem  IP"  libras  aureç 
monete.  Et  ut  hoc  preceptum  régie  dignitatis  in  posterum  per  omnia  conservetur 
illibatum,  sigilli  nostri  impressione  subtersignari  jussimus. 

IP^  Ego  [monogramma)  rex  Francorum  hoc  privilegium  Silvanectis  confirmavi, 

3o  anno  regni  mei  sedecimo,  testibus  subscriptis  :  -S.  Manassç,  |p^  Remensis  archiepi- 
scopi.  -S*.  Richarii,  Senonensis  archiepiscopi.  S'.  Tietboldi,  Suessionensis  episcopi. 
•S.  Guidonis ,  Belvacensis  episcopi.  IP^  -S".  Rotgeri ,  Cathalaunensis  episcopi.  -S".  Elinandi , 
Laudunensis  episcopi.  S".  Radulfi,  Ambianensis  episcopi.  -S*.  Raineri,  Aurelianensis 
episcopi.  -S*.  Ratbodi,   Novio-|P''-niensis   episcopi.  -S*.  Gualeranni,  régis  camerarii. 

(=)  Les   trois  premières   lettres   illisibles  en   .4.  Reimaruin  C,  Rayniarum  C  Une  charte  originale 
de  l'évéqae  de  Cambrai,  Gérard  II ,  donne  Raimarum. 
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«S*.  Frederici  dapiferi.  -S'.  Hervei  pincerne.  •&.  Hugonis  conestabuJi.  Ego  Gausfridus  , 
régis  canceUarius  IP°  et  Parisiensis  episcopus ,  hoc  privilegium  scripsi  et  subscripsi. 

luo 

Actum  est  anno  ab  incarnatione  Domini  millesimo  .LXX  .VI.,  indictione  .XIIII. , 
II'"'  epacta  .XII.,  concurrente  .V. 

(  Lochs  sigilli.  ) 


LXXXII 

1076,  après  le  4  aoûl'''. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Hugues  de  Château-Thierry,  chevalier,  et  de  Thihaud,  évé- 
que  de  Soissons,  confirme  la  donation,  que  ledit  chevalier  ajaite  à  V église  de  Saint-Jean- 
au-Mont,  à  Soissons,  près  de  laquelle  seront  établis  des  chanoines  de  saint  Augustin ,  de  10 
plusieurs  autels  qu'il  tenait  en  bénéfice  dadit  évêque ,  à  qui  il  les  a  rendus ,  et  de  deux  moulins; 
il  stipule  en  outre  que  les  chanoines  seront  libres  de  toute  exaction  et  auront  la  libre 
élection  de  leur  prieur. 

A .  Original  perdu  '^*. 

B.  Copie  du  xviii'  s.,  par  Dom Grenier,  Bibliothècjue  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  255,   i5 

fol.  70,  d'après  A.  —  C.  Autre  copie,  par  le  même,  Bibliothècpie  nationale,  Collection  Mo- 
reau ,  vol.  3 1 ,  fol.  1 70 ,  d'après  j4.  —  D.  Copie  du  xviii"  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection 
de  Picardie ,  vol.  a  33,  fol.  227  v°,  d'après  .4.  —  £.  Copie  delà  fin  du  \vf  s. ,  dans  Constitutiones    , 
canonicœ  sancti  Johannis  in  Fi/im,  Bibliothèque  nationale,  ms.  la  t.  nouv.acq.  713,  fol.  i5  (page 
cotée  Z)  '^'. —  F.  Copie  du  commencement  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  20 
Picardie,  vol.  255,  fol.  72,  d'après  un  cartulaire.  —  G.  Copie  du  xvif  s.,  dans  Dom  Gilles-     - 
son,  Histoire  de  Notre-Dame  de  Soissons  et  de  Saint-Jean  des  Vignes,  Bilsliothèque  nationale, 
ms.  fr.  18775,  fol.  i38,  d'après  le  même   cartulaire  que  F.  —  H.  Copie  du  xvii"  s.,  dans 
Louen,  Histoire  de  Saint-Jean  des  Vignes,  Biljliothèque   de  Soissons,  Collection  Périn,  ms. 
n°  ili'^Çf  (n°  4387  du  Catalogue  général) ,  p.  17.  ^"' 


'"'  Cf.  pour  la  date ,  les  chartes  pour  Saint- 
Amé  de  Douai,  ci- dessus,  n"  LXXX,  LXXXI. 

'''  Dom  Grenier  mentionne  l'original  comme 
conservé  dans  les  «  Archives  de  la  communauté 
de  Saint-Jean-des-Vignes  de  Soissons,  layette 
2°,  pièce  cotée  4^»  B;  et  encore,  en  C:  «Ar- 
chives de  la  manse  conventuelle  de  l'abbaye 
de  Saint-Jean-des-Vignes  de  Soissons,  layette 
11%  cote  à  ». 


'''  Ce  manuscrit  est  le  même  qui  a  été  mis 
en  vente  sous  le  titre  d'Obitaaire  de  Saint-Jean- 
des-  Vignes ,  à  la  lilirairie  Schlesinger,  en  février 
1875  (cf.  Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Chartes, 
t.  XXXVI ,  p.  1 9 1  ) ,  et  qui  a  figure  sous  le  n°  43  2 
a  une  vente  faite  à  la  salle  Silvestre,  du  2  au 
7  juillet  1900  (cf.  Catalogue  de  livres  rares  et 
curieux;  Paris,  Paul  et  Guillemin,  1900,  in-8°, 
p.  52,  n°  482). 


27. 
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I.   Copie  du  xvii°  s. ,  dans  Statu  ta  motiastira.  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  11792,  fol.  i43, 
d'après  E.  — /.   Copie  du  xi\°  s.,  Bibliothèque  de  Soissons,  Collection  Périn,  ms.  n°  242a 
(n°/'i.772  du  Catalogue  général) ,  p.  i5,  d'après  E. —  A.   Copie  du  xviii'  s..  Bibliothèque  de 
Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  i3,  p.  4i5,  d'après  a  etc.  —  L.  Copie   du  xvii°  s.,  Biblio- 
5  thètjue  nationale.  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  023,  d'après  c.  —  M.  Copie  partielle , 

du  xViii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  234,  fol.  166. 

<i.   P.  Le  Gris,  Chronicon  brève  ahhutialis  cunonicœ  S.  Joannis  apad  vineas  Sciessiou.,  éd.  1617,  p.  44, 
d'après  le  même  cartulaire  que  F  et  G;  éd.  1619,  p.  5o.  —  h.  Regnault,  Abrégé  de  l'histoire 
de  l'ancienne  ville  de  Soissons,  preuves,  fol.  7  v°,  d'après  le  même  cartulaire  que  F  et  G,  frag- 
10  ment.  —  c.  Sainte-Marthe,  Gallia  christiana,  t.  IV,  p.  525.  —  d.  Ch.  A.  deLouen,  Histoire 

de  l'abbaye  royale  de  Saint-Jean  des  Vignes  de  Soissons,  preuves,  p.  276.  —  e.   Gallia  chris- 
tiana, t.  X,  instrumenta,  col.  98,  n°  IV,  d'après  c. 

Indiq.  :   Bféquigny,  Table  chronologique ,  t.  Il,  p.  i54. 

Phiîippus ,  rex  Francorurn '"',  omnibus  pie  in  Xpisto  viventibus  salutem.  Sancto- 

i5  rum  patrum  auctoritas,  a  fidelibus  aecciesie  diligenter ''''  aniplectenda,  inter  quam- 

plurima  juste  discretionis  instituta '"■'  sancivit  uti''^'  altaria  et  décime'"'  usibus  clerico- 

rum  Deo  servientium  usquecpiacjue  cédèrent,  sed  postmodum ''^'  mors  que  intravit 

in  orbem  terrarum  quamplures  laicos  pseudoxpistianos  '"'    in  tantum  excecavit  ut 

quidam  ipsa''"'  altaria  vel  décimas  in  bénéficia  extorquèrent''',  quidam  vero'J'  in  abu- 

20  sum  misère  hereditatis  ''''  converterent.  Hos  '''  siquidem   non   tantum   canonica  et 

decretalis  detestatur  auctoritas,  verum  etiam  propheta,  "\idens  in  Spiritu  Sancto  '""' 

futuram  dampnationem  eorum ,  improbat  eos  dicens  :  maledicti  qui  dixerunt  «  here- 

ditate  possideamus '"'  sanctuarium  Dei  »'''.  In  cujus  mortifère  hereditatis  et  metuendi 

beneficii  vinculo  '"'  impeditus  'p',  quidam  miles ,  Hugo  de  Castelio  Teodorici  '''',  tenebat 

2  5  cpiedam  altaria  de  beneficio  Suessionensis  episcopi,  sed  ipse  divina  visitatione''''  com- 

punctus,  volens  pro  perituris  commutare  '''  celestia,  a  domno  Tetbaldo'*',  tune  temporis'"' 

Suessorum  '"'  episcopo ,  cujus  homo  ligius  erat ,  sub  obtentu  impetrationis  expetiit 

quatinus  '^'  ipse  '*'  altaria ,  pro  quibus  sibi  timebat ,  episcopo  redderet  et  postmodum , 

(»)  Francorum  rex  FGH.  —  ('>)  fideliter  FGH.  —  ("^l  instituta  omis  par  C.  —  W  ut  FGH.  — 
W  et  décime  07/)!.?  pnr  FG/J. — ^^ O  postquam //.  — 's)  laicos  et  pseudochristianos  FG. — C')  ipsa 
omis  par  EFGH.  —  W  extorcperent  omis  par  F.  —  (J)  voro  omis  par  BCD.  —  ('')  hsreditates  //. 

—  C)   Hos  siquidem  jusqu'à  detestatur  auctoritas  inclus,  omis  par  FGH.  —  ("■)  Sancto  omis  par  G. 

—  W  possideam  BCD.  —  (")  vinculum  BCDE.  — •  W  impeditur  BEH,  impeditur  corrigé  en 
impeditus  C.  —  W  Theodorici  EFGH.  —  (')  miseratione  FGH.  —  (")  mutare  F.  —  W  Theobaldo 
FGH.  —  (")  temporis  omis  par  FGH.  —  (")  Suessionensi  FGH.  —  (^)  quatenus  FGH.  — 
(y)  ipsa  H. 

<■)   Psalm.,  LWXn,  i3. 
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ex  utriusque  providentia ,  altari  sancti  '">  Johannise"*  in  Monte  ''*  adtitularentur '"*  cierici , 
sub  régula  beati  ''''  Augustin!  in  casto  timoré  servientes  Domino  et  viventes  dé  rébus 
ad  iliud  altare  '"''  pertinentibus ,  et  alia  aitaria  ,  scilicet  in  Cariiaco  f*^'  unum ,  aliud  in 
Monte  Luvonis'"',  tertium  sancti  Aniani  in  pago  Briacensi  ('"',  qxiartum  in  Ro- 
setoW,  quintum  in  Artaisia'^',  molendinum  quoque  noATim  et  aliud  quod  vocatur  5 
Tolxac  '''',  que  Hugo  ipse  dimisit  episcopo  ut  in  ipsorum  canonicorum  dono  episcopi 
cédèrent  usus,  episcopus  ipse  siquidem,  accipiens  piam  devotionem  sui  fidelis,  cul- 
jjam  sui  peccati  terminare  properantis ,  tam  de  altaribus  quam  etiam  de  parte  sui  ('' 
beneficii,  quam  ipsi  *■"' aecclesie  traditurum  se  preelegit,  petitioni  ejus  benivolus'"' 
assensit.  Exinde^  episcopus  et  Hugo  utraque  manu  in  aecciesia''''  beati  Jbhannis '*''  10 
Baptiste  '■■'  clericis  regulariter  viventibus  contulerunt  ipsam  aecclesiam  cum  omnibus 
appendiciis  (''  ejus ,  tam  in  terris  quam  in  aliis  rébus ,  et  prêter  hec  '*'  ipsa  aitaria ,  que 
paulo  ante  retulimus,  quatenus  pauperes  Xpisti  ipsi  dévote  effecti'"'  in  de  conves- 
centes  militarent  '''  in  ipsa  aecclesia  ad  honorem  domini  Jhesu  <"',  ne  autem  ipsam 
benignam  voluntatem  domni'>'  Tetbaldi^  episcopi'"'  et  elemosinam '*''  ipsius  xpis-  i5 
tiani  Hugonis  quivis  subsequens  episcopus  '"'  in  rapinam  et  dissipationem  ipsius  loci 
converteret ,  hoc  modo  dispositum  est,  \ddelicet''^)  ut  cierici,  salvo  aecclesiastico  jure'"', 
ab  omni  exactione  liberi permaneant ,  prelatum  de  eadem  régula t*^' ipsi  sibieligant,  et 
post  electionem  communi  voto  et  assensu  omnium  in  episcopi  presentiam  f^'  electus 
prior  deductus,  eorum  tantum  curam  suscipiat  et  postmodum  iUis  arguendo,  incre-  20 
pando ,  obsecrando  provideat  ''''  ;  presbiter  vero  cardinalis  ipsius  W  loci ,  sicut  prius 

(»j  d.  G,  divi  //.  —  W  Joannls  FGH.  —  W  attitularentur  F  G  H.  •—  W  sancti  E.  — 
W  altare  omis  par  H.  —  C)  Charliaco  FGH.  —  i»)  Livonis  EFGH.  —  W  Bryacensi  FG.  — 
W  Rozeto  H.  —  (J)  Arthesia  FGH.  —  (t)  Toxac  E,  Toxat  FG,  Tauxart  H.  —  W  quam  de 
parte  etiam  sui  FGH.  —  H  ipse  FGH.  —  (»)  benevolus  EFGH.  —  (°)  Deinde  FGH.  —  (p)  aec- 
clesie  CD.  —  W  Joannis  FGH.  —  (■■)  Babtiste  F.  —  W  appendentiis  F,  appenditiis  H.  —  W  hec 
omis  par  E.  —  M  affecti  FGH.  —  M  militare  G.  —  (")  Jesu  EFGH.  —  (y)  domini  DGH.  — 
W  Theobaldi  FGH.  —  1»)  episcopi  omis  par  FGH.  —  C')  eleemosinam  FH,  eleemosynam  G.  — 
(")  episcopus  omis  par  BCD.  —  ('■)  videlicet  omis  par  FGH.  —  W  jure  ecclesiastico  H.  —  C)  prœia- 
tum  sibi  de  eadem  domo  eligant  F,  priplatum  de  eadem  domo  sibi  eligant  GH.  —  (e)  presentia 
BCD.  —  (I')  prevideat  E,  praevideat  G.  —  (!)  hujus  FGH. 

'''  Abbaye  de  Saint-Jean-des-Vignes ,  à  Sois-  une  charte  de  cet  évèque ,  sans  date ,  d'un  dispo- 
sons. —  La  remise  des  autels,  énumérés  sitii'analogxie  à  celui  du  diplôme  de  Pliilippe  I", 
plus  bas,  par  Hugues  de  Chàteau-ïhierry,  à  charte  publiée  dans  Le  Gris,  Chronicon  brève 
l'évêque  de  Soissons,  Thibaud,  et  la  donation  abbatialis  cauonicœS.  Johannis  apiid  vineas  Saes- 
desdits  autels  par  ledit  Hugues  et  ledit  évéque  sion.,  éd.  1617,  p.  32,  et  éd.  1619,  p.  89; 
à  l'église  Saint-Jean  ont  été  consignées  dans  Gallia  cltristiana ,  t.  X,  instrumenta,  col.  97. 
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erat,  episcopo  et  archidiacono  de  curaW  parrochianorum  f"*  rationem'")  reddat'*'). 
Quod  ut  permaneret  ratum ,  jamdictus  episcopus  et  ipse  Hugo  mei  presentiam,  de 
cujus  manu  et  <''  illud  beneficium  pendebat  ''',  adierunt  a  me  expetentes  '^'  ut  litteris  '''', 
inde  mea  permissione  compositis,  ego  ipse  consignationi  et  confirmationi  earum  ma- 
5  num  imponerem.  Ego  siquidem ,  tum  quia  '")  justa  petierunt ,  tum  etiam  quia  elemosine 
ipsius  'J' particeps  esse  volui ,  bénigne  petitioni  eorum  non  defui ,  sed ,  sicut  usus  expos- 
tulat'''', denotata  C  cruce  et  imposito  sigillo  meo '""^  regali  adstipulatione '"'  eorum 
ordinationem  '"'  litteris  '•■'  istis  ''''  retractam  confirmavi ,  et  ut  stabilis  perseveret  '"■' 
edixi.  +  W  Hoc  autem  factum  est  anno  dominicae  incarnationis  '*'  .M.  LXXVI.'"',  indic- 
10  tione  .XIIIL,  concurrente  .V.'"',  aepacta  .XII.,  régnante  Philippe  rege  anno'"'  .XVII., 
Tetbaldo''''  episcopatum  tenente  anno  .IIII.  Signum  +  W  Manasse ,  Remorum'"'  archi- 
episcopi. 

[Monogranima  ''''.)  [Locas  sigilli  '"'.) 

Ego  Goiffridus  '''',  Parisiorum  '"'  episcopus ,  cancellarius  régis  Philippi  ^'\  iegi  et  rele- 
i5  gendo  iaudavi'^'. 

Hi  sunt  testes  :  Ingelardus '''',  Silvanectensis  W  episcopus;  Tetboldus '-i',  Suessio- 
nensis '"''  episcopus;  Wido'"',  Remensis '"'  archidiaconus. 

Thetboldus  *"'  cornes  et'"'  Stephanus-,  fdius  ejus;  Willelmus  (p'  comes;  Hugo''''  de 
Castro  Theodorici'"'';  Albricus'"'  de  Cociaco'*';  Evrardus '"' miles  ;  Godefridus''' miles; 
20  WidoW  de  Castellonio  W. 

!'')  de  fura  omis  pur  E.  —  ('''  parochianornm  FGH.  —  i')  curam  E.  —  ('')  reddat  ratio- 
nem  FGH.  —  (=)  et  omis  par  FGH.  —  0  pendebatur  EFGH.  —  (e)  expectentes  D,  expec- 
tantes  H.  —  C")  literis  EF.  —  (•)  tum  quia  omis  par  H.  —  (J)  tum  quia  etiam  illius  eleemosine  F, 
tum  cpjia  etiam  eleemosyne  ipsius  GH.  —  C')  expotnlat  BCD,  postulat  FGH.  —  W  devota  FGH. 

—  (™)  meo  sigiilo  FGH.  —  W  adstipvdationem  FGH.  —  (")  eorum  ordinationem  omis  par  FGH.  — 
(p)  literis  E.  —  W  istis  omis  par  FGH. —  W  persevei-aret  £,  et  ut  stabilis  perseveret  edixi  omis  par 
FGH.  —  (»)  La  croia:  omise  par  FGH.  —  W  incarnationis  dominicae  FGH.  —  W  Les  dates  en  chijfi-es 
arahes  dans  FGH.  —  M  concurrente  .v.  oinis  pur  F.  —  M  anno  omis  pur  FGH.  —  (y)  Theobaldo 
FGH.  —  W  La  croix  omise  par  DFGH.  —  (")  Rhemorum  FH.  —  C")  Monocjramme  dessiné  dans 
BCD,  omis  par  FGH.  —  (")  Le  sceau  mentionné  dans  BCD  :  «  sceau  en  placard,  rompu  »  ;  omis  pur 
EFGH.  —  W  GoEFridus  E,  Gofridus  FGH.  —  W  Parisiensis  GH.  —  W  régis  Philippi  cancellarius  D. 

—  (s)  Iegi  et  relegi  et  laudavi  FGH.  —  ('')  Ingeraldus  E,  Ingebrardus  FH. —  (')  Sylvanect.  F,  Syl- 
vanectensis  GH.—  (J)  Tetbaldus  £ ,  Theob.  i^,  Theobaldus  Gff.  —  C^l  Suessionis  E.—  0  Guido 

.  FGH.  —  H  Rhemensis  FGH.  —  W  Tetbaldus  E,  Theobaklus  FGH.—  W  et  Stephanus  ^hs^u  « 
Willelmus  comes  î'ncks,  o/nis  par  FG/i. —  M  VVidelmus  jB. —  11'  Huguo  G.  —  ('')  Theodorici£, 
Theodorico FGH. —  '»)  Albericus  F,  Albricius  G^Albntius//. —  (')  Lusiaco  F,  Josiaco  G,  Losiaco 
H. —  W  Evardus  FG,  Evrardus  miles  omis  par  BCD.  —  ^)  Gofridus  E,  Godefridus  miles  omis  pur 
FGH.  —  M  Guido  FGH.  —  D)  Castellione  H. 
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LXXXIII 

1076,  9  octobre. —  Poitiers'''. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  d'affranchissement  concédée  par  les 
chanoines  de  Saint-Hilaire  de  Poitiers  à  leur  coUibert  Aimon.  ,  . 

A.  Original '*'.  Parchemin,  troué. Hauteur,  365  mm.  à  gauche,  270  mm.  à  droite;  largeur,  Sgo  mm.     5 

Archives  départementales  de  la  Vienne,  G  489,  fonds  de  Saint-Hilaire,  carton  A. 

B.  Deux  copies  du  xviii"  s.,  par  Dom  Fonteneau,  Bibliothèque  de  Poitiers,  Collection  Fonteneau, 

t.  X,  fol.  359  et  36i,  d'après  .4.  —  C.  Copie   du  xviii"  s.,   annexée  à   l'original.  Archives 
départementales  de  la  Vienne,  d'après  A. 

a.   [Rédet],  Docuineirts  pour  l'histoire  de  l'église  de  Saint-Hilaire  de  Poitiers,  dans  Mémoires  de  la  lo 
Société  des  antiquaires  de  l'Ouest,  t.  XIV  (1847),  p.  96,  n°  xc,  d'après  A. 

IxDiQ.  :  Louis  Rédet  et  Alfred  Richard,  Inventaire  sommaire  des  Archives  départementales ,  Vienne. 
Archives  ecclésiastiques ,  série  G,  t.  I,  p.  78,  G  489. 

In  nomine  sanctg  et  individug  Trinitatis.  Canonici  beati  Hyl.vrii  omnibus  sancte 
mat[ris  ecclesjie  '''  alumpnis  tam  presentibus  quam  futuris  volumus  manifestari  quia  1 5 
quidam  homo  noster  co[mmu]nis  colib[ertus. .  .  ] ,  p  nomine  Aimo ,  ad  nos  veniens  de- 
precatus  est  ut  eum  servitutis  dedecore  exueremus  [et  libertatjis  ornatu  indueremus. 
Cujus  preces  bénigne  suscipientes  pro  iUius  amore ,  qui  nos  sui  sancti  sanguinis  efïu- 
sione  ab  [dam]na[tionis]  P  iiberavit  servitute,  omniumque  Dei  fidelium ,  per  concessum 
nostri  abbatis,  Aâdelicet  Goffredi  Aquita[norum]  ducis,  et  per  concessum  Gosceiini,  20 
Burdegalensium  archiepiscopi ,  beati  Hylarii  thesaurarii ,  eum  servitute  detersimus  et 
iibertate  orn[avi]mus,  [ita  ut]  ||*  ab  hac  die  in  antea  ei  iibero  permanenti  libéra  quic- 
(piid  ei  placuerit  faciendi  potestas  permaneat.  Accepimus  quidem  ab  eo  decem  libras 

(")  Les  mots  entre  crochets  ont  disparu  en  A ,  soit  par  suite  de  trous  dans  le  parchemin,  soit  par  effa- 
cement. Les  copies  B  et  C  ne  peuvent  sei-vir,  sauf  pour  un  mot,  à  combler  les  lacunes  parce  qu'elles  ont 
été  faites  quand  le  parchemin  était  déjà  en  mauvais  état. 

'''  La  date  de  1076  a  été  restitviée  par  rap-  '"'  Au  dos,  de  trois  mains  différentes  :  «  Carta 

prochement  avec  le   diplôme  de  Philippe  1",  Philippi,  régis  Francoi'um,  confirmans   fun- 

pubhé  plus  loin  sous  le  n°  LXXXIV^  le  chiffre  dacionem  hujus  m[onasterii]  ecclesie;  fundavit 

des  épactes  23  est  celui  de    1077;   mais  l'on  eam  1076.»  Nous  devons  la  transcription  de 

sait   que  certains  computistes   changeaient  le  ce  document  à  M.  Léon  Levillain. 
chiffre  des  épactes  au  1"  septembre. 
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denariorum  ad  restauracionem  argentée  crucis ,  de  qua  argentum  sumptum  et  distri- 
butuni  fueratin  dispensa  i^paupenjni.  Si  quis  igitur  contra  hanc  libertatis  cartam 
calumjiniando  insurrexerit,  iram  omnijiotentis  Dei  incurrat  et,  judice  cogente,  cen- 
tum  argenti  libras  persolvat  ejusqiie  calumpnia  irrita  permaneat.  Ut  ergo  firma  per- 

5  [maneat] ,  ||^ eam  Goffredo,  duci  Aquitanensium ,  et  Goscelino,  archiepiscopo Burdega- 
lensium ,  ad  firmandum  tradidimus  et  nos  ipsi  nostris  manibus  eam  firmavimus  et 
aliis  quoque  optimis  viris,  quorum  nomina  subscripta  sunt,  eam  ad  f[ir]ma[n]du[ni] 
IP  tradidimus.  H^-S*.  Otgisii,  [c]antoris.  -S*.  Guilielmi,  subdecani,  beati  Hylarii  can- 
cellarii,  qui  hanc  cartam  dictaTi[t].  [-S*.  ViviJaniW,  subcantoris.  -S*.  Tetbaldi ,  scolarum 

10  magistri,  Aquitanorum  ducis  canceilarii.  -S*.  Guiiieimi  prepositi,  de  cujusprepositu[ra] 
...||'''S'.  Hugonishospitalis.'S'.  Rainaidi  Letardi.  -S*.  Ramnulfi. -S*.  Girardi.  ■S'.  Arber[ti]. 
[■».  Gosjberti  W.  ■».  Aemari.  ■».  Arnaidi.  -Sr.  Guiiieimi.  ■».  Rotberti.  ■».  Pétri.  -S".  Ful- 
conis.  -S".  Ro[der]i[ci]  '''. 

f  [SiJGNA  LAicoRUM.  Su ,  .  .  ''''.  S".  Aldeberti,  comitis  de  Marchia.  •S'.  Guidonis  de 
1 5  Nav[ernis]  <°'.  [S".  Gau]terii  ''*  Corloanarii.  S".  Chaalonis  '^'  mercatoris.  «S*.  Pétri  de  sancto 
Savino.  'S'.  Goscelmi  militis. 

P^-S*.  Goscelini,  Burdegalensium  arcbiepiscopi  et 
beati  Hylarii  +  '*■'  thesaurarii,  ■S'.  Philipi  +  ''''  Francormn  régis. 
V^S".  GoFFREDi,  Aquitanorum  + ''■'  ducis. 

20  ll'^AcTA   SDNT    HEC  SEPTIMO   IDUS    OCTOBRIS ,   MILLESIMO  SEPÏUAGESi[mO   SEXtJo  ANNO   AR 

INCARMATIONE    DoMINI ,     EPACTA     EXISTENTE     VIGESIMA     TERÏIA ,      QUANDO     PllYLIPUS,     REX 

P*  Francorum,  venit  Pictavim  pro  auxilio  m  Normannum  comitem,  scilicet  [VVillelJm- 
[uM,  Anglorum  reg]em.  §  Tune  temporis  nullus  erat  decanus  in  ecclesia beati  Hylarii. 

'■'  Nous  restituons  Viviani  par  comparaison  avec  trois  autres  chartes  île  Saint-Hiluire  où  Vivianus 
apparaît  qualijié  iuccenior  ou  subcanlor  (cf.  Rédet,  Documents  pour  l'histoire  de  l'église  de  Saint- 
Hilaire,  p.  89,  loa  et  io3,  n°'  81,  C)3  et  g/i).  —  ('')  Gosberti  restitué  par  comparaison  avec  une 
charte  publiée  par  Rédet,  ouvr.  cité,  p.  90,  n°  83.  —  (')  La  restitution  Roderici  est  ti-ès  douteuse; 
elle  est  fondée  sur  la  présence  d'un  chanoine  de  ce  nom  à  Suint-IJilaire  vers  ce  temps-là,  et  qui  figure  dans 
une  charte  publ.  par  Rédet,  ouvr.  cité,  p.  89,  n°  81 .  — ('')  On  peut  proposer  la  lecture  Sunt  ista  ou 
Sunt  isti.  —  (""l  Nous  restituons  Navernis  par  comparaison  avec  les  souscriptions  du  diplôme  de  Phi- 
lippe I",  donné  à  Poitiers,  le  là  octobre  1076  [ci-dessous  n°  LXXXIV) ,  qui  mentionne  parmi  les 
témoins.  Gui,  de  Nevers ,  sous  cette  forme  :  «-S'.  Guidonis  ISavernensis».  —  (H  Entre  Nav  et  terii, 
lettres  effacées  en  A;  C  donne  Yterii,  qui  est  évidemment  le  résultat  d'une  interprétation  fautive  du 
copiste.  Gauterii  est  restitué  d'après  des  chartes  de  Suint-Hilaire  publiées  par  Rédet,  ouvr.  cité,  p.  97 
et  io5,  n°'  93  et  96,  et  d'après  un  acte  du  28  janvier  1077  vidimé  par  Charles  VII  en  même  temps 
que  le  diplôme  suivant  et  publié  par  Guérin  dans  Archives  historiques  du  Poitou,  t.  XXIX,  ou  on 
lit  (p.  76)  dans  les  souscriptions  ;  Guidone  de  Navert  et  Gauterio  de  Gorbornario.  —  fe'  La  lettre  h 
écrite  au-dessus  de  la  ligne,  A.  —  C')   Croix  autographes. 
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1076  ''',  li  octobre.  —  Poitiers 


Philippe  I",  à  la  prière  de  Geoffroy,  duc  d'Aquitaine,  coiifirme  toutes  les  donations  de 
terres  que  ses  hommes  pourraient  faire  au  nouveau  monastère  fondé  par  ledit  Geoffroy  au 
lieu  dit  Chasseignes^^^  dans  lefaiiboarti  de  Poitiers.  5 

A.  Original '"'.  Parchemin,  troué.   Hauteur,    280  mm.   à  gauche,   270  mm.   à  droite;   largeur, 
570  mm.  Archives  départementales  de  la  Vienne ,  fonds  de  Montierneul',  carton  6 ,  pièce  n°  1 . 


(1-2 -3)  '"'  Ce  diplôme  est  daté  de  la  veille 
des  ides  d'octobre,  l'an  1076,  la  19°  année  du 
règne.  Que  l'on  compte  les  années  du  règne 
du  23  mai  1069  ou  du  A  août  1060,  le  i4  oc- 
tobre 1076  ne  peut  tomber  dans  la  19"  année 
du  règne  ;  car,  dans  la  première  hypothèse ,  la 
19°   année   commence   seidement   le    23   mai 

1077,  et  dans  la  seconde  hypothèse,  le  i  août 

1078.  Mais  l'on  ne  doit  pas  tenir  grand  compte 
des  années  du  règne  puisque  ce  diplôme  a  été 
dressé  en  dehors  de  la  chancellerie  royale  et 
par  un  moine  poitevin.  Voir  la  note  3. 

Les  chroniques  poitevines  indiquent,  à  l'année 
1076,  le  séjour  de  Philippe  1"  à  Poitiers.  Le  di- 
plôme de  PhiUppe  I"  est  mentionné  dans  l'His- 
toria  moimsterii  novi  Pictavensis  :  «  Adveniente 
igitur  die  qxio  prima  fundamenta  (monasterii 
novi  )  locari  debuerunt ,  adsunt  plures  nobilium  ; 
dus  videlicet  ipse ,  episcopus  Isembertus  nomine 
adstabant  etiam.  Tune  ibidem  Philippus,  rex 
Francorum,  advenerat  Pictavis  tune  temporis 
ut  ipsum  utpote  ducem  secum  ascisceret  con- 
tra Guillehnuni  Anglorum  regem,  qui  quoddam 
castrum  contra  eum  oljsidebat.  Sunt  namcpie 
posita  fundamenta  anno  Domini  .MLXXVI. ,  in- 
dictione  .XIV. ,  anno  .VIII.  Gregorii  .YU.  Romani 
pontificis,  praedicti  Philippi  anno  regni  .XIV., 
epacta  .XII.,  concurrente  [V],  .VU.  idus  octo- 
Jjris.  Dax  vero  praedictum  regem  ut  illud  pri- 
vilegio  donaret  petiit  et  impetravit.  »  [Rec.  des 
histor.  (le  la  France,  t.  XI,  p.  120).  11  est  évi- 
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dent  que  le  chroniqueur  a  eu  sous  les  yeux  le 
diplôme  royal ,  car  il  lui  emprunte  le  passage 
dans  lequel  il  dit  que  Phibppe  était  venu  de- 
mander l'aide  du  duc  Geoffroy  contre  le  roi 
Guillaïune  qui  assiégeait  un  château;  nous 
lisons  en  effet  dans  le  diplôme  :  «  veneramus 
Pictavim  ad  Gaufredum ,  ducem  Aquitanorum , 
ut  nobis  auxilium  preberet  contra  Gaillehnum , 
regem  Anglorum  et  comitcm  Xormannorum,  qai 
tune  contra  nos  in  Britannia  quoddam  oppidum 
obséderai  «.  On  remarquera  en  outre  que  le 
septième  jour  des  ides  d'octobre ,  donne  par  1« 
chroniqueur,  comme  étant  celui  où  furent  po- 
sées les  fondations  du  monastère ,  est  le  même 
qui  figure  au  bas  d'une  charte  des  chanoines 
de  Saint-Hilaire  de  Poitiers  que  le  roi  Philippe 
a  souscrite  (Voir  cette  charte  plus  haut,  sous 
le  n°  LXXXIII).  L'année  1076  correspond, 
comme  le  dit  le  chroniqueur,  à  l'indiction  i4 
et  à  l'épacte  12,  mais  elle  n'est  pas  la  i/i."  du 
règne.  Cependant  les  chiffres  de  l'indiction  et 
de  l'épacte  indiquent  bien  qu'il  visait  l'année 
1076.  Nous  savons  d'ailleurs  le  nom  de  la 
ville  que  Guillaume  assiégeait;  c'était  Dol. 
Mabillon  [Annales  ord.  S.  Benedicti,  t.  V,  p.  96) 
cite  la  date  d'une  lettre  de  Barthélémy,  abbé 
de  Marmoutier,  ainsi  formulée  :  «  Et  factuni 
est  hoc  in  anno  et  in  ipsis  dlebus  quando 
ibat  rex  Franciac  Philippus  in  Brltanniam 
ad  pugnandum  contra  regem  Anglorum  qui 
ibi  obsidebat  Dolum  castrimi.  »   Ce   siège   est 

28 
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Copie  du  \vin°  s.,  par  Doin  Fonteneau,  Bibliothèque  de  Poitiers,  Collection  Dom  Fonteneau, 
t.  XIX,  p.  25,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  annexée  à  l'original,  Archives  départe- 
mentales de  la  Vienne,  fonds  de  Montierneuf,  carton  6,  pièce  n°  i,  d'après  A.  — D.  Copie 
du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  01 ,  fol.  i32,  d'après^.  —  E. 
Copie  du  commencement  du  xv°  s. ,  dans  le  Livre  blanc  de  Montierneuf,  Archives  départe- 


rapporté  simplement  à  l'année  1076,  parla  chro- 
nique de  Saint-Aubin  d'Angers  :  «  .MLXXVl. 
ObsidioDolensiscastri.  »  (Marchegayet.MabiUe , 
Chroniques  des  églises  d'Anjou,  p.  26);  mais  le 
continuateur  de  la  chronique  de  Renaud,  ar- 
chidiacre d'Angers,  est  plus  précis  et  fixe  au 
mois  de  septembre  107(5  l'investissement  de 
Dol  par  GuiUaiune  d'Angleterre  :  «  .MLXXVl. 
In  mense  septembi'is,  comes  Nomiannorum 
qui  et  rex  Anglorum,  Willelmus,  obsedit  in 
Britanniis  castram  quod  dicitur  Dolum.  «  (Mar- 
chegay  et  Mabille,  Chroniques  des  églises  d'An- 
jon,  p.  12).  Un  chiflre  résiUtant  d'un  mauvais 
calcul  des  années  du  règne ,  dans  un  acte  dressé 
en  dehors  de  la  chancellerie  royale,  et  portant 
d'ailleurs  le  même  millésime  que  les  chroni- 
ques ,  ne  saurait  prévaloir  contre  un  pareil  en- 
semble de  témoignages  concordants.  —  '^'  Le 
nom  de  Chasseignes  est  encore  aujourd'hui  porté 
par  un  l30ulevard  de  Poitiers  qui  longe  les 
terrains  de  l'ancienne  abbaye  de  Montierneuf. 
—  '^'  Dom  Fonteneau,  qui,  au  t.  XIX,  p.  23, 
a  donné  une  copie  de  cette  charte ,  d'après  le 
parchemin  indiqué  ici  sous  la  lettre  A  ,  hésitait 
à  reconnaître  dans  ce  parchemin  l'expédition 
originale.  Après  avoir  inscrit,  en  mai-ge  delà 
p.  26,  le  mot  «original»,  il  écrit,  p.  27  :  «On 
trouve  dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Mon- 
tierneuf ime  ancienne  copie  de  ce  titre  dont 
l'écriture  est  de  la  lin  du  onzième  siècle  ou  du 
commencement  du  douzième  siècle.  On  ne 
sçauroit  décider  si  c'est  le  véritable  original.  La 
pièce  sent  assés  son  diplôme  et  est  fort  mal- 
traitée par  vétusté,  elle  est  aussi  dans  le  cartu- 
laii'e  de  cette  abbaye,  fol.  7  v°.  D.  Etiennot  l'a 
insérée  dans  les  Antiquités  Bénédictines  p«;7e 
prima,  fol.  633.  Il  marque  à  la  marge  :  Ex 
codice  Guallerii  (le  Grand  Gauthier  de  l'évèclic 


de  Poitiers)  el  iabnlario  Monasterii  novi.  Cette 
pièce  se  trouve  encore  dans  les  mêmes  archives 
et  dans  un  petit  cahier  en  parchemin ,  de  l'écri- 
ture du  quinzième  siècle,  contenant  plusieurs 
lettres  des  comtes  de  Poitou  et  des  rois  de 
France.  Ce  cahier  intitulé  Livre  des  Titres 
de  ceux  qui  ont  leurs  usalges  en  la  forêt  de  Mou- 
lieres,  ordonné  par  honnorable  et  saige  maître 
Jean  Mourrault,  conseiller  du  Roi  nostre  sire, 
maître  et  gênerai  reformateur  des  eaux  et  fou- 
rêts  en  pays  et  comté  de  Poitou  pour  ledit  sei- 
gneur; ce  cahier,  dls-je,  contient  six  titres  vidi- 

més  dont  le  premier  est  celul-cy Ces  six 

pièces  qui  sont  les  six  titres  fondamentaux  de 
l'aljbaye  de  Montierneuf  furent  confirmés  en 
mille  quatre  cent  trente  cpiatre  par  Charles  VII 
et  en  mille  quatre  cent  soixante  un  par  Louis  onze 
son  iils  en  ces  termes. . .  Au  bas  des  pièces  vidi- 
mées  est  écrit  de  main  originale  :  Collation  faite 
à  l'original  par  moi  Paulin  Aguillon ,  notaire  du 
scel  étaljli  aux  contrats  à  Poitiers  pour  le  Roi 
nostre  sire  en  présence  de  mon  dit  seigneurie 
maître  et  par  son  commandement ,  le  vingt  im 
jour  de  juillet  l'an  mille  quatre  cent  soixante 
fraatre.  P.  Aguillon.  Le  vidimus  original  sur 
lequel  a  été  fait  ce  second  n'est  plus  au  Thré- 
sor.  »  —  La  raison  qui  faisait  hésiter  Dom  Fon- 
teneau à  reconnaître  dans  le  parchemin  des 
archives  de  Montierneuf,  aujourd'hui  conservé 
aux  Archives  départementales  de  la  Vienne, 
le  titre  original,  est  probablement  l'absence 
de  sceau.  Le  texte  déclare  expressément  que 
la  charte  n'a  pas  été  scellée,  le  roi  n'ayant 
pas  son  sceau  avec  lui.  Mais  M.  Léon  Levillain, 
t[ui  a  examiné  pour  nous  cette  charte ,  ce  dont 
nous  le  remercions  vivement,  a  observé  que  la 
croix  paraît  être  autographe ,  car,  si  elle  est  de 
la  même  encre  que  le  reste  de  l'acte,  cUe  a  été 
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mentales  de  la  Vienne,  l'onds  de  Montierneiil,  registre  2o(),  loi.  7  \°  (p.  8).  —  F.  Copie 
du  xv"  s.,  dans  Galteri  codex.  Archives  départementales  de  la  Vienne,  fonds  de  Montier- 
neuf,  reg.  2o5,  fol.  3,  d'après  le  vidimus  de  Charles  VII  mentionné  en  G.  —  "G.  Copie  du 
w"  s.,  dans  des  lettres  royaux  de  Chailes  VllI,  données  à  Poitiers  en  février  i/i86  (  1/187 
n.  st.),  confirmant  des  vidimus  successifs  de  Charles  VII,  à  Poitiers,  en  novemhre  i/iSii,  et 
de  Louis  XI,  à  Poitiers,  en  janvier  i46i  (1/162  n.  st.) ,  Archives  nationales,  JJ  218,  fol.  83, 
pièce  n°  vii"iii ,  sous  le  titre  :  «  Confimiatio  privi 
Pictavensis  ». 


Hegiorum  monasteiii  novi  sancti  Johannis 


H.   Copie  de  la  fin  du  wii"  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  17147, 

fol.  58 ,  d'après  E.  —  I.  Copie  du  xvii"  s. ,  dans  Dom  Estiennot,  Aniiqaitates  in  diwcesi  Pic-  10 
taviensi  Bcnedictinœ ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12755,  p.  633,  d'après  F.  —  /.  Copie 
du  xvi"  s. ,  Archives  départementales  de  la  Vienne ,  fonds  de  Montierneuf ,  cahier  dans  la 
liasse  i3,  fol.  1  v°,  d'après  le  vidimus  de  Charles  VIII  indiqué  en  G.  —  K.  Copie  du  xvi"  s.. 
Bibliothèque  nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  8^1,  fol.  168,  d'après  une  copie  du  vidimus 
de  Charles  \T^II  indiqué  en  G,  collationnée  le  18  novembre  1/193  par  Hazard,  prévôt  i5 
enquêteur  du  Poitou.  —  L.  Copie  du  xvn"  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale, 
Collection  Du  Chesne ,  vol.  75,  fol.  61,  d'après  un  texte  dérivant  du  vidimus  de  Charles  VIII 
inditnié  en  G.  —  M.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Monasticon  Benedictiniim ,  t.  XXVIII,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12  685,  fol.  166.  —  N.  Copie  du  xvii'  s..  Bibliothèque  natio- 
nale. Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  378,  d'après  «.  20 


tracée  après  que  le  scribe  avait  écrit  la  formule 
«  Hec  crux  signum  Philip!  régis  »  qui  l'encadre, 
attendu  que  la  traverse  de  cette  croi'^  recouvre 
en  partie  le  mot  crux  et  le  mot  signum  entre 
lesquels  a  été  insérée  la  croix.  11  y  a  plus.  Du 
moment  que  Philippe  n'était  pas  accompagné 
de  son  chancelier,  il  est  peu  proijaljle  qu'il  ait 
eu  auprès  de  lui  un  scribe  de  sa  chancellerie. 
11  a  dû  faire  appel  à  un  scribe  poitevin,  et  vrai- 
semblal)lement  à  l'un  de  ceux  qu'employait  le 
duc  d'Aquitaine.  M.  Alfred  Richard,  archiviste 
de  la  Vienne,  à  qui  nous  exprimons  notre 
reconnaissance  pour  ses  bons  offices,  a  constaté 
que  Geoffroy,  Jiien  qu'il  eût  sa  chancellerie 
propre,  avait  fait  rédiger  et  écrire  un  certain 
nombre  de  ses  actes  par  des  chanoines  de  Saint- 
Hilaire  de  Poitiers.  Il  nous  a  signalé  la  charte 
du  Cliapitre  de  Saint-Kilaire  de  Poitiers ,  publiée 
ci-dessus  sous  le  n°  LXXXIIl,  datée  du  9  oc- 
tobre i07[6],  et  qui  porte,  elle  aussi,  la  sous- 
ciiplion  du  roi  Philippe  :  «  *S'.  Philipi  +  Fran- 
coruin  régis».  Or,  ^I.  Levillnin  qui  a  comparé 


le  diplôme  de  Philippe  I"  et  la  charte  des  cha- 
noines de  Saint-IIilaire  a  constaté  cni'elles 
étaient  de  la  iiième  main.  Non  seulement  ces 
deux  actes  sont  de  la  même  main,  mais  ils  ont 
été  rédigés  pai'  le  même  personnage.  La  for- 
imde  de  notification ,  tpii  contient  deux  expres- 
sions caractéristiques  alumpuis  et  manifestari , 
est  la  même  «  omnibus  sancte  matris  ecclesie 
alumpnis  tam  presentibns  quam  futuris  (volo) 
manifestari  quia ».  On  peut  aussi  rap- 
procher les  formules  coniniinatoires.  Nous  con- 
naissons le  rédacteur  de  la  charte  de  Saint- 
Hilaire ,  car  parmi  les  souscriptions  nous  lisons  : 
«  -S".  Guillelmi ,  subdecani ,  beati  Hylarii  can- 
cellarii  qui  hanc  cartam  dictavit».  Concluons. 
Le  diplôme  de  Philippe  1",  conservé  aux  Ar- 
chives départementales  de  la  Vienne,  est  le 
titre  original;  il  a  été  rédigé  par  GuiUauine, 
sous-doyen  et  chancelier  de  Saint-Hilaire  de 
Poitiers  ;  il  a  été  écrit  par  un  chanoine  de  Saint- 
Hilaire  et  souscrit  de  la  main  même  du  roi  qui 
V'  a  tracé  une  croix. 
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a.  Besly,  Histoire  des  comtes  de  Poicloii ,  p.  365.  —  6.  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI, 
p.  130,  11.  e,  fragments.  —  c.  Ordonnances  des  rois  de  France,  t.  XIX,  p.  687,  d'après  G. 
—  d.  Paul  Guérin,  Recaeil  des  documents  concernant  le  Poitou,  dans  Archives  historiques  du 
Poitou,  t.  XXIX,  p.  71,  n°  MNNXix,  d'après  G. 

5  Indio.  :   Bréquigny,  Table  chronolo(jiqae ,  t.  II,  p.  i53.  —  L.  Delisle,  Le  cartuluire  de  Quimpcrlé, 
dans  Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Chartes,  t.  XLII,  p.  25 1. 

In  nomine  sanctç  et  individue  Trinitatis.  Ego  Phylipus,  gratia  Dei  Francorum 
rex,  omnibus  sanct(j  matris  ecclesie  aiumpnis  tam  presentibus  quam  futuris  volo 
manifestari  quia  Gofi'redus,  Aquitanorum  dux,  nostram  ||-adiens  serenitatem  pre- 

10  catus  est  nos  ut,  si  aliquis  nostroruni  hominum  aliquid  de  terra  que  ad  nos  adtinet, 
pro  anime  sue  redemptione ,  dederit  monasterio ,  quod  ipse  edificare  facit  in  suburbio 
Pictavis ,  in  loco  scilicet  qui  dicitur  Chassagnie ,  Pannueremus  esse  firinuni.  Cujus  peti- 
cioneni  aure  benigna  suscipientes ,  annuimus  esse  lirmuni  et  ratum,  si  quilibet  homo 
A" el  quelibet  femina  de  terra  qu§  ad  nos  adtinet ,  cuita  videlicet  vel  inculta  vel  de  sil- 

i5  vis  vel  de  pi'atis  vel  de  aquis,  H^ubicumque  locorum  sit  in  terra  cpie  ad  nos  adtinet, 
pro  redemptione  anime  suç  vel  alicpia  precii  commutatione ,  [monajsterio'"'  supra- 
dicto  dederit.  Ut  vero  liée  concessionis  carta  firmior  permaneat,  [cr]u[c]e '*■' facta  in 
inferio[r]i  mar-  ll^  -[gijne  hujus  carte  propriis  manibus  firma^amus  atque  ad  firmandum 
tradidimus  nostris  obtimatibus  cjui  ibi  aderant,  [i]l3[si]  etiam  duci  suisque  obtimati- 

2  o  bus  quorani  nomina ,  nostroruni  scilicet  et  suorum  obtimatum ,  si^ïfe  sun  t  scripta.  ||  •*  Vo- 
lumus  autem  manifestum  fieri  quia  de  omni  terra  que  ad  nos  adtinet ,  si  quis  dederit 
vel vendider[it],  supradicto  iiionasterio  novo  annuimus  esse  firmum  et  ratum,  terra 
de  tliesauro  sancti  Martini  solummodo  iP  excepta.  Volumus  quoque  manifestum  fieri 
cpiia  ideo  nostri  sigilli  inpressionem  huic  carte  inponere  non  jussimus  quia  illud 

25  apud  nos  non  habebamus;  tune  enim  temporis  cum  magna  festinatione  et  nimis 
private  veneramus  PPictavim  ad  Gadfredum,  duceni  Aquitanorum,  ut  nobis  auxi- 
lium  preberet  contra  Guiilelmum ,  regem  Anglorum  et  comitem  Normannorum ,  qui 
tune  conti'a  nos  in  Britannia  quoddam  opidum  obsederat.  Si  quis  ergo  11°,  vel  ego  vel 
aliquis  ex  mea  progenie,  contra  banc  cartam  calunipniando  insurrexerit ,  iraiii  0111- 

3o  nipotentis  Dei  et  béate  Dei  genitricis  virginis  Marie  et  beati  J[oliannis  evange]list[e], 
i[n  quorum  honore  hoc  monasterium]  V°  est  edificatum ,  omniuiiique  [D]ei  fidelium 
[incurrat]  per[pet]uocpie  anatliema[te]  per[cussu]s  pereat. 

11'^ 'S'.  GoFFREDi,  Aquitanorum  ducis,  qui  hanc  cartam  a  rege  fieri  peciit.  \\^- S". 
Hugonis  magni,  fratris  Pliilipi  régis.  'S*.  Fulconis,  in  Ambianensem  episcopatum  tune 

(•'')  Les  lettres  ou  mots  placés  entre  crochets ,  et  qui  ne  sont  plus  lisibles  en  A ,  ont  été  restitues  à  l  aide 
de  toutes  les  copies.  —  C')  cruce  à  demi  effacé  en  A ,  par  suite  d'un  qrattage. 
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electi,  non  adhuc  consecrati.  -S'.  Raginaldi,  sancti  Martini  thesaurarii.  -S*.  Galeranni 
Silvanectensis,  canierarii  régis.  li'^'S'.  Audeberti,  comitis  de  Marchia.  -S*.  Guidonis 
XaAernensis. 


Il''  Hçc  crux  +  signum  Philipi  régis.  Acta  sunt  h§c  Pictave,  pridie  idus  octobris, 
anno  ab  incarnatione  Domini  millésime  septuagesimo  sexto ,  regni  Philipi  régis  nono     5 
decimo. 


LXXXV 

1077  "'.  —  Cliarroux. 
Philippe  I"  confirme  le  monastère  de  Charroiix  dans  la  possession  de  ses  biens. 

A.  Original  perdu.  xo 

B.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le  Liher  de  Constitutione '■'\  Bibliothèque  de  la  Société  éduenne  à  Autun, 

loi.  25  (signé  d  3,  et  anc.  fol.  27).  —  C.  Copie  du  xv's.,  dans  un  autre  exemplaire  du  Liher 
de  Constitutione^^\  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5448,  fol.  45.  — D.  Copie  du  \vii°  s.,  par 
André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  44,  fol.  191 ,  d'après  C''. 

E.  Copie  collationnée le  9  octobre  i665,  dans  Monaslicon  benedictinum ,  t.  VII,  Bibliothèque  na-  i5 
tionale ,  ms.  lat.  1  3664 ,  fol.  86 ,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xvn°  s. ,  Bibliothèque  nationale , 
ms.  lat.  12777,  P-  ^^9'  "  P^  cartul.,  p.  33»,  probablement  d'après  B.  —  G.  Copie  du 
xvii"  s.,  dans  Dom  Estiennot,  Fragjnentoram  historiœ  Aquitanicœ  toniiis  III,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  lat.  12765,  p.  Sao.  —  H.  Copie  du  xvii'  s.,  par  Baluze,  Bibliothèque  natio- 
nale. Collection  Baluze,  vol.  72,  fol.  36 1  v°,  d'après  C.  —  I.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  20 
Fonteneau,  Bibliothèque  de  Poitiers,  Collection  Fonteneau,  t.  IV,  p.  69.  — J.  Copie  du 
xix'  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1837g,  P-  i5,  d'après  /.  —  K.  Copie  partielle,  de 


'''  Ce  diplôme  est  daté  de  1077,  indiction 
6,  épacte  23.  Si  le  chiffre  des  épactes  convient 
bien  à  l'année  1077,  celui  de  l'indiction  est 
erroné,  car  l'indiction  correspondant  à  1077 
est  i5.  Si  nous  plaçons  ce  diplôme  au  commen- 
cement de  l'année  1077,  c'est  qu'il  est  daté  de 
Charroux  et  que  nous  savons  par  les  deux  char- 
tes précédentes ,  n°'  LXXXIII  et  LXXXIV,  que 
Philippe  I"  était  à  Poitiers  en  octobre   1076. 

'■'  Ce  manuscrit  est  intitulé  :  «  Hic  liljer  est 
constructus  de  constitutione ,  institutione ,  con- 


secratione,  reliquiis,  ornamentis  et  privilegiis 
Karroffensis  cenobii». 

'''  Ce  manuscrit  est  intitulé  :  «  Liber  de  con- 
stitutione, institutione,  consecratione,  reliquiis, 
ornamentis  et  privilegiis  Karrofiensis  cenobii , 
Pictavensis  diocesis». 

'*'  Bien  que  D  soit  une  copie  de  C,  nous  en 
avons  tenu  compte  pour  l'établissement  du 
texte,  à  raison  des  excellentes  corrections  au 
texte  de  BC  proposées  par  Du  Chesne  et  dont 
nous  avons  adopté  quelques-unes. 
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l'an    1675,   dans  Doin   Estiennot,  Antiqiiitatinn  in  diœcesi  Pictavieiid  Bencdictinaniin  pars 
secanda.  Bibliothèque  nationale,  ins.  lat.  12766,  p.  477- 

Indiq.  :  Labbe,  Nocœ  bibliothecœ  muniiscriptoriim  lilirorum  tom.  II,  p.  757. 

In  '"'  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Scinius  et  credimus  quod  omnes  nos 
5  manifestari  oportet''''  ante  tribunal  Xpisti  ut  recipiat  unusquisque  prout  gessit,  sive 
bonum  sive  maluni.  Et  (juoniam  Domini  judicium  examine  ex  nostro  pendet  '"'  et 
quod  serimus  metimus,  quod  danius  accipimus ,  ideo ,  duni  tenipus  habemus ,  ope- 
remur  bonum  non  solum  ad  domesticos  fidei  sed  pocius  ad  ilium  qui  pro  parvis 
magna,  pro  terrenis  celestia,  pro  presentibus  eterna  récompensât,  ut  «  eum  qui  ab 

10  Aquilone  est  procul  ''"'  a  nobis  faciat  »  '''  et  «  secundum  nmltitudinem  dolorum  nostro- 
rum  consolationes  '''  ejus  letificent  animas  nostras  »  *^'  in  die  retributionis  eterne.  Pro 
his**^  igitur  ego  Philippus,  rex  gratia  Dei  robusti^'  brachii,  regni  Francorum  scilicet, 
memor  Domini,  in  cujus  manu  sunt  omnia  jura  regnorum,  qui  in  sentina''"'  hujus 
mundi,  quibus  ob  meritum  transgressionis  concutiuntur '''  régna  terrarum,  cuncta 

i5  juste  disponit,  regia  auctoritate,  divina  apposita  majestate  salvatoris  nostri  Jhesu'^' 
Xpisti,  locum  qui  vocatur  Karrof''',  corroborans,  volo  atque  jubeo  ut  omnia  que 
eidem  loco  fuerunt  data  a  Karolo  magno'^'  et  a'''Rotgerio''"'  comité  ejusqueuxore  Eu- 
frasia'*>,  qui  fundatores  et  stabilitores  fuerunt  ejusdem  loci,  et  cjue  a  successoribus 
eorum  quibusque  pro  adipiscenda  eterna  sunt  vita  tradita ,  et  que  hodie  iile  locus 

20  possidet,  et  que  vel  fraude  vel  aliqua  occasione  non  recta  ab  eo  sunt  ablata,  et  nomi- 
natim  monasterium  Itioderense '"'  atque  castrum  sancti  Yvonii  cum  adjacentibus 
villis ,  scilicet  villam  '")  Molangiam  et  Perusiam  et  Gadiniacum  et  Nubilliacum  'f'  et  Ca- 

(°)  Ce  diplôme  est  précédé  dans  B  et  C  du  litre  :  «  Nota  conllrmationes  concessionum  Raroli  nia- 
gni,  Ludovici,  etc.,  ac  contentonim  ibidem  per  Philippum,  regem  Francorum,  ecclesie  Raroffen  ». 
—  C»)  opportet  C.  —  (■■)  pandet  BC.  —  ('')  Aquilone  eprocul  BC.  —  (')  consolatione  BD.  — 
('■)  hiis  C.  —  (s)  robustili  BC.  —  C')  incentiva  D.  —  (')  concuciuntur  B.  —  (J)  .lesu  BD.  —  (4  Kar- 
rolîD.  —  l')  ab  B.  —  ("")  Rogerio  C.  —  (")  Itiodorense  C,  Iciodoi-ense  D.  —  (")  villam  omis  par  C. 
— -  (P)  Nubiliacum  D. 

'''  /oei,  n,  30.  ratorum    Karolinorum,   t.   II,    p.   64,    K    i6i). 

'"'  Pifl/m. ,  XCI 11,  19.  *'■'  Voyez  le  document  connu  sous  le  nom 

''1  II   existe  un   privilège   de   Charlemagne  de    Testamenliim    Bogerii   comitis    et   Enfrasio' 

pour  Charroux,  sans  date,  pid>lié  dans  Besly,  iixoris   ejus   pro  fundatione  Carrofensis    mona- 

Histoire  des  comtes  de  Poictou,  f.  ibb,  et  dans  sterii,    publ.    par    MabiUon,    Annales    ordinis 

le  Recueil  des  liistoriens  de   la    France,   t.  V,  S.  Benedicti,  t.  Il,  p.  711,  et  par  R.  de  Las- 

p.  763  ;  cf.  Bôhmer-Mûhlbacher,  Rec/esla  im-  teyrie ,  Elude  sur  les  comtes  et  vicomtes  de  Li- 

pcrii,  n°  352,  et  Sickel,  Acta  refjum  et  impe-  moges,  p.  89. 
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daloium  '"',  in  Francia  vero  curiam  que  dicitur  Fraxinidus ,  et  in  fleniensi  pago  vil- 
iani  Dominicalem  nomine,  et  in  MeldensiATllam''''  noniine  Montiniacum  cum  servis 
et  anciUis  ad  eas  pertinentibus  ;  in  Lemovicensi  pago  monastei'ium  et  castruni  sancti 
Angeli  cum  omnibus  ad  ipsum  pertinentibus,  et  castrum  Nuntronuni  et  Aillam  Co- 
longiam  '"*  et  \illam  que  Cella  nuncupatur,  et  monasterium  quod  est  in  castro  Roca- 
coardi'''',  et  monasterium  sancti  Germani  in  castro  Varezia  in  Xanctonico  pago;  hec, 
inquam,  et  que  ab  apostolicis  viris  Leone'''  papa,  consecratore ''''  ejusdem  loci,  et 
ab  Johanne  '■'^  '-'  papa  et  ab  alio  item  Leone  '^',  et  post  a  fe'  Victore  '''',  dehinc  ab  Alexan- 
dro  '*'  sunt  ''"'  etiani  propriis  scriptis  et  sigillis  consignata ,  nostra  et  '''  etiam  confirmata 
permaneant  auctoritate.  Et  quia  divina  providentia  'J'  me  ad  ipsum  îocmii,  suo  no- 
mine et  virtute  insignitum ,  ad  quem  nullus  antecessorum  meorum  eiapsis  jam  prope 
centum  sexaginta  annis  accessit"'',  me  venire  fecit,  ad  rependendam ''''  vicem  benefi- 
ciis  ejus,  secimdum  regalem  nmnificentiam ''',  pro  salute  mea  et  parentum '"'  meo- 
rum et  statu regniFrancorum,dediipsi'"''loco. VI.  familias  servorum  atque  anciliarum 
in  supradicta  Fraxenide,  cum  sua  progenie,  que  regii  juris  erant,  ut  amodo  predicto 
loco  senioribuscpie  inibi  Deo  sei-vientibus  se  noverint  servituros.  Regali  ergo  confir- 
matione  et  subtus  anexo  *°'  sigiilo  eterna  maiedictione  se  sciant  dampnandos  '■"'  perva- 
sores  et  A'iolatores  nostre  sanctionis. 

Actum  Karroffo  monasterio,  Fulcaudo  abbate,  anno  incarnationis  Domini  miUe- 
simo  septuagesimo  septimo'''',  indictione  sexta^,  epacta'*'  .XXIII. ,  monarchiam  l'egni 
Francorum  tenente  Phiiippo  serenissimo  '''  rege. 

[Monogramma.) 
ad  vicem  Philippi  régis  f"'. 

(")  Cadalaoium  B,  Cadaloum  D.  —  C")  viUam  omis  par  BC.  —  H  Colungiam  D.  —  (■')  Rocaco- 
liai'di  C. —  i'')  coiiservatore  D.  —  C  Joanne  D.  —  (s)  ab  C.  —  (''>   suis  D.  —  (')  et  omis  pur  D. 

—  (j)  pi'ovidencia  B.  —  W  repedendam  B,  repetendam  D.  —  0  niunificenciani  B.  — (■")  paren- 
torum  B.  —  W  ipso  B.  —  (")  annexe  D.  —  (p)  damnandos  CD.  —  W  .mlxxvii.  D.  —  W  .vi.  D. 

—  (')  epâtum  B,  epâtû  C.  —  (')  serinissimo  D.  —  (")  Nous  n'avons  pu  déchiffrer  que  la  fui  de 


'''  Bulle  fausse  de  Léon  IIJ,  indiquée  dans  '*'  Victor  IT,  pape  de  io54.  à  loây. 

^alYé-Wailenhnch,  Regesta  poittificum  Romano-  '*'   Bulle  d'Alexandre  II  (1061-1073) 

■H»i,  n°  aSog;  publ.  par  Pflugk-Harttung,  ^c<fl         date,   Jaffé-Wattenbach ,   Regesta,    n°     /lyiA; 


ponlijicum  Romanorum  inedita ,  t.  I,  p.  3,  n°  4-  publ.  par  Pflugk-Hartlung,  ouvrage  cité,  t.  I, 

<"'   Bulle   de  Jean  VIII,    du   27  sept.    878,  p.  39,  n°  io. 
JafTé-Wattenljacli,  Regesta,  n°  3187.  '''  Ce  qui  nous  reporte  à  l'année  917.  C'est 

'■^'   Bulle  de  Léon  IX,  du  3  mai  io5o,Jaffé-  peut-être    lors    d'un   séjour    à    Cliarroux    que 

Wattenbach,    Regesta,    n°    /fî23;    publ.    par  Charles  le  Simple  accorda  à  ce  monastère  un 

Pllugk-Harttung,   ouvrage    cité,    t.   I,    p.    iG,  privilège ,  sans  date ,  transcrit  dans  le  Liier  f/e 

n°  2 1 .  Consttlulioue . 
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LXXXVI 

1077  '",  avant  1p  23  mai.  —  Orléans. 

Philippe  I"  confirme ,  dans  une  assemblée  royale,  la  donation  de  l'église  Saint-Sym- 
phoricn  d'Autan,  faite  à  l'abbaye  de  Saint-Benoit-siir- Loire ,  par  Ponce  de  Glcnne,  avec 
5     l'autorisation  du  pape  et  celle  de  Hugues,  duc  de  Bourgogne '•'-^ 

A.  Original  perdu. 

la  ligue  en  airaclères  ullomjés.  Il  est  probable  que  le  copiste  du  Liljer  de  Conslilutione,  représenté 
par  B  et  C,  n'a  pas  su  lire  ces  caractères;  il  a  imité  les  premiers,  sans  les  comprendre ,  et  il  a  mal 
interprété  les  derniers.  Ce  devait  être  la  souscription  d'un  notaire  agissant  à  la  place  du  chancelier, 
peut-être  :  Ego  Gislebertus  ad  viccm  Gosfridi  cancellarii  Philippi  régis.  La  ligne  en  caractères  allongés 
omise  par  D. 


'"'  Ce  diplôme  et  le  suivant  sont  datés  de 
l'an  1077,  la  18"  année  du  règne.  Mais  une 
partie  seulement  de  l'année  1077  appartient  à 
la  18°  année  du  règne,  que  l'on  compte  les  an- 
nées du  l'ègne  du  23  mai  loSg  ou  du  /i  août 
1 060.  Dans  la  première  hypothèse ,  ces  diplômes 
auraient  été  donnés  entre  le  1"  janvier  et 
le  23  mai  1077;  dans  la  seconde  jiypothèse, 
entre  le  d  août  et  le  01  décembre.  U  est  donc 
impossible  de  fixer  la  période  de  l'année  à 
laquelle  appartiennent  ces  deux  documents. 
Cependant,  conune  le  connétable  qui  a  sou- 
scrit est  Hugues,  tandis  que  dans  le  diplôme, 
n°  LXXXIX,  donné  en  1076  (1077,  n.  st.)  et 
la  18°  année,  apparaît  im  nouveau  connétable, 
Adam,  il  est  très  probable  que  les  diplôiBes 
n°'  LXXXVI  et  LXXXVU  sont  antérieurs  au 
23  mai. 

'^'  Cet  acte  royal  resta  sans  effet.  Les  cha- 
noines qui  desservaient  l'église  Saint-Sym- 
phorien  en  appelèrent  de  la  décision  de  l'as- 
semblée royale,  d'abord  au  légat  du  pape, 
Hugues  de  Die,  puis  au  souverain  pontife  lui- 
même.  Il  semble ,  d'après  une  lettre  de  Gré- 
goire VII,  que  le  légat  ait  donné  gain  de  cause 
aux  chanoines  autunois  contre  les  moines  de 
Saint-Benoit,  mais  qu'ensuite  les  moines  aient 
obtenu     subrepticement    du    Saint-Siège    des 


lettres  abolitives  de  la  sentence  du  légat.  Le 
pape  mieux  informé  s'en  remit  à  la  décision  de 
son  légat,  lui  indiquant  d'ailleurs  la  solution 
qui  lui  paraissait  équitable,  savoir,  que  les 
clercs  de  Saint-Symphorien ,  s'ils  voulaient  con- 
tinuer à  vivre  canoniquement  et  à  garder  leurs 
vœux ,  ne  fussent  pas  dépouillés  de  leur  église 
que  les  ïiioines  n'avaient,  disait-on,  obtenue 
qu'à  prix  d'argent.  (Voyez  une  lettre  de  Gré- 
goire VII,  publ.  par  Jaffé,  Monumenta  Grego- 
riana,  VIII,  5/i  (ix,  3i),  p.  007,  sous  la  date 
de  1082  (?).  Cf.  Jaffé- Wattenbach.  Regesta 
pontifie.  Romanor.,  n°  5 2/10.)  Le  diplôme  de 
Philippe  I"  ne  figurait  pas  dans  le  cartulaire 
de  Saint-Symphorien  (copies  de  ce  cartidaire, 
Bibliothèque  nationale,  mss.  lat.  12824  et 
18354).  Il  n'existe  dans  le  fonds  des  archives 
de  Saint-Symphorien,  aux  Archives  départe- 
mentales de  Saône-et-Loire ,  aucune  trace  de 
sa  soumission  à  Saint-Benoit-sur-Loire,  comme 
a  bien  voulu  nous  en  Informer  M.  Lex.  De  plus, 
dans  une  charte  de  l'évéque  de  Genève,  de  l'an 
1 1 1 5  ou  environ ,  portant  restitution  de  diverses 
églises  à  Saint-Symphorien ,  cette  église  appa- 
raît comme  desservie  par  des  chanoines.  (Biblio- 
thèque nationale,  mss.  lat.  12824,  fol.  07,  et 
iS354,fol.  33.) 
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B.  Copie  de  l'an  1723,  dans  Dora  Chazal,  Historia  monasteru  Floriacensis ,  t.  II,  Bibliothèque 
d'Orléans,  vas.  491  (anc.  370  bis),  p.  761,  d'après  un  ancien  cartulaire,  au  fol.  170.  — 
C.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Gérou ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Moreau ,  voi.  3 1 , 
fol.  195,  d'après  le  même  cartulaire  que  B.  —  D.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Appa- 
ratus  chroiiologici  sive  collectanea  ad  historiam  aniversalein  monasterii  S.  Bciiedicti  Floriacensis ,  5 
p.  535,  nis.  de  la  bibliothèque  de  M.  Jarry,  à  Orléans,  d'après  le  même  cartulaire  que  B 
et  C.  —  E.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentoram  historiœ  tomas  XIII , 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12776,  p.  111,  probablement  d'après  le  même  cartulaire 
que  BCD.  —  F.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  le  Cartulaire  1  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  p.  370, 
Archives  départementales  du  Loiret,  d'après  un  ancien  cartulaire.  '    10 

«.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoît-sur-Loire ,  dans  Mélanges  Julien 
Havel,  p.  187,  d'après  jBCO.  —  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Saint- 
Benoit-sur-Loire,  t.  I,  p.  222,  n°  Lxxxv,  (ïaprès  BCDEF. 

In  noniine  sanctse  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Sicut  est  regiœ 
celsitudinis  ac  majestatis  statum '°*  regni  emendare  moribus ,  legibus  exornare,  ita  i5 
etiam  et  ''''  eo  '"'  sludiosius  ecclesiasticis  negotiis  et  personis  in  ecclesiis  Deo  militantibus 
regali  diligentia  caritatis  ''''  sollicitudinem  debemus  adhibere ,  ipsi  namque  pro  statu 
regni  nostri  sine  intermissione  Deum  exorant  eundenique ''''  pro  nostris  excessibus 
ofFensum  nobis  repropitiando  conciliant.  Unde  notum  fieri  volumus  cunctis  fidelibus 
sanctae  matris  ecclesiœtam  praesentibus  quam  futuris  Pontium  de  Glana f*^'  ecclesiam  20 
sancti  Symphoriani,  in  /Eduensi  suburbio  sitam,  ejusdem  beatissimi  Symphoriani 
mai-tyris  prœsentia  corporis  ac  spiritus  sublimatam  fultamque  '»'  patrocinio ,  in  qua 
ordo  monachalis '''',  beato  Germano  ejusdem  loci  fratre  ac  monacho,  postmodum 
vero '■' Parisiorum 'J' episcopo ,  antiquitus  floruerat,  adnullatam''''  deinceps  peccatis 
nostris  facientibus,  nunc  vero  Deo  propitiante  ad  formain  et  honorem  ejusdem  ordi-  25 
nis  revocatam  W,  per  auctoritatem '"'  sedis  Romanœ  praesulis ,  videlicet  domni  Gregorii , 
f  aciente  idipsum  '"'  et  laudante  duce  Burgundionum  '")  domno  Hugone ,  concedente 
etiam  et  approbante 'p*  ejusdem  iEduœ  ''''  civitatis '"■'  episcopo  Aganone,  per  assensum 
Adelidis ,  uxoris  supradicti  Pontii ,  et  eorum  filiorum ,  sanctae  Dei  genitrici  '''  sancto- 
que  Benedicto  Floriacensi  contulisse.  Hanc  autem  ecclesiam  liberam  faciunt  et  cla-  3o 
niant  supranominati ,  advocato  lamen  ejusdem  loci  Pontio  rémanente''',  et  ut  nos 
ipsam  donationem  laudemus  et  auctoritate'"'  nostra  firinemus  expostulant.  Quorum 

(")  status  BCDEF.  Corrigez  statum.  —  W  et  o/»i!S  par  F.  — -  (")  eo  omis  par  C.  —  ('')  chari- 
tatis  BCD.  —  i")  eumque  F.  —  (f)  Glena  CE.  —  ie)  fultam  BCDF.  —  (M  monachihs  BCD.  — 
H  vero  omis  par  E.  —  (J)  Parisiensi  E,  Parisiensium  7''.  —  (4  anullatam  C,  adnullatus  DEF. 
—  C)  revocatum  E.  —  ("■)  autoritatem  CF,  authoritatem  DE.  —  (")  ad  ipsum  E.  —  (">)  Burqun- 
diorum  C.  —  (p)  probante  BCDF.  —  (1)  /Eduae  omis  par  BC.  —  ('')  civitatis  omis  par  E.  — 
(')  genitricis  C.  —  W  rémanente  Pontio  E.  —  (")  authoritate  DE,  autoritate  F. 
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petitioni  annuendo,  ecclesiam  illam  sancti  Symphoriani,  sicut  supradictum  est, 
sanctœ  Dei  genitrici  '"'  sanc toque  Benedicto  Floriacensi  soiutam''''  et  qxiietam  '"'  aniodo 
in  posterum  concedimus.  Et  ut  donatio  ista  et  concessio  nostra  firma'*''  et  incon- 
vtdsa  '"'  permaneat ,  memoriale  istud  inde  fieri  prsecepimus  et  nostri  nominis  carac- 

5  tere  et  sigillo  nostro''\  adstipulatione  etiam  nostrœ  manus'^',  in  prœsentia  archiepi- 
scoporum  et  episcoporum  nostrorum  et  optimatuni  palatii  nostri,  quorum  nomina 
subtituiata  sunt,  corroborando ''"'  signamus  et  signando  corroboramus.  Signum'"' 
[mono(j ranima)'''^  Philippi  régis  Francorum  +  f"'.  S".  '''  Berthœ''"'  reginae.  -S'S"^  Manasse, 
archijjrœsulis  Remensis'"*.  -S*.  Richerii,  arcliiprœsulis '■"' Senonensis.  •S'.''''  Richardi, 

10  archiprœsuiis  Bituricensis.  -S*.  Aganonis,  /Ëduensis  episcopi  <'''.  -S".  Rainerii '"',  episcopi 
Aurelianensis.  "S*.  *''  Roderii'"',  episcopi  Cabilonensis  '''.  -S*.  Widonis'"',  episcopi  Beiva- 
censis'^*.  -S*.  Landrici,  episcopi  Matisconensis'^'.  -S".  Rabodi,  episcopi  Noviomensis  *°'. 
'S'.  Tetbodi'""',  episcojîi  Suessionensis'"'.  ■S'.  Hugonis ,  episcopi '""'Nivernensisf"'. «S*.  Frédé- 
ric!''^'  dapiferi.  -S*.  Hugonis  constabularii.  ■S'.  Gualeranni  *°'  camerarii.  -S".  Hervei,  nia- 

i5  gistri  pincernarum.  -S*.  Widonis  '''',  comitisPictaviensisW.'S'.  Stephani,  comitis  Campa- 
nensis.  -Sr.  Willelmi'J),  Nivernensium  W  comitis.  -Sr.  fdiiO  ejus,  Rainaidif"'.  -S*.*"'  Odo, 
dux'°'  BurgundicP.  Actum  publiée  Aureiianis,  in  palatio  nostro  celebrato  regali  con- 
cilie 'P*,  anno  incarnat!  Verbi  .MLXXVII.  ''■',  anno  '■■'  regni  nostri  .XVIII.'''.  Gosfri- 
dus  ''',  Parisiorum  episcopus  '"',  régis  canceliarius ,  relegendo  iaudavi. 

W  genitricis  C.  —  C")  solutam  et  liberam  et  quietam  E.  —  W  quictam  BC.  —  ('')  firma  sit  et  E. 

—  W  inconcussa  E.  —  (0  siglUi  nostri  E.  —  (s)  manus  nostrae  E.  —  C')  confirinando  BCD.  — 
(■'  -S*  DE.  —  (J)  Monogramme  omis  par  F.  —  C^)  Croix  omise  par  F.  —  (')  Les  signa  indiqués  par  S 
clans  BCF. —  ("■)  Bertae  BD.  —  W  Si.  F.  —  (°)  Rhemensis  EF.  —  (p)  archiprœsuiis  omis  par  F  après 
Richerii  et  Richardi ,  remplacé  par  archipraesuiuna  après  Bituricensis.  —  (î)  Sig.  D.  —  (■■)  episcopi  omis 
par  F  après  chaque  nom  d'évêque  et  remplacé  par  episcoporum  après  Nivernensis.  —  (')  Raynerii  E. 

—  W  Si.  F.  —  W  Rodarii  C.  —  ('')  Cabilonensis  episcopi  BCD,  episcopi  Cabillonensis  E.  — 
(")  Vidonis  F.  —  (y)  Bellovacensis  episcopi  BCD.  —  W  Matisconensis  episcopi  BCD,  Masco- 
nens.  F.  —  (")   Noviomensis  episcopi  BCD.  —  C')  Tatbodi  C.  —  ('^1  Suessionensis  episcopi  CD. 

—  {<■)  Nivernensis  episcopi  BCD.  —  (=)  Nevernensis  E,  Nevern.  F.  —  W  Froderici  C.  —  (s)  Gua- 
lemmii  BD,  Gualetrimii  C,  Galeranni  Jf'^  —  C')  Vidonis  F.  —  !')  Pictavensis  E.  —  ti)  Guillehni  E, 
Willielmi  B ,  Villelmi  F.  — ■  W  Neversensium  E.  —  0  comitis  et  filii  E.  —  H  Raynaldi  E.  — 
(")  -S*  omis  par  BC.  —  W  Odonis  ducis  D.  —  (p)  consilio  BEF.  —  (■])  millesimo  septuagesimo 
septimo  BD ,  1077  CF.  —  (■■)  anno  omis  par  BF.  —  (')  decimo  octavo  BD,  18°  CF.  —  W  Gof- 
Iridus  BCD,  Gaufridus  F.  —  W  episcopus  Parisiorum  E . 
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1077,  avani  le  28  mai.  —  Orléans. 

Philippe  I'\  à  la  demande  des  chanoines  de  l'église  des  saints  Gervais  et  Protais  '" 
d'Orléans,  leur  donne  l'écjlise  Saint-Remi  à  Chanteau  et  un  clos  de  vigne  sis  aa  même 
lieu  et  qu'avait  fait  planter  Baudouin ,  comte  de  Flandre.  5 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  partielle,  du  Mil"  s.,  dans  un   ft-agment  de  cartulaire,   Bibliothèque  du  Vatican ,  ms. 

Begiiia,  n°  566,  fol.  34  \°,  sous  la  rubrique  :  «Item  preceptutn  ejusdem  (Philippi  régis)  de 
Cantoilo  et  clauso  reg[io]  .XV. ».  —  C.  Copie  de  l'an  1 7.23 , dans  Dom  Chazal , Historia monas- 
terii  Floriacensis ,  t.  II,  p.  761,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  igi  (anc.  ^î-jobis),  d'après  un  10 
ancien  cartulaire,  au  fol.  90.  —  D.  Copie  du  xvii°s. ,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmeii- 
toram  hisloriœ  tomus  XIII,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12776,  p.  126,  probablement 
d'après  le  même  cartulaire  que  C.  —  E.  Copie  du  xviii"  s. ,  dans  le  Cartulaire  1  de  Saint- 
Benqît-sar-Loire ,  p.  2o5 ,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après  un  ancien  cartulaire. 

F.  Copie  de  l'an  176/I,  par  Dom  Gérou,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,   vol.  3i,   i5 
fol.  3 1 5 ,  d'après  E. 

a.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoît-sur-Loire ,  dans  Mélanges  Julien 
Havet,  p.  190,  d'après  BCE.  —  Prou  et  Vidier,  Becueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Saint- 
Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  p.  226,  n°  Lxxxvi,  d'après  BCDE. 

In  nomine  sancte  '"'  et  indmdue  Trinitatis.  Ego  Philippus ,  Dei  gratia  Franco nim  20 
rex.  Sicut  est  régie  celsitudinis  ac  dignitatis  secularis  miliciç  stipendia  dispensare, 
ita  etiam  et  eo  studiosius ,  preterire  namque  videmus  figuram  mundi  hujus  et  glo- 
riam ,  momentanea  pro  sempiternis  commutantes ,  in  ecclesia  Deo  militantibus  cari- 
tatis  dexteram  ('')  debemus  extendere  eisque  '"'  in  humanis  usibus  ad  serviendum  Deo 
viventi,  in  quantum  licet  ac  possumus,  ministrare,  ipsi  namqne  incessanter  pro  3  5 
statu  et  incoiumitate  regni  nostri  deprecantur  et  postulant  Deumque,  nostris  offen- 
sum  excessibus  ''*',  nobis  repropiciando  '"*  conciliant.  Unde  notum  fieri  volumus  *'^ 
fidelibus   sanctç    matris    ecclesiç    tam    presentibus     quam   futuris    quod    fratres, 

W  Nous  suivons  l'orthographe  de  B.  —  C')  dextram  C.  —  (")  eis  qui  CE.  —  W  excessibus  offen- 
sum  C.  —  l*^)  repropitlando  CE ,  repatriando  D.  —  0  fieri  volumus  manque  en  B  par  suite  d'une 
rognure  de  lu  feuille. 

'"'  Le  priem'é  de  Saint-Gervais  changea ,  à  Marc ,  à  peu  près  vis-à-vis  du  couvent  actuel  des 

une  époque  indéterminée,  son  vocable  en  celui  religieuses  de  Saint-Aignan.  Nous  devons  ces 

de  Saint-Phalier.  11  était  situé  dans  la  paroisse  renseignements  à  madame  la  Comtesse  A.  de 

de  Saint-Marc,   aujourd'hui    faubourg    Saint-  Foulques  de  Villaret. 

29- 
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videiicet  canonici  ecclesie  beatorum  martimm '"*  Gervasii  et  Protasii,  que  sita 
est  non  longe  foris  muros  Aurelianç  civitatis  ad  orientalem  plagam,  Johannes*''' 
et  Heribertus  cum  ceteris  eidem  loco  '"'  professis  adiere  presentiam.  nostram, 
humiliter  obsecrantes  ut  prefate   ecclesie  supranominatorum  martirum  ''*'   et  fra- 

5  tribus  inibi  Deo  servientibus  ecclesiam  sancti  Remigii  de  Cantoilo  cum  omnibus 
ad  eam  pertinentibus ,  pro  nobis  ac  nostris  predecessoribus ,  caritatis  ac  religionis '"' 
amore ,  concederemus.  Quorum  juste  quidem  ac  pi§  petitioni ,  astantibus  personis 
de  palacio  ^'^  nostro  quorum  nomina  subtitulantur,  annuimus.  Ad  hoc  etiam 
donum'»'   clausum  nostrum*'"'  vinearum,  quod  in   supradicto  loco   habebamus  et 

10  nostrç  procurator  pueritiç  plantari  fecit  Balduinus,  Flandrensium  comes ''',  addi- 
dimus.  Precipiendo  etiam  firmavimus  et  firmando  precepimus  ne  nos  aut  nostri 
successores  vel  noster  ministerialis  aut  nostrorum  successorum ,  venator  seu  cujus- 
cunque  '^'  ministerii  fuerit  '*"'  nostri  vel  alterius  '"',  alicpiid  consuetudinis  vel  exactionis 
in  ecclesia  supradicta  et  in  bis  '"'  que  ad  ecclesiam  pertinent  et  in  prefatis  vineis ,  in  '"' 

i5  datis  a  nobis  et  a  quibuslibet'"'  dandis,  ulterius  requirat  aut  exigat.  Et  ut  bec 
concessio  nostra''''  firma  et  inconcussa  permaneat  et  hoc  donum  nostrum  supra dicti  '''' 
fratres  quietum  et  solutum ,  sine  qualibet  consuetudine  vel  exactione  que  ab  eis  inde 
recjuiratur  nostra  vel  ceterorum,  in  perpetuum  teneant  et  possideant,  memoriaie 
istud  inde  fieri  '"■'  et  nostri  nominis  caractère  et  sigillo  nostro,  propria '"'  manu  nostra'*' 

ao  signatum,  corroborari  precepimus'"'.  Signum''' (niodo^ramma'^')  Philippi,  régis  Fran- 
corum.  Signum  Ricerii 'y',  Senonum  archiepiscopi.  Signum  Frederici,  régis  dapiferi. 
•S".  '^'  Waleranni  '"'  camerarii.  «S*.  Hugonis  constabularii.  -S*.  Hervei  '"'',  magistri 
jDincernarum.  «S*.  Gosfredi '"'  de  Calmonte.  «S*.  Roberti''*'  de  Castello.  -S*.  Hugonis  de 
Pusiaco.    -S*.  Mauritii    prepositi.   Interfuit '"'   Hugo    nomine    Filius,    et   Adelardus 

2  5  DamuiniW.  Datum  publiée  Aurelianis,  anno  incarnati  Verbi  .M.LXXVII. '»',  anno 
vero  ''''  regni  nostri  .XVIII.  ''',  Gosfrido  '^',  Parisiorum  episcopo ,  cancellario  nostro  ''''. 

(")  martyrum  DE.  —  (4  Joannes  DE.  —  '■')  in  codem  loco  D.  —  ('')  martyrum  CDE.  —  W  ac 
religionis  omis  pur  C.  —  f  palatio  CDE.  —  (s)  donum  omis  par  C.  —  ('')  nostrum  omis  par  B , 
nostrum  clausum  D.  —  (''  cornes  dispara  en  B  par  suite  d'une  déchirure.  —  (J)  venator  seu 
cujuscunque  illisibles  en  B.  —  C^l  l'uerint  B.  —  0  alteri  E.  —  t™)  hiis  C.  —  ("'  in  omis  par  D. 

—  W  datis  etiam  et  a  nobis  quibuslibet  BCE.  —  d')  nostra  concessio  C.  —  t'i)  praedicti  D.  — 
(■■)  lieri  inde  C.  —  <*'  propriaque  D.  —  C)  nostra  omis  par  D.  —  W  Avec  precepiiaius  s'arrête  B, 
qui  néglige  les  souscriptions  et  la  date.  —  (''  Tous  les  signa  sont  précédés  de  -S'  en  D.  —  l^'  Le 
monogramme  omis  par  E.  — -  W  Ricarii  D.  —  (')  A  partir  d'ici  le  Sif;num  est  rendu  pur  S  en  CE. 

—  (»)  Valeranni  CE.  —  C')  Hervœi  DE.  —  ("J   GolFredi  C.  Goffridi  E.  —  ('')   Rotberti  D.   — 

(=■)  La  phrase  Interfuit Damuinl  omise  par  D.  —  C  )  Daninini  C.  —  (s)  millesimo  septua- 

gesinio  septimo  C,  1077  ^'  —  ''"'  ^'^''o  o""'''  /""'  ^-  —  '''  -Vinx.  C,  decimo  octavo  E.  —  (J'  Gois- 
Irido  £.  Goffrido  C.  —  ('')  nulio  CE. 
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LXXXVIII 

1077,  3i  mars  '''.  —  Crépy. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  une  charte  de  Simon  ,  comte  de  Valois,  portant 
donation  de  la  terre  de  Boneuil  à  l'cglise  Saint-Arnoal  de  Crépy. 

A.  Original  perdu.  5 

B.  Copie  du  xviu"  s.,  par  Doiu  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  177, 

fol.   159 ,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s. ,  collationnée  par  Porlier,  conseiller  maître  à  la 
Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales,   K  i85,  n°  46,  d'après  A.  —  D.  Copie  du 
XYlii^s. ,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  11,  fol.  gS,  d'après  les  «Mé- 
moii-es  sur  la  ville  de  Montdidier,  mss.  de  M' de  la  Morlière» .  — •  E.  Copie  partielle ,  du  xvn'  s. ,   10 
dans  les  notes  de  D.D.  Menard  et  d'Achery,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSiy,  fol.  27. 

F.  Copie  partielle,  duxviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie, 
vol.  177,  fol.  157,  d'après  E. 

II.  Mabillon,  Acta  sanctoriim  ord.  S.  Benedicti,  saec.  VI,  part.  Il,  p.  371.  —  h.  Carlier,  Histoire  du 

duché  de  Vidais ^  t.  III,  pièces  justificatives ,  p.  vu.  i5 

IxDiQ.  :  Brequigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  i58. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis ,  Patris  etFilii  etSpiritus  Sancti ,  amenW. 
Oninis  !'''  qui  semetipsum  intelligit ,  hominem  duabus  naturis ,  anima  videiicet  rationaii 
et  corpore ,  constare  cognoscit.  Qua  in  re  saiuberrimuni  videtur  esse  parti  utricpie  digne 
que  sua  sunt  providere  et  quia  justum  est  de  resurrectione  cogitare,  valde  necessa-  20 
rium  est  pro  peccatis  ofFerre ,  unde  beatus  Augustinus  animas  inquit  defunctorum 
posse  relevari  pietate  suorum  viventium.  Quapropter  ego  Simon ,  Dei  gratia  cornes , 
de  salute  mee  anime ,  immo  et  patris  mei ,  venerabiiis  comitis  Raduifi  ''',  precavens , 
in  futvu'um  presentis  vite  dies  nicliii  ''"'  esse  conspiciens  atque  mentem  pro  posse  in 
consideratione  aeternitatis  figens,  supradictum  Radulfum '"',  patrem  meum,  de  25 
Monte  Desiderio ,  jam  per  très  annos  post  sui  dissolution em  corporisC^'  ibi  jacentem, 

W  «  Grandes  letres  maigres»  B.  —  W  Unus  C.  —  W  Radulphi  C.  —  (<>)  nihil  C.  —  W  Radul- 
phum  C.  —  C^)  post  sui  corporis  dissolutionem  C. 

<'' Cette  charte  est  datée  du  2  des  calendes         indiction  i5,   épacte  23,  concurrents  6,  tous 
d'avril  (les  anciens  éditeurs  ont  substitué    11  ces  chiffres  concordent, 

«undecimo»   à    a.ll.  kalendas»),  l'an    1077, 
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asportai'e  feci  et  ecclesie  sancti  Arnulphi,  que  ab  eodem  et  ab  antecessoribus  nostris 
in  castello  Crispiacensi  '"'  honorifico  scemate  fundata  est ,  in  qua  etiam  ex  aqua  '"'' 
et  Spiritu  Sancto  renatus  fuerat ,  reddidi  ibique ,  more  antiquorum ,  juxta  sepulcrum 
ma  tris  mee ,  uxoris  sue ,  necnon  et  predecessorum  nostrorum ,  cum  psalmis  et  oratio- 

5  nibus  in  spelunca  duplici  coUocare  feci  et,  ut  melius  apud  Deum  eumdem  arcbi- 
episcopum  et  martirem ,  videlicet  beatum  Arnulfum  '"',  habeamus  pro  animabus  nostris 
intercessorem ,  eidem  ecclesie  per  anulum  aureum  totam  tein-am  deBonoculo,  quam 
hactenus  in  dominio  habebam ,  cum  servis  et  omnibus  appendiciis  ('''  suis  concedo ,  tali 
vero  tenore  quod  in  vita  mea  medietatem  habeam  ejusdem  terre  '"',  ecclesia  ''^'  autem 

10  simiiiter,  post  mortem  vero  meam  tota  pertineat  ad  ecclesiam.  Dono  etiam  ecclesie 
eidem  duo  candelabra  valde  preciosa  '°'  quatinus  per  mérita  sancti  martiris  animam 
patris  mei  lux  eterna  possideat.  Hec  autem  dono  et  voluntarie  ''''  concedo  et  manu 
propria  firmo,  et  ut  aliorum  manibus  hec  cartula  roboretur  postule.  Si  quis  vero, 
quod  futurum  esse  non  credo ,  de  heredibus  meis  contra  banc  donationem  aliquid 

i5  calumpniaverit '■' ,  ejus  repetitio  elFectum  non  habeat,  sed  cum  Simone  mago  et 
Juda  Iscariote'J',  Datan  quoque  et  Abiron  iram  omnipotentis  Dei  incurrat;  qui 
vero  bene  administraverit ,  particeps  hujus  elemosine  fiât.  Actum  est  hoc  in  Cris- 
piacensi'''' castello,  .II.'''  kalendas  aprilis,  anno  incarnati  Verbi  .M.LXXVII.  <'"', 
indictione  .XV.  '"',  epacta  .XXIII.  '°',  concurrente  'p'.VI.  '"i',  regni  autem  Philippi  Fran- 

20  corum  régis  anno '■■'. 

Signum  Philippi,  régis  Francorum  ^-^f''. 


LXXXIX 

1077,  avant  le  28  mai  '■'.  — Mantes. 

Philippe  1"^  restitue  à  l'église  de  Clany  la  «villa»  de  Mantes,  que  lui  avait  donnée 
25  Simon,  comte  de  Vexin,  et  qu'il  avait  enlevée  à  ladite  église.  Il  lui  concède  ou  rend  la 

(»)  Crespeiacensi  BDE.  —  W  qua  C.  —  '")  Arnulphum  C.  —  ''')  appendentiis  C.  —  ''''  ejusdem 
terre  habeam  C.  —  '"^  ecclesie  B.  —  te)  pretiosa  C.  —  C')  voluntate  C.  —  (■>  calumniaverit  C.  — 
(i)  Scarithote  C.  —  ('''  Crispiciacensi  B.  ■ —  C)  secundo  C.  —  '"'  millesimo  septuagesimo  septimo  C. 

—  (")  quindecima  C.  —  (")  vicesima  tertia  C.  —  'p'  circiter  C.  —  '1'  sexto  C.  —  W  «Blanc»  en  note 
marginale  dans  B;  C  ne  laisse  aucun  blanc,  et  applique  le  chiffre  des  concurrents  à  l'année  du  règne. 

—  (')  Croix  sans  A  et  w  en  C  qui  ajoute  :  «  Et  sellé.  » 

'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1076  et  de  figure  le  connétable  Adam,  qid  paraît  dans  les 
la  18°  année  du  règne.  Mais  paiTni  les  témoins        diplômes  de  1078  et  1079.  D'autre  part,  dans 
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pêcherie  de  Glotoii ,  trente  livres  sur  le  tonliea  du  château  de  Mantes ,  le  fief  d'Arnoul , 
l'usage  des  charrues  une  fois  l'an  à  Boinville,  et  un  pressoir. 

A:  Original.  Parchemin  avec  traces  de  sceau  plaqué'''.  Hauteur,   270  mm.;  largeur,  870  mm. 
Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Bourgogne ,  vol.  78 ,  Cluny,  pièce  n°  1 3o. 

B.   Copie  de  iaïin  du  \i°  s. ,  dans  le  Cartuluire  B  de  Climy,  chap.  Hugo,  n°  xc.   Bibliothèque  na-     5 
tionale ,  ms.  lat.  nouv.  acq.  1  /ic)8 ,  fol.  161  v°,  sous  la  rubrique  :  « Philippus  rex  donum  Simonis 
comitis  de  Medanta  villa  et  pertinentiis  reddit  et  concedit  ».  —  C.  Copie  du  xiii"  s. ,   dans 
le   Cartalaire  E  de  Cluny,  ch.  n"  vii"ix,  Bibliothèque  nationale,   ms.   lat.   5^58,  fol.  127, 
sous  la  rubrique  :  «  Carta  Philippi  régis  de  domo  [sic]  quod  Symon  comes  fecit». 

D.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  86,  fol.  72,  d'après  B.  —  10 
E.  Copie  du  xvni°  s. ,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Picardie , 
vol.  177,  fol.  i58,  d'après  B.  — F.  Copie  de  l'an  1787,  par  Lambert  de  Barive,  Biblio- 
thèque nationale ,  Collection  Moreau ,  vol.  3 1 ,  foi.  162,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xviii"  s. , 
Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  3i,  fol.  i63,  d'après  C.  —  H.  Copie 
du  xviii°  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  234^,  d'après  Ë.  i5 
—  1.  Copies  du  xviii'  s. ,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de  Meul- 
/entj  Bibliothèque  nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  8,  p.  i49;vol.  1 1,  fol.  2H  ;  vol.  20, 
fol.  56  et  Sg  v°,  d'après  les  cartulaires  et  d'après  a  et  b.  —  /.  Copie  partielle,  du  xvn°  s. ,  par 
Sirmond,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  139,  p.  i55. 

«.  Dom  Marrier,  Bibliotlieca  Cluniacensis ,  col.  527,  d'après  C. —  b.  A.  DuChesne,  Histoire  généalo-  20 
(jique  des  maisons  de  Guines,  d'Ardres,  de  Gond  et    de   Couey,  preuves,  p.  3i3.  —  c.  Bruel, 
Recueil  des  chartes  de  l'abbaje  de  Cluny,  t.  IV,  p.  610,  n°  S/tgg,  d'après  A. 

Fac-Sijiilé  :   Silvestre,  Paléographie  universelle,  0°  partie;  éd.  Madden,  t.  II,  pi.  170;  fac-similé 
des  trois  premières  hgnes  et  de  la  souscription  royale. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  154.  2  5 

:^N  NOMiNE,  Patris  ET  FiLii  ET  SpiRiTus  Sancti  AMEN.  Ego  Philippus ,  l'cx  Fraii- 
corum.  Omne  donum  IP  quod  domnus  Symon  dudum  comes,  modo  Dei  gratia 
effectus  monacus ,  dédit  çcclesiae  H^Cluniacensi,  quod  malo  consilio  sibi  abstuli, 
nunc  reddo  atque  concedo  sibi  pro  amore  ||*predicti  Symonis  et  pro  fraternitate 

deux  diplômes  datés  d'Orléans,  l'an  1077,1a  1077-   En  comptant  les  années  du  règne  du 

i8°année  du  règne,n°'LXXXVI  et  LXXXVII,  23   mai  1059,  la  période  comprise  entre  le 

le  connétable  est  encore  Hugues.  Ce  diplôme,  1"  janvier  et  le  22  mai  1077  correspond  à  la 

donné  à  Mantes,  est  donc  postérieur  aux  deux  seconde  partie  de  la   18'  année  du  règne, 
autres  donnés  à  Orléans.  Il  faut  en  outre  sup-  '''  Au  dos,  d'une  écriture  du  xil°  s.  :  «Tes- 

poser  que  le  notaire   a  formulé   la  date    sui-  tamentum  Philippi  régis  de  dono  quod  Symon 

vant  le  style  de  Pâques  ou  de  l'Annonciation ,  comes  fecit  loco  Cluniensi.  » 
et  placer  le  diplôme  dans  les  premiers  mois  de 
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loci ,  videlicet  Medantam  villam  atque  omnia  ||"ad  eam  pertinencia,  scilicet  prata 
et  culturas  et  sillvas  et  totam  cultam  terram  atque  11**  illud  totum  quod  supra- 
dictus  Air  de  eadem  villa  possidebat.  Adhuc  concedo  IP  atque  reddo  totam  piscacio- 
nem  cujusdam  ville  quç  Gluttoii  vocatur  et  totam  terram  ||*cum  hospitibus,  et  tri- 
5  ginta  nunmorum  libras  de  teloneo  Medantensis  castri  P  [et  do  muta  clones  aecclesiarum 
castri]  '"'  et  feodum  Arnuifi ,  qui  fuit  armiger  Walterii  comitis ,  et  quadrugas ,  |i  ^°  tribus 
vicibus  in  unoquoque  anno ,  de  Bovenvilla.  Adbuc  etiam  concedo  quoddam  torcular 
quod  Warinus  11'^  tribuit  meus  prepositus.  Hujus  concessionis  sunt  isti  testes,  videlicet 
Albericus  de  Cuciaco,  Adam  constabularius ,  l'-Hugo  de  Pusiaco,  Goisfredus  de 
10  Calvomonte ,  Warnerus  Silvanectensis ,  Paganus  frater  comitis  deCurbuUeo,  ||'^  Albe- 
ricus canonicus,  Hubertus  et  Willemus  de  Roseto,  Hugo  Methlindensis  comes, 
Hugo  Stavelus  de  Medanta. 

||'*Hçc    cartha  Medante    est  a  i-ege  Philippe    firmata,    videntibus  supradictis, 
testibus. 

i5  P^  Hoc  est         [  SINNUM  REGIS  Phllippi  REG-NANTIS 

11'^ sua  manu  |  scriptum.  in.xviii.anno.  [Locas  sigilli.) 

Il^'' Ab  INCARNATIONE  DOMINI  .M.L.XXVI. 


xc 

1077. 

>       Philippe  1"  confirme  toutes  les  donations  à  faire  dans  l' étendue  de  son  royaume  à  l'ab- 
baye du  Bec.  Il  concède  en  outre  à  la  même  abbaye  l'église  Notre-Dame  de  Poissy,  la  terre 
adjacente  et  un  verger,  et  l'église  de  Meulan.  Il  confirme  un  abandon  de  droits  de  transit 
fait  par  le  comte  Simon,  ajoutant  que  rien  ne  sera  perçu  en  son  nom,  ni  à  Mantes  ni  à 
Pontoise,  sur  les  choses  appartenant  aux  moines  dû  Bec  et  traversant  ces  deux  villes. 


tb  A.  Original  perdu 


(1) 


W  Les  mots  entre  crochets  ont  été  grattés.  Ils  ne  se  trouvent  pas  en  B  qui  donne  Medantensis  castri 
et  fedum.  Le  reste  de  la  ligne  9  est  écrit  sur  un  grattage.  L'écriture  change  à  partir  de  la  ligne  9.  Le 
passage  gratté  était  de  la  même  main  qui  a  écrit  la  ligne  9  et  le  reste  de  la  charte. 

'''   L'inventaiie  des  titres  de  Notre-Dame  du  droit  de  passage  sans  payer  aucun  droit  sur  la 

Bec-Hellouin,  rédigé  en   1670,  ne  mentionne  rivière  de  Mante  à  Pontoise;  sous  la  cotte  i4, 

qu'une  copie  :  «  Coppie  de  la  donnation  faitte  à  layette  90.  »  Bibliothèque  nationale ,  V°  Col- 

l'abbaie  du  Bec  par  Phiiipes,  roy  de  France,  bert,  voL  190,  fol.  1  i65. 
des  églises  de  Poissy  et  de  Meulent,  avec  le 
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B.  Copie  d'entre  1690  et  1713,  dans  D.  Jacques  Jouvelin,  Clironicoii  Beccense,  Bibliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.  jogoo,  ibl.  5a  v°,  d'après  une  copie  ancienne'''. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti  amen.  Usu  et  auctoritate  majorum  pru- 
(lenter  utiliterque  sancitum  est  ut  quod  majores  rationabiliter  constituunt  scripturœ 
testimonio  ad  successorum  notitiam  memoriœ  commendetur,  ne,  quod  prudentia^  5 
benignitatisve  consilio  conficitur,  ignorantiœ  vel  malignitatis  temeritate  dissolvatur. 
Hac  igitur  consideratione  ego  Philipjius,  Dei  dispositione ,  a  quo  omnis  potestas 
secundum  apostolicam  auctoritatem  ordinatur,  rex  Francorum  constitutus ,  hoc  qnod 
Beccensi  monasterio  sanctie  Dei  genitricis  virginis  Mariœ,  ex  mea  benignitate ,  pia  et 
rationabili  intentione  concedo ,  praesentis  scripti  adnotatione,  successorum  nieorum  10 
et  eorum  et  omnium ,  ad  quorum  notitiam  hoc  aiicpiando  opus  erit  pervenire ,  cogni- 
tioni  intimo ,  ne ,  quod  tam  rationabili  pietate  datur,  alicujus  impietate  auferatur.  Si 
enim  cumhomini  dantur  rationabiliter  quœ  suanoverant,  jure  iegum  et  usu  popu- 
iorum  stabiliter  possidentur,  multo  magis  cum  Deo ,  a  quo  omnia  sic  accipimus  ut 
tamen  sua  permaneant ,  aliquid  de  suo ,  qiiod  ipse  nobis  concesserat ,  a  nobis  confertur,  1 5 
immutabili  stabilitate  et  stabili  firmitate ,  omnium  fideiium  spontaneo  consensu,  juste 
rationabiliterque  confirmatur.  Anno  igitur  ab  incarnatione  Domini  1077,  indictione 
quinta  décima'"',  inspirante  gratia  iliius  qui  nos  dixit  sine  se  nichil  posse  facere, 
concessi  prœfato  cœnobio,  pro  meorum  omniumque  huic  meai  donationi  faventium 
remissione  peccatorum  et  retributione  regni  cielestis,  ut,  si  cjuid  uncpiam  in  regno  30 
cui  mea  prfeest  auctoritas  a  cpiocumque  datum  fuerit  eidem  ecclesiœ,  donum  illud, 
régis  concessione  roboratum ,  invioiabiliter  teneat  in  omni  tempore  firmitatem  ;  quam 
concessionem  a  nostris  successoribus  sic  rogando  statuimus  et  statuendo  rogamus 
suis  temporibus  ad  similitudinem  nostrœ  pia?  largitionis  observari ,  sicut  ipsa  doua 
et  statuta  sua  a  suis  successoribus  nullatenus  voient  perturbari ,  quatinus ,  si  qua  michi  2  5 
apud  divinam  clementiam  bona  pro  hac  elemosina  recompensanda  reservantur, 
ipsi  nobiscum  eorum  esse  participes  mereantur.  Testes  :  Guido,  Belvacensis  epi- 
scopus;  Hugo,  cornes  de  Mellento;  Ia^o,  comes  de  Bellomonte;  Hugo  de  Claromonte; 
Hugo  de  Puiset  et  Guillelmus ,  fdius  ejus  ;  Goisfredus  de  Calvomonte  ;  Lancelinus  et 
Rodulfus ('');  Guido  de  Roca.  3o 

Dedi  etiam  eidem  cœnobio  ecclesiam  sanctœ  Mariœ  de  Pexeio  cum  omnibus  per- 
tinentibus  ad  eam ,  et  terram  juxta  ipsam  ecciesiam    ab    aquilone ,  in  qua  domus 

(")  ou  quarts  décima,  note  mterlinéaire.  —  l'')  Ces  points  sont  en  B. 

'"'  A  la  suite  de  sa  copie  Doni  Jacques  Jouvelin  a  mis  cette  note  inachevée  :  «  Ce  n'est  qu'une  copie 
à  ce  que  je  crois,  quoique  l'écriture 
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erat '"'ad  habitationem  monachomni ,  cum  pomario  meo ,  cpiatinus  deinceps  in 

peq3etuum  sint  juris  ejusdem  monasterii  sub  libéra  potestate  abbatum  ejus.  Testes  : 
Yvo ,  cornes  de  Bellomonte  ;  Adam  de  Insuia  ;  Lancelinus ,  filius  Fulconis  Belvacensis  ; 
Rodulfus,  filius  Goscelini  Belvacensis;  Herveus  de  Montemorenceio ;  Goslinus,  fdius 

5    Goslini  de  Leuguis. 

Dedi  etiani  ecclesiam  de  Mellento ,  in  qua  canonici  Deo  deserviebant ,  eidem  mo- 
nasterio  similiter,  sub  libéra  potestate  abbatum  ejus  in  perpetuum  mansuram.  Testes: 
Paganus,  vicecomes  de  Mellento;  Lambertus  de  Ruolio;  Giroldus  de  Girarcbiis;  Ro- 
bertus  de  Botoncourt;  Tedwinus  de  Morenviller;  Simon  de  Niella. 

10  Concessi  quoque  hoc  quod  cornes  Simon  dederat  et  in  ea  donatione  perpetuum 
esse  constitui,  ut  de  rébus  ejusdem  monasterii  ajîud  castrum  Meante  pro  transitu, 
sicut  de  rébus  alionim  solet  fieri ,  nicbil  penitus ,  quantum  ad  me  attinebat ,  acci- 
piatur.  Si  quis  eorum ,  ad  quos  aliqua  portio  ejusdemi  redditus  de  prœfato  transitu 
attinebat,  eam  concedei'e  eidem  monasterio  voluerit,  mea  concessione  perpetuum 

i5  stabiliatur.  Dedi  etiam  ut  de  rébus  ejusdem  monasterii  apud  castrum  Pontis  Isarae 
nicbil  vel  pro  transitu  vel  p[ro] ...'"'  aliqua  consuetudine  publicœ  exactionis 
accipiatur.  Testis  Almarricus  de  Ponte  Isaraé.  Idijisum  concessi  de  Pexeio.  Testes  : 
Willelmus  Calvus '"'  •S^  +  Phiiippi  régis. 


107' 


XCI 


!  11).  —  Pa 


Philippe  1"  érige  en  titre  d'abbaye  l'église  Saint-Pierre  de  Néaaphle-le-Vieax ,  la 
confirme  dans  la  possession  de  tous  ses  biens  présents  et  à  venir,  et  lui  concède  l'usage  dans 
la  foret  d'Iveline  et  une  terre  sise  à  Pontlevoy. 

A.  Original.    Parchemin  en   mauvais  état,  avec  traces  de   sceau  plaqué.  Hauteur,  490  mm.;  iar- 
gevir,353mm.  en  haut, et  335mm.  en  bas.  Archives  départementales  d'Eme-et-Loir,  G3i55. 


(')  Ces  points  sont  en  B. 

'''  Les  derniers  chiflfres  de  l'année  de  l'in- 
carnation sont  illisibles  en  A  et  ne  figurent 
pas  en  B;  le  chiffre  de  l'indiction  et  celui  de 
l'année  du  règne  sont  également  incertains. 
Mais,  en  raison  du  nom  du  sénéchal  qui  a 
souscrit  le  diplôme,  on  ne  peut  hésiter  qu'entre 
les  années  1077  à  1079.  ^^  effet,  le  sénéchal 
est  Robert   qui  ne  paraît  que   dans  les  actes 


royaux  de  1078  et  1079;  en  1077  c'était 
encore  Ferry  (voirn°  LXXXVII);  et  dès  1079 
(voir  n°  XCVII)  Adam  remplace  Robert.  En 
outre ,  l'année  du  règne  était  la  1 8°  ou  la  1 9° 
(voir  ci-dessous,  p.  236, note  a).  La  18"  année 
peut,  suivant  le  mode  de  supputation  des  an- 
nées du  règne,  s'appliquera  1077  ou  1078, 
et  la  19°  année  à  1077,  1078  ou  1079. 
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B.  Copie  du  \\i'  s.,  Archives  départementales  d'Eui"e-et-Loir,  G  3)55,  d'après  A. 

a.  K.  Meiiet,  Fondation  de  l'abbaye  de  Neauplile-le-Vieux  au  diocèse  de  Chartres   en  l'année  1078, 
dans  Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Charles,  t.  LU,  p.  583,  d'après  A  et  B. 

Indiq.  :  L.  Merlet,  Inventaire  sommaire  des  Archives  départementales ,  Eure-et-Loir.  Archives  ecclé- 
siastiques, série  G,\.ï,  p.  017,  G  3i55.  5 

^  Cum  in  seculari  dignitate  regalis  majes[tas  ceteros  precellat] '' ,  dignum  est 
etiam  ut  in  censura  Iprerum  cUsponendarum  iocum  emiiientiorein  [obtineat,  ut 
ejus  decreto  cor]roboretur  quod  ab  aliis  personis  instau-p-randum  fore  decernitur; 
et  cum  hoc  saluber[rinium  ac  utillimum  \"idejatur  ut  ejus  dispositione  ac  ju[dicio] 
II'' honores  regni  sui  statuantur,  hoc  etiam  decent[issimum  ac  competentissimum]  fore  10 
comprobatur  qxiatinus  ec[clesias]tica  11^  [jura]  ejus  auctoritate  fulciantur.  Iccirco  ego 
[Philippus,  Dei  gratia  rex  Franjcorum,  univ[ersis  in  regno  nosti'o]  H'^degentibus,  in 
Xpisti  nomine  [notum  esse  volo  tam  presentibus  quam  futuris  quod]  ecclesiam  sancti 
Pétri  de  Veteri  IPNielfa,  monachis  contraditam  devotione  i'eiigios[onim  AÏrorum, 
adj  Dei  servitium  nostro  decreto  provehendain  sanccimus,  ll''eteam  abbatie  insigniri  i5 
nomine  deinceps  statuimus.  Denicjue  abbas  ioci  ipsius  nomine  Gualterius  sed  et 
fratres  H^sub  eodem  Deo  ibidem  famulantes  nostram  expetierunt  presentiam,  obnixe 
postulantes  ut  loco  res  attributas  nostra  II'"  auctoritate  roboraremus,  ne  quod  preci- 
puorum  vironim  ac  Deum  timentiunr  contuierat  devotio ,  malignorum  aliqua-lj^'-tenus 
cassaretur  sacrilegio.  Constituimus  ergo,  quieti  [ser]Aorum  Dei  provida  ratione  pro-  30 
spicientes,  ut  eis  iiceat  P'-amodo  ecciesiastico  jure  libéra  conditione  possidere  que- 
cumque  sive  a  nobis  sive  a  quibuscumque  in  regno  nostro  degen-IP-tibus  jam  coliata 
sunt  vel  in  postenim  conferentur  gratuita  devotione ,  scilicet  in  ecciesiis  aut  prediis 
vei  IP^beneficiis  seu  mancipiis,  ut  de  profectu  do  mus  Dei  nos,  membra  Xpisti,  [in 
ipso  capite]  nostro  tam  corporaliter  quam  spiritualiter  IPgratulari  mereamm'.  Statu-  25 
tum  est  autem  hoc  a  nostra  [majestate,  sperajntes  quia,  cum  dévote  pi'ONddemus 
utiiitati  jP'^ecciesie,  summus  opifex  invigilabit  in  regni  nostri  tuitione,  famujloiTim 
Dei  qui  ibidem]  congregati  fuerint  opitulante  |p''oratione.  Concessimus  quoque  eis 
silvam  nostram  ad  omnem  [usum  monasterii,  qu]e  vocatur  Aquilina,  et  terram 
IP*  quandam,  quam  a  nobis  expetierunt,  que  est  apud  Pont[um Levi , pro  remedio]  3o 
anime  mee  sive  parentum  meorum.  P^Quod  si  aliquis  extiterit  qui  hujuscemodi 
statuta  [violare  temptaverit] ,  régie  majestati  se  obnoxium  Presse  noverit  et  insuper 
divina  uitione  puniendum  meminerit.  [Ut  autem  rata]  foret  bec  constitutio,  litteris 
||-'assignari  et  sigiiio  nostre  auctoritatis  hoc  imprimi  [jussimus,  et  in  conventu]  opti- 

(')  Les  passages  entre  crochets,  effacés  en  A,  ont  été  restitués  d'après  B. 

3o. 
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matum  meorum  regaii  11^^  more  corroboravimus ,  eis  in  hoc  ipsum  nostrç  voluntati 
co[nsecpenter  astijpulantibus. 

l^'Actum  publiée  Parisius,  anno  ab  incarnationeDomini  .M.LX '"',  i[n]cl[ic- 

tione  .1. ,  regni  autem  Phj  ijippi  régis  .XVIIII. 


[Monoçiramma.) 


■S".  Manasse,  Remensis  arcbiepiscopi. 
10  -S*.  Richerii,  Senonensis  arcbiepiscopi.     /Locus 
S".  Gausfridi,  Parisiorum  episcopi.  \sujUli. 

■S".  Gausfredi,  Carnotensis  episcopi. 
•S".  Ivonis ,  abbatis  sancti  Dyonisii. 
•S*.  Pétri ,  abbatis  sancti  Germani. 

i5        Ego  Rogerius,  cancellarius  paiatii,  scripsi  [et  relegen]do  subscripsi. 


•S".  Gualeranni  camerarii. 
•S'.  Rotberti  dapiferi. 
•S".  Hervei  buticularii. 
•S'.  Hugonis  comitis. 
•S*.  Alberici  de  Cotiaco. 
•S*.  Gausfredi  de  Calvomonte. 
-S*.  Guarnerii  Silvanectensis. 
•S*.  Adelelmi  constabuli. 


XCII 

1078.  —  Dreux. 

Philippe  1"  confirme  la  donation  faite  par  Hedouin,  de  Poissy,  à  l'église  Saint-Magloire 
de  Paris,  de  (juatre  arpents  de  vignes  à  Viliennes ,  et  d'une  maison,  avec  son  mobilier, 
20  conticjue  aa  boarg  de  Poissy,  en  même  temps  (jii'il  renonce  à  toute  coutume  sur  les  dites 
vignes  et  maison. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  i33i,  dans  le  cartulaire   dit  Chartrier,  Bibliothèque   nationale,  nis.  lat.  54i3, 

fol.  9  (anc.  p.  Il),  sous  la  rubrique  :  «  Carta  que  loqultur  de  Poissiaco  et  aliis,  etc.  '''  ». 

(")  it  Déjà  au  XV 1'  s.  lu  dule  était  en  partie  effacée  .■>ur  l'original  et  l'on  n'y  lisait,  comme  aujour- 
d'hui, que  .MLX.  L'imlicl'ion  et  l'année  du  règne  prouvent  qu'il  y  avait  primitivement  .di.lxxviii. 
D'ailleurs,  d'après  l'espace  devenu  illisible  sur  le  parclwmin,  on  voit  qu'il  n'y  avait  place  qu'aux 
chiffres  .xviii.  à  ht  suite  de  .ntLX.  »  Note  de  M.  H.  Merlel ,  loc.  cit.,  p.  58U.  —  Mais  le  chiffre  de 
l'indictioH  n'est  plus  lisible  en  A,  et  pour  l'année  du  règne,  on  lit  plutôt  .xviiii.  que  .xvili.;  la 
lecture  est  incertaine. 


'■'  Dans  la  table  des  chartes,  en  tête  du  car- 
tulaire, loi.  1  v°,  ce  diplôme  est  ainsi  indiqué: 
«Le  huitièmes  faisant  mencion  comment,  à  la 
requeste  de  Houdouin ,  le  roy  Henri  nous  con- 


ferina  ([uatre  arpen/  de  vignes  et  plusieurs 
autres  clioses  assises  à  Poissi,  à  Vileinnes,  que 
ledit  Houdouin  et  Raimlierge  sa  faîne  nous 
donnèrent.  « 
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C.  Copie  du  xvii"  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  55, 
fol.  39/1.,  d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvii°  s..  Archives  nationales,  LL  Aa  (anc.  LL  171), 
p.  i6,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  \\n°  s..  Archives  nationales,  LL43  (anc.  LL  172), 
p.  10,  d'api'ès  B.  —  F.  Copie  du  xvii"  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale,  nis. 
lat.  ô/iiA,  p.  10,  d'après  B.  —  G.  Copie  de  l'an  1757,  Archives  nationales,  LL<i/i  5 
(anc.  LL  1 78  ) ,  p.  30 ,  d'après  B.  —  H.  Copie  du  wiiT  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection 
Moreau,  vol.  32  ,  fol  i5  ,  d'après  F. 

in  nomine  sancte  Trinitatis.  [Philippus]  '"',  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notuni  fieri 
voluinus  fidelibus  sancte  matris  ecciesie  tam  presentibus  qnamcjue  futuris  quendam 
hominem  de  Pissiaco,  Hylduinum  nomine,  quatuor  arpennos  vineanim  pius  mi-  10 
nusve  in  territorio  ville  que  dicitur  \iHenis,  adliibitis  testibus  quorum  nomina 
subscripta  sunt ,  beato  Magiorio  de  Parisius  donavisse ,  domum  etiam  quam  habebat 
cum  vasis  omnibus  tam  vinariis  quam  annonariis  et  cum  omni  superiectile  que  intus 
liabebatur,  cum  tota  etiam  curte  supradicte  domus,  Pissiaci  burgo  contiguam,  id 
ipsum  concedente  Raimberga  uxore  sua.  Deprecati  suht  autem  monachi  sancti  i5 
MagioTii  ut  et  nos  prefatam  donacionem  concederemus  pro  anima  patris  nostri  et 
nostra,  cj\iod  et  nos  f'ecimus,  et  ut  supradictas  vineas  solutas  et  quietas  haberent  et 
possiderent  in  perpetuum  sancti  Maglorii  monachi,  et  predictam  domum  cum  omnibus 
supradictis ,  sine  qualibet  exactione  vel  consuetudine  nostra  seu  ministerialium  nostro- 
rum ,  concessimus.  Et  hoc  ne  ulterius  violetur,  auctoritate  nostri  nominis  et  sigilio  ao' 
nostro  firmari  precejjimus.  Testes  nostre  concessionis  :  Robertus  dapifer,  Adam 
constabuiarius ,  Herveus  buticularius ,  Galerannus  camerarius,  Gotfridus  de  Cal- 
monte,  Symon  de  Monteforti,  Herveus  de  Galardone,  testes  Hiiduini  donacionis. 
Concessum  apud  Drocas,  anno  incarnati  Verbi  .M.LXXMII.  Rogerus  canceliarius 
relegendo  subscripsit.  25 

W  Henricus  B.  Ce  diplôme,  mis  sous  le  nom  du  roi  Henri,  est  daté  de  l'an  1018.  Il  y  a  donc  désac- 
cord entre  le  nom  du  roi  et  la  date.  L'erreur  porte  sur  le  nom  du  roi;  car  les  grands  ojjiciers ,  dont  les 
noms  figurent  à  la  Jin  du  diplôme,  sont  ceux  qui  paraissent  dans  les  diplômes  de  1018  et  1019.  De 
plus,  Roger  paraît  comme  chancelier  dans  les  diplômes  de  Philippe  I"  de  1018  à  1080.  L'erreur  du 
copiste  s'explique  par  le  fait  que  le  diplôme  qui  précède  celui-ci,  dans  B,  est  un  diplôme  de  Henri  I", 
de  l'an  1033. 
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1071-1079,  avant  le  23  février  1079.  —  Corbie 


W. 


Philippe  /"■  fait  déposer  sar  l'autel  de  saint  Pierre  à  Corbie,  par  Robert,  comte  de 
Flandre,   et  Geoffroy,  évéque  de   Paris,   un  diplôme  par  lequel  il  restitue  à   F  abbaye 
S  de  Corbie  la  vicomte  que  Gautier,  comte  d'Amiens,  lai  avait  enlevée. 

Diplôme  perdu,  mentionné  dans  une  charte  de  Foulque,  abbé  de  Corbie,  32  février  1079, 
relatant  un  accord  entre  ledit  abbé  et  Enguerran  de  Bove. 

A.  Original  de  la  charte  de  Foulque,  perdu. 

B-  Copie  du  xir  s. ,  de  la  charte  de  Foulque ,  dans  le  cartulaire  de  Corl)ie  dit  Mercalor  ''',  Biblio- 

10  thèque  nationale,  nis.  lat.  1776/1,  fol.  aS  v°,  sous  le  titre:  «Fulco  abbas  et  Ingelrannus  de 

Bova  de  compositione  habita  ».  —  B'.  Copie  du  \ii°  s. ,  du  passage  compris  entre  «  Habuerat 

et  ille  »  et  «  .viii.  kl.  martii  » ,  avec  insertion  d'un  passage  indicpié  plus  loin ,  même  cartulaire , 


'''  Le  diplôme  de  Philippe  1"  ayant  été  dé- 
posé sur  l'autel  de  Corbie  par  Robert  le  Frison , 
comte  de  Flandre,  et  Geoffroy,  évéque  de 
Paris,  ne  peut  être  antérieur  à  la  réconciliation 
de  Robert  et  de  Philippe ,  qui  suivit  la  bataille 
de  Cassel  et  la  prise  de  Saint-Omer.  La  pré- 
sence de  l'évêque  Geoffroy,  à  Corbie,  semble 
même  indiquer  que  l'acte  est  contemporain  de 
la  conclusion  de  la  paix ,  dont  les  négociations 
furent  menées  par  cet  évéque.  La  bataille  de 
Cassel,  où  le  jeune  comte  Arnoul  trouva  la 
mort,  eut  lieu  le  23  février  1071.  La  ville  de 
Saint-Omer  tomba  aux  mains  de  Philippe  I" 
le  6  mars ,  mais  nous  ne  savons  pas  en  quelle 
année  (Voy.  sur  ces  événements  les  témoi- 
gnages réunis  et  discutés  par  Meyer  von 
Knonau,  Jahrhûcher  des  deastcheiiReiches  unter 
Heinrick  IV  and  Heiurich  V,  t.  II,  p.  62  à 
64).  Encore  moins  pouvons-nous  préciser  l'é- 
poque de  la  réconciliation  entre  le  comte 
Robert  et  le  roi  Phihppe.  Il  est  toutefois  vrai- 
semblable que  le  mariage  de  Philippe  avec 
Berthe  de  Hollande ,  beUe-fiUe  de  Robert  le 
Frison,  s'il  n'a  pas  été  le  gage  de  la  paix,  n'a 


pu  cependant  la  précéder.  Or,  ce  mariage  est 
antérieur  à  1076,  puisque  le  nom  de  la  reine 
Berthe  figure  pour  la  première  fois  parmi  les  té- 
moins d'un  diplôme  royal  de  1 075  (  n°  LXXVIII). 
Le  privilège  de  Philippe  I"  pour  Corbie ,  remis 
aux  moines  par  le  comte  de  Flandre,  Robert, 
et  l'évêque  de  Paris,  Geoffroy,  doit  donc  se 
placer  certainement  entre  les  années  1071  et 
1079,  ^*  probablement,  si  l'on  admet  que  la 
conclusion  de  la  paix  fut  l'occasion  de  la  pré- 
sence de  Geoffroy  auprès  de  Robert,  avant 
1075  ou  en  cette  année.  D'autant  plus  que 
Philippe  I"  confirma ,  à  la  prière  de  Robert , 
en  1076 ,  les  privilèges  et  biens  de  Saint-Pierre 
d'Aire,  et  en  février  1076,  ceux  de  Saint- 
Amé  de  Douai  (Voir  plus  haut  les  n°'  LXXII 
et  LXXXI).  En  outre ,  l'intervention  de  l'évêque 
Geoffroy  s'explique  par  sa  qualité  de  chancelier  ; 
or  il  abandonna  la  chancellerie  en  1077  p*""" 
ne  la  reprendre  qu'en  1 08 1 . 

'^'  Sur  ce  cartulaire,  voir  Léon  Levillain, 
Examen  critique  des  chartes  ntérovingiennes  et 
carolingiennes  de  l'abbaye  de  Corbie,  p.  i5. 
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fol.  37.  —  C.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le  cartulaire  dit  Esdras,  Bibliothèque  nationale,  ms. 
lat.  17760,  fol.  69  (anc.  fol.  lxviu),  sous  le  titre  :  «  Accort  entre  le  sire  de  Bove  et  l'église 
.CXLIIII.  » ,  probaljlement  d'après  B  et  B'. 

D.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Grenier,  Recueil  des  pièces  justificatives  pour  l'histoire  de  la  ville  et 

du  comté  de  Corbie,   Bibliothècjue    nationale,    Colleetion    de    Picardie,  vol.   53,  fol.  4^8,     5 
d'après  jB.  —  E.  Copie  partielle,  du  xviii"  s.,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques 
sur  le  comté  de  Meallent ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  du  Vexin ,  vol.  1 1 ,  fol.  236,  avec 
références  à  D  et  a. 

«.  A.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  des   maisons  de  Guines,  d'Ardres,  de  Gand  et  de  Coacy, 

preuves,  p.  3i8,  «extrait  des  Archives  de  l'abbaye  de  S.  Pierre  de  Corbie  »,  d'après  B.  10 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II ,  p.  i  70. 

Multis  notum  esse  volumus  quod  ad  muitorum  noticiam  scribere  curavimus.  Et 
quia  acturi  sunius  de  tribunatu  Corbeie,  primum  de  libertate  loci  pauca  libuit  inti- 
mare.  Immunis  igitur  ab  ipso  ecclesie  fundamento  privilegiis  et  regalibus  decretis 
in  tantam  iibertatem  Corbeia  adolevit,  ita  ab  omni^  super  se  principatu  absoluta  i^ 
extitit  ut  in  omnibus  que  jure  ei  loco  contingerint  nuiius  episcopus  aliquam  abbati 
do[mi]nationem '""'  inferret'"',  nuiia  judiciaiis  persona ''''  tam  in  eodem  ioco  quam  et 
adjacentibus  viiiis,  terris,  perviis  advocationem  seu  xicecomitatum  gereret.  Taiis 
itaque  libertas  per  sexcentos  fere  annos  usque  ad  Maingaudum ,  abbatem ,  in  loco 
intégra  perseveravit ,  cujus  tempore ,  quibusdam  ex  bis  ''')  per  negligentiam  ''^  amissis  ''',  ao 
quibusdam  vero  per  violentiam C')  subductis,  a  magna  sui  parte'''  decidit;  contigit 
enim'J',  adhuc  vivante  sed  jam  diu  senescente  prefato  Maingaudo,  ejusdem  ioci 
abbate,  impulsu  et  odio  Galterii,  Ambianorum  comitis,  adbuc,  ut  diximus,  inte- 
gram  et  immunem  Corbeiam  a  rege  Rotberto  ''''  tanta  infestatione  opprimi  ut  regia 
potestas  et  predictum  abbatem  a  loco  expeUere  et  aiium  decrevisset  eidem  subrogare;  23 
sed  quia  régis  intentio  <''  effectum  non  habuit,  quippe  cui  abbas  (in  regno  prevalidus 
erat  enim  et  summus  in  honore  nec  inferior  in  génère)  immotus  restitit,  iocum 
quem  prius  diiexerat,  odisse  studuit,  cpiem  non  soium  affligi  verum  ejus  intégra  et 
absoluta  a  suis  consensit  osoribus ''"'  mancipari '"' ;  eo  tempore  prememoratus  comes 
Gaiterius,  inventa  occasione  letabundus,  iocum  et  ecclesiam  non  '°>  mediocriter  3» 
inquietaAit,  vicecomitatum  et  omnem  tribunitiariam 'p' Corbeie  potestatem  invasit, 
que  '■"'  tam  in  eodem  loco  cpiam  et  '"'  infra  positis  possessionibus  abbati  tantum  loci 

(')  ab  omni  omis  par  C.  —  C")  donationem  BC.   Corrigez  dominationem.   —  ^)  inferet  C. 

(■■)  personna  C.  —  W  hiis  C.  —  Cl  negligenciam  C.  —   (s)   amisis  C.  —   C')  violenciam  C.  

W  parte  sui  C.  —  0)  namque  C.  —  W  Roberto  C.  —  0  intencio  C.  —  ("')  ossoribus  C.  —  (")  man- 
cipai-y  C.  ■ —  (")  non  omis  par  C.  —  (p)  tributiariam  C.  —  il)  quem  C.  —  (■•)  et  omis  par  C. 
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f'uerat  dispensanda ,  ab  omni  terreno  principatu  iinmunis  et  aJisoluta;  Fulco  vero, 
tvjus fdius ,  Ambianis  ('' jani  tune  episcopus ,  simili  pertinatia  ''''  in locis xpistianissimum  '"' 
ot  justiciam  clericoruni  obrepsit ,  sed  tandem  '''  resi]3uit  quia  utraque  apostolica 
auctoritate  *'"'  ei  fuerant  interdicta  ad  abbatem  tantuni  ioci  '''  pertinentia.  Hac  igitur 
5  invasione  prefatus  cornes  vicecomitatum  aliquamdiu  tenuit ,  postmodum  vero  Dro- 
goni  de  villa  Papiriaco '*' "'  habere  consensit.  Cujus  successio '''*  usque  ad  piissimum 
nostre  memorie  regem  Phiiippum  W  quasi  sanctuarium  Dei  hereditate  possedit  'J', 
qui,  recepta  a  comité  Arnulfo ''"'  Corbeia,  amissam'''  libertatem  ecclesie  recognovit, 
vicecomitatum    reddidit    et    factum  donum  per  manus  Rotberti  ''"',  Flandriarum 

10  consulis,  necne  Gusfridi,  Parisiorum  presuiis ,  super  altare  sancti  Pétri  imposuit*"'. 
Sed  donnus  Bovensis  Ingerrannus  *°',  noster  casatus ,  dolens  quasi  paternam  here- 
ditatem  minui,  vicecomitatum,  quem  injuste  habuerat,  amitti,  cepit  in  nos  gra- 
viter desevire ,  crebris  clamoribus  apud  regem  courgere ,  immo  'p',  quod  deterrimum 
fuerat,  predas  et  incendia  insi stère  ;  cumque  per  hoc  sentiret  vinci  non  posse  nec 

i5  auferri  jus  quod  erat'*''  ecclesie,  tandem*''  cum  nostris  fidelibus  consilium  iniit, 
concordiam  per  eos  obtulit.  Nos  vero  qui  pacem  querimus ,  paci  minime  restitimus 
sed  oblatam  inter  nos  concordiam  ea  '"'  conditione  promulgavimus  ut  quicquid  infra 
precinctum  Corbeie  vicecomitatui  jure  contigerit  ''*,  comnmne  ad  médium  deinceps 
habeat  cum  nostro  ministre,  et  servus  in  loco  sedeat,  ac  nusquam  de  omnibus  oppi- 

30  danis  '"*  nisi  Corbeie  tantum  et  sub  abbate  Ioci  communis  justiciafiat.  Clericos  tamen 
et  famulos  servientes  nostros  in  nostra  manu  '*'  retinemus  ;  atria  cpioque  et  officinas 
nostras  ab  ejus  districtione  separamus.  Item,  de  extraneis  ibidem  deprehensis  placuit 
justiciam  dimidiari,  unum Corbeie,  alterum  Bove,  de  omnibus  justificari  nisi,  facta 
inter  ministros  concordia,  ubi  melius  elegerint  fiât  in  communi  justicia.  Habuerat'"' 

(°)  Ambian.  C.  —  C")  pertiiiacia  C.  —  ('''  Le  texte  est  évidemment  altéré;  peut-être  faut-il  cor- 
riijer  in  locis  xpistianis  in  jus  et  justiciam.  —  ('')  tandem  C.  —  l"^'  actoritate  C.  —  l^'  Ioci  omis 
par  C.  —  fe)  de  villa  de  Papiriaco  C.  —  I'''  Cujus  possessio  successio  C.  —  (')  piissimum  regem 
Phiiippum  nostre  memorie  C.  —  (J)  hereditate  Dei  possedit  C.  —  W  Arnulpho  C.  —  W  amisam  C. 
—  H  Robert!  C.  —  ("'  inposuit  C.  —  W  Ingerrannus  Bovensis  C.  —  (ri  ymo  C.  —  ('î)  aufferri 
illud  quod  volebat  habere  et  erat  C.  —  (■■'  tamdem  C.  —  l'I  concordiam  per  eos  obtidit 
ea  C.  —  (')  contigeret  C.  —  ("■'  opidanis  C.  —  (')  in  manu  nostra  C.  —  (")  Avec  habuerat  com- 
mence B'. 

'*'  Papiriucus  comme  possession   de  Corbie  Drogo  quandam  sancti  Pétri  Corbeiensis  villam 

est  inconnu.  Au  contraire ,  nous  savons  par  une  que  dicitur  SaUiacus  violenter  invasit  ».  11  est 

lettre  d'un  pape,  Jean,  probablement  Jean  XVIII  donc  possible  qu'il  faille  corriger  Papiriaco  en 

(Bibl.  nat. ,  ms.  lat.   12272,101.    ii5),rema-  Salliaco. — Ce  renseignement  nous  a  été  f'our- 

niée,  sinon  fausse,  que  «quidam  miles  nomine  ni  par  M.  Léon  Levillain. 
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et'"'  iUe  Emon''"'  seorsum  in  quibusdam  extra  positis  sod  ad  nos  pertinentibus  viliis 
vicecomitatum»  videlicet  Verni,  Vernuiio,  Vaili,  Salliaco,  Cirisiaco  '"',  quem  et  nobis 
ad  idem  médium  communicavit  ;  pares  redditus  et  eandem  ''''  inter  nos  justiciam  in 
00  decrevit,  iiia  tamen  excepta'"'  parte  que  ad  Emmonem '''  et  Godardum  videtur 
pertinere  '°'.  5 

Pertinebant  ''"'  enim  ad  eos  vinee  que  circa  monasterium  suntquod  dicitur  Gorbeia , 
continentes  in  se  .XII."""  bunaria  '"'  terre  et  amplius,  ubi  coliigi  possuntmodii  .XG.  et 
ampiius.  Item,  pertinebant  ad  eos  culture  que  circa 'J'  monasterium  sunt,  conti- 
nentes in  se  .LIIII.  bunaria  de  terra  arabili''"'  et  amplius,  ubi  coUigi  possunt'''.  .  .  ; 
prata  quoque,  que  circa  monasterium  sunt,  continentia  in  se'™'  bunaria  .CLX.  et  10 
amplius ,  ubi  coliigi  possunt  de  feno  .GG.  quadrige  '"'  et  amplius  ;  item ,  W  agniacum  cum 
appendiciis,  edificiis'"',  agris,  vineis,  silvis,  pascuis,  pratis  et  aliis  sibi  adjunctis  et 
traA'ersum  duorum  denariorum,  quos  débet  unaqueque  quadriga,  usque  ad  feodum 
Effredi  '^ '  de  Encra  et  usque  ad  feodum  Lamberti  de  Ritbotdimonte  ''i'  ;  item ,  villa  que 
dicitur  Villa  supra  Gorbeiamcum  appendiciis,  edificiis,  agris,  vineis,  silvis,  pascuis,  i5 
pratis  et  aliis  sibi  (^'  adjunctis  usque  ad  feodum  Efiiredi  '''  de  Encra. 

Actum  Gorbeie,  sub  die  .VIII.  kal.  martii  ''',  anno  ab  incarnatione  Domini 
.M.LXXVIIII.  '"',  indictione  .II. ,  ciclo  .XI. ,  luna.  XVII. ,  imperante  gloriosissimo  rege 
Philippo ,  agente  eodem  donno  '*'  abbate  Fulcone  féliciter,  ac  roboratum ,  his  '"'  assen- 
tientibus  et  videntibus  ex  utraque  parte  :  Effrido'-'  de  Incra,  Roberto  fratre  ejusdem  20 
Ingelranni  '^',  Lamberto  de  Ritbotdimonte  '"',  Gibuino  justifie,  Tanfrido  de 
Espanni,  Iberto  de  Rotodio  Girenvile '''',  llerberto  de  Hamel,  Gamelone  de  Albe- 
gniaco  ''',  Roberto  de  Rotincia  Roelot  '''',  Frigidone  de  Moiliens ,  Balduino  famulo 
abbatis ,  Lamberto  famulo ,  Ivone  famulo ,  Hugone  de  Berthencourt  '"',  Galtero 
de  Foliiaco ''\  Gaidrico   casteilano,   Roberto  decano ''';   monachi   :   Evrardo ''"'  ca-  25 

W  et  omis  par  B'.  —  W  Emon  ajouté  au-dessus  de  la  ligne  B ,  Emmonus  B'^  Emnon  C.  —  ('')  Cyri- 
siaco  C,  Saliiaco  et  Cerisiaco  B'.  —  i^)  eamdem  C.  —  W  excerpta  B.  —  (0  Simonem  C.  — 
'ô)  pertiiiei'e  videtur  B'.  —  C')  Pertinebant  jusqu'à  Actum  Corbeie  exclusivement ,  omis  par  B;  ce 
passage  paraît  être  une  interpolation.  —  (')  buna.  B'.  —  (J)  juxta  C.  —  C^)  in  se  continentes  de 
terra  arabily  .i.nu.  bunaria  C.  —  W  ubi  coliigi  possunt  omis  par  C.  —  (")  in  se  continentia  C.  — 
W  .ce.  quadrige  de  leno  C.  —  (°)  appendiciis  suis  edificiis  C.  —  (p)  Efredi  C. —  t'ï)  Rothotdimonte  B' , 
Rithotdimonte  qui  dicitur  Ribemons  C.  Corrigez  Ritbotdimonte;  cf.  pins  bas,  l.  21.  —  W  siby  C. 
—  (»)  Efredi  C.  —  W  Avec  martii  s'arrête  B' ,  marcii  C.  —  ("'  .m°.  lxxvui.  C.  —  M  domno  C.  — 
(')  hiis  C.  —  (y)  Efrido  C.  —  W  Ingerranni  C.  —  W  Rithotdimonte  C.  —  W  Girenvile  écrit  d'une 
mib-e  main  au-dessus  de  Rotodio  B ,  Iberto  de  Gironvile  de  Rotodio  qui  dicitur  Moreul  C.  —  (")  Al- 
beigniaco  C.  —  M  Rotinc.  B ,  Roelot  écrit  d'une  autre  main  au-dessus  de  Rotinc.  B ,  Rotincia  qui 
dicitur  Rohelot  et  Frigidone  C.  —  '=)  Berthenc.  B,  Berhencourt  C.  —  C)  Foilliaco  C.  —  (s)  Ro- 
berto de  Encra  C.  —  C')  Evrado  C. 
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merario  '''  monacho ,  BaJduino  monacho ,  Her\ano  monacho ,  Oberto  monacho , 
Nicolao  preposito.  Ego  Fulco  scripsi  et  <'''  in  nomine  sancte  Trinitatis  subscripsi. 
S.  FdcoW. 

XCIV 

5  1079,  janvier'".  —  Gerberoy. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Gai,  évêqiie  de  Beaiivais,  soustrait  la  hasiliqne  de  Saint- 
Quentin ,  fondée  à  Beauvais  par  ledit  évêqae,  et  le  bourcj  adjacent,  à  toute  juridiction  autre 
que  celle  du  chef  de  la  concjrégation  établie  pour  desservir  ladite  hasiliqne,  sous  réserve 
du  droit  de  l'évêque  de  Beauvais  de  confirmer  l'élection  du  chef  de  la  congrégation.  Il 
10  confirme,  en  outre,  les  donations  faites  ou  à  faire  à  ladite  basilique. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii°  s.,  dans  le  Cartii.luire  de  Saint-Qiiendn ,  sous  le  titre  :  « Privilegium  Philippi  Fran- 

corum  régis»,  Bibliothèque   de   sir    Thomas    Phillipps,    à  Cheltenham,   nis.  n"  y^od,   fol. 
VIII  (p.  1 5  )  *^'.  —  C.  Copie  du  xviii"  s. ,  collationnée  par  Lelong,  conseiller  maître  à  la  Chambre 

(")  camer.  B ,  Cameracensi  C.  —  C")  et  omis  par  C.  —  '')  Après  Fulco,  B  et  C  ajoutent  le  titi'e, 
qui  était  sans  doute  écrit  an  dos  de  l'original:  «Fulco  abbas  de  compositione  (composicione  C)  cum 
Ingerrano  (Ingerranno  C)  Bovensi  habita.» 


'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  107g,  la  dix- 
neuvième  année  du  règne ,  au  siège  de  Gerbe- 
roy. L'on  ne  saxirait  compter  ici  les  années  du 
règne  du  23  mai  1069;  car  la  dix-neuvième 
année,  suivant  ce  mode  de  supputation,  se  ter- 
mine au  22  mai  1078.  A  compter  les  années 
du  règne  du  4  août  1060,  la  dix-neuvième  an- 
née s'étend  du  4.  août  1078  au  3  août  1079. 
On  s'accorde  généralement  à  placer  le  siège 
de  Gerberoy  à  la  fin  de  l'année  1079  (après 
Noël)  et  au  commencement  de  1080  (Voir 
Freeman,  The  history  ofthe  iiorman  conquest  of 
Englani,  t.  IV,  p.  642  ).  Ce  diplôme  prouve  qu'il 
faut  reculer  d'un  an  le  siège  de  Gerberoy  et  en 
ilxerladateà  décembre  l078-jan^^er  1079.  On 
ne  saurait ,  en  effet ,  reporter  notre  diplôme  aux 
derniers  jours  de  1079,  ""'^  seidement  parce 
que  l'année  du  règne  ne  conviendrait  pas  (ce 


serait  une  raison  insuffisante ,  puisqu'on  sait 
l'incertitude  qui  règne  dans  le  compte  de  ces 
années),  mais  parce  que  dès  l'année  1079,  ^^ 
sénéchal  Adam  avait  remplacé  Robert  (Voir 
ci-dessous  n°  XCVII),  qui  souscrit  encore  le 
diplôme  donné  à  Gerberoy.  On  remarquera 
aussi  que  le  comte  Ive  de  Beaumont,  qui  se 
trouvait  au  siège  de  Gerberoy,  a  souscrit  une 
charte  de  l'évêque  Gui  de  Beauvais ,  donnée  le 
lourde  Noël  1078,  dans  l'église  Saint-Pierre  de 
Beauvais,  publiée  par  Louvet,  Histoire  de  Beau- 
vais, t.  I,  p.  691. 

'^'  Nous  devons  la  collation  de  ce  manuscrit  à 
M.  Henri  Omont,  àcpiM.  T.-Fitz-Roy  Fenwick 
a  obligeamment  communiqué  le  cartulaire  de 
Cheltenham.  Nous  prions  ces  messieurs  d'agréer 
l'expression  de  nos  remerciements. 
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des  Comptes,  Archives  nationales,  K  i8g,  n°  60,  d'après  un  vidimus  délivré  sous  le  sceau  de 
l'official  de  Beauvais'"',  à  la  date  du  5  lévrier  1/199. 

a.  Louvet,  L'histoire  de  la  ville  et  cité  de  Beauvais,  p.  ^Sg.  —  b.  A.  L'Oisel,  Mémoires  des  pays, 
villes,  comté  et  comtes ,  evesché  et  evesques.  ..  de  Beauvais,  f.zGi.  —  c.  A.DuChesne,  Histoire 
généalogique  de  la  inaison  de  Montmorency,  freuNes,  p.  a8,  d'après  b.  —  d.  Sainte-Marthe,  5 
Gallia  christiana,  t.  FV,  p.  773,  d'après  A.  —  e.  Pillet,  Histoire  du  château  et  de  la  ville  de 
Gerberoy,  p.  335,  d'après  un  cartulaire  (le  préambuble  publié  partiellement).  — f.  Gallia 
christiana,  t.  X,  instrumenta,  col.  2/16,  n°  viii,  d'après  B.  —  g.  Mansi , Sacrorum  conciliorum 
nova  et  amplissima  collectio,  t.  XX,  col.  5o2,  d'après^".  —  h.  H.  Labande,  Le  cartulaire  de 
Saint-Quentin  de  Beauvais,  n°  lUOU  due  la  Bibliothèque  de  sir  Thomas  Phillipps,  dans  Mémoires  10 
de  la  Société  académique  du  département  de  l'Oise,  t.  XIV,  p.  671  ,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  171. 

In  noraine  sancte  et  indhidue  ïrinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Franco rum  rex  '"*. 
Instituta  regia  ''^'  de  rébus  aecclesiasticis  aut  secularibus ,  publica  vel  privata ,  sine 
ulla  juris  contre versia ,  priorum  regum  jussu  et  auctoritate  fa'mata,  non  violare  sed  i5 
inconcussa  servare,  nostra  quoque,  nuHa  juris  parte  reclamante,  presentibus  ac'''' 
posteris  servanda  mandare  regii  culminis  est  opus  implere.  Unde  notum  volunius 
esse  cunctis  ortodoxis  aecclesiae  filiis ,  tam  presentibus  quam  ionge  positis ,  viventibus 
et  nascituris,  quod  sanctae  Belvacensis  çcclesie  Guido  reverendus  antistes,  orator, 
aures  adierit  nostrç  pietatis,  suppiiciter  nobis  intimans  decentissimam  basiiicam  se  20 
fondasse  in  honore  et  memoria  gloriosissimi  Quintini  martiris  ;  a  qua ,  nostrae  subli- 
mitatis  décrète ,  ita  dominium  postulat  universae  potestatis  externiinari ,  ut  grex  do- 
minicus  in  eadeni  basilica  Deo  serviens ,    nullius  '''  extraneae   potestatis  ''"'   ibidem 
sevienlis'"'  possit  infestatione  turbari.  Cujus  petitioni  libenter  assensum  prebemus  et 
regiae  majestatis  auctoritate  sancimus  ut  deinceps  in  predicta  basilica  vel  in  vico  aS 
eidem  adjacente  ('^'  non  episcopus,  non  alicpia  quecunque  '*'  potestas  aliquid  sibi  juris 

(°)  L'invocation  et  la  sascription  manquent  en  B  qui  commence  avec  Instituta.  —  C")  et  C.  — 
(■^j  nuilus  C.  —  ('')  majestatis  C.  —  (°)  servientis  B  C.  Corrigez  sevientis.  —  W  adjuncto  C. 
—  fe)  quecuuque  omis  par  C. 

'"'  Ce  vidimus  donne  sur  l'original  les  ren-  in  abqua  sui  parte  corrupte  sed  omni  prorsus 

seignements  suivants  :  «  Presentate  et  exhibite  vitio  et  suspectione  carentes.  » 

luerunt  quedam  littere   régis  Philippi  confir-  '    '^'  Le  préambule  de  ce  diplôme  et  le  dispo- 

mationis  dicti  monasterii ,  sigiUis  regiis  Philippi  sitif  sont  rédigés  dans  les  mêmes  formules  que 

Francoruni  et  Guillelmi  Anglie  regum  sigillate,  le  préambule  et  le  dispositif  du  diplôme  de 

de  anno  aJj  incarnatione  Domini  millesimo  sep-  Philippe    I"    pour    Saint- Adrien   de    Béthisy. 

tuagesimo  nonodatate,  sanequidem  et  intègre,  (Voir  plus  haut,  n°  XI.) 
non  cancellate,  abrase  aut  abolite   nec  etiani 

3i. 
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usurpet,  prêter  ejusdem  loci  preiatum  aut  eos  qui  ab  eo  polestatem  acceperint, 

excepto  quod  Belvacensis  sedis  antistes ,  defuncto  ejusdem  loci  prelato ,  electione  fra- 

trum  aiium  '"'  ibidem  substitiiet  qui  res  ecclesiç  strenue  et  fideliter  administi^et.  Ea 

quoque ,  quae  eidem  aecclesiae  a  predicto  episcopo  a  ei  ceteris  lidelibus  donata  sunt 

5  vel  quandoque  donanda,  presenti  testamento  Deo  et  aecclesiis  débita  libertate  do- 

namus  et  inrevocabiiiter  ''"'  de  cetero  possidenda ,  qua  preceUimus  potestate ,   manda- 

mus.   Quod  si   quis   contra  hoc    auctoritatis  nostrae  decretum    quicquam  moiiri 

presumpserit,  quodque  '"'  pro  reverentia  tanti  martyris''''  tampie  sancitum  est%"ioiare 

temptaverit,  régie  majestatis  reus  judicetur  et  sacrilega  ejus  pervasio  irrita  penitus 

10  habeatur.  Ut  autem  testatior  auctoritas  hujus  nostri  possit  esse  precepti ,  sigiilo  nostro 

subter  iîlud  fecimus  sigillari  etnomina  sublimium  personarum,  in  quarmii  presentia 

confirmatum  est,  cuni  nota  cujusque  pariter  assignari'"'. 

Ego  Philippus  I  rex  Francormii  Ego  Guiileinius  1  rex  Anglorum''^ 

j  I 

mea  '''  manu     |      subscripsi.  mea  manu      |        subscripsi. 

j5  •S'.''''Rotberti''',  régis  dapiferi  0'.  •S'.''''  Galerandi  camerarii.  -S*.  Hervei  buticularii.  •S'. 
Adam  constabularii .  -S'.  Anselmi ,  Beccensis  '''  abbatis.  -S".  Rodulfi  '"'',  Belvacensis  ecclesie 
thesaurarii.  -S",  comitis  Hugoni"s  '"',  fratris  régis.  Interfuerunt  autem  et  alii  quorum 
nomina  subscripta'"'  sunt  :  Ivo 'p',  ejusdem  ecclesiç  prelatus;  Aluifus  monacbus;  co- 
mes  Ivo  de  Belmonte'i' ;  Albericus  de  Cociaco  ;  Gaufridus  de  Calmonte  ;  Lanscelinus  '"■', 

20  casatus  Belvacensis  ecclesiae  ;  Rodulfus'"',  casatus'*'  Belvacensis  eçclesiae;  Ansoidus 
Meldensis;  Ascelinus  *"'  de  Bullis  '"'. 

-c-S*.  W+Manasse<-*,  Remorumarchiepiscopi'''.  -Sc.+Thetboldi,  Suessorum'°'episcopi. 

•S'.  +  Vuidonis , Belvacensis '''* episcopi.  -S'.  +  Gerardi ,  Cameracensis  episcopi.  -S*.  +  Rogeri, 

Catalaunensis  episcopi.  S".  +  Ratbodi  ''',  Noviomensis  episcopi.  -S'.  +  Ivonis,  Silvanec- 

20  tensis''''  episcopi.  •S'.  +  Huberti,   Taruannensis '''  episcopi.  -S*.  Godefridi  cancellarii. 

«S*.  VVarini  archidiaconi.  S.  Arnuifi''^  arcbidiaconi.>- 

(")  alium  omis  par  C.  —  C*)  irrevocabiliter  C.  —  (')  quodque  omis  par  C.  —  ''')  martiris  C.  — 
W  affirmari  C.  —  W  Àngiicorum  C.  —  fe)  nostra  C.  —  C')  Signum  C.  —  W  Roberti  C.  —  û)  dapiferi 
régis  C.  —  *'  -S"  omis  par  C.  —  W  Bogensis  C.  —  '"'  Rodulplii  C.  —  W  Hugonis  comitis  C.  — 
W  subscripta  omis  pur  C.  —  (p)  Yvo  C.  Dans  C  chacun  des  noms  des  témoins  à  partir  rf'Yvo,  précédé 
de  S,  quoique  an  nominatif.  —  (l)  Yvo  de  Bellomonle  C.  —  (■'1  Lancelinus  C.  —  ('>  Rodulphus  C. 

—  "'  canonicus  C.  —  ("'  Ancelinus  C.  —  (")  Bàlnis  C.  —  ('')  Les  signa  placés  entre  crochets  <  > 
ont  été  ajoutés  au  concile  de  Soissons ,  dans  un  espace  resté  vide,  probablement  à  droite  des  sons- 
criplions  précédentes  et  sur  une  colonne.  C  ne  donne  pas  ces  signa  dans  le  même  ordre  que  B;  les  croix 
n'y  sont  par  indiquées.  —  b)  Manasses  C.  —  (")  archiepiscopus  C.  —  l")  Theobaldi  Suessionensis  C. 

—  (1^)  Belloacensis  C.  —  i')  Raboldi  C.  —  ('')  Yvonis  Sylvanectensis  C.  —  i")  Turronnensis  C.  — 
('•)  Arnuiphi  C. 
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Actum  W  publiée  in  obsidione  pi-edictorum  regum,  videlicet  Philippi  régis  Fran- 
corum  et  Guilleimi  Anglorum  régis,  circa  Gerborredum ''"',  anno  incarnati  Verbi 
miilesimo    septuagesimo  .VIIII.'"',    anno    vero   regni  '''   Philippi    régis    Francoruni 

.IX.X.W 

<  Recitatum  vero  et'^  confirmatum  est  sub  presentia  predicti  venerabilis  Manasse  '=',     5 
Remorum  archiepiscopi ,   et  plurimorum  sanctorum  patrum,  Suessionis ''*'  in  con- 
cilio''*,  quod  sub  eodem  archiepiscopo  celebratum  est,  in  aecclesia  sanctorum  mar- 
tyrum  Gervasii  et  Protasii'J',  .XVI.*'''  kalendas  maii.  Ego  Manasses,  Remensis  archi- 
episcopus,  raea  manu  subscripsi. 

Quicunque  hoc  firmamentum    de    cetero   violare  presumpserit*  Xpisti  mnrtyris  lo 
Quintini  accusationem  apud  districtum  judicem  incurrat,  et  nostra  auctoritate  nos- 
treque  congregationis  in  idipsum  tandiu  anathema  sit,  donec  digne  satisfaciat.  > 

Ego  Gislebertus  ad  vicem  Rogerii,  cancellarii  régis,  relegendo  subscripsi  ■^. 


xcv 

1079.  —  Saint-Benoît-sur-Loire.  i5 

Philippe  1"  donne  au  monadère  de  Cluny  le  monastère  de  Saint-Martin-des-Champs , 
de  Paris. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  contemporaine  de  roriginal,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Bourgogne,  vol.  78, 

Cluny,  pièce  n°  1  Sg  '''.  —  C.  Copie  du  xiV  s. ,  dans  le  Liher  testamentorum de  Saint-Martin-des-  2 o 
Champs,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  10977,  fol.  1,  sous  la  rubrique  :  «Preceptum  régis 
Philippi  de  aeclesia  S.  Martini».  —  D.  Copie  du  xii"  s.,  dans  le  Cartulaire  B  de  Cluny,  chap. 
Hugo,  ch.  n°  lxxi.  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  i^gS,  fol.  i  55  v°,  sous  la  ru- 
brique :  «  Preceptum  Phihppi  régis  de  sancto  Martino  ad  Campos  ».  —  E.  Copie  du  milieu  du 
xin' s.,  dans  le  Livre  des  privilèges  de  Saint-Martin-des-Champs,  Bibliothèque  nationale,  '5 
ms.  lat.  nouv.  acq.  iSôg,  fol.  5  v°,  sous  la  rubrique  :  «Rarta  de  fundatione  ecclesie  sancti 
Martini».    —  F.  Copie   de  la   fin   du  xiif  s.,  dans  le  Cartulaire  E  de  Cluny,  Bibliothèque 

(")  C  rejette  cette  date  à  la  fin,  après  le  mot  satisfaciat  et  avant  la  souscription  du  chancelier. 

(••)  Gerborcidum.  C.  —  (")  nono  C.  —  ('')  regni  omis  pur  C.  —  (=)  nono  decimo  C.  —  0  Recitatum 
et  etiam  C.  Le  passage  entre  crochets ,  ajouté  au  concile  de  Soissons.  —  (s)  Manassis  C.  —  ('■)  Suessonis  C. 
—  W  consdio  C.  —  (i)  Prothasii  C.  —  M  decimo  sexto  C. 

'■'  Au   dos,   d'une    écriture   du  xu"  s.  :   «Preceptmn  Philippi,   régis   Francoruni,   de  sancto 
Martino  cpii  vocatur  ad  Campos.  « 
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nationale,  111s.  lat.  5458,  M.  i36  v° 


régis  de  sancto  Martine  ad   C 


ch.  n°  viii^'v,  sous  la  rubrique  :  «  Preceptum  Philippi 
ampos».  —  G.  Copie  du  xiii°  s.,  insérée  dans  une  lettre 
d'Alexandre  IV,  donnée  au  Lairan,  le  ai  janvier  laSG;  original  :  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  17088,  pièce  n°  1  (anc.  fonds  de  Cluny,  i53,  11°  1)''',  d'après  A;  copie  :  Arcliives 
du  Valican,  Registre  2i,  fol.  id6,  ann.  Il,  c.  82.;  autre  copie,  de  la  fin  du  xiii"  s.,  dans  le 
Cartidaire  E  de  Cluny,  Bibliothèque  nationale,  nis.  lat.  5/i58,  fol.  137,  ch.  n°  viii"vi,  sous 
la  rubrique  :  «  Littere  apostolice  testimoniales  quod  papa  vidit  litteras  régis  Francie  quod 
Cluniacus  teneat  et  habeat  prioratum  sancti  Martini  et  sunt  in  registro  ».  —  G'.  Copie  du 
xiii°  s.,  insérée  dans  une  autre  lettre  d'Alexandre  IV,  de  la  même  date  que  la  précédente; 
original  scellé  :  Archives  nationales,  L  aôo,  n°  60'^';  autre  expédition  originale,  indiquée 
par  Etienne  Charavay,  Lettres  autographes  et  documents  historiques ,  n°  376,  janv.-févr.  1897, 
n°  09768;  copie  :  Archives  du  Vatican,  Registre  2U ,  fol.  i36  v°,  ann.  II,  c.  82  ^  —  H.  Copie 
duxviii"  s.,  coUationnée  par  Porlier,  conseiller  maître  de  la  Chambre  des  Comptes,  Archives 
nationales,  R  188,  n°  12,  censée  d'après  4  (scellé). 


'''  «Aiexander  episcopus,  servus  servorum 
Dei,  dilectis  fdiis  .  .  abbati  et  conventui  Clu- 
niacensibus,  salutem  et  apostolicam  benedic- 
tionem.  Exigentibus  vestre  devotionis  meritis, 
votis  vestris  hbenter  annuimus  et  petitiones 
vestras,  quantum  cum  Deopossumus,  favorabi- 
liter  exaudimus.  Cum  igitur,  sicut  ex  parte 
vestra  fuit  propositum  coram  nobis,  clare  me- 
morie  Philippus,  rex  Francorum,  locum  qui 
dicitur  sancti  Martini  ad  Campes  Parisiensis, 
queni  clare  memorie  Henricus,  pater  ejus, 
fundaverat ,  monasterio  vestro ,  pro  suorum  et 
progenitorum  ejus  peccatorum  remédie,  pia 
liberalitate  concesserit  et  donarit,  prout  in 
litteris  inde  confectis  ipsius  et  quorumdam 
aliorum  subscriptionibus  ejusque  sigillé  mu- 
nitis  plenius  continetur,  nos,  vestris  supplica- 
tienibus  inclinati,  cencessionem  et  donationem 
hujusmodi  ratas  et  gratas  habentes  ac  defec- 
tum,  si  quis  ex  quacumque  causa  vel  omis- 
sione  in  eis  extitit ,  supplentes,  de  plenitudine 
potestatis  ipsas  auctoritate  apostelica  conlirma- 
mus  et  presentis  scripti  patrocinio  communi- 
mus ,  litterarum  ipsarum  lenorem  de  verbe  ad 
verbum  presentibus  inseri  facientes ,  qui  talis 
est  :  In  nomine  .  .  .subscripsi.  NuUi  ergo  etc. 
Si  quis  autem  etc.  Dat.  Laterani,  .xii.  kal.  fe- 
bruarii ,  pontificatus  nostri  anno  secundo,  n  Sous 
le  repli,  à  gauche  :  »  V.  »  Sur  le  repli,  à  droite  : 


«  R.  Plac.»  Au  dos  :  «Littere  apostolice  testi- 
moniales quod  papa  vidit  litteras  régis  Francie 
quod  Cluniacus  teneat  et  pessideat  prioratum 
sancti  Martini  et  sunt  in  registro.  R[egestum], 
Lxxxii  capitule,  anne  secundo.» 

'^'  «  Aiexander  episcopus ,  servus  servorum 
Dei,  universis  bas  litteras  inspecturis,  salutem 
et  apostolicam  benedictienem.  Universitati 
vestre  presentibus  patefiat  quod  nos  litteras 
clare  memorie  Philippi ,  régis  Francorum ,  ipsius 
et  querundam  aliorum  subscriptionibus  ejus- 
que sigillé  munitas,  non  cancellatas  nec  aboli- 
tas  ,  neque  viciatas  in  aliqua  parte  sui ,  legimus 
et  perspeximus  diligenter  ac  earum  de  verbe 
ad  verbum  tenorem ,  statuentes  ut  eundem  vi- 
gorem  eandemque  firmitatem  quam  habent 
predicte  littere  habeat,  fecimus  presentibus 
annotari,  qm  talis  est  :  In  nomine  sancte 
.  .  .  relegendo  subscripsi.  Nulli  erge  etc.  Dat. 
Laterani,  .xii.  kal.  februarii,  pontificatus  nostri 
anno  secundo.  »  Sur  le  repli,  à  droite:  «  R.  Plac.  » 
Au  dos,  même  titre  qu'en  G,  sauf  qu'il  y  a 
habeat  au  lieu  de  possideat  (  cf.  la  note  précé- 
dente), et  la  mention  de  l' enregistrement  :  «  Script, 
in  R[egeste],  lxxxii  capitule,  anno  secundo.» 
Au-dessus  de  cette  mention  :  «  Paulus.  »  Scellé 
d'une  bulle  de  plomb  sur  lacs  de  soie  jaune  et 
rouffe. 
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/.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Galland,  Preuves  de  l'origine  des  ficfs ,  Bibliothèque  nationale,  nis.  ir. 
16176,  fol.  i/ii,  d'après  C  —  /.  Copie  de  nov.  i  787,  par  Lambert  de  Barive,  Bibliothèque 
nationale.  Collection  Moreau,  vol.  32  ,  fol.  78,  d'après  D.  —  K.  Copie  du  xvm°  s.,  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  Moreau,  vol.  Sa,  fol.  75,  d'après  F.  —  L.  Copie  partielle,  du 
xvii"  s.,  par  Sirmond , Bibliothèque  nationale , Collection  Baluze,  vol.  lâg,  p.  i56,  d'après  F.  5 
—  M.  Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  176, 
d'après  d.  —  N.  Copies  du  xvrii'  s. ,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  1 ,  p.  589 
et  vol.  i3,  p.  ii3i,  d'après  c. 

a.  Dom  Marrier,  Martiniana,  fol.  18  v°,  probablement  d'après  C. —  6.  Du  laévae , Monasterii  reyalis 

S.  Martini  de  Canipis.  .  .  historia ,  p.  19.  —   c.  Du  même,  Bibliotheca  Cluniacensis ,  col.  627,   10 
d'après  F.  —  d.  Dubois,  Historia  ecclesiœ  Parisiensis,  1. 1,  p.  692. —  e.  Félibieu,  Histoire  de  la 
ville  de  Paris,   t.  III,  p.  5i,  d'après  b.  — f.  Gallia  christiana,  t.  VII,  instrumenta,  col.  38, 
n°  XLiv,  d'après  b.  —  g.  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  t.  IV,  p.  663,  n°  3539 
d'après  BDEF.  —  h.  R.   de  Lasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  1,  p.   i3o,  n°  102, 
d'après  CEG'.  —    î.   Bourel  de  la   Roncière,   Les  registres  d'Alexandre  IV,  t.  I,  p.   33o,   i5 
n°  1098,  d'après  G  (registre  du  Vatican),  et  n°  1099,  d'après  G'  (registre  du  Vatican). 

IxDlQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  i.  H,  p.   17/1.. 

+  '"'  In  noniine  sanctç  ''''  et  individue  Trinitatis,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti. 
Noverint  cuncti  fidèles  sanctae  Dei  aecclesiae  c£uod  ego ,  gratia  Dei  rex  Francorum , 
Phylippus '"'  nomine,  dono  et  concedo  domino  Deo  et  sanctis  apostolis  ejus,  Petro  et  20 
Paulo ,  ad  Ipcum  Cluniacum ,  in  manu  domiii  ''"'  Hugonis  '"'  abbatis  et  omnium  abba- 
tum  qui  in  eodem  ioco  futuri  sunt  post  eum  in  aeternum ,  locum  qxii  dicitur  sancti 
Martini  ad  Campos,  quem  pater  meus  Hainricus  W  fundavit,  ut  habeant  et  possideant 
in  pei'petuum  cuni  omnibus  apendiciis '"'  ad  eundem  iocum  pertinentibus ,  id'"*'  est 
terris,  vineis ,  sicut  Engelardus  '"'  abbas  possedit  in  vita  patris  mei  et  in  tempore  meo,  25 
salva  '■■'  subjectione  débita  sanct§  matris  aecclesie  Parisiacensis.  Facio  autem  banc 
donationem  pro  remissione  peccatorum  meonim  et  genitoris  genitricisque  meç  et 
omnium  regum  Franconim,  antecessorum  meorum,  ut  cum  omni  libertate  et  quiète, 
absque  uHa  caiumpnia  aiicujus  viventis  persone  vel  potestate ,  jjrefatus  iocus  Ciunia- 
cvis '''' possideat ,  utDeus  omnipotens,  inten^enientibus  beatis  apostolis  suis  (^' Petro  et  3o 
Paulo ,  regnum  et  vitam  nostram  cum  pace  et  tranquillitate  disponat  in  presenti  se- 

(')  La  croix  omise  par  CEGG'H.  —  ('')  Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthographe  de  B.  — 
i-)  Philippus  CEG  {reg.  Phyllppus)  G' H.  —  W  donni  E.  —  (=)  Wgonis  D.  —  (0  Hainricus,  la 
lettre  H  ajoutée  au-dessus  de  la  ligne,  B;  Heinricus  CD,  Henricus  EGG',  Hemricus  H.  —  fe)  appen- 
diciis  CE,  appendenciis  G,  appendentiis  G' H.  —  C^)  id  est  terris,  vineis  omis  par  B  qui  laisse  un 
blanc  rempli  par  un  trait  horizontal.  —  W  Engueraldus  H.  —  (J)  salva  jusqu'à  Parisiacensis  inclus, 
souligné  anciennement  en  B,  omis  pur  GG'H. —  C^)  Cluniacus  omis  par  CE. —  C)  tuisD,  suis  omis  par  G' H. 
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culo  et  in  futuro  <°'  sempiterna  gaudia  concédât.  Ut  autein  hec  donatio  finna  et  sta- 

bilis  atque  inconvulsa  permaneat,  hoc  preceptum  manu  j^ropria  firmo  et  corroboro 

ac  sigillo  i^roprio  sigillari'''' precipio  testibusque  firmandum  W  trado.  Signuni''''  Phy- 

lippi'"*  régis  Francoruni.  Si'*^'  cpais  auteni  hoc  donuni  vei  preceptum  calumpniare '^' 

ô  temptaverit ,  iram  omnipotentis  Dei  et  onmium  sanctorum  ejus  incurrat  et  insuper 

regia  potestate  constrictus  vendicare  nequeat  quod  repetit  '""'  usque  dum  a  calumpnia 

recédât.    Signum    Aganonis  W,   Heduensis  'J'  episcopi.   Signum  comilis  Rainaldi  de 

Nivernis''"'.  Signum  Roberti  dapiferi'''.  Signum  Rotherti'""'  de  AUiaco.  Signum  Gauthe- 

rii'"'  de  Clamiciaco '°l  Signum  Ebonis  de  Montecelso.  Hujus  rei  testes  sunt'p'  et  confir- 

10  materas  canonici  ipsius  loci  :  Goisfredus ''''  prior,  Eustachius,  Gislebertus,  Dainber- 

•  tus'"'',  Gauterius'*' .11.  W,  Mainardus,  Goisbertus'"',  Malfredus,  Bernardus,  Hugo''', 

Rotbertus '^',  x\raudus '"'.  Actum  W  publiée  apud  sanctum  Benedictum  de  Fioriaco, 

anno  incarnati  Verbi  millesimo  '"'  .LXXVHII.'''',  anno  regni  nostri  .XVIIII.'"'.  Ego 

Gisiebei'tus  '*''  ad  vicem  Rotgerii  '°*  canceliarii  relegendo  subscripsi  x.  ^^ 


i5  [Monoijramma. 


(s)\ 


<">  l'uturo  seculo  sempiterna  C.  —  W  sigillare  BDGG'H. —  ("■)  lirmandani  ij'DGG'//. —  (<')  Entre 
Signum  et  Phylippi,  une  croix  H.  —  (")  Philippi  CEG  (reg.   Phylippi),   G' H  répètent  ce  signum. 

—  C)  Si  quis  jusqu'à  recédât  rejeté  après  Montecelso  et  avant  Hujus  rei  GG',  intercalé  entre  Aiiiaco 
et  Signvim  Gautlicrii  de  Cianiiciaco  H.  —  (s)  calunipniare  corrigé  postérieurement  en  calumpniari  B. 

—  (Mreppetit  BD.  —  W  Aguanonis  BD,  Haganonis  GG',  Haganionis  H.  —  (J)  Eduhensis  75,  Eduen- 
sis  GG'H. —  W  de  Dunnis  H. —  0  Signum  Roberti  dapiteri  omis  par  BCDE. —  H  Roberti  EG'Ff. 

—  (")  Guautheni  avec  le  premier  u  exponctué  B ,  Walterii  C,  Gautheni  D,  Walteri  E ,  Gauterii  G 
[reg.  Gualterii),  Guauterii  G',  Guaterii  H.  —  '°*  de  Cluniaco  H.  —  <P'  sunt  omis  par  H.  — 
h)  Gausfredus  B,  Goifredus  E,  Gofridus  H.  —  (')  Daimbertus  CDEGG'.  —  (^)  Walterii  CE. 
Gauteri  DG' ,    Gauterii  G.  —  (''  .n.  CE,   omis  par   GH.  —  (")  Guoisbertus  B,   Goibertus  H. 

—  MUgo  B.  —  W  Robertus  EGG'H.  —  (y)  Arraldus  CE,  Arraudus  DG  [reg.  Araudus)  G', 
Arrodus  H.  —  (')  Hactum  B;  la  date  depuis  actum  jusqu'à  .xvilil.  reportée  après  la  souscription  du 
chancelier  par  CDE.  —  W  .m.  GG'.  —  W  .lxxix".  CE,  septuagesimo  nono  H.  —  W  .xix.  E, 
decimo  nono  H. —  ('')  Gillebertus  CE,  Gilebertus  G  [reg.  Gilibertus),  Gilberlus  H. —  ('^>  Rogerii 
CE,  Rogeri  DGG'H.  —  W  Le  chrismon  omis  par  CDEGG'H.  —  (s)  Le  monogramme  omis 
par  EGG'. 


['079j 


PHILIPPE  I" 


249 


XCVI 

1078-1079 


(". 


Philippe  1"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  larjiielle  Gautier,  fils  de  Martin, 
sa  femme  et  ses  fils  donnent  à  l'abbaye  de  Clany,  l'église  d' A  iilnay  et  divers  autres  biens 
et  revenus.  5 


A.  Original  perdu '"'. 

B.  Copie  de  l'an  1778,   par  Lambert  de  Barive,    Biljliothèque   nationale,    Collection   Moreau, 

vol.  17,  fol.  89,  d'après  A^^K   —   C.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothècpe  nationale,   Collection 
Baluze,  vol.  86,  fol,  371,  d'après  A.  —  D.  Copie  de  la  iin  du  xi°  s.,  dans  le  Cartiilairc  B  de 
Clany,   chap.   Huqo,   ch.   n°    Lxvm,    Bibliothèque    nationale,    nis.    lat.    nouv.    acq.    1/198,   10 
fol.  i53  v°,  sous  la  rubrique  :  «  Galterius  et  uxor  et  fllii  ecclesiam  de  Alniaco  et  adjacentia». 

E.  Copie  de  Tan  1787,   par  Lambert   de   Barive,    Bibliothèque   nationale,   Collection  Moreau, 
vol.  1 7,  fol.  90,  d'après  D. 

a.  Bruel,  Becueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  t.  IV,  p.  fi']ti,  n°  3879,  d'après  B  et  D. 

'   In  nomine  Domini  nostri  Jhesu  Xpisti.  Ego'"'  Galterius,  fdius  Martini,  et  uxor  mea,  i5 
nomine  Addelina  '''',  duoque  filii  mei  Petrus  et  Bartolomeus  '"',  pro  redemptione  ani- 
marum  nostrarum  sive  parentum  nostrorum ,  damus  domino  Deo  et  beatis  apostolis 
ejus  *'''  Petro  et  Paulo ,  ad  locum  Cluniaci ,  ubi  preest  donmus  Hugo  abbas ,  partem 
hereditatis  nostre  ''',  in  j^rimis  videiicet  ecclesiam  de  Alniaco ,  et  quicquid  in  ea  '"^ 

(")  Les  sept  premiers  mots  en  fac-similé  B.  —  ('')  Adelina  C.  —  (')  Bartholomeus  CD.  —  ('')  ejus 
omis  par  D.  —  W  Nous  adoptons,  pour  la  diphtoiujue  ne,  rorthofjraphe  de  D,  et  non  celle  de  B,  qui 
donne  e,  parce  que  nous  voyons,  par  d'autres  copies  et  spécialement  par  la  comparaison  de  E  avec  D, 
que  Lambert  de  Barive  transcrivait  e  les  e  cédilles.  —  (')  eam  BC. 


'''  Le  seul  nom  du  sénéchal  Robert ,  qui  li- 
gure parmi  les  témoins,  permet  d'assigner  une 
date  à  cette  charte.  Il  ne  paraît  cpe  dans  les 
diplômes  de  1078  et  1079,  ^P^'ès  Ferry  et  . 
avant  Adam.  Cette  charte  se  place  donc  avant 
le  diplôme  n°  XCVII  qu'a  souscrit  le  sénéchal 
Adam. 

'''  B  donne  sur  l'original  les  renseignements 
suivants  :  «Tyshaye  de  Cluny;  au  Grand  Trésor; 
layette  3  intitulée  Chartes  originales  tirées  du 
grand    cofre,    non    inventoriées    ni  connues; 


CHARTES   ET   DIPLOMES.  I. 


28°  liasse,  cote  1^76. 0  «Au  dos  est  écrit  d'an- 
cienne écriture  :  Valteri  in  Alniaco  et  aliis  locis.  » 
''^'  «  Transcrite  de  mot  à  autre  suivant  l'or- 
tographe  et  la  ponctuation  de  l'original  qui  se 
trouve  où  et  sous  la  cote  indiqués  en  tête  de 
la  présente  copie ,  sur  un  placard  de  parchemin 
sain ,  entier  et  portant  1  o  pouces  et  |  de  hauteur 
suri  5  et  Y  de  largeur,  par  moi  soussigné  ayant 
charge  pour  le  Roi  sous  les  ordres  du  Ministre 
au  grand  Trésor  de  lad.  abbaye,  ce  i5  mars 
1778.  Laml)crt  de  Barive.  » 
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habemus,  hoc  est  totum  altare  et  terram  totam'*'  quç  ad  altare  pertinet,  et  duas 
partes  décime,  et  ad  homines  hospitandos,  terram  que  est  prope  ecclesiam,  a  quo- 
dam  salice  antiquo,  super  viam  et  subtus,  usque  ad  viam  cpiç  vadit  Parisius.  Damus 
etiam  in  eadem  villa  medietatem  silvç  que  est  juxta  silvani  régis,  et  prata  quç  sunt 
5  juxta  çcclesiam,  et  molendinum  quod  est  in  eadem  villa,  excepta  quarta  parte  quç 
non  est  nostra ,  et  medietatem  alterius  molendini  simul  cum  stagno ,  et  semi  arpen- 
tum  terrç  ad  clibanum  faciendum,  quod  est  juxta  terram  altaris.  Damus  autem  duas 
partes  villule  que  vocatur'"''  Curcellas,  scilicet  terras ,  prata ,  silvam  et  totum  quicquid 
in  ea  habemus.  Damus  vero  terciam  partem  ville  que  appellatur  Maisnellus  '''  Albus 

10  et  teixiam  paitem  décime  de  villa  cpie  nuncupatur  Bulzeias,  et  vinearum  .V.  arpenta 
in  villa  quç  appellatur  Nuiliacus ,  et  vadimonium  quod  est  super  .XII.  libras  nummo- 
rum  et  .X.  ''''  solidos  :  videlicet  '''  medietas  decimç  et  sépulture  est  istius  vuadimonii 
villaruni  que  appellantur  Bercherias  et  Rosseius  ''^'  et  Pontelz. 

Istam  donationem  et  cartam  signant  et  firmant  primitus  Philippus,  rex  Francorum. 

i5  -S*'^'  deincebs ''''  Gaufridus  W,  Parisiacensis '^'  episcopus,  etDroco'"''  archidiaconus ,  et 
cornes  Hugo  de  Domno  Martino ,  et  Letaldus  vicecomes. 

liujus  donationis  testes  existunt  Rodhertus'''  dapifer;  Albertus,  filius  Aroldi'"''; 
Hugo  de  Bollenciaco '"' ;  Galterius,  fdius  Manassei'"';  Radulfus,  fdius  Odelardi; 
Guido,  fdius  Hanei;  Galterius,  fdius  Haimonis'P';  Rogerius  de  Nantiaco'"'';  Simon''', 

20  filius  Hugonis;  Isenbardus  de  Villa  Nova;  Morinus'''  de  Va;  Ivo  Rulfus;  Rodulfus 
RuHus;  Anselmus  pincerna. 

XCVII 

1079'''.  —  Orléans. 

Philippe  l" ,  renonce,  en  faveur  de  l'écj  lise  des  Saints  Gervais  et  Protais  d'Orléans,  aux 
2  5  contâmes  qu'il  percevait  sur  une  terre  sise  à  Fleary-sur-Loire  et  donne  à  ladite  église  une 
maison  sise  à  Orléans,  libre  de  toute  coutume. 

A.   Original  perdu. 

(=)  totam  terram  C.  —  C")  vocantur  D.  —  (")  MaineHus  B.  —  W  decem  D.  —  (')  que  videlicet  D. 
—  M  Rosseium  CD.  —  (s)  -S*  omis  par  D,  et  C.  —  (''>  deinceps  CD.  —  (')  Gaufredus  C.  — 
'j'  Pariciacensis  B.  —  W  Drogo  D.  —  W  Rotbertus  C.  —  (™1  Arroldi  CD.  —  (")  Belienciaco  B, 
Bollentiaco  D.  —  W  Manasei  C.  —  (p)  Haymonis  D.  —  (s)  Nanciaco  D.  —  (■■)  Syinon  D.  — 
(»)  Maurinus  D. 

'''  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1078,  la  postérieur  au  diplôme  n"  XCV,  daté  de  1079, 
dix-huitième  année  du  règne.  Cependant,  il  est         la  dix-neuvième  année  du  règne;  car  dans  ce 


[1079]  PHILIPPE  I-.  251 

B.  Copie  partielle,  du  xiii'^s.,  dans  un  fragment  de  Cartulaiie  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  Biblicv 
thèque  du  Vatican,  ms.  Regina  566,  fol.  34  v°,  sous  la  rubrique  :  «  [Prec]eptuni  Pliilipi , 
Francomm  régis.. .  sanctorum  Gervasii  et  Prothasii  .XIII.  ».  —  C.  Copie  de  l'an  1672  ,  dans 
le  Cartulajre  2  de  Suint-Benoît ,  fol.  a83,  Archives  départementales  du  Loiret,  d'après  un  an- 
cien cartulaire,  fol.  64.  —  D.  Copie  du  xvhi*  s.,  dans  le  Cartalaire  1  de  Saint-Benoit,  p.  i54,  5 
Archives  départementales  du  Loiret. —  E.  Copie  abrégée,  de  l'an  1682,  dans  Doni  Estien- 
not,  Antiqaitates  in  diœcesi  Aurelianensi  Benediclinœ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12739, 
p.  479,  d'après  un  cartulaire. 

a.   Vrou ,  Les  diplômes  de  Philippe  r^  pour  l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire ,   dans  Mélanges  Julien 

Havet,p.  192  ,  d'après  iJCûÊ.  —  b.  l?co\i  et  Y'idier.,  Recueil  des  cliartes  de  l'ubbuye  de  Saint-  10 
Benoit-sur-Loire ,  t.  I,  p.  228,  n°  lxxxvii,  d'après  BCDE. 

In  ("*  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Francorum'''' 
rex.  Notum  fieri  voiumus  fidelibus'"'  sancte  niatris  eccJesie  et  nostris''^'  tani  presen- 
tibus  quam  futuris  quod  fratres'",  videlicet  nionachi*"'  ecclesie  beatonim  martirum  '^ 
Gervasii  et  Protasii,  que  sita  est  non  longe  foris  muros  Aureliane  civitatis  ad  i5 
orientalem  plagam ,  adiere  presentiam  nostram  humiliter  obsecrantes  '''  ut  prefate 
ecclesie  supranominatoruni  ''"'  martirum'''  et  cunctis  monacbis  Deo  ibidem 'J'  servien- 
tibus  exactiones  nostri  juris,  soli  F'ioriacensis ,  predii  videlicet  beati  Benedicti,  cum 
domo  quadam,  que  sita  est  prope  forum  hujus  nostre  ''''  Aureliane  civitatis, 
pro  incolumitate  nostri  regni  ac  nostris  predecessoribus  ''',  caritatis  ac  religionis  20 
amore  concederemus.  Quorum  juste  quidem  ac  pie  petitioni  ''"',  astantibus  per- 
sonis  de  nostro  palacio'"'  quorum  nomina  subtitulantur '"',  annuimus,  precipiendo '''' 
etiam  firmamus  ''•'  et  firmando  precipimus  '"''  ne  nos  ac  nostri  successores  vel  nos- 
ter'"'  quisquam  ministerialis  aut  nostrorum  successorum,  prefectus  vel  vicarius 
vel  auceps  seu  '''  quisquam  de  venatoribus  avit  cujuslibet  ministerii  fuerit  nostri'"'  vel  a 5 

(")  Nous  suivons  V orthographe  de  B.  —  C")  Les  onze  premiers  mots  illisibles  en  B.  —  (")  fidelibiis 
jusqu'à  fratres  inclus ,  illisible  en  B.  —  ('')  et  nostris  omis  par  BCD.  —  W  monachi  omis  par  C.  — 
0  martyrum  CDE.  —  (e)  deprecantes  E.  —  !'')  supernominatoi-um  D,  prenominatoruni  C,  sancto- 
rum E.  —  (')  martyruni  CDE.  —  !J)  Domino  ibidem  C,  ibidem  Deo  D.  —  N  hujus  nostre  omis 
par  C.  —  i')  predecessoribus  B.  —  ('")  petitioni  justîE  ac  pia3  E.  —  (")  palatio  nostro  CDE.  — 
(")  subtitulata  sunt  DE.  —  (p)  prœcipiendo  jusqu'à  unde  et  memoriale  omis  par  E.  —  ('()  lirmavi- 
mus  CD.  —  (')  praecepimus  CD.  —  (')  nec  nostri  C.  —   (')  vel  E.  —  (")  nostri  omis  par  D. 

dernier,  le  sénéchal  est  encore  Roliert  ;  tandis  térieure ,  n°  LXXXVII ,  les  clercs  de  l'église  des 

que  dans  celui-ci  Adam  parait  avec  cette   qua-  Saints  Gervais  et  Protais  sont  dits  «  canonici  » ,  et 

lité ,  qu'il  garda  jusqu'en    1081.   11  faut  donc  ici  «  monachi  «.  Serait-ce  que  dans  l'intervalle, 

corriger  1078  en  1079,   ^^  substituer  la  dix-  entre  1077  et  1079,  ces  clercs  auraient  adopté 

neuvième  année  à  la  dix-huitième.  la  règle  bénédictine  et  que  leur  église  aurait  été 

'"'  On  remarquera  (pie  dans  une  charte  an-  soumise  à  l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire? 
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niinistrorum  nostrorum  alicujus ,  aliquid  consuetudinis  vel  exactionis  in  terra  sujira- 
dicta  et  '"'  ab  ipsius  terre  habitatoribus  necnon  et  in  prefata  domo  ulterius  reqnirat 
aut  exigat.  Et  ut  bec  largitio  nostra  in  secula  firma  permaneat  et  boc  donum 
nostrum  supranominatorum  ("■'  martirum*''  servitores  monacbi  ab  onini  exactione 
5  quietum  et  absolutum  in  perpetuum  possideant ,  memoi'iale  istud  inde  '"''  fieri 
propriaque  manu  '"'  nostra  '''  signatuni ,  nostri  nouiinis  caractère  et  sigiilo  nostro 
precepinius  sanciri '»'.  *S'.''''  Adam  dajDiferi.  -S*.  Waleranni '"'  camerarii.  -S*.  Adam 
constabularii '^'.  -S".  Hervei*'''  buticularii.  [Monogramma^^K)  Actum  Aureiianis,  anno 
incarnati  Verbi  .M.LXXVIII.  '"'*,  anno  regni  Pbibppi,  Francorum  régis,  .XVIII.  '"' 

10       Gislebertus  ad  vicem  Rogerii  canceliarii  l'eiegendo  subscripsi  '"'. 

'S'.  Sancionis,  sancti  Aniani  decani 'p'.  Signum  Gofredi  '*'',  cantoris  sancti  Aniani. 
Signum  Theoderici '"■'.  -S'.  Waiei'anni'''  camerarii.  -S*.  Sancionis,  Piverensis  prepositi. 
•S'.  j\iberti  prepositi  et  majoris.  'S'.  Ade,  dapiferi  sancte  Crucis.  S".  Fuicherii. 
"S".  Ariani,  canonici  sancte  Crucis. -S*.  Stephani  Bonarum  manuurn.  -S*.  Hugonis  de 

i5  Meieduno.  -S".  Landrici.  -S".  Widonis  '''  Silvanectensis  '"'.  S.  Stefani.  -S".  Walteri  ''' 
de  Pontio '"'.  -S*.  Adirici  ceci.  -S".  Radulphi''',  fdii  Lasciiini.  -S*.  Hugonis  filii  nonne. 
-S'.WiliebniW.-Sr.  WariniW. 


XCVIII 

1072-1080,  avant  ie  36  janvier  1080'''. 

Philippe  I",  à  la  prière  d'Elinaml ,  évéqae  de  Laon ,  de  Thibaud ,  évêcjue  de  Soissons , 
des  comtes  Ivc  et  Ro(jer,  concède  ua  monastère  de  Saint -Vincent  de  Laon  des  droits 
d'usage  dans  le  bois  de  Crépy. 

A.  Original  perdu. 

(')  vel  B.  —  W  supemominatorum  CD.  —  (')  iiiartyrum  CBE.  —  ('')  unde  et  niemoriale  istud 
inde  E.  —  ('')  propriaque  manu  jusqu'à  sigillo  inclus,  illisible  eu  B,  manuque  propria  D.  — 
(')  nostra  omis  par  E.  —  (s)  sancciri  C.  Avec  sanciri  s'arrête  B.  —  ('•)  Les  noms  des  témoins  précédés 
de  S  dans  C,  de  Signum  dans  D.  —  (')  Valeranni  D.  —  (J)  Une  croix  après  constabularii  en  C.  — 
(••)  Haervaù  D ,  Herva^i  E.  —  W  Le  monogramme  omis  par  D.  —  ("')  millesinio  septuagesimo  octave 
C,  1078  D.  —  (")  decimo  octavo  CD.  —  W  subscripsi  remplacé  par  SS  E.  —  (p)  Avec  decani 
s'arrête  E.  —  ('!>  Gaufredi  C.  —  ('')  Teodorici  C.  —  (»)  Walliranni  C,  Valeranni  D.  Cor- 
rigez \\  aleranni.  —  W  Vidonis  D.  —  (")  Sylvanectensis  D.  —  M  Valteri  CD.  —  (')  Poncio  C.  — 
(y)  Rodulphi  C.  —  l')  Villelmi  D.  —  (')  Varnii  D. 

'''  Ce  diplôme  n'est  pas  daté.  Philippe  I"  de  Laon,  de  Thibaud,  évèque  de  Soissons,  et 
déclare  avoir  agi  à  la  prière  d'Elinand ,  évêque         des  comtes  Ive  et  Roger.  Si  nous  ne  pouvons 
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B.  Copie  du  xviii'  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  27, 
fol.  i58,  d'après  le  Petit  cartalairc  de  Saint- Vincent  de  Laon,  du  xn°  s.,  fol.  i5  v".  — 
C  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Picardie , 
vol.  24o,  fol.  3 ,  d'après  le  même  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xviif  s. ,  revue  et  annotée  par 
Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  38,  fol.  74,  d'après  le  même  5 
cartulaire.  —  E.  Copie  duxviii"  s. ,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  aS/l, 
fol.  17,  d'après  le  même  cartulaire.  —  F.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Bugnàtre,  His- 
toire de  Laon,  Collection  de  Picardie,  vol.  267,  fol.  228  (anc.  p.  /i.5i),  d'après  le  même  ■ 
cartulaire. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus  rex  universitati  fidelium.  Si  10 
postulationes  Deo  in  monasteriis  miiitantium  audientes,  placido  asseiisu  recijDiamus, 
eorum'°*  utilitatibus  necessaria  pro^^dendo,  morem''"'  predecessorum  nostrorum, 
Francorum  scilicet  imperatorum  ac'"*  regum  [sequimur]''''  ;  ea  que  '"'  rationabiliter  a 
nobis  expetierint  W  [si]'°'  concesserimus ,  seu  ab  aliis  collata  nostris  edictis  '*''  confir- 
maverimus  ''',  id  nobis  procul  dubio  ad  sempiterne  jierceptionem  beatitudinis  atque  i5 
ad  collati  nobis  a  Deo  fimiitatem  regiminis  profuturum  non  dubitamus.  Unde  notum 
sit  omnibus  sancte  Dei  ecclesie  fidelibus  et  nostris  tam  presentibus  cpiam  et  futuris 
quoniam  'J*  monachi  de  monasterio  sancti' Vincentii ,  adeuntes  majestateni  nostram ,  per 
Helinandum ,  nobis  diiectum  presulem  Laudunensis  ecclesie ,  et  Tetbaldum ,  Suessio- 
nensis  ecclesie*''',  et  comitem  Ivoneni  et  per  comitem  Rogerum  expetierunt  humilbme  20 
ut,  pro  Dei  aniore  et  memorati  niartiris'''  venerabilitate ,  de  saltu  nostro  qui  adjacet 
Crespeio,  ville  nostre ''"',  dignaremur  attribuere  ad  instaurandam  ecclesiam  ipsius 
martiris  '"'  et  claustrum  cmn  o£&cinis  et  domos  indominicatas  quantum  et  quandocum- 
c[ue  habuerint  necesse.  Nos  itaque ,  pro  Dei  et  sancti  martiris'"'  amore,  et  quia  per  me- 
moratos'P'  antistites  et  comités  et  quamplures  fidèles  nostros''''  expetebant  huniillime,  a  5 

(')  eorumque  CF.  —  C")  morein  iniitamur  C.  —  ('')  et  BEF.  —  ('')  sequimur  manquait  dans  le 
cartulaire,  suppléé  par  E,  sequemur  BD.  —  (")  si  ea  que  BDE.  —  (1  expetierunt  BDE.  —  fe)  si 
omis  jour  le  cartulaire,  suppléé  par  BDE ,  qui  le  placent  après  sequimur.  —  C')  nostris  edictis  omis 
pur  BDE.  —  '')  cpnfirmavimus  CF.  —  U)  quum  BDE.  —  P')  et  Tetbaldum ,  Suessionensis  ecclesie 
omis  par  F.  —  W  raartyris  BDEF.  —  !'")  villas  nostrae  de  Crepeio  F.  —  W  martyris  BDEF.  — 
(")  martyris  BDEF.  —  (p)  prememoratos  B,  prememorati  DE;  prememorati  e.U  peut-être  une 
correction  au  texte  du  cartulaire.  —  d)  nostri  DE. 

identifier  avec  certitude  les  comtes  Ive  et  Ro-  en    1098  [Gallia   christiana,  t.  IX,  col.  424- 

ger,   bien  qu'il  soit   probable   qu'Ive   désigne  425);  le  second,  élu  probablement  en  1072, 

Ive  II ,     comte    de    Beaumont-sur-Oise ,    nous  siégea  à  Soissons  jusqu'à  sa  mort  survenue  le 

pouvons  du  moins  fixer  approximativement  les  a6  janvier    1080    [Gallia    christiana,   t.    IX, 

dates  des  épiscopats  d'Elinand  et  de  Thibaud;  col.  349). 
le  premier,  ordonné  évêque  en  io52,  mourut 
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petitioni  eorum  decrevimus  satisfacere  et  régie,  auctoritatis  largitione  de  ijjso  saitu, 
cjuamdiu  duraverit,  per  succedentia  tempora  annuimus  eis  trabes  et  materiam  quam- 
que  ad  instaurandam  ecclesiam,  ut  petierunt,  et  domos  monachorum  quasque  quan- 
tum et  quandocumque  habuerint'"'  necesse,  ut  in  eorumdeni  monacborum  oratio- 
5  nibus  parteni  habeamus  cum  uxore  et  proie  *'"'  et  ut  non  soium  pro  nobis  sed  pro 
regno  et  omni  devotius  exorent'"'  xpistianitate.  Et  ut  hec  nostra  attributio,  regaii 
tuitione  fulta,  deinceps  a  successoribus  nostris  ypI  prepositis  aut  ministris  nulla 
patiatur  incommoda ,  nostra  regia  auctoritate  corroboravimus  utque  liée  nostra  aucto- 
ritas  majorera  in  Dei  nomine  habeat  vigorem,  scripto  et  sigiiii  nostri  impressione 
10  firmavimus. 

XCIX 

1080,  7  avril'''. 

Philippe  I"  confirme  les  donations  faites  par  divers  nobles  de  Pithiviers  à  ï église  du 
Gué  de  Pithiviers,  par  eux  construite  et  donnée  an  monastère  de  Clany^'-\  Il  cède,  en 
i5  outre,  à  ladite  église  tous  les  hôtes  qui  s'établiront  sur  ses  terres. 

A.  Original.  Parchemin  scellé,  [lauteur,  545   mm.;  largeur,   4c)0  mm.    Bibliothèque   nationale, 

Collection  de  Bourgogne,  vol.  78,  Chinv,  pièce  n°  i/ii. 

B.  Copie  du  xviu°  s.,  collatlonnée  par  Porlier,  conseiller  maître  à  la  Chambre  des  Comptes,  Ar- 

chives nationales,  R  188,  n°  i3,  d'après  A.   —   C.   Copie  de  la  fin  du  xi°  s. ,  dans  le  Curtii- 

(»)  habuerunt  BDE.  —  (>>>  plèbe  BDË.  —  l»)  orent  C. 


'''  Ce  diplôme  est  ainsi  daté  :  année  1080, 
indiclion  3,  épacte  a6,  année  du  règne  19. 
L'année  de  l'incarnation  concorde  avec  les 
chiffres  de  l'indiction  et  des  épactes  ;  mais  pour 
que  la  dix-neuvième  année  du  règne  corres- 
r>onde  à  l'an  1080,  il  faut  prendre  le  point  de 
départ  de  1062.  On  ne  peut  supposer  une 
erreur  du  notaire  ni  du  copiste ,  puisqu'on 
retrouve  le  même  compte  des  années  du  règne 
dans  un  diplôme  original  de  1080  (n°  C),  dans 
trois  diplômes  datés  de  io85  et  des  23°  et 
24^°  années  du  règne  (n°'  CXII  à  CXVII),  dans 
un  diplôme  original  de  1090  (n°  CXX),  de 
1095  (n"  CXXXIV)  et  de  iio5  (n°  CLI). 

'''  Le  diplôme  du  roi  Philippe  I"  n'est  que 


la  confirmation  d'un  acte  par  lequel  les  per- 
sonnages mentionnés  dans  le  diplôme  avaient 
doté  l'église  fondée  par  eux  au  Gué  de  Pithi- 
viers et  l'avaient  donnée  à  l'abbaye  de  Cluny, 
publ.  dans  Bruel ,  Recueil  des  chiivtes  de  l'abbaje 
de  Cluny,  n°  3438,  t.  IV,  p.  547-  Le  consen- 
tement du  roi  PhiUppe  y  est  déjà  exprimé  : 
((  Hec  autem  carta  facta  est  jussu  voluntario 
donmi  Plijdippi,  régis  totlus  Gallie,  preclaris- 
simi  viri.  i>  —  Voir  aussi  une  charte  par  la(|uelle 
Oury  [Oud(dricus),  chevalier  du  château  de 
Pithiviers,  neveu  d'Ayric,  évêque  d'Orléans, 
abandonne  à  Cluny  les  coutumes  qu'il  avait 
dans  l'aleu SmB  uquis ,  publ.  dans  Bruel,  ibid., 
n"  3398,  t.  IV,  p.  5oo. 
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laire  B  de  Chiny,  chap.  Hugo,  ch.  n°  cxxn,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  idgS, 
loi.  1 70  v°,  sous  la  rubrique  :  «  Preceptum  Philippi  régis  Francorum  de  eadem  aecclesia 
Pitveris».  —  D.  Copie  du  xvif  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  86, 
fol.  261  v°,  d'après  C.  —  E.  Copie  du  xviii*  s.,  par  Lambert  de  Barive,  Bibliothèque 
nationale ,  Collection  Moreau,  vol.  Sa  ,  fol.  109,  d'après  C.  —  F.  Copie  de  la  lin  du  xiii"  s.,  5 
dans  le  Cartaluire  E  de  Cluny,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  5d58 ,  fol.  1 1 5 ,  ch.  n°  vi^'xiii!  ^ 
sous  la  rubrique  :  «De  domo  de  Pulveriis».  —  G.  Copie  du  xviii'  s.,  Bibliothèque  natio- 
nale, Collection  Moreau,  vol.  3a,  fol.  ii3,  d'après  F.  —  H.  Copie  partielle  du  xvn"  s., 
par  Sirmond,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  iSg,  p.  i56,  d'après  F. 

a.  Dom  Manier,  Bibîiotheca  Cluniacensis ,  col.  629,  d'après  F.  —  h.   Gallia  christiana,  t.  VIII,     ic 
instrumenta,  col.  ^96,  n°  xvi,  d'après  C.  —  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny, 
t.  IV,  p.  679,  n°  3552,  d'après  ACF. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  178. 

Dominus  Deus ,  cçli  et  terrç ,  maris  et  omnium  quç  in  eis  sunt  creator  et  rector,  sub 
cujus  potestate  universa  consistant ,  super  homines ,  quos  ad  imaginem  suam  formavit ,  1 5 
reges  et  duces  P  ceterasque  potestates  constituit  ut  ipsi  factorem  suum  super  se  reco- 
gnoscant  et  prout  possunt  specialiter  ei  deserviant,  ab  ipso  quoque  pro  perituris  §ter- 
na  recipiant.  Qua^iropter  l|^  ego  Philippus,  grati.v  Dei  Francorum  rex,  cum  ex  nostra 
regaii  iiberaiitate  omnibus  rationabiliter  petentibus  inpertiri  debeam,  iilis  tamen 
vehementius  concedere  debeo  quos  11*  constat  religiose  petere  et  divinis  cultibus  devo-  30 
tius  inservire.  Si  enim  pie  voluntati  hominum  prebuerimus  assensum ,  nos  cum  eis 
remunerandos  in  superna  retributione  IPprocui  dubio  credimus.  Idcirco  noverituni- 
vei'sitas  sancte  matris  çcclesie  tam  presentis  quam  futurç  çtatis  fideiium  quod  qui- 
dam nobiles  viri,  videiicet  Hadericus  clericus,  ||^  sanctç  Aureiianensis  çcclesiç  fdius, 
et  frater  ejus ,  Isembardus  miles ,  et  nepotes  eorum ,  quidam  videiicet  Cluniacensis  mo-  =5 
nachus  nomine  Wido ,  abbas  sancti  Benedicti  super  Padum ,  et  fratres  ejus  Gaufridus 
V  et  Gibaldulus ,  et  Oud;dricus  ^  miles  cum  fratre  sxio  Walterio ,  et  Wido  Lai'gus  atque 
fdius  ejus  Tetbaldus  necnon  etiam  .\lbertus ,  fdius  Tescelini  Felicis ,  cum  uxore  sua 
Belina  et  fdiis  ||*  suis,  nostre  serenitatis  adierunt  presentiam,  rogantes  et  obnixe  pos- 
tulantes ut  de  quibusdam  suis  terris  domino  Deo  et  beatis  apostolis  ejus  Petro  et  3o 
Paulo  loco  Cluniaco  religioso  IP  monasterio ,  cui  domrms  Hugo  venerandus  abba  preest 
aliquid  darent  et  in  ij^sa  possessione  super  Wadum  Pitveris  çcclesiam ,  ad  predictum 
monasterium  pertinentem ,  P^in  honore  Dei  omnipotentis  etbeatç  Mariç  semperA-ir- 
ginis  ac  beatorum  apostolorum  Pétri  et  Pauli  constructam ,  per  nostrum  regale  pre- 
ceptum firmaremus  ut  diutius  atque  constantius  |P^  suç  voluntatis  persisteret  effectus.  35 
Quorum  petitioni  libenter  annuimus.  Obtinuerunl  etiam  idem  ipsi  nobiles  viri,  quos 

i')  L'o  initial  sommé  d'un  v. 
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supra  niemoravimus ,  apud  Raynerium  P^Flandrensem,  qui  tune  temporis  Aurelia- 
nensis  çcclesiç  episcopus  habebatur,  ut  eis  liceret  eandem  çcclesiam,  suo  consensu 
fundatam"',  de  aiodis  suis  et  beneficiis  que  in  ||"  predicto  episcopatu  sunt,  dotare. 
Que  autem  sunt  ilia  cpie  liuic  devotioni  annuerint,  ita  distincte  et  cpiasi  propriis  no- 

5  minibus  annotari  placuit  :  alodum  videlicet  ||"'  de  Sinaquis''^'  cuni  vineis  et  A'irecto, 
terris  cultis  et  incultis,  alodum  de  Gannonis  viila  cum  culturis,  et  quiccpid  ibi  ad- 
quisivit  Wido  Largus  servitio  vel  peccunia  sua  ,  et  ||^^  grangiam  unam  Pitveris;  cum 
bis  etiam  dédit  ibi  Hadericus  domum  suam  qu§  est  Aurelianis ,  in  alodo  suo ,  cum 
alodo  et  cum  vasis  omnibusque  rébus  suis  quç  ibi  erant,  necnon  H^''  etiam  partem  sui 

10  alodi  de  Monte  Barresio,  insuper  etiam  omnia  sua  aloda  ubicunque  sunt  cum  con- 
sensu parentuni  suorum  supradictorum.  Concedo  etiam  predictç  li*''  ecclesiç  ospites 
omnes  cjuicunque  inibi  hospitari  voluerint  necnon  omnia  quecunque  nunc  habet  et 
adquirere  poterit  juste.  Et  ut  bec  carta  stabilis  et  firma  permaneat,  |1'^  eam'°'  caractère 

(')  A  partir  de  ce  mol ,  c'est-à-dire  du  commencement  de  la  dix-huitii'me  Uipie  jusqu'à  la  fui ,  l'écriture 
st  différente  de  celle  du  texte,  comme  aussi  la  couleur  de  l'encre  ;  l'encre  du  corps  de  l'acte  est  brun 


'''  D  après  la  charte  de  fondation  citée  plus 
haut,  révoque  d'Orléans,  Rainier,  avait  posé 
la  première  pierre  de  l'église.  L'emplacement 
de  cette  église  est  précisé  dans  la  charte  de 
l'an  1092  par  laquelle  Jean,  évêque  d'Orléans, 
confirme  son  exemption  de  toute  coutume ,  ré- 
serve faite  de  sa  soumission  à  l'église  Sainte- 
Croix  d'Orléans  :  «  ecclesiara ,  .  .  .  fundatam  et 
œdificatam  apud  Pithuerense  castrum,  ..  .ul- 
tra fluvium  Axonie  ad  caput  pontis.  »  (Bruel, 
Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  n°  3664, 
t.  V,  p.  1 1 .)  Il  importe  de  remarquer  qu'anté- 
rieurement à  la  confection  de  la  carte  de  l'Etat- 
Major  de  i836,  la  rivière  qui  passe  à  Pithiviers 
s'appelle  l'Essonne  et  non  l'OEuf,  l'OEul  étant, 
comme  veut  bien  me  l'apprendre  M.  Jules 
Devaux,  le  ruisseau  qui  amène  à  l'Essonne 
les  eaux  de  la  forêt  et  se  termine  à  Escrennes , 
où  l'Essonne  prend  sa  source  à  la  fontaine  de 
la  Moulinette.  Le  nom  de  Gué  de  Pithiviers  ne 
s'applique  plus  qu'à  l'abreuvoir  situé  à  la  pointe 
méridionale  des  deux  petits  îlots  qui  partagent 
à  cet  endroit  le  cours  de  l'Essonne ,  tout  contre 
le  pont  mentionné  dans  la  charte  de  1092. 
Autour    de    l'église   donnée  à    Cluny   et    qui 


en  devint  un  prieuré,  se  forma  un  Ijourg,  le 
Ijourg  l'Abbaye ,  qui  a  i'ornié  une  paroisse ,  puis 
une  commune  distincte  jusqu'en  1827,  époque 
à  laquelle  cette  commune  est  devenue  un  fau- 
bourg de  la  ville.  L'église  paroissiale  était 
dédiée  à  Notre-Dame;  il  y  avait  une  autre  église 
spéciale  au  prieuré,  sous  le  vocable  de  Saint- 
Pierre.  L'une  et  l'autre  sont  détruites. 

''''  L'emplacement  de  cet  aleu  est  déterminé 
dans  la  charte  de  ibndation  :  «  quoddam  pre- 
dium  quod  conjacet  Sinaquis  inter  Pitveris 
castrum  et  Dadonis  villam.  »  (Bruel,  oarr.  cité, 
t.  IV,  p.  547),  c'est-à-dire  entre  le  château  de 
Pithiviers  et  DadonviHe.  M.  Jules  Devaux  a  pu 
identifier  Sine  aquis  avec  une  métairie  appelée, 
au  xvi°  s..  Sénevés  ou  Seneaves ;  en  i5o3, 
»  chemin  à  aller  de  la  mestairie  de  la  Groue  à 
Sénevés»,  par  conséquent  à  mi-chemin  entre 
Pithiviers  et  DadonviHe;  en  i583,  «masure 
de  Seneuves»,  «carrefour  de  Seneuves»  (Mi- 
nutes notariales).  L'emplacement  est  marqué 
par  le  lieu  dit  «  le  Petit  Senèves  » ,  par  opposi- 
tion à  Senèves,  ferme  située  à  3  kilomètres  au 
nord  de  Pithiviers. 
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nostri  nominis  et  sigillo  nostro  firmari  et  corroborari  precipio.  Quod  a  nobis  sanc- 
cituni  si  cpiis  in  posteruin  violare  vel  permutare  presumpserit ,  centum  libras  auri 

il'^'persoivat. 

P"  Signum  Ade  dapiferi.  SignumSimonis.  SignumWaieranni  camerarii.  -S*.  Aiberti , 
fdii  Tescelini.  5 

11^^  -S*.  Walterii  de  sancto  Salomone.  -S*.  Maynardi ,  nepotis  Walterii.  -S*.  Beline ,  uxoris 
Valterii. 

P^-S'.  Hugonis  de  Stuiviaco.  -S*.  Johannis  militis.  -S*.  VVidonis  Largi.  -S".  Letaldi. 
•S*.  Herberti  de  Gironis  villa. 

Il '^3  S".  Aderici.  -S*.  Fulconis ,  fdii  Letaldi.  lo 

[Monogramma.)  {^Sigillum  '''.) 

P'Data  per  manus  Rotgerii  cancellarii,  .VIL  idus  aprilis,  anno  incarnati  Verbi 

a  ma  la 

.M.  octogesimo,  indictione  .III.,    epacta    .XX.VI. ,    régnante    Philippe   rege    anno 


.X.VIIII. 


■^  Signum  I        Phillippi  régis.  i5 


C 

io8o.  —  Meliin'". 

Philippe  1"',  à  la  prière  de  Guillaume,  abbé  de    Saint-Benoît- sur-Loire ,  confirme  la 
donation  faite  à  la  dite  abbaye  par  Thierry  d'Orléans,  d'une  partie  de  ses  biens. 

A.   Original.  Parchemin  avec  traces  de  sceau  plaqué.  Hauteur,  /i5o  mm.  ;  larg;eur,  870  mm.  Encre  20 

jaune;  celle  de  la  dix-huîtième  ligne,  des  souscriptions  et  de  la  date  est  noire,  sauf  pour  la  croix  formant 
la  souscription  royale ,  qui  est  d'une  encre  brune  ;  il  semble  bien  que  cette  croix ,  étant  d'une  autre  encre 
que  les  mots  qui  l'encadrent ,  soit  autographe.  —  (")  Du  sceau  [diam.  90  mm.],  il  reste  les  trois  quarts; 
la  f gare  de  majesté  est  entièrement  conservée;  le  roi,  vêtu  d'une  tunique  et  d'un  manteau  attaché  sur 
l'épaule  droite,  la  tète  ceinte  d'une  couronne  ornée  de  trois  feurs  dé  lis,  tenant  de  la  main  droite, 
levée,  unejleur,  et  de  la  gauche,  un  sceptre  terminé  par  une  Jleur  de  lis,  est  assis  sur  un  siège  dont  les 
Dieds  consistent  en  un  avant-corps  de  lion;  de  la  légende,  il  reste,  à  droite  :  PHILIPPVS  DI  GRA^^!. 

'''  Ce   diplôme    est  daté  de  l'an  1080,  la         comptées  comme  dans  le  diplôme  précédent, 
lif  année.  Les  années  du  règne  ont  donc  été         à  partir  de  1062. 
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verte  '■',  sauf  pour  les  souscriptions,  le  monogramme  et  la  date,  qui  sont  d'une  autre  main. 
Archives  départementales  du  Loiret,  fonds  de  Saint-Benoît'"'. 

B.  Copie  de  l'an  1723,  dans  Dom  Chazal,  Historia  cœnobii  Floriacemis,  t.  II,  Bibliothèque  d'Or- 
léans, ms.  491  (anc.  270  his),  p.  768,  sous  le  titre  :  «Praeceptum  ejusdem  (Philippi)  carta 
5  viridis  nuncupatum»,  d'après  yl.  —  C.  Copie  de  l'an  176/1,  par  Dom  Gérou,  Bibliothèque 

nationale.  Collection  Moreau,  vol.  32,  fol.  1 43,  d'après  A. —  D.  Copie  de  l'an  1672,  dans 
le  Cartulaire  2  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  fol.  278  v°.  Archives  départementales  du  Loiret, 
d'après  un  ancien  cartidaire.  —  /''.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatiis  chroiio- 
loqici  sive  collectanca  ad  historiam  unii>ersalem  monasterii  sancti  Bcncdicti  Flovwcensis ,  p.  197, 

10  Bibliothèque  de  M.  Jarry,  à  Orléans,  d'après  le  même  cartulaire  que  û  au  fol.  61  v°.  — 

F.  Copie  du  xviii'  s.,  dans  le  Cartidaire  1  de  Saiiit-Benoît-surLoire,  p.  i/i5,  Archives  dépar- 
tementales du  Loiret,  d'après  un  ancien  cartulaire.  —  G.  Copie  de  l'an  1682,  dans  Dom 
Estiennoi,  Anliquilates  in  diœcesi  Aurelianeiisi  Benedictiiiœ ,  BiJ)liothèque  nationale,  ms.  lat. 
12739,  p.  359.  —  H.  Copie  partielle,  du  xvm"  s.,  dans  les  notes  de  Dom  Poirier,  Biblio- 

i5  thèque  nationale,  ms.  fr.  2o838,  fol.  32 1  v°. 

«.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Suint-Benoît-sur-Loire ,  dans  Mélumjes  Julien 
Havet,vi.  194,  d'après  A.  —  b.  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Saint- 
Benoit-sur-Loire,  t.  I,  p.  200,  n°  Lxxxviii,  d'après  .4. 

In  nomine  sanctç  et  individug  Trinitatis.  Cuni  omnipotentis  Dei  dispensatio  ad 
20  hoc  operari  dignetur  largiendo  et  concedendo  créature  suç  jura  et  regimen  terrarum 
Il -ut  consideratione  sibi  concessç  potestatis  bonis  operibus  commendet  et  servis  Dei 
justa  impendendo,  eorum  orationibus  amminiculari  et  suffragari  apud  Dominuni 
contendat,  |p  [idjcirco '"'  ego  Philippus,  Deigratia  Francorum  rex,  notum  esse  volu- 
mus  omnibus  xpistianis  cpiod  adierit  presentiam  nostram  Willelmus,  abbas  Floria- 
25  censis,  ubi  beatus  pater  monachorum  Benedictus  II*  corporis  presentia  repausare 
dinoscitur,  humili  supplicatione  deposcens  cum  fratribus  sibi  comniissis  cjuatinus  ea 
que  de  bonis  suis  cpiidam  prepotens  vir  Aurelianensis ,  P  nomine  Teodericus, 
seculi  transeuntis  perituram   dignitatem  totius  cordis  desiderio  derelinqiiens ,  suç 

(")  La  syllabe  id  a  disparu  par  suite  d'une  déchirure  du  parchemin.  Les  mots  ou  syllabes  entre  cro- 
chets, illisibles  en  A ,  ont  été  restitués  à  l'aide  de  toutes  les  copies,  sauf  indication  contraire. 

<'!  Cette   encre  était   originairement  noire.  fate  de  fer.  (Ct.  Giry,  Manuel  de  diplomatique , 

Un  certain  nombre  de  mots  ont  conservé  cette  p.    5o2,    et    Wattenbach,    Dus    Schriflwesen , 

coideur  et  n'ont  pas  tourné  au  vert.  Ce  sont  :  3"  éd.,  p.  237  et  suiv.) 

3'  ligne ,  Dei  gratia  Francorum  rex  notum  esse  '■'  Ce  diplôme  est  mentionné  dans  l'Inven- 
volumus  omnibus  ccpistianis  ;  1 9."  ligne ,  nos  libe-  taire  des  archives  de  Saint-Benoit  de  i658, 
r«mcoHC6'rfimus;  17° ligne,  c«7?iiia^ore;  18° ligne,  liasse  I,  pièce  n"  6  (Archives  départementales 
fûiubus  en  partie.  L'encre  de  ce  diplôme  était  du  Loiret).  L'analyse  dit  que  les  maisons  et 
donc  à  base  de  sulfate  de  cuivre ,  tandis  que  appartenances  sises  à  Orléans  et  données  par 
celle  du  texte  du  diplôme  précédent,  qui  a  Thierry  sont  ce  «que  nous  appelons  mainte- 
tourné  au  brun  jaunâtre,  était  à  base  de  sul-  nant  Saint-Benoîst-du-Retour  ». 
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ecclesie,  pro  remedio  et  salute  anime  sue,  concedere  volebat,  11''  auctoritate  et  signo 
nostri  imperii  confirmaremus  atque  corroboraremus.  Quod  utile  nobis  et  saluben'i- 
muni  cognoscentes ,  Deo  id  volente  omnium  bonorum  cooperatore,  IPplacida  effeci- 
mus  voluntate ,  tara  de  his  que  ex  nostro  beneficio  possidebat  quam  de  iliis  cpie  ex 
aliorum  in  regno  nostro  manentium.  Hec  igilur  sunt  qnç  ab  eo  data  P  [iaudamus]  5- 
et  corroboramus  :  terram  de  Lescuvrio  et  ecclesiam  dicatam  in  lionore  sancti  Godoaldi 
cum  omnibus  apjJendiciis ,  videlicet  terris  cultis  et  incultis,  vineis,  ||' Advariis ,  servis 
et  ancillis  cum  omnibus  ad  se  pertinentibus ,  et  in  civitate  Aurelianensi ,  juxta  portam 
Parisiacensem ,  ante  daustrum  sancte  Crucis ,  alodum  suum  ||  i"  terminatum  ex  duabus 
partibus  terra  sancte  Crucis,  ex  tercia  sancti  Marcelli,  ex  quarta  via  publica;  item,  in  lo 
alio  loco,  de  proprio  alodo,  furnum  cum  domo  sua  P^  et  aliis  duabus  mansionibus 
ante  posticam  sitis  qu§  vocatur  Aglerii.  Alodus  autem  iste  tam  liber  est  ut  nuHus  ibi 
liabeat  aliquam  consuetudinem  vel  redibitionem  prêter  ipsum,  ||^^  et  sicut  ipse 
libère  tenuit  et  libère  dédit'"',  ita  et  nos  liberum  concedimus.  De  beneficio  autem 
nostro  quicquid  in  dominio  possidebat,  videlicet  terram  Villaris,  cum  servis  ||'^  et  lo 
ancillis  et  cum  omnibus  ad  se  jiertinentibus  et  cum  omni  consuetudine  terre  illius 
pari  modo  annuimus;  et  in  alio  loco,  silvam  de  Belgiaco  cum  toto  suo  alodo  li"'  ibi 
sito  ;  et  onmes  consuetudines  quas  in  terra  sancti  Benedicti  habebat ,  scilicet  in  Bel- 
giaco et  in  Maso  vicariam  et  commendationem  et  ceteras  quas  ibi  babebat  ||^*  con- 
suetudines, sive  juste  sive  injuste;  commendationem  etiam  de  Teilinco;  item,  20 
consuetudines  quas  in  terra  sepedicti  beati  Benedicti  ultra  lluvium  Ligeris  ||"^  habe- 
bat, commendationem  et  pascuaria  et  omnes  alias  consuetudines;  de  clientibus  suis 
istos  nominatim  :  Rotgerium  de  Porpriaco,  Anteum  majorera  H'^de  Villare,  Hilde- 
gariura  de  Bussiaco  et  fratres  suos  Frotmundum  et  Engelbertum  cum  pâtre  eorum , 
Martinum  quoque  cura  uxore  sua  et  Giraldum,  fratrem  suum,  !l'^  cum  uxore  sua,  20 
Adelelmum  etiam  cura  nepotibus  suis  et  uxore  sua ,  Ursonera  quoque  ;  hos  oranes  cum 
fdiis  et  filiabus  suis  et  omnibus  possessionibus  suis.  ||'°  Et  ut  bec  precepti  nosh'i 
auctoritas  omnibus  seculis  et  presentibus  et  futuris  firma  et  inconvulsa  permaneat , 
manu  pi^opria  confirmavimus  H^"  et  sigilli  nostri  impressione  subter  firmari  jussimus. 

||2i^_m  Adam  dapiferi  s'"'.  S".  Cervasii  con-  3o 

stabularii  s.  -S*.  Galeranni  camerarii  s.     Si^nura  1  Philippi 
Mono-   \  "S*.  Hervei  buticularii  s. 

(jramina.  J     IJ-.S'.  Ursionis  vicecomitis  s.  -S*.  Guidonis  de 


Vitrico  s. 


n^ancorum. 

ll-s-S'Hilduini  de  Maiorolis  s. 


(")  Après  dédit,  la  syllabe  co  exponctuèe,  placée  entre  deux  points  et  virgules.  —  ('')   L'écriture  est 
d'une  autre  main^  à  partir  de  la  21'  ligne;  l'encre  est  noire.  —  '"'   L's  qui  suit  le  tiom  des  témoins 
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11'^'' Interfuere  etiam  Hugo  Meiedunensis ,  Fi'ogerus  Catalaunensis ,  Bertrannus  de 
CasteHonantonis,  H'-'^  [Burdjinus'"'  Remensis,  Adam  de  Milli  et  Bernodalius,  frater 
ejus,  Flohei-us  malischaicus. 

||-''Anno  incarnati  Verbi  miliesimo  .LXXX. 
5        II"'  Datum  Meleduni  publiée  et  fiiniatum  anno  Philippi  .XVllII. ,  Fran- 
corum  régis. 

H'-^Gislebertus  régis  notarius  ad  vicem  Rogerii  cancellarii  reiegendo  (  .".,,.,,1  I 
subscribsi  x.  \   j         / 

||-^  Guillebiio,  abbate  sancti  Benedicti  Floriacensis  monasterii. 


CI 

io8o.  —  Orléans. 

Philippe  I"  confirme  aux  moines  de  Saint-Benoit- sar-Loire  la  possession  de  leurs  biens, 
la  libre  élection  de  l'abbé;  il  renonce  en  leur  faveur  aux  redevances  quii  percevait  sur  lu 
Loire  depuis  le  monastère  jusqu'à  Châteauneuf,  leur  donne  le  droit  de  pêcher  dans  les 
mêmes  limites  et  confirme  sa  donation  antérieure  de  l'écjlise  Saint-Mard  d'Etampes. 

A.  Original  perdu'''. 

B.  Copie  de  l'an  1723 ,  dans  Dom  Cliazal,  Historia  cœnobii  Floriacensis ,  t.  Il,  Bibliothèque  d'Or- 

léans, ms.  491  (anc.  270  lis),  p.  762,  d'après  A.  —  C.  Copie  partielle,  du  xvin'  s.  (le 
commencement  jusqii'à  sanctœ  Dei  ecclesiœ ,  la  formule  de  confirmation  et  les  souscriptions), 
dans  les  notes  de  Dom  Poirier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  20808,  fol.  022,  d'après  A. 
—  D.  Copie  de  l'an  i644,  Archives  départementales  du  Loiret,  H  29  (cote  provisoire), 
d'après  un  ancien  cartulaire ,  et  collationnée  à  l'original  par  Pierre  Fonbert  et  Louis  Desboys, 
notaires  en  la  chàtellenie  de  Saint-Benoît.  —  E.  Copie  de  l'an  1681,  dans  Jandot,  Apparatas 

représente  un  paraphe,  dégénérescence  de  l'abréviation  du  mot  suJjscripsi.  —  (')  Hilduinus  BC,  Vur- 
ciinus  D.  —  W    Un  inventaire  de  1658  mentionne  le  sceau  en  placard. 

<''  L'inventaire  de  1 658, p. 3,  série  I, liasse  I,  la  même  date  (n°  C),  était  scellé  en  placard, 

n°  5  (Archives  département,  du  Loiret) ,  men-  il   faut   en  conclure  ou   qu'un   roi  successeur 

tionne  le  diplôme  de  Philippe  I"  et  dit  qu'il  de  Philippe  l"  avait  fait  sceller  à  nouveau  cet 

était  :    «scellé  en  grand  sceau  pendant  avec  acte  en  guise  de  confirmation,  ou  qu'il  y  a  une 

lacs  de   soye  rouge  et  verte».  Comme  il  est  confusion  avec    un  diplôme   de  Philippe  III, 

certain  que  Philippe  1"  n'a  jamais  fait  sceller  de  1280,  portant  donation  des  droits  de  pêche 

ainsi  ses    actes,    que   d'ailleiu-s  un    autre   di-  dans  la  Loire,  et  mentionné  dans  l'Inventaire 

plôme  de  Philippe  P',  pour  Saint-Benoit,  de  de  1790,  art.  i5. 
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clironolo(jici  sive  coUectanea   ad  historiam  iiniversalem  monasierii  suncli  Benedicti  Floridcciifis , 
p.  195,  Bibliothèqiie  de  M.  Jarry,  à  Orléans,  d'après  le  iiièine  caitidaire  que  D. 

a.  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Suint-Benoit-sur- Loire ,  1. 1,  p.  333,  n°  i.xxxix, 
d'après  BCE. 

In  nomine  sanctç  et  individug  Trinitatis'"'.  Ego''"'  Philippus,  Dei  gratia  Franco-    5 
rum  rex.  Notuiii  esse  volutnus  omnibus  xpistianis  sancte   Dei  ecclesie  ac  nostris''' 
fidelibus  23resentibus  et*'''  futuris  cpiod  reiigiosi  viri'"'  ex  monasterio  sancti  Benedicli 
Floriacensis ,  nostram  adeuntes  celsitudinem ,  postulaverunt  humiliter  quatenus''^ 
ob  eonim  utilitatem ,  ordinandam  electionem  jDi'opiii  abbatis  ex  nionachis  ejusdem 
loci  atque  etiam  villas  et  fe'  jura  sua  que  ad  victum  et  vestitmn  illorum  projîrie  10 
pertinent ,  auctoritate  ''"'  nostra  roboraremus  '''  et  confirmarenius 'J'.  Quorum  petitionibus 
bénigne  faventes  decrevimus  confirmare  per  jireceptum  nostrum  quod  poposcerunt'"'', 
quatenus  '  '   et  présentes  et  sequturi  ejusdem  loci  monachi  deinceps  absque  alla   penuria   sti- 
pendiorum  valerent  Domino  libère '"■'  miHtare  et  delectaret  eos pro  nobis  et  pro  '"'  stabilitate  regni 
nostri  Dominum  exorare ,  simulque  hoc  rectum  fore  '"'  decernentes  ut  'p'  villas ,  ad  victum ,  1 5 
veluti  diximus,  vestitumque  illorum  delegatas,  in  hoc  eodem  nostre  auctoritatis 'i' 
precepto   renovato  f"^'    nominatim  designaremus ,  hoc  est  quidquid  in  circuitu  ipsius 
monasterii  in  monte  et  in  valle  est  '*'  cum  onini  integritate ,  Galliacum  cum  Novo  vico ,  et 
Tigiacum ''' ultra  lluvium  Ligeris,  Villare  totimi  cum    omnibus  appenditiis '"*  suis*'', 
Suncantum  '^'  cum  omnibus  appenditiis  '■  '  suis ,  areas  in  civitate  Aurelianensi  cum  vineis ,  Camberon  2  o 
juxta  terminum  Clarîacense  '"'  cum  onmibus  appenditiis  suis  ''',  Rausedonem  villam 
in  pago  Magdunensi*'''  et  Varentias  et  quidcjuid'"'  etiam   a    quibuslibet*"''   religiosis 
hominibus,  exceptis  istis*"'  villis,  in  eleemosina ''^,  eidem  loco   conlatum'"'  est  vel 
deinceps  condonatum  fuerit  ;  et ,  ut  ipsi  monachi  !'"'  libère  valeant  vivere  secundum 

("J  Trinitatis  amen  B.  Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthograplie  du  n°  C,  car  ces  deux 
diplômes  C  et  CI  ont  été  vraisemblablement  écrits  par  le  même  scribe.  —  C')  ego  omis  par  B.  —  (■=)  uni- 
versis  B.  —  ('')  atque  DE.  —  <''  viri  reiigiosi  D.  —  (0  quantmn  DE.  —  (s)  et  omnia  jura  DE. 

—  C')  authoritate  DE.  —  <''  nostra  publice  roboraremus  D.  —  W  firmaremus  DE.  —  C^)  propo- 
suerunt  D.  —  "'  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  sont  empruntés  à  un  diplôme  du  roi  Charles 
le  Chauve,  daté  du  25  sept.  855,  publié  dans  le  Piecueil  des  historiens  de  la  France,  t.  VIII, 
p.  544 ,  et  dans  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire ,  t.  I , 
p.  5i,  n°  XXII.  —  H  liberi  B.  —  W  pro  omis  par  DE.  —  W  fore  omis  par  B,  fore  rectum  J?.  — 
'p'  et  D. —  (°l)  authoritatis  DE. —  (■■)  renovato  pr<Tcepto  DE. —  W  est  omis  par  B.  —  W  Tilliaco  E , 
et  Tigiacum  gratté  en  D.  —  '"'  appendiciis  DE.  —  M  suis  omis  pur  E.  —  (")  Sucantum  D.  — 
')'  appendiciis  D.  —  W  Claricense  B.  —  W  cum  suis  appenditiis  B,  appendiciis  D.  —  C')  Magdunense 
E.  —  W  quid  E.  —  ('')  quibuslibet  omis  par  B.  —  (")  aliis  B.  —  'S^  eleeniosyna  E.  —  !s)  collatuni  DE. 

—  C")  monachi  ipsi  B. 
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reguiam  sancti  Benedicti,  patris  monachorum,  in  suo  monasterio,  ubi  beatus'"'  ipse 
jîater  Beneclictus  corporis  presentia ''''  repausare  dinoscitur '"',  auctoritate  ''''  régie  celsitu- 
dinis  libenter  concedinius  omne  jus  et  omnem  redibitionem  '"'  qviam  exigebamus  in 
fluvio  Ligeris  in  circuitu  ipsius  monasterii  usque  ad  nostram  domum  prope  Castrum 
5  Novum  ;  et  vaieant  ponere  homines  ad  piscationem  tam  in  retibus  quam  in  nassis  '"^  et 
combris  ;  très  alios  quoque  '^'  mansos  ad  piscationem  necessarios  prope  eundem  flu- 
vium  Ligeris  eisdem'"''  damus.  Confirmamus  etiam  donationem  ecciesiç  sancti  Medardi 
Stampensis ,  quam  ante  aliquos  '''  annos  Deo  et  sancto  Benedicto  attribuimus.  Et  ut 
hoc  'J'  nostre  munificentif  preceptum  omnibus  seculis  presentibus  et  futuris  verius  cre- 
10  datur  et  plenius  conservetur  C*',  manu  propria  confirmavimus  et  sigilli  nostri  impressione 
subter  firmari  '*'  jussimus. 


■S".  ("■'  Adam  dapiferi  s  ("'.  S".  Gervasii  consta- 

buiarii    s.    -S*.    Galeranni    camerarii    s.    -S*.    .,. 
„        .  ,      .     ,     ..  01a num 

/  ]\Jojio-  \        Hei-vei  buticularu  s.  ^ 

'5  [ciramma.)   "S*.    Ursionis    vicecomitis    s.   -S*.    Guidonis    de  """^ 

Vitrico  s.  régis 

-S*.  Hilduini  de  Maiorolis  s. 


Philippi , 


Francorum. 


Interfuere  etiam  Hugo   Meledunensis,   Frogerus   Catalaunensis ,  Bertrannus   de 
Castelionantonis. 
20       Burdinus  Remensis,  Adam  de  Milli'"'  et  Bernodalius,  frater  ejus,  Ficheras  malis- 
chalcus  'r'. 

Anno  incarnati  Verbi  miilesimo  .LXXX.'''' 

Datum  Meleduni  publiée  et  firmatum  anno  Philippi  .XVIIII.f"',  Francorum  régis. 
Gisiebertus  régis  notarius  ad  vicem  Rogerii  cancellarii  relegendo  subscripsi  x. 
25       Guilleimo'"',  abbate  sancti  Benedicti  Fioriacensis  monasterii'''. 

(»)  beatus  omis  par  B.  —  C")  praesentia  corporis  B.  —  f')  dignoscilur  BD.  —  ('''  authoritate  DE. 
—  W  redhibitionem  B.  —  "^  nascis  D.  —  *s'  quoque  alios  D.  —  ('')  eis  B.  —  (')  aliquot  B.  — 
(j)  hoc  omis  pur  B.  —  W  et  plenius  conservetur  omis  par  C.  —  W  subtus  firmari  DE.  —  (™)  SB. 
Nous  adoptons,  pour  les  souscriptions  et  la  date,  la  disposition  du  diplôme  précédent,  n°  C,  expédié  à 
la  même  date  par  le  même  notaire.  —  (")  L's  qui  suit  les  noms  des  témoins  représente  un  paraphe, 
déqénérescence  de  l'abréviation  du  mot  svibscripsi,  et  qui  estjiguré  par  C;  on  peut  le  rétablir  aussi  par 
comparaison  avec  le  diplôme  précédent.  —  (")  Milly  D.  —  (p)  Floherus  nialischalcus  omis  par  CE , 
Floherius  D.  —  ('î'  .mi.xxx.  B,  miilesimo  ociuagesimo  DE.  Corriqez  miilesimo  .lxxx.  par  le 
diplôme  précédent. —  (•■)  .xviii.  B,  decimo  nono  DE.  —  (')  Guilhelmo  B.  —  C)  monasterii  intercalé 
entre  abbate  et  sancti  par  B. 
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Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  laquelle  Ive,  comte  de  Beaamont, 
et  Aelis,  sa  jemme,  voulant  établir  des  moines  dans  l'église  Sainte-Honorine  de  Conjlans, 
donnent  cette  église  au  monastère  du  Bec,  avec  le  consentement  de  l'évêque  de  Paris, 
réserve  faite  par  ledit  évêcjue  de  certains  droits  de  l'ordinaire. 


A.  Original  perdu 


(i) 


B.  Copie  d'entre  1690  et  lyiS,  dans  Dom  Jacques  Jouvelin ,  Clironicon  Beccense,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  lat.  iSgoS,  fol.  60  v°,  d'après  A. —  C  Copie   du  xvii'  siècle,  par  André 
Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.   Collection   Baluze,  vol.  43,  fol.  43 1   v°,   d'après  un    10 
cartulaire  du  Bec. 

a.  Chanoine  Porée,  Histoire  de  l'abbaye  du  Bec,  1. 1,  p.  SSg,  publication  partielle  d'après  B. 

Anno  ab  incarnatione  Domini  io8o,Ivo'"',  cornes'''*  de  Beilomonte,  et  Adhelidis, 
VL\or  ejus,  volentes  in  ecciesia'"'  sanctœ  Honorinœ  de  Confluentio  a  monachis  Deo 
deserviri ,  dederunt  eam  et  omnia  ad  illam  pertinentia  Beccensi  monasterio  sanctœ  1 5 
Dei  genitricis  Mariœ,  sub  iibera  potestate  et  ordinatione  abbatum  prœfati  cœnobii. 
Huic  donation!''''  reverendus  episcopus  Parisiensis,  Gosfridus''',  decujus  parrochia  et 
beneficio  est ,  ut  semper  mos  est  bonos  bene  actis  favere ,  cum  canonicis  Parisiensis 
ecciesiœ  sanctae  Mariœ  consensit,  suse  ecclesiœ  reservando '"^^  ut,  si  quando,  aliqua 
ratione  exigente,  per  totuni  episcopium  Parisiense '"'  aut  in  prœdicto  tantum  caslro  20 
divinum  oiïicium  episcopus  Parisiensis  celebrari  publiée  prohibuerit,  monachi  in 
eadem  ecclesia  deservientes ,  post  perceptani  ab  episcopo  vei  ejus  nuncio  jussionem, 
id  observent,  et,  si  causa  consiiii  abbates  vei  priores  in  episcopatu  Parisiensi  ma- 
nentes  evocantur'""',  si  quis  monacbus  in  ea  ad  hoc  idoneus  manserit,  invitatus  venire 
non  contemnat;  et  nulius  monacbus,  ibidem  conversans,  in  Francia  sacros  ordines  25 
accipiat  sine  consensu  episcopi  Parisiensis  nisi  ab  ipso;  quos  tanien  ordines  iidem 

(")  Yvo  C.  —  W  cornes  omis  par  B.  —   '■')  ecclesiae  B.  —  ('')  Huic  donationi  omis  par  D.  — 
W  GolTridus  C.  —  C^)  reservans  C.  —  (s)  Parisienseni  C.  —  C')  convocantur  C. 

'"'  La  copie  B  donne  sur  l'original  les  ren-  même  en  la  manière  que  l'on  selle   les  actes 

seignements  suivants  :  «Cette  pièce  est  scellée  solennels  de  la  communauté  dont  le  seau  est 

du  seau  du  roy  Philippe  non   pas  sur  un  lac  attaché  par  un  lac  qui  fient  à  la  pièce  par  deu\ 

pendant,  mais  le  seau  est  attaché  sur  la  charte  coupures.» 
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monachi,  cjuandiuW  Beccensis  erunt  uionasterii ,  in  Nonuannia,  si  opportunitas'''' 
exegerit,  accipiant'"'.  Hoc  etiam  obsenabitur  ut  abbas  Beccensis  non  quierat  ali- 
quando  ut  mater  ecclesia  Parisiensis  de  ecclesia  sanctœ  Honoiinse  hoc ''''  vel  aliquid 
aiiud,  quod  eatenus  ibi  habuerat,  perdat.  Curam  vero  animarum,  quantum  ad  eandem 
5  ecciesiam  attinet,  abbati  Beccensi  ab  episcopo  Parisiensi  habere  concessit  episcopus. 
Testes  :  Gosfridus,  episcopvis  Carnotensis  ;  Ursus,  prior  sancti  Martini  de  Campis; 
Gislebertvis ,  Hugo,  Nicbolaus '"',  Eustachius,  monachi  Beccenses.  Laici  :  Anastasius 
et  Helinan  de  Confluentio  ;  Rossetus  de  Bellomonte  ;  Rod[ulfus] ,  dapifer  comitis  de 
Bellomonte''';  Willelnius  Calvus;  Rodulfus  Blondus;  Gunfridus  de  Burnenvilla,  et 
10  plures  alii  clerici. 

+  Signum  régis  Philippi. 
+  '»'  Signum  episcopi  Parisiensis  Gosfridi. 

Hoc  quoque  confirmaverunt ,  in  capitulo  sanctœ  Mariaj  Parisiensis''"',  Johannes''' 
decanus,    Drogo,    Goszelimus,    Ivo,   archidiaconi ,  Walerannus    cantor,   Ricardus, 
i5  Bernardus  et  alii  canonici. 

cm 

1080"'. 

Philippe  1"  confirme  de  sa  souscription  une  charte  de  Hugues,  comte  de  Dammartin, 
portant  donation  aux  moines  de  Cluny  de  l'église  Saint- Len  d'Esserent  et  de  toutes  les 
20  terres  et  coutumes  qu'il  possédait  à  Esserent. 

A.  Original >^'.  Parchemin.  Hauteur,  38o  mm.;  largeur,  35o  mm.  Archives  départementales  de 
rOise,  H  3/13 1,  n"  1. 

(")  qîïi  C.  —  C')  oporlunitas  C.  —  (")  accipient  B.  —  W  hiEC  C.  —  (')  Nicolaus  C.  —  (f)  Rod. 
dapifer  comitis  de  Bellomonte  omis  par  C.  —  fe)  La  croix  omise  par  C.  —  C'I  Parisiensi  B ,  Paris.  C. 
—  (')  Joannes  C. 


'"'  Cette  charte  de  Hugues  de  Dammartin 
n'est  datée  que  de  la  20°  année  du  règne  de 
Philippe;  mais  elle  ne  doit  pas  être  beaucoup 
antérieure  à  une  charte  de  Gui,  évêque  de 
Beauvais ,  datée  de  1 08 1 ,  indiction  4 ,  et  qui  en 
reproduit  plusieurs  passages,  spécialement  les 
souscriptions.  La  charte  de  l'évêque  Gui  a  été 
publiée  dans  les  ouvrages  suivants  :  Louvet, 
Histoire  et  aiittqailez  du  pais  de  Beaiivuisis ,  t.  I , 


p.  645;  Gallia  christiana,  t.  \,  instrnmenlu , 
col.  2^8;  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye 
de  Cluny,  t.  IV,  p.  734,  n°  3586. 

'-'  Au  dos,  d'une  écriture  du  xin"  siècle  : 
n  Carta  Hugonis  comitis  de  Dono  Martino.  " 
D'une  écriture  du  xiv"  siècle  :  «  Carte  Hugonis 
comitis  de  Donno  Martino  super  fundatione 
eccleslc  sancti  Lupi  qua  continentur  ea  que 
ipse  dédit.»  Pais,   une  cote,  correspondant  à 
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B.  Copie  du  xvii°  s.,  collationnée  le  26  octobre  1617,  Archives  départementales  de  l'Oise, 
H  243 1,  n°  2  ,  d'après  A. —  C.  Copie  du  wiii"  s. ,  collationnée  par  Gaschier,  conseiller  maître 
de  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales,  K188,  n°  i4,  d'après  A. —  D.  Copie 
du  xvn"  siècle.  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  /i6 ,  fol.  3  (anc.  p.  1), 
d'après  un  ancien  cartulaire  '''.  5 

E.  Copie  du  i5  février  i6i5,  recopiée  et  collationnée  le  26  février  1669  par  un  notaire  de 
Paris,  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  2/(3 1,  n°  3,  d'après  la  même  source  que  D, 
«  in  libro  cartarum  domus  conventualis  sancti  Lupi  de  Asserento  ».  —  7''.  Copie  du  xvill"  s. , 
par  Dom  Grenier,  Bil3liothèc|ue  nationale ,  Collection  de  Picardie ,  vol.  255 ,  fol.  77,  d'après  D. 
—  G.  Autre  copie,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  02  ,  lo 
fol.  23o,  d'après  D. —  //.  Copie  du  xviii' s. ,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie, 
vol.  233,  loi.  24o,  d'après  D. 

a.  E.  Millier,  Le  prieuré  de  Saint-Leii  d'Esserent.  Cartidaire ,  p.  2,  n°  1,  d'après  A. 

IxDiQ.  :  E.  Roussel,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales j  Oise,  série  H,  t.  11,  p.  3/io, 

H2431.  ,5 


Duin  unusquisque  in  presenti  seculo  labenti  et  enimnoso  y'vfit,  cogitai'e  débet 
qualiter  in  futuro  eternaliter  sine  penuria  P  et  egestate  cum  Xpisto  vivere  possit. 
Quod  ego  cornes  Hugo  de  Domnomartino  mente  pertractans  et  propter  innume- 
IP-rabilia  peccata  mea  justuni  judicem  Deum  vehenienter  expavescens,  de  bonis 
michi  a  Deo  coliatis  elemosinas  statut  II'' que  pro  peccatis  meis  sine  intermissione  20 
orarent  et,  juxta  Sci'ipturç  autoritatem ,  omnino  ea  e.xtinguerent''^'.  Quapropter  tam  ||^ 
instantibus  cpiam  futuris   et  maxime  heredibus  et  successoribus  meis  notum  fieri 


l'inventaire  des  titres  du  prieuré  de  Saint-Leu , 
dressé  en  1783  (Archives  départementales  de 
l'Oise,  H  2/1.29, p.  ''7)  •  "L''  fondation  du  mo- 
nastère de  Saint  Leu  d'Esserens.  A.  »  Et  enfin , 
cette  mention  :  «  Représentées  le  3 1  décembre 
17/10,  transcrittes  et  insérées  dans  les  registi-es 
de  la  Chambre  des  Comptes  en  exécution  d'une 
déclaration  du  Roy  des  26  avril  1738  et 
21  décembre  1709.  »  Au  bord  inférieur  il  y  a 
une  petite  languette  de  parchemin  détachée. 
L'inventaire  de  1 783  mentionne  un  sceau  de 
cire  rouge,  qui  en  raison  de  la  couleur  de  la 
cire  ne  pouvait  être  celui  de  Philippe  1"  :  «  La 
première ,  l'original  en  parchemin  de  la  charte 
de  fondation  du  prieuré  et  couvent  de  Saint 
Leu  d'Esserens,  scellée   d'un  grand  sceau  de 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I. 


cire  rouge,  lacpieUe  charte  qui  est  écrite  en 
latin  n'est  pas  dattée  mais  paroît  être  du 
unzième  siècle  étant  faite  sous  le  règne  de 
Phillippe  premier.  »  —  La  coj)ie  B  se  termine 
par  la  note  :  «  non  signé  et  scellé  en  lac(js  de 
cuir  de  cire  rouge.  » 

'■'  Le  volume  46  de  la  collection  Baluze 
contient  une  copie  intégrale  du  cartulaire 
perdu  de  Saint-Leu  d'Esserent;  la  cliarte  de 
Hugues  est  la  première  de  ce  cartulaire ,  sous 
le  titre  :  «  Carta  fundationis  supradicti  prio- 
ratus  ab  Hugone  comité  de  Domno  Mar- 
tine. » 

f^'  Paraphrase  du  texte  de  Luc,  XI,  4 1  : 
Il  Date  eleemosynam  et  ecce  omnia  munda 
sunt  vobis.  » 
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volo  quod  çcclesiam  de  Hescerent  et  altare  et  atrium  ll*^et  deciiiiam  in  manu  Vui- 
donis,  Belvacensis  episcopi,  de  qno  hçc  om[nia  tenebajm^'',  tali  pacto  reddidi  qua- 
tinus  ecclesiç  Clunia-|p-censi  donaret  et  ad  seraendum  Deo  monaclios  Cluniacenses 
qui  hçc  haberent  in  ea  statueret.  Postea  vero  cupiens  i^  ut  monachi  in  prefata  çcclesia 
5  Deo  servientes  multo  magis  amplificarentur,  donavi  ecclesiç  Cluniacensi  et  eis  quic- 
quid  habe-ll'-bam  in  viHa  de  Hescerent,  terras  scilicet  arabiles  et  siivas,  prata  et 
vineas,  serves  et  ancillas,  hospites  et  justiciam  et  oni-IM^-nesconsuetudines,  anneni'''' 
quoque  subter  currentem ,  cum  transilu,  feoduni  quoque  Vuidonis  de  Rupe  et  feodum 
Rogerii  de  Nantolio.  i^iConcessi  etiam  ut,  si  aliquis  dehominibus  vel  militibus  meis 

10  vellet  alicjuando  de  feodo  suo  ecclesiç  beati  Lupi  alicpiid  donare  P^  vel  vendere, 
omnino  id  sibi  liceret  facere  abscpie  ulla  recpiisitione  alterius  concessionis  vel  dono 
pecuniç  quam  ego  vel  aliquis  !P^  successorum  meorum  exigeret.  Hçc  dona  feci, 
annuente  Philippo  rege  et  Hugone,  régis  fratre,  de  Crispeio,  et  ejus  uxore  H^'' Adela. 
Uxor  vero  mea  Roaidis  concessit ,  et  filius  meus  Petrus  et  fdiç  meç  Basilia ,  Adalaidis , 

i5  Eustachia  présentes  fuenint  et  ||  ^^  prefatuni  donum  laudaverunt  et  confirmaverunt. 
Philippus  rex  laudavit  et  confirmando  subscripsit,  anno  regni  sui  .XX.  Testes  [[^""'ex 
parte  régis  fuerunt  :  Adam,  dapifer  ejus;  Hei'veus  jîincerna;  Gervasius  stabularius; 
Hugo  de  Crispeo  et  Adela,  uxor  ejus.  Subscrip-l|i''-serunt  et  hi  ex  parte  eorum  testes 
fuerunt  :  Petrus,  fdius  Tetbaldi;  Adam,  frater  ejus;  Lambertus,  frater  ejus;  Gual- 

2o  cberius;  Tetbaldus;  Dro-||'*-go  dapifer.  Ex  parte  mea  et  uxoris  meç  et  Pétri,  filii 
mei ,  et  filiarum  meainim  supradictaram ,  bi  testes  fuerunt  :  Robertus ,  filius  Anseis  ; 
IP^  Valterius,  filius  Martini;  Ilgerius,  et  Drogo,  dapifer  meus. 


CIV 

io8i,  ovant  le  l\  août.  — ViUabp. 

,5  Philippe  I"  renonce,  en  faveur  des  moines  de  La  Sauve- Majeure ,  aux  coutumes  qu'il 
percevait  dans  leur  terre  c^Semoy  et  à  Villaines,  et  leur  donne  un  cens  de  deux  sols  et 
(luatre  deniers  sur  le  four  de  Notre-Dame  sis  au  boarcj  de  Saint-Aignan  d'Orléans. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  (luxiif  s.,  dans  le  Chartalarium  majus  de  La  Sauve-Majeure,  Bibliothèque  de  Bordeaux, 
■3o  ms.  n°  769,  t.  II,  p.   aSg  (anc.   fol.  cxix),   sous  la  rubrique  :  «De  Sedemeri  et  de  tri- 

Jjuto».  —  C.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  le  Chartalarium  minus  de  La  Sauve-Majeure,  Bibliothèque 
de  Bordeaux,  ms.  n°  770,  p.  107  (anc.  fol.  i.xix),  sous  la  rubrique  :  «Doniun  régis  apud 
Semoi  ». 

(")   Trou  dans  le  parchemin.  —  (''>   Corrigez  amnem. 
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a.  Chartes  rcliitives  an  prieuré  de  Saint-Barthélémy  de  Semoy,  transcrites  et  aiuioièes  par  MM.  Dumas, 
Dupuch,  Girard  et  Jouhate,  dans  Annales  de  la  Faculté  des  lettres  de  Bordeaux,  6°  année, 
nouv.  sér. ,  t.  I,  p.  6,  n°  v,  d'après  B. 

In  nomine  Dompjni  nostri  Jhesu  Xpisti.  Universalem  hominem,  quoniam  ad  ima- 
ginem'"' Dei  factus  est,  conditorem  suum  benefaciendo  sectari  oportet.  Scriptum 
est  enim  :  «  Benefac  et  vitam  eternam  possidebis  ''*.  »  Igitur  qui  benefacere  aspernatur, 
pereuntibus  perpetim  associabitur.  Itaque ,  quia  divinis  preceptis  apostolicisque  insti- 
tutis  ad  benefaciendum  f")  in  dies  annnonemur,  benefaciendo  vero  plasmatorem 
nostrum ,  videlicet  Deum ,  sequimur,  quoniam  quidem  humana  conditio  tôt  tantisque 
maiis  implicita'"',  debilis  siquidem  et  fragilissima ,  bonis  omnibus  nequaquam  valet 
ampli[fi]cari*''',  saitem  quedam  ad  spem  vite  perpetis,  ad  spem  infinité  beatitudinis 
adipiscende  agere  aggrediamur.  Unde  notum  volumus  esse  universalibus  sancte  Déi 
ecclesiç  presentibus  scilicet  atque  futuris  fidelibus  cpoia  monachi  de  Siiva  Majore, 
monachiAddelicet  ecclesiç  ad  honorem  obsequiumque  Dei  et  beatissime  Dei  genitricis 
Mariç  sanctorumque  apostolorum  Simonis'"'  et  Jude  constitute  et  dedicate,  sedem 
nostrç  majestatis  adeuntes  a  nobis  postulaverunt  quatenus  quasdam  consuetudines 
quas  habemus  in  terra  eormii,  scilicet  apud  Sedem  Meri  et  apud  villam  que 
Villana  vocatur,  scilicet  in  terra  illa  quam  Gelduinus  '^'  monachis  sancte  Mariç  ceno- 


'"'  ymaginem  C.  —  *'  beneficiendum   B. 
amplificari.  —  '*■'   Symonis  C. 


inplicita  B.  —  '■"   amplicari  BC.  Corrigez 


!')  Abrégé  de  Malth.,  XTX,  16-29  :  «  Quid 
bonifaciam?  .  .  .  et  vitam  œternam  possidebit.  » 

'''  Cette  donation  de  Gelduin  est  relatée  dans 
une  notice  insérée  au  Cartulaire  de  La  Sauve- 
Jlajeure ,  qui  l'ait  aussi  allusion  au  diplôme  de 
Pbilippe  I",  imprimé  ici  :  «  De  villa  Villana 
apud  Puzatum  et  de  vineis  super  Bionam  flu- 
vium  et  de  furno.  —  Quidam  de  l'amilia  domni 
Philippi ,  Francorum  régis ,  nomine  Gelduinus , 
ipso  rege  consentiente  et  consulente ,  omnem 
mundi  gloriam  reliquit  ac  se  suaque  ecclesie 
Silve  Majoris  tradidit  habitumque  sancte  con- 
versationis  a  domno  Geraldo ,  primo  ipsius  loci 
alîbate ,  accepit.  Hic  igitur  prefate  ecclesie 
donavit  terram  ad  unam  aut  amplius  carrucam 
apud  villam  nomine  Villanam  ante  castellum 
quod  dicitur  Puzatum.  Dédit  preterea  v''™  ar- 
penta et  dimidiuni  vinearum   apud   sanctum 


Johannem  super  Bionam  lluvimii,  sed  et 
unum  furnum  in  civitate  Aurelianensi,  in  vico 
scilicet  sancti  Aniani.  Res  quoque  liée  omnia 
concessit  atque  firmavit,  et  quicquid  in  eis 
juris  habebat,  pro  salute  anime,  predicte 
ecclesie  dédit.  Data  sunt  itaque  bec  ab  ipso 
Gelduino  et  firmata  a  rege  ut  nemo  amplius 
quicquam  juris  inde  possit  requirere ,  nisi  abbas 
Silve  Majoris  cum  fratrum  congregatione.  » 
[Chartularium  majus  de  La  Sauve  -  Majeure , 
Bibliothèque  de  Bordeaux,  ms.  n°  769,  t.  II, 
p.  338  (anc.  fol.  cxvni  v°);  cf.  Chartularium 
mmas ,  Bibliothèque  de  Bordeaux,  ms.  n'y'yo, 
p.  i36  (anc.  fol.  lxviii  v°),  sous  la  rubrique  : 
«Apud  Semeium»;  publ.  dans  Annales  de  la 
Faculté  des  lettres  de  Bordeaux,  6°  année,  nouv. 
sér.,  t.  I,  p.  5,  n°  m).  —  Voir  encore  une 
autre  notice  de  la  même  donation  de  Gelduin  , 
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bio  donavit,  quietus  a  dicione'"'  nostra  in  eorum  potestateni,  pro  Deo  et  pro  anime 
noslre  eterna  rpiete  et  ut  in  orationibus  eorum  esseni,  liberaliter  transigeremus. 
Concedo  ergo  ilias  consuetudines  ego  Philippus,  Francorum  rex,  monachis  sujjradictis 
libère  et  publiée  ut  eoinam  deprecationibus  salvari  merear,  scilicet  aput  Sedem  Meri 
5  brennaticum  et  alias  consuetudines  omnes  in  villa  illa  dimissa  facio  perpetim ,  apud 
Villanam  qtioque  duas  partes  décime  illius  terrç  quani  Gelduinus '""'  dédit  et  campi- 
partem.  Universas  alias  consuetudines  j^erpetualiter  illis  pro  anime  mee  salute  relinquo 
atque  a  potestate  mea  in  potestateni  eorum  transfundo.  In  burgo  sancti  Aniani 
Aurelianis  in  preurbio,  do  illis  de  censu  solidos  .II.  et  denarios  .IIII. ,  scilicet  de 

10  furno  sancte  Mariç  omnesque  alias  consuetudines  in  illo  furno  clamo  quietas.  Actum 
est  istud  in  Villa  Abbatis  publiée  et  absque  calumpnie'')  aliqua  inf'estacione''"',  anno 
incarnati  Verbi  millésime '"'  .LXXX.  primo,  regni  autem  mei  vicesimo  primo.  Meam 
Yero  istam  concessionem  ratam  manuque  mea  lirmatam  nemo  audeat  infestare.  Si 
quis  autem  ausus  fuerit  quod  lirmatum  est  regaliter  inquietare,  secundum  legeni 

10  salicam  siclos  auri  .G.  solvat  et  reus  majestatis  sit  anathema,  maranatha.  Quod  A'^ero 
ut  racius*^  fiât,  precepto  nostre  auctoritatis  jussimus  insigniri  et  sigilli  nostri  impres- 
sione'*'  muniri.  Testes  vero  hujas  firmationis  subscripsimus  :  Guarinus,  vicecomes 
Senonicus;  Gilo  Soliacensis  ;  Gervasius  dapifer;  Tebaldus  constabularius  ;  Frogerius 
Cabilonicensis.  Ego  Gosfredus  cancellarius  relegendo  ista  subscripsi. 


CV 

1077,  1"  novembre-  1081 ,  1"  novembre'''.  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  laquelle  le  comte  Simon ,  avec 
l'assentiment  de  l'évêcjae  de  Soissons,  concède  à  labbaye  de  Clany,  l'abbaye  Saint-Arnoul 
de  Crépy. 

25  ^.   Original  perdu. 

'"'  ditione  C.  —  *'  Jelduinus  B.  —  '"'  caluQinie  C.  —  ''"  infestatione  C.  —  ''''  .m.  C.  — 
'"  ratius  C.  —  's'  inpressione  B. 

moine   de  La  Sauve-Majeure,  fils   d'Herbert,  (n°  LXXX  VU  1)  relatant  la  donation  de  la  terre 

qu'avait  attaquée  son  neveu  Gui ,  iils  de  Mau-  de  Boneuil  par  le  comte  Simon  à  l'église  Saint- 

bert ,  dans  le  même  Chartulttrium  majus ,  p.  2  /to ,  Arnoul ,  puisque  dans  celle-ci  il  n'est  point  iait 

publ.  dans  les  Aniiales  de  la  Faculté  des  lettres  allusion  à  la  soumission  de  cette  église  à  Cluny. 

de  Bordeaux,  vol.  cité,  p.  8,  n°  vu.  La  présente  charte  mentionne  le  consentement 

'''  Cette  charte,  datée  de  la  Toussaint,  est  d'Ive ,  évêque  de  Senlis  ;  mais  le  commencement 

postérieure    à    la   charte    du    3i    mars    1077  et   la  fin   de   l'épiscopat  de  ce  personnage  ne 


[,o8i)  PHILIPPE  P.  269 

B.  Copie  de  la  fin  du  xi°  s.,  dans  le  Cartidairc  B  de  Cliiny,  chap.  Hikjo,  n°  xlviii,  sous  la  ru- 
brique :  «  Syinon  cornes  abbatiam  sancii  Arnulû  incastello  Crispei»,  Bibliothèqvie  nationale, 
ms.  lat.  nouv.  acq.  i/igS,  fol.  147.  —  C.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque 
nationale.  Collection  Moreau,  vol.  3i,  fol.  200,  d'après  les  archives  du  prieuré  de  Saint- 
Arnoul  de  Crépy.  —  D.  Copie  du xvin'  s. ,  Bibliothèque  de  Senlis ,  Collection  Afforty,  vol.  1 3,  5 
p.  4i5,  d'après  la  même  som-ce  que  C.  —  E.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  de  Senlis, 
Collection  Afforty,  vol.  1,  p.  23 1,  d'après  la  même  source  que  D. 

F.  Copie  du  xvin°  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothècpie  nationale.  Collection  de  Picardie ,  vol.  177, 
fol.  160,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie, 
vol.  233,  fol.  235,  d'après  B.  10 

a.  Mabillon,  Acta  sanctorani  ordinis  S.  Beiiedicti,  ssec.  VI,  part,  ir,  p.  372.  — b.  Gedlia  chrisliana, 
t.  \,instrainenta,  col.  207,  d'après  B.  —  c.  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cliuiy, 
t.  IV,  p.  608,  n°  3493,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny ,  Tahlc  chronoloijique ,  t.  II,  p.  i.53  (à  l'année  1076),  et  p.  160  (à  l'année  1077). 

Venerando  abbati  Hugoni  et  omni  congrégation! '"'  Cluniacensis  cenobii,  Simon''''  i5 
cornes,  vestrç '"'  sanctitatis ''*'  servuius,  saiutem'"'.  Notum  sit  vestrç  celsitudini ,  bea- 
tissime  pater,  me  vos  plus  quam  omnes  homines  in  carne  viventes  in  Domino  t*^'  dili- 
gere  atque  proficuum  et^'  honorera  vestrum  in  quantum  A'aleo  querere.  Concedo 
itaque  vobis  et  omnibus  successoribus  vestris  abbatiam  sancti  Arnulfi'''',  que  con- 
structa  est  in  castello*''  quod'^'  vocatur  Crispi'''',  ut  omnino  subjecta  sit  vobis  et  20 
ut  ibi  abbatem  de  vestris  monachis  eligatis,  qui  secundum  Deum  W  et  secundum 
regulam  beati  Benedicti  iilud  monasterium  regere  possit.  Volo  ergo  ut  sciatis  me 
istud-'"''  fecisse  cum  consilio  et  cum'"'  voluntate  meorum  hominum  scilicet  majorum 
necnon  et  regem  banc  meo  deprecatu  firmasse'"'  cartulam 'i"',  Phili^spum '■■'  videlicet, 
astante'"'  et  concedente  Silvanectensi '''  pontifice  Yvone.  Testes  :  Simon''',   dapifer  aS 
Simonis  comitis'"';  Milo  orfanus'"'.  Factum  in  domo  sancte  Mariç  Parisiensis'"',  die 
festivitatis  Omnium  Sanctorum.  t|-*''  Signum  Phiiippi  régis. 

'■■''  congrationi  C.  —  C")  Symon  B.  —  (■='  Pour  la  diphtoii'iiie  ae  nous  suivons  l'ortho(jraphe  de  B. 
—  ('''  societatis  CDE.  —  (")  salutem  omis  par  DE.  —  (H  Deum  B.  —  (s)  et  omis  par  DE.  — 
"■)  Arnulphi  DE.  —  (')  castellum  B.  —  (j'  qui  B.  —  ('')  Crespi  C,  Crespy  DE.  —  W  secundum 
timorem  Domini  C,  omis  par  DE.  —  ("'  istud  omis  par  BDE.  —  ("'  cum  omis  par  C.  —  (°)  sic 
firmasse  C.  —  d''  chartulam  DE.  —  h)  Philippo  BDE.  —  (')  astantem  C,  adstante  DE.  —  (»'  Sil- 
vanectens  B,  Syivanectensi  E.  —  W  Symon  C.  —  ("'  Simon  aa  lien  de  Simonis  comitis  DE.  — 
i")  orphanes  DE.  —  (^)  Pariensis  B.  —  b)   Croix  simple  en  C ,  omise  par  DE. 

sont    pas    connus.    (Voir     Gallia     christiana,  (voir  plus  haut,  p.  244,1.  24);  il  n'était  plus 

t.    X,  col.   1393.)   11  siégea  au  concile  de  Sois-  évêque  le  6  janvier  1082,  date  d'un  diplôme 

sons  où  lui  fut  présenté  un   diplôme  de  Phi-  royal   que    son    successeur    Ursion  a    souscrit 

lippe  1",  donné  au  siège  de  Gerberoy,  en  1079  (voir  plus  loin  n°  CVI,  p.  271 ,  1.  3o). 


270  PHILIPPE   K  [1082] 

CVI 

1082,  6  janvier'".  —  Poissy. 

Philippe  I"'  conjirmela  renonciation  faite  par  son  chevalier  Hucjues  Estevel  et  sa  femme, 
ensuite  d'un  jugement  de  la  cour  du  roi,  à  l'avouerie  à  lacjuelle  ils  prétendaient  sur  la  terre 
5  de  Saint-Germain-des-Prés ,  à  Dammartin. 

A.  Original.  Parchemin,  scellé.  Hauteur,  685  mm.;  largeur,  /laômm.  Archives  nationales,  K  30, 

n°6. 

B.  Copie  du  xn°  s.,  dans  le  Cartulaire  +  +  +  de  Saint-Germain-des-Prés,  Archives  nationales, 

LL  102/1 ,  fol.  39  v°,  sous  la  nJjriqpe  :  «  Phihppi  régis  ».  —  C.  Copie  du  xiii"  s. ,  dans  le  Cw- 
jo  tulaire  de  l'abbé  Guillaume,  Archives  nationales,  LL  1026,  fol.  xv  v°,  sous  la  rubrique  :  «Phi- 

lippi  régis  ».  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xili°  s. ,  dans  le  Cartulaire  dit  le  Petit  registre.  Archives 
nationales ,  LL  1 029,  fol.  1  à ,  cap.  xxvni ,  sous  la  iiibrique  :  «  Phihppi  régis  ».  —  E.  Copie  de 
l'an  i532,  avec  la  mention  :  «  CoUatio  l'acta  fuit  cum  htteris  originahbus  xxn"  die  mensis 
maii,  anno  .M°.  quingentesimo  vicesimo  secundo,  per  me  Leblanc»,  Archives  nationales, 
i5  R  20,  n°  6  6ïs.  —  F.  Copie  du  xvn°  s. ,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collec- 

tion Baluze,  vol.  55,  fol.  72  v°,  d'après  C.  —  G.  Copie  du  xvn°  s.,  dans  Galland,  Preuves 
pour  l'usage  des  fiefs,  Bibhothèque  nationale,  ms.  fr.  16176,  fol.  i85  v°,  «  du  hvre  couvert  de 
parchemin  blanc».  —  H.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  par  Lelong,  conseiller  maître 
de  la  Chambre  des  Comptes ,  Archives  nationales ,  R  1 8 1 ,  n°  1 1 7 ,  d'après  A.  —  I.  Copie  du 
20  xviu°  s.,   dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin,   Bibliothèque   nationale.   Collection  du  Vexin , 

vol.  1 1,  fol.  2/|3,  d'après  a. 

a.   Bouillart,  Histoire  de  l'abbaye  royale  de  Saint  Germain  des  Prez,  pièces  justificatives,  p.  xxxii, 
n°  XL.   —    h.  Dubois,  Historia  ecclesiœ  Parisiensis,  t.  I,  p.  719,  publication  partielle.  — 


c. 


Tardif,  Monuments  historiques ,  Cartons  des  rois,  p.  187,  n°  298,  d'après  A. 


25  Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II ,  p.  201,  sous  la  date  du  6  janvier  1080.  —  Musée 
des  Archives  nationales ,  p.  72  ,  n°  1 1 2  ,  sous  la  même  date  que  dans  Bréquigny;  fac-similé  des 
signa  du  roi  et  de  l'archevêque  de  Sens ,  et  du  monogramme. 

'''  Ce   diplôme  est  daté  du  6  janvier  1082,  convientà  1082,  et  non  à  io83;  de  sorte  qu'il 

ihdiction  5,  a3°  année  du  règne.  Si  l'on  compte  vaut  mieux  conserver  le  millésime  donné  et 

les  années  du   règne    du   à   août    1 060,    la  penser  que  l'on  a  compté  les  années  du  règne 

23°  année  s'étend  du  /i  août  1082  au  3  août  du  23  mai  loôg;  le  6  janvier   1082  tombe 

io83,  déserte  qu'il  conviendrait  d'augmenter  alors  dans  la  23°  année  qui  s'achève  le  23  mai 

le   millésime  d'une  unité;  mais  l'indiclion  5  suivant. 
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InW  nomine  régis  aeterni  [Phylippus'''',  Dei  gratia  Francorum  rex].  |[-  Regali 
excellentiç  procui'andum  est  ac  satagendum  ut  jura  ecclesiastica ,  que  maie  ab  iniquis 
[implicita]  sunt  vel  usurpata,  sua  P  auctoritate  restituât  absoluta  et  libéra,  regia 
siquidem  potestas  ecclesiç  bona  débet  tuendo  servare  et  servando  tueri,  quoniam 
non  est  li*  expers  remuneratio  dévote  tuentis  a  fructibus  superni  largitoris.  Unde  5 
signifi camus  noticiç  tam  prçsentium  quam  futurorum,  |p  videlicet  fidelium  nostro- 
rum ,  quod ,  cum  die  epyjthaniorum  resideremus  Pissiacensis  castri  palatio ,  unacum 
proceribus  nostris,  advenit  abbas  ll'^coenobii  sancti  Germani,  Isenibardus  nomine, 
unacum  quibusdam  fratribus  prçdicti  loci,  conquerens  de  quodam  nostro  milite, 
Hugone  nomi-IP-ne,  agnomento  Stavello,  ejusque  conjuge,  qui  quandam  advoca-  lo 
tionem  proclamabant  in  quadam  possessione  sancti  Germani  quç  nuncupa-||^-tur 
Domnus  Martinus  et  in  villulis  ad  ipsam  possessionem  pertinentibus;  quam  etiam 
advocationem  dederant  cuidam  militi  nomi-|P-ne  Henrico,  et  bac  causa  eadem  possessio 
pêne  ad  nihilum  redacta  fuerat.  Qui  videlicet  Hugo  ante  nostram  cum  sua  conjuge 
evocatus  P"  presentiam  jusque  suum  quod  putabat  in  ipsa  advocatione  habere  ex  i5 
parte  scilicet  suç  uxoris  prosequens ,  juditio  nostro  ac  procerum  nostrorum  sibi 
P^  refragante ,  quod  injuste  usurpaverat ,  annuens  juditio  nostre  curiçdimisit  et  quod 
deinceps  nec  ipse  vel  uxor  sua  vel  quilibet  heredum  suorum  in  H^-  predicta  posses- 
sione domni  videlicet  Martini  vel  in  villulis  ad  ipsam  possessionem  jiertinentibus 
reclamarent  quicquam  promisit.  Quam  ejus  vel  ll^^  uxoris  seu  suorum  ex  bac  advoca-  20 
tione  dimissionem,  orante  predicto  abbate  unacum  monachis,  privilegio  nostrç 
auctoritatis  seu  nostrç  P*majestatis  sigillo  firmavimus  coram  nostris  infrascriptis 
proceribus.  Si  (juis  vero,  quod  minime  credimus,  hoc  violare  vel  contradicere 
P^presumpserit,  eliminatus  a  consortio  omnium  Xpisti  fidelium  cumDathan  et  Abiron 
ac  Juda  traditore  igni  perpétue  tradatur  insuperque  fisco  IP'^  nostro  trecentas  auri  25 
libras  persolvere  cogatur  et  quod  repetit  minime  assequatur. 

||"Signum  Phylippi,  régis  Francorum-}-'''.  Signum  Herberti  militis. 

IP^  Signum  Richerii ,  Senonensium  archipresulis  •\-.  Signum  Gualterii  Postelli. 

IP^ Signum Gausfredi,Parisiorumpresulis-J-.  Signum  Azonis  cubicularii. 

ir^^SignumUrsoniSjSilvanectensiumepiscopi.  Signum Hugonis  fdiiGiraldi''"',  3o 


militi 


s. 


l")  La  première  ligne  en  partie  déchirée,  en  partie  gâtée  par  l'humidité;  la  seconde  ligne  en  partie 
gâtée  par  l'hamidité.  —  (M  PhUippus  dans  les  copies.  Corrigez  Phylippus  par  le  même  mot  écrit  aux 
lignes  17  et  29.  —  i")  Cette  croix  et  les  deux  autres  paraissent  être  autographes.  —  <'"  filii  Giraidi 
au-dessus  de  Huc'onis. 
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ll-^Signum  Gualterii,  Meidensium  episcopi. /Mono-\  Signuni  Rogei'ii  fratris  ejus'"', 

(  5'™'"-  1      militis. 
ir^^Signum  Hugonis,  Crispeii  comilis.  '  '  Signum    Gausfredi    Rideili''^ 

miiitis. 
5  P^SignumRotbei'ti,MeHensiumcoinitis.  Signum  Gozmari  cubicularii. 

ll^^Signum  Odonis,  Campaniç  comitis. 
11^5  Signum  Guarini  RideUi'"',  militis. 

||26  Signmïi  Symonis  de  NeelfioW,  militis.  {Siçiilhm  (»'.) 

Il"''  Signum  A  mal  rici  de  Ponte  Isare'"',  militis. 
10  ||-^  Signum  Rotberti  de  Castello*'"',  militis. 

ll-^Actum  Pissiaco  Castro,  anno  Verbi  incarnati  millesimo  .LXXX.II.,  régnante 
Phylippo  rege  anno  XXIIÎ. 

IP" Gislebertus  clericus,  nutu  Gausfredi,  Parisiorum  ejjiscopi  necnon  etiam  can- 
cellarii ,  subscripsit. 

i5        IP^  Data  mense  januario  die  sexto,  indictione  quinta. 


CVII 

1082  (').  —  Paris. 

Philippe  1°'  confirme  la  donation  du  monastère  de  La  Celle  près  de  Crécy  jaite  par 
Eble  de  Roucy,  et  Hacjues,  comte  de  Dammartin,  à  l'abbaye  de  Marmoiitier. 

20  A.  Original  perdu. 

'"'  Ridelli  écrit  au-dessus  de  Guarini.  —  "•'  de  Neeliio  au-dessus  de  Syuionis.  —  '='  de  Ponte 
Isare  au-dessus  de  Amairici.  —  '*"  de  Castello  au-dessus  de  Rotberti.  —  '='  fratris  ejus  au-dessus 
de  Rogerii.  —  "^'  Ridelli  au-dessus  de  Gausfredi.  —  's'  Le  sceau  est  du  même  type  que  celui  qui  a  été 
décrit  plus  haut,  p.  257,  note  a;  il  est  détaché  du  parchemin,  mais  entier;  la  reproduction  en  a 
été  donnée  par  E.  de  Stadler  dans  la  Revue  archéologique,  .3°  année  (18/I7),  t.  Il,  pi.  61,  n°  a,  e< 
la  description  par  Douet  d'Arcq,  Collection  de  sceaux  des  Archives  de  l'Empire,  t.  I,  p.  271,  n°  3/|. 

'''  Ce  diplôme  est  daté  de  1082,  la  23°  an-  le  23  mai  loSg  ou  le  4  août  1060;  dans  la 

née  du  règne.  Mais  une  partie  de  l'année  1082  première  hypothèse ,  le  diplôme  serait  antérieur 

concorde  avecla  23°  année  du  règne,  que  l'on  au  23  mai  1082;  dans  la  seconde  hypothèse, 

prenne  pour  point  initial  des  années  du  règne  il  serait  postérieur  au  4  août. 
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B.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour  Gaignières,  Charlalarium  Majoris  Monasterii,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  544 1',  p-  5i,  d'après  A.  —  C.  Copie  duxvm"  s.,  dans  Dom  Mar- 
tene,  Histoire  de  Marmoatier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.   12878,  fol.  370,  d'après  A. 

a.  MabiUon,  Annales   ordinis  S.  Benedicti,   t.  V,  appendix,  p.  645,  n°  xxil.   —  h.  Du  Plessis, 

Histoire  de  l'église  de  Meaux ,  t.  II,  p.  i4,  n°  xn.  5 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  197. 

In  nomine  sancte  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia'"'  Francorum  rex.  Noverit  di- 
lectio  fidelium  nostrorum  tam  presentium  quaiai  futuronini  locum,  quem  Cellam 
appeliant,  in  terra  comitis  Tetbaldi,  prope  Criciacum,  et  monasterium  in  ipso  loco 
cum  omnibus  monasterîo  pertinentibus ,  que  omnia  Ebolus'""'  de  Rociaco  et  Hugo,  10 
cornes  de  Domnomartino ,  fratribus  sancti  Martini  Majoris  Monasterii  largiti  fuerant, 
id  ipsum,  annuente  prefato  comité  Tetbaldo,  et  nos  ijjsos  eidem  Monasterio  Major! 
et  fratribus   ibidem   Dec  militantibus,    rogatu    et   petitione    domni   Bartholomci, 
abbatis''^'  ipsius  Majoris  Monasterii,  et''''  ceterorum  fratnim  jure  perpetuo  concessisse 
possidendum  et  habendum.  Annuimus  etiam  et  volumus  cpiatenus  quicqnid  fidèles  lô 
anime  fratribus  jirefati  Majoris  Monasterii  largiti  vel  largituri*''  suntin  regno  nostro, 
fratres  ipsi  tam  présentes  quani  posteri  auctoritate  nostre  majestatis  pari  jure  ubi- 
cunique  iocorum  in  perpetuum  possideant  et  liabeant.  Et  ut  hoc  nostre'''  iargitionis 
donum  et  concessio  nostra  firma   et  inconcussa  permaneat,  memoriale  istud  inde 
fieri  et- nostri  nominis  caractère  et  sigillo,  presentibus  de  palatio  nostro  quorum  20 
nomina  subtitulata  sunt ,  signari  et  corroborari  precepimus. 

*S".'°'  Galeranni  camerarii.  -S*.  Gervasii.  -S".  Tetbaldi   constabularii. 
•S".  Adelardi  buticuiarii. 
(Monogramma.)  Hi  testes  interfuere  Gilo  de  Soliaco'''\  Hugo  de  Casteilo  Teoderici'''; 

fratres  monasterii  :  Archembaldus  etDroco'J*.  s.î 

•S*.  Hugonis,  fra tris  régis. 

[Locas  siçjilli.) 

Actum  Parisius,  anno  incarnati  Verbi  miliesimo  octogesimo  secundo*''',  régnante 
Philippe  W  rege  anno  .XXIII.''"'  Gislebertus,  régis  clericus,  ad  vicem  Goisfridi  cancel- 
larii,  Parisionim  episcopi,  reiegendo'"'  subscripsi.  So 

(»)  gracia  B,  gratia  Dei  C.  —  C')  Ebalus  C.  —  (')  abbas  C.  —  ('')  ac  C.  —  (")  largite  vel  lar- 
gitiu'e  BC.  Corrigez  largiti  vel  largituri.  —  (1  nostre  omis  par  B.  —  's'  D'après  B,  chaque  -S"  était 
précédé  d'une  sorte  de  paraphe.  —  C')  Soliaco  omis  par  B ,  qui  laisse  un  blanc.  —  (')  Theoderici  C. 
—  'j'  Drogo  C.  —  W  1082  B.  —  C)  Ph,  initiales  de  Philippe,  en  monoqrainnie  B.  —  !'°)  33  B.  — 
(u)  legendo  C. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —   I.  35 
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GVIII 

1082.  —  Étampes. 

Philippe  I"  confirme  aux  chanoines  de  Notre-Dame  d'Eiampcs  l'abandon  de  coûtâmes 
qui  leur  avait  été  fait  antérieurement  par  les  rois  Robert  et  Henri  I" . 

5  -4.   Original  pcrclti. 

/J.  Copie  de  la  lin  du  \\'  s.,  dans  le  Curlahnre  de  Notre-Dame  d'Etuinpes,  conservé  à  l'église 
d'Etampcs,  loi.  xxxvii,  sous  le  titre  :  «  Caita  faciens  inancioneni  ne  ministeriales  et  prepositl 
possint  alic|uid  accipeie  in  doralbus  canonicorum  iiec  in  terris  eoium  et  de  pluribus  priviiegiis 
sibi  datis  ». 

10  «.   Fleureau,  Les  untiqiiiiez  de  la  ville  et  du  duché  d'Estampes ,  p.  agd,  d'après  B.  —  h.  Alliot, 
Cartiilaire  de  Notre-Dame  d' Etampes ,  p.  68,  n°  lmx,  les  souscriptions  seulement,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronolo(jiqite ,  t.  Il,  p.  198. 

In  nomine  sancte  ïrinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum rex.  Justum  quiilein 
ac  regia  serenitate  constat  dignissimum  secuiaria  dominacionis  moderamine  guber- 

lô  nare,  ecclesiasticis  vero  longe  amplius  clementer  religionis  acpietatis  oculo  proyiderc, 
cpiatenus  in  sua  republica  nicliil  inordinatum  remaneat  recte  siquidem  a  suis'"'  pre- 
decessoribus  et  a  se  ipso  staliilita  custodiendo  concedere  et  concedendo  custodire. 
Unde  notum  fiei'i  voiumus  l'idelibus  sancte  matris  ecclesie  tani  presentibus  quam  fu- 
turis  cfaod  canonici  sancte  Marie  Stampensis  adiere  majestatem  nostram,  obsecrantes 

20  ut  consuetudines  eis  dereiictas  et  donatas  a  nostris  jjredecessoribus  Roberto"*,  rege 
videlicet,  aAO  nostro,  et  Henrico'-*,  pâtre  nostro,  rege,  eos  in  jDeqietuum  tenere  et 
possidere  concedendo  firmaremus  et  firmando  concederemus ,  et  cpiia  nos  monachi 
Flagiacensis  monasterii  solicitaverant  ut  in  jjrefata  ecclesia  eos  mittere  deberemus, 
deinceps  in  canonico  ordine,  sicut  ad  nostra  tempora  fecerant ,  in  eadem  ecclesia 

20  Deo  militarent.  Quorum  ecpiidem  postulationi  annuendo,  ut  ipsas  consuetudines  in 

'")  alius  1>.  Corrigez  a  suis. 

<''  Le  diplôme  du  roi  Robert  est  perdu.  Dame  d'Etampes,  conservé  à  l'église  d'Etam- 

'^'  Diplôme  du  roi  Henri  P',  donné  à  Coni-  pes,  loi.  xi  et  fol.  xxxii.  Publ.  par  Fleureau, 

piègne,  l'an   io46,  la    16°  année    du    règne.  Les  antiqidlez  de  la  ville  et  da  duché  d'Estampes 

Copies  du  xv"  s.  dans  le  cartulaire  de  Notre-  p.  293. 
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perpetuum  soluté  et  quiète  possideant  et  habeant  et  in  eternum  in  ipsa  ecciesia  ordine 
canonico  Deo  seniant,  concedendo  fn-mavimus,  astantibus  de  palacio  nostro  quorum 
nomina  subtituiata  sunt,  et  firmando  concessinius ,  id  Ipsum  audiente  et  concedente 
Bernodalio,  tune  temporis  eorum  abbate.  Hec  vero  sunt  consuetudines'",  cpias  ipsa 
ecciesia  tenuerat  a  prefato  Roberto  rege.  sicut  supradictum  est,  et  Henrico  rege,  5 
pâtre  nostro,  videiicet  ut  ipsi  canonici  ecclesie  ipsius  ministeria,  preposituram ,  capi- 
ceriam,  cantoriam,  quibuscuncpie  ex  eis  elegerintdonent'''  et  disponant,  et  quicquid 
ad  eamdem  ecclesiam  perlinet  habeant  et  possideant,  e\ce])ta*'''  festivitate  sancte 
Marie  medio  mense  augusto,  quam  abbas  iiiorum  habeat'-'  a  nona  in  nonam,  panes 
tamen  inde  canonici  et  manutergia  et  ceteras  minutas  obiationes;  ceram,  denarios,  lo 
aurum  et  argentum,  si  oblatum  fuerit,  abbas  recipiet  et  habebit;  de  pane  tamen  ejus 
serviens  vivet,  cpii  ex  parte  sua  altare  in  ipsa  festivitate  custodiet;  et  capicerius '"'  ab 
ipsis  canonicis  institutus  vinum  et  alios  advictum  sumptus  necessarios  accipiet '*'' ipsa 
die  de  commun!  offerenda.  Habeat  etiam  abbas  ipsarum  vendicionem  prebendarum. 
De  thesauro ,  sine  communi  consensu  canonicorum ,  alîbas  ipse  nichil  accipere  pre-  ^  -' 
sumat ,  per  violenciam  de  ipsa  ecciesia  nichil  accipiat.  hi  terris  canonicorum ,  cpae 
ecclesie  fuerint ,  ministeriales  nostri  nullam  justiciam  nec  exactionem  laciant ,  nec  in 
domibus  eorum  violenter  hospitalicia  fiant*''';  nec  ab  ipso  ablîate  fieri  fidejussores 
cogantur.  Hujus  et  autem''  nostre  concessionis,  memoriale  istud  fieri,  .XX.  libris 
eorum  peticione  et  precibus  caritatis  munificencia  ab  eis  receptis,  et  nostri  nominis  20 
caractère  et  sigillo  nostro  signari  et  corroborarï  precepimus  et  nos  ipsi  manu  nostra 
signando  firmavimus  et  firmando  signavimus.  Istius  nostre  concessionis  testes  et 
auctores  interfiiere  :  Robertus ,  cornes  de  Rochaforti;  Teudo  de  Stampis,  filius  Ursonis 


donant  B.  Corrige:  donent. —  ('')  exeptaB.  Corrigez  excepta. 


—  {-) 


capiceriuin  B.  Corrigez 


capicenus. 


(•1) 


accipient  B.  Corrigez  accipiet.  —  l'')  autê  B.  Flearciai  a  la  auctovitate. 


'"'  Le  passage  compris  entre  Hec  vero  sunt 
coHsaetiidines  et  Hnjiis  et  autem  nostre  parait 
être  une  interpolation.  On  remarquera,  en 
effet,  cpie  cette  répartition  des  revenus  entre 
i'abbé  et  les  chanoines  ne  répond  pas  à  l'an- 
nonce de  la  teneur  de  la  charte ,  le  roi  annon- 
çant seulement  qu'il  confirme  l'aljandon  de 
coutumes  fait  par  ses  prédécesseurs.  En  outre, 
ce  passage  est  intercalé  entre  l'annonce  des 
souscriptions  des  grands  et  celle  des  signes 
royavix  de  validation.  Tout  au  plus  pourrait-on 
croire  que  le  diplôme  original  contenait  l'in- 


terdiction aux  officiers  royaux  de  commettre 
aucune  exaction  à  l'égard  des  chanoines,  inter- 
diction qui  ligure  dans  le  diplôme  de  Henri  I". 

'"'  Le  diplôme  de  Henri  I"  assure  aux  cha- 
noines «  obiationes  altaris  sancte  Marie  per 
totum  annunî,  excepta  Assumpcione  sancte 
Marie  «. 

'■^>  Le  diplôme  de  Henri  I"'  porte  :  «  Et  ne 
prepositus  Stamparura  vel  allqua  persona  alia 
audeat  aliquid  invadere  vel  accipere  in  domi- 
bus canonicorum,  et  ne  hospitentur  canonici 
ullo  modo.  » 


35. 
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de  Parisius;  Petrus  prepositus  s-'^'-S*.  Gervasii  dapiferi  s.  -S*.  Adelardi  buticularii  s. 
•S*.  Tetbaldi  constabiilarii  s.  -S*.  Galeranni  camerarii.  Interfueruiit  etiam  et  hii  ad 
firmandum  memoriale  istud  et  signandum  :  Hugo  de  Castello;  Rotbertus  de  Rocba- 
forti  ;  Garinus  Ridellus  ;  Rainaidus ,  conies  Suessionis  ;  Guido ,  Alberti  filius  de  Vitriaco 
5  fortis;  Hugo  Meledunensis.  Interfuit  etiam  et  hoc  laudavit  et  concessit  tune  temporis 
ipsius  ecclesie  abbas.  Hugo  Bardulfus  ;  Albertus  de  Pitveris,  fdius  Tescelini;  Teudo 
de  Stampis;  Albertus,  Anseli  lîb'us;  Bernodalius;  Ste|Dbanus  eantor;  Girardus ,  cano- 
nicoruni  prepositus;  Giraldus  canonicus;  Tetbaudus  de  Acpia;  Robertus  de  Aivers; 
Petrus,  prepositus  de  Parisius,  et  Ascio*'''  canonicus;  Brilanus,  frater  ejus;  Simon 

10  canonicus;  Otbertus  canonicus;  Droco  canonicus;  Seguinus,  Tropidormit  fdius; 
Petrus ,  Airardi  fdius ,  et  Hugo ,  frater  ejus  ;  Airicus  cocus ,  et  Odardus ,  Framerici 
fiiius;  Martinus  canonicus;  Hilduinus  canonicus;  Fulco  canonicus;  Godfridus 
sacer.dos;  Albertus  de  Suovrio''',  Aurelianis  prepositus,  Roberti  Anseiii  lilius;  Fro- 
geinis  Catalaunensis ;  Robertus  et  Bernardus,  cappellani.  Signum  Philipi  +  régis, 

i5  signatuni  manu  sua'*''.  Actum  publiée  in  paiacio  Stampis  novis,  anno  incarnati  Verbi 
.M°.  octogesimo  .11°.,  anno  regni  Philipi,  Franconim  régis,  .XXIIP.  Goiffridus, 
Parisiorum  episcopus ,  régis  cancellarius ,  relegendo  subscrijJsi  X. 


GIX 

io83(». 

Philippe  I"  donne  au  monastère  de  La  Sauve-Majeure  l'écjlise  de  Saint-Léger  au  bois  de 
Laiijue,  la  «  villa  »  et  ses  dépendances. 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiv"  s.,  dans  un  vldimus  de  Huf;ues  Aubriot,  garde  de  la  prévôté  de  Paris,  en  date 
.    du3i  octobre  1876,  Arcbives  nationales,  P  1916',  n"  32o34'*\  d'après  A.  —  C.  Copie  du 

(")  La  Icllrc  s  représente  le  paraphe,  prohablement  l'abréviatioti  de  sulascripsi  déformée,  qui  dans 
le  manuscrit  B  suit  le  nom  du  prévôt  Pierre  et  les  noms  du  sénéchal,  du  houtcillcr  et  du  connétable. 
Cf.  les  paraphes  analoyiies  à  la  suite  de  chacune  des  souscriptions  des  diplômes  n"  C  et  CL  — 
C*)  Asciocâ  B.  —  (")  Desuourio  B.  —  l*")  Les  mots  signatuni  manu  sua  sont  probablement  une  addi- 
tion d'un  copiste  qui  a  voulu  indiquer  le  caractère  autographe  de  la  croix. 


'''   Ce  diplôme  est  daté  de  io83,la  16°  an-  du  sénéchal  Gervais  et  du  connétable  Tliibaud 

née  du  règne.  Même  en  comptant  les  années  exigent  que  des   deux  éléments  de   la   date, 

du  règne  de  la  sortie  de  tutelle  du  roi ,  à  la  fin  1  o83  et  1 6°  année ,  on  rejette  le  second  pour 

de  106G,   soit  même  en  1067,  l'on  arrive  au  ne  retenir  (jue  le  premier, 

chiffre  17  pour  io83.  En  tout  cas,  la  présence  '"'  Parchemin,   autrefois  scellé    sm-   double 


[,o83]  PHILIPPE  K  277 

xiii'  s.,  dans  le  Renislrc  C  lie  Philippe  Auguste,  Archives  nationales,  JJ  7,  fol.  cxx  v°.  — 
D.  Copie  du  xvii°  s. ,  par  Dom  Gillesson ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Picardie , 
vol.  317,  fol.  i4d,  d'après^.  —  E.  Copie  du  xviii°  s.,  par  Doni  Grenier,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  10,  fol.  254,  d'après  A.  —  F.  Copie  du  xviii'  s.  , 
coUationnce  le  18  mars  1747  par  Ducornet,  grefTier  en  chef  de  la  Chambre  des  Comptes,  5 
Archives  nationales,  R  i85,  n°  102,  d'après  A.  —  G.  Copie  du  xiii'  s.,  dans  le  Chartnlariam 
majns  de  La  Sauve-Majeure,  Bibliothèque  de  Bordeaux,  nis.  n°  769,  t.  II,  p.  463  (anc. 
fol.  ccxxix),  sous  la  rubrique  :  «De  dono  PhUippi  régis  de  sancto  Leodegario  ».  —  H.  Copie 
du  xiv°  s.,  dans  le  CharUilatiam  minus  de  La  Sauve-Majeure,  Bibliothèque  de  Bordeaux,  ms. 
n°  770,  p.  i43  (anc.  fol.  i.xxii),  sous  la  rubrique  :  «De  dono  régis  Francie  de  sancto  Léo-  10 
degario  ». 

/.  Copie  du  xvu°  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bilsliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  54, 
fol.  9  v°,  d'après  C.  —  /.  Copie  du  xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze, 
vol.  65,  fol.  121,  d'après  C.  —  A.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Dom  Bertheau,  Histoire  de  Corn- 
piiicjne,  BibUothèque  nationale,  ms.  lat.  13891,  fol.  169,  d'après  C.  —  L.  Copie  du  xvn°  s.,  i5 
Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  181,  d'après  C.  —  M.  Copie  de 
l'an  1721,  faite  pour  Boiihier,  Bibliothècpie  nationale,  ms.  lat.  1770g,  p.  2i3,  n°  194, 
d'après  C.  —  N.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Monasticum  Beitedictinum ,  t.  XXV,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  lat.  12682,  fol.  49  et  5i,  d'après  C.  —  0.  Copie  du  xvii's. ,  Bibliothèque 
nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  84 1,  fol.  189,  d'après  C.  —  P.  Copie  du  xiv°  s.,  dans  ao 
un  vidimus  donné  à  Avignon,  en  [i3]74,  Archives  départementales  de  la  Gironde,  fonds  de 
La  Sauve-Majeure.  —  Q.  Copies  du  xvii°  s.,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentor.  historiœ 
Aquitaiiicœ  t.  IX,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1277] ,  p.  36, d'après  l'un  des  cartulaires 
de  La  Sauve-Majeure,  et  p.  37,  d'après  un  autre  texte.  —  R.  Copie  du  xvii'  s. ,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  i83,  d'après  b.  2 5 

a.  A.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorency,  preuves,  p.  26,  fragment, 
d'après  C.  —  h.  Labbe,  Eloges  historiques  des  rois  de  France  [Meslange  curieux),  p.  58 1, 
d'après  C. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis  amen'"'.  Ego  Philippus''"',  gratia'"'  Dei'''' 
Francorum  rex.  Audita  fama  nobilium  virorum  qui  in  Sih  a  majori  nuper  inceperant  3o 

(")   L'invocation  est  remplacée  dans  GH  par  le  préambule  suivant  :  «  Credimus  et  scimiis  et  in  hoc 
dubitare  nequimus  quod  qui  pro  Deo  egerit,  premium  ali  ipso  liabeijit.  Omnium  etenim  que 

queue  :  «A  tous  ceuls  qui  ces  lettres  verront  roy    Philippe   régnant   au    temps   de  la   date 

Hugues  Aubriot ,  chevalier,  garde  de  la  prevosté  d'iceUes ,  desquelles  lettres  la  teneur  est  tele 

de  Paris,  salut.  Savoir  faisons  que  nous  l'an  de  Et  nous  en  ce  présent  transcript  avons 

grâce  mil  trois  cens  soixante  seize ,  le  venredi  mis  le  seel  de  la  dicte  prevosté  l'an  et  le  ven- 


15 


derrenier  jour  d'octobre,  veismes  unes  lettres  redi  dessus  dis.  Ferrebon.  Sur  le  repli  :  CoRaûo 
es  quelles  en  la  marge  d'iceUes  estoit  placpiié  est  facta.  Au  dos  :  CoHatio  facta  estcum  litteris 
le  grant  seel  de  prince  de  bonne  mémoire  le         originalibus  de  présent!  copia  sivetranscripto.  » 
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monasterium ,  cogitabam  quomodo  '"'  me  possem  commendare  orationibus  ''"'  eoruni , 
sciens  me  secularibus  illecebris  impeditum  non  posse  eA^adere  interitum  nisi  inter- 
ventione'''  justorum.  Cmn  hec''''  sepius  mecun»  mente  revolverem  et  quo  pacto  id 
fieret  mecum  tractarem  disponente  gratia  Dei'"',  advenerunt  monaclii  a  domno'*^'  Gi- 
5  rardo*^',  primo  ipsius''''  ioci  abbate,  missi;  cumque  de  eorum  conversatione '''  multa 
inquisissem'J'  et  oninia  que  de  Dec  famulantibus  debent''''imitari  audissem,  pulsavit 
animum  meum  mentio  '*'  cujusdam  ecclesie'"'  sancto  Leodegario  ,in  Saltu  cognomento 
Lesga'"',  dedicate'"',  cpiam'P'  eis  obtull''''  in  caritatis''''exbibitione''';  sed'*'  eis  diu  mui- 
tumque  renitentibus'"',  ne  Dei  munus  cpiasi'"'  ^^l'^tio'"*  videretur'"'  impertiri,  jam  enim 

lo  eoi'mn  me  precibus  sicut  cogitaA'i  commiseram,  vix  tandem  obtinui'''  quod  banc 
oblationem '"'  meam  reciperent.  Hanc  itaque  ecclesiam  cumaltari  et  décima  magna  et 
minuta  et''"'  viilam  que  mea  erat  propria  cum  tota  justitia'"',  et  omnia  cjue  ad  viHani 
pertinebant  dedi  predictis  monacbis  et  successoribus  suis  ibidem  Deo  servientibus , 
pro  sakite  anime  mee  et  omnium  antecessorum  meorum ,  nulium  jus ,  nuHam  doini- 

i5  nationem'''),  nuliam  corveiam'''  nec  mihi*''  nec  successoribus  meis  retinens.  Dedi 
etiamfe'  domui  et  omnibus pertinentiis''''  suis ,  quantascumque  habuerit''',  in  silva  mea 
de  Lesga  usuarium'-"'  ad  omnia  necessaria''')  sua  etiam''*  tam  Anridi'"'  quam  in  sicco, 

(que  H)  ejuslibet  lei  causa  geranlur  non  inmerito  (imnierito  H)  ad  (ici  H)  premium  esse  videtui' 
cujus  causa  geruntur.  Si  igltur  pro  Deo ,  qui  summuni  bonuni  est ,  qiiis  opéra  sua  agat ,  necesse 
enim  est  ut  ipsum  summum  bonum,  quod  adeptus  nichilo  indigebit,  pro  premio  possideat.  In 
quo  gravius  falluntur  qui,  pro  adipiscenda  popularis  aure   glorla,  bona  svia  agunt,   immo  pro 

vanitatis  culpa  pendunt.  Ego  Phiiippas »  —  C')  Phus  B,  Ph.  C.  —  ''''  gracia  H.  —  ('')  Dei 

gratia  CE.  —  W  quomodo  omis  par  H.  —  ">'  oracionibus  B.  —  W  intervencione  B,  per  inter- 
ventionem  E.  —  W  hoc  F.  —  (=)  Dei  gratia  G,  Dei  gracia  H.  —  O  dno  BCGH ,  domino  DF. 

—  (s)  Giraldo  CDEF,  Giraudo  GH.  —  C')  illius  F.  —  (')  conversacione  B.  —  û)  inquirerem  CE. 

—  W  deberem  D,  deberet  F.  —  W  mencio  BFG.  —  H  ecclesie  G.  —  W  Lesgua  C. — 
(°)  dicate  GH.  —  (p)  cpia  B.  —  (l)  obtulo  B.  —  (')  liaritatis  C.  —  (»)  e^dniJ^icione  jB  ,  exibitione  DG. 

—  (')  set  H.  —  (")  resistentibus  D.  —  (")  renitentibus  mei  manus  gî  E.  —  (^)  precio  BFGH.  — 
!j)  videtur  E ,  viderentur  GH.  —  W  A  partir  d'ici  le  texte  du  diplôme  est  ainsi  modifié,  jusqu'à  lu 
fin,  par  G  et  H  :  «vix  tandem  obtinui  mee  (mee  H)  eos  adquiescere  oblationi.  Hanc  (han  G) 
itaque  ecclesiam  (ecclesiam  H)  et  omnia  per  circuitnm  ei  adclita  cum  silva,  eoram  usui  omnino 
adhilîita,  scilicet  domibus,  sepiJjus,  aratris,  herceis,  vinearuni  bajul. ,  plaustris  (igni  exponclué 
en  G,  omis  par  H)  et  universis  utensilibus ,  quantum  in  douiinicatu  proprio  habent ,  aljsque  datioiie 
vel  venditione  alj  omni  ita  obstaculo  minime  (?)  feci  ut  nemo  quicquam  sit  ausus  ulterlus  reci- 
dere  aut  inibi  quasi  ad  se  pertinens  reposcere  (repocere  G).  Si  f|uis  autem  hanc  regaleiTi  abso- 
lutionem  vel  largitionem  violare  temptaverit,  .x.  (deceni  H]  liljras  auri  régi  solvat  ecclesiaque 
(ecclesiacpie  H]  ut  prius  libéra  monachls  Silve  Majoris  permaneat.  »  —  (°)  oblacionem  B,  eccle- 
siam E.  —  P")  quae  D,  per  F.  — W  justicia  BDF.  —  ('')  dominacionem  B.  —  W  corveam  I).  — 
C)  michi  BDEF.  —   (s)  eciam  B.  —   C')  pertinences  B.   —   !')  habuit  E.  —  (J)   usagium  DF. 

—  W  neccessaria  BC.  —  W  eciam  B.  —  H  in  viridi  E. 
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sine  venditione '"'  et  datione''"',  et  pascuarium  omnibus  animantibus ('*  suis,  quantas- 
cumque  habuerint''"'  vel  cujuscumque  generis  sint.  Hancigitur  nostram  elemosinam'"', 
per  manum  nostram ''^'  firmatam,  et  hujus  doni  nostri  concessionem  ut  nemo  audeat 
infestare  nec  aliquo  modo  conturbare '''  sed  ratum  et  firmum  nianeat  in  jJerpetuum'''', 
précepte  auctoritatis  nostre  jussimus  insigniri  et  sigilii  nostri  impressione  muniri. 
Hujus  donationis  W  testes  fuerunt  Techo 'J'  monachus,  qui  fuerat  castellanus  de 
Cocheio''"'  et  qui  hoc  donum  de  manibus  nieis  recepit  et  Rainaldus''',  castellanus'""' 
de  Cocheio  '"'  predicti  Techoni'"'  fdius,  et  Girardus  Strabo 'p'  de  Cherisiaco '*'',  Gar- 
nerius  vicecomes  Senonicus ,  Gilo  Soliacensis'"'',  Gen^asius  dapifer,  Theobaldus  con- 
stabularius,  Frogerius  Cabilocensis ,  anno  ab  incarnate  DeiVerbo  .M.  •'' octogesimo ''' 
tertio  '"',  Phiiippo  régnante  in  Francia ,  anno  sexto  decimo  imperii  ejus.  Si  quis  autem 
ausus  fuerit  qnod  firmatum  est  regaliter,  inquietare,  secundum  legem  salicam  siclos 
auri  .G.*''  solvat  et  reus  majestatis  sit  anathenia,  maranatlia'^'. 

Ego'''  Goslredus'"'  cancellarius  relegendo  ista'"'  subscripsi'"''. 


ex  i5 

1084,  avant  le  4  août.  —  Ribemont. 

Philippe  I"  confirme  les  donations  faites  par  Anseaii  de  Pdhemont  an  monastère  de 
Saint-Nicolas  quil  avait  fondé  près  de  Ribemont,  et  les  privilèges  qu'il  Ini  avait  accordés, 
spécialement  la  libre  élection  de  l'abbé. 

4.   Original.  Parchemin  lacéré.   Hauteur,  530  mm. ;  largeur,  5o5  mm.  Bibliothèque  nationale,  20 
Collection  de  Picardie,  vol.  287,  pièce  n°  2. 

B.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Cartidaire  de  Saint-Nicolas-des-Prés ,  Archives  nationales,  LL  ioi5, 
fol.  21,  sous  la  rubrique  :  «De  Phillippo  rege  Francorum».  —  C.  Copie  de  l'an  1703,  par 

(°)  vendicione  B.' —  C")  dacione  B.  —  (")  animatibus  F.  —  ('')  habuerat  E.  —  ''')  eleeniosinam DEF. 

—  0  per  manum  nostram  omis  par  E.  —  fe)  perturbare  CE.  —  C')  imperpetuum  B.  —  (')  dona- 
cionis  B.  —  (J)  Theco  F,  Cocho  D.  —  ÎM  Acheio  F.  —  !')  Renaldus  CD,  Raynaldus  E.  —  (")  cas- 
tellanus omis  p«r  D.  —  W  Acheio  F.  —  W  Theconi  B,  Techonis  F.  —  (p)  Trabo  BCDF.  — 
(1)  Chamsiaco  D.  —  ('')  Solineensis/''.  —  W  miîlesimo  BEF. —  W  octagesimo  D.  —  W  tercio  B. 

—  W  centuni  F,  omis  par  D.  —  ('')  Ici,  après  niaranatha ,  B  intercale  :  «  Et  en  la  page  au  dessoubz 
du  seelestoit  ainsy  escript  :  Ego  etc.  ».  —  (y)  «  Au  bas  de  la  chartre  Elio  Uaufredas  cancellarius  rele- 
rjendo  ista  snbscripsi.  Le  seel  est  de  patte  en  placart  ou  est  empreint  un  roy  sis  en  chaise  et  est 
rompu  en  deux  parties  assemblées  et  cousues  en  papier.»  D.  —  W  Gofredus  B,  Wosfredus  C, 
Uaufredus  7),  Woffredus  E.  —  (")   ila  F.  —  ('')  Après  subscripsl,  F  ajoute  «Et  scellées». 
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J'rère  Thomas  Boucher,  dans  Monasdcon  Beiiedictimim,  t.  XXXJ,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  la!.  i;!o88,  loi.  288  v%  aaprès  A  ,  accompagnée  d'une  lettre  dudit  religieux,  datée  du 
1 5  juin  1703,  et  donnant  des  renseignements  sur  l'original,  fol.  2g3.  —  D.  Copie  par- 
tielle, du  xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12688,  fol.  180  v°,  d'après  A. 

5  E.  Copie  du  xyiii"  s.  ,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale  ,  Collection  de  Picardie ,  vol.  233, 
fol.  2/18,  d'après  B.  —  F.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale. 
Collection  de  Picardie,  vol.  255,  fol.  85,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom 
Grenier,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Moreau ,  vol.  3/i ,  fol.  91,  d'après  B.  —  H.  Copie 
du  xviii'  s.,  dans  Dom  Bugnàtre,    Histoire  de  Laon,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de 

10  Picardie ,  vol.  267,  fol.  18.  — /.   Copie  du  xvii'  s.,  dans  Dom  Y jard , Insulense sancti  Qaintini 

cœnohiam.  Bibliothèque  de  Saint-Quentin,  ms.  gô  (anc.  82),  2°  partie,  p.  1,  d'après  B. 
—  /.  Copie  du  xix"  s.,  Bibliothèque  de  Soissons,  Collection  Périn,  ms.  n'SSig  (n°  355g. 
du  Catalogue  général),  p.  4^07,  d'après  /.  —  Â".  Copie  du  xvii'  s.,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  12780,  fol.   /i43  v".   —  L.  Copie  du  xvn°  s..   Bibliothèque  nationale,  Collection 

i5  De  Camps,  vol.  g,  fol.  2gg,  d'après  h. 

a.  Sainte-Marthe,  Galliu  christiana ,  1.  IV,  p.  785.  —  b.   Miroeus,  Donatiunam  helgicurum  libri  II, 

p.  57;  reproduit  dans  Mirœi  Opéra  diplomatica ,  éd.  Foppens,  t.  I,  p.  357.  —  c.  D'Outre 

man.  Histoire  de  la  ville  et  comté  de  Valentiemws ,  preuves,   p.   2.  —  d.   Gullia  christiuna, 

t.  X,  instrumenta,  col.   igo,  n"  m.  —  e.  Henri   Stein ,   Cartulaire  de  l'ancienne  abbaye  de 

20  Saint-Nicolas-des-Prés  sons  Ribemont ,  p.  /i3,  n"  xv,  d'après  li. 

IndiQ.  :   Bréquigny,   Table   chronologique,  t.  Il,  p.  207.   —  VVauters,    Table   chronologique,   t.   1, 
p.  558. 

In  nomine  sancte  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Antiqua  con- 
suetudine  ac  diiigentia  predecessorum  nostronain  ad  tempora  nostra  cautum  p.xtitit 

2  5  et  provisum  que  a  fidelibus  legali-ir--ter  occlesiis  ac  monasteriis  conceduntur  possi- 
denda,  litteris  ad  succedentium  temporum  no[titiam] '"'  commendare,  ad  obstruen- 
dani  vero  et  refutandam  quorunidaiii  maiignantium  videlicetacbo-IP-nis  invidentiuiii 
improbitatem ,  sigiHo  nostre  majestatis  insignire.  Unde  notum  fieri  volumus  fidelibus 
nostris  tam  presentibu.s  qiiam  iùturis  quod  Ansellus  de  Ribotmonte  adiit  sere-||"-ni- 

3o  tatem  nostram,  obsecrans  ut  quandam  abbatiam ,  quam  ipse  constituei-at  proxime  Ri- 
botmontem  in  bonore  sancte  Dei  genitricis  et  beatissimi  confessons  Nicbolai,  et  no.s 
in  pei'petuum  pstabilem  ac  firmaiu  fore  concederemus  et  nostre  majestatis  vigoi^e 
corroborarenius ,  et  quecunicjue  eidem  loco  iargiebatur  de  bonis  suis ,  sine  advocatione 
et  absque  omni  consuetudine ,  quam  in[de]  i'^requirat  deinceps  tam  ipse  quam  sui 

35  successores  nec  alius  quilibet,  nisi  fratrum  oration[e5  in]  ipso  loco  Deo  militantiuro , 
in  perpetuum  soiute  et  quiète  possidenda  et  babenda.  Cujus  petiti-IP-oni  bénigne  ac 

1")  Les  mots  et  sjUabes  entre  crochets  ont  été  restitués  d'après  BCD. 
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pie  annueiido ,  prefatam  abbatiam  in  posterum  amodo  stabiiem  et  ratam  fore  stalui- 
mus,  firmando  quoque  concessimus  et  concedendo  firmavimus,  id  i23sum  postulante 
domno  ||^  Helinando ,  Laudunensi  episcopo ,  ut  locus  ipse  deinceps  solutus  sit  et  cpiietus 
et  fratres,  monachali  religione  ibidem  Deo  servientes,  ab  '"*  omni  inquietudine  et  suLjectione 
cujuslibet  persone,  sal-P-va  reverentia  et  ex  xpistianitate  débita  et  canonica  subjectione  sancte  5 
Laudunensis  eccl[esie  et]  ipsius  sedis  episcopi.  Quecumque  vero  a  prefato  A[nsel]lo  eidem 
loco  donata  sunt,  villam  videli-H^^-cet  que  dicitur  Luciacus,  villam  que  dicitur  Montiniacus , 
villam  que  dicitvu'  Moncellis ,  [et  quod  ei]dein  loco  contulit  apud  Albre[ceias  et  apud]  INIacerias, 
et  apud  Audoncurtem ,  et  du-||''-os  moleiidinos  apud  Ribotmontem ,  et  silvam  et  teriam  que 
est  inter  duas  aquas ,  et  servos  et  ancillas  et  cetera  omnia  ipsius  abbatie ,  monachi  soluta  et  quieta  i  o 
teneant  et  possideant,  sine  ad-|P^-vocatione  et  absque  omni  consuetudine ,  quam  deinceps  inde 
requirat  tam  ipse  quam  SUCCessores  sui  nec  aiius  quilibet ,  nisi  orationes  fratrum  ibidem  Deo 
servientium.  Ad  hec  siquidem,  ||^^  quecumque  prefato  loco  a  fidelibus  donata  sunt  vel  fuerint, 
fratribus  ipsis  annuimus  possidenda.  1  Ejorum  autem  abbate  ingresso  viam  universe  carnis ,  vel  si 
alio  aliquo  modo  eidem  P'' monasterio  abbas  defiierit,  de  ipso  loco  abbatem  eligant  communi  i5 
consiiio  et  assensu  vel  [de]  alio  cpiocumcpe  monasterio  voluerint;  electus  vero  communi  consilio 
capituli  atque  Anselii,  IPseu  ipsius  heredis,  ad  benedicendum  ducatur  atque  tune  demmn 
caram  animarum  per  pastoralem  virgam  accipiat  et  monachis  deinceps  abbas  ordinetur.  Ut 
vero  bec  superius  inserta  omnia  P'' in  perpetuum  firma  et  inconvulsa  permaneant,  memoriale 
istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  [caracte]re  et  sigillo  signari  et  corroborari  precepimus.  Si  s.o 
quis  autem  adversus  hoc  nostre  majestatis  1^^  firmamentum,  aliquid  temptare  pre- 
sumpserit,  [auri  iibi'as  fisco  regio  .G.  persolvat,  et  ipse  dampnabitur]  regiç  majestatis 
reus,  calmïipnia  vero  iilius  [irrit]a  fiat.  Actum  ajDud  Ribotmontem,  anno  P^  [incar- 
nati  Verbi  millesimo  octogesimo  .IIII.'''\  indictione  septima,  anno  regni<°'  Pliilippi 
Francorum  régis]  .XXIIII. ,  presentibus  bis  cpiorum  nomina  sulititulata  sunt.  X  Gisle-  20 
bertus  ad  vicem  Goisfridi  H^^  [cancellarii,  Parisiorum  episcopi,  l'elegendo  sub- 
scripsi '■''.] 

[Monocjramma.)  [Sicjmun.  cracis^'K) 

{')  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  la  charte  de  fondation  d'Anseaa  de  Ribe- 
moiit,  datée  de  Laon,  1083,  indiction  5,  la  23°  année  du  rècjne  de  Philippe,  conservée  en  orininal, 
lacère,  à  la  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  281 ,  pièce  n°  1,  imprimée  plusieurs  fois , 
spécialement  dans  Gallia  christiana,  t.  X,  instr. ,  col.  189,  et  dans  H.  Stein,  ouvrage  cité,  p.  50, 
n°  xi.x,  d'après  B.  —  (4  quarto  BD.  —  W  «Dans  la  datte,  le  mot  regni  est  au-dessus  de  celuy 
anno.  »  C.  —  (""l  La  souscription  du  chancelier  est  d'une  autre  main  que  le  texte  qui  précède.  — 
i")  La  croix  a  disparu  par  suite  de  la  déchirure  da  parchemin,  omise  par  B ,  dessinée  par  CD.  «Après 
cette  signature  (du  chancelier)  il  y  a  un  espace  de  4  lignes  de  vide,  dans  lequel  il  y  a  à  gauche 
le  monogramme  du  roy  rempli  de  l'y  grec ,  et ,  dans  le  milieu ,  une  croix  entourée  de  gros  points 

CHARTES   ET    Dn'LÔMES.    —  i.  36 
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II-^Signum''*  Elinandi,  Laudunensis  episcopi. 

ll-'-S*.  Rainaldi,  Remensis  archiepiscopi.  -S".  Rolgeri,  Calala[une]nsis  episcopi. 
S'.  Rabodonis,  Noviomensis  episcojji.  S".  Gerardi,  Gamer[aceiisis  episcopi].  -S*.  Ge- 
rardi,  Taniennensis  episcopi.  -S*.  Roriconis,  Ambianensis  episcopi.  'S'.  Ingeb^amni, 
5  Suessionensis  episcopi. -S*.  Widonis,  Belvacensis  episcopi''''.  ||--  'S'.  Hugonis,  Pontici 
comitis  '"'.  -S",  comitis  Eubali  de  Rocei.  -S",  comids  Rai[nal(b]  Suessio[nensi]s.  -S*,  comitis 
Balduini  Valentian.  'S'.  Eustatii,  Catalaiiiiensis  \icedomni.  'S'.  Laze][ini  Belvacensis]. 
[-S-.  Bal]duini  de  Guzeihf'''.  -S*.  Radulfi ,  fdii  Blith  W.  ■».  Widonis  de  Lescires  «^ '.  -S*. Widonis 
de  Vitrei.  -S*.  [Bernardi  de  Ribotnionte]'"'.  -S*.  Pétri  castellani.  ■S'.  Rotberti  Anguisel''''. 
10  IP^ 'S'.  Walberti  Laudunensis.  -S*.  Winemari  Laudu[nensis]. 

[Locus  siçiilli '''\) 

CXI 

io84. 

Philippe  /"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  tcKjuelle  Foucoie  de  Chandry  et  sa 
i3  femme,  Ita,  donnent  à  la  Sainte-Trinité-da-Mont ,  de  Rouen,  le  (jaart  de  l'é(jlise  de  Ber- 
ville  et  une  terre  sise  devant  la  porte  septentrionale  de  ladite  écjlise. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  lin  du  xi°  s.,  dans  le  Carlalaire  de  la  Sainte-Trinité-da-Mont ,  Archives  départe- 

mentales de  la  Seine-Inférieure,  cartulaire  n°  35 ,  p.  38. 

2  0  a.   Deville,  Curtalaire  de  l'abbaye  de  la  Sainte-Trinité  du  Mont  de  Rouen  (Collect.  des  Cartulaires  de 
France,  t.  III),  p.  466,  n°  xc,  d'après  B. 

Anno  dominicç  incarnationis  .M.LXXXIIII. ,  ego  Fulcoio  de  Caldri ,  ob  ipsius  niei 
corporis  inremediabilem  infirmitatem ,  montem  sancte  Trinitatis  Rotomagensis  adii , 

à  peu  près  couiiiie  je  les  ay  iiguré.  »  C.  Croix  cantonnée  de  quatre  astres  formés  chacun  de  triangles 
autour  d'un  point  central.  —  W  A  partir  de  ce  mut,  l'écriture  change;  elle  diffère  de  celle  du  texte, 
mais  elle  paraît  être  de  la  même  main  qui  a  tracé  la  souscription  du  chancelier,  —  C')  Le  mot  episcopi 
écrit  au-dessus  de  Belvacensis.  —  (■■)  Le  mot  comitis  et,  dans  la  suite,  les  mots  de  Rocei,  Suessio- 
nensis, Valentian.,  vicedomnî,  fdii  Blith,  de  Lescires,  de  Vitrei,  écrits  au-dessus  des  mots  dont  ils 
sont  les  qualificatifs.  —  ('')  Guzcih  BC.  —  ■''  Blith  avec  h  barrée.  —  (0  Lescieres  BCD.  —  fe)  Ribo- 
dimonte  CD.  —  C')  Anguizel  BC,  Anguirel  D;  l'original  de  la  charte  d'Anseau  de  Ribemont,  citée 
plus  haut,  et  au  bus  de  laquelle  f g ure  le  nom  de  ce  témoin,  porte  Angiisel.  —  W  «Il  n'y  a  plus  de 
seau  à  cette  chartre;  mais  il  paroit  qu'il  y  en  a  eu  un  fort  grand  appliqué  sur  le  velin,  qui  l'a 
même  fait  pourrir  en  l'endroit  où  il  étoit;  ce  qui  est  de  particulier,  c'est  qu'il  étoit  au  côté  gauche 
au-dessous  de  toutes  les  signatures.  »  C. 
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ubi  sacratissimç  ac  venerabilis  virginis  et  martiris  Caterine  miro  miraculo  cotidie 
ab  omnibus  longe  iateqxie  venerantur  ossa,  ipsiuscjue  interventu  ibidem  sospitatis 
munus  accepi.  Quamobrem  notum  sit  omnibus  catholicç  ecclesiç  fdiis  quod  ego 
et  uxor  mea,  Ita,  eidem  sancte  Trinitatis  loco  damus  quartam  partem  ecclesiç  in 
villa  c[uç  vocatur  Behervilla,  cçteraque  ad  eandem  çcclesiç  partem  pertinentia.  5 
Ante  portam  ipsius  ecclesiç  septentrionalem  concedimus  duos  hospites  terramcpie 
quam  ibi  in  nostro  dominio  tenebamus,  annuentibus  et  donantibus  filiis  nostris, 
Hberam  ab  onmi  servitio  terreno  et  quietam.  Hujus  donationis  cartam  laudavit  et 
confirmavit  dominus  noster  Philip^Jus,  rex  Francie. 

+  S.  Philippi  régis.  +  S.  Fulcoi.  +  S.  Itç,  uxoris  ejus.  Testes  :  Ivo   de  Caldri,  lo 
Haimart  de  Vaieiscurt,  Rodulfus  Walerna,  Drogo  de  Parnas.  Ex  nostris  :  Ricardus 
senescal.,  Goiffredus  de  Pauliaco,  Rodullus  Quarter,  Osmundus  marescal.,  Willel- 
mus  de  Barentin ,  Gisloldus ,  Rotbertus  de  Lanberti  villa. 


CXII 

io85(''.  —  Orléans.  i5 

Philippe  i'■^  à  la  prière  de  son  parent  Renaud,  abbé  du  monastère  de  Flavicjny,  et  à 
celle  d'Aganon,  éoêqne  d'Autan,  confirme  ledit  monastère  dans  la  possession  de  tous  ses 
biens. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  le  Cartuhiire  de  Flcioigny,  Bibliothèque  de  Chàtillon-sur-Seine ,  manu-  20 

scrit  n°  6,  fol.  ^3  (anc.  p.  622),  d'après  l'ancien  cartulaire  de  Flavigny. C.  Copie  du 

xvii"  siècle ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  do ,  fol.  35 , 
d'après  le  même  cartulaire  que  B.  —  D.  Copie  du  même  Du  Chesne ,  Bibliothèque  natio- 
nale, Collection  Du  Chesne,  vol.  80,  fol.  Sg,  d'après  le  même  cartulaire  que  B  et  C. 

a.  A.  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  des  ducs  de  Bonrgongne ,  preuves,  p.  27,  d'après  l'ancien  2 5 
cartulaire  de  Flavigny. 


'"'  Ce  diplôme  est  daté  de  io85 ,  la  23°  an- 
née du  règne.  A  compter  du  2  3  mai  loôg, 
l'année  io85  se  partage  entre  les  26°  et  27" 
années  du  règne,  et,  à  compter  du  A  août 
1060,  entre  les  26'  et  26°  années  du  règne. 
On  ne  peut  pas  supposer  une  erreur  du  notaire , 
ni  du  copiste ,  quand  on  remarque  que  d'autres 
diplômes  sont  datés  de  io85  et  de  la  24."  an- 


née du  règne.  On  a  donc  employé  à  la  chan- 
cellerie royale  un  compte  des  années  du  règne 
qui  suppose  un  point  de  départ  pris  en  1062, 
la  première  année  étant  répartie  entre  1062 
et  io63.  C'est  un  mode  de  computalion  que 
nous  retrouvons  dans  les  dates  de  diplômes  de 
1080,  1090,  logS,  iio5.  (Voir  plus  haut, 
p.  25/i,  n.  I.) 

36. 
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JxDiQ.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,  t.  II,  p.  312.   —  E.  Petit,  Histoire  des  ducs  de  Bour- 
gogne, t.  1,  p.  /io4,  pièces  justificatives ,  n°  yi. 

In  Dei  omnipotentis  nomine.  Ego  Philippus'"',  gratia  Dei  Francorum  rex.  Notum 
esse  volo  omnibus  sancte  Dei  ecclesie''*' fidelibus  quia  adiit  nostre  serenitatis  pre- 

5  sentiam  A'enerabiiis  vite  vir  et  honorabilis  persone  Raignalclus,  Flaviniacensis  ce- 
nobii  abbas ,  quod  est  constructum  in  honore  principis  aj)Ostolorum  Pétri  et  incliti 
martiris'"'  Christi  Prejecti,  postulans  fieri  sibi  et  posteris  suis  nostre  auctoritatis  ("'' 
preceptum  de  rébus  adpredictum  locum  pertinentibus.  Cujuspetitionemnosjustam 
censentes ,  tum  ejus  amore  qui  nobis  carnis  junctus  ''''  est  affinitate ,  tuni  etiam  donini 

lo  Aganonis,  Eduensis  episcopi,  rogatu,  in  cujus  dioecesi''^'  locus  idem  situs  est,  béni- 
gne postulata  annuimus ,  quatinus  predicti  loci  fratres ,  in  eo  '»'  quiète  2Der  nos  degentes , 
liberius  valeant  Domini  clementiam  exorare  pro  nostri  regni  stabilitate  et  nostra 
nostrorumque  hereduni  pace  et  sainte.  Statuimus  itaque  per  hujus  nostre  auctoritatis 
decretum ,  statutumque  et  firmum  in  perpetuum  '"''  esse  volumus  ''*  ut  omnes  res  ad 

i5  ipsum  locum  pertinentes  circumquaque  quiète  absque  uHa  calumpnia '^' possideant 
et  maxime  bas  ecclesias  C*',  de  quibus  predictus  abbas  hoc  preceptum  fieri  specialius 
rogavit,  videlicet  ecclesiam '''  sancti  Georgii  martirisW  Christi,  juxta  castrum  quod 
dicitur  Colchos  sitam,  et  ecciesiam'"'  sancte  Marie,  Dei  genitricis,  in  confmio  castri 
cjxiod  Sinemuro  dicitur,  et  ecclesiam  '"'  sancte  Sophie  in  villa  que  dicitur  Belluslocus 

20  constitutam ,  et  ecclesiam  'p'  sancti  Martini  in  villa  que  dicitur  Cicunias ,  et  ecclesiam  '''' 
sancti  Marcelli '"',  que  est  posita  in  confinio  Glennonis  ville,  et  ecclesiam'"*  sancti 
Johannis  euvangeliste  W,  que  est  infra  moenia  Eduorum  sita ,  et  ecclesiam  '"'  sancto 
Trinitatis  cumcapella  Tilii  castri,  que  est  fundata  in  villa  que  Prisciacus '*'  dicitur. 
Has  igitur  ecclesias'"'  et  cuncta '''' tam  ad  ipsas  quam  ad  locum  predictumpertinentia''' 

2  5  et  cpiicquid  deinceps  adquirere  poterint,  volumus  ut  regia  auctoritate  in  aeternum 
quiète  possideant.  Quod  si  quis  aliquid '"'  ex  bis  subripere  eis  presumpserit ,  si,  visa 
hujus  decreti  nostri  auctoritate,  non  resipuerit ,  reum  senoverit  régie  majestatis  et  insu- 
per eterne  subjaceat  maledictioni.  Ut  autem  hoc  nostre  munificentie  decretum  perpe- 
tuum predicto  loco  prebeat  tutamentum  et  ut  omni  tempore  maneat  firmum  et 

3o  inconvulsum ,  proprie   manus  subscriptione  et  sigilli  nostri  impressione  corrobora- 

(=)  Philipus  B.  —  W  eclesie   B.  —  (O  inclyti  martyris  CD.  —  (■')  autoritatis  B.  —  (')  jonctus  B. 

—  (0  diocesi  CD.  —  fe)  fratris  meo  B.  —  ('')  imperpetimm  B.  —  (')  voluinins  B.  —  (J)  calunin 
CD.  —  W  eclesias  B.  —  W  eclesiam  B.  —  ('")  martyris  CD.  —  (")  eclesiam  B.  —  W  eclesiam  B. 

—  (ri  eclesiam  B.  —  (î)  eclesiam  B.  —  (■■)  Martini  corrigé  en  Marcelli  B.  —  (')  eclesiam  B.  — 
1'^)  evangeUste  B.  —  (")  eclesiam  B.  —   M  Piisciacus  corrujé  en  Presseracus  B.  —  (^)  eclesias  B. 

—  '>)  cunctas  B.  —  (^)  pertinencia  B.   —  (">  aliquod  corrigé  en  aliquid  B. 
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vimus  et  manibus  nostrorum  optimatnm  '"'  corroborandum  ''"'  tradidimus.  Ailuit  ibi 
Agano  episcopus ,  qui  fieri  postulavit  et  factum  laudavit.  Phiiipus  ^'K  Actum  Aure- 
lianis,  anno  incarnati  verbi  .M.LXXX.V. ,  domni ''"' vero  Philippi'"'  régis  .XXIII. 


CXIII 

io85.  —  Beauvais.  ,'ï 

Philippe  1"  confirme  les  donations  faites  à  l'écjlise  Saint-Lucien  de  Buiy,au  diocèse  de 
Beauvais,  par  un  prêtre  nommé  Auhert,  et  par  d'autres  fidèles,  ladite  église  devant  être 
desservie  par  des  moines  sous  l'ohédieiice  de  l'abbé  de  Saint-Jean  d'Ancjéfy;  il  confirme  en 
outre  la  donation  d'une  terre  voisine  de  l'église,  faite  par  Gui,  évêcjue  de  Beauvais ,  pour  y 
construire  les  bâtiments  nécessaires  aux  moines.  'o 

A.  Original  perdu'"'. 

B.  Copie  du  xviii"  s,,  BiWiothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  196,  fol.  3/I6,  d'après 

l'ancien  cartulaire  de  Saint-Jean-d'Angély,  fol.  8 ,  sous  le  titre  :  «  Carta  Philippi  régis  de  eccle- 
sia  sancti  Luciani  Buriacensis».  —  C.  Copie  du  x vin"  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection 
de  Picardie,  vol  333 ,  fol.  255  ,  d'après  le  même  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xviii"  s. ,  Biblio-  1 5 
thèque  nationale ,  Collection  Moreau,  vol.  34,  fol.  1/17,  d'après  le  même  cartulaire.  — 
E.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  71,  fol.  18,  d'après  le 
même  cartulaire.  —  F.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5/|5i,  fol.  25  v°, 
d'après  le  inême  cartulaire. 

G.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  3/i,  fol.  162,  d'après  V*".  20 
—  H.  Copie  du  xix°  s.,  par  Brillouin,  Bibliothèque  de  La  Rochelle,  ms.  n°  53o  (B  ôg), 
d'après  F.  —  /.   Copie  partielle ,  du  xvii°  s..  Bibliothèque   nationale,    Collection  Baluze, 
vol.  38,  fol.  100,  les  souscriptions  seidement,  d'après  l'ancien  cartulaire. 

(I.  A.  Du  Chesne,   Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorency,  preuves,  p.  26,  fragment 

d'après  l'ancien  cartulaire.  —  h.  Cartulaire  de  Saint-Jean-d' Angély  [Archives  historiques  de  la  ^5 
Saintonge  et  de  l'Aunis,  t.  XXX),  t.  I,  p.  09,  n°  xvi,  d'après  /''. 

(")  obtimatum  B.  —  '•')  corroborandam  D.  —  (')  Phiiipus  omis  par  CD;  tient  probablement  en  B 
la  place  da  monogramme.  —  ('')  domni  omis  par  CD  et  remplacé  par  anno.  —  H  Philipi  B. 

'''  Le  diplôme  original  a  dû  être   transféré  privilégia  et  omnia  nuinimenta  et  instrumenta 

au   xin°  s.   dans   les   archives   de   l'abbaye  de  dicti  prioratus,   quaecumque  habemus  vel  ha- 

Cluny.  En   1217,  l'abbé   de  Saint-Jean-d'An-  bere  poterimus,  dicto  abbati  et  capitule  Clu- 

gély    céda   à  Cluny   le   prieuré    de  Bury;    la  niacensi    bona    fide    trademus.  n    (Bibliotheca 

charte  de   cession  porte  :  «  Chartas  quoque  et  Cluniacensis ,  col.  1499.) 
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In  nomiiie  sancle  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francoruni  rex. 
Quia  jîredecessorum  nostrorum  consuetudine  sancitum  est  que  rescindi  noHent'"' 
statuta  litteris  commendare ,  notuni  fieri  volumus  fidelibus  nostris  tam  presentibus 
cjuam  futuris  cp.iemdam  C''  presbiterum  ''',  Albertum  nomine ,  qui  in  ecclesia  ''''  beati 
5  martiris''"'  Luciani,  in  episcopatu  Belvacensi,  villa  videlicet  que  dicitur  Buriacus ''^, 
sacerdotali  officio  functus  fuerat ,  in  cpa  usque  ad  nostra  tempora  ab  uno  tantum 
presbitero  '°'  Domino  ''''  exbibebatur  officiuni ,  eidem  ecclesie  '"'  de  bonis  suis  et  de 
suo  patrimonio,  unde  plures  \iverent  et  in  ipsa  Domino'-''  servirent,  contulisse  ut 
ibihaberetur  amplior  devotio  fidelium,  ubi  propensius  ampliatum  Domino''''  redde- 

10  retur  ofBcium'".  Petitione  igitur  et  concessu  domni ''•  Guidonis , episcopi Belvacensis , 
et  suorum  clericorum  ,  et  ijDsius  ecclesie  '""'  Belvacensis  abbalum ,  subditorum  et  ca- 
satorum ,  prefate  ecclesie  '"'  beati  videlicet  martiris  '"'  Luciani  in  villa  cpie  dicitur 
Buriacus,  quicquid'P'  ei  largitus  est  prefatus  presbiter'"'',  Albertus,  et  alii  fidèles,  pro 
redemptione  animarum  suarum ,  dederunt  vel  daturi  sunt ,  et  in  ipsa  sub  monacbali 

i5  babitu  et  religione  Domino '"'' militantibus ,  sub  obedientia  et  abbate  beati  Joannis 
Angeliacensis '"'  monasterii,  salva  subjectione  sancte'*'  Belvacensis  ecclesie'"',  in 
perpetuum  possidendum  concessimus  et  habendum.  Juxta  ecclesiam'''  vero  tantum 
terre,  ubi  olïicinas  et  cetera  monachorum  Aàte  necessaria  construere  possent,  inibi 
Deo ''"'  servientibus ,  largitione  et  concessu  nostro '-',  prefatus  videlicet  domnus''' 

W  nolint  E ,  nollint  F.  —  P''  quendam  E.  —  W  presbyterum  E.  —  ('')  eclesia  F.  —  (=)  mar- 
tyris  BCDE.  —  C^)  depuis  \ilia  jusqu'à  Buriacus  inclus,  omis  par  E.  —  's'  presbytère  E ,  prebitero  F. 

—  ('')  Deo  EF.  —  (i)  eclesîœ  F.  —  (J)  Deo  EF.  —  (^  Deo  EF.  —  0  domini  CDEF.  —  (™)  eclesiae  F. 

—  (")  eclesiae  /•'.  —  (°'  martyris  BCDE.  —  (p)  quiquid  F.  —  (l)  presbyter  E.  —  (■•)  Deo  EF.  — 
(')  Angeriacensis  C.  —  '''  santae  F.  —  '")  eclesiœ  F.  —  ("'  eclesiam  F.  —  M  Domino  C.  — 
(y)  nostris  E.  —  ''•'  dominus  EF. 


'''  Le  récit  de  la  fondation  du  prieuré  de 
Bwy  par  le  prêtre  Aubert  est  plus  complet  dans 
une  charte  de  Gui,  évêque  de  Beauvais.  L'é- 
vêque  rapporte  que  le  prêtre  Aubert ,  qui  des- 
servait l'égiise  de  Bury,  donna  à  celle-ci  des 
biens  de  façon  à  permettre  à  quatre  chanoines 
d'y  vivre.  L'évêque  confirma  cette  fondation , 
à  Beauvais,  le  39  juin  1079  °"  1080.  Puis, 
quelques  années  après ,  Aubert ,  désirant  établir 
dans  l'église  une  discipline  plus  étroite,  de- 
manda à  l'abbé  de  Saint-Jean-d'Angély  d'y 
envoyer  des  moines  ;  celui-ci  délégua  auprès  de 
l'évêque  de  Beauvais  son  prieur  Ansculfe  et  \c 
moine  Geoffroy,  pour  obtenir  la  soumission  de 


l'égdise  de  Bury  au  monastère  de  Saint-Jean- 
d'Angély.  L'évêque  y  consentit  et  donna  aux 
moines  une  terre  voisine  de  l'église  pour  y 
construire  les  bâtiments  nécessaires.  Il  fit 
dresser  acte  de  la  concession  à  Beauvais,  le 
24  février  io85  :  «Actum  Belvaci,  sexto  kal. 
martii,  anno  incarnati  Verbi  .M.LXXXIV. , 
régnante  Philippo  rege ,  anno  regni  ejus  .XXV., 
indictione  .VIII.»  La  charte,  double,  de  Gui, 
évêque  de  Beauvais,  figure  dans  la  copie  du 
cartidaire  de  Saint-Jean-d'Angély,  Bibi.  nat. , 
ms.  lat.  545 1,  fol.  24  v°;  dans  le  vol.  71  de  la 
Coll.  Baluze,  fol.  16;  publ.  dans  le  Cartnhiire 
(le  S(nnl-Jeiin-(V Ançiély,  p.  36,  n°  xv. 
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Wido  prebuit  episcopus.  Et  ut  hoc  statutum  nostrum  et  clonum  *°)  firmuni  et  iiicon- 
cussum ''''  permaneat,  inemoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  caractère'''  et 
sigillo  signari  et  corroborari  precepimus,  et  nos  ipsi  manu  nostra  subtersignando 
firmavimus.  -S*.  ''''  Galerani  ''"'  camerarii.  -S*.  Gervasii  dapiferi.  S".  Tetbaldi  constabu- 
larii''^'.  -S*. '^'  Adelardi  buticularii  ''''.  -S*. +'''  Pliilippi,  Francorum  régis.  -S*.  Ursionis,  3 
Silvanectensium  '•")  episcopi.  +  ''''  Petrus  tbesaurarius  '*'.  Petrus   dapifer.  Frotgeriiis 

Cabilonensis.  Actum  Belvaci,  anno  incarnat!  Verbi  millesimo  octogesimo  .V.''"',  aniio 
regni  donmi  '"'  Phiiippi'"',  Francorum  régis ,  .XX.llLI. 'p'  Gislebertus,  régis  notarius, 
ad  \acem  Goisfridi''''  canceilarii,  relegendo  subscripsi''' :J'''.  Interfuere  Hugo  de- 
canus,  Henricus  et  Rainerus  capellani,  Hugo  de  sancto  Pantaleon '*',  Hugo  filius  lo 
Lancionis ,  Lisiardus  '°\  Hutbertus'*',  Guarnerus  et  Hugo  Silvanectenses  '"*  ;  iaici  :  Hugo 
deAltoilo,  Radulfus '>' Amalrici  fdius,  Gauslinus,  Galerannus  W  de  Britoilo,  casati; 
Garinus  prepositus  '"'. 

GXIV 

io85.  — Etampi's.  lô 

Philippe  1"  donne  à  la  Maison-Dieu  d' Etanipes-les- Vieilles ,  une  terre  d'an  arpent,  sise 
près  da  pont,  avec  les  hôtes  qui  y  sont  établis,  ladite  terre  et  les  hôtes  libres  de  toute  cou- 
tume vis-à-vis  du  roi  et  de  ses  officiers.  Il  donne  en  outre  à  la  même  Maison-Dieu  l'eau 
coulant  au  long  de  la  dite  terre. 

A.  Original  perdu.  20 

B.  Copie  de  la  seconde  moitié  du  xni'  s.,  dans  le  Cartulaive  de  Moriçjiiy,  Bibliothèque  nationale, 

ms.  lat.  564.8,  fol.  9,  n°  vi,  sous  la  rubriqiie  :  «Donatio  PhUippi,  régis  Francorum,  de  terra 
et  aqua  juxta  pontem  apud  Veteres  Stampas». 

C.  Copie  du  xvif  s.,  par  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collcclion  Baluze,  vol.  4i,  loi.  97, 

d'après  B.  —  D.  Copie  du  xvii"  s.,  faite  pour  Colbert,  Bibliothèque   nationale,  ms.  lat.   aô 
â/i-og,  3° partie,  p.  21,  d'après  B.  —  E.  Copie  partielle,  du  xvn°  s.,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  fr.  16188,  fol.  182,  d'après  B. 

(■')  domun  V.  —  (4  inconvulsum  F.  —  l")  charactere  E.  —  ('')  Les  noms  propres  précédés  de  la 
nule  tiroidenne  de  su]:)scripsit ,  rendue  ici  par  -S",  dans  BCD,  précédés  de  S  dans  EF.  —  ('')  Galeranni  E , 
Galleranni  F.  —  (1  constabulari  F.  —  fe)  et  F.  —  C')  butaculariis  F.  —  (')  La  croix  omise  par  EF. 
—  (J)  Silvanectensis  E.  —  W  La  croix  omise  par  EF.  —  W  thezaurarius  C,  thesorarius  F.  — 
('")  .M.LXxsv.  £,  millesimo  octogesimo  quinto  F.  —  (")  domini  CEF.  —  (°)  PhUrpI  F.  —  d')  .xxiv.  E, 
viginti  qviarto  F.  —  (1)  GoifTridi  CD.  —  M  subscripsit  E,  suscripsi  F.  —  (*)  Le  monogramme  omis 
pur  EF.  —  (')  Pantaleone  E.  —  (")  Liziardus  EF.  —  M  Hudebertus  EF.  —  i'-)  Silvanectensis  E.  — 
!>)  Badulphus  E ,  Rudulphus  F.  —  W  Valerannus  E ,  Vallerannus  /''.  —  ('')  Guarinus  E. 
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a.  Fleureau,  Les  anliquitcz  de  la  ville  et  du  duché  d'Estampes,  p.  465.  —  b.  Menault,  Morigiiy,  son 
abbaye,  su  chronique  et  son  cartulaire ,  pièces  justHicatives ,  p.  38,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  ]I,  p.  213. 

In  nomine  Domini.  PhilijDpus,  Dei  gratia  Francoram  rex.  Notum  fleri  volumus 
5  Iklelibus  nostris  quocl  déterra  nostra,  videlicet  de  dominio  nostro,  domui  Domini 
Dei,  que  dicitur  Receptaculo  siquidem  pauperum,  apud  Veteres  Stampas  juxta  pontem , 
arpennum  unum  donavimus ,  ea  ratione  ut  ipsa  domus  terram  iliam  imperpetuuni 
teneat  et  possideat  solutam  et  cpiietam  nec  ullam  deinceps  redibitionem  seu  consue- 
tudinem  inde  habeamus ,  nec  nos  nec  rninisteriales  nostri.  Precipimus  autem  et  aucto- 

10  ritate  régie  majestatis  inhibemus  cpiod  nuilus  pre^Jositus  noster  nec  ceteri  rniniste- 
riales nostri  nec  alia  cjuelibct  persona  de  prefata  terra  quamlibet  consuetudinenr 
recpiirere  seu  capere  nec  in  ipsa  vioientiam  seu  toltani  facere  présumant,  excepto 
domus  ipsius  procuratore,  qui  de  ea  rationabiliter  et  juste  disponat.  Hospites  autem 
cjniin  ipso  arpenno  conversantur, et  conversaturos ,  ab  omni  consuetudine  nostra,  que 

i5  de  ipsa  terra  ab  eis  recjuiratur  tam  a  nobis  cpiam  a  ministeriaiibus  nostris  seu  ab 
aliqua  persona,  nisi  a  prefato  procuratore,  solutos  pro  Deo  clamamus  et  quietos. 
Quod  si  ad  forum  nostrum  vendere  vel  emere  venerint ,  nichil  ab  eis  prêter  justam 
fori  consuetudinem  requiratur  aut  exigatur;  creditancias  facere  non  cogantur.  In 
iocis  nostris  nuUa  eis  violencia  nec  tolta  fiât.  Simiiiter  autem  eidem  hospicio  aquam 

20  juxta  terram  ipsam  protluenteni  eodem  jure  donavimus  solutam  et  quietam.  Et 
ut  hoc  firmum  permaneat ,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  karactere 
et  sigillo  signari  et  corroborari  precepimus.  -S*.  Gervasii  dapiferi.  -S*.  Theobaldi 
constabularii.  -S".  Lancelini  buticularii.  -S*.  Galeranni  camerarii.  Actum  Stampis, 
anno  incarnati  Verbi  .M.LXXX.V. ,  anno  regni  nostri  .XXIIII. ,  Guiilermo  preposito 

20  Stampis.  Gildebertus '"'  ad  vicem  Goisfridi,  Parisiorum  episcopi,  cancellarii  nostri, 
relegendo  subscripsit. 

cxv 

io85.  —  Nesle. 

Philippe  1" ,  à   la  prière  de  Robert  le  Frison,  comte  de  Flandre,  confirme  l'é(jlise 
3()  Saint-Pierre  de  Cassel  dans   la  possession  de  ses   biens  et  l'exempte  de  la  juridiction 
épiscopale. 

A.  Original  perdu. 

(")   Corrigez  Gislebertus. 
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B.  Copie  du  xiv"  s.,  sur  un  rouleau  de  parchemin,  Archives  départementales  du  Nord,  B  iSog 
(ancien  B  2,  n°3/|.),  d'après  un  cartulaire,  comme  l'indique  cette  note,  à  la  fin  :  «Ista  copia 
continebatur  in  dicto  cartulagio  ». 

a.  Mirœi  Opéra  diplomatica,  éd.  Foppens,  t.  II,  p.  11 38,  extr.  des  ai'chives  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Lille.  5 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  11,  p.  212.  —  J.  de  Saint-Génois,  Monumens  anciens, 
2°  partie,  p.  cccclxvhi.  —  Wauters,  Table  chronologique ,  1. 1,  p.  562,  —  E.  de  Coussemaker, 
Inventaire  analytique  et  chronologique  des  archives  de  la  Chambre  des  Comptes  à  Lille,  t.  I, 
p.  16,  n°  35.  —  Le  Glay,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales.  Nord,  t.  I,  p.  1. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Ego  Philippus,  Dei  gratia  Francoruin  rex.  to 
Quoniam '"' hominum '**'  cjuidem,  sicut  ait  Apostolus,  «  non  est  distinctio  :  omnes  enim 
peccaverunt  et  egent  gratia  Dei»'^',  dignum  est,  ymmo'"'  saluti  nostre  valde  necessa- 
rium ,  qiaatinus'''',  diligenter  habita  tante  rei  consideratione  ,universitatis  Domino  qt.iem 
sepe  innumeris  peccatis  ofFendimus ,  virtutum  muneribus  placere  studeamus.  Oppor- 
tuniini  ergo  nobis  est  sincera  mente  religionis  et  dominici  gregis  augmentmn  diligere  lô 
et  diligendo  promovere  et  promovendo  roborare ,  ut  qui  diA'inis  iaudibus  ad  hec 
cjuippe  constituti  die  noctuque  inserviunt,  eorum  interventionibus  adjuvemur,  qui 
mundi  quidem  impediti  sollicitudine  Creatori   minus  debito  famulamur.  Idcirco 
autem  hec  commemoravimus  quoniam  '"'  comes  Robertus ,  ecdesiastice  institutionis 
amator,  régie  celsitudinis  reverentia  nostram  adivit  presentiam,  pie  devotionis  affectu  20 
petens  et  obsecrans ,  ut  precepti  nostri  auctoritate  ''  '  muniremus  abbatiam  quamdam 
canonicorum,  quam  ad  honorem  Omnipotentis  pro  remedio  scilicet  anime  sue  fun- 
daverat  in  monte  qui  Casse!  nuncupatur  et  in  titulo  et  memoria  sancti  Salvatoris  et 
sancti  Pétri  apostolorum  principis  prenotatur.  Sunt  autem  hec  que  iili  venerabili  loco 
concessit,  scilicet  :  duas'°'   partes  decimarum   parrochie   Cassellensis  cum  curti  quadam  in  20 
eadem  parrochia  ;  in  villa  de  Fleternes ,  curtim  et  terram  quamdam  in  villa  BissingeseHa  ;  item , 
terram   apud  Hotkerka'"'  et,   excepte   equitatu  equitum,  totum  servicium  et  totum  fodermolt 
ejusdera  ville;  et  in  viUa  Hersela  totum  fodermolt;  et  apud  Gormolt  .XXll.  fodres  et  dimidium, 
sex  bercpiarias  in  Bercla;  duas  partes  decimarum,  in  castellatura   sancti  Audomari  et  Casle- 

(")  Quoniam  oniis  par  a,  —  C")  hominum  omis  par  B,  —  W  inimo  a.  —  !'^)  quatenus  a.  — 
(")  quum  a.  —  0  authoritate  a.  —  (e)  Tout  le  passage  imprimé  en  petits  caractères  est  emprunté  à  la 
charte  de  1085 ,  par  laquelle  Robert  le  Frison  concéda  les  biens  qui  suivent  au  chapitre  quil  avait  fondé 
à  Cassel;  toutefois  ces  biens  ne  sont  pas  énumérés  dans  le  même  ordre  dans  la  charte  de  Robert  et  dans 
celle  de  Philippe  l".  La  charte  de  Robert  est  publiée  dans  Mirœi  Opéra  diplomatica ,  éd.  Foppens , 
t.  11,  p.  nSy.  Cf.  Le  Glay,  Revue  des  Opéra  diplomatica  de  Miraeus,  p.  101.  —  ('')  Houtkerka  a. 

^'^  Paul,  ad  Rom.,  m,  22,  2^. 
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tensi  et  Curtracensi,  eai'um  videlicet  terrarum  que  a  dielius  coinitalus  smdate  et  ulterlus  dande 
sunt  adcolendura;  altare  de  Hersinga;  censum  et  redimationem  de  Cassel.  Hec  Oiiinia  sub 
vere  dispositionis  professione  ordinata  confirmandoprecipiinus  etprecipiendoconfir- 
mamus  et  etiam  sigilli  nostri  impressione  astipulando  '"'  solidamus ,  ut ,  sicut  Attre- 
5  batensis  ''''  sancti  Vedasti  abbatia  precellentissimi  régis  Theodorici  institutione  a 
Gameracensi  episcopo  et  cujusque  exactionis  dominatione  libéra  esse  comprobatur, 
ita  ista  a  Teruanensi  episcopo '"'  nostre  majestatis  absoluta  soiidetur  impeiùo.  Siquis 
autem  huic  nostre  constitutioni  et  corroboratioiii  obviare  presuiii^jserit ,  dignitatis 
sue  cingulo  privatus ,  quicquid  possessionis  ha])uerit  fisco  nostro ,  omni  restitutionis 
10  nostre  spe  reniota,  conféra tur,  immo  et  sue  impugnationis  calunqjnia  omni  tem- 
pore  irrita  maneat.  -S*.''''  Philippi ,  régis  Francorum.  -Si  Gileberti  canceHai'ii.  -S*.  Gaiteri, 
Noviomensis  thesaurarii. -S.  Johannis  sancti  Quintiniensis.  -S.  Gervasii,  dnjjiferi  régis. 
'S'.  Galeranii'"'  camerarii.  S".  Yvonis'*'   de  Nigella.  -S".  Roberti  de  Perona.  Actum 

Nigeile,  anno  dominice  incarnationis  .M.LXXXV.  et  anno  régis  Pbiiippi  .XXIIIL, 
i5  indictione  .VIII. 


CXVI 

io8i-io85<'). 

PhUil)pc  l"  confirme  à  l'abbesse  et  aux  chanoines  de  Messines ,  la  libre  possession  de 
leurs  biens  et  établit  une  division  de  ces  biens  entre  l'abbesse  et  les  chanoines. 

20  A.  Original.  Parchemin  scellé.   Hauteur,  56o  mm.;  largeur,  4ao  mm.  Archives  de  l'Institution 
royale  de  Messines,  n°  o. 


(")  adstipulando  u.  —  ('')  Atrebatensis  a.  —  W  episcopi  aB.  ■ 
par  une  S  suivie  du  signe  abréviaiif  placé  en  haut  de  la  lettre.  — 


-  ('^)  Le  mot  Signum  représenté  en  B 
i")  Gallanii  a.  —  V)  Ivonis  a. 


'''  Ce  diplôme  porte  la  même  date  (Furnes, 
lo66,  sixième  année  du  règne  après  la  mort 
du  roi  Henri,  c'est-à-dire  entre  le  /|  août  io65 
et  le  3  août  io66)  qu'un  autre  diplôme  con- 
cédé à  l'église  de  Messines,  près  d'Ypres,  publié 
plus  haut  sous  le  n°  XXFV.  Les  témoins  dans 
les  deux  actes  sont  les  mêmes  ;  car  Rotbei-tus  de 
Pdronia  est  ici  le  même  personnage  qui ,  dans 
le  diplôme  n°  XXIY,  est  désigné  sous  le  nom 
de  Rotlbertus  de  CasteZ/o.  Le  protocole  initial  est 
le  même  dans  l'un  et  l'autre   diplôme.  Enlin, 


l'exposé  ne  diffère  pas  de  l'un  à  l'autre.  Il  n'y 
a  donc  que  le  dispositif  qui  soit  difl'érent. 
Mais  ces  deux  diplômes  ne  sont  pas  de  la  même 
écriture;  ils  ne  sont  pas  souscrits  par  le  même 
chancelier,  ni  scellés  du  même  sceau.  Si  l'on 
ne  peut  prouver,  puisque  le  quantième  n'est 
pas  indiqué  dans  la  formide  de  date ,  qu'ils  ont 
été  expédiés  le  même  jour,  on  nous  accordera 
cependant  que  cela  est  probable ,  puisqu'il  est 
peu  vraisemblable  que  le  roi  Philippe  soit  venu 
tieux   fois  à  Furnes  en    io66    et   accompagné 
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B.  Copie  du  xin°  s. ,  incomplète ,  s'arrêtant  avec  «  Actnm  Fnrnis  publiée»  (le  feuillet  suivant 
arraché),  dans  le  Cartiilaire  latin  de  l'alibaye  de  Messines,  fol.  8,  Archives  de  l'Institution 
royale  de  Messines.  —  C.  Copie  notariée  du  xvi"  s. ,  signée  du  notaire  Hoybaut ,  mêmes 
Archives,  d'après  A.  —  D.  Copie  authentique  du  xviii'  s.,  collationnée  le  30  août  1716  par 


desmêmes  personnages.  Tlnous  suffit  d'ailleurs , 
pour  montrer  que  le  second  de  ces  diplômes 
n'a  pas  été  souscrit  par  le  chancelier  et  scellé  en 
même  temps  que  le  premier,  de  retenir  que  les 
deux  diplômes  sont  datés  de  la  même  année. 
Le  premier  (n°  XXIV)  a  été  reconnu  par 
le  chancelier  Baudouin.  Le  second  diplôme 
(n°  CXVI)  a  été  souscrit  par  le  chancelier  Geof- 
froy, évêque  de  Paris.  Mais  si  nous  passons  en 
revue  les  diplômes  de  Philippe  I"  de  io6oà  1067, 
nous  constatons  que  le  second  diplôme  de  Mes- 
sines est  le  seul  qui ,  pendant  cette  période ,  porte 
la  souscription  du  chancelier  Geoffroy,  évêcpic 
de  Paris.  Tous  les  autres  ont  été  souscrits  parle 
chancelier  Baudoin ,  comme  c'est  le  cas  pour  le 
premier  diplôme,  ou  par  le  notaire  Eustache 
agissant  à  sa  place.  On  ne  croira  pas  qu'un  évê- 
que de  Paris  ait  puremplir  les  fonctions  de  chan- 
celier sous  les  ordres  de  Baudouin.  On  pouiTait 
admettre  que  deux  chanceliers  eussent  été  en 
fonctions  dans  le  même  temps  ;  cette  hypothèse 
doit  être  rejetée  ;  car  dans  nombre  d'actes 
royaux,  de  io65  à  1076,  Geoffroy,  évêque  de 
Paris,  paraît  comme  témoin ,  et  on  ne  lui  donne 
d'autre  titre  que  celui  d'évêque.  Baudouin  eut 
pour  successeur  à  la  tête  de  la  chancellerie , 
Pierre ,  quia  souscrit  les  diplômes ,  quelquefois  as- 
sisté deschapelains  Eustache  et  Geofrroy,de  1067 
à  1 07 1  ;  Geoffroy,  le  chapelain,  souscrit  des  di- 
plômes de  1071  et  1073  ,  comme  chancelier, 
mais  peut-être  Pierre  était-il  encore  à  la  tête  de 
la  chancellerie;  de  1078  à  1076 ,  Guillaume  di- 
rigeait la  chancellerie;  ce  n'est  qu'en  1076  que 
nous  voyons  apparaître  comme  chancelier  royal , 
l'évêque  de  Paris,  Geoffroy,  qui  dans  les  diplô- 
mes qu'il  a  reconnus  de  1076  à  1077  prend 
constammentle  titre  d'évêcpie.  De  1078a  1080, 
la  chancellerie  fut  tenue  par  Roger  ;  pour  1 08 1 , 
nous  n'avons  qu'un  diplôme  dont  la  copie  ne 


porte  pas  de  souscription  de  chancellerie.  De 
1082  à  1086 , l'évêque  Geoffroyreparaîtàla  tête 
de  la  chancellerie,  et  il  y  demeura  jusqu'en 
1092  ;  mais  à  partir  de  io85  il  est  toujours  qua- 
liilé  archicancelliirius  ou  siimmiis  cancellarius.  En 
résumé ,  Geoffroy,  évêque  de  Paris ,  fut  chan- 
celier royal  de  1076  à  1077,  puis  de  1082 
à  io85,  et  archichancelier  de  io85  à  1092. 

Il  paraît  donc  impossible  qu'il  ait  souscrit 
comme  chancelier  un  diplôme  donné  en  1066 
comme  se  prétend  celui  que  nous  examinons. 

En  second  lieu,  tandis  que  le  diplôme 
n°  XXIV  est  scellé  du  sceau  que  l'on  retrouve 
placpié  sur  les  actes  royaux  de  1060  à  1071,  le 
diplôme  n°  CXVI  porte  un  sceau  qui  apparaît 
pom"  la  première  fois  au  bas  d'un  diplôme  du 
7  avril  1080  (n°  XCIX)  et  qui  resta  en  usage 
jusqu'à  la  lin  du  règne. 

Si  nous  venons  à  l'examen  du  dispositif, 
nous  trouvons  non  seulement  que  les  deux  di- 
plômes n°'  XXIV  et  CXVI,  l'un  et  l'autre 
datés  de  1066 ,  ne  concordent  pas,  mais  même 
qu'ils  présentent  des  contradictions. 

Dans  le  premier,  le  roi  déclare  que  les  biens 
de  l'église  seront  possédés  en  tovite  liberté  par 
l'abbesse ,  c'est-à-dire  que  l'abbesse  ou  une  per- 
sonne de  son  choix  en  aura  la  libre  disposi- 
tion; il  n'est  pas  question  des  chanoines.  Dans 
le  second ,  au  contraire ,  le  roi  déclare  que  les 
biens  de  l'église  seront  possédés  concurremment 
par  l'abbesse  et  les  chanoines,  et  dans  l'énu- 
mération  des  terres  ou  revenus,  une  distinc- 
tion est  étabhe  entre  les  biens  qui  appartien- 
dront à  l'abbesse  et  ceux  qui  appartiendront 
aux  chanoines.  Voilà,  semble-t-il ,  une  sin- 
gulière contradiction  entre  deux  actes  de  la 
même  date.  Cependant,  si  les  biens  énumérés 
étaient  les  mêmes,  on  pourrait  admettre 
qu'après  la  rédaction  du  premier  diplôme,  le 
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Philippe  de  Côninck,  greffier  de  la  ville  de  Messines,  mêmes  Archives,  d'après  A.  — 
E.  Copie  authentique ,  du  xvi°  s.,  coUationnée  le  12  avril  i563  par  le  secrétaire  de  la  ville 
de  Messines,  Archives  Nationales,  J  790,  n°  1,  «ex  quodam  registro  in  asserlbus  cooperto». 
—  F.  Traduction  française  du  xiv"  s.,  dans  le  Cartiûaire  français  A  de  l'abbaye  de  Messines, 


roi  a ,  sur  la  réclamation  des  chanoines ,  fait 
établir  un  partage  de  ces  biens  entre  l'abbesse 
et  les  chanoines.  Mais  la  liste  des  terres  et  re- 
venus diffère  de  l'un  à  l'autre  diplôme.  Nous 
ne  retrouvons  dans  le  second ,  ni  «  Wadhil  » , 
ni  Pernes,  ni  Bajus,  ni  0  Mancamvillam  » ,  ni 
Teteghem,  ni  «MaHingem».  Dira-t-on  qu'il 
était  inutile  de  faire  figurer  ces  biens  dans  le 
lot  de  l'abbesse  puisqu'ils  lui  avaient  été  attri- 
bués par  un  premier  acte  que  le  second  com- 
plétait plutôt  qu'il  ne  l'infirmait?  Sans  doute; 
mais  on  comprendra  mal  que  le  premier  di- 
plôme attribuant  à  l'abbesse  six  manses  de  terre 
à  Eeckë  [Hechas) ,  le  second  lui  en  attribue  sept 
dans  la  même  l'î'Wa  ;  pareillement ,  que  le  pre- 
mier diplôme  attribuant  à  l'abbesse  vingt  man- 
ses de  terre  à  Wytschaete,  le  second  lui  en 
attribue  vingt-huit;  d'où  il  semble  résulter 
qu'un  intervalle  de  temps  sépare  les  deux  actes , 
pendant  lequel  les  possessions  de  l'abbaye 
avaient  subi  des  modifications.  Voici  d'autres 
contradictions.  Le  premier  diplôme  donne 
l'église  de  Saint-Ricquiers  et  la  dîme  de  Mes- 
sines à  l'abbesse;  le  second  les  place  dans  le 
lot  des  chanoines.  Le  second  diplôme  énumére , 
dans  le  lot  de  l'abbesse,  toute  une  série  de 
terres  et  de  revenus  qui  ne  figurent  pas  dans 
le  premier.  Pour  le  moins,  on  concluera  que 
la  rédaction  des  deux  privilèges  royaux  n'a 
pas  été  faite  à  la  même  date. 

Avant  de  proposer  une  explication  de  cette 
anomalie  de  deux  privilèges  qui  sont  censés 
avoir  été  donnés  à  la  même  église  ie  même 
jour  ou  à  quelques  jours  d'intervalle ,  et  qui 
offrent  tout  ensemble  une  similitude  dans  le 
protocole  et  des  divergences  au  fond ,  il  im- 
porte de  signaler  la  ressemblance  du  dispositif 
du  second  diplôme  (n°CXVI)  avec  le  dispositif 
d'un  privilège  accordé  par  le  comte  de  Flandre 


Robert  le  Frison ,  à  l'abbaye  de  Messines ,  le 
2  févj'ier  1080  (peut-être  et  probablement 
1081,  n.  st.),  publié  par  Le  Mire,  Codex  dona- 
tioniim  piariim  et  dans  les  Opéra  diplomatica, 
t.  I,p.  69. 

Le  comte  déclare  qu'à  la  prière  de  l'abbesse 
de  Messines,  Natalia,  et  de  tout  le  couvent, 
c'est-à-dire  des  chanoines  et  des  religieuses ,  il 
a  confirmé  les  dispositions  que  feu  sa  mère ,  la 
comtesse  Adèle,  avait  prises  relativement  à 
la  division  des  revenus  de  l'église;  puis  il  les 
énumère.  Or,  les  terres  et  revenus  attribués  aux 
chanoines  sont  les  mêmes  que  dans  le  second 
diplôme  de  Philippe  I",  à  trois  exceptions 
près;  en  eiïet,  tandis  que  la  charte  de  Roberl 
n'accorde  aux  chanoines  qu'une  partie  de  la 
dîme  de  Messines,  le  diplôme  royal  la  leur 
donne  tout  entière  ;  en  outre ,  le  diplôme  royal 
mentionne  deux  pensa  de  fromages  à  Ferlin- 
gehem  et  un  manse  à  Wytschaete ,  qui  ne  figu- 
rent pas  dans  la  charte  du  comte.  La  liste  des 
biens  assignés  à  l'abbesse  ne  diffère  guère  d'un 
acte  à  l'autre;  la  charte  de  Robert  mentionne 
un  manse  opiid  Martini  Campum ,  qui  ne  se 
trouve  pas  dans  le  diplôme  royal,  lequel,  en 
revanche,  est  seul  à  mentionner  le  manse  de 
Drashni  à  Fumes. 

Bien  que  Robert  ait  ainsi  réparti  les  revenus 
de  l'église  de  Messines  entre  l'abbesse  et  les 
chanoines ,  il  assure  la  possession  de  toutes 
les  terres  à  la  seule  abbesse  et  dans  les  mêmes 
termes  que  fait  le  premier  privilège  de  Phi- 
lippe I"  (n°  XXIV).  Le  second  diplôme  royal 
(  n°  CXVI  ) ,  au  contraire ,  associe  les  chanoines 
à  la  possession  des  terres  de  l'église. 

La  charte  de  Robert  présente  donc  des  points 
de  contact  tout  à  la  fois  avec  le  premier  et  avec 
le  jecond  diplôme  royal.  Mais  ceci  est  très  re- 
marquable que  la  division  des  revenus  entre 
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fol.  7  v",  Archives  de  l'Institution  royale  de  Messines.  —  G.  Traduction  française  du  xiv"  s. , 
dans  le  Cartiilaire  français  B  de  l'abbaye  de  Messines,  fol.  8,  mêmes  Archives. 

fl.  Miraeus,  Codex  donationum  fiariim,  p.  i88;  Notifia  ecclesiarum  Belcjii,  p.  i85;  Miraei  Opcra 
diplomatica ,  éd.  Foppens,  t.  I,  p.  67.  —  b.  F.  Barnabe,  Nostre-Dame  de  Messines  ou  l'anti- 
quité déclarée  de  l'image,  ahhaye,  pèlerinage  de  Nostre-Dame  de  Messines,  p.  38 ,  d'après  A.  —     5 


l'abbesse  et  les  chanoines  est  à  peu  près  iden- 
tique dans  le  diplôme  royal  et  dans  la  charte 
de  Robert.  Ces  deux  documents  doivent  avoir 
été  rédigés  à  peu  près  contemporainement. 

Le  second  diplôme  (n°  CXyi)  n'a  pu,  nous 
l'avons  vu,  être  expédié  en  1066,  puisqu'il  est 
souscrit  par  le  chancelier  Geoffroy,  évêque  de 
Paris ,  qui  n'était  certainement  pas  chancelier 
royal  en  cette  année,  et  qu'il  est  scellé  d'un 
sceau  qui  n'était  pas  encore  en  usage. En  doit- 
on  conclure  qu'il  est  faux  ?  Nous  ne  le  croyons 
pas.  On  remarque  en  effet  que  dans  ce  diplôme 
la  souscription  du  chancelier  Geoffroy  n'est 
pas  de  la  même  écriture  que  le  reste  de  l'acte. 
Or,  il  est  peu  vraisemblable  qu'un  scrilie  de 
Messines,  ayant  écrit  ce  document,  ait  pris 
le  soin  de  passer  la  plume  à  un  autre  scribe 
pour  tracer  la  souscription  du  chancelier.  Nous 
ne  pouvons  certes  pas  établir  que  cette  sous- 
cription a  été  mise  par  le  chancelier  Geoffroy 
ni  même  par  un  scribe  de  la  chancellerie 
royale.  Cependant,  puisque  la  formule  est  ana- 
logue aux  autres  formules  employées  par  Geof- 
froy pour  la  souscription  des  diplômes ,  il  n'y 
a  aucune  raison  de  mettre  en  doute  son  au- 
thenticité; en  outre,  le  sceau  est  authentique 
et  celui-là  même  qu'on  plaquait  aux  actes 
royaux  au  temps  que  l'évèque  Geoffroy  était 
chancelier. 

Mais  ce  diplôme  n'a  pu  être  souscrit  par 
Geoffroy  comme  chancelier,  avant  1081  ;  il  n'a 
pu  recevoir  le  sceau  qu'il  porte  qu'après  1071, 
date  à  laquelle  paraît  pour  la  dernière  fois  le 
sceau  royal  du  premier  type.  Sa  teneur  est 
à  rapprocher  de  celle  d'une  charte  de  Robert 
le  Frison  de  1080  ou  1081. 

Admetton  s  que  la  charte  de  Robert  et  le  second 


diplôme  royal  aient  été  rédigés  vers  le  même 
temps  et  pour  un  même  objet,  savoir  séparer 
la  mense  des  chanoines  de  celle  de  l'abbesse, 
il  reste  à  déterminer  lequel  de  ces  deux  docu- 
ments est  antérieur  à  l'autre.  Si  nous  remar- 
quons que  la  charte  de  Robert ,  tout  en  divi- 
sant les  revenus,  attribue  la  possession  des 
biens  à  la  seule  abbesse,  comme  faisait  le  pre- 
mier diplôme  royal ,  et  qu'au  contraire  le  second 
diplôme  royal  fait  participer  les  chanoines  à 
cette  possession  ,  ce  qui  est  une  nouvelle  faveur 
accordée  à  ceux-ci ,  nous  n'hésiterons  pas  à  con- 
sidérer le  diplôme  royal,  souscrit  par  l'évèque 
Geoffroy,  comme  postérieur  à  la  charte  de 
Robert. 

Voilà  donc  trois  documents  qui  s'échelon- 
nent ainsi  :  1°  le  diplôme  royal  (n°  XXIV), 
souscrit  par  le  chanceher  Baudouin  en  106G; 
a°  la  charte  du  comte  Robert,  du  2  févi'ier 
1080  ou  1081  ;  3°  le  diplôme  royal  (n°  CXVI), 
souscrit  par  le  chancelier  Geoffroy  entre  1081 
et  io85. 

Il  est  probable ,  comme  il  ressort  de  la  com- 
paraison entre  le  premier  diplôme  royal  et  la 
charte  de  Robert,  qu'entre  1066  et  io8i  de 
profondes  modifications  s'étaient  introduites 
dans  le  patrimoine  de  l'église  de  Messines  et 
qu'en  outre  des  dissensions  avaient  éclaté  entre 
l'abbesse  et  les  chanoines  au  sujet  de  la  per- 
ception et  de  la  jouissance  des  revenus,  qui 
provoquèrent  la  rédaction  du  privilège-règle- 
ment du  comte  de  Flandre.  Dès  lors,  la  charte 
royale,  délivrée  en  1 06  6,  souscrite  par  le  chan- 
celier Baudouin  ,  n'avait  plus  de  valeur,  plus  de 
signification ,  puisqu'elle  visait  des  biens  qui 
n'étaient  plus  du  domaine  du  monastère, 
qu'elle  laissait  de  côté  nombre  de  terres  et  de 
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c.  Gaîlia  christianu ,  t.  V,  inslnimenta,  col.  873,  d'après  a.  —  d.  Diegerick,  Invenlaire  (iimly- 
tiqiie  et  chronologique  des  chartes  et  documents  appartenant  aux  archives  de  l'ancienne  abbaye 
de  Messines,  Codex  diplomatie  us ,  p.  vi,  n°  3,  d'après  A.  —  e.  Prou,  Examen  de  deux 
diplômes  de  Philippe  I"  pour  l'abbaye  de  Messines,  en  Flandre,  dans  Académie  royale  de  Bel- 
5  gicjuc.  Compte-rendu  des  séances  de  la  Commission  royale  d'histoire,  i.  LXXI,  p.  221,  d'après  A. 

IxDiQ.  :   Bréqiiigny,   Table  chronologique,  t.  II,   p.  102.    —  Wauters,    Table  chronologique ,  t.  ], 
p.  5 19.  —  Diegerick,  ouvr.  cité,  p.  3,  n°  3. 

Fac-similé  de  l'original:  F.-s.  phototypique,  réduit,  dans  Prou,  ouvr.  cité,  pi.  IL 

+  InWnoinine  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Ego  Philippus,  gratia  Dei  Fran- 
10  corum  rex.  Notum  VOlo  fieri  cunctis  jl^  xpistianae  religionis  cultoribus,  tam  fiituris  quam 
presentibus,  cpiod  cornes  Balduinus  cuiijunxque  Adela,  Flandrensium  comitissa  unaque  no- 
Ijilissimi  Rotberti ,  Francorum  |P  régis ,  fdia ,  niajestatis  nostre  serenitatem  adiere ,  humilitate  cum 
maxinia  obnixe  deprecantes  quatinus  libertatem  aecclesiae  Mecinensis ,  quam  facere  disposuerat 
pater  meus  Henricus  in  ||''  ^'ita  sua,  fecissem  ego,  pro  ejus  anima  parentumque  perbenni  me- 
i5  moria.  Quorum supplicationiljus condescendens  humillime,  quia  non  eramfilius  ancillae  sed  filius 
liberae''',  libertatem,  quam  H^comes  Balduinus  Adelaque,  uxor  illius,  expetiere,  nolui  denegare; 
verum   ne   irrita   foret  libertas   sanctae   Dei   aecclesiae,   kartam   istam   sygilli   mei   corrobora vi 

Traduction  française ,  F  :  En  nom  de  la  sainte  et  individue  Trinité.  Je  Philippe,  par  (per  G) 
la  grâce  de  Dieu  roi  (roy  G)  de  France.  Sceu  vuel  estre  a  tous  amans  la  religion  xpistiene  tant 

20  presens  qu'avenir  que  le  conte  Bauduin  et  Adèle  sa  femme  (feme  G) ,  contesse  de  Flandres  et  fdle 
du  très  noble  Robert,  roy  de  France,  vinrent  a  la  beauté  de  nostre  magesté,par  (per  G)  très  grant 
humilité  humblement  priant  que  la  franchise  (francise  G),  que  mon  père  Henri  avoit  disposé  de 
faire  en  sa  vie  a  l'egiise  de  Mecines,  je  fesise  a  mémoire  perpetuele  pour  l'ame  de  luy  (lui  G)  et 
de  ses  parens.  A  queles  supplications  (supplicacions  G)  très  humblement  condescendans,  car  je 

25  n'estoie  pas  filz  (fds  G)  de  serve  mais  de  franche,  n'ay  point  volu  denier  le  (la  G)  franchise  que 

(''l  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  sont  empruntés  au  diplôme  publié  plus  haut  sous  le 
n°  XXIV. 


revenus  acquis  plus  récemment ,  qu'enfin  elle 
mettait  les  chanoines  dans  la  complète  dépen- 
dance de  l'abbesse. 

Le  couvent  dut  alors  songer  à  obtenir  un 
privilège  royal  cpii  répondît  au  nouvel  état  de 
choses.  Au  lieu  de  solliciter  la  rédaction  d'un 
privilège,  l'on  préféra  renouveler,  en  quelque 
sorte,  la  charte  royale  de  fondation.  L'abbesse 
et  les  chanoines  firent  écrire  un  privilège  dans 
la  forme  du  premier,  de  même  protocole,  ne 
dillérant  que  par  la  teneur,  et  ils  lui  conservè- 


rent la  date  primitive  pour  le  substituer  à  la 
charte  de  fondation,  désormais  sans  effet 
utile;  puis  ils  le  présentèrent  au  chancelier 
du  roi  pour  qii'il  y  apposât  sa  souscription  avec 
le  sceau  royal. 

Ainsi,  le  second  diplôme  de  Messines 
(n°  CXVl)  daté  de  1066,  comme  le  premier, 
mais  rédigé  et  écrit  dans  l'aljbaye  après  le 
2  février  1080  ou  1081,  n'a  été  présenté  à 
la  chancellerie  royale  qu'entre  1081  et  io85. 

<■>  Ad  Galatas,  IV,  22,  3o,  3i. 
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impressione  H^nieisque  fidelibus  luijus  libertatis  testimonium ,  asscriptis  eorum  noniinibus ,  jussi 
perhLbere.  Sic  autem  aecclesiae  supradictae  Hbertatem  tribui,  ut  terras  et  alodia  IPcum  pratis  et 
molendinis  ceterisque  [beneficjiis  ad  eandein  sanctam  Dei  aecclesiam  pertinentibus ,  nullo 
contradicente  vel  injuriam  faciente,  salva  sororum  suailim  fidelitate,  Pabbatissa  atque  cano- 
nici  ejusclem  aeccle[siae] ,  sicut  idem  cornes  et  comitissa  in  usus  necessarios  iHis  ô 
disposuerunt  et  cart§  nostrae  séries  diffinit,  ab  ouini  potestate  sive  do-||^-minatione 
cujusque  personç  libère  possideant ,  seu  quos  predictae  abbatissae  atque  canonicormu 
constituent  benivolentia.  Haec  sunt  autem  cpiae  possederit  abbatissa  :  H^"  aecclesiam  ejus- 
dem  loci  et  altare,  vicum  et  terras  infra  Rosebeccam  et  Duviam;  in  territorio  Fur- 
nensi,  octo  bercpierias  quae  .XVI.  mansis  terris '^'  continentur;  H^' apud  Furnes,  lo 
mansum  unum  Drusloui;  apud  Eches,  in  Menpisco,  .VII.  mansa  terrae;  apud 
Wideschat,  . XXVIII.  mansa  terrae;  altare  de  Warnestun ;  apud  p- F'erlingehem  , 
dimidiam  vacceriam  ;  in  [viljla ,  quam  appeilamus  Duplices  Montes ,  curiam  et  mo- 
lendina  et  .XII.  mansa  terrae  et  portam  acpiae;  villam  cpiandam  Crucicolas  IP'nomi- 
natani,  sitam  juxta  sancti  Pauli  opidum;  duo  mansa  terrae  apud  Hambrenc;  apud  i5 
Duacum,  terram  quae  dividitur  in  .XII.  particulas ,  quam  Waldricus  ||'^  dédit  sanctae 
Mariae,  tune  temporis  ejusdem  ecclesiae  prepositus.  Haec  sunt  vero  quae  canonici 
possederint  :  decimam  ipsius  villae  Mecinensis  ;  in  territorio  Fm'nensi,  duas  ber- 
ll^^-querias;  in  eodem  territorio,  Alfringehem,  .VII.  mansa  terrç  continentia  centum 

le  conte  Bauduin  et  Adèle  sa  femme  ont  demandé;  mais,  alln  que  la  franchise  de  la  sainte  église  20 
Dieu  ne  fust  vaine,  ceste  (cheste  G)  chartre  ay  volu  corroborer  par  (per  G)  l'inpression  de  mon 
saiel  (sael  G)  et  commandé  de  donner  (doner  G)  tesmoingnage  d'icelle    (ycelle  G)   franchise 
(francise  G)  a  mez  feaulz  (mes  feauls  G)  par  (per  G)  l'escript  (escrit  G)  de  leur  noms  (nons  G); 
mais  ainsi  ay  donné  (doné  G)  franchise  a  l'église  que  l'abbesse,  salve  le  loiauté  a  ses  suers,  et  les 
chanoinez  (chanoines  G)  d'ycelle  église  doivent  franchement  les  terres  et  les  héritages  et  les  prés  2  5 
et  moUns  et  les  aultres  bénéfices  pertenans  à  la  sainte  egUse  de  Dieu  posséder  de  toute  poissance  et 
domlnacion  de  quelconques  (quelquonques  G)  persone,  nul  contredisant  ou  injurée  (injure  G) 
faisant,  ainsy  (ainsi  G)  que  le  meisme  conte  et  contesse  leur  ont  disposé  et  l'ordenance  de  nostre 
chartre  diffine,  ou  cels  que  la  benivolence  de  l'abbesse  et  des  chanoines  ordenera.  Che  sunt  les 
choses  que  l'abbesse  doit  posséder:  l'egiise  du  meisme  lieu  et  l'autel,  la  rue  et  les  terres  dedens  00 
Rosebeke  et  Duvie;  ens  le  territoire  de  Furnes,  .VIII.  bergeries  cpii  sunt  contenues  en  .XVI. 
mansus;  a  Furnes,  un  (.1.  G)  mansus  Drusloin  (Di'usloni  G);  à  Eches,  .VII.  monsus  de  terre; 
à  Widescate,  .XXVIII.  mansus  de  terre,  l'autel  de  VVarriestun;  à  Ferlinghem,  demie  vacherie;  à 
la  ville  (vile  G)  qu'on  appelle  (apele  G)  Dueblemons  et  (et  effacé  en  G)  la  Court,  les  molins  et 
.XII.  mansus  de  terre  et  la  porte  de  l'eauque;  une  ville  (vile  G),  Croisettes  nommée  (nomée  G)  35 
assise  d'encosté  saint  Pol;  deux  (.11.  G)  mansus  de  terre  a  Hambreuc;  à  Duay,  la  terre  qui  est 
divisée  en  .XII.  parties,  que  Waldri,  adont  provost  de  la  meisme  église  dona  a  sainte  Marie. 
Che  doivent  posséder  les  chanoines  :  le  disme  d'ycelle  vile  de  Mecines  ;  ens  le  territoire  de  Furnes, 

i')  terris  A.  Corrigez  terrae. 
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vaccas;  apud  Widechat,  .XIII.  ortos;  apud  Iprani,  .X.  libiàs  denariorum  de  censu; 
apud  IP'^ Ferlingeliem ,  duo  pensa  caseonim;  ajjud  Duplices  Montes,  .C.  solidos;  apud 
Bruges,  alodium  persolvens  .XII.  solidos;  apud  Alewange,  unum  mansum  terrae; 
aecclesiam  ||  ^^  sancti  Richarii  ;  apud  Wideschat ,  mansum  unum ,  tam  sanctimonia- 
5  libus    quam   canonicis  datum  a  Manechino;  juxta   Rosebeccam,   mansum  unum 

ti 

decano  habendum  cum  .XX.  solidis  i^*^  de  censu  rusticorum  ejusdem  villae  Meci- 
nensis. 

IP^  Hulc  légitime  libertati  atque  diffinitioni  faciendae  hii  legitimi  testes  interfiienint  tam 
de  parte  régis  et  Balduini  comitis  cpiam  de  parte  comitissae,  Balduini  conjugis  :  Balduinus, 
10  11^" cornes  de  Montibus,  fllius  Balduini  comitis;  Ingelramnus,  magister  régis;  Fruricus  de 
Curbulo;  Hugo  Dubbles;  Ingelramnus  de  Lelers;  Rotbertus,  fdius  Gifardi;  Hugo  |r^  de  Brai  ; 
Rotbertus  Burgundigena  ;  comes  de  Ghisnes;  Radulfus  de  ïurnai;  Rotbertus  de  Peronia.  Actum 
Furnis  publiée,  anno  ab  incarnatione  H^^Domini  .M.LXVI. ,  indictione  .[IL,  régnante  rege 

to 

Philippo ,  anno  post  obitum  patris  sui  Henrici  .VI.  Huic  vero  kartae  si  cpiis ,  cpiod  absit ,  contra- 
10  dicere  voluerit,  persolvat  |i'-^  régi  .CGC.  bbras  auri  et  postea  ejiis  calumpnia  irrila  mancat  et 
ipse  sit  anathema. 

||24  £gQ  (a)  Gosfridus,  gratia  Dei  Parisiorum  episcopus  et  eodem  tempore  régis 
canceliarius ,  interfui  et  relegendo  subscripsi. 

[Monocjramma.  )  [Sicjillam,  '"''.) 

20  .II.  bergeries;  en  le  meisme  territoire  a  Alfringhem  .VII.  mansus  de  terre  contenans  .C.  vaches;  ■ 
à    Widecatb    .XIII.  gardins;  à  Ypre,  .X.  lib.  de  deniers  de  cens;  à  Ferlingbem,  .II.  pois  de  for- 
mage; a  Dueblemons,  .G.   s.;  a  Bruges  (Bruiges  G),  un  héritage   paiant   .XII.  s.;  a  Alewange, 
un   mansus   de    terre;    l'église  saint  Richier;   a    Witesgaz,   un   mansus  donné   à  nonains   et   a 
chanoines  a  Manechin;  d'encosté  Rosebeke,  .1.  mansus   que  le  doyen  (doien  G)  doit  avoir  et 

2  5  .XX.  s.  du  cens  des  vilains  de  la  meisme  vile  de  Mecines.  A  ceste  franchise  et  diffinicion  faire 
entrefurent  ches  tesmoins  tant  de  la  partie  du  roi  (roy  G)  et  du  conte  Balduin  que  de  la  partie 
delà  contesse  femme  Balduin  :  Balduin,  conte  de  Mons,fd  au  conte  Balduin;  Ingerran  (Inger- 
rans  G),  maistre  du  roi  (roy  G);  Fruri  de  Cuybul  (Guyrbul  G);  Huge  Dubles;  Ingerrans  de 
Lilers;  Robert  le  fil  Gifart  (Gifard  G);  Huge  (Hughe  G)  de  Bray;  Robert  de  Bourgoingne  (Bour- 

00  goinge  G);  contes  de  Gisnes;  Raul  de  Tournay  (Tornay  G);  Robert  de  Perone.  L'an  .M.LXVI, 
régnant  le  roy  Philippe,  l'an  .Vl'""  après  le  trespassement  Henri  son  père,  mais  s'auqun  voeUe 
contredire  a  cheste  chartre  (cestre  cartre  G),  que  ja  n'aviengne,  il  paiera  au  roi  (roy  G)  .CGC. 
lib.  d'oir,  et  puis  sa  fauseté  demore  vaine,  et  il  soit  condempnez  (condempnés  G).  Je  Geffroy, 
par  (per  G)  la  grâce  de  Dieu  evesque  de  Paris  et  en  celui  (chelui  G)  temps  concelier  (cancelier  G) 

35  du  roy,  y  fu  présent  et  relisant  suscrisi. 

(°)  La  souscription  du  chancelier  est  d'une  autre  main  que  h  reste  du  texte.  —  C'i  Le  sceau  porte 
en  légende  PHILPPVS  DI  GRA  FRANEORVM  REX;  le  type  est  le  même  qui  a  été  décrit  plus 
haut,  p.  257j  note  a. 
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1085I'',  après  le  1"  septembre.  - —  Conipiègne. 

Philippe  I" ,  à  l'occasion  de  plaintes  portées  dans  un  concile  tenu  à  Conipiècjne,  par 
Helgot,  évêque  de  Soissons,  contre  les  chanoines  de  l'église  de  Conipiègne,  déclare  que 
depuis  sa  fondation  par  Charles  le  Chauve  et  sa  dédicace  par  le  pape  Jean  VIII,  ladite  5 
église  a  été  exempte  de  la  soumission  à  tout  évêque,  même  à  celui  de  Soissons,  et  vou- 
lant la  maintenir  dans  la  jouissance  dudit  privilège  interdit  à  tout  primat,  métropolitain 
ou  évêcjue  d'appeler  les  chanoines  en  justice. 

A.  Original  perdu'"'. 

D.  Copie  du  xïiir  s.,  collationnée  par  Gaschier,  conseiller  niaîlre  de  la  Chambre  des  Comptes,  10 
Archives  nationales,  K  189,  n°  117,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  na- 
tionale. Collection  de  Picardie,  vol.  67,  fol.  62  (pièce  3i3),  d'après  un  cartulaire,  mais 
collationnée  à  l'original  probablement  par  Dom  Grenier.  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.. 
Archives  départementales  de  l'Oise,  H  2i5i',  d'après  A.  —  E.  Copie  partielle,  du  xviii"  s., 
comprenant  seulement  la  date  et;  le  seing  du  roi.  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  i3 
Picardie,  vol.  63,  fol.  378  v°,  d'après  A.  —  F.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Curliilaire  blanc. 
Archives  nationales,  LL  1622,  fol.  17  (anc.  p.  33),  sous  le  titre  :  «De  libertate  ecclesie, 
quod  non  tenemur  alicui  archiepiscopo  vel  episcopo  respondere  nec  etiam  episcopo  Suess.  ». 

—  G.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Cartulaire  rouge.  Carte  regain,  n"  vni,  Bibliothèque  de 
Compiègne,  fol.  45  v°,  sous  la  rubrique  :  «Philippus   res  de  libertate   ecclesie,  quod  non  20 
tenemur  alicui  archiepiscopo  vel  episcopo  respondere  nec  etiam  episcopo  Suess.  ».  —  H.  Copie 
du  xiii°  s. ,  dans  un  Cartulaire  de  Saint-Corneille,  appartenant  à  M.  PouiUet,  conservatem' 

de  la  Bibliothèqvie  de  Clermont  (Oise),  fol.  32,  sous  la  même  rubrique  qu'en  G. 

[.  Cojùe  de  l'an  187g,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  3197,  fol.  /|6  v°,  d'après  G. 

—  /.   Copie  du  xvii'  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.    9171,    p.    i65,    d'après  G.  —  20 
A.  Copie  de  l'an  1673,  Archives  nationales,  LL  1620,  p.  196,  d'après  G. —  L.  Copie  du 
xvin°  s.,  dans  Monasticoii  Beiiediclinum ,  t.  IX,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12666,  fol. 


*''  Ce  diplôme  est  daté  de  1  o85 ,  indiction  9, 
la  24°  année  du  règne.  Sur  la  concordance  de 
l'année  io85  avec  la  24-'  année  du  règne, 
voir  plus  haut  p.  2  54,  n.  1,  et  p.  383,  n.  1. 
Le  rédacteur  paraît  avoir  pris  pour  point  de 
départ  de  l'indiction  le  1"  septembre;  car 
i'indiction  9  est  celle  de  l'année  1086. 

'"'  Le  diplôme  original  est  mentionné  dans 
r«  Inventaire  général  commencé  en  1  778  »  des 


titres  de  Saint-Corneille,  aujourd'hui  aux  Ar- 
chives départementales  de  l'Oise ,  H  2 1 43 , 
fol.  32  :  «Charte  de  Philippe  I"  (io85).  Im- 
munité de  l'église  de  Saint -Corneiî.  Cotte 
13°,  liasse  2°,  boîte  1".»  Sous  la  même  cote  : 
«  Copie  de  ladite  charte  collationnée  le  3  no- 
vembre 1670  par  Copin  et  Lemaire,  notaires 
à  Compiègne.  » 
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00,  d'après  G.  —  M.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Doin  Beiilicav.,  Picm-cs  (le  ï'hisloire  de 
Comjiicgiic,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSgi,  fol.  3y ,  d'après  G.  —  iV.  Copie 
partielle  du  xvii°  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Du  Chesne, 
vol.  66,  fol.  28  v°,  d'après  G.  —  0.  Copie  du  xvif  s.,  dans  Doni  Gillesson,  Antiquités  de 
5  Compiègne,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.    2/1.066,  loi.  2^2,  d'après  l'un  des  cartulaires. 

—  P.  Copie  de  la  date  et  du  monogramme  royal,  seulement.  Bibliothèque  nationale,  ms. 
l'r.  16188,  fol.  i55.  —  Q.  Copie  du  xvn°  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  10816, 
fol.  4.09  (anc.  fol.  /to5).  —  R.  Copies  du  xvii'  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  De 
Camps ,  vol.  8 ,  fol.  1 80  et  1 83 ,  d'après  a  et  b. 

10  (i.  Marlot,  Metropolis  Remensis  hisloria ,  t.  Il,  p.  179,  d'après  un  cartulaire.  —  h.  D.  Luc  d'A- 
chery,  Spicilegiiivi ,  éd.  in-l\°,  t.  II,  p.  698;  éd.  in-fol.,  t.  I,  p.  627. —  c.  Labbe,  Sacro- 
sancta  concilia,  t.  X,  col.  /io6,  d'après  b.  —  d.  Hardouin,  Acta  conciliorum ^  t.  VI,  pars  I, 
col.  i6i5,  d'après  b.  —  e.  Mansi,  Sacrorum  concilioriim  nova  et  ainplissima  collcctio,  t.  XX, 
col.  609,  d'après  i. — f.  E.   Morel,  Cartulaire  de  V abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compiegne, 

i5  p.    /u ,  n"  XVII ,  d'après  FG/fiiVO. 

Indiq.  :  Mabillon,  De  re  diplomatica,  p.  /1.2/1.  —  Mémoire  pour  les  dames  abbesse  et  religieuses  de 
l'abbaye  royale  du  Val-de-Grace  et  les  religieux,  prieur  et  couvent  de  l'abbaye  de  Saint  Corneille 

contre  Monsieur  l'évêcjue  de  Soissons,  pour  servir  de  réponse  à  son  mémoire A  la  fin  : 

«Monsieur   Choppin    d'Arnouville  rapporteur.»  (Impr.   veuve   Garnier,    1726,    in-fol.;   Bi- 

20  bliothèque  nationale.  Imprimés,  fol.  Fm.  126/10),  p.  .3,  2/1-37.  —  Mémoire  pour  les  dames 
abbesse  et  religieuses  de  l'abbaye  royale  du  Val-dc-Grace  et  les  religieux ,  prieur  et  couvent  de  l'ab- 
baye royale  de  Saint  Corneille contre  monsieur  l'évêque  de  Soissous  pour  servir  de  réponse 

au  second  Mémoire  de  Monsieur  de  Soissons.  A  la  lin  :  «  Monsieur  Chopin  d'Arnouville  rappor- 
teur. »   (Impr.   veuve  Garnier,    1727,   in-fol.    Bibliothèque   nationale.  Imprimés,   fol.    Fm. 

3  5  126/1.1  ),  p.  /i3-4.9.  —  Instance  au  conseil  pour  les  dames  abbesse  et  religieuses  de  l'abbaye  royale 

da-Val-de-Gràce ,  etc.,  dans  Œuvres  de  feu  M.  Cocliin,  éd.  in-/|.°  (1757)  t.  VI,  p.  358,  387; 
éd.  in-8°  (1832),  t.  VII,  p.  255,  3oi.  —  Brécpaigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  213.  — 
Wauters,  Table  chronologique ,  t.  I,  p.  56i. 

In  '"'  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex. 

3o  Quia'"'),  divina  preveniente'"'  dispensatione ,  sanctam''''  Compendiensem  ecclesiam, 
fundatam  cpiidem  a  domno  '"'  Karolo ,  illustri  ac  nobilissimo  rege  Francorum  ac  im- 
peratore  Romanorum,  predecessore  nostro,  a  sancto  Jolianne''^,  Romano  pontifice, 
cum  septuaginta'"'  duobus  episcopis '"''  soUempniter  *''  celebri  honore 'J'  ac  décore 
spécial!  dedicatam ,  condigno  tenore  iibertatis  ad  tempora  nostra  viguisse  cogno^d- 

35  mus,  nullius  quocjne  metropolitani ,  episcopi  nullius  dominationi  nec  ipsius  Sues- 
sionis  ''''  fuisse  constat  obnoxiam ,  eandem  ipsam  ecclesiam  in  eodem  honore  ac  pris- 

<»'  Nous  suivons  l'orthographe  de  R ,  sauf  indication  contraire.  —  C')  qua  GH.  —  (")  perveniente  FGH. 
—  ('•)  sanctam  omis  par  FGH.  —  W  domino  BGH.  —  i')  Joanne  D.  —  (s)  .lxx'".  FGH.  — 
''■)  epyscopis  F.  —  (')  soHonmiter  C,  solemniier  D.   —  (i)  honere  GH.  —  W  Suessioncnsis  D. 
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tina    iibertate'°'   tam    nostro   tempore    quam    successorum    nostroi'um    retinendo 
conservare,  conservando  retinere  destinanius,  volumus  et  debemus.  Unde  notum 
fieri  volumus  fideiibus  nostris  tam  presentibus  quam  futuris  qnod  ïlUgotus ,  Sues- 
sionis    episcopus,    prefate   videlicet ''''  ecciesie    canonicos    nostros    de    cpiibusdam, 
cfue'"'  eos*'''  adversus  ecclesiam '"'  suam  et  seipsum  commisisse  querebatur,  in  con-    5 
cilio  ^^   Compendii    celebrato ,  in  presentia  domni  fe'   Rainaldi  '''',    Remensis    archi- 
episcopi,  et  ceterorum  episcoporum  qui  eo  convenerant,  Elinandi  ^ddelicet  Laudu- 
nensis  episcopi,  Rogeri  Catalaunensis ,  Ursionis  Belvacensis ,  Ursionis  SilvanectensisW, . 
Rorigonis  Ambianensis ,  Rabotdi  '^'  No\iomensis ,    Gerardi    Cameracensis ,  Gerardi 
Teruanensis '''',  Goisfridi'''  Parisiacensis '"',  Gualteri'"'  Meldensis,  abbatum  quoque  m 
Gervini  de  sancto  Richario,  Euvrardi  Corbeiensis,  Godefridi  de  Monte  sancti  Quin- 
tini,  Burcardi  de  sancto  Basolo  '"',  Ingeleri  'f*  de  Forestensi  *'''  monasterio ,  Walteri  '"^^ 
de  sancto  Geotio*'',  Benedicti  de  sancto  Crispino ,  Rotberti'*'  de  Hasnun'"',  Hen- 
riciW  de  sancto    Remigio,   Fulcardi'"'  de  Trant'^',  WimandiW  de  sancto  Bavone, 
Pétri  de  sancto  Luciano'"',  Arnuifi''''  de  Lobiis''',  Huberti  de  sancto  Winnocio '"'',  Gi-  i5 

raidi  '"'  de  Ham ,  Willelmi  f*^'  de  Britoiio ,  Hugonis  de  '=' , de  sancto  Tbeo- 

dor[ic]o  f'),  Pétri  de  Alvillari  W,  Roduifi'J'  de  sancto  Simphoriano '''',  contra  consuetu- 
dinem  ac  libertatem  eisdem  canonicis  a  patribus  nostris  et  a  nobis  traditam''*  et 
concessam '"',  ad'"'  contemptum  predecessorum  nostrorum  et  régie'"'  majestatis, 
ubi  et  ad  quos  nuilatenus  oportuerat,  causare'P'  presumpsit.  Nos  vero  illius  que-  20 
rimoniam  et'''  calumniam  injuste  factam  recognoscentes ,  quod  a  nullo  metropoli- 
tano,  a  nullo  etiam  episcopo  justiciari'''  nec  ad  placita  seu  ad  agendas  causas  debe- 
rent  in^atari  vel  compelli,  in  eodem  ipso  concilio'^'  coram  prenominatis  personis 

(")  honore  pristinae  libertatls  D.  —  C*'  videlicet  prefate  H.  —  (O  qui  BD.  —  ('')  eos  omis  par  C. 
—  W  aecclesiam  FG.  —  !')  consilio  GH.  — 's'  domini  B.  —  ('>)  Recinaldi  B,  Reginaldi  D.  — 
(')  Silvanetensis  F.  —  (J)  Rabordi  BD.  —  C')  Gerardi  Teruanensis  omis  par  FGH.  —  W  Goif- 
fridi  EFGH.  —  (™)  Parisiensis  GH.  —  (")  Gualterii  D.  —  <")  Bazolo  D,  Balolo  FGH.  —  (p)  In- 
gelini  B.  —  (1)  Forestensi  omis  par  BD.  —  W  Valteri  B.  —  (»>  Geotio  omis  par  B.  —  W  Roberti  RD. 
Rorberti  H.  —  W  Hasnun  oviis  par  BD.  —  W  Henrici  omis  par  B.  —  i")  Elcardi  H.  —  (>)  Trànt  G 
II,  Trante  D.  —  W  Wimardi  GH.  —  (°)  Lutiano  GH.  —  (">)  Arnulphi  D.  —  W  Lobiis  omis 
par  BD.  —  (■')  Winnotio  CFGH ,  Vinnocio  D.  —  (<■)  Girardi  GH.  —  (f)  Willermi  FGH.  — 
(s)  de  omis  par  BDE.  —  C')  Teodoro  BEF,  Theodoro  DGH;  N  met  en  marge  Richeri  de  sancto 
Tbeoderico  ;  corrigé  en  de  s.  Tbeodorico  par  0.  —  (')  ArviUari  D  ;  corrigé  en  Altovillari  par  N 
etO.  —  (J)  Radulphi  B,  Rodulphi  CDH.  —  (M  Symphoriano  EH.  —  W  traditam  omis  par  D, 
aditam  FGH.  —  (™)  concessas  D.  —  (")  ad  jusqu'à  c[itos  inclus ,  omis  par  B  ;  contemptum  jusqu'à 
quos  inclus,  omis  par  D.  —   (")  nostrorum   et  régie  omis  par  E.  —   (p)  accusare  BD.  —  (î)  et 

jusqu'à  factam  inclus,  omis  par  BD;  et  jusqu'à  recognoscentes  quod  inclus,  omis   par   FGH.  

("■)  jusiitiari  F.  —  (*)   consilio  C.  ^ 

38. 
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tum  '°)  decretis  Romanorum  pontificum ,  tum  consuetudinibus  ipsius  ecciesie  ad  nos 

usqiie  derivatis  et  habitis  plenarie   disserentes,  evidenter    ostendimus,   et  ut  ipsi 

fratres,  quemadmodum  <'')  ad  tempora  nostra^  fecerant  sine  qualibet  inquietudine , 

cum  omni  tranquillitate  Deo  militantes  eidem  devotissinie  sendre  studeant  et  pia- 

5  cere,  nos  ipsos  divine  propitiationi  reconciliantes,  qviatinus '"''  nuUus  primas,  nullus 

meti'opolitanus ,  nullus  episcopus  ipsos  ad  judicia'"'  compellat  vel  invitet  nec  ali- 

quando  justiciare '''  présumât  tam  nostro  tempore  quam  successorum  nostronim, 

.  videlicet  regum  Francorum ,  nos  ipsi  pariter  décernantes  annuimus ,  annuendo  de- 

cernimus.  Et  ut  hoc  statutum,  sicut'^'  dictum  est,  a  patribus  nostris  ad  nos  usque 

10  dériva  tum  et  habitum,  etanobis  ipsis  approbatum  et  concessum,  deinceps  firmum  et 

inconcussum  permaneat,  neu'"''  quis  deinceps  huic  decreto  predecessorum  nostro- 

rum  ac  nostre  majestatis  et    ipsius  ecciesie  nostre   prefate    consuetudini    obviare 

audeat,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  caractère  W  et  sigillo  signari 

et  corroborari  precepimus.  Actum  Comjiendii  palatio ,  anno  incarnati  Verbi  mille- 

ICO 

.5  simo  .LXXX.V.  «),  indictione  .VIIII.  «,  anno  regni  nostri  .XXIIIl.  «,  Goisfrido  H, 
Parisiorum  episcopo,  archicancellario  nostro. 

[Monocjramma^"\)  Signum  Phylippi'"', 

Francorum  reçis. 
20  [Lochs  .«jV/ï'/Zi ''■'). 

CXYIII 

io86,  avant  le  i  août.  —  Dreux. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  l'abbé  Enstachc ,  confirme  la  d on aiion  faite  pur  Herbert  et  sa 

femme  Ingeburge,  au  monastère  de  Saint-Père  de  Chartres ,  de  deux  arpents  et  demi  de 

25  vigne,  d'une  maison,  d'un  cfrenicr  et  d'un  four,  avec  le  mobilier,  sis  à  a  Arca  Braca«, 

interdisant  en  outre  à  qui  que  ce  soit  d'imposer  au  gardien,  que  les  moines  y  établiront, 

W  cum  CGH.  —  C")  quamadmodum  FGTI.  —  (■■)  nostra  lenipora  B.  —  ('')  quatenus  D.  — 
('')  juditia  F.  —  (')  justicie  GH.  —  (?)  ut  B.  —  ('')  nec  H.  —  W  karaclcre  D.  —  0)  octogesimo 
cpinto  BC,  io85  D,  .Lxxx.v.  EH.  —  W  nona  B,  .ix.  E ,  .viii.  DFGH.  Muhillon,  qui  a  transcrit 
la  date,  donne  .viiii.  —  0  vigesimo  qiiarto  BC,  .xxiv.  D.  —  ('")  GosIVido  DFG ,  Gofli'ido  //.  — 
(")  Le  monogramme  omis  par  H,  la  place  laissée  en  blanc.  —  (")  Pliilipjn  BCDI'GII.  —  (p)  La  croix 
omise  par  H,  la  place  laissée  en  blanc.  —  W  Le  sceau  indiqué  par  C  et  E;  B  porte  :  «Et  scellées 
d'un  sceau  de  cii-e jaune  en  placard.» 
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ancnnc  cnrv/'e  ni  exaction  ,  à  la  réncne  des  redevance^  en  argent,  et  en   natnre  ducs 


an  roi. 


A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xii°  s.,   dans  le   Velus   Agano,  Bibliothèque  de  Chartres,   ms.  1061,  p.  209,  sous 

le  titre  :  «De  vinels  Herberti  concessis  a  Philippe  rege  in  Area  Braca».  5 

a.  André  Du  Chesne ,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorency,  preuves ,  p.  26 ,  fragment. 
—  b.  Guérard,  Cartnlairc  de  l'ahhaye  de  Saint-Père  de  Chartres,  t.  f ,  p.  2/|5,  d'après  2^. 

[IJn  nomine  sanctç  et  individue  Trinitatis ,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti.  Cum 
regalis  solium  dignitatis  multiplex  virtutum  cultus  exornet ,  libei^alitas  tamen  atque 
munificentia  precipuum  locum  tenet,  quarum  effectus  multorum  necessitatibus  con-  10 
descendat  et  justorum  petitionibus  satisfaciat.  Notum  ergo  esse  volumus  ego  Philip- 
pus,  gratia  Dei  rex  Francorum,  omnibus  sancte  Dei  ecclesiç  fideiibus  et  nostris, 
tara  presentibus  quam  futuris  quod  Eustacbius ,  abbas  videlicet  sancti  Pétri  coenobii 
Carnotensis,  nostrç  serenitatis  adiit  presentiam,  obnixe  postulans  ut  munificentie 
nostr§  aurem  ejus  precibus  inclinare  regali  pietate  dignaremur,  quatinus,  pro  inco-  lô 
lumitate  nostra  et  statu  regni  nostri,  liberalitatis  nostre  assensum  preberemus  cui- 
dam  Herberto  atque  ejus  uxori,  Ingelbiu'gi  nomine,  ut  quod,  Deo  inspirante,  longe 
tempore  maturaverant  implere,  nostra  licentia  ducere  quivissent  ad  effectum,  sci- 
Hcet  ut  de  rébus  propriis,  quas  habebant  in  Area  Braca,  sanctum  Petrum  et  mona- 
chos  ejus  heredes  facerent,  videlicet  de  duobus  aripennis  et  dimidio  vineç,  de  domo  20 
sua,  horreo  et  furno  omnique  supellectili  eoram.  Cujus  justam  petitionem  jucU- 
cantes,  cum  nostris  fideiibus  qui  nobiscum  présentes  aderant,  dignum  duximus,  pro 
anima  patris  niei  Hanrici  régis  atque  pro  nostra  salute,  assensum  prebere  donationi 
predicti  viri  et  uxoris  ejus.  Placuit  etiam  serenitati  nostre  regia  interdicere  actori- 
tate  ne  quis  umquam  per  succedentia  temporahuic  nostre  munificentie  operi,  quod  2 5 
cudimus,  aliqua  temeritate  présumât  contraire  neque  de  concessis  jam  dictis  rébus, 
neque  in  parvo  neque  in  magno,  quicquam  minuere  audeat,  neque  custodem  quem 
ibi  monachi  posuerint,  qualibet  corveda  seu  exactione  premat  vel  gravet,  sed  liber 
ab  omni  consuetudine  seculiarium  hominum  secure  ibi  maneat  et  monachis  serviat  ; 
tantummodo,  statuto  tempore,  cpaindecim  denarii,  quatuor  vini  cantari,  mina  ''lo 
avenç,  panis  et  gallina  una,  nobis  habenda,  officio  nostro  reddantur;  quod  si  in 
reddendo  monachi  tardi  extiterint,  emendent  et  res  nominatas  non  perdant.  Manda- 
vimus  itaque  hanc  cartam  nostro  nomine  nominibusque  primatum  nostrorum  atcpie 
régie,  dignitatis  sigiilo  corroborari,  ut  rata  et  inviolata  permaneat  in  evum.  -S*.  Phi- 
lippi  régis.  Gausfridi,  episcopi  Carnotensis.  Amalrici  clerici.  Frogerii  de  Calalaunis.  '55 
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Rodlierti  de  Rupe  Forti.  Guausfridi,  comitis  Maritaniç.  Gervasii,  dapiferi  régis.  Phi- 
lipjDi  capellani.  Tedbaldi,  stabularii  régis.  Lancelini,  pincerne  régis.  Gisleberti  de 
Tegulariis.  Hugonis  de  Curte  Sexaudi.  Fulconis  pincernç.  Udonis,  dapiferi  epi- 
scopi.  Vuibaldi  cierici.  Adventii.  Johannis  Brustini.  Arroîdi.  Ricberii  et  Girardi  de 
5  sancto  Georgio.  Actum  est  hoc  Drocis  castro  publiée,  ante  portam  sancti  Vincentii, 
anno  ab  incarnatione  Domini  miHesimo  .LXXX  .VI. ,  indictione  nona ,  régnante  Phi- 
lippe rege  anno  .XX  .VI.  Ego  Gisiebertus  notarius,  ad  vicem  Gaufridi,  Parisiorum 
episcopi,  summi  cancellarii  régis,  relegendo  subscripsi. 


CXIX 

1 089  (». 

Philippe  ]"'  mande  an  doyen  et  aux  chanoines  de  récjlise  de  Saint-Qaentin  en  Vev- 
mandois  d'investir  Ive,  ahhé  de  Saint- Quentin  de  Beuuvais,  de  la  prébende  (pie  ledit  roi 
a\\nt  concédée  à  l'église  de  Saint-Quentin  de  Beauvais  dans  leur  égUse. 


A.  Original  perdu. 

'''  La  date  du  mandement  de  Philippe  I" 
peut  êti-e  étaljlle  grâce  à  une  charte  du  Cartu- 
laire  de  Saint-Quentin  de  Beauvais,  de  la  Bi- 
Itliothèque  de  Cheltenham.  En  effet,  à  la  suite 
dvi  mandement  de  Philippe  I"",  au  bas  du 
fol.  IX  v°  (p.  18),  on  lit  un  titre  rouge  en  partie 

gratté ,  De  prcbaiiba  Iwati  Qaiiitini ,  lequel 

se  rapportait  à  une  charte  dont  le  texte  a  dis- 
para  avec  un  feuillet  du  manuscrit,  mais  dont 
nous  avons  la  fin  au  fol.  x  (p.  19).  Nous  la 
transcrivons  d'après  la  copie  qu'a  bien  voulu 
en  faire ,  à  notre  intention ,  M.  Henri  Omont , 
membre  de  l'Institut  :  «  ac  llrmum  et  incom- 
mutabile ,  ex  precepto  gloriosi  régis  Philippi , 
firmavimus  per  hujusmodi  litteras  assignatas 
sigilli  sancti  Quintini  impressione  et  suljter 
scriptarum  personaram  evidenti  attestatione , 
videlicet  Johannis  thesaurarii,  Heriberti  suJj- 
decani,  Deodati  cantoris,  Johannis  camerarii, 
Anselli  castellani,  Vuidonis  prepositi,  Anselli 
dapiferi,  Deodati  pincernae,  Johannis  subcen- 


toris;  presbitcrorum  Hugonis,  Rotljerti,  Ilaga- 
nonls ,  Vuiljoldi  ;  diaconorum  Bosonis ,  Johannis, 
Hugonis  et  Vuiboldi  ;  subdiaconormn ,  Fulconis , 
Odonis  Vendoliensis,  Rogeri  et  Berengarii. 
Dignum  etiam  duximus  quorundam  fratrum 
nomina  qui  ex  alia  parte  de  ecclesia  videlicet 
sancti  Quintini  do  Belvaco  huic  concessioni 
interfuerunt ,  subtitulari  :  Raineri,  prioris  de 
Gornaco,  Vualteri  prepositi.  Actum  est  hoc 
apud  sanctum  Quintinum  in  aecclesia,  anno 
ab  incarnati  Verbi  M.L.XXX.VIIII.,  indictione 
.XII.,  régnante  rege  Philippo  anno  .XX.  .VIII. 
Ego  Guido  cancellarius  interfui,  scripsi  et  reco- 
gnovi.-:|r»  Ainsi,  cet  acte,  dont  nous  n'avons 
plus  que  les  souscriptions  et  la  date ,  constatait 
une  décision  prise  par  les  chanoines  de  Saint- 
Quentin  en  vertu  d'un  ordre  royal  «  ex  pre- 
cepto  gloriosi  régis  Plidippi  » ,  et  dans  une 
affaire,  quahfiée  «concession,  à  laquelle  était 
intéressée  l'église  homonyme  de  Beauvais.  Il 
n'est  donc  guère  douteux  qu'il  ne  s'agisse  de 
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B.  Copie  du  xii"  s.,  Cartuluire  du  Saint-Quenliii  de  Bcaavais,  Bibliothèque  de  sir  Thomas  Ph!l- 
lipps  à  Cheltenham,  ms.  7^0/1,  fol.  ix  v°  (p.  i'8)  '''.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Gre- 
nier, BibliothècRie  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol  a55,  fol.  63,  d'après  des  «  Mé- 
moires mss.  de  M.  de  Nullv,  chanoine  de  Beauvais,  communiqués  par  M.  Danse,  chanoine 
de  la  mesme  église».  —  D.  Copie  du  xvm'  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Pi-  5 
cardie,  vol.  a33,  fol.  319  v°,  d'après  la  même  source  que  C.  —  E.  Copie  du  xviii°  s.. 
Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  3o,  fol.  90,  d'après  la  même  source  que 
CetD. 

a    Hemeraeus,  Augusta  Viromanduoram,  Regestum  veterum  chartarum,  p.  09,  «e  sacris  diariis 

ejusdem  monasterii».  —  b.  Colliette,  Mémoires  pour  servir  à  l'histoire du  Vcrmundois ,  10 

t.  Il,  p.  108,  d'après  a.  —  c.   Gallia  christiaim,  t.  X,  instrumenta,  col.  ady. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronolocjiquc ,  t.  II,  p.  189  et  p.  36o. 

Phiiippus,  Dei  gratia  Francorum  rex,0.'°',  decano,  et  ceteris  canonicis  iiostris'''' 
aecclesiae  sancti  Quintini  salutem  et  gratiam  nostram.  Notum  facimus  vobis  quod 
Ivo*"',   abbas  Belvacensis   aecclesiae  beati    Quintini,    nostrae  mansuetudinis  aures  i5 
adierit,  supplicans  nobis'"^'  tainper  se  quam  per  fidèles  nostros  ut  aecclesiae  sibi  com- 


(°)  Odoni  a.  En  B  une  main  du  .wii'  s.   a  écrit  Offredu  uu-dessas  de  0. 
nostrœ  a.  —  f')  Yvo  a.  —  (•')   nolîis  omis  par  a. 


(!>)  vestris  CDE, 


la  concession  à  cette  dernière  éghse  de  la  pré- 
bende visée  par  le  mandement  de  Philippe  I". 
De  plus,  comme  Philippe  I"  rappelle,  dans 
son  mandement,  que  les  chanoines  de  Saint- 
Quentin  ont  approuvé  dans  leur  chapitre  la 
concession  qu'il  avait  faite  d'une  prébende  à 
ceux  de  Beauvais,  il  est  probable  que  l'acte 
incomplet  n'est  autre  chose  que  le  procès- 
verbal  de  la  délibération  du  chapitre.  D'où  il 
suit  que  la  lettre  du  roi ,  portant  ordre  de  don- 
ner l'investitm'e  de  la  prébende  à  l'abbé  Ive , 
serait,  dans  cette  hypothèse,  postérieure  à  la 
charte  du  chapitre  de  Saint-Quentin,  mais  de 
très  peu  sans  doute.  On  pourrait  aussi  supposer 
que  le  «  preceptum  gloriosi  régis  Philippi  » , 
auquel  il  est  fait  allusion  dans  la  charte  dont 
nous  ne  connaissons  qu'un  fragment,  n'est 
autre  que  le  mandement  royal,  que  nous  pu- 
Ijlions ,  et  que  la  charte  des  chanoines  de  Saint- 
Quentin    constatait    l'investiture    de    la    pré- 


bende, donnée  aux  chanoines  de  Saint-Quentin 
de  Beauvais,  puisque  deux  d'entre  eux,  qui 
pouvaient  être  les  mandataires  de  l'aljbé  Ivc , 
figurent  comme  témoins.  Dans  cette  hypothèse , 
le  mandement  royal  serait  antérieur  à  la  charte 
de  concession  émanée  du  chapitre  de  Saint- 
Quentin.  Quoi  cpi'il  en  soit,  le  mandement 
royal,  qu'il  ait  précédé  ou  suivi  la  rédac- 
tion de  la  charte  des  chanoines,  ne  peut  en 
être  séparé  par  un  long  intervalle  de  temps. 
On  peut,  en  toute  vraisemlslance ,  le  rapporter 
à  la  même  année  que  celle-ci,  c'est-à-dire  à 
l'année  1089.  D'ailleurs  ce  mandement  ne 
saurait  être  postérieur  à  1090,  car  en  cette 
année-là ,  Ive  devint  évéque  de  Chartres. 

'"'  Nous  adressons  tous  nos  remerciements  à 
M.  Henri  Omont ,  à  qui  nous  devons  la  copie 
de  B  et  à  M.  T.  Fitz-Roy  Fenwick ,  qui  a  bien 
voidu  lui   communiquer  ce  cartulaire  en  juin 


304  PHILIPPE   F.  [1089] 

missç  prebendam  unain  in  vestra  aecclesia'"'  pro  remedio  animae''''  patris  mei  et 
matris  meae  perpétue  habendam '"'  concederemus.  Cujus  pétition!  ideo  libenter'*'' 
assensum  prebuimus,  quia  vos'"'  id  in  capitule  vestro  jam  coUaudasse per  quosdam 
ex  vobis  àudivimus.  Quapropter  mandamus  vobis  ut,  sicut  inter  vos  determinatuni 
5  est,  invesLiluram  quae  ad  vos  pertinet,  predictae  aecciesiae ''^'  pei'  predictum  îilîbatein 
laciatis.  Valete. 

cxx 

1090  <''.  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme  les  immunités  et  privilèges,  les  biens  meubles  et  immeubles  du 
10  monastère  de  Saint-Remi  de  Reims. 

A.  Original'"*.  Parchemin,  avec  débris  du  sceau.  Hauteur,  Sgo  mm.;  largeur,  537  mm.  Archives 

départementales  de  la  Marne ,  fonds  de  Saint-Remi ,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville  de  Reims , 
liasse  11,  n°  3. 

B.  Copie  du  commencement  du  xiu"  s.,  dans  le  Cartalaire  B  de  Saint-Remi,  p.  11g  (fol.  lxi), 
i5  sous  la  rubrique  :  «Privilegium  doinni  Philippi  régis  de  immunitate  castri  et  remm  beati 

Remigii  » ,  Archives  départementales  de  la  Marne ,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville  de  Reims. 
—I-  C.  Copie  du  xiv°  s.,  dans  le  Cmiiihiire  A  de  Saint-Remi,  p.  86  (anc.  fol.  xi.v),  sous  la 
rubrique  :  «  Privilegimii  Philippi  régis  de  protectione  regali  istius  ecclesie  et  memljrorum  ejus  » , 
charte  cotée    «111  T»,  Archives  départementales  de  la  Marne,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville 

2  0  de  Reims.  —  D.  Copie  authentique ,  du  xvii°  s. ,  collationnée  à  l'original  le  8  juin  1 633  par 

un  huissier  royal,  Archives  départementales  de  la  Marne,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville  de 
Reims.  —  E.  Copie  authentique,  du  xvii°  s.,  collationnée  à  l'original  le  20  février  i645  par 
deux  notaires  royaux.  Archives  départementales  de  la  Marne,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville  de 
Reims.  —  F.  Copie  authentique,  du  xviii°  s.,  collationnée  à  l'original  le  20  juin  17^1 ,  par 

2  3  deux  notaires  royaux.  Archives  départementales  de  la  Marne,  en  dépôt  à  l'Hôtel  de  ville  de 

Reims.  —  G.  Copie  du  xvn'  s.,  dans  Monasticon  Bemdicliiiam ,  t.  XXXVI,  Bibliothèque  na- 
tionale ,  ms.  lat.  12693,  fol.  190,  d'après  C.  —  H.  Copie  de  l'an  1678,  Bibliothèque  de 
Senlis,  Colleclion  Afforty,  vol.  i3,  p.  /169.  —  /.  Copie  duxvn"  siècle,  Bibliothèque  nationale, 
Collection  De  Camps,  vol.  g,  fol.  i85,  d'après  a. 

i°)  ecclesia  vestra  CDEa.  —  C")  animas  omis  par  a.  —  W  habendam  omis  pur  CDE.  —  ('')  libenter 
omis  par  CDE.  —  (°)  vos  jusqu'à  Quapropler  inclus  j  omis  par  CDE.  —  C)  pr;ebenda!  a. 

'■'  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  1090,  in-  n°' C,   CXII,  CXV,   CXVII.  Voir   plus  haut, 

diction  i3,épacte  17,  28°  année  du  règne.  Les  p.  26^  et  283,  note  1. 

chiffres  de  l'itldlction  et  des  épactes  correspon-  '"'  Au  dos,  en  lettres  capitales  :  «  Privilegiuuj 

dent  Ijien  à  l'année  1 090.  Les  années  du  règne  Philippi  régis.  » 
ont  ôié  comptées  à  partir  de  1062  ,  comme  aux 
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a.  Marlot,  Metropolis  Reinensis  histona,t.  II,  p.  181;  éditAranc.,  Histoire  delà  ville ,  cité  et  univer- 
sité de  Reims,  t.  III,  p.  7i4,'n°  xxxvii,  publication  partielle.  —  h.  Varin,  Archives  admi- 
nistratives de  la  ville  de  Reims,  t.  I,  p.  a/ji  ,  n°  lxix. 

IxDio.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  Il,  p.  206.  —  lAicliaire,  Louis  VI,  n°  a. 

In  nomine  sanctg  et  individug  Trinitatis ,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti ,  amen.    5 
Philippus,  divina  clementia  rex  Francorum,  U'-  universis  fidelibus  nostris  et  pos- 
teris,  scilicet  tam  praesentibus   quam  futuris.  Cum  dominetur  Excelsus  in  regno 
lioiiiinmn  et  det  iHud  cuicunque  voluerit,  in  hoc  IP  vel  maximo  debemus  ei  gratiam 
pro  gratia,  ut  in  defensione  sanctç  ecclesiç  nostra  vigeat  auctoritas,  prout  eam  inter- 
pellaverit  reruui  causa  etteniporuni  utilitas.  Il'  Notum  ergo  fieri  volumus  cjuibusque  10 
regni  nostri  successoribus  domnum  et  venerabilem  Heinricum,  abbatem  sancti  patris 
nostri  Remigii,  regiani  nostram  celsitudinem  adisse,  |p  quatinus  immunitates,  tam 
nobili  tamcjTie  glorioso  loco  ab  antecessoribus  nostris  Francorum  regibus  concassas , 
nostri  quoque  decreti  confirmaret  auctoritas.  Cujus  fideli  ||^  voto  libenter  assen- 
tientes,  licet  generalem  defensionem  sanctç  §cclesi§  debeamus,  specialiter  eam  sancto  i3 
Remigio  concedere  decrevimus,  vei  quia  apostolus  Francorum  est  electus  a  Deo,  vel 
II''  quia  auctoritate  apostolica  corone  nostre  patrocinatur  et  regno.  Igitur,  ex  more 
antecessormii  nostrorum  regum,  regia  nostra  preceptione,  sicut  et  ab  illis  decretum 
est,  decernimus  et  P  puJjlica  auctoritate  constituimus  utcastrum,  in  quo    idem 
beatus  Remigius  corpore  quiescit  cmn  burgo  quod  adjacet  sibi,  immune  sit  ab  20 
omni  aliéna  justitia  et  potestate,  et  praeter  abbatem  et  ejus  ||^  monachos  nuHus  ibi 
exerceat  ullam  judiciariam  districtionem ,  et  liceat  aJjbati  et  fratribus  ibidem  habere 
et  cammas  et  furnos  et  artes  et  molendinos  et  piscaturas  et  viridiaria  et  mercatum, 
II'"  cum  res  iliud  postulaverit,  et  quçcuncpie  eorum  placito  et  usibus  ^'isa  fuerint  eis 
libère  permittimus  et  donamus,  sed  et  ^^llas  omnes  et  possessiones  ejusdem  sancti  25 
ab  omni  oppressi-||"-one    et  qualibet  aliéna  judiciaria  potestate  prohibemus,  hoc 
est  ^Jraedictum  castrum  cum  adjacentibus  suis,  Crusniacum  cum  adjacentibus  suis, 
Sai'pieicurtem ,  Genvereium,  Colmamas,  Saciacum,  |P'- Villare  Aleranni  cum  adja- 
centibus suis,Villare  in  Silva  et  lezeiacum ,  Condatum  cum  adjacentibus  suis,  Eysce, 
Vallem  dominicam,  Curtem  Ausorum ,  Domnum  Remigiimr,  Condam,  ||'^  Asencel-  3o 
lam,  Villare  in  Estaneio  cum  adjacentibus  suis,  Drusiacum''',  Luponis  montem  et 
quicquid  incomitatu  Burgundiensi  eadem  ecclesia  possidetvel  in  Catalaunensi  terri- 
torio ,  elemo-|P''-sinamque  Vualteri  comitis  ;  item ,  Septem  Salices ,  ïasciacum ,  Virilia- 
cum ,  Murianacum ,  Hermundi  viilam ,  Tiliam ,  Canaium ,  Crobannam ,  Corbiniacum 

'')  A  paraît  bien  porter  Drusiacutn,  mais  B  donne  Dmliacum,  et  il  semble  que  cette  correction  soit 
justifiée,  s'il  s'agilde  Drouilly  [Marne ,  an:  et  cant.  de  Vilry-le-François). 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —  I.  3  y 
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cum  adjacentibus  suis,  Kesluls,  Salicem  IP^  sancli  Reniigii  cuni  adjacentibus  suis, 
Basiiicam  curtem  cum  adjacentibus  suis,  Bainam,  Ei'peium,  Tuniacum,  Vicum 
cum  adjacentibus  suis,  Gerson,  Jehenneiviliam,  Givereium,  Bairon,  Pontembairi 
11^^  cum  adjacentibus  suis  et  ceilam  Ganiacum  cum  adjacentibus  suis,  et  omnia  qTie 

5  possidet  vel  possidebit  in  comitatu  PoiTiensi,  et  cellam  sancti  Oricoli  cum  adjacen- 
tibus suis ,  et  cjuicquid  in  H^''  regno  nostro  est ,  pertinens  ad  jus  sancti  Remigii ,  et  quod 
in  presens  tenet  et  qnod  in  futurum  adquiret  et  tenebit ,  sive  sit  çcclesia ,  sive  AÏHa , 
sive  mansionile,  sive  praedium  ab  a]iquo  datvim,  et  |p^  omnia  c{ue  ejus  vel  sunt  vel 
erunt  sive  mobiles  res  sive  immobiles,  nostrç  praesentis  auctoritatis  decreto  robo- 

10  rîunus  et  defendimus  et  ab  omni  inquietudine  et  externa  pote-|P^-state,  scilicet 
alicujus  archiepiscopi ,  episcopi,  ducis,  comitis ,  vicecomitis  vel  cujuscunque  comitis 
vel  pervasoris,  ex  boc  nunc  et  deinceps  omnino  prohibemus,  ut  in  pace  sancte  çc- 
ciesiç  IP"  religio  praedicti  monasterii  augeatur  et  vigeat,  et  defensio  ejus  et  libellas 
ad  salutem  çternam  nobis  et  posteris  nostris  omnibuscpie  hoc  nostre  regiç  praecep- 

i5  tionis  decretum  l^^  servantibus  proficiat  in  perjDetuum.  Eos  autem  qui  nobis  in  regno 
successuri  sunt  per  Deum ,  regenfi  regum ,  obtestamur  ut  boc  privilegium ,  cpiod ,  ut  in 
perpetuum  vigeat ,  sigillo  nostro  IP^  signamus,  inconvulsum  custodiant,  utpatronum 
regni  sui  beatum  Remigium  in  perpetuum  babeant ,  cujus  apostolatu  pervenimus  ad 
fidem  catliolicam. 

20  |p3  Actum  est  hoc  privilegimn  et  corroboratvun  Parisius,  anno  incarnat!  Verbi 
millesimo  .XC.,  indictione  .XllL,  ||-''  epacta  .XVII.,  régnante  Philippo,  Francorum 
rege,  anno  .XXVIII.  +  Phylippi  régis  signum  +.  Signum  Hludovici,  fdii  ejus  +. 

11"'^  +  Signum  Jozfridi,  Parisiacensis  episcopi.  +  Signum  Odonis  comitis. 
+  Signum  Gervasii  dapiferi.  +  Signum  Frogeri.  H-*^  +  Signum  Pagani      (Sif/jV/az/i'"'.) 

25  et  Nanteri  de  Monte  Gaio.  Ego  Ursio,  Silvanectensis  episcopus  ac 
régie  majestatis  cancellarius ,  scripsi  +  II'-'  et  publiée  lectum  recognovi. 

W  Du  sceau  il  ne  reste  qu'un  fixirjmcnt  représentant  le  roi,  la  nutin  droite  disparue,  tenant  de 
la  main  gauche  le  long  sceptre  terminé  en  haut  par  une  jleur  de  lis;  de  la  légende  il  ne  reste  que  les 
lettres  MHIL^.  —  D  :  «  scellé  d'un  grand  sceau  de  cire  sur  lequel  est  empraint  le  pourtraict 
d'un  roy  assis  en  son  throsne,  couronné,  avec  le  sceptre  en  main  droicte  et  le  baston  de  justice 
en  main  gauche;  à  l'entour  duquel  sceau  sont  escripts  ces  mots  :  Philippus  Dei  gratia  Francorum 
rex;  et,  sur  le  dos,  ces  mots  :  Privilegium  Philippi  régis,  cotte  III.  T.«  —  F  :  «et  scellé  du  grand 
sceau  en  cire  jaune.  » 
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CXXI 

1067-1090.  f'> 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  laijaelle  Geoffroy,  fils  de  Nivard, 
donne  l'église  de  Maisons  et  divers  autres  biens,  aux  moines  de  Notre-Dame  de  Cou- 
lombs. 5 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  commencement  du  xvii°  s.,  dans  îes  Mémoires  dn  prieur  de  Mnndonville  (Dom  Guil- 

laume Laisné),  t.  X,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  2/1 1 33,  p.  126,  d'après  le  «vieil  car- 
tulaire  de  Coulombs  ». 

o.  André  Du  Chesne,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de  Montmorency,  preuves,  p.  67,  fragment,   10 
d'après  le  même  cartulaire  que  B. 

Indiq.  :  Inventaire  des  titres  de  l'abbaye  de  Coulombs,  d'environ  l'an  1766,  Archives  d'Eure-et- 
Loir,  H  1261,  p.  36 1,  avec  référence  au  Grand  Cartulaire  de  Coulombs,  p.  171,  et  au  Petit 
Cartulaire,  p.  22  et  102.  —  T^ibé  d'Espagnac,  Mémoires  historiques  sar  l'abbaye  de  Cou- 
lombs, vers  1776,  Bibliothèque  de  Chartres,  ms.  1106  (copie  de  i8i5),  p.  ^7  (fol.  28),  i5 
avec  référence  au  Petit  Cartidaire,  p.  22,  et  au  Grand  Cartulaire,  p.  171.  — •  Abbé  Latei- 
gnan,  Mémoires  historiques  sur  l'abbaye  de  Coulombs,  Bibliothèque  de  Chartres,  ms.  1107, 
p.  47  (fol.  26),  d'après  l'abbé  d'Espagnac. 

NotumW  sit  omnibus  qnod  ego  Gosfridus '''\  Nivardi  filius,  cum  communi  assensu 
fdionim    meorum,    Nivardi,    Gaufridi,   Adelaidis    necnon   et    dominorum    Ivonis  ao 

W  Nous  nous  servons,  pour  l'établissement  du  texte,  de  B  et  a.  —  C*)   Gasfridus  «. 


'''  L'abbé  d'Espagnac  rapporte  cet  acte  au 
temps  de  l'abbé  Thibaud,  qui,  d'après  lui, 
gouverna  l'abbaye  de  1078  à  1090  environ. 
L.  Merlet,  Histoire  de  l'abbaye  de  N.  D.  de  Cou- 
lombs, f.  19,  assigne  à  cette  don  ation  la  date  de 
1087.  Mais  l'abbé  n'est  pas  nommé  dans  cette 
charte,  et  si  nous  nous  en  tenons,  pour  en 
déterminer  la  date,  aux  éléments  que  le  texte 
fournit,  nous  devrons  élargir  l'espace  de  temps 
pendant  lequel  elle  a  pu  être  rédigée.  En  effet , 
parmi  les  personnages  qui  y  sont  mentionnés,  le 
seul  dont  on  connaisse  approximativement  les 
dates  est  le  comte  Ive.  Le  donateur  déclare  qu'il 
s'est  assuré  le  consentement  de  ses  seigneurs, 
spécialement  du  comte  Ive;  il  s'agit  vraisem- 
blablement d'Tve  11,  comte  de  Beaumont-sur- 


Oise  ;  or  Ive  succéda  à  son  père  dans  le  comté 
de  Beaumont  à  une  date  incertaine  comprise 
entre  1067  et  1070;  le  27  mai  1067,  Geoffroy 
souscrit  encore  comme  comte  de  Beamiiont 
un  diplôme  de  Philippe  I"  pour  La  Chape- 
laude,  qui,  il  est  vrai,  est  suspect  (voir  plus 
haut,  n°  XXIX,  p.  90,  1.  37);  en  1070,  le 
comte  Ive  souscrit  deux  chartes,  l'une,  de 
Geoffroy,  évêque  de  Paris,  l'autre  de  Robert, 
abbé  de  Saint-Germain  des  Prés,  confirmées 
par  le  roi  (voir  plus  haut,  n°'  XLVIII,  et 
XLIX,  p.  i32,  1.  i3,  et  p.  i34,  1.  i5).  Il 
mourut  au  plus  tard  en   1090.    (Voir  Douët- 

d'Arcq,  Recherches sar  les  anciens  comtes 

de  Beaumonl-sur-Oise ,  p.  lxvik  et  lxxi.) 
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comitis  et  aliorum,  pro  anima  mea  et  iixoris  Hildeburgis ,  et  parentuni  meorum 
iiberatione  et  pro  merenda  salute ,  monachis  sanctae  Mariae  Columbensis  irrevocabi- 
liter  dare  disposui  hœc,  scilicet  ecclesiam  de  Mansionibus,  ctim  atrio  et  sepultura  et 
decimis  ad  ecclesiam  pertinentibus ,  terram  qnoque  quantum  arare  possunt  scx 
5  boves ,  in  eadem  viUa  agripennum  prati ,  decimam  portus ,  decimam  piscaturœ  '"'  de 
Nanticis'"'',  quartam  partem  decimse  de  quadreriis,  aream  de  duobus  molendinis 
cum  gurgite,  très  agripennos  vinearum  apud  Centum  Nuces  et  apud  Montem  Acu- 
tum,  medietatem  ecclesise  de  Coctanariis  vilia^  et  dimidiam  decimam  ad  ecclesiam 
pertinentem,  totam  Hannuariam ''''  villam  cum  hortis  et  sylvis.  Ad  hsec  concedo  si 

10  cpii  de  meis  hominibus,  Dei  gratia  inspirante,  ipsis  monacbis  terram  vel  aliud  dare 
aut  vendere  voluerit.  Hoc  quoque  donum  ut  esset  stabile  et  per  omne  tempus  ma- 
neret  inviolabile ,  Philijipunî  regem  adii ,  postulans  eum  quatinus  per  imposilionem 
signi  stii  banc  cartulam  ita  firmaret  ut  deinceps  nulli  infringere  liceret  nisi  prius 
coactus  fiscum   regalem   solveret.  Quod  ita  factum    est,  testante  Philippe   rege, 

i5  Hugone  comité,  Hugone  filio  Beroldi,  Gaufrido  de  Calvomonte,  Herveo '''  de 
Marleio,  Herveo,  filio  Godefridi  Divitis. 

GXXII 

1086-1090  '".  —  Pontoise. 

PMlippe  l"  exempte  les  objets  appartenant  aux  moines  du  Bec,  da  paiement  de  tout 
20  droit  de  tonlieu  ou  de  transit,  sur  eau  ou  sur  terre,  à  Paris,  Pontoise,  Poissy  et  Mantes. 

A.  Original  perdu'"'. 

(")  avec  piscaturae  s'arrête  a  pour  reprendre  à  Hoc  quoque  donum.  —  ('')  L'inventaire  H  1261 
donne  Nanticiis.  —  W  Molenarii  villa  B.  L'inventaire  H  1261  donne  Coctanams  villa.  —  ('')  L'in- 
ventaire H  1261  donne  Huanaria.  —  W   Herveio  B. 


'''  Ce  diplôme  n'est  pas  daté.  Nous  ne  pou- 
vons donc  circonscrire  le  temps  pendant  leqviel 
il  a  pu  être  délivré  que  grâce  aux  noms  des 
grands  ofiiciers  :  Gervais,  sénéchal;  Galeran , 
chambrier;  Lancelin,  bouteiller;  Gualon,  con- 
nétable. Thibaud  était  encore  connétable  en 
1086  (n°  CXVIII);  Gualon  apparaît  comme 
connétable  dans  un  diplôme  qvi'on  peut  dater 
de  1090-1091  (n°  CXXIII);  mais  pour  les  an- 
nées 1087  à  1089,  nous  n'avons  pas  de  diplôme. 
D'autre  part,  Gervais  garda  le  sénescalat  jus- 


qu'en 1090;  mais  dans  le  même  diplôme  où 
Gualon  apparaît  comme  connétable ,  le  sénéchal 
est  Manassés;  en  1092 ,  celui-ci  céda  la  place  à 
Gui  de  Rochefort  (n°  CXXVII).  Notre  diplôme 
est  donc  postérieur  ii  celui  qui  a  été  donné  h 
Dreux  en  1086  (n°  CXVIII),  et  antérieur  au 
diplôme  (n°  CXXIII)  donné  la  29"  année  à  Or- 
léans et  que  nous  croyons  expédié  soit  à  la  iln 
de  l'année  1090,  soit  au  commencement  de 
l'année  1091. 

*"'  Le  présent  diplôme  figurait  en  tète  des 
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B.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Jacques  Jouvelin,  Clironicon  Bcccense,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  logoS,  fol.  3o. —  C.  Copie  du  xv°  s.'"',  dans  un  vidinius  de  Henri  V,  roi  d'Angle- 
terre, en  date  du  28  mars  i420,  Puljlic  Record  Office,  Norman  roll  n"  646,  8°  année  de 
Henri  V,  partie  1,  membrana  i!\.. 

D.  Copie  du  xviii°  s.,  dans  Bréquigny,  Histoire  rjéncrale  ecdésiasliqac  de  France,  t.  VJ,  Biblio- 
thèque nationale ,  Collection  Moreau,  vol.  600,  fol.  189,  d'après  C.  —  E.  Copie  d'environ 
l'an  1780,  dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin,  Bibliothèque  nationale,  Collection  du  Vexin , 
vol.  8,  p.  167,  d'après  a.  —  /''.  Autre  copie,  dans  Lévrier,  Hv-toire  du  Vexin, preuves ,  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  1  1,  fol.  a/tS,  d'après  a. 

(I.  Dit  Monstier,  Ncustria  pia,  p.  /182  ,  d'après  une  transcription  du  vidimus  de  Henri  V,  tirée  d'un 
ms.  delà  collection  de  Vyon  d'Herouval.  —  b.  Chanoine  Porée,  Histoire  de  l'ahbaye  du  lier, 
t.  I,  p.  872,  d'après  B. 

Indio.  :  Bréquigny,  T(ddc  chronologique,  t.  II,  p.  286. 

In  nomine  Patris  et  Fiiii  et  Spiritus  Sancti,  Dei  omnipotentis.  Ego  Phili2:)pus, 
gratia  Dei'"'  rex  Francorum.  Propter  Deurn  et  pro  redemptione  animae  mea;,  concedo 
monasterio  Beccensi,  quod  est  in  Normannia  constructum  in  honoreni  beatœ  et  glo- 
riosœ  virginis,  genitricis  Dei,  Mariœ,  ut  res  monachorum ,  ejusdem  cœnobii  propria', 
sint  qiiietae  in  perpetuum  C"'  ab  omni  exactione ,  quœ  sire  thelonemn  '"'  sive  transitus 
nominatur  sive  alio  nomine  dicitur,  qiiod  solet  exigi  pro  consuetudine  fisci  a  venden- 
tibus  vel  ementibus  vel  transeuntibus  in  omnibus  iliis  locis ,  in  quibus  meum  est  hoo 
exigere  aut  remittere,  et  nominatim  in  Parisio,  in  Ponte  Isarœ,  in  Pexeio'''',  in 
Meanta'"'  e!L  in  aqua  et  extra  aquam.  Hanc  donationem  feci  apud  supradictum '' ' 
castrum  Pontis  Isarae ,  in  caméra  mea ,  in  manum  abbatis  prEefati  cœnobii ,  Anseimi  '»' 
nomine ,  prsesentibus  piuribus  de  meis  et  de  ejus  hominibus.  Praecepi  etiam  ut  haec 
nostra  iargitio  scriberetur  et  nostro ''''  signo  ad  posterorum'''  cognitionem  corrobo- 
raretur.  Testes  :  Odo  clericus  et  medicus  de  Credoiio  '■''  ;  Gualerannus  camerarius  qui 

W  Dei  gratia  B.  —  C')  imperpetuum  C.  —  W  theoloneum  C,  telone  a.  —  (<')  Poixeio  a.  — 
H  Manta  a.  —  (0  supranominatum  Ca.  —  (s)  Ancelini  Ca.  —  !''!  nieo  «.  —  (')  posteriorumC 
—  ii)  Redolio  B,  Credelio  C  a.  Corrigez  Credoli- 


no. 


chartes  des  rois  de  France,  dans  un  cartidaire  et  extra  aquam  apud  Parisium  etapud  Pontem 

du  Bec,  du  xiii°  siècle,  dont  M.  le  chanoine  Ysare  et  apud  Pissiacum  et  apud  Meduntam.  » 

Porée,  cure   de  Bom-nainville ,  possède   vingt  (Communication  de  M.  le  chanoine  Porée.) 
i'euiliets.  Sur  l'un  de  ces  feuillets  est  transcrite  '''  Le  texte  du  registre  de  Henri  V  nous  a 

la   table  des  tituli  recjuni  Francorum.  La  pre-  été  communiqué  par  M.  Léon  Mirot,  archiviste 

mière  charte  est  ainsi  analysée  :  «  Carta  Philippi  aux  Archives  nationales, 
régis  de  liisertate  quam  haljemus  in  transitu  aque 
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et  Blancardus  '"'  cognominatur  ;  Tiulfus  ''''  pincerna  de  Parisio  ;  Gualo  '°\  filius  Odonis 
de  Calmonte **'' ;  AlardusDamianus'"';  Rodulfus,cubicu]arius(''  praefati  abbatis ;  Guil- 
leimus '"',  fdius  Ivonist'"'  de  Bornevilla.  +W  Signum 'J*  Phiiippi  régis.  S.  Gervasii 
dapiferi  ''"'.  S.  Giialeranni  '''  camerarii.  S.  Lansceiini  ''"*  buticularii.  S.  Walonis  '"' 
5  constabularii. 


CXXIII 


logo-1091 


(1) 


Orléans. 


Philippe  l" ,  à  la  prière  de  Jean,  évêqne,  de  Geoffroy,  archidiacre,  et  des  chanoines  de 
l'église  d'Orléans,  concède  aux  dits  chanoines  la  voirie,  la  justice  et  le  droit  de  tolte  (juil 
10  avait  sur  quatre  arpents  de  vignes  sis  à  Damniartin. 

A  Original  jjerdu. 

B.  Copie  du  xvili'  s.,  par  Polluche,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  4.33  ter  (n°  552  du  Catalogue 
général),  fol.  SgS,  d'après^.  —  C.  Copie  faite  en  février  1667  par  Baluze,  Bibliothèque  na- 
tionale, Collection  Baluze,  vol.   78,  fol.  29  v",  d'api-ès  le  Chartalarium  vêtus  (Livre  rouge 
i5  de  Sainte-Croix  d'Orléans),  ch.  n"  xlvii. 

In  nomine  Domini.  Phiiippus,  Dei  gratia'"'  Francorum  rex.  Notum  fieri  volumus 
fidelibus  nostris  quod  Johannes ,  ecdesie'î"'  sancte  Aurelianensis  episcopus,  et  Gos- 

(")  Blanchardus  C'a.  —  C')  Tuilfus  B,  ïulfus  a.  —  (")  Guallo  C.  —  ('')  Calvomonte  a.  — 
i'')  Damiunus  C,  Damuenus  a.  —  W  cubicularis  BC.  Corrigez  cubicularius.  —  (s)  GuiHielmus  C. 
—  C')  Yvonis  a.  —  W  Croix  omise  par  Ba.  —  (J)  SB.  —  W  de  Pisea  a.  —  W  Waleranni  B, 
Woleranni  a.  —  ('")  Lanselini  B,  Gaucelini  a.  —  (")  Wallonis  C. —  W  gracia  B.  —  (p)  eclesie  B. 
Pour  la  diphtongue  ae  nous  suivons  l'orthographe  de  B. 


'''  Ce  diplôme  n'est  daté  que  de  la  39°  an- 
née du  règne.  D'après  les  deux  modes  do 
compter  les  années  du  règne  les  plus  fréquem- 
ment employés,  la  39°  année  s'étend,  à  comp- 
ter du  23  mai  loSg,  du  23  mai  1087  au 
22  mai  1088;  et,  à  compter  du  /t  août  1060, 
du  II  août  1088  au  3  août  1089.  Mais  ce 
diplôme  est  nécessairement  postérieur  au  di- 
plôme n°  CXX,  daté  de  1090,  la  38°  année 
du  règne;  en  effet,  le  sénéchal  y  est  nommé 
Manassés;  or  dans  le  diplôme  de  1090,  le 
sénéchal  est  Gervais,  lequel  apparaît  dans 
les  diplômes  depuis  1081;  en  1092  et  dans  les 


années  suivantes  le  sénéchal  est  Gui  de  Roche- 
l'ort.  Pour  placer  notre  diplôme  en  1088  ou 
1 089 ,  il  faudrait  supposer  que  le  sénescalat  de 
Gervais  eût  été  interrompu;  il  est  plus  vraisem- 
blable que  Manassés  détint  la  charge  après  Ger- 
vais et  avant  Gui  de  Rochefort.  En  outre  on 
remarquera  que,  si  l'année  1090  est  qualifiée 
la  28°  année  du  règne  (n°  CXX),  on  a  pu  attri- 
buer à  1090-1091  le  chiffre  39.  Ce  compte  des 
années  du  règne  suppose  un  point  de  départ 
pris  en  1063  (io63-io63  =  i"  année),  dont 
nous  avons  déjà  signalé  d'autres  exemples. 
(Voir  plus  haut,  p.  354,  283  et  3o4,  n.  1.) 


[loga]  PHILIPPE   r.       .  31! 

IVidus'"',  ejusdem  archidiaconus  et  subdecanus,  cuni  ceteris  canonicis  adiere  sereiii- 
tatem  nostram,  deprecantes  ut  eis  \dariam  nostram  que  in  vineis  eorum,  Aàdelicet 
c[uatuor  aripennis  plus  miuusve ,  fuerat  apud  Domnum  Martinum ,  et  oiunem  justi- 
ciam  nostram  et  toltani  concederemus.  Terminatur  autem  ex  una  parte  atrio  ec- 
clesie'"'',  altéra  fluvio  Ligeritis,  tertia  via  publica,  quarta  terra  sancti  Victoris.  Infra  5 
lias  determinationes ,  in  jjrefatis  vineis  et  terra,  eis  viariam  et  omnem  justitiam'"' 
nostram  et  rectitudinem  et  toltam,  quam  ibi  habebanius,  pro  Dec  annuimus  et 
concessimus,  et  ad  faciendum  inde  quidquid''"'  disposucrint  et  voluerint,  licen- 
tiam  '"'  donando  concessimus ,  concedendo  donavinius.  Et  ut  hec  concessio  et  do- 
natio'"^  nostra  firma  et  inconcussa  permaneat,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  lo 
nominis  caractère  fe'  et  sigillo''''  signari  et  corroborari  precepimus. 

[Monocjramma^'K) 

Actum  Aurelianis,  anno  incarnati  Vei-bi  M'J' ,  anno  regrii  nostri  .XX.  VIIIL, 

Lancelino,  buticulario  nostro,  Gualone  constabulario ,  dapifero  Manasse. 

Gislebertus  cancellarius '""),  ad  \'icem  Goisfridi,  archicancellarii ,  Parisiorum  epi-  i5 
scopi,  relegendo  subscripsi  x'''. 

[Lociis  si^i7/i *'"'.) 

GXKIV 

1092  <'>.  —  Paris. 

Philippe  I"  confirme  les  chanoines  de  Saint-Corneille  de  Cumpiègnc  dans  la  possession  20 
de  certains  biens  et  droits  à  eux  précédemment  concédés  par  les  rois  ses  prédécesseurs.  Il 

(=)  Gofl'ridus  B.  —  W  eclesie  B.  —  W  jnsticiam  C.  —  <■')  quicquid  C.  —  W  îicenciam  B.  — 
W  donacio  B. —  fe)  karactere  C. —  C')  sygillo  C.  —  (')  Le  monogramme  omis  par  C.  —  U)  «Nota 
qu'après  le  millésime,  l'année  est  en  blanc  n'aiant  jamais  existé  sur  l'original.»  B.  —  C*)  Gisle- 
berto  cancellario  B.  —  W  Le  chrismon  omis  par  C.  —  ("■)  Le  sceau  mentioimc  par  B  seulement  :  «  avec 
un  sceau  de  cire  blanche.  » 

'''  On  doit  supposer  que  ce  diplôme  n'a  été  iO']Ç)[\o\.rhe\>evS ,  Mémoires  coacernantl'hisloirc 

expédié  et  daté  que  plusieurs  années  après  sa  civile  et  ecclésiastique  d'Auxerre,  éd.  Challe  et 

rédaction;  car  le   roi  y  déclare  qu'il  l'a  fait  Quantin,t.  I,p.  269).  Jl  est  donc  possible  que 

sceller  en  même  temps  qu'il  a  requis,  contre  le  concile  de  Paris,  auquel  il  est  fait  allusion 

ceux  qui  y  contreviendraient ,  l'excommunica-  dans  le  diplôme  de  Philippe  I",  soit  celui  qu'on 

tion  des  évoques  réunis  alors  à  Paris;  il  nomme  sait  d'ailleurs   s'être   tenu   à  Paris    en    107/1. 

ces  évêques,   et  parmi  eux  plusieurs    étaient  (Cf. R. deLasteyrie,  C«r(HZaiVef/eWra/ri'e  Porw, 

morts  bien  avant  1093.  L'un  d'eux,  Geoffroy,  t.  L  p.  xix  et  i3/|.) 
évèque  d'Auxerre,  était  mort  le  16  septembre 
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ajoute  (jiid  a  ubtcna  des  évèijues  réunis  à  Paris  une  sentence  d'excommunication  contre 
ceux  aui  entreprendraient  contre  ces  concessions. 


A.  Original  perdu'''. 

B.  Copie  du  xvm's.,   par  Dom  Grenier,   Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,   vol.  o-j, 
5  fol.  7,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Grenier,  Biijliothèque  nationale ,  Collec- 
tion de  Picardie,  vol.   24o,  fol.  7,  d'après  un  vidimus  du  roi  Philippe  III,  donné  à  Paris 
en  août  1281,  mais  coJlationnée  avec  A.  —  D.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Cartiilaire  blanc  de 

Saint -Corneille,  Archives  nationales,  LL  1623,  fol.  1   sous  le  titre:   «De  usuagio et 

de  aqua  Ysare  ».  —  E.  Copie  du  xiu"  s. ,  dans  le  fragment  du  Cartulaire  rouge.  Carte  rc(juni, 

10  n°  II,  Bibliothèque  de  Conipiègne,  fol.  Ai  v°,  sous  la  i-ubrique  :  «  Carta  Ph.  régis  de  viatura 

Longolii,  Sacei  et  cujusdam  terre  site  in  Gell.;  item  de  usuagio  nemoris  et  aque  et  de 
ecclesia  sancti  Germani».  —  /''.  Copie  du  xiii"  s,  dans  un  Cartulaire  de  Saint- Corneille , 
appartenant  à  M.  Pouillet,  conservateur  de  la  Bibliothèque  de  Clerraolit  (Oise),  fol.  18  v°, 
sous  la  même  rubrique  qu'en  E. 

i5  G.  Copie  du  XYi"  siècle,  coUationnée  avec  A  le  i3  mai  i^'i']?)  par  le  lieutenant  à  Conipiègne  du 
maître  des  Eaux  et  Forêts  du  iDailliage  de  Senlis ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Pi- 
cardie, vol.  198,  fol.  212.  —  H.  Copie  du  xvn°  s.,  dans  Dom  Bertheau,  Preuves  de  l'hisloire 
de  Compièyite,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSgi,  fol.  36,  d'après  7).  —  I.  Copie  de 
l'an  1672,  Archives  nationales,  LL   1623,  p.  178,  ch.  n°   ]i3,  d'après  D  ou  un  cartidaire 

20  analogue.  —  /.   Copie   de  l'an   1879,  l^i'^Hothèque  nationale,  ms.   lat.  nouv.  acq.  2197, 

fol.  /I2  v°,  d'après  E. —  K.  Copie  duxvii°s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  9171,  p.  i5i, 
d'après  E.  —  L.  Copies  du  xvii°  s. ,  dans  Dom  Gillesson ,  Antiquités  de  Conipiègne,  Bibholhèque 
nationale,  ms.  fr.  3/1066,  fol.  3/16  et  fol.  253,  d'après  des  cartulaires ,  avec  (fol.  253  v°)  fac- 
similé  du  signum.  —  M.  Copie  partielle,  du  xvii°  s.,  dans  les  Matériaux  de  Galland,  BiLlio- 

23  thèque  nationale,  ms.  fr.  16188,  fol.  i5i,  d'après  «un  cartulaire  de  S.  Corneille  prêté  par 

M.  Alard  adjoint  aux  justices  de  Conipiègne  »,  sous  la  même  rubricpie  qu'en  E.  —  N.  Copie 
duxvii°s. ,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Du  Chesne,  vol.  66,  fol.  28,  d'après  un  cartu- 


'"'  «  Originale  dans  les  Archives  de  l'abbaye 
de  S.  Corneille  de  Conipiègne,  layette  des 
chartes  des  rois,  liasse  3°.  »  B.  —  «Original 
double  en  bonne  forme,  l'un  et  l'autre  dans 
les  archives  de  l'abbaye  de  S.  Corneille  de 
Compiègne ,  layette  des  chartes  des  rois , 
liasse  3°.  »  C.  —  L'existence  de  deux  expédi- 
tions originales  est  encore  attestée  par  un  In- 
ventaire du  xvn°  s.  (  Archives  nationales ,  L  1037, 
n°  /|  5  ) ,  dans  lequel  on  lit ,  fol.  9  :  «  Deux  chartres 
de  mesme  texte ,  forme  et  substance  expédiées 
à  Paris  l'an  m.  un"  et  douze  en  la  présence  de 
plusieurs  arclievesques  et  evesques  desnommez 


en  icelles,  contenant  mesme  récit  que  dessus  et 
confirmation  des  dons  faictz  par  Henry  son 
père,  scavoir  de  l'advourie  de  voirie  de  Lon- 
guoeil  etc,  lesquelles  chartres  se  trouvent  les 
secondes  transcripte  au  ployet.  »  Parlant  de 
cette  charte,  un  Mémoire  pour  A'F  l'évêque  de 
Baissons  (Bibliothèque  nationale,  Imprimés, 
4°  Fm.  3o3gi)  qui  prétendait  en  démontrer  la 
fausseté,  dit,  p.  44  :  «Elle  est,  il  faut  l'avouer, 
si  bien  contrefaite  et  si  bien  fumée  qu'il  n'y  a 
personne  qui  ne  la  prit  pour  une  pièce  véri- 
tablement antique  et  du  onzième  siècle  dont 
elle  représente  très  bien  l'écriture.  » 
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laire.  —  0.  Copie  partielle  du  xvii"  s.,  dans  un  cahier  de  papier  intitulé  Copies  des  chartes 
compulsez  pour  le  procès  du  forage  contre  les  eschevins,  Archives  départementales  de  l'Oise, 
H  3i5i',  fol.  A,  d'après  un  vidimus  du  roi  Philippe  III,  donné  à  Paris  en  août  1281, 
inséré  dans  des  lettres  des  gardes  des  sceaux  de  la  bailiie  de  Senlis  établis  en  la  prévôté 
de  Compiègne  et  de  Clioisy,  datées  du  i8  mars  iSgg.  —  P.  Copie  du  xvif  s..  Archives  5 
départementales  de  l'Oise ,  H  3 1 5 1  ',  fol.  3 ,  d'après  la  même  source  que  0.  —  Q.  Copie  de  la 
fin  du^il^s.,  coHationnée  par  un  conseiller  secrétaire  du  roi.  Archives  nationales,  L  1087, 
n°  26 ,  d'après  la  même  source  que  O  et  P.  —  R.  Copie  partielle ,  du  xvii"  s. ,  par  Du  Chesne , 
Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  5i,  fol.  2^5  v°.  —  S.  Copie  du  xvii"  s., 
Bibliothèque  nationale.  Collection  Dupuy,  vol.  77^,  fol.  5.  —  T.  Copie  de  la  fin  du  10 
xvii°  s..  Archives  nationales,  L  1037,  n°  35.  —  U.  Copie  du  xviii"  s.,  Archives  départe- 
mentales de  l'Oise ,  H  3 1 5 1  ",  fol.  3  v°.  —  V.  Copie  partielle ,  du  xvii'  s. ,  sur  papier 
timbré.  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  3i5i*.  —  X.  Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque 
nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  325,  d'après  a. 

a.  D.  Luc  d'Achery,  Spicilegiam ,  éd.  in-/i°,  t.  II,  p.  60/i,  d'après  un  cartulaire;  éd.  in-fol.,  t.  I,  i5 
p.  627.  — b.  Labbe,  Sucrosancta  concilia,  t.  X,  col.  /igi  (cotée  48i). —  c.  Hardouin ,  Acta 
concïlioram ,  t.  VI,  pars  II,  col.  1700,  d'après  h.  —  d.  Mansi,  Sacroram  concilioram  nova  et 
amplissima  collectio,  t.  XX,  col.  751.  —  e.  R.  de  Lasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  I, 
p.  loi,  n°  108  (publication  partielle),  d'après  DEHIKL.  — f.  E.  Morel,  Cartulaire  de 
l'abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compiègne,  p.  49,  n°xxi,  daprès  DEHIKL.  20 

IsDiQ.  :  Mémoire  pour  M'  l'évêque  de  Soissons  contre  les  dttmes  abbesse  et  religieuses  de  l'abbaye  royale 
du  Val  de  Grâce  et  les  R.  R.  P.  P.  prieur  et  religieux  bénédictins  de  l'abbaye  de  S.  Corneil  de 
Compiègne .  .  .  «  (Paris,  chez  la  veuve  Raymond  Mazières  et  J.  B.  Garnier.  BMiothèque  na- 
tionale, Imprimés,  4.°  Fm.  3o3gi),  p.  43-44-  —  Second  mémoire  pour  M'  l'évêque  de  Soissons 
(même  imprimerie.  Bibliothèque  nationaile.  Imprimés,  4°  Fm.  30292,  p.  167-170).  —  25 
Instance  au  conseil  pour  les  dames  abbesse  et  religieuses  de  l'abbaye  royale  du  Val  de  Grâce,  etc. 
dans  Œuvres  de  feu  M'  Cochin,  éd.  in-4°  (1737),  t.  YI,  p.  372  ,  4o5;  éd.  in-8°  (1832),  t.  VII, 
p.  317.  —  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,  p.  246. 

In  '"'  nomine  sancte  ''''  et  individue  Trinitatis.  Philippus ,  Dei  providentia  Franconuii 
rexpiissimus.  Quoniam  divina  bonitate  sancta  Compendiensis  ecclesia,  abimperatore  3o 
Karolo  et  nostris  antecessoribus  pia  devotione  i'undata ,  et  a  sancto  Johanne,  sumnio 
pontifice,  sacrata,  privilegiis  atcpie  excommunicationibus  ita  nobiiitata  extitit  ac  pre- 
inunita  ut  nullus,  sine  anathematis  incursione  et  tremendi  judicis  offensione,  possit 
violentiam  inferre  vel  dominât!  onem  exercere  per  omneni  terram,  quam  prefatus  an- 
tecessor  noster  Karolus  vel  successores  ejus  eideni  sancto  loco  contulenint  et  de  jure  35 
proprio  in  jus  ejusdem  ecclesie  transposuerant ,  idcirco  nos ,  tam  deA  ota  sollicitudine 

(°)  Pour  l'établissement  du  texte,  nous  avons  fait  quclq 
l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire. 

CHARTES   ET  DIPLOMES.  I. 


ues  emprunts  à  G  et  L. 

—  W  Nous 

'lO 

suivons 
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antecessonim  nostroi'uni  ad  ampliandam  et  nobilitandam  eandem  ecclesiam  provo- 
cati ,  notum  fieri  volumus  universis  ecclesie  fidelibus  tam  futuris  quam  pi'esentibus 
quod  canonici  predicte  sancte  Compendiensis  ecclesie  nostram  adierunt  presentiam , 
postulantes  ut,  pro  remedio  anime  nosti'e  atque  antecessorum  nostrorum,  concede- 

5  remus  eidem  ecclesie  qnod  pater  noster  Henricus  antea  dederat,  videlicet  advoca- 
tionem  et  viaturam  de  Longoiio'"'  usqne  ad  médium  fluminis  \sare,  A'iaturam  de 
Saceio,  viaturam  de  terra  quam  habet  predicta  ecclesia  in  Gellis,  et  donmii  quod 
Robertus  rex  de  tota  siiva  Cosia  ad  edificationem  ecclesie  domorumque  suarum  atque 
ignis  alimenta  fecerat,  et  ut  nullus  de  eorum  porcis  vel  pecoribus'"''  predictam  silvam 

10  frequentantibus  aliquam  consuetudinem  vel  exactionem  exigere  présumât,  ecclesi- 
amque'"'  in  fisco  régie  apud  Compendium,  in  honore  sancti  Germani  dicatam,  quam 
prelibate  sancte  Compendiensi  ecclesie  Karolus  plus  rex'''*  cum  duobus  mansis  dédit, 
ecclesiam  quoque'"'  sancti  Clementis,  quam  isdem'*^*  plus  rex,  pro  remedio  anime  sue 
ac'°'  dilecte  conjugis  sue  Friderune''"'  fundavit  et  capitule  majoris  ecclesie  disponen- 

i5  dam  ac '"' providendam  libère  tradidit,  et,  a'^'  confluentibus  similiter  aquis  contra  villam 
Clarisium''^'  usque  contra  ecclesiam  de  Gellis ,  flumen  cum  utriscjiie  rijîis  et  piscatoria  et  navium 
transita''',  et  ubicumcme  retia  extra  fluvium  trahenda  fuerint,  sive  crescat  aqua  sive  decrescat, 
et  ut  ibi  nullus  piscationis  vel  venationis  opus  absque  licentia  fratrum  exercere  présumât ,  et  si 
])estia  aUqua  fugiens  absque  venatoribus  ibi  devenerit'""',  ad  mensara  fratrum  deferatur,   sicut 

20  predictus  plus  rex  Karolus  eis  concessit.  Quorum  petitionem '"'  in  omnibus  memoratis 
Ubenter  suscepimus,  et  ut  ea  firmius  amodo  predicta  ecclesia  possideat,  presentem 
paginam  sigillé  régie  majestatis  insigniri  et  in  pervasores '">  harum  rerum ,  quas  enume- 
raAdmus ,  excommunicationem  fieri  ab  ejjiscopis  qui  tune  Parisius  'p'  congregati  erant, 
precepimus,  scilicet  :  Manassedo ,  Remensi  archiepiscope  ;  Ricardo'*!',  Bituricensi'"'* 

2  5  archiepiscope;  Rogero,  Cathalaunensi'''  episcopo;  Elinando,  Laudunensi'''  episcopo; 
Ratbodo,  Noviemensi  episcopo'"';  Widone,  Belvacensi  episcopo;  item,  Widone, 
Ambianensi  episcopo;  Geifrido,  Parisiensi  episcopo;  Waltero,  Meldensi  episcopo'"'; 
Waltero,  Trecassino  episco^io,  et  Geifrido  Autissioderensi  episcopo'"'.  Si  quis  banc 
nostre  confirrnatienis  paginam  vielare  et  sanctaiu  Compendiensem  ecclesiam  super 

1°)  Longolio  EF.  —  ('')  peccoribus  DEF.  —  (">  ecclesiam  quocpie  BC.  —  ('')  rex  omis  par  BCDE. 

—  W  quoc[ue  omis  par  EF.  —  (')  eisdem  J5.  —  (s)  et  B.  —  ('')  Friderime  DEF.  —  (')  atque  BC. 

—  (j)  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  sont  empruntés  à  un  diplôme  de  Charles  le  Simple  du 
21  juillet  917,  puhl.  dans  Morel,  Cartulaire,  p.  23,  n°  vni.  — '  (')  Clausium  E,  Clausum  F.  — 
(')  transitum  F.  —  '")  advenerit  B.  —  '")  peticionem  DEF.  —  '"'  impervasores  E.  —  (p)  Parisiis  C. 

—  (1)  Ricliardo  DF ,  Ricliado  E.  —  '''  Bituriensi  EF,  corrigé  en  Bituricensi  en  D.  —  (')  Catbala- 
mensi  corrigé  en  Cathalaunensi  en  D,  Catalaunensi  B ,  Catbalamensi  EF.  —  (')  Laudinensi  EF.  — 
(")  Ratljodo  Noviomensi  episcopo  omis  par  EF.  —  (>)  Wallero  Meldensi  episcopo  omis  par  EF.  — 
(')   episcopo  omis  par  EF. 
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his'°'  omnibus  inqxiietare  pi'esumpserit,  iram  summi  judicis  incurrat  et  coactus  régi 
centum  libras  auri  persolA^at. 

S+ignum  Philippi  gloriosi  +  Francorum  re+gis''''. 

[Mono(jramma^'\)  [Lociis  si(jUU^'^\) 

Ego  Gaufriclus  archicanceUarius  l'elegi  atcpae  subscri])si'''.  5 

Actum''^*  Parisius  anno  dominice  incarnationis  millesimo  .XCII.*°' 


GXXV 

1092.  —  Compiègne. 

Philippe  I"  transporte  aiix  chanoines  de  Saint-Corneille  de  Compiègne  le  droit  royal 
de  s'opposera  l'édification  d'une  tour  ou  de  toute  autre  fortification  dans  le  territoire  de  10 
Compiègne  et  spécialement  sur  la  rivière,  sur  le  pont  ou  dans  les  îles. 

A.  Original  perdu'''. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  parDom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  89, 

fol.  1,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Col- 
lection Moreau,  vol.  87,  fol.  5 ,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xviii"  s. ,  coUationnée  par  Gaschier,  i5 
conseiller  maître  à  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales ,  K  189,  n°  118,  d'après  j4. 
—  E.  Copie  du  xm"  s.,  dans  le  Cartulaire  blanc  de  Saint-Corneille,  Carie  regain^  n°  viii. 
Archives  nationaleSj  LL  1622  ,  fol.  10  (anc.  p.  ig),  sous  le  titre  :  «  De  firmitatibus  non  edi- 
ficandis  in  Conpendio  vel  in  vicinio  Conpendii  absque  licentia  nostra  ».  —  F.  Copie  du 
"■xiil"  s.,  dans  le  fragment  du  Cartulaire  rouge.  Carte  regum,  n°  xvii.  Bibliothèque  de  Com-  20 
piègne,  fol.  5o  v°,  sous  la  rubrique  :  «  Philippus  rex  de  firmitatibus  non  edificandis  in 
Compendio  vel  in  vicinio  Compendii  aljsque  licentia  nostra».  —  G.  Copie  du  xiii"  s., 
dans  le  Cartulaire  de  Saint-Corneille,  appartenant  à  M.  Pouillet,  conservateur  de  la  Biblio- 
thèque de  Clermont  (Oise),  fol.   26,  sous  la  même  rubrique  c[u'en  F. 

W  hiis  /*'.  —  C")  Sigillum  Philippi  gloriosi  Francorum  D,  avec  addition  de  régis  après  Fran 
corum;  Signuni  Philippus  E,  et  en  marge  :  Philippi  gloriosi  Francorum  régis;  Sigillum  Phi- 
lippus F.  —  ('')  Monogramme  place  à  droite  da  Signum  en  G,  omis  par  DEF.  —  ('')  L'emplacement 
du  sceau  indiqué  par  C  seul.  Mais  à  B  est  jointe  la  note  :  «  Sceau  en  placard  dont  il  ne  paraît  que  la 
place.  »  —  l")  Le  signum  du  roi  et  la  souscription  da  chancelier  sont  en  caractères  allonges  en  L. 
—  C)  Lu  date  omisepar  B.  —  (s)  .ji.xcil.  CDEF;  la  leçon  adoptée  est  celle  de  G,  qui  fait  suivre  le  mol 
snlîscripsi ,  et  la  date,  de  fioritures  telles  qu'on  en  trouve  dans  d'autres  diplômes  originaux  de  cette  époque 
pour  remplir  la  ligne. 


'''   «  Original  aux  Archives  de  l'abbaye  de  S.  Corneille  de  Compiègne,  layette  1",  liasse  i°.  »  B. 

/lO. 
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//.   Copie  dii  xviii"  s.,  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  2i5i  "',  fol.  2  y°,  avec  référence 
à.  A.  —  /.   Copie  du  xvil°s.,  dans  Dom  Gillesson,  Antiquités  de  Coinpièrjiw,  Biljliothèque  na- 
tionale, ras.  fr.  3/1066,  fol.  riSi,  d'après  E. —  /.  Copie  de  l'an  1673,  Archives  nationales, 
LL    1623,    p.   2i3,   ch.  n°    128,  d'après  F.  —  K.  Copie   du   xvii°   s.,    Bibliothèque  na- 
5  tionale,  ms.  lat.  9171,  p-  182,  d'après  F.   —   L.  Copie  du  xvn°  s.,  dans  Dom  Bertheau, 

Preuves  de  l'histoire  de  Compièrine ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSgi,  fol.  4o,  d'après  F. 
—  M.  Copie  de  l'an  1879,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  2197,  fol.  5i  v°, 
d'après  F.  —  N.  Copie  du  xvn°  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  21, 
fol.  167,  d'après  l'un  des  cartulaires.  —  0.  Copie  de  la  fin  du  xvii''  s.,  Archives  départe- 
10  mentales  de  l'Oise,   H   3i5i'',  d'après   l'un   des   cartulaires.   —   P.  Extraits    du  xvii°  s.. 

Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.   16188,  fol.  i58  v°,  avec  la  description  du  sceau. 

(t.  E.  Morei,  Carlulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compièrine,  p.  /t6,  n°  xix,  d'après  £F//Ri. 

In'"'  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti,  sancte  et  individue  Trinitatis. 
Philippus,  Dei  providentia  Francorum  rex  piissimus  ''').  Notum  esse  volumus  omnibus 

i5  Xpisti''^'  fidelibus  sanctani  Dei  Compendiensem  ecclesiam,  ab  imjieratore  Karolo  et 
nostris  antecessoribus  pia  devotione  fundatam  et  a  sancto  Johanne  summo  *'''  pontifice 
sacratam  et  privilegiis  et  excommunicationibus  sic  nobiiitatam '''  et  premunitam  ut 
nuUus  sine  anatbematis  incursione  et  tremendi  judicis  ofFensione  in  tota  terra ,  cpiam 
donavit  ei'*^  de  jure  in  jus  predecessor  noster  Karolus,  possit  vim  facere  aut  muni- 

20  tionem  construere  vel  dominationem  exercera.  Sed  ante  tempora  nostra  fuere  per- 
versi  homines,  quorum  violentia  ad  id  vesanie  prorupit  ut  in'°'  sanctam  predictam 
ecclesiam  insurgèrent,  predia  ipsius  diriperent,  ad  uitimum  vero,  incrudescente 
eorum  insania ,  etiam ''''  munitiones  et  turrim  qtiamdam  ante  ipsam  ecclesiam  con- 
struerent,  quormii  furor  non  ante  quievit  donec  divina  Dei'''  pietas,  cujus  protectipne 

2  5  fundamentum  ecclesie  stat  immobile,  districtam 'J'  et  manifestam  in  illos  exereret'''' 
ultionem;  nam  ex  illis  obstinatissimis*''  hominibus  alii  insania'"'*  autfm'ore  agitati'"', 
alii  morte  pessima  suffocati,  omnes  interiere  divino  examine  condempnati.  Qua- 
propter,  cum  per  successionem  temporum  in  manu  nostra  totius  Francie'"'  perve- 
nisset  iniperium ,  divina  commonitus  inspiratione  et  nostrorum  principum  consilio 

3o  et  ammonitione,  fecimus  predictam  turrim  penitus,  ad  compescendam  persecutionis 
radicem,  fundotenus  suffodere.  Post  bec  vero,  ne  in  alicjuo'f'  tempore  vel  ex  alicpio 
successore  seu  occasione''''  inciperet  radix  ^Ji'eteriti  mali  pululare,  transtulimus  jus 

'"'  iVoKï  suivons  l'orthographe  de  B ,  sauf  indication  contraire.  —  '"''  Les  lettres  allongées  sont  indiquées 
en  B.  —  M  Christi  BC.  —  '■')  sommo  FG.  —  W  nobilitatem  FG.  —  (H  et  BCDF.  —  (s)  in  omis 
par  BC.  —  ('')  cllam  FG.  —  '')  Dei  omis  par  C.  —  !j)  distritam  FG.  —  <■-)  cxerccret  D.  —  O  obsti- 
nassimis  1),  obstinatissimus  F.  —  ('")  hominibus  miseria  FG.  —  '"'  agitatur /' G. —  '"'  Frantic  EFG. 
—  (p)  alio  B.  —  ('il  ocasione  BCE. 
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régie  potestatis  et  dominationis  in  jus  ecciesie*'\  post  excessum  nostrum,  et  ad 
sopiendam  penitus  ecclesie   inquietationem ,   donavimus  et  concessimus  canonicis 
ecdesie  Compendiensis  hanc  habere  et  obtinere  potestatem  et  dominationem  ne'*"' 
aliqnis  possit  aut'"'  présumât  construere  turrim  aut  munitionem  sive  do  muni  defen- 
sabilem  in  toto  territorio''''  et  convicinio  Compendii '"* '"  seu  infra  pontem  sive  extra     5 
pontem,  nec'*^'  in  aqua  aut  in  insulis,  nec'"'  infra  Anllam  aut  extra  viilam,  nec  in  toto, 
ut  diximus,  convicinio  ''"'  vel  territorio  Compendii'''.  Quocirca  preceptum  istud  inde 
fieri  jussimus,  et  ut  firma  post  nos  permaneat  traditio  nostra,  manu  propria  firma- 
mus  +  et'J'  impressione  nostri  sigilli  signari  facimus''')  etregia  auctoritate  edicimus  '*' 
et  excommunicari  ab  archiepiscopis '""'  et  episcopis  precipimus  ne  aliquis  présumât    10 
immutare  quod  perpetualiter  firmavimus.  Qaod  si  quis  ex  nostris  successoribus  vel 
aiiquis,  hujus  sancte  Dei  ecclesie  emulus,  contra  regiam  auctoritatem  et  nostram 
legitimam  institutionem ,  hanc  sanctam  Dei  ecclesiam  inquietare  ulterius  presump- 
serit,  perpetuo   anathemate    condempnatus   cum   Juda    proditore     et    Dathan    et 
Habiron'"'  pénis  infernalibus  devoiutus  ab  inferno  inferiori  absorbeatur.  i5 

Actum  est  hoc  Compendii'"',  in  ^îalatio  regio,  anno  <ib  incarnatione  Domini 
.M.XC.li.'P),  indictione  .XV.''" 

Gaufridus  archicanceilarius  scripsit  et  subscripsit'"''. 

[Locus  sûjilli^'K) 

i")  ecclesie  omis  par  FG.  —  C")  et  ne  C.  —  (■■)  aut  omis  par  G.  —  ('')  territoris  FG.  —  W  Con- 
pendiiûJS.  —  C)  \elB.  —  fe)  vel  B.  —  C')  cumvicinio  FG.  —  (')  Conpendii  DE.  —  (J)  et  omis 
pur  FG,  ajouté  en  E  avant  la  croix.  —  C')  fecimus  C,  facimus  corrige  en  fecimus  E.  —  C)  adi- 
cimus  B.  —  ("■)  arcliiepischopis  FG.  —  (")  Abiron  D.  —  W  Conpendii  E.  —  (p)  millesimo  nona- 
gesimo  secundo  D,  .si.xc.n.  FG.  —  h)  quinta  décima  D,v.x.  FG.  —  (')  Après  subscripsit  L  ajoute 
Signuiii  Philippi  [monogramma  regium)  Francomm  régis;  ce  doit  être  là  une  addition  de  Dom 
Bertlieau.  —  (')  J3  ;  «  Sceau  plaqué  dont  il  ne  reste  que  la  place.  »  C  :  «  Le  sceau  étoit  en  placard; 
mais  il  n'en  reste  rien  que  la  place.  »  P  :  «Scellé  en  placcart  de  cire,  le  roy  empraint  séant  en 
niante  [corrigez  majesté)  avec  cette  inscription  :  Philippus  Dei  gratia  Francoram  rex.n  Dans  un 
inventaire  da  xvii'  s..  Archives  nationales,  L  loSy,  n°  /i5,  fol.  9  v°  :  «Une  autre  chartre  expédiée 
au  pallais  royal  de  Compiègne  l'an  .m. nu",  et  .xii.,  indiction  .xv". ,  scellée  en  placart  où  est 
emprint  img  roy  sceant  en  majesté » 

'''  En  face  de  ces  mots,  on  lit  dans  E,  en  faire  bastir  sur  le  pont  dudict  Compiengne.  »  Et: 

marge ,  d'une  écriture  de  la  lin  du  xvi°  s.  :  «  Droict  royal  fort  beau  pour  la  prevosté  tou- 

«  Ce  previlège    sert   contre  les   gouverneurs,  chant  les  édifices  qui  peuvent  estre  bastis  sur 

attournés  et  eschevins  do  la  ville  qui  veulent  la  rivière.  » 
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GXXVI 

1092  ,  7  mars.  —  Compiègne. 

Philippe  1" ,  en  souvenir  de  la  translation  de  la  relique  du  saint  Saaire,  décide,  d'accord 
avec  les  évécjues,  que  la  fête  de  la  translation  sera  célébrée  le  quatrième  dimanche  de 
Carême,  et  donne  aux  frères  et  trésorier  de  l'église  Saint-Corneille  de  Compiègne  le 
tonlieu  et  la  justice  d'un  marché  pendant  trois  jours  à  partir  de  la  veille  du  dimanche,  à 
charge  pour  lesdits  frères  et  trésorier  de  payer  dix  sols  aux  chanoines  de  Saint-Clément 
ou  à  ceux  de  Saint-Maurice  toutes  les  fois  que  le  marché  sera  du  droit  de  l'une  de  ces  deux 
églises ,  et  à  charge  de  nourrir  un  pauvre  pendant  le  Carême. 


10  A.  Original  perdu 


(1) 


B.  Copie  du  xvm"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  07, 
fol.  1,  d'après  A.- —  C.  Copie  du  xviil*  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale ,  Collec- 
tion de  Picardie,  vol.  110,  fol.  3o3,  d'après  A.  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xvii°  s.,  Archives 
départementales  de  l'Oise,  H  2i5i,  n°  5,  d'après  A.  —  E.  Copie  du  xviii"  s.,  coUationnée 

i5  par  Gaschier,  conseiller   maître  à  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales,   K  18g, 

n°  1 19  d'après  A.  —  F.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Dom  Bertheau,  Preuves  de  l'histoire  de  Com- 
piègne, Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSgi,  fol.  07  v°,  d'après  H  et  A.  —  G.  Copie  du 
xiii°  s.,  dans  le  Cartulaire  hlanc  de  Saint-Corneille,  Archives  nationales,  LL  1623 ,  fol.  1 1  v° 
(anc.  p.  23),  sous  le  titre  :  «De  nundinis  medie  .XL'.».  —  H.  Copie  du  xiii*  s.,  dans  le 

20  fragment  du  Cartulaire  rouge.  Carte  regum,  n°  xviu,  Bibhothècpie  de  Compiègne,  fol.  5i, 

sous  la  rabrique  :  «  Philippus  rex.  De  justicia  quam  habemus  in  nundinis  medie  quadra- 
gesime».  —  H'.  Autre  copie  du  xiif  s.,  dans  le  même  Cartulaire,  Carte  regum,  n°  xxviii, 
fol.  58  v°,  sous  la  même  ruJjrique ,  et  avec  la  note  marginale  :  »  Hec  carta  superius  scripta 
est  .xviii".  loco  ».  —  /.  Copie  du  xiii°  s. ,  dans  le  Cartulaire  de  Saint -Corneille ,  appai-tenant 

25  à  M.  Pouillet,  consen'ateur  de  la  bibliothèque  de  Clennont  (Oise),  fol.  36  v°,  sous  la  même 

ruljrique  qu'en  H.  — /'.  Autre  copie  du  xin"  s.,  dans  le  même  Cartulaire,  fol.  35  v°,  sous  la 
même  rabrique  et  avec  la  même  note  marginale  qu'en  H' . 

J.   Copie  de  l'an  1673  ,  Archives  nationales,  LL  1633,  p.  3i5,ch.  n°  139,  et  p.  253,  ch.n°  i48,  d'après 
H  et  H'.  —  K.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  9171,  p.  i85  et  p.  335, 
3o  d'après  H  et  H'.  —  L.  Copie  de  l'an   1879,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq. 

3197,  fol.  52  et  60  v°,  d'après  H  et  H'.  —  M.  Copie  du  xvil'  s.,  dans  Monasticoii  Bene- 
diclhnun,  t.  IX,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1 3666,  fol.  32  ,  d'après  H.  —  N.  Copie  du 
xvii"  s.,  dans  Dom  Gillesson,  Antiquités  de  Compiègne,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  3/to66, 

'''   «Original  aux  archives  de  l'abbaye  de  S.  Corneille  de  Compiègne,  layette  des  chartes  des 
rois,  liasse  3°.  »  BC. 


[1092]  PHILIPPE  I".  319 

fol.  25o,  d'après  H. —  0.  Copie  du  xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze, 
vol.  73,  fol.  291  v°,  d'après  H  ou  I.  —  P.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Col- 
lection Baluze,  vol.  làà,  fol.  Soy,  d'après  H  ou  I.  —  Q.  Copie  du  xvii"  s.,  Bibhothèque 
nationale,  ms.  iat.  i38i6,  fol.  iog  v°,  d'après  l'un  des  cartulaires.  —  jR.  Copie  du  xvii"  s.. 
Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  1 10,  fol.  201,  d'après  l'un  des  cartulaires.     5 

—  S.  Copie  duxvil'  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  Iat.  17708,  d'après  l'un  des  cartulaires. 

—  T.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picai-die,  vol.  110,  fol.  202  , 
d'après  l'un  des  cartulaires. 

a.  ChifiSet ,  De  îinteis  sepalchralibas  Christi^  p.  1 53,  d'après  une  copie  authentique  du  2 1  octobre  1 5 1 6 . 

—  b.  Pillet,  Histoire  du  cluiteaii  et  de  la  ville  de  Gerberoy,   p.  SaG,  publication    partielle  ,  10 
«ex  tabulario  eccles.  S.  Cornelii».  —  c.  Gallia  christiana,  t.  X,  instramenta ,  col.   102.  — 

d.  E.  Morel,  Cartalaire  de  l'abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compiègne ,  p.  5i,  n°  xxii,  d'après 
FGHH'JKN. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  IJ,  p.  2^6.  —  Luchaire,  Louis  VI ,  p.  296. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti ,  sancte  ''^  et  individue  Trinitatis.  Philip-  1 5 
pus'*")  Dei  providentia''  Francorum  rex  piissimus.  Ammonitus  divina  jDei  propitia- 
tione  et  fratrum  Gompendiensis''*'  ecclesie  supplici'"*  commonitione  f*^'  et  precipue 
creberrima  flagitatione '°'  xpistianissime ''"' Mathildis,  Anglorum'''  regine'J',  placuit 
nobis  ut  Domini  et  Saivatoris  reliquias''''  quas  imperator  Karoius ,  vir  xpistianissimus*'' 
et  totius'""'  orbis  monarcha'"'  magnificus,  Compendii'"',  in  loco  regio  et  Acnerabili  30 
posuerat  et  cum  summa  devotione  in  vase  eburneo  condiderat,  inde  in  aliud  vas, 
quod  predicta  Anglorum'P'  regina  auro,  gemmis  et  pretiosissimis '"i'  lapidibus  miri- 
fice  ornatum  et  decoratum,  ecclesie  Compendiensi '■■'  transmiserat ,  deponeremus. 
Factum  est  igitur  boc,  sicut  ordinatum  et  dispositum  fiierat  ab  episcopis  et  Xpisti''' 
fidelibus  die  dominica  Letare  Iberusalem ''',  que  est  média  quadragesime ,  et,  per-  aS 
actis  triduanis  jejuniis,  exposita  sunt  iila  sacrorum  sacra,  linteanien'"'  videlicet  in 
quo  dominicum  corpus  in  sepulcbro  jacuisse  j^erbibetur,  quod  sindonem ,  secundum 
Euvangelistam'*',  nominamus,  et  ex  eburneo'''  in  supradicto  vase  aureo  deposita  cuni 
gratiarum  actione  et  votis  fidelium ,  congregata  innumerabili  et  infmita  xpistianorum'^' 
niultitudine.  Ad  memoriam  itaque  tani  preclare  tamque'''  celeberrime '"'  soHemp-  3o 

(")  JVbas  suivons  l'orthographe  de  B,  sauf  indication  contraire.  —  (■■)  Ph.  HT.  —  (')  providentie 
corrigé  postérieurement  en  propiciatione  G.  —  ('')  Conpendiensis  G.  —  (°)  suplici  DGH'.  —  (H  com- 
motione  B.  —  (s)  flagitione  BC.  —  !'')  christianissime  BCD.  —  (')  Angelonim  HI.  —  0)  règne  H'. 
—  (4  reliiquias  DG. —  C)  christianissimus  BCD.  - —  ("')  tocius  BH'W. —  (")  mornacha  G.  —  l")  Con- 
pendii  G.  —  d')  Angelomni  HT.  —  (1)  prcciosissimis  BCGHH'W.  —  (')  Conpendiensi  G.  — 
(»)  Chris ti  BCD.  —  W  Jérusalem  H'W.  —  (■')  iintheamen  HT.  —  W  evangelistam  BCH'I.  — 
(')  et  exhurneo  DEGHH'W.  -—  (>)  christianoruiu  BCD.  —  W  tam  BC.  —  (»)  celeberime  HH' . 
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nitatisW,  statutum  et  decretum  est  a  nobis  et  ab  episcopis  nostiis,  quatinust*"'  predicta 
dominica  niedie  cpiadragesime  omni  tempore  soHempnis''' et  autentica  apud  omnes 
fidèles  qui  ad  eundem'"'*  locum,  pro  indulgentia  suorum  peccaminum  per  mérita 
beatomm  martyium'"'*  Cornelii  et  Cypriani  impetranda,  omni  annoiTim  revolutione 
5  redirent^'',  haberetur  et  celebraretur.  His  igitur  féliciter  expletis  et  perpetualiter, 
si  eut  decuerat,  firmatis,  donavimus  eidem  ecclesie,  fratribus  videlicet'^'  et  thesau- 
rario*'"'  commimiter,  teloneum^  totius*^'  negotiationis''')  necnon'"'  etlatronem  et  omne 
jus  et  justitiam '"■'  fori,  teloneum'"'  etiam  panis  et  oninia  forisfacta'"'  fori,  in  quo- 
cumque  loco  commissa  fuerint ,  per  très  dies ,  ipso  videlicet  die  dominice  soHemp- 

10  nitatis''''  et  antécédente  et  sequentc  die  ejusdem  celebrationis.  Quod  si  accident  forum 
esse  de  jure  sancti  Clementis  vel  sancti  Mauritii'i',  statutum  et  concessum  est  a  nobis 
ut  decem  solidos  accipiant  pro  teloneo'"^'  suo  canonici  predictainim  ecclesiarum  a 
fratribus  et  tbesaurario  '"*  sancti  Cornelii .  Constituimus  etiam ,  concedente  thesaurario  '*' 
et  me  confirmante  <"',  ut  in  tribus  supradictis  diebus  totius'''  oblationis  quicquid'^'  in 

i5  ecclesia  aut  extra  ecclesiam  oblatum  fuerit,  mediam  partem  habeant  canonici,  reliqua 
vero  sit  tbesaurarii'^'.  Hec  autem  omnia  que  superius  diximus  eo  tenore  ecclesie 
tradidimus  ut  per  singulos  annos  infra  quadragesimales  dies  pascant  fratres  ecclesie 
elemosinarium '")  unum  in  elemosina'"'  Karoli  pro  salute  et  remedio  anime  mee  et 
antecessorum  successorumque  nostrorum.  Et  ut  inviolabilis  et  indivulsa  pennaneat 

20  traditio  nostra,  regia  auctoritate ''''  indiximus^  et  excommunicari  ab  episcopis  nostris 
fecimus,  ne  aliquis  ex  nostris  successoribus  vel  familiaribus  présumât  predicte 
ecclesie  subtrahere  quod  ei  fiiTniter  et  perpetualiter  tradidimus.  Quocirca'''' 
preceptum  istud  manu  propria  firmavimus  +'"'  et  sicut  decrevimus  et  stabilivimus 
ita  inpressione '') nostri  sigilli  signari  fecimus'^' et  regia  auctoritate''"'  l'atum  etfimium 

25  pei'petualiter  esse  precepimus '''. 

Actum  est  hoc  Compendii'J',  in  palatio  regio,  anno  ab  incarnato  Verbo  Dei'''' 
.M.XC.il.C),  indictione.XV.H 

1°)  solemnitatis  F,   solenipnitatis  D.  —   C')  quaienus  F.  —  (")  solempnis  D,  solemnis  F.  — 
(<')   eumdem  B,  undern  GHH'.  —  i')  martirum  DG.  —  (0  rediret  /.  —  fe)  videlicet  omis  par  E. 

—  !'■)  tesaurario  1Î£G,  thesauro  EHI.  —  W  teloniuni  D,  theioneuin //'.  —  (J)  locius  BCH'IF.  — 
W  neg'ociationis  Cil' .  —  W  necnon  omis  par  BC.  —  (™)  justiciaui  BDEHH'II',  justicia  G.  — 
W  theloneum  EHH'll.  —  W  forefacta  EHI,  satisfacta  HT.  —  (p)  solenipnitatis  D,  solemnitatis  7'\ 

—  W  Mauricii  H'.  —  (■•)  theloneo  HT.  —  (»)  tesaurario  BCDEG.  —  W  tesaurario  BCDEG.  — 
W  comfirmante  EH.  —  (*)  tocius  BCII'.  —  (')  quidquid  F,  quiquit  /.  —  b)  tesaurarii  BCEG.  — 
W  eleemosinarium  l'T,  elemosinaram  HI.  —  (°)  eleeniosina  F.  —  C')  antoritate  D,  authoritate  F.  — 
^''i  induximus  HT.  —  (■')  quod  circa  H'W.  —  (=)  La  croix  omise  par  FGHH'II'.  —  'H  impres- 
sione  DEF.  —  (s)  fecimus  omis  par  B.  —  !'')  authoritate  F.  —  (')  percepinius  D.  —  (J)  Conpendii  G.  — 
('')  Domini  D,  Dei  omis  par  BE.  —  (')  millesimo  nonagesimo  secundo  E.  —  (■")  décima  quinia  DEF. 


[log'i] 
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Hubertus  cancellarius  scripsit  et  subscripsit'''. 

Signuni  Phjrlippi'''',  gloriosi  [monogramma^'^)  Francorum  régis. 

[Lociis  sigilli''''\) 

CXXVII 


109 


,  (1). 


Philippe  I"  donne  en  jief  l'albaye  Saint-Melon  de  Pontoisc  à  Giiillaunie,  archevé(jiie 
de  Rouen ,  et  à  ses  successeurs  et  confirme  la  restitution  de  l'archidiaconé  du  Vexin ,  faite 
par  le  comte  Gautier  à  l'archevêque  de  Rouen,  Maurilius,  et  à  ses  successeurs;  il  règle  les 
devoirs  de  l'archevêque  de  Rouen  comme  vassal  du  roi. 

A.  Original.  Parchemin  scelle.  Hauteur,  35o  mm.;  largeur,  370  mm.  Archives  départementales  10 
de  la  Seine-Inférieure ,  G  i846. 

(")  Avec  le  mot  suliscripsit  s'aiTêtcnt  H'I'.  —  C')  Philippi  DEGHI.  —  ("^)  Le  inonofjramme  :  entre 
Signiun  et  Philippi  en  D;  au-dessous  de  la  souscription  royale  en  E;  après  régis  en  H  et  I.  — 
W'  11  Le  nom  du  chancelier  Huhert  est  placé  avant  le  monogramme  du  roi.  Sceau  plaqué  dont 
il  ne  reste  que  la  place.  11  est  placé  sur  la  gauche.  A  droite  est  une  croix.  Seroit-ce  une  seconde 
signature  du  roi?»  Note  de  Dom  Grenier,  B.  —  W  La  croix  donnée  par  B  et  C,  mais  placée  par  C 
à  rauche  du  sceau. 


'"'  La  formule  de  date  ne  contient  qu'un 
élément  chronologique,  l'année  de  l'incarnation, 
1091.  Nous  croyons  que  le  rédacteiu'  a  suivi  le 
style  de  l'Annonciation  ou  de  Pâques,  et  qu'il 
convient  de  placer  cet  acte  en  1092,  après  le 
n°  CXXVI.  En  effet,  parmi  les  témoins,  figure 
Hubert,  chancelier  royal.  Or,  nous  avons  trois 
privilèges  en  faveur  de  Saint-Corneille  de  Com- 
piègne  (n"  CXXIV  à  CXXVI),  tous  trois  datés 
de  1092,  le  premier  donné  à  Paris,  les  deux 
autres  à  Compiègne.  Des  deux  derniers ,  le  pre- 
mier (n°  CXXV)  est  souscrit  par  l'archichan- 
celier  Geoffroy,  qui  paraît  comme  archichance- 
lier  dans  les  diplômes  de  io85à  1092  ;le  second 
(n°  CXXVI)  par  le  chancelier  Hulsert ;  d'autre 
part,  le  chancelier  Hubert  paraît  dans  deux 
autres  diplômes,  l'un  de  1092  (n°  CXXVIII), 
l'autre  de  i094(n°  CXXXII);  et  au  contraire, 


l'archichancelier  Geoffroy  ne  souscrit  ni  ne  fait 
souscrire  aucun  diplôme  après  1092.  On 
pourrait  nous  opposer  que  l'archichancelier 
avait  sous  ses  ordres  des  chanceliers  tels  que 
Gilbert  (n"  CXVIII  et  CXXJII)  et  aussi  Ursion 
(n°  CXX),  et  que  Hubert  pouvait  être  chan- 
celier, Geofiroy  étant  archichancelier.  Il  est  ce- 
pendant plus  vraisemblable  que  les  diplômes 
où  Hubert  parait  comme  chancelier,  alors  que 
dans  aucun  d'eux  il  ne  déclare  souscrire  à  la 
place  de  Geoffroy,  doivent  être  rapprochés  les 
uns  des  autres.  L'emploi  du  style  de  l'Annon- 
ciation ou  de  Pâques  est  rare  dans  les  actes 
royaux;  mais  on  en  a  des  exemples;  ainsi  il 
semble  que  le  n°  LXXXIX ,  qui  porte  le  millé- 
sime 1076,  doive  être  reporté  à  1077,  ^^'  encore, 
que  le  n°  CXXXII,  souscrit  aussi  par  Hubert, 
et  daté  de  logS,  doive  être  reporté  à  1094. 


CHARTES  ET  DIPLO.MES.  I. 
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B.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Cartalaîre  de  l'église  de  Rouen,  Bibliothèque  de  Rouen,  ms.  n°  1  igS, 
fol.  4.6  v°,  sous  le  titre  :  «  Carta  Philippi  régis  Francoruni  de  abljatia  Pontisare  data  Rotho- 
magensi  ecclesie»,  s'arrêtant  avec  les  mots  «Paganus  de  Nealfa».  —  C.  Copie  du  xvii'  s., 
par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol. /i6,  p.  34.1,  d'après  A. 
5  —  D.  Copie  du  xvm"  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Picardie ,  vol.  111,  fol.  211, 

d'après  A.  —  Ë.  Copie  duxviii°s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie ,  vol.  233, 
fol.  286,  d'après  A. —  F.  Copie  du  xix"  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  nouv.  acq.  1 363, 
fol.  187,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  Domi  Estiennot,  Antiquitates  Velocassiuin , 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.   127/u,   p.  10,  d'après  b.  —  H.  Copie  du  xvii°  s.,  dans 

10  l'Histoire  du  vicariat  et  de  l'archidiaconé  de  Pantoise,   Archives  départementales   de  Seine- 

et-Oise,  G',  p.  6,  d'après  b.  —  /.  Copie  du  xvn°  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  i665o, 
fol.  288,  d'après  c.  — /.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps, 
vol.  9,  fol.  335,  d'après  d.  —  K.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Lévrier,  Histoire  du  Vexin, 
preuves,  Bibhothèque  nationale,  Collection  du  Vexin ,  vol.  20,  fol.  67,  d'après  c.  —  L.  Copies 

i5  duxviii"  s.,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de  Meallent ,  Bibhothèque 

nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  8,  p.  i85,  et  vol.  11,  p.  269,  d'après  y. 

a.  Denyaud,  Bothomagensis  cathedra,  p.  21,  d'après  A.  —  b.   [Guy  Bretonneau] ,  Histoire  de 
l'origine  et  fondation  du  vicariat  de  Ponthoise,  p.  i5.  —  c.   [François  de  Harlay],  Le  Mercure 
de  GailloUj  Traitté  des  rois  de  France  avec  les  archevesqaes  de  Roiien,  p.  3,  d'après  A.  — 
20  d.  Chantereau-Lefebvre ,    Traité  des  fiefs,   preuves,  p.    1,    d'après   une   copie   authentique 

de  1642.  —  e.  Deshons,  Eclaircissement  de  l'ancien  droit  de  l'évêque  et  de  l'église  de  Paris  sur 
Pontoise  et  le  Vexin  français ,  p.  i32,  d'après  b.  — f  Bessin ,  Concilia  Rothomagensis  pro- 
vinciae,  éd.  in-fol.,  part.  3,  p.  333,  d'après  A;  éd.  in-4°,  p.  118.  —  g.  Brussel,  Nouvel 
examen  de  l'usage  général  des  fief  s ,  t.  I,  p.  381,  d'après  d. 

25  Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  242.  —  Deville,  Notice  de  plusieurs  documents 
historiques  originaux  existant  aux  archives  du  département  de  Seine-Inférieure ,  dans  Cham- 
poUion-Figeac ,  Mélanges  historiques,  t.  I,  p.  4i4.  —  Ch.  RobiUard  de  Beaurepaire,  Inven- 
taire sommaire  des  archives  départementales  (de  la  Seine-Inférieure),  Archives  ecclésiastiques , 
t.  II,  p.  128.  —  Depoin,  Les  origines  de  la  collégiale  de  Saint-Mellon,  dans  Mémoires  de  la 

3o  Société  histor.  et  archéolog.  de  l'arrond.  de  Pontoise  et  du  Vexin,  t.  I,  p.  29  et  suiv. 

In  nomine  sanctg  et  individug  Trinitatis.  Ego  Philipus,  Dei  gratia  Francoruni 
IPrex,  concède  abbatiam  sancti  Mellonis  de  Ponte  Isare  domno  V^iUehiîo,  Rotoma- 
gensi  archiepiscopo ,  et  |P  omnibus  successoribus  suis  et  dono  in  fedium,  ut  eam  de 
me  et  de  successoribus  meis  perpetuo  teneant,  II''  ad  honorem  et  exaltationem  sancte 
35  Rotomagensis  ecclesie,  sed  et  de  ecciesiis  atque  altaribus  cjuç  sunt  in  Vil-ll^-cassino, 
de  quibus  prçfatus  arcbiejîiscopus  monstrare  poterit  rectitudinem  ecclesie  sue  ,  con- 
cède ei  auxilium  II'' meum,  fortitudinem  atque  consilium  secundumjusticiam.  Pr§ter 
hçc  etiam  concedo  et  confirmo  redditionem  illam  IP  qua  Gualterius  comes,  filius 
Dvogonis  comitis.  reddidit  Mauriiio,  Rotomagensi  arcbiepiscopo,  et  omnibus  suc- 
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ll^-cessoribus  suis  totuni  illud  qnod  pertinet  ad  archidiaconatum  de  Vilcassino  sive  in 
casteHo  de  Ponte  Isare  H"  sive  extra,  et  quodcunqne  ipse  antehac  in  manu  sua  deti- 
nebat  vei  aliquis  per  eum  habebat  et  possidebat,  V  similiter  et  in  Caivomonte  et 
re]iquis  sive  burgis  sive  viliis,  Hanc,  inquam,  redditioneni  taii  racione  P^  confirme 
ut,  si  est  de  fedio  meo,  de  me  illud  habeat  Rotomagensis  archiepiscopus ,  si  vero  est  5 
de  archiepis-IP'-^-copatu,  de  comité  Normannorum  teneat,  cujus  est  archiepiscopus. 
Hoc  autem  erit  sendcium  quod  pro  prefato  fedio  V^  faciet  mihi  Rotomagensis  archi- 
episcopus :  per  singulos  annos  veniet  ad  unam  ex  curiismeis,  sive  Belvacum,  V^  sive 
Parisius,  sive  Silvanectum ,  sifecero  eum  convenienter  submoneri ,  nisi  ipse  legitimam 
excusationem  IP^  iiaJjuerit.  Cum  autem  ad  curiam  meam  venerit,  mittam  ei  conduc-  lo 
tum  ad  Calvummontem  sive  ad  Pontem  Isare;  P'^sed  et  ad  placita  mea  veniet  per 
Vilcassinum  si  et  ego  eum  inde  fecero  convenienter  submoneri.  Ut  autem  ||''hçc 
racio  omnibus  tam  presentibus  quam  fiituris  fiât  cognita  et  carta  bec  firmitatem 
obtineat,  nominis  mei  IP  inscriptione  et  sigilli  mei  impressione  corroborari  feci  et 
premuniri,  anno  .M.XC.l.  ab  incarna- IPMione  Domini.  Huic  vero  donationi  inter-  i5 
fijerunt  ex  mea  quidem  parte  Wido  dapifer  de  Rochefort,  et  Adelelmus  i^"  de  Lusarces, 
et  Guaiterus  Tirel,  et  Paganus  de  Nielfa,  etOdo  filius  Walonis,  etHubertus  cancel- 
iarius  ij-^  meus;  ex  parte  Aero  archiepiscopi ,  Odmundus  de  Calvomonte,  et  Drogo 
filius  Gualonis,  et  Ricardus  de  Pormort,  ||"  et  Fulbertus  archidiaconus ,  et  Ricardus 
capellanus,  et  Herbertus  de  Calvomonte,  et  Urso  canonicus,  etRogerus  i'-^de  Cons-  20 
tanciis,  et  Wibertus,  canonici. 


Signum  I  Phiiippi  régis.  [Sicjilliim 


Lim  I  Phiiippi  n 


{") 


Signum  1  VValteri  Tirelli.       Signum  i  Pagani  de  Nielfa.       Signum  Adielelmi 


am  I  VValteri  Tirelli.       Signum  i  Pac 


de  Liusarces 


Signum  Widojnis  2  5 

dapiferri  |  de  Rocefort. 

•'')   Du  sceau  il  ne  reste  que  h  figure  de  majesté  et  la  partie  de  la  légende,  à  droite,  à  peine  lisible. 
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ioç)2.  —  Bréval. 

Philippe  I"  confirme  de  sa  souscription  une  charte-notice  constatant  la  donation  faite 
par  Robert  de  Bellémc  à  l'abbaye  de  Marnioutier,  de  l'église  Saint-Léonard  de  Belléme. 

5  A.  Original.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  635  mm.;  largeur,  538  mm. '''  Archives 
départementales  de  l'Orne,  H  21 52. 

B.  Autre  texte  de  la  même  charte ,  d'une  écriture  qui  parait  un  peu  plus  récente  que  celle  de  A , 
sans  la  souscription  royale'"'.  Parchemin.  Hauteur,  335  mm.;  largeur,  45o  mm.'''  Archives 
départementales  de  l'Orne,  H  21 52. 

'o  C.  Copie,  de  l'an  1611,  dans  Courtin ,  Histoire  du  Perche,  manuscrit  appartenant  à  Madame  de 
Saint-Hilaire  (ancien  ms.  du  D'  Libert,  d'Alençon),  fol.  373,  d'après  A.  —  D.  Copie  du 
xvil°  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluzc,  vol.  77,  fol.  53,  «ex  chartulario  Nor- 
mannico  Majoris  Monasterii  Turonensis ,  n°  4^7  » ,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xviii"  s. ,  par 
Dom  Martene,  Histoire  de  Marmoiitier,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.   12878,  fol.  32 1, 

iJ  d'après  A  ,  et  ms.  lat.  13880,  fol.  5j,  d'après  B. 

a.  Biy  de  la  Clergerie,  Histoire  des  pays  et  comté  du  Perche,  p.  100,  d'après  A.  —  h.  Barret, 
Cartulaire  de  Marmoutier  pour  le  Perche,  p.  23,  n°  i3,  d'après  A  et  J3. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  2/1.8.  —  H.  Géraud,  Visite  à  la  hihlioth'eqae  et  aux 
archives  d'Alençon,  dans  Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Chartes,  t.  I,  p.  54 1.  —  L.  Duval,  Inven- 
'o  taire  sommaire  des  arcliives  départementales  (de  l'Orne) ,  série  H,  t.  11,  p.  xi  et  5o. 

Notum  sit  omnibus  posteris  nostris ,  Majoris  scilicet  Monasterii  monacîiis ,  cp.iod 
Rotbertus  de  Beiisnio,  fdius  Rotgerii  coraitis  et  Mabiliç,  U'-donaverit  nionacbis 
sancti  Martini  ecclesiam  sancti  Léonard! ,  in  Belismo  sitam ,  cum  omnibus  de  quibus 
saisita  erat  eo  die  quo  eam  dédit  et  deinceps  i'^adquisierit,  pro  anima  sua  et  pro 


'''  Au  dos,  en  lettres  capitales  et  onciales 
du  xn°  s.,  entre  deux  cercles  rouges  :  «t  Pre- 
ceptum  Rotberti  de  Belissimo».  D'une  écriture 
du  xiii°  s.  :  Il  Sagieii.  »  D'une  main  du  xv°  s.  : 
Il  de  Belismo  ». 

'''  Ce  texte  n'a  pas  été  copié  sur  A  ,  puis- 
qu'il contient  des  noms  de  témoins  qui  ne 
iigm-ent  pas  dans  vl .  Il  est  proljaJjle  que  A  et  B 
sont  issus  d'un  texte  perdu,  c'est-à-dire  de  la 
notice  primitive  relatant  la  donation  de  Robert 
de  BtHême.  Ce  sont  donc  là  deux  copies  indé- 
pendantes, dont  l'une,  ayant  reçu  la  souscrip- 
tion royale,  peut  être  tenue  pour  l'original  de 


la  confirmation  royale.  Il  semble  qu'en  plu- 
sieurs points  la  copie  B  reproduise  plus  exac- 
tement que  A,  la  notice  primitive;  ainsi,  on 
lit  en  A  :  Gulferius  de  Villerio,  Rainaldus  de 
Calleto,  Rainaldus  de  Nonstantevilla  (p.  326, 
1.  9-10),  tandis  que  B  donne  les  leçons  meil- 
leures :  Gulferius  de  Villareto,  Rainaldus  de  Co- 
lelo,  Rainaldus  de  Nonestantcvilla ,  formes  que  A 
avait  adoptées  quelques  lignes  plus  haut 
(p.  326,  1.  6). 

'■''  Au  dos,  d'une  écriture  du  xii°  s.  :  «No- 
[tijtia  de  Belismo».  D'une  écriture  du  xui"  s.  : 
Il  Sacrieiï  F.  » 
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animabus  antecessorum  et  successorum  suoram ,  ita  solutam  et  quietani  ut  nuHus 
episcopus,  nulius  dericus,  H'nullus  laicus,  nuUa  persona  consuetudinem  aiiquam  in 
ea  requirere  possit.  Istam  enini  ecclesiam  constnixit  Willeimus,  atta\"us  Rot-i^-berti, 
ita  ab  omni  consuetudine  liberam ,  ut  supradictuni  est ,  misitque  in  eam  canonicos 
qui  regulariter  et  religiose  Deo  in  ea  deservirent.  Il"  Qui  iiimis  ordinem  suum  preva-    5 
ricati  sunt  secularitei"  et  inordinate  contra  canones  vivendo.  Etboc  passum  est  usque 
ad  tempus  IPRotberti,  cpii  providens  ecclesie  sancti  Leonardi,  placuit  ei  quod  maium 
erat    emendare,    tradiditque    supradictam  ecclesiam  Bernardo,   ||^  abbati  Majoris 
Monasterii  et  nionacbis  ejus,  Deo  ibidem  sendentibus ,  ad  ceilam  jure  pei'petuo  pos- 
sidendam.  Dédit  etiam  eis  ad  otfici-|l^-nas  suas  faciendas  plateam  ,  que   est  inter  10 
ecciesiam  sancti  Leonardi  et  terrale  turris ,  et  \dridarium  quod  ibi  est  ad  cymiterium 
faciendum,  Araido^  P" conce dente ,  cujus  erat;  et  ad  hospitalia  facienda  et  stabula 
et  grangias  dédit  quandam  terram,  inter  ecclesiam  sancti  Leonardi  et  sancti  Pétri 
pi  sitam,  et  ex  altéra  parte  castelli  juxta  magnum  stagnum,  quendam  burgum  jure 
peqietuo  possidendum  solutum  et  quietum.  De  omnibus  liis  misit  ipse  H^'-Rotbertus  i5 
donum  in  capitulmn  sancti  Martini  Majoris  Monasterii  per  Rainaldum  de  Coleto  et 
Richardum''''  de  Rochella.  Per  ipsos  etiam  misit  domnus  *"'  abbas  jPBernardus  de 
eodem  capitule ,  sancto  Leonardo  donum  de  ecclesia  sancti  Martini  Veteris  Belismi, 
quod  donum   posuit  Willeimus  ('^'  monachus*°*  de  Vivonio    ||'*  super  altare  sancti 
Leonardi,  jussu  Bernardi  abbatis.  Talisque  convenientia  est  inter  ipsum  Rotbertum  20 
et  abbatem  et  monaclios  Majoris  Monasterii  quod,  P^  eo  vivante  nichil  inde  adMajus 
Monasterium  deferetm-,  nisi  licentia  ipsius  Rotberti;  postmortem  autem  illius,  prior 
sancti  Leonardi  deferet  ad  Majus  JP'' Monasterium  singulis  annis  decem  libras  dena- 
riorum  aut  decem  libratas,  eo  non  indigente,  si  monacbi  Majoris  Monasterii  indi- 
guerint;  sed  et  boc  ex  nullo  debito  V^  aut  consuetudine  requiretur.  Si  vero  deinceps  25 
aliquis  surrexerit,  qui  nequitia  sua  aut  injusticia  beato  Martino  cpiod  supradictuni  est 
auferre''^  voluerit,  quod  absit,  ij'^non  habeat  potestatem  id  faciendi.  Quod  vero  si, 
diabolo  instigante,  accident,  monachi  Majoris  Monasterii '='  Veterem  Belismimi  non 
perdant  quem  prius  habuermit.  Et  V^  si  aliquis  consentir!  voluerit  ut  monachi  Ma- 
joris Monasterii  perdant ,  ex  auctoritate  apostolici  et  omnium  episcoporum ,  cpiorum  3o 
auctoritate  pretexata''"'  ecclesia  dedicata  est,  II-"  et  ab  omnibus  consuetudinibus  abso- 
luta,  sicut  in  aliis  litteris  continetur,  anathemate  pei'petuo  feriatur.  Hoc  vero  noverint 
monachi  Majoris  Monasterii,  quos  in  castellum   II -^  suum  ad  habitandum  recepit, 
quia  de  omnibus  injuriis  sibi  factis  non  vult''*  Rotbertus  ut  aliam  justitiam'J'  nisi 

W  Arraido  B.  —  (!>)  Ricarduni  B. —  W  donnus  ZJ. —  ('')  donnus^ViUelmus  B. —  W  monaclius 
omis  par  B.  —  C)  est  dédit  auterre  B.  —  (s)  Majoris  Monasterii  monachi  B.  —  ('')  pretexata  AB. 
Corrir/ez  pretaxata.  —  ?''  de  oninUms  his  non  vult  B.  —  0)  justiciam  B. 
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suam  requirant;  si  enim  facerent,  postquam  abbati  et  capitule  IP^Majoris  Monas- 

terii  monstraret,  si  non  désistèrent f°',  quicquid  eis  donaverat  perderent.  Testes  qui 

boc  videiUDt  et  audierunt  sunt  isti.  De  monacbis  :  Willelmus  Cocia*'"',  ll-^Radulfus 

de  Giemmo'"',  Arduinus''')  de  Islo'°',  Stephanus  et  Rainaldus,  Guicherius''^)  decanus 

Cenoniannensis.  De  famulis  :  Giraldus  Moceokisfe'.  Ex  parte  |P''ipsius  Rotberti  :  Gui- 

l'erius  de  ViHareto,  Rainaldus  de  Coleto,  Rainaldus  de  Nonestantevilla ,  Radulfus 

de  Pratis,  Radulfus  Malaherba,  li^^Odo  de  Quincenno,  Guido  de  Jailla,  Rotbertus 

Carellus'''l  Haec^  omnia  superscripta'^'  concesserunt  et  auctorizavemnt  fratres  ipsius 

Rotberti,  Hugo'''',  IP'^Rotgerius''),  Arnulfus.  Cujus  rei  testes  sunt  :  Gulferius  de  Vii- 

lerio'"',   Rainaldus  de  Calleto'"',  Rainaldus  de  Nonstantevilla*"',  Odo  de  Poilleo, 

Guillelmus  ir-'''de  Calce,  Gauterius  Quesnellus,  Morinus  de  Merlai,  Hugo  Goscelini 

fdius,  Guillelmus  de  Belfai  et  Rotbertus  frater  ejus,  Gausfridus  Alisus,  H'^^Guine- 

baldus  de  Baleone,  Hugo  Francus,  Gaudinus  Cai'p.,  Rainaldus  Oiardus,  Martinus 

camerarius'P). 


l5  ||-^EG0'l'  HUBERTCS,    REGIS  PhILIPI  CAMCELLARIUS,   SRIPSlf^'ET  SUBSCRIPSI '''. 

Signum  Guidonis  dapiferi.  ^         Signvuu  j  '"'  régis  Philipi.         hiiber[t]us'°*.  <¥ 

I  Signum  rotberti  capeliani. 

Signum  Milonis  buttic[u]larii''''.  /^ 

Al 

Signum  Pontii  Humberti  camerarii.  Signum  r  j  otberti  de  Beîismo. 

20  Signum  Gualonis  constabularii. 

A. 

Signum  Simonis  de  Nielpha. 
\ 

(""j  Le  moi  désistèrent,  d'une  encre  plus  noire,  paraît  avoir  été  écrit  sur  un  mot  gratté.  B  donne 
cessarent.  —  14  Cochia  B.  —  (■=)  de  Gieimno  omis  par  B.  —  ('')  Haiduinus  B.  —  ('')  de  Islo  omis 
par  B.  —  (0  Wicherius  B.  —  (s)  Après  Moceolus  B  ajoute  Hubertus  celerarius.  —  ('')  Carrellus  B. 
—  (')  Hec  B.  —  (j)  suprascripta  B.  ■ —  C^)  Hugo  de  Montegomeri  B.  —  0  Rotgerius  Pictavensis 
et  Arnulfus  B.  —  (">)  Gulferius  de  Villareto  B.  —  (")  Coleto  B.  —  W  Nonestante  villa  B.  — 
(p)  B  s'arrête  avec  le  mot  camerarius.  - —  ("])  Toutes  les  souscriptions  et  la  date  sont  d'une  main  diffé- 
rente de  celle  qui  a  écrit  la  notice.  —  (■■)  sripsi  A.  Corrigez  scripsi.  —  (')  La  souscription  du  chan- 
celier n'est  pas  tout  entière  en  lettres  capitales  mais  en  minascule  mêlée  de  lettres  capitales  et  ondoies. 
Dans  les  autres  souscriptions  on  remarque  aussi  des  lettres  onciales  intercalées  aux  minuscules.  — 
(')  Cette  croix  est  d'une  encre  plus  noire  que  les  autres  croix  et  souscriptions.  —  (")  Les  lettres  hub 
sont  liées ,  comme  aussi  la  lettre  R,  réunie  'à  l'abréviation  de  vsjinal;  le  r  n'apparaît  pas.  —  <")  Le 
second  u  de  butticularii  est  représenté  par  un  trait  abréviatif  barrant  l'I. 


[,092]  PHILIPPE  I".  327 

Signum  Ivonis,  Carnotensis  episcopi;  [Lociis  sigiUi'''K'j 

o 

Signum  Fulconis,  Belvacensis  ''''  episcopi . 

|P''Actum  quamdo  rex  obsideret  castrum  quod  dicitui' 
Breheva[llis] ,  anno  ab  incarnacione'"'  Domini  miliesimo  IP^  nonagesimo  .II. 

Signum  huberti  camcellarii''''.  5 


CXXIX 

Vers  1092. 

Philippe  1"  confirme  la  donation  de  l'église  Saint-Léonard  de  Bellême  faite  par  Robert 
de  Bellême  à  l'abbaye  de  Marmoutier. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie,  de  lan  1611,  dans  Courtin,  Histoire  du  Perche,  manuscrit  appartenant  à  Madame  de 

Saint-Hilaire  (ancien  manuscrit  du  D"^  Libert,  d'Alençon),  fol.  278,  d'après  A. 

C.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  g,  fol.  33o,  d'après  a. 

a.  Bry  de  la  Clergerie,  Histoire  des  pays  et  comté  da  Perche,  p.  103  ,  d'après  A  '"'.  —  b.   Barret ,   i5 
Cartulaire  de  Marmoutier  pour  le  Perche,  p.  26,  n°  i4. 

]ndiq.  :  Bréqizigny,  Table  chronologique,  p.  386,  à  l'année  1107. 

W  L'emplacement  du  sceau  est  marqué  de  trois  trous  irrégaliers ;  on  peut  douter  que  cette  charte  ait 
été  scellée.  —  C")  La  lecture  da  premier  e  de  Belvacensis  n'est  pas  certaine,  peut-être  y  a-t-ïl  Balva- 
censis.  —  (')  Les  mots  anno  ab  incarnacione  paraissent  à  première  vue  d'une  autre  main  que  le 
reste  de  la  date;  cela  provient  de  ce  que  le  scribe  a  serré  ses  lettres,  pour  faire  tenir  toute  la  date  sur 
la  même  ligne,  ce  à  quoi  d'ailleurs  il  n'a  pas  réussi.  Il  nous  semble  aussi  que  ces  mots  nous  montrent 
l'écriture  normale  da  scribe  qui,  dans  le  reste  de  l'eschatocole  a  donné  à  son  écriture  un  caractère  factice. 
—  '"''  La  souscription  da  chancelier  est  sar  la  38'  ligne,  au,  bout. 

'*'  Bry  de  la  Clergerie ,  à  la  suite  du  texte ,  ventaire ,  semble  indiquer  que  par  reply,  Bry 

donne  cette  indication:  «  Sur  le  reply  est  escrit  :  entend  le  dos  du  parchemin.  On  ne  voit  pas 

Confrmatio  régis  Francorum  Philippi  de  ecclesia  autrement  ce  que  serait  le  repli  d'un  diplôme 

sancti  Leonardi.  Et  plus  bas  est  escrit  cvii.  »  Le  du  xi°  siècle. 
chilTre  .cvn. ,  qui  était  sans  doute  une  cote  d'in- 


328  PHILIPPE  K  [,092] 

In  nomine'"'  sanctœ  et  individuœ  Trinitalis.  Philippus,  Dei  gratia''''  Franconim 
rex.  Conditor  noster  et  reparator  Deus  '"',  inter  multimoda  documenta  pi'œceptorum 
suorum,  exemple  suo  justis  petitioniLus  praesto  esse  nos  debere  instituens ''"',  nvdli 
petenti  quod  justum  est  praecipit '''*  denegare,  cujus  pi-aecepto  tanto  devotius  nos  ex- 
5  pedit  obedire  quanto  majora  quam  ceteri  ab  ipso  videmur'''  possidere.  Unde  ego'^' 
notum  fieri  volo''"'  omnibus  proceribus,  qui  in  regno  meo  sunt  vel  futuri  enint,  quod 
quidam'''  vassalus'J'  meus,  nomine  Robertus  de  Belismo''"',  fdius  Rogerii  comitis  et 
MabilicB ,  adiit  serenitatem  nosti'am ,  eam  obnixe  deprecans  ut  regiae  dignitatis  aucto- 
ritas'''  donationem  illius  flrmaret,  quam  de  ecclesia  sancti  Leonardi  fecerat  beato 

10  Martino  Majoris  JVIonasterii  et  suis  monachis.  Est  autem  ipsa  ecclesia  sita  in  castello 
Belismo  '"',  quamt  Guillelmus  *"'  attaATis  suus  in  lionorem  supradicti  sancti  asdifica- 
verat,  qui  eandem,  de  rébus  suis  honorifice  ditatam'"',  quietam  ac  liberam  ab  omni 
exactione  laicali  seu  episcopali  fecerat.  Constituerat  etiam  in  eain  canonicos  qui  re- 
gulariter  et  religiose  Deo'*"'  in  ea  desenire  deberent,  sed  cum  ipsi,  ordinenti  suum 

i5  minus '"i'  religiose  tractantes,  opus  Domini  negligere  et  bona  supradictae  ecclesiae  dis- 
sipare^dderentur,  hoc  attendens  iste  Robertus  moleste  tulit,  et  ne  elemosina''''majonim 
suorum  deperiret  soHicitus  ''',  religiosioribus '*'  viris  eam  commendare  studuit,  Aiide- 
licet  Majoris  Monasterii  monachis,  qui  eam  ad  cellam  haberent  et  ibidem  Deo'°'  in 
perpetuum  suo  religioso  more  deservirent.  Nos  itaque,  saepedictœ  ecclesiae  compa- 

20  tientes  et  regalis  esse  sublimitatis  scientes  procemm  suonrni  justis  petitionibus  libenter 
obtemperare,  donationem  illius  Roberti  concedimus  et  pro  salute  animaiTim,  ratcae 
scilicet  et'")  antecessoiTim  nostroiTim,  ecclesiam  illam  et  qurecunque ''''  ad  eam'^'  per- 
tinent vel  ei  a  fidelibus  quocunque  '"'  modo ,  dono  vel  pretio ,  conferentur,  beato 
Martino  et  suis  monachis  assignamus,  auctorisamus'"'  et  confinnamus.  Et  ut  certa  et 

25  inconcussa  bona  illius  ecclesiae  permaneant,  prœceptum  hoc  illi  dedimus,  quod 
nostro  sigillo  sigillari  prœcepimus,  ut,  si  unquam'''',  quod  absit,  aliquis  iliud'"'  Ado- 
lare  voluerit,  iram  Dei  et  beatorum''''  confessorum  Martini  et  Leonardi  incurrisse 
et  regiam  dignitatem  contempsisse  se  sciât'"'.      ►}< 

W  nominae  B.  —  W  gratia  Dei  «.  —  (')  Domiuus  a.  —  ('')  instruens  a.  —  W  prœcepit  a.  — 
l*^)  videmus  B.  —  fe)  ergo  B.  —  !'')  volo  omis  par  B.  —  i'I  quidem  B.  —  (J)  vasallus  a.  — 
(4  Bellismo  B.  —  (')  authoritas  n.  —  (")  BeUismo  B.  —  i")  Guiilemus  a.  —  (°)  ditaverat  B.  — 
(p)  Doniino  «.  —  '"ï)  minime  a.  —  f')  eleeniosyna  a.  —  i")  solicitus  B.  —  !')  religisioriLus  B.  — 
'")  Domino  a.  —  W  et  omis  par  a.  —  i'')  qucecmuque  «.  —  (s)  eandem  a.  —  (')  quocumqiie  a,  — 
(")  authorisamus  <i.  —  ('')  imiquam  B.  —  W  lllud  omis  parB.  —  !'')  beatissimorum  a. —  ('')  con- 
tempsisse sciant  a. 
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cxxx 


1072-1092 


Philippe  l"  reconnaît  avoir  reçu  des  chanoines  de  Saint-Vincent  de  Senlis,  à  titre  de 
prêt ,  une  somme  de  trente  livres  de  monnaie  de  Senlis,  et  leur  avoir  donné  en  gage  la  «  villa  » 
de  Barherie;  acte  transcrit  à  la  suite  de  la  charte  de  fondation  de  l'église  Saint-Vincent    5 
par  la  reine  Anne. 


m 


A.  Original  perdu 

B.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze,  vol.  4^7,  fol.  219,  d'après  A.  — 

C.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Afforty,  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  10,  p.  007, 
d'après  A.  —  D.  Copie  du  xvni'  s.,  par  Afforty,  Bibliothèque  de  Senhs,  Collection  Aiîorty,    10 
vol.  1,  p.  a/io,  d'après  A.  —  E.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  par  Afforty,  Biljliothèque 
nationale,  Collection  Moreau,  vol.  26,  fol.  67,  avec  fac-similé  des  dix  premiers  mots,  d'après  ,4. 

—  F.  Copie  du  xviii'  s.,  revue  par  Dom  Grenier,  Bililiothèque  nationale.  Collection   de 
Picardie,  vol.  200,  fol.  200,  d'après  A.  —  G.  Copie  du  xvii"  s.,  dans  le  Père  Quesnel,  His- 
toire de  l'abbaye  royalle  de  Saint-Vincent  de  Senlis^'\  p.  2^,  ms.  conservé  à  l'Institution  Saint-  lâ 
Vincent,  à  Senhs,  d'après  .4. 

H.  Copie  duxvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol,  9,  fol.  191,  d'après  «. 

M.  Sainte-Marthe,  Gaîlia  christiana,  t.  IV,  p.  9^9.  —  b.  Gcdlia  christianaj  t.  X,  instrumenta, 
col.  2o4,  «ex  tabulario  domestico».  —  c.  Labanoff,  Recueil  de  pièces  historiques  sur  la  reine 
Anne, p.  16,  n°  vu,  d'après  i.  —  d.  hornsVaris,  La  chronique  de  ISestor, 1. 1, p. 52i,  d'après  t.  20 

—  e.  Abbé  Magne,  Abbaye  royale  de  Saint-Vincent  à  Senlis,  Histoire  et  description,  p.  96, 


'''  La  charte  d'engagement  de  Phihppe  I", 
transcrite  à  la  suite  de  la  charte  de  la  reine 
Anne,  ne  porte  pas  de  date.  Mais  elle  est 
souscrite  par  la  reine  Berthe.  Or  l'on  fixe  avec 
vraisemblance  la  date  du  mariage  de  Phihppe 
avec  Berthe  de  Hollande  à  l'année  1072. 
Philippe  répudia  Berthe  en  1092.  La  descrip- 
tion du  sceau  donnée  par  Afforty  (C),  si  elle 
est  exacte ,  indiquerait  que  l'acte  était  scellé  du 
sceau  du  second  type ,  lequel  fut  adopté  certai- 
nement après  1071  et  avant  1080. 

.'^'  Voici  les  observations  d' Afforty  [E)  sur 
cet  original ,  dans  la  Collection  Moreau,  vol.  26, 
toi.  59  :  »  Je  serois  assez  d'avis  que  ce  parche- 


min n'est  pas  la  vraye  charte  de  fondation  de 
la  reine  Anne,  mais  seulement  une  espèce 
de  notice  où  est  rappelle  le  dispositif  de  ladite 
fondation ,  et  comme  il  restoit  beaifcoup  de 
place  au  bas,  Phihppe  1",  lorscpi'il  fit  son  em- 
piiint  avec  Berte  sa  femme  et  par  conséquent 
depuis  l'année  1071  qu'il  l'épousa,  y  fit  mettre 
sa  reconnoissance  qu'il  fit  sceller  de  son  scel 
cjui  y  est  appliqué.  Et  en  effet  l'écriture  est  dif- 
férente et  d'une  encre  plus  noire  ainsy  que  la 
dernière  ligne  de  ladite  notice  sed  ne  qids 
deinceps.  » 

''^'   Nous    devons   la    collation  du  texte  du 
P.  Quesnel  à  M.  le  chanoine  Eugène  Muller. 


CHARTES  ET  DIPLOMES. 
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noie  A,   d'après  G.  —   /'.   Vicomte  de  Caix  de  Saint-Aymour,  Aime  de  Russie,   2'  édit., 
[).  97,  n"  vu  ,  d'après  b. 

Indiq.  :  Brèquigny,  Table  chronoloçjiqiw ,  t.  II,  p.  70. 

+  Notum  est  omnibus  sanctç  '"'  aecclesiae  filiis  quoniam  universitatis  creator 
5  omnia  ad  ornatum  compositionemqixe  sacratissimarum  nupliarum  unigeniti  sui  Deus 
pater  condidit,  nec  solum  genitor  sed  et  ipse  genitus,  concordia  Sancti  Spiritus,  sil)i 
sponsam  aptavit,  sicut'""'  ipse  in  Canticis  Canticoruni  eidem  sponsae  dicit  :  «  Veni  de 
Libano,  sponsa  mea,  veni  de  Libano'"',  veni  et  coronaberis  de  capite  Amana,  de 
vertice  Sanir'""'  et  Hermon"'.  «  Ego  autem  Anna,  corde  inteliigens,  mente  pertractans 

10  tantam  pulchritudinem  tantumque  decus  atque  recolens  iliud  quod  scriptum  est  : 
«  Beati  qui  ad  cenam  Agni  vocati  sunt'-'  »,  et  quod  ipsa  Christi  sponsa  alias  dicit  : 
«  Qui  élucidant  me  vitam  aeternam  liabebunt'^'  «,  deliberavi  apud  me  quomodo  illa- 
rum  epularum  illiusque  beatitudinis  ac  vitae  aeternae  paiticeps  existere  posseni, 
cumque  demum  sublevatum  esset  cor  meum  ad  fabricandum  Christo  aecclesiam'"', 

10  ut  intus  incorporari  et  quodlibet  membrum''^'  illius  sanctae  societatis,  que  fide 
Christo  adjuncta  est,  connecti**'  valuissemC"',  in  honore  sanctae  Trinitatis  et  piae  Dei 
genitricis  Mariae  et*''  precursoris  Domini  et  sancti  Vincentii  martyris,  Christo  eam 
fabricavi'J'C''  et  dedicare  precepi  atcpie  dans  députa vi  ibi  de  facultatibus  meis  et  de 
his,  que  in  matrimonio  Henricus  rex,  conjux''''  meus,  miclii'''  dederat,  que  omnia, 

20  tavore  fiiii  mei  Philippi'™',  Dei  gratia  régis,  et  omnium  optimatum  sui  regni'"'  con- 
silio  attitulari  concedo,  quatinus'"'  ibi  quieti  et  tranquilli  religiosi'?'  viri'i'  Deo''' 
servientes,  mundo  renuntiantes ,  regularem,  id  est  sanctorum'^'apostolorum  et  beati''' 
Augustini ,  que  scripta  est ,  vitam  canonice  amplectentes,  vivere  valeant  et  pro  peccatis 
Henrici  régis  ac  fdiorum  et  amicorum  meorum  atque  meis  die  ac  nocte  Deum'"' 

2  5  exorent,  et  ut  sine  macula  aut  ruga,  sicuta  Christo  aptatur'''  aecclesia'^',  suis  precibus 
me  Deo'^'  exliibeant  :  terram  sciiicet  quam  juxta  aecclesiam  Ivo^  prepositus  pos- 
sidebat,  ab  ipso  pretio'"'  emptam  ,  cum  furno  et  omnibus  consuetudinibus  quas  terra 

(")  Nous  suivojis  l'orthographe  de  E ,  saiif  indication  contraire. —  ('')  sicuti  D.  —  W  sponsa  mea, 
veni  de  Libano  omis  par  DG.  —  ('')  Sanilr  C.  —  ('=)  ecclesiam  BDFG,  aeclesiam  E.  —  (H  mem- 
broram  DG.  —  (s)  conectl  CEFG.  —  C')  voluissem  F.  —  «  ac  EF.  —  (J)  fabricari  CD.  — 
(•■)  conjunx  B.  —  C)  mllii  BDG.  —  M  PhiUipi  C,  Philipi  EF.  —  (")  regni  sui  G.  —  (°)  qua- 
tenus  DG.  —  (p)  religiosi  omis  par  EF.  —  W  viri  omis  par  B.  —  (■■)  Domino  BDG.  —  ''*'  sanc- 
tissimorum  D,  sanctorum  omis  par  G.  —  (')  sancti  G.  —  !")  Dominum  D.  —  (")  oplatur  DG , 
appellatur  7''.  —  {^)  aeccllesia  EF,  ecclosia  BG.  —  (>)  Domino  D.  —  W  Yvo  D.  —  (")   precio  CEF. 

'''   C«h/k-.  ,  IV,  8.  <'''  Dans  mi  diplôme  de  Philippe  I",  do  io6(), 

'-'  Apoc,  XTX,  9.  publié  plus  haut,  n'XLllLil  est  dit  que  la  reine 

'''  Ecclesiasilc. ,  XXIV,  ?>  1 .  Anne  n'avait  l'ait  que  reslaurerune  église  ruinée. 
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reddere  solet;  novem  hospites,  cum  omni  consuetudine ,  quos  prius  in  eodem  loco 
possidebani'"';  de  censu  monete,  très  iibras;  pediter*''""  civitatis,  in  cujus  siiburbio 
prefata'"'  constructa  est  aecdesia,  et  quod  ad  civitatem  pertinet;  molendinum  unum 
in  villa  que  dicitur  Guvils'*'';  villam  unani  que  dicitur  Mansionale  Blavum;  in 
territorio  Laudunensi,  alodium*"'  unum  in  villa  que  dicitur  Crespis'*^',  sed  ne  quis 
deinceps  eis*»'  molestus  sit'''',  concedo  omnes  omnino  consuetudines  sancto  Vincentie 
et  canonicis  ejus. 

Ego  Philippus  '■',  Dei  gratia  'J'  Francorum  rex ,  mutuav-imus  ab  ipsis  canonicis  sanctî 
Vincentii  .XXX.''''  Iibras  et  eis  inde  quandam  villulam  nostram,  cpie  vocatur  Barbe- 
riacus ,  in  vadinionium  concessimus ,  ea  conditione  ut  quandiu  prefatas  Iibras  cano- 
nicis usque  ad  novissimum  quadrantem '^'  non  reddiderimus ,  villulam  illam  cum 
omnibus  ad  eam  pertinentibus  teneant  et  possideant  quietam  et  solutam ,  dum  vero 
persolverimus  ex  toto ,  prefatum  vadimonium  redeat  in  dominium  nostruni ,  sicut 
prius  fuerat;  sunt  autem  denarii*'' Sllvanectensis'""' monete. 

_|_ 

Philippus  j  rex  ("'. 
■rta  I  reg 

"T" 

[Lochs  sigilli '-"K) 

("■l  possidebant  F.  —  W  praedictae  D. —  W  praedicta  D,  praefata  omw /j«7- G. —  ('')  Guviles  Z). 

—  !■=)  aUodium  D.  —  C)   Crépis  G.  —  fe)  ipsis  D.  —  ('")  sit  molestus  G.  —  (=)  PhUllppus  CEF. 

—  (j)  Dei  gratia  omis  par  G.  —  C')  triginta  BD,  trigenta  G.  —  '')  denarii  omis  par  DG.  — 
(™)  Sylvanectensis  BEG.  —  (")  La  croix,  accompagnée  des  mots  Philippus  rex,  est  intercalée  dans  le 
texte  après  les  mots  dum  vero  par  CEF;  D  et  G  portent  après  le  mot  monetae,  D:  S.  Philippus  rex. 
S.  Berta  regina ,  et  G  :  S.  Berta  regina.  S.  Philippus.  —  (")  B  :  «  Scellé  en  plaquart,  auquel  scel  est 
imprimé  un  roy  assis  en  son  throsne,  autour  duquel  est  escrit  :  Philippus  Dei  gratia  Francorumrex.  » 

—  C :  «Au-dessous  est  le  scel  du  roy  Philippe  premier  en  cire  jaulne  appliqué  sur  le  parchemin, 
de  l'épaisseur  d'un  travers  de  doigt ,  représentant  le  roy  assis  tenant  de  la  droite  un  petit  bâton 
terminé  par  trois  pointes  en  haut  et  de  la  gauche  un  plus  grand  bâton  terminé  en  haut  par  une 
fleur  de  lis,  une  couronne  ouverte  sur  la  teste.  Légende  :  Philippus  Di  grà  Francorum  rex.  Sans 
contrescel.  »  —  DEFG  ne  mentionnent  pas  le  sceau.  Mais  le  sceau  de  Philippe  I"  est  mentionné 
par  deux  inventaires  des  titres  de  Saint- Vincent  de  Senlis,  l'un  conservé  aux  Archives  départe- 
mentales de  l'Oise,  H  Siy,  p.  1 1,  l'autre  conservé  au  collège  de  Saint- Vincent,  à  Senlis,  p.  5. 

'''  Pediter,  c'est-à-dire  probablement  pe-  monnaies  équivalant  au  cpiart  du  denier,  c'est- 
datara  murorum,  le  chemin  de  ronde  autour  à-dire  de  demi-oboles,  car  les  mots  novissimum 
de  la  cité.  Cf.  Du  Gange,  au  mot  Pedatara.  quadrantem  sont  emprantés  à  l'Evangile  de  saint 

'^'  De  l'expression  quadrantem  on  ne  saurait  Mathieu  :  «  donec  reddas  novissimum  qua- 
conclure  qu'on  fit  usage    à    cette  épocjue  de         drantem.  »  Malt.,\\  26. 

42. 
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Philippe  1",  à  la  prière  d'Hélie,  doyen,  cl  des  chanoines  de  Saint-Aiçinan  d'Orléans, 
et  à  l'exemple  de  ses  prédécesseurs  les  rois  Robert  et  Henri,  conjirme  l'abandon  fait  au.v 
5  dits  chanoines  par  le  chanoine  Achard,  de  moulins  sis  près  du  clos  des  Arènes. 

A.  Original  perdu 

((.  Huliort,    Aiitiqaitez   Jiistoriqui's   de    l'é(jlhc    royale   Saiiil  Aifjium     flOrléniis,    preuves,     p.    80. 
d'après  .4. 

Indiq.  :  Biéqiiigny,  Tuhh  chronologique ,  t.  Il,  p.  s 53. 

10  In  nomine  sancUo  el  individuae  Trinitatis.  Philippus,  divinie  providentiœ  cle- 
mentia  rex  Francorum  et  abbas  monasterii  sancti  Aniani ,  cunctis  fidelibus  diA'inœ  reli- 
gionis,  tam  prsesentibus  quam  futuris.  Notum  esse  volumus  qiiod  Helias,  decanus,  et 
canonici  beati  Aniani  nostram  celsitudinem  humiliter  deprecati  sunt  ut  prœceptum 
et  immunitatem  qiiam  antecessores  nostri ,  videlicet  Robertus ,   avus  meus,  rex,   et 

i5  Hainricus,  pater  meus,  rex,  de  dimissione  Acardi,  canonici,  scilicet  molendinorum 
in  sancti  aqua  et  sua,  prope  clausum  Harenariœ  sitorum,  regaii  majestate  sanxerant, 
praedecessoribus  nostris  subsequenter  concordantes  regaliter  sanciremus  et  manu 
nostra  confirmaremus  et  sigiHi  nostri  impressione  solidaremus.  Nos  vero  pe[ti]tioni 
eorum  adquiescentes  et  res  ecclesiœ  sancti  Aniani  ampliare  qutçrentes ,  Acardi  su- 

20  pradictam  dimissionem,  qu;p  facta  est  propter  delictorum  suorum  remissioneni , 
regaliter  sancimus ,  manu  quidem  nostra  confirmamus,  sigillo  vero  nostro  solidalii- 
Hter  signamus.  Si  quis  vero,  quod  absit,  huic  Acardi  legitiniœ  donationi  et  nostrce 
liberrimœ  conflrmationi  ausus  fuerit  temerarie  l'efragari,  de  vita  periclitetur  et  ca- 
lumpnia  ejus  ad  nihilum  redigatur.  Haec  datio  cuni  flrmitate,  lirmitas  cum  datione 

2,s  facta  est  anno  incarnationis  Domini  1  oq3  ,  indictione  prima,  epactaautem  vigesima, 
concurrent ibus  quinque  '"'. 

''^'   «  tJef  acte  est  scellé  d'un  jjros  scel  do  ciie  jaune  où  est  représenté  l'eHii;le  du  roy  Plillippes 
premier,  couvert  d'un  uianleau  royal  el  a^an^  une  couronne  ;'i  rantic(ue  sur  sa  teste.  »  a. 
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109/1  '  ''1  février  W.  —  Paris. 

Philippe  1",  voulant  remédier  aux  désordres  qui  s'étaient  introduits  dans  l'administra- 
tion de  l'église  Saint-Macjloire  de  Paris,  soumet  cette  église  à  l'abbaye  de  Marmoatier. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  contemporaine  de  l'original'"'.  Fragment  de  parchemin,  retrouvé  dans  la  reliure  d'un 

registre  de  décès,  de  i83i.  Hauteur,  483  mm.;  largeur,  34.8  mm.  Archives  départemen- 
tales d'Indre-et-Loire ,  H  364 ,  n"  4-  —  C.  Copie  du  xii°  s.  '''.  Trois  fragments  de  parchemin  , 


'''  Ce  diplôme  est  daté  du  1 6  des  calendes  de 
mars  1093,  indiction  1,  épacte  20,  la  trente- 
sixième  année  du  sacre  du  roi  :  «  ordinationis 
sue  .XXXVI.»  Les  chiffres  de  l'indiction  et  de 
l'épacte  conviennent  bien  à  1098.  Mais  la  trente- 
sixième  année  à  partir  du  sacre,  s'étend  du 
23  mai  iog4  au  33  mai  iog5.  Même  si  l'on 
suppose  qu'on  ait  employé  le  style  de  Pâques 
ou  celui  de  l'Annonciation ,  le  1 6  des  calendes 
de  mars  iog4  tomlje  dans  la  trente -cin- 
quième année  et  non  dans  la  trente-sixième.  Il 
faut  donc  admettre  qu'on  a  fait  concorder  les 
années  du  règne,  à  partir  de  loSg,  avec 
les  années  de  l'incarnation,  et  alors  1094  cor- 
respond à  la  trente-sixième  année  ;  qu'en  outre 
on  n'a  modifié  les  chiffres  de  l'indiction  et  de 
l'épacte  qvi'en  changeant  le  millésime.  Ce  qui 
rend  vraisemljlable  l'attribution  de  ce  di- 
plôme à  l'année  1094,  c'est  que  l'acte  suivant 
(n*  CXXXIII),  daté  de  la  trente-sixième  année 
du  règne ,  porte  le  millésime  1  og4  et  l'indic- 
tion 2. 

'^'  Nous  ne  pensons  pas  que  ce  soit  là  un 
fragment  de  l'expédition  originale.  Le  texte 
s'arrête  avec  les  mots  «  ejusque  calumnia  irrita 
liât».  Au-dessous,  il  y  a  un  espace  blanc  de 
18  cent.  1/3,  s'étendant  jusqu'au  bas  de  la 
feuille  de  parchemin ,  laquelle  ne  paraît  pas 
avoir  été  rognée.   11   n'y  a   donc  plus  aucun 


signe  de  validation  aujourd'hui  visible;  mais 
nous  n'avons  que  la  moitié  droite  du  diplôme  ; 
la  partie,  à  gauche,  a  disparu.  Or,  si  la  copie 
C  a  clierché ,  comme  c'est  probable ,  à  repro- 
duire la  disposition  de  l'original,  les  souscrip- 
tions étaient  placées  sur  une  colonne  à  gauche . 
Mais,  l'on  ne  s'expliquerait  pas,  si  nous  étions 
en  présence  de  l'original,  qu'il  ne  restât  rien 
de  la  date;  car,  supposé  qu'elle  fût  rejetée 
après  les  souscriptions,  comme  le  parchemin 
parait  n'avoir  pas  été  rogné  en  bas,  on  devrait 
en  trouver  au  moins  la  seconde  moitié  sur  la 
partie  droite  du  parchemin.  En  outre,  le  sceau 
aurait  occupé  probablement  le  large  espace 
blanc  au  bas  du  fragment  subsistant.  Il  est  donc 
douteiix  que  ce  soit  là  un  fragment  de  l'origi- 
nal. Cependant  l'écriture  rappelle  bien  celle 
des  actes  expédiés  par  la  chancellerie  de  Phi- 
lippe I".  Au  dos,  entre  deux  cercles  doubles 
concentriques  en  lettres  capitales  :  »  Preceptum 
Philippi  régis  de  sancto  Maglorio.  »  Autre  cote , 
d'une  écriture  du  xiv°  s.  :  «  Spectat  ad  Le- 
honium.  »  Au  centre  du  cercle  précédent,  d'une 
écriture  du  wii"  s.  :  «  S.  Maglor.  Paris,  subiicitur 
Majori  Monasterio  per  Philippum  r.  F.,  prima.  » 
'^'  Nous  sommes  en  présence  d'une  copie. 
La  première  ligne  n'est  pas  en  caractères 
allongés;  mais  il  en  est  ainsi  dans  plusieurs 
diplômes  originaux  de  Philippe  l";  seulement. 
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retrouvés  dans  les  reliures  de  divers  registres  de  l'État-civil  de  i83i.  Hauteur  actuelle  des 
fragments  rapprochés,  689  mm.;  largeur,  672  mm.  Le  parchemin  a  été  rogné  à  sa  partie 
inférieure.  Archives  départementales  d'Indre-et-Loire,  H 364,  n°  3.  —  D.  Copie  du  xvii"  s., 
dans  Dom  Anselme  Le  Michel,  Historia  uhhatim  Mojoris  Monasteriij  Bibliothèque  nationale, 
5  ms.  lat.    12875,  fol.   317,  d'après  C.  ■ —  E.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Dom  Martene,  His- 

toire de  l'abbaye  de  Marmoutier,  seconde  partie.  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878, 
fol.  Sa/i.  —  F.  Copie  partielle,  du  xviii"  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  5441'',  p.  2ii6,  d'après  C. 

a.  MabiUon,  Annales  ordinis  sancti  Benedicii,  1.  lxviii,  S  lviii;  t.  V,  p.  3io,  publication  partielle. 
10  —   h.  Morice,   Mémoires  pour  servir  de  preuves  à  l'histoire  de  Bretagne,  t.  L,  col.  48 1.  — 

c.  Migne,  Patrolo(jiœ  [lalinœ)  cursus,  t.  CLIX,  col.  SSg,  d'après  a.  —  d.  R.  de  Lasteyrie, 
Cartuluire  général  de  Paris,  t.  I,  p.  i35 ,  n°  109 ,  d'après  a  et  b. 

Indiq.  :  Bréqiiigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  25o.  —  Ch.  de  Grandmaison ,  Inventaire  som- 
maire des  archives  départementales ,  Indre-et-Loire,  t.  III,  p.  123,  H  364. 


ici,  un  blanc  est  laissé  à  la  fin  de  la  ligne, 
après  le  mot  «  subsidium  » ,  ce  qui  est  anor- 
mal. L'écriture  rappelle  celle  des  notices 
écrites  à  Marmoutier  au  xii"  s.  Cependant, 
c'est  là  le  document  que  Dom  Anselme  Le 
Michel  (D)  et  le  copiste  de  Gaignières  {F) 
ont  considéré  comme  étant  l'expédition  ori- 
ginale. Leur  texte  correspond  bien  à  celui 
de  C,  et  spécialement  ils  ont,  comme  C, 
omis  l'incise  «  cum  omnibus  rébus  que  ad  eam 
pertinent  in  quacunque  regione  vel  provintia 
site  suntii.  Il  est  vrai  qu'à  la  fin  de  la  copie 
de  D.  Anselme  Le  Michel  nous  lisons  :  «  Sigil- 
lum  regium  ex  toto  decidit  » ,  ce  qui  parait 
indiquer  qu'il  y  avait  les  traces  d'un  sceau;  et 
que  le  copiste  de  Gaignières  a  fait  suivre  sa 
copie  de  la  note  :  «  Il  y  a  une  croix  coupée  à 
jour  sur  laquelle  il  y  avoit  un  sceau  appliqué  »  ; 
mais  de  cette  croix  coupée  il  reste  peut-être 
la  partie  supérieure  au  bas  du  fragment  3  ro- 
gné ;  et  si  c'est  là  l'incision  à  laquelle  le  copiste 
de  Gaignières  a  fait  allusion,  elle  n'est  pas 
conforme  au  mode  d'incision  employé  dans 
la  chancellerie  royale.  Chaque  branche  de  la 
croix  ajourée  devait  consister,  comme  on  peut 
en  juger  par  la  branche  subsistante,  en  deux 
fentes  allongées,  séparées  par  une  languette 


de  parchemin  épargnée  et  non  détachée  du  par- 
chemin. C'est  là  un  mode  d'incision  qui  est  ana- 
logue à  celui  que  présente  un  autre  privilège  de 
Marmoutier,  pour  le  prieuré  de  Bellême  que 
nous  tenons  pour  faux  (voir  aux  Actes  faux , 
n°  CLXXVI).  De  telle  sorte  que  ce  caractère  de 
l'incision ,  rapproché  de  celui  de  l'écriture ,  si 
l'on  admettait  que  le  document  désigné  ici  par  C 
lut  l'expédition  originale  du  privilège,  entraî- 
nerait cette  conclusion  que  ce  privilège  a  été 
écrit  à  Marmoutier,  hjqjothèse  peu  vraisemblable 
parce  que  l'acte  ayant  été  donné  à  Paris ,  si  le 
texte  eût  été  écrit  à  Marmoutier,  les  souscrip- 
tions de  ceux  des  témoins  qui  étaient  de  l'en- 
tourage du  roi  et  qui  n'ont  souscrit  l'acte  qu'en 
raison  de  leur  présence  à  Paris  auprès  du  roi, 
seraient  d'une  écriture  différente  de  celle  du 
texte,  n'ayant  pu  être  ajoutées  qu'au  moment 
de  la  délivrance  du  privUège.  —  Au  dos  du  frag- 
ment 1,  restes  d'un  cercle  double,  au  centre 
duquel  on  lit  en  lettres  capitales  :  «  Pr[eceptum] 
Phi[fippi  régis]  de  sc[o  Maglorio]  »  ;  au-dessous , 
restes  d'une  cote  du  xvii"  s.  Au  dos  du  frag- 
ment 2 ,  cote  du  XIV'  s.  :  «  De  abbatia  beati 
Maglorii  Paris,  que  tradifa  fuit  abJiati  Majoris 
M[onasterii].  » 


[logd]  PHILIPPE   I".  335 

[In  noniine'"'  sancte  et  individue  ïrinitatis.  Ego  Phiiippus,  Dei  gratia  rex  Franco- 
runi,  uniA-ersis  fidelibus  pacis]''''  et  sanitatis  in  Domino  perhenne  subsidium.  il"^  [Dis- 
ponente  ac  modérante  omnia  prout  vuit  auctore   et    ordinatore  omnium]   Deo , 
qnicumqiie  aliis  precellimus  et  recte  sapimus ,  disponi  nos  ac  moderari  !P[ab  ipso 
non  ignoramus,  sicut  scriptmn  est,  quia  omnis  potestas  a  Deo  est'^'.]  Si  ergo  generis     5 
humani  communem  conditionem  propter  eam  qua  exceliimus   11*  [vanitatem  oblivis- 
camur,  si  propter  eam  que  nobis  arridet  etblanditur  terrena  prjosperitas ,  voluntati 
creatoris  nostri  et  imperio  parère  negligamus ,  timendum  nobis  est  ||^  [ne  id  nobis 
eveniat,  quod  ipse  interminatur,  quia  «  potentes  potenter'"'  tormenta  p]acientur'^'  »,  et 
cui  plus  committitur  plus  ab  eo  exigetur'^'.  Quod  si  cuncta que  agenda  sunt  i''  [a  nobis   lo 
adhuc  (''*  terrenis  intendentibus  nequaquam  impleri  possunt ,  penitus  tamen  otjiosi  et 
inutiles  servi  remanere'"'  non  debemus,  ne  de  toto  rei  ad  judicium  veniamus,  IP  qui  in 
parte  fidèles  existendo  absolvi  poteramus.  Habent[es  igitur  voluntatem]  corrigendi  ea 
que  in  regno  nostro  déviant  a  justitia''^',  primo  omnium  a  domo  ||*Domini  incipiamus 
ut,  dum  cultui  divino  propensius  intenti  fuerimus,  facilius  nobis  [ce]dant  que  dispo-  i5 
nenda  sunt  in  negotiis  temporalibus.  Notum  itaque  sit  omnibus  ||^  habere  nos  capel- 
lam  dominicam  in  honore  beati  Bartholomei  apostoli  et  beati  Maglorii  confessoris 
constructam,  sitam  in  Parisiorum  civitate  juxta  aulam  regiam,  ll^^quç  hactenus  a 
propriis  abbatibus  non  tani  gubernata  quam   desolata  videbatur  maxime  tempore 
Haimonis  abbatis,  per  cujus  incuriam  in  tantum   1|'^  [adnjichilata  erat,  primo   mo-  20 
nastici  ordinis  religione,  de  in  renim  exterionim  depopulatione ,  ut  pauci  fratres,  qui 
adhuc  ibi  remanserant,  de  rébus  çcclesiç,  prout  monachos  P^[decet,  sujstentari  non 
vaierent  et,  jam  pêne  ad  secularitatem  redacti,  unusquisque  de  proprio  suo  prout 
poterat,  cum  magna  necessitate  et  ordinis  transgressione ,  sibi   IP  [procurabat.  De] 
hac  ergo  ecclesiœ  desolatione  cum  supradicto  abbate  Haimone  rationem  ponentes,  25 
cum  se  excusare  non  posset  et  per  negligentiam  suam  omnia  [hec  IP''  accidisse  cognos- 
ceret,  assentione  ejusd]em  et  supplicatione  fratrum  loci  illius  habitatoiTim ,  admoni- 
tione  quoque  obtimatum  nostro rum  et  suggestione  quorundam  religiosorum  |p^  viro- 
rum,  hoc  consilium  salubre  repperimus  ut  çcclesiam  ipsam,  cum'"'  omnibus  rébus 
que  ad  eam  pertinent  in  quacunque  regione  vel  provintia  site  sunt,  in  manus  ordinate  3o 

« 
(")  F  s'arrête  après  nomine  pour  reprendre  à  Notum  itaque  sit.  —  ('')  Les  passiK/es  imprimés  entre 
crochets  sont  ceux  qui  ne  figurent  plus  ni  en  B  ni  en  Cj  c'est-à-dire  qui  se  trouvaient  sur  les  frag- 
ments perdus  de  B  ou  de  C;  ils  ont  été  restitués  à  l'aide  de  DEF.  Les  coupures  des  liqnes  sont  celles 
de  C.  —  (•■)  potenter  potentes  D.  —  ('')  ad  que  D.  —  ('i  Arec  -nere  non  delienius  commence  B.  — 
C)  justicia  C.  —  i")  cuva  jusqu'à  site  sunt  inclus,  omis  par  CDEF. 

">  Epist.  ad  Rom.,  XIII,  !.  —  (-'  Sap.,\l,  7.  —  '''  Luc,  Xn,48. 
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et  monastice  viventiuni ,  abbatis  videlicet  Beuînardi  et  nionacbonim  beati  Martini  ''' 
Majoris  F^Monasterii,  ad  restaurandum  traderemus.  Quod  et  fecimus  pro  redemp- 
tione  anime  nostrç  et  antecessorum  nostrorum  et  pro  incoiumitate  et  statu  regni 
nostri  omniumque  ad  nos  pertinentium ,  ||  i'' pei'petuo  jure  fimiantes  et  sigillo  nostro 
signantes ,  ut  ecciesia''''  supra  dicta  celia  sit  dominica  beati  Martini  et  omnis  ejus  ordi- 
natio  in  arbitrio  et  pro^adentiapendeat  abbatis  et  H'^monachorum  Majoris  Monasterii 
tani  presentium '"'  quam  futuroruni  usque  in  finem  seculi,  nuilusque  sit  de  regni 
nostri  successoribus,  qui  auctoritatis  nostrç  iegibus  refragetur,  quemadmoduni  |p^  nec 
ipsi  contempni  se  volent  a  suis  sequacibus ,  nec  nos  nostronim  prionim  statutis  con- 
traire Yoiumus.  Quicumque  huic  nostro  precepto  contraire  A^oluerit,  erario  nostro 
II'-"  .C.  libras  auri  persolvat  ejusque  calumnia  '''*  irrita  fiât  ''*.  Actum  est  hoc  Parisius 
publiée  in  aula  regia  coram  subscriptis  testibus,  anno  ab  incarnatione  Domini  miile- 
simo  ''^ii-^  .XCIII.'"*,  indictione  .1.,  epacta  .XX.,  .VIX.  kal.  martii'''),  régnante  Philipo 
rege,  anno  ordinationis  su§  .XXXVI. 


||-^Signuni'''  Ursionis,  Silvanectensis  episcopi. 

IP^  Signum  Hugonis,  fratris  Philippi  régis. 

P*  Signum  Widonis,  dappiferi  régis. 

11^^  Signum  Adelelmi,  constabularii  régis.  Signum  |  Philippi 

11^^  Signum  Syraonis  de  Nielfo. 

11^'' Signum  Manassen,  vicecomitis  Miliduni. 


Lim  I  Phi 


IP^  Signum  Hugonis  de  Avoto. 
||-^  Signum  Henrici  Loberanni. 
IP"  Signum  Eirii,  coqui  régis. 
IP' Signum  Goislini,  régis  camberlarii. 
25        ||'2  Signum  Gauterii,  camberlarii  régis. 
IP^  Signum  Willelmi,  camberlarii  regine. 
!!^*  Signum  Harduini,  camberiarii  regine. 

11'-^ ''"' Monachi 'J' tpii  huic  sanctioni  présentes 
affuerant  sunt  hi  :  ll^^'"'  Hilgodus  qui  fuit  Sues- 


i")  Martini  en  Icllrcs  minuscules  B,  en  lettres  capitales  C.  —  '''1  ecciesia  B.  —  l')  presenciam 
•chargé  en  presencium  C.  — '■  ('')  calumpnia  C.  —  (")  B  s'arrête  avec  fiat.  —  (f)  millesiino  abrégé 
.m}.  C.  —  te)  La  ligne  21  de  C  est  rapprochée  de  la  ligne  20,  comme  si  elle  était  une  addition  posté- 
rieure; et  cependant  l'espace  ne  manquait  pas  pour  lui  conserver  l'écurlement  normal.  —  ''''  inartii 
abrégé  mr  C.  —  (')  Signum  abrégé  Sg  devant  le  nom  de  chaque  témoin  C.  —  U)  Cette  mention  des 
moines  est  écrite  à  droite  de  la  souscription  royale,  placée  au  milieu  du  parchemin  entre  les  suuscriplians 
et  celte  mention;  Monachi  est  sur  la  même  ligue  que  Signum  Hugonis,  Iratris  Philippi  régis. 


sur 
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sionorum  opiscopus,  et  Andréas,  frater  ejus; 
P^^"  Rotbertus,  Parisiensis  prior  supra dicti 
coenobii  ;  i^'''''"  et  Robertus  de  Castello ,  qxii  fuit 
dappifer  suprascripti  P''''"  régis  Phippi'"'. 

[Hubertus  canceliarius  scripsit  et  subscripsit +]''"'. 

[Lociis  sigilli'-'K) 


C  XXXI II 

1094.  —  Melun. 

Philippe  l'\   confirmant  les  privilèges  précédemment  accordés  par  les  rois  Robert  et 
Henri  au  monastère  de  Saint-Père  de  Melan,  déclare  les  moines  dudit  monastère,  leurs  10 
biens  et  leurs  hommes ,  libres  de  toute  coutume  à  l'égard  de  toute  puissance  séculière ,  et 
spécialement  du  prévôt  royal  et  des  officiers  du  vicomte ,  et  leur  reconnaît  tout  droit  sur  le 
chemin  allant  aafaubourg. 

A.  Original  perdu '"'. 

B.  Copie  du  xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  l'r.  28/100  (Cabinet  des  titres,  pièces  originales,   i5 

vol.  1916),  fol.  31 ,  d'après  A ,  avec  références  à  o. 

C.  Copie  du  xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  187,  d'après  a. 
a.  Mabillon,  De  re  diplomutica ,  p.  SSg,  d'après  A. 

TxDiQ.  :  Bréquigny,  TaUe  chronologique,  t.  II,  p.  26/1. 

(°)  sic  C.  —  C')  La  souscription  du  chancelier  devait  se  trouver,  en  C,  au  bas  de  la  feuille  de  par- 
chemin, qui  a  été  rognée,  auprès  du  sceau.  Omise  par  E.  La  croix  qui  en  F  suit  le  mot  subscripsit 
est  remplacée  en  D  par  les  mots  -S",  ejusdem  HiJjerti.  —  (')  Nous  ne  pouvons  indiquer  la  place  exacte 
du  sceau.  Dfait  suivre  sa  copie  de  la  note  :  «  SigiUvim  regium  ex  toto  decidit.  »  Et  F  :  «  Il  y  a  une 
croix  coupée  à  jour  sur  laquelle  il  y  avoit  un  sceau  appliqué.  » 

'''   L'original  est  mentionné  dans  un  Inven-  log/i,  et  dans  un  autre  inventaire,  du  même 

taire  des  titres  de  l'abljaye  de   Saint-Père  de  siècle,  mêmes  Archives,  H  22/1,  sous  la  date 

Melun,  du  xviii"  s..  Archives  départementales  de  108/r. 
de  Seine-et-Marne,  H  232,   sous  la   date  de 

CHARTES  ET   DIl'I.l'lMES.  I.  /l3 

iMi'iiniLnic    ^AT10^.^LK. 
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Eterni  régis  miserante'"'  gratia,  a  quo  extat  omnis  potestas,  per  cpiem  tlignitas 
AÏget  regia,  ego  Philippus,  Francorum  tenens  gubernacula,  cunctis  quos  Christo  '''' 
gignit  virgo  mater  aecclesia.  Docet  spiritalis  norma  mercari  felici  commercio  pro  lu- 
teis  siderea''^  pro  caducis  perennia '''',  transferri  polo    terrena  negotia;  totius  enim 

0  pietatis  opifex  sic  est  '"'  dicturus  in  extremo  examine  :  «  Quod  uni  ex  minimis  meis 
fecistis,  mihi  fecistis  '•'.  »  Jura  ergo  regiminis  juste  disponere  cupiens  ''',  sollicite  consi- 
deret'»)  quid  mereatur  qui  scandaiisaverit ''''  unum  ex  pusillis;  expedit  ei,  inquit 
evangelista '^' ,  ut  suspendatur  mola  asinaria  in  collo  ejus  et  demergaturin  profundum 
maris'''.  Itaque  ego  Philippus ,  regise  majestatis  aures  pie'^'  accommodans '"''  querelo- 

10  sis  vocibus  fratrum  cœnobii  sancti  Pétri  Milidunensis ,  quibus  triste  querebantur  de 
violentia  et  invasionibus ,  cpias  noster  praîpositus  ceterique  nostri  satellites  injuste 
jUis ''' et  illorum  hominibus  inferebant ,  inquiétantes  eos '"'',  judicia '"'  et  alla  niulta 
ssecularis  censurse  impie  ab  eorum  suburbanis  exigentes ,  scandaiisantis  onus  '"' 
ferre  verens ,  secundum  dicta  privilegiorum  'p'  Rotberti  '"J',  reverendissimi  '■■'  régis , 

i5  necne'''  patris  mei  Henrici '^' ,  dignse  memoriœ,  quiccjuid  W  exactionis  subtili  callido- 
rum  astutia  dici  vel  excogitari  potest,  dimitti  censeo ,  indultiun  et  remissum  decerno. 
Nam  cum  servi  Dei  '"'  quiète  Deo'"'  famulari  debebant,  nostrum  praepositum  et  vice- 
comitis  ministres  pro  suis  hominibus  sœpissime  tristes  prosequebantur,  hii  '"'',  ango- 
ris  anxietate  coacti ,  prsesente  domno '-'  Richerio,  Senonensi  archiepiscopo ,  nostram 

2  0  adieruntW  prœsentiam,  déférentes  secum  praescripta  privilégia  regum,  (juorum 
dicta  coram  Milidunensibus  proceribus  ex  nostra  parte  observanda  statuo  ;  et  ut  fra- 
tres  pro  nostra  salute  nostrique  regni  pace  exorent  ac  in  cœlestis  janitoris  monasterio 
placide  et  tranquille  famulentur  Domino,  regali  aiictoritate  '"'  jubeo,  paterna  pietate 
obsecro ,  comminando  contestor  ut  nemo  mortalium ,  regia  vel  alicujus  potentis  fisus 

2  5  tuitione,  res  praefati  cœnobii,  ubicunque  fuerint,  audeat  invadere.  Remitto  igitur, 
indulgeo  omnes  pravorum  adinA'^entiones  ssecularium  negotiormir ,  exactiones  '^^  fre- 
dorum,  raptuum,  bannorum,  judicionim  necnon  incendiorum  et  omne  quod,  sœ- 

(")  miserante  corrigé  en  niinistranle  B.  —  ('')  Cliristi  a.  —  i'')  sidéra  B.  —  ('')  perhennia  a.  — 
(")  enim  B.  —  C^)  cupimus  B.  —  (s)  considerans  B.  —  ('')  scandalizaverit  a.  —  i')  nierito  B.  — 
0)  praB  B.  —  W  accomodans  jB.  —  0  iliicis  B.  —  H  eorum  B.  —  (")  jnditia  «.  —  W  honus  «. — 
(p)  privUegioiiimi  omis  par  ci.  —  (l)  Roberti  B.  —  (■■)  reverentissimi  a.  —  (")  nunc  B.  —  W  qiiid- 
quid  B.  —  (")  dicti  servi  B.  —  (')  Domino  B.  —  (")  hujus  B.  —  <>)  domino  B.  —  (^)  adientes 
corrigé  en  adeuntes  B.  —  f")  autlioritate  B.  —  C")  exactione  jusqu'à  incendiorum  inclus,  omis 
pur  B. 

<''  Matlh.,  XXV,  liO.  dans  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XI, 

<■'  Lac,  XVIl,  2.  p.  568,  n°  V,   et  auquel  le  rédacteur  de  celui 

'"'  Allusion  au  privilège  de  Henri  P',  publié         de  Pliilippe  I"  a  emprunté  quelques  expressions. 
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cularis  '"'  occasioiie  legis ,  huiuance  mentes  concipi  cpieunt.  Callein  etiam  publicuni , 
quem  nostri  ministri  nostro  juri  injuste  vindicabant  '''',  a  radice  montis,  ex:  parte  su- 
burbii  sancti  Aspasii  uscjue  ad  prsedia  Vallis  Randonis  '"',  beato  Petro  et  ejus  mona- 
chis  liberum  ab  omni  inquietudine  concedo ,  ne  aliquis  nostrorum  clientum  occa- 
sione  praedicti  callis  alicpiam  moiestiani  inférât  ad  refugium  suburbii  confugientibus.  5 
Executores  et  cooperatores  bujus  regalis  prœcepti  pastorum  summus,  cujus  honore 
et  amore  id  egimus ,  cui  curam  ovilis  commisit  '*''  Christus ,  deducat  in  mitis  Agni 
regno ,  qui  se  dedil  passioni  pro  saiute  mundi  ;  calumniatores  vero  ac  '"'  violatores 
iram  incurrant  patrisfamilias,  velut  serATis  nequam  qui  conservo  noluit  niisereri ''^', 
aduranturque  cum  Sodonia  et  Gomorra  et  ad  nihilum  redigatur  illorum  audacia.  Et  lo 
ut  inviolabiie  permaneat,  nostrae  majestatis  signamus  sigiilo,  ne  quis  illud'^'  audeat 
inf'ringere. 

Signum  Philippi,  venerandi  régis.  S.  Richerii,  archiepiscopi  Senonensis''"'. 

S.  Demberti ''',  prœpositi  sancti  Stephani.  S.  Herberti'J',  sancti  Salvatoris  abbatis. 
S.  Miionis  Adcecomitis.  S.  Marci  Ancecomitis.  S.  Gisleberti '^'  canceliarii.  i5 

Actum  in  turre  Milidunensi ,  anno  ab  incarnatione  Domini  miilesimo.  LXXXXIIII.''' 
regni  aulem  Philippi  régis  .XXXVI.'"'',  indictione  secunda ,  Vuiiieimo  *"'  tune  Milidu- 
nensi vicecomite  *°'. 


(")  saeculares  a.  —  (•>)  vendicabant  a.  —  t'^)  Rendonis  B.  —  ('')  commisit  omis  pur  B.  —  (■=)  et  B. 

—  (H  miseri  B.  —  fe)  audeat  iUud  B.  —  ('')  «Signmii  régis  amplissimo  charactere  expressum  est, 
nuHo  apposito  sive  signo  crucis  seu  monogrammate.  Ejusdem  quantitatis  est  signum  Richerii 
archiepiscopi  :  ahoruni  signa  et  nomina  eodeni  scriptoris  calanio  exarata  sunt.  »  Note  de  a.  — 
(')  Denberti  a.  —  0)  Ilerbti  B.  —  ('')  Gilljerti  B.  —  (')  octogesimo  ((uarto  B.  Note  de  a  :  «In  sub- 
scrlptione  annonim  Christi  nonnemo  ununî  x  temere  delevit.  Anni  régis  ab  ejus  consecratione 
vivente  pâtre  facta  computantur.  »  Autre  note,  dans  a,  p.  2o3  :  «Inter  varia  Philippi  1  diplomata 
uniun  referimus,  datum  cœnobio  Miludinensi  sancti  Pétri  anno  al3  incarnatione  Domini  mille- 
simo  Lxxxx"'°  mi'°,  regni  autem  Philippi  régis  xxxvi.  Ubi  (piidam  iniperitus  temere  cifrum  ultimimi 
denarimn ,  ante  annos  fere  ducentos  delevit  et  pro  anno  mlxxxx  suljstituit  i.xxx ,  ut  patet  tum  ex 
deleti  cifri  x  spatio  vacuo  ac  rasuris  se  prodentibus ,  tum  ex  ejusdem  audaculi  vitiatoris  épigraphe 
rétro  apposita,  in  qua  tempus  conditi  diplomatis  anno  jilxxxiv  définit.  »  —  (™)  trlgesimo  sextoJS. 

—  (")  VvOlermo  a.  —  W  comité  corrigé  en  vicecomite  B. 


43. 
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CXXXIV 

logô,  l 'i  juin  ").  —  Mont-Nolre-Dame. 

Philippe  I"',  à  la  prière  d'Encfueran ,  sei(jnenr  de  Coucy,  confirme  toutes  les  donations 
faites  ou  à  faire  par  ledit  Encjiieran  et  les  chevaliers  de  Coucy,  à  l'abbaye  Notre-Dame  de 
5  No(jent-sous-Coucy. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Doni  Grenier,  Biljliothècjue  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  212, 

fol.  lia,  d'après  le  Cartiiluirc  de  Noyent ,  fol.  20.  —  C.  Copie  du  xvm"  s.,  collationiiée  et 
annotée  par  Dom  Grenier,  BUjliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  38 ,  fol.  1 1 ,  d'après 
10  le  même  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xviii"  s.,   Bibliothèque  de  Senlis,  Collection   Afiorty, 

vol.  10,  p.  487,  d'après  le  même  cartulaire.  —  E.  Copie  de  l'an  i665,  dans  Dom  Cottron  , 
Chronicon  de  Noqento  siihtas  Cociacuni,  Archives  départementales  de  l'Aisne,  H 325,  p.  ^20 
(fol.  222  v°),  d'après  le  même  cartidaire.  —  F.  Copie  du  xvir  s.,  dans  le  Monasticon  Bene- 
dictiiHim,  t.  XXIV,  Biljliothèque  nationale,  ms.lat.  12681,  fol.  gS,  d'après  le  même  cartulaire. 

i5  G.  Copie  partielle,  du  xvn°  s.,  par  le  P.  Machaut,  Bil^liothèque  nationale,  Collection  Clairam- 
baidt,  vol.  56 1  (anc.  Mélanges,  vol.  4.),  p.  473,  d'après  le  même  cartulaire.  —  H.  Copies 
partielles,  du  xviii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  7,  fol.  25 1  et 
fol.  272  v°,  d'après  le  même  cartulaire.  —  /.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  et  annotée  par 
Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  2o4,  fol.    i3,  d'après  B. 

20  —  J-  Copie  du  xviii°  s.,  dans  Dom  Bugnâtre,  Histoire  de  Laoïi,  Bibliothèque  nationale, 

Collection  de  Picardie,  vol.  268,  foi.  12  v°  (anc.  p.  24),  d'aprè 


res  ». 


(I.  Toïissaints  du  Plessis,  Histoire  de  [a  ville  et  des  seigneurs  de  Coucy,  pièces  justificatives,  p.   i3i, 
n°  VI,  publication  partielle,  d'après  le  cartidaire  de  Nogent. 

IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronoloriiqiie ,  t.  11,  p.  271. 

2  5       In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti,  amen. 
-<Admirabili  nomine '"'>  ego  Philippus,  Francorum  rex  gratia  Dei,  compertum  ha- 

W  Admirabili  nomine  répété  dans  le  cartulaire,  d'après  une  note  de  C  :  «Le  rédacteur  du  cartu- 
laire répète  ces  deux  mots  admirabili  nomine  qui  certainement  ne  se  trouvoient  pas  dans  l'original.  » 

'"'  Ce  diplôme  est  daté  du   1 4  juin   logj,  car   la  trente-quatrième    année   se  serait   ter- 

indiction  3 ,  trente-quatrième  année  du  règne.  minée    ou    le    22    mai    1093,  ou     le   3   août 

L'indiction    3    est   bien    celle    de    1095.    La  ioc)4.  Mais  les  années  du  règne  ont  été  comp- 

trente-quatrième  année  ne  saurait  convenir  au  tées  à  partir   de   1062  comme  dans  plusieurs 

1 4  juin  logS,   si  l'on  compte  les   années  du  autres  diplômes  publiés  ci-dessus.  Cf.  plus  haut, 

règne  du  23   mai    loog,  ou  du  4  août  1060,  p.  254,  note  1. 
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bens  omnes  circa  cultuni  et  sublimationem  saiicte  ecclesie  intentes  non  soium  in  nova 
gratia  sed  et  sub  lege  Veteris  Testamenti  laudem  meruisse  perpetui  nominis  cum 
remuneratione  superne  benedictionis ,  necessarium  et  utile  niihi  prospexi'"'  etiam 
nostris  diebus  ecclesie  Dei  providere  tuitioni  et  libertati.  Est  quedam  abbatia,  sancte 
Dei  genitricis  ''"'  et  virginis  Marie  nomine  insignita ,  apud  Noviandi  viliam  sub  monte  5 
Cociaci  castri,  quam  pater  meus,  bone  memorie  Henricus  rex,  anno  etatis  mee  X!°', 
iiberanti  faciens  etiam  sigillo  régie  imaginis  confirmaverat  '''  et  privilegiis  quibusdam 
munierat  ''''.  Loco  igitur  Dei  gratia  et  bononim  virorum  adjutorio  in  melius  cotidianis 
incrementis  proficiente ,  rogatu  donni  <"'  Ingelranni  et  optimatum  predicti  castri ,  de- 
crevimus  ut  quicquid  idem  Ingelrannus  aut  ipsius  castri  milites  eidem  abbatie  de  lo 
beneficio  castri  ejusdemC,  quod  regio  fisco  attinet'»',  dare  voluerunt*'"',  liberam  lia- 
beant  facuitatem  concessione  nostra.  Pro  bac  autem  concessione,  quasi  pro  recom- 
pensatione  mercedis,  post  decessumi  nostrum,  anniversarium  diem  exitus  nostri 
obtinuimus  a  fratribus  ejusdem  loci  fieri.  Actum  est  decretum  boc  in  Monte  sancte 
Marie  W,  anno  dominice  incarnationis  .M.XC.  V. ,  indictione  .111.,  regni  autem  ejus-  »5 
dem  régis 'J'  .XXX.  .IIII.'''',  et  corroboratum  sigillo  régie  imaginis,  .XVIII.  kal.  julii. 
•&.  Rainaldi  ai'cbiepiscopi.  S".  Elinandi,  ejDiscopi  Laudunensis.-S".  Radboldi ,  episcopi 
Noviomensis. -Sr.  Hugonis,  episcopi  Suessionensis.  -S*.  Hugonis,  episcopi  Silvanec- 
tensis.  -S".  Adalberonis  abbatis.  -S*.  Godefridi,  abbatis  ejusdem  loci.  -S*.  Ingeranni 
militis'''.  -S".  Hugonis  de  Brenna.  -S*.  Nevelonis  de  Petrefonte '""'.  -S*.  Frogerii  de  Catba-  20 
launi[s] '"'.  *S".  Widonis,  filii  Godefridi  ("'.  >S'.  Stephani  vicecomitis.  S".  Rainaldi  de 
Cociaco,  qui  boc  obtinuit  confirmari. 

Wperspexi  E.  —  C*)  genetricis  C.  —  (")  decimo  EF.  —  ('')  et  privilegiis  juj^u'à  munierat  inclus, 
omis  par  EF. —  (=)  domni  D. —  W  castri  ejusdem  castri  BC,  ejusdem  castri  EF.  —  (s)  adtinet  EF. 

—  ('')  voluerint  EF.  —  (')  Actum  est  jusqu'à  Marie  inclus ,  omis  par  EF.  —  0)  régis  omis  par  F. 

—  W  .xxxx.im.  D.  —  (')  -S'.  Hugonis  episcopi  Sibanecteash  jusqu'à  -S*.  Ingeranni  militis  inclus, 
omis  par  C.  —  (">)  Petralonte  D,  Petrofonte  E.  —  i-)  Chatalauni  BCD,  Cathalauni  EF.  —  W  Gau- 
defridi  D. 

'"'  Allusion  à  la  charte  d'Elinand,  évêque  ville  et  des  seigneurs  de  Coucv,  pièces  justifi- 
de  Soissons,  confirmée  par  Henri  I",  en  1069;  catives,  p.  128.  Voir,  sur  l'âge  attribué  à  Phi- 
publ.  dans  Toussaints  du  Plessis  Histoire  de  la         lippe  l",  notre  Introduction. 
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cxxxv 

logS,  après  le  2  3  mai.  —  Mozac. 

Philippe  1" ,  à  la  prière  de  Robert,  comte  d'Aiivercjne^  etdesonjds  Guillaume,  coiijirme 
la  donation  et  la  soumission  faites  par  lesdits  comtes ,  et  confirmée  par  l'évê^ue  de  Clermont'-^^ 
5  et  l'archevêque  de  Bourges ,  du  monastère  de  Mozac  à  l'abbaye  de  Cluny. 

A.  Original.  Parchemin.  Hauteur,  435  mm.;  largeur,  820  mm.   Sceau  plaqué,  fragmenté  d'un 

tiers.  BilDliothèque  nationale,  Collection  de  Bourgogne,  vol.  79,  Cluny,  n°  162. 

B.  Copie  de  la  lin  du  xi°  s.,  dans  le  Cartiilaire  C  de  Cluny,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv. 

acq.  3262,  fol.  LX,  sous  la  rubrique  :   «  Preceptum  quod  fecit  Philippus,  rex  Francorum, 
10  de  abbatia  Mauziacensi  et  de  omnibus  sibi  pertinentiis  domno  Hugoni,  Cluniacensi  abbati». 

—  C.  Copie  du  xin°  s. ,  dans  le  Cartulaire  D  de  Cluny,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  nouv. 
acq.  766 ,  fol.  78  v°.  —  D.  Copie  de  la  fin  du  xiii"  s. ,  dans  le  Cartulaire  E  de  Cluny,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  54.58,  fol.  119,  sous  la  rubrique  :  «Preceptum  PhOippi  régis  de 
Mauziaco.  vu"  et  i  ». 

13  E.  Copie  du  xvii"  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5459,  fol.  i53,  d'après  C.  —  F.  Copie 
du  xviii°  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  17087,  p.  5 18,  d'après  C.  —  G.  Copies  du 
xvii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Dupuy,  vol.  822,  fol.  68  et  fol.  69,  d'après  D. 

—  H.  Copie  du  xvif  s.,  par  Sirmond,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  189, 
p.  197,  d'après  D.  —  /.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau, 

20  vol.  38,  fol.  5i ,  d'après  D.  —  J.  Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  De 

Camps,  vol.  9,  fol.  327,  d'après  F. 

a  Dom  Marner,    Bibliotheca  Cluniacensis,  col.   533,  d'après  D.  —    b.  Justel,    Histoire    yènéa- 
logique  de  la  maison  d'Auvergne,  preuves, p.  23,  d'après  «.  - —  c.  haluze ,  Histoire  généalogique 
de  la  maison  d'Auvergne,  i.  II,  p.  54,  d'après  a. —  d.  Gallia  cliristiuna,  t.  H,  instrumenta, 
25  col.  110,  «  ex  chart.  Cluniac.  ». —  e.  Abbé  Cohadon,  Recherches  historiques  sur  Mauzac,  dans 

J.-B.  BouiUet,  Tablettes  historiques  de  l'Auvergne,  t.  III,  p.  4o,  n''3. — /.  H.  Gomot,  Abbaye 
royale  de  Mozat  [Publications  de  la  Société  du  Musée  de  Riom.  Monuments  historiques  de  l'Au- 
vergne) ,  p.  247-  —  g-  Bruel,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  t.  V,  p.  47,  n°  0698, 
d'après  A. 

3o  IxDiQ.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,   t.  II,  p.  274. 

■+■  In  nomine  sanctç  et  individuç  Trinitatis.  Noverint  omnes  sancte  Dei  ecclesiç 
tam  présentes  quam  posteri  Pfdii  quod  ego,  Dei  gratia  Francorum  rex,  Philippus, 

''*  Voir  la  charte  par  laquelle  Duran ,  évêque  de  Clermont;  publ.  dans  Bruel,  Recueil  des 
de  Clermont,  donne  le  monastère  de  Mozac  à  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  n°  3697,  t.  V, 
l'abbayedeClunyparlesmainsdeRobert, comte        p.  45. 
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Mauziacum  veniens  et,  muitorum  testimonio,  locum  ipsum  cul-IP-pa  et  desidia  inlia- 
bitantium  monachorum  regularis  disciplina  prçvaricatione  diu  attrituin  addiscens, 
ro-  ||*-gatu  Rotberti  comitis  et  Wilelmi  fdii  ejus ,  venerabili  Cluniacensi  abbati  Hugoni 
et  omnibus  successoribus  ejus,  i^  ipsum  cum  omnibus  ad  se  pertinentibus  jure  per- 
pétue possidendum  atque  reguiariter  ordinandimi,  pro  salute  anime  mee,  ii'^regia 
auctoritate  concessi,  sicut  prçfatos  comités  dono  et  confirmatione  Arvernensis  epi- 
scopi,  Duranni,  etca-'"'  P-nonicorumejusnecnon  et  archiepiscopi  Bituricensis ,  Alde- 
berti,  audieram  concessisse.  Si  qiiis  aatemhuic  donation!  ||*nostr§  contraire  et  eam 
irritam  facere  prçsunipserit,  tara  terrena  quam  sacerdotali  censura  coherceatur  et, 
ni-  Il  ^-si  resipuerit,  pei'petuç  dampnationi  subjaceat,  donum  vero  nostrum  inconvul- 
sum  permaneat.  Et  ut  bec  concessio  IP°  nostra  stabilis  et  intaminata  persistât,  manu 
nosti'a  subter  signaAimus  et  sigilio  nostro  impi'esso  corroborari  jussimus.  ||'^  Actum 
est  autem  hoc  publics  Mauziaci ,  anno  dominice  incarnationis  millesimo  nonagesimo 
quinto,  regnivero  IPnostri  .XXX.  septimo,  indictione  .III.,  prçsente  et  confirmante 
sedis  apostolicç  legato  Hugone ,  ar-||^^-chiepiscopoLugdunensi,  et  subscribente ,  pre- 
sentibus  etiam  episcopis  aliqiaibus  et  multis  nobiiibus,  quos  huic  do-|P''-nationi 
subscribere  eamque  confirmare  jussimus. 


pu 


Il  i**  "S*.  Hugonis ,  apostobce  sedis  legati   pj^j 
et  archiepiscopi  Lugdunensis. 

F^'S'.  Ademari,  episcopi  Aniciensis. 
■&.  Wilelmi  de  Bafia. 

IP^-S*.  Aganonis ,  episcopi  Heduensis. 

11^^  "S".  Ademari.  abbatisLemovicensis. 

II^^'S'.  Rotberti,  prçpositi  Claromon- 
tensis. 

JP'-S'.  Sanccii,  decani  Aurelianensis. 

||-'^*S.  Gii'ini ,  capellani  archiepiscopi 
Lugdunensis . 

ll-^-S*.  Beraldi,   archidiaconi  Lugdu- 
nensis. 


lip 


IM^-S.  Odonis,  ducis  Burgundie. 
•S".  Rotberti,  comitis  Arvernorum. 

-S".  Wilelmi,  filii  ejus. 

•S*.  Widonis ,  dapiferi  régis. 
•S*.  Adelelmi ,  conestabuli  ejus. 
«S*.  Poncii  Humberti  de  Podio. 

•S*.  Pétri  Iterii. 

•S*.  Humberti  deBellojoco. 


3o 


II"' -S.  Ainbaldi  vicecancellarii  [Si(]illuin^^\')    qui  subscripsi  jubsu  régis '"', 


(°)  Le.i  mois  Duranni  et  ca-  sont  écrits  sur  un  passac/e  gratté.  —  ('''  Du  sceau  il  reste  les  deux  tiers  : 
même  type  qu'aux  n"  XCIX,  CVL  CXVI,  CXX,  CXXVII;  de  la  légende  il  reste  PHILPPVS  Dl 
GRA  F^.  —  '■='  La  souscription  du  vice-chancelier,  d'une  autre  écriture  que  le  reste  de  l'acte,  paraît 
être,  en  raison  de  l'inexpérience  du  tracé  et  des  hésitations ,  de  la  main  même  du  vice-chancelier. 
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CXXSVI 

io68-io98<". 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Radbod,  évêque  de  Noyon,  donne  le  château  de  Quierzy  à 
l'église  de  Noyon. 

5  A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  BLliliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  ag, 
fol.  196,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale. 
Collection  de  Picardie,  vol.  255,  fol.  62  ,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  mii°  s.,  Cartidaire  de 
l'église  de  Noyon,  Archives  départementales  de  l'Oise,  G  198/1,  fol.  xxw. 

10  E.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  fol.  211,  d'après 
B.  —  F.  Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  109, 
d'après  a. 

(I.  Mabillon,  De  re  diplomatie  a ,  p.  264,  d'après  une  copie  de  Nicolas  Delahaye,  doyen  de  l'église 
de  Noyon. 

i5  IxDiQ.  :  Bréquigny,  Tahle  chronologique ,  t.  II,  p.  i54.  —  G.  Desjardins  et  A.  Rendu,  Inventaire 
sommaire  des  archives  départementales ,  Oise.  Archives  ecclésiastiques,  série  G,  t.  1,  p.  372. 

:^''''  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis ,  Patris  et  FHii  et  Sjîiritus  Sancti. 
Philippus,  gratia  Dei  Franconim  rex.  Cum  sancte  matris  ecclesie  utero  ''''  intemerato, 
quam  sibi  Xpistus ,  Dei  filius ,  pretiosi  sanguinis  sui  effusione  stibarravit ,  renatos  nos 

20  esse  sciamus,  atque  in  ipsius  administrandis  negotiis  majorera  nos  curam,  Domino 
annuente ,  suscepisse  cognoscamus ,  tanto  ampiioris  diiigentie  regali  cogente  magnifi- 
centia  in  ejus  nos  augmentando  honore  existera  debitores  credimus.  Unde  noverit 
omnium  sancte  Dei  ecciesie  fidelium  '"'  tam  presentium  qxiam  futuroram  industria 
quod  adiens  Ratbodus '''',  Noviomensis  ecciesie  venerabilis  episcopus,  celsitudinem 

2  5  nostram  per  quosdam  optimates  '"'  nostros  humiiiter  deprecatus  est  ut  castellum  nos- 
trum,  nomine  Carisiacum,  in  pago  Suessionico  situm,  ecciesie  NoA-iomensi  perpetua- 
liter  possidendum  concederemus;  erat  enim  suo  episcopio  proximum  et  ob  cavendas 
vicinorum  inimicorum  insidias ,  quas  fréquenter  patiebatur,  sue  ecciesie  habebatur 
necessarium.  Cujus  petitioni ,  quoniam  non  aspernabilis  visa  est,  condignum  assen- 

(")  Le  chrismon  omis  par  D.  —  l'')  viero  BC.  —  ('')  noverit  sancte  Dei  ecciesie  omnium  fide- 
lium D.  —  '■''  Radbodus  D.  —  ^')  obtimates  D. 

'"'  Ce  diplôme  n'est  pas  daté.  L' évêque  Rai-  (C)  est  exacte,  comme  le  nom  du  roi   n'y  est 

l)od,  à  la  prière  de  qui  il  fut  expédié,  a  siégé  écrit  qu'avec   un  seid  P,  c'était  le  sceau  du 

à  Noyon  de  1068  à   1098  [Gallia  christiami ,  premier  type;   et  le  diplôme   serait  antérieur 

t.  IX,  col.  996  et  998).  Si  la  transcription  de  au  7  avril  1080;  car  à  cette  date  le  sceau  du 

la  légende  du  sceau,  donnée  par  Dom  Grenier  second  Ivpe  était  en  usage. 
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sum  prebuimus  ac,  lldelium  nostrorum  concordante'"*  consilio ,  prefatum  casteilum, 
et  quicquid  ejusdem  castelli  possessoi'  de  nobis  indominicatum  tenebat,  Novioniensi 
ecçlesic  ipsique  Ratbodo  ''''  episcopo  ac  suis  successoribus  perpétue  habendum ,  ob 
nostre  remedium  anime,  tradidimus.  Ut  autem  traditionis  istius  donum  inconvulsum 
ac  stabile  permaneat,  regaiis  illud  '°'  precepti  coiToboravinius  '''>  censvira,  quod 
proprja  manu  Armantes,  sigilU  nostri  impressione  insignii'i  fecimus  ac  lldelium 
nostrormn  decenti  testimonio  muniri  precepimus. 

[Lociis  siyilli  '"■'.) 
CXXXVII 

1090,  après  novembre  —  1 100,  avant  Je  7  avril"'. 

Philippe  I",  en  raison  des  désordres  qui  s'étaient  introduits  dans  le  monastère  de  Fare- 
moutiers,  soumet  ledit  monastère  à  celai  de  Marmoutier  à  titre  de  prieuré. 

A,  Original  perdu,  autrefois  scellé  d'un  sceau  pendant '■'. 

('')  concordant!  BC.  —  ''')  Radbodo  D.  —  ("^l  illud  omis  par  B.  —  ('')  roboravimus  D.  —  H  «  Point 
de  notes  chronologiques ,  point  de  monogramme ,  mais  scellé  en  placard  du  scel  du  roi  Philippe 
dont  une  moitié  est  existante  et  l'autre  rompue.»  Note  de  Dom  Grenier,  B,  fol.  197.  —  «Le 
monogramme  omis  ainsi  que  la  signature  des  témoins,  dont  la  place  est  en  blanc.  Le  sceau  en 
placard  est  rompu  par  la  moitié.  On  apperçoit  une  jandje,  une  partie  du  trône  et  de  l'inscrip- 
tion .  .  .  lip  Di  gra.  »  Note  de  Dom  Grenier,  C ,  fol.  62  v°. 

'''  La  lettre  de  Philippe  I"  à  l'abbé  Bernard  tiers  à  des  religieux,  est  réalisé  par  la  lettre  de 

doit  être  rapprochée  d'une  lettre  d'Ive ,  évêque  Phdippe  I"';  celle-ci  est  postérieure  à  celle-là. 

de  Chartres  (  ep.  lxx  ,  dans  Migne ,  Pairologiœ  Or  la  lettre  d'Ive  ne  peut  être  antérieure  à  no- 

(laiinœ)  ciirsas.t.  CLXJI,  col.  89),  à  Gautier,  vembre   1090,   date  à  laquelle  ce  personnage 

évêque    de    Meaux,   dans    laquelle   il  lui  dit  est  devenu  évêque  de  Chartres  (Voir  Ga?/ia  c/iri- 

qu'ayant  eu  connaissance  par  des  moines   de  stiana,  t.  VUI,  col.   1127;   cf.  une  lettre  d'Ur- 

Tours  et  par  la  comtesse  Adèle,  des  désoi'dres  bain  II,  du  2/I  nov.   1090,  Jaffé-Wattenbach, 

qui  s'étaient  introduits  dans  le  monastère  de  Rcrjestu ,  n°  5438).  D'autre  part,  Bernard,  abbé 

femmes  de  Faremoutiers ,  il  l'engage   à  le  ré-  deMarmoutier,  à  qui  est  adressée  la  lettre  du  roi, 

former  ou  bien  à  le  soumettre ,  corps  et  biens,  est  mort  le  7  avril   1 100  (Voir  Dom  Martene, 

à  des   moines.  La  connexité  des   deux  lettres  Hist.  de  l'abbaye  de  Marmoutier,  t.  I,  p.  536). 

n'est  pas  douteuse;  car  Ive  de  Chartres,   pour  Les  éditeurs  des  lettres  d'Ive  de  Chartres  onl 

caractériser  les  désordres  des  religieuses ,  se  sert  remarqué  qu'Ive  déclarant  agir  sur  un  rapport 

des   mêmes  termes  que  Philippe  I"  :   «  audivi  de  la  comtesse  Adèle ,  il  est  probable  que  l'affaire 

turpissimam    famam    de     monasterio     sanctae  a  dû  se  produire  pendant  le  séjour  du  comte 

Farae,  quod    jam   non  locus    sanctiinonialium  Ktienne-Henri  en  Terre  Sainte,  quand  sa  femme 

sed    mulierum    daemonialium  prostibalani  di-  administrait  ses  terres,  entre  1096  et  1098. 

cendum  est.  »  Mais ,  ce  qui  n'était  dans  la  lettre  '■'    MahiWon ,  De  re  diplomatica ,  p.  4 1,  cite 

d'Ive,  qu'une  menace,  la  cession  de  Faremou-  celte  lettre  de  Phihppe  I"  comme  l'un  des  plus 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I.  V'i 
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a.  Mabillon,  De  re  diplomuticu ,  [>.  368,  d'après  A.  —  h.  Du  même,  Annales  ordinis  S.  Beiiedicii, 
1. L  vm  ,  S  Lix,  t.  V,  p.  3ii.  —  f.  Toussaints  Du  Plessis,  Histoire  de  l'église  de  Meuax  , 
t.  n,  p.  16,  n°  XXIII,  «ex  tabulario  Majoris  Monasterii».  —  d.  Migne,  Patrologiœ  (latinœ) 
cursus,  t.  CLIX,  col.  83 7,  d'après  b. 

ï>  Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronolor/ique ,  t.  II,  p.  3i5. 

Fac-similé  :  Fac-similé  lithographique ,  partiel,  dans  Mabillon,  De  re  diplomaticu ,  pi.  Xlll,  n"  5. 

Philipus,  Dei  gratia  Francorum  rex,  Bernardo,  venerabili  Majoris  Monasterii 
cvbbati,  omnique  congre- P-gationi  sibi  commissç  salutem.  Quamvis  sanctitatem 
vestrani  in  multis  me  exaspérasse  co-  P-gnoverim,  tamen  volo  vobis  manifestum 

10  esse  ecciesiam  vestram  super  omnes  alias  monastici  ordinis  ecclesias  II*  diiexisse,  et 
propter  huinilitatem  et  patientiam  vestram  amodo  diligendam  disposuisse;  verum 
quia,  IP multis  et  magnis  prepeditus  negociis,  peccatis  meis,  fateor,  exigentibus ,  ves- 
tre  sanctitati  satisfacere  i'^neglexi,  nunc  obnixe  deprecor  ut  me,  îicet  immeritum, 
deinceps  in  orationibus  '"'  vestris  suscipiatis,  quatinus  per  eas  in  presenti  et  in  future 

i5  merear  adjuvari;  confido  enim  cpiod  magnam  apud  Deum  habent  efficaciam.  Nunc 
igitur,  sequendo  vestigia  predecessorum  nostrorum,  monasterium  sancte  Marie 
semper  virginis  sancteque  Fare,  in  quo  ex  infinnitate  et  incuria  inhabitantium 
omnis  religio  et  monasticus  ordo  penitus  est  adnullatus  et,  quod  miserabilius  est, 
prostibulum  factum  esse  condoiemus,  pro  salute  anime  mee,  per  presentem    car- 

20  tam  in  cellam  vobis  jure  perpetuo  possidendum  tradimus,  concedimus  et  auctoritate 
regia  confirmamus,  quatinus  per  sanctitatis  vestre  prudentiam  et  orationum  vestra- 
rum  instantiam  ordo  monasticus  ibidem  reformetur,  et  ecciesia  Dei,  cpie  actenus, 
pro  doior!  adulterinis  fedata  est,  compiexibus  et  tanto  tempore  a  servitio  Dei  privata 
est,  cum  ecclesie  vestre  fdiis  de  valie  lacrimarum  ascendere  et  canticum  graduum 

25  se  cantare  congratuletur.  Il''''  Confortamini  itaque  in  Domino,  nicbil  hésitantes  scien- 
tesque  auxilium  meum  vobis  II  in  nulio  defuturum.  Valcte. 

(")  Ici  s'arrête  le  fac-similé.  —  ('''  Ici  reprend  le  fac-siniilè. 

anciens  exemples  de  charte  munie  d'un  sceau  lettre    «  cuni   sigillo  oiim    appenso   ex    ligula 

|)endant  :  «  cum  appensis  sigillis  ».  A  la  p.  368,         memJjrana  «. 
il    mentionne   à    nouveau  l'original   de    celte 
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1100,  après  \a  23  mai'''.  —  Melun. 

Philippe  l"  confirme  la  cession  faite  à   l'église  Saint-Saavear  de  Melun,  par  Aiigier 
«  de  Fertiaco  « ,  de  la  demi-prébende  qu'il  avait  dans  ladite  église. 

A.  Original  perdu.  5 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Recueil  des  notes  Gauthier,  fol.  127,  Archives   municipales  de  Melun, 

d'après  A. 

a.  G.  Leroy,  Notice  historique  et  arcliéoloyicjue  sur  lé  prieuré  Saint-Suuveur  de  Melun,  dans  Bul- 
letin de  la  Société  d'archéologie ,  sciences,  lettres  et  arts  du  département  de  Seine-et-Marne,  t.  VII, 
p.  77,  d'après  B.  10 

In  nomine  sanctœ  et  individuse  Trinitatis.  Phjlippus ,  Dei  gratia  Francorum  rex. 
Notum  fieri  volumus  tam  presentibus  quani  futuris  sanctse  Dei  ecclesiae  fidelibus 
Robertiini ,  ecclesiœ  sancti  Salvatoris ,  que  est  Miliduni ,  canonicum ,  mundana  volen- 
tem  postponere  et  suo  creatori  famili[ari]us  servire ,  Gosberto ,  ejusdem  ecclesie  abbate , 
et  communi  capitule  concedentibus,  dimidiani  prebendam  suam,  pro  remedio  i5 
anime  sue ,  predicte  ecclesie  ad  omnimodam  procurationem  devotissime  dédisse ,  alia 
vero  dimidia  parte  ipsius  prébende  David  fratrem  suum  canonicasse,  post  aliqua 
vero  temporum  curricula  David  mortuo ,  Hildegarium  de  Fertiaco  a  Raginaido ,  Mi- 
lonisfdio,  ejusdem  ecclesie  abbate,  et  a  canonicis,  predicti  David  predictam  dimi- 
diam  prebendam  impetrasse  eidemque  ecclesie,  pi'o  remedio  anime  sue  et  suorum  20 
antecessonim ,  et  ut  dies  sui  anniversarii  in  eadem  ecclesia  memoriter  celebretur, 
eam,  dicto  abbate  et  omnibus  canonicis  libentissime  concedentibus,  nostro  jussu  ex 
toto  concessisse.  Quod  ut  firmum  et  inconcussum  pennaneat,  karactere  nostri  no- 
minis  et  impressione  nostri  sigilli  firmari  jDrecepimus,  istis  presentibus  :  Huberto, 
Silvanectensi  episcopo ;  Manasse  vicecomite;  Adam  Verzello;  Erfredo;  Adam,  Ste-  2  5 
phani  filio  ;  Galeranno  ;  Godefrido ,  Herici  nepote  ;  Simone  de  Cronis  ;  Girmundo 
venatore ,  et  multis  aiiis  quos  enumerare  longum  est. 

Actum  est  hoc  Miliduni  in  novo  palatio,  anno  ab  incarnatione  Domini  millesimo 

'''  Les  éléments   delà  date  :  l'an  1100,  la  tir   du    a3   mai    loSg;  la  quarante-deuxième 

quarante-deuxième  année  du  règne ,  indiction  année    s'étend    alors    du    aS    mai    1100    au 

8,   concurrents  et  épactes  7,  concordent  tous.  22  mai  iioi. 
Les   années   du   règne    sont    comptées   à  par- 

44.' 
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cente.sÎQio,  regni  aulcni  Phiiippi  régis  .XLIL,  indictione  octava,  epactis  et  concur- 
rentibus  septem,  Herberto  relegente  capellano,  régnante  Domino  nostro  Jliesu 
Xpisto,  cui  esthonor  et  gloria  per  infinita  seculorum  secula. 


Signum  +  Philippi  régis. 


[Locas  sigilli^'\ 


*» 


CXXXIX 

1  100,  avant  le  i6  aoiit. 

Philippe  I"  et  son  fils  Louis  établissent  des  chanoines  dans  lécjlise  de  Poissy  à  la  place 
des  moines. 

10  Diplôme  perdu  ''',  mentionné  clans  une  charte  d'Ive ,  évêque  de  Chartres ,  en  date  du  1 6  août  1 1  oo. 

A.  Original  de  la  charte  d'Ive,  perdu. 

B.  Copie  de  la  charte  d'Ive ,  faite  l'an    l'j'ii   pour  Bouhier,  Cartnlare  cotdinens  prœcepta  antiqua 

/■s^«7)i, Bibliothèque  nationale,  nis.  lat.  17709,  p.  7,  n°  8.  —  C.  Copie  de  l'an  1 683,  dans 
Dom  Estiennot,  Fragmentoriim  historiœ   t.  XVI,  Bibliothèque  de  l'Arsenal,  ins.  1008,  p.  43  , 
i5  «  ex  cartulario  ecclesiae  B.  Mariae -Carnotensis  ». 

a.  Luchaire,  Louis  VI,  p.  3oo,  n"  10,  d'après  C. 

Indiq.  :  Luchaire,  ouvr.  cite,  p.  7,  n°  10. 

In  nomine  Patris  et  Fiiii  et  Spiritus  Sancti ,  amen.  Notum  esse  voiunms  cmîctis 

sanctœ  ecclesiae  fi ciel ibus  tam  prœsentibus  quam  futuris  qiiodego,  Ivo,  Carnotensis 

20  huniiiis  episcopus,  assensu  filii  nostri,  Odonis  archidiaconi ,  et  optimatum  nostro- 

1°)  B  :  «  Scel  royal.  Le  roy  est  en  son  lit  de  justice  tenant  de  la  main  gauche  son  sceptre.  Comme 
le  scel  est  rompu  dans  une  partie,  on  ne  voit  pas  ce  qu'il  tient  de  la  main  droite.  H  a  la  couronne 
sur  la  tète.  On  lit  encore  ces  mots  :  Philippiis  Dei  gratia  Francoram. ...» 

C  Le   diplôme  des  rois  Philippe  et   Louis  haut,  sous  le  n°  XII)  et  «les  lettres  de  la  con- 

avait   déjà    disparu     au    commencement     du  (irmation  que  saint  Ives ,  evesque  de   Chartre , 

xviii"    s. ,    car    dans   un    «  Etat   des  titres   qui  l'ait  d'un  décret  de  Philippe  I",   par  lequel  le 

doivent  servir  aux  chanoines  de  Poissy  à  prou-  roi  Phihppe  et  Louis  son  fds  avoient  chassé  de 

ver  que  depuis  la  fondation  du  chapitre  il  n'y  l'église  de  Poissy  des  moines  qui  avoieut  voulu 

a  jamais  eu  de  dignité  ni  de  prééminence ...  »,  s'y  introduire ,  et  avoient  rétabli  les  chanoines 

dressé  en  octobre   1713,  on    ne   cite   que  la  dans  lad.  église.  »    (Archives  du   département 

charte   de  Phihppe  ï"  de  106  ■      pubUée  plus  de  Seine-et-Oise.) 
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rum '"',  domini  nostri  Philippi '"'',  venerabilis  Francorum  régis,  et  lilii  sui  LudoAÏci 
institutum  et  laudabile  decretum  de  ecclesia  Pissiacensi ,  videlicet  de  justa  expulsione 
monacliorum  et  laudabili  restitutione  canonicoruni  laudamus ,  volumus  et  confirma- 
raus.  Hujus  vero  nostra;  confirmationis  et  regii  instituti  destructores  auctoritate  !'' 
Dei  et  nostra  excommunicamus.  Ut  autem  hœc  carta  fii'raa  et  stabilis  per  succe- 
dentia  tempora  permaneat  *''',  manu  propria  firmavi  eam  et  '"'  manibus  procerum 
nostrorum  firmandam  tradidi.  Signum  ''^'  Yvonis  episcopi.  -S*.  '^'  Odonis  archidia- 
coni.  S.  Ernaudi  decani.  •S'.  Hilduini  cantoris.  -S".  Lerani  ''"'  subdecani.  S".  Gosiini, 
prœpositi.  -S".  GuiHelmi'"*  archidiaconi.  -S".  Cîuarini  succentoris.  •S'.  Milonis  archidia- 
coni.  "S*.  Helduini  prœpositi.  -S*.  Fulconis  arcbidiaconi.  -S".  Anselmi  prœpositi.  S". 
Simonis  'J'  archidiaconi.  S'.  Rambaudi  canonici.  -S*.  Hilberti  de  Gurzeis^.  Data  a 
Wlgrino '*' cancellario ,  .XVII.  kai.  septembris,  régnante  Philippe  rege  Francorum, 
anno  ab  incarnatione  Domini  .MC.  '""',  indictione  .VIII.  '"'. 


CXL 


Philippe  I" ,  à  la  prière  de  l'abbé  Bernier,  donne  an  monastère  de  Sainl-Nicolas-aax- 
Bois  la  terre  de  JVaiy  '". 

A.  Original.  Parchemin  lacéré.  Hauteur,  070  mm.;  largeur,  ^07  mm.  Archives  départementales 

de  l'Aisne,  H  386. 

B.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  217,   20 

fol.  170,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii°  s.,  coliationnée  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  Moreau,  vol.  di,  fol.  ag,  d'après  A.  —  D.  Copie  duxviii"  s.,  dans  Dom 
Bugnâtre,  Histoire  de  Laon,  Collection  de  Picardie,  vol  267,  fol.  188  v"  (anc.  p.  376), 
d'après  A.  —  E.  Copie  du  xvii'  s.,  par  frère  Louis  Lescuyer,  dans  Monasficon  Benedictiinim , 
t.  XXXI,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12688,  fol.  106.  2  5 

F.  Copie  du  xviif  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  234,  fol.  48,  d'après 
BetC. 

(=)  matris  C.  —  ">'  Philippi  omis  par  C.  —  (")  authoritate  C.  —  ('')  maneat  C.  —  (=■>  et  eam  B.  — 
C^)  -S*  C.  —  fe)  -S*  omis  par  B  devant  le  jwm  de  chacun  des  témoins.  —  C')  Serani  B.  —  (')  Simonis  B. 
—  (j)  Symonis  C.  —  (4  Guiseis  B.  —  C)  Vulgrino  C.  —  (™)  millesimo  centesimo  B.  — 
(")  octava  jB. 

<''  La  donation  de  Philippe  P'  a  été  confirmée  par  Louis  VI  en  1 136;  voir  Luchaire,  Louis  VI, 
p.  260,  n°  570. 
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a.  R.  Duval,  Histoire  de  l'abbaje  hènédicline  de  Saint-Nicolas-aax-Bois ,  dans  Mémoires  de  la  Société 
académique  de  Saint-Quentin,  i'  sér.,  t.  XIII  (1900),  p.  43 1. 

Lndiq.  :  Matton,  Inventaire  sommaire  des  archives  départementales ,  Aisne,  t.  III,  série  H,  p.  60. 

In  nomine  Domini.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  11^  Notum  fieri  volumus 
5  fideiibus  nostiis  quod  abbas  Sancti  Nicho)ai  [in  silva]  '"'  quç  dicitur  Vedogium , 
nomine  Bernerus,  Pet  fratres  ejusdem  monasterii  adiere  serenitatem  nostram  obse- 
crantes  ut  [qnandam] ''"'  terram,  qu§  erat  de  dominio  nostro,  IhWairiacus  nuncu- 
pa[ntem]  '"',  Deo  et  beato  Nicholao  et  fratribus  in  eo  monas[terioD]eo  *'"'  servientibus , 
ob  memoriam  predecessorum   IPnostrorum  et  nostram,  cum  omnibus  ad  terram 

10  ipsam  pertinentibus  conce[deremus.  Nojs'"'  vero  eorum  pi§  petitioni  annuentes, 
11^  supradictam  terram,  cum  omnibus  appenditiis  suis,  prefato  monasterio  [Dei]  Aade- 
licet  et  beati  Nicholai  ''^*,  concessimus.  IP  Et  ut  donum  istud  firmum  et  inconvulsum 
permaneat,  memoriale  h[oc]  inde  fieri  et  nostri  nominis  caracterç  et  H^sigillo  signari 
et  corroborari  precepimus.  PActum  anno  dominice  incarnationis  miliesimo  cente- 

i5  simo  .1. ,  anno  vero  regni  nostri  quadragesimo  IL 

[Monogramma.) 

Signum  Philippi,  Francorum  régis. 

Gislebertus  régis  cancellarius  reiegendo  subscripsi  x. 

(  Locus  sigilli  '^'.  ) 

(°)  Nicholai  de  saltu  que  BC,  Nicholai  quae  D,  Nicholai  quod  Ë.  Les  textes  D  et  E  prouvent  que 
la  déchirure  qui  a  fait  disparaître  les  mots  compris  entre  Nicholai  et  que  existait  déjà  au  xviii'  s.  et 
que  de  saltu  est  une  restitution  de  Dom  Grenier,  à  laquelle  nous  préférons  in  silva ,  parce  que  la  con- 
jonction que  suppose  un  nom  féminin;  il  semble  qu'au-dessus  du  trou  l'on  aperçoive  encore  sur  le 
parchemin  original,  le  haut  des  lettres  silva;  dans  u7ie  charte  d'Engueran,  évêque  de  Laon  (Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12688,  fol.  io3  et  106  v°),  en  faveur  de  Saint-Nicolas ,  on  lit:  «in  sUva 
Voesia».  —  W  quandam  BCDE.  —  W  nuncupante  BC,  nuncupatum  D^  nuncupatam  E.  — 
('')  mon.  .  .eo  BC.  —  W  con.  .  .s  BC.  —  W  Deo  videlicet  et  beati  [surchargé  en  beato)  Nicholai 
(surchargé  en  Nicholao)  BC.  —  fe)  «Sceau  en  placard,  rompu»  C. 
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1101,  24  février^).  —  Paris. 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Foulque,  doyen  de  l'église  de  Paris,  et  de  Galeran,  pré- 
chantre ,  avec  le  consentement  de  son  fils  Louis  et  de  la  reine  Bertrade ,  donne  à  l'éfilise 
de  Paris,  sa  serve  Hihlegarde ,  avec  les  biens  (jue  celle-ci  anait  reçus  de  son  père,  et  avec     5 
sa  postérité. 

A.  Original.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  53o  mm.;  largeur,  Sao mm.  Archives 
nationales,  K  30,  n°  7. 

JB.  Copie  du  xii°  s.,  dans  le  Livre  noir  de  l'église  de  Paris,  Archives  nationales,  LL  78  (anc.  LL 

177),  p.  2o5  (anc.  fol.  xcu),  c.  cuii,  sous  le  titre  :  «De  concessione  Ph.  régis  de  Hildegarde    lo 
ancilla  béate  Marie».  —  C.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Petit  Pastoral,  Archives  nationales, 
LL77  (anc.  LL  176),  p.  36i,  sous  la  rubrique:  «De  concessione   Philippi  régis  de  Hilde- 
garde ancilla  béate  Marie  ». 

a.  Guérard,  Cartalaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.  I,  p.  4^48,  n°  iir,  d'après  C.  —  b.  Tardil', 

Monaments  historigaes.  Cartons  des  rois,  p.  igd,  n°  821,  d'après  A. —  c.  R.  de  Lasteyrie ,  Car-   i5 
talaîre  général  de  Paris,  t.  1,  p.  i53,  n°  129,  d'après  A. 

Fac-Similé  :  Fac-similé  lithographique,  dans  la  collection  des  fac.-s.  lithographies,  exécutés  pour 
l'enseignement  de  l'Ecole  des  chartes,  Chartes  latines.  A,  pi.  x  (n°  gS);  fac.-s.  de  Frédéric 
Lepelle,  impr.  Kaeppelin. 

lîs'DiQ.  :  Luchaire,  Loais  VI,  p.  8,  n°  i4.  20 

In  nomine  sanctg  et  individuae  Trinitatis.  Regalis  celsitudinis  aniplitudinem 
decet  multiniodo  ir^beneficiorum  fractu  jugiter  exuberare  et  precipue  pielatis  et  mi- 


'"'  Ce  diplôme  est  daté  de  l'an  11 00 ,  épacte 
18,  indiction  7,  concurrents  7,  le  6  des  ca- 
lendes de  mars ,  lune  2  a ,  la  43°  année  du  rè- 
gne. Ces  éléments  chronologiques  ne  concor- 
dent pas.  L' épacte  18  convient  à  1101, 
l'indiction  7  à  1099, les  concurrents  7a  1  100. 
Mais  il  y  a  un  élément  sur  lequel  on  n'a  pas 
dû  se  tromper,  savoir  le  jour  de  la  lune.  En 
1  100,  le  chiffre  des  épactes  était  7  et  le  nom- 
bre d'or  18;  la  lune  de  mars  avait  commencé 
le  1 4  février,  et  le  2  2°  jour  tombait  le  6  mars  ; 
en  1101,  le  chiffre  des  épactes   étant    18  et  le 


nombre  d'or  1 9 ,  la  lune  de  mars  avait  com- 
mencé le  3  février,  le  22°  jour  tombait  le 
34  février,  c'est-à-dire  le  6°  jour  des  calendes 
de  mars ,  qui  est  le  quantième  indiqué  pour  la 
date  du  diplôme.  11  y  a  donc  lieu  de  croire  que 
le  rédacteur  de  la  date  employait  le  style  de 
Pâques  ou  celui  de  l'Annonciation.  Mais  le 
24  février  1101  ne  correspond  à  la  43°  année 
du  règne  qu'à  condition  de  faire  concorder  les 
années  du  règne  avec  celles  de  l'incarnation  à 
partir  de  loSg. 
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sericorcUç  opei'ibus,  velutiqviibusdaiiiaromatuni  |p  odoribus,  indesinenter  efflagraie. 
Unde  ego  Philijjpus,  Dei  giatia  Francorum  rex,  presentibus  et  posteris  volumus 
patefieri  ||''quod  Fulco,  Parisiensis  aecclesiae  decanus,  et  precentor  Walerannus, 
cum  aliis  optimatibus,  nostram  adeuntes  presentiani,  rogatu  miiito  ll^postuiaverunt 
5  cpiatinus  quandam  ancillam  nostram,  Gumboidi  fdiani,  nomine  Hildegardem,  in 
anciliani  béate  Maiiae  H'^misericorditer  donarenius.  Quorum  obsecrationibus ,  suasu 
et  consHio  primatum  palatii  nostri,  bénigne  tandem  adquiescentes ,  IPfdio  nostroLu- 
doYico  favente,  et  donna  B.  regina  annuente,  prefatam  ancillam,  cum  omni  fructu 
qui  ex  ea  erit  et  Pcum  omni  substancia  a  pâtre  sibi  data,  sine  ulla  successorum 

lo  nostrorum  refragacione ,  béate  Mariç  imperpetuum  babendam  ^  concessimus ,  et 
onmem  in  eam  dominandi  potestatem  a  nobis  et  successoribus  nostris  removentes , 
canonicis  ejusdem  ecclesise  transtulimus.  IP^Porro  ut  régie  majestatis  dispensatio 
rata,  fixa  et  inconvulsa  infinité  permaneret,  litteratorio  memoriali  |M' precepimus 
aeternari ,  sigillo  et  caractère  [monogramma]  nostri  nominis  honestari,  testibus  cor- 

i5   roborari   suique   P^temporis  nota  assignari.  Anne  incarnati  Verbi   .M.C.,    epacta 

.XVIII.,  indictione  et  concurrentibus  .VII.  IP  Data  Parisius ,  .VI. kal.niar. , luna  .XX. IL, 
anno  regni  nostri  .XLIII. 

P'^-S".  Pagani  dapileri. -S.  (")  buticularii.   •S'.  camerarii.       -S*.  Han- 

rici  Lober  >'''. 


'^  Gislebertus  cancellarius  relegendo  subscripsi  X. 
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CXLII 

1 1  o  1 .  —  Micy. 

Philippe  I"  el  son  fils  Louis  confirment  l'acte  par  lequel  Hervé,  vassal  du  roi,  confirme 

25  entre  les  mains  de  Chrétien ,  abbé  de  Saint-Mesmin  de  Micy,  les  donations  et  abandons  de 

c  outumes  antérieurement  faits  aux  moines  de  Saint-Mesmin  par  son  beau-père  Bouchard. 

A.  Original  perdu. 

(')  Le  nom  du.  hoiiteitler  ei  celui  du  chambrier  ont  clé  laissés  en  blanc.  —  '"■'  Le  mot  Loher.,  danf 
lequel  l'r  a  le  pied  barré  d'un  trait ,  est  écrit  au-dessus  de  Hanrici.  Loher  doit  être  lu  Loheranni  ou 
Loherain.  //  s'ufjit  de  Henri  le  Lorrain,  qui  parait  comme  témoin  dans  un  diplôme  de  109^  (cf.  ci- 
dessus,  n°  CJLJiXll),  et  dans  un  autre  d'entre  HOl  et  1106  [cf.  ci-dessous,  n°  CIJII).  Voir  sur  ce 
personnage  :  Lu  chaire ,  Louis  VI,  n"  136,  làl,  là2  ei  223;  et  du  même.  Histoire  des  institutions 
monarchiques,  2'  édil.,  t.  11,  p.  321. 
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B.  Copie  du  wii"  s.,  BUjliothèque  nationaîe.  Collection  Baluze,  vol.  Ai,  loi.  198,  d'après  le 
Curtuhire  de  Saint-Mesmin  de  Micy,  mis  sous  le  nom  de  l'ablîé  Adam.  —  C.  Copie  de  la  Un 
duxvrs.,  BLljliothècjue  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  792,  loi.  96,  d'après  le  même 
cartulaù-e  que  B.  —  D.  Copie  partielle  du  xvii"  s.,  dans  Dom  Estiennot,  Antiqiiitates  in  diœ- 
cesi  Aurelianensi  Benediciinœ ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1  2739,  p.  809,  d'après  un  5 
cai-tulaire. 

«.  Luchaire,  Louis  VI,  p.  3oo,  n"  i5,  d'après  B. 

I\DiQ.  :  Luchaire,  oavr.  cité ,  p.  8,  n°  i5. 

In    nomine    sancte'"'  et   indhàdue    Trinitatis.   Ego    Herveus'''',  qui   beneficiuni 
domiiii  mei  Francorum  régis,  Philippi,  per  concessionem  seu  largitionem  ejusdeni  10 
divina   permissione  videor  possidere ,  quod  et   deditione  predecessoris  mei,   \ide- 
licet  Bûcha rdi '"^^ ''',  légitime  etiam''^'  hereditatis  jure  et  quodammodo   cognationis 
vinculo per  iUius  fdiam '^',  quam,ipso  dante,  in'''  matrimonio  mihi  copulare festino , 
intercidente ,  habeo,  in  presentia  domini  mei,   prefati  régis,  et  optimatum  ejus, 
tam  presentibus  quam  futuris  palam  esse  desidero  quandam  consuetudinem ,  id  est  i5 
pastus  duos'^,  quos  predicti  Buchardi'"'  servientes  a  monachis  beati ''''  Maximini  in 
duabus  ejusdem  sancti  festiAdtatibus  rapaciter  exigebant  et  quos  idem  Buchardus  ''\ 
pro  animabus  predecessorum  suorum ,  sua  quoque  et  parentum  sive  successorum 
suorum  'J',  adjectis  ''"'  etiam  ex  propria  largitate  elemosynai-um  1^'  muneribus ,  supra- 
dictis  monachis  per  manus  domni  Roberti  abbatis  -çro  Deo  jierdonaAit,  unde  et  ipse  20 
scripturam  aliam  fieri  precepit,  quam  projjria  roboratam  manu'"'  milii  quoque  ad 
firmandum  contradidit ,  eandem  me  consuetudinem ,  id  est  predictos  pastus  quasque '"' 
adjecit'"'  elemosinas,  ea  qua  concesse  fuerant  benignitate  concessisse,  duos  videlicet 

'=)  summa;  C.  Bien  que  BCD  transcrivent  ae  la  diphtongue  ae,  nous  lu  réduisons  à  e,  puisque  ce 
devait  être  là  l'orthographe  du  ou  des  cartulaires  d'oii  sont  issues  les  copies.  —  M  Hervœus  D.  — 
(')  Burchardi  D.  —  ('')  et  C.  —  (=■)  in  omis  par  C.  —  0  duos  omis  par  D.  —  (s)  Burchardi  D.  — 
C")  sancti  D.  —  W  Burchardus  D.  —  'il  sive  successorum  omis  par  D.  —  C*)  Le  passage  compris  entre 
adjectis  et  Haec  ut  concessa  exclusivement ,  omis  par  D  et  remplacé  par  Roherto  abljati  contradidit. 
—  W  eleemosynaruni  C.  —  ''"i  quam  manu  propria  i(jh(>iatani  C.  —  '")  quascumque  B.  — 
W  adjeci  B. 

'''  Dans    une    charte  de  Menasses,   évèque  Aurain,  dont  Bouchard  était  le  seigneur,  est 

d'Orléans,  de   l'an    1168,  Bouchard    est    dit  aujourd'hui  la  Ferté-Beauharnais ,  Loir-et-Cher, 

«  Maffdunensis ,    dominus    Firmitatis  Abreni».  arr.deRomorantin,cant.deNeuns:-sur-Beuvron. 
Copie  à  la    Bibliothèque  nationale,  Collection  "'   La  fille  de  Bouchard  s'appelait  Bèatrix, 

Baluze,  vol.  78,  fol.  112  bis,  d'après  un  cartu-  d'après  la  charte   de  Manasssès,  citée  dans  la 

laire  de  Saint-Mesmin  de  Micy.  —  La  Ferté-  note  précédente. 

CII.iRTES  ET   DIPLÔMES.    1.  /j  5 


354 


PHILIPPE   I" 


[1,01] 

senos,  Ernulfum'")  et  Arnaldum'').  Idem  preterea  Buchardus  redibitioneni '''*  quaii- 
dam  cjue  pascuale  vocatur,  quod  ex  eorum  et  suorum  hominum  oatBus  '"'  exigebatur, 
cum  toto  adtractu  qui  in  ovilibus  erit,  jam  pi'efatis  monachis  redonavit,  libéra  eis 
concedens  pasturalia  tam  silvatica  ''''  quam  berbatica ,  eo  \ddelicet  tenore  ut ,  sicut 
5  predicta  consuetudo  ad  ejus  usus  accipiebatur,  ad  eorum  usus  similiter  capiatur. 
Quia  vero  ejus  .servien tes  predictis  monachis  semel  injuriam  intulerint '"',  pro  illata 
injuria  ipsos  eisdem  monachis  decem  solidos  emendare  coegit,  audientibus  et  viden- 
tibus  tam  miiitibus  quam  servientibus  suis,  et  liberam  pasturam  silve'*^'  sicut  et 
herbe  ovibus   illorum  concessit  et    non    solum  iilorum    sed  et   hominum    eorum 

10  pascuale  donantium.  Et  quoniam  a  predecessoribus  suis  très  cotidie'»'  quadi^igatas '''' 
in  suis  nemoribus  de  bosco  mortuo  ad  opus  coquine  sive  pistrini  et  elemosine  ''' 
iidem  monachi  possidebant ,  hoc  ilie  cupiens  niajorare,  quartam  quoque  de  vivo 
bosco  perpetualiter  concessit.  Âdjecit  etiam  'J*  ut  capicerius  C*'  ad  usus  monasterii ,  et 
elemosinarius  '''  ad  usus  elemosine  '""',  de  eodem  bosco   vivo  et  mortuo  quantum- 

i5  cunque  opus  haberent,  acciperent ''^'.  Hec  autem  '"\  ut  concessa  et  donata  a  predicto 
Buchardo '")  sunt'i"',  in  presentia  ejusdem  et  militum  seu  servorum  suorum,  meis 
quoque  miiitibus  de  Firmitate  astantibus ,  concessi  et  cum  iilo  firmavi ,  ita  quoque 
nunc  '"i'  per  manum  domni  '''  Christiani ,  modo  abbatis ,  coram  predicto  domino 
meo  Francorum  rege  Philippo  et  curia  presentiW  iaudo,  volo,  concedo'''  et  roboro'"', 


1°)  Ernulphum  C.  —  C')  redliibitionem  C.  —  ''^)  ovibus  corrigé  en  ovilibus  B.  —  ('')  sjivafica  ('. 

—  (=)  protulerunt  (intulerunt)  C.  —  O  sylvae  C.  —  fe)  quotidie  C.  —  C')  quacirigas  B.  — 
(')  eleemosynae  C.  —  (J)  etiam  omis  par  C.  —  W  ut  et  capicerius  C.  —  W  eleemosynarius  C.  — 
(m)  eleemosyniç  C.  —  '")  auleni  omis  par  D.  —  !°'  Burchardo  D.  —  (p)  sicut  C.  —  (1)  nunc  quoque  C. 

—  W  doniini  D.  —  '")  praesente  B.  — ■  W  volo  et  concedo  D.  —  (")  et  roboro  omis  par  D. 


'"'  Le  texte  de  l'acte  de  donation  de  ces 
deux  serl's  par  Bouchard  à  l'abbaye  de  Saint- 
Mesniin  nous  a  été  conservé  :  «  ...  Ego  Buccar- 
dus  miles.  .  .  quia  Rotbaudus,  abbas  sancti 
Maximini ,  adiit  nieam  presentiam  petens  ut 
concederem  duos  ex  mea  familia  homines, 
scilicet  Ernidfuin  et  Arnaldum ,  quod  et  con- 
cessi licentia  et  permissione  filii  mei  Alberici , 
cum  consensu  sororis  mee  Isanie.  .  .  -S*,  domni 
Bulchardi. •S'. domni Hervei ,  generi(s)  ejus...  » 
((jople  iaite  pour  Gaignières ,  Bibliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.  5420,  p.  73.) 

'"'  Cette  donation  est  rappelée  dans  la 
charte   de  Manassès,  évêque  d'Orléans,  datée 


de  1 1 68 ,  et  citée  plus  haut  :  «  Confirmamus 
etiam  vobis,  sicut  et  dominus  Philippus  rex 
confirmaverat,  très  cotidie  quadrigatas  in  ne- 
moribus domine  Beatricis  de  bosco  mortuo  ad 
opus  coquine  sive  pistrini  et  elemosine  ;  quar- 
tam tpioque  de  vivo  bosco  cotidie  et  quintam 
quoque  quadrigatam  de  bosco  vivo  et  mortuo 
ad  opus  ecclesie  vel  elemosine  quotiens 
capicerius  vel  elemosinarius  opus  habuerint. 
Hec  possidetis  ex  elemosina  jamdicte  Beatricis 
et  Buccardi,  patris  ejus,  dominl  Firmitatis 
Abreni ,  et  Hervei ,  viri  ipsius  Beatricis.  »  (  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  Baluze,  vol.  78, 
foi.  1  1 1  his.) 
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et  domino  meo  régi  ad  laudandum ,  voiendum ,  concedendum  et  roborandum  coii- 
trado.  Ego  vero  rex  Francorum  Philippus  Dei  gi'atia,  et  Ludovicus  meus  fdius'"' 
hanc  presentem  hujuscemodi  *'"'  largitionis  cartulam  '"'  manu  nostra  et  nostri  nominis 
karactere  <'''  et  sigiHo  nostro  firmando  corroboramus  '"'  et  corroborando  firmamus.  Ac- 
tum  Miciaco,  anno  incarnati  Verbi  .M. Cl.  ^'\  anno  Aero  regni  nostri  XLIIl. 


CXLIII 


1060-1 101  '''. 


Pliiiippe  l"  confirme  la  sentence  rendue  en  sa  présence  par  des  évêques  contre  le  comte 
de  Vermandois ,  et  condamnant  celui-ci  à  restituer  à  l'église  Saint-Pierre  de  Beauvais 
les  biens  et  droits  (juil  avait  usurpés  à  Monchy,  terre  dont  il  tenait  l'avouerie.  10 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  XVI 11°  s.,  par  Dom   Grenier,   Bibliothèque   nationale,   Collection  de  Picardie,  vol. 

255 ,  fol.  75 ,  d'après  le  Cartidaù'e  du  chapitre  de  Beauvais,  loi.  83.  —  C.  Copie  du  xviii"  s. , 
collationnée  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  natationale,  Collection  Moreau,  vol.  32,  fol. 
237,  d'après  le  même  cartulaire.  —  D.  Copie  du  xviii"  s.,  collationnée  par  Dom  Grenier,  i5 
Bibliothèque  nationale ,  Collection  Moreau ,  vol.  32  ,  fol.  238 ,  d'après  le  même  cartulaire.  — 
E.  Copie  du  xviii"  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  233,  ibl.  2/u, 
d'après  le  iTiême  cartulaire. 

Philippus,  Dei   gratia  Francoinim  rex,  omnibus  ortodoxis  in  Domino  Ibesu'°' 
Xpisto    salutem.    Quonian),  dispensante  superna  clementia,   ad  regni  honorem  et  20 
culnien  provecti   sumus,  summopere  nobis  enitendum   est  ut  ad  conditoris  nostri 

(°)  filius  meus  D.  —  C')  hujusce  C,  hujusmodi  D.  —  (')  chartulani  C.  —  ('')  charactere  C, 
caractère  D.  —  W  corroboravimus  BD.  —  W  .mc°.  primo  C.  —  is)  Josu  D. 


'''  Il  me  paraît  impossible  d'attribuer  à  ce 
diplôme  une  date  plus  précise.  D'abord,  bien 
que  tous  les  auteurs  aient  identifié  H. ,  comte 
de  Vermandois ,  avec  Hugues ,  frère  de  Philippe 
I",  cette  identification  ne  s'appuie  sur  aucun 
document.  Car  les  copies  portent  toutes  H; 
une  seide  donne  Hagonem,  mais  c'est  une  in- 
terprétation du  copiste.  11  est  donc  possible  que 
le  comte  visé  soit  Herbert ,  qui  ne  mourut  qu'en 
ï  080.  Les  auteurs  de  L'Art  de  vérifier  les  dates , 
3°  éd.,  t.  Il,  p.  -jOk,  ont  ingénieusement  re- 
marqué que,  comme  le  diplôme  ne  mentionne 


pas  l'évêque  de  Beauvais,  mais  seulement  l'é- 
glise, on  peut  en  conclure  qu'il  a  été  expédié 
pendant  une  vacance  du  siège.  Mais  s'il  s'agit 
de  Hugaies,  comte  de  Vermandois,  il  y  eut  sous 
son  gouvernement,  entre  1080  et  ijoi,  plu- 
sieurs vacances  du  siège  épiscopal.  Tout  ce 
cpi'on  peut  afiirmer,  c'est  que  le  procès  entre  le 
comte  de  Vermandois ,  Herbert  ou  Hugues ,  fut 
terminé,  et  le  diplôme  royal  expédié  avant  le 
18  octobre  1101,  date  de  la  mort  du  comte 
Hugues;  car  son  (ils  et  successeur  s'appelait 
Raoul. 

45. 
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Jaudejii  rt  gloriani  alqac  ecclesiaruiii  ipsius  defensioneni  actiones  nostras  tota  cordis 
intentione  diriganius.  Unde  in  presentiamm  sancte  Belvacensi  ecciesie  considère 
decernentes,  notum  fieri  voiunius  tam  fiituris  quam  jjresentibus  canonicos  prefate 
ecciesie  nostram  adisse  presentiam  et  conq-uestionem  super  H.  W,  Veromandensium  ''') 
5  coniitem,  multotiens  <"'  fecisse,  qui  in  terra  eorum  Montiacensi ,  cujus  advocato- 
riam  cornes  ipse  teriet ,  plurima  cpie ,  contra  preceptum  'i'  ecciesie ,  eorum  sunt , 
usurpabat.  Vocatis  ergo  utriscpie,  videlicet  comité  et  canonicis,  ante  jjresentiam  nos- 
tram, audita  quamplurima  utriusque  partis  objectione,  tandem  recitato  ecciesie 
précepte ,  judicium  ab  episcopis  qui  aderant  illatum  est,  comitem  debere  exsolvere 

10  que  contra  preceptum  illicita  presumptione  invaserat.  Facto  autem  judicio ,  postulavit 
prefatus  comes  ut  canonici  ad  ipsum  pergentes  abiata  reciperent  ac  deinceps 
abscpie  ulia  inquietudine ,  secundum  precepti  institutionem ,  cetera  possiderent ,  qui 
profectis  ad  se  canonicis  et  abiata  restituit  et  reliqua  secundum  jîrecepti  normam 
quiète  habenda  concessit.  Cujus  precepti  scriptum  infra  annotari  facimus ,  ut  manu 

iT)  nostra,  présente  predicto  comité,  corroboratum,  sigillo  etiani  nostro  signatum, 
abhinc  nianeat  firmum  atque  ratum. 

(  Cetera  (lésant.  ) 


CXLIV 

1102,  avant  le  /i  août.  '"  —  Paris,  Saint-Eioi. 

20  Philippe  I"^ ,  et  son  fils  Louis ,  confirment  la  cession  faite  par  Avoie,  abbcsse,  et  les 
reli(jieuses  de  Saint-Eloi  de  Paris,  à  Renaud,  abbé,  et  aux  moines  de  Morigny,  de  la 
terre  de  Maisons,  quelesdits  abbé  et  moines  tenaient  en  gage,  cession  faite  à  charge  d'an 
cen  s  annuel  de  vingt  soiu  parisis  payable  à  la  Nativité  de  saint  Jean-Baptiste. 

A.  Original  perdu. 

2  5  B.  Copie  delà  seconde  moitié  du  xiif  s. ,  dans  le  Cartiilaire  de  Moriyny,  Bibliothèqpe  natio- 
nale, ms.  lat.  56/|8,  fol.  96,  n°  i.xxxx,  sous  la  rubrique  :  «  Hec  est  conventio  facta  inter 
Rainakhmi,  abbateni  de  Maurign.,  et  Adoviisam,  abbatissam  sancti  Eligii  Parisiensis  ». 

(")  Hugonem  D.  - —  C")  Viromandensiuni  C.  —  ('")  multoties  DE. 

'''  -Le  preceptum ,  auf|uel  il  est  fait  allusion  qui  est  rapportée  par  Louvet,  L'histoire  delà 

ici,  est  probablement   la    cbarte  par  laquelle  ville  et  cité  de  Beauvuis,  y),  ^o-]. 
Roger,  évoque  de  Beauvais,  mort  en    load,  '"'   Cette   charte   étant   datée   de    1102,   la 

donna  l'avouerie  de  l'aleu  de  Monchv  à  Otton,  42°  année  du  règne,  les  années  du  règne  ont 

comte  de  Vermandois,   lils   tl'l  leiliert   111,   et  été  comptées  à  partir  du /i  août  lotio. 
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C.  Copie  du  xvii°  s. ,  par  Du  Chesne ,  Bibliotlièque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  à i ,  fol.  i  oo , 
d'aprèsS.  —  D.  Copie  du  xvn°  s.,  faite  pour  Colbert,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5439  , 
3'  partie,  p.  3 l'y,  d'après  B. 

a.  Fleureau,  Les  antiqaitez  de  la  ville  et.  du  duché  d'Estampes ,  p.  ^99.  —  h.  Menault, -Afoii^/tj, 

son  abbaye,  sa  chronique  et  son  cartalaire,  pièces  justificatives,  p.  5,  d'après  «,  et  p.  169,     5 
d'après  B.  - —  c.  R.  de  Lasteyrie,  Cartalaire  général  de  Paris,  t.  I,  p.  i53,  n°  i3o,  d'après  D. 

Is'Dio.  :  Bréquiguy,  Table  chronoloqiqae ,  t.  Il,  p.  3/i6.  —  Luchaire,  Louis  VI,  p.  13,  n"  31. 

In  nomine  sancte  et  iuclividue  ïrinitatis.  Régnante  Philippe,  Francoruni  rege,  et 
Ludovico,  filio  ejus,  jam  militari  juvene,  facta  est  hec  conventio  inter  Rainaldum, 
abbatem,  et  monacos  Maurigniaci ,  et  intei'  abbatis.sam  Haduisam  et  sanctimoniales  10 
sancti  Eligii.  Maurigniacenses  siquidem  monachi  habebant  in  vadimonio  pro  unde- 
cini  libris  denarioram ,  locum  qui  Mesons  dicitur,  et  terram  ejusdem  loci.  Qui  mo- 
nachi rogaverunt  predictam  abbatissam  et  sanctimoniales  ut  sibi  supradictam  terram 
concédèrent  denominato  annuo  censu.  Hoc  idem  petiverunt  a  Guillermo,  tune  tem- 
poris  e^Disco^JO,   ad    quem  pertinebat   ipsa  sancti   Eligii    abbatia.    Assensit   autem   i5 

ta 

Guillermus  episcopus  petitioni  monachorum ,  pactis  sibi  pro  bac  re  solidis  .LX.  Assen-     , 
serunt  eciam  abbatissa  et  sanctimoniales,  et  cum  jam  monachi  in  capitulo  sancti 
Ehgii  conventionem  predictam,  présente  Guillermo  episcopo,  perfinire  vellent,orta 
est  occasio  quedam  qua  conventionis  effectus  differretur,  in  qua  dilatione  contigit  ut 
Guillermus  episcopus  Iherusalem  proficisceretur.  Quo  Iherusalem  profecto ,  monachi  20 
volentes  l'em  ceptam  perducere  ad  effectum,  venerunt  iterum  in  capitulum  sancti 
Ehgii.  Ibi,  presentibus  plurimis  clericis  et  laicis,  abbatissa,  consensu  ceterarum  sanc- 
timonialium,  tradidit  Rainaldo  abbati  et  monachis  Maurigniaci,  predictam  terram, 
quantum  ad  vadimonium  pertinebat,  censu  vinginti  solidorum  parisiacorum  dena- 
riorum  denominato,  in  nativitate  beati  Johannis  Baptiste  quotannis  reddendo;  quod  26 
si  monachi  censura  statuto  die  non  reddiderint  et  ultra  ebdomadani  reddere  distu- 
lerint,  pro  forisfacto  quinque  solidos  .superapponent ,  et  quot  ebdomadas  ultra  pre- 
finitum    terminum  reddere  distulerint,   tôt  quinnos  solidos  superaddent.   Huic  rei 
afTuerunt  et  banc   rem   confirmaverunt  Stephanus    archidiaconus ,  Fulco  decanus, 
Rainaldus  archidiaconus,  in  quorum  manu  Guillermus  episcopus  dimisit  curam  et  3o 
providenciani  episcopalium  rerum.  Nomina  testium  qui  affuerunt  scribei'e  necessa- 
rium  dusimus.  Ex  parte  sanctimonialium  testes  nominati  sunt  :  Stephanus  archidia- 
conus, Fulco  decanus,  Herluinus  pedagogus  Ijudovici  régis  filii,  Galterius  filius  sue 
matris,  Hudo  de  sancto  Clodoveo,  Ingenulfus  pictor,  Hugo  prepositus  sancti  Eligii , 
Mangoz  et  Johannes  famuli  sancti  Eligii.  Ex  parte  monachorum  :  Piainaldus  archi-  35 
diaconus,  Albertus  et  Fulbertus  canonici,  Mangoz  deMeleduno,  Hugo  de  ^alenton, 
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Hei'veus  camberianus,  Robertus  filius  Algrini,  Fulbertus  de  Stampis,  Bartholomeus 
de  Monasteriolo,  Roberlus  de  sancto  Clodoveo,  Guillermus  de  Bistigi,  Brunest  pre- 
positus.  Tempore  quo  bec  firniata  sunt  erat  in  Iberusaleni  Guillermus,  Parisiorani 
episcopus ,  et  episcopatus  erat  in  manu  Philippi  régis  ;  qui  benigno  animo  bec  omnia 
5  coiicessitet  regali  auctoritate  firma-vit  et  cirograpbum  hoc,  adibito  sigillo  suo,  robo- 
ravit.  Eodem  modo  et  eodem  animo  concessit  bec  Ludovicus  filius  ejus,  sapiens  et 
strenuus.  Actum  publiée  in  capitule  sancti  Eligii ,  anno  dominice  incarnationis  milie- 
simo  centesimo  secundo,  regni  Pbilippi  régis  quadragesimo  secundo.  Nomina 
sanctimonialium  que  capitule  affuerunt  et  conventionem  concesseiTint  :  abbatissa 
10  Haduisa,  Senecbeldis  adhuc  laica,  Eremburgis,  Hermensendis,  Hildeardis,  Ricbel- 
dis,  Lescelina  Normanna,  Adelais  Stampensis,  Avelina  neptis  decani,  Tescelina, 
Emelina ,  Ingeneldis,  Aya  soror  Bernardi  Figuli,  Hodierna  infans. 


CXLV 

1102  ,  16  octobre,  —  Bourges. 

i&  Philippe  1"  confirme  les  restitutions ,  concessions  et  donations  faites  par  Geoffroy,  vicomte 
de  Bourges,  lldeburge,  sa  femme,  et  Eudes  de  Déols,  aux  chanoines  de  l'église  Saint- 
Ambroix,  en  même  temps  qu'il  confirme  ceux-ci  dans  la  possession  de  tous  leurs  biens, 
qu'il  défend  à  ses  ojjiciers  de  rien  enlever  aux  chanoines  qui  atteigne  le  prix  d'une  geline 
ou  d'un  (puf  et  qu'il  accorde  auxdits  chanoines  de  tenir  en  alen  tout  ce  qu'ils  doivent  à  la 

20  libéralité  de  divers  seigneurs  du  Berry.  A  la  suite  du  diplôme  de  Philippe  I"  sont  transcrites 
la  charte  du  vicomte  Geoffroy,  du  3  août  1012 ,  mentionnée  dans  le  diplôme,  et  une  charte 
de  Gilon  de  Sully. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xvj°  s. ,  sur  papier,  Archives  départementales  du  Cher,  série  H  ,  fonds  de  Saint-Am- 

2  5  broix,  privilèges,  d'après  A.  —   C.  Copie  du  xvi°  s.,  de  la  même  écriture  que  B,  en  très 

mauvais  état  de  conservation,  collationnée  à  l'original  par  Gilbert  Clerjault,  clerc  et  commis 

du  greffier  du  bailliage  de  Beri-y,  en  août  i586.  Archives  départementales  du  Cher,  série  H, 

i'onds  de  Saint-Ambroix ,  privilèges ,  d'après  A.  —  D.  Copie  '*',  sur  papier,  collationnée  en 

'*'  Cette  copie  donne  sur  la   pancarte  origi-  et  pour  avoir  esté  trop  souvent  manyé  à  l'en- 

nale  les  renseignements  suivants  :  «  Et  au  do/.  droict  de  la  dite  escripture.  CoUacion  de  ceste 

appert  estre  escript  de  dix-huict  à  vingt  lignes  copie   contenant ...    a   esté  par    ordonnance 

qu'il  a    esté   impossible   de  lire  pour  estre  le  de  la  Court  et  à  la  requeste  de  M"  Marin  Sigur, 

tout  eflacé,  à  cause  de  l'antiquité  de  l'original  procureur  des  religieux,  abbé  et  convent  de 
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Parlement  le  9  janvier  iSyy,  Archives  départementales  du  Cher,  série  H,  fonds  de  Saint- 
Ambroix,  privilèges,  d'après  A.  —  E.  Copie,  sur  papier,  collationnée  à  l'original  '"'  par  Im- 
bert,  notaire  royal  à  Bourges,  le  3i  octobre  1678,  Archives  départementales  du  Cher, 
série  H,  fonds  de  Saint- Ambroix ,  privilèges,  d'après  A.  —  F.  Copie  de  l'an  lySi,  dans  le 
Répertoire  contenant  par  extrait  le  détail  de  tous  les  titres  de  l'abbaye  Saint- Ambroix  de  Bourijes , 
i"  volume,  page  1,  Archives  départementales  du  Cher,  série  H,  fonds  de  Saint-Ambroix, 
d'après  deux  copies  transcrites  sous  le  sceau  de  la  prévôté  de  Paris  le  28  juin  1  dog ,  men- 
tionnées au  même  Répertoire ^'\  p.  9,  cotte  2,  n"  1  et  2.  —  G.  Copie  du  xvii°  s.,  par 
André  Du  Chesne  '^',  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze ,  vol.  38,  fol.  34.  —  H.  Copie 
partielle,  du  xv°  s.,  dans  un  vidimus  donné  le  28  juin  idog,  sous  le  sceau  de  la  prévôté 
de  Paris,  Archives  départementales  du  Cher,  série  H,  fonds  de  Saint-Ambroix,  privi- 
lèges, d'après  A,  ne  comprenant  que  le  passage  entre  «  Anni  sunt  transacti»  et  nscienciani 
viaram  tuarum  nolumus  »  '*'. 


l'abbaye  Sainct  Ambroys  de  Bourges ,  faite  à  son 
original  en  parchemyn  faict  en  forme  de  pan- 
cai'te ,  lequel  pour  son  antiquité  est  en  plusieurs 
endroictz  mesmes  au  bout  des  lignes  d'icelhiy 
tout  usé ,  noir  et  mengé ,  n'ayant  par  ce  moyen 
esté  possible  lire  ce  qui  est  escript  esdiz  en- 
droictz ,  à  cause  de  cpioy  a  fallu  laisser  en  blanc 
en  la  présente  copie  les  motz  qu'on  n'a  peu  lire 
oudict  original  veu  par  M"  Nicolas  Molin ,  pro- 
cureui"  des  maire  et  eschevins  dudict  Bourges. . . 
Faict  en  Parlement  le  neuliesme  jour  de  jan- 
vier l'an  mil  cinq  cens  soixante  dix  sept.  » 

'''  Il  Collation  de  la  présente  coppie  a  esté 
faicte  à  son  original  estant  en  une  grande 
peau  de  parchemin.  .  .  »  L'original  a  été  re- 
présenté au  notaire  par  Philippes  RicheUet, 
prêtre,  procureur  de  l'abbaye  de  Saint-Am- 
broix. 

'^'  A  propos  de  la  copie  de  1377,  indiquée 
ici  sous  la  lettre  D  et  mentionnée  au  Réper- 
toire, p.  i3,  cotte  4,  l'auteur  du  Répertoire 
fait  l'oljservation  suivante  :  «  11  paroist  aussi 
par  l'énoncé  de  laditte  collation  que  le  titre 
de  1012  cy-dessus  étoit  dès  la  dite  année 
1677  tel  qu'il  se  trouve  actuellement  rongé 
en  plusieurs  endroits  même  au  bout  des  lignes 
d'iceiui  tout  usé,  noir  et  mangé,  pourquoi 
n'ayant  pu  tout  lire  on  a  laissé  des  blancs  dans 
la  présente  copie  collationnée.  Les  religieux  de 
S'  Ambroix  n'avoient  sans  doute  point  produit 


le  transcriptum  mentionné  sous  la  cotte  2  ci- 
dessus  qui  auroit  facilité  alors  la  lecture  du 
premier  comme  il  a  fait  aujourd'hui  à  l'écri- 
vain. » 

'''  Les  chartes  transcrites  sur  la  pancarte 
sont  données  par  André  Du  Chesne  dans  un 
ordre  différent  de  celui  des  autres  copies, 
collationnées  à  l'original,  c'est-à-dire  dans  le 
même  ordre  qu'a  suivi  Labbe.  Voir  ci-dessous , 
p.  36o ,  note  1 . 

'"'  «A  tous  ceulx  c[ui  ces  présentes  lettres 
verront  Pierre  des  Essars,  chevalier,  conseillier 
maistre  d'ostel  du  roy  nostre  sire ,  et  garde  de 
la  prevosté  de  Paris,  salut.  Savoir  faisons  que 
nous ,  l'an  de  grâce  mil  quatre  cens  et  neuf , 
le  vendredi  xxviii"  jour  de  juing,  veismes 
unes  lettres  en  la  marge  au  dessoubz  des- 
quelles estoit  placqué  le  seel ,  si  comme  il 
apparoit,  d'un  des  feux  roys  de  France 
nommé    Phelipe,    contenans    ceste    fourme  : 

Anni    sunt   transacti scienciam   viarum 

tuarum  nolumus.  Et  nous  a  ce  présent  trans- 
cript  avons  mis  le  seel  de  la  prevosté  de  Paris , 
l'an  et  le  jour  de  vendredi  cy  dessus  premiers 
diz.  Germain.  »  Parchemin ,  autrefois  scellé  sur 
double  queue.  Nous  devons  l'indication  et 
la  transcription  de  ce  vidimus,  et  aussi  la 
collation  de  toutes  les  copies  des  Archives 
départementales  du  Cher,  à  ^L  Jacques 
Soyer. 
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a.  Lal)be,  Histoire  du.  Bevry  ahbrégée ,  p.  187,  d'après  une  copie  communiquée  par  le  président 

Philippe  Le  Bègiie ,  qui  l'avait  trouvée  dans  la  bibliothèque  de  son  père  Claude  Le  Bègue , 

avocat  du  roi   à   Bourges  <'\   —  b.  Gallia  cliristiana,  t.  II,  instrumenta,  col.   ^9,  n°  lvii, 

charte  du  vicomte  Geoffroy  seule,  depuis  0  Anni  sunt  transacti  »  jusqu'à  «  Signum  Amalgarii 

5  cancellarii  qui  hanc  cliartam  conscripsit  ». 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chonohçiique ,  t.  II,  p.  3/|/i. 

[Monogramma  recjiiim^'K)  Claret'"''  et  nuHo  refragrante  constat'"'  quia''''  Doniinus 
et  Saivator  noster  ecclesiani  suam  toto  orbe  difl'usam  ordini'"''  pontificali  primitus 
commisit  disponendam  ^^\  postea  regibus  et  ducibus  protegendam ,  custodiendani  et 

10  regendam,  vocans  eam  regnum  suum,  ita  dicendo  :  «  Et'='  ego  dispono''"'  vobis  sicut 
disposuitmihipater  meusregnum'^'.  »  Quam  commendationem  dispositionisproamore 
régis  celestis'"'  qui  est'J'  rex  regum  et  dominus  dominationum ,  ego  Philippus '''', 
gratia  Dei  rex  Francorum ''',  menioriale  istud,  auctoritate '"''  nostri  nominis,  sigiHo 
nostro '"'  signamus,  corroboramus  et '"'  firn)anius,  et  eflundimus 'p'  totas  habenas'""* 

i5  nostrœ  regia?  liberalitatis  et  concessionis ,  videlicet  universas  restitutiones ''',  conces- 
siones  '"'  et  donationes ,  quas  Gausfredus  '*',  Bituricum  '"'  vicecomes ,  et  uxor  iilius ,  Hde- 
burgis ,  et  Odo  de  Doiis  et  liberi  illorum  reddidenint  et  restituerunt  canonicis  deser- 
vientibus  ecciesise  beati  Petri,  apostolorum  principis  '*',  et  eximii  jjatroni'"'  Ambrosii , 
sacrum  cujus  'y'  coi'pus   honorabiliter  inibi  coHocatur,  nos  similiter  concedimus  et 

20  donamus,  sciiicet  ecclesias,  curtes'"',  municipia,  villas,  vices,  pra^dia,  aquas, 
piscationes,  nundinas,  molendinos '"',  prata,  silvas '''',  senos '"',  ancillas,  colibertos ''"', 

l")  Le  monoqramme  omis  par  G  a.  —  ''')  Le  texte  en  a  ne  commence  qu'avec  Philippus  et  en  G 
qu'avec  Institutio.  —  W  constat  omis  par  BCDE.  —  ('')  quia  omis  par  B.  —  W  ordine  BCDËF. 
Corrigez  ordini.  —  0  commisse  dit .  .  .  B ,  commisit  discip .  .  .  D,  entre  commisit  et  protegendam 
lacune  dans  CE.  —  (s)  et  omis  par  CD.  —  ''')  disposui  D,  et  ego  dispono  omis  par  BE.  —  (')  coe- 
lestis  F.  —  (J)  qui  est  rex  regum  et  dominus  dominationum  omis  par  CE ,  est  rex  regxim  et  do- 
minus dominationum  omis  par  BD.  —  C*)  Philippus  en  capitales  dans  BC.  —  W  Francorum  rex  a. 
—  ("')  authoritate  EFa.  —  (")  sigillo  nostro  remplacé  par  sigilamus  BC,  sigUlamus  E.  —  i°)  et 
omis  pur  BDa.  —  (p)  effudimus  DFa.  —  (1)  alîhenas  BCDF.  —  (')  universas  restilutiones  omis 
par  BCDEa.  —  (')  concessiones  omis  par  BEFa.  —  W  Gaufridus  BCEF,  Gaufredus  a.  —  '"'  Bitu- 
ricensis  BCEF.  —  W  principi  B.  —  W  patronis  F.  —  (y)  cujus  sacrum  Ba.  —  (''  turres  a.  — 
'")  molindinos  7^.  —  ('')  sylvas  BC.  —  W  cervos  F.  —  ('')  collibertos  Da. 

'"'  Les    chartes    sont    publiées   par  Labbe,  tur.  .  .  (pii  in  civitate  intraverint.  »;  3°  Charte 
dans  l'ordre  suivant:  1°  Charte   de   Geoffroy,  de  Philippe  I":  «Philippus  gralia  Dei  Franco- 
vicomte  de  Bourges:  «Anni  sunt  transacti.  .  .  rmn  rex  memoriale    istud.  .  .  Guillelmus   sa- 
viaiTun  tuarum  nolumus»;  2°  Charte  de  Gilon  cerdos,  onines  alii  eanonici.  » 
de  Sully  et  de  Eudes  Arpin  :  «Dominus  loqui-  '°>  Luc-,  XXII,  29. 
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libertines ,  coloiios  et  universos  habitatores  '"'  totius  ''"'  terrœ  sancti  Pétri  et  sancti  Am- 
brosii  ''\  ubicunque  sint  aut  in  burgo  qui  vocatur  Brisiacus  aut  in  universis  '''' 
terris  pertinentibus  canonicis  servientibus '"'  praefatœ  ecclesiae.  Statuimus  iterum, 
sicut  et  prasfati  principes  statuerunt,  ut  exactores  nostri'*^'  neque  prœpositi  neqpie 
aliqua  persona  nostri  nominis  aiitjuid  rapiant ,  ex  bac  die  et  ultra ,  quod  sit  pretium  '='  5 
unius  gallinseA^el  unius  ovi  C"'.  Denuo  donamus  quicquid  principes  totius  Bituricensis  ''' 
patriœ  donaverunt  prsefatse  ecclesiae ,  videiicet  'J'  Gimo  ''''  de  Castro  Gordonico ,  Theo- 
dericus'''  de  Montefalconis '""',  Theuinus  de  Magduno,  Odo  de  Duno'"'  et  omnes  alii 
nobiles ,  et  quicquid  '"'  ex  hac  die  et  deinceps  donatuni  fuerit ,  habeant  et  teneant 
cpiasi  in  alodum.  lo 

Institutio  autem  istius  regise  auctoritatis '?',  videiicet  ''•'  do  mini  Philippi  régis  <'',  fuit 
facta  in  solemnitate '"'  sancti  Ambrosii  '')  quœ  celebratur  mediante  octobrio'"',  anno  ab 
incarnatione  Domini  '*'  .M.C.Il.'"',  indictione  .V.'^',  olimpiade'"'  trecentesima  secunda  W, 
epacta  .XI.  ''"',  résidente  in  pontificali  cathedra  Leodegario.  Testes  autem  sunt  isti  ex 
palatio'"'  régis  :  Bartbolomeus '"''  de  Pissiaco,  Hugo  de  Rua  nova,  Albericus  Rufus'"',  i5 
Johannes  ''^*  prœpositus ,  Aimericus  fe'  ;  ex  miiitibus  Bituris  ''''  sunt  isti  :  Thomas ,  Sul- 
pitius  '■'  de  Concurcalio  ^'\  Ramundus  ''''  de  Ciconiis ,  Rotbertus  '''  Meschinus  et 
Girardus,  fraterejus,  Bartholomœus ''"'  de  Muro,  Rotbertus  <"' Galcherius ,  Abeiinus 
de  Bonafonte,  Bernardus'"'  Paltro,  Tibelinus '•■',  Ramundus ''i'  pincerna  et  multi  alii. 
Canonici  sancti  Pétri  et  sancti  Ambrosii  qui  videnint  et  audierunt  sunt  isti  :  Rai-  20 
naudus'"''  archipresbyter'"',  Rotgerius'''  Baro'°'  cantor,  Bernai^dusciericus,  Guiilelmus'"' 

(")  habitantes  D.  —  C")  totius  omis  pur  Eu.  —  (')  Ambroisii  /''.  —  ('')  universio  F.  —  (')  servieiitibus 
omis  par  CE  a.  —  (0  nostri  omis  par  BCDE  a.  —  fe'  preciuni  CD,  praetii  a.  —  ('')  ovis  BDE.  — 
(')  Biturigensis  BC,  Biturigencis  F.  —  (J)  videiicet  omis  par  BDEa,  scilicet  F.  —  P^)  Gino  B.  — 
W  Theodoricus  £Fa.  —  H Montefaicone  Ba,  Montefalcono  CDEFG.  Corrijfe^ Montefalconis ;  voir 
plus  loin,  p.  36i,  l.  13.  ■ — •  W  Odo  de  Duno  omis  par  a.  —  W  cjvddquid7^«.  —  d')  liberalitatis  a, 
authoritatis  E.  —  H)  videiicet  omis  par  a.  —  {■')  régis  Philippi  Da.  —  (*)  sollemnitate  D.  —  W  7^- 
brosi  G.  —  (°)  celebratur  mense  octobrio  G.  —  l")  ab  incarnatione  Domini  omis  par  F.  —  (")  millesimo 
centesimo  secundo  DE  a,  1 102  F.  —  (y)  quinta  E  a,  indictione  .v.  omis  pur  G.  —  W  olimpiadae  E , 
olympiade  Fa.  —  W  trecentesime  secunde  BCD^  trecentesimae  secuiidae  E,  3o2  F,  olimpiade  tre- 
centesima secunda  oviis  par  G.  —  C')  .\.D,  33  F,  epacta  .xi.  omis  par  G.  —  W  palacio  BC,  pal- 
latio  F,  isti  jusqu'à  Aimericus  indus,  omis  par  G.  —  ('')  Bartholomœiis  DE ,  Bertholonieus  F, 
Bartolomaeus  a.  —  W  Rufius  D.  —  C^)  Joannes  DE  a,  Jeoannes  F.  —  (s)  Aimericus  omis  par  a.  — 
('■)  Berricis  G,  Bituricis  a.  —  (')  Thomas  et  Sulpitius  G,  Sulpicius  E.  —  (J)  Concurca  B ,  G  s'arrête 
avec  Concorcalo.  —  C^)  Raimondus  £),  Raymundus  F,  Raimundus  a.  —  W  Robertus  Fu.  —  ("')  Bar- 
tholomeus  BF.  —  (")  Robertus  Fa.  —  W  Bernardus  jusqu'à  pincerna  omis  pur  a.  —  (p)  Entre 
ïibelinus  et  Ramundus  D  laisse  un  espace  blanc.  —  (l)  Raimundus  D,  Raymundus  F.  — 
W  Ramundus  BC,  Raimondus  D.  —  W  archipresbiter  F.  —  (')  Rogerius  BFa.  —  (")  Varo  F.  — 
W  Guillermus  D. 
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sacerdos ,  Josbertus '°*  presbyter'*"',  Stephanus  pi'esbyter  *°*,  Acardus  Morinus  clericus, 
Martinus ,  Arnulfus  '*"',  Bocardus  et  omnes  alii  canonici  '"'. 

«S*.  '"^^  Gisiebertus  fe*  canceUarius  régis  «S*.  '''' 

xPiSTus  EST  REX  '"'.  Aniii  '^'  sunt  transacti  ab  institutione  incarnationis  dominicœ 
5  usque  quo  hœc  carta  ''''  acta  fuit  .M.XIl.'''  Dominus  Deus  omnipotens  per  sanctuni  ("l 
David  prophetam  '"'  fidelitei'  de  eo  vaticinantem  '"'  dicit  :  «  Dominus  de  cœlo  prospicit 
super  fdios  hominum  ut  videat  si  est'i"'  inteHigens  aut  reqiairens  Deum'i'  "'.  »  Idcirco 
Deo  '''  omnipotenti  gratias  refero  ego  Gauzfredus  '"',  vicecomes  Bituricse  '''  civitatis  '"', 
qui  me  jjrospicere  et  videre'*'  fecit  salutem  animœ  mère  et  honorem  corporis  mei 

10  dum  iocum  sancti  Pétri,  principis  apostolorum (^',  et 'y'  sancti  Ambrosii'^',  qui  in 
illius  '"'  ecclesia  requiescit  '"'),  in  honore  et  stabilitate  reducere  volui.  Ad  ipsum  enim 
Iocum  beati  Pétri ,  principis  apostoiorum  *"*,  ex  bona  voluntate  reddo  ego  Gauz- 
fredus'''', et  uxor  mea,  Eldeburgis'''),  et  fdii  mei,  Gozfredus'^'  et'^'  Madalbertus '''',  et 
fratres  mese  uxoris  W,  Odo  et  Ebbo'J',  pro  remedio   animse  patris  mese  mulieris, 

i5  Rodulfi '''',  et  pro  remedio  animarum  nostraram  omniumque  parentum  nostrorum, 
annuente  rege  Rotberto  ''',  episcopo  autem  Dagberto  '""'  confirmante  <"),  terras  quae  ad 
ipsum  Iocum'"'  pertinent,  videiicet  bas  :  totam  ecclesiam  beati  'i"'  Pardulfi'i'  de  Vino- 
gilo  ''^'  et  omnia  quœ  ad  ipsam  ecclesiam  pertinent ,  scilicet  sei'vos  et  anciUas ,  décimas 

(')  Josbertus  jusqu'à  Bocardus  et  inclus,  omis  pur  a.  —  ('')  presbiter  CDF.  —  (■=)  presbiter  CDF. 

—  (•')  Arnustus  BEF.  —  W  canonici  omis  par  BC.  —  C^)  •&  précédé  de  cette  note  :  «Et  est  escript 
ung  peu  plus  bas  séparément»  BCE,  signatum  F.  —  (s)  Gillebertus Dj  Gilbertus  EF.  —  ('■)  'S"  omis 
par  DF ,  la  souscription  da  chancelier  omise  pur  a.  —  (')  A  la  haste  d'un  chrismon  sont  rattachées  les 
lettres  est  reN  dans  BCE ,  simple  chrismon  en  D,  le  chrismoti  omis  FGa.  —  (J'  Avec  Anni  commencent 
G  et  H.  —  (4  charta  Du.  —  W  milesimo  .xn°.  D,  1012  F,  mille  duodecim  a. —  H  psalmum  «. 

—  (")  prophetae  a.  —  W  vaticinantis  a,  fideliter  de  eo  vaticinantem  omis  par  G.  —  (p)  videat  si 
est  omis  par  BC.  —  (1)  Dominum  F.  —  W  Domino  F.  —  (*)  Gauffredus  D,  Gaul'redus  FG,  Gau- 
fridus  a.  —  W  Bourgicae  G.  —  W  urbis  H.  —  i")  et  videre  omis  par  G.  —  W  principis  apostoiorum 
omis  par  BCDEGa.  —  (ï)  et  omis  par  F.  —  W  Ambrosi  G.  —  ("'  ipsius  F,  une  main  postérieure 
a  corricjé  illius.  —  C")  illius  recjuiescit  ecclesia  G.  —  (■='  apostoiorum  principis  Da.  —  ('')  Gauffredus 
Dj  Gaufredus  FGa.  —  ("'  Edelburgis  EGa,  Ildeburgis  F,  une  main  postérieure  a  corrigé  Elde- 
burgis.  —  (1  Goffredus  D.  Gaufredus  FGa.  —  fe)  et  omis  pur  BCD.  —  CO  Malabertus  E,  Madal- 
bericus  F.  —  (')  uxoris  meae  G.  —  (J)  Ebdo  EF.  —  (^  Rodulphi  FG,  Radulli  u.  —  (•)  Roberto 
FGa.  —  ('")  Daberto  BD,  DoUjerto  F,  Dacberto  a.  —  W  firmante  a.  —  W  quae  ad  ipsam  perti- 
nent BCE,  ad  ipsos  {blanc)  pertinent  D,  ad  ipsum  pertinent  G.  —  (p)  beati  omis  par  BCEG.  — 
(1'  Bardulpbi  F,  Pardulphi  G.  —  (■')  Vignolio  G,  après  ce  mot  G  résume  les  donations  jusqu'à  C[ui 
vero. 

'■'  Psaume,  Xm,  :>,  cl  Lïï,  3. 
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et  oninia  débita  iiiorum ,  et  omnem  potestatem  ^^^  de  curte  Franciaco  ''''  et  omnia  cjuse 
ad  ipsain  pertinent  <"',  scilicet  servos,  ancillas,  décimas  et  omnia  débita  iiiorum, 
itemque  aiiam  potestatem  omnem  de  curte  Fulciniaco  ''''  et  omnia  quœ  ad  ipsam  per- 
tinent ,  videlicet  (°)  servos ,  ancillas ,  décimas  et  omnia  débita  eorum  '^),  qnœ  prsedicta  '°' 
omnia  et  singida^'''  ita  libère  restituo'"'  ut  nuUus  mortalium  amodo  sit  ausus  infra*^' 
ista  supradicta '"''  accipere  quod  valeat  solum  ovum  galiinœ''',  nisi  clerici  illi  ecclesiœ 
praefatse  beati  Pétri  apostoli  sanctiqiie  Ambrosii  deservientes.  In  suburbio  vero  prœ- 
fatse  urbis'"'  reddo'"*  et'°'  restitue  duos  molendinos,  unum'i"'  in  loco  qui  dicitur 
Pratus,  et  alium  molendinum  qui  dicitur  Novus,  et  alium  moiendinum  in  alio  loco 
qui  dicitur  Plancbea,  et  in  alio  loco  qui  dicitur  Brisiacus  prope  monasterium  beati 
Pétri  alios  'l' très  molendinos,  et  alibi  in  loco  qui  dicitur  Bellus  iocus'"',  molendinum 
alium  qui  dicitur  Talagranum;  cjuivero  super  prœfatos  molendinos  alios  lacère  prae- 
sumpserit ,  deleatur  nomen  ejus  de  libro  viventium  et  cum  Dathan  '"'  et  Abiron  por- 
tionem  accipiat  et  cum  Juda  traditore  pereat;  aqnam  denique  ipsam  '''  ita  liberam 
restituo*"'  ut  nuHus  ibi  ^  sit  ausus  piscare^  sine  licentia  canonicorum.  Itemque 
reddo '^'  pratum  Odonis  et  terram  in  circuitu  positam ,  ad '"'  ipsum  pratum  pertinentem , 
et  pratum  Fiscalense ,  et  terram  in  circuitu  positam ,  et  omnes  areas  ad  locum  beati 
Pétri  pertinentes.  Reddo  etiam  potestatem  omnem  <^'  de  Romeniaco  et  omnia  quœ  ad 
ipsam  pertinent ,  videlicet  servos ,  ancillas ,  décimas  et  omnia  débita  eorum ,  et  viilani 
de  Nongenciaco  ''''  cum  servis  et  cum  '"'  ancillis ,  et  omnia  quae  ad  ipsam  villam  ''''  per- 
tinent tam  in  terra  quam  in  silva.  Relinquo  qnoque  omnes  consuetudines  ejusdem 
burgi''',  videlicet  vilicationem  C^',  stabulationem ,  et  ita  liberum  reddo  eundem  bur- 
gum  et  totam  terram  sancti  apostoli  Pétri  atque '°' beatissimi  pontificis  Ambrosii''"', 
ubicunque  sit  posita ,  ut  nuUus  deinceps  ausus  sit  unquam  '"'  accipere  pretimii  '^'  unius 

("'  et  omnem  potestatem  jus^ii 'à  itemque  aliam  potestatem  exclusivement ,  omis  par  a.  —  W  Fu- 
ciaco  G.  —  (")  ad  ipsam  ecclesiam  pertinent  F.  —  ("■)  Fulchinniaco  BCDË,  Fulginiaco  F,  Fursi- 
niaco  a.  —  >=)  scilicet  a.  —  C^)  ipsorum  F,  iiiorum  a.  —  (s)  quae  praedicta  jusqu'à  restituo  inclus, 
omis  par  a.  —  ('')  et  singula  omis  pur  F.  —  W  ita  IDiere  restituo  omis  pctr  BCDE.  —  (J)  infra  omis 
par  a.  —  (4  sit  ausus  F.  —  W  galine  BCE.  —  ('")  vobis  BC.  —  (")  addo  a.  —  (")  reddo  et  (blanc) 
in  loco  BDE ,  reddo  et  restituo  [blanc)  in  loco  C,  reddo  etiam  duos  F,  addo  etiam  duos  a.  — 
(p)  unum  omis  par  BCDEF.  —  W  aHos  jusqu'à  locus  inclus,  omis  par  Ca.  —  W  Bellus  locus  omis 
par  BCDE.  —  (0  Datan  Ca.  —  W  ipsam  molendinorum  G.  —  W  ita  liberam  restituo  omis  par 
BCDEGa,  reddo  et  restituo  ajoutés  en  C.  —  M  ibi  omis  par  F.  —  W  piscari  a.  —  (y)  item  reddo 
G,  itemque  addo  a.  —  W  ad  ipsum  jusqu'à  positam  et  inclus,  omis  par  G.  —  W  omnem  omis  par 
BCDEGa.  —  C")  Nongentiaco  EFa.  —  W  cum  omis  par  G.  —  ('^)  villam  omis  par  G.  — 
(')  ejusdem  burgi  omis  par  BCDEGa,  en  D  et  G  un  blanc  entre  consuetudines  et  videlicet. 
—  (0  villicationem  DEFa.  —  (s)  et  BCE  a.  —  C')  Ambrosi  G.  —  W  unquam  omis  par  EFa.  — 
(J)  precium  BCDG. 
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galiinse  nec'°*  pretium  •'''  unius  ovi(').  A  molendino  quoque  qui  vocatur  Mirebello ''"' 
reddo  vigiles  homines  ibi  manentes  usque  ad  eundem  burgmii  ex  utraque  jiarte 
aquœ ,  ad  monasterium  vel  burgum  custodiendum ,  cum  eisdeni'"'  qui  in  eodem  bui^go 
morantur.  Dono  etiam  ex  mea  proprietate  duas  nundinas,  unam  scilicet''^'  in  festi- 
5  vitate  sancti  Pétri  de  mense  junio ,  alteram  '"^  in  natale  '''*  sancti  Anibrosii ''  et  unam- 
quamque  per  septenos  dies  et'J'  totidem  noctes,  ita  ut  infra  prœdictum  spatium'''' 
nuUus  unquani  ausus  sit  aliquid  accipere  eorum  quœ  ad  ipsas  nundinas  pertinent 
nisi  canonici  aut  eorum  servientes  aut  illi'"'  qui  ab  ipsis  tenuerint.  Praecepto  quoque 
régis  Rotberti  '""'  et  Dagberti  '"'  antistitis  concedo  ut  quicunque  ex  nae  meisque  succes- 

10  soribus  alicpiod  feodum  habuerit,  sicut'°>  alodum  tribuat  prœfatse  ecclesiœ  si  dare 
Yoluerit.  Ad  quod  bonuni  opus  peragendum  advocavi  nobiies  hujus'P'  patriœ,  Odonem 
videlicet  Dolensem  et  Ebboneni,  fratrem  ejus,  qui  mecum  banc  redditionem  fece- 
nint ,  Gimonem  ''■'  quoque  t"^'  de  Castro  Gordonico ,  Theodericum  '"'  de  Montefaiconis , 
ïedonem  Magdunensem  ''',  Hubaldum  Aiensem  '"',  Hubalduni  vero  Virisionensem  '"', 

i5  Arnulfum '")  Dunensem  et  alios  omnes''''  qui  unanimiter  boc  factum  confirmarunt 
et  quod  egeram  firmiter  laudaveruntW,  promittentes  se'"'  custodituros  res  bujus 
sanctse  ecclesiœ  et  vindicaturos  si  aliquis  aliquam  injuriam  inferre  tentaret.  Cu- 
pientes'"''  igitur  participare  beneficiis  ecclesiœ  et  aliis'''  orationibus  canonicorum  illic 
Deo  servientium,  congratuienter  concesserant  quod  quicunque  ab  illis''''  alicpiod 

20  feodum  tenerent,  huic  loco  quasi  suum  alodum  attribuèrent'"',  in  tali  scilicet  ratione 
dono  canonicis  qui  in  eodem  loco  Deo  et  sancto  Petro ,  apostolorum  principi ,  sancto- 
que'*'  confessori  Ambrosio  servierint,  omnia  supradicta,  ut  ea  teneant  et  possideant 
sine  calumnia'"'  ad  stipendia  sua  et  ad  receptiones  peregrinorum  et  ad  sustentationes 
pauperum.  Reddo  autem  et  eis  ''''  quicquid  ad  altare  illius  sancti  Pétri  et  ad  omnem 

25  ecclesiam  iUam '''  venerit  sive  in  auro  sive  in  argento  seu  terra '^',  seu  luminaria  vel 
omnes  res  quœcuntpie  venerint  vel  datae  fuerint.  Concedimus  illis  canonicis  quantum 
numerum  illis''''  placuerit  addere  vel  a  cœtu  tollere  propriœ  congregationis  in  ipsorum 

(»)  neque  G.  —  C"'  precium  BCDG.  —  f"^)  ovis  /''.  —  ('')  Mirabello  EFa. —  (")  cum  in  eisdem  G. 

—  (f  videlicet  G.  —  (s)  altéra  F.  —  ('')  natall  G.  —  0  Ainbrosi  G.  —  (J)  et  omis  par  BCDF, 
totidemque  E a.  —  (4  spacium  BCDG.  —  W  ipsi  Eu.  —  ('"'  Roberti  F.  —  (°)  Dagoberti  FD. 

—  W  sic  F.  —  (p)  hujus  omis  par  BCDEu,  nobiies  homines  patriœ  G.  —  'l'  Simonem  FG.  — 
(■')  quocme  omis  par  G.  —  (''  Theodoriciim  E  a ,  Teodoricmii  D.  —  W  Maidunensem  H.  — 
(")  Haiensem  BU ,  Hajencem  F,  Hubaldum  Aiensem  omis  par  G.  —  (')  Hubaldum  vero  Virisio- 
nensem donné  par  H  seul.  —  (^)  Arnulphum  G.  —  ())  plures  D.  —  '")  omnes  quod  hoc  factum 
conlirmarent  qui  vmanimiter  quod  egeram  laudaverunt  BCDEFH  a.  —  '"'  se  omis  par  G. — 
W  Cupientes  jusqu'à  vel  potestate  inclus,  omis  par  G.  —  (■='  claris  BC,  adjuvari  DF,  aliis  oviis 
par  E.  —  (■')  eis  Eu.  —  i")  adtribuerent  D.  —  C^  et  sancto  Da.  —  (s)  calumpnia  F.  —  ''''  illis 
Ea.  —  (')  omnem  illam  ecclesiam  u.  —   0)  terras  Ea.  —  C")  eis  F. 
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maneat  jure  vel  potestate.  Prebendas  quoqxie  ipsius  ioci  eisdem  '"'  canonicis  ea  lege 
concedimus  ut  nuUus  episcopus,  nullus  abbas,  nuilus  homo  illas  unquam  vendere 
aut  dare  vel  '"''  tollere  prœsumat ,  sed  unusquisque  canonicus  potestatem  habeat  pre- 
bendam  suam  aiteri  *"'  canonico  dare  vel  relinquere  per  consilium  aliorum  canonico- 
rum ,  qui  in  eodem  loco  pro  '""'  ipsa  deservient  '*'.  Hanc  igitur  elemosinariam  ^  cartam <»'  5 
et  decretuni  nostrœ  voluntatis  volumus  esse'*"'  firmum  et  inconvulsuni ''',  qiiod'''' 
pro  amore  Dei  et  veneratione  sancti  Pétri  sanctique  Ambrosii  ''''  et  aliorum  sancto- 
rum  Dei  fecimus,  ut  mihi  meseque  mulieri  et  Rodultb''',  patri  meœ  mulieris,  fdiis 
quoque  meis  necnon  et  fdiis  Rodulfi  ''"'  seu  nostris  omnibus  parentibus  sit  Deus 
propitius.  Si  quis  vero  adjuvaverit '"'  eosdem  canonicos  ad  hoc  bonum  opus  jîerfi-  lo 
ciendum ,  omni  benedictione  repleatur  et  sit  particeps  in  omnibus  benefactis  '"'  et  in  'p' 
elemosinis  *'''  et  in  orationibus  eomm.  Si  quis  autem'"''  homo  seu  femina  hanc 
cartam  ''*  falsare  voluerit ,  componat  centum  libras  auri  aut  seipsum  reddat  eidem 
ecclesiae  '*'  ejusdemque  habitatoribus  ad  servile  opus  peragendum.  Et  ut  haec  iibera- 
litatis  atque  munificentiae  concessio  firmiorem  obtineat  vigorem,  eam  confirmave-  i5 
runt(°'  hi!")  nomina  quorum'"'  subter  scripta  sunt'^'.  [Ch.rismon^'^).  Signum  Rot- 
BERTi  (°)  REGIS.  Signum  *''*  Dagberti  ARCHiPR^SDLis'"'.  Signum  Gauzfredi  *'''  vicecomitis. 
Signum  Eldeburgis,  uxoris  ejus '"'.  Signum  Gauzfredi'''  et  Madalberti'°',  fdiorum 
eorum'*"'.  Signum  Odonis  atque  Ebbonis,  fdiorum'''  Rodulfi'^'  Dolensis.  Signum  Gi- 
monis*'''  Gordonensis.  Signum  ïheoderici '''  Montisfalconis.  Signum  Tedonis'""'  Mai-  20 
dunensis  '"'.  Signum  Hubaldi  Aiacensis '"'.  Signum  Hubaldifr'  Virisionensis'i'.  Signum 
Arnulfi'"''  Dunensis.  Signum  Rodulfi'"',  archidiaconi ,  et  fratris  ejus,  Giraldi.  Signum 

W  iisdem  F.  —  W  aut  E  a.  —  W  aiteri  ajouté  en  F.  —  W  re  E  a.  —  W  deserviunt  BCDEFa.  — 
(0  eleemosynariam  CE  a,  elemosynariam  G. —  fe)  curtem  B,  chartam  Ea. —  W  esse  omis  par  Ea. 
—  (')  inconcussum  F.  —  0)  quoniam  DE  a.  —  C*)  Anibrosi  G.  —  0  Rodulpho  FG.  —  ("■)  Rodul- 
phi  FG.  —  W  adjuverit  a.  —  (°)  beneficiis  a. —  (p)  in  omis  par  CFa.  —  M  eiemosynis  G,  eleemo- 
synis  a.  —  W  vero  a.  —  (*)  chartam  a.  —  (')  se  eisdem  reddat  ecclesiae  a.  —  W  confirmarunt  G.  — 
W  eorum  a.  —  (^)  quorum  nomina  G,  nomina  quae  a.  —  b)  subter  sunt  scripta  D.  —  W  Le 
chrismon  omis  par  FG  a.  —  (°)  Roberti  FG,  en  lettres  capitales  dans  BCDE.  —  C")  Persignum  a; 
ce  que  Labbe  a  rendu  pur  per  était  probablement  une  croix  chrismée.  Le  mot  signum  rendu  par- 
tout par  S  en  G,  qui  dispose  les  noms  des  témoins  sur  une  colonne  verticale.  —  (")  En  lettres  capi- 
tales dans  BCDE.  —  ('')  Gaufredi  DEFa,  Gausfredi  G.  —  W  uxoris  ejus  omis  par  G.  —  (1  Gau- 
fredi  DEFa,  Gausfredi  G.  —  fe)  Magdalberti  G.  —  ('')  eorum  omis  par  G.  —  (')  Ëiiorum  Rodulfi 
Dolensis  omis  par  G.  —  (J)  Rodulphe  F,  Radulli  Ea.  —  P')  Symonis  D,  Simonis  G.  —  (')  Teo- 
derici  BC,  Theodorici  DF.  —  (™>  Teclonis  D,  Teolonis  corrigé  en  Tedonis  F.  —  (")  Madunensis  BC, 
Magdunensis  G,  Magdunensis  corrigé  en  Maidunensis  F.  —  (")  Aniensis  E,  Alnensis  F,  Haien- 
sis  H;  cette  souscription  omise  par  G.  —  (p)  Ubaldi  F,  Humbaldi  G.  —  d'  Virsionensis  BCDFa, 
Birsionensis  E ,  Virzionensis  G.  —  W  Arnulphi  EG.  —  (')  S.  Rodulfi  et  les  signa  suivants  omis 
par  G. 
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Evrardi'"'.  Signum  Heiie'"').  Signum  Richerii.  Signum  Pétri.  Signum  Segualdi.  Signum 
Ogerii.  Signum  Emmonis.  Signum  Gauzfredi ''',  fiiii  Helie.  Signum  Emmonis'*"'  de 
Verdi.  Signum  Geraldi  '"'.  Signum  Arnaudi  '''.  Signum  Guascelini  's'.  Signum  Enge- 
naldi.  Signum  Geraldi'"''  de  Gargelessa  •''.  Signum  Geraldi'^'  de  Argento.  Signum 
5  Rorgoni''''.  Signum  '*'  de  Ciois''"'.  Facta  est  hœc  largitio  .111.'"'  nonas  augusti, 

régnante  Rotberto  '"'  rege  anno  .X.  'p',  prœsidente  in  cathedra  Bituricensis  ''''  ecclesiae. 
Dagberto  prœsule  anno  .VIII.  '"'.  Signum  Amalgarii  cancellarii  qui  hanc  cartam  '"' 
conscripsit.  Si  quis  vero  aliquis  filius  Diaboli  surrexerit ,  quod  absit ,  qui  hanc  dona- 
tionem  infringere  velit,  sit  pars  et'*'  hœreditas  iliius'"'  cum  Diabolo  et  sociis  ejus  et 

10  cum  illis  qui  dixerunt  Domino  Deo  :  «Recède  a  nobis,  scientiam  viarum  tuarum 
nolumus  '*'  '".  » 

Dominus  loquitur  ad  discipulos  sucs  et  dicit  '"'  :  «  Qui  vos  audit  me  audit  et  qui  vos 
spernit  me  spernit''^'.  »  Hoc  non  solum  praesentibus  sed  et  futuris  omnibus  qui  ejus 
discipulatui  adhsererent  ''''  dixit.  Ergo  non  est  despiciendus  clericalis  ordo  sed  '^'  ah  '"' 

i5  omnibus  chi'istianis  honorandus  quia  in  sorte  Dei  est  electus  et  ideo  ipsi,  qui  in  mi- 
nisterio  Dei  sunt  electi  et  sacramentoruni  illius  tractant  sécréta ,  debent  semper  per- 
severare  in  bonis  operibus  et  assidue  incumbere  in  orationibus  pro  sms  benefactoribus. 
Ego  igitur  Gilo ,  miles  ac  dominus  '""'  Soliacensis  '"'  castri  atque  Haiensis  ''^',  necnon  sub 
rege  Francorum  cum  Odone  Arpino  dominus  '°^  Bituricensis  ''',  stabilimentum  istud 

20  in  animo  habeo  et  firmiter  teneo  Dei  '°'  ordinem  honorare  et  in  quantum  mea  fuerit''"' 
possibilitas  de  iniquis  malefactoribus  defendere.  Est  namque  quidam  locus  prope 
muros  urbis  Bituricœ  '''  situs  videlicet  ad  septentrionalem  plagam ,  Brisiacus  nuncu- 
patus'^',  qui  antiquitus  in  magno  honore  constructus '"''  et  in  honore'''  beati  Pétri, 
apostolorum  principis,  ac  sancti  Ambrosii''"'  pontificis  sacratus  atque  maxima  caterva 

(»)  Evraldi  D,  Signum  Evrardi  et  les  signa  saivunts  jusqu'à  S.  Geraldi  de  Gargelessa  exclusive- 
ment, omis  par  a.  —  !'')  Elie  H. —  W  Gaufredi  DEF.  —  W  Emmenonis  BCDFGa.  —  i')  Gerardi  E, 
Gerarldi  F. —  (')  Arnaldi  H.  —  fe)  Guoscelini  EF,  Goscelini  H.  —  W  Giraldi  a.  —  W  Guarge- 
lessa  E,  Gargilessa  a.  —  (J'  Giraldi  a.  —  C')  Rogoni  II,  Signum  Rorgoni  et  le  signum  suivant 
omis  par  a.  —  W  Cette  lacune  n'est  indiquée  par  aucune  copie.  —  ('")  Dois  BCF.  —  (°)  .111°.  F, 
tertio  a.  —  W  Roberto  ËFGa.  —  (p)  .x°.  EF,  decimo  a.  —  (s)  Biturigensis  BCD,  Bourgicae  G. 

—  W  octavo  a.  G  s'arrête  avec  .viii°.  pour  repremlre  à  Dominus  loquitur.  —  V)  chartam  DEu. 

—  W  pars  et  omis  par  B ,  ajoutés  en  C,  par .  .  .  hereditas  D.  —  ("'  ejus  corrigé  en  illius  F.  — 
M  Avec  nolumvis  s'arrête  H.  —  (^)  et  dicit  omis  par  E  a.  —  (y)  adhaerent  E  a.  —  (')  sed  potins  F. 

—  (")  ab  omis  par  D.  —  C"'  ac  dominus  omis  par  E  a.   —  (")  SoUiacensis  E,  SoUacensisque  u. 

—  ('')  Hajencis  F,  Ayensis  G.  —  ('')  domino  BCG.  —  W  Bourgensi  G.  —  (k'  Domini  E  a.  — 
C')  fuit  G.  —  (')  Bourgicae   G.  —   'J'  dictus  G.  —  (4  constructus  est  G.   —  W   honorem  FG. 

—  (™)  AmJjrosi  G. 


(I) 


.M,  XXI,  i/i.  —  <->  Lnc.X,  16. 
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canonicorum  honorifice  decoratus  sed ,  irruente  persecutione  infideiium,  pêne  ad  nichi- 
lum  '"'  est  redactus ,  sed  si  '"''  destruxerint  *"'  domicilia ,  non  tamen  abstulenint  sancti- 
tateni''''  loci;  transacto'"'  namque  multorum  annorum  curriculo,  Gauzfredus ''^',  Aàce- 
comes  Bituricae  '^'  urbis ,  cum  consilio  et  adjutorio  omnium  nobilium  Bituricensis  '''' 
pagi,  honestissime  *''  reiedificaAât'J',  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.XII. '''',  ^allas 
quocjue  '''  et  aiios  honores  sancti  Pétri  ac  ''"'  sancti  Ambrosii  '"',  quos  ("'  injuste  tenebat , 
ex  praecepto  régis  Rotberti'f',  reddidit  et  de  suis*'''  propriis  ampliavit  omnesque 
consuetudines  burgi  ecclesiœ  dimisit.  Praecepit  namque  canonicis  ut  pontem  super 
aquam  facerent  sicut  antiquitus  fuerat  sed  propter  persecutiones  urbis ,  quas  per  '"' 
muJtos  annos  passa  est,  facere  non*''  valuerunt.  Nos  vero  Gilo  atque'''Odo  conce- 
dimus  eisdem  canonicis  '"'  ut ,  sicut  ab  antecessoiibus  nostris  monasterium  reaedifica- 
tum  est ,  ita  ex  nostro  prœcepto  '"'  pontem  resedificent  super  aquam  et  caiciatam  '"' 
usque  ad  vineas*'''.  Si  quis  vero  juxta  ipsam'^'  caiciatam*''  in  terra  sancti  Pétri 
sanctique  Ambrosii  ''''  domuni  ad  manendum  construxerit ,  ita  eum  liberum  dimitti- 
mus  •''  ab  omnibus  consuetudinibus  sicuti  sunt  illi  qui  in  burgo  commorantur.  Hoc 
quoque  quod  nos  concedimus  concedunt  etuxores  nostrae,  mater  \"idelicet  et  fdia*'''. 
Concedimus  etiam  eisdem  canonicis  portaticum  de  bis  '"'  qui  ''^'  per  pontem  transie- 
rint,  exceptis  his*^'  qui ''''in  civitate  intraverint. 

[Locnssiijilli   '''.  ) 

(')  nihjlum  EFGu.  —  W  hîE  a.  —  W  destnixerunt  BCDEF a.  —  ('')  sacramenta  BG,  sacra- 
menta  corrigé  en  sanctitateni  C.  —  l"^)  transacti  B.  —  W  Gaufredus  EFa.  —  (s)   Bourgicae   G. 

—  (■>)  Berricensis  G.  —  W  honorifice  a.  —  0)  reediflEcavit  F.  —  C")  raillesimo  duodecimo  E  a, 
1013  F. —  (0  quocpie  omis  par  BCDEG  a.  —  (™)  et  E  a.  —  W  Ambrosi  G. —  (°)  quas  BC,  quod  D. 

—  tP)  Roberti  régis  Ea,  régis  Roberti  G.  —  (i)  desuper  Eu.  —  ("■)  per  omis  par  E  a.  —  (*)  non 
omis  par  B,  ajouté  en  C.  —  W  et  G.  —  W  eisdem  canonicis  omis  par  G.  —  (')  praecepto 
nostro  Fa.  —  W  calceatam  G.  —  t)  usq[ne  ad  vineas  omis  par  B.  —  W  ipsam  omis  par  F.  — 
(')  calceatam  Ga,  si  quis  vero  juxta  ipsam  caiciatam  omis  par  B ,  ajouté  en  marge  par  CE.  —  (••)  in 
terra  sancti  Pétri  sanctique  Ambrosii  omis  par  BCE  a,  Ambrosi  G.  —  W  dimittimus  reporté  après 
consuetudinibus  par  a. —  (^)  fdii  D. —  W  hiis  D,  iis  E  a.  —  (0  quae  G.  —  (s)  iis  a.  —  (4  quae  G. — 
(0  «  Et  plus  bas  est  un  grand  seel  de  cyre  blanche  sur  placart  Duquel  sont  ces  motz  :  Philippus  Dei 
gratia  Francorum  rex.-a  BC.  —  «  Seellé  au-dessouljz  en  placart  de  levain  en  paste,  sm'  laquelle 
est  l'impression  d'une  effigie  d'un  roy  séant ,  à  l'entour  duquel  se  lisent  ces  motz  :  Philippus  Dei 
gracia  Francorum  rex.  »  D.  Mention  da  sceau  en  H.  Voir  plus  haut  p.  359 ,  note  â. 
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Vers  j  102  C. 


Philippe  i"'  confirme  le  privilège  accordé  en  l'an  1012  par  Geoffroy,  vicomte  de  Bourges, 
aux  chanoines  de  l'éfjlise  Saint-Ursin  de  Bourges,  les  donations  faites  par  ses  prédéces- 
5  sears ,  et  y  ajoute  le  don  de  la  chapelle  Gédéon. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  1679,  authentiquée  le  7  décembre  1679  par  Archambault  et  Cormier,  notaires 

royaux  à  Bourges ,  Archives  départementales  du  Cher,  fonds  de  Saint-Ursin,  liasse  1  de  la 
Spii'itualité ,  d'après  un   «  livre  couvert  de  basanne   contenant  les  privilèges   de  l'église  de 
10  S' Ursin  de  Bovwges».  —  C  Copie   de   l'an  1680,   authentiquée  le  1"   février    1680   par 

Christophe  Pivert,  sergent  royal  au  bailliage  de  Beri-y,  Archives  départementales  du  Cher, 
fonds  de  Saint-Ursin,  liasse  1 ,  d'après  le  même  livre  que  B.  Dans  la  même  liasse,  autre 
copie ,  sur  papier  timbré ,  comme  les  précédentes ,  mais  non  authentique ,  en  tout  semblable 


'"'  La  confu-mation  apposée  par  Philippe  1" 
au  bas  de  cette  charte  n'est  pas  datée.  Mais  il 
semble  qu'elle  ait  pu  être  donnée  à  la  même 
époque  que  la  conilrmation  des  privilèges  de 
Saint- Ambroix  de  Bourges ,  laquelle  est  datée 
de  Bourges  le  16  octobre  1 102.  En  effet,  tout 
d'abord  il  est  probable  que  cette  confirmation 
a  été  faite  à  Bourges  :  le  roi  Philippe  dé- 
clare que  les  frères  et  chanoines  de  Saint-Ursin 
lui  ont  lu  la  charte  de  Geoffroy,  vicomte  de 
Bourges.  Si  les  chanoines  avaient  transmis  cette 
charte  au  roi  ailleurs  qu'à  Bourges,  celui-ci  eut 
nommé  ceux  des  chanoines  qui  s'étaient  pré- 
sentés devant  lui.  En  second  lieu,  le  privilège 
de  Saint- Ambroix  et  la  confirmation  de  la  charte 
de  Saint-Ursin  sont  souscrits  l'un  et  l'autre  par 
le  chancelier  Gilbert.  Enfin  certains  témoins , 
paraissent  dans  les  deux  actes  :  parmi  les  cheva- 
liers du  Berry,  Sulpice  de  Concressault,  et  par- 
mi les  familiers  du  roi ,  Hue  de  Rue-neuve  et  Ai- 
meri.  Il  est  vrai  que,  d'autre  part,  une  notice 
écrite  à  la  suite  de  l'acte  de  Saint-Ursin  suppose 
que  le  roi  Philippe  s'est  rendu  deux  fois 
à   Bourges.   On    pourrait   donc  supposer   que 


Philippe  I"  a  confirmé  le  privilège  de  Saint- 
Ursin  lors  d'un  voyage  à  Bourges  anté- 
rieur à  celui  de  1103,  attesté  par  la  charte 
de  Saint- Ambroix ,  et  que  les  mots  «  cum  Bitu- 
ricis  fuimus  »  de  la  notice  ajoutée  à  la  charte 
de  Saint-Ursin  se  réfèrent  au  séjour  du  roi  à 
Bourges,  en  1 102.  Tout  ce  qu'on  peut  affirmer, 
c'est  que  la  confirmation  du  privilège  de  Saint- 
Ursin  est  postérieure  à  l'acquisition  par  le  roi 
de  la  vicomte  de  Bourges;  mais  la  date  de 
cette  acquisition  est  elle-même  incertaine,  bien 
qu'on  la  place  avec  vraisemblance  en  l'an  \  100, 
et  qu'elle  soit  certainement  postérieure  à  juin 
1097  (cf.  une  charte  d'Eudes  Arpln,  vicomte 
de  Bourges,  citée  par  Raynal,  Histoire  de 
Berry,  t.  I ,  p.  SgS  )  et  antérieure  à  l'année 
1101  qu'Eudes  Arpin  partit  pour  la  Terre- 
Sainte  après  avoir  vendu  au  roi  sa  vicomte 
(Orderic  Vital,  1.  x,  Recueil  des  histor.  de  la 
France,  t.  XTI,  p.  684.).  D'autre  part,  la  con- 
firmation du  privilège  de  Saint-Ursin,  étant 
souscrite  par  le  chancelier  Gilbert ,  ne  peut  être 
postérieure  à  1106,  puisqu'en  cette  année 
Etienne  fut  placé  à  la  tête  de  la  chancellerie. 
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à  la  copie  C.  —  D.  Copie  du  xvii"  s. ,  Archives  départementales  du  Cher,  fonds  de  Saint-Ursin , 
i"  liasse  de  la  Spiritualité.  —  E.  Copie  du  xvii°  s.,  par  André  Du  Chesne,  Bibliothèque 
nationale,  Collection  Baluze,  vol.  38,  fol.  87,  «extrait  de  l'église  collégiale  de  S'  Ursin 
de  Bourges». 

a.  Labbe,  Histoire  du  Berry  abbrégée ,  p.  196,  sous  le  titre  :  «Charta  Gaufridi   pro  restauratione     5 
ecclesiae  S.  IJrsini,  ex  archivis  ejusdem  ecclesiae  ». 

Legimus  *°'  in  Veteri  Testamento  dixisse  Dominum:  «  Omnis  qui  me  honorificaverit , 
honoratus  erit  et  qui  nie  contempserit ,  humiliatus  erit  »,  et  in  alio  ioco,  Spiritum 
Sanctum  ore  DaAàd  esse  locutum  :  «  Dominus  de  cœlo  prospicit  super  filios  hominuni , 
ut  AÏdeat  si  est  inteiligens  aut  requirens  Dominum  »  '''  ;  et  in  Evangelio ,  Salvator  ait  :  10 
Quicunque  me  honorificaverit ,  «  honorificabit  eum  pater  meus  »  '^'  qui  est  in  cœlis.  His 
et  aliis  '"''  pluribus  Novi  et  Veteris  Testamenti  a  doctoribus  auditis,  ego  '''  Gaufridus, 
vicecomes  Biturigae  ('^'  civitatis,  volo  Dominum  requirere  et  honorare '"',  ut  ille  me  in 
die  visitationis  suscipiat  et  lionoret.  Idcirco  pietatis  ejus  gratias  refero  qui  me  pro- 
spicere  facit''^  salutem  animae  meae  et  honorem  corporis  mei  dum  locum  sancti  ac  i5 
Deo  fe'  diiecti  jjrimique  doctoris  Biturigœ  C''  sedis ,  Ursini ,  in  honorem  '"'  atque  'J' 
stabilitatem  reducere  studeo  ;  ad  ipsuni  enim  locum ,  consensu  congregationis  sancti 
Stephani,  primi  martiris,  metropolitanae  ecclesiae,  ex''^'  bona  voluntate  reddo  ego 
et  frater  meus  Rogerius'"',  et  uxor  mea  Heldeburgis '">,  et  fdii  mei,  Gaufridus  et  Ma- 
dalbertus '"'',  omnia  quœ  ei '"' pertinent 'i"' ,  pro  remedio  animarum  nostrarum  om-  20 
niumque  pai'entum  nostrorum,  tali  sciiicet'"''  ratione  ut  canonici  qui  in  eodem 
Ioco  Deo'""'  et  sancto'*'  praesuh  Ursino '''  ser\-ierint,  ea  teneant  et  possideant  sine 
ulla  contradictione ,  ad  stipendia  sua  et  ad'"'  refectiones  hospitum  et  sustentationes 
pauperum;  donamusque '*'  autem'"'  eis  quidquid  ad  altare  sive  ad  corpus  sancti 
Ursini  venerit  in  auro  vel  in  '^'  argento  sive  in  caeteris  rébus.  Concedimus  autem  25 
canonicis,  quantum  numerum  addere  vel  tôlière  eis  placuerit  in  cœtu  propriae 
congregationis,  ut'^'  maneat  in  eorum  potestate.  Prœbendas  quoque  ipsis  '*'  ea  lege 
concedimus  ut  nuUus  episcopus ,  nuUus  ''''  abbas  necjue  homo  vendere  vel  auferre 

W  Legimus  jus^a'à  a  doctoribus  auditis  omis  par  E  a.  —  W  Hisce  aliis  D.  —  (')  Avec  ego  com- 
mencent E  a.  —  ("•)  Berrigae  E.  ■ —  ('')  orare  E.  —  W  refero  quod  me  faciat  prospicere  E.  — 
fe)  Domini  BCE,  ac  diiecti  D.  —  ('■)  Berrigae  E.  —  (')  pleniorem  D.  —  (J)  et  E.  —  (4  et  E.  — 
0  Rotgerius  E.  —  (™)  Hildeburgis  E.  —  (")  Madelbertus  E.  —  (")  ei  omis  par  BCD  a.  — •  (p)  perti- 
nere  E.  —  (f)  scilicet  omis  par  E.  —  W  dicto  BC,  Domino  E ,  Deo  omis  par  D.  —  (')  sanctissimo  E. 
■ —  (')  Ursino  omis  par  E.  —  (°)  ad  omis  par  E.  —  W  donamus  a.  —  (^)  autem  omis  par  E.  — 
lï)  in  omis  par  E.  —  i')  et  E.  —  (")  ipsas  E.  —  W  niillusque  E. 

'•)  Psalm..  Xm,  1,  et  LU,  3.   —  (^'  Joan.,  Xll,  26. 
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praesumat,  sed  unusquisque  canonicus  potestatem  habeat  suae  prebendae  alteri 
canonico  dare  vel  relinqiiere ,  consilio  aliorum  '"'  qxii  pro  ipsa  servierint.  Et  super 
hsec  omnia  ita  libenim  facio  ipsum  vicum  ut  nemo  ex  meis  hominibus  neque  prœ- 
positus  neque  vicarius  neque  '*■'  aJiquis  sen-iens  aliquid  ibi  '"'  accipiat  neque  contra- 
5  rium  faciat.  Et  si  aiiquis  homo  ad  ipsam  ecdesiam''^'  fugerit,  nemo  praesumat 
eum  prosequi  '"'  neque  judicare  nec  vi  ab  ipso  burgo  abstrahere.  Hanc  igitur 
eiemosinariam  (^  cartam  '^'  et  decretum  nostre  voiuntatis  voJumus  esse  firmum 
et  incon\ailsum '''',  quam  pro  amore  Dei  et  veneratione  sancti  Ursini  fecimus,  ut 
nobis  et  omnibus  parentibus  nostris   sit  Deus  propitius  *''.  Ego  vero  defensor  et 

10  adjutor  'J'  ero  ejusdem''''  sacri  loci  C'  in  omnibus  necessitatibus  canonicoruni  vel  cete- 
rorum  in  eodem  burgo  commorantium  quandiu  vixero;  deniquepost  mortem  meam 
quicunque  dominus  istius  urbis  extiterit,  simili  modo  defensor  sit  loci''"'  sicuti'"'  et 
ego,  et,  si  non  fuerit,  destruatur  a  Domino,  et  sicut  ego  hanc  donationem  ex  mea 
parte'"'  corroboravi,  ita  etErchembaldus'P',  princeps  Burboniensis'''',  etOdo,  dominus'"' 

i5  Dolensis  castri,  cunctique  nobiies  Biturigensis*"'  patriœ '*'  suis  alicpiid  ex  partibus 
confirmaverunt '"'  et  multa  donaria'*'  in  auro  vel'"'  argento  terrisque'''',  silvis,  vineis 
et  pratis,  pro  redemptione  suarum  animarum  ,  tradiderunt.  Et  ut  haec  liberalitatis 
atque  munificentiœ nostrae concessio  firmiorem  obtineatvigorem,jussu  domininostri 
régis  Roberti ,  propriis  '"'  manibus  eam  firmavimus  et  canonicis  sancti  Stephani  corro- 

20  borandam  tradidimus.  Haec'"'  restitutio  sanctœ '''' istius  ecclesiae  facta  est'"'  anno 
millesimo  duodecimo ''''  a''''  Domini  incarnatione,  in  tempore  Johannis''\  summi 
pontificis  sanctae'»'  Romanœ  ecclesiae,  présidente  in  Galliis  Roberto  rege.  Urbs 
Bituris''''  tune  carebat  praesule  quia  Dagbertus '"' jam  ab  bac  recesserat  luce'J'.  Hanc 
donationem  confirmo  ego  Gaufridus ,  vicecomes ,  cum  cuncta  nobilitate  Biturigensis 

25  patriae'"''.  Si  aiiquis  fiiius  Diaboli  surrexerit  qui  hanc  cartam  confringere  velit,  ana- 
thenia  sit  et  habitatio  ejus  cum  Jvida  traditore  et  Symone'*'  mago  et  cum  Herode'""' 

(")  eonim  E.  —  (4  vicarius  ulius  neque  D  a.  —  ('')  ei  E.  —  ('')  ecclesiam  omis  pur  a.  —  (")  per- 
sequi  DEa.  —  (')  elemosynariam  E ,  eleemosynariam  a.  —  (s)  cartham  D ,  chartam  E.  —  ('')  incon- 
culsum  CD.  —  (')  perpetuus  B.  —  (J)  adjutor  et  delensor  E.  —  P-)  eidem  D.  —  i'I  loci  sacri  E. 

—  ("')  istius  loci  E.  —  W  sicut  Eu.  —  (")  mea  ex  parte  E ,  ex  parte  mea  u.  —  W  Archenbaudus  BCDa. 

—  (1)  Borbonensis  BCDa.  —  W  dominus  omis  par  E.  —  W  Berrigensis  J?.  —  W  parte  B.  —  W  suis 
partibus  confirmarunt  £.  —  (*)  et  multa  donaria  omis  pur  E.  —  ('•)  vel  omis  par  E  a.  —  W  nos- 
trisque  D,  terris  E.  ^ —  (')  praecipuis  CD.  —  (°)  Hxc  jusqu'à  istius  ecclesiae  inclus,  omis  par  E.  — 
C")  sacrae  Du.  —  (")  est  omis  par  E.  —  ('^)  secundo  E.  —  W  a  Domini  jusqu'à  in  inclus,  omis  pur  E. 

—  (')  Joannis  D  a.  —  te)  sandae  jusqu'à  présidente  inclus,  omis  pur  E.  —  ''')  Bituricensis  D, 
Berritica  E,  Biturix  a.  —  W  Dagobertus  BCD,  Dacbertus  u.  —  (J'  luce  recesserat  E.  Avec  le  mot 
recesserat  s'arrête  E.  —  W  parte  B,  parte  corriné  en  patria-  C.  Arec  patrise  .«'«/Tf/c  u  pour  reprendre 
à  Praeter  hase.  —  W  Simone  D.  —  ("')  Nerone  BC. 
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et  cum  eis  «  qui  dixerunt  Domino  Deo  '''  :  l'ecede  a  nobis;  scientiam  viarum  tuarum 
nolumus  »  C.  Fiat,  fiat. 

Prœter  haec  autem ,  si  aliquis  habens  aliquid  ex  me  sancto  Ursino  tradiderit ,  cano- 
nici  supradicti  ut  absque  contradictione  teneant  concedimus. -S*,  signum''''  Gaufridi 
vicecomitis.  •S',  signum  Rogerii  decani.  -S*.  Heldeburgis'''.  -S*.  Gaufredi  et  Madalberti , 
fdiorum  ejus.  -S*.  '''*  Humbaldi'"'  vicarii.  «S*.  ArchinaldiC^. 


Euvrardi  '''. 
Raynberti  <^'. 
Humbaidi. 
Humberti. 
Emenonis  ''''. 
Radulfi. 


Aionife). 

ImoC'l. 

Iterii. 

Item,  Iterii 

Achardi. 

Viviani. 

Hugonis. 

Bernardi. 

Remegaudi. 

Sadonis. 

Maynardi. 

Icterii. 

Humbaidi. 

Sulpicii. 

Algerii. 

Humbaidi. 

Otranni  (''. 

Giraldi'™'. 

Roberti. 


i5 


Phylippus'"',  Dei  gratia  Francorum  rex,  hujusce  donalionis  prsesentem  ceduiam  in 
prœsentia  nostra  a  fratribusetcanonicisbeati  Ursini  recitatam'"'  laudando  concedimus 
et  concedendo  laudamus.  Addidimus''''etiam  capellam  Gedeonis  in  suburbio  Biturigœ 
urbis,  a  praefatis  antecessoribus  constructam,  cum  omnibus  ad  eam  pei'tinentibus , 
exceptis  consuetudinariis  nostris.  Et  jhaec  omnia  pariter  in  unum  qtiaecunque  eidem  20 
ecclesiae  coUata  sunt  ab  antecessoribus  nostris  in  burgo  ejusdem  sancti  Ursini 
in  prœdiis,  in  viliis,  in  siivis''',  in  piscationibus ,  in  vineis,  inpratis  et  in  ceteris  om- 
nibus donariis  donamus^,  concedimus,  firmando  corroboramus '''  et  corroborando 
firmamus  auctoritate '*'  nostri  nominis  et  sigillo  nostrœ  majestatis. 


(Monog. 


ranima 


{-) 


25 


(")  Domino  Domino  BC.  —  C')  Devant  chaque  nom,  a  met  seulement  S;  en  outre,  a  ne  donne  que 
les  sept  premiers  noms,  s'arrêtant  o«ec  Archenaldi.  —  !'=)  ■&  et  Heldeburgis  D.  —  !■*)  et  D.  — 
(=)  Hunbaldi  D.  —  0  Archenaldi  etc  a.  —  (s)  Floni  D.  Nous  conservons  l'ordre  et  la  disposition 
des  noms  des  témoins  donnés  par  D;  les  noms  sont  écrits  en  BC,  à  la  suite  les  uns  des  autres.  — 
(I-)  Lino  D.  —  i')  Euvardi  C,  Evrardi  D.  —  (J)  Rainbti  D.  —  (4  Cinenonis  D.  —  W  Orcanni  BC. 
—  ('")  Gyraldi  BC.  —  ("'  La  confirmation  royale  précédée  du  titre  Privilegimn  Pbilippi.  régis 
Francorum,  super  liberalitate  capellae  sancti  Ursini,  confirmatione  supradictae  cartae  BC,  Phi- 
lippus  Ba.  —  W  veritatem  a.  —  (p)  Addimus  a.  —  M  insulis  D.  —  W  dona\'imus  D  a.  —  (')  cor- 
roboravimus  D  a.  —  W  authoritate  BCD.  —  W  Le  monogramme  donné  par  D  seul;  BC  s'arrêtent 
avec  majestatis. 


'''  Job,  XXI,  1/,. 


/,V 
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Interfuit  Teduinus  '"',  abbas  sancti  Sulpicii  ''"' ,  Hugo  archidiaconus ,  Sarlo  Félix , 

SulpiciusW  de  Concurcado  (''' ,  Stephanus ''''  Crassa  Curtis,  Odo  dapifer,  Ebdo,  Ro- 

bertus,  Galcherius.  Interfuere  de  palatio  nostro  Francigenae  :  Guoslanus''^  Carno- 

tensis ,  Hugo  de  Vico  novo  Aureiianensis ,  Paganus  de  Stampis ,  Joannes  de  sancto 

-6  Benedicto ,  Daniel  (^'  et  Aimericus ,  frater  ejus ,  et  alii  quamplures. 

Gislibertus  cancellarius  relegendo  subscripsi '""'  x  W. 

Post'^'  istam  nostram  donationem  et  concessionem  surrexit  quidam  homo  nomine 
Bovinus,  superbia  magna  repletus,  per  manus  prœpositi  nostri  atque  clientuni 
nostrorum ,  quos  censu  suc  corrupit ,  nobis  in  Francia  equum  misit  ut  eum  liberuni 

10  a  cunctis  consuetudinibus  faceremus  et  portaticum,  qiiem  ille  debebat  Deo  et  sancto 
Ursino,  canonicis  auferremus.  Quod  malo  consilio  illorum  sibi  concessimus  sed 
postea ,  cum  Bituricis  fuimus ,  prior  et  canonici  sancti  Ursini  cum  amicis  suis  nobis 
valde  conquesti  sunt  super  hac  injuria ,  quam  illis  feceramus ,  nosque ,  recognoscentes 
quod  non  bene  feceramus,  illis  portaticum  intègre  reddere  fecimus.  Insuper  hoc 

i5  prsecipimus  ut  si  aliquis  surrexerit,  qui  eis  aliquo  ingenio  portaticum  vel  alias  consue- 
tudines ,  quas  illis  concessimus ,  auferre  voluerit ,  nulio  modo  fiât  neque  causa  nostrœ 
clientelae  neque  uUa  alia  ratione ,  sed  illi  omnino  sine  uila  contradictione  teneant  et 
possideant  omnia  quae  in  tempore  antecessorum  nostrorum  tenuenint.  Hœc  sicuti 
ex  nostra  parte  firmavimus ,  ita  proceribus  nostris  firmare  praecipimus  Thoniœ  vide- 

20  licet,  Odoni  dapifero,  Hugoni  de  Vico  novo,  Gauterio  prœposito  nostro,  Hum- 
berto  cem[en]tario ,  Raymundo  pincerna[e],  Aymerico  Bothardo,  Joanni''')  de  sancto 
Benedicto, 

(')  Teclinnus  D.  —  ('')  Sulpitii  a.  —  (0  Sulpitius  a.  —  ('^)  Cocurcarlo  D.  —  W  Sthephanus  D.  — 
(1  Guollanus  D.  —  fe)  Daniel  jks^b'ô  frater  ejus  inclus,  omis  par  a.  —  W  siibscripsit  a.  —  (')  Chris- 
mon  omis  par  a,  donné  par  D  en  la  forme  d'un  R  dont  le  pied  prolongé  est  traversé  d'an  trait  oblique 
figurant  un  X  et  cantonné  de  points;  c'est  le  chrismon  qui,  dans  les  diplômes  originaux  souscrits  par  le 
chancelier  Gilbert,  sait  d'ordinaire  sa  souscription.  —  (J)  Tout  le  reste  de  la  charte  à  partir  de  Post 
n'est  donné  que  par  a.  —  *'  Joanne  a.  Corrigez  Joanni. 
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iio3.  —  Orléans. 

Philippe  I"  confirme  la  renonciation  faite  par  son  chevalier,  Hugues  «  Gregariiis  ^>''^\ 
moyennant  la  somme  de  quarante  sols ,  reçue  de  Simon,  abbé  de  Saint-Benoit-sur- Loire ,  à 
ses  prétentions  sur  les  fis  de  Thibaud  de  Granchamp,  qu'il  réclamait  comme  ses  colliberts.     5 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  1683,  dans  Dom  Estiennot,  Fragmentorum  historiée  lomus  XIIII,  Bibliothèque 

nationale,  ins.  lat.  12776,  p.  /i6g.  —  C.  Copie  de  l'an  1672,  dans  le  Cartidaire  2  de 
Saini-Benoît-sar-Loire ,  fol.  3oi ,  Archives  départementales  du  Loiret.  —  D.  Copie  du  xviii"  s. , 
dans  le  Curtulaire  1  de  Saini-Benoît-sur-Loire ,  p.  i58,  Archives  départementales  du  Loiret.        10 

fl.  Proïi,  Les  coutumes  de  Lorris ,  dans  Nouvelle  revue  historique  de  droit  français  et  étranger ,  liui- 
tième  année  (i884),  p.  52^,  n°  m,  d'après  D.  —  h.  Prou,  Les  diplômes  de  Philippe  I"  pour 
l'ahhaye  de  Saint-Benoît-sur-Loire,  dans  Mélanges  Julien  Havet,  p.  198,  d'après  CD.  — • 
c.  Prou  et  Vidier,  Recueil  des  chartes  de  l'abbaye  de  Saint-Benoit-sur-Loire,  t.  I,  p.  34.7, 
n"  xcv,  d'après  BCD.  i5 

Ego  Philippus ,  Dei  gratia  Francoi'um  rex.  Prœsentis  '"'  privilegii  autoritate  ''''  no- 
tum  esse  volumus  cpiod  venerabilis  Simon  '"',  Floriacensis  '''*  abbas ,  nostram  adierit 
praesentiam  querimoniam  facturus  super  quodam'")  nostro'"^  milite,  Hugone  Gre- 
gario'^',  qui  filios  Tebaldi  de  Grandi  Campo  sibi'^'  in  coliibertos ''"',  contra  fas  et 
morem  terras  Gastinensis,  vindicare'''  volebat.  Mos  quippe  est  in  terra  eadem  ut,  si  20 
qua  mulier  sancti  Benedicti  viro  cuicunque  nupserit,  nuHam  in  ejus  procreatione 
partem  capere  [aliquis  possit]  'J'.  Unde  ipsum  Hugonem  ('''  per  nos  convenimus ,  ac 
singuia  discutientes ,  ad  id  tandem  pervenimus  ut,  . XL. '*' solides  ababbateaccipiens, 
id  in  '"■'  nostri  praesentia  dicerel  :  Ego  Hugo  Gregarius  <°' ,  ob  remedium  animœ  patris 
et  matris  et  praedecessorum  meoruni  et  uxorismeae,  calumpniam '"'  licet  injustam ,  20 
quana  in  filiis  Tebaldi  de  Grandi  Campo  habere  videbar,  in  prœsentia  domni  '■■'  mei 
régis  atque  abbatis  sancti  Benedicti  ac  plurium  utriusque  partis  testium  remitto  Deo 

{")  prœsentis  omis  par  B.  —  (M  authoritate  B.  —  W  Symon  BC.  —  ('')  Floriacensium  CD.  — 
'^)  quodam  omis  par  C.  —  (f)  viro  D.  —  (s)  sibi  omis  par  B.  —  C')  collibitos  D.  —  (')  vendicare 
B,  venditare  D.  —  (J)  aliquis  possit  correction.  —  W  Ho.  C.  —  C  quadraginta  CD.  —  H  id 
id  C.  —  '"'  Gregarii  B.  —  H  calumniam  BD.  —  'p'  domini  C. 

'''  Du  IX"  au  xi°  s.  certains  milites  d'ordre  inférieur  étaient  qualifiés  gregarii.  Ici  Gregarius 
paraît  être  un  nom  propre. 
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sanctoque  Benedicto ,  fa  vente  uxore  mea  Christiana  ac  filiis  meis  Fulcuino  ''*,  Ursione , 
Guilleimo  atqxie  Gisleberto  filiabusque  C"'  meis.  Proinde  tarn  ipse  Hugo  quam  et  abbas 
sancti  Benedicti  [nos  rogaveruntJW  ut  id,  quatenus  firmius  haberetur,  nostrae  auto- 
ritatis  ''''  sigiilo  roboraremus ,  quod  libenter  eis  annuimus ,  adeo  ut  et  nomen  nos- 
5  trum  ac  optimatum  nostrorum ,  utriusque  quoque  '"*  partis  testium  nomina  subscribi 
juberemus. 

[Monograinma  l''.  ) 

■S'M''  Philippi ,  Francorum  C"'  régis.  •S'.  Bartholomœi  (''  de  Pissiaco.  -S*.  Mathœi  'J'  de 

Sosiaco.  S".  Hugonis  Gregarii.  -S".  Joannis,  generi''~'  ejus.  S".  Christianœ,  uxoris  ejus. 

lo  -S*.  Fulcuini*'',  fdii  ejus.  -S*.  Ursionis,  fdii  ejus.  -S*.  Guillelmi,  fdii  ejus.  -S*.  Gisleberti, 

fdii  ejus.  -S*.  Simonis  '""',  abbatis  Fioriacensis  '"'.  S".  Ascelini  monacbi.  -S".  Gisleberti  '"' 

monachi.  -S*.  Gisleberti  majoris.  S".  Odonis.  -S*.  Burdini. 

Data  Aurelianis,  anno  ab  incarnatione '•"'  Domini  .M.  0111.''^',  régnante  Philippe 
rege. 


•5  CXLVIII 

1  io4  ,  après  le  5  octobre  et  avant  le  i"  décembre"'. 

Philippe  1"  mande  à  Lambert,  évéque  d'Arras,  de  se  trouver  à  Paris  le  lendemain  de 
la  fête  de  saint  André  (P''  décembre)  pour  lai  donner,  au  nom  du  pape,  et  en  présence 
d'autres  archevêques  et  évéques ,  l'absolution. 

20  A.  Original  perdu. 

(')  Fiilineo  C,  Fulcineo  D.  —  (4  filiabus  quoque  B.  —  (■=)  nos  rogaverunt  correction.  —  i^)  autho- 
ritatis  B.  —  W  utrius  quoque  C,  quoque  omis  par  D.  —  l'I  Le  monogramme  omis  par  CD.  — 
fs)  En  Cle  nom  du  roi  est  précédé  de  S,  les  autres  noms  étant  précédés  d'une  croix.  En  D  le  nom  du 
roi  et  les  noms  des  deux  témoins  suivants  sont  précédés  du  mot  Signum,  les  sept  suivants  de  S,  les 
noms  des  six  derniers  témoins  n'étant  précédés  d'aucun  signe.  B  qui  met  -^  devant  chaque  nom  dispose 
ces  noms  sur  une  colonne.  —  ('"'  Francorum  omis  par  CD. —  (')  Bertolomei  C.  —  (i)  Mathei  C,  Mat- 
thaei  D.  —  C')  generis  D.  —  W  Fulcinei  BD,  Fulunici  C.  Corrigez  Fulcuini.  —  ('")  Symonis  B. 
—  (")  Fioriacensis  omis  par  CD.  —  W  GUeberti  D.  —  (p)  ab  incarnatione  omis  par  B.  —  h)  mille- 
simo  centesiino  tertio  C,  i  io3  D. 

'''  Cette  lettre  n'est  pas  datée.  Il  y  est  fait  dans   lesquelles  cette  absolution   devait    être 

allusion  à  une  lettre  que  le  pape  avait  adressée  accordée.  Il  s'agit  donc  d'une  lettre  de  Pascal  II 

aux  archevêques  et   évêques  du   royaume  de  {igiSé-Wattenbach,RegestapontiJicumRomanor., 

France,  et  qui  traitait  de  l'absolution  du  roi,  n°  6979)  adressée  aux  archevêques  et  évêques 

alors   excommunié,    déteiininant    les   formes  des  provinces  de  Reims,  Sens  et  Tours,  don- 
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B.  Copieduxvii''s.,  dsinsle  Codex Lamberti ,  Bibliothèque d'Arras,  ms.  1063  ,  fol.  4.0  v".  —  C Copie 
del'an  1690,  dans  le  Codex  Lamherti,  Bibliothèque  d'Arras,  ms.  io5i,  fol.  46  (anc.  p.  85). 

a.  Sainte  -  Marthe ,  Gallia  christioiia ,  t.  II,  p.  2i3,  d'après  un  manuscrit  de  l'abbaye  d'Igny.  — 
b.  Labbe,  Sacrosancta  concilia,  t.  X,  col.  ']i.2,  d'après  le  même  manuscrit  —  c.   Hardouiii, 


née  au  Latran ,  le  3  des  nones  d'octobre 
(  5  octobre  ) ,  mais  sans  indication  de  l'année  du 
pontificat  :  ie  pape  informe  les  prélats  qu'ayant 
eu  connaissance  de  l'intention  manifestée  par 
le  roi  de  répudier  sa  femme  Bertrade ,  il  a  confié 
l'examen  de  l'affaire  à  Richard,  évêque  d'Al- 
bano,  et,  à  son  défaut,  c'est-à-dire  au  cas  où 
celui-ci  aurait  déjà  quitté  la  France,  à  Lam- 
bert évêque  d'Arras  ;  il  indique  même  les  termes 
essentiels  du  serment  que  devra  prêter  le  roi, 
et  ce  sont  ceux  que  nous  retrouvons  dans  le 
serment  prononcé  plus  tard  par  Philippe  I"  : 
«  si  communis  fdius  Francormn  rex  et  illa  ejus 
lateralis ,  tactis  sacrosanctis  evangeliis ,  omnem 
carnalis  coptdae  consuetudinem  abjuraverint , 
mutuum  quoque  coUoquium  et  contubernium 
nisi  sub  testimonio  personarum  minime  suspec- 
tarum,  nunquam  videlicet  ad  idem  flagitlum 
redituri.  .  .  ».  Cette  lettre,  comme  l'a  établi 
Dom  Brial  [Piec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XVI, 
p.  xcii  à  xcvi),  est  postérieure  à  un  concile 
tenu  à  Troyes  sous  la  présidence  de  Richard, 
évêque  d'Albano,  et  auquel  assistaient  les  arche- 
vêques de  Reims,  de  Sens  et  de  Tours,  et 
quelques-uns  de  leurs  suffragants.  Il  est  fait 
allusion  à  ce  concile  dans  une  lettre  d'Ive, 
évêque  de  Chartres  (ep.  cxli,  dans  Migne, 
Patrologiw  cursus,  t.  CLXII,  col.  i48),  et,  si 
les  actes  en  sont  perdus ,  nous  connaissons  par 
trois  chartes  de  Hugues,  comte  de  Troyes, 
données  dans  ce  concile ,  et  les  noms  des  assis- 
tants et  la  date  à  laquelle  il  se  tint  ;  ce  sont 
trois  privilèges  en  faveur  des  églises  Saint-Loup 
et  Saint-Pierre  de  Troyes  et  de  l'abbaye  de 
Molesmes  (Voir  d'Arbois  de  JubainvUle , //ùi. 
des  ducs  et  des  comtes  de  Champagne ,  t.  Il ,  p.  84  ) . 
Le  privilège  pour  Molesmes  (D'Achery,  Spicile- 
fjium,  éd.  in-4°,  t.  IV,  p.  aSc);  éd.  in-fol.,  t.  I, 


p.  600)  et  le  privilège  pour  Saint-Pierre  [Gal- 
lia christiana,  t.  XII,  instrumenta,  col.  256) 
sont  datés  du  4  des  nones  d'avril  (2  avril) 
1 1  o4;  mais ,  puisque  Pâques  tombait  en  1 1  o4  le 
1 7  avril,  on  pourrait  se  demander  si ,  au  cas  où 
le  notaire ,  rédacteur  de  ces  actes ,  aurait  suivi 
le  style  de  Pâques,  il  ne  conviendrait  pas  de 
les  reporter  à  l'année  1  io5  du  style  commun, 
d'autant  plus  que  Clarius,  dans  sa  chronique 
[Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XII,  p.  280), 
place  ce  concile  sous  l'année  iio5.  Seule- 
ment, le  privilège  pour  Saint-Loup,  étant 
daté  de  iio3  (Camuzat,  Promptuarium ,  fol. 
3o2  v°)  et  par  conséquent  daté  suivant  le  style 
de  Pâques,  il  convient  de  maintenir  la  date  du 
2  avril  1  io4.  Nous  avons  une  autre  raison  de 
repousser  la  date  de  1  io5.  L' évêque  d'Albano, 
Richard ,  présida  le  concile  de  Troyes  ;  or  il  ne 
pouvait  se  trouver  à  Troyes  le  2  avril  iio5, 
puiscp'à  la  date  du  20  mars  de  la  même  année 
il  souscrivait  une  bulle  de  Pascal  II,  donnée 
au  Latran  (Jaffé-Wattenbach ,  Regesta,n°  601 2; 
Pflugk-Harttung ,  Acla  pontijicum  Romanorum 
inedita,t.  U ,  ]i.  i84)-  Un  nouveau  concile  se 
tint  en  la  même  année  que  le  précédent,  à 
Beavigency,  le  3o  juillet,  sous  la  présidence 
du  cardinal  légat;  les  archevêques  de  Reims 
et  de  Sens  y  assistèrent;  on  y  continua  l'exa- 
men de  la  conduite  à  tenir  à  l'égard  du  roi 
(Dom  Brial,  Rec.  des  histor.  de  la  France, 
t.  XVI,  p.  xciv).  La  lettre  de  Pascal  II,  adres- 
sée aux  archevêques  et  évêques  des  provinces 
de  Reims,  Sens  et  Tours,  et  citée  plus  haut, 
se  place  après  la  tenue  des  deux  conciles  de 
Troyes  et  de  Beaugency,  et  il  n'est  guère 
probable  qu'elle  puisse  être  reculée  juscpi'à 
l'année  1 1  o5  ;  car  nous  savons  que  le  roi 
avait  hâte  que  l'affaire  reçût  une  solution.  En 
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Acta  conciliorum ,  t.  VI,  part,  ii,  col.  1876,  d'après  le  même  manuscrit.  — d.  Gallia  chris- 
tiana,  t.  III,  instrumenta,  col.  77,  d'après  le  même  manuscrit.  — ^  e.  Mansi,  Sacrorum  conci- 
liorum  nova  et  amplissinia  collectio,  t.  XX,  col.  1  igS.  — f.  Recueil  des  historiens  de  la  Franco, 
t.  XV,  p.  197,  d'après  h. 


outre,  l'itinéraire  de  Pascal  II  rend  plus  pro- 
bable l'attribution  de  la  lettre  du  pape  au 
5  octobre  1  iO(4  qu'au  5  octobre  1  io5.  EUe  est 
datée  du  Latran.  Une  bulle  pour  le  prieuré 
de  Saint-Gondon-sur-Loire ,  inscrite  dans  les 
Reqesta  de  JaEfé-Wattenbach  sous  le  n°  6o/io , 
à  la  date  du  5  octobre  1  i  o5  ,  et  qui  a  été  déli- 
vrée à  Civita-Castellana ,  trancherait  la  ques- 
tion, si  elle  portait  l'indication  de  l'année  du 
pontificat  ;  mais  il  n'en  est  rien  ;  ni  l'année  de 
l'incarnation,  ni  celle  du  pontificat  n'y  sont 
mentionnées ,  et  c'est  par  hypothèse  que  les  édi- 
teurs des  Regesta  l'ont  mise  sous  l'année  1 1  o5 , 
par  rapprochement  avec  deux  lettres  aposto- 
liques, l'une  du  8  septembre  (Jaffé-Watten- 
bach ,  n°  6o38) ,  l'autre  du  3o  septemljre  [Ibid., 
n°  6089),  expédiées  à  Civita-Castellana,  la 
septième  année  du  pontificat,  c'est-à-dire  l'an 
iio5.  Mais  c'est  avec  beaucoup  de  vraisem- 
blance que  l'on  suppose  que ,  le  5  octobre  1  io5, 
le  pape  se  trouvait  à  Civita-Castellana,  puis- 
qu'il y  était  encore  le  3o  septembre,  et  que, 
d'autre  part,  pour  l'année  iio4,  on  constate 
sa  présence  à  Rome,  le  5  octobre  (Jaffe-Wat- 
tenbach,  n"  6979)  et  le  9  octobre  [Ibid., 
11°  5980).  Tous  ces  rapprochements  permettent 
donc  d'adopter  pour  la  lettre  du  pape  la  date 
du  5  octobre  1 1  oi.  La  lettre  de  Philippe  I"  à 
l'évêque  Lambert  en  est  la  suite;  elle  ne  doit 
pas  être  beaucoup  postérieure.  Le  roi  mande 
à  l'évêque  de  se  trouver  à  Paris ,  où  se  réuni- 
ront les  archevêques  et  évêques  de  son  royau- 
me, le  lendemain  de  la  fête  de  saint  André, 
c'est-à-dire  le  1"  décembre,  afin  de  lui  accor- 
der l'absolution  conformément  aux  instructions 
du  souverain  pontife.  Cette  assemblée  eut  lieu, 
et  une  lettre  de  l'évêque  Lambert,  adressée  à 
Pascal  II,  nous  apprend  que  Lambert,  assisté 
de  l'archevêcpie  de  Sens,  de  celui  de  Tours  et 


des  évêques  de  Chartres ,  d'Orléans ,  d'Auxerre, 
de  Paris ,  de  Meaux  et  de  Noyon ,  y  reçut  le 
serment  du  roi  et  de  la  reine  de  se  séparer ,  et 
leur  accorda  l'absolution.  Lambert  y  rapporte 
même  les  termes  du  serment ,  lequel  se  termine 
par  une  date  ;  mais  c'est  parce  que  celle-ci  est 
en  contradiction  avec  les  dates  précédemment 
établies  que  nous  avons  dû  insister  sur  la  date 
du  concile  de  Troyes  et  sur  celle  de  la  lettre 
du  pape.  La  lettre  de  Lambert  a  été  maintes 
fois  pul)liée,  et  toujours  d'après  un  seul  ma- 
nuscrit conservé  dans  l'abbaye  d'Igny,  et  que 
nous  n'avons  pu  retrouver  ;  la  première  édition 
a  été  donnée  par  les  frères  Sainte-Marthe, 
Gallia  christiana  (i'°  édit.),  t.  Il,  p.  3i/i,  et  la 
dernière  est  celle  de  M.  de  Lasteyi'ie,  dans 
le  Cartulaire  (jénéral  de  Paris,  t.  I,  p.  167, 
11°  i36,  d'après  Labbe  [Concilia,  t.  X,  col.  'ji'î) 
et  Migne  [Patrologiœ cursus,  t.  CLXIII,  col.  /| 54). 
En  rapprochant  toutes  les  éditions,  dont  il  est 
facile  d'établir  la  liliation ,  l'on  peut  se  con- 
vaincre que  la  date  du  serment  de  Phihppe 
était ,  dans  le  manuscrit  d'Igny  :  «  Actum  Pari- 
sius,  anno  Dei  Christi  .MCV.,  .IIII.  nonas  de- 
cembris,  anno  pontificatus  Paschalis  papae  11 
quinto.  »  La  leçon  «  Actum  Parisius ,  anno  Dei 
Christi  .M.  C.  IV.,  .IV.  nonas  decembris,  anno 
pontificatus  Paschalis  papse  II  quinto  »,  donnée 
par  certains  éditeurs  et  spécialement  par  le 
dernier,  est  une  correction  (  Voir  Rec.  des  histor. 
de  la  France,  t.  XVI,  p.  xcviii).  En  second 
lieu,  le  texte  du  serment  de  Phihppe  l"  nous 
a  été  transmis,  isolément,  par  un  manuscrit 
de  Corbie ,  du  xii°  siècle ,  aujourd'hui  conservé 
à  la  Bibhothèc[ue  nationale,  ms.  lat.  11968, 
fol.  1 13.  Ce  texte  a  été  publié  pour  la  première 
fois  par  D'Achery,  Spicilerjiuni ,  éd.  m-/\°,  t.  III, 
p.  128,  et  éd.  in-fol. ,  t.  III,  p.  489.  La  date 
y  est  ainsi  formulée  :  «  Taliter  itaque  e\  apos- 
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arisius  omis  par  a 


_(g) 


papae 


tam  ex  fide 


Indiq.  :  Bréquigny,    Table  chronologique,  t.  Il,  p.  873.  —  Wauters,   Table  chronologiqae ,  t.  II, 
p.  19. 

Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex,  Lamberto,  Atrebatensi  episcopo,  fideii  et 
amico  nostro ,  salutem  et  gratiam  nostram.  Quia  domnus'"'  papa  per  Tetbaidum*'"'  Ovi- 
dium,  missum  nostrum,  archiepiscopis  et  episcopis  nostris  et  tibi  ipsi  litteras  modo  5 
noviter  misit  de  absolutione  nostra,  ut  nos  absolverent,  sicut  tu  ipse  videbis  in  iitte- 
ris  '"'  papae ,  tibique  inter  ilios  ejusdem  absolutionis  ex  nomine  vicem  ''"'  conimisit , 
mandamus  tibi  et  precamur  '"'  quatenus  in  crastino  festiAdtatis  sancti  Andréas  ad  hoc 
negotium  prœcipue  tibi  comniissum  Parisius  ^^^  adsis  cum  archiepiscopis  et  episcopis 
nostris  qui  ibi  aderunt ,  tum  ex  praecepto  papae  tum  ex  nostra  gratia  et  dilectione  '^'  1  o 
quam  mihi  debes  commonitus ,  posthabita  omni  occasione.  Vale. 

(")  dnûs  B ,  donnus  C.  —  *'  Terbalduni  B.  —  '')  litteras  C.  —  ('')  illos  ejusdem  absolutionis  ex 
nomine  vicem  omis  par  C.  —  1'')  praecamur  B.  —  (1  P 
quam  mihi  debes  a. 

tolice  sedis  auctoritate  reincorpora  tus  est  Ph. , 
rex  Francorum,  sancte  catholyce  ecclesie  ma- 
tri  sue  .1111.  nonas  decembris,  indictioneXlII, 
anno  autem  Dei  Xpisti  .M. C.V.,  pontlficante 
vero  in  sede  Roniana  domno  [Paschali]  papa  .II. 
anno  .V".  »  Si  l'on  compare  ce  texte  à  celui  qui 
est  inséré  dans  la  lettre  de  Tévêque  Lambert, 
l'on  reste  persuadé  qu'il  en  dérive  et  que  le 
rédacteur  du  manuscrit  de  Corbie  a  extrait  de 
cette  lettre  le  récit  qu'il  a  fait  des  actes  du 
concile  de  Paris.  Nous  n'avons  donc  en  réalité 
qu'une  source,  qui  est  la  lettre  de  Lambert. 
Or  les  copies  de  cette  lettre  assignaient  à  ce 
concile  la  date  de  1 1  o5  ;  mais  il  y  a  sans  doute 
une  erreur  de  transcription,  et  il  n'est  pas 
certain  que  l'original  de  la  lettre  portât  .M.C.V. 
Les  éléments  de  la  date  sont  inconciliables. 
Tout  d'abord,  les  deux  manuscrits  donnent, 
pour  le  quantième  du  mois,  le  4  des  nones, 
c'est-à-dire  le  2  décembre.  On  ne  peut  guère 
douter  que  ce  concile  de  Paris  ne  soit  celui 
dont  le  roi  avait  fixé  l'ouverture  au  1"  dé- 
cembre et  auquel  il  avait  convoqué  l'évéque 
Lambert.  L'indiction  i3  est  celle  de  iio.5, 
mais  l'on  ne  s'arrêtera  pas  à  cet  élément,  qui 
ne  figurait  pas  dans  le  manuscrit  d'Igny  plus 
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voisin  de  l'original  que  celui  de  Corbie;  sans 
compter  que  l'indiction  i3  peut  convenir  à 
décembre  iio4.  en  changeant  le  chiffre  de 
l'indiction  le  1°'  ou  le  ad  septembre.  Mais 
le  2  décembre  iio5  ne  tombe  pas  dans  la 
cinquième  année  du  pontificat,  laquelle  s'é- 
tend du  i3  ou  id  août  1100  au  12  ou 
1 3  août  1 1  o4  ;  le  2  décembre  1 1  o5  est  dans 
la  septième  année ,  le  2  décembre  1 1  od, 
dans  la  sixième  année,  mais  une  erreur  d'une 
année,  quand  il  s'agit  de  l'année  d'un  souve- 
rain ,  est  fi'équente  ;  car  l'on  fait  souvent  coïn- 
cider ces  années  avec  les  millésimes;  on 
comprend  très  bien  que  la  5°  année  du  pon- 
tificat s' étant  terminée  à  la  mi -août  iiod, 
correspondant  presque  entièrement  avec  le 
millésime  1 1  od ,  un  notaire  français  l'ait  prolon- 
gée jusqu'en  décemljre.  Les  noms  des  évêcpes 
qui  assistèrent  au  concile  de  Paris  ne  peuvent 
servir  à  résoudre  la  question;  car  tous  occu- 
paient leur  siège  en  11  od  aussi  bien  qu'en 
iio5.  De  sorte  que,  pour  conclure,  il  nous 
paraît  qu'en  dépit  du  millésime  n  o5  donné 
par  le  manuscrit  d'Igny  et  celui  de  Corbie, 
il  convient  de  placer  le  concile  de  Paris  en 
décembre  1 1  o4 . 


e- 
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GXLIX 

\  loi-i  io4  "'. 

Philippe  I",  du.  consentement  de  son  fils  le  roi  Louis,  donne  aux  chanoines  de  Notre- 
Dame  d' Etampes ,  un  lieu  appelé  Bédegon,  sis  près  d' Etampes ,  avec  les  habitants  et  les 
5  coutumes,  à  charge  d'y  consti'uire  une  église  et  d'y  assurer  le  service  divin. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  fin  du  xv"  s.,  dans  le  Curtalaire  de  Notre-Dame  il' Etampes ,  conservé  à  l'église 


'''  Ce  diplôme  n'est  pas  daté,  et,  d'après 
M.  Luchaire  [Louis  VI,  p.  28,  n"  Sa),  il  aurait 
été  remanié  parce  que  l'on  ne  saurait  concilier 
les  noms  des  grands  officiers.  Tout  d'abord  ce 
diplôme  ne  peut  se  placer  avant  l'année  1 1 00 
puisqu'il  est  rendu  au  nom  de  Philippe  et  du 
roi  Louis.  D'autre  part,  il  ne  peut  être  posté- 
rieur à  1106,  car  en  cette  année-là  Etienne 
devint  chancelier;  or  il  a  été  souscrit  par  le 
chancelier  Gilbert,  qui  paraît  pour  la  dernière 
fois  en  iio5.  Dans  cet  intervalle ,  le  chambrier 
Galeran  (à  qui  succéda  son  fds  Gui  en  1 106), 
le  bouteiller  Païen  d'Orléans  et  le  connétable 
Gascon  ont  pu  occuper  leurs  différents  offices 
dans  le  même  temps;  nous  n'avons  aucun 
diplôme  souscrit  par  le  chambrier,  le  bouteiller 
ni  le  connétable  entre  1100  et  iio5.  Reste 
le  sénéchal  Anseau  (de  Garlande).  Celvti-ci  est 
considéré  comme  ayant  succédé  à  Hugues  de 
Crécy,  qui  a  souscrit  trois  diplômes  de  Plii- 
hppe  1"  de  l'an  1 1 06 ,  et  il  resta  en  charge 
sous  Louis  VI;  mais  aucun  diplôme  de  Phi- 
lippe l",  autre  que  celui  dont  nous  examinons 
les  souscriptions,  ne  porte  son  nom.  Cepen- 
dant ,  notre  diplôme  étant  souscrit  par  le  chan- 
celier Gilbert,  ne  peut  avoir  été  expédié  après 
1 1 06 ,  puisque  dès  cette  année  Etienne  déte- 
nait le  cancellariat.  Il  faudrait  donc  supposer 
qu' Anseau  a  été  une  première  fois  sénéchal, 
puis  qu'il  a  été  dépouillé  de  sa  charge.  Mais  à 
quel  moment  Anseau  (de  Garlande)  a-t-il  pu 


remplir  une  première  fois  les  fonctions  de 
sénéchal?  Gui  de  Rochefort  était  sénéchal 
en  1095  (voir  plus  haut,  n"  CXXXV).  Sa 
charge  lui  fut  enlevée  et  donnée  à  Païen  (de 
Garlande),  qui  l'occupait  le  24^  février  1101 
(n"  CXLI).  Suger  rapporte  (c.  8,  édit.  Moii- 
nier,  p.  19)  que  Gui,  comte  de  Rochefort,  à 
son  retour  de  la  Terre  Sainte ,  rentra  en  gi-àce 
auprès  des  rois  Philippe  et  Louis,  et  qu'il  re- 
çut à  nouveau  le  dapiférat,  en  même  temps 
que  sa  fdle  Lucienne  était  liancée  au  roi  Louis. 
M.  Luchaire  fixe  la  date  de  ces  événements  à 
l'année  1 10/i.  En  1 106,  Hugues  de  Crécy,  fils 
de  Gui,  apparaît  comme  sénéchal  (n°  CLIV). 
Il  est  vraisemblable  que  Hugues  succéda  immé- 
diatement à  son  père  Gui.  Ce  n'est  donc  qu'en- 
tre 1101  et  1 1  o4  qu'on  pourrait  placer  un 
premier  sènéchalat  d' Anseau,  qui,  dans  cette 
hypothèse,  aurait  succédé  à  son  frère  Païen. 
Nous  croyons  donc  pouvoir  fixer  la  date  du 
diplôme  pour  Morigny  entre  1101,  après  le 
34  février,  et  iio/t.  Il  n'y  a  en  effet  aucune 
raison  de  tenir  ce  diplôme  pour  suspect,  ni 
même  de  supposer  un  remaniement.  Si  nous 
ne  pouvons  contrôler  le  dispositif,  nous  con- 
statons, au  moins,  que  le  protocole  n'offre 
rien  que  de  normal.  Et  le  fait  que  le  rédacteur 
du  cartulaire  a  reproduit  à  la  suite  de  la  sou- 
scription du  chancelier  Gilbert  le  chrisinon, 
qui  d'ordinaire  la  suit,  témoigne  du  soin  avec 
lequel  il  a  fait  la  copie. 
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d'Etampes,  fol.  \vi,  sous  le  titre  :  «  Amortificacio  terre  in  qua  est  edificata  ecclesia  sancti 
Jacobi  de  Begonno  per  regem  Philipum  facta  ». 

a.  Fleureau,  Les  untiqaitez  de  la  ville  et  du  duché  d'Estampes,  p.  4o5,  d'après  B. 

Indiq.  :   Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  II,   p.  SSg,  à  Tannée  1107.  —  Alliot,  Cartulaire  de 

Notre-Dame  d'Etampes,  p.  36,  n°  xxxix.  —  Luchaire,  Louis  VI,  p.  28,  n°  bi.  5 

In  nomine  Domini.  Philipus,  Del  gracia  Francomm  rex.  Notum  fieri  voiumus 
fideiibus  nostris  tam  presentibus  quam  futuris  quod  abbas  Bernodalius  et  canonici 
sancte  Marie  Stanipensis  ecclesie  adiere  serenilatem  nostram  obsecrantes  ut  iocum 
quendam  Stampis  proximum  nomine  Beddagon  ''>,  quem  ad  id  temporis  in  dominio  '"' 
nostro  tenueramus,  prefate  ecclesie  in  perpetuum  possidendum  et  habendum  conce-  10 
deremus ,  ea  A'idelicet  racione  ut  in  ipso  ioco  ecclesia  construeretiu',  in  qua  deinceps 
per  succedentia  tempora  Dec  serviatur.  Nos  vero  et  Ludovicus ,  filius  noster,'  eonim 
juste  peticioni  adquiescentes ,  prenominatum  Iocum  cum  omnibus  accolis,  sicut 
dictum  est,  eidem  ecclesie  sancte  Marie  et  canonicis  ipsius  perpetuo  jure  concessimus 
cum  omnibus  ejus  terre  debitis  et  consuetudinibus  ;  et  ne  ulterius  aliquis  successorum  1 5 
seu  ministerialium  nostrorum  in  prefato  Ioco  aliquid,  quod  huic  largicioni  nostre 
contrarium  sit,  presumere  audeat ,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  hominis  karac- 
tere  et  sigiilo  signari  et  corroborari  precepimus ,  hiis  presentibus  quorum  nomina 
subtitulata  sunt.  Ludovici  régis  filii  s.'""'  •S'.  Waleranni 

cameraiii  s.  -S".  Anselli  dapiferi  s.  -S*.  Pagani  buticu-  [Monogramma.)  +  «S"'''  20 

larii  s.  «S*.  Wascionis  constabularii  s. 

GUebertus  cancellarius  relegendo  subscripsi  ■^. 

Interfuere  autem  huic  nostre  donationi  '■"' 

W  dno  B.  Corrigez  dominio.  —  W  Nous  rendons  pur  s  les  paraphes  [probablement  des  notes  tiro- 
niennes  de  subscripsi  déformées)  qui  suivent  les  noms  des  témoins.  Voir  des  signes  analogues  dans  le  di- 
plôme original  de  1080  pour  Saint-Benoît-sur-Loire ,  souscrit,  comme  celui-ci,  par  le  notaire  Gilbert, 
et  publié  ci-dessus,  soas  le  n°  C.  —  W  Cet  S  barré  représente  sans  doute  les  mots  Signum  Philippi 
régis  Francorum  qui  devaient  être  écrits  dans  les  cantons  d'une  croix  comme  dans  le  diplôme  original 
cité  à  la  note  précédente.  —  ('')  Le  reste  manque  en  B ,  sans  que  le  copiste  du  cartulaire  ait  signalé  cette 
lacune. 

'''  Chapelle  Saint-Jacques  de  Bédegon ,  dans         Sens,  t.  I,  p.  a'yo.  Une  nie  d'Etampes  s'appelle 
l'ancien    cimetière    de  la  ville.  Voir  Quesvers         encore  Saint-Jacques-de-Bézégond. 
et  Stein ,    Liscriptions    de    l'ancien    diocèse    de 
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iio3,  25  décembre  —  iio5,  avril  O. 

Philippe  /"'■  plie  Anselme,  archevêque  de  Cantorhéry,  exilé  et  malade,  de  venir  en 
France,  auprès  de  lui. 

5     A.  Original  perdu. 


'''  Cette  lettre  de  Philippe  I"  doit  être  rap- 
prochée d'une  autre  lettre,  de  teneur  analo- 
g-ue ,  adressée  par  Louis ,  roi  désigné ,  au  même 
Anselme,  archevêque  de  Cantorbéry  (Voir 
Luchaire,  Loais  VI,  p.  19,  n°  3i).  Dans  l'une 
et  l'autre  lettre,  il  est  fait  allusion  à  l'exil  du 
prélat,  à  la  persécution  dont  il  est  l'objet  de 
la  part  du  roi  d'Angleterre,  au  pays  peu  favo- 
rable à  sa  santé  où  il  fait  résidence,  au  désir 
des  rois  de  France  de  lui  être  utiles  et  de 
l'avoir  auprès  d'eux.  Les  deux  lettres  ayant 
été  écrites  en  même  temps,  selon  toute  vrai- 
semblance ,  il  en  résulte  qu'elles  ne  sauraient 
être  antérieures  à  l'année  1100  que  Louis  de- 
vint roi  désigné.  Elles  ont  donc  pu  être  écrites 
pendant  le  premier  ou  le  second  exil  de  saint 
Anselme.  Il  convient  de  retracer  brièvement 
l'itinéraire  d'Anselme ,  que  les  renseignements 
fournis  par  son  compagnon  et  biographe  Ead- 
mer  permettent  d'étabhr  avec  assez  de  préci- 
sion (Voir  Eadmer,  Historia  novoram,  1.  II  et 
m,  éd.  Martin  Rule ,  dans  Rerum.  Britannicaram 
medii  œvi scriptores .  —  Cf.  Liebermann ,  Anselm 
von  Canterbary  and  Hugo  von  Lyon,  dans  His- 
torische  Aafsàtze  dem  Andenken  an  Georg 
Waitz  gewidmet,  p.  i56  et  suiv.).  Anselme 
avait  quitté  l'Angleterre  en  novembre  1097. 
Il  séjourna  à  Lyon  d'où  il  partit  le  16  mars 
1098  pour  se  rendre  à  Rome.  Il  resta  en 
Italie  jusqu'en  mai  1099;  il  quitta  Rome, 
après  la  clôture  du  concile  tenu  en  avril 
1099,  pour  revenir  en  France;  il  séjourna 
à  Lyon  jusqu'après  la   mort   du   roi   d'Angle- 


terre ,  Guillaume  le  Roux  (  2  août  1 1 00) .  A  la 
prière  du  nouveau  roi,  Henri,  il  reprit  la  route 
de  l'Angleterre,  et,  le  23  septembre  1100,  il 
débarqua  à  Douvres.  Mais  l'accord  avec  le  roi 
Henri  ne  dura  pas  longtemps.  En  iio3,  le 
roi  pria  Anselme  de  se  rendre  à  Rome  pour  trai- 
ter avec  le  pape  de  la  question  des  investitures. 
H  se  mit  en  route  après  Pâques  1 1  o3  et  débar- 
qua à  Wissant  le  27  avril.  11  se  dirigea  lente- 
ment vers  Rome  où  il  n'arriva  qu'en  automne; 
son  séjour  n'y  fut  pas  de  longue  durée  ;  il  en 
repartit  en  novembre  et  arriva  à  Lyon  quelcjues 
jours  avant  Noél  1  io3.  C'est  là  que  Guillaume 
de  Warlevast  lui  lit  connaître  les  conditions 
que  le  roi  d'Angleterre  mettait  à  sa  rentrée  en 
Angletet-re  ;  Anselme  refusa  de  s'y  soumettre , 
et  il  demeura  à  Lyon,  exilé,  pendant  que  le 
roi  mettait  les  revenus  de  son  église  sous  sa 
main.  Son  séjour  à  Lyon  dm'a  un  an  et  quatre 
mois.  Mais  sur  les  instances  du  pape  et  du  roi 
Henri ,  il  se  décida  à  se  rapprocher  de  l'Angle- 
terre, et  quitta  Lyon  vers  la  fin  d'avril  1  io5. 
Il  traversa  la  Bourgogne ,  puis ,  ayant  appris  à 
la  Charité -sur -Loire  que  la  comtesse  Adèle 
était  malade  à  Blois,  il  se  rendit  auprès  d'elle. 
Celle-ci  se  préoccupa  de  réconcilier  l'archevê- 
que avec  son  frère  le  roi  d'Angleterre.  1211e 
ménagea  aux  deux  adversaires  une  entrevue  qui 
eut  lieu  à  Laigle,  le  21  juillet  iio5.  De  là, 
Anselme  se  rendit  à  son  ancienne  abbaye  du 
Bec,  visita  Reims  et  Rouen.  Cependant  les  né- 
gociations continuaient  entre  Rome ,  la  cour 
d'Angleterre   et  l'archevêque  de  Cantorbéry. 
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a.  D.  Gabriel  Gerberon,  Suncli  Anselmi  ex  Becccnsi  abbate  Cantiiariensîs  archiepiscopi  opéra  [Epis- 
tolae,  1.  IV,  ep.  l),  1675,  p.  44o;  2°  édit.,  1721,  p.  44o.  —  b.  Recueil  des  Idstoriens  de  la 
France,  t.  XV,  p.  65,  d'après  a.  —  c.  Migne,  Palrologiw  [latina')  ctirsua ,  t.  CLIX, 
col.  280,  d'après  a. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  365.  ,  5 


Sur  ces  entrefaites ,  en  mars  1 1 06 ,  celui-ci 
tomba  gravement  malade  au  Bec  ;  cependant  il 
put  se  rendre  à  Jumièges;  de  là,  on  le  trans- 
porta de  nouveau  au  Bec;  on  croyait  sa  fin 
prochaine.  Le  roi  Henri  vint  lui-même  pour 
le  visiter  le  i5  août  1106.  La  réconcilia- 
tion se  fit,  et  Anselme,  rétabli,  put  quitter 
Le  Bec  en  septembre  1106  et  rentrer  en  An- 
gleterre. 

11  est  évident  que  les  rois  Philippe  et  Louis 
n'ont  pu  inviter  Anselme ,  persécuté  par  son 
souverain,  à  chercher  un  refuge  auprès  d'eux 
que  lorsqu'il  était  exilé ,  et  hors  de  France , 
puisque  le  roi  l'invite  à  venir  dans  sa  Gaule 
«  Galliam  nostram  »,  c'est-à-dire  lorsqu'il  était  à 
Lyon  |en  1 1 00,  ou  bien  pendant  son  second 
séjour  à  Lyon ,  de  décembre  1 1  o3  à  la  fin 
d'avril  1  io5,  ou  quand  il  traversait  la  Bourgo- 
gne ou  séjournait  en  Normandie ,  dans  la  se- 
conde moitié  de  iio5,  et  en  1106.  Mais  il 
semble  qu'on  ne  doive  pas  songer  au  premier 
séjour  d'Anselme  à  Lyon ,  puisqu'il  se  termina 
en  août  ou  septembre  1 1 00,  qu'avant  cette 
date,  si  Louis  était  déjà  roi  désigné,  il  ne  l'était 
que  depuis  peu  et  ne  prenait  pas  encore  aux 
affaires  du  royaume  la  part  active  qu'il  y  prit 
quelques  années  après ,  qu'enfin  à  cette  époque 
Louis  n'était  pas  en  parfait  accord  avec  son 
père ,  et  qu'au  contraire  il  entretenait  de  bonnes 
relations  avec  la  cour  d'Angleterre ,  puisque  le 
joui-  de  Noël  1 1 00  il  siégeait  à  un  banquet  à 
Londres,  entre  le  roi  Henri  I"  et  l'archevêque 
de  Cantorbéry  récemment  réconcilié  avec  son 
souverain  (Voir  Luchaire  Loais  VI,  p.  7, 
n°  12).  Il  n'est  guère  plus  probable  que  les 
lettres  des  deux  rois  aient  été  adressées  à 
Anselme ,  après  qu'il  eut  quitté  Lyon  pour  se 


rendre  en  Normandie,  en  avril  iio5,  et  cela 
pour  plusieurs  raisons.  Tout  d'abord ,  les  rois 
parlent  du  lieu  où  se  trouve  Anselme ,  comme 
d'un  lieu  où  il  séjourne,  puisque  l'archevêque 
a  eu  le  temps  d'éprouver  les  mauvais  effets  du 
climat  sur  sa  santé  ;  il  est  vrai  que  Louis  dit  : 
«  verumtamen  pectori  nostro  dolor  altius  infi- 
getur,  quoniam  sapientia  quae  in  vobis  est  tam 
remote  a  partibus  nostris  peregrinatur  »  ;  mais 
le  mot  tam  remote  l'emporte  sur  peregrinatur; 
et  quand  Anselme  traversait  la  Bourgogne  et 
qu'il  se  rendait  à  Blois  auprès  de  la  comtesse 
Adèle,  on  ne  pouvait  dire  qu'il  fût  éloigné 
de  la  France.  On  ne  songera  pas  à  placer  les 
lettres  de  Philippe  et  de  Louis  pendant  le  sé- 
jour d'Anselme  au  Bec  après  le  21  juillet 
iio5,  bien  que  nous  sachions  qu'il  y  ait  été 
en  danger  de  mort  ;  car  les  lettres  font  allusion 
à  un  mauvais  état  de  santé  chronique  plutôt 
qu'à  une  maladie  aiguë ,  et  que  d'ailleurs ,  après 
l'entrevue  de  Laigle,  du  21  juillet  iio5,  la 
réconciliation  était  à  moitié  faite  entre  Henri  I" 
et  Anselme,  et  que,  par  conséquent,  Anselme 
n'était  plus,  à  proprement  parler,  un  exilé. 

Reste  donc  le  temps  du  troisième  séjour 
d'Anselme  à  Lyon,  entre  Noël  iio3  et  avril 
1  io5 ,  comme  le  seul  pendant  lequel  les  lettres 
des  rois  Philippe  et  Louis  aient  pu  être  écrites 
à  saint  Anselme,  avec  vraisemblance.  Et  peut- 
être  a-t-on  une  raison  de  croire  que  le  climat 
de  Lyon  ne  convenait  pas  à  Anselme ,  puisque 
lors  de  son  premier  séjour  à  Lyon,  au  com- 
mencement de  1098,  il  écrivait  au  pape  pour 
le  prier  de  le  dispenser  de  se  rendre  à  Rome 
en  raison  de  la  faiblesse  qui  ne  lui  permettait 
pas  de  pousser  plus  loin  que  Lyon. 
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Philippus,  Deigratia  Francorum  rex,  Anselme,  Cantuariensium  venerabili  archie- 
piscopo,  saiutem.  Quoniam,  pastor  révérende,  audivi  vos  injuste  praegravari,  iatere 
nolo  vos  me  vehementer  contristari;  et,  si  nostro  quolibet  auxilio  vestra  potuisset 
inhiberi  oppressio,  in  hoc  operam  dare  non  differremus.  Cœterum,  quia  in  loco 
5  coi'poreae  sanitati  contrario  exidatis,  rogamus  vos  quatenus  Galliam  nostram  vestro 
adventu  visitare  dignemini ,  ibique  affectum  mentis  meœ  experiemini  et  vestrœ  con- 
suletis  sanitati.  Valete. 


eu 

1  io5  '■'.  —  Oriéans. 

10  Philippe  I" ,  à  la  recjaête  de  Chrétien,  abbé  de  Saint-Mesmin  de  Micy,  déclare  qae 
ses  hommes,  libres  ou  serfs,  habitant  sur  les  terres  de  ladite  abbaye,  paieront  les  mêmes 
coutumes,  tailles,  cens  et  autres  redevances,  que  les  propres  hommes  de  l'abbaye^'^\ 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xvii"  s.,  par  A.  Du  Ghesne,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Du  Chesne,  vol.  56, 
i5  fol.  [\\^  v°,  d'après  un  cartulaire  de  Saint-Mesmin  de  Micy. 

a.  Fimdaûon   et  privil.   du  mon.    S.   Mémin  produits  au    procez    par    les    R.   Feuil[lans],     p.    6 
(fol.  8o  v°),  d'après  un  ancien  cartulaire,  à  la  suite  d'un  Factum  pour  Maistre  Lie  Chassinat, 
Chanoine  de  l'Eglise  d'Orléans  intimé  :  défendeur  et  demandeur  en  entérinement  des  procès  verluiix 
de  descente  el  figure  faits  en  exécution  des  Arrests  des    là  janvier,  8  février  et  1   avril  1662. 
2  0  (Bibliothèque  nationale,   Dép.  des  imprimés,  Thoisy  384,  fol.  63  etsuiv.);  au  factum  est 

joint  aussi  un  Advertissement  servant  à  l'examen  des  titres  et  chartulaires  de  l'abbaye  de  S.  Mes- 
min  et  pour  en  justifier  les  faussetez ,  et  aux  pages  24-25  duquel  le  diplôme  de  Philippe  I", 
ci-dessous  publié ,  est  déclaré  faux. 

Ikdiq.  :   Bréquigny,  Table  chronoloc/ique ,  t.  II,  p.  36g. 

25  In  nomine  sanctse  et  individuae  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Franconim  rex. 
Notum  fieri  volumus  fidelibus  nostris  tam  praesentibus  quam  futuris  quod   abbas 

'*'  Ce  diplôme   est  daté  de  l'an    1 1  o5 ,   la  d'une  partie  du  privilège  accordé  à  l'abbaye  de 

4-4°  année  du  règne.  Si  le  millésime  est  exact,  Saint-Mesmin   par   le   roi    Robert,   en   1022, 

il  ne  peut  correspondre  à  la  44°  année,  que  TpviAiéàansïe  Recueil  des  historiens  de  la  France, 

si  on  a  pris,  pour  les  années  du  règne,  le  t.  X,  p.  6o5.  Le  privilège  de  Philippe  I"  a  été 

même    point    de  départ  que    dans   plusieurs  confirmé  par  Louis   VI  en  1 1 10  (c(.  Luchaire, 

autres  diplômes,  dont  on  trouvera  l'énuméra-  Louis  VI,  p.  54,  n°  100)  et  par  Louis  VII  en 

tien,  plus  haut,  p.  354,  note  1,  c'est-à-dire  en  1175    (cf.    Luchaire,   Etudes  sur  les   actes  de 

1062.  Louis   VII,  p.  3i2,  n°  676). 

'*'  Ce  diplôme   n'est  que    la    confirmation 
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sancti  Stephani  protomartyris '"'  et  beatissimi  Maximini  monasterii  Miciacensis, 
nomine  et  cultu  pise  religionis  Christianus,  requisivit  serenitatem  nostram  obse- 
crando  quatinus  ''"'  vibicumque  locorum  homines  nostri  in  terris  videlicet  praefati 
sancti  Maximini  habitarent  seu  coioni  essent,  ipsa  loca  vei  terras  iHas  ab  eorum 
injuriosa  prsesumptione  alieviare  deberemus.  Nos  vero  justam  illius  petitionem  et 
ceterorum  supranominati  monasterii  fratrum  recognoscentes ,  pro  Deo  et  pro  nostris 
praedecessoribus  et  pro  nobis  ipsis  voluimus,  annuimus  et  annuendo  decrevimus 
quatinus  '"'  ubicumque  manserint  homines  nostri ,  liberi  vel  servi ,  in  prœfatis  terris 
sive  locis  sancti  Maximini ,  terrai'um  débitas  consuetudines ,  sciiicet  in  taliiis ,  in  censu , 
in  ceteris  redditibus  *'*',  quemadmodum  proprii  homines  sancti  Maximini ,  perpétue 
reddant  et  reddendo  persoîvant  ''l  Et  ne  ulterius  super  his  quaestio  seu  iaboriosa 
contentio  oriatur,  cartulam  '''  istam  inde  fieri  et  nostri  nominis  caractère  ^'^  et  sigiiio 
nostro  signari  et  corroborari  praecepimus.  Actuni  Âurelianis,  anno  dominicae  in- 
carnationis  .M  CV.'^',  anno  vero  regni  nostri  .XLIIII. 


CLII 

1  io5,  après  le  i  août.  —  Paris. 

Philippe  I" ,  à  la  prière  d'ive,  évêqae  de  Chartres,  confirme  la  renonciation  faite  par 
Henri-Etienne,  comte  de  Chartres,  à  la  coutume  du  pillage  des  meubles  de  la  maison  épi- 
scopale  et  de  ses  dépendances ,  après  la  mort  de  l'évêque ,  ainsi  qu'à  la  levée  d'une  imposition 
sur  les  serviteurs  et  hommes  de  l'évéque  '^'. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  duxii's.,  pancarte  de  parchemin''',  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  G  709. 

—  C.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Livre  I  des  privilèges  de   l'église  de   Chartres,  Bibliothèque 


(')  prothoniartyris  jB.   —    C")  quatenus  a.   —  (°)  quatenus  a. 
(«'  chartidam  a.  —  (H  charactere  a.  —  fe)    iio5  B. 


(■"j  in   terris  redditis  a.  — 


'''  On  lit  dans  le  diplôme  du  roi  Robert, 
cité  plus  haut  :  «  Concedimus  etiam  eis  ut  ho- 
mines nostri  liberi  et  servi  qui  manserint  vel 
domos  habuerint  in  terris  eorum,  omnes  peni- 
tus  consuetudines  et  ex  nomine  talliam  que- 
madmodum et  proprii  homines  eorum  perpe- 
tuo  reddant.  » 

'''  La  concession  d'Henri-Etienne  avait  été 
confirmée  par  bulle  du  pape  Pascal  II  en  date 
du  i4  février  1 100,  publ.   par  E.  de  Lépinois 


et  L.  Merlet,  Curtalaire  de  Notre-Dame  de  Char- 
tres,  t.  I,  p.  10g,  n°  XXVI  (Cf.  Jaffé-Watten- 
bach,  Begesta  pontificum  Bomanonivi ,  n°  58 18). 
—  Le  diplôme  de  Philippe  I"  a  été  confirmé 
par  Louis  VII  en  1 1 55;  le  diplôme  de  Louis  VH 
reproduit  les  termes  du  diplôme  de  Philippe  F' 
(Cf.  Luchaire,  Etudes  sur  les  actes  de  Louis  VII , 
p.  2i4,  n"  356). 

''^'  Sur  la  même  pancarte  sont  transcrites  la 
l)ulle  de  Pascal  II  et  la  charte  d'Henri-Etienne. 
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nationale ,  ms.  lat.  ioog5,  foL  17,  n°xxxii,  sous  la  rubrique  :  «De  libertate  domorum  et 
rerum  episcopaiium  in  morte  episcopi».  —  D.  Copie  du  xni°  s.,  dans  le  Livre  II  des  privi- 
lèges de  l'église  de  Chartres,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1009/i,  p.  38,  n°  xxxii,  sous  la 
même  rubrique  qu'en  C. —  E.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Petit  livre  blanc.  Bibliothèque 
5  nationale ,  ms.  lat.  1 1 062 ,  fol.  xxxni  v°.  —  F.  Copie  du  xv"  s. ,   dans  un  cartulaire  de  l'église 

de  Chartres,  Bibliothèque  de  la  viUe  de  Toulouse,  ms.  Sgo,  fol.  io3. 

G.  Copie   de  la  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5i85  i, 
fol.  i5i,  d'après  B.  —  H.  Copie  du   xvii°  s.,    Bibliothèque  nationale,  Collection  Baluze, 
vol.  73,   fol.  270,   d'après  C.  —   /.   Copie  du  xvii°  s.,    Bibliothèque   nationale,  ms.   lat. 
10  11743,  fol.  2o/i,  d'après  C  ou  D.  — /.   Copie   de  la  fin  du  xvii"  s.,  faite  pour  Gaignières, 

Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5i85  h,  p.  186,  d'après  E.  —  K.  Copie  du  xvii'  s.,  dans  un 
cartulaire  de  l'église  de  Chartres,  Bibliothèque  de  Chartres,  ms.  1 162  ,  d'après  F.  —  L.Copie 
du  xyiii"^  s..  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau,  vol.  42,  fol.  43,  d'après  G.  — 
M.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibfiothèque  nationale,  Collection  Moreau,  vol.  42,  fol.  27,  d'après/. 

i5  «.   D'Achery,  Spicilegiaiii,  éd.  in-4°,  t.  XIII,  p.  296;    éd.   in-fol. ,   t.  III,    p.  44o.   —  b.   Theodori 

archiepiscopi  Cantuuriensis  Pœnitentiale ,  éd.  Jacobus  Petit,  p.  45i,  «ex  codice  ms.  privi- 

legiorum  ecclesitE  Garnotensis».  —  c.  Ordonnances  des  roys  de  France  de  la  troisième  race, 
t.  I,  p.  2,  d'après  a.  —  d.  Gallia  christiana,  t.  VIII,  instrumenta,  col.  3 10,  d'après  a.  — 
e.   Migne,  Patrologiœ  [latinœ)  cursas,  t.  CLIX,  col.  843,  d'après  a. 

20  IxDiQ.  :   Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  369.  —  E.  de  Lépinois  et  L.  Merlet,  Cartalaire 
de  Noire-Dame  de  Chartres,  t.  I,  p.  io5,  note  2. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  PH.'"',  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notum 
fieri  volumus  universis  in  regno  Francorum  ^er  futura  tempora  successuris  quod 
domnus  Ivo  '''',  sancte  Garnotensis  ecciesie  venerabiiis  episcopus ,  humiii  devotione 

2  0  celsitudineni  nostre  serenitatis  adierit,  obnixe  deprecans  ut  pravam  consuetudinem 
in  domibus  episcopaiibus  ejusdem  ecciesie  a  comité  Henrico,  cognomine  Stephano  (^', 
et  Adela,  uxore  ejus,  concessione  fiiiorum  suorum,  Guilleimi  ("',  Teobaldi'***,  Odo- 
nis,  Stephani '"* '-',  remissam,  et  libertatem  predictis  domibus  et  rébus  in  eisdem  col- 
lectis  a  predictis  comitibus  donatam  concederemus  et  nostra  prancmatica '^  sanc- 

3o  tione'^'  firmaremus.  Cujus  pio'""'  desiderio  assentientes '"'  et  equissime  postulationi 
aurem  inclinantes,  secundum   tenorem   scripti  quod    de  predictis  rébus  pretaxati 

(')  Phaippus  CDF.  —  (i>)  Yvo  EF.  —  M  Willelmi  CDF.  —  ('')  Theobaldi  CEF.  —  (<^)  GulUelmi, 
Stephani,  Odonis,  Theobaldi  E.  —  W  prammatica  E ,  prancinatica  /''.  —  fe)  sancione  BF.  — 
C')  pro  E.  —  (')  assensientes  F. 

'''  La  charte  d'Henri-Etienne  a  été  pulsliée  '^'  Les  souscriptions  des  fils  d'Henri-Etienne 

d'après  l'original  par  E.  de  Lépinois  et  L.  Mer-  se   présentent   dans  la  charte  de   leur   père, 

let,    omir.    cité,   t.  I,    p.   io4,  n"  xxiv. —  Le  dans   l'ordre   suivant   :    Guillaume,    Etienne, 

comte  Henri-Etienne  mourut  en  1102.  Eudes  et  Thibaud. 
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comités  fieri  decreverunt,  nostre  niajestatis  auctoritate  res '"' pretaxatas ''"'  a  prava  consue- 
tudine  liberamus,  do  muni  scillcet  et  domus  ejusdem  ferrum,  plumbum,  vitrum,  lignum, 
lapides  ceteramque  supellectilem  '°',  scilicet  tabulas,  scanna,  scabella,  vasa  vinaria,  lectos  nec- 
non  coquinas  et  horrea'"',  granaria''',  cellaria,  torcularia'^,  fiirnos  fiirnorumque  domos,  sive 
in  urbe  sive  extra  urbem,  silvas  ut  non  vendantur  nec  succidantur  nec  dentur,  annonam  quo-  5 
({ue'°',  vinum,  fenum,  oves  et  boves  et  cetera  animaiia  omniaque  reliqua  mobilia  que'  '  con- 
gregata  vel  collecta  fiierint  sive  in  urbe  sive  extra  uî'bem  ante  obitum  vel  discessiun  episcopi 
cujuslibet,  intacta'"'  manere  firmamus,  illis  profiitura  quibus  episcopus  reservare  vel  donare 
seu  per  se  seu  per  euchonomum 'J'  suum  decreverit  vel  majores  persone  ecclesie,  si  id  epi- 
scopo,  aliqua  occasione  prevento,  facere  non  licuerit.  Concedimus  etiam  ut  exactio  que,  lo 
defiinctis  episcopis  vel  discedentibus ,  fieri  solet  in  servientes  episcopi  vel  rusticos,  de  cetero 
nunquam  fiât.  Hec  omnia  sicut  a  predictis  comitibus  concessum  est  et  firmatum ,  et 
nos,  ut  predictum  est,  concedimus  et  per  hanc  prancmaticam  W  sanctionem  f'  nos- 
tram  firmamus,  testificante  caractère  nostri  nominis  et  sigillo  nostre  majestatis. 
[Monogramma^'^^)  Dei  gratia  Francorum  rex.  Actum  et  confirmatum  Parisius ,  anno  i5 

o         o  .  o  to 

dominice  incarnationis  .M.C.  quinto'"',  anno  vero  regni  nostri  .XL.VT.  '"'.  Gislebertus 
régis  canceliai'ius  relegendo  subscripsi  'p'  ^  ''''. 

CLIII 

llOI-l  106  >''. 

Philippe  1"  interdit  au  prévôt  de  Paris  de  lever  sur  les  hommes  de  Bagneux,  aucune  20 
autre  exaction  (jue  les  amendes  légales,  en  même  temps  qu'il  dispense  lesdits  hommes 
du  sei~vice  d'ost. 

A.  Original'^'.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau.  Hauteur,  dga  mm.;  largeur,  i5o  mm.  Archives 
nationales,  R  1 169  =,  n°  3  (anc.  R  1 168,  n"  43). 

(')  Les  passages  imprimés  en  petits  cuructères  sont  empruntés  à  la  charte  d'Henri-Etienne ,  citée  plus 
haut,  et  dont  le  diplôme  royal  n'est  que  la  confirmation.  —  P')  predictas  E.  —  W  suppellectilem  DE. 
—  W  orrea  E.  —  W  garnaria  E.  —  C^)  turcularia  û,  torqularia  £.  —  fe)  annonamque  E.  — 
('')  quas  F.  —  (')  intactam  CD.  —  (J)  euchononum  E ,  euchoniiun  F.  —  W  prammaticam  E , 
prancinaticam  F.  —  (')  sancionem  BF.  —  (")  Le  monogramme  dessiné  en  B,  remplacé  par  Ph 
en  Cj  par  P  en  DEF.  —  (°)  millesimo  centesimo  quinto  BF.  —  W  quadragesimo  sexto  B.  — 
(p)  Gislebertus  jusqu'à  subscripsi  omis  par  CD.  —  (1)  Le  monogramme  du  Christ  donné  par  B  seul. 

'''  Nous  n'avons  pour  dater  cet  acte  qu'un  (')  Au  dos ,  d'une  écriture  de  lafm  duxiv^s.  : 

seid  élément,  la    souscription    du    chancelier  u  Quod  homines  de  Baigneux  non  tenentur  nec 

■Gilbert ,  qui  a  souscrit  toutes  les  chartes  royales  debent  compelli  ad  toltas  vel  aliquas  exactiones 

de  1101  à  iio5.  Au  cours  de  l'année   iio6  il  et  quod  non  tenentur  ire  in  hostes  régis.» 
fut    remplacé  par  le   chancelier  Etienne. 

CHARTES  ET  ni»I.Ô.\lES.  I.  /ig 

lllIT.lUEr.IE     NATIONALE. 
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B.  Copie  du  xii'  s.,  dans  le  Livre  noir  de  l'église  de  Paris  ou  Pastoral  D,  Archives  natio- 
nales, LL  78  (anc.  LL  177),  p.  58  (anc.  fol.  xviii  v°),  sous  le  titre  :  «De  Balneolis  villa. 
XVII.»  —  C.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  Grand  Pastoral,  Archives  nationales,  LL  76  (anc. 
LL  176),  p.  1^5,  1.  III,  c.  xxxiii,  sous  la  rubrique  :  «Littere  hominum  de  Balneohs,  ne 
5  aliquis  requirat  ab  eis  per  violencia  [sic)   toltas  nec  exacciones».  —  D.  Copie  du  xiii=  s., 

dans  le  Petit  Pastoral,  Archives  nationales,  LL  77  (anc.  LL  176),  p.  72,  ch.  n°  xxxi  des 
[chartae]  regum,  sous  la  rubrique  :  «De  Balneohs  villa».  —  E.  Copie  du  xviii^  s.,  colla- 
tionnée  par  Charon,  conseiller  maîlre  de  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales, 
K  181,  n"  82,  d'après  À. 

10  a.  Guérard,  Cartiilaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.  1,  p.  268,  n"  xv,  d'après  û. 

In  nomine  Domini.  Notum  fieri  volumus  quocl  hominibus  Pnostris  de  Balneolis, 
in  ipsa  villa  commanentibus ,  juxta  H^peticionemillorum,  pro  anima  patris  nostri, 
annuimus  ||*atqxie  concessimus  ne  ulterius  Parisiensis  prepositus  ab  eis  P  occasione 
qnalibet  toltas  faciat  nec  exactiones  aliquas  ||^  ab  eis  requirat  per  Adolentiam,  irnmo 
i5  vero  soiuti  et  quieti  Ppermaneant  ab  omni  violenta  exactions  sicud  fuerunt  II* in 
tempore  patris  nostri  nec  aliquid  ab  eis  exigatur  a  preposito  jj^Parisius  violenter  nisi 
forisfecerint ,  et  tune  quod  recte  IP^judicatuni  fuerit,  ab  eis  tantum  accipiat.  Condo- 
nanius  ||"  etiam  illis  ne  ulterius  in  hostes  nostras  vel  expeditiones  et  V^  equitatus  ("'  ire 
compellantur  tempore  nostro  nec  in  tempore  IP  successorum  nostrorum,  tantum- 
20  modo''''  justas  redditas  reddant  ||'^  et  justas  consuetudines  nostras.  Et  ut  hoc  fîrmum 
permaneat,  P^memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  caraptere'"'  et  |P^  sigillo '''' 
sub  testimonio  subtitulatorum  signari  et  corroborari  IJ^'^precepimus.  Waltero  pre- 
posito ,  Frederico  cambeiiano ,  Gosmaro , 

IP*  Henrico  Lotariensi ,  Frederico ,  Giraldo  de 
2  5  Balneolis 

[Monogramina.)  jj'^ majore,  et  Hugone,  Stephano,  Ricardo, 

Alrico,  P°Heimardo,  Gisleberto  et  ce- 
teris 
11*1  quamplurimis. 

3o       jp^  Gislebertus  cancellarius  relegendo  subscripsi  ^. 

(  Locus  sigilli.  ) 

'"'  Le  scribe  avait  d'abord  écrit  equitus ,  il  a  ajouté  la  syllabe  ta  au-dessus  du  mot.  —  ''''  Le  scribe 
avait  d'abord  écrit  tanti  modi  qu'il  a  corrigé  par  surcharge  en  tantummodo.  —  W  caraptere  A.  Cor- 
rigez caractère.  —  i^)  Le  scribe  avait  d'abord  écrit  sigllo,  il  a  ajouté  i  aa-dessas  du  g. 
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CLIV 

Il 06,  avant  le  4  août.  —  Orléans. 

Philippe  1",  sur  le  conseil  et  du  consentement  de  son  Jils  Louis ,  donne  au  monastère 
de  la  Trinité  de  Morigny,  l'église  et  l'abbaye  de  Saint-Martin  d' Etampes-les- Vieilles  ;  il 
règle  la  condition  des  prébendes  et  les  relations  des  chanoines  de  Saint- Martin  avec  le    5 
monastère  de  Morigny  '^'. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  la  seconde  moitié  du  xiii'^  s.,  dans  le  Cartulaire  de  Moriyny,  Bibliothèque  nationale, 

ms.  lat.  5648,  fol.  8  v°,  n°  v,  sous  ia  rubrique  :  nPrivilegium  Philippi  régis  Francorum  de 
donc  quod  dédit  nobis  de  Stampis  Veteribus  ».  10 

C.  Copie  du  XYii"^  s.,  par  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  4i,  fol.  97  v", 

d'après  B.  —  D.  Copie  du  xyii^s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  7^, 
fol.  184,  d'après  B.  ■ —  E.  Copie  du  xvii'=  s.,  faite  pour  Colbert,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  5439,  2=  partie,  p.  19,  d'après  B.  —  F.  Copie  partielle,  de  la  fin  du  xvn^  s., 
faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  170^9,  p. 96,  d'après  B. —  G.  Copie  i5 
partielle,  du  xvii"'  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  16188,  fol.  i83,  les  souscriptions 
seulement,  d'après  B. 

a.  Mabillon,  De  re  diplomatica ,  p.  693,   d'après  B.  —  b.  Fleureau,  Les  untiquitez  de  la  ville  et 
da  duché  d'Estampes ,  p.  i-"]"]-  —  c.  Gallia  christiana ,  t.  XIl,  instrumenta,  col.  16,  »  ex  chartario 
Maurigniacensi».  —  (/.   Menault,  Morigny,  sf)n  abbaye,  sa  chronique  et  son  cartulaire,  pièces  20 
justificatives,  p.  37,  d'après  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  Il,  p.  378.  —  Luchaire,  Louis  VI,  p.  23,  n°  37. 


<''  La  chronique  de  Morigny  qui  mentionne 
la  donation  de  Philippe  I"  à  l'abbaye  de  Mo- 
rigny, ajoute  à  l'église  Saint-Martin,  celles 
de  Saint-Aubin  et  de  Saint-Mard  d'Etampes. 
Elle  rapporte  en  outre  que  Louis,  roi  désigné , 
vint  dans  le  chapitre  de  Morigny,  et  déposa  les 
lettres  royaux  sur  l'autel  :  «  Ecclesias  de  Stam- 
pis Veteribus,  id  est  S.  Martini,  S.  Alblni,  S. 
Medardi,  dédit  nobis  rex  Philippus  et  htteris 
regalibus  dationem  hanc  confirmavit  et  Ludo- 
vic© régi  designato ,  filio  suo ,  ut  id  ipsum  con- 
cederet  praecepit;  qui  Ludovicus,  assumptis 
secum  Eknmaurico ,  Montisfortis  domino ,  et  Si- 


mone Nealphae,  in  capitulum  nostrum  venit, 
participium  beneficiorum  nostrorum  humiliter 
petLit  et  accepit  ;  donum  quod  rex  pater  suus 
nobis  fecerat  concessit  et  sumptas  in  manibus 
litteras  super  altare  posuit  et  ita  donum  patris 
confirmavit.  »  [Recueil  des  historiens  de  la  France , 
t.  XII,  p.  68.)  — -La  donation  de  l'église  de 
Saint-Martin  a  été  confirmée  par  charte  de 
Daimbert,  archevêque  de  Sens,  donnée  en 
janvier  1112  (  Cartulaire  de  Morigny,  Bibfio- 
thèque  nationale,  ms.  lat.  5648,  fol.  89, 
n"  Lxxxii  ) ,  et  par  diplôme  de  Louis  VI  en  1112 
(cf.  Luchaire,  Louis  VI,  p.  76,  n°  i44)- 

49. 
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In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex. 
Notum  fieri  volumus  universis  sancte  Dei  ecclesie  cultoribus  et  on)nibus  lidelibus 
nostris  tam  laicis  qnam  clericis ,  presentibus  videlicet  et  futuris ,  quod  ecciesiam  beati 
Martini  de  Veteribus  Stampis ,  tune  temporis  ordine  canonico  prefulgentem ,  et  oni- 
5  nem  abbatiam  ejusdem  ecclesie  que  nostra  propria  erat ,  monasterio  sancte  Trini- 
tatis de  Novis  Stampis  et  Rainaldo ,  tune  temporis  ejusdem  loci  qui  Maurigniacus 
vocatur  abbati ,  necnon  omni  conventui  fratrum  sibi  commisse ,  pro  Deo  et  anime 
patris  nostri  remedio ,  consiiio  et  assensu  Ludovici  filii  nostri ,  donavimus  et  donando 
possidendam  et  habendam  imperpetuum  concessimus;  taii  videlicet  tenore  talique 

10  determinatione ,  elemosinam  istam  sancte  Trinitati ,  que  Deus  est,  concessimus  ut 
canonicis,  qui  eo  tempore  vivebant,  vita  comité,  canonicas  quas  prebendas  voca- 
mus ,  canonice  tenere  liceret  ;  si  vero  vendere ,  qualibet  occasione ,  quilibet  eorum  vei 
omnes  relient,  aut  abbati  sancte  prefate  Trinitatis  vendant  aut,  omni  aiio  emptore 
penitus  remoto,  dimittant.  Hoc  etiam  diffinivimus  :  si  aliquis  ipsorum  canonico- 

i5  rum  infirmitate  pregravatus  vel  prosperitate  carnis  de  morte  anime  metuens,  habi- 
tum  sancte  religionis  recipere  proposuerit  in  prefata  domo  sancte  Trinitatis ,  panem 
ecclesiasticum  et  habitum  sancti  Benedicti,  quasi  frater  ejusdem  loci,  omni  post- 
posita  pecunia,  paratum  invenerit.  Qui  autem  in  domo  sua  viam  tmiverse  carnis 
ingressus  fuerit,  obsequium  et  omne  debitum  anime  quasi  frater  monachus  a  jire- 

20  fatis  confratribus  monachis,  Deo  volente,  receperit.  Et  ut  bec  caritas  firma  et  in- 
convulsa  permaneat,  memoi'iaie  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis  karactere  et  sigillo 
signari  et  corroborari  precepimus,  astantibus  de  palatio  nostro  quorum  nomina 
subtitulata  sunt  et  signa.  -S".  Hugonis  de  Creceio,  dapiferi  nostri.  «S*.  Gascionis  de 
Pissiaco,  constabularii.  -S*.  Pagani  Aurelianensis ,  buticulaiii.  -S".  Galeranni,  camerarii. 

2  5  Actum  Aurelianis  in  palatio ,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.C.VI. ,  anno  vero  regni 
nostri  .XL.VI.  Stephanus  cancellarius  relegendo  subscripsit.  Interfuerunt  in  testimo- 
nio  veritatis  :  Bartholomeus  de  Fulcliosio;  Vulgrinus,  Gohardi  filius,  de  Stampis; 
Hugo  Rua  nova;  Petrus  camberlanus. 

CL\ 

3o  1106,  avant  le  4  août.  —  Poissy. 

Philippe  /"■  donne  aux  chanoines  de  l'église  de  Saint-Cloud  une  partie  de  son  bois  de 
Craye  pour  y  établir  des  hôtes ,  se  réservant  la  moitié  des  coutumes  sur  les  maisons  qui  y 
seront  construites. 

A.  Original  perdu. 
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B.  Copie  de  l'an  1736,  coUationnée  par  Lancelot  au  Cartalaire  de  l'église  collégiale  de  Saint-Cloud , 
du  xiii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  5i85  d,  fol.  22  v°.  —  C.  Copie  du  xvin"  s., 
Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  9166,  fol.  23,  d'après  le  même  cartulaire  que  B. 

In'°'  nomine  sancte  et  indiA-idue  Trinitatis.  Notum  fieri  volumus  universis  sancte 
Dei  ecciesie  cultoribus  et  omnibus  fidelibus  nostris  quia,  pro   Dei  amore  et  anime    5 
patris  nostri  et  nostri  ipsius  anime  remedio,  Deo  et  aecclesie  beati  Clodoaudi  ejus- 
que  canonicis ,  juxta  terram  de  Lesviila ,  que  eorum  est ,  partem  quandam  de  bosco 
nostro ,  Creia  nomine ,  concessimus  hospitandam  ;  tali  tamen  conditione  talique  tenore 
donum  istud  fecimus ,  ut  de  domibus  iliis  que  eorum  appetitione  inibi  edificabuntur 
medietatem  omnium  consuetudinum ,  census  videlicet  et  viliicationis  singuiis  annis  10 
canonici  recipiant ,  rex  autem ,  tutaminis  et  concessionis  sue  gratia ,  medietatem  alte- 
ram  possideat.  Actum  Pissiaco ,  adstantibus  de  palatio  nostro  quorum  nomina  subti- 
tulata  sunt,  Roberto  atque  Fulchardo  prepositis  nostris,  Hugone  consergio  nostro, 
Bartholomeo  et  aliis  quampluribus.  Et  ut  bec  concessio  firma  et  inconvulsa  perma- 
neat,  memoriale  istud  fieri  et  nostri  nominis  caractère  et  sigillo  signari  et  corroborari  i5 
precepimus,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.C.\  I. ,  anno  vero  regni  nostri  .XL.  VI. 
Stephanus  cancellarius  relegendo  subscripsit. 


CLVI 

1106,  après  le  4  août'"'.  —  Poissy. 

Philippe  I"  concède  à  tous  les  serfs  et  colliberts  de  l'ahbaye  de  la  Trinité  d'Étampes  20 
[Morigny]  les  mêmes  lois  et  coutumes  qu'aux  serfs  royaux. 

A.  Original  perdu. 

W  Ce  diplôme  est  précédé  en  B  et  C  des  mots  a  Factuin  par  modum  cyi-ographi  ». 

'''  Ce  diplôme  est  daté  en  B  de  1 106,  la  les  autres  actes  de  1106,  et  de  la  46°  année, 

45°  année  du  règne.  La  45°  année  ne  répondrait  c'est  encore  son  père  Galeran  ;  que  d'autre  part , 

à  l'année  1 106  qu'à  condition  de  prendre  en  Gui  paraît  comme  chambrier  dans  un  diplôme 

1062  le  point  de  départ  des  années  du  règne.  de  1 107  (n°  CLXI)  et  conserva  la  charge  sous 

(Voir  ci-dessus,  p.  254,  n'  1.)  En  outre,  si  Louis  VI;  nous  n'hésiterons  pas  à   rejeter  ce 

nous  remarquons  que  le  chambrier  qui  a  sou-  diplôme  après  le  n°  CLIV  qui  a  été  expédié 

scrit  la  présente  charte  est  Gui ,  tandis  que  dans  à  Orléans  en  1106,  la  46'  année  du  rèo-ne. 
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B.  Copie  de  la  seconde  moitié  du  xiii'  s.,  dans  le  Cartulaire  de  Moriynj,  Bibliothèque  nationale, 

ms.  lat.  5648,  fol.  10  v°,  n°  viii,  sous  la  rubrique  :  «Preceptum  Philippi  régis  de  servis  ec- 
clesie  istius  ut  easdem  quas  servi  régis  consuetudines  habeant  ». 

C.  Copie  du  XYU"^  s.,  par  Du  Chesne,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze,  vol.  /ii,  fol.  c)8, 
5  d'après  B,  —  D.  Copie  du  xvii"  s.,   Bibliothèque  nationale,  Collection   Baluze,  vol.   j^., 

fol.  187,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvii"  s.,  faite  pour  Colbert,  Bibliothèque  nationale, 
ms.  lat.  5439,  3=  partie,  p.  26,  d'après  B. 

a.  Labbe,  Eloges  historiques  des  rois  de  France  [Alliance  chronologique ,  t.  II),  p.  585,  d'après  A. 
—  b.  Fleureau,  Les  atitiquitez  de  la  ville  et  du  duché  d'Estampes ,  p.  483.  —  c.   Menault, 
10  Morigny,  son  abbaye,  sa  chronique  et  son  cartulaire,  pièces  justificatives,  p.  4i,  d'après  B. 

Indiq.  :   Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  Il,  p.  878. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex. 
Notum  fieri  volunius  universis  sancte  Dei  ecclesie  cultoribus  et  omnibus  fideiibus 
nostris  Stampensibus ,  Marconi  scilicet ''',  Herveo''"',  ejus  filio,  Ursioni,  Haimoni  Pa- 

i5  gani,  Anselli  fdio,  Johanni'"',  ejus  fdio,  Alberto,  ejusdem  Pagani  fratri,  Manerio  '''', 
ejus  fdio ,  Wigrino  camberlano  nostro  ceteriscpie  militibus  atqxie  servientibus  nostris , 
quod  universis  servis  atque  colibertis  '"'  sancte  Trinitatis  de  Starapis ,  presentibus 
videlicet  et  futuris,  leges  illas  et  consuetudines  easdem  quas  nostri  servientes  habent 
et  tenant  in  omnibus  et  per  omnia ,  pro  Dei  amore  et  anime  patris  nostri  et  nostri 

20  ipsius  anime  remedio,  concedendo  concedimus  possidendas  et  habendas.  Concedi- 
mus  eciam  ut  ubicumque  terrarum  in  regno  nostro  dispergantur,  servientibus  nostris 
lege  consimili  et  consuetudine  una  coequentur.  Et  ut  bec  libertas  firma  et  incon- 
vulsa  permaneat  in  servis  sancte  Trinitatis,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri 
nominis  karactere  *^'  et  sigiilo  signari  et  corroborari  precepimus ,  astantibus  de  palatio 

25  nostro ,  quorum  nomina  subtitulata  sunt  et  signa.  -S".'^'  Hugonis  de  Creceio ,  dapiferi 
nostri.  •&■.   Gascionis  C''  de  Pissiaco,  constabularii  nostri.  -S*.  Pagani  Aureiianensis , 

(")  videlicet  «. —  W  Herveioa. —  1'=)  Joanni  «.  —  ('')  Mainerio  a.  —  W  collibertis  a.  —  (0  cha- 
ractere  a.  —  (s)  S  devant  les  noms  des  témoins,  a.  —  C')  Guascionis  a,  et  rejeté  après  le  seing  du 
bouteiller. 

et  où  figure  encore  Galeran.  Labbe  (a),  qui  faut  adopter  la  leçon  de  a,  .XLVII. ,  et  alors  ce 

dit  avoir  vu  l'original,  donne  pour  l'année  du  diplôme  trouve  place  après  le  n°  CLV,  lequel 

règne ,  la  47°,  laquelle ,  à  compter  les  années  est  daté  de  Poissy,  l'an  1 1 06 ,  la  46°  année  du 

du  4  août  1060,   s'étend  du  4  août  1106  au  règne. 
3   août    1107.  11   paraît   donc  probalile   (pi'il 
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buticularii  nostri.  «S".  Guidonis  <"',  tune  temporis  camerarii  nostri.  Notum  eciam'*'' 
sit  omnibus  quod  tempore  et  vivente  Rainaudo ,  abbate  sancte  Trinitatis ,  et  petitione 
ipsius  et  capituli  '''  factum  est  istud  et  quesitum ,  annuente  et  laudante  Ludovico 

fdio  nostro.  Actum  Pissiaco ,  in  palatio ,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.C.VI. , 
anno  vero  regni  nostri  .XL.VII.''''  Stephanus  canceiiarius  relegendo  subscripsit '*'. 


CLVII 

1 1  oC  ,  11  octobre.  —  Angers. 

Philippe  I"  et  la  reine  Bertrade  confirment  de  leur  souscription,  une  charte  de  Geof- 
froy Martel,  comte  d'Anjou,  portant  donation  en  faveur  des  moines  de  Saint-Nicolas  d'An- 
gers,  du  ruisseau  de  Brionneau,  de  prés  à  Alloyau  et  à  Loncjue  Ile,  et  confirmation  des  lo 
dons  précédemment  faits  par  son  père  Foulque  auxdits  moines''^'. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  authentique,  du  lo  nov.   1701,  coHationnée  par  deux  notaires  royaux,  Archives  dépar- 

tementales de  Maine-et-Loire,  H  097,  n°  1,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xvin°  s.,  Bibliothèque 


Widonis  a. 


C")   etiam  a. 


(■^l  capitolii  B. 


W 


l.B. 


(=)  Mention  du  sceau  i5 


dans  a,  p.  169:  «l'autre  titre  est  pour  Estampes,  auquel  le  sceau  estoit  semblablement  attaché 
au  parchemin  ». 


*'*  Geoffroy  Martel ,  au  nom  de  qui  a  été 
rédigée  la  charte  publiée  ici ,  a  été  comte  d'An- 
jou du  21  juin  10/io  au  i4  novembre  1060 
(Halphen,  Recueil  d' annules  angevines  el  vendô- 
moïses,  p.  63,  n.  3).  Parmi  les  témoins  nous 
remarquons  Hubert,  évêque  d'Angers,  qpii 
occupa  le  siège  d'Angers  depuis  1006  (Hal- 
phen, Le  gouvernement  de  Foulque  Nerra^ 
dans  Ecole  nationale  des  Chartes.  Positions  des 
thèses  de  igod,  p.  66)  jusqu'à  sa  mort  survenue 
le  2  mars  10^7  [Gallia  christiana,  t.  XIV,  col. 
558).  En  outre,  Geoffroy  déclare  agir  à  l'in- 
stigation de  sa  mère  Hildegarde,  qui  moui-ut 
le  1"  avril  iOi46  (Halphen,  Recueil  d'annales, 
p.  à,  n.  5).  Cette  charte  se  place  donc  entre 
le  21  juin  io4o  et  le  1"  avril  10/16.  Le  roi  de 


France  qui  y  a  apposé  son  seing,  sous  forme 
d'une  croix  accompagnée  des  mots  Signum 
régis  Francise  est  Philippe  1",  et  seulement  en 
1 106,  le  11  octobre,  comme  cela  s'établit  par 
une  notice  du  Cartulaire,  perdu,  de  Saint- 
Nicolas  d'Angers,  reproduite  par  Le  Peletier, 
Epitonie,  p.  5o,  et,  d'après  Le  Peletier,  dans 
le  Recueil  des  historiens  de  la  France,  t.  XII, 
p.  186  ,  note  a;  cette  notice  se  trouvait  au  fol. 
i3i  du  Cartulaire,  comme  l'indiquent  une 
mention  de  la  Collection  Baluze  (  Bibliothèque 
nationale.  Collection  Baluze,  vol.  38,  fol.  5o 
v°)  et  une  autre  mention  dans  les  extraits  du 
Cartidaire  faits  pour  Gaignières  (  Bibliothèque 
nationale,  ms.  fr.  2  245o,  p.  175). En  voici  le 
texte ,  d'après  Le  Peletier  : 
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nationale,  Collection  de  Touraine,  vol.  Il",  fol.  67,  n°  SgS,  d'après  un  cartulaire  de  Saint- 


Nicolas  d'Angers. 


a.  Laurent  Le  Peletier,  Reram  scita  dignissimarum  a  j)rima  fundatione  motiasterii  S.  Nicolai  Atide- 
navensis.  .  .  epitome,  p.  45,  sous  le  titre  :  «Donum  de  Brionello  et  de  pratis  Longae  Insulœ», 


«  Anno  ab  incarnatione  Domini  1106,  6  idus 
octobris,  luna  9,  feria  4,  venit  rex  Francise 
Philippus  ad  civitatem  Andegavam  cum  regina 
nomine  Bertrada,  receptusque  est  a  Fulcone 
comité  et  ab  Andegavensibus  tarn  clericis  quam 
laicis,  cum  honore  maxime  et  reverentia.  Die 
vero  altéra,  scilicet  quinta  feria,  monachi 
sancti  Nicolai  et  regina  cum  eis  illum  adierunt , 
et  ut  ea  quœ  in  toto  regno  suo  dono  vel 
emptione  acquisierant  et  acquisituri  erant ,  eis 
pro  salute  sua  et  reginae  et  omnium  parentum 
et  amicorum  suorum  concederet  et  sigiUo  suo 
conlirmaret ,  eum  humillime  cum  regina  roga- 
verunt.  Quorum  preces  rex  libenter  audiens  et 
pe[ti]tioni  eorum  favens,  omnia  quae  usque  ad 
illam  diem  acquisierant  et  postea  acquisituri 
erant,  in  perpetuum  eis  quiète  et  ab[s]que 
calomnia  possidenda  concessit,  et  capellano 
suo,  nomine  Stephano,  ut  in  quibuscunque 
eorum  cartis  vellent,  sigillum  suae,  id  est 
regiae ,  auctoritatis  imprinieret  jussit.  Et  ipse 
rex  in  quibusdam  manu  propria  sigillum  sanctœ 
crucis  +  pro  confirmatione  sculpsit,  scilicet  in 
caria  de  foresta  Catiae,  in  carta  de  quitantia 
cosdumarum,  in  carta  de  fodero  terras  nostrae 
et  de  pasnatico  Mulnesii,  in  carta  de  pratis 
Longae  Insulae  et  de  torrente  de  Brionello,  in 
quo  eadem  die  piscatorem  suum,  Vivianum 
nomine ,  ad  piscandum  cum  eisdem  monachis 
misit;  in  aliis  etlam  quatuor  [cartis]  qu»  sigil- 
latae  erant  sigillo  patris  sui,  régis  videlicet 
Henrici.  » 

Ainsi,  le  roi  Philippe  étant  venu  à  Angers 
le  10  octobre  de  l'an  1 106,  avec  la  reine  Ber- 
trade ,  et  y  ayant  été  reçu  par  le  comte  Foulque , 
les  moines  de  Saint-Nicolas ,  ayant  à  leur  tête 
la  reine ,  vinrent  le  trouver,  le  lendemain ,  pour 
le  prier  de  confirmer  de  son  sceau  toutes  les 


donations  qui  leur  avaient  été  faites.  Accueillant 
iavorablemcnt  leur  requête,  le  roi  ordonna  à 
son  chapelain  Etienne  (il  s'agit  d'Etienne,  qui 
était  alors  chancelier)  de  faire  plaquer  le  sceau 
royal  sur  toutes  les  chartes  que  les  moines  de 
Saint-Nicolas  lui  présenteraient;  lui-même 
traça  une  croix  sur  un  certain  nombre  de 
chartes ,  que  le  rédacteur  de  la  notice  énumère-; 
parmi  lesquelles  il  cite  la  charte  des  prés  de 
Longue  Hé  et  du  torrent  de  Brionneau;  il 
ajoute  que  le  même  jour  le  roi  envoya  son 
pêcheur,  Vivien ,  pécher  avec  les  moines  dans 
le  torrent  de  Brionneau,  évidemment  pour 
affirmer  du  même  coup  le  droit  des  moines  et 
la  reconnaissance  solennelle  qu'en  faisait  le 
roi.  Or,  au  bas  de  la  charte  de  Geoffroy  Martel , 
il  y  avait,  d'après  une  copie  du  xvin°  siècle, 
faite  sur  l'original,  outre  la  croix  royale,  et 
sur  la  même  Ugne ,  le  nom  de  la  reine  Bertrade 
et  de  quelques  témoins,  parmi  lesquels  Vivien, 
qualifié  pêcheur  du  roi ,  et  que  nous  trouvons 
cité  dans  la  notice  du  Cartulaire,  puis  le  seing 
du  comte  Foulque  le  jeune ,  c'est-à-dire  Foulque 
Rechin.  Ces  signa  furent  apposés,  d'après  la 
copie,  à  côté  de  la  croix  qu'avait  tracée  Geof- 
froy Martel ,  lors  de  l'expédition  première  de 
l'acte. 

Quant  à  la  notice  qui  commence  par  «  Omnia 
praenotata  «  et  qui  suit  la  confirmation  royale , 
c'est  une  addition  à  la  charte  primitive,  faite 
postérieurement  à  l'avènement  de  Foulque 
Rechin,  comme  comte  d'Anjou,  vers  1067,  et 
antérieurement  à  la  mort  de  l'abbé  Noël,  qui 
survint  en  mai  1096.  (Voir  Célestin  Port, 
Dictionnaire  historique  de  Maine-et-Loire ,  t.  I, 
p.  66;  Le  Peletier,  Epitome,  p.  26,  27  et  3o). 

11  faut  ajouter  que  la  donation  du  ruisseau 
de  Brionneau  a  fait  l'objet  d'une  autre  charte. 
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probablement  d'après  le  même  cartulaire  que  C. —  b.  Sainte-Marthe ,  Ga//ia  christiana,  t.  II, 
p.  135. 

Jndiq.  :  Mabille,  Introduction  aux  chroniques  des  comtes  d'Anjou,  p.  lxxxii.  —  C.  Port,  Inventaire 
sommaire  des  archives  départementales,  Maine-et-Loire.  Archives  ecclésiastiques,  série  H,  t.  I, 
p.  69,  H  397.  —  Bertrand  de  Broussillon,  La  maison  de  Craon,  t.  I,  p.  3o,  n°  3. 


d'une  teneur  un  peu  différente,  expédiée  au 
nom  de  Geoffroy,  comte ,  et  de  sa  femme  Agnès , 
et  qui  contient  une  liste  de  témoins  compre- 
nant, outre  les  témoins  qui  figurent  ici,  avant 
la  souscription  royale,  une  partie  des  témoins 
de  la  notice  rédigée  au  temps  de  l'abbé  Noël 
et  spécialement  «  Hubertus  monetarius ,  in  cujus 
domo  auctorizatio  ista  facta  est  «  (  Le  Peletier, 
Breviculum,  p.  9  à  11;  Epitome,  p.  9  à  11). 

Pour  revenir  à  la  notice  du  Cartulaire, 
mentionnant  la  confirmation  des  chartes  de 
Saint-Nicolas  accordée  par  le  roi  Philippe,  il 
est  difficile  de  déterminer  les  autres  actes 
sur  lesquels  le  roi  Philippe  aurait  apposé  son 
seing,  caries  titres  de  Saint-Nicolas  ne  nous 
sont  plus  connus  que  par  les  publications  de 
Laurent  Le  Peletier,  qui  les  a  extraits  du  Car- 
tulaire ,  et  cet  auteur,  comme  on  peut  en  juger 
par  la  charte  même  que  nous  publions  ici,  a 
négfigé  de  reproduire  tous  les  signes  de  vali- 
dation. 

La  notice  du  Cartulaire  parle  d'abord  de  la 
«carta  de  foresta  Catiae»,  conune  ayant  recula 
confirmation  l'oyale  en  1106.  Parmi  les  nom- 
breuses chartes  relatives  à  la  forêt  des  Echats , 
il  est  difficile  de  distinguer  celle  que  vise  le 
rédacteur  de  la  notice  du  Cartulaire  et  qui  au- 
rait reçu  la  souscription  royale.  Cependant  il 
est  vraisemblable  qu'il  s'agit  de  la  charte  de 
Foulque  Recliin ,  du  22  août  1096,  portant  do- 
nation de  toute  la  forêt  :  «  omnem  scilicet  fores- 
tam  meam  Catiam »  (Le  Peletier,  Breviculum, 
p.  28;  du  même,  Epitome,  p.  3o).  Cette 
charte  consacrait  le  droit  des  moines  de  Saint- 
Nicolas  sur  toute  la  forêt  des  Echats;  elle  avait 
donc  pour  eux  une  importance  particulière, 
comme  on  le  voit  d'ailleurs  par  l'usage  qu'ils 


en  firent,  l'an  1098,  dans  un  procès  avec  les 
moines  de  Saint-Aubin.  (Voir  Le  Peletier, 
Breviculum,  f.  00 \  Epitome,  f.  32;  A.  Giry, 
Etude  critique  de  quelques  documents  angevins, 
p.  i  et  suiv.  ;  Bertrand  de  BroussUlon ,  Cartulaire 
de  l'abhajc  de  Saint-Aubin  d'Angers,  t.  II, 
p.  365,  n°  Dcccxc.) 

Quant  à  la  charte  que  le  rédacteur  du  Car- 
tulaire a  voulu  désigner  par  les  mots  «  carta  de 
quitantia  cosdumarum»,  il  n'est  pas  douteux 
qu'E  ne  s'agisse  d'une  charte  de  Geoffroy  le 
Barbu,  dont  le  Cartulaire  de  Saint-Nicolas 
d'Angers  contenait  la  notice.  (Voir  ci-dessous, 
n°  CLVIII.) 

La  troisième  charte,  confirmée  par  Phi- 
lippe I"  est  désignée  par  les  mots  «  carta  de 
fodero  terras  nostrae  et  de  pasnatico  Mul- 
nesii».  11  s'agit,  à  n'en  pas  douter,  d'une 
charte  de  Foulque  Rechin ,  datée  du  a  7  juil- 
let 1092,  et  publiée  par  Le  Peletier,  Epitome, 
p.  49,  sous  le  titre  :  «Redditio  pasnagii  de 
Mulnesio  et  auctorisatio  foderis  a  Fulcone 
comité». 

Quant  aux  quatre  chartes  scellées  du  sceau 
de  Henri  1",  elles  ne  sont  pas  suffisamment 
désignées  pour  qu'on  puisse  dire  quelles 
elles  étaient;  car  il  ne  s'agit  pas  de  chartes 
royales,  mais  seulement  de  chartes  sur  lesquelles 
Henri  avait  fait  apposer  son  sceau  en  signe  de 
confirmation.  Cependant,  il  convient  de  rap- 
peler que  le  texte  d'un  diplôme  de  Henri  I", 
confirmant  la  fondation  du  monastère  de 
Saint-Nicolas,  daté  d'Angers ,  le  1"  mars  1057, 
nous  a  été  conservé  (Le  Peletier,  Breviculum , 
p.  8;  Epitome,  p.  g;  Recueil  des  historiens 
de  la  France,  t.  XI,  p.  SgS). 
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Quod  '"'  ratioiiabiliter  maxime  ad  saluteni  animai  aliquis  facit ,  débet  operam  dare 
ut  factum  quantum  potest  perpetuet  C"'  tum  propter  facti  insolubiliorem  constantiam , 
tum  propter  futurorum  longeviorem  imitationem.  Quocirca  ego  Gaufridus '"),  Ande- 
gavensium ''^'  comes,  transfundere  in  omnem  posteritatem  ])er  litteras  volui  quod 
5  suggessit  mihi'"'  mater  mea,  Hildegardis  comitissa,  ut  ecclesiae,  quam  instituerat ''' 
pater  meus  in  memoriam  summi  patroni  beati  confessons  Nicolai'*^',  defunclo  ipso 
pâtre  meo  Fulcone,  impensius  quam  fecerat  ipse  aiiquid  donarem  propter  meam 
et  ipsius  salutem.  Ad  suggestionem  ergo  matris  meae  Hildegardis  comitissœ,  adauxi 
praedictœ  ecclesise  ad  sufFicientiorem  fratribus,  qui  in   loco   dicto''"'    digne  vivere 

10  instituissent ,  exterioribus  in  rébus  victum,  torrent  em  Brionellum,  super'''  quod  si  ta 
est  ipsa  ecclesia,  concessique  licentiam  faciendi  molendinos  in  exitu  ipsius  Navarii, 
quod  inconcessum  habuerant  in  vita  patris  mei  ;  terram  quoque ,  quam  pater  meus 
bubus'^)  propriis  excolebat  et  dicebatur  Cultura ''''  comitis'*';  reliquorum  etiam,  quae 
prius  ecclesia  possidebat ,  paternam  concessionem  mea  quoque  concessione  roboravi 

i5  et  omni  immunitate  sublimavi.  Perdonavi '""'  quoque  vinagium  suarum  omnium  vi 
nearum   Deo  et  sancto    Nicolao'"'  et  inibi  degenti  monachorum   coUegio.  Adauxi 
etiam,  ad  sustentationem  eorumdem  servorunoi  Dei,  novem  arpennos  pratorum  in 
Lupello'"',  juxta  iila  quae  pater  meus  antea  donaverat,  et  duodecim  in  Longa  Isla'p'. 
Concessi  etiam  eis  ut  omnia  quae  habent  vel  habituri  sunt,  sine  retinaculo  uUius 

20  mese  cosdumse  quitta  habeant.  Testes''''  :  Hubertus  prœsul;  Willelmus  et  Gauf- 
fredus'"'',  comités  Pictavi;  Herbertus,  comes  Cenomannis '"',  et  Hugo,  nepos  ejus'''; 
Lanceiinus  [de]  Balgenciaco;  Gozolinus,  vicecomes  Brittmnie;  Suardus  de  Credonio; 
Goffridus  de  Prutliaco;  Albericus  de  Monte  Johan.;  Raginaldus  de  Castrogun- 
terii'"'  cum  Adelardo,  filio   suo;  Gozolinus '''  de  sancta  Maura;  Geraldus  de  Faio; 

25  Bernardus  de  Cantosciaco;  Odricus  Bibitvinum;  Burcardus ''''  thesaurarius '■';  Rai- 
nerius  de  Turris;  Radulfus  \dcecomes;  Raginaldus,  filius  Drogonis;  Gausfredus '"' 
Turonis  '"'. 

(•■■)  Qaoà  jusqu'à  Quocirca  inclus,  omis  par  a. —  C*)  perpetuet  omis  par  C.  —  ('^)  Gauffredus  a.  — 
W  Andecavensium  C.  —  W  michi  C.  —  ''l  instruerat  B.  —  fe)  beati  Nicholai  confessons  C.  — 
C")  Deo  C  a.  —  (')  supra  C.  —  'i'  bobus  a,  manibus  C.  —  '^  Culture  B.  —  W  comités  a.  — 
{"■)  sublimavi  P  donavi  jB.  —  W  Nicholao  C.  —  (")  Lubello  B,  Lapello  a.  —  ù')  Silva  C,  Insula 
a.  —  il)  Entre  habeant  et  testes  C  et  a  intercalent  :  «Ad  firmitudinem  perpetuam  facti  Gofiridus 
(Gauffredus  a)  comes  signmn  hoc  (hoc  omis  par  a)  sanctae  crucis  +  [la  croix  omise  par  C)  manu 
sua  impressit»,  mention  qui  est  rejetée  plus  loin  par  B.  —  '^'  Gaufredus  C.  —  '')  Genomagnis  B, 
Cenomanensis  a.  —  '')  Avec  nepos  ejus  s'arrête  a,  qui  remplace  les  noms  des  aati'es  témoins  par  et 
multi  alii,  pour  reprendre  avec  Omnia  prsenotata.  —  (")  Castrogonteri  B.  —  (')  Gosolinus  C.  — 
W  Burchardus  C.  —  (i)  tesaurarius  B.  —  (")  Gaufredus  C.  —  '»'  Après  Turonis,  C  met  Signum 
Fidconis  junioris.  Oninîa  praenotata,  etc. 
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Franciae  '  ''. 


Regina  '"'  B. ,  istis 

testibus  : 
Almarico ,  filio  Be- 

raidi;Arnu]pho 

Bulgerio  ;    Cîof- 

frido    RidelW; 

WHelmo  Cone- 

rio;  Viviano  '"', 

piscatore  regio. 

Omnia  praenotata  '^',  quse  donavit  cornes  Goffridus  '""^  et  '"'  sicut  carta  narrât ,  in 
pei'petuum  habenda  monachis  concessit  Fulco  iste ,  insuper  \  ineas  Gerardi  '''  Calvelli 
et  decimam  pasnagii  ''''  de  Monnes  et  quittum  ciamavit  rotagium  de  Longa  Isla  ''', 
quod  voiebant  servientes  ejus  injuste  rapere,  et  propter  hoc  dédit  illi  abbas  Natahs'""' 
.X.'"'  libras  denariorum  '"'.  Hoc  viderunt  testes  isti  de  monachis  :  abbas  N.  '•"';  Ingelbal- 
dus  monachus ''f' ;  Fulcoius  monachus;  Stephanus  monachus;  Gosfridus'"'',  monachus 
Nannetensis.  De  miiitibus  :  Gosfridus  junior  de  Meduana  ;  Gosfridus  '"'  junior  de 
Castrobrientis  W;  Barthoiomeus  Andegavensis '"' ;  Ingelbaldus  Eschuis^;  Paganus, 
filius  FulbertiW;  Hubertus  monetarius,  in  cujus  domo  auctorisatio '■*'  ista  facta  est; 
Hugo,  canonicus  sancti  Laudi;  Aianus  de  Meldon;  Gosfridus''',  Irater  ejus,  qui  ha- 
buit  .G.'"'  solidos;  Briencius  Sacegai,  qui  habuit  alios  .G.''''  solidos;  Wadferius, 
vicecomes;  Gorbinus  de  Zalla,  et  Guaiinus  W  parvus''');  Raginaldus  Champel;  Nor- 
mannus  de  NovaviJla  '''. 


("i  Regina  j«s(/«'à  piscatore  regio  indus,  omis  par  C  a.  —  W  Ridet  B.  Corrigez  Ridel  par  le 
II'  CLViii.  —  '■'^  Viviario  B.  Corrigez  Viviano  par  le  n°  CLVili.  —  ('''  Ad  firmitudinem  jusqu'à 
impressit  inclus,  reporté  plus  haut  par  B  a;  cf.  p.  39 U,  notei'i.  —  M  Signum  Fiilconis  junioris 
reporté  plus  haut  par  C,  omis  par  a;  cf.  p.  39 i,  note  (").  —  (')  Signum  régis  Franciae  omis 
pur  C  a.  —  (s)  pernotata  B.  —  (4  G.  B,  Gauffredus  a.  —  (')  et  omis  par  C  a.  —  0)  Geraldi  C  a. 

—  C^)  pasnatii  a.  —  W  Insula  a.  —  ("")  Natali  B.  —  (")  decem  C  a.  —  W  Avec  denariorum  s'arrête  a. 

—  (p)  Natalis  C.  — M  monachus  rendu  par  m,  au-dessas  «f'Ingelbaldus  et  des  trois  noms  suivants,  en  B. 

—  (')  GofTridus  C.  —  (')  Goffridus  C.  —  (')  Castroljrientis  et,  dans  la  suite,  les  mots  Andegavensis , 
Eschuis,  tilius  Fulberti,  monetarius,  écrits  par  B  au-dessas  des  noms  dont  ils  sont  les  qualificatfs; 
Castroljrientii  C.  —  W  Andecavensis  C.  —  M  Eschius  B.  Lisez  Eschuis.  —  W  Fulherta  B.  — 
(y)  auctorizatio  B.  —  W  GofTridus  C.  —  W  centum  C.  —  C")  centum  C.  —  (■=)  Warinus  C.  — 
('')  Le  mot  parvus,  et,  dans  la  suite,  les  mots  Champel,  de  Novavdla,  écrits  par  B  au-dessus  des  noms 
dont  ils  sont  les  qualificatifs.  —  (")  A  la  fin  du  texte,  B  ajoute  :  «  Scellé  en  deux  endroits  et  de  cire.  » 
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GLVIII 

1106,  11  octobre.  —  Angers '■>. 

Philippe  I"^  et  la  reine  Bertrade  confirment  de  leur  souscription ,  une  charte  de  Geoffroy 
le  Barbu,  comte  d'Anjou,  du  13  avril  1062,  portant  abandon  de  coutumes  en  faveur 
5  de  Saint-Nicolas  d  Angers. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  XYlii"  s.,  Bibliothèque  nationale,    Collection   de  Touraine,  vol.  IP,  fol.    io4^  v°, 

n°  660,  d'après  un  cartulaire  de  Saint-Nicolas  d'Angers.  —  C.  Copie  partielle,  du  xvii°  s., 
Bibliothèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  38 ,  loi.  49 ,  d'après  le  même  cartulaire  que  B . 

10  Indiq.  :  Bertrand  de  Broussiilon,  La  Maison  de  Craon,  1. 1,  p.  36,  n°  18. 

Anno  ab  incai^natione  Domini  miilesimo  sexagesimo  secundo,  Go ffridus,  cornes 
junior  ex  sorore  nepos  hujus  superioris  Goffridi  '"' ,  factus  ei  ''''  in  honore  successor, 
ejus  '"'  donationes  sancto  Nicholao  ''''  factas  et  iiidultiones  consuetudinum  auctorizavit 
et  confirmavit ,  testibus  his  '"^  fidelibus  suis  quorum  hic   subinserta  sunt  nomina  : 

i5  Roberto  Burgundione,  Roberto '"^  Crochardo,  Eudone  de  Blazono,  Walterio  de 
Uben,  Johannefe'  de  Cainone,  Tetbaldo '*■'  de  Gerziaco '"',  Gausleno  de  Eblodo, 
Hugone  manducatore  Britonum'^',  Odrico ''''  Rufo,  Roberto  praeposito,  Bernardo 
nepote  ejus ,  Lamberto  de  sancto  Martino,  Huberto  Ragot,  Artaldo  Babino,  Huberto 
Musello,  Mathia  de  Monte  Aureo,  Ivone  de  Gallia,  Beliarde  abbatissa  de  sancta 

20  Maria*').  Actum  est  idibus  aprilis,  in  civitate  Andegava  publiée  '"'.  In  Dei  nomine 
féliciter,  amen. 

Signum  et  confirmatio  Philippi  régis  Franciae ,  istis  testibus  :  Amalrico  filio  Berardi , 
Goffrido  Ridel,  Arnulfo  Bulzerio,  Willelmo  Conerio,  Vmano  piscatore  régis  et  regina 
Bertreda. 

(")  Gaufridi  C.  —  "■'  Le  mol  ei  ajoaté  en  marge  après  successor  B.  —  W  ejus  omis  par  C.  — 
'•'j  sancto  ^icolao  jusqu'à  auctoTizBLxit  et  indus,  omis  par  C. —  W  his  fidelibus  jiwçn'à  nomina  inclus, 
omis  par  C.  —  P^)  Roberto  CrochaLTào  jusqu'à  Uben  inclus,  omis  par  C.  —  (s)  Joanne  C.  —  C'J  Theo- 
Jjaldo  C.  —  W  Jerziaco  C.  —  (J)  manducante  Britonem  C.  —  C')  Odrico  jusqu'à  Ivone  de 
Gallia  inclus,  omis  par  C.  —  W  B.  Marias  C.  —  (™)  Avec  pubhce  s'arrête  C. 

'■''>  Pour  la  date,  voir  p.  091,  la  note  1  de  la  charte  précédenle. 
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Philippe  /"■  confirme  la  sentence  rendue  par  les  grands  dans  un  plaid  tenu  à  Senlis , 
en  présence  de  Louis,  roi  désigné,  à  l'occasion  d'un  procès  entre  l'église  de  Conipiègne  et 
Nevelon  de  Pierrefonds  au  sujet  de  la  taille  perçue  par  les  chanoines  de  Compiègne  sur  les 
hommes  du  dit  Nevelon  habitant  la  Couture  de  Charles ,  cette  sentence  déclarant  lesdits 
chanoines  libres  de  lever  la  taille  sur  tous  les  hommes,  d'exercer  toute  justice  et  tout 
pouvoir  dans  ledit  territoire. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'an  lôyS'^',  dans  Dom  Giliesson,  Mémoires,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  18762  , 

fol.  68,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Dom  Giliesson,  Antiquités  de  Compiègne, 
Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  24o66,  fol.  261,  d'après  G,  revu  à  l'original.  — D.  Copie 
du  xviii"  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Collection  de  Picardie,  vol.  89, 
fol.  84,  d'après  l'original  d'un  vidimus  de  Rainaud,  évèqpe  de  Paris,  en  date  du  2  3  sept. 
1261.  —  E.  Copie  duxviii"  s. ,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Moreau,  roi.  4^2,  fol.  246, 
d'après  le  même  vidimus.  —  F.  Copie  du  xin°  s. ,  dans  le  Cartiilaire  hlanc  de  Saint- 
Corneille  de  Compiègne,  Archives  nationales,  LL  1623,  fol.  2,  copie  incomplète  par 
suite  de  la  déchirure  de  la  partie  inférieure  du  feuillet.  —  G.  Copie  du  xiii°  s. ,  dans  le 
fragment  du  Curtnlaire  rouge  de  Saint-Corneille,  Bibliothèque  de  Compiègne,  fol.  42,  Carte 


'■'  Le  diplôme  de  Philippe  I" n'est  pas  daté, 
mais  il  confirme  un  jugement  consigné  dans  des 
lettres  de  Louis,  roi  désigné,  dressées  à  Senlis  l'an 
1 106  et  la  46°  année  du  règne  de  Philippe  I"  : 
«  Actum  Silvanectis  anno  Incarnati  Verbi  .mcvi.  , 
régnante  Philippo  .xlvi.  d  (Indiq.  Luchaire, 
Louis  VI,  p.  24,  n°  39;  publ.  par  Morel,  Car- 
tidaire  de  l'abbaye  de  S.  Corneille,  p.  61, 
n°  XXVIII  ).  Pour  que  la  46"  année  du  règne 
de  Philippe  coïncide  avec  l'année  1106,  il 
faut  prendre  pour  point  de  départ  le  4  août 
1 060 ,  date  de  la  mort  de  Henri  I".  La  charte 
de  Louis  VI  est  donc  de  l'année  11 06  et  anté- 
rieure au  4  août.  La  confirmation  de  Philippe  I" 
doit  être  très  peu  postérieure. 

'^'  A  la  fin  de  la  copie  :  «  Et  au  doz  est  escript  : 


de  justicia  super  famuios  in  Cultura  manentes 
patri  [sic).  Collation  de  la  présente  coppie  a 
esté  faite  a  son  original  en  parchemin  par  nous 
Martin  Le  Caron ,  lieutenant  de  prevost  de 
l'église  et  abbaye  S'  Corneille  de  Compiègne , 
pour  ce  faire  a  nous  monstre  et  exhibé  par  le 
procureur  de  lad.  église  et  abbaye  suivant 
l'appointement  de  nous  donné  ce  jourdhui  en 
ia  cause  d'entre  led.  procureur  demandeur  a 
cause  des  pitances  a  l'encontre  de  Pierre  de 
Blois ,  chappellain  de  la  chappelle  saint  Pierre 
en  l'église  S' Jacques  dud.  Compiègne ,  et  ce  en 
la  présence  desd.  parties  pour  servir  ausd. 
demand.  et  ce  que  de  raison.  Donné  et  fait  ce 
vendredy  dix  septiesme  jour  d'apvril  mil  .v.  c. 
soixante  treize.  Le  Caron.  Carrière.  » 
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regum,  n°  m,  sous  la  rubrique  «  Philippus  rex  de  justicia  quam  habemus  super  manentes  in 
Cultura  Karoli».  —  H.  Copie  du  xni"  s.,  dans  le  Cartulaire  de  Saint-Corneille  appartenant 
à  M.  Pouillet,  conservateur  de  la  Bibliothèque  de  Clermont  (Oise),  ici.  19,  sous  la  même 
rubrique  qu'en  G. 

5  I.  Copie  de  l'an  1879,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  2197,  loi.  43,  d'après  G.  — 
/.  Copie  de  l'an  1672,  Archives  nationales  LL  iGaS,  p.  182,  ch.  n°  ii4,  d'après  G. —  K. 
Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale , ms. lat.  9171,  p.  i53,  d'après  l'un  des  cartulaires. 
—  L.  Copie  du  XYii"  s.,  dans  Dom  Gillesson,  Antiquités  de  Compiègne,  Bibliothèque  natio- 
nale, ms.  fr.   3^066,  fol.  a/17,  d'après  l'un  des  cartulaires.  —  M.  Copie  de  la  fin  du  xvii"  s., 

10  Archives  nationales,  L  1087,  n°  37,  d'après  l'un  des  cartulaires.  —  N.  Copie  de  la  fin  du 

xvii"  s.,  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  2i5i'",  probablement  d'après  le  même 
cartulaire  que  0.  —  0.  Copie  partielle  du  xvii"  s.,  dans  les  Matériaux  de  Galland,  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  fi".  16188,  fol.  i5i  v°,  d'après  un  cartulaire  de  Saint-CorneLUe  prêté 
par  M.  Alard.  —  P.  Copie  partielle ,  du  xvii°  s. ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Du  Chesne , 

i5  vol.  53,  fol.  497,  avec  addition  des  témoins  du  diplôme  de  Louis,  roi  désigné,  sur  le  même 

objet. 

fl.  Ch.  V.  Langlois,  Textes  relatifs  à  l'histoire  da  Parlement ,  p.  8,  n°  v,  d'après  E.  —  b.  E.  Morel, 
Cartulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compiègne ,  p.  58 ,  n°  xxvii ,  d'après  CFGJE. 

Indiq.  :  Extrait  des  pièces  suivant  leurs  dattes  produites  par  les  dames  abbesse,  prieure  et  religieuses 
20  de  l'abbaye  royale  du  Val  de  Grâce.  .  .   contre  lesdits  prieur  et  religieux  de  ladite  abbaye  de  S. 

Corneil  (Factum  de  1690,  imprimé,  in-fol.,  Archives  nationales,  L  1037,  n°  4^7,  p.  3).  — 
Luchaire,  Louis  VI,  p.  24,  n°  39. 

In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis,  Patris  et  '")  Filii  et  Spiritus  Sancti,  amen. 
Ego  Philippus,  divina  providente  clementia  Francorum  rex.  Sancte  Compendiensis 

25  ecclesie  ab  antecessoribus  nostris  ei  traditam  dispositum '""^  habens  tueri  libertatem, 
cum  adversus  impugnatores  iHius  multas  pro  ea  causas  susceperim  finiendas ,  unius 
pre  ceteris  seriem ,  que  inter  ipsam  ac  '"'  dominum  exorta  est  Nevelonem ,  non  solum  ad 
presentium  '''*  sed  ad  futurorum  quoque  notitiam  '"'  stilo  et  memorie  voluimus  com- 
mendari.  Scinius  equidem  et  in  privilegiis  ejusdem  ecclesie  plenissime    continetur 

3o  quoniam  pie  recordationis  predecessor  noster,  Karolus ,  omne  jus  regium  omnemque 
potestatem  et  dominationem ,  qxiam  in  terra  illa ,  que  hodie  Cultura  Karoli  nominatui", 
et  in  omnibus  ejusdem  terre  hospitibus  habuerat  et  babebat ,  eidem  ecclesie  ibique 
Deo  '*'  famulantibus  clericis  firmiter  et  imperpetuum '^'  concesserit  ac'*"'  depotestate  et 
jure  regio ,  nicbil  sibi  prêter  libertatis  ecclesie  tuitionem  reservans ,  in  jus  et  potes- 

(")  et  omis  par  B.  —  C")  depositum  B.  —  '"'  et  E.  —  '""  presencium  G.  —  W  noticiam  BDEGtI. 
—  (H  Donino  B.  —  (s)  in  perpetuuni  C.  —  "'•  as  Gli. 
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tatem  ecclesie  '"'  transtiilerit  'i'.  Unde,  cum  postmoduin  tempore  nostro  hospiles  suos 
ecclesia  per  ministros  suos  ad  justitiam  ''''  addixisset  '"'  et  petitiones  ''''  quasdam  pu- 
bUcas ,  qxias  vulgo  taUiani  vocant ,  pro  utilitate  ecclesie  exigendo ,  in  eos  potestatem 
propriam  exercuisset,  domnusl"'  Nevelo,  quosdam  clientèle  sue  suo''^  nomine  prote- 
gere'"'  nisus'"''  et  ab  aliorum  lege  segregare laborans ,  pecuniam  '"'que pro  talliasumpta  5 
erat  sibi  suisque ,  ut  aiebat ,  servientibus  reddi  postulavit ,  clericis  autem  contra  reni- 
tentibus  illumque  injuste  agere  quippe  qui  in  terra  ecclesie  nicbil  (•*'  justitie  '''',  nichil 
juris ,  nicbil  omnino  potestatis  baberet  profitentibus ,  cuni  ipse  a  cepto  '''  non  desis- 
teret,  immo  super  boc  de  clericis  clamorem  faceret ,  nostro  assensu'"',  nostra  precep- 
tione  et  voluntate  dies  Silvanectis  constituta  est  quatinus  '"'  ibi  in  presentia  filii  mei  lo 
Lodovici'"'  utronimque''''  causa  per  ordinem  audiretur  et  inter  eos  daretur'i' judicium. 
Constitutis  igitur'"''  loco  et  tempore,  clerici  affuerunt,  affuit  et  ipse,  et  sub  cleri 
portione  non  modica ,  sub  frequentia  sapientium  \drorum  atque  nobilium  laicorum , 
sub  plebis  multitudine  causa  qua  vénérant  hoc  ordine  incepta  est  agitari.  ClamaAit 
namque  domnus  '"'  Nevelo  quicquid  '''  clerici  ab  bospitibus  ecclesie ,  bominibus  1 5 
autem  '"'  ipsius  Nevelonis ,  jjro  tallia  '"'  sumpserant ,  sibi  suisque  debere  reddi ,  banc  se 
in  terra  ecclesie  libertatem  babere ,  boc  quasi  feodum  a  rege  se  tenere  promulgans. 
Ad  bec'"''  mox  clerici,  sicut  erant  parati,  satis  sobrie,  satis  légitime *>''  respondentes , 
cum  nicbil  borum ,  que  dicebat  iieri  debere ,  nuUam  eum  libertatem  in  terra  ecclesie , 
nuHum  jus,  nullam  omnino  potestatem  babere,  sibi  autem  bec  omnia  licere  respon-  20 
dissent ,  libertatis  sue  et  a  rege  sibi  tradite  potestatis  confirmativa  privilégia  protule- 
runt  causamque  suam  vulgali  et  latina  disseruerunt  eloquentia,  in  ipsis  etiam 
pri^dlegiis  ostendentes  predictum  gloriosum  regem  Karolum  in  tota  iila  Cultura  nicbil 

(')  ecclesie  potestatem  B.  —  C")  justiciam  BFGH.  —  i')  adduxisset  BCDE.  —  ('')  peticiones  G. 

—  W  dominus  BC.  —  (1  suo  omis  pur  BCDE ,  sue  sue  FGH.  Corrigez  clientèle  sue  suo  nomine. 
■ — -  fe)  protège  H.  —  "■'  ausus  E.  —  (')  peccuniam  GH.  —  U)  nihil  £.  —  C")  justiciae  B,  justicie 
EFGH.  —  W  accepto  H.  —  ('")  asensu  BFGH.  —  W  quatenus  C.  —  (»)  Lvidovici  BE.  — 
(p)  utriunque   C.  —  ("i)   claretur  BFG.  —   (■■)  ergo  H.  —  (=)  dominus  BFG,  dmûs  C,  dûs  H. 

—  W  cpiidquid  B.  —  (")  aut  E.  —  M  talia  B.  —  (')  hoc  E. —  (y)  legittime  jH. 


'''  La  concession  ici  rappelée  est  celle  de 
Chaiies-le-Chauve ,  du  5  mai  877,  qui,  fondant 
dans  son  palais  de  Compiègne  un  monastère 
en  l'honneur  de  la  Vierge  (plus  tard  désigné 
sous  le  vocable  de  Saint-Corneille),  lui  assigna 
entre  autres  biens  :  «  cidturam  etiam  quam 
eisdem  fratribus  ad  suos  exteriores  usus  extra 
monasterium  cum  piscatoria  concessimus  » 
(E.  Morel,  Cartalaire,  n°  1,   p.   6).  Dans   un 


diplôme  de  Charles-le-Simple ,  du  27  juillet 
917,  on  ht  :  «  De  cultura  vero  quam  habent 
(canonici)  ad  exteriores  usus,  vit  mansiones 
eorum  nullus  quasi  hospitandi  gratia  intrare 
praesumat»  (E.  Morel,  Ibid.,  n°  viir,  p.  122). 
La  même  clause  est  répétée  moins  les  mots 
quasi  hospitandi  gratia  dans  un  diplôme  de 
Louis  IV,  du  25  décembre  986  (E.  Morel, 
Ihid.,  n"  xiii,  p.  36.) 
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omnino  juris  sibi  retinuisse  sed  de  suojure,  sicut  jam  supradictum  est,  in  jus  et 
potestatem  ecclesie  quicquid  '"'  in  iiia  tenuerat  contulisse.  Unde ,  cum  nec  etiam 
nostri  servientes ,  terre  illius  hospites ,  ab  hac  consuetudine  queant  esse  liberi ,  nos  nec 
habere  nec  ''"'  alicui  dare  vel  concédera  nec  aliquem  a  nobis  posse  tenere  recognovimus. 
5  Cum  igitur  de  dictis  domni  Nevelonis  ac  de  responsis  c]ericorum  principibus  nostris 
lilius  meus  '''  Lodovicus '''  dare  judicium  precepisset  et  ipsi  judices ,  accepto  com- 
muni  consilio ,  illud  in  médium  proferre  voluissent ,  sepedictus  Nevelo ,  sentiens  iilo 
se,sidiceretur,  gravari  judicio,  audire  judicium '"'  noluit  sed  abscessit,  in  quoveritas 
ecclesie  et  justitia*'^*  omnibus  qui  aderant  patenter  clainiit.  Astantibus  igitur  clericis 

ro  et  si  quid  eis  agendum  foret  ulterius  inquirentibus ,  satis  eos  fecisse  causamque  suam 
légitime  deratiocinatam'"'  fuisse  ecclesiam  quotquot  erant  omnes''"'  adjudicavenint. 
Quod  autem  ibi  in  presentia'''  nobilissime  prolis  nostre,  Lodovici'J',  nosti'o  assensu  et 
j  u  ssu  actum  ac  '"''  dififinitum'''  est ,  nos  quoque  laudamus ,  adjudicamus  et  confirmamus'™', 
et  ut  stabile  ac  firmum  permaneat  nostre  majestatis  sigiUo  corroboramus  '"',  videiicet 

i5  ut  sancte  Gompendiensis '"' ecclesie  clericis  in  omni  terra  ilia  que,  sicut  predictum 
est ,  Cuitura  Karoli  nominatur,  et  in  omnibus  ejusdem  terre  hospitibus ,  pro  sua  et  'p' 
ecclesie  utilitate  ''•'  liceat  talliam  facere  omnemque  justitiam  '"'  et  potestatem  et 
quicquid  '"'  eis  a  predecessoribus  nostris  concessum  est ,  pro  sua  voluntate  et  libito 
liceat  exercere  '''.  Huic  autem  confirmationi  nostre  interfuerunt '"'  curie  nostre  '"'  non 

20  pauci  nobiles. 

(Monocjr  anima ''''\) 

(»)  quidquid  B.  —  C")  ne  CGH.  —  (")  noster  B.  —  ('')  Lvidovicus  BCË.  —  (")  judicium  audire  B, 
audire  se  judicium  E.  —  (1  justicia  BEGH.  —  (s)  deraciocinatam  BEF,  derationatam  C.  — 
('■)  omnes  omis  par  CFH.  —  W  presencia  GH.  —  (i)  Ludovic!  BCE.  —  (4  et  £.  ^ —  '"  definitum  B.  — 
('")  confirmus  H.  —  W  corrobomus  H.  —  (°)  Coupendiensis  F.  —  W  et  omis  par  BGH ,  ajouté  en 
F.  —  (i)  utilitate  ecclesie  B.  —  (■■)  justiciam  BCEFGH.  —  (»)  quidquid  B.  —  W  excercere  G.  — 
W  interfuere  BE.  —  W  curie  nostre  omis  par  E.  —  (^)  Le  monogramme  omis  par  FGH ,  dessiné 
en  BCDE.  —  B  ajoute  :  «Et  scellé  en  seau  en  foi'me  de  placart  ou  est  empraint  ung  roy  en 
sa  majesté».  —  C  ajoute  :  «Les  dites  lettres  saines  et  entières,  à  la  fin  desquelles  il  y  a  un  scel 
royal  en  placart  de  cire  jaune». —  E  :  «  .  .  .  litteras  inclite  recordationis  PhUippi.quondam  Fran- 
coi"um  régis,  sigillo  ejusdem  régis  sigillatas  vidlmus  et  inspeximus.  .  .  ». 
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Philippe  I",  voulant  relever  l'église  Saint-Éloi  de  Paris  réduite  à  rien ,  prie  à  Galon , 
évêaiie  de  Paris,  de  l'attribuer  à  un  ordre  relicjieux. 

A.  Original  perdu.  5 

B.  Copie  du  xv"  s. '"' ,  Archives  nationales,  S  118a,  n°  4,  fol.  g. 

Philippus,  Dei  gracia  Franconim  rex,  G.,  eadem  gracia  Parisiensium  episcopo, 
karissimo  suo  salutem  et  graciam.  Quia  beati  Eligii  Parisiensis  ecciesia  nostris  tem- 
poiibus  fere  ad  nichiluni  redactam  cognovimus,  nisi  divina  ac  nostri  pro\T[dencia 
resurrexerit,  ut  a  nobis  dampnose  requiratur  pertimescimus ,  et  licet  a  multis,  sub  10 
specie  sacri  ordinis  in  eadem  apponendi,  multociens  ut  eam  committeremus  ipsis 
postuletur,  qxda  nichil  ad  eos  pertinet ,  universis  hactenus  subtrahitur.  Vobis  autem , 
cui  a  Deo  et  a  nobis ,  dictante  justicia ,  commissa  est ,  cum  universis  que  ad  eam 
intus  et  exterius  omnimode  pertinenciis ,  regali  potencia,  omni  cura  procurandam 
commandantes  committimus,  rogamus  etiam  et  obsecramus  in  Domino  Ihesu  qua-  i5 
tinus ,  juxta  disposicionis  vestre  sentenciam  et  ad  inteiiectus  vestri  voluntatem ,  cujus- 
libet  ordinis  conventum  pastoraii  providencia  ad  Dei  servicium  inibi  licencia 
nostra  imponere  studeatis.  Quod  ut  qualibet  usurpacionis  invidia  non  vaieat  infir- 
mari,  litterarum  memorie  commendantes ,  impressione  majestatis  nostre  signari 
voluimus  et  corroborari  precipimus.  Vaiete.  20 


'"'  Ce  mandement  relatif  à  la  réforme  de 
l'église  Saint-Eloi  n'est  pas  daté.  Puisqu'il  ne 
désigne  pas  l'ordre  religieux  auquel  devait  être 
soumise  cette  église,  et  qu'il  laisse  à  l'évèque 
de  Paris  le  soin  d'en  décider,  il  est  antérieur 
au  diplôme  suivant  par  lequel  le  roi  confirme 


l'établissement  fait  par  le  dit  évèque  de  douze 
moines  de  Saint-Maur  dans  l'église  Saint-Eloi. 
'"'  Nous  devons  l'indication  de  ce  document 
à  M.  Travers,  sous-bibliothécaire  à  la  Bibho- 
thèque  nationale. 


CHARTES  Kï  DIPLOJIES. 
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1107,  avant  le  i  août.  —  Paris. 

Philippe  /*',  avec  le  consentement  du  pape  Pascal  et  celui,  de  son  Jils  Louis,  confirme  la 
cession  faite  par  Galon,  évêcjue  de  Paris,  de  l'église  Sahit-Éloi,  à  l'abbaye  de  Saint-Maur- 
5    des-Fossés  pour  y  établir  douze  moines  et  an  prieur,  à  la  place  des  religieuses  que  ledit 
évêque  en  avait  chassées. 

A.  Original.   Parchemin,  avec  traces  de   deux  sceaux.   Hauteur,  4.00  mm.;  largeur,   008    mm. 

Archives  nationales,  K  20,  n°  9". 

B.  Copie  figurée,  du  xvi°  s..  Archives  nationales,  L/i6i  (anc.  L61  2),  n°  1,  d'après 4. —  C. Copie 
10  du  xvn°  s.,  par  Pierre  Pithou,  Bibliothèque  nationale,  Collection  Dupuy,  vol.  232  ,  fol.  28, 

d'après  A.  —  D.  Copie  du  xin°  s.,  dans  le  Livre  noir  de  Saint-Maur,  Archives  nationales, 
LL  4.6  (anc.  LL  112),  fol.  18,  sous  la  rubrique  :  «Littere  Philippi  régis  Francie,  quomodo 
moniales  éjecte  fuerunt  de  monasterio  sancti  Eligii  Parisiensis  et  xii""  monachi  de  mo- 
nasterio  Fossatensi  substituti  et  suljrogall  ibi  fuerunt».  —  E.  Copie  de  l'an  128/1,  dans  le 
i5  Livre  blanc  de  Saint-Maur-des-Fossés ,  carta  // du  chapitre  intitulé  Parisius,  Archives  na- 

tionales, LL/t8  (anc.  LL  ii/i),  fol.  ccxxxvi  v°,  sous  la  rubrique  :  «Littere  Philippi  régis , 
quomodo  moniales  éjecte  fuerunt  de  monasterio  sancti  Eligii  Parisiensis  et  .xii.  monachi 
de  monasterio  sancti  Pétri  Fossatensis  ibi  fuerunt  subrogati  » . 

F.  Copie  du  xv°  s.,  dans  le    Cartulaire  de   Saint-Maur   en  papier.   Archives   nationales,   LL  /u) 
20  (anc.  LL  1  i5),  fol.  55  v°,  d'après  D.  —  G.  Copie  du  xviii"  s..  Archives  nationales,  LL  47 

(anc.  LL  110),  p.  63,  d'après  D.  —  H.  Copie  du  xv°  s.,  Archives  nationales,  S  1182, 
n°  à,  fol.  8  v°,  d'après  D  ou  E.  —  /.  Copie  du  xvii"  s.,  faite  pour  Gaignières,  Bibliothèque 
nationale,  ms.  lat.  54i6,  p.  4io,  d'après  A'.  — /.  Copie  duxviii's.,  Archives  nationales, 
LL  5o  (anc.  LL  116),  p.  65,  d'après  F.  —  K.  Copie  du  xviii"  s.,  BibHothècfue  nationale, 
2  3  Collection  Moreau,  vol.  42,  fol.   24i,  d'après  7.  —  L.   Copie  du  xvii"  s.,  dans  Jacques  Du 

Bre\À,  Lwlyticoenobiidivi  Germuni  a  Pratîs  chronica,  Bilshothècp-ie  nationale ,  ms.  lat.  12807, 
fol.  357V°,  et  ms.  lat.  13844,  fol.  i38  (anc.  fol.  2o3),  d'après  un  cartulaire.  —  M.  Co- 
pie du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  8,  fol.  211  et  3i3, 
d'après  e  et  h. 

3o  a.  BonfoDS  et  J.  Du  Breul,  Les  antiquitez  et  choses  pins  remarquables  de  Paris,  fol.  102.  — 
b.  Ivonis  episcopi  Carnotensis  epistolœ  (éd.  Juret,  i6io,in-8°),  p.  623  [observât,  ad  epistolam 
LXX);  reprod.  dans  Migne,  Patrologiœ  [latinœ)  cursus,  t.  CLXII,  col.  332.  —  c.  J.  Du 
Breul,  Le  théâti'e  des  antiquitez  de  Paris,  p.  gg;  et  éd.  i63c),  p.  76.  —  d.  J.  Du  Breid, 
Supplementam.  antiquitatuni  urbis  Parisiacœ,  p.  167.  —  e.  Malingre,  Les  antiquitez  de  la  ville 

35  de  Paris,  p.  i32.  — f.  Ivonis  Carnotensis  episcopi  opéra  omnia,  pars  II,  p.   i5o.  —  g.  Du 

Puy,  Preuves  des  libertez  de  l'église  gallicane  (i65i),  c.  xxxv,  t.  IV,  p.  80.  — ■  h.  Labbe, 
Eloges  historiques  des  rois  de  France  [Alliance  chronologique,  t.  Il),  p.  586,  d'après  ^4.  — ■ 
i.  Sainte -Marthe,   Gallia  christiaiia ,   t.  I,  p.   427.   —   /.    Flcureau,  Les  antiquité:    de    la 
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ville  et  du  duché  d'Estampes ^  p.  5oo.  —  le.  DuJjois,  Historia  ecclesiœ  Parinensis ,  t.  I, 
p.  767,  Il  ex  chartulario  Fossatensi  ».  —  l.  Félibien  et  Lobineau,  Histoire  de  la  ville  de  Paris , 
t.  Ilf,  p.  55,  d'après  d.  —  m.  Gallia  christiana,  t.  VII,  instrumenta,  col.  /^/^,  «ex  chartul. 
Fossat».  —  n.  Tardif,  Monuments  historiques.  Cartons  des  rois,  p.  196,  11°  33o,  d'après  .4. 
—  0.  Menault ,  Morigny,  son  abhaye,  sa  chronique  et  son  carlulaire,  pièces  justificatives,  p.  8,  5 
d'aprèsj.  —  p.  R.  deLasteyrie,  Cartulaire  général  de  Paris,  t.  I,p.  i63,  n°  i44,  d'après  A. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique,  t.  H,  p.  386.  —  Lucliaire,  Louis  VI,  p.  36,  n°  /Ig. 

^  In  nomine  sancte  et  individue  Trinitatis.  Pi,  Dei  gratia  Francorum  rex.  P No- 
tum  fieri  volumus  universis  sanct§  Dei  aecclesiç  cultoribus  tam  futuris  quam  et 
presentibus  quia,  divina|Ppro^àdenteclenientiaetassensu  domni  pape  Pascalis,  mo-  10 
nitione  qnocjue  et  consilio  canonicorum  sanctae  Parisi-||^-acensis  aecelesiç  necnon 
et  consensu  nostro  et  Lbdovici,  fiJii  nostri,  Galo,  Parisiensis  episcopus,  ab  sec- 
clesia  beati  Eiigii,||^  menbro  videlicet  episcopatus  sud,  propter  intemperatam  quam 
impudenter  agebant  fornicationem ,  moniales  quamvis  cano-ll^-nice  sepissime  coiTe- 
ptas,  templum  tam  en  Domini  aperte  pi'avo  usu  violantes  ac  correptionem  pastoris  i5 
penitus  jp  négligentes,  spe  melius  agendi  a  prefata  domo  dejecit.  Acceptis  itaque 
domni  pape  litteris,  tune  temporis  Pari-|P-sius  venientis,  dataque  licentia  ordinem 
religionis  inibi  ponendi,  nostra  licentia  et  oratione,  cum  fiiii  nostrill^  Ludovici  ob- 
secratione,  beato  Petro  Fossatensi  ejusdemque  loci  Tedbaldo  abbati,  prefatam 
aecclesiam  beati  Eligii  P"  in  cellam  .XII.  monachoi-um  cum  priore  suo  perpetualiter  20 
possidendam  concessit  et  babendam,  salvo  IP'  quidem  jure  suç  potestatiset  aecclesiç 
Parisiensis,  quemadmodum  et  in  ipsius  carta  determinatum  est.||^^  Et  ut  li§c  carta 
firma  et  incon^oilsa  permaneat,  memoriale  istud  inde  fieri  et  nostri  nominis 
l<araptere'''||"  et  sigillo  [monogramma)  signari  et  corroborari  precepimus,  adsian- 
tibus  de  palatio  nostro  quoram  nomina  subtitulata  P*  sunt  et  signa.  Signum  25 
Hugonis  de  Creceio,  tune  temporis  dapiferi  nostri.  -S*.  Wastionis  de  Pissiaco, 
tune  II  ^^  temporis  constabularii  nostri.  'S'.  Pagani  Aurelianensis ,  tune  temporis 
buticularii  nostri.  «S*.  Widonis,  tune  temporis  ||^^  camei'arii  nostri.  Actum  Parisius, 
in  capitule  sanctae  Marie,  anno  ab  incarnatione  Domini  .M.  C.  VII.,  anno  vero 
II"  regni  nostri  .XL VII.         Stephanus  cancellarius  relegendo  subscripsit.  3o 

[Locus  sifjUli '-^'K)  [Locas  alterins  sigilli.) 

(")  karaptere  A .  Corrigez  karactere.  —  '''  B  et  h  donnent  des  sceaux  la  description  suivante  :  «  Seelié 
de  deux  grands  seaux  sur  le  parchemin  de  la  lettre  en  cire  jaune ,  sans  las  de  soye ,  en  l'un  descpels 
seaux  est  le  roy  assis  en  sa  dignité  royale  et  en  l'autre  est  un  roy  à  cheval  et  à  l'entour  est 
escript  :  Philippus  Dei  gratia  Francorum  rex.  »  //  y  a  ici  une  erreur;  la  légende  indiquée  devait  se 
lire  sur  le  sceau  de  majesté;  le  sceau  où  le  roi  était  à  cheval,  était  celui  de  Louis  VI,  roi  désigné;  voir 
Mabitlon,  De  re  diplomatica,  p.  i27  et  59â,  et  Luchaire,  Louis  VI,  p.  309. 

5i. 
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1108,  avant  août.  —  Sainl-Léger-aux-Bois. 


Philippe  I"  confirme  l'approbation  donnée  par  Milan  de  Maurepas  à  la  donation  cjue 
son  neveu  Ernaad  de  la  Ferté  avait  faite  à  l'abbaye  de  Coulombs ,  de  tout  ce  qu'il  pos- 
5    sédait  à  Gravent  et  (jui  relevait  en  fef  du  roi. 


A.  Oris'inal  perdu. 


'& 


B.  Copie  du  commencement  du  xvii°  s.,  dans  les  Mémoires  du  prieur  de  Mondonville  (Guillaume 
Laisné),  t.  X,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.   3/li33,  p.  117,  d'après  le  «vieil  cartulaire 
de  Coulombs  ».  —  C.  Copie  du  xviii"  s. ,  parA.  Du  Cliesne,  BiJiliotlièque  nationale,  Collection 
'°  Baluze,  vol.  08,  fol.  25  v°,  d'après  un  cartulaire  de  l'abbaye  de  Coulombs. 

Indiq.  :  Inventaire  des  titres  de  l'abbaye  de  Coulombs,  d'environ  l'an  1765,  Archives  dépar- 
tementales d'Eure-et-Loir,  H  1261,  p.  379,  avec  référence  au  Grand  cartulaire  de  Coulombs, 
p.  1 16. 

Ego  Philippus  ("',  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notum  fieri  volumus  quod  Miîo  de  Ma- 
i5  lorepastu,  donum  Ernaldi  de  Feritate,  nepotis  sui,  quod  idem''"'  Ernaldus  ecclesia? 
Columbensi  fecerat,  mortis  tactus  angustiis,  in  pi'aesentia  nostra  concessit.  Donum 
autem  quod  Ernaldus  fecit  et  Milo  concessit  hoc  est  :  cpiicquid  habebat  Ernaldus 
apud  Crevant  dimisit  ecclesias  Columbensi,  exceptis  feodis.  Filii  autem  ÎMilonis, 
Guido  et  Milo,  hoc  donum  concesserunt.  Quod  et  nos,  quia  de  nostro  feodo  est  et 
20  omnes  ecclesise  et  elemosynie  '"'  sub  nostra  tuitione  sunt,  laudamus  et''^'  concedi- 
mus.  Et'°'  ne  aposteris  valeat  infirmari,  sigilli  nostri  auctoritate  coniirmari  voluimus 
atque  precepimus.  Actum  est  hoc  publiée  apud  sanctum  Leodegarium  in  Aqui- 
lina ,  anno  incarnationis  '^  Domini  .MCVIII.  '°',  regni  autem  nostri  .XL VIII.  '*''. 

(")  Lud.  B ,  avec  cette  note  marginale  du  prieur  de  Mondonville  :  «  11  fault  Phibppe  ou  bien  il  iault 
que  ce  soit  Louis  le  Jeune,  c'est  Louis  le  Gros  qui  succéda  à  Philippe  son  père  cette  année-là.  » 
Ludovicus  corrigé,  en  marge,  en  Philippus  C.  Le  cartulaire  de  Coulombs  portait  certainement  Lu- 
dovicus;  la  formule  de  la  date  «  regni  autem  nostri  .XLVill.  »  nous  détermine  à  inti-oduire  dans  le  texte 
la  correction  Philippvis.  —  C')  isdem  C.  —  W  elemosinoe  B.  —  ('')  et  omis  par  C.  —  ('=)  Et  ne  a  pos- 
terh  jusqu'à  precepimus  inc?ns ,  omis  par  C.  —  C)  incarnationis  omis  pur  B.  —  fe)  1 108  BC.  — 
('■)  48  BC. 
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Philippe  1"  confirme  de  sa  souscription  la  charte  par  laquelle  Dreux,  comte  de  Vexin, 
avait  concédé  aux  moines  de  Saint -Pierre  de  Jamièges  le  libre  travers  à  Ponioise  et  à 
Mantes.  5 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xvii°  s. ,  dans  le  Recueil  de  MM.  de  Blois,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  du  Vexin , 

vol.  4 ,  p.  1 00 ,  d'après  un  vidimus  du  garde  du  sceau  de  la  vicomte  de  Rouen  ''',  de 
l'an  1084.  —  C.  Copie  du  xv°  s.,  dans  Répertoire  des  chartres  et  lectres  du  prieuré  de  Boafle , 
Archives  nationales,  Q'*  1^75,  fol.  27,  sous  le  titre  :  «Travers  a  Pontoise,  Mante  et  La  10 
Roche  Guion  «  ;  en  marge  :  «  F  1  ».  —  D.  Copie  du  xvm"  s. ,  dans  Lévrier,  Essai  sur  l'histoire 
de  Meatlent,  Preuves,  Bibliothèque  nationale,  Collection  du  Vexin,  vol.  44,  p-  8,  «extrait  du 
chartrier  de  l'ablsaye  de  Jumièges  ». 

E.  Copie  partielle ,  du  xvii°  s. ,  sans  les  souscriptions ,  dans  le  Recueil  de  Vyon  d'Hérouval,  Bibliothè- 
que nationale ,  Collection  du  Vexin ,  vol.  3 ,  p.  3  2,  d'après  un  texte  analogue  à.  B.  —  F.  Copie  1 5 
du  xviii"  s. ,  dans  Lévrier,  Preuves  de  l'Histoire  du  Vexin ,  Bibliothèque  nationale ,  Collec- 
tion du  Vexin,  vol.  30,  fol.  23  v°,  d'après  B.  —  G.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  Lévrier, 
Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de  Meallent ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection 
du  Vexin,  vol.  8,  p.  67,  et  vol.  1 1,  p.  109,  d'après  B  et  D. 

Humaiie  menti  proficumn  '"'  vaide  decernitur  curiose  perscrutationis  indagine  et  20 
pure  mentis  ardore  tendenti  ad  summe  felicitatis  habitactilum  quodammodo  aliqiiod 
exquirere  presidimii,  dum  persistit *'"'  in'"'  mundane*'''  volubiiitatis  tm'bine,  quo 
tutius  '"'  interioris  hominis  divorcio  queat  progredi  ad  optatum  f^  perpétue  beati- 
tudinis  gaudium,  denique  flagrans '"'  quid''''  superna  dispensatione  profuturum  sibi 
parari  solatium,  quando  quidem  cernit  se  labentis  secuii  involutum  illecebris,  23 
necessarium  sibi  esse'''  creditur  toto  cordis  affectu  sanctarum  precum  aliquo  modo 

(»)  profuturum  D.  —  W  perstitit  C.  —  (■■)  huic  B,  sine  D.  —  ('')  munda  C.  —  W  tutius  in  Bï>. 
—  (f)  optimum  C.  —  (s)  flangrans   C.  —  C')  quis  C.  —  H  esse  omis  par  C. 

'''   «A  tous   ceux  qui  ces   présentes  lettres  gnant,  clerc  tabellion  juré  de  ladicte  vicomte, 

verront    Jehan   Almauiy,  garde    du    sel    des  nous  fust  tesmoigné  luy  avoir  veu  une  cbartre 

obligations  de  la   vicomte   de    Rouan,    salut.  antienne  signée  en  la  lin  de  piusieur*  croix  de 

Scavoir  faisons  que  l'an  de  grâce  mil  trois  cent  diverses  manières ,   de  laquelle  cliartre  la  te- 

quatre    vingt  et   quatre   par   GuiUaume   Poi-  neur  ensuit  :  Humanae  menti  proficuum » 
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petere  subsidium  et  obnixe  obedire  Deo  famulantibus ,  cjuorum  jugi  solamine  possit 
dissolvere  suorum  nefandas '"'  congeries  peccaminum.  Igitur  bec  animo*'''  revolvens 
ego  Drogo  '"',  superni  régis  nutu  cornes,  j^ro  mee  anime  salAatione '''*  necnon  et  mei 
patris  atque  matris  simul  et  mei  avi  Walterii,  navigenim  aditum  atque  transversum 
5  Pontigeris  et  Medancie  perpetualiter  concedo  et  trado  sancto  Petro  in  Gemetico  '''', 
ad  utilitatem  fratruni  inibi'''degentium  jugibusque  orationibus  insistendum,  ut  sine 
ulla  tributaria  solucione  precii  habeant  tranquillam  et  qmetam  ^ibertatem  eiindi  et 
redeundi  atque  deferendi  que  sunt  sibi  necessaria.  Constat  bec  facta  donatio  tem- 
pore  Roberti,  régis  Francomm,  Ricardo '°'  comité  viriiiter   regnuni  gubernante  *''' 

10  Normannorum.  Denique  si  quis  veneno  invidie  '"'  tumens  huic  donationi  contrarius 
esse  presumpserit  atque  aiiquam  molestiam  inferre  temptaverit'J',  pei'petue  *'''  dam- 
nationi  deditus  damnandus  existât  in  extremo  examine  venturi  judicis. 

Ego  '')  Philippus  +  '"',  rex  Francorum  gratia  Dei  '"\  confirmo  banc  cartam  pro 
animabus  patris  et  matris  mee  coram  fideiibus  meis  Henreo  '"',  fdio  *p'  Godefridi  *''' 

i5  Divitis,  et  ipse  Godefridus '"'  adfuit<'\  et  Ansfridis'*'  puelia,  Humbertus  Roserte  et 
Eduinus  Infans  '"' ,  Vuarnenis  '''  prepositus ,  Albericus  ciericus ,  Walterus  Mainard , 
Robertus  Menart'"',  Hugo  GnmoiHe''''  de  sancto  Martino  W. 

+  Ego  Wermondus,  +  ego  Vubertus  '"',  +  ego  Vubertus  ''"',  +  ego  Gutbertus,  +  ego 
Rothebertus  hujus  donationis  testes  sumus.  +  Signum  Drogonis  comitis  *"*.  Signum 

20  Vuaiterii ''''  comitis,  fdii  Drogonis.  +'"'  Signum  Vuarini  Baronis.  Signum  Milonis 
orfani.  Signum  Vuarinbokli  '"'  prepositi. 

(")  nephandas  C.  —  ('')  in  animo  C.  —  ('^)  Droco  C.  —  ('')  sdDievatione  BD.  —  W  Gemme- 
tico  BD.  —  W  ibi  C.  —  !s)  Richardo  BD.  —  C'J  gabernante  legno  C.  —  W  invidie  veneno  C. 
—  (j)  tentaverit  BD.  —  ('■)  perpetuo  C.  —  W  Devant  Ego:  «Et  estoit  ainsy  signée  la  dicte 
chartre  «  B.  —  (")  La  croix  omise  par  BD.  —  (")  Dei  gratia  C.  —  f°)  Hernies  BD.  —  (p)  lilium  B, 
fUio  nn  C,  ùlinsD.  Corrrigez  filio.  —  (1)  Godefredi  C,  Gaudefridi  D.  —  (')  Godefredus  C,  Gau- 
defridus  D.  —  (')  affuit  C.  —  (')  Et  Ansfridis  jusqu'à  testes  sumus  inclus,  omis  par  C.  — 
(")  Intanda  B.  —  (")  En  marge  :  Yuarinus  ou  Vuarnerius  B,  Warinus  D.  —  (^)  Meinard  D.  — 
(y)  Granoille  D.  —  (^)  Après  Martino  :  «Et  en  la  mesme  page  d'ycellc  chartre  estoit  escrit  en 
diverses  parties  les  noms  qui  ensuivent  et  à  chascun  nom  avoit  une  croix,  toutes  différantes 
l'une  de  l'autre»  B.  Ces  croix  sont  figurées  en  D.  —  (")  Rubertus  D.  —  C')  Rubertus  D.  —  (')  La 
souscription  de  Di-eux  rejetée  après  celle  de  sonjils  Gautier  BD.  —  ('')  Valterii  C.  —  W  Avec  cette 
croix  s'arrête  C  qui  remplace  les  souscriptions  des  trois  derniers  témoins  par:  cuni  niultls;  recursus 
ad  dictam  chartam.  —  (H  Walinboldi  D. 
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Philippe  /"  confirme,  par  l'apposition  d'une  croix,  la  charte  par  laquelle  Guillaume 
Rufin,  chevalier  de  Mantes,  donne  aux  moines  de  Marmoutier  la  chapelle  de  Saint- Gilles , 
près  de  Mantes.  5 

A .  Original  perdu. 

B.  Copie  de  l'extrêiae  fin  du  xvii°  s.,  faite  pour  Gaignières,   Cartalaire  de  Marmoutier,  Biblio- 

thèque nationale,  ms.  lat.  544i,  vol.  1,  p.  209,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xvili"  s.,  dans 
Dom  Martene ,  Histoire  de  l'ahbaye  de  Marmoutier,  sous  le  titre  :  «  Charta  fundationis  prioratus 
S.  yEgidii  de  Medunta  » ,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  12878,  fol.  168,  d'après  A.  —  10 
D.  Copie  du  xviii°  s. ,  dans  Dom  Martene ,  Preuves  de  l'histoire  de  l'abbaye  royale  de  Marmoutier, 
sous  le  titre  :  «  Donum  Guillelmi  de  Medanta  quod  fecit  de  ecclesia  S.  ^Egidii  juxta  Medantam» , 
Bibhothèque  nationale,  ms.  lat.  12880,  fol.  2/1.1  ■ 

E.  Copies  de  la  fin  du  xvm"  s. ,  dans  Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de 

Meullent,   Bibliothèque    nationale.    Collection  du  Vexin,  vol.    8,   p.    i/i4  bis,  et  vol.   11,    i5 
fol.  207,  d'après  B. 

In  nomine  sancte'"'  Trinitatis.  Quam  fluxa  sit  et  fragilis  ac  fere  nulla  terrenainini 
rerum  gloria  in  cotidianis  ''''  nostris  usibus  experiri  licet.  Ele  igitur  vitam  sapienter 
instituit  qui  ex  his,  que  ad  tenipus  possidere  videbatur,  senipiterna  comparavit, 
immo  vero  pro  transitoriis  eterna,  pro  terrenis  celestia  pauperibus  erogando  20 
commuta^'it.  Hlius  siquidem  exuUantis  in  hujusmodi  et  dicentis  anime  sue  ; 
«  Nunc,  anima  mea,  quiesce,  epulare  et  fruere  paratis  bonis  «,  quod  responsum  ac- 
ceperit  :  «  Stulte ,  hac  nocte  animam  tuam  a  te  auferent  »  ''',  nullo  modo  debemus 
oblivisci  ;  et ,  licet  universis  proximis  nostris  caritatis  gratiam  jubemur  impendere , 
specialius  tamen  et  diligentius  proxime  Deo  miiitantibus  et  qui  propter  Deum  in  a  5 
mundo  nicbil  '"'  possident,  Deum  quoque  suis  precibus  nobis  reconciliant,  in 
quantum  possunfius,  de  bonis  nostris  debemus  ministrare.  Unde  ego,  Guillelmus 
miles  de  Medanta ,  cognomento  Rufinus ,  notum  fieri  volo  christianis  pi'esentibus  et 

'''  Nous  suivons  l'orthographe  de  B.  —  C')  quotidianisD.  —  ('')  nihil  CD. 

'''   «  Dicam    animae    meae  :    Anima ,    habes         Hli  Deus  :  Stidte ,  hac  nocte  animam  tuam  re- 
multa    bona    posita'  in    annos    plurimos;   re-         petunt  a  te.  »  Z«c.,  XII,  19. 
quiesce,  comede,  bibe,  epulare.  Dixit  autem 


408  PHILIPPE  I".  L,io8] 

futuris  quod  pro  remedio  parentum  meonam  et  anime  mee  concessi  fratritus, 
videlicet  monachis  sancti  Martini  Majoris  Monasterii,  capellam  quandam  jiaxta 
Medantam  in  terra  mea  in  honore  W  sancti  yEgidii  ''*'  dedicatam,  ut  in  ea  monachili 
religione  Deo  senaatur,  jure  pei'petuo  possidendam  et  habendam.  Ad  hoc  etiam  de 
5  terra  mea  ^^roxima  et  contigua  prefate  capeile  tantum  eis  donavi  quantum  cymi- 
terio  '''  et  ad  ofEcinas  necessarias  '''*  faciendas  sibi  sufficiat.  Et  ut  hoc  donum  meum 
finiium  et  inviolabile  perseveret''''[et]  peraianeat,  iitteris  ac  memorie  commen- 
dari  f*^  feci  et  eas  Phiiippo,  régi  Francorum,  firmandas  obtuli,  qui  oWatas  manu 
sua  et  sui  nominis  karactere  '^'  corroborando  firmavit.  Ad  hoc  videndum  et  audien- 
1 0  dum  fuerunt  '"''  Erchenaldus  monachus ,  Symon  '''  de  Nielfa ,  qui  sedebat  ad  pedes 
régis ,  Radulfus  Malus  Vicinus ,  qui  adjuvit  Erchenaldum  monachum  tenere  cartam 
quando  rex  in  ea  signum  cnicis  scripsit,  et  Guirricus,  frater  ejusdeni  Radulfi,  et 
Guilielmus  Rufinus,  cujus  prece  rex  signum  ciiicis  in  carta'J'  fecit,  et  Guarinus 
prepositus. 

+ 


GLXY 

1060-1  loS. 

Philippe  I"  renonce  à  toute  prétention  sur  les  offrandes  de  l'écjlise  Sainte-Croix 
d'Orléans. 

20  Diplôme  perdu,    mentionné    dans    un   diplôme   confirmatif    de   Louis   VI,   donné   à    Orléans, 
l'an  1 1 1  a. 

A.  Original  du  diplôme  de  Louis  VI ,  perdu. 

B.  Copie  du  diplôme  de  Louis  VI,  contemporaine  de  l'original''',  Archives  départementales  du 

Loiret.  —  C.   Copie  du   xvir   s.,  par  Baluze,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Baluze, 
2  5  vol.  78,  fol.  37  v°  (anc.  p.  54),  d'après  l'ancien  cartulaire  de  Sainte-Croix  dit  Livre  rouge, 

ch.  n°  XLlTii. 

(")  honorem  CD.  —  ('')  Egidii  CD.  —  (')  cimiterio  D.  —  ("')  necessarias  omis  pur  D.  — 
W  perseveret  omis  par  CD.  —  W  commendare  B.  —  (s)  caractère  CD.  —  C')  fuerunt  omis  par  D. 
—  (0  Simon  D.  —  (J)  charta  D. 

<■'  Les  éditeurs  du  Musée  des  Archives  dépar-  original  :  la  première  ligne  n'est  pas  remplie 

tementales  ont  considéré   la    copie    B    comme  complètement;  le  texte  est  divisé  en  alinéas;  il 

l'original   du   diplôme   de  Louis  VI.   Mais  ce  n'y  a  aucune  trace  de  sceau, 
document  ne  présente  pas  les  caractères  d'un 
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a.  Musée  des  archives  départementales,  p.  63 ,  avec  fac-s. ,  pi.  xxil ,  d'après  J5. 
Indiq.  :  Luchaire,  Louis  VI,  p.  72,  n°  137. 

In  Dei  nomine.  Ego  Lodovicus ,  Dei  gratia  Francorum  rex. 

Constat  apud  omnes  qnos  veritatis  inteiiectus  illustrât 

Quibus  diAinorum  testimoniis  decretorum  ego  Ludovicus  ,  Dei  gratia  Francorum     5 

rex ,  aiiquantulum  eruditus dignum  et  utile  ducimus  ut  universis  sanct§  ma- 

tris  ecclesie  cultoribus  tam  posteris  quam  et  instantibus  cyrographi  memoria  recen- 
semus  quia  tocius  querelç  calumpniani ,  quam  adversus  canonicos  sancte  Crucis  in 
dismenbratione  decanie  ejusdem  ecclesie,  licet  inmerito,  calumpniabamur,  perpe- 
tualiter  quietam  dimisimus   et,  quemadmodum  in  precepto  patris  nostri,    donni  10 
Philipi ,  régis ,  ex  oblatis  eonim  scriptum  habetur,  ita  easdem  oblatas  prefatis  canonicis 

modis  omnibus  possidendas  concessimus  et  habendas 

Actum  Aurelianis  publiée ,  anno  incarnati  Verbi  .M.C.XII. ,  anno  vero  consecracionis 
nostre.IIII. 

[Monogramma.)  i  i5 

Stepbanus  canceUarius  relegendo  subscripsit. 

CLXVI 

1060-1 108. 

Philippe  I",  guéri  de  la  fièvre  par  l'intei-vention  de  saint  Josse,  accorde  an  monastère 
de  Saint-Josse,  un  privilège  autorisant  la  tenue  d'un  marché  annuel  à  Parnes  le  mardi  de  20 
la  Pentecôte. 

Diplôme  perdu,  mentionné  dans  Orderic  Vital,  Historia  ecclesiastica ,  1.  III',  c.  xiii. 

a.  Du  Chesne,  Historiée  Normannoram  scriptores,  p.   4^99;  réimprimé  dans  Migne,  Patroloqiœ 

[latinœ)  cursus,  t.  CLXXXVIII,  p.   396.  —  h.   Orderici  Vitalis historiœ  ecclesiasticœ 

libri  tredecim,  éd.  Le  Prévost,  t.  II,  p.  1 /la.  2  5 

Philippus ,  rex  Francorum ,  biennio  febricitavit  nec  ulla  medicorum  arte  sanari 
potuit.  Unde  post  biennium  Parnas  venit,  aquain  tactu  reliquiarum  sancti  Judoci 
sanctificatam  bibit  et  binis  noctibus  ante  sanctum  corpus  in  orationibus  pernoctavit 
ibique  sanitatem  dolore  cessante  recuperavit.  Sanatus  autem  rex  .L.  solides  Ponte- 
siensium  sancto  Judoco  obtulit  et  nmidinas  feria  tertia  Pentecostes  celebrari  singulis  3o 
annis  ibidem  in  honore  sancti  Judoci  annuit  et  regalis  auctoritatis  preceptione 
constituit. 

CHARTES  ET  DIPLÔMES.  —      1.  0  2 

nil'IMMKniE:     MTIONiLE. 
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CLXVII 

1092-H08  '''. 

Philippe  I"  et  Louis ,  son  fils ,  prennent  sous  leur  garde  les  biens  de  l'abbaye  du  Bec  et 
exemptent  de  tout  droit  de  transit  sur  la  Seine,  spécialement  à  Poissy  et  à  Mantes,  le  bac 
5  et  le  vaisseau  des  moines  du  Bec  qui ,  chaque  année ,  au  temps  des  vendanges ,  sont  amenés 
en  France  pour  y  prendre  une  cargaison. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  du  xv"  s.  '^',  dans  un  vidimus  de  Henri  V,  roi  d'Angleterre,  en  date  du  28  mars  i/no, 

Pallie  Record  Office ,  Normun  rolls ,  n°  646 ,  huitième  année  de  Henri  V,  partie  1 ,  membraiia 
10  23.  —  C.  Copie  partielle,  d'environ  l'an  1680,  dans  Dom  Bénigne  Thibault,  Chronicon  Bec- 

cense.  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  1288/I,  fol.  119  v°.  — D.  Copie  partielle,  du  xviii"  s., 
dans  Dom  Jacques  Jouvelin ,  Chronicon  Beccense,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  lat.  iSgoô, 
fol.  19  v°. 

E.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Bréqpigny,  Histoire  cjènérale  ecclésiastique  de  France ,  t.  VI,  Bibliothèque 
i5  nationale i  Collection  Moreau,  vol.  63o,  fol.  191,  d'après  B.  —  F.  Copies  du  xvin°  s.,  dans 

Lévrier,  Preuves  des  mémoires  historiques  sur  le  comté  de  Meiillent,  Bibliothèque  nationale. 
Collection  du  Vexin,  vol.  8,  p.  255,  et  vol.  la,  fol.  35,  d'après  a. 

a.  Du  Monstier,  Neustria  pia,  p.  483,  d'après  le  vidimus  indiqué  en  B ,  transcrit  dans  un  ms.  de 
la  Collection  de  Vyon  d'Hérouval. 

ao  Indiq.  :  Bréquigny,    Tahle  chronologique,  t.  IV,  p.  291,  h  l'année  1200.  —  Dehsle,  Catcdogue  des 
actes  de  Philippe-Auguste ,  p.  r.i.  —  Luchaire,  Louis  VI  h  Gros,  p.  36,  n°  68. 

Ego  Philippus,  rex  Gailie,  et  Ludovicus '"',  filius  meus,  accipimus '"''  in  custodia 
et  tutamento  '"'  omnes  res  sancte  Marie  Becci  que  sunt  in   F'rancia  et  nominatim 

(')  Lodovicus  B.  —  C")  accepimus  a.  —  W  tenamento  a. 

'''  Cette  charte  rédigée  au  nom  du  roi  Phi-  pays  du  jour  où   son  père  le   lui  eut  donné  ; 

lippe  et  de  son  fds  Louis,  n'est  pas  nécessaire-  mais  la  date  de  la  concession  du  Vexin  à  Louis 

ment  postérieure  à   l'association  de  Louis  au  est  incertaine;  ce  ne  peut  être,  en  tout  cas, 

gouvernement  du  royaume  ;  car  comme  il  s'agit  avant  1092.   (Voir  Luchaire,  Louis  VI,  p.  4, 

d'un    privilège    dispensant    les    moines    d'un  n°  4-) 

paiement  de  droits   perçus  dans  le  Vexin,  et  ''''  Nous  devons  la  collation  de  cette  copie 

que  Louis  reçut  probablement   le    comté    de  à  M.  Léon  Mirot,  archiviste  aux  Archives  natio- 

Vexin  avant  de  devenir   roi  désigné,  il  a  pu  naies. 
et  dû  intervenir  dans    tout    acte  relatif  à  ce 
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baccum  et  na\  ini  qui'"'  unoquoque  anno  adducuntur '''  et  oiierantur  in  vindemiis, 
et  volumus  ut  omnes  qui  istas  litteras  nostras  sigillatas  viderint  sciant  quod  sumus 
fratres  et  domini  ecclesie  Becci.  Quocirca  mandamus  et''''  precipimus  omnibus 
qui  habent  transituni  et  consuetudinem  in  Secana'"'  ut  baccus  sancte  Marie  Becci, 
cum  naAT ,  omni  ''*'  tempore  sit  quietus  et  maxime  apud  Pexeium  et  Medantum ,  quia  5 
monachus  clamorem  inde  sejie  facit;  et  qui  hoc  preceptum  infregerit,  amicitia  nos- 
tra  carebit.  Hoc  autem  facimus  ut  Deus  dimittat  nobis  peccata  nostra ,  sciantque 
omnes  qui  hoc  preceptum  tenuerint  quod ,  concessu  abbatis  Willelmi  '"'  omniumque 
monachorum,  fuerint  participes  omnium  beneficiorum  ecclesie  Becci. 


CLX^III  .o 

1  loi-i  io8  '^'. 

Philippe  P',  à  la  prière  des  chanoines  de  Notre-Dame  de  Paris ,  décide ,  d'accord  avec 
son  fils  Louis  et  avec  la  reine,  que  les  vignerons  d'Epone  qui  transporteront  leur  vin  par 
eau  payeront  le  rouage  aux  chanoines  comme  ceux  qui  le  transportent  par  terre. 

A.  Original.  Parchemin,  avec  traces  de  sceau'''.  Hauteur,  126  mm.;  larg.  260  mm.  Archives  na-   i5 
tionales,  S  a54-  (anc.  L457,  n°  2). 

(")  quia  B.  —  (•>)  ac  «.  —  ('')  consuetudinem  Sequanae  a.  —  ('')  eo  a.  Le  diplôme  par  lequel  Louis 
VII  renouvela,  eu  1137,  cette  concession  paraît  indiquer  que  la  leçon  omni  tempore  est  préférable  à  eo 
tempore.  On  y  lit  en  effet  :  «  Quocirca  omnibus  qui  transitum  et  consuetudinem  habent  in  Se- 
quana  et  praecipue  praepositis  nostris  de  Pissiaco  et  Medanta  mandamus  et  praecipimus  ut  praedic- 
torum  naves  et  baccos  monachonim  omnino  et  cum  rébus  suis  omnibus  custodiant  ac  deffendant 
neque  aliquo  tempore  aliquam  de  navibus  aut  baccis  eorum  consuetudinem  uilo  modo  suscipiant.  » 
(Bibliothèque  nationale,  nis.  lat.  12884,  fol.  igS  v°.)  —  W  WiUielmi  B ,  Guillehni  a. 


'')  Uii  diplôme  par  lequel  Louis  VII  (Lu- 
chaire,  Etudes  sur  les  actes  de  Louis  VII,  n°  5) 
renouvela  cette  concession,  l'an  1137,  est  plus 
explicite  :  «  .  .  .baccos  et  naves  eorum,  qui 
tempore  vindemiarum  in  terram  nostram  ad- 
ducuntur  et  onerantur.  .  .  »  (  Biljliothèque  na- 
tionale, ms.  lat.  12884,  fol.  193  v°.) 

P'  Nous  n'avons,  pour  fixer  la  date  de  cet 
acte,  d'autre  élément  que  la  forme  du  nom 
royal ,  dans  la  suscription ,  et  l'intervention  de 
Louis  ,  fils  du  roi  Philippe.  Le  nom  du  roi  est 
exprimé  par  les  deux  premières  lettres  Ph.  Or 


cette  abréviation  de  Philippus  n'apparaît  pas 
dans  les  actes  originaux  avant  l'année  1101. 
f  Voir  n°'  CLXI  et  CLXIX.)  Dans  le  diplôme  ori- 
ginal, n°  CXLI,  du  24  février  1 101, Philippus 
est  écrit  en  toutes  lettres.  En  second  heu ,  Phi- 
Uppe  déclare  donner  l'ordre ,  de  concert  avec 
son  fils  Louis  :  «  regia  potestate  precipimus  nos 
et  Lucdovicus  filius  noster.  »  Or,  il  ne  paraît 
pas  que  Louis  ait  été  associé  au  pouvoir  royal 
avant  1 100. 

'^'  Au  bas  du  parchemin  :  «  Représentées  le 
trente  un  décembre  mvii°  quarante ,  transcrittes 

02. 
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B.  Copie  du  xviii's. ,  collationnée  à  l'original  parLelong,  conseiller  maître  à  la  Chambre  des 
Comptes,  Archives  nationales,  K  181,  n°  87.  —  C.  Copies  du  xii°  s.,  dans  le  Livre  noir  de 
l'église  de   Paris,   Archives  nationales,   LL  78  (anc.  LL  177),  p.  Sg  (anc.  fol.  xix),  sous  le 
titre  :  «De  rotatico  Spedone  .xviii.»,  et  p.  207  (anc.  fol.  xciii),  c.  vu,  sous  le  même  titre, 
5  avec  l'addition  «qui  non  reddebatur  ad  plenvmi».  —  D.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Grand 

Puj-to-rt/ de  l'église  de  Paris,  1.  XIX,  c.  lxxix.  Archives  nationales,  LL  76  (anc.  LL175), 
p.  593,  sous  la  rubrique  :  «Item,  de  rotatico  Spedone.»  —  E.  Copie  du  xin°  s.,  dans  le 
Petit  pastoral,  [Chartœ)  regiim,  n°  hi ,  Archives  nationales,  LL  77  (anc.  LL  176),  p.  102,  sous 
la  rubrique  :  «  De  rotatico  Spedone.  » 

10  «.  Guérard,  Cartalaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris ,  t.  I,  p.  378,    n°  xxxiv,  sous  la  date  :  vers 
1090,  d'après  E. 

Ph.,  Dei  gratia  Franconim  l'ex,  omnibus  fideiibus  in  Xpisto  salutem.  Noverint. 
omnes  tam  posteri  quam  présentes  i^  canonicos  béate  Marie  Parisiensis  çcclesie  nostrani 
adiisse  presenciam  et  maximam  apud  nos  '"'  fecisse  querimoniam  |p  de  \'initoribus  vinuin 

i5  de  potestate  Spedone  ville  per  aquam  deferentibus ,  qui  rotaticum,  quod  alii  vini- 
tores  ''"'  vinum  11*  per  terram  déférentes  reddebant  ad  plénum ,  reddere  recusabant.  Nos 
vero,justiciecondescendentes  etjustam  jj^ecclesie  querelam  terminantes,  regia  potestate 
precipimus ,  nos  etLucdovicus ,  fdius  noster,  et  regina,  quatinus  idem  ||®rotaticum,  quod 
ipsi  reddunt  qui  de  predicta  potestate  vinum  per  terram  deferunt ,  iHi  similiter  qui 

20  per  aquam  11 ''  deferunt  ex  integro  reddant ,  videiicet  de  carro  quatuor  nummos ,  de  qua- 
driga  duos,  de  asino  unum  i^  oboium.  Et  ut  lioc  ab  hodierno  ratum  et  inconcussum 
maneat,  auctoritate  nostra  et  sigiilo  nostro  firmamus. 

[Locus  sigilli^'\) 

(')  Le  scribe  avait  omis  le  mot  nos  qu'il  a  ajouté  en  interligne.  —  C*)  Le  scribe  avait  d'abord  écrit 
vitores,  il  a  ajouté  la  syllabe  ni  au-dessus.  —  ('')  Lors  de  la  transcription  da  texte  on  n'avait  pas  ménagé 
un  espace  assez  grand  pour  le  placage  du  sceau ,  de  sorte  qu'on  voit  par  l'emplacement  de  l'incision 
et  la  trace  de  la  cire  (cercle  de  15  mm.  de  diamètre)  que  ce  sceau  empiétait  en  haut  sur  l'écriture  et 
qu'en  bas  sa  circonférence  était  tangente  au  bord  da  parchemin.  Le  fait  même  que  le  sceau  était  ainsi 
resserré  semble  indiquer  que  le  parchemin  n'a  pas  été  rogné  et  que  par  conséquent  il  n'y  a  jamais  eu  de 
date  7ii  d'autre  signe  de  validation  que  le  sceau. 

et  insérées  dans  les  registres  de  la  Chambre  des  décembre  Mvn"  trente  neuf.  »  Au  dos ,  une  note 
Comptes  en  exécution  des  déclarations  du  Roy  du  xvii°s.  donne  la  date  de  1 190  et  attribue  ce 
des  vingt  six  avril  uvu°  trente  huit  et  vingt  un        diplôme  à  Philippe  Auguste. 
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CLXIX 

iio3-iio8i". 

Philippe  1"  mande  à  Bernier,  doyen ,  et  au  chapitre  de  l'église  de  Paris ,  d'excommunier 
quiconque  bâtirait  une  maison  autour  du  cloître. 

A.  Original.    Parchemin,    scellé    sur    double    queue    de    parchemin.    Hauteur,    43   mm.;    lar-     5 

geur,  i4o  mm.  Archives  nationales,  R  20,  n°  8. 

B.  Copie  du  xii°  s.,  dans  le  Livre  noir  de  l'église  de  Paris,  Archives  nationales,  LL  •yS  (anc. 

LL  177),  p.  61  (anc.  fol.  xx),  c.  xxi,  sous  le  titre  :  «De  domibus  circa  claustrum.  »  — 
C.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  le  Grand  Pastoral,  Archives  nationales,  LL  76  (anc.  LL  175), 
p.  585 ,  1.  XIX ,  c.  LXii ,  sous  la  rubrique  :  «  De  domibus  circa  claustrum.  »  —  D.  Copie  de  la  10 
fin  du  xiii"  s.,  dans  le  Petit  Pastoral,  Archives  nationales,  LL  77  (anc.  LL  176),  p.  io3, 
[Charlœ)  regam,n°  lu,  sous  la  même  rubrique  qu'en  C.  — E.  Copie  du xviii" s. ,  coUationnée 
par  Porlier,  conseiller  maître  de  la  Chambre  des  Comptes,  Archives  nationales,  R  181, 
n°  86,  d'après  A. 

a.  Guérard,  Cartulaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.  I,  p.  278,  n°  xxxv,  d'après  D.  —  b.  Tar-   i5 
dif.  Monuments  historiques.  Cartons  des  rois,  p.  igS,  n°  327,  d'après 4.  —  c.  R.  de  Lasteyrie, 
Cartulaire  général  de  Paris,  t.  I,  p.  iSg,  n°  iSg,  d'après  A. 

Fac-simii.é  :  Héliogravure  Dujardin,  pour  l'enseignement  de  l'Ecole  des  Chartes,  n°  274. 

PI,  Dei  gratia  Francorum  rex,  B.  decano  et  toti  conventui  Parisiensis  ecclesie  sa- 
lutem  et  gratiam  nostram.  ||^  Pervenit  ad  aures  nostras  qxierimonia  vestra  de  Du-  20 
rando  et  de  fiiiis  ejus  qui  super  claustnim  vestrum  ||^  domum  quandam  edificare 
volunt,  quod  ego  nuUatenus  volo,  iinnio  prohibée  et  defendo  ne  ||''fiat.  Prohibée 
etiani  atque  defendo  ne  aliquis  circa  claustrum  vestrum  in  aliqua  parte  aliquid 
faci-  11^ -at  aliter  quam  in  tempore  patris  mei  sit  factum;  et  insuper  vobis  precipio 
ut  inde  excom-  ||*'-municetis  ne  ab  histis  vei  ab  aliis  liât.  a5 


[Sigillam  appensam 


{') 


(")  Le  sceauest  aujourd'hui  détaché;  mais  la  chemise  qui  contient  le  parchemin  porte  ces  notes,  d'une 
main  du.  commencement  du  xix'  s.  :  «  Original  muni  d'un  large  sceau  pendant.  Enregistré  en  la 
Chambre  des  Comptes  le  3o  x"""  1740.11  Sur  une  autre  chemise:  «N.  B.  Cette  pièce  n'a  que 
cinq  lignes,  en  parchemin  muni  du  grand  sceau  pendant  et  bien  conservé.  »  Les  derniers  mots  de 

'''  Bernier,  doyen  du    Chapitre  de    Paris,  encore  doyen   en   11 34-   (Charte  de  l'évêque 

succéda   dans    cette    charge   à    Foulque,    qui  de  Paris ,  Etienne,  dans  Guérard ,  Ca/Vu/uiVe  rfe 

devint  évèque  de  Paris  en  iio3.   (Voir  Gullia  l'église  Noti-e-Dame  de  Paris,  t.  I,  p.  33-.) 
christiana,  t.  VII,  col.  54  et  194.)  Bernier  était 
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CLXX 

1106-1 108  (". 

Philippe  I",  ayant  obtenu  de  l'évêque  et  de  l'archidiacre  de  Soissons  l'abandon  aivr 

chanoines  de  Saint-Corneille  de  Compiègne,  de  l'aatel  de  l'église  Saint-Germain  à  Com- 

5  piègne,  ordonne  de  servir  aux  chanoines,  sur  les  revenus  de  cet  autel,  an  repas  au  jour 

de  son  anniversaire;  il  restitue  à  l'église  Saint-Corneille,  sia)  manses  au  "Portas  Tadri- 

niacus  ». 

Â.  Original  perdu '^'. 

B.  Copie  du  xviii"  s. ,  par  Dom  Grenier,   Bibliothèque  nationale,   Collection  Moreau,  vol.  /lO, 
10  fol.  23,  d'après  A.  —  C.  Copie  du  xviii''  s.,  par  Dom  Grenier,  Bibliothèque  nationale.  Col- 

lection de  Picardie,  vol.  bi,  fol.  100,  d'après  A.  —  D.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Doin  Gilles- 
son,  Antiquités  de  Compiègne,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  34o66,  fol.  269,  d'après  A. 
—  E.  Copie  du  xiii"  s.,  dans  le  l'ragment  du  Cartalaire  rouge  de  Saint-Corneille,  Bijjlio- 
thèque  de  Compiègne,  Cartœ  regiim,  n°,  xxvii,  fol.  58,  sous  la  rubrique  :  «Philippus  rex  de 
1 5  sancto  Germano  et  sex  mansis  apud  Tradiniacum.  »  —  F.  Copie  du  xin°  s. ,  dans  le  Cartu- 

laire  de  Saint-Corneille,  appartenant  à  M.  Pouillet,  conservateur  de  la  Bibliothèque  de  Cler- 
mont  (Oise),  fol.  35  v°,  sous  la  même  rubrique  qu'en  E. 

G.  Copie  de  l'an  1672,  Archives  nationales,  LL  1623,  p.  252,  ch.  1/17,  d'après  E.  —  H.  Copie 
du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.   9171,  p-  22^,  d'après  E.  —  /.  Copie  de  l'an 
20  1879,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  2197,  fol.  60,  d'après  E.  —  /.  Copie  du 

xviii'  s..  Archives  départementales  de  l'Oise,  H  2i5i".  —  K.  Copie  du  xvii°  s.,  dans  Dom 
Bertheau,  Preuves  de  l'histoire  de  Compiègne,  Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  iSSgi, 
fol.  70. 

a.  E.  Morel,  Cartalaire  de  l'abbaye  de  Saint-Corneille  de  Compiègne,  p.  48,  n°  xx,  d'après  EGHK. 

25  Indiq.  :  Luchaire,  Louis  VI,  p.  7,  n"  11. 

la  première  note  font  allusion  à  cette  mention  inscrite  au  dos  de  roriijinal  :  «Représentées  le  3o  x""" 
1 7^0,  transcrittes  et  insérées  dans  les  registres  de  la  Ghamljre  des  Comptes  en  exécution  de  la 
déclaration  du  Roy  de  1 738  et  1 739.  Ducornet.  «  Du  sceau  il  reste  les  trois  quarts  environ  :  la  tète  du 
roi  et  le  haut  du  buste  ont  disparu;  de  la  légende  il  reste  9i  PVS  DI  GRA  FR^.  Ce  sceau  est  traversé 
d'une  queue  de  parchemin  large  d'environ  k  millimètres.  , 

'"'  Les  formules  du  protocole  paraissent  in-  '^'  BC  :  «Original  aux  archives  de  l'abbaye 

diquer  que  ce  diplôme  a  été  expédié  sous  le  de  S.-Corneille  de  Compiègne,  layette  des 
cancellariat  d'Etienne.  chartes  des  rois,  liasse  /l°.  » 
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In  nomine  sancte'"'  et  indhadue  Trinitatis.  Philippus'''',  Dei  gratia  Francorum  rex. 
Notum  fieri  volumus  tam  futuris  quam  presentibus  quod  aitare  ecclesie  '''  sancti 
Germani,  que  Compendii  sita  est'",  ab  episcopo  et  archidiacono  Suessionensi  ex- 
petivinius,  et  ut  sancte  Compendiensi  ecclesie  iHud  concédèrent  ab  eisdem  impe- 
travimus;  in  anniversario  autem  nostro  canonicos  ejusdem  ecclesie  inde  pastum  5 
habere  ''''  mandavimus  ;  adhuc  autem  huic  traditioni  nostre  addere  volentes ,  sex 
mansos,  qxios  pridem  prefata  Gompendiensis  ecciesia  apud  portum  Tadriniacum ''"'-* 
habuit''^,  sed,  quorumdam  servoruni  nostrorum  avaritia'^'  preripiente '*■',  perdidit, 
eidem  Gompendiensi  ecclesie  reddidimus  et  imperpetuum  '''  habere  concessimus; 
totuni  vero  hoc  qnod  prelibatum  est  et  quiccpiid  sancte  Gompendiensi  ecclesie  lo 
amodo  dederimus  et  reddiderimus  in  anniversario  nostro  concedimus.  Ut  autem 
hec  traditio  et  concessio  nostra  firma  permaneat  et  indivulsa  consistât,  memoriale 
istud  fieri  inde  precepimus  'J'  et  noniinis  nostri  caractère  et  sigillo  nostro  insigniri 
fecimus''''. 

(  Monogramnia  ''' .  )  '  ^ 

W  Nous  suivons  l'orthographe  de  BC  sauf  indication  contraire.  —  l'''  Ph.  EF.  —  (')  ecclesie  omis 
par  B.  —  ('')  ecclesie  refectionem  inde  habere  DEF.  —  (°)  Tardiniacum  D.  —  CI  habuerit  D.  — 
(s)  avaricia  E.  —  ('')  praecipientes  D,  precipiente  EF.  —  (')  in  perpetuum  D.  —  0)  precipimus  EF. 
—  W  K  ajoute  :  S.  Philippi  gioriosissimi  régis.  Datum  an.  domihicae  incarn.  1093.  —  0  Le 
monogramme  dessiné  par  BC.  —  B  :  «  Sceau  perdu.  Il  étoit  posé  en  placard  à  en  juger  par  les 
indices  existants.  Le  monogramme  du  prince  un  peu  différent  de  ceux  dont  nous  avons 
parié.  »  D  :  «  Cette  chartre  est  scellée  en  placart  de  cire  où  est  empraint  un  roy  séant  en 
majesté  tenant  en  sa  main  senestre  un  sceptre  et  en  sa  dextre  un  batton  en  forme  de  masse,  avec 
cette  inscription  :  Philippus  Di  gratia  Francorum  rex.  Sans  datte.  » 


'"'  L'église  de  Saint-Gemiain  figure  au 
nombre  des  possessions  de  Saint-Corneille  dans 
un  diplôme  de  Charles  le  Simple,  du  37  juil- 
let 917,  destiné  à  remplacer  des  titres  plus 
anciens  et  cpii  avaient  été  brûlés  :  «  ecclesiam 
quoque  in  fisco  nostro  Compendio ,  in  honore 
sancti  Germani  dicatam,  et  in  eodem  iisco 
mansos  duos.  »  (E.  Morel,  Cartalaire de  l'abbaye 
de  Saint-Corneille  de  Compiègne,  p.  33.) 

'^'  La  propriété  de  ces  six  manses  est  recon- 
nue aux  chanoines  de  Compiègne,  dans  un  di- 
plôme de  Charles  le  Simple,  d'environ  l'an 
917  :  11  in  Suessionensi  pago ,  in  portu  Tadri- 


niaco  de  mansis  sex  quos  dédit  Richerus.  » 
(E.  Morel,  Cartalaire  de  l'abbaye  de  Saint-Cor- 
neille, p.  16.)  Louis  VI,  roi  désigné, a  conlinné 
par  une  charte,  non  datée,  la  restitution  des 
six  manses  faite  par  son  père  à  l'église  de  Com- 
piègne (E.  Morel,  ouvr.  cité,  p.  55,  n'xxivj. 
M.  Luchaire  [Louis  VI,  n°  11  et  p.  393) 
propose  d'identifier  Tadriniacani  avec  ïerny, 
Aisne,  arr.  de  Soissons,  cant.  de  Vailly.  Mais 
Terny  n'étant  pas  sur  une  rivière  ne  peut  être 
qualifié  portus.  M.  E.  Morel,  ouvr.  cité,  p.  48, 
note  1,  propose  le  Port-Salut,  commune  de 
Longueil-Sainte-Marie  (Oise). 
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1106,  après  le  17  septembre.  — ■  1108,  avant  août'"'. 

Philippe  1"  mande  au  clergé  et  aa  peuple  de  Reims,  à  l'abbé  de  Saint-Remi  et  au  vi- 

dame  R. ,  de  recevoir  honorablement  et  d'aider  les  mandataires  que  l'archevêque  élu  de 

5  Reims  envoie  pour  administrer  le  temporel  de  l'archevêché;  il  mande  en  outre  au  vidame 

de  laisser  les  moines  de  Saint-Thierry  jouir  librement  de  la  «  villa  »  de  Villers-Franqaeux , 

(jue  le  roi  Henri  et  lui-même  leur  ont  donnée. 

A.  Original  perdu. 

B.  Copie  d'entre  1137  et  ii8o'^',   Bibliothèque  du  Vatican,  ms.  Regina,   n°  466  (anc.  i3o8), 
jo  fol.  65,  sous  la  rubrique  :   «Quomodo  eandeni  viliam  hic  Henricus,    res  Francorum,   et 

Philipus,  fdius  ejus,  pro  anima  sua,  Deo  et  sancto  Bartholomeo  sanctisque  confessoribus 
Teoderico  '"'  et  Teodulfo  reddiderint.  '^'  » 

C.  Copie  du  xvii°  s. ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  De  Camps ,  vol.  68 , 

fol.   i48  v°,  d'après  B. —  D.  Copie  du  xvil'   s.,   Bibliothèque   nationale,   ms.  fr.  12804, 
là  fol.  196,  d'après  B. 

a.  Recueil  des  historiens  de  la  France^  t.  XIV,  p.  1A2  ,  d'après  B. 


'")  Teoderoco  corrigé  en  Teoderico  B. 

'''  Cette  lettre  se  rapporte  aux  luttes  qui 
suivirent  la  mort  de  Menasses,  archevêque  de 
Reims,  survenue  le  17  septembre  1106  [An- 
nales Remenses ,  dans  Monumenta  Qermanim 
Mstorica,  Scriptores ,  t.  XVI,  p.  783;  Annales 
Cameracenses ,  ihid.,i.  XVI,  p.  5ii;  obituaire 
de  Saint-Denis  de  Reims,  cité  dans  Recueil  des 
historiens  de  la  France  ^  t.  XIII,  p.  497,  note  c), 
luttes  qui  se  prolongèrent  après  la  mort  de 
Philippe  I".  Les  voix  du  clergé  se  partagèrent 
enti-e  Raovd,  prévôt  de  l'église  de  Reims,  dont 
le  pape  confirma  l'élection,  et  Gervais,  fds 
du  comte  de  Rethel,  qui  était  le  candidat  du 
roi.  (Voir  Ive  de  Chartres,  ep.  clxxxix, 
Migne,  Patrologiœ  [latinœ]  cursas^i.  CLXII, 
col.  196;  ep.  cxc,  ibid.,  col.  196;  une  lettre 
des  clercs  de  Reims  à  Raoul,  prévôt.  Recueil 
des  historiens  de  la  France,  t.  XV,  p.  199; 
une  lettre  de  Gervais,  au  pape,  ibid.,  t.  XV, 
p.  42.  Cf.   Gallia  christiana,  t.   IX,  col.   80.) 


L'élu  dont  il  est  ici  question  est  probablement 
Gervais. 

La  lettre  du  roi  paraît  avoir  été  écrite  le  jour 
de  la  Saint-Jean,  auquel  l'entrevue  entre  le  roi 
et  l'archevêque  avait  été  fixée.  S'il  s'agit, 
comme  il  est  vraisemblable,  de  la  Nativité  de 
Saint-Jean,  le  24  juin,  la  lettre  a  été  écrite 
soit  le  24  juin  1107,  soit  le  24  juin  1108;  car 
le  roi  Philippe  I"  est  mort  dans  les  derniers 
jours  de  juillet  1 108. 

'^'  La  date  de  la  transcription  est  donnée 
par  cette  note,  insérée  à  la  suite  de  la  lettre  de 
Philippe  I"  :  «  Henricus  rex ,  pater  hujus  Phi- 
lippi.  PhUippus  pater  Ludovici.  Ludovicus  au- 
tem  pater  Ludovici  régis  presentis.  »  Cette  note 
est  sinon  de  la  même  main  que  la  transcrip- 
tion,  au  moins   d'une    main   contemporaine. 

'''  Nous  devons  à  MM.  Eugène  Déprez  et 
Martin-Chabot,  membres  de  l'Ecole  française 
de  Rome,  la  collation  de  ce  manuscrit. 


[iio8]  PHILIPPE  P.  an 

Philippust"',  Dei  gratia  Francorum  rex,  clero  et  populo  Remensi,  abbati  quoque 
sancti  Remigii  necnon  R.,  vicedomino,  salutem.  Vos  scitis  in  presenti  sancti  Joban- 
nis  festivitate  nos  Lugdunensemqiie  archiejiiscopum  concilium  vei  coUoqpiium  consti- 
tuisse  in  quo ,  si  de  electi  vestri  inA^estitura  esset  controversia ,  nos  sperabamus  diffi- 
nire;  sed  quoniam  ipse  Lugdunensis,  excusacione  per  legatos  suos  premissa,  ad  5 
coHoquium  non  venit,  quod  legatos,  quos  electus  vester  vel  ipse  Lucdunensis  pro 
bac  eadem  re  vestra  Romam  miserat ,  expectare  debeamus ,  non  inconsulte  diffinivi- 
mus.  Vobis  etiam  mandando  dicimus  ut  qui  diucius  sustinuistis ,  hoc  niodicum 
temporis  equanimiter  sustineatis.  Ne  autem  amodo  spe  inani  pascamini  sed  cerciores 
a[c]celeraciorem  ''''  electi  vestri  adventum  sciatis ,  ipse  pernos  legatos  suos  ad  vos  dirigit  i  o 
quatenus  episcopales  reditus  ex  integro  accipiant,  et  ipsos,  sicuti  decet,  domini 
vestri  legatos  habetote  honorifice,  et  nos  vobis  mandamus,  abba  sancti  Remigii, 
vicedomine  Rogere ,  et  ut  eorum  in  omnibus  adjutpres  sitis  et  ipsi ,  quç  necessaria 
sunt  in  restaurandis  domibus  Ael  aliis  dispendiis  enint,  consilio  vestro  faciant.  Tibi 
specialiter  dicimus  et  jubemus,  vicedomine  Rogere,  quatenus  villam  Francorum,  i5 
quam  jiro  anima  sua  sancto  Theoderico  pater  meus  dédit  nosque  concessimus ,  inmo 
et  concedimus,  quietam  sancto  et  monachis  dimittas,  nec  solum  hoc  facias  sed  in 
quibuscunque  eis  necessarius  fueris  pro  amore  nostro  subvenias.  Valete. 

'')  Après  Philippus,  le  mot  rex  gratté,  B.  —  C"'  aceleracionem  jB.  Corrigez  acceleraciorem. 
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CLXXII 

io5g,  11  décembre.  — Paris. 

Philippe   /""  donne  au  monastère  de  Saint-Florentin  de  Bonneval  la    métairie   du 
Boulay. 

A.  Original  prétendu.  Parchemin,  avec  repli  au  bas  et  double  queue  de  cuir.  Hauteur,  167  mm.;     5 

largeur,  398  mm.  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  H  763. 

B.  Copie  authentique,  de  l'an  1602  ,  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  H  763  ,  d'après  A. 

—  C.  Copie  authentique ,  du  xvii°  s. ,  collationnée  à  l'original  le  1 6  novembre  1 6o4 ,  par 
Jacques  le  Febvre,  sergent  royal  du  bailliage  d'Orléans,  ville  et  châtellenie  d'Yenville, 
demeurant  à  Bonneval,  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  H  762,  d'après  A.  —  10 
D.  Copie  du  xviii"  s.,  par  Dom  Verninac,  Bibliothèque  d'Orléans,  ms.  n°  Sg^i  t.  111, 
fol.  i.0,  d'après  A.  —  E.  Copie  de  l'an  1766,  par  Dom  Gérou,  Bibliothèque  nationale. 
Collection  Moreau,  vol.  26,  fol.  55,  d'après  «une  copie  vidimée  et  authentique  de  l'abbaye 
de  Bonneval  ». 

a.   Histoire  abrégée  de  V abbaye  de  Saint-Florentin  de  Bonneval  des  RR.  PP.  Dom  Jean  Thiroiix  et  1 S 
Dom  Lambert,  publ.  par  le  docteur  V.  Bigot,  p.  45,  publication  partielle. 

In  nomine  summi  et  eterni  régis,  amen. 

ll^Philipus,  Dei  gratia  Franconim  rex.  Nichil  sane  regiam  sublimitatem  magis 
decere  \idetur  quam  inprimis  supremum  illum  Regem,  qui  solus  reges  regnare 
IPfacit,  recognoscere ,  et  ex  cujus  largitatis  rivulis  cuncta  imperia  et  régna  nobis  20 
émanant.  Nos  igitur  ea  consideratione  impulsi,  qui  regni  Fi'anciœ  apicem  tenemus, 
licet  indigni,  ||'»  ecclesias  et  monasteria,  in  Dei  honorem  constructa,  sincero  mentis 
afFectu  donis  et  eelemosinis  quamplurimis  cumulare  desideramus,  potissimum  ea 
monasteria,  in  quibus  P  personae  religiosœ,  sub  illius  Régis  excelsi  militia  piignaturœ, 
ultro  bonis  suis  temporaiibus  se  abdicanjnt  mundoque  et  illius  illecebris  renuntiantes  25 

'''    Pour  l'examen  des  actes  faux,  voir  V Introduction. 
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in  daustris  II''  se  recluserunt,  ut,  a  terrenis  negotiis  et  actibus  segregati,  faciiius  et 
melius  salutiferis  inhereant  disciplinis.  Cujusniodi  personas  reperimus  in  monasterio 
IPsancti  Fiorentini  Bonsevailis,  sito  in  nostro  vicecomitatu  Dunensi,  et  multis  jam 
terris,  dominiis,  feodis  et  censibus  a  predecessoribus  nostris,  regibus  Francorum, 
5  dotato,  itaut  iilius  P  veri  fundatores  credantur;  in  quo  sunt  monachi  regulae  beati 
patris  Benedicti  professores.  Quibus,  majorum  nostrormii  vestigiis  insequendo  et 
bénéficia  in  eos  et  alios  ecclesiasticos  ||^  continuando ,  dedimus  unam  medietariam 
ATilgo  Bouleyum  appeilatam,  quœ  se  consistitin  domibus,  gi^anchia  et  hebergamentis 
pluriniis  et  etiam  in  quindecim  modiis  terrœ  IP^aut  circiter,  tam  in  vineis,  virgultis 

lo  quam  arrabilibus  una  cum  dominio,  proprietate  et  justitia  omnimoda  predictœ  me- 
dietariœ,  Adllagiorum  dicti  Bouleii  et  Martiniarie  te-|M'-rritoi-iique  eorumdem;  duo- 
decim  quoque  solides  turonenses  censuales  et  octo  sextarios  et  sex  modios  avenœ 
accipiendos  et  recipiendos  annuatim  in  die  sancti  Stepbani  protomartiris  P^  super 
dictas  domos,  vineas  et  prœdia,  tam  in  dictis  villagiis  de  Bouieio  et  Martiniaria  quam 

ifa  in  territorio  eonimdem  locorum  et  a  iocis  prœdictis  dependentium.  Cujus  medieta- 
II  ^^  -riae ,  locorum  predictorum  et  eoruni  dependentiarum  ponimus  predictos  Hugo- 
nem ,  abbatem ,  et  monachos  Bonaevallis  in  eadem  possessione  'et  saisina  qua  sumus 
et  fuit  aliquando  fidus  noster  servus  ||^''  Franciscus  Blouet,  dux  militum  custodie  cor- 
poris  nostri  et  ultimus  eorum  dominus  et  possessor;  qui  quidam  abbinc  semestri 

20  servitio  nostro  féliciter  interiit  sine  heredibus,  |p^  eoque  modo  predicta  omnia  ad 
manus  nostras  devenerunt  et  jure  regio  j^ertinuerunt  et  pertinent;  excepto  quod  idem 
abbas  et  monachi  eorumque  successores  nobis  successoribusque  nostris,  |p'^  viceco- 
mitibus  Dunensibus  vel  aliis  dominis  quibuscumque  presentibus  et  futuris,  nuUum 
umquam  feodum  neque  coustumam  solvent,  imo  gaudebunt  predictis  omnibus  quiète 

2  5  et  pacifice  P'' in  perpetuum  ac  si  semper  nostris  in  manibus  remanerent.  Pro  qua 
donatione  illi  eorumque  successores  monachi  singulis  diebus  in  una  missarum ,  que 
in  eodem  monasterio  ||  '*  celebrabuntur,  Deum  orare  pro  remedio  animarum  prede- 
cessorum  nostrorum,  regum  Franciae,  et  pro  salute  nostra  regumque  futurorum 
viventium  tenebuntur.  Sed  quoniam  nos  et  praedicti  Iji*' abbas  et  monachi  timebamus 

3o  ne  per  successionem  temporum  aliquatenus  super  prœmissis  turbarentur  hiisque 
pacifice  non  gauderent,  sicque  nostra  devotio  fraudaretur  mensaque  i'-^'et  redditus 
iliorum  minuerentur,  illis,  [H.'*'abbati]*''',  fratribus  Silveslro  et  Aniano,  religiosis 
prœdicti  Bonœvailis  presentibus ,  et  aliis  prefati  monasterii  religiosis  absentibus  atque 
11^1  futuris,  prœdictam  donationem  aliaque  supradicta  per  curiam'parlamenti  nostri 

35  confirmari,  corroborari  et  approbari  fecimus,  [hsec  etiam]  consentientibus  et  lau- 

(°)  H.  BC,  R.  DE.  —  (4  Les  mots  entre  crochets,  illisibles  en  A,  restitués  ù  l'aide  des  copies.  — 
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dantibus  :  Floro,  episcopo  Carnotensi;  Bartholomeo,  archidiacono  Pinserecensi  ; 
Marcelino,  predicti  episcopi  sigiiiifero;  Roberto,  comité  Flandriœ;  Raymundo, 
comité  sancti  yEgidii;  Stéphane,  comité  P^Blesensi;  Guillelmo,  duce  Normanniœ; 

Alexandre,  vicecomite  Dunensi;   Stéphane,   comité '"';   Felice  comité  Dro- 

censi;  Brinamonte''"',  principe  de  Puilla;  Johanne  de  |p^  Merevilla ;  Francisco  de  Pe-    5 

tronvilla  ;  Stéphane  Deschamps  ;  Arnulphe  de  Pusate  et '"'  multis  ahis  princi- 

jDibus,  nobilibus  et  dominis.  In  quorum  etiam  fidem,  ut  nota  sint  ||^*  omnibus  tam 
prœsentis  temporis  quam  futuri ,  praesentes  litteras  sigilli  nostri  impressione  corrobe- 
rari  prsecejjimus.  Actum  publiée  Parisiis  in  curia,  anne  Domini  M.  L.  IX,  IIP  idus 
d[ecembris].  lo 

CLXXIII 

1076,  avant  le  4  août. 

Philippe  I"  confirme  l'abandon  fait  par  Alix  de  La  Ferté-Alais  à  l'église  de  Paris  des 
coutumes  (juelle  percevait  sur  (quatre  arpents  de  terre  sis  à  Itteville. 

B.  Copie  du  xiii°  s.,  dans  ie  Petit  Pastoral  de  l'église  de  Paris,  [Cartœ)  regiim,  ch.  lui,  sous  la   i5 

rubrique  :  «De  atrio  Steoville»  ,  Archives  nationales,  LL  77  (anc.  LL  176),  p.  100. 

C.  Copie  du  xvii'  s. ,  par  André  Du  Chesne ,  Bibliothèque  nationale ,  Collection  Baluze ,  vol.  55 , 

fol.  10,  d'après  B. 

a.   Guérard,  Cartulaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  t.  I,  p.  279,  en  note,  d'après  B. 

Ph. ,  Dei  gratia  Francerum  rex.  Notum''^'  fieri  volumus  presentibus  pariter  et  fiituris  qua-  20 
liter  Adelais  de  Firmitate  Balduini,  cum  maritus  ejus  Euvardus  inonachicam  vitam  expetisset  et 
ipsa  in  viduitate  maneret,  sancte  matri  ecclesie  Parisiensi  quatuor  arpennorum  terre  consuetu- 
dines  donaverit  eosqpe  omni  consuetudinaria  inquietudine  perhenniter  absolvent  in  villa  vide- 
licet  que  Steovilla  nominatur,  circa  ejusdem  ville  ecclesie  ambitum ,  propter  atrium  ejus  ville , 
quod,  admodum  strictum,  videbatur  amplificandum.  Ad  hujusmodi  autem  beneficii  donum  a  5 
talis  beneficii  dono  supradicte  matrone  convenimus  repensandum  ut  et  ad  presens  ei  decem 
ILbras  daremus  et  unum  pauperem  semper  pro  ejus  anima  in  hospitio  fratrum  victu  et  vestitu  refi- 
ceremus  et  post  obitum  ejus  quotannis  anniversarium  suum  faceremus.  Hanc  itaque  conventionem , 
sanctorum  patrum  exemplis ,  litteraruni  testimonio'  memorie  commendamus.  Ut  autem  conventio 

(')  Mot  illisible  en  A,  lacune  en  BCDE.  —  W  Corrigez  Boemonte.  —  W  Blanc  en  A,  non  sifinalé 
dans  les  copies.  —  ('')  Les  passages  imprimés  en  petit  texte  ont  été  empruntés  à  une  charte  des  chanoines 
de  Notre-Dame  de  Paris  insérée  au  Livre  noir  de  l'église  de  Paris  et  puhliée  dans  Guérard,  Cartu- 
laire de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  1. 1 ,  p.  279.  Voir  notre  introduction. 
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nostra  firniior  peiTnaneret ,  Buchardi  de  Corbolio  comltis  assensum  impetravimus ,  de  cujus  béné- 
ficie supradicte  ville  vicarietas  pendet.  Cui  conventioni  quiconque  presumpserit  adversari ,  damp- 
natum  se  noverit  anathemate  cum  traditore  Juda  suppliciis  infernalibus  deputari.  Anno  siquidem 
ab  incarnatione  Domini.  M.LXX.  VI.,  regni  vero  nostri  et  episcopatus  Gaufredi,  episcopi  Pari- 
siensis ,  .VI.X.  hec  carta  facta  est. 


CLXXIV 

io85,  mars.  —  Etampes. 

Philippe  /"'■  confirme  de  sa  souscription  et   de  son  sceau  une  charte  relatant  divers 
privilèges  accordés  par  lui  aux  héritiers  d'Eudes,  maire  de  Chalo. 

10  A.   Original  perdu. 

B.  Copie  du  xiv's.,  dans  un  vidimvis  de  Philippe  VI''*,  donné  à   Paris,  en   décembre  i336. 


'"'  «  Ph. ,  par  la  grâce  de  Dieu  roys  de  France. 
Savoir  faisons  a  touz  presens  et  a  venir  que 
comme  nos,  a  la  requeste  et  supplication  des 
hoirs  ou  aiens  cause  de  feu  Eude  de  Chalo , 
jadis  eussiens  certaines  lettres,  dons  la  teneur 
est  cy  dessouz  escripte,  confermées  et  faites 
seeler  de  nostre  grant  seel  en  cyre  vert  et  en 
laz  de  soye,  disans  que  ycelles  lettres  avoient 
esté  si  mal  gardées  que  elles  estoient  pourries 
dedens  un  mur  ou  elles  avoient  esté  mises ,  que 
il  n'y  avoit  demoré  fors  nostre  seel,  nous,  a 
plus  grant  confirmation  de  savoir  la  vérité, 
commeismes  a  nos  amez  et  fealz  gens  des  re- 
questes  de  nostre  hostel  a  enquerre  la  vérité 
sus  ce,  les  quels,  veuz  deux  vidimus  sus  nostre 
confirmation,  seelez  du  seel  de  Chastellet,  et 
d'abondant  examinez  et  fait  jureir  pluseurs 
tesmoings,  c'est  assavoir  Jehan  de  Mercenson, 
Colin  Buiser,  Ernoul  Bete,  Johannin  de  Mer- 
censon, Noelet  de  la  Fosse,  Guillaume  Moriau, 
Pierre  Potin ,  Andry  Sorgue ,  Jehan  de  la  Fosse , 
Jehan  Brocant  et  Guillaume  Tulse ,  qui  tuit,  chas- 
cïin  par  soy,  a  eux  exposé  tout  le  fait  et  monstre 
les  principaux  lettres  et  vidimus  dessus diz,  ju- 
rèrent aus  saintes  euvangiles  touchées  par  eulz 


et  chascun  de  eulz ,  et  tesmoignèrent  eulz  avoir 
veue  la  cliartre  de  ladicte  confirmation  scellée 
de  nostre  grant  seel  en  cyi'e  vert  et  en  laz  de 
soye ,  sainne  et  entière ,  faite  sur  ce ,  contenant 
la  fourme  et  la  teneur  desdictes  lettres  en- 
tiennes  seellées  des  seels  es  abbés  jadis  de 
Saint  Magloire,  de  Saint  Vitor  et  de  Sainte 
Geneviève  de  Paris,  et  contenue  es  diz  vidimus 
de  Chastellet,  estraiz  de  nostre  dicte  confirma- 
tion perdue  ou  pourrie,  si  comme  dit  est,  la 
teneui-  desquelles  lettres  est  telle  :  »  Notuni 
fieri  volumus  universis  tam  presentibus  quam 

futuris  quod  Odo ,  major  de  Chalo , 

Tendo  et  Haimo  fifius  ejus.  »  Ego  frater  An- 
dréas ,  beati  Maglorii  Parisiensis  humilis  abbas , 
testificor  me  vidisse  privilegium  illustrissimi 
régis  Philippi  et  verbo  ad  verbum  legisse ,  prout 
continetur  in  presenti  rescripto.  Ego  frater  Ace- 
linus,  Sancti  Vigoris  (^corr.  Victoris)  Parisiensis 
humilis  abbas ,  testificor  me  vidisse  pri\'ilegium 
illustrissimi  régis  Philippi  et  verbo  ad  verbum 
legisse,  prout  continetur  in  presenti  rescripto. 
Ego  l'rater  Theobaldus,  Sancte  Genovefe  Paiû- 
siensis  humilis  abbas,  testificor  me  vidisse  pri- 
vilegium illustrissimi  régis  Philippi  et  verbo  ad 
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Archives  nationales ,  JJ  70 ,  fol.  62  ,  n°  vi"  un ,  sous  la  rubrique  :  «  Renovacio  et  approbacio 
cujusdam  carte  ibi  incorporate  pro  heredibus  deffuncti  Odonis  de  Chalo  » ,  d'après  des  lettres 
royaux  du  même  roi  et  deux  vidimus  du  Châtelet.  —  C.  Copie  du  xiv"  s. ,  dans  un  vidimus 
du  roi  Jean ,  donné  à  Châteauneuf-sur-Loire ,  en  novembre  1 35o ,  Archives  nationales ,  JJ  80, 
fol.  ijà,  n°  XI"  vm ,  sous  le  titre  :  «  Confirmacio  quarumdam  litteraruna  et  contentorum  in  5 
eis  pro  herediijus  defuncti  Odonis  de  Chalo  « ,  d'après  le  vidimus  de  Philippe  VI ,  mentionné 
en  jB.  —  D.  Copie  du  xiv°  s.,  dans  un  vidimus  de  Charles  V,  donné  à  Paris,  en  avrE  i366, 
Archives  nationales,  JJ  97,  fol.  12  v°,  n°  xvn,  sous  le  titre  :  0  Confirmacion  de  certains 
previleges  de  Eude  de  Chalo  » ,  d'après  le  vidimus  mentionné  en  C. 

Ë.  Copie  du  xiv"  s.  dans  un  vidimus  de  Charles  VI,  donné  à  Paris,  en  juillet  i38A,  Archives  na-   10 
tionales,  JJ  126,  fol.  36  v°,  n°  lxiiii,  sous  le  titre  :  «  Manumissio  pro  Odone  de  Chalo», 
d'après  le  vidimus  mentionné  en  D.  —  F.  Copie  du  xv°  s.,  dans  un  vidimus  de  Louis  XI, 
donné  à  Tours,  en  janvier  1/462,  v^chives  nationales,  JJ  198,  fol.  85,  n°  un"  vin,  sous  le 
titre  :    «Confirmacio   privillegiorum  pro  heredibus  majoris  Odonis   de  Chalo»,  d'après  un 
vidimus   de  Charies  VII,  donné  à  Tours,  en   ii436,  et  auquel  était  inséré  le  vidimus  de  i5 
Charles  V  mentionné  en  D.  —  G.  Copie  du  xv°  s. ,  dans  un  vidimus  de  Charles  VIII,  donné 
à  Biois  en  octobre  i4.83.  Archives  nationales,  JJ  21 4^,  fol.  26,  n°  xxxiiii,  sous  le  titre  : 
«  Confirmatio  privillegionim  heredum   Odonis  majoris  de  Chalo  » ,   d'après  le  vidimus  de 
Louis  XI ,  mentionné  en  F.  —  H.  Copie  authentique,  du  xv°  s.,  dans  des  lettres  des  maîtres 
des  Requêtes  de  l'Hôtel ,  en  date  du  2 1  octobre  1 438 ,  rapportant  des  lettres  de  committimus  20 
de  Charles  VII  données  à  Blois  le  22  septembre  i438  et  auxquelles  est  inséré  le  ridimus  de 
Charles  VII  mentionné  en  F ,  Bibliothèque  nationale  ,  Recueil  formé  pour  un  certain  Jourdain 
Vallon,  ms.  fr.   6029,  fol.  44  v°,  d'après  un  extrait  des  Requêtes  de  l'Hôtel,  collationné 
le  7  septembre  i5oo. 

/.  Copie  du  xvii°  s..  Bibliothèque  nationale,  Collection  De  Camps,  vol.  9,  fol.  227,  d'après  /''.  —  25 
/.  Copie  du  xviii"  s.,  Bibliothèque  nationale,  Portefeuilles  de  Fontaniea,  vol.  VI,  ms.  fr.  nouv. 
acq.  7554,  fol.  371,  d'après  I.  —  K.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  Collection 
Baluze,  vol.  i35,  fol.  43.  —  L.  Copie  du  xvii°  s.,  Bibliothèque  nationale,  ms.  fr.  i573o, 
fol.  1001.  —  M.  Copie  du  xviii"  s.,  dans  l'Inventaire  des  titres  des  prieurés  dépendant  de 
l'abbaye  de  Josaphat,  rédigé  en  1759,  Archives  départementales  d'Eure-et-Loir,  H  2167,  3o 
p.  281. 


verbum  legisse,  prout  continetur  in   presenti 
rescripto. 

Et  nous  adecertes,  oye  la  relation  de  nos 
dictes  gens  des  requestes ,  la  franchise  et  con- 
cession dessus  dictes  et  toutes  les  autres  choses, 
si  comme  elles  sunt  cy  dessus  escriptes,  aians 
ferme  et  agrables  celles  voulons,  l[ou]ons  et 
approvons  et  des  diz  hoirs  en  tant  comme 
jusque  cy  il  en  ont  usé  pasiblement,  par  la 


teneur  de  ces  présentes  lettres ,  de  grâce  especial 
et  de  nostre  auctorité  royal,  confermons ,  sauf 
en  toutes  choses  nostre  di'oit  et  l' autrui.  En 
tesmoing  de  laquelle  chose  nous  avons  fait 
mètre  nostre  seel  en  ces  présentes  lettres. 
Donné  au  Louvre  les  Paris ,  l'an  de  grâce  mil 
.CGC.  trente  et  six,  ou  mois  de  décembre.  — 
Par  le  roy,  a  la  relation  Jehan  des  Prez  et 
F.  de  Pinquigny.  Savigny. 
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a.  Choppin  ,  De  sacra  politiaforensi  libri  III ,  \.  III ,  titre  2 ,  S  1 8  (  éd.  1 577  ) ,  p.  600 ,  et  Traité  de  la 
police  ecclésiastique  (OEuvres,   traduction  J.  Tournet,  1662,  t.  IV),  p.  454-  —  b.  Favyn, 
Histoire  de  Navarre,  p.  ii43,  avec  modifications  dans  le  texte,  et  sous  la  date  logS.  — 
c.  Labbe,  Novœ  bibliothecœ  manuscriptoriim  libroram  tomas  primas,  p.  655,  d'après  D.  — 
5  d.   Fleureau,  Les  antiquitez  de  la  ville  et  du  duché  d'Estampes,  p.   78.  —  e.  André  de  La 

Roque,  Traité  de  la  noblesse,  p.  289,  publication  partielle.  — f.  E.  de  Laurière,  Glossaire  du 
droit  françois ,  t.  II,  p.  io3.  —  g.  D'Hozier,  Armoriai  général,  registre  troisième,  seconde 
partie,  [généalogie]  d'Orléans,  fol.  21,  d'après  a  b  c  e.  —  h.  Ordonnances  des  rois  de  France, 
t.  XV,  p.  3i6,  d'après  a.  —  ;.  Maxime  de  Mont-Rond,  Essais  historiques  sar  la  ville 
10  d'Etampes,  t.  I,  p.  2oi.  —  /.  Menault,  Morigny,  son  abbaye,  sa  chronique  et  son   cartulaire, 

pièces  justificatives ,  p.  4,  d'après  d.  — k.  Noël  Valois,  Le  privilège  de  Chalo-Saint-Mard ,  dans 
Annuaire-Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  France,  année  1886,  p.  217,  d'après  B;  cf.  du 
même.  Note  complémentaire ,  Ibidem ,  année  1896,  p.  182. 

Indiq.  :  Bréquigny,  Table  chronologique ,  t.  II,  p.  210,  à  l'année  io85,  et  p.  270,  à  l'année  1096. 

i5  Notuni  fieri  volumus  universis  tain  presentibus  quam  futuris  quod  Odo,  major 
de  Chalo,  nutu  divino,  concessu  Ph. ,  Franc,  régis,  cujus  famulus  erat,  ad  sepui- 
crum  Dominiperrexit;  qui  Ansoldum,  fdium  suum,  et  quinque  suas  fdias  in  manu 
et  custodia  ipsius  régis  dimisit,  et  ipse  rex  pueros  illos  in  manu  et  custodia  recepit  et 
retinuit;  concessit  quoque  Ansoldo'"'   et   quinque  prefatis   sororibus  suis,  Odonis 

20  fiiiabus,  pro  Dei  amore  et  sola  caritatis  gratia  et  sancti  Sepuicri  reverentia,  cpiod,  si 
heredes  masculi ,  ex  ipsis  exeuntes ,  feminas  jugo  servitutis  régis  detentas  matrimonio 
ducerent,  liberabat  et  a  vinculo  servitutis  absolvebat,  si  vero  servi  régis  feminas  de 
génère  heredum  Odonis  maritaii  lege  duxissent ,  ipse  cum  heredibus  suis  de  servitute 
régis  essent''''.  Rex  autem  heredibus  Odonis  et  eorum  heredibus  marchiam  suam  de 

2  5  Chalo  ethomines  suos  custodiendos '"'  in  feodo  concessit,  ita  quod  pro  nullo  famulo- 
rum  régis  nisi  pro  solo  rege  justitiam  facerent  et  quod  in  tota  terra  régis  nuilam  con- 
suetudinem  darent.  Rex  vero  tune  temporis  precepit  famulis  suis  de  Stampis  ut  custo- 
dirent  Chalo  cameram  suam,  quia  Chalo  débet  custodire  Stampas  et  earum  curam 
servandarum  vigilanter  habere.  Et  ut  bec  libertas  et  bec  pacta  firma  et  inconvulsa 

3o  permaneant.  memoriale  istud  inde  fieri  et  nominis  sui  karactere  et  sigillo  signari  ex 
présente ,  et  propria  ''''  manu  sua  cruce  facta  '"',  corroborari  precepit  ;  astantibus  ^'^  de 
palatio  ejus  quorum  nomina  subtitulata  [sunt]  et  signa.  -S*.  Hugonis  '°',  tune  temporis 
dapiferi.  •S'.  Gascionis  de  Pisciaco,  constabuiarii.  •S'.  Pagani  Aurelianensis ,  buticularii. 
•S.  Guidonis,  fratris  Galeranni ,  camerarii.  Actum  Stampis,  mense  martii,  in  palatio, 

W  Ansolo  B.  —  W  ipsae  cum  heredibus  suis  non  sint  amodo  de  servitute  régis  b.  —  (')  custo- 
diendo  B.  —  W  signari  et  présente  propria  C,  signari  et  propria  D.  —  f"^'  sancta  b.  —  C^)  adsten- 
tibus  jB.  —  (s)  Johannis  C. 
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anno  ab  '"'  incarnatione  M""  quater  vigesimo  V'°  '''',  anno  vero  regni  ejus  vigesimo  v*"  '">. 
Interfuerunt  prefate  libertati  in  testimonio  veritatis  :  Anselmus  '''',  filius  Aremberti  '°'  ; 
Arnulphus  Brunum  '"^^  Latus  ;  Gesmerus ,  sacerdos  de  Cbalo  ;  Gerardus  fe'  decanus  ; 
Peti-us,  fdius  Erardi;  Teudo  '*'',  et  Haimo''',  filius  ejus. 


CLXXV  5 

io85.  —  Compiègne. 

Philippe  I"  confirme  la  donation  faite  à  l'église  de  Charroax  par  Robert  de  Péronne, 
Emma,  sa  femme,  et  leurs  enfants,  de  tout  ce  qu'ils  possédaient  dans  la  paroisse  d'Al- 
loaagne. 

A.  Original  perdu.  lo 

B.  Copie  du  commencement  du  xiv°  s.,  dans  le  Quatrième  Cartulaire  de  Flandre,  Archives  dépar- 

tementales du  Nord,  B  1 564-,  foi.  27,  pièce  88,  sous  le  titre  :  «  Privilegium  prepositure  de 
Breuveliere».  —  C.  Copie  du  xvii"  s.,  par  Dom  Le  Pez,  Bibliothècpie  d'Arras,  ms.  3i6, 
fol.  195,  d'après  le  Cartulaire  M  de  Saint-Vaast  d'Arras,  fol.  3o. 

D.   Copie  du  xix'  siècle  (don  de  M.  de  Godefroy),  Archives  de  la  Société  des  antiquaires  de   i5 
l'Ouest,  1"  série,  6°  carton,  pièce  n°  318,  d'après  B. 

Indiq.  :  De  la  Fontenelle,  Notice  sur  une  charte  de  1085  offerte  par  M.  de  Godefroy,  de  Lille,  con- 
cernant l'abbaye  de  Charroax,  dans  Bulletins  de  la  Société  des  antiquaires  de  l'Ouest,  années 
i838-i84o  (t.  II,  i84i),  p.  74.  —  Despianque,  Inventaire  sommaire  des  archives  départe- 
mentales. Nord.  Archives  civiles,  série  B,  t.  II,  p.  21.  lo 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti,  amen'J'.  Philippus,  Dei  gratia  Franco- 
rum  rex,  omnibus  xpistiane  fidei  cultoribus  diiigere  et  colère  pacem  et  veritatem, 
ut  omnis  ambiguitas  ab  opère  karitatis  excludatur,  ea  que  nostris  temporibus  sub 
testimonio  nostro  facta  sunt,  tam  futuris  quam  presendbus  ad  conservandam  veri- 
tatis tutelam  notificari  decrevimus  [quod]  Rbbertus,  siquidem  castri  et  terre  Per-  25 
ronensis''"'  dominus*'',  et  Emma,  uxor  ejus,  et  eorum  filius  Odo,  et  (ilia  Adeliz'""',  de- 

(^)  et  B.  —  C")  quatervigesimo  decimo  quinto  b.  —  W  trigesimo  septimo  b.  —  (<■)  Ansellinus  CD. 
—  W  Aramberti  B.  —  (f)  Brunun  B,  Bruinun  C.  —  (s)  Geraldus  CD.  —  ('>)  Tando  D.  — 
(')  Haymo  CD.  —  U)  L'invocation  omise  par  B.  —  ''')  Petronensis  B.  Corrigez  Perronensis.  — 
!')  La  sascription,  l'adresse  et  la  notification  se  présentent  en  C  soas  la  forme  suivante  :  Philippus,  Dei 
gratia  Francorum  rex ,  tam  futuris  quam  presentibus  [notum]  fieri  voie  quod  vir  nobilis  Bobertus, 
Parronae  dominus.  —  (")  fdia  1  Adeliz  B ,  fiha  Adelis  C. 

CHARTES   ET  DIPLOMES.  I.  54 


DMF.niE     NATIOMtE. 


M6  PHILIPPE  F.  [io85] 

clerunt  Deo  et  Karrofensi'"'  ecclesie  in  perpetuam ''''  elemosinam  quiccpiid  habebant 
infra'"'  paiTOchiain  Aloannie  prêter  id''''  quod  jam  ecclesie  de  Monte  sancti  Quin- 
tini  contulerant  et  quedam  liommagia  quorumdani  wavassorum  que  sibi  retinue- 
nint.  Et  ne  de  ignorantia'"'  inter  monacbos  Karrofenses ''^'  et  incolas  Aloannie  per- 
5  turbatio  possit  suboriri,  jura  et  loca  sue  donationisfe*  nominatim  astruxenint''"'. 
Dederunt  plane  mansionem'''  suam  propriam'J',  cum  pomerio  et  curlillo  herbario, 
quam  habebant  prope  atrium  super  vivarium'''',  et  cum  vivario  totam  piscationem 
w'arii  ab  ortu'''  scilicet  vivarii  usque  ad  poncellum  Aloannie  qui'"')  est  inter 
Lilies'"'  et  Choces'"'.  Dederunt  etiam  et  omnes  hospites  et  redditus  et  census  et 

lo  corveas''''  karrucales''''  et  corveas  manoperarias'"'  et  terras  cultas  et  incultas,  silvestres 
et  nemorosas  '"*,  et  omnem  terram  et  boscum  del  Fai  '*'  et  de  le  Otoie  '"'  et  de 
VVifontainne '''  et  del  Burcfontaine ''*,  et  omnem  prorsus  terram  et  boscum  Pineti'-' 
Aloannie ,  et  arbores  super  caminum  regium  '^'  et  super  vias  publicas  et  super 
omnes  vicos  Aloannie  plantatas,  et  quicquid  jirorsus  doniinii  et  justitie  habebant 

i5  infra  parrochiam '"'  Aloannie,  bannum  scilicet,  latrones  et  latrocinia'*'',  inventiones 
et'"'  emendationes ,  placitationes ,  submonitiones ,  et  hiis  similia  que  ad  dominium 
et  justitiam  pertinere  videntur.  Concesserunt  etiam''''  ut  si  quilibet  wavassorum''' 
ipsius  Aloannie''',  quorum  homagia  sibi  retinuerunt'»',  de  l'eodo  suo  conferre  aliquid 
in  elemosinam  Karrofensi ''''  ecclesie  vellet''',  libère  et  absque  contradictione  id  agere 

20  posset'J'.  Homagium  ''"'  vero  majoris  Aloannie  et  omne  jus  ipsius  majoratus  et  doini- 
nium  et  justitiam  prefate  Karrofensi'*'  ecclesie  predictus  R.  de  Pierronne  et  uxor 
ejus  in  elemosinam  contulerunt.  Astruxerunt  etiam  quod  prior  de  hominibus  suis  et 
hospitibus  scabinos  facere  potest  et  eos  a  scabinatu  amovere  singulis  annis  et  alios 
subrogare  qui,  quamdiu  fuerint  scabini,  debent  ad  jussionem ''"'  prioris  convenire, 

2  5  sedere  etiam  '"'  in  bancum  et  judicia  facere  et  reddere  secundum  usus  et  consuetu- 
dines  scabinorum  a  quibus  judiciorum  suorum  inquisitiones  '"'  accipiunt.  Quando- 
cumcpie  autem  quilibet  possessor  tenementi  monachorum  obierit ,  successor  et  hères 

'»)  Karofi'ensi  B.  —  '*')  puram  C.  —  l*^'  in  D.  —  ('')  prêter  id  jusqu'à  sibi  retinuerunt  indus, 
omis  par  B.  — ■  (')  ingnorantia  B.  —  "^'  l\arroffenses  B.  —  's'  domiiiationis  C.  —  "''  abstruxe- 
runt  B.  —  (''  niantioneni  B.  —  (i)  propriam  omis  par  B.  —  ''''  super  vivarium  omis  par  C.  — 
<"  hortu  B.  —  ("■)  que  C.  —  <"'  Lilers  C.  —  <°'  Ceokes  C.  —  d''  coroveas  B.  —  h)  charus- 
cales  B.  —  ''■'  manoperorias  B.  —  ''*  nemorales  C.  —  '''  de  le  Fai  B.  —  ("'  Hoctoie  C.  — 
M  Graon  fontene  C.  —  '"'  de  Ilelderbulc  C.  —  '))  spineti  C.  —  '')  brennium  regiim  C.  — 
(")  in  parrochia  C.  —  C')  et  latrocinia  omis  pur  C.  —  i")  et  omis  pai-  C.  —  '■')  quoque  C.  — 
''''  vavasorura  B.  —  '')  villae  C.  —  (s)  quorum  j«.s(jrtt'«  retinuerunt  inclus,  omis  par  C. —  "''  Carro- 
fensi  B.  —  P)  vellent  B.  —  (i)  possent  B.  —  C-)  Iiomagium  jusqu'à  contulerunt  inclus,  omis 
par  C.  —  C)  Carnotensi  B.  Corrigez  Karrol'ensi.  —  ''"'  niissiohem  C.  —  <"'  sed  herentiam  B.  — 
W  inquisitionem  B. 
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ejus  infra  quindecim  dies  hereditatem  suam  ad  gratiam  prioris  relevabit;  quod  si 
plus  tarda verit,  prior  tenementum '"'  sibi  retinebit  dpnec  possessor  hereditatem  suaia 
]Driori  satisfaciens  relevaverit.  Goncesserunt  etiam  hujus  elemosine  iargitores  ut  ec- 
clesia  et  monachi  Karrofenses  ''''  habeant  in  perpetuum  in  omni  tenemento  suo 
teioneum'"',  cambagium,  foraçium,  stalaaium '''',  berbaa;ium  et  totius  forislacti ''''  et  5 
infracture  dominium  et  justitiam  et  emendationem ,  quicumque  miles  aut  rusticus, 
nobiiis  aut  ignobilis  '■'''  tenementum  de  monacbis  infra  parrochiam  Aloannie  quo- 
cumque  modo  tenuerit.  Quia  ergo  reges'»'  Francorum,  predecessores  nostri,  a  tem- 
père incliti  Francorum  régis  Karoli ,  cpii  Karrofensem  ''''  ecclesiam  fundasse  dinoscitur, 
ejusdem  ecclesie  defensores  et  advocati  extiterunt  et  ego  banc  elemosinam  apud  lo 
Gompendium,  in  consilio  nostro,  anno  Domini.  M.  LXXX.V.  renovaii,  feci  et  bac 
carta  sigillo  nostro  communita  et  testium  subscriptione  confirmari  precepi  et  peti- 
tione  et'"'  voiuntate  abbatis  et  monachorum 'J'  Karrofensium *'''  immo  et  Roberti''', 
PeiTone ''"'  domini,  ut'"'  summus  post  Deum'°'  advocatus  tuendam  et  manutenen- 
dam  bénigne  suscepi,  et  quia  a  partibus  Blandriarum  remotus  a  monacbis  Flan-  i5 
drensibus  'i''  multoties  '"i'  vix  '■■'  possem  '"'  inveniri ,  bujus  advocationis  curam  egregio 
comiti  Flandrianim  Roberto,  voiuntate  abbatis  Karrofensis '''  etmonacbonim'"),  com- 
misi  eo  tenore  ut  eos  defendat'''  et  nranuteneat  et  in  omnibus  in  cura  bujus  advoca- 
tionis pro  Deo  et  pro  elemosina  Adces  nostras  suppléât,  ita  tamen  ut  ipse  et  succes- 
sores  ejus'^',  comités  Flandriarum,  banc  advocationem  in  manu  sua  teneant  et  nulli  20 
alii  dare  vel  commendare  présumant,  quia  monacbi  de  omnibus  suis  negotiis  '■'  ad 
me  et  ad  successores  meos,  reges  scilicet  Francie,  cum  necesse  habuerint,  ex  jure 
advocationis  récurrent.  Testes  coram  quibus  bec  acta'^'  sunt  tempore  domini  Gre- 
gorii  .VII.  pape  W  :  Renaldus,  Remorum  ai'chiepiscopus  ;  Rabodo'''',  Noviomensis  epi- 
scopus;  Elinandus '"',  Laudunensis  episcopus;  Rogerus,  Gatalaunensis '*''  episcopus;  2  5 
Rorico,  Ambianensis  ejjiscopus;  Gerardus '"',  Morinensis  episcopus;  Helgotus''', 
Suessionensis'''  episcopus;  Ursio''"',  Belvacensis  episcojjus;  Gofridus''',  Parisiacensis 
episcopus;  G. ,  Gameracensis  episcopus;  Ursio''',  Silvanictensis  episcopus ''"';  Walterus , 

'"'  tenamentuni  B.  —  ('''  Karroffenses  D,  Carrofenses  C.  Corrigez  Karrofenses.  —  '''  thelo- 
neum  C.  —  !'')  stellagium  B.  —  !■=)  forefacti  B.  —  "^>  innobilis  B.  —  (sî  rex  C.  —  "'*  Karofen- 
sem  C.  —  (')  ac  C.  —  'j'  monacorum  B.  —  (4  Rarrofentium  B ,  Rarrofensium  omis  par  C.  Corrigez 
Karrofensium.  —  0  R.  B.  —  ('")  Parronnae  C.  —  (")  et  B.  —  (")  Dominum  C.  —  (ri  Flandrien- 
sibus  B,  riandren.  C.  Corrigez  Fiandrensibus.  —  h)  multosiens  B.  —  (■■)  non  C.  —  (*)  possum  B. 

—  '''  Rarofensis  C.  —  !")  monacorum  B.  —  W  deffendat  C.  —  M  ejns  omis  par  C.  —  '>)  negotiis 
suis  C.  —  l"^)  acta  omis  par  C.  —  (")  Gregorii  papae  .vu.  C.  —  C')  Ce  nom  et  les  six  suivante  sont 
rejetés  par  C  à  la  fin  de  la  charte.  —  i')  Helinandus  C.  —  ('')  Cataloniensis  B.  —  ^"'1  Guilleimus  C. 

—  C)  Elgotus  B.  —  (s)  Sussionensis  C.  —  "')  Visio  C.  —  (')  G.  Gafridus  C.  —  (J)  Uscio  B. 
Corrigez  Ursio.  —  C^)  Les  évêqiies  de  Cambrai  et  de  Seidis  omis  par  C. 

54. 
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Meldensis  episcopus;  Robertus  ("',  cornes  Fiandriarum ''"',  qui  curam  hujus  advoca- 
tionis  de  manu  régis  suscepit;  Robertus  '"',  Betunie  ''''  advocatus  ;  Hugo  de  Albenni  '"'  ; 
Anseimus  de  Ribemont'*';  Gerardu s '*■'*,  Hamensis''"'  abbas;  Johannes'''  et  Garinus'J', 
monachi  de  Ham'''';  Herbertus '"',  cornes  Viromandie;  Ivo  de  Neelle'"';  Ingel- 
5  rannus  '"'  de  Lirauniont  '"'  dominus  ;  Fuicraidus  'ï"'  abbas  Karrofensis  '''  ;  Gar- 
dradus  et  ''^'  Johannes  '"'  de  Niort ,  Willelmus  '*'  Angoiissmensis  '"',  monacbi  Karro- 
fenses  '*'. 

CLXXVI 

à 

Philippe  I",  à  la  prière  de  Robert  de  Bellênie ,  confirme  par  l'apposition  de  son  sceau 
lo  nne  notice  relatant  la  fondation  de  l'église  Saint-Léonard  de  Belléme  par  Guillaume  de 
Bellênie  aa  temps  du  roi  Robert. 

A.  Original,  prétendu'''.  Parchemin,  scellé.  Hauteur,  yiS  mm.;  largeur,  5a2  mm.  Archives  dé- 

partementales de  l'Orne ,  H  2  1 5 1 . 

B.  Autre  texte  du  même  acte,  d'une  écriture  de  la  même  date,  représentant  une  première  ré- 
i5  daction  de  cette  notice,  sans  la  confirmation  royale.  Parchemin'^'.  Hauteur,  610  mm.;  lar- 
geur, 390  mm.  Archives  départementales  de  l'Orne ,  H  2 1 5 1 . 

C.  Copie  de  l'extrême  fin  du  xvii"  s. ,   faite   pour  Gaignières ,   dans  le  Cartulaire  de  Marmoutier, 

Bibliothèque  nationale,  ms.  lat.  biii^,  p.  289,  d'après  A.  —  D.  Copie  de  l'an  1611,  dans 
Courtin,  Histoire  du  Perche,  ms.  original  appartenant  à  M'"°  de  Saint-Hilaire  (anc.  ms.  du 
20  D'  Libert,  d'Alençon),  p.  161,  d'après  B.  —  E.  Copie  du  xvii"  s.,  par  André  Du  Chesne, 

Bibliothèque  nationale,  Collection  Du  Chesne,  vol.  54,  p.  44 1,  sous  le  titre  :  «  Prœceptum 
Roberti  régis,  et  episcoporum  tam  Sagii  quam  aliorum,  ad  dedicationem  convocatorum , 
auctoritas  de  Ubertate  ecclesi*  S.  Leonardi  de  Belismo»,  d'après  un  texte  qui  concorde 
tantôt  avec  A ,  tantôt  avec  B,  et  s'arrête ,  comme  B,  avec  «  S.  Gilduini  Senonensis  archi- 
episcopi  ». 

(a)  R.  B.  —  (N  Flandriae  C.  —  i')  R.  B.  —  C)  Bethun.  7J.  —  (')  Albînni  C.  —  (0  Rabemont  C. 

—  te)  Geraldus  C.  —  C''  Amensis  B.  —  <■)  Joannes  C.  —  (J)  Warinus  C.  —  C')  Am  B.  — 
C)  Elbertus  B.  —  ("■)  Nielle  B.  —  (")  Jngellrannus  B.  —  <"'  Lieraumont  C.  — (p)  Fulcraudus  B.  — 
(1)  Karrofensis  omis  par  C. —  (■■)  et  omis  par  C.  —  (')  Joannes  C.  —  (')  W.  B. (")  Engoulin  C. 

—  (")  monachai  CamofTen.  B,  monachis  Karofensibus  C.  Corrigez  monachi  Karrofenses. 

'■'  Au  dos,  en  lettres  capitales  et  onciales  '^'  Au  dos,  en  lettres  capitales  et  onciales 

du  xii°  s.  :  iPreceptum  Rotberti  régis  de  Bel-  du  \u°  s.  :  «  Preceptum  de  Belismo»;   d'une 

lissimo.  II.  »;  d'une  écriture  du  xiii°  s.  :  «Sa-  écriture  du  \iii°  s.  :  «Sagien.  ». 
gien.  ». 
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a.  Bry  de  la  Clergerle,  Histoire  des  pays  et  comté  du  Perche,  p.  45,  d'après  le  même  texte  que 
£<■'.  —  b.  Abbé  Barret,  Cartalaire  de  Marmoutier  pour  le  Perche,  p.  5,  n°  2 ,  d'après  A.  — 
c.  Prou,  Examen  de  la  charte  de  fondation  de  Saint-Léonard  de  BeUême,  confirmée  par  Phi- 
lippe I",  dans  Mélanges  Paul  Fabre,  p.  282  ,  d'après  A  et  B. 

Indiq.  :  Bréquigny,   Table  chronologique,  t.  I,  p.  533.  —  Louis  Duval,  Inventaire  sommaire  des     5 
archives  départementales  (de  l'Orne),  Archives  ecclésiastiques,  t.  II,  p.  ^9,  et  introduction, 
p.V. 

Quia  «  fides  sine  operibus'^'  mortua  est'^'  " ,  sunima  ope  niti  decet  omnes  xpistianos 
quatinus  cum  fide  quam  habent  bonis  operibus  non  careant.  Hoc  est  enim  quod 
scriptum  est  H'^  :  «  Quiescite  agere  perverse,  discite  bene  facere'^*.  »  Sed  quia  raro  10 
invenitur  ut  qui  sçcularibus  divitiis  occupati  sunt  salvari  possint,  debent  ex  eorum 
opulentia  |P  sustentari  qui  nocte  et  die  Deo  in  ecclesiis  serviunt.  Quod  ego,  Guil- 
lelmus  de  BeHsmo,  verum  esse  considerans  reminiscensque  mearum  iniquitatum 
fluctus  II'  et  scelera,  cogitare  cepi  quomodo  penas  evaderem  et  peccatorum  meorum 
remissionem  promereri  possem.  Placuit  ergo  mihi '"'*  Romam  ire,  bealum  Petrum  i5 
suppliciter  deprecari  p  quatinus,  quod  ego  non  poteram,  ipse  erga  Deum  mihi  ve- 
niam  imjjetraret.  Quo  de\  eniens  confessus  sum  peccata  niea  béate  menioriç  pape 
Leoni'"',  qui  tune''"'  temporis  H''  Romanam  ecciesiam  sancte   et  reiigiose  regebat; 
ilie  vero  mihi  compaciens '"'  intuitusque  '*'  corporis  mei  deiicationem  et  meam  gene- 
rositatem '"',  cognovit  quia  magnam   P  abstinentiam  facere  nequirem;   sed'""',    ne  20 
tristis  sine  penitentia  ab  eo  discederem,  injunxit  mihi  ut  in  penitentiam  ecciesiam 
quandam  construerem,  soli  Romanç   P  ecclesi§  subjectam''',  jurisque  mei  rébus 
opuîentissime  ditarem ,  quod  ego  gratanter  accepi.  Rediens  autem  Roma,  oportunum 
tempus'^'  quo  id  peragere  possem  expectabam.   JP  Tandem,  misericordia  Dei  inspi- 
rante, contigit  ut  corpus  sancti  Leonardi  cum  piurimis  aliorum  sanctorum  reiiquiis  25 
de  alio  loco  in  casteilum  meum  Belismum'"''  asportarem;  II'"  quo  facto  vaide  gavisus , 
§cciesiam  edilicare  cçpi  in  honorem  beatç  Mariae  semper  virginis  et  sanctorum 

W  Si,  Scriptura  testante,  fides  sine  operibus  jB.  —  C")  Placuitque  michi  B.  —  (")  LeonipapeB. 
—  ("*>  tum  B.  —  W  compatiens  B.  —  'H  intuitus  est  B.  —  fe)  generositatem  meam  et  B.  — 
"''  etB.  —  (')  soli  Bomane  ecclesie  subjectam  omis  par  B.  —  U)  tempus  oportunum  B.  —  *)  Be- 
iismum  omis  par  B. 

'''  Bry  de  la  Clergerie  donne,  sur  l'exem-  vocatorum,    auctoritas    de    libertate    ecclesiae 

plaire  qu'il  a  copié,  le  renseignement  suivant  :  S.  Leonardi.  Beilissimus».  C'est  donc  la  même 

«  Et  sur  le  dos  est  escrit  en  lettres  capitales  :  expédition  qu'a  copiée  Du  Chesne. 
Praeceptum  Bobérti  régis,  et  episcoporum  tam  ^'''  Jacobi  epist. ,  Il ,  26. 

Sagii   quam   aliorum,   ad  dedicationem   ton-  '''  Isaiœ,  I,  16. 
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apostolorum  Pétri  et  Pauii,  projDrie  autem  in  honorem'"'  beatissimi  H^^  Leonardi, 
cujus  corpus  in  eadem  ecdesia''"'  honorificentissime  coHocavimus;  qua  constructa, 
volui  eam  ab  omni  episcopali  et  laicali  consuetudine  esse'"'  H^^  liberam  et  soiutam, 
quatinus  nuUi''''  jîotestati  subjaceret.  Quapropter  tempore  cjuo  supradictam  ecdesiam 
5  dedicari  ex'"'  more  volui,  dominum  meum  V^  Francie  regem  adii  Rotbertum'^' 
eunique  ut  ad  eamdem'"'  dedicationem  veniret  suppiiciter  exoravi ,  cpii,  petitioni '"'' 
mee  libenter  P''  annuens,  devotus  advenit  adduxitque  secum  comitem  Odonem  et 
Senonensem  archiepiscopum  necnon  et'''  Carnotanum '■^'  pontificem ,  IP  béate'''' 
memorie   domnum  Fulbertum,   cum  multis  aliis  episcopis  et  comitibus,  quorum 

10  nomina  jJropter  prolixitatem  tacuimus.  Addidi  etiam  ad  II"'  eandem  dedicationem 
invitare  gloriosum  Normannorum  comitem  Rikardum  '"'  et  Rotomagensem  archi- 
episcopum Rikardumque '"'  Sagiensem  ||"  episcopum,  ad  cujus  diocesim  iocus  ipse 
pertinebat,  etFulchonem  '"', comitem  Andegavorum,  [cum]  episcopo'°'Huberto,cum 
quibus  etiam  advenit  metropolitanus  Turonice  sedis   archiepiscopus ,  P^Arnuifus; 

i5  adfuit  cum  liis  Herbertus,  Cenomannensis  comes,  cognomento  vocatus  Evigiia 
Canem,  et  cum  eo,  Avisgaudus,  ejusdem  civitatis  episcopus.  Hi  omnes  dévote  et 
religiose,  i^^  sicut  orthodoxis 'p'  et  catbolicis  xpislianis  moris  est,  supradictam  eccle- 
siam  dedicaverunt.  Qvio  peracto  domnus  meus  rex  Franciç  et  comes  Normannorum , 
Richardus,  P"  et  Richardus '''',  Sagiensis  episcopus,  cum  ceteris  onmibus  episcopis 

20  et  baronibus  supi-amemoratis ,  fecerunt  eam  soiutam  et  cpiietam  ab  omni  subjec- 
tione,  secundum  id  quod  me  velie  noverant;  ||-^  sic  enim  mihi  concesserat  aposto- 
iic\is  Leo„  cujus  imperio  sepedictam  (^cciesiam  edificaveram.  Istam  liberationem  et 
solutionem  auctorizaverunt  et  confirmaverunt  rex  et  pontifices  ||'--  omnes  supra- 
scripti  et  comités  cum  omni  clero  et  populo  qui  cum  illis  erat'''  ut  stabiiis  et  firma 

3  0  in  perpetumn'"'  permaneret,  et'''  si  quis  in  posterum  archiejDiscopus ,  sive  epi- 
scopus, ipsam  ||-^  çcclesiam  quocumque  modo  inquietare  presumeret,  ex  apostolica 
auctoritate  et  omnium  qui  aderant  anathematis  vinculo  sine  recuperatione  teneretur. 
Cujus  auctoramenti  IP*  summam  sic  diffinierunt  ut  crisma  '"'  et  oleum  et  ordines  et 
onmia  neeessaria  ipsa  çcclesia  requireret  a  quocumque  episcopo  vellet,  ita  dum- 

00  taxât  si  episcojius  Sagiensis  gratiam  et  commu-  H'-^  -nionem  apostolice  sedis  non 
haberet,  et  si  h§c  gratis  et  sine  pravitate  exhibere  nollet,  et  si  canonibus  contrarius 

W  honore  B.  —  C')   eandem   ecclesiam  B.  —  ('''   omne  consuetudine  eplali  et  laicali  esse  U. 

—  1'"  nttllius  potestati  B.  —  (=)  de  B.  —  'H  Robertum  adii  B.  —  's'  eandem  B.  —  ('■'  peticioni  />. 

—  (')  et  omis  par  B.  —  U)  Charnotanum  B. C^'  sancte  B.  —  W  Richarduni  B.  —  '"')  Richar- 

dumque  B.  —  '")  P'ulconem  jB.  —  '")  comitem  cum  Andegavorum  episeopo  B.  — -  d')  ortodoxis  B. 

—  (i)   Ricardus  B.  —  (')   cum  omni  clero  qui  cum  illis  et  populo  erant  B.  —  '*'  iirma  deinceps 
impei'peluum  B.  —  W  L'écriture  change  en  B  à  partir  da  mot  et.  — .'")  ohrisma  /{. 
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esset,  et  ut  eam  in  eaque  Deo  servientes  nuUo  modo  distringere,.||^^  interdicere  aut 
excommunicare  posset,  ad  sinodum  autem  ire  aut  ad  aiiquem  taiem  conventum 
cogère  eos  non  vaieret  +  +  +  +  .  ||^^  Signuni*"*  Rotberti,  régis  Francorum 'i'.  Signum 
Richardi  comitis  *.  Signum  Rodulfi ,  Rothomagensis  ai'chiepiscopi  *.  Signum  Ri- 
chardi,  Sagiensis  episcopi*.  P*  Signum  Arnuifi,  Turonensis  archiepiscopi  ■*•.  5 
Signum  Odonis  comitis  Hh.  Signum  béate  memorie  domni  Fulberti ,  Carnotensis  epi- 
scopi'i'.  Signum  Fulchonis ''"',  Andegavorum  comitis*.  H'-^  Signum  Huberti,  Ande- 
gavensis  episcopi  *.  Signum  Herberti ,  Cenomannensis  <'''  comitis  *.  Signum  Avis- 
gaudi'*"',  Cenomannensis'''' episcopi 4?.  Signum  Gilduini,  Senonensis  archiepiscopi''**. 
IP°  Contigit  oiim  carte  istius  per  incursionem  Normannorum  et  per  incuriam  maie  lo 
observantium  sigillum  dépérisse  sed  tamen  litteras  inviolatas  remansisse.  Ne  igitm' 
tanta  \\'^  auctoritas  remaneret  [sine  sigiHo],  Rotbertus,  dominus  de  Belismo ,  adiit 
regem  Phiiippum  qui  tertius  ab  ipso  Rotberto  eo  tempore  regebat  inperium  et  pe- 
tiit  ab  eo  ut  cartam  istam,  quam  suus  aATJS  IP"^  aucto ravit,  auctorizaret  et  sigillum 
ejus,  quod  comminutum  erat,  suo  sigillo  restauraret.  Placuit  igitur  hoc  Philippo  i5 
régi,  qui  et  cartam  istam  auctorizavit  et  sigillo  suo  |P^ sigillare  precepit. 

[Sigillum.) 

CLXXVII 
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Philippe  I"  écrit  à  Henri  1",  roi  d'Angleterre,  pour  le  prier  d'emprisonner  son  Jils  20 
Louis,  gai  s'était  rendu  à  la  cour  d'Angleterre. 

Lettre  perdue,  mentionnée  dans  Orderic  Vital,  Historia  ecclesiastica ,  \.  XI,  c.  ix. 

a.  Du  Chesne,  Historiœ  j\ormuiuiorum  Scriptores ,  p.  812.  —  b.  Recueil  des  historiens  de  la  France^ 
t.    XI,   p.  690,   d'après  a.   —    c.    Orderici    Vitalis...     historiœ  ecclesiasiicœ    libri  tredocim , 
éd.  Le  Prévost,  t.  IV,  p.   igS.   —  d.  Migne,  Patrologiœ  [latinœ)  cursus,  t.    CLXXXVIII,   sS 
col.  802  ,  d'après  a. 

Eodem  tempore  Ludovicus  juvenis ,  permissu  patris  sui ,  cum  paucis  sed  sapien- 
tibus  viris  in  Angliam  transfretavit  et  régi  Henrico  spectabilis  tiro   serviturus,  ad 


(°)  En  B,  le  nom  de  chacun  des  lémoins  est  précédé,  non  du  mot  Signum,  mais  de  la  note  lironienne 
subscripsit.  —  C")  Fulconis  B.  —  (')  Cenomannensis  B.  —  (<')  Avisgaldi  B.  —  (")  Cenomannensis  B. 
—  (H  B  s'arrête  avec  le  mot  archiepiscopi 


'')   Sur    la   date,  voir  Lucliaire,  Louis   VI,  p.  8,  n°  i3,  et  p.  xxvi. 
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curiam  ejus  accessit,  a  quo,  ut  filius  régis,  honorifice  susceptus  est  et  in  omnibus 
apud  illum  benigniter  habitus  est.  Porro,  nuncius  Bertradae,  novercœ  illius,  pede- 
tentim  ilium  secutus  est  et  apices ,  sigiHo  Philippi ,  régis  Francorum ,  signatos ,  Hen- 
rico  régi  largitus  est.  Litteratus  vero  rex  epistolam-  legit  ;  qua  perlecta ,  suos  consi- 
5  liarios  advocavit  et  cum  eis  diutius  satis  alacriter  tractare  cœpit.  In  epistola  quippe 
legerat  quod  Philippus,  rex  Francise,  sibi  mandabat  ut  Ludovicum,  fdium  suuin, 
qui  ad  curiam  ejus  accesserat,  comprehenderet  et  in  carce're  omnibus  diebus  vitae 
suœ  coerceret.  Sapiens  sceptriger,  quam  absurdum  et  inconveniens  prœceptum  per 
femineam  procacitatem  Gallorum  rex  sibi  mandaverit,  cum  legitimis  baronibus  so- 
ie lerter  discussit  et  tam  scelestam  regique  omnimodis  incongruam  factionem  a  se  et 
suis  omnibus  repulit.  Guilieimus  autem  de  Buscheleio,  sapiens  miles,  qui  cum  Ludo- 
vico  erat,  rem  adhuc  latentem  animadvertit;  unde,  quasi  jocaturus ,  ad  concionem 
magnatorum  non  vocatus  accessit.  Protinus  per  illum  rex  Ludovico  ut  pacifice  rece- 
deret  benigniter  mandavit  et  tam  ipsum  quam  socios  ejus ,  multis  honoratos  mune- 
i5  ribus,  in  Gallias  remisit.  Ludovicus  itaque ,  novercse  suœ  comper ta  fraude,  patrem 
iratus  adiit,  et  quod  tam  dira  per  apices  suos  in  extera  regione  sibi  pi'ocurasset  con- 
venit.  Ignarus  nefarise  proditionis,  rex  omnia  denegavit,  juvenisque  in  ira  fervens 
novercam  interimere  optavit. 
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Page  k-  Aux  copies  du  n°  Il  ajouter  :  Copie  du  xvii''  s. ,  Bibiiothèque  nationale,  Collection 
Du  Chesne,  vol.  22,  fol.  189  v°,  d'après  un  cartulaire. 

P.  16,  ligne  18.  Aa  lieu  de  per  interventum  matris  nostrç,  choisir  la  leçon  de  EF  per 
interventuni  matris  nostre  A.  Cf.  p.  ii,  l.  29. 

P.  2^,  1.  i5.   Au  lieu  de  Gasse  lire  Gace. 

P.  3o.  Aux  copies  du  11°  X  ajouter  :  C.  Copie  du  xvn"  s. ,  dans  Rogier,  Histoire  de  la  ville  de 
Jiheims,  t. II , Bibliothèque  nationale ,  ms.  fr.  8335,  fol.  3 1 7  v°,  d'après  l'expédition  originale 
d'un  vidimus  de  Louis  IX  de  mars  1267,  la  32°aanéedu  règne.  —  D.  Copie  du  xvii"'  s., 
même  manuscrit,  fol.  322,  d'après  le  même  vidimus  de  Louis  IX.  —  Nous  donnons  ici 
les  variantes  de  C  et  D  avec  référence  au  texte  publié  p.  3i. 

P.  3i,  1.  6,  Philippus  CD;  1.  8,  imo  D,  nihil  CD;  1.  9,  ambigimus,  verum  licet  CD; 
1.  10,  tum  verbis  CD;  1.  12,  donni  videlicet  G.  Remorum  C;  1.  i3,  Henrici  D;l.  ili, 
Nicasii  CD;  1.  16,  Humdelicortem  C,  Humdeiiicortem  D;  1.  20,  optinere  D;  1.  21,  im- 
pressione  CD;  1.  2  2,G.  C,  au  lieu  de  Gervasius;  1.  22,  arcliiepiscopus  omis  par  CD;  1.  23, 
percipimus  C,  precipimus  D;  i.  23,  Signum  Philippi  CD,  avec  dessin  du  monogramme; 
1.  24,  +  Signum  Elinandi  CD;  1.  2/i,  Signum  Quiriaci  CD;  1.  24,  ane  croix  devant 
S.  Roberti  CD;  1.  25,  +  S.  Rodulphi  comitis  +  C,  S.  Rodulphi  comitis  >¥  D,  cette 
souscription  reportée  par  CD  après  celle  de  Manassès;  1.  25,  +  Signum  Manasse  comitis  C, 
+  S.  Manasse  comitis  D;  1.  26,  régis  secundo  C;  1.  26  archiepiscopi  sexto  C;  1.  27,  Ni- 
casii D;  1.  27,  secundo  idus  C;  1.  27,  indictione  vigesima  quarta  C;  1.  28,  Annœ  +  reginas 
CD;  1.  28,  subscripsi  CD. 

P.  45,  n"  XV.  La  feuille  6  était  imprimée  quand  M.  l'abbé  J.  Ferrant,  curé  d'Harle- 
beke,  avec  qui  M.  Des  Marez,  archiviste  de  la  ville  de  Bruxelles,  avait  bien  voulu  nous 
mettre  en  relations,  a  retrouvé  dans  les  archives  de  son  église  l'original  du  précepte  de 
Philippe  l"  confirmant  la  fondation  d'un  collège  de  chanoines  dans  l'église  d'Hai-lebeke. 

P.  45 ,  1.  11.  Au  lieu  de  :  A.  Original  perdu,  lire:  A.  Original.  Parchemin  avec  traces 
de  sceau  plaqué.  Hauteur,  435  mm.;  largeur  4io  mm.  Archives  de  l'église  d'Harlebeke. 

P.  45,  1.  18.  Ajouter  :  d.  J.  Ferrant,  Esquisse  historique  sur  le  culte  et  les  reliques  de 
saint  Bertulphe  de  Rentj  en  l'église  d'Harleieke ,  dans  Annales  de  la  Société  d'émulation  pour 
l'étude  de  l'histoire  et  des  antiquités  de  la  Flandre,  6'  sér.,  t.  I  (1898),  p.  67,  en  note, 
d'après  un  vidimus  du  Conseil  souverain  de  Tournai,  de  l'an  1676,  conservé  dans  les 
archives  de  l'église  d'Harlebeke.  —  e.  J.  Ferrant,  Un  diplôme  du  roi  Philippe  1"  de  France 
pour  le  chapiti'e  d'Harlebeke,  dans  Bulletin  du  Cercle  historique  et  archéologique  de  Courirai , 
2"  année  (1904-1905),  p.  244,  d'après  A. 
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P.  /i5,  1.  20— p.  Ix'],  1.  5.  Au  texte  publié,  substituer  le  texte  de  l'original  : 

^  In  nomine  sanctae  et  individuae  Trinitatis.  Ego  Phylippus ,  gratia  Dei  Fran- 
corum  rex.  Si  condition[e]m  nostrae  mortalitatis  ,  quam  pro  primi  parentis  inobe- 
DiENTiA  INCURRIMUS,  H" lenire  vel  solamen  inferre  curamus,  cum  ex  toto  eam  evellere 
nequeamus,  nihil  est  tam  proficuum  quam  pro  temporalibus  aeterna  [commujtare, 
pro  momentaneis  perpétua  adquirere.  Restât  ergo  IP  ut  quod  per  nos  obtinere  non 
possumus,  eorum  juvamine  qui  divino  cuitui  sunt  mancipati,  orationibus  et  bene- 
ficiis  adipiscamur.  Haec  ideo  premisimus  quoniam  cornes  Balduinus ,  justitiae  et 
pacis  ll^cultor,  instinctu  su§  conjugis  et  amitae  nosti'ae  Adelaidis,  nostrae  serenitatis 
adierit  presentiam ,  rogans  et  obnixe  postulans  ut  nostrae  auctoritatis  precepto  corro- 
boraremus  abbaciam  quandam  H^canonicorum,  cpiam  monitu  et  precatu  suae  vene- 
rabilis  et  religiosae  conjugis  Adelaidis  fundaverat  in  loco  qui  Harlabeca  vocatur  et  in 
titulo  et  memoria  sancti  Saivatoris  prenotatur.  Sunt  autem  ea  l!  '^  quae  ibi  concessit  et 
dévote  condonavit ,  ista  scilicet  aecciesia  cum  altare,  capella  Suevengehem  appendens 
ilii  aecclesiae,  altare  de  Mallengehem  cum  aecciesia,  aecciesia  de  ïrellengeheni , 
P  .VI.  mansa  terrae  libéra  a  comitatu,  .1.  mansum  terrae  ab  antiquis,  quando  ipsa 
aecciesia  prius  fuit  constructa,  .II.  bonaria  quae  dédit  Gisla,  .1.  bouarium  quod  dédit 
Reinfridus,  .II.  bonaiia  quae  P  dédit  Ageutrudis,  .II.  bonaria  que  dédit  Bergundis. 
Haec  omnia  prelibata  precipiendo  mandamus  et  mandando  precipimus  et  etiam 
sigiilî  nostri  impressione  astipulando  firmamus  ll^ut,  sicut  Aquensis  abbacia  Karoli 
magni  institutione  et  largitione  fundata  a  dominatione  Leodicensis  episcojji  est 
libéra,  et  sicut  sancti  Medardi  abbacia  ab  episcopo  Suessionensi  manet  quieta  necnon 
Il '•'et  sancti  Martini  ab  archiepiscopo  Turonensi,  ita  et  ista  ab  episcopo  Noviomensi. 
Quod  si  aliquis  huic  nostrae  corroborationi  occun-ere  vel  obviare  presumpserit ,  fisco 
nostro  auri  .C.  libras  componat,  PMnsuper  et  sua  calumpnia  irrita  in  perpetuum 
maneat. 

IP^  Actum  Parisius  publiée,  anno  incarnati  Verbi  .M.LX.III.  et  regni  Philippi 
régis  .III.,  indictione  .1. 


(. 


j  (1) 

"T 

Moiio- 
(irainma. 


Lociis 
sigilli. 


Ego  Balduinus  cancellarius  relegendo  subscripsi. 

'''  Cette  croix,  faite  à  mainlevée,  peut  avoir  été  tracée  de  la  main  du  roi. 
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P.  46,  note  i.  Supprimer  cette  note.  Cf.  Introduction,  p.  ccxlii. 

P.  55,  1.  i8.  Ajouter  :  c.  Puhlications  de  la  Conférence  des  sociétés  historiques  du  dépar- 
tement de  Seine-et-Oise.  Liber  testamentorum Sancti  Martinide Campis  ( Paris ,1905, in-S" ) ,  p.  3 , 
d'après  D. 

P.  70,  1.  6.   Au  lieu  de  780  mm.,  lire  700  mm. 

P.  70,  L  7.   Au  lieu  de  485  mm.,  lire  490  mm. 

P.  70,  i.  11.   La  copie  C,  d'après  certaines  particularités  orthographiques ,  qui  lui  sont 
communes  avec  B,  dérive  de  B  et  non  de  A.  Cette  copie  est  précédée  de  la  rubrique  : 
.    «  Incipiunt  privilégia  et  confirmatioues  ac  meinoriales  littere  ecclesie  Insulensis.  Privilegium 
Balduini  comitis ,  Islensis  ecclesie  fundatoris.  » 

P.  71,  1.  11.   Au  lieu  de  la  première,  lire  le  première. 
P.  71,  1.  32.   Au  lieu  de  sanctae,  lire  sancte. 

P.  72,  I.  2.  Reporter  après  les  syllabes  specu  le  crochet  placé  devant  speculari. 
P.  72,  1.  3.   tIu  lieu  de  observatione ,  lire  obser[vatione]. 
P.  72,  1.  18-19.  ^^  ^^^«  '^^  Fredlen[chehen] ,  lire  Fredlen[chehem]. 
P.  73,  1.  i6.   Au  lieu  de  Moskeron,  lire  Mosckeron. 
P.  73,1.  19.   Aa /ieu  c/e  Elv[erzenge]s, /ire  Elver[zenge]s. 
P.  74,  1-  3.   Au  lieu  de  quarte,  lire  quarte. 
P.  74,  1-  8.  Au  lieu  de  .II.  partes,  lire  duas  parles. 
P.  74,  1.  16.   Au  lieu  de  eciam,  lire  etiam. 
P.  75,  1.  10.  Au  lieu  de  tentaverit,  B  donne  temptaverit. 
P.  75,  1.  12.  Au  lieu  de  ML[XYl] ,  lire  miUesimo  .L[XVI]. 
P.  75,  1.  16.  Au  lieu  de  Sf.  [Isaac  de  Valencienes] ,  /jre  -S".  Isaac  de  [Valencjienes. 
P.  88,  1"  ligne  delà  note.  Au  lieu  rrappréciation ,  lire  apprécation. 
P.  9 1 , 1.  2  4.  Ajouter  :  G.  Copie  partielle  du  xvn^s. ,  Bibliothèque  nationale ,  ms.  fr.  1 6 1 76 , 
foi.  i54,  d'après  un  vidimus  de  janvier  1292  (1293  n.  st.). 

P.  118,  1.  20.  Au  /î'ea  f?*' sub[s]cripsi ,  lire  subscripsi. 

P.  127,1.  i5.   /Itt /iea  de  Ralnaldi,  Ztre  Rainaldi. 

P.  i33,  1.  4.  Après  la  ligne  i,  ajouter  :  Fac-similé  des  quatre  premières  lignes  et 
des  lignes  19  à  29  ,  dans  Nouveau  traité  de  diplomatique ,  t.  IV,  pi.  77,  p.  763. 

P.  i4i,  1.  4  et  suiv.  Le  diplôme  n°  LU  aurait  dû  être  imprimé  en  caractères  plus  petits, 
car  il  est  la  reproduction  d'un  diplôme  du  roi  Henri  1°'',  dont  l'original  est  conservé  aux 
Arcliives  départementales  de  l'Yonne,  H 32  (Bibliothèque  de  Sens),  et  dont  le  texte  a  été 
publié  dans  le  Rec.  des  histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  566,  n"  11,  et  par  Quantin,  Cartulaire 
général  de  l'Yonne,  t.  I,  p.  167,  d'après  l'original. 

P.  i42,  1.  27.  Supprimer  la  note  d.  Cf.  p.  102,  I.  18. 

P.  1 52-1 53.  Une  partie  du  texte  des  actes  n"'  LVIl  et  L'VIII  aurait  dû  être  imprimée  en 
caractères  plus  petits,  car  l'invocation,  la  suscription,  le  préambule,  la  notification,  la  for- 
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muie  de  la  date  ont  été  empruntés  à  un  diplôme  du  roi  Henri  1"  de  io48 ,  portant  donation 
du  prieuré  de  Saint-Ayoul  de  Provins  à  l'abbaye  de  Montier-la-Celle ,  publ.  dans  ie  Rec.des 
histor.  de  la  France,  t.  XI,  p.  584,  n°  xvni,  et  par  H.  d'Arliois  de  Jubainville,  Histoire 
des  ducs  et  des  comtes  de  Champaijne ,  t.  I,  p.  484,  n°  xlvi. 

P.  i6o,  1.  g.  An  lieu  de  Sigismund,  lire  Sigismundi. 

P.  i6i,  enti-e  la  1.  i6  et  la  1.  17.  Ajouter  :  Indiq.  :  Wauters,  Exploration  des  chartes  et 
des  carialaires  belges  existant  à  la  Bibliothèque  nationale  à  Paris,  dans  Compie-renda  des 
séances  de  la  Commission  royale  d'histoire,  4°  sér. ,  t.  II  (iSyb),  p.  87. 

P.  161,  note  2,  2*  col.,  1"  1.  Au  lieu  de  n"  2,  lire  n.  2. 

P.  175,  1.  17.  Ajouter  :  h.  Kai'l  Hanquet,  La  chronique  de  Saint-Hubert  dite  Cantatorium 
(Bruxelles,  1906,  in-8°),  p.  36. 

P.  181,  1.  i5.  Ajouter  après  Puteolo  :  plus  bas  «  Aur[eliani]  »,  c'est-k-dire  «  diocèse  d'Or- 
léans ». 

P.  181,  1.  16.  Ajouter  après  Archives  départementales  du  Loiret  :  fonds  du  prieuré  de 
Saint-Nicolas  du  Puiset. 

P.  182,  1.  10.  B  donne  campiparem  au  lieu  de  campipartem. 

P.  182,  1.  19.   B  donne  Philppo  au  lieu  de  Pliilippo. 

P.  192,  1.  17.  Ajouter:  b.  J.  Thillier  et  E.  Jarry,  Carlulaire  de  Sainte-Croix  d'Orléans 
(Paris,  1906,  in-8°),  p.  i32,  note,  d'après  E. 

P.  194,  1-  9-14.  Le  passage  compris  entre  les  mots  Qaicunque  et  volumus  quia,  inclus, 
a  été  emprunté  soit  à  un  diplôme  de  Charles-le-Chauve  daté  du  i3  sept.  809,  suspect, 
dont  plusieurs  copies  existent  à  la  Bibliothèque  nationale,  spécialement  Collection  Baluze, 
vol.  4i,fol.  189, et  vol.  78,  p.  96,  d'après  un  cartulaire  du  xm''  siècle,  soit  à  un  diplôme  de 
Hugues  Capet,  publ.  par  Lot,  Les  derniers  carolingiens,  p.  4o6. 

P.  200.  A  la  suite  de  l'acte  n°  LXXVIII  et  avant  le  n°  LXXIX,   intercaler  la  charte 

suivante  : 

Vers  1075  <''. 

Philippe  1"  confirme  de  sa  souscription  une  charte  d'Hugues ,  fils  ie  Renaud  chambrier, 
et  de  Galeran ,  seicjneurs  de  Creil,  portant  donation  à  l'église  Saint-Vincent  de  Senlis  d'une 
prébende  dans  l'église  Saint-Évremond  de  Creil. 

A.  Original  perdu '"'. 

<''  On  ne  peut  assigner  à  cette  charte  qu'une  la  discussion  exigerait  l'établissement  préalable 

date  approximative,  car  parmi  les  personnages  du  texte).  Mais  la  liste  des  archidiacres  de  Senlis 

qui  y  sont  nommés,  le  seul   dont   on    sache  n'a  pas  encore  été  dressée  et  nous  ne  pouvons 

quelque  chose  est  l'archidiacre  Vidbertu.s ,  qui  détermhier  la  durée  de  l'archldiaconat  de  Vul- 

paraît  comme  témoin  sous  le  nom  d'Ulbertiis  bert.  H  est  vrai  que  les  auteurs  du  G«//7«  chris- 

dans  un  diplôme   de  Philippe  1"   du  i5  juin  (j'ana  (  t.  X ,  col.  iSgS)  identifient  l'archidiacre 

1068  (voir  plus  haut,  p.  1 13,  1.  1 1  )  et  qui  est  Vulbertus  ou  Vlbertiis  avec  l'évêque  de  SenUs, 

encore   mentionné,    sous    le   même   nom,   et  Hubert;  mais  Ulbertus  et  Hubertus  sont  deux 

qualifié  archidiacre  dans  une  charte  de  1075  noms  différents. 

[Gallia  chrisliana,   t.  X,   instriim.,   col.    206,  '"'  Dans  la  basse  H  6 1 2  des  Archives  dépar- 

n°  VI;  la  date  présente  des  incohérences  dont  tementales  de  l'Oise,  «Mémoire  de  plusieurs 


ADDITIONS   ET   CORRECTIONS.  437 

B.  Copie  du  xvii'  s. ,  Archives  départementales  de  l'Oise ,  H  6 1 2  '''.  —  C.  Copie  du  xvm"  s. ,  Biblio- 
thèque nationale,  Collection  de  Picardie ,  vol.  333,  fol.  24.1,  d'après  un  mémoire  ms.  de 
Louvet.  —  D.  Copie  partielle,  de  l'an  1727,  Archives  départementales  de  l'Oise,  H612.  — 
E.  Copie  partielle,  duxviii's..  Bibliothèque  de  Senlis,  Collection  Afforty,  vol.  i3,  p.  /\.o6 
(anc.  /i3o)(''. 

F.  Deux  copies  partielles,  de  la  seconde  moitié  du  xvin°  s..  Archives  départementales  de  l'Oise, 
H  613  ,  d'après  D. 

a.  Boursier,  Histoire  de  la  ville  et  chdtellenie  de  Creil  [Oise),  p.  >i48,  d'après  D. 

Indiq.  :  A.  Rendu  et  Coiiard-Luys,  Inventaire  sommaire  des  arcliives  départementales ,  Oise ,  archives 
ecclésiastiques ,  série  H,  t.  I,  p.  1/1.8 

+  '"'  In  nomine  sancte''''  et  individue  Trinitatis.  Notum  fiat '"' omnibus  fidei  catho- 
lice  cultoribus  quod  ego  Hugo,  Rainaldi'*''  camerarii  fdius,  régis  beneficio  Credulii'*' 
dominus,  et  ego  Vualeranus  f*^',  ipsi  Ilugoni  et  consanguinitate  et  ejusdem  castelli 
participatione  conjunctus,  prebendani  Creduliensis  ecclesie,  que  et'°'  ossibus  et  no- 
mine sancti''"' confessons  Evremundi''' gloriatur,  ecclesie  beatissinii  martyris  sancti'J' 
Vincentii  que  in  Siivanectensi''''  urbe  sita  est,  tamdiu'"'  possidendam  quamdiu'™' 
uterque  locus'"'  subsistere  liabet,  consensu  et  auctoritate*"'  regia  contuiimus,  sed 
prohujusmodi  beneficio  inter  utramque  ecclesiam'^'  talis  habetur  conventio  :  canonici 
supradicti  martyris  ecclesie  nostre ,  cujus  prebendani  habent ,  vicarium  qui  cum  ce- 
teris  fratribus  serviat  tradent,  et  ad  natalem  sancti  Evi'emundi'i'  lot  ex  ecclesia  sua 
fratres  quot  ratio  poscet  mittent,  qui  solemnitati'"'  et  presentia  sua  et  aliquibus  or- 
namentis  honorera  et  obsequium  dignum  singuiis  annis'"'  persolvent'*'.  Nos  igitur, 
ecclesiani  nostram  super  hoc  honorari  scientes  et  in  novissimo  die  judicem  univer- 
sorum  placatum  habere  cupientes ,  hoc  etiam  pro  antecessorum  et  successorum  nos- 
trorum  animabus  facientes,  sicut  prescriptum  est,  beatissimum  martyrem'"'  ecclesie 

W  La  croix  omise  par  C.  —  (H  Pour  la  diphtongue  ae,  nous  suivons  l' orthocjraphe  de  B.  — 
(=)  sit  E.  —  ('^)  Rainaldus  D,  Raynaldus  E.  —  (°)  Credulici  £.  —  0  Vallerannus  C,  Ewaliria- 
nus  D,  omis  par  E.  —  fe)  ex  C,  omis  par  E.  —  "')  sancti  omis  par  BCE.  —  W  Evreniondi  BC,Wre- 
mundi  E.  —  (J!  sancti  omis  par  BC.  —  W  Sylvanectensi  D.  —  W  tandiu  D.  —  ('")  quandiu  D. 
— ;  i")  locus  omis  par  DE.  —  (")  authoritate  BDE.  —  (p)  utrasque  ecclesias  BCD.  —  illKvremondi 
BCE.  —  (')  solempnitati  C.  —  (')  singuiis  annis  omis  par  E.  —  (')  persolvant  E.  —  (")  beatisslmi 
martyris  BDE. 

titres  pour  la  prébende  de  Creil  »  (xvii°  s.), qui  Sainct  Vincent  une  prébende  de    l'éghse    de 

débute  ainsi:  «Premièrement,  une  lettre  ayant  Sainct  Evremont  de  Creil,  cotté  A,  fol.  37 b.» 
un  scel  et  sans  datte ,  contenant  qu'ung  nommé  '''  Nous  devons,  à  M.  Ernest  Roussel ,  archi- 

Hugo,  par  don  du  roy  seigneur  de  Creil,  et  viste  de  l'Oise,   la  collation  des  copies  BDF. 
Vullerand,  parent   dudit  Hugo  et  participant  '■'   Nous    devons   à.  M.   le  baron  André  de 

aud.  chasteau ,  avoyt  donné  à  lad.  abbaye  de  Maricourt  la  collation  de  la  copie  E. 
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nostre  dono  prébende  conjiinximus.  Et  ut  hoc  ratum  permaneat'"',  regia  manu  fir- 
mandum  decrevimus  et  nos  ipsi  firmavimus''''. 


Hoc  et  ipsius  castelli'''*  canonici  [firmaverunt]  et  quamplures '"'  ex  militari  ordine 
nobiles  viri  et  plurima  pars  'NTilgi,  quorum ''^'  voluntate  et  approbatione '"'  actum  est, 
cpiorum  non  omnia  sed  quedam  nomina  subnotantur.  Hec  sunt  nomina  canonicorum  : 
Odardus'*"'  Parisiacensis''';  Seibertus'J'  sacerdos'''';  Hugo'*',  fiUus  Vudonis''"'  fdii 
Hervei'"';  Vulbertus'"',  archidiaconus  Silvanectensis'f',  qui  prebendam  ipsam  possi- 
debat'''*.  Nomina  laicorum'''  :  Goisbertus''',  fdius  Matbildis;  Goisbertus''',  fiiius 
Achardi;  Wido  clericus  et  miles,  frater  Odardi  filii  Odonis;  Hugo,  fdius  Evrini,  et 
Radulfus,  frater  ejus;  Antelmus'"'  de  Groolio''',  et  Iloriacus,  frater  ejus;  Odardus, 
fdius  Vudonis''^'  fdii  Hervei. 

P.  2  02,  11°  LXXX.  La  feuille  26  était  imprimée  quand  M.  le  docteur  Emile  ^'an  der 
Mynsbrugge ,  archiviste  aux  Archives  générales  du  royaume,  à  Bruxelles,  nous  a  signalé, 
le  23  août  1905,  l'original  de  la  charte  n"  LXXX,  retrouvé  par  lui  dans  le  fonds  des  éta- 
blissements religieux,  n°  7908,  des  dites  Archives  du  royaume  de  Belgique;  il  a  bien 
voulu  nous  en  transmettre  la  photographie  d'après  laquelle  nous  en  donnons  plus  loin  le 
texte. 

P.  2o3, 1.  3.  An  lieu  de  :  A.  Original  perdu,  lire  :  A.  Original.  Parchemin,  avec  traces 
de  deux  sceaux  plaqués.  Hauteur,  620  mm.;  largeur,  /iyo  mm.  Archives  générales  du 
royaume,  à  Bruxelles,  fonds  des  Établissements  religieux,  n"  7908. 

P.  2o3,  1.  16  et  suiv.  Au  texte  publié  substituer  le  texte  suivant  d'après  l'original  : 

Mandatorum  Dei  viam,  humano  generi  ad  imitandum  propositam,  sanctorum- 
que's'  imitationem  cooperatione  Sancti  Spiritus  exequutam  beatus  Maurontus,  in- 
cliti  ducis  Adalboldi  atque '"'  il^  sanctç  Rictrudis  fdius ,  satis  accurate  considérait  quia , 
ut  electorum  numéro  asscriberetur,  in  proprio  fundo  anticpiitus  Broilo ,  a  modernis 
autem  Menrivilla  nominato,  in  honore  Dei  sancticpie  Pétri ,  ajjostolorum  P  principis, 
çcclesiam  a  fundamento  construxit.  Ipse  vero ,  tempore  Luchdovici ,  Francorum  ré- 
gis, ex  Dagoberto  prognati,  bona  sibi  jure  bereditario  contingentia  beato  Amato  vi- 

(=)  maneat  E.  —  (")  Avec  tirmavlmus  s'arrête  E.  —  (■■)  La  croix  omise  par  C.  —  ''')  catelli  C.  — 
W  quaniplmes  laici  C.  —  0  et  plurimi  quorum  D,  au.  Hea  de  et  plurima  pars  vulgi  quorum.  — 
fe'  approbifatione  B.  —  C')  Odoardus  C.  —  H  Parisiensis  C,  Parisiensis  presbiter  D.  —  'J)  Sebas- 
tianus  C.  —  C")  Seibertus  sacerdos  omis  par  D.  —  0  Ugo  C.  —  W  Budonis  C,  Eudonis  D. 
—  (")  filii  Hervei  omis  par  D.  ■ —  (")  Vubbertus  B ,  Walbertus  C,  Esberlus  D.  Corrigez  Vulbertus 
par  comparaison  «uec  Elbertus,  p.  110,  1.  11.  —  (p)  Sylvanectensis  CD.  —  W  j4uec  possidebaf 
s'arrête  D.  —  (■■)  laycorum  B.  —  (»)  Ensbertus  C.  —  (')  Ensbertus  C.  —  (")  Anselmus  C.  — 
M  Grolio  B.  —  (^)  Widonis  C.  —  ())  L'e  de  que  paraît  être  cédille.  —  (')  L'e  d'atqae  paraît  être 
cédille. 
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venti,  Theoderici  tirannide  a  Seno-||''-nensi  episcopatu  depulso,  contulit  et  jîost 
beati  viri  exitum  ab  hujus  uiundi  Egipto ,  ad  ipsius  honorera  in  prefata  çcclesia  Deo 
cum  sanctis  famulandos  fratres  congregavit.  Fratrum  itaque  congregatio  in  predicta 
11^  Menrivillç  çcclesia  tam  diu  Deo  sanctocpie  Amato  servivit  cpioadusque  sui  corpus 
patroni  sicut  aliç'"'  suorum  coi-pora  sanctorum ,  imminente  Danormii  atque  ba[rbaro- 
rmii]  Nortmannorum  persequutione ,  Suessionem,  ab  incursione  II''  persequutorum 
muiiitam,  conportavit.  Piacatis  autem  prçdicte  persecjuutionis  flucluationibus  et  ioco 
MenriviUe  devastato  prefatorum  crudeiitate,  A[rniilfus]  senex,  Flandrensimii  cornes, 
communi  consiiio  sue  terrç  IP  principum  effecit  ut  Duacum,  gratia  exaitandi,  depor- 
taretur  corpus  sanctissimum ,  et  sancti  bénéficia  sibi  a  sancto  Mauronto  coHata  cum 
ceteris  ab  aliis  hominib[us  datis ,  ijnferius  nominanda ,  usibus  fratrum  Deo  et  sancto 
Amato  IP  in  predicti  ioci  ecclesia  famulantium,  ad  honorera  Dei  genitricis  Marie 
prius  edificata  constituit  :  in  pago  Menpisico,  totara  Menrivillara,  ab  antiquis  [Broi- 
ium  nomjinatam,  juxta  Lisie  fluvii  decursum  sitam,  cum  siivis,  P  pratis,  molendi- 
nis,  terris  cultis  et  incultis,  cura  décima  omnicpae  respectu  persolvende  iegis;  in 
eodem  quoque  pago  totam  villara  nomine  Fieternara,  cum  décima,  [prope]  fluvii 
Eserç  decursum  statutam;  in  territorio  || '"  Legia  vocato,  in  vilia  que  dicitur  Nuhuz 
.X-hospites'*"^  et  seticum  cambe,  et  carrucatam  terrç;  itemque  inA'illa  Lothes.X[IIjI. 
hospites  et  seticum  cambç  et  .II.  cari'ucatas  teiTe;  in  V[uep]pis,  totam  Evrelengehen 
liberam,  quam  in  dedicati-H'^-one  Isiensis  exjciesie,  presenti  corpore  sancti  Amati, 
[cojmitissa  Adela ,  pro  sua  domnique  '"'  redemptione ,  ab  orani  comitatu  libéra  vit , 
juxta  quam  dimidium  Spumerelii;  in  vi[ii]a  [q]ue  Sanctusmons  dicitur  et  in  cçteris 
viiluhs  ad  eamH^^  [pertinejntibus ,  videhcet  Ahilcurt,  Tributcurt,  V[via]schet,  Mo- 
randisciusa ,  medietatem  terrarum  cultarmn  et  incuitarum ,  vivarii ,  molendinorum 
et  transitus  Morandiscluse ,  et  decimam  totius  corporis  ecclesie,  cura  décima  |P^ 
[.VII.  c]ulturarum ,  altari  non  participaote ,  et  décimas  Rathericurtis  et  Hapelencurt. 
Longo  post  tempore  Flandrensis  conies ,  ArnuJfus  noraine  Cun'u  deportatus ,  prefato 
sancto  videlicet  Araato  tholoneum,  jl^' [foratijcum,  stalaticum  dédit  in  Duaco  al) 
hora  nona  incipientis  suç  festi^itatis  in  mense  octobris  uscpie  ad  vesperum  crastine 
diei,  et  totam  terrain  casteiH  i\]^  ecclesia  usque  ad  pontem  sancti  Amati,  exceptis 
tribus  déterrai- P^-[nat]is  particulis ,  liberam,  et  molendinum  Buccam  dampnosam 
nominatum,  cum  tota  aqua  decurrente  a  molendino  Miredol.  Balduinus  similiter, 
Pulchra  barba  nominatus,  in  dedicatione  cripte  sancti  Amati  dédit  ||  ^"^  decimara  in 
Heldengis  inter  Neppam  et  Vuarnaviam  et  Porcinam  Beccam  et  potestatem  Vuarnes- 
thun  sitam.  Alii  quocpie  homines ,  pro  suarum  antecessorum  animariira  redemptione 
portiones  alodiorum  subscriptas  prf-||i''-fato  sancto  dederunt  :  in  Duaco,  .XXI.  hos- 
pites et  .1.  carrucatç  terram;  item  in  eodem,  in  Ioco  qui  dicitur  Vinea,  .VI.  hospites 

(")  alie  {sic).  —  W  Le  mot  hospites  exprimé  ici  et  dans  la  suite,  par  h  Ixirré.  —   W  dominique  A , 
le  premier  i  paraît  être  exponctaè. 
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liberos;  in  Duiello,  .1.  cambam  libère,  cum  taberna  et  hospile;  item,  in  eodem,  .1. 
hospiteni  et  totam  terrain  a  taberna  ll^'^  Cristiani  usque  ad  cursum  aque,  et  tantum 
terre  que  potest  seri  .III.  modiis  frumenti;  in  territorio  Duacensi ,  Corbelhan ,  .11.  hos- 
pites  et  .II.  terre  mansa  et  .1.  molendinum  libère;  itemque  in  villa  Berberç,  .II. 
mansa  II  1°  terre  et  .VI.  hospites  et  seticum  cambe  et  .1.  molendinum  et  diniidium  et 
tantum  terre  ubi  .111.  modios  annone  serunt  agricole;  apud  Golesin,  .1.  hospitem 
et  .1.  mansum  libère;  in  Lambris,  .11.  hospites  cum  terra  appen-pMente;  item,  in 
eadem,  pêne  mansum  et  ejusdem  mansi  decimam;  in  territorio  Camaracensi,  Hai- 
nulcurt,  .1.  mansum;  in  territorio  Duacensi,  Schercinium ,  .1.  hospitem  francum,  et 
.1111.  partem  décime  corporis  ecclesie;  H^^juxta  sclusam  ejusdem  A'illç,  .1.  campum 
terre;  in  Fiers,  .XL  hospites  et  unius  bospitis  duas  portiones,  et  tantum  terre  quç 
potest  seri  .XII.  modiis  frumenti  et  dimidio,  et  prata  .XXIIII.  fenisecis  in  die  suffi- 
cientia  ;  Il ^^ et  medietatem  quercetus  villule videlicet Hasjirach;  apud Quinci,  .III. hospites 
et  tantum  terre  qu§  potest  seri  .111.  raseriis  frumenti  ;  item ,  in  eodem ,  .1.  hosjDitem  fran- 
cum cum  particula  terr§;  in  Vuatenniis  ||-^  .11.  hospites  francos  et  terram  dimidii 
niodii  annone;  subtus  villamGoi,  .1.  pratum;  apud  Ruholcurt,  .111. hospites  et  dimi- 
dium,  et  dimidium  seticum  fm'ni,  et  terram  duorum  modiorum  libère;  apud  Oher- 
cui't,  .111.  hospites  11-'  et  .IIII.  partem  terre  .1.  modii;  in  Ceresi,  .1.  hospitem  francum; 
in  territorio  Teruanensi,  in  villa  Goi,  .1.  hospitem;  apud  Lluplin,  .XII.  hospites,  et 
seticum  cambç,  et  .IL  carrucatas  terrç,  et  prata  .XII.  fenisecis  in  ||-''  die  sufficien- 
tia  ;  in  territorio  Duacensi ,  totum  Anherium  cum  ajjpenditiis  ;  in  territorio  Islensi , 
Fachis,  .III.  hospites  et  dimidium  et  terram  .1.  modii  et  dimidii;  in  Insula,  .1.  hos- 
pitem hberum  ;  in  Pevle ,  apud  villam  Rupi ,  Ij^''  .VIIII.  hospites  cum  terra  hospitibus'"' 
appendente;  juxta  Duacum,  apud  Fontem  Salsum,  .1.  pratum.  Modium  vini  quem 
habebat  Duacensis  castellanus ,  nomine  Vualterus ,  in  prescripti  sancti  prebendarum 
mutationell"'  reddidit  ecclesie;  cpii  vero  in  Bergensi  territorio,  apud  villam  que  vo- 
catur  Gunevelt ,  prefato  sancto  dédit  terram  dimidie  bercarie  et  parum  plus  ;  item , 
in  Pevle,  decimam  viilç  quç  apjDeHatur  Bovinies;  II-**  et  in  Duaco,  libère  molendinum 
ïollevie;  idem,  in  villa  que  Comitatus  dicitur,  illam  quartam  partem  ville  in  hospi- 
tibus ,  terris ,  pratis ,  molendinis ,  silvis ,  aquis ,  décima  cum  appenditiis ,  quam  a  fratre 
||-"  suo,  videlicet  Hugone,  émit;  rursus,  in  Al  ceci ,  .VIII.  hospites  et  dimidium,  et 
.VIII.  partem  territorii  ville  et  silvç;  et  in  Huvlin,  medietatem  alodii  Hugonis,  scili- 
cet  Duacensis  castellani,  et  Adeloie  suç  uxoris,!'"  cum  ajDpenditiis ;  et  in  Fresvilers, 
medietatem  cum  appenditiis;  et  in  Albiniacensi  territorio,  medietatem  ville  Nidelicet 
Maisnil,  in  hospitibus,  terris,  silvis  libère;  et  in  Camaracensi  territorio.  Fins,  me- 
dietatem alodii  jpi  prescriptorum  Hugonis  et  Adeloiç,  cpae,  jîrescriptus  Vualterus  a 
prefato  Hugone  émit.  In  predicto  beati  Amati  festo  Duacensis  subadvocatus  débet 
singulis  annis  .XX.  solides.  Juxta  Chiocas  et  i^-^  Lebevrieren  habet  sanctus  Amatus 
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Le  mot  liospililjus  écrit  en  toutes  lettres. 
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terram  persolventem  singulis  annis  .VI.  solidos;  in  territorio  Atrebatensi,  Henni- 
nei,  .1.  hospitem  liberum  et  terram  .111.  modiorum.  Bénéficia  autem  jirescripta  di- 
visa suntp^  cannonicis,  preposito ,  decano ,  cantori,  thesaurario ,  nuHus  quorum  .IIII. 
duo  simili  officia  habere  potest.  De  predictis  omnibus  habet  in  manu  sua  dominium 
ecciesiç  praepositus;  prius  namquelP'  ipsius  pro\ndenti[a  et]  concessione  sunt  attri- 
buta  prenominata  bénéficia  çcclesiç ,  sed  hoc  tamen  ipse  idem  nequit  facere  nisi  can- 
nonicorum  electione.  NuUus  qui  vivat  mortalium  auferre  potest  |p^  ab  ecclesia  de 
c[on]cessis  vel  dandis  rébus;  solummodo  autem  prebenda  ipsius  ecciesiç  est  in  jjre- 
positi  potestate,  et  feodum  scolç,  ea  ratione  ut  ad  utilitatem  concedantur  ecciesiç. 
De  tbesauroll'''  vero  ecclesie  [ita]  provideat  thesaurarius  ut  nec  prepositus  nec  can- 
nonici  inde  aliquid  dent  vel  auferant  nisi  ab  utriscpie  concedatur  et  ea  lege  ut  in 
melius  restituantur. 

[Monoçjramma.]  IP'' Anne  ab  incarnatione  Domini  millesimo  .LXXVI. ,  indictione 
.XIIII. ,  epacta  .XII. ,  concurrente  .V. ,  sub  die  .III.  kal.  P^  martii, 

[Locus  siçjiUi.)  Philippus,   rex   Francorum,  hoc  privilegium  Silvanectis  confir- 

mavit,  anno  regnisui  sedecimo ,  testibus  subscriptis  IP^Waleranno 
videlicet  régis  camerario ,  Frerico  dapifero ,  Hervero  '"'  pincerna , 
Hugone  conestablo,  Urscione  de  Meleun,  II*"  Hugone  de  Lizinio, 
Ivone  deNigella,  Hugone  de  Cauni.  Ego  Gaufridus,  régis  cancel- 
lai'ius  et  Parisiensis  episcopus,  subscripsi.  ||'''  Ego  Manasses, 
archipresul  Remensis  ecclesie,  confirmavi  hoc  privilegium,  testi- 
bus subscriptis  Manasse  preposito,  Odone  cantore ,  11*^  Freherio 
et  Richario  canonicis. 


4- 


[Locus  alterias  sigilli. 


P.  234,  1.  30.  Aa  lieu  de  1078,  lire  1077.  Ce  diplôme  est  souscrit  par  le  connétable 
Aleaume;  il  est  plus  vraisemblable  de  supposer  que  ce  personnage  fut  connétable  entre 
Hugues  et  Adam,  que  de  supposer  que  sa  connétablie  interrompit  celle  d'Adam  en  1078. 
Il  faut  donc  reporter  le  privilège  de  Néauphle  avant  le  n°  LXXXIX  où  paraît  le  connétable 
Adam.  Voir  l'introduction,  p.  c.vLni. 

P.  240,  note  1.  Au  lieu  de  Jean  XVIII,  lire  Jean  XVI.  Cf.  Levillain,  Jugement  d'un 
pape  Jean  en  faveur  de  Corbie ,  dans  Le  Moyen  âge,  1906,  p.  3i. 

P.  247,  1.  i6.  Ajouter  :  j.  Publications  de  la  Conférence  des  sociétés  historiques  du  dépar- 
tement de  Seine-et-Oise.  Liber  testamenforum  Sancti  Martini  de  Campis,  p.  1,  d'après  C. 

P.  253,  1.  12.   Au  lieu  de  eorum,  lire  eorumquc. 
W  Hervero  (sic). 
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P.  253,  i.  i3.   Au  lieu  de  [sequimur],  lire  [sequentes]. 

P.  253,  1.  i4-  Supprimer  :  [si]. 

P.  3io,  1.  lo.  Aa  lieu  de  Dammartin,  lire  Olivet.  —  Sur  l'identification  de  Domnas 
Martimis  avec  Oiivet,  voir  Thillier  et  JaiTy,  Cariulaire  de  Sainte-Croix  d'Orléans,  p.  xli. 

P.  3  10,  entre  la  1.  i5  et  la  1.  i6.  Ajouter  :  a.  J.Thilliei'et  E.  Jarry,  Cartulaire  de  Sainte- 
Croix  d'Orléans,  p.  gb ,  n"  xlvii,  d'après  C. 

P.  32  1,  1.  5.   Au  lien  de  1092,  lire  1091.  Voir  l'introduction,  p.  lviii,  n.  3. 

P.  33 1.  Le  sceau,  autrefois  plaqué  à  cette  charte,  devait  être,  d'après  la  description 
donnée  en  B  et  C  [note  o],  le  sceau  du  second  type.  Si,  comme  on  peut  le  conjecturer, 
le  sceau  du  premier  type  était  encore  en  usage  le  28  février  1076  (voir  l'introduction, 
p.  cxxix)  la  charte  de  Philippe  I",  transcrite  à  la  suite  de  celle  de  la  reine  Anne,  est  pos- 
térieure à  cette  date. 

P.  334,  1-  8.  Ajouter  :  G  Copie  du  xvuf  s.,  Bibliothèque  nationale.  Collection  Moreau, 
vol.  37,  fol.  12/i,  d'après  F. 

P.  342,  1.  28.  Entre  f.  el  g.  ajouter  :  Chaix  de  Lavarène,  Monumenta  pontijicia  Arver- 
niae  decurrentibus  rx°,  x",  xi",  xif  soeculis,  (Clermont-Ferrand,  1878,  in-4°),  p.  433, 
d'après  d  et/. 

P.  348,  note  1,  1''°  col.,  dernière  ligue.   Au  lien  de  106,  lire  1061. 

P.  355,  note  1.  Sur  la  mort  d'Hugues  de  Vermandois,  à  Tarse  en  Cilicie,  voir  Hagen- 
meyer,  Chronologie  de  l'histoire  du  royaume  de  Jérusalem,  dans  Revue  de  l'Orient  latin, 
t.  X,  p.  392. 

P.  375,  note,  2^  col.,  1.  1.  Le  privilège  pour  Saint-Pierre  de  Troyes  a  été  publié  par 
l'abbé  Lalore,  Cartulaii-e  de  Saint-Pierre  de  Troyes,  p.  4,  n"  3. 

P.  375,  note,  2''  col.,  1.  12.  Le  privilège  pour  Saint-Loup  de  Troyes  a  été  publié  par 
l'abbé  Lalore ,  Cartulaire  de  l'ahhaye  de  Saint-Loup  de  Troyes,  p.  i4,  n°  4. 

P.  4oi,  1.  3.   Au  lieu  de  à  Galon,  lire  Galon. 

P.  4o4-  Peut-être  convient-il  d'intercaler  entre  les  n"'  CLXI  et  CLXII,  la  mention  d'un 
acte  de  Philippe  V",  qui,  d'après  le  Répertoire  du  Trésor  de  l'église  d'Orléans  conservé 
aux  archives  de  l'évêché,  figurait  au  fol.  2 1  du  Livre  rouge  de  Sainte-Croix  :  «  1 107.  Lettres 
de  Philippe  I",  roi ,  ordonnant  de  payer  les  dîmes  à  tous  ceux  qui  les  doivent  à  l'église  de 
^  Sainte-Croix.  »  Cette  mention  a  été  publiée  par  MM.  Joseph  Thillier  et  Eugène  Jari-y,  Car- 
tulaire de  Sainte-Croix  d'Orléans  (1906),  p.  xiii.  Mais  l'intervention  du  roi  dans  le  paye- 
ment des  dîmes  est  si  étrange,  pour  ce  temps-là,  qu'on  peut  douter  de  l'exactitude  de  la 
date  donnée  par  le  Répertoire ,  à' moins  que  l'analyse  du  document  ne  soit  inexacte. 

P.  4 1 2 ,  1.  11.  Ajouter  ;  et  t.  II ,  p.  4o  1 ,  d'après  D,  sous  la  date  :  vers  1195.  —  Indiq.  : 
Delisle,  Catal.  des  actes  de  Philippe  -  Auguste ,  p.  c.  (restitué  à  Philippe  l")\  Luchaire, 
Louis  VI,  p.  36,  n°  67. 

P.  422,  note,  2'  col.,  1.  i4-  Au  lieu  de  Tendo,  lire  Teudo. 


LISTE   ALPHABETIQUE 

DES  INCIPIT  DES  PRÉAMBULES. 


N.  B.  —  Les  préambules  précédés   d'un  astérisque  sont  ceux   de  chartes   non  royales,  mais 
confirmées  par  la  souscription  ou  le  sceau  du  roi. 


*Ad  occasum   cuncta  secularia  ruitura  (n°  III, 

p.  8,  1.  22). 
Antiqua  consuetudine  ac  diiigentia  predeces- 

sorum  nostrorum  ad  tenipora  nostra  cautum 

extifit  (n°  CX,  p.  280,  1.  a3). 
Claret  et   nuUo   refragante  constat  quia   Do- 
minus   et   Salvator    noster  ecclesiam  suam 

(n-CXLV,  p.  Seo.l.  7). 
Compertum    habens   omnes   circa   cultum    et 

sublimationem  sancle  ecclesie  intentes  (n° 

CXXXIV,  p.  340 ,  1.  26). 
*Conditor     noster    et    reparator    Deus   in  ter 

multimoda  preceptorum  suorum  documenta 

(n°VI,  p.  18,1.  9). 
Conditor  noster  et  reparator  Deus  inter  mul- 
timoda documenta  praeceptonmi  suorum  (n° 

CXXlX,p.  328,  1.  3). 
*Credimus  et  scimus  et  in  hoc  dubitare  ne- 

quimus  quod  qui  pro  Dec  egerit  (n°  CIX, 

p.  277,  note  a). 
Cum  dominetur  Excelsus  in  regno  hominum 

et  det  illud  cuicunque  voluerit   (n°  CXX, 

p    3o5,  1.  7). 
*Cimi  humanum  ingenium  simulandi  et  dis- 

simulandi  (n»  XVII,  p.  /tg,  1.  18). 
Cum  in    exhibitione   temporahum  rerum  (n° 

Xlll,  p.  39,  1.  i3;  n°  XXI,  p.   58,  1.   21; 

n"  LVII,  p.    i5a,  1.  2;  n°  LVIII,  p.  i53, 

1-  17)- 
Cum    in    seculari    dignitate    regalis    majestas 

ceteros  precellat,  dignum  est  etiam  ut  in 

censiu-a    rerum    disponendarum    (n°    XCI, 

p.  235,  1.  6). 
Cum   novum  vetusque  Testamentum    patrem 

matremque   carnalem   honorare   (n°   XLV, 

p.   1  26,  1.  35). 


Cum    omnipotentis   Dei     dispensatio   ad    hoc 
operari   dignetur  largiendo  (n°  C,  p.   258, 

^-  '9)-   ... 
Cum    omnis    sollicitudo    cathoUcorum  regum 

duas  principaliter  habeat  partes  (n°  LXXVIII , 

P-  197'  J-  l'i)- 
Cum  regaUs  sohum  dignitatis  multiplex  virtu- 

tum    cultus   exornet,  liberahtas   tamen   et 

munificentia  (n"  II,  p.  4,  l  33;  n"  CXVIIl, 

p.  3oi,  1.  8.) 
CvuTî  sancte  matris  ecclesie  utero  intemerato, 

quam  sibi  Xpistus,  Dei  fihus  (n°  CXXXVI, 

p.  344,  1.  18). 
Cum  status  sacre  religionis  quam  maxime  ful- 

ciatur(n°IX,  p.  29,  1.  8). 
Cum  universa  sacrorum  eloquia  mandatorum 

(n°XLlII,p.  121,1.  5). 
*Cunclis  sanctae  aecclesiae  rectoribus  non  soium 

satagendum   et  maxime    est   procurandum 

(n- XL  VIII,  p.  i3i,L  i2;n''XLIX,p.  i33, 

15). 
Disponente   ac  modérante  omnia   prout  vuit 

auctore   et    ordinatore     omnium    Deo    (n° 

CXXXII,  p.  335,  l  2). 
*Divinaruni  nonnullis  Scriplurarmn  asseritur 

paginis  (n°LXXIV,  p.  186,  1.  23). 
Divinarum  Scripturaiimi  auctoritate  instruimur 

(n°  XXX,  p.  93,  1.  7). 
Docet  spiritalis  norma  mercari  l'elici  commercio 

pro  luteis  siderea  (  n°  CXXXIII ,  p.  338 , 1.  3 ). 
Doniinus  Deus ,  celi  et  terre ,  maris  et  omnium 

quç  in  eis  sunt  creator  et  rector  (n"  XCIX, 

p.  255,  1.  i4). 
*Dominus  Deus  omnipotens  per  sanctum  David 

prophelaiu  fideUter  de  eo  vaticinantem  dicit 

(n°CXLV,  p.  363,  L  5). 
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*Dominus  loquiUir  ad  diseipiilos  suos  et 
dicit  :  «Qui  vos  audit  (n°  CXLV,   p.  3(56, 

].     13). 

*Dum  uniisquiscpie  in  presenti  seculo  labenli 

et  erumnoso   vivit  eogitare  débet   qualiter 

(n°  cm,  p.  265,1.  i6). 
*Euvangelicis  atqiie  aposlolicis  monemur  insli- 

tutis(n''LXIX,  p.  176,1.  18). 
*Humane  menti   proflcuum  valde  decernilur 

curiose   perscriilationis    indagine     et    pure 

mentis  ardore  (n°  CLXIII,  p.  4.o5,  1.  3o). 
Instituia  regia  de  rébus  ecclesiasticis  aut  soecu- 

iaribus    (n"    XI,    p.    32,   1.    18;    n°   XCIV, 

p.  243, 1.  14). 
Justum   qividem     ac    régla    serenitate    constat 

dignissinuim  secularia   (n°  CVIII,   p.  274, 

1.  i3). 
*Leginius  in   Veteri  Testamento    dixisse   Do- 

minum   :    «  Omnis  qui    me   honorificaverit 

(n°CXLVI,p.  369,  1.  7). 
Licet  inmeiili  saiictorum,   exigenlibus  qiiani 

nimie   culpis,   caremus  déviantes  suflragiis 

(n"  LU,  p.  i4i,  1.  6). 
*Mandatoruiii    Dei   viam   liumano   geneii   ad 

imitandnm  propositam  (n°  LXXX  ,  p.  2o3, 

1.  16,  et  p.  438, 1.  3  3;  répété  dans  le  précepte 

royal  n"  LXXXI,  p.  209,  1.  2). 
Nichil  sane  regiani  sublimitatem  (n"  CLXXIf, 

p.  419,  1.  18.  Acte  l'aus). 
*Notume5t  omnibus  sancte  aecclesiae  liliis  quo- 

niam  universitatis  creator  oninia  (n°  CXXX, 

p.  33o,  1.  4). 
*Omnis  homo  quandiu  bac  fragili  carne  cir- 

cumdatus  (n°LVl,  p.  lig,  1.  1). 
*Omnis    qui  semetipsum    intelligit  hominem 

duabus    naturis,    anima    videlicet    rationali 

(n°LXXXVlII,p.  229,  1.  18). 
^Orthodoxe  religionis  auctores ,  SpiritusSancti 

igné   divinitus  illustrati    (n°  LX ,  p.    i56, 

1.  i4). 
*Quam  fluxa  sit  et  fragilis  ac  fera  niiUa  lerre- 

narum   rerum  gloria   (n°    CLXIV,  p.    407, 

*Quaindiu  miser  homo  incoluinis  in  Jiac  vita 
superest  (n°  XVIII,  p.  5i ,  1.  27). 

Quamvis  diversis  hujus  seculi  importunistjr.e 
curis  assidue  occupeniur  (n°  LXIV,  p.  169, 
1.  23). 


*Quanta  et  cpiani  benignissima  circahumanum 
genus  Dei  existât  pietas  (n°  LXXV,  p.  189, 

1;3). 
Quia ,  Dei  l'a^  ente    clementia ,   imperii  procu- 

randi  regimen  nobis  pervenit  ( n°  LXI, p.  161, 

1.  18). 
Quia,  divina  preveniente  dispensatione,  sanc- 

tani  Compendiensem  ecclesiam,   lundatam 

(n°CXVIl,  p.  298,  1.3o). 
*Quia    l'ides   sine     operibus    mortua    est    (n° 

CLXXVI,  p.  429, 1.  8.  Acte  faux). 
Quia  predecessoruin  nostrorum  consuetudine 

sancituni   est  que    rescindi    noUent  statuta 

litteris  commendare  ( n°  CXIII,  p.  286,1  2). 
Quicunque    regia."    dignilafis    culmine    efFerri 

desiderat,  merito  (n°  LXXVll ,  p.  194,  1-  9)- 
*Quisc[uis   fidelium    ardore    succensus    adim- 

plendue  preceptionis  evangelicae  (n°  LXX, 

p.  179,  1.  1). 
*Quod  ralionabiliter  maxime  ad  salutem  animae 

aliquis  facit,  deljet  operam  dare  (n"  CL VII, 

p.  394,  1.  1). 
Quoniam  anotenticis  sanctorum  patrum  insti- 

lulionibus  (n°  Ll,  p.  i38,  l.  12). 
Quoniam,  dispensante  superna  clemenlia,  ad 

regni  honorem  et   culmen   provecti  sumus 

(n°CXL]II,p.  355,  1.  20). 
Quoniam  divina  bonitate  sancta  Compendiensis 

ecclesia  ab  imperatore  Karoio   (n°  CXXIV, 

p.  3i3,  1.  3o). 
*Quoniam    fidelis  omnis   alleram   post  istam 

non    dubilat    esse    vitam   (n"  VIII,  p.   25, 

l  10). 
Quoniam  fovendis  ecclesiis  Dei,  exaltandis  et 

protegendis  (n°  XXVI,  p.  77,  1.  2). 
Quoniam hominuin  quidem ,  sicut ait  Apostolus, 

non  est  disfinctio  :    omnes  enim  peccave- 

runt  (  n°  CXV,  p.  389 ,  1.  11). 
Quoniam  prevaricationis  reatu  primi  parentis 

Ade  (n-LIII,  p.  i43,l.  9). 
Quoniam  universis  in   orbe   regibus,    tpiibus 

omnipotens  (n°  XL,  p.  ii5,  1.  33). 
Regali  excellentie   procurandum   est   ac  sata- 

gendum  ut  jura  ecclesiastica ,  que  maie  ab 

iniquis  (n°  CVI,  p.  371  ,  1.  1). 
Regalis  celsitudinis  ampliludinem  decet  mul- 

timodo     beneficionim     l'ructu     (n°    CXLI, 

p.  35i,  1.  21  ). 
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Regalis  munificentie  debitïim  est  suorum  fide- 

lium  (n°XX,p.  57,1.  18). 
Sancte  Compendiensis   ecclesie  ab   antecesso- 

ribus  nostris  ei  traditam  dispositum  habens 

(n'CLIX,  p.  398,1.  24). 
Sanctoruni  patrum  auctoritas  a  fidelibus  aeccle- 

sie    diligenter   amplectenda    (n°   LXXXII, 

p.  212,  1.  i4). 
Scimus  et  credimus  quod  omnes  nos  manifestari 

oportet  ante  tribunal  Xpisti    (n°  LXXXV, 

p.  322,  1.  4). 
Si    conditionem    nostrae  mortalitatis  (n°   XV, 

p.  45,1.  31,  et  p.  43d ,  1.  3). 
Si  divinorum  munerum  largitatem  erga  nos 

pensare  volumus  (n"  X,  p.  3i ,  1.  7). 
Si  libérales   locis    Dec   dicatis    existimus    (n° 

XXXI,  p.  95,  1.  \li). 
Si  liberalitatis  nostre  munere  locis  Deo  dicatis 

(n°XXin,p.  64,1.  16). 
Si    locis   cultibus    divinis    mancipatis   ac   ser- 

vorum  dei  necessitatibus  (n°  XIV,   p.   /p , 

1-9)- 


Si  postula tiones  Deo  in   monasteiiis  militan- 

tium  audientes,  placido  assensu  recipiamus 

(n°XCVIII,p.  353,  1.  10). 
Si  veri  culmen  honoris   adipisci  desideramus 

(n°V,  p.  16,1.  11). 
Sicut  est  régie  celsiludinis  ac  dignitatis  secula- 

rismilicie  stipendia  dispensare  (n'LXXXVIl, 

p.  227,  1.  21). 
Sicut  est  regiae  celsitudinis  ac   niajestatis  sta- 

tum  regni  emendare  moribus  (n°  LXXXVI, 

p.  225,  1.  i4). 
*Solet  prodesse  plurimum  cum  litteris  notill- 

cantur  posteris  facta  prionun  (n°  VJI,  p.  32, 

1.  i3). 
Summa  cura   et  magna  soliicitudo  débet  esse 

regum  (n°  XXIX,  p.  89,  1.  4). 
Universalem  hominem ,  quoniam  ad  imaginem 

Dei  f  actus  est ,  conditorem  suum  benef  aciendo 

(n°CIV,  p   267,1.4). 
Usu   et  auctoritate  majorum  prudenter  utili- 

terque     sancitnm     est     ut    quod    majores 

(n"  XC,  p.  233,  1.  3). 


EXPLICATION   DES   PLANCHES. 


PLANCHE  1. 

MONOGRAMMES   DU   ROI  PHILIPPE   I",    D'APRES   DES   ACTES   ORIGINAUX. 

1.  Monogramme  de  l'acte  n°  IV  (1060),  d'après  l'original,  Archives  nationales,  K  20, 

n°  1. 

2.  Monogramme  du  n°  LXVI  (1074),  d'après  l'original.  Bibliothèque  de  Reims,  Collection 

Tarbé. 

3.  Monogramme  du  n°  XVI  (io63),  d'après  l'original.  Bibliothèque  nationale.  Collection 

de  Picardie,  vol.  29^,  pièce  n°  38. 

4.  Monogramme  du  n°  XIII  (1061),  d'après  l'original,  Archives  nationales,  R  20,  n°  2. 

5.  Monogramme  du  n°  XXIV  (1066),  d'après  l'original.  Archives  de  l'Institution  royale 

de  Messines  (Belgique). 

6.  Monogramme  du  n°  LXXX  (1076),  d'après  l'original.  Archives  générales  du  royaume 

de  Belgique,  fonds  des  établissements  religieux,  n"  7908. 

7.  Monogramme  du  n°  LXXXJ  (1076),  d'après  l'original,  .Archives  départementales  du 

Nord ,  fonds  de  Saint-Amé  de  Douai ,  carton  1 . 

PLANCHE  II. 

MONOGRAMMES   DU   ROI   PHILIPPE   1"%   D'APRÈS  DES  ACTES    ORIGINAUX. 

1.  Monogramme  du   n°  LXXV  (loyô),  d'après  l'original.  Archives  départementales  de 

Loir-et-Cher,  fonds  de  Pontlevoy,  n"  2. 

2.  Monogramme  du  n°  XCIX  (  1080),  d'après  l'original.  Bibliothèque  nationale.  Collection 

de  Bourgogne,  vol.  78,  Cluny,  pièce  n°  i4i. 

3.  Monogramme  du  n°  C  ( 1 080 ), d'après  l'original,  Archives  départementales  du  Loiret, 

fonds  de  Saint-Benoît. 

4.  Monogramme  du  n°    CLIII    (1101-1106),    d'après    l'original,    Archives    nationales, 

K  1169',  n"  3. 

5.  Monogramme  du  n"  CXL  (1101),  d'après  l'original.   Archives   départementales  de 

l'Aisne,  H  386. 
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6.  Monogramme  du   n°  XLV  (1069),    d'après   l'original,    Arcliives  départementales  de 
Seine-et-Oise,  fonds  de  Saint-Martin  de  Pontoise. 

7    Monogramme  du  n°  XL  (1068),  d'après   l'original  [A'),  Archives  nationales,  K  20, 
n°  /i. 

8.  Monogramme  du  n°  CLXI  (  1 107),  d'après  l'original.  Archives  nationales,  K  20,  n"  g^. 


PLANCHE  III. 

MONOGRAMMES   DC   ROI   PHILIPPE  I'^'',   D'APRES    DES    ACTES    ORIGINAUX. 

1.  Monogramme  du  n°  CVl  (1082),  d'après  l'original,  Archives  nationales,  K  20,  n°  6. 

2.  Monogramme  du  n"XV  (  io63),  d'après  l'original.  Archives  de  l'église  d'Harlebeke. 

3.  Monogramme    du  n°  LVII  (1071),   d'après  l'original.  Archives  départementales  de 

l'Aube,  fonds  de  Montier-la-Celle,  Sainte-Savine ,  n°  2. 

PLANCHE  IV. 

MONOGRAMMES    DU   ROI   PHILIPPE   l"'',    D'APRES    DES   ACTES   ORIGINAUX. 

1.  Monogramme  du  n°  XCI  (1077),  d'après  l'original ,  Archives  départementales  d'Eure- 

et-Loir,  G  3i55. 

2.  Monogramme  du  n°  CXVI  (io8i-io85),  d'après  l'original.  Archives  de  l'Institution 

royale  de  Messines  (Belgique),  n"  3. 

3.  Monogi'amme   du  n°  XXXIV   (1067),   d'après  l'original,   Archives   départementales 

d'Indre-et-Loire,  H  3o6,  n"  2. 

4.  Monogramme  du  n"  CXLI  (iioi),  d'après  l'original,  Ai'chives  nationales ,  K  20,  n°  7. 

PLANCHE  V. 

MONOGRAMMES    DU  ROI  PHILIPPE  I"',   D'APRÈS  DES  CARTULAIRES 
OU  DES   COPIES   ANCIENNES. 

1.  Monogiamme  du  n°  LXJI  (1072),  d'après  une  copie  du  x\f  s.  (B),  Bibliothèque  natio- 

nale, ms.  lat.  13701,  fol.  169. 

2.  Monogramme  du  n°  XCV  (1079),  d'après  une  copie  contemporaine  [B),  Bibliothèque 

nationale.  Collection  de  Bourgogne,  vol.  78,  Cluny,  pièce  n°  139. 

3.  Monogramme  du  n°  LXXXV  (1077),  d'après  le  Liber  de   Conslitiitione  de  Charroux 

[B],  Biiîliothèque  de  la  Société  éduenne  à  Autun. 

4.  Monogramme  du  n°  LXXVI  (1075),  d'après  le  Cartulaire  B  de  Clany  [B],  Bibliothèque 

nationale,  ms.  lat.  nouv.  acq.  1/198,  loi.  102. 
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PLANCHE  VI. 

MONOGRAMMES   DU    ROI   PHILIPPE    I",  D'APRES   DES  COPIES    D'ERUDITS. 

1.  Monogramme  du  n"  CXVII  (io85),  d'après  une  copie  du   xviu"  s.   (C),  Bibliothèque 

nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  67,  fol.  (33. 

2.  Monogramme  du  n°  XXIII  (io65),  d'après  une  copie  de  Dom  Queinsert  (B),  Biblio- 

thèque nationale,  Collection  Moreau ,  vol.  28,  fol.  209  v°. 

3.  Monogramme  du   n°  CLXX  (1106-H08),  d'après  une  copie  de  Dom  Gi'enier  (C), 

Bibliothèque  nationale,  Collection  de  Picardie,  vol.  54,  fol.  100. 

4.  Monogi'amme  du  n°  XXXIX  (1068),  d'après  une  copie  du  xviii'  s.  [B],  Bibliothèque 

nationale.  Collection  Moreau,  vol.  29,  fol.  169  v". 

5.  Monogramme  du  n°  XLIII  (1069],  d'après  une  copie  du  xvin'^  s.  (C),  Bibliothèque  na- 

tionale, ms.  lat.  9976,  fol.  12. 

6.  Monogramme  du  n"  LIV  (  1071  ),  d'après  le  Cartiilaire  2  de  Saint-Benoît-siir-Loire  (C), 

fol.  282,  Archives  départementales  du  Loiret. 

7.  Monogramme  du  n°  LI  (1070),  d'après  une  copie  du  xviii°  s.  (B),  Archives  départe- 

mentales du  Loiret,  fonds  de  Ferrières,  i"^  liasse,  cahier  de  papier,  fol.  7. 

PLANCHE  VIT. 

MONOGRAMMES    DU   ROI   PHILIPPE    l'^'',   D'APRES   DES    COPIES   D'ERUDITS. 

L  Monogramme  du  n°  XXXJI  (10(37),  d'après  une  copie  de  Dom  Estiennot  (B),  Biblio- 
thèque nationale,  ms.  lat.  12776,  p.  477- 

2.  Monogramme  du  n"  CXXIV  (1092),  d'après  une  copie  de  Dom  Grenier  [B),  Biblio- 

thèque nationale,  Collection  Moreau,  vol.  37,  fol.  7  v°. 

3.  Monogramme  du  n°  XVIII  (  io65),  d'après  une  copie  de  Dom  Chazal  (D),  Bibliothèque 

d'Orléans,  ms.  dgi,  Historia  monasterii  Floriacensis ,  t.  II,  p.  337.  (Cf.  ci-dessous, 
n°  6.) 

4.  Monogramme  du  n°  X  (  1061  ),  d'après  une  copie  du  xvii°  s.  {D),  Bibliothèque  natio- 

nale, ms.  fr.  8335,  fol.  322. 

5.  Monogramme  du  n°  XIV  (1060-1061),  d'après  Chiiïlet,  Histoire  de  l'ahbaye  royale  et 

de  la  ville  de  Tournas,  p.  317. 

6.  Autre  dessin  du  monogramme  du  n"  XVIIl  (io65),  d'après  le  Cartulaire  2  de  Saint- 

Benoit  [E),  fol.  298,  Archives  départementales  du  Loiret.  (Cf.  ci-dessus,  n°  3.) 

7.  Monogramme  du  n"  CXXVI  (1092),  d'après  une  copie  de  Dom  Grenier  [B),  Biblio- 

thèque nationale.  Collection  Moreau,  vol.  37,  fol  i  v°. 

CHARTES  ET  DIPLÔMES.  I.  5-] 
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PLANCHE  VIII. 

SCEAUX   DU   ROI   PHILIPPE    l"''. 

1.  Premier  type,  d'après  ie  moulage  du  sceau  plaqué  au  n°  XL  [A']  (io68),  Archives 

nationales,  K  20,  n°  li. 

2.  Second  type,  d'après  le  moulage  du  sceau  plaqué  au  n"  CVl  (1082),  Archives  natio- 

nales, K  20,  n"  6'^'. 

'')  Le  sceau  original  qui  se  trouvait  encore,  détaché  du  parchemin,  il  y  a  dix  ans,  dans  le  carton  K  20 
des  Archives  nationales,  a  disparu. 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 

DES  NOMS  DE  LIEU,   DES  NOMS  DE  PERSONNE 
'  ET   DES   TERMES   TECHNIQUES. 

Nota.  Les  chiflres  romains  renvoient  aux  pages  de  Tlntroduction  ^  les  cbiilres  araijes  italiques  renvoient  aux  pages  du  Recueil ,  les 
petits  chiffres  aux  lignes.  Le  sigle  n.  signifie  note.  Les  noms  propres  et  les  noms  communs  français  sont  imprimés  en  lettres  italiques  » 
à  l'exception  de  ceux  qui  sont  insérés  dans  des  textes  latins  ;  ceux-ci  ont  été  imprimés  en  caractères  romains.  Quand  le  nom  d'un 
même  personnage  ou  d  une  même  localité  se  présente  sous  plusieurs  formes ,  on  a  fait  figurer  chaque  forme  à  sa  place  dans  l'ordre  al- 
phabétique, mais  on  a  groupé  tous  les  renvois  sous  la  forme  normale,  c'est-à-dire  la  forme  relevée  dans  les  actes  originaux,  ou,  à 
défaut  d'actes  originaux ,  celle  qui  figurait  dans  les  meilleures  copies  ou  qui  a  paru  la  plus  correcte  pour  l'époque.  Par  exemple ,  le 
nom  d^AcIalardus ,  évêque  de  Soissons,  se  présente  sous  les  foimes  AdalarduSj  Adaîarardus j  Adelardus ^  Alardas ;  chacune  des  trois 
dernières  formes  figure  dans  la  taJile,  avec  la  référence  aux  pages  où  elle  se  trouve,  mais  toutes  les  mentions  de  cet  évêque  ont  été 
groupées  sous  la  forme  Adalardas. 


Aalina ,  uxor  Roberti  de  MatunviUari , 

13.  1. 
AbbatisviUa ,  in  territorio  Pontivorii , 

300.  i3;  201.  i8,  n.  2;  202,  4.— 

Cornes  :  voir  Guide.    —    Ecclesia  : 

noir   Sanctus   Petrus.  —    Moneta, 

202.  7.  —  Cf.  Abbeville  (Somme). 
Abbeville  (Somme).  —  Eglise  des  saints 

Pierre  et  Paul,  201.  n.  2.   —    Cf. 

AbbatisviUa. 
Abelinus  de  Bonafonte,  361,  18. 
Abiron,  Habiron,  230.    16;  271,  2  4; 

317,  i5,  n.  n;  363,  i3. 
Ablon    (  Seine-et-Oise ,  c°°   de  Longju- 

meau).  —  Foir  Ablun. 
Ablun ,  xLii ,  n.  2 .    —    Ablon    (Seine- 
et-Oise,  c™  de  Longjumeau). 
Abondant  (Eure-et-Loir,  c™  d'Anet).  — 

Foi'r  Abundans. 
Abrabam.  —  Voir  Habraam. 
Abundans,    Habundanz,    ce,     n.     1; 

CCI,  n.    —  Abondant  (Eure-et-Loir, 

c""  d'Anet). 
acaliculus,    scilicet   buticularius ,    3, 

».  1;  7,  16,  n.  o  et  1. 
Acardus.  —  Cf.  Achardus. 
Acardus,   canonicus  [S.  Aniani  Aure- 

lianensis],  332,  i5,  19,  22. 
Acardus   Morinus,  canonicus   S.  Am- 

brosii  Bituricensis ,  362.  1. 


Acelinus.  —  Cf.  Ascelinus. 

Acelinus,  Ascelin,    abbas    S.    Victoris 

Parisiensis,  ccxi;  422,  n.  1. 
Achardi  filius(Goisbertus),  455, 9-10. 
Achardus.  —  Cf.  Acardus. 
Achardus,  371,  9. 

Acheriae,  36,   i5.  —    Achères  (Seine- 
et-Oise,  c°°  de  Saint-Germain). 
Achères    (Seine-et-Oise,  c°°    de   Saint- 
Germain).  —  Voir  Acheriae. 
Achiacus,  villa  in  episcopatu  Matisco- 

nensi,  43,  19.  —  Cf  At?iacus. 
actum  dans  la  formule  de  date,   et. vu; 

cLvm. 
Ada,  uxor  Gerbodonis,  50.  n.  1. 
Ada,  uxor  Widonis  comitis  Pontivii, 

201.  n.  2. 
Adala,  comitissa,  Rodberti  régis  fîlia, 

[uxor  Balduini  V,  comitis  Flandriae], 

xxrs,  n.  k-  —  Cf.  Adela. 
Adalaidis.   —   Cf.  Adelaidis,  Adelais, 

Adeliz,  Adhelidis,  Adiladis,   Aeiis, 

Alais,  Alix. 
Adalaidis,  filia   Hugonis,   comitis    de 

Domno  Martino,  266.  i4. 
Adaîarardus,  episcopus  Suessionensis, 

59,  17.  —  Cf.  Adalardus. 
Adalardus.  —  Cf.  Adelardus ,  Alardus. 
Adalardus,  Alard,  camerarius,  cxlti; 

123,  i3;  forsan  idem  ac  Adelardus 


camberlanus,     Adelardus     culjicu- 

larius. 
Adalardus ,    Adaîarardus ,    Adelardus , 

Alardus ,    episcopus     Suessionensis , 

59,    17;   79.    7;  80.   16;   83.  11; 

112,  11;  123,  8. 
Adalbaldus,  203,    17;    209,    3.    — 

Cf.  Adalboldus. 
Adalbero,  abbas,  3il.  ig. 
Adalbéron.   archevêque  de  Reims,    ar- 

chicbancelier,  XLvni. 
Adalboldus,    Adalbaldus,    dux,    203, 

iT,209.  3;  i38,  20. 
Adam,    connétable     du     roi,     CXLIII; 

ai.  28.  —  Cf.  Adam,  constabula- 

rius. 
Adam ,     constabularius    régis ,   cxLiii  ; 

cl;   232,    9;    237.  21;  244,   16; 

255,  7;  Ul,  28. 
Adam ,    dapifer    régis ,    cxxxvni  ;    cl  ; 

252,  7;  257,    4;  259,   3o;   262, 

12;  266,  17. 
Adam,  dapifer  S.  Crucis  [Aurelianen- 

sis],  252,  i3. 
Adam,  échanson   du  roi,   cxLvin.  — 

Cf.  Adam,  pincerna. 
A[dam] ,  episcopus  Morinensis,  70,n,  k- 
Adam,  pincerna  régis,   cxlviu,   n.   2; 

56.  10,  n.\;9â,  6;  99,  i;   lli.  7. 
Adam,  primus  parens,  lâ3,  10. 

57. 
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Adam,  sénéchal  du  roi,    cxxxviii.  — 

Cf.  Adam ,  dapifer  régis. 
Adam  (Hugo,  filius),  170,  i8. 
Adam,    Adan    de    Insuia,    127,    i8; 

33i,  3. 
Adam  deMiili,  360,  2;  262,  20. 
Adam  de  Moreto,  170,  17. 
Adam,    Pétri,    fiHi    Tetbaldi,   frater, 

266,  19. 
Adam,  Stephani  fdius,  547,  25. 
Adam  \erzelius,  3i7,  25. 
Adan    de    Insuia,    127,    18.    —    Cf. 

Adam. 
Addela,  comitissa  Flandrensium ,  67, 

23;  68,  3.  —  Cf  Adela. 
Àddele,  comtesse  de  Flandre,  72,  28. 

—  Cf  Adela. 
Addelina,  uxor  Galterii,  filii  Martini, 

2i9,  16. —  G/.  Adelina. 
Adela,  [comitissa  Blesensis],  uxor  Hen- 

rici  Stephani  comitis,  38i,  27. 
Adela,  Adala,  Addela,  .4(/t/e/e,  Adclai- 

dis,  Adèle,  Athela,  comitissa  Flan- 
drensium,   uxor  Balduini    comitis, 

filia  Rotberti  régis,  xxix,  n.  à;  xxx, 

n.;   CCXilI;  li,  20;  â6 ,  6,    9;  60, 

18,  26;67,  23,  28,  32;  68.  3,  19; 

69.  5,  7,  23;  72,  8,  28;  74,    iG, 

32;    171.    21;    ISi.    3;    20i,    i/i; 

29i,  11,  16,  20;  295.  5,  20,  28; 

5Pff,  9,  27;  ioi.  9,  12;  â39,  31. 
Adela,  comitissa  de  Thoringa,  neplis 

Balduini  [VI]  comitis  Flandrensium, 

62.  7. 
Adela,  [comitissa  Vermandensis],  uxor 

Hugonis ,    fratris     Philippi     régis , 

266.  i3,  18. 
Adelaidis.  —   Cf.  Adalaidis,  Adelais, 

Adeliz,  Adhelidis,   Adiladis,  Aelis, 

Alais,  Alix. 
Adelaidis,     comitissa     Flandrensium, 

46',  6,  9;  171.  21;  454,  9,  12.— 

Cf  Adela. 
Adelaidis,   regina  ,  [uxor  Hugonis  Ca- 

peti],  mater  Rotberti  régis,  40,  8. 
Adelaidis,  regina,  [uxor  Ludovic!  VI], 

XLI,  n. 
Adelaidis,  Gosfridi  filia,  307.  20. 
Adelais.   —   Cf.  Adalaidis,  Adelaidis, 

Adeliz,   Adhelidis,    Adiladis,    Aelis, 

Alais,  Alix. 
Adelais,  Adelaisa,  Alberti  uxor,  9,  3,  )i.  f. 
Adelais  de  Firmitate  Balduini,  .i/ixt/e 
La  Fcrié-Alais.  ccix;  i21,  21. 


Adelais      Stampensis,     sanctimonialis 

S.  Eligii  Parisiensis,  358.  11. 
Adelaisa,  Alberti  uxor,  9,  n.  t.  —  Cf. 

Adelais. 
Adelardus.  —  Cf.  Adalardus,  Alardus. 
Adelardus,  archidiaconus  Caruotensis, 

21,  3. 
Adelardus,  Alard,  buticularius  régis, 

cxLvii;    cr. ;  ccxii;  273.   23:  376', 

1  ;  287,  5. 
Adelardus,   camberlanus    [régis],  99. 

4  ;  Jorsan  idem  ac  Adalardus  came- 

rarius,  Adelardus  cubicularius. 
Adelardus,   Alard.  cubicularius,  CLii; 

7,  16,  n.  n  et  k;  12.  li;forsan  idem 

ac  Adelardus  camberlanus. 
Adelardus,  episcopus  Suessionensis,  79 . 

T,  80.  ifj.  —  6/.  Adalardus. 
Adelardus,  subdecanus  [ecclesiae  Car- 
uotensis], 177.  20. 
Adelardus  Damuini,  228.   2i;forsaii 

idem  ac  Alardus  Damianus. 
Adelardus,  Raginaldi  de  Castro  Gun- 

tei'ii  filius,  39i,  2/1. 
Adèle,  comtesse  de  Flandre,  ccxlii;  67. 

28,  3  2  ;  68 .  1 9  ;  69 ,  2  3  ;  74 ,   3  2  ; 

5S4,  20;  295.  20,  2H;396.  27.— 

Cf.  Adela. 
Adclelmus,  259,  26. 
Adelelmus ,   Adlielelmus ,    Adhelemus , 

Aleaume.    Alelmus,    constabularius 

régis,  c\ni;  cxLni;  cxlix;  cl;  cli; 

139,  9;  i45,  5; lâ5,  16; 158,22; 

162.  21,  >i.  r;  172.  4;  173,  11; 

17i,2i;236,   12;  336.  i%;3i3, 

2/1;  44:/,  27. 
Adelelmus  de  Lusarces ,  323 .  1 6  ,  20. 
Adelelmus  de  Sivrai,  190,  4- 
Adelina,  Addelina,  uxor  Galterii,  filii 

Martini,  545,  16,  n.  b. 
Adelis ,  Roberti  Perronensis  filia ,  425 , 

n.  m.  —  Cf.  Adeliz. 
Adeliz.  —    Cf.    Adalaidis,   Adelaidis, 

Adelais,  Adhelidis,  Adiladis,  Aelis, 

Alais,  Alice. 
Adeliz,  Adelis,   Alix,   Roberti    Perro- 
nensis filia,  coxvi;  455,  26,  n.  m. 
Adeioia,  uxor  Hugonis,  castellani  Dua- 

censis,  206.  5,  8;  440,33,  36. 
Adeloudus,  canonicus  S.  Mariae  Pis- 

siacensis,  37,  2  1. 
Ademarus.  —  Cf.  Aemarus. 
Ademarus,  abbas  [S.  Marlialis]  Lemo- 

vicensis,  545,  24. 


Ademarus,  episcopus  Aniciensis,  545, 

21. 
Ademarus,  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  13ù,2. 
Ademarus,  vicecomcs  [Lemovicensis], 

cciv,  n. 
Adenors,  uxor  Gelduini   militis,  189. 

9;  190.  27. 
Adericus.  —  Cf.  Adîficus,  Hadericus , 

Heiricus,  Herici. 
Adericus,  557,  10. 
Adhelelmus ,  comes  stabulorum ,  cxlix  ; 

162,  21.  —  Cf.  Adelelmus,  consta- 
bularius. 
Adhelemus,  comes  stabulorum,  162. 

n.  r.  —  Cf.  Adelelmus,  conslahula- 

rius. 
Adhelidis.  —  Cf.  Adalaidis,  Adelaidis, 

Adelais,    Adeliz,     Adiladis,     Aelis. 

Alais ,  Alix. 
Adhelidis,  uxor  Ivonis,  comitis  de  Bel- 

lomonte,  263,  i3. 
Adhericus,    episcopus     Aurelianensis , 

54,  1;  102.   17.  —  Cf  Hadericus. 
Adiladis.  —  Cf.  Adalaidis,  Adelaidis, 

Adelais,    Adeliz,    Adhelidis,    Aelis, 

Alais,  Alix. 
Adiladis,   filia    Rotberti  de    Sablulio, 

103.  n.  c. 
Adiricus.  —  Cf.  Adericus,  Hadericus, 

Heiricus,  Herici. 
Adiricus,  Airicus,  Airj,  Ayricus,  Ei- 

rius,  Herius,  coquus  [régis],  CLiii; 

139,  10;  lU.  8;  555,   16;  276. 

1 1  ;  336 ,  2  3. 
Ado ,  de  vico  Sancti  Medardi  [  Suessio- 
nensis] ,  83 ,  18. 
Adouisa,  abbatissa  S.  Eligii  Parisien- 
sis  ,  356 ,  27.  —  Cf.  Haduisa. 
adresse,    dans    les   préceptes   de  Phi- 
lippe I",  XCVITI-XCLX. 
Adriacus,  in  pago   Belcinensi,  44,  9. 

—    Héry-sar-Albj    (Haute- Savoie, 

c™d'Albr). 
Adroldus,  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  13i.  9. 
adstipulatio ,     astipulalio,    16i,    34; 

226.  5;  —  regalis,  5i4,  7. 
advenae ,  dicti  albani ,  65 ,  1 6  ;  55 ,  2  3, 

24. 

Adventius(î),  302,  4. 

advocatio,    10/,.    i4,    17;   239.   18; 

271.  10,    i3,   i5,    20;  280.  33; 

28J.  11;  5i4.  5;  457.  i6,  18,  20, 
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23;  42S,  1.  —  Cf.  advocatoria , 
advocalura. 

advocatoria,  SI,  i  ;  356,  5.  —  Cf.  ad- 
vocatio,  advocalura. 

advocatura,  61,  19,  sS,  24;  62,  i; 
65,  18.  —  Cf.  advocatio,  advoca- 
toria. 

advocatus,  61,  21  ;  225 ,  3i  ;  i27,  10, 
a;  4^5.  2. 

Aedua  civitas,  Eduorum  civitas,  225 , 
28;  2(l?4,  22.  —  Aeduense  subur- 
bium,  225.  21.  —  Ecclesiae  :  voir 
Sanctus  Jobannes ,  Sanctus  Sympbo- 
rianus.  —  Episcopus  :  voir  Hagano , 
Hclmonin.  —  .liitim  (  Saône -et - 
Loire). 

Aeiis.  —  Cf  Adalaidis,  Adelaidis, 
Adelais,  Adeliz,  Adhelidis,  Adiladis, 
Alais,  Alix. 

Aelis,  uxor  Pontii  de  Glana,  225 ,  29. 

Aemarus.  —  Cf  Ademarus. 

Aemarus,  216    12. 

Aengelardus,  abbas  S.  Martini  de 
Campis,  93,  i5.  —  C/'.  Engelardus. 

aerariiim  [regale],  556",  10;  —  regiae 
domus,  117,  1 1. 

Aeva ,  \  illa  super  Mosam ,  //  0 ,  11.  — 
Yves  (  Belgique ,  province  de  Namur, 
c°"  de  Walcourt,  c"°  d'Yves-Gomezée). 

Agano,  episcopus  Aeduensis,  199,  17; 
225,  28;  226,  10;  2i8,  7;  28i , 
lo;  285.  2;  3i3,  23.  —  Cf  Ha- 
gano. 

Agar,  quae  est  Synagoga,  126 ,  3o. 

Agentrudis,  i6 ,  i5. 

Agenvilla,  in  page  Belsensi,  56,  3.  — 
Cf.  Hienvilla. 

Aglerii  (postica),  Aurelianis,  259,  12. 

Agna,  regina,  uxor  Henrici  régis,  li , 
32.  —  Cf.  Anna. 

Agnes ,  regina ,  uxor  Henrici  régis ,  20 , 
2;  3i,  II.  —  Cf.  Anna. 

Agobertus,  episcopus  Carnotensis, 
sxxii;  4,  2;  5,  i5;  tf,  i4;  7,  5 ,  11. 
a  et  h;  9,  9,  n.  q;  18,  12;  20,  2i; 
23,  21. 

Agobertus,  presbyter  [ecclesiae  Carno- 
tensis], 187,  16. 

Agoiandus ,  idem  ac  Ivo ,  episcopus  Sa- 
giensis,  93,  12.  —  Cf.  Ivo. 

agricultura,  69,  i. 

agripennarium,  6,  i3;  10,  1.  — 
Cf.  agripennus,  aripennum,  arpen- 
num,  arpentum. 


agripennus,  9,  i5;  179.  23;  308,  5, 
7 .  —  Cf.  agripennarium ,  aripen- 
num ,  arpcnnum ,  arpentum. 

ahanure ,  videlicet  cuitara. ,  7i,  19. 

Ahilcurt,  viUula  ad  Sanctum  Montem 
pertinens,  20â .  16;  i39 ,  2  3.  — 
Ecourt-Saint-Quentin  (Pas-de-Calais , 
c°°de  Marquion). 

Aiacense,    Aiense,    Haiense   castrum. 

—  Gilo,  dominus  Haiensis  castri , 
366,  18.  —  Hubaidus  Aiacensis  vcl 
Aiensis,   o6i,   li,  n.  u;  365,    21. 

—  Les  Aix-d' Angillon  {Cber,  arr. 
de  Bourges). 

Aienvilla ,  in  pago  Belsensi ,  54 .  1 6  ; 
56,  11.  j.  —  Cf.  Hienvilla. 

Aiinbaud ,  vice-cbancelier  du  roi,  LXi; 
Lxvii.  —  Cf.  Ainbaldus. 

Aimericus.  —  Cf.  Aymericus,  Haimc- 
ricus. 

Aimericus,  361,  16. 

Aimericus,  Danielis  frater,  372,  5. 

Aimericus  Pirarius,  eques,  190,  3. 

Aimericus  de  Sancto  Lupo,  103,  n.  c. 

Aimericus  de  Sivrac,  cciii,  n.  2. 

Aimo. —  Cf.  Haimo,  Hamo,  Haymo. 

Aimo,  arcbiepiscopus  Bituricensis,  88 , 
n.  —  Cf.  Haimo. 

Aimo,  colibertus  Beati  Hylarii  Picta- 
vensis,  215,  16. 

Ainbaldus,  Aimbaud,  vicecancellarius 
[régis],  Lxi;  Lxvii;  545,  32. 

Airaldus  de  Mairec,  cciii,  n.  2. 

Airardi,  Erardi  (Petrus  lilius),  276, 
11;  455.4. 

Aire  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Saint- 
Omer).  —  Privilège  pour  l'église 
Saint-Pierre,  182-18i.  —'Cf.  Arien- 
sis  castellatura ,  Sanctus  Petrus  Ari- 
ensis. 

Airicus,  coquus  [régis],  276,  11. — 
Cf.  Adiricus. 

4 i'iy,  maître  queux  du  roi,  CLiii. — 
Cf.  Adiricus. 

Aiverdus,  191,  6. 

Aix-dAngillon  [Les)  —  (Clier,  arr.  de 
Bourges).  —  Voir  Aiacense  castrum. 

Aix-la-Chapelle  (Prusse  Rhénane).  — 
Voir  Aquae  Grani. 

Alais.  —  Cf.  Adalaidis,  Adelaidis, 
Adelais,  Adeliz,  Adhelidis,  Adila- 
dis, Aelis,  Alix. 

Alais,  uxor  Willelmi  comitis,  filia 
Ilaiiioldi  comitis,  76',  5. 


Alania,     ccxvi,     n.     2.    —     Allaines 

(Somme,  c°"  de  Péronne). 
Alanus  de  Meldon,  395,  18. 
Alord,  bouteiller  du  roi,  cxlvii;  ccxii. 

—  Cf.  Adelardus. 
Alard,  chambellan  ou  cubiculaire,  CLtr. 

—  Cf.  Adelardus  cubicularius. 
A  lard ,    chambrier  du  roi ,  cxlyi.  — 

Cf.  Adalardus  camerarius. 
Alardus.  —    Cf.    Adalardus,    Adelar- 
dus. 
Alardus,  episcopus  Suessionensis ,  83, 

11-  112,  11.—  Cf  Adalardus. 
Alardus    Damianus,   310,    2;    forsan 

idem  ac  Adelardus  Damuini. 
albani,  65,  16;  85,  23. —  Cf.  adve- 

nae. 
Albanus  (Willermus),  168,  18. 
Aibegniaco  (Gamelo  de),  2il ,  22. — - 

Aubicjny  (Somme,  c°"  de  Corbie). 
Albenni  (Hugo  de),  à28 ,  2. 
Al'jergenvilla  (dominus  de),  cxcni,  n. 

1;    cxciv,    n.    1.   —    Anbergenville 

(Seine-et-Oise,  c°°  de  Meulan). 
Albericus,  15,  4. 
Albericus,  canonicus,  232,  10. 
Aibericus,  clericus,  i06,  16. 
Albericus,  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  i54,  j. 
Albericus  Boldrot,  103,  n.  c. 
Albericus,   Buccardi,    domini  Firmi- 

tatis  Abreni,  fîlius,  554,  n.  1. 
Albericus,  Albricus  deCociaco,  Aabry 

de  Coucy,  xvi,  n.  1  ;  80 ,  19;  86,  2  ; 

162,  22;  21i,    ig.  11.  s;  232,  9; 

236,  9;  244,  19. 
Albericus,  Ivonis  comitis  frater,  132, 

i3;  loi,  i5. 
Albericus    de  Monte  Johannis,   39i, 

23. 

Albericus  Rufus,  361,  i5. 

Albert  (Somme,  arr.  de  Péronne).  — 

Voir  Ancre. 
Alberti  (domus),   in  castello  Puteolo, 

182,  6. 
Alberti     (Guido    filius)    de    Vitriaco, 

276,  4. 
iUbertus,  139,  8. 
Albertus,    abbas   Majoris   Monasterii 

19.  b;20,  3,  4;  22,  17;  23.  25 

25,  2g;  179,  i4. 
Albertus,  canonicus,  357,  36. 
Alberlus,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 

censis,  ce,  n.  1. 
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Aibertus,  praepositus  et  major,  252, 

i3. 
Allîcrtus,    presbyter    ecclesiae    Buria- 

censis,  286 ,  4,  i3. 
Aibertus,  Anseli  fîlius,  276,  7. 
Aibertus,  Aroldi  filius,  250,  17. 
Aibertus,  Haimonis  Pagani  [de  Stam- 

pis]  frater,  390,  i5. 
Aibertus,   Ribaldi  filius,  4,  2,  6;  5, 

à ,   21,    27,  n.  a-,  ^,   4,   18,    n.  v; 

7.  2,  n.  n;9,  2;  11.  16;  ^2,  5. 
Aibertus  de  Suovrio,  Aabert  de  Suèvres, 

Aurelianis  praepositus,  filius  Roberti 

Anselli,  ctiv;  276,  i3. 
Aibertus,  Tescelini   Petverensis  filius, 

li6,  2i;150,  i,  18,  20;  151,  5, 

6;  255,  28;  257,  k\276.  6. 
Albiniacense     territorium ,    206,     6; 

UUO ,  34.  —  Aubigny-au-Bac  (Nord, 

c°"  d'Arleux). 
Attreceiae,  5iSi,  8. —  Brissaj-Choigny 

(Aisne,  c°°  de  Moy). 
Albricus   de  Cociaco   vel   Cociacensis, 

80,  19;  86,  2;  162,  22;  21i,  19. 

—  Cf.  Albericus. 
Albutbon  (décima  de),  12,  28. 
Alceel,  206,  3;  UO,  3i,  Sa.  —  iu- 

chel  (Pas-de-Calais,  c"  de  Norrent- 

Fonles). 
Alcherius.  —  Cf.  Aucherii. 
Alcherius,  praepositus,  187,  19. 
Aldebertus,  arcbiepiscopus  Biluricensis, 

3i3,  7. 
Aldebertus,  Audebertus,   Hildebertus, 

lldebertus,  cornes  de  Marcbia,  cciii, 

n.  2;  cciT,  n.;  216,  là;  221,  2. 
Aldinarda  (Arnulfus  de),  63,  8;  66, 
1 5.  —  Audenarde  (Belgique ,  Flandre 

orientale). 
Aldriaco  (Vivianus  de),  103,  n.  c. 
Aldricus.  —  Cf.  Haldricus. 
Aldricus,  clericus  episcopi  [Carnoten- 

sk],21,  8. 
Aldricus,  miles,  165,  12. 
Aldricus,  praepositus  S.  Carauni,  20, 

28. 
Aleuiime ,    connétable    du    roi,    cxui; 

CXLUI;  m,  27.  —  Cf.  Adelelmus, 
constabularius. 
Aielmus ,  constabularius  régis ,  cxlix  ; 
cl;  U2,  5;   lii5,   16;    172,   II.— 
Cf.  Adelelmus. 
Aklmus  Cardo,  ccxl,  n.  i. 
Alcvrin,  li6 ,  26.  —  .Utevrand  (Loiret, 


c°"  d'Outarville,  c"'  de  Grigneville). 
Alewange,  296,  3,  22. 
Alewania,  ccxiv,  n.  5.  —  Cf.  Aloannia. 
Alexander  [II J,  Alexandre  II,  pontifes 

Romanus,  ccxxvii;  ccxxvm;  8i,  n.; 

116,  20;  223,  8. 
Alexander    [IVJ,   pontifex    Romanus, 

2i6.  3,  n.  1  et  2. 
Alexander,  vicecomes  Dunensis,  i21 , 

L 
Alexandre  II,  pape,  ccxxvil;  ccxxvm. 
—  Cf.  Alexander. 
Alexandre  III,  pape,  XLiv,  n.  2. 
Alfiedus,    monacbus  [S.    Germani   de 

Pratis],  13à.  7. 
Alfi-enchebem ,  7ù,  i4.  —  Cf.  Alfrin- 

gehem. 
Alfrenghiem,   7i,    3o.  —    Cf.    Alfi'in- 

gehem. 
Alfringehem,    Alfi'encbehem,     Alfrcn- 

(fhiem,  Alfringhetn,  in  lerritorio  Fur- 

nensi,   68,    i5,   3i;  7i,   li,   3o; 

295,  19;  296,  20.  —  Alveringhem 
(Belgique,  Flandre  occidentale,  c°" 
de  Furnes). 

Alfringhein ,  ens  le  territoire  de  Furnes, 

296,  20.  — Cf.  Alfringebem. 
Algerius,  371 ,  là. 

Algrini  (Robcrtus,  filius),  358,  1. 
Alberius,  tbelonearius,  136,  12. 
Alisus  (Gausfridus),  326,  12, 
Allr.  —  Cf.  Adalaidis,  Adelaidis,  Ade- 

lais,    Adeliz,    Adhelidis,    Adiladis, 

Aelis,  Alais. 
Alix  de  La   Ferté-Alais ,    ccix.   —  Cf. 

Adelais  de  Firmitate  Balduini. 
Alix,  femme  de  Robert  III  de  Péronne, 

CCXVI. 

Alix,    fille    de   Robert    de    Péronne, 

CCXTI.  —  Cf.  Adeliz. 
Allaines   (Somme,    c""    de  Péronne), 

CCXVI.  — •  Cf.  Alania. 
Allevrand  (Loiret,  c°"  d'Outarville,  c°° 

de  Grigneville).  —     Foi'r  Alevrin. 
AUiaco  (Rotbertus  de),  2i8 ,  8, 
Alliancelles    (Marne,    c°°   d'Heiltz-le- 

Maurupt).  —  Voir  Asencella. 
Allier,  rivière,  affluent  de  la  Loire.  — 

Voir  Hilarius. 
allodium,  62,  2  ;  78,  1 1,  i3,  i5,  17, 

18,    19,  20,  21.  —  Allodia  comi- 

tissae  de  Thoringa,  62,  6.  —  Cf. 

alodium,  alodum. 
Allonaijne   (Pas-de-Calais,   c°°    de    Bc- 


thuue),  ccxiii-ccxviii.  —  Cf.  Alo- 
annia. 

Alloyaa  (Pré  d')  -  (Maine-et-Loire, 
c°°  et  c""  d'Angers  ).  —  Voir  Lupellus. 

Allues ,    ou    tierroir   d'Artois,  75,    ik- 

—  Cf.  Aslues. 

Allaets-le-Roi  [Les)  —  ( Seine-et-Oise ,  c°° 

de  Poissy).  —  Voir  Alodus. 
Almaricus.  —  C/^  Amalricus,  Emmau- 

ricus. 
Almaricus,  123,  n.  x;  forsan  idem  ac 

Almaricus,  miles. 
.Vlmaricus,    episcopus    Silvanectensis, 

113.  11. 
Almaricus,    miles,    11  i,    6.    —    Cf. 

Amalricus. 
Almaricus,  Berardi  filius,  395 ,  3. 
Almaricus   de  Castello  Forti,  160,  b, 

n.  g.  —  Cf.  Amalricus. 
Almarricus  de  Ponte  Isarae,  554,  17. 

—  Cf.  Amalricus. 
Alneum,  alodum,  37,  •]. 
Alniacus,    villa,  2i9 ,  19,  n.  2;  250, 

4,5.  —  Aulnay-lés-Bondy  (  Seine- 
et-Oise,  c""  de  Gonesse). 

Alo,  371,  7. 

Aloannia,  Alewania,  parrochia,  ccxm- 
ccxviiï;  i26 ,  2,  i3,  i4,  i5,  18; 
i27,  7.  —  Incolae,  i26 ,  4.  — 
Major,  ^26,  20.  —  Poncellus,  i26, 
8.  —  Allouagne  (Pas-de-Calais,  c"" 
de  Béthune). 

alodium,  68,  7;  205,  2;  206,  5,8; 
295,  2  ;  296,  i;  331,b;  fi39,  36; 
UO.  32,  36;—  regale,  122.  n.  a. 

—  Cf.  allodium,  alodum. 
alodum,  alodus,   36,    21;  37,    6,7, 

8,  9;  182,  11;  256,  3,  8,  9,  lO; 
259,  9,  11,  12,  17;  36i,  10,  20. 

—  Habere in  alodo ,  .36 ,  i4,  16. — 
Tenere  quasi  in  alodum ,  361 ,  1  o. 

—  Cf.  allodium,  alodium. 
Alodus,  villa,  -37,  g.  —  Les  Allaets-le- 
Roi  (Seine-et-Oise,  c""  de  Poissy). 

Alost,  Halost,  62,  7,  n.  m.  —  Alost 

(Belgique,  Flandre  orientale). 
Alricus,  386,  27. 
altare,  6,  i3;  9,    7;  56.  3;  57,  27; 

62,  9,   i3;  78,   23,    26-28;    111. 

27;  131,  22;  133,  17;  187.  2,  6; 

20i,  19;  212.  25,  28;  5^5,  I,  3, 

S,  i2;250,  1,  T,266,  1;  275 .  12; 

278.  ii;290.  2;295,g,  i2;322. 

35;  325.  19;  36i,  24;  369,  24. 
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Alleia,    fluvius,    16,    26.   —  Authie, 

lleuve. 
Altissioderensis  episcopus,  5 ,  n.  e;  9, 

II.    i.   —  Cf.   Autissioderensis    epi- 
scopus. 
Altoiio  (Hugo   de),  casatus  [ecdesiae 

Belvaceiisis],    287,    12.   —   Auteuil 

(Oise,  c°"  d'Auneuil). 
Alton  (major  de),  99,  16.  — ■  Aiitlwn- 

la- Plaine    (Seine- et- Oise,     c°°    de 

Dourdan  ). 
Alulfus,  monachus,  2ii  ,  18. 
Aherinqhem    (Belgique,    Flandre  occi- 
dent.,  c°°  de  Furnes).  —  FoîV  Al- 

Iringehem. 
Alvers,    Aulvers,    167 ,  19,    n.   a.  — 

Auvers-sur-Oise  ( Seine-et-Oise ,  c°°  de 

Pon  toise). 
Alvers  (Roberlus  de),  276,  8.  —  iu- 

vcrs-Saint-Georges  (Seine-etOise,  c°" 

de  La  Ferlé-Alais). 
Ahillaris,  monasterium.  —  Abbas:  tioiV 

Petrus.  —  Haiitvillers  (Marne,   c°° 

d'Ay). 
Anialbertus,    monacbus   [S.   Germani 

de  Pratis],  i54.  /,. 
Amalfi   (Italie,    prov.    et  arr.  de   Sa- 

lerne).   —   Voir  Melfîtanus    archi- 

episcopus. 
Amalfridus,  13i,  i3. 
Amalgarius,  cancellarius ,  366 ,  7. 
Amalrici    (Radulfus,   filius),     casatus 

[  ecclesiae  Belvacensis  ] ,  287 ,  12. 
Araalricus.    —    Cf.   Almaricus,    Em- 

mauricus. 
Ainalricus,  clericus,  301,  35. 
Amalricus,   Amaary,  dapifer  reginae , 

CLIII;  56,   11,  n.  v;  106,  18. 
Amalricus,    de  familia   régis,   15,    1; 

17,  9;  83,  16;  109,  10;  123.  x6, 

II.    x;   forsan    idem   ac    Amalricus, 

miles. 
Amalricus,     Almaricus,    miles,    lli, 

6  ,  n.  c. 
Amalricus,  Berardi   filius,   396,   22. 
Amalricus ,  Almaricus  de  Castello  Forti , 

9i,  8;  160.  0,  n.  g;  172,  17. 
Amalricus,    Gauffredi     de     Gometbo 

filius,  180,  /i,  3o. 
Amalricus,  Almarricus,  Amauricus  de 

Ponte  Isarae,  miles,  127 ,  /i  ;  254  , 

17;  272,  9. 
Amalricus,  Simonis  [de  Monte  Forti] 

filius,  165,  6. 


Amatus  (beatus),  episcopus  Seno- 
nensis,  203,  22,  26;  209,  à,  7, 
8,  23;  i38  ,  29;  i39.  4.  — Corpus 
ejus,  20i,  iti;  209,  9;  210.  6; 
i39 ,  4,  20. —  Festum  ejus,  20i, 
21;  206,  9;  i39,  29;  UO.  37.  — 
Translatio  corporis,  20i,  i;  209, 
i4-i6,  20-22. 

Amauricus  [de  Ponte  Isarae],  127 ,  i. 

—  Cf.  Amalricus. 

Amaary,  sénéchal    de  la   reine  Anne, 

CLIII.  —  Cf.  Amalricus. 
Ambianensium  episcopus,  83,    12.  — 

Cf.  Ambiani. 
Ambiani,   civilas,    202,  20;    2iO .  2. 

—  Cornes,  239.  23;  koiV  Galteiius. 

—  Comitatus,  52,  5.  —  Ecclesia, 
54,2  .  —  Episcopatus,  55tf,  34. — 
Episcopus  :  voir  Fulco,  Gervinus, 
Radulfus,  Rorico,  Wido.  —  Cf. 
Amiens  (Somme). 

Arablardus  Gaudini ,  91,  3. 

Amblivina  (Vallis),  44,  1.  —  Embla- 
vés, région  du  Velay  (Haute-Loire). 

Ambrosius  (sanctus),  365,  7.  — Cor- 
pus ejus,  360,  19;  362,  11.  —  Fes- 
tum ejus,  361,  12;  36i,  5.  —  Cf. 
Sanctus  Ambrosius  Bituricensis. 

Amelina,  mater  Frodonis,  13,  12. 

amendes  à  payer  au  fisc  royal,  cxi- 
cxn. 

Amiens  [Somme) ,  75,  37.  —  C/l  Am- 
biani. 

Aminiacensis  villa,  29,  33,  — Èlignj, 
localité  disparue  (  Seine-et-Marne , 
c°°  de  Lizy-sur-Ourcq,  c°°  deMay-en- 
Multien). 

Ana,  regina,  i8 ,  3o.  —  Cf.  Anna. 

Ananias,  Annanias,  6,  n.  v;  11,  22, 
n.  e. 

Anappe,  73,  3o.  —  Cf.  Asnapia. 

Anastasius  de  Confluentio,  26i ,  7. 

anathème,  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe I",  CXIII. 

Anbianensis  episcopus,  93,  10.  —  Cf. 
Ambiani. 

Ancelinus  de  Bullis,  244,  n.  u.  —  Cf. 
Ascelinus. 

ancilla  vel  ancillae,  29,  23,  28;  189, 
2'r,223,  3,  là;  259,  8,  16;  266, 
7;  281,  10;  352,  5,  8;  360.  21; 
362,  iH;363,  2,  4,  19,  20. 

Ancre  ou  Encre ,  auj.  Albert  (Somme, 
arr.  de  Pcronne).  —  Voir  Incra. 


Andaginensc    monasterium.     —    Voir 

Sanctus  Huberlus. 
Andecavensis  vel  Andegavensis  (Bartho- 

lomeus),  395.  i(5,  n.  u. 
Andecavensium  cornes,  39i .   n.  d.  — 

Cf.  Andegava  civitas. 
Andegava  civitas,  392,  n.;   396,  20. 

—  Comes,  5P4,  3:  roir  Fulco,  Gau- 
fridus,  Gausfredus.  —  Ecclesiae  : 
voir  Sancta  Maria  de  Caritate,  Sanc- 
tus Laudus,  Sanctus  Nicolaus.  — 
Episcopatus,  44,  4-  —  Episcopus  : 
roir  Bruno,  Hubertus.  —  Cf.  Bar- 
tholomeus  Andegavensis.  —  Angers 
(Maine-et-Loire). 

Andegavensium  comes,  39i,  3.  —  Cf. 

Andegava  civitas. 
Andegavorum  episcopus,  li30 ,  n.  o.  — 

Cf.  Andegava  civitas. 
Andraldus,  monachus  Majoris  Monas- 

terii,  23,  26. 
André,  abbé  de  Saint-Magloire,  ccxT. 

—  Cf.  Andréas. 

Andréas,  André,  abbas  S.  Maglorii  Pa- 
risiensis,  ccxi;  422,  n.  1. 

Andréas,  Hilgodi,  episcopi  Suessio- 
nensis,  frater,  337,  1. 

Andréas,  S.  Benedicli  Floriacensis 
homo,  108,  i5,  16. 

Andréas  (sanctus).  —  Fcstivitas  ejus, 
377,  8. 

Andres  (Pas-de  Calais,  c°°  dcGuines), 
ccxrv;  ccxv.  —  Cf.  Andria. 

Andria,  ccxiv;  ccxv,  n.  2.  —  Andres 
(Pas-de-Calais,   c°°  de  Guines). 

Anelieres ,  juxta  Piètre,  73,  1,  22. — 
Ennetières  -  en  -  Weppes  (Nord,  c°° 
d'Haubourdin). 

Angeriacense,  Angeliacense  monaste- 
rium. —  Voir  Sanctus  Johannes  An- 
geriacensis. 

Ancjers  (Maine-et-Loire).  —  Koir  Ande- 
gava civitas. 

Anglariura,  in  Losdunensi ,  102,  2-4. 

—  Antjliers  (Vienne,  c"  de  Mon- 
contour). 

Anglia,  i31,  28.  —  Angleterre.  —  Cf 

Anglorum  regina ,   Anglorum  rex. 
An(]liers  (Vienne,  c°°  de  Moncontour). 

—  Voir  Anglarium. 

Anglorum  regina.  —    Voir  Mathildis. 
Anglorum   rex.    . —    Foir    Guillelmus, 

Henri,  Henricus, 
Angolissmensis  (Willelmus) ,  monachus 
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Karrofensis,   !i'2S ,  G.  —  A.ni\ou[àne 

(Charente). 
.incjouléme  (Charente).  —   Voii-  Ango- 

lissmensis  (Willelmus). 
anguiUae,  302.  5. 
Anguisel     vel    Anguirel    (Rolbertus) , 

382.  9,  n.  h. 
Anherium,     in    territorio     Duacensi, 

305.32;  iâO,  7.1.  —  A nliicrs  ( Nord , 

c°°  de  Douai). 
.inliiers  (Nord,  c°°  de  Douai).  —  Voir 

Aniierium. 
Anianus,  monachus   S.  Florentin!  Bo- 

naevaHis,  450,  32. 
Anianus  ( sanclus ) .  —  Festivitas  hiemalis 

ejus,  150,  10.  —  Cf.  Sanctus  Ania- 
nus Anrelianensis. 
Aniciensis  episcopus.  —  Voir  Adema- 

rus.  —  Le  Puy  (Haute-Loire). 
Anna.Agna,  Agnes,  Ana,4nne,  regina, 

uïor  Henrici  régis ,  xv,    n.  i  ;  xvii- 

AXni;  XXTni;  XXXI-XXXII;  CVII;  CïIII; 

cxxv;  cxxxiv;  7,   11,   n.  n  ;  13,  a; 

li.  29,  32;  16.  18;   17.  6;20.  2; 

30.  3;  31,  12,  28;  54,  4;  55,  3i, 

36-,  40,  27;  45,  8;  â8.  3o;55,  6; 

56.  4,  n.  v;  98.  19;  105,  n.  3; 
106.  6;  121.  20;  133,  ».  a;  iPi, 
19;  547,  27;  504,  2;  550.  9;  406, 
i4;  455,  20;  445,  ii.  —  Cf. Anne 
de  Russie. 

Annanias,  11.  22.  —  Cf.  Ananias. 

Annappes  (Nord,  c°°  de  Lannoy).  — 
Voir  Asnapia. 

Annas,  [socor  Caïphae],  6.  n.  v,  11. 
n.  e. 

Anne  deRussie.  reine  de  France,  xxviii; 
CVII;  cvni;  CXXV;  445,  11.  — ■  Son 
mariage  avec   Henri   l",   xvii-xxiii. 

—  Sa  participation  au  gouverne- 
ment du  royaume ,  xxxi-xxxii.  —  Sa 
souscription,  cxxxiv.   —  Cf.  Anna. 

année  de  l'incarnation,  CLXi;  glxv- 
CLXix;  —   du   règne,   CLXi;   CLXix- 

OLXSV. 

annivorsarium  Pliilippi  régis  Fran- 
corum,  110.  8;  3il,  i3;  il5,  5, 
1 1 . 

annona,  505,  8;  385,  5;  440,6,  16. 

—  Décima  annonae,  167,  17,  ig, 
20. 

Ansbertus,    abbas    [monasterii  Ponlis 

Leviati],  189,  i4. 
Ansclierius,  133,  g. 


Anscherus,  i04,  2  3. 

Anscliorus,  abbas  Centulensis  monas- 
terii, 15i ,  n.  1. 

Ansegisus,  bomo  S.  Martini  [Majoris 
Monasterii],  37.  g. 

Anseis  (Robertus,  Clius),  366.  21. 

Anseli  (Albertus,  fîlius),  276,  7. 

Ansclli  (  Albertus  de  Suovrio ,  filius  Ro- 
berti),57<î,  i3. 

Anselli  (Haimo,  filius  Pagani),  [de 
Stampis],  390,  i4. 

Ansellus.  —  Cf.  Anselmus. 

Ansellus,  125,  2. 

Ansellus,  i54,  i3. 

Ansellus,  abbas  monasterii  S. S.  Cris- 
pini  et  Crispiniani  Suessionensis, 
4,9,  i4. 

Ansellus,  castellanus  [S.  Quintini], 
505,  n.  1. 

Ansellus,  dapifer  [ecclesiae]  S.  Quin- 
tini [Vermandensis],  505,  n.  1. 

Ansellus,  dapifer  régis,  cli;  379, 
20. 

Ansellus  de  Husdenc,  100,  20. 

Ansellus  Huseleng.,  83,  i5. 

Ansellus,  Anselmus  de  Ribotmonte, 
280,  2g;  281,  6,  17;  455,  3. 

Anselme,  archevêque  de  Cantorbéry, 
cxciv,  n.  1  ;  ccv-ccvil.  —  Lettre  de 
Philippe  I"  à  Anselme  le  priant  de 
venir  en  France ,  380-383.  —  Exil 
d'Anselme,  380,  n.  1.  —  Cf.  Ansel- 
mus. 

Anselmus.  —  Cf.  Ansellus. 

Anselmus,  37.  26. 

Anselmus,  50,  i3;  51,  1  ;  63 .  10;  66, 
16. 

Anselmus,  abbas  Beccensis,  ce,  n.  1; 
544,  16;  309,  23;  —  arcbiepisco- 
pus  Cantuariensium,  cxciv,  n.  1; 
ccv-ccvii;  555,  1  ;  —  prior  Beccen- 
sis, cxcill.  II.  1.  —  Cf.  Anselme, 
archevêque  de  Cantorbéry. 

Anselmus,  arcbiepiscopus  Cantuarien- 
sium. —  Voir  Anselmus,  abbas  Bec- 
censis. 

Anselmus,  pinccrna,  550,  21. 

Anselmus,  praepositus  [Carnotensis 
ecclesiae],  54P,  10. 

Anselmus,   Aremberti   lilius,   455,  2. 

Anselmus  Calvus,  Ansiel  le  Came,  76, 
3,8. 

Anselmus  de  Groolio,  455,  11.  — Cf. 
Antelmus. 


Anselmus  de  Ribemont,  455,  3.  — 
Cf.  Ansellus  de  Ribotmonte. 

Ansfridis,  puella ,  i06.  i5. 

Ansiel  le  Caavc .  76 .  8.  —  Cf.  Ansel- 
mus Calvus. 

Ansoldus,  cantor  S.  Stephani  Drocen- 
sis,  ce,  n.  1. 

Ansoldus,  Manliensis  baro,  xliii,  ».  3. 

Ansoldus  Meldensis,  544,  20. 

Ansoldus,  Odonis,  majoris  de  Chalo, 
filius,  454,  17,  19. 

Antelmus,  Anselmus  de  Groolio,  455, 
1 1,  n.  u. 

Anteus,  major  de  Villare,  259.  3  3. 

anulus,  cxvii.  —  Anulus  aureus.  Con- 
cessio  per  anulum  aureura ,  550,  7. 

Anzin  (Nord,  c°"  de  Valenciennes).  — 
Foir  Asinium. 

Aodeburgis,  55,  n.  1.  —  Cf.  Erdebur- 
gis. 

apostolica  sedes,  ccxxix,  n.  —  Com- 
munio  apostolicae  sedis,  450,  3o. 

—  Legatus  apostolicae  sedis  :  voir 
Hugo ,   arcbiepiscopus  Lugdunensis. 

—  Privilégia  apostolicae  sedis,  198. 

^7-  _ 

apostolicus  vel  apostolicus  vir,  videlicet 
pontifex  Romanus,  116.  4,  i4,  22, 
32;  555,  7;  555,  3o;  450,  21. 

apprécation ,  dans  les  préceptes ,  clmv. 

aqua,   vel   aquae,   65.    i5;    li9,    19. 

—  Consuetudines  in  aqua  ponere, 
195,  7.  —  Consuetudo  ex  aqua, 
190,  7. 

Aqua  (Tetbaudus  de),  276,  8. 

Aquae  Grani ,  in  Lotarii  regno ,  Eiauwes 
de  Grain  [les) ,  74,  12  ,  29. —  Aquen- 
sis  abbatia,  i6 ,  17;  454,  20.  — • 
Aix-la-Chapelle  (Prusse Rhénane). 

aquatura,  505,  6. 

Aquilina,  silva,  168,  1;  235.  2g; 
404,  22.  —  Cf.  Sanctus  Leodega- 
rius  in  Aquilina.  —  Foret  d'Yveline 
auj.  de  Rambouillet  (Seine-et-Oise). 

Aquitanensium  dux ,  216,  5.  —  Cf. 
Aquitanorum  dux. 

Aquitanorum  dux,  216,  10.  —  Cf. 
Gofiredus,  dux  Aquitanorum. 

Araldus.  —  Cf.  Arroldus. 

Araldus,  555 !  12.  —  Cf  Arraldus. 

Araldus,  episcopus  Carnotensis,  176. 
8;  177,  i5,  18.  —  C/.  Arraldus. 

aratrum,575,  n.  z.  —  Terra  unius 
aratri,  6.  i5;  10.  11,  i4. 


TABLE  ALPHABÉTIQUE. 


457 


Araudus,  canonicus  S.  Martini  ad 
Campos,  245,  12.  —  Cf.  Arral- 
(lus. 

Arausicensis  pagus ,  ii,  1 .  —  Orange 
(Vauduse). 

Arbertus,  216 ,  11. 

arboretum,  78 ,  20. 

Arcellis  (Norbertus  de),  27.  \k- 

Archcfredus,  praepositus,  37,  23. 

Arcbembaldus.  —  Cf.  Archimbaldus. 

Arcbemlialdus ,  monachus  Cellae  prope 
Criciacum,  273,  2  5. 

Arcbembaldus  de  Cappis,  99,  8. 

Arcbenaldus.  —  Cf.  Ercbenaldus. 

Arcbenaldus,  371,  n.  f.  —  Cf.  Arcbi- 
naldus. 

Arcbenbaudus  Borbonensis,  370 ,  n.  p. 
—  Cf.  Archimbaldus. 

archichancelier ,  XLVril-L. 

Arcliimbaidus.  —  Cf.  Arcbembaldus. 

Archimbaldus,  Arcbenbaudus,  Ercbe- 
baldus,  Erchembaldus ,  Ercbenbal- 
dus,  Burbunensis  dominus,  S5,  28, 
33;  86,  1;  88,  n.;  89,  8,  n.;  90. 
20;  91,  2;  370.  là,  n.  p. 

Arcbinaldus.  —  Cf.  Ercbenaldus. 

Arcbinaldus,  Arcbenaldus,  371,  C, 
<i.  f. 

Arda  (Arnulfus  de),  66,  18. —  Ardrcs 
(Pas-de-Calais,  arr.  de  Saint-Omer). 

Ardres  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Saint- 
Omer).  —  Voir  Arda  (Arnulfus  de). 

Arduinns.  —  Cf.  Harduinus,  Herdui- 
nus. 

Arduinus,  episcopus  Lingonensis,  xvii, 
n.  2. 

Arduinus  de  Islo,  326,  h.  —  Cf.  Har- 
duinus. 

Area  Braca,  50i,  5,  19. 

Aremberti  (Ansellus,  filius),  455,  2. 

Argent  (Cher,  arr.  de  Sancerre).  — 
Voir  Argenfo  (Geraldus  de). 

Argento  (Geraldus  de),  366,  4.  — 
Argent  (Cber,  arr.  de  Sancerre). 

argentum,  216,  1;  275,  11;  36i , 
25;  369,  25;  370,  16. 

Arianus,  canonicus  S.  Crucis  [Aure- 
lianensis],  252,  ili. 

Ariensis  castellatura ,  18i ,  10;  — 
ecclesia  :  voir  Sanctus  Petrus  Arien- 
sis. —  Cf.  Aire  (Pas-de-Calais,  arr. 
de  Saint-Omer). 

arietes  ,110,  12. 

aripennum,  301,  20;  311,  3.  —  Cf. 

CUABTES  ET  DIPLÔMES.  I. 


agripennarium,  agnpennus,  arpen- 

num ,  arpentum. 
Arleux-en-Gokelle  (Pas-de-Calais,  c°"  de 

Vimy).  —  Voir  Aslues. 
armiger,  232,  6. 

Arna,    lluvius,   78,    16.   —  Arne,   ri- 
vière, affluent  de  la  Vesle. 
Arnaldus.  —  Cf.  Arnoldus,  Ernaldus, 

Ernaudus. 
Arnaldus,  216,  12. 
Arnaldus,  Arnaudus,  366,  3,  11.  f. 
Arnaldus,  servus,  554,  1,  n.  1. 
Arnaudus,  366 ,  3.  —  Cf.  Arnaldus. 
Arne,  rivière,  affluent  de  la  Vesle.  — 

Voir  Arna. 
Arnesius,  Rodulphi  pater,  37,  là. 
.Vi'noldi  (Herveus,  filius),  165,  8. 
Arnoldus.  —  Cf.  Arnaldus,  Ernaldus, 

Ernaudus. 
Arnoldus,  50,  là;  51,  2. 
Arnoul ,   archevêque  de  Reims,   archi- 

cbancclier,  .XLIX;  l. 
Arnoal,  archevêque  de  Tours,  ccsxii. 

—  Cf.  Arnulfus. 
Arnoul,    cubiculaire    du   roi,  cm.   • — 

Cf.  Arnulfus. 
Arnulfus.  —  Cf.  Arnulpbus ,  Ernulfus. 
Arnulfus,  132,  7. 
Arnulfus,  13i,  i4. 
Arnulfus,  Arnulpbus,  18!i ,    28,  n.  g. 
Arnul  fus ,  Arnulpbus ,  abbas  monastcrii 

de  Lobiis,  299 .  i5,  n.  b. 
Arnulfus ,  abbas  S.  Columbae  Senonen- 

sis,  17i,  6,  23. 
Arnulfus,     Arnulpbus,    archidiaconus 

[Belvacensis  ?],  244,  26,  n.  f. 
Arnulfus,    Arnulpbus,     archidiaconus 

Carnotensis,  20,  7,  26;  23,  3,  11, 

26;  187,  19;  191,  5. 
Arnulfus,  Arnulpbus  (beatus),  archi- 

episcopus  et  martyr,  230,   6,   11, 

n.  c.  —  Cf.  Sanctus  Arnulfus  Cris- 

piacensis. 
Arnulfus,    Arnoul,  Arnulpbus,   archi- 

episcopus  Turonensis,   ccxxn;   23, 

i3;  â30.  là;  à31,  5. 
Arnulfus,     armiger    Walterii    comitis 

[Velcassi ni],  252.  6. 
Arnulfus,  canonicus  S.  Ambrosii  Bitu- 

ricensis,  362,  2. 
Arnulfus,  [canonicus]  S.  Crucis  Aure- 

iianensis,  93,  16. 
Arnulfus,  cantor  ecclesiae  Carnotensis, 

177,  19. 


Arnulfus  [I],  cornes  Flandrensium , 
diclas  Senex,  204,  3;  209,  18; 
455,  8. 

Arnulfus  [II],  cornes  Flandrensium ,  no- 
mine  Curru  deportatus,  204,  20; 
i39,  27. 

Arnulfus ,  Arnulpbus  [III] ,  cornes Flan- 
driarum,  240,  8,  n.  k. 

Arnulfus,  Arnoul,  cubicularius  [régis], 
cm;  i44.  8. 

Arnulfus,  diaconus  [ecclesiae  Carno- 
tensis], 177,  25. 

Arnulfus ,  vir  illuster,  50 ,  1. 

Arnulfus,  Arnulpbus  de  Aldinarda, 
63,   8;  66,    i5,   18,  n.  q. 

Arnulfus ,  Arnulpbus  de  Arda  ,63,  1 1  ; 
66,  n.  u. 

Arnulfus,  Arnulpbus  Bulzerius  vel 
Bulgerius,  395,  à;  396.  2  3. 

Arnulfus  Burbunensis,  91,  à. 

Arnulfus,  Arnulplius  Dunensis,  564, 
i5,  n.  x;  365 ,  22  ,  II.  r. 

Arnulfus,  Rotberti  de  Belismo  frater, 
326.  9. 

Arnulpbus.  —  Cf.  Arnulfus ,  Ernulfus. 

Arnulpbus,  18i  ,  n.  g. 

Arnulpbus,  abbas  monasterii  de  Lo- 
biis, 299,  n.  b.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulpbus,  archidiaconus  [Belvacen- 
sis?], 244,    n.  f.   —  Cf  Arnulfus. 

Arnulpbus,  archidiaconus  Carnoten- 
sis, 25,  3,  11,  26.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulpbus,  archidiaconus  [Suessionen- 
sis?],  54,  7. 

Arnulpbus ,  archiepiscopus  Turonen- 
sis, 23,  i3.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulpbus  (beatus),  230,  n.  c.  —  Cf. 
Arnulfus. 

Arnulpbus  [Ul],  cornes  Flandriarum , 
240.  n.  k.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulpbus  de  Aldinarda,  63,  8;  66, 
n.  q.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulpbus  de  Arda,  66 ,  n.  u.  —  Cf. 
Arnulfus. 

Arnulpbus  Brunum  Latus,  425,  3. 

Arnulpbus  Bulgerius,  395,  à.  —  Cf. 
Arnulfus  Bulzerius. 

Arnulpbus  de  Compendio,  54,  7. 

Arnulphus  Dunensis ,  564,  n.  x;  365. 
n.  r.  —  Cf.  Arnulfus. 

Arnulphus  de  Pusalo,  42i  ,  6. 

Aroldi  (Albertus,  fîiius),  250.  17.  — 
Cf.  Arroldi. 

Aroldus.  —  Cf.  j'Vrroldus. 
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arpennum,  arpennus,  33,  ig;  36, 
i5;  i02.  5;  i90.  4,  8;  237.  lo; 
288.  7,  i4;  5P4,  17;  45i,  22.  — 
C/^  agripennarium ,  agripennus ,  ari- 
pennum ,  arpentum. 

arpentum,  52.  16;  182.  n;  250,  6, 
10;  267,  n.v;  — -Cf.  agripennarium, 
agripennus,  aripennum,  arpennum. 

Arraldus.  —  Cf.  Arroldus. 

Arraldus,  Araldus,  325,   12,  n.  a. 

Arraldus,  abbas  S.  Germani  [de  Pra- 
tis],  9i,  1. 

Arraldus,  Araudus,  Arraudus,  canoni- 
cus  S.  Martini  ad  Campos,  2li8 , 
1 2  ,  n.  V. 

Arraldus,  Araldus,  Arraudus,  episco- 
pus  Carnotensis,  li2 ,  3;  152.  2G; 
15i,  11;  176,  8,  24;  177,  i5, 
18. 

Arras  (Pas-de-Calais).  —  Mandement 
de  Philippe  I"  à  Lambert,  évêque 
d' Arras ,  pour  le  prier  de  se  trouver 
à  Paris  le  i"  décembre,  afin  de  lui 
donner  l'absolution,  37U-377.  — 
CJ.  Atrebatensis,  Atrebatum. 

Arras  [le  pals  d'),  68,  3o.  —  C/. Atre- 
batensis pagus. 

Arras  (Robertus  de),  100.  20.  —  Cf. 
Atrebatum. 

Arraudus,  canonicus  S.  Martini  ad 
Campos,  545,  n.  y.  —  CJ.  Arral- 
dus. 

Arraudus,  episcopus  Carnotensis,  li2, 
3.  —  Cf.  Arraldus. 

Arroldi,  Aroldi  (Albertus,  filius) ,  250, 
17,  n.  m. 

Arroldus.  —  Cf.  Arraldus. 

Arroldus,  302,  4. 

Artaisia,  Arthesia,  213,  5  n.  j.  — 
Saint  - Bandry  [d'Artaise]  (Aisne, 
c°°  de  Vic-sur-Aisne). 

Artaldus  Babinus,  396.  18. 

Artaud,  archevêque  de  Reims,  archi- 
chancelier,  XLvni. 

artes,  305.  2  3. 

Artbesia,  213,  n.  j.  —  Cf.  Artaisia. 

Artois  [tierroir  d'),   75.    2  3.    —   Cf. 

Atrebatensis  pagus. 
Arvernensis  comitatus,  i3 .  21;  — 
cornes  :  voii-  Arvernorum  comes;  — 
ecclesia,  545,  7  ;  —  episcopus  :  voir 
Durannus.  —  Clermont  -  Ferrand 
(Puy-de-Dôme).  —  Cf.  Claromon- 
tensis. 


Arvernorum  comes.  —  Voir  Rotbertus. 
Ascelin ,  abbé  de  Saint-Victor  de  Paris , 

ccxr.  —  Cf.  Aceljnus. 
Ascelinus,  7,  7. 
Ascelinus,  191.  6. 
Ascelinus,     monachus     S.     Benedicti 

Floriacensis,  574.  11. 
Ascelinus,  presbyter  [ecclesiae  Carno- 
tensis], 177,  21. 
Ascelinus  Brito,  20.  2/1. 
Ascelinus ,  Ancelinus  de  Bullis ,  244  , 

21,  n.  u. 
Ascensio  Domini,  festum  ,  37,  i/i. 
Ascio.  —  Cf.  Aszo,  Azo. 
Ascio,  canonicus  [S.  Mariae  Stampen- 

sk],276,  9. 
Ascio,  episcopus  Sagiensis,  ccxxiii. 
Asencella,    305,    3o.   —    Alliancelles 

(Marne,  c°"  d'HeiltzIe-Maurupt). 
Asinariae,  in  pago  Pictavensi,  44,  10. 
—  Asnières    (Vienne,   c""  de   i'Isle- 
Jourdain). 
asinina  (summa),  185,  18. —  Cf.  asi- 

nus. 
Asinium,  Aznium,  61.   22,    n.  r.  — 
zinzin  (Nord,  c°°  de  Valenciennes). 
asinus,  il2.  21.  —  Carricatus  asino- 
rum,   150,    2  2-23.   —   Cf.   asinina 
(summa). 
Aslues,  A  Unes ,  villa  in  Atrebatensi  pago , 
75.1,  24-  —  Arleiix-en-Gohelle  (Pas- 
de-Calais,  c°"  de  Vimy). 
Asnapia,  Anappe,  73,   10,  3o.  —  An- 
nappes  (Nord,  c°°  de  Lannoy). 
Asneriis  (Normandus  de) ,  103 ,  n.  c.  — 

Asnières  (Sarthe,  c°°  de  Sablé). 
Asnières  (Sarthe ,  c°"  de  Sablé).  —  Voir 

Asneriis  (Normandus  de). 
Asnières  (Vienne,  c°°  dei'Isle-Jourdain). 

—  Voir  Asinariae. 
astipulatio,  16i.  34.  —  Cf.  adstipu- 

lalio. 
Aszo.  —  Cf.  Ascio ,  Azo. 
Aszo,  vicarius,  27.  i3. 
Athela,  comitissa  Flandrensium ,  xxx, 

n.  —  Cf  Adela. 
Atiniacus,  villa,  xli,  n.  1.  —  Attigny 

(Ardennes,  arr.  de  Vouziers). 
Atrabatensis  (pagus),  68,   i3.  —   Cf. 

Atrebatensis. 
Atrebatense    territorium,    206,     ii; 

44i,  1.  —  Cf.  Atrebatensis. 
Atrebatensis    abbatia  :    voir    Sanctus 
Vedastus;  —  advocatus  :  voir   Rot-    | 


bertus;  — episcopus  :  îoiV  Lamber- 
tus; — pagus,  68,  i3,  3o;  75,  1, 
■>.?,;206.  11;  Ul,  1.  —  Cf  Atre- 
batum. 
Atrebatum.  —  Datam  Atrebati ,  208 ,  n. 

—  Rotbertus ,  advocatus  de  Atrebato 
ve?  Attrebato ,  63.  10;  66,  17,  n.  t; 
98.  3o;  100,  20.  — Cf  Arras  (Pas- 
de-Calais)  ,  Atrebatensis. 

atrium,  atrium  ecclesiae,  ce,  n.  i;6. 

S;  9,  n.y,33.  27;  54,  3;  52,  i3; 

73.  i4;  111.  25;  210,  S-10;  2i0. 

2i;266,  1;  308.  3;  311.  4;  à21. 

i(>,  24;  i26 .  7.  —  Cf.  cimiterium, 

cymiterium. 
Attanum  ,     cxcu.     —     Saint -Yrieix 

(Haute- Vienne). 
Attigny  (Ardennes,  arr.  de  Vouziers). 

—  Voir  Atiniacus. 

Attrebato  (Robertus,  advocatus  de), 
63,  10.  —  Cf.  Atrebatum. 

Atziacus,  Acbiacus,  villa  in  episcopatu 
Matisconensi ,  45,  ig,  n.  q.  —  Azé 
( Saône-et-Loire ,  c°°  de  Lugny). 

Aabergenville  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Meulan).  —  Voir  Albergenvilla. 

Aubert  de  Suèvres.  prévôt  d'Orléans, 
CLiv.  —  Cf.  Albertus  de  Suovrio. 

Aabennlliers  [Seine ,  c°°  de  Saint-Denis). 

—  Foir  HauberviUaris. 

Aiibigny  (Somme,   c"°  de  Corbie).  — 

Voir  Albegniaco  (Gamelo  de). 
Aubigny-au-Bac  (Nord,  c"  d'Arieux). 

—  Foir  Alhiniacense  territorium. 
Aubriot  [Hugucs'j,  prévôt  de  Paris.  — 

Vidimus  délivré  par  lui,  276,  23, 

n.  2. 
Aubry  de  Coucy.  xvi,  «.1.  —  Cf  Albe- 

ricus  de  Cociaco. 
Aubusson    [Renaud,  vicomte  d'),   CXCIT, 

—  Aubusson  (Creuse). 
auceps,  251,  26. 

Auchel  (Pas-de-Calais,  c°"  de  Norrent- 

Fontes).  —  Voir  Akeel. 
Aucherii  (Hugo,  filius),  191,  6. 
Aucherius.  —  Cf.  Alcberius. 
auctoritas,      [videlicet     praeceptum], 

Lxxxvni;  190,    23;    196,  2;  361. 

11;  i31,  12. 
Audeardis ,  Girberti  Lisiardi  filia ,  ccni , 

n.  2. 
Audebertus,  comes  de  Marchia,  221. 

2.  —  Cf.  Aldebertus. 
Audebrannus,  papa,  ccxxi,  n. 


Andenarde  (Belgique,  Flandre  orien- 
tale). —  Voir  Aldinarda  (Arnulfiis 
de). 

Audencoart,  ferme  détruite,  près  de 
Ribemont  (Aisne,  arr.  de  Saint- 
Quentin).  —  Foir  Audoncurtis. 

Audoeni  Puteus,  19i ,  26.  —  Oimpuis 
(Loiret,  c°°  de  Pithiviers,  c"'  de 
Guigneville). 

Audoeni  Villa ,  110,  7. —  Oinville-Saint- 
Liphard  (Eure-et-Loir,  c""  de  Jan- 
ville). 

Audoenus  (sanctus).  —  Festum  ejus, 
128.  i3-i4. 

Audoncurtis,  281,  9.  —  Audencourt, 
ferme  détruite,  près  de  Ribemont 
(Aisne,  arr.  de  Saint-Quentin). 

Auffritiue-et-Nogent  (Aisne ,  c°°  de  Coucy- 
le-Cbâteau).  —  Voir  Noviandi  villa. 

Augustinus  (beatus).  —  Régula  beati 
Augustini,  96,   i3;  213,   2;  330, 

22 ,   23. 
Augustodunum.  —  Voir  Aedua  civitas. 
augustus  (rex  Francorum  dictus] ,  180, 

25. 

aula  régis,  Drocis,  7,  12;  —  regia, 
Parisius,  165.  i3;  335.  18;  555, 
12;  —  regia,  Silvanectis,  112, 
3-4. 

Anlnay-lés-Bondy  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de 
Gonesse).  —  Voir  Alniacus. 

Aïdvers,  167,  n.  a.  —  Cf.  Alvers. 

Auneuil  (Oise,  arr.  de  Beauvais), 
cxxxvii,  n.  g. 

Aurelianense  territorium,  192.  9,21; 
193.  1.  —  Orléanais,  pays. 

Aurelianensis  (Hugo  de  Vico  Novo) , 
372.  4. 

Aurelianensis  (Paganus),  buticularius 
régis,  388.  24;  390,  26;  i03,  27; 
424,  33. 

Aurelianensis   (Teodericus),   258.  27. 

Aureliani,  Aureliana  civitas,  Aurelia- 
nensis civitas, -xxxvn,  n.  10;  aliii, 
n.;  92,  3o;  228,  2;  251,  i5, 
iç);261.  20;  267,  n.  i-  268.  9.— 
Aurelianis  (actum),  cxcviu ,  n.  2; 
27.  25;  54,  6;  56,  6;  109.  5; 
110.  i3;  182.  19;  193,  11;  196, 
i5;  226,  17;  22s.  25;  252.  8; 
285.  2;  311.   i3;   574,  i3;  383. 
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i3;  388.  25;  i09.  i3.  —  Burgus 
le^vicus S. Aniani, 567,  n.  2;268 ,  8. 

—  Clausum  Harenariae,  332.   i6. 

—  Domus  Haderici ,  256,  8.  —  Ec- 
clesia  vel  Sancta  Crux ,  54 ,  1  ;  9i , 
1,  2;  255,  24;  256,  i;  310,  17; 
311,  1;  442,  27-34  ;arcbidiaconus: 
voir  Gosfridus;  canonici,  â09 .  8, 
11  :  voir  Arianus,  Arnulfus;  claus- 
trum,  259.  9;  dapifer  :  voir  Adam; 
decania ,  i09 ,  9  ;  decanus ,  LXii  : 
cf.  Haymo,  Sanccius,  Stephanus  de 
Guarlanda;  sacrista  :  voir  Sanzo. — 
Ecclesiae  :  voir  Madeleine  [La) ,  Sancti 
Gervasiuset  Protasius,  Sanctus  Ania- 
nus,  Sanctus  Laurentius,  Sanctus 
Marcellus,  Sanctus  Sanson,  Sanctus 
Victor.  —  Episcopatus,  256,  3.  — 
Episcopus  :  voir  Hadericus,  Jo- 
bannes,  Manassès,  Rainerius.  —  Fo- 
rum, 251,  19.  — Furnum  Sanctae 
Mariae,265,  10.— Molendina,  552, 
i5.  —  Palatiam,  388.  25.  — 
Porta  Parisiacensis ,  259.  8-9.  — 
Postica  Aglerii,  255,  12.  —  Prae- 
positus  :  voir  Aibertus  de  Suovrio, 
Malbertus.  —  Praeurbiuni,  268. 
9.  —  Territorium  :  voir  Aurelia- 
nense territorium.  —  Vicarius  :  voir 
Herbertus.  —  Cf.  Aurelianensis, 
Orléans  (Loiret). 

aureum  palum ,  XLi ,  n. 

aurum,     [videlicet    oblatio  ecclesiae], 

275.  11;  36i.  25;  369,  25;  370, 

16. 
Ausson,  village  défruit  (Marne,  c°°  de 

Reims).  —  Voir  Mons  Alsonis. 
Auteu.il  (Oise,  c°°  d'Auneuil).  —   Voir 

Altoilo  (Hugo  de). 
Authie,  fleuve.  —  Voir  Alteia. 
Authieiix  [Les],  cci,  n. 
Authon-la-Plaine  (Seine-et-Oise,  c°°  de 

Dourdan).  —  Voir  Alton. 
Autisiodori  (Datum),  siii,  n.   —   Cf. 

Autissioderensis. 
Autissioderensis ,  Altissioderensis ,  Au- 

tisiodorensis  episcopus,  5,  n.  e;  9 , 

n.  i;  152,  23;  ^54,  7;  165,    n.  b; 

voir  Gausfi'edus,Germanus  (beatus). 

—  Auxerre  (Yonne).  —  Cf.  Autisio- 
dori. 


s:  m. 

TJWJ; 

Autun   (Saône-et-Loire).   —   Voir  Ae- 
dua civitas. 
Aavers -Saint- Georges   (Seine-et-Oise, 

c°°de  La  Ferté-Alais).  —  Voir  Alvers 

(Robertus  de). 
Auvers-sur-Oise  (Seine-et-Oise,  c°°   de 

Pontoise).  —  Vois  Alvers. 
Auxerre  (Yonne).  —  ToiV  Autisiodori , 

Autissioderensis  episcopus. 
Avelina,  neptis  decani,  sanctimonialis 

S.  Eligii  Parisiensis,  358,  11. 
avena,  301,   3i.   —  Décima  avenae, 

167,  20.  —  Farris  avenae,  xli,  n. 
Aventus,  pater  Frodonis,  12,  12. 
Avesgaud,  évêqiie  du  Mans,  ccxxiii. — 

Cf.  Avisgaudus. 
Avesgaudi  (Germundus,  filius),  165. 

10. 
Avesgaudus.  —  Cf.  Avisgaudus. 
avis.  —  Décima  avium,  96.  24. 
Avisgaldus,  episcopus  Cenomannensis , 

45:/,  n.  d.  —  Cf.  Avisgaudus. 
Avisgaudus.  —  Cf.  Avesgaudi. 
Avisgaudus,     Avesgaud,     Avisgaldus, 

episcopus  Cenomannensis,   ccxxiii; 

iSO,  16;  i31,  8,  n.  d. 
Avoto  (Hugo  de),  336,  21. 
Avrainville   (Seine-et-Oise,  c°°  d'Arpa- 

jon),  169,  n.  2.  —  Cf.  Evrinivilla. 
Aïonia,    fluvius,  256,   n,    1.  —   Cf. 

Exona. 
Aya,    soror   Bernardi    Figuli,  sancti- 
monialis S.  Eligii  Parisiensis,  358 . 

12. 

Aymericus.  —  Cf.  Aimericus,  Haime- 

ricus. 
Aymericus  Bothardus,  372,  21. 
Ayricus,   coquus  régis,    139,   10.    — 

Cf.  Adiricus. 
Ayron  ,  filius  Gelduini ,  53 ,  11. 
Azé  (Saône-et-Loire,  c°°  de  Lugny).  — 

Voir  Atziacus. 
Aznium,  61,  n.  r.  —  Cf.  Asinium. 
Azo.  —  Cf.  Ascio ,  Aszo. 
Azo,  Azon,  cubicularius  [régis],  CLil: 

271,  29. 
Azon.  cubiculaire  du  roi,  CLii.  —  Cf. 

Azo. 
Azuisa,    uïor   Rotberli    de    Sablulio, 

103.  n.  c.  —  Cf.  Hazuisa. 
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BaaiUi  (Petrus  de),  ccxl,  n.  b.;  ccxli. 
Baalli,  Baailii ,  Balli  (Petrus  de),  ccxl, 

n.  b.  e(  i;  CCXLI. 
Babinus  (Artaïdus),  396,  18. 
baccus,  m ,  1,  4  ,  n.  d  et  1. 
Baconnes   (Marne,  c°°  de   Verzy).  — 

Voir  Bacunna. 
Bacunna,      78,      22.     —     Baconnes 

(Marne,  c"  de  Verzy). 
Baffie  (Puy-de-Dôme,  c°°  de  Viverols). 

—  Voir  BaGa  (Wilelmus  de). 
Bafia   (VVilelmus    de),    3/i3,    22.   — 

Baffie  (Puy-de-Dôme,  c°°  de  Vive- 
rols). 

Bagneux  (Seine,  c™  de  Sceaux).  — 
Voir  Balneolae. 

Baina,  30S,  2.  —  Beine  (Marne,  arr. 
de  Reims). 

Bairon,  306,  3. —  Bairon  (Ardennes, 
c°°  et  c"  du  Cbesne). 

Baisju,  villa,  ISi,   i4.  —   Cf.  Basju. 

Bajocensis  episcopus,  ccxxvni,  n.  1. 

Bajas   (Pas-de-Calais,  c°°  d'Aubigny). 

—  Voir  Basju. 

Balbus  (Walerannus),  86,  1. 

Baldewinus  [Vj,  comes  Flandriae, 
xxxiii,  n.  9.  —  Cf.  Balduinus. 

Baldovallis,  in  parrochia  ecclesiae  Fa- 
varole,  26,  22. —  Beauderal  (Eure- 
et-Loir,  c°"  de  Nogenl-le-Roi ,  c"°  de 
Coulombs). 

Baldrevillare,  Îi9 ,  n.  r.  -  Cf.  Bal- 
drivillare. 

Baldricivillare ,  li9,  n.  r.  —  Cf.  Bal- 
drivillare. 

Baldricus.  —  Cf.  Baudricus. 

Baldricus,  15 ,  2;  17,  8;  56 ,  Ç);  83 , 
16;  100,  18;  lui ,  22;  J'orsan  idem 
ac  Baldricus,  conslabuiarius. 

Baldricus,  Baudrj,  constabularius  ré- 
gis, CXLII  ;  CXLYII  ;  CXLIX  ;  56,  n .  V  ; 
63.  3;  66,  ç,;85,  29;  86,  2;  9i, 
&;98,26;102,  i8;106.  i8;109, 
9;  11/1,  à;  123,  i3;  135,  3;  — 
dietui  Drocensis ,  ce,  n.  1. 

Baldricus ,  episcopus  Noviomensis , 
ccii,  n.  2. 

Baldricus,  monacbus  [S.  Germani  de 
Pratis],  13i,  2. 

Baldricus,  prier  Beccensis,  ce,  «.  1. 


Baldricus,  Germundi  militis  filius, 
165,  10. 

Baldrivilla,  li9.  n.  n.  —  Cf  Baldri- 
viHare. 

Baldrivillare,  Baldrevillare,  Baldrici- 
villare, Baldrivilla,  villa,  li9,  i5, 
18,  22,  n.  r.  —  Ecclesia  S.  Mar- 
tini, 1^9,  17;  150,  11.  —  Mona- 
cbi ,  150 ,  8.  —  Beaudreviltiers  (Loi- 
ret, c°"  de  Pilbiviers,  c""  de  Bonda- 
roy). 

Balduin,  cliancelier,  69,  3o.  —  Cf. 
Balduinus,  cancellarius  [Philippi] 
régis. 

Balduin  [V],  comte  de  Flandre,  67, 
28,  32;  68,  19;  69,  23;  296.  2G, 
27.  —  Cf.  Balduimis. 

Balduin,  comte  de  Mons,  296 ,  27.  — 
Cf  Balduinus  [VI]. 

Balduinus,  7,  l\. 

Balduinus,  Balduynus,  Baudouin,  can- 
cellarius [Henrici  régis],  xvi,  n.  1; 
XSIV,  n.  2;  XLIX,  n.  5;  LI-LII;  LVI, 
n.  5;  LXix;  —  archicapellanus ,  lui  , 
71.  —  Cf.  Balduinus,  cancellarius 
[Philippi]  régis;  Baudouin,  cbance- 
lier  du  roi  Robert. 

Balduinus  ,  BaZrfiiîn ,  Baudewins ,  Bau- 
douin,  liaudmnus ,  cancellarius  [Phi- 
lippi] régis,  XLix;  L-mi;  LXVii; 
Lxxiii;  15.  9;  17,  16;  21,  18;  54, 
8;  27,  21;  30.  i5;  31,  28;  54, 
9;  37,  27;  il,  17;  47,  5;  4S,  5; 
54.  à;  56,  7,  n.  v  efx;  58,  5;  59, 
20;  63,  16;  66,  22;  69,  16,  3o; 
76.  6,  9;7S,  12;  87,  n.;  91,  6; 
99,  20;  103,  1;  106,  17;  454. 
33.  —  Cf.  Balduinus,  cancellarius 
[Henrici]  régis;  Baudouin,  chance- 
lier du  roi  Robert. 

Balduinus,  canonicus  S.  Mariae  [Pari- 
siensis],  93,  i4. 

Balduinus,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 
censis,  ce,  n.  1. 

Balduinus  [IV],  comes  Flandriae,  Piil- 
cbra  barba  nominatus,  20i .  20; 
455,  32-33. 

Balduinus  [V],  Baldewinus,  Balduin, 
Baudeioins ,  Baudouin,  Baud(iin . 
Bauduinus,  iZicfu*  Insulensis,  comes 


rel  marchio  Flandriae,  Philippi  ré- 
gis ejusque  regni  procurator  et  ba- 
julus,  XXVIII -XXXIV;  LXX;  cvii;  cvin; 
CXXXIV;  CXXXT;  CXCIII,  n.  I;  GXCIV, 
n.  1  ;  CXCVII;  CCXLII;  7,  12  ,  ;i.  n  et  e; 
12,  8,  9;4tf,  5;  4*,  19;  50.  12, 
2I1,  25,  3i;  51 ,  3;  53,  3,  8;  56, 
i,  7,  n.  v;  58 .  Il,  n.  C;  59,  16; 
60,  7,  17,  26;  63,  à;  6ù ,  2 1  ;  66 , 
10;  67.  23,  28,  32;  68,  3,  19; 
69 ,  7,  23;  70,  n.  2  et  à;  71 .  02  , 
Se;SO.  i3,  l5;  83,  à,  10;  54,  n.; 
85.  8;  90.  36;  93,  9;  98  20; 
102,  i4,  22;  lOi.  12;  18i.  3,  5; 
228.  10;  554,  11,  16,  20;  295. 
5 ,  20,  2 8 ;  296 ,  g,  10,  2G,  27; 
454.  8. 
Balduinus  [VI],  Balduin,  Baudewin, 
Baudouin,  dictas  juvenis  vel  junior, 
comes  Flandriae  et  de  Hainau  vel 
de  Monlibus  vel  Valenlian[arum], 
xxxr,  n.  5;  x.xxn,  n.  5;  cxxxv,  n.  4; 
CXCVII;  50 ,  12;  51 ,  1;  60,  7;  62, 
21;  63 ,  k,  22;  65.  io;  66,  10; 
69.  10,25;  72,8,  28;  75,  16,  36; 
54,  2;  102.  14;  lOi,  22;  296,  9, 

Balduinus,  Baudouin,  comes  de  Gis- 
nas ,  ccxrv ;  ^5,9;  66 ,16;  69.  n.  a. 

—  Cf.  Gisnas  (comes  de). 
Balduinus    [U]  ,    comes    de    Hainau, 

filius  Richeldis,  505,  34  ,  35;  555, 

7-  _ 
Balduinus,  Balduin,   Bauduin.   comes 

deMontibus,  69,  10,  26;  296,  9, 

27.  —  Cf.  Balduinus  [VI],   comes 

Flandriae. 

Balduinus,  comes  Valentian.,  552,  7. 

—  Cf.    Balduinus  [II],    comes    de 
Hainau. 

Balduinus,  comes  Valentianarum ,  [fi- 
lius Balduini  VI  comilis  Flandriae] 
xxxn,  n.  5. 

Balduinus,  Baudouin,  Bauduinus,  da- 
pifer  régis,  cxxxvu;  cxlix;  127. 
i4;  128,  19;  ;55,  i5;  137,  3; 
139,  10. 

Balduinus,  Baudouin,  episcopus  No- 
viomensis et  Tornacensis,  cxcin,  n. 
I  ;  cxcrv,  n.  1  ;  65,  27;  ff(J,  7;  70, 
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n.  2;  73.  6,  26;  75.  18;  79.  8; 
80.  17;  83,  i3. 

Balduinus,  Baudewin.  episcopus  Tor- 
nacensis,  70,  n.  2;  73,  6,  26.  — 
Cf.  Balduinus,  episcopus  Noviomen- 
sis. 

Balduinus,  famulus  abbatis  [Corbeien- 
sis],24:?,  23. 

Balduinus,  monachus  [Corbeiensis], 
2i2.  1. 

Balduinus  Corboilensis ,  160,  6. 

Balduinus  Gandensis ,  63.  11;  66. 
17;  18i,  28. 

Balduinus  de  Guzeih,  282.  8. 

Balduinus  Insulensis ,  cornes  Flandriae, 
70,  n.  h,  —  Cj.  Balduinus  [V]. 

Balduinus  .Waleranni  camerarii  frater, 
29,  1/,;  113,  22;  123.  7. 

Balduynus,  cancellarius  [Henrici  ré- 
gis], xxrv ,  n.  2 .  —  CJ.  Baldui- 
nus. 

Balenala,  45,  n.  k.  —    Cf.  Balneata. 

Baleone  (Guinebaldus  de),  326.  i3. 

Balgenciacenses ,  Baugenciacenses  (mi- 
nisteriales,  milites  et  servientes), 
19i.  19;  196,  9,  n.  g.  • —  Beau- 
(jency  (Loiret,  arr.  d'Orléans). 

Balgenciaco  (Lancelinus  de),  39i ,  22. 

—  Dcaugencj  (Loiret,  arr.  d'Or- 
léans). 

Balli   (Petrus  de),   ccxl,   n.  1;  ccxli. 

—  Cf.  Baaili. 

Bally,  202.  n.  h.  —  Cf.  Barli. 
Balneata,   Balenata,  45,  i3,  n.  k.  — 

Belné  (  Saône-et-Loire ,   c°"  et  c"  de 

Tournus). 
Balneolae,    Banniolis,  villa,  38,  n.  1; 

il.  à;  386,   2,  4,7,   11,   12. — 

Bayneiix  (Seine,  c""  de   Sceaux). 
Balneolis  (Giraldus  de),  major,   386. 

25. 

bannarius,  19 à,  28. 

Banniolis,  villa,  38,   n.  i;il,  à-  — 

Cf.  Balneolae. 
bannum,  5,  n.  \;  6,  2;  11,  n.  r;  16. 

24;  90.    là;  210,    x2;  338,   27; 

42(? ,     1 5  ;    —    regium    vel   régis  , 

62,  26;  75,  10. 
Baracé  (Maine-et-Loire,  c""  de  Durtal). 

—  Voir  Baraciaco  (Gosfredus  de). 
Baraciaco  (Gosfredus  de) ,   103,   n.  c, 

—  Baracé  (Maine-et-Loire,  c°"  de 
Durtal). 

Baratonis  (Hugo  de),  180,  33. 


Barberiacus,  villula,   331,   9,    11.  — 

Barberie  (Oise,  c°°  de  Senlis). 
Barberie  (Oise,  c""  de  Senlis).  —   Voir 

Barberiacus. 
Bardis  (majoria  de),  ccxxxvni. 
Bai-do  (Hugo),    forsan   idem   ac    Bar- 

dulfus  (Hugo),  26,  5,30. 
Bardnul  [Hn(jiies).  cxi.iv.  —    Cf.  Bar- 

dulfus  (Hugo). 
Bardulfus,    Bardoul    (Hugo),    cxliv, 

15.  1;  17.  S;  276.  6. 

Barentin  (Willelmus  de),  555,  i3.  — 

Barentin    (Seine-Inférieure,    c""    de 

Pavilly). 
Barli,  Bally,  202.    2,  n.    h.  —  Barfy 

(Somme,  c™  de  Bernaville). 
/Jar/j' (Somme,  c°"  de  Bernaville).   — 

Voir  Barli. 
Baro,  Varo  (Rotgerius),  cantorS.Am- 

brosii    Bituricensis,  361,   21,   n.  t 

et  u. 
Baro  (  Vuarinus  ) ,  i06 ,  20. 
Baroel.  74,  28.  —  Cf.  Bazerol. 
barones,  i30,  20;  455,  9. 
Barret  (Gosfredus),  103,  n,  c. 
Bartholomeus ,  13,  10. 
Bartholomeus ,  389,  là- 
Bartbolomeus ,  abbas  S.  Martini  Majo- 

ris  Monasterii,  136,  5;  575,  i3. 
Bartholomeus ,    arcbidiaconus    Pinse- 

recensis,  i21 ,  1. 
Bartholomeus ,    arcbiepiscopus    Turo- 

nensis,  102,  16. 
Bartholomeus  Andegavensis ,  395,  16. 
Bartbolomeus  de  Fulcbosio,  388,  27. 
Bartbolomeus,  Galterii    fdius,    545, 

16,  n.  c. 

Bartbolomeus  deMonasteriolo,  358 .  1. 
Bartholomeus  deMuro,  361.  18. 
Bartholomeus   de   l'issiaco,   361,  i5; 

574,  8. 
Baseinvilla,  179,  ig,  20.  —    Bazain- 

viUe  (Seine-et-Oise,  c°°  d'Houdan). 
Basilia,    filia    Hugonis,     comltis    de 

Domno  Martino,56^,  1/1. 
Basilica  curtis,  306,  2. —  Bazancourt 

(Marne,  c°"  de  Bourgogne). 
Basinus  (Guarinus),  21,  7. 
Basju,  Baisju,  villa,  Basjuville,  68,  i3, 

29;     18i,    là,    —    Bajus   (Pas-de- 
Calais,  c""  d'Aubigny). 
Basjuville,    68,    29.    —   Voir   Basju, 

villa. 
Bassac.  monastère  au  diocèse  de  Sain- 


tes, ccxxi,  n.  —  Bassac  (Charente, 

c°°  de  Jarnac). 
Bassée  {La)  -  (Nord,  arr.  de  Lille). — 

Cf.  Batceda. 
Bassée  [Le],  73 ,  3o.  —  Cf.  Batceda. 
Bastardus  (Ernaldus  Osalis),  181.  1. 
Baslardus  (Girardus),    filius   Hugonis 

de  Rocelo,  136,  i3. 
Baslardus  (Rainaldus),  cciil,  n.  2. 
Bastardus  (Warinus),  136,  10. 
Batceda,  le  Bassée.  73.  n  ,  3o.  —  La 

Bassée  (Nord,  arr.  de  Lille). 
Baudewin,  evesque  de  Tournaj.73 .  26. 

—  Cf.  Balduinus. 

Baudewin  le  jovene.  conte  [Je  Flan- 
dre], 75,  28;  75,  36.  —  Cf  Bal- 
duinus [VI]. 

Baudeioins ,  canclieliers.  76.  9.  —  Cf. 
Balduinus,  cancellarius  [Philippi] 
régis. 

Baudewins .  contes  de  Flandre.  71.  36. 

—  Cf  Balduinus  [V]. 
Baudouin,  chancelier  du  roi  Henri  I", 

XVI,  n.    1  ;    LI-LII;  LXIX.  —  Cf.    Bal- 

duinus,  cancellarius  [Henrici  régis]. 
Baudouin,     chancelier    du     roi     Phi- 
lippe 1°',  XLIX;  L-LIII;  LXVII;  LXXUI. 

—  Cf.  Balduinus. 

Baudouin,  chancelier  du  roi  Robert, 
L.  —  Cf.  Balduinus,  cancellarius 
[Henrici]  régis;  Balduinus,  cancel- 
larius [Philippi]  régis. 

Baudouin  V.  comte  de  Flandre,  tuteur 
de  Philippe  I",  xxvin-xxxrv;  lxx; 
CVII;    GVIU;     CXXXIV;     CXXXV;     CXCIV, 

n.  1  ;  cxcvii;  ccxLii.  —  Cf  Baldui- 
nus [V]. 

Baudouin  VI.  comte  de  Flandre,  cxxxv, 
n.  i;  cxcvn.  —  Cf.  Balduinus  [VI]. 

Baudouin,  comte  deGuines,  ccxtv.  — 
Cf.  Balduinus. 

Baudouin .  évêque  de  Noyon ,  cxcnr,  n.i. 

—  Cf.  Balduinus. 

Baudouin,  sénéchal  du  roi,  cxxxvn. — 

Cf  Balduinus,  dapifer. 
Baudrevilliers.  —  Voir  Beaudrevillicrs. 
Baudricus.  —  Cf.  Baldricus. 
Baudricus,  pater  Wadonis,  10.  12. 
Baudrj.    connétable    du    roi,     cxlii; 

CXLVII.  —  Cf.  Baldricus ,  constahula- 

rius. 
Bauduin  [F],   conte  de  Flandres.  29i. 

20;  5S5,  20,  28.  —  C/.  Balduinus 

[V]. 
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Bauduin,  conte  de  Mons ,  69,    2  5. — 

Cf.  Balduinus. 
Baacluinus,  cancellarius  régis,  i9,   5. 

—  Cf.  Balduinus ,  cancellarius  [  Phi- 
lippi]  régis. 

Bauduinus,  cornes  Flandriarum,    12, 

g;  45,  19.  —  C/. Balduinus  [V]. 
Bauduinus,  dapifer  régis,  137,   3.  — 

Cf.  Balduinus. 
Baugenciacenses  (  ministeriales ,  milites 

et  servientes ),  19/i ,  19;  196 ,  9.  — 

Cf.  Balgenciacenses. 
Bavisiau     (Nord,    c°°    de    Bavay,    c°° 

d'Obies).  —  Voir  Bavisieî. 
Bavisiel,    in   comitatu  Hainau,  62,  1. 

—  Bavisiau    (Nord,   c°°  de  Bavay, 
c""  d'Obies). 

Bazainville  (Seine-et-Oise,  c°"  de  Hoii- 

dan).  —  Voir  Baseinvilla. 
Bazancoart  (Marne,  c°°de  Bourgogne). 

—  Voir  Basillca  curtis. 
Bazeroî,  Baroel,  7i,  11,  28. 
Beata  Maria.  —  Voir  Sancta  Maria. 
Beati  Richarii  ecciesia,  68,  16. —  Cf. 

Sanctus  Richarius. 
Beatrix,   uxor  Hervei,   filia  Bucbardi 
Magdunensis,  353,  i3;  35^,  n.    2. 

Beatus  Hylarius  Pictavensis ,  monaste- 
rium,  216,  2  3.  —  Abbas  :  voir 
Goffredus,  dux  Aquitanorum.  — 
Canonici,  215,  li.  —  Cantor:î)oir 
Otgisius.  —  Colibertus,  215,  16, 
i8.  —  Magister  scolarum  :  noir 
Tetbaldus.  —  Praepositus  :  voir 
Guillelmus.  —  Subcantor  :  voir  Vi- 
vianus.  —  Subdecanus  et  cancella- 
rius :  voir  Guillelmus.  —  Tbesau- 
rarius  :  voir  Goscelinus,  arcbiepi- 
scopus  Burdegalensis.  —  Saint-Hi- 
lairc,  à  Poitiers. 

Beatus  Martinus,  ecciesia  Parisiensis, 
56,  1.  —  Cf.  Sanctus  Martinus  de 
Campis. 

Beatus  Sulpitius,  altare  in  suburbio 
Catalaunensis  civitatis.  —  Voir 
Sanctus  Sulpitius. 

Beauce,  contrée.  —  Voir  Belsensis 
pagus. 

Bcandeval  (Eure-et-Loir,  c°"  de  No- 
gent-le-Roi,  c""  de  Coulombs).  — 
Voir  Baldovallis. 

BcaudrevilUers  (Loiret,  c°°  de  Pilhi- 
viors,  c"°  de  Bondaroy).  —  Voir 
Baldrivillare. 


Beaufai  (Orne,  c°"  de  L'Aigle).  —  Voir 

Belfai  (Guillelmus  de). 
Beaugencj  (Loiret,  arr.  d'Orléans). — 
Voir    Balgenciacenses ,    Balgenciaco 
(Lancelinus  de). 
Beaulieu  (Cber,  c°"  et  c°°  de  Bourges). 
—  Voir  Bellus  Locus ,  in  suburbio 
Bituricensi. 
Beaulieu    (Côte-d'Or,    c°"    d'Aignay-le- 

Duc).  —  Voir  Bellus  Locus. 
Beaulieu,    monastère,    cc.xxi,     n.    — 
Beaulieu-lés- Loches  (Indre-et-Loire , 
c°°  de  Loches). 
Beaumont-sur-Oise  (Seine-et-Oise,  c°°  de 

risle-Adam).  —  Voir  BeUomonte. 
Beaavais  (Oise),  ccxxxrx;  ccxL.  — 
Eglise  :  précepte  confirmant  la  sen- 
tence rendue  par  des  évêques  contre 
le  comte  de  Vermandois  et  condam- 
nant celui-ci  à  restituer  les  biens  et 
droits  qu'il  avait  usurpés  à  Moncliy, 
355-356.  —  Cf.  Belvacus. 
Beauvaisis,  pays.  —    Voir  Belvacensis 

pagus. 
Beccense  monasterium  ,  Sancta  Maria 
Beccensisïei  Becci,  cxcv,  n.  2  ;  cxcix; 
129,  21,  22;  130,  4;  233.  9, 
3i;  23i,  2,  6,  11,  i4,  i5;  263, 
i5;  26i,  1,  7;  309,  16,  17;  âlO. 
23;  m,  3,  4,  9. —  Abbas,  263, 
16;  26i,  2,  5;  voir  Anselmus, 
Herluinus,  Willelmus.  —  Cubicu- 
larius  abbatis  :  voir  Rodulfus.  — 
Monachi,  ce,  n.  1.  —  Prior  : 
voir  Anselmus,  Baldricus.  —  Cf. 
Bec-IIellouin  [Le)  -  (Eure,  c°°  de 
Brionne). 
Bec-Hellouin  [Le)  -  (Eure,  c""  de 
Brionne).  Abbaye,  cxax. —  Charte 
d'Hugues,  comte  de  Meulan,  por- 
tant donation  de  Tessancourt. 
cxxxra;  129-130.  —  Précepte  por- 
tant concession  de  l'église  Notre- 
Dame  de  Poissy,  232 -23i.  — 
Charte  d'Yves,  comte  de  Beaumont, 
portant  donation  de  l'église  Sainte- 
Honorine  de  Conflans,  263-26i.  — 
Précepte  portant  exemption  de 
droits  de  lonlieu  sur  la  Seine,  308- 
310.  —  Précepte  portant  exemp- 
tion de  droits  de  transit  sur  la 
Seine,  ilO-ill.  —  Cf.  Beccense 
monasterium. 
Béconccllcs     (Seine-et-Oise,     c""    de 


Montfort-l'Amaury,    c"'  d'Orgerus). 

—  Voir  Bisconcellis. 
Beddagon ,    locus   Stampis   proximus , 

379,  9,  11,  1 3,  16.  —  Saint-Jac- 

(lues-de-Bédecjon,    dans    l'ancien   ci- 
metière d'Etampes. 
Bédegon  [Saint-J acques-de-) ,   à    Etam- 

pes.  —  Voir  Beddagon. 
Bebervilla,  \'illa,  283,  5,  6.  —  Ber- 

ville-en-Vexin  (Seine-et-Oise,   c°°  de 

Marines). 
Beine  (Marne,  arr.  de  Reims).  —  Voir 

Baina. 
Belcinensis pagus,  ii,   10.  —  Fraction 

du  Genevois. 
Belfai  (Guillelmus  de),  326,   12.  — 

Beaufai  (Orne,  c°°  de  L'Aigle). 
Belgiacus,  259,  18.  —   Silva  de  Bel- 

giaco,  259,  17.  —  Bougj  (Loiret, 

c°"  de  Neuville-aux-Bois). 
Beliardis,  abbatissa  de  Sancta    Maria 

[de  Caritate,  Andegavis],  396,  19. 
Belina,   uxor    Alberti,    filii  Tescelini 

Felicis,  255,  2  g. 
Belina,  uxor  Walterii  [de  Saucto  Sa- 

lomone] ,  257,  G. 
Belismo  (Guillelmus  de),  â29 ,  i3. — 

Cf.  Willelmus  de  Belismo. 
Belismo    vel    Belissimo    vel    Bellismo 

(Rotbertus,  dominus  de),  32â,  22  , 

n.  1  ;  325 ,  3 ,7,  i5,  20,  22,  34;  326 , 

5,  g,    ig;  328,  7,    16,   21,  n.  k; 

iSl,    12. 

Belismo  (Warinus  de),  193,  10. 

Belismus,  Bellismus,  Bellissimus,  cas- 
trum,  135,  n.  1;  32i ,  2  3,  'i.  1  et 
3;  325.  i4;  328,  11,  n.  m;  i2S, 
n.  1  et  2  ;  i29 ,  26,  n.  1.  —  Eccle- 
siae  :  voir  Sanctus  Leonardus , 
Sanctus  Petrus.  —  Bellême  (Orne, 
arr.  de  Mortagne).  —  Cf.  Belismo, 
Vêtus  Belismus. 

Belissimo  (Rotbertus  de),  524,  n,  1. 
—  Cf.  Belismo. 

BeUéme  (Orne,  arr.  de  Mortagne).  — 
Voir  Belismus. 

Bellismo  (Robertus  de),  328,  n.  k. — 
Cf.  Belismo. 

Bellismus,  castellum,  328,  n.  m.  — 
Voir  Belismus. 

Bellissimus,  135,  n,  1;  i28,  n.  1; 
425,  n.  1.  —  Cf.  Belismus. 

Belloacensis  episcopus,  244,  n.  b.  — 
Cf.  Belvacus. 
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Bellomonte  (Cornes  de)  :  voir  Gaufre- 
(lus,  Ivo,  Rogerius.  —  Rodulfus , 
tiapifer  comitis  de  Bellomonte, 254, 
8-9.  —  Rossetus  de  Bellomonte , 
26i,  8. —  Beaamont-sur-Oise  (Seine- 
et-Oise,  c°°  de  l'Isle-Adam). 

Bellovacensis  episcopus,  226.  n.  y.  — 
Cf.  Belvacus. 

beilum,  XLi,  n. 

Bellus  Locus,  villa,  28i ,  ig.  — 
Beaulieu  (Côte-d'Or,  c°°  d'Aignay-le- 
Duc). 

Bellus  Locus ,  in  suburbio  Bituricensi , 
363,  11.  —  Beauliea  (Cher.  c°°  et 
c"°  de  Bourges). 

Bellus  Mons.  —  Voir  Bellomonte. 

Belmonte  (Cornes  de).  —  Voir  Bello- 
monte. 

Belnadum ,  in  episcopatu  Matisconensi, 
i3,  20.  —  Bonnaj  (Saône-et-Loire, 
c°°  de  Saint-Gengoux). 

Beiné  (Saône-et-Loire,  c°°  et  c"  de 
Tournus).  —  Voir  Balneata, 

Beloacensis  episcopus,  90,  35.  —  Cf. 
Belvacus. 

Belsarius  (Walterius),  190,  3. 

Belsensis  pagus,  56,  3.  —  Beauce, 
contrée. 

Belvacensis  clerus ,  ccxxxix;  ccxl;  — 
(Fulco),  23i ,  3;  —  (Goscelinus), 
23i,  à;  —  (Lancelinus),  127,  20; 
23i.   3;  282,  7;   —  pagus,   29, 

3o;    populus,    CCXXXIX;    CCXL.   

cf.  Belvacus. 

Belvacensium  episcopus,  83,  i3.  — 
Cf.  Belvacus. 

Belvacus,  civitas,  ccxxxix;  ccxl;  323, 
8.  —  Belvaci  (actum),  286,  n.  1; 
287,  7.  —  Clerus,  ccxxxix;  coll. 
—  Ecclesia,  Lxni;  29,  16;  286,  1 1, 
16;  356,  2,8;  archidiaconus  -.voir 
Walterus  ;  canonici ,  356,  3,  7,  n  , 
i3;  casati ,  544,  20;  286,  11: 
voir  Lancelinus,  Rodulfus;  decanus  : 
voir  Hugo  ;  tliesaurarius  :  voir  Petrus , 
Rodulfus.  —  Ecclesiae  :  voir  Sanctus 
Lucianus,  Sanctus  Quintinus,  Sanc- 
tus Symphorianus.  —  Episcopatus, 
386,  5.  —  Episcopus,  83.  i3;  90, 
35;  544,  2,  n,  b;  voir  Fulco, 
Gausbertus ,  Wido.  —  Populus , 
CCXXXIX;  CCXL.  —  Vinea,  cxxxvii, 
n.  g.  —  Cf.  Beauvais  (Oise),  Bel- 
vacensis. 


Benedictus,  abbas  Sancti  Crispini, 
299,  i3. 

Benedictus  [VIII],  papa,  ccxxi,  n. 

Benedictus  (sanctus),  pater  monacho- 
rum.  —  Corpus  ej  lis  ,  258 ,26;  262 , 
2.  —  Habitus  ejus,  388,  17.  — 
Régula  S.  Benedicti,  44,  16;  77, 
18;  189,  i5;  262,  1;  269,  22; 
à20,  5-6. 

beneficium,  xm,  n.  2;    68,  8;    206, 
12;    213,    9;   5i4,   3;  555,    2/1; 
256,  3;  295.  3;  3iî ,   11;  —  ec- 
clesiasticum ,   66.  .'1;  iil .  2,'j;   — 
equitum ,  190,  3;  —  fiscale,    66, 
5;   —   militare,   66,  i;   —  régis 
26.   16,    21;    353,   g;    457,    12 
ex  bénéficie  régis  possidere,  5,  i3 
259,  i,  i4.  —  Abbatia  in  benefî 
cio,  77,  27;    ecclesia  in   beneficio, 
78,  1.  —  Bénéficia  ecclesiae  depu- 
tata,  56,  2.  —   Bénéficia  ecclesiae 
[cujusdam],  206,  i5.  —  Bona  nii- 
litibus  in  beneficium  data,  li9 ,  17. 

—  Villa  data  in  beneficium,  4(?,  2. 

—  De  beneficio  alicajus  esse,  26. 
5,  20;  53.  7,  g;  65,  i4;  179,  19; 
180,  5;  263,  i8.  —  Ex  beneficio 
habere,  10,  4;  52,  6;  babere 
beneficium  ex  ali(jiio,  108,  3.  — 
De  beneficio  alicnjus  pendere,  455, 
1.  —  Beneficium  tenere,  96,  19; 
ex  vel  de  beneficio  alicujus  tenere, 
189,  22;  5i5.  25. 

Beneuil,  ferme  détruite  (Marne,  c°°  de 
Ville-en-Tardenois,  c°'  d'Aubilly). — 

—  Voir  Bonolium. 

Bénévent  (Italie).  —  Voir  Sainte-So- 
phie. 

Bens,  villa,  iO,  12. 

Beraldus,  arcbidiaconus  Lugdunensis, 
545,  3o. 

Beraldus,  monachus  S.  Martini  Majo- 
ris  monasterii,  praepositus  S.  Mar- 
tini de  Belismo,  136,  7,  ig. 

Beraldus,  praepositus,  54,  8. 

Beraldus  Paganus,  160,  n.  k.  —  Cf. 
Berardus. 

Berardi  (Amalricus,  filius),  395,  3; 
396,  22. 

Berardus,  Beraldus  Paganus,  160,  8, 
n.  k. 

Berbera,  villa,  205,  7,  n.  j;  440,  à. 

—  Brebières  (Pas-de-Calais,  c°°  de 
Vitry). 


bercaria,  62,  lo;  65,  23;  74,  3,  8, 
i4.  —  Terra  dimidiae  bercariae, 
205.  28;  440,  27.  —  Cf  berqua- 
ria ,  berquereia ,  berqueria. 

Berchères  (Seine-et-Marne,  c°"  de  Tour- 
nan,  c"°  de  Pontault).  —  Voir  Ber- 
cberias. 

Bercberias,  villa,  250.  i3.  — Berclicres 
(Seine-et-Marne,  c°"  de  Tournan, 
c""  de  Pontault) . 

Bercla,  289.  2 q.  —  Cf  Bircla. 

Bercleris  (  in  ) ,  62 .  i. 

Berengarius,  subdiaconus  [S.Quintini 
Vermandensis] ,  302.  n.  1. 

Berengerius,  Beringerius,  sacerdos 
[ecclesiae  Silvanectensis],  113,  5, 
n.  g. 

Bergense  territorium,  18i.  12-1 3; 
505,  27;  àio,  26;  —  Bergiies 
(Nord,  arr.  de  Dunkerque). 

Bergues  [Nord,  arr.  de  Dunkerque). 
—  Foir  Bergense  territorium,  Sanc- 
tus Winnocius. 

Bergundis,  i6 ,  16;  454,  18. 

Beringerius,  sacerdos  [ecclesiae  Silva- 
nectensis], 113.  n.  g.  — C/".  Beren- 
gerius. 

Bermerain,  62.  2.  —  Bermerain  (Nord, 
c°"  de  Solesmes). 

Bernard,  chapelain  du  roi,  CLiii.  — 
Cf.  Bernardus. 

Bernardus,  21 .  11. 

Bernardus,  371.  10. 

Bernardus,  abbas  Majoris  Monasterii, 
325.    8,    17,    20;   336,    1;   546, 

7- 
Bernardus,  abbas    S.  Pétri   Cellensis, 

i55,  9,  i3;  153,  24,  27. 
Bernardus,  canonicus  [ecclesiae  Pari- 

siensis],  26i ,  i5. 
Bernardus,  canonicus  S.  Ambrosii  Bi- 

turicensis,  361,  21. 
Bernardus,    canonicus   S.  Martini    ad 

Campos,  545,  1 1. 
Bernardus,  Bernard,  capellanus,  CLiil; 

276,  ili. 
Bernardus,  subdiaconus  [ecclesiae  Car- 

notensis],  jî77,  38. 
Bernardus  de  Cantosciaco ,  39â ,  2  5. 
Bernardus  Figulus ,  358,  12. 
Bernardus  de  Lamerivilla ,  12,  i3. 
Bernardus  Lorido,  i5/î,  12. 
Bernardus  Paltro,  5ffi,  ig. 
Bernardus  de  Ribotmonle,  555,. 9. 


464 


PHILIPPE  r. 


Bernardus,  Roberti  praepositi  nepos, 

396.  17. 
Bernardus  de  Sancto  Aniano,  191.  1. 
B[ernerius],  decanus  Parisiensis ,  hlo  , 

'9- 
Beinerius,  Hugonis  pater,  12,  2  5. 

Bernerus,  o7 ,  26. 

Bernerus,  abbas   S.    Nicholai   in  silva 

Vedogio,  350.  (>. 
Bernezacus,     in     episcopatu    Andega- 

vensi,  44,    5.  —  Brénezay  (Maine- 
et-Loire,    c°°    de     Saumur,    c"°   de 

Distré). 
Bernodalius,  abbas    S.  Mariae   Slam- 

pensis,   275.  4;   276.  7;   379.   7. 
Bernodalius,   frater  Adam    de   Milli, 

260.  2;  262.  20. 
Bero  (Ricardus  de),  11,  6. 
Beroidi  (Hugo,  filius)  ,  308,  i5. 
berquaria,    ISi,    12;     289.     29.    — 

Cf.  bercaria ,  berquereia ,  berqueria. 
berquereia,    69.    l\.   —   Cf.    bercaria, 

lierquaria,  berqueria. 
berqueria,  295,  10,    18.   —  Cf.  ber- 
caria, berquaria,  berquereia. 
Berry ,    contrée.   -^    Voir  Bituricensis 

pagus. 
Berta,  Bertba ,  i'ert/ie ,  regina  Franco- 

rum,  [uxor  Philippi  régis],  cxxxv; 

cxxxvi;    199,   22;   226.   8;    331. 

16. 
Bertha,  regina,  [uxor  Pbiiippi  régis], 

226.  i,.  —  G/.  Berta. 
Berthe .  reine,  femme  de  Philippe r  I", 

CXXXV;  cxxxvi.  —  Cf.  Berta. 
Berlbencourt  (Hugo  de),  2H  ,  24. 
Bertrada,  Bertrade.  Bertreda,    regina, 

[uxor  Philippi    régis],  XL;  XLI,  n.; 

cxsxv;  cxxxvi;  CLxxxi;  555,  8  ;  392. 

n.;395,  i;396.2k;H2,  18;  455, 

2 ,  i5. 
Bertrade,  reine,  femme  de  Philippe  I", 

XL;  CXXXV;  CXXXVI;  CLXXXI.  —  Cf. 

Bertrada. 
Bertrannus  de  Castello  Nantonis,  2(?(>, 

1;  262.  18. 
Bertreda ,  regina ,  [  uxor  Philippi  régis  ], 

396.  24.  —  C/;  Bertrada. 
Berville-en-Vexin  (Seine-et-Oise,  c°°  de 

Marines).  —  Voir  BeherviUa. 
Besançon    (Doubs).  —   Voir  Vesoncio- 

nensis. 
Besenna,  78 ,  3o.  —  Bezannes  (Marne, 

c°°  de  Reims). 


Besonz  (Petrus  de),  ccxl,  n.  1  ;  ccxli. 

—  Bezons  (Seine-et-Oise,   c°"  d'Ar- 
genteuil). 

bestia  fugiens,  31i,  19. 

Bcslisiacus,   33,   n.    u.   —  Cf.   Bisti- 

siacus. 
BHhisy-Saint-Pierre  (  Oise ,  c°°  de  Crépy). 

—  Voir  Bistisiacus. 

Bethléem,  sive  Ferrarias,  monasle- 
rium.  —  Cf.  Ferrariense  monaste- 
rium. 

Bélkune  (Pas-de-Calais).  —  Voir  Be- 
tiiniae  advocatus. 

Bctuniae  advocatus  (Rotbertus),  i54, 
3S;  li28 ,  2.  —  Béthune  (Pas-de- 
Calais).  —  Cf.  Rotbertus  Betuniae. 

Beuvrière  (La).  —    Voir    Labeuvrière. 

Bevreria,  Breuveliere ,  Lcbevrieren.  ccxv, 
n.  2  ;  ccxvii;  ccxvni;ccxix;505,  10; 
455,  i3;  iiO,  38.  —  Labeuvrière, 
(Pas-de-Calais,  c°"  de  Béthune). 

Bezannes  (Marne,  c°°  de  Reims).  — 
Voir  Besenna. 

Bezons  (Seine-et-Oise,  c"  d'Argen- 
ieuil).  —  Foir  Besonz  (Petrus  de). 

Bibit  vinum  (Odricus) ,  5P4,  25. 

Biona,  lluvius,  267,  n.  2. 

Bircla,  Bride,  in  parrochia  villae 
Esnes,  74,  3,  8,  20,  25.  —  Cf 
Bercla. 

Bisconcellis  (altare  de),  179,  3i.  — 
Béconcelles  (Seine-et-Oise,  c""  de 
Montfort-l'Amaury,    c°°  d'Orgerus). 

Bisencor  (Rainaldus),  54,  8. 

Bieiacus,  villa  in  episcopatu  Lugdu- 
nensi,  45,  16.  — ■  Biziat  (Ain,  c°° 
de  Châtillon-sur-Chalaronne). 

Bissezeele  (Nord,  c°"  de  Bergues).  — 
Voir  Bissingesella. 

Bissingesella ,  villa,  289,  26.  —  Bis- 
sezeele (Nord,  c°°  de  Bergues). 

Bistigi  (Guillermus  de),  358,  2, 

Bistisiacensis  castellanus  (Richardus), 
55,  2  3.  —  Cf.  Bistisiacus. 

Bistisiacus,  Bestisiacus,  castellum,  33, 
18,  n.  u.  —  Ecclesia  :  voir  Sanctus 
Adrianus.  —  Bétliisj  -  Sainl  -  Pierre 
(Oise,  c°"  de  Crépy).  —  Cf.  Bistisia- 
censis castellanus,  Saint-Adrien  à 
Bélhisj. 

Bitriacus,  19i ,  26. —  Bitry  (Loiret, 
c°"  de  Pithiyiers,  c"°  de  Guigneville). 

Bitry  (Loiret,  c""  de  Pilhiviers,  c°°  de 
Guigneville).  —  Voir  Bitriacus. 


Bituniae    (Rodbertus),    18i .    28.   — 

Cf.  Betuniae  advocatus, 
Biturica  civitas  vel  urbs,  Bituricensis 

urbs,  Biturici,  Bituriga  civitas,  Bi- 

turis,  Biturix,   36i,    16;   362.  8; 

366.   22;   367.   4,    18;   369.    i3; 

370.  23,  n.  h;  371.   18;  575,  12. 

—  Archiepiscopus  :  voir  Aldebertus, 
Daghertus,  Haimo,  Leodegarius, 
Richardus,  Ursinus  (S.).  —  Capella 
Gedeonis ,  in  suburbio ,  57i ,  18. — 
Dominus,  366.  19;  370.  12.  — 
Ecclesia,  366.  6;  369.  17;  370. 
19;  archidiaconus  :  voir  Hugo, 
Rodulfus;  decanus  :   voir  Rogerius. 

—  Ecclesiae  :  voir  Sanctus  Ambro- 
sius,  Sanctus  Ursinus.  —  Milites, 
361,  16.  —  Molendina ,  in  suburhio , 
363,  8-12.  —  Nundinae,  5^4,  4-8. 

—  Praepositus  regius,  372,  8;  voir 
Gauterius. —  Sedes,  88,  n.;  369 ,  16. 

—  Suburbium,  5(j5,  7-12.  — Vice- 
comes,  360,  16;  voir  Gausfredus, 
Odo  Arpinus.  —  Bourges  (Cher).  — 
Cf.  Bituricensis  pagus,  Brisiacus. 

Bituricenses  milites ,  361,    16.  —  Cf 

Biturica  civitas. 
Bituricensis,    Biturigensis    pagus    vel 

palria  vel   régie,   89,  lo;  361,  6, 

n.  i;  36i,    11;  367,  4;  370,    i5, 

24.  —  Berry,  contrée. 
Bituricum  vicecomes,  360,  16. 

Biturica  civitas. 


Cf- 

Cf- 
n.  h.  —  Cf.  Bitu- 


Bituris,  361,    16;   370,   23. 
Biturica  civitas. 

Biturix,  urbs,  370, 
rica  civitas. 

Biziat  (Ain,  c°"  de  Châtillon-sur-Cha- 
laronne). —  Voir  Bisiacus. 

Blaison  (Maine-et-Loire,  c°°  des  Ponts- 
de-Cé).  —  Voir  Blazono  (Eudo  de). 

Blancardus(Gualerannus) ,  camerarius, 
310,  1.  —  Cf.  Gualerannus. 

Blanc-Mesnil  [Le)  -  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de 
Gonesse).  —  Voir  Maisnellus  Albus. 

Blazono  (Eudo  de),  396.  i5.  —  Blaison 
(Maine-et-Loire,  c°"  des  Ponts-de-Cé). 

Blesensis  cornes:  voir  Odo,  Stephanus, 
Tetbaldus  ;  —  ecclesia  :  voir  Sanctus 
Gervasius;  —  pagus,  19,  8;  — prae- 
fectus  :  ))oir  Gauscelinus,  Rotbertus. 
—  Blois  (Loir-et-Cher).  —  Cf. 
Blesis, 

Blesensis  ( Gualterius ) ,  20,  26. 
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Blesis,  191 ,  i3;  — •  (Gauscelinus  de), 
190,  39.  —   Blois    (Loir-et-Cher). 

—  Cf.  Blesensis. 

Blimarcium,     Biimartium,     silva     in 
pago  Biesensi,  19.  8;  là;  22,  i8. 

—  Forêt  de  Blimars,  sur  les  limites 
de  la  Touraine  et  du  Blésois. 

Blimars  [Forêt  de),  sur  les  limites  de 

la  Touraine  et  du  Blésois.  —  Voir 

Blimarcium. 
Blith.  (Radulfbs,  filius),  2S3 .  8. 
B/oiî (Loir-et-Cher).  —  Voir  Bie_sensis, 

Blesis. 
Blondus  (Rodulfus) ,  264  .  9. 
Bleuet  (Franciscus),  dux  militum  cus- 

todiae  corporis  [régis] ,   ccix  ;  i20, 

18. 
Bocardus,  canonicus  S.  Ambrosii  Bitu- 

ricensis,  362,  2. 
bode,  74,  3i.  —  Cf.  bodium,  houqe. 
Bodella,  in  episcopatu  Lugdunensi,  45, 

16.  —  Biu'llas  (Ain,  c°°  de  Bourg). 
Boderia  (Fulco  de),  103,  n.  c. 
bodium,  bodium    ecclesiae,  61,' 20; 

62,  1,  3,  9,  i3;  73,  10,   II,  17; 

74,  1,  9,  i5;  75,  3.  —  Cf.  bode, 

bouge. 
Bodoarius  (Rothertus),  ccni,  n.  2. 
Boemons,  princeps  de   PuiHa,  45i,  5. 
Boeria  (hoscusde),  101,  20. 
BomriWe  (Seine-et-Oise,  c""  de  Mantes). 

—  Foir  Bovenvilla. 
Boldrot  (Albericus),  103,  n.  c. 
BoHenciaco  (Hugo  de),  250,  18,  n. n. 

—  Bouillancy  (Oise,  c°"  de  Betz). 
BoHenis  (Guido),  27.  16. 
BoUentiaco  (Hugo  de),  250 ,    n.  n.  — 

Cf.  BoHenciaco. 
Bolonia. —  Cornes  :  noir  Eustachius.  — 

Boiilogne-sar-Mer  (  Pas-de-Calais  ). 
Bolonis  villa,  BuUonis  villa,  in  vicaria 

Petverensi ,  i47,   12,  n.   c.  —  Bou- 

zonville-en-Beauce    (Loiret,     c°"     de 

Pithiviers). 
Bonafonte  (Abelinus  de),  361 ,  19. 
bonarium ,  i6 ,  là,   i5;  454,  17,   18. 

—  Cf.  bunarium. 

Bonarum  manuum  (Stephanus),  555, 

là. 
Bonavallis,     monasterium.      —      Voir 

Sanclus  Florentinus  Bonaevallis. 
Bondy  (Seine,  c°°  de  Noisy-le-Sec).  — 

Voir  Bulzeias. 
Bonhomme  [Martin),  ccxxxvin. 

CUAUTES  ET  DIPLÔSIES.  I. 


Bonnay  (  Saône-et-Loire ,  c°°  de  Saint- 
Gengoux).  —  Foir  Belnadum. 

Bonneuil-en-Valois  (Oise,  c°°  de  Crépy- 
en-Valois).  —  Voir  Bonoculus. 

Bonneval  [Saint- Florentin  de).  —  Pré- 
cepte (faux)  portant  donation  de  la 
métairie  du  Boulay  à  l'abbaye  de 
Bonneval,  ccvm-ccLx;  il9-i21.  — 
Bonneval  (Eure-et-Loir,  arr.  de  Châ- 
teaudun).  —  Cf.  Sanctus  Florentinus 
Bonaevallis. 

Bonnot  (Carolus),  custos  chartarum 
Majoris  Monasterii ,  18,  n.  1. 

Bonoculus,  230,  7.  —  Bonneuil-en- 
Valois  (Oise,  c°°  de Crépv-en- Valois). 

Bonoiium,75,  20.  —  Beneail,  ferme 
détruite  (Marne,  c°°  de  Ville-en- 
Tardenois,  c™  d'Aubilly). 

Borbonensis(Archenbaudus),  570,  n.q. 

—  FoiVBurbone  (Archimbaldus  de). 
Bordeaux  (Gironde).  —  Voir  Burdega- 

lensium  archiepiscopus. 

Bornevilla  (Ivo  de) ,  310 ,  3. 

Bosco  Girberti  (décima  de),  13,  5. 

Bosco terreae(Godefredus  de),  12,  ik. 

boscus,  6.  12;  9,  i6;  389.  7;  à26 , 
11.  —  Boscus  mortuus ,  554 ,  11, 
n.  2  ; —  siccus,  278,  17  ;  —  viridis, 
278,    17;   —  vivus,   554,   12-1 3; 

—  vivus  et  mortuus,    554,  i/|.  — 
Cf.  lucus,  nemus,  saltus,  silva. 

Boserich,  [villa],  62,  i3. 

Boso,  105 ,  2. 

Boso,  diaconus  [S.  Quintini   Verman- 

densis],  302,  n.  1. 
Boso,   lldeberti   comitis   filius,    ccm, 

n.  2. 
Boson,  abbé  de  Saint-Benoît-sur-Loire, 

CLxxvin,  n.  2. 
Bosonis    villa ,   in   vicaria    Petverensi . 

Ii7,     12.    — •    Bouzonville-aux-Bois 

(Loiret,  c°°  de  Pithiviers). 
Botardus  Drocensis,  ce,  n.  1. 
Botellus  (Girardus).  187,  20. 
Bothardus  (Aymericus),  575,  21. 
Botoncourt  (Robertus  de),  554,  g.  — 

Bontenconrt  [ Oise,  c™  de  Cbaumont). 
Boaafle    [Prieuré    de),     i05 ,      9.    — 

Bouafle  (Seine-et-Oise,  c°"  de  Meu- 

lan). 
Bouchard,  comte  deCorbeil,  lxt-lxvi; 

ccix.  —  Cf.  Burcardus. 
Boufigny  (Eure-et-Loir,  c°"  de  BrezoHes, 

c"  de  Crucey).  — •  Voir  Bulfiniacus. 


bourje,  bouge  de  l'église,  73,  29,  3o, 
35;  74,  19;  75,  26.  —  Cf.  bode, 
bodium. 

Bougy  (Loiret,  c°°  de  Neuville-aux- 
Bois).  —  Voir  Belgiacus. 

Bouillancy  (Oise,  c°°  de  Betz).  —  Voir 
BoHenciaco  (Hugo  de). 

Bonitly  (Loiret,  r°"  de  Pithiviers).  — - 
Voir  Builiacus. 

Boulay  [Le)  -  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Bon- 
neval, c°°  de  Pré-Sainl-Evroult), 
ccviii  ;  ccix.  —  Cf.  Bouleium. 

Bouleium  ,  Bouleyum  ,  Le  Boulay,  vil- 
lagium  vel  medietaria,  coviii;  ccix; 
i20,  8,  10,  n,  i/i,  i5.  —  Le 
Boulay  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Bon- 
neval, c°°  de  Pré-Saint-Evroult). 

Bonllay-les-Deux-Églises  (Eure-et-Loir, 
c"  de  Châteauneuf) ,  cxm,  n.  5. 

Boulogne-sur-Mer  (Pas-de-Calais).  — 
Voir  Eustachius,  cornes. 

Bourbon-Ï Archambault  (Allier,  arr.  de 
Moulins).  —  Voir  Burbone  (Archim- 
baldus de  ) ,  Burbunense  castrum , 
Burhunensis  (Arnulfus). 

Bourbourg  (Nord,  arr.  de  Dunkerque). 

—  Foir  Bruetburc. 

Bourges  (Cher).   —  Foj'r  Biturica   civi- 

tas. 
Bourgogne  [Comté  de).  —  Foi'r  Burgun- 

diensis  comitatus. 
Bourgogne   [Duché   de).   —    Foir  Bur- 

gundia. 
Bourgoingne  [Robert  de),  69,  2  5;  296, 

29. —  C/l  Burgundigena  (Rothertus). 
Bourgueil     (Indre-et-Loire,     arr.      de 

Chinon).     —    Voir   Saint-Pierre,    à 

Bourgueil,  Sanctus  Petrus  Burgulii. 
bouteiller  du  roi ,  cxlvi-cxlvdi. 
Boutencourt  (Oise,  c°°  de  Ch.-xumont). 

—  Voir  Botoncourt  (Robertus  de). 
Bouvignies  (Nord,  c°°deMarchiennes). 

—  Cf.  Bovinies. 
Bouzonville-aux-Bois    (Loiret,    c°"    de 

Pithiviers).  —  Foir  Bosonis  villa. 
Bouzonville-en-Beauce    (Loiret,    c°°    de 

Pithiviers).  —  Voir  Bolonis  villa. 
Bova,  2iO,  23.  —  Drogo  [Bovensis], 

540,    5,  n.    1.  —   Ingelrannus   de 


Bova,  238. 


n;   239,    2;  2iO. 

-  Boves  (Somme,  arr. 


ii;2il,  21. 
d'Amiens). 
Bove  [Enguerran  de),  238.  7;  239,  2. 
—  Cf  Bova. 
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Bovi'usis  (Ingerrannus) ,  240,    ii.   — 

Cf.  Bova.  " 
Bovcnvilla ,  255 ,7.  —  Boinville  (  Seine- 

et-Oise,  c°"  de  Mantes). 
boves,   lOi.    16;   106,   i3;   385.  6; 

39i,  i3.  —  Carraria  boum,   139, 

4-5.  —  Carricatus  boum,  150,  22- 

2  3.  —  Terra  quantum  arare  possunt 

sex  boves,  308,  4-5. 
Boves   (Somme,    arr.    d'Amiens).     — 

Voir  Bova. 
Bovinies  in  Pevle,  206,  1;  iiO,   28. 

—  Boiiviçinies  (Nord,   c°°    de    Mar- 
cbiennes). 

Bovinus,  372,  8. 

Bovo,  abbas  S.  Bertini,  50,  1 ,  2  3. 

Brai  tel  Bray  (Hugo  de),  69,  9,  25; 

296,  11,  29. 
brancae,  168,  2. 
Bransconrt  (Marne,    c°°    de    ViUe-en- 

Tardenois). —  Foi'r  Branzoncurtis. 
Branzoncurtis ,  78,  21.  —  Bransconrt 

(Marne,  c°°  de   ViUe-en-Tardenois). 
Brœy(Hughe   de],    69,  25;  296,    29. 

—  Cf.  Brai  (Hugo  de). 
Brebières  (Pas-de-Calais,  c°°  de  Vitry). 

—  Voir  Berbera. 

Brédenarde ,  ccxrr.  —  Brédenarde ,  con- 
trée (Pas-de-Calais,  arr.  de  Saint- 
Omer). 

Brehevallis,  castrum,  327,  à.  —  Bréval 
(Seine-et-Oise,  c°°  de  Bonnières). 

Brénezaj  (Maine-et-Loire,  c°°  de  Sau- 
mur,  c™  de  Distré).  —  Voir  Berne- 
zacum. 

Brenna  (Hugo  de),  3il ,  20. 

brennaticum,  brennatium,  15i,  20; 
268,  5. 

Brenne,  contrée  du  Berry.  —  Voir 
Brionensis  [pagus]. 

Bretagne.  —  Voir  Britannia,    ■ 

Breteuil-siir-Noye  (Oise,  arr.  de  Cler- 
mont).  —    Voir  Britoilo. 

Breuc  (bumectum  quod  vulgo  dicilur) 
juxta  Bruetburc,  62,  i3. 

Breuveliere,  i25 ,  i3.  —  Cf.  Bevreria, 

Bréval  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Bonnières). 

—  Voir  Brehevallis. 

Breviardo  (Herveus  de),  136,  i5,  22. 
Brezolles  (Eure-et-Loir,  arr.  de  Dreux). 

—  Voir  Bruerolae. 

Briacense  territorium ,  Briacensis  pa- 
gus, 39,  26;  213,  4.  —  Brie, 
contrée. 


Briana,  i3 ,  i/j.  —  Bricnne  (Saône-et- 
Loire,  c°"  de  Cuisery). 

Bricle,  74  ,  20,  25.  —  Cf.  Bircla. 

Brie,  contrée.  —  Voir  Briacense  terri- 
torium. 

Briencius  Sacegai ,  555 ,  19. 

Brienne  (Saône-et-Loire,  c°°  de  Cuisery). 

—  Voir  Briana. 

Brilanus,   frater  Ascionis ,  canonici  S. 

Mai'iae  Stampensis,  276,   9. 
Brinamons.  —  Voir  Boemons. 
Brionellus,  torrens,  392,  4,  n.\  394 , 

10.  —  Brionneaa,  ruisseau  à  An- 
gers. 

Brionensis  [pagus],  102,  6.  —  Brenne, 

contrée  du  Berry. 
Brionneaii,  ruisseau,  à  Angers.  —  Voir 

Brionellus. 
Brisiacus,  burgus,  prope  muros  urbis 

Bituricae,  ad   septentrionalem    pla- 

gam,  361,  2;  363,    10;  366,   22. 

—  Faubourg  Saint- Ambroix,  à 
Bourges. 

Brissay-Choigny  (Aisne,    c°°  de  Moy). 

—  Voir  Albreceiae. 

Brilannia,  217,  n.  1;  220,  28.  — 
Britanniae  vicecomes  (Gozolinus), 
394,  22.  —  Bretagne, 

Brito  (Ascelinus),  20,  24. 

Brito  (Guazfridus),  103,  n.  c. 

Britoilo  (Galerannus  de),  casatus  [ec- 
clesiae  Belvacensis] ,  287,  12;  — 
(Gelduinusde),  187,  22;  190,  28; 

—  (monasterium  de),  abbas  :  voir 
Willelmus. — Breteuil-sur-Noye  (Oise , 
arr.  de  Clermont). 

Britolio  (Gelduinusde),  190,  28.  — 

Cf.  Britoilo. 
Broilum,   alias  Menrivilla,   203,    ig; 

204.  8;  209.    6;  438,    26;  439, 

i3.  —  C/.  Menrivilla. 
Brolium,    villa   juxta    Puteolis,  XLiv, 

n.  3. 
Bruelburt,  62,   n.    a.    —   Cf.  Bruet- 

burc. 
Brueriae,  194,  27. 
Bruerolae,    villa    vel    vicus,     Bruero- 

lensis  vicus ,  5 ,  ^ ;  9 ,  n.  h;  1 0 ,  i2i  ; 

11,  17.  —  Ecclesia  :  voir  Sanctus 
Germanus.  —  Brezolles  (Eure-et 
Loir,  arr.  de  Dreux). 

Bruetburc,  Bruelburt,  62,   12,   n.  a. 

—  Bourhourg  (Nord,  arr.  de  Dun- 
kerque). 


Brugense  territorium ,  tieroir  de  Brucjes , 

75.  39;  74.    1.  —  Cf.  Bruges. 
Bruges,  296,   3,    22.    —    Tieroir  de 

Bruges.  73,  5g.  —  Bruges  (Belgique, 

Flandre  occidentale  ) .  —  Cf.  Brugen  se 

territorium. 
Brunest,  praepositus,  358 ,  2. 
Bruno,  episcopus  Andegavensis,    100, 

1 1. 
Brunum  Latus  (Arnulphus),   425,    3. 
Brustinus  (Johannes),  302,  à- 
Bucca  dampnosa ,  molendinum  Duaci, 

204,  24;  439,  3i. 
Buccardus,  cornes  Corboilensis ,    156, 

».c;  157,  n.v;  158,  n.h  et  k;   159, 

n.  s.  —  Cf.  Burcardus. 
Buccardus  [Magdunensis],  354,   n.   i 

et  2.  —  Cf.  Buchardus. 
Buchardus.   —    Cf.    Burcardus,    Bur- 

chardus. 
Buchardus  de  Corbolio,  comes,  422, 

1.  — -  Cf.  Burcardus. 
Buchardus,    Buccardus,   Burchardus , 

[Magdunensis,   dominus   Firmitalis 

Abreni],  555,  12,  16,  17,  n.  c,   g 

et  i,  n.   1  ;  354 ,    i ,  16 ,  11.  0,  n.  i 

et  1. 
Buclielay  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Mantes  ) . 

—  Foir  Buscheleio  (Guillelmus  de). 
Buellas    (Ain,  c°°  de  Bourg).  —   Voir 

Bodella. 
Bugey,  ou  pays  de  Belley,  contrée.   — 

Voir  Belcinensis  pagus. 
Bulfignelum,    10.    6.    —    C/.    Bulfi- 

niacus. 
Bulfiniacus,  Bulfigneium,  6,   16;  10, 

6,  n..m.  —  Boufigny  (Eure-et-Loir, 

c°"  de  Brezolles,  c""  de  Crucey). 
Bulgerius,  Bulzerius  (Arnulphus),  395, 

h -,396.  2  3. 
bulla,  cxvn;  199 ,  9. 
Bulles  (Oise,  c°°  de  Clermont).  —  Foir 

Bullis  (Ascelinus  de). 
BuUiacus,  villa  in   vicaria  Petverensi, 

147,  12.  —  Bouilly  (Loiret,  c"  de 

Pithiviers). 
Bullis    (Ascelinus    de),    244,    21.  — 

Bulles  (Oise,  c°°  de  Clermont). 
Bullonis  villa,    in   vicaria  Petverensi, 

147,  n.  c.  —  G/.  Bolonis  viUa. 
Bulzeias,    villa,    250,    10.  —  Bondy 

(Seine,  c°°  de  Noisy-le-Sec). 
Bulzerius  (ArnuUus),  396,  23.  —  Cf. 

Bulgerius. 
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bunarium,  bunarius,  72,  19,  20;  73, 
1,  2,3,  4,  5,  18;  7U,  1;  Ml.  7, 
9,  10.  —  Cf.  bonarium. 

Burbone  (Archimbaldus  de),  ueZ  Bor- 
bonensis  vel  Burbunensis ,  85,  28; 
86.  1;  88,  n.;  89,  8,  n.;  90.  20; 
91,  2;  370,  i4,  n.  q.  —  Bourbon- 
l'Archambault  (Allier,  arr.  de  Mou- 
lins). 

Burbunense  castrum,  90.  26.  —  Cf. 
Burbone  (Archimbaldus  de).  — 
Bourbon  - 1  Archambault  (Allier,  arr. 
de  Moulins). 

Burbunensis  (Arnulfus),  91,  k- 

Burcardi  (Gaufredus,  filius),  190,  2g. 

Burcardus.  —  Cf.  Buchardus,  Bur- 
chardus. 

Burcardus,  abbas  S.  Basoli,  299.    12. 

Burcardus,  Bouchard.  Buccardus,  Bu- 
chardus, Burcbardus,  cornes  Cor- 
boilensis ,  txv-Lxvi  ;  ccix  ;  156,  ili, 
n.  c;  157,  21 ,  25,  n.  v;  158 ,  1 ,  6, 
n.  b  et  k;  159,  28,  n.  s;  165 ,  22  ; 
17i,2j;i22,  1. 

Burcardus,  Burcbardus,  tbesaurarius , 
39i,  2  5,  n.  X. 

Burcardus  de  Caurcis,  103,  n.  c. 

Burcfontaine  (boscus  del),  i26 ,  12. 

Burcbardus.  —  Cf.  Bucbardus,  Bur- 
cardus. 

Burcbardus,  cornes  Corboilensis ,  156, 
n.  c;  157.  n.  v;  158  n.  b  et  k;  159, 
».  S;  165,  22.  —  Cf.  Burcardus. 


Burcbardus  tbesaurarius,  39i ,  n.  x. 
—  Cf.  Burcardus. 

Burcbardus  Magdunensis,  353,  n.  c, 
g  eJ  i,  n.  1  ;  35i,  n.  0.  —  Cf.  Bu- 
chardus. 

Burcbardus  Rufus,  103,  n.  c. 

Burciacus,  139,  n.  c.  —  Cf.  Bursia- 
cus. 

Burcy  (  Seine-et-Marne ,  c°°  de  La  Cha- 
pelle-la-Reine).  — ■  Voir  Bnrsiacus. 

Burdegalensium  arcbiepiscopus.  — 
Voir  Goscelinus.  —  Bordeaux  (Gi- 
ronde). 

Burdinus,  37 i,  12. 

Burdinus  Remensis,  5^0,  2;  262,  20. 

Burdo  (Raduifus),  180,  32. 

Burgardus,  cornes  Corboilensis,  159, 
n.  s.  —  Cf.  Burcardus. 

burgium  videlicet  burgus,  lil,  27.  — 
Cf.  burgus. 

Burgonicus  (Herveus),  190,  28. 

Burgulium.  —  Foir  Sanctus  Petrus 
Burgulii.  —  Bourgueil  (Indre-et- 
Loire,  arr.  de  Chinon). 

Burgundia.  —  Dnx  Burgundiae;  roir 
Hugo,  Odo,  Robert.  —   Bourgogne. 

Burgundiensis  comitatus,  305 ,  32.  — 
Franche-Comté. 

Burgundigena  vel  Burgundio  vel  Bur- 
gundus  (Rotbertus),  idem  ac  Rober- 
tus  de  Sablulio,  69,  9,  25;  100, 
10;  296,  12,  2g;  396,  i5  —  Cf. 
Rotbertus  Burgundigena. 


Burgundio  (Robertus),  396,  i5.  — 
Cf.  Burgundigena  (Rotbertus). 

Burgundionum  dux,  225 ,  27.  —  Cf. 
Burgundia. 

Burgundus  (Robertus),  100,  10.  — 
Cf.  Burgundigena  (Rotbertus). 

burgus,  iOi,  21,  23,  26,  35;  102, 
1;  190,  1;  323,  4;  555,  ià;361, 
2;  363,  22;  — in  atrio  ecclesiae, 
52,  i3.  —  Cf.  burgium. 

Buriacus,  villa  in  episcopatu  Belva- 
cenû, 286,  5,i3.  —  ^^^(Oise,  c™ 
de  Mouy).  —  Cf.  Sanctus  Lucianus 
Buriacensis. 

Burnenvilla  (Gunfridus  de),  26i,  9. 

Burseriis  (Herbertus  de),  S,  18;  10, 
6;  12,  6. 

Bursiacns,  Burciacus,  139 ,  3  ,  n.  c.  — 
Burcj  (Seine-et-Marne,  c°°  de  La 
Cbapelle-la-Reine  ) . 

Barj  (Oise,  c"  de  Mouy).  —  Voir  Bu- 
riacus, Sanctus  Lucianus  Buriacen- 
sis. 

Buscheleio  (Guillelmus  de),  miles, 
â32,  11.  —  Buchelay  (Seine-et-Oise, 
c°°  de  Mantes). 

Bussiaco  (Hildegarius  de),  259,  24. 

butaria  de  Parisius,  xlii,  n.  2. 

buticularius.  —  Voir  houteiller. 

Buxiolus,  in  pago  Cinomannico,  44,  8. 
—  Saint-Jean-sur-Mayenne  (Mayenne, 
c°°  de  Laval). 


Cabilocensis  (Frogerius),  575,  10.  — 

Cf.  Frogerius  Catalaunensis. 
Cabilonensis  episcopus.  —  Voir  Rode- 

rius.  —  Chalon-sur-Saône  (Saône-et- 

Loire). 
Cabilonensis  pagus,  45,  10.  —  Clia- 

lonnais. 
Cabilonensis  (Frotgerius),  557,  7.  — 

Cf.  Frogerius  Catalaunensis. 
Cabilonicensis   (Frogerius),  268,    19. 

—  Cf.  Frogerius  Catalaunensis. 
Cabotus  (Lisiernus),  lii,  8. 
Caciacus,    in    pago    Belcinensi,    44, 

lO. 

Cadalaoius,  Cadalous,  villa,  555,  22; 
223,  n.  a.  —  Chadeleuf  (Puy-de- 
Dôme,  c™  de  Champeix). 


Cadalous,  villa,  223,  n.  a.  —  Cf.  Ca- 
daloius. 

Cadelata,  villa,  55,  n.  v.  —  Cf.  Kade- 
lata. 

Caen  (Calvados). —  Voir  Saint-Etienne. 

Cainone  vel  Chinono  (Johannes  de), 
100,  i3;  396,  16.  —  CAinon  (In- 
dre-et-Loire). 

Caïphas,  6,  n.  v;  11,  n.  e. 

Calce  (Guillelmus  de),  555,  ii.  — 
La  Chaux  (Orne,  c°°  de  Carrouges). 

Caldri  (Fulcoius  de),  555,  22;  555, 
3,10; — (Iïode),555,  10. —  Chau- 
dry  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Magny, 
c"°  de  Vienne-en-Artbies). 

Calleto  (Rainaldus  de),  326,  10.  — 
Cf.  Coleto  (Rainaldus  de). 


callis  publicus,  339,  1,  5. 

Calmisiacus,  96,  27.  —  Chaumuzj 
(Marne,   c°°  de  Ville-en-Tardenois). 

Calmons,  100,  6;  190,  4,6.  —  Cal- 
montis  silva,  190,  5.  —  Chaumont- 
sur-Loire  (Loir-et-Cher,  c°°  de  Mont- 
riohard).  —  Cf.    Calvus  Mons. 

Calmonte  (Gaufridus  de),  557,  22; 
544,  19.  —  (Odo  de),  310,  2.  — 
Chaumont-en-Vexin  (Oise,  arr.  de 
Beauvais).  —  Cf.  Calvus  Mons. 

Calni,  Chalinaco,  Chalney  (Wazelinus 
de) ,  vel  Gauscelinus  castri  Cbale- 
naci ,  Gosselin  de  Chauny,  xvni ,  n.  2  ; 
XIX;  54,  3;  63,  7;  66,  i4;  98,  18. 

—  Chauny   (Aisne,  arr.   de  Laon). 

—  Cf.  Cauni. 

59. 
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calumpnia,  13.  5. 
Calvellus  (Gerardus),  395,  lo. 
Calvus  (Anselmus),  7ff,  3. 
Calvus  (Willelmus),  234,  8;  26 i ,  g. 
Calvus  Mons,  525.  3,  ii.  —  Conduc- 
lus  de  Calvo  Monte,   i2S ,  i3.   — 
Gausfredus   de  Calvo  Monte  vel  de 
Caimonte,  li2,  -]  ;  228 ,  23;  232. 
10;  233.  29;  25(î.    10;  557,   22; 
2ài,  19;  308,  i5.  —  Herbertus  de 
Calvo  Monte,  525,  20.  —  Odmundus 
de  Calvo  Monte,  323.    18.  —  Odo 
de  Calvo  Monte,  310.  2,  n.  d.  — 
CImumont-en-Vexin     (Oise,    arr.    de 
Beauvais). 
Calvus  Mons,  Calmons,  castellum,  100. 
6;   102.    i3,  28;    190.   4,  5.    — 
Gosfridus  de  Calvomonte,  191,  21. 
—  Chaumont-siiT-LoiTe  (Loir-et-Cher, 
c°°  de  Montricliard). 
Camaracense,     Canieracense     territo- 
rium,  205,    10;  206,   7;   iiO,   8, 
35.    —   Cambrésis,   pays.     —     Cf. 
Cameracensis. 
camba,  61,  23;  205,   4;   iàO,  1.  — 
Seticum  camhae,  20i,  11-12;  205, 
7,  21  ;  45P,  ig;  iiO,  5,  20, 
cambagium,  i27 ,  5. 
camberlanus.  —  Voir  chambellans. 
Camberon,  villa  juxta  terminum  Cla- 

riacense[m] ,  261 ,  21. 
Cambiacus  ,  19â,  26. —  Chainçjj  (Loi- 
ret, c°°  d'Orléans). 
Camftrai  (Nord).  —  Voit  Cameracensis. 
Cambray  [Warmont ,  archediaquene  de), 

76,  7.  —  Cf.  Cameracensis. 
Cambrésis ,  pays.  —  Voir  Camaracense 

territorium. 
caméra  régis,  7,  n.  n.  et    y;  12,    2; 

309,  23;  424,  28. 
Camaracense,   territorium,  205,    10; 
206,  7.   —  C/l  Camaracense  terri- 
torium. 
Cameracensis  archidiaconus  :  «oîVWar- 
mundus;  —  ecclesia,  xx,  n.   k;  61, 
i3;  • —  episcopus,  290,  6;  voir  Ge- 
rardus ,     Lietbertus ,      Vindicianus  ; 
—    pagus,    163,    5.    —    Cambrai 
(Nord).  —  Cf.  Camaracense  territo- 
rium ,  Sanctus  Andréas, 
camerarius.  —  Voir  chambrier. 
Camereum ,  96,  3o.  —  Chamery  (Marne, 

c™  de  Verzy). 
caminus  regius,  425,  i3. 


PHILIPPE  r. 

camnia,  305 ,  23. 

Campanensis  cornes  :  voir  Stephanus. 

—  Cf.  Campaniae  cornes. 
Campaniae,  villa  in  episcopato  Matis- 
conensi,    45,     19.    —     Champagne 
(Saône-et-Loire,  c™  de  Lugny,  c""  de 
Péronne   et  de  Saint-Maurice  de-Sa- 
tonnay). 
Campaniae  comes  :  voir  Hugo,    Odo, 
Stephanus;  —  comitissa  :  uoir  Con- 
stantia. 
Campelinus,  190.  3o. 
Campellis  (ecclesia  S.  Mariae  et  S.  Mar- 
tini de) ,  12^1 ,  10:  —  Cf.  Champeaax 
(Seine-et-Marne,  c°"  de  Mormant). 
campipars,  182.  g,  10;  268,  6. 
Campus   Verminosus,     108,    i5.    — 
Champ-Vermelleux ,    climat    près    de 
Saint-Benoît-sur-Loire. 
Canaium,  305,  34-  —  Chenay  (Marne, 

c""  de  Fismcs). 
candelabrum,  250,  11. 
Caniacus,   cella,    306.  4.    —  Ckacjny 

(Ardennes,  c°"  d'Omont). 
Canicula,     96,    3o.     —    Alontchenot 
(Marne,  c°"  de  Verzy,  c"°  de  Villers- 
AUerand). 
Cannaveria,  192.  n.  2.  —  Chenevières 
(Loiret,  c°"  de  Jargeau,  c°°  deSaint- 
Denis-de-l'Hôtel). 
canonica  sea  praebenda,  38 S,  11. 
canonica  fraternitas   [ecclesiae  Carno- 
tensis] ,  iï77,  1  ;  —  subjectio  ,281,  h. 
canonicalis  ecclesia ,  101,  16. 
canonicare  alicjaem,  3i7,   17. 
canonice  tenere,  388 ,  12. 
canonicus,  canonici,  ccii,n.  2; 57,22, 
27,  2g;  72.   io,i5;75,7;75,2, 
4;  92,  21;  101.   16,  iS;110,   5, 
12,  3i;   157,   6,   8,   II,   17,    19; 
176,  9;  177,  1;  179,  27;  182,  2, 
i3;  18i.  5,  ç);206,  12,  i6;209, 
55;  210.  8,  i5;  213,  6;  215.  i4; 
228,  1;  232.  ii;23i,  6;  24*.io; 
263,   18;  264,  i5;  274,  ig;  275, 
6,  i3,  i5,  16,  n.  3;  276,  7 ,  8,  9 , 
10,  12;  289,  22;  295,  à,  7,    17; 
296,  5;  299,  4;  303.  i3 ;  5ii,  1; 
31i,  3;  317,  2;  320,  12;  325,  4; 
328,  i3-i5;  550,  23;  331.  7,   8, 
10;  332,  i3  ,  i5  ;  545,  7  ;  3i7,  10, 
19,  22  ;  545,  3  ;  352,  12  ;  356,  3  ; 
357,  36;  360,  17;   361,   3,  20; 
363,  i5;  564,  18,  21,  26;  365,  1, 


3,  4,  10;  367.  1,  8,  11,  17;  369, 
26;  570,  I,  2,  10,  ig;  371,  3, 
17;  572.  11,  12;  379,  7,  ià;388. 
11,  i4;  555.  7,  11;  i05,  ii;il2, 
i3;4i5,  5. 

canonicus  ordo,  100,  5-6;  274,  24; 
275,  1-2;  388,  4. 

cantarus  vini,  301,  3o. 

Cantin,Cauventin,  6i,  26,  n.f.  —  Coii- 
tin  (Nord,  c™  d'Arleux). 

Cantoilum,  227.  9.  —  S.  Remigius 
de  Cantoilo,  ecclesia,  228,  5.  — 
Chanteau  (Loiret,  c°°  d'Orléans). 

Cantorbéry  (Angleterre,  comté  de  Kent). 

—  Voir  Cantuariensium  archiepi- 
scopus. 

cantoria,  275,  7. 

Cantosciaco  (Bernardus  de),  39i,  2  5. 

—  Champtocé  (Maine-et-Loire,  c'" 
de  Saint-Georges-sur-Loire). 

Cantuariensium  archiepiscopus  (An- 
selmus), 382.  1.  —  Cantorbéry 
(Angleterre).  —  Cf.  Anselmus. 

Capella,  Capella  Audae,  villa  in  Bitu- 
ricensi  i-egione,  juxta  fluvium  Las- 
mars,  57,  2,  5;  89,  10,  n.;  90,  3, 
7,  9,  i4.  18;  91,  7.  —  Monachi 
Capellae,  90,  23. —  La  Chapelaude 
(Allier,  c™  d'Huriel).  —  Cf.  Chape- 
lande  {La). 

Capella  Gedeonis,  in  suburbio  Bitu- 
rigae  urbis,  371,  18.  —  La  Cha- 
pelle-Saint-Ursin  (Cher,  c°"  de  JMehun- 
sur-^èvre)  ? 

Capella  Sancti  Maximini,  19i,  2C.  — 
La  Chapelle-Saint-Mesmin  (Loiret, 
c™  d'Orléans). 

capiceria,  275,  6. 

capicerius,  275,  12. 

capiciae,  XLii,  n.  2. 

capitale,  85.  24,  26. 

capitalicia,  96.  26. 

capitium  ecclesiae,  5,  i5. 

capitularia  regum,  35 .  35. 

capitulum  [ecclesiae],  5i4.  i4;  547, 
i5  ;  —  monasterii ,  325 .  16. 

Cappis  ( Archembaldus  de),  99,  S. 

Caprosia  (Johannes  de),  87,  3. 

Caprosis  (Milo  et  Guido  de),  180,  5. 
—  Chevrease  (Seine-et-Oise,  arr.  de 
Rambouillet). 

Caprosius,  in  episcopatu  Lugdunensi, 
45,  ,6.  —  Chevromc  (Ain,  c°°  de 
Pont-de-Vauxl. 
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captura ,  108 ,  2  3. 

caracter  reglum.  —  Voir  monogramme. 

Carcassonne  [sénéchal  de),  ccxxxvi.  — 

Carcassonne  (Aude). 
Cardo  (Alelmus).  ccxl,  n.  i. 
Carellus,  CarreUus  (Rotbertus),  326 , 

8,n.  h. 
Carisiacus,    castellum    in   pago   Sues- 
sionico,<?44,  26;  3i5 ,  2.  —  Quier:j 
(Aisne,  c°°  de  Coucy-le-Château). 
caritas,  088,  20. 

Carliacus,  Charliacus,  5i5,  3,n.  f. — 
Charly  (Aisne,  arr.  de  Château- 
Thierry). 
Garnis  mortua,  101,  2/I,  26.  —  Sta- 
tiones  carnis,  161,  11,  3o-3i.  — 
Venditio  carnis,  xn,  n. 
Carnotanus  episcopus.  i30 ,  8.  —  Cf. 

Carnotum. 
Carnotemsis  ecclesia,  137,   2.  —  Cf. 

Carnotum. 
Carnotensis  diocesis ,  cctiii  ;  —  (Guosia- 
nus),  372.  3;  —  (Hugo),  i57,  21. 
—  Cf.  Carnotum. 
Carnotensium    episcopus,   187,   i.  — 

Cf.  Carnotum. 
Carnotenus  episcopus ,  19 ,  1  ;  —  pagus, 

X-\v,  n.  —  CJ.  Carnotum. 
Carnotina  cathedra ,  16â ,  2  7  ;  —  urbs , 

5,  12.  —  Cf.  Carnotum. 
Carnotum,  Carnotina  urbs,  5,  12.  — 
Carnoti  (actum),  187,  ^h. —  Cathe- 
dra, 16Ù,  27.  —  Cornes:  voir  Hen- 
ricus  Stephanus.  —  Curia  episcopalis, 
166,  n.  3.  —  Diocesis,  ccviii;  5, 
16. — Domus  episcopales,  554,  26, 
28.  —  Ecclesia,  19.  2;  20.  i5, 
25;  137.  2;  176,  9,  24;  177,  16; 
38U ,  24,  2  6  ;  archidiaconus  :  voir 
Amuifus,  Fulco,  Guiileimus,  Hii- 
degarius,  Hngo,  Mile,  Odo,  Sigo, 
Simon  ;  cancellarius  :  îjoir  Euvrardus, 
Ingelrannus ,  Wlgrinus  ;  ranonici , 
176,  9;  177,  1;  187,  2o;voir  Os- 
bertus  ;  cantor  :  voir  Arnulfus ,  Hil- 
duinus,  Sigo;  capicerius  :  tioir  Guim- 
bertus;  decanus  :  voir  Ernaudus, 
Harduinus,  Hugo,  Ingelranus;  dia- 
coni,  177,  2 4-2 6  ;  personae  majores, 
385,  9;  praepositus  :  voir  Ansel- 
mus,  Fulcherius,  Goslinus,  GuiHel- 
mus,  Hiiduinus;  presbyteri,  177, 
21-24;  187, 16, 18;  ïoîVGualterius, 
Herbertus,   Osbertus;     subcantor   : 


iJOiV  Guarinus,  OJo,  Rotbertus, 
Stephanus;  subdecanus:  voir  Adelar- 
dus,  Euvrardus,  Hildegarius,  Lera- 
nus;  subdiaconi,  177,  27-30.  — 
Ecclesiae  :  voir  Sanctus  Petrus  Car- 
notensis. —  Episcopus,  9,  7;  19,  1  ; 
21.  S;  98.  i5;  16i,  27;  187.  4; 
38i,  2;  385,  7,  8,  9,  11;  iSO, 
8,  n.  j;  voir  Agobertus,  Arraldus, 
Florus,  Fuibertus,  Gausfredus,  Ivo, 
Robertus,  Teodericus;  dapifer  epi- 
scopi  :  voir  Udo.  —  Vicedomnus  : 
voir  Rainaldus.  —  Chartres  (Eure- 
et-Loir). 

Carolus.  —  Cf.  Charles,  Karoius. 

Carolus  Magnus,  imperator,  i6 ,  18. 
—  Cf.  Karoius. 

Carp.  (Gaudinus),  326,  i3. 

carraria  boum,  139,  4.  —  Cf.  carri- 
catus. 

CarreUus  (Rotbertus),  326,  n.  h.  — 
Cf.  Carellus. 

carretum,  196,  6. 

carricatus  boum ,  equorum  ,  asinorum , 
150 .   23.  —  Cf.  carraria. 

Carrofense  monasterium,  ccxiv,  n.  4 
et  5.  —  Cf.  Karrofense  monaste- 
rium. 

Carrofenses  monachi ,  i27,  n.  b.  —  Cf. 
Karrofense  monasterium. 

Carrofum,  ccni,  n.  2.  —  Cf.  Karro- 
fense monasterium. 

carrones ,  85 ,  11. 

carruca,  85 ,  19;  —  structa,  202,  2  , 
3.  —  Terra  unius  carrucae,  ce,  n. 
1;  26.  22;  52,  16;  78,  3i;  202, 

2.  —  Terra  ad  dimidiam  carrucam, 
202,  3.  —  Terra  sulEciens  duabus 
carrucis,  78 ,   3o.  —  Cf.  quadruca. 

carrucata  terrae,  20i,  12,   i3;  205, 

3,  21;  i39,  18,  19,  37. 
carrus,    16,  26,  29;    196,   6;   il2 , 

20. 
carta,  lxxxlx;  6,  20;  7,  n.  n;  106. 
16;  150.  17;  158,  1,  5;  216.  9; 
220,  17,  18,  24,  29,33;  231.  9; 
236,  24;  250,  là,  n.  2;  256.  i3; 
574.  7;  283,  8;  285,  i3;  301, 
33;  309,  n.;  312,  10;  318,  23; 
322,  2;  323,  i3;  3i6 ,  19;  3i9 , 
5;  362,  5;  365.  i3;  366,  7;  395. 
g;  i03,  22;  i06 ,  iZ\à08,  11,  i3; 
i22,  5;  427,  12;  iSl .  10,  i4, 
iG.  —  Carta  elemosinaria ,  365,  5; 


370,  7.  —  Carta  libertatis,  216, 
2.  —  Cartarum  instrumenta,  65, 
ig.  —  Cf.  cartha,  cartula,  charta, 
karta,  kartula. 

cartha,  232,  i3.  —  Cf.  carta,  car- 
tula, charta,  karta,  kartula. 

cartula,  L.xxxix;  12,  7;  98 ,  10;  133, 
23;  173,  5;  180,  2;182,  i6;193, 
6;  230, iS; 308,  i3;  355,  Z;383, 
12.  —  Cf.  carta,  cartha,  charta, 
karta,  kartula. 

cartalaires ,  xlv-xlvi. 

Carus ,  Charus ,  Karus ,  flumen ,  XLI ,  n.  ; 
195,  11,  n.  h.  —  Cher,  rivière, 
affluent  de  la  Loire. 

casamentum,  102,  i5;  190,  11. 

casatus  ecclesiae,  2iO ,  11. 

Casletensis  castellatura ,  289,  2g.  — 
Cf.  Cassel. 

Casnidus,  [villa],  78,  33. 

Cassel,  Mons  qui  Cassel  nuncupatur,  _ 
Cassellensis  parrochia,  289,  23,25, 
26;  290.  2.  —  Castellatura  Casle- 
tensis, 289,  29.  —  Ecclesia  :  voir 
Sanctus  Petrus  in  Monte  Cassel.  — 
Cassel  (Nord,  arr.  d'Hazebrouck). 

Castel  (Robert  du),  69,  24.  —  Cf 
Castello  (Rotbertus  de). 

Castellio,  78,  32.  —  Chàtillon,  loca- 
lité disparue ,  han  de  Chàtillon ,  près 
de  la  porte  de  Flèchambault ,  à 
Reims. 

Castellione  reZ  Castellonio  (Guido  de), 
21  â,  20,  )!.  y.  —  Châtillon-sar- 
Marne  (Marne,  arr.  de  Reims). 

Castello  (Guaszo  de),  miles,  xxv,  n.; 
2i,  n.\;  25 ,  18,  3i.  —  Château- 
neuf -en-  Thimerais  (Eure-et-Loir, 
arr.  de  Dreux). 

Castello  (Hugo  de),  276 .  3. 

Castello  (Robertus  de),  dapifer  régis, 
postea  monachus,  337,  3.  —  Cf. 
Rotbertus  de  Castello. 

Castello  vel  Castro  (Rotbertus  de), 
miles,  37,  24;  69,  8,  24;  lU. 
10;  228,  23;  272.  10.  —  Cf  Rot- 
bertus de  Castello. 

Castello  Airaldi  (Fruinus  de),  ccni, 
n.  2. —  Châtellernult  (Vienne). 

Castelloduno  (Fredericus  de),  190,  12. 
—  Chàteaudun  (Eure-et-Loir).  — 
Cf.  Dunensis  vicecomitatus. 

Castellonio  (Wido  de),  21i .  20.  — 
Cf.  Castellione  (Guido  de). 
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CasteHo  Theoderici  vel  Castro  Theodo- 
rici  (Hugo  de),  miles,  212,  2  4,  n. 
q;  21i.  19;  273,  24,  n.  i.  — Châ- 
teau-Thierry (Aisne). 

castellum.  —  Clausio  castelli,  139   3. 

Castellum  Forte,  Castrum  Forte,  172. 
17.  —  Amalricus  de  Castelio  Forti , 
9i.  q;  160,  5,  n.h.  —  Ecclesia  : 
voir  Sanctus  Christoforus.  —  Hugo 
Rufus  de  Castro  Forli,  ISO.  3o.  — 
Chàteaiifort  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Palaiseau). 

Castellum  Nantonis,  Castrum  Landonis, 
Castrum  Nantonis.  —  Bertrannus  de 
Castelio  Nantonis,  260,  2  ;  262,  19. 

—  Ecclesia  S.  Severini,  xliv,  7!.  3. 

—  Heiricus  de  Castro  Landonis, 
ISl,  3.  —  Château-Landon  (Seine- 
et-Marne,  arr.  de  Fontainebleau). 

Castro  (Robertus  de),  37,  ai.  —  Cf. 
Castelio  (Rolbertus  de). 

Castro  Brientis  (Gosfridus  junior  de) , 
395,  16.  —  Châteaiibriant  (Loire- 
Inférieure). 

Castro  Forti  (Amalricus  de),  160,  n. h. 

—  Cf.  Castellum  Forte. 

Castro  Forti  (Hugo  Rufus  de),  ISO, 

3o.  —  Voir  Castellum  Forte. 
Castro  Gordonico  (Gimo  de),  361,  7; 

36 i ,     i3;    365 ,    20.    —  Sancerre 

(Cber). 
Castro  Gunterii  (Raginaldus  de),  39i, 

a3.  —   Ckâteau-Gontier  (Mayenne). 
Castro  Landonis  (Heiricus  de) ,  1S1,S. 

—  Cf.  Castellum  Nantonis. 
Castro  Theodorici  (Hugo  de) ,  21i ,  19. 

—  Cf.  Castelio  Theoderici  (Hugo 
de). 

Castrum,  locus  juxta  Abbatisvillam , 
201,  n.  2. 

Castrum  Nantonis.  —  Ecclesia  S.  Seve- 
rini,  XLFv,  n.  3.  —  Cf.  Castellum 
Nantonis. 

Castrum  Novum,  262,  4.  —  Châtcau- 
neiif-sw-Loire  (Loiret,  arr.  d'Or- 
léans). 

Catalaunense   territorium,    305,    Sa. 

—  Châlonnais ,  pays. 
Catalaunensis  civitas,  57,  20.  —  Ec- 
clesia, 57,  3-4,  6-7,  i4;  praeposi- 
tura ,  57,  22,  2  6  ;  voir  Sanctus  Ste- 
phanus.  —  Ecclesiae  :  voir  Omnium 
Sanctorum  ecclesia,  Sanctus  Mem- 
mius,  Sanctus  Sulpitius.  —  Episco- 


pus,  132,  5;  159,  ii.li;  162,  20;tio{r 
Memmius,Rofrerus,  Rottierus.—  Fro- 
gerus  CatalaunensisjjeZ  de  Catalaunis, 
260,  1;  262.  iS;276,i!,;301,5â; 
3il ,  20;  cf.  Frogerius.  —  Nundi- 
nae,  59,  8.  —  Vicedomnus  :  voir 
Eustatius.  —  Cf.  Châlons  -  sur-Marne 
(Marne). 

Catalaunensium  praesul,  132,  5.  — 
Cf.  Catalaunensis. 

calale,  S5 ,  i4. 

Catelata,  51,  12.  —  Cf.  Kadelata. 

Caterina  (sancta).  —  Ossa  ejus ,  555,  2. 

Cathalaunensis.  —  Voir  Catalaunensis. 

cathedra  episcopalis,  59,  2. 

Calia,  foresta,  392,  n.;393,  n.  — 
Les  Echats,  forêt  (Maine-et-Loire). 

Caulis  (Germundus)  27,  12. 

Cauni  (Hugo  de) ,  206 ,  27;  Ml,  ig. 
—  Cf.  Calni. 

Caurcis  (Burcardus  de),  103,  n.  c. 

Cauventin,  61,  2Q.  —  Cf.  Cantin. 

Cava  [La),  abbaye,  ccxxix,  n.  —  Cava 
dei  Tirreni  (Italie,  prov.  et  arr.  de 
Salerne). 

cedula  donationis,  371,  16. 

cella,  201.  n.  2;  325,  9;  32S .  18; 
336,  5;  3^i6,  20;  i03,  20. 

Cella ,  ecclesia  juxta  villam  Pompo- 
niensem,  29,  27.  —  Saihi-Pierre 
(Oise,  c°"  de  Pont-Sainte-Maxence , 
c°°  de  Pontpoint). 

Cella  prope  Criciacum,275,  8.  —  Mo- 
nasterium ,  575 ,  9  ;  f ratres  mo- 
nasterii,  575,  2  5.  —  La  Celle-sur- 
B'Iorin  (Seine-et-Marne,  c°°  de  Cou- 
lommiers). 

Cella ,  villa  in  Lemovicensi  pago ,  555 . 
5. 

Cella  Trecensis.  —  Voir  Sanctus  Petrus 
Cellensis. 

cellarium,  3S5 ,  4;  —  regium,  167, 
18. 

Celle-sar-Morin  {La)-  (Seine-et-Marne, 
c°"  de  Coulommiers).  —  Voir  Cella 
prope  Criciacum. 

Cenomanensis,  Cenomannensis  cornes  : 
voir  Herbertus.  —  Ecclesia  ;  decanus  : 
voir  Wicherius.  —  Episcopus  :  voir 
Avisgaudus.  — Pagus,44,8.  — Vice- 
comes  :  voir  Usbertus.  —  Le  Mans 
(Sarthe). 

Cenomannis  cornes ,  39i  ,21.  —  Cf. 
Cenomanensis. 


Cenonianorum  vicecomes,  13i,   n.  1; 

137,  4.  —  Cf.  Cenomanensis. 
censura  sacerdotalis,  545,  g  ;  —  saecu- 

laris,  338 ,  i3;  —  terrena,  3i3 ,  g. 
census,  6,  8;  9.  11, i3;  29,  27;  30, 

3;  96,  2&;10S,22;  150,  11;  190, 

i,  "9;   195,    ig;  26S,  g;  290,  2; 

296.   1;   554,    24;  357,   i4,   26; 

575,  9;  383,  q;389,  10;  450,  4, 

12;   456,  g;  —  capitum ,  61.  21; 

—  monetae,  55i,  2  ;  —  rusticorum , 
296,  6;  —  de  stationibus  carnis  et 
piscium,  161,  11,  3o;  162.  3. 

Centulense   monasterium ,  15i .   n.  i. 

—  Cf.  Sanctus  Ricbarius. 
Centum   Nuces,  308,    7.   —   Sannois 

(Seine-et-Oise,  c°"  d'Argenteuil). 
Ceokes,  426,  n.  o.  —  Cf.  Chiocae. 
cera  [scilicet  oblatio  ecclesiae],  575, 10. 
Cercbeya  (Wido  de),  86.  3. 
Ceresi,505,  20;  440,   18.  — Cherisy 

(Pas-de-Calais,  c°"  de  Croisilles)? 
Cerisiacus,  villa,  2il ,  n.  c.  —  Cf.  Ci- 

risiacus. 
Cerisj-Gaillj  (  Somme ,  c°°  de  Bray-sur- 

Somme).  —  Voir  Cirisiacus. 
Cersona,  urbs,  xvn,  n.  1;  xvni. 
Cerveilus  (VVido),  ccm,  n.  2. 
Chaalo,  mercator,  216 ,  i5. 
Chadeleuf  (Puy-de-Dôme,  c°°  de  Cham- 

peix).  —  Voir  Cadaloius. 
Cbadios,  lia,  10. 
Chagnj    (Ardénnes,   c°"  d'Omont).  — 

Voir  Caniacus. 
Chaincjj    (Loiret,    c°°   d'Orléans).   — 

Voir  Cambiacus. 
Chalenaci   (Gauscelinus,    castri),  54, 

3.  —  Cf.  Calni. 
Chalette  (Loiret,  c™  de  Montargis).  — 

Voir  Kadelata. 
Chalinaco  (Wascehnus  de) ,  xvin,  n.  2. 

—  Cf  Calni. 

Chalney  (Wazelinus  de),  98,  18.  ^ 

Cf.  Calni, 
Chalo,  i2â,  28.  —  Marcbia  de  Chalo , 

454,  24.  —  Odo,  major  de  Chalo, 

455,  n.  1;  455,  2,  6,  g,  11,  i4, 
18;  454,  16.  —  Sacerdos  :  voir 
Gesmerus.  —  Cf.  Châlo-Saint-Mars 
(Seine-et-Oise,  c°°  d'Étampes). 

ChâloSaint-Mars  (Seine-et-Oise,  c°° 
d'Étampes).  —  Charte  (fausse)  rela- 
tant divers  privilèges  accordés  par 
Philippe  I"  aux  héritiers   d'Eudes, 
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maire  deClialo,ccx-ccxni;  i22-i25. 

—  Cf.  Chalo. 

Cliatonnais ,  pays.   —  Voir  Cabilonen- 

sis  pagus. 
Cliàlnnnais .  pays.  —  Foir  Catalaunense 

terri  torium. 
CItàlons-sur-Marne  (Marne).  —  Préceptes 

pour   l'église,    c;   57-59.    —   Voir 

(  atalaunensis  civitas. 
Clialnn-sur-Saone    (Saône-et-Loire).   — 

Voir  Cabilonensis  episcopus. 
chambellans  du  roi,  cm;  CLin. 
chambrier,  cxi.iv-cxLVl  ;  CLii. 
Chamery    (Marne,  c°"  de    Verzy).   — 

Voir  Camereum. 
Champagne ,  province.  —  Voir  Campa- 

niae  cornes. 
Champacine  (Saône-et-Loire,  c"  de  Lu- 

gny,   c""    de  Péronne  et   de  Saint- 

Maurice-de-Satonnay).  —  Voir  Cam- 

paniae. 
Champeaux    (Seine-et-Marne,    c°"     de 

Mormant).  —  Charte  en  faveur  de 

l'église  de  Champeaux ,  12i-125.  — 

Vidimus  de  Philippe  le  Bel ,  daté  de 

Champeaux-en-Brie ,  '4,0.  —    Voir 

Campellis  (Ecclesia  de). 
Champel  (Raginaldus) ,  395,  20. 
Champiocé    (Maine-et-Loire,    c°°    de 

Saint-Georges-sur-Loire).  —  Voir 

Cantosciaco  (Bernardus  de). 
Champ-Vermelleux ,     climat,    près     de 

Saint  Benoît- sur -Loire.     —     Voir 

Campus  Verminosus. 
chanceliers  du  roi,   XLVm-LXlv,  LXVii- 

LXXir;  CLXXV-CLXXVI. 

Chandre,  [villa],  i9i.  25. 

Chanteau  (Loiret,   c°°  d'Orléans).  — 

Voir  Cantoilum. 
Chapelaude  {La)-  { Allier,  c°"  d'Huriel). 

—  Donation  de  La  Chapelaude  à 
Saint-Denis  ,86  k  91.—  Cf.  Capella 
Audae. 

chapelle  royale  et  chapelains ,  lui;  GLin. 

Chapelle-Saint-Mesmin  [La)  —  (Loiret, 
c°°  d'Orléans  ).  —  Voir  Capella  Sancti 
Maximini. 

Chapelle-Saint- Vrsin  {La)  -  (Cher,  c°° 
de  MeImn-sur-Yèvre).  —  Voir  Ca- 
pella Gedeonis. 

Charité-sur-Loire  {La)-  (Nièvre ,  arr.  de 
Cosne).  —  Abhaye,    xlh;    cxli,  n. 

—  Cf.  Sancta  Maria  de  Karitate. 
Charlavana,  i67,  18.  —  Charlevanne, 


auj.  La  Chaussée  (Seine-et-Oise ,  c°" 
de  Marly,  c""  de  Bougival). 

Charlemagne,  empereur,  cxx;  cxxi; 
cxcn.  —  Cf.  Karolus  magnus. 

Charles.  —  Cf.  Karolus. 

Charles  II  dit  le  Chauve,  roi  de  France, 
CI;  CXX;  cxxi;  399,  n.  i;  i36 ,  21. 
—  Cf.  Karolus  Calvus. 

Charles  III  dit  le  Simple,  roi  de  France  , 
XLVin,  n.  1-3;  XLi\,n.  3;  cxxi;  399, 
n.  1;  âi5 .  n.  1  et  2,  —  Cf.  Karo- 
lus [III]. 

Charles  IV,  roi  de  France,  28 ,  7,  n.  1  ; 
3i,  ig,  n.  1. 

Charles  V,  l'oi  de  France,  207,  12, 
n.  2;  208.  8;  ^i23 ,  7,  16.  —  Cf. 
Karolus  [V]. 

Charles  VI,  roi  de  France ,  35 ,  1 3  ,  1  g  , 
2/1;  155.  8,  n.  3;  /i23,  10.  —  Cf. 
Karolus  [VI]. 

Charles  VII,  roi  de  France,  216,  n.  f; 
219,  5;  /i23,  i5,  21,  22. 

Charles  VIII,  roi  de  France,  ccx;  35, 
22;  219,  k,  i5;  i23,  16. 

Charlevanne ,  auj.  La  Chaussée  (Seine- 
et-Oise,  c°"  de  Marly,  c"°  de  Bou- 
gival). —  Voir  Charlavana. 

Charliacus,  213,  n.  f.  —  Cf.  Carlia- 
cus. 

Charly  (Aisne,  arr.  de  Château-Thier- 
ry). —  Voir  Carliacus. 

Charnotanus  episcopus,  iSO ,  n.  j.  — 
Cf.  Carnotum. 

Charroux  (Vienne,  arr.  de  Civray). — 
Ahbaye,  cxcvin.  —  Précepte  por- 
tant confirmation  des  hiens  de 
l'abbaye,  221-223.  —Précepte  con- 
firmant la  donation  par  Robert  de 
Péronne  à  l'aljbaye  de  Charroux  de 
terres  et  droits  à  Aliouagne,  ccxni- 
ccxix;  i25-i28.  —  Cf.  Karrofense 
monasterium. 

charta,  lOi,  ig.  —  Cf.  carta,  cartha, 
carlula,  karta,  kartula. 

Chartrain,  pays.  — ■  Voir  Carnotenus 
pagus. 

Chartres  (Eure-et-Loir).  —  Précepte 
confirmant  la  renonciation  faite  par 
Henri-Etienne,  comte  de  Chartres, 
à  la  coutume  du  pillage  de  la  mai- 
son épiscopale  après  la  mort  de 
l'évêque,  383-385.  —  Cf.  Carno- 
tum ,   Saint-Père  à  Chartres. 

Charus,  lluvius,  xu,  n.  —  Cf.  Carus. 


Chassagnia,  locus  in   suburbio  Picta- 

vensi,    220,     12.    —    Chnsseignes , 

lieu-dit  à   Poitiers.  —  Cf.  Monaste- 
rium novuni. 
Chasseignes ,  lieu-dit  à  Poitiers.  —  Foir 

Chassagnia. 
Châteaubriant    (Loire-Inférieure).     — 

Voir    Castro     Brientis     (Gosfridus 

junior  de). 
Châteaudun    (Eure-et-Loir).     —     Voir 

Castelloduno   (Fredericus   de),   Du- 

nensis  vicecomitatus. 
Châleaufort  (Seine-et-Oise,   c°"  de  Pa- 

laiseau)  —  Voir  Castellum  Forte. 
Chàteau-Gontier    (Mayenne).    —    Voir 

Castro  Gunterii  (Raginaldus  de). 
Château-Landon    (Seine-et-Marne,    arr. 

lie  Fontainebleau).  —  Foir  Castellum 

Nantonis. 
Châteauneuf-en-Thinierais  { Eure-et-Loir, 

arr.    de    Dreux).    —    Voir  Castello 

(Guaszo  de). 
Châteauneuf- sur -Loire     (Loiret,     arr. 

d'Orléans).  —  Foir  Castrum  novum. 
Château-Thierry  (Aisne).  —  Voir  Cas- 
tello Theoderici  (Hugo  de). 
Châtelleraalt    {Frouin     de),    ccili.    — 

Ch  '.telleraalt  (Vienne).   —  Cf.   Cas- 
tello Airaldi. 
Châtillon,  localité    disparue    (Marne, 

c°"  et  c""  de  Reims).  —  Voir  Cas- 

tellio. 
Châtillon-sur-Marne   (Marne,    arr.   de 

Reims).  —  Voir  Castellione  (Guido 

de). 
Chaudry  (Seine  et-Oise,  c°°  de  Magny, 

c°"  de  Vienne-en-Arthies).  —    Voir 

Caldri  (Fulcoius  de). 
Chaumont-en-Vexin     (Oise),     arr.     de 

Beauvais).  —  Foir  Calvus  Mons. 
Chaumont-sur-Loire    (Loir-et-Cher,   c™ 

de   Montrichard).    —    Voir   Calvus 

Mons. 
Chanmuzy    (Marne,     c°°    de    Ville-en- 

Tardenois).  —  Foir  Calmisiacus. 
Chauny    (Aisne,    arr.    de    Laon).   — 

Gosselin    de   Chauny,   xvili,    xix.  — 

Cf  Caini. 
Chaussée  [La).  —    Voir  Charlevanne. 
Chaux  [La)  —  (Orne,  c°"  deCarrouges). 
—     Voir  Galce  (Guillelmus  de). 
Chenay    (Marne,   c""   de  Fismes).   — 

Voir  Canaium. 
Chenevières    (Loiret,    c°"   de    Jargeau, 
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c°'    de    Saint-Denis-de-l'Hôtel).    — 

Voir  Cannaveria. 
Cher,  rivière,  affluent  de  la  Loire.  — 

Voir  Carus. 
Cherisiaco     (Girardus     Strabo     de), 

279.  8. 
Cherisy    (Pas-de-Calais,    c°°    de   Croi- 

silles).  —  Voir  Ceresi. 
Cherson  (Russie),   xviii.   —  Cf.    Cer- 

sona. 
Chevincowt    (Oise,  c°"  de  Ribécourt). 

—  Voir  Civinicurtis. 

Chevreuse  (Seine-et-Oise,  arr.  de  Ram- 
bouillet). —  Voir  Caprosis  (Miio  et 
Guido  de). 

Chevroiuc  (Ain,  c™  de  Pont-de-Vaux). 

—  Voir  Caprosius. 
Chezal-Benoit  (Cher,  c°°  de  Lignièrcs). 

—  Abbaye,  ccxxxvi-ccxxxvii. 
Cliézy,  lieu  détruit  (Marne,  c™  d'Ay, 

c""  de  Bisseuil).  —  Foir  Jezeiacus. 
Childéric  II,  roi  de  France ,  87,  n.  — 

Privilège    faux    pour   Saint -Denis, 

87,  n.  —  Cf.  Childericus. 
Chiidericus  [II],  rex  Francorum,  liô, 

11,  3o.  —  Cf.  Childéric  II, 
Chimay  (Belgique,   Hainaut,   arr.    de 

Thuin ).  —  Voir  Cimai  (  Walterus  de). 
Chimay  (Walterus  de),  66,  n.   r.  — 

Cf.  Cimai. 
Chinon  (Indre-et-Loire).  —  Foi'r  Cai- 

none  (Johannes  de). 
Chinono   (Johannes  de),   100,    i3. — 

Cf.  Cainone  (Johannes  de). 
Chiocae,    Ceokes,     Cbocae,     Cboces, 

206,    lo,  n.  i;  i26,  g,  n.   o;  iiO, 

38.  —  Chocques  (Pas-de-Calais,  c°° 

de  Béthune). 
Chlodovechus  [II],  rex  Francorum.  — 

Voir  Hludovius. 
Chocae,  206,  n.  i.  • —  Cf.  Chiocae. 
Choces,  i26 ,  g.  —  Cf.  Chiocae, 
Choccjiws     (Pas-de-Calais,     c°°    de    Bé- 
thune). —  Voir  Chiocae. 
CImisy-au-Bac  (  0 ise ,  c°"  de  Compiègne ) , 

80,  n.  2. 
Chotardus,  filius  Wadonis,  iO,  i5, 
Christiana,    uxor    Hugonis    Gregarii, 

574,  1,  g. 
Christian!  taberna,  in  Duiello,  205 ,  5. 

—  Cf.  Cristiani. 
Christianus,  Cristianus,  abbas  S.  Maxi- 
mini   Miciacensis,    19/i,    i4;    35i, 
i8;  383,  2. 


Cbrotus,   villa   in    territorio  Ebroica- 

rum,  26,  i,  24.   —   Croth   (Eure, 

c°°  de  Saint-André). 
Ciconiis  (Ramundus  de),  361,  17. 
Cicunias,  villa,  28i,  20. 
Cimai  vel  Chimay  (Walterus  de),  63, 

9;  66,  i5,   n.  r.   —  Chimay   (Bel- 
gique, Hainaut,  arr.  de  Thuin). 
cimiterium,  182,   7.  —  Cf.  atrium, 

cymiterium. 
Cinemo,  idem  ac.  Emeno,  371 ,  n.  k. 
cingulas  dignitatis,  290,  9. 
Cinomannicus   pagus,    ii,    8.  —  Cf. 

Cenomanensis. 
CinijVieiix  (Oise,  c°°  de  Liancourt).  — 

Voir  Senquatium. 
circada,   19,    22;   20,    10;  23,    20; 

131,     24;    133,     20;    150,     11; 

187,  9. 
Cirisiacus,   Cerisiacus,  villa,  2il ,   2, 

».   c.  —  Cerisy-Gailly  (Somme,  c°° 

de  Bray-sur-Somme). 
cirographum,  358,  5;  —  bipertitum, 

i9 ,  2  1-22. —  Cf.  cyrographum. 
Cisse,  rivière,  affluent  de  la  Loire.  — 

Voir  Siscia. 
Civinicurtis,   15i,   20.  —  Chevincoiirt 

(Oise,  c°°de  Ribécourt). 
Civray   (Vienne).  —   Voir  Sivrac  (Ai- 

mericus  et  Petrus  de). 
Civray-sar-Cher  (Indre-et-Loire,  c°"    de 

Bléré).    — ■    Voir  Sivrai  (Adelelmus 

de). 
Clairoix  (Oise,  c°°  de  Compiègne).  — 

Voir  Clarisius. 
Clamecy  (Nièvre).   —  Voir  Clamiciaco 

(Walterius  de). 
Clamiciaco    (Walterius   de),   2i8 ,   9. 

—  Clamecy  (Nièvre). 
clamor  ad  praepositum,  101 ,  32. 
Clarboldus,  Clarboud,   pincerna,    75, 

21  ;  76 ,  7. 
Clarboud,    boutillier,    76,    7.    —    Cf. 

Clarboldus. 
Clarebaldus,  50,  là. 
Clarembaldus ,    Clarenbaldus ,    Cleren- 

baldus,     episcopus     Silvanectensis , 

112,  i4,  n.  0.  et  p. 
Clariacensis    terminus,    261,    21.    — 

Cléry-sar-Loire    (Loiret,   arr.   d'Or- 
léans) 
Clarisius,  villa,  31i,   16.  —  Clairoix 

(Oise,  c°°  de  Compiègne). 
Claro  Monte   (Hugo  de)'^,  99,   6;  109, 


g;    233,    28.  —   Clermont-en-Beau- 

vaisis  (Oise). 
Claromontensisecclesia.  —  Praepositus: 

voir  Rotbertus.  —  Clermont-Ferrand 

(Puy-de-Dôme).  —  Cf.  Arverncnsis. 
Clarus  de  Versiniaco ,  54 ,  8. 
Clarus  Mons.  —  Suburbium,  5S,  29. 

—  Clermonl-en-Beaiivaisis    (Oise). 

—  Cf.  Claro  Monte  (Hugo  de). 
Ciassia,  in  pago  Belcinensi,  44 .  9.  — 

Glaise  (Haute-Savoie,  c"  et  c""  de 
Faverges). 

Claudius  Cordier,  projudex  Colum- 
bensis,  166 ,  n.  3. 

clauses  pénales,  dans  les  chartes  con- 
firmées par  le  roi ,   clxxix ;  clxxx  ; 

—  dans  les  préceptes  de  Philippe  V, 

CX-CIIII, 

claustrum,  77,  33;  155.  n.  2;  157,  7, 

11,  16;  202,  i5;  210.  8-10;  255. 

23;  i20,  1. 
clausum  vinearum  Aurelianis,  227,  9; 

228.  9. 
Clemens  (sanctus),  xvii,  n.  1. 
Clerenbaldus ,  episcopus  Silvanectensis , 

112,  n.  o.  —  Cf  Clarembaldus. 
Clermont-en-Beauvaisis  (Oise).  —    Voir 

Claro   Monte    (Hugo    de),     Clarus 

Mons. 
Clermont-Ferrand    (Puy-de-Dôme).    — 

Voir  Arvernensis,  Claromontensis. 
Cléry-sar-Loire  (Loiret,  arr.  d'Orléans). 

—  Voir  Clariacensis  terminus, 
clibanus,  250,  7. 

clientela,  372,  i'j;399,  4. 

clientes,  555,  22;  —  régis,  555,  4; 
372,  8. 

Clois  (X.  de),  366,  5.—  Cluis  (Indre, 
c°°  de  Neuvy-Sàint-Sépulchre). 

Cluis  (Indre,  c°°  de  Neuvy-Saint-Sé- 
pukhre).  —  Voir  Clois. 

Cluuiacensis  ordo,  201,  n.  1.  —  Cf. 
Cluniacus. 

Cluniacus,  Cluniacense  vel  Cluniense 
monastenum,  Cluniacensis  ecclesia, 
Cluniensis  locus ,  Clany,  Sanctus  Pe- 
trus de  Cluniaco,ccx.xvi;  177,  2,4, 
8,  12;  192,  20,  22;200,  i3;50i. 
17,  n.îet  2;202,  i;231,  28,  n.  1; 
2i6,  8,  n.  1;  247.  20,  21,  2g; 
2i9.  18;  255.  3o,  3i,  33;  266. 
3,  ô\269.  i5;  255,  n.  1.  — Abbas: 
3i3,  4;  voir  Hugo.  —  Monachi, 
192,   20,   23;  193.  1,  4;  202,8. 


lo,  ii;  255.  25;266,  o\369,  21. 

—  Ordo  Cluniacensis,  201,  n.  i. — 
Cj.  Chiny  (Saône-et-Loire,  arr.  de 
Mâcon). 

Cluniense    monasterium,     200,     i3; 

201,  17.  —  Cf.  Cluniacus. 
Cluniensis    locus,    231,    n.    1.  —  Cf. 

Cluniacus. 
Clunj  (Saône-et-Loire,  arr.  de  Màcon). 

—  Abbaye ,  ccxxvi.  —  Chartes  et  pré- 
ceptes en  faveur  de  l'abbaye  :  con- 
cession par  Arraud,  évêque  de  Char- 
tres, d'une  prébende  dans  l'éghse  de 
Chartres,  confirmée  par  Philippe  P', 
176-177.  —  Précepte  portant  dona- 
tion d'une  terre  sise  à  Pont-aux- 
Moines,  192-193:  i36 .  18.  — 
Précepte  portant  confirmation  de  la 
donation  de  l'église  de  Barly,  200- 

202.  —  Précepte  portant  restitu- 
tion de  Mantes,  Lxxxiv;  550-2,35.  — 
Précepte  portant  donation  de  l'éelise 
Saint-Martin-des-Champs,  XLVii;  545- 
2Ù8.  —  Donation  de  l'église  d'Aul- 
nay,  confirmée  par  Philippe  I", 
2i9-250.  —  Précepte  portant  con- 
firmation des  donations  faites  par 
divers  chevaliers  de  Pithiviers,  lxxi; 
Lxxxiv;  Lxxxv;  CLxYi;  25i-257.  — 
Donation  de  l'église  Saint-Leii  d'Ks- 
serent,  confirmée  par  Philippe  I", 
26i-266.  —  Donation  par  le  comte 
Simon  de  l'église  Saint-Arnoul  de 
crépy,  confirmée  par  Philippe  1", 
268-269.  - —  Précepte  portant  con- 
firmation de  la  soumission  du  mo- 
nastère deMozac  à  Cluny,  3k2-3ti3: 
tiU2,  iS-xy.  —  Cf.  Cluniacus. 

Coceio  (Albricus  de),  162,  32.  —  Cj. 
Cociacus. 

Cocheius,  279,  7,  8.  —  Castellani  de 
Cocheio  :  voir  Rainaldus ,  Techo. 

Cocia  vel  Cochia  (Willelmus),  326, 
3 ,  n.  b. 

Cociacus,  castrum,  3U1,  6,  11. — 
Albericus  de  Cociaco,  xvi,  n.  1  ;  80, 
19;  W,  i;162.  2i;2U,  iq;232, 
9;  236,  9;  2ii ,  ig.  —  Dominus, 
80,  1.  —  Ingelrannus  [de  Cociaco], 
3il,  g,  19.  —  Rainaldus  de  Co- 
ciaco, 341,  22.  —  Milites  castri, 
3il,  10.  —  Coucy-lr-Cliâteau  (Aisne, 
arr.  de  Laon). 

Coctanariae,  villa,   308,  8.    —   Coi- 
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(jnières   (Seine-et-Oise,  c°"   de  Che- 

vreuse). 
Coi^ni'èrcs  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Che- 

vreuse).  —  Foir  Coctanariae. 
Colchos,   castrum,   554,    18.  —  Cou- 

ches-les-Mmes  (Saône-et-Loire,   arr. 

d'Autun). 
Colentiis  (Hugo  de),  136 ,  10. 
Coleto  vel  Calleto  (Rainaldus  de),  555, 

16;  326.  6,  10. 
colibertus,  coHibertus,  179.  Sa;  215, 

16;  360,  21;  373,   ig;  390.  17; 

—  régis,  168 ,  7. 

Colloncjes    (Corrèze,   c°"  de   Meyssac), 

—  Voir  Colongia. 
coUoquium,  cx.xxi. 

Colnyne  (Prusse  rhénane),  xxii.  —  Cf. 
Colonia  Agrippinensis. 

Colnmbes  (Aisne,  c°°  de  Vailly,  c""  de 
Jouy).  —  foir  Columnas. 

Colongia,  Colungia,  villa  in  Lemovi- 
censi  pago ,  555 ,  i,  n.  c.  —  Col- 
longes  (Corrèze,  c°°  de  Meyssac). 

Colonia  Agrippinensis,  Colocjne,  xs, 
n.  !x\  xxn.  —  Coloyne  (Prusse  rhé- 
nane). 

colonus,  44,  27;  361,  1. 

Columbense  monasterium  ,  Sancta  Ma- 
ria Columbensis,  xxrv,  n.  1;  ce;  cci, 
n.;  166,  n.  2  et  3;  308,  2;  404, 
16,    18.  —  Abbas  :   voir    TInbaud. 

—  Monachi,  167,  16;  168,  i4; 
308,  10.  —  Projudex  Colum- 
bensis, 166.  n.  3.  —  Cf.  Coulombs 
(Eure-et-Loir,  c°°  de  Nogent-le-Roi ) . 

Columnae,  305,  28.  —  Coulommes 
(Marne,  c°°  de  Ville-en-Tardenois). 

Columnas,  villa,  45,  i3.  —  Colombes 
(Aisne,  c°°  de  Vailly,  c"'  de  Jouy). 

Colungia,  villa,  555,  n.  c.  —  Cf.  Co- 
longia. 

Combs-la-Ville  (Seine-et-Marne,  c°"  de 
Biie-Comte-Robert). —  Voir  Cumbis. 

cornes  stabulorum.  —  Voir  connétable. 

comessationes,  111,  26. 

comitatus,  5(?4,  i5;455,  21. 

Comitatus,  villa,  206,  i;  440,  29. — 
La  Comté  (Pas-de-Calais,  c°"  d'Au- 
bigny). 

commendatio ,  commendationes ,  85 . 
22;  U6,  24;  U7.  i3;  259,  19, 
20,  22. 

commercium,  commercia,  10,  i5; 
11,  g. 
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Comparatio,  [scilicet  consuetudo],  19. 
21;  20,  10;  23,  20. 

Compendium,  Conpendium,  315,  ig, 
22;  317,  n.  i  et  0;  319.  20;  320, 
n.  j;  457,  11.  —  Compendii  (ac- 
tum),  30.  12;  172.  1;  300.  14; 
317.  16;  320.  26.  —  Arnulphus 
de  Compondio,  54,  7.  —  Collo- 
quium  publicum  habitum  Compen- 
dii, 80.  a.  —  Concilium,  299, 
5-6,  23.  —  Cultura  Karoli,  398. 
2,  3i;  399,  23,  n.  1;  iOO,  16. — 
Ecclesiae  :  voir  Sanctus  Clemens, 
Sanctus  Cornélius,  Sanctus  Germa- 
nus,  Sanctus  Mauritius.  —  Fiscus 
regius,  31i,  ii;  4f5,  n.  1.  — 
Forum  mediae  quadragesimae,  320. 
7-16.  —  Palatium  regium,  320, 
26. —  Pons,  XLin,  II.  1. —  Terri to- 
rium,  317,  5,  7. —  Compiègne  [Oise). 

Compièyne  (Oise).  —  Cf.  Compen- 
dium ,  Saint-Corneille. 

Comte  (ta)  -  (Pas-de-Calais,  c°"  d'Au- 
bigny).  —  Voir  Comitatus. 

Conaldum,  in  episcopatu  Andegavensi, 
44,  5. —  Cu.nau.lt  (Maine  et-Loire, 
c°°  de  Gennes,  c""  de.  Trèves-Cu- 
nault). 

concilium,  299,  5-6,  23; —  regale, 
226.  17. 

Concressault  (Cher,  c°"  de  Vailly).  — 
Voir  Concurcallo. 

Concurcallo  vel  Concurcarlo  (Sulpicius 
de),  361,  17;  5/5,  2.  —  Concres- 
sault (Cher,  c°°  de  Vailly). 

Conda,  305,  3o.  —  Condes  (Haute- 
Marne,  c°°  de  Chaumont). 

Condatum,  305,  2  g.  —  Condé-sur- 
Marne  (Marne,  c°"  de  Châlons). 

Condé-sur-Marne  (Marne,  c°"  de  Châ- 
lons). —  Voir  Condatum. 

Condes  (Haute-Marne,  c°"  de  Chau- 
mont). —  Voir  Conda. 

conductores  vini  de  Flandrensi  natione, 
81,  1. 

conductus,  i55,   12;  555,  10. 

Conerius   (Willelmus),  395,  7;  396, 

23. 

conestabularius.  —  Voir  connétable. 
conestabulus.  —  Voir  connétable, 
conestaule.  —  Voir  connétable, 
Conflans-Sainte-Honorine  (  Seine-et-Oise, 

c°"    de   Poissy).   —    Voir   Conlluen- 

tium. 
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Conlluentium ,  castrum,  263,  id,  20. 

—  Anastasius  et  Helinan  de  Con- 
tluentio,  26i,  7,  8.  —  Ecclesia  : 
voir  Sancta  Honorina.  —  Conjlans- 
Sainte-Honorine  (Seine  et-Oise,  c°° 
de  Poissy). 

congregatio,  3i6 ,   8;  36i,  27;  369, 

'7- 
connétable,  cxli-cxliv. 
Conpendium,  315 ,  19;  317,  n.  i  eto; 

320,  n.  j.  —  Cf.  Compendiura. 
consergius  [regius],  389,  i3. 
consilium  [regiumj,  457^  ii. 
constabularius.  —  Voir  connétable. 
constabulns.  —  Voir  connétable. 
Constance ,  fiUe  de  Philippe  l",  femme 

d'Hugues ,  comte  de  Champagne ,  cci. 

—  Cf.  Constanlia,  comitissa  Cam- 
paniae. 

Constanciis    (Rogerus   de),    canonicus 

[Rotomagensis],  323,  30. 
Constantia,     [comitissa     Campaniae], 

Constance ,  Clia  Philippi  régis,  XLI, 

n.  1  ;  CCI. 
Constantia,   regina   Francorum,   uxor 

Rotberti  régis.  —  Corona  et  monilia 

ejus,  111,  22. 
constitutiones  regum,  116 ,  à- 
consuetudinaria  inquiétude,  45i,  28; 

—  pars  [villae],  150,  21.  —  Cf. 
consuetudo ,  cosduma. 

consuetudinarii,  371,  20. 

consuetudo,  consuetudines,  6,  20; 
U,  27;  16.  21;  29,  22;  36,  6, 
11;  80,  1;  81,  1;  83.  26;  55,27; 
101,  22;  111,  20;  131,  2à;133, 
20;  137,  n.  2;  139.  1,  4;  làl,  28; 
li7,  i3;  150,  9,  12,  22;  170,  11; 
171,  22;  17i,  8,  11;  180,  1,  9; 
190,  1,  2,  7;  193,  2;  195.  2,5, 
6,  8;  196.  1,  8;  228,  i3,  17; 
557,  19;  555,  1;  259,  i3,  16,  18, 
19,  21,  22;  266,  ■];267,  16;  565, 
3,  5,  7,  10;  574,  20,  25;  575,  k; 
280.  5i;281.  11;  388.  8,  n,  i4; 
301.  29;  3U,  10;  555,  2,  4,  26, 
3i;  550,  27;  331,  1,  6;  555,  i5, 
22;  35i,  5;  565,  21;  367,  8,  i5; 
575,  10,  i5;  575,  i5;  555.  9,  n.  i- 
38i.  25;  385,  1:  556,  20;  389.  10; 
550,  3,  18,  22;  396.  i3;  400,  3; 
m.  i,  n.  d;  45i.  22;  454,  26;  — 
episcopalis,  i30,  3;  —  exactionis  pu- 
blicae,  554,   16;  —  fisci,  309.  19; 


—  fori,  555,  18;  —  mala,  138, 
27;  M,  18;  19i ,  20-21;  —  vi- 
nearum,  190,  5.  —  Cf.  cosduma, 
coustuma. 

consul ,  [^IsciZïcet  cornes],  540,  10. 
conventus,  cxxxi;P5,  26;  —  nobilium, 
133,  25;  —  optimatum,  555,  3/i. 
coquinae,  385.  4. 
Corbeham.  —  Voir  Corbelhan. 
Corbekem  (Pas-de-Calais,  c°"  de  Vitry). 

—  Voir  Corbelhan. 

Corbeia,  555,  i5,  2/1,  3i;  540,8, 
18,20,23. —  Corbeiae  (actum),  63, 
i3;  66.  20;  54-/.  17.  —  Forum, 
XLI,  n.  2;  xL.n,  II.  —  Monaste- 
rium  Corbeiense  S.  Pétri,  xui,  n.; 
63,  i3;  66,  20;  555,  3o;  540,  10, 
II.  1;  2il,  6,  8,  10;  abbas, 
239,  32;  540,  4,  20;  541  2/I; 
voir  Euvrardus,  Fulco,  Maingau- 
dus,  Nicholaus;  monachi,  545, 
1,2.  —  Tribunatus  Corbeiae,  555, 
i3,  3i. —  Cf.  Corbie  (Somme,  arr. 
d'Amiens). 

Corbeil  (Seine-et-Oise).  —  Foir  Cor- 
boilum. 

Corbelhan,  in  territorio  Duacensi, 
505,  6;  440,  3.  —  Corhehem  (Pas- 
de-Calais,  c°°  de  Vitry). 

Corbenj  (Aisne,  c°°  de  Craonne).  — 
Voir  Corbiniacus. 

Corbie  (Somme,  arr.  d'Amiens).  — 
Abbaye  de  Corbie.  Restitution  de  la 
vicomte  que  lui  avait  enlevée  Gau- 
tier, comte  d'Amiens ,  555-545.  — 
Cf.  Corbeia. 

Corbigny   (Nièvre,   arr.    de   Clamecy). 

—  Abbaye,  cxxv,  n. 
Corbiniacus,    305,    34.     —     Corbenj 

(Aisne,  c°"  de  Craonne). 
Corbinus  de  Zalla,  395,  20. 
Corboilensium  cornes,  156,  là.  —  Cf. 

Corboilum. 
Corboilum,  Corbolium,  155.  n.  3;  156. 

23,  II.   m.  —    Abbas,   159,  n.   m. 

—  Balduinus  Corboilensis,  160. 
6,  n.  i.  —  Comes,  555,  10;  voir 
Burcardus,    Rainaldus,     Wilelmus. 

—  Ecclesia  :  voir  Sanctus  Exuperius. 

—  Fredericus  de  Curbuilo ,  69,  8 , 
23;  54,  9;  137.  2;  296.  11,  28.— 
Proceres  castelli,  156,  20.  —  Cor- 
beil (Seine-et-Oise).  —  Cf.  Saint- 
Spire^de  Corbeil. 


Corboliensium   comes,   156,   n.  d.  — 

Cf.  Corboilum. 
Corbolium,  155,  n.  3;  156,  n.  m.  — 

Cf.  Corboilum. 
Corceiacus,   in  episcopatu  Nannetico, 

44,     7.     —     Saint- Jean-de-Corcoué 

(Loire-Inférieure,  c°°  de  Legé). 
Corcoiacus.  —  Voir  Corceiacus. 
Cordier  (Claudius),  projudex  Colum- 

bensis,  166,  n.  3. 
coriae,  6,  19. 

Corloanarius  (Gauterius),  216,  i5. 
Cormicy    (Marne,   c°°  de  Bourgogne). 

—  Voir  Culmisiacus. 
coronatio  régis,  162,  12. 
corroboration    [formule    de),    dans    les 

préceptes  de  Philippe  l",  cxin-cxvn. 
cortile,  73,  12.  —  Cf.  curtile,  curtii- 

lum. 
Cortracense     territorium,     lierais     de 

Courtrai,    73,    16,    35.  —  Curtra- 

censis     castellatura ,    290.     1.    — 

Courtrai    (Belgique,   Flandre  occi- 
dentale), 
corvea  karrucalis  et  manoperaria ,  456, 

10. 
corveda,  5,  28,  n.  v;   11,  n.  r;  301, 

28. 
corveia,  575,  i5  ;  —  hominum  et  sac- 

corum,  150,  2  4. 
cosduma,    cosdumae,    555,    n.;    393, 

n.;    39i,   20.   —    Cf.    consuetudo, 

coustuma. 
Cosia ,    silva ,    5i4 ,    8.   —    Forêt  '■  de 

Cuise,  auj.  forêt  de  Compiègne. 
Costaldae  ,  [villa],  45,  i4. 
Costatus  (Walterius),  6,  11;  5,  16. 
Cotiaco    (Albericus  de),    556,    9.  — 

Cf.  Cociacus. 
Couches-les-Mines    (Saône-et-Loire,  arr. 

d'Autnn).  —  Voir  Colchos,  Sanctus 

Georgius. 
Couciaco  (dominus  de),  80,  1.  —  Cf. 

Cociacus. 
Coacy-le-Château  (Aisne, arr.  de  Laon). 

—  Aubry  de  Coucy,  xvi,  n.  1.  —  Cf. 

Cociacus. 
Coulombs  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Nogent- 
le-Roi).  — •  Abbaye,  ce;  cci,  n.  — 
Précepte  d'Henri  1°'  pour  l'abbaye 
de  Coulombs,  xxv,  n.  —  Pré- 
cepte portant  donation  de  divers 
biens  et  usages  dans  la  foret  de 
Saint-Germain-en-Lave,     166-168 
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—  Charte  de  GeoiFroy,  fils  de  Ni- 

vard ,  portant  donation  de  l'église  de 

Maisons ,  confirmée  par  Philippe  I", 

307-308.  —  Précepte  portant  con- 
firmation d'une  donation  par  Ernaud 

de  La  Ferté  de  biens  sis  à  Gravant, 

4(?4.  —   Cf.    Golumbense  monaste- 

rium. 
Cotdommes    (Marne,   c°°    de    Ville-en- 

ïardenois).  —  Voir  Golumnae. 
Coiircelles  (Seine-et-Oise,  c™  de  l'Isle- 

Adam,  c"*  de  Presles).  —   Voir  Gur- 

ciolis. 
Conrcerault    (Orne  ,  c°°  de  Noce).  — 

Voir  Gurte  Sexaudi  (Hugo  de). 
Gourrieres,   Gourriere,    villa,   62,    k, 

n,  h.  —  Cowrières    (Pas-de-Calais, 

c°°  de  Carvin). 
Coiirtisoh  (Marne,  c°°  de  Marson).  — 

Voir  Curtis  Ausorum. 
Courtrai   (Belgique,   Flandre   occiden- 
tale). —   Voir    Cortracense   terri to- 

rium. 
Courtrai  [tierois  de),  73,  35.  —  Cf. 

Cortracense  territorium. 
Cowville  (Marne,  c°°  de  Fismes).  — 

Voir  Curvavilla. 
coustuma,   i30,    2  à.  —  Cf.   consue- 

tudo ,  cosduma. 
Couvin  (Belgique,  province  de  Namur, 

arr.  de  Philippeville).  —  Voir  Guvi- 

num. 
Craon  (Mayenne,  arr.  de  Ghâteau-Gon- 

tier).  —  Voir  Credo. 
Craonne  (Aisne,  arr.  deLaon).  —  Voir 

Crohanna. 
Crassa  Curtis  (Stephanus),  372,  1. 
Creceio  (Hugo  de),  dapifer  régis,  CLi; 

ccxii;   ccxni;  388,    28;    390,    26; 

à03,  26.  —   Crécy-en-Brie  (Seiue- 

el-Marne,   arr.    de  Meaux).  —    Cf. 

Hugo  de  Creceio. 
Crécy-en-Brie  (Seine-et-Marne,  arr.  de 

Meaux). —  Voir  Creceio  (Hugo  de), 

Criciacus. 
Credo.  —  [Factum]  apud  Credonem, 

i03,  n.  a.  —  Craon  (Mayenne,  arr. 

de   Château-Gontier).   —    Cf.  Cre- 

donio  (Suardus  de). 
Credolio  (Odo  clericus  et  medicus  de), 

309,    26.  —    Creil  (Oise,   arr.   de 

Senlis). 
Credonio   (Suardus  de),  39i,  22. — 

Cf.  Credo. 


Credulium,  castrum,  i37,  12;  4<35, 
à.  —  Dominus  :  voir  Hugo  Rainaldi 
lîlius ,  Vualeranus.  —  Ecclesia  :  voir 
Sanctus  Evremundus.  —  Creil  (Oise, 
arr.  de  Senlis).  —  Cf.  Credolio 
(Odo  de). 

Creia,  boscus,  389,  8.  —  Forêt  de 
Cruye,  auj.  de  Marly.  —  Cf.  Croci- 
dis. 

Creil  (Oise,  arr.  de  Senlis).  —  Voir 
Credolio  (Odo  de),  Credulium. 

crementa,  168,  1. 

Crépis,  villa  in  Laudunensi  territorio, 
331.  n.  f.  —  Cf.  Crespeium. 

Crépy-en-Laonnois  (Aisne,  c""  de  Laon). 

—  Voir  Crespeium. 
Crépj'-en-Valois   (Oise,  arr.  de  Senlis). 

—  Voir  Crispeium. 
Crespeiacense  castellum,  230,  n.  a. — 

Cf.  Crispeium. 

Crespeium,  Crépis,  Grespis,  villa  regia 
in  Laudunensi  territorio,  253,  22; 
331,  5 ,  n.  f.  —  Saltus  qui  adjacet 
villae ,  253 ,21;  25 i ,  1.  —  Crépy- 
en-Laonnois  (Aisne,  c°°  de  Laon). 

Crespi ,  Crespy,    castellum ,  269,  n.  k. 

—  Cf.  Crispeium. 

Grespis ,  villa  in  territorio  Laudunensi , 
331,  5.  —  Cf.  Crespeium. 

Grevant,  âOi,  18.  —  Saint-Labin-de- 
Cravant  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Bre- 
zoUes). 

Criciacus,  273,  g.  —  Crécy-en-Brie 
(Seine-et-Marne,  arr.  de  Meaux). 

criminalia,  157,  20. 

crisma,  ù30 ,  28. 

Grispeio  vel  Crispeo  (Hugo  de),  frater 
Philippi  régis,  266,  i3,  i8.  — 
Cf.  Hugo,  comes  Grispeii. 

Crispeium,  Crespeiacense  castellum, 
Crespi ,  Grespiacense  castellum ,  Cres- 
py, Crispeum,  Grispi,  Crispiacense 
castellum,  230,  2,  18,  n.  &;269, 
2,  20,  n.  k.  —  Comes:  voir  Hugo, 
Radulfus.  —  Ecclesia  :  voir  Sanctus 
Arnulfus.  —  Crépy-en-Valois  (Oise, 
arr.  de  Senlis). 

Crispeum,  castellum,  269,  2.  —  Cf. 
Crispeium. 

Grispi,  castellum,  269,  20.  —  CJ. 
Crispeium. 

Crispiacense  castellum ,  230,  2,  18. — 
Cf.  Crispeium. 

Crispiaco  (Theobaldus  de),  3i,  5. 


Crispinianensis  comes,  90,  36.  —  Cf. 

Crispeium ,  Radulfus  comes. 
Cristiani  taberna,  in  Duiello,  205,  5-, 

iiO,  2. 
Cristianus,   abbas  S.  Maximini  Micia- 

censis,  19i,  li.  —  Cf.  Christianus. 
Crohanna,  305.  34.  —  Craonne  (Aisne, 

arr.  de  Laon). 
Crochardus  (Robertus),  396,  i5. 
Crocidis,  Creia,  silva,  36,  20;  389,  8. 

—  Forêt  de  Cruye,  auj.  de  Marly. 
Crois,  7 U,  28.  —  Cf.  Croiz. 
Croisette  (Pas-de-Calais,   c°"  de  Saint- 

Pol).  —  Voir  Crucicolae. 
Croisettes,  295 ,  35.  —  Cf.  Crucicolae. 
croi'.r   de   la  main  du  roi ,  sur  les  pré- 
ceptes ,  cxviii  ;  cxix. 
Groiz,  Crois,  [villa],  7i,  11,  28. 
Gronls  (Simon de),  547,  26. —  Crosnes 

(Seine-et-Oise,  c°°  de  Boissy-Saint- 

Léger). 
Crosnes  (  Seine-el-Oise ,  c°°  de  Boissy- 

Saint-Léger).  —  Voir  Cronis  (Simon 

de). 
Croth  (Eure,   c°"  de   Saint-André).  — 

Voir  Chrotus. 
Crouy  (Aisne,  c°"  de  Soissons). —  Voir 

Croviacus. 
Croviacus,    85,     i3,     16.    —    Crouy 

(Aisne,  c°°  de  Soissons). 
Gruceio   (Ecclesia  de),   13,  6.  —  Cf. 

Cruciacus. 
Cnicey  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Brezolles). 

—  Voir  Cruciacus. 

Cruciacus,   Cruceium,  tf,    17;    10,  8; 

13,  6.  —  Grucey  (Eure-et-Loir,  c" 

de  Brezolles). 
Crucicolae,     Croisettes,    villa,     juxta 

S.  Pauli  oppidum,  295,  là,  35. — 

Croisette  (Pas-de-Calais,  c°°  de  Saint- 

Pol). 
Crucjny    (Marne,  c°°    de    Fismes).  — 

Foi'r  Crusniacus. 
Grusniacus,      305,      27.    —     Cragny 

(Marne,  c"  de  Fismes). 
cruï  argentea,  216,  i;  —  lignea,  ter- 
minus, 90,  II. 
Cruye  [Forêt  de),  auj.  de   Marly.  — 

Voir  Crocidis. 
Cryptas  (Ad),  33,  19. 
cubiculaires  du  roi,  CLII. 
ciibicularius.  —  Voir  cubiculaires. 
Cuciaco  (Albericus  de),  232,  9.  —  Cf. 

Gociacus. 

60. 
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Caincj  (Nord,  c°°  de  Douai),  —  Voir 

Quinci. 
uise  [Forêt  de),  auj.  de  Compiègne. 

—  Voir  Cosia. 
Cuimisiacus,     96,     27.     —    Cormicj 

(Marne,  c°°  de  Bourgogne), 
cultura,  culturae,  6,  12  \  61 ,  2h  ,  26  , 

28;  74,  2;  30â,  i?,;232,  2;2ii. 

8;  236,  6. 
Cultura  comitis,  terra  ad  S.  Nicolaum 

Andegavensem  pertinens,  39i ,   i3. 
Cultura  Karoli ,  [Compendii],  oSS,  2  , 

3i;  399,  23,  n.  1  ;  iOO,  16. 
Cumbis,  villa  in  Briacensi  territorio, 

38.,  n.   1;  39,   26;  iO,  1,  i3,  21, 

2k,  3i,  35;  4i.  3,  8.  —  Combs-la- 

Ville  (Seine-et-Marne,  c°°  de  Brie- 
Comte-Robert). 
Ciinault  (  Maine-et-Loire ,  c°°  de  Gennes , 

c°°  de  Trèves-Cunault).  —  Voir  Co- 

naldum. 
cura   animarum,    133,   21;  26i,    4; 

281.  18. 
Curbeio  (Fredericus  de),  137,   2.  — 

Cf.  Corboilum ,  Fredericus  de  Cur- 

builo. 
Curboilensis  cornes,    90,    87.  —  Cf. 

Corboilum,  Wilelmus. 
Curbuilo  (Fredericus  de) ,  54 ,  g.  —  Cf. 


Corboilum ,  Fredericus  de  Curbuilo. 
Carbul  [Fruri  de),  69,2?,.—  Cf  Cor- 
boilum ,  Fredericus  de  Curbuilo. 
Curbuliensis    comes,   9i ,    4.    —   Cf. 

Corboilum ,  Rainaldus  comes. 
CurbuHeo  (comes  de),  232,    10.   — 

Cf.  Corboilum ,  Paganus. 
Curbulo  (Fruricus   de),  69,  8;  296, 

11.  —  Cf.  Corboilum ,   Fredericus 

de  Curbuilo. 
Curcelias,  villuk,  250,  8. 
Curciolis,  Curteolis,  Curtiliolis,  villa, 

170.   25;  171,  3,  5,  7,  22,   n.  b. 

—  Courceltes  (Seîne-et-Oise,  c°°  de 
risle-Adam,  c°°  de  Presles)?  —  Cf. 
Curtesiolum. 

curia,  cxx\i; —  parlamenti,  i20,2ià; 

—  procerum,  50,  2a;  139,  7;  — 
régis,  9,  n.  q;  50,  24;  88,  n.;  89. 
H.;  130,  11;  m,  12;  271,  17; 
323.8,  10;  35à,  19. 

curia,   \_scilicet  curtis],  295,    i3.  — 

Cf.  curtis. 
curiales  régis ,  cvni  ■,31,  1 3 . 
cursorius  ( mercator ),  40^,26,28,37. 
Curteolis,  villa,  170,  25;  171,  5,  7. 

—  Cf.  Curciolis. 

Curte  Sesaudi  (Hugo  de),  302,  3.  — 
Courceraiilt  (Orne,  c"  de  Noce). 


Curtesiolum ,  villa  in  pago  Parisiacensi , 

13,  25;  U.  21.  —  Cf.  Curciolis. 
curtile ,  curtilia ,  61,  3  5 ,   2  6  ;  -62 ,  3  ; 

74,   i5,    16.   —  Cf.   cortile,   cur- 

tillum. 
Curtiliolis,  villa,  171.  22.  —  Cf.  Cur- 
ciolis. 
curtillum  berbarium,    i26 ,  6.  —  Cf. 

cortile,  curtiie. 
curtis,  62,  11;  289,   26,  26;  360, 

20; — ■  abbatis,  61,  2  4. —  Cf. curia. 
Curtis  Ausorum,  305,  3o.  —  Cour- 

tisols  (Marne,  c°°  de  Marson). 
Curtracensis  castellatura,  290,  1.  — ■ 

Cf.  Cortracense  territorium. 
Curvavilla,     96,     28.     —     Courvitle 

(Marne,  c°°  de  Fismes). 
custodia  (accipere  ecclesiam  in),  ilO, 

22. 
Cuvinum,    villa,   iO,    11.  — •   Coxiidn 

(Belgique,  province  de  Namor,  arr. 

de  Pbilippeville). 
Cuyrbul  [Fruri  de),  296,  28.  —  Cf. 

Corboilum ,  Fredericus  de  Curbuilo. 
cymiterium,  325,  ii  ;  iOS ,  5.  —  Cf. 

atrium,  cimiterium. 
cyrographum,  132,  17;  133.  4;  180. 

23;  405,    7.  —   Cf.  cirograpbum. 


D 


Dacbertus,  arcbiepiscopus  Bituricen- 
sis,  362,  n.  m;  370,  n.  i.  —  Cf. 
Dagbertus. 

Dado,  191,  2. 

Dado  de  Sancto  Aniano ,  54 ,  1 . 

Dadonis  villa ,  CLSSVin,  n.  2  ;  256,  n.  2. 
—  Dadonville  (Loiret,  c°°  de  Pithi- 
viers). 

Dadonville  (Loiret,  c°°  de  Pithiviers ) , 
CLXxvni,  n.  2.  —  Cf.  Dadonis  villa. 

Dagbertus ,  Dacbertus ,  Dagobertus ,  ar- 
cbiepiscopus Bituricensis,  362.  i6, 
n.m;  36â,  9,  n.n;  365 ,  17;  366,  7  ; 
370,  23,  n.  i. 

Dagobertus,  arcbiepiscopus  Bituricen- 
sis, 36i,  n.  n;  370,  n.  i.  —  Cf. 
Dagbertus. 

Dagobertus,  idem  ac  Agobertus,  epi- 
scopus  Carnotensis,  7,  n.  a  et  h.  — 
Cf.  Agobertus. 

Dagobertus,  rex  Francorum,  39,  19; 


iO.    i3;  116,    10,    29;  203,   21; 

45*,  29. 
Daimbertus.  —  Cf.  Dembertus. 
Daimbertus ,  Dainbertus ,  canonicus  S. 

Martini  ad  Campos,  2iS,  10,  n.  r. 
Dainbertus,  diaconus,  93,  16. 
Damianus  ( Alardus ) ,   310,  2.  —  Cf. 

Damuini  (Adelardus). 
Dammartin    (Seine-et-Marne,    arr.    de 

Meaux).   —    Voir   Domnus   Marti- 

nus. 
Dammartin   (Seine-et-Oise,   c°°  d'Hou- 

dan).  —  Voir  Domnus  Martinus. 
Damuini  (Adelardus),  525,  25.  —  Cf. 

Damianus  (Alardus). 
Dani.  —  Danorum  persecutio,  39 ,  28  ; 

203,26;20^,  12;  â39,  5. 
Daniel,  575,  5. 
dapifer.  —  Voir  sénéchal, 
date  des  préceptes  (  formule  et  éléments 

de  la) ,  CLT-CLXXV. 


Datban,  Datan,  230.   16;   271,   24; 

317,  là;  363.  i3. 
datum ,  dans  la  formule  de  date ,  cltiii  ; 

CLIX. 

David,    abbas    S.    Memmii    Catalau- 

nensis,  59 ,  5. 
David,  frater  Roberti  canonici  S.  Sal- 

vatoris  Milidunensis ,  547,   17,   18, 

19- 
Deae ,  monasterium  in  episcopatu  Nan- 

netico,  44,   7. —  Saint-Philbert-de- 

Grandlieu  (  Loire-Inférieure ,  arr.  de 

Nantes). 
debitum  fiscale,  65 ,  18. 
decania[ecclesiae],  i09,  9. 
décima,   ce,  n.  1;  6,  8;  9,   10,  n.  j; 

12,  là,  16,  18,  19,  21,  23,  28; 

13.  3,4,  5,8,  9,  11,  i3;  23,  10; 
26,  9,  10;  55,  37;  30,  6,  8;  36, 
18,  20;  37,  8;  61.  25-28;  68,  16; 
69,  1;  73,  11,  18,  19;  74,  2;78. 
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33;  96.  22,  25;  108,  22;  179. 
24;  182,  g;  18i,  \h\20U,  g,  lo, 
i8,  ig,  26;  205,  10,  28;  206,  3; 
250.  2,  10,  12;  266,  1;  268.  6; 
5SP,  25,  2g;  295,  18;  50*,  4,8; 
362,  i8;  565,  2,  4,  ig;  395,  11; 
//5S.  i5,  33;  UUO,  S,  28,  3o;  — 
annonae  et  avenae,  167 ,  20;  —  con- 
suetudinis,  179,  82;  —  corporis 
ecclesiae,  20U,  18;  205.  12;  455, 
2  5,  2  6  ;  U!i0 ,  10;  —  denariorum , 
59,  11;  —  legurainum  et  avenae, 
167 ,  ig,  20;  —  mapia,  575,  11; 

—  mellis ,  26 ,  j  o  ;  —  mercali ,  6 , 
9  ;  9 .  1 1  ;  —  minuta ,  18!i .  1  1  ; 
278,  12; —  piscaturae,  308.  5;  — 
portus,  505,  5;  —  de  quadreriis, 
308,  6;  —  vinearum,  182,  11  ;  — 
vini  et  annonae,  167,  17,  ig.  —  CJ. 
decimatio,  decimus. 

decimatio,  ^54,  10,  17.  —  Cf.  dé- 
cima, decimus. 

decimus  denarius,  102,  6;  —  porcus, 
102,  6.  —   CJ.  décima,  decimatio. 

décréta  regum,  116 ,  4,  i3,  3i  ;  239 , 
i4. 

decretum ,  lxxxvih  ;  370.'^;  —  regium , 

—  auctoritatis  regiae ,  —  regiae  prae- 
ceptionis,  90.  18;  117,  i3;  li7. 
17;  199.  8;  545,  22;  544,  7;5W, 
i4,  27,  28;  305,  i4;  306,  g,  i4; 
3H,  i4;  3i9.  2. 

Dembertus.  —  (y.  Daimbertus. 

Dembertus,  praepositus  [S.  Stephani 
Senonensis],  339 ,  i4. 

denarius ,  denarii ,  cxcv,  n.  2  ;  cxcvi , 
n.  2;  74,  5;505,  7;  54i,  i2,;268, 
9;  575,  10;  oOi,  3o;  —  decimus, 
102.  6.  —  Census  de  denariis,  30 , 
3.  —  Décima  denariorum,  59,  11. 

—  Denarii  Islenses ,  74 ,  5 , 6  ;  —  Pa- 
risiacenses,  li,  23;  357,  24;  • — 
Pontesienses,  i09 ,  29;  —  Silva- 
nectensis  monetae,  331,  i4.  —  Cf. 
libra  denariorum. 

Vendre,  rivière,  affluent  de  l'Escaut. 
■ —  Voir  Tenre. 

Deodatus,  cantor  S.  Quintini  [Verman- 
densis],  302,  n.  1. 

Deodatus ,  pincerna  [ecclesiae]  S.  Quin- 
tini [Vermandensis],  302,  n.  1. 

Déols  (Indre,  c°°  de  Chàteauroux).  — 
Voir  Dolense  castrum. 

Derivilla,  61,  ti.  m.  —  Cf.  Dirivilla. 


Desani  villa,  Deseinvilla,  Dessani  villa, 

19i  .  27,  n.  V. 
Deschamps  (Stephanus),  i21 ,  6. 
Deseinvilla,  19 i.  n.  v.  —  Cf.  Desani 

villa. 
Dessani  villa ,  19i .  n.  v.  —  Cf.  Desani 

villa. 
Deulémont  (Nord  ,  c°°  de   Quesnoy-sur- 

Deûle).  —   Voir  Doulesmons,   Du- 

plices  Montes. 
Dealesmons  [e(jli:e  de),  75,  26.  —  Cf. 

Doulesmons. 
DeidUsmons.  73.   23.  —  Cf.    Doules- 
mons. 
DeuYeul,  à  Douai.  —  Voir  Duiellum. 
dictarii  cartam,  lxvui;  216,  g. 
Die  (Drome).  —  Voir  Diensis. 
Diensis  episcopus.   Voir  Hugo.  —  Die 

fDrôme). 


Dijon    (Côte    d'Or) 


Voir    Saint- 


Bénigne. 

Dionisius  (Sanctus).  —  Foir  Dyonisius 
(Sanctus). 

Dirivilla,  Derivilla  ,  61,  28,  n.  m. 

discursio  navium  (libéra),  195,  10. 

dispensa  pauperum,  216,  2. 

dispositif,  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe I",  CVIII-CX. 

districtio,  540,  22;  —  judiciaria, 
305,  22.  —  Cf.  districtum,  distrin- 
gere. 

districtum,  6.  3.  —  Cf.  districtio, 
distringere. 

distringere  homines  ecclesiae,  lil.  29. 

—  Cf.  districtio,  districtum. 
Dives  (Godefridus),505,  i6;40<î,  i5. 
Dodo  sonescallus,  10,  7. 

Dol  (  Ule-et-Vilaine ,  arr.  de  Saint-Malo  ). 

—  Siège  de  Dol,  5i7.  n.  1.  —  Cf. 
Dolum. 

Dolense  castrum ,  54 ,  i .  —  Ebbo  Do- 
lensis,  564,  12.  —  Odo,  dominus, 
54,  i;360.  17;  564,  11;  365,  ig; 
370,  1 5 .  —  Rodulfus  Dolensis ,  365 , 
ig.  —  Déols  (Indre,  c""  de  Château- 
roux). 

Dolis  (Odo  de),  360,  i-j.  —  Cf.  Do- 
lense castrum. 

Dolum,  castrum,  5i7,  n.  1  ;  218.  n.  1. 
— Ecclesia Dolensis, 55,  n.h.  —  Epi- 
scopus :  voir  Sanson  (sanctus).  — 
Dol  (Ille-et- Vilaine,  arr.  de  Saint- 
Malo). 

dominicatus,  278,  n.  z. 


dominium,  cciii,  n.  2;  179.  26,  27; 
190.  10;  198.  ■^■,230.  8; 259.  i5; 
555,  7;  450,  4,  10;  456,  i4,  16, 
20;  457,  6  ;  —  ecclesiae ,  506 ,  1 4  ; 

—  [régis],  192,  22;  50i,  n.  2; 
555,   5;  331,  i3;  350,    7;  379, 

9- 
Domnus  Martinus,  311,  3;  442.  3-4. 

—  Olivet  (Loiret,  c°°  d'Orléans). 
Domnus  Martinus,  Donnus  Martinus. 

Hugo,  comes,  98,  23;  lâ2,  6; 
159,  27,  n.  v;  165,  20;  250,  16; 
564,  n.  2;  565,  18;  575,  11.  — 
Manasses,  comes,  33,  2  3.  —  Odo, 
comes,  55,  22.  —  Dammarf m  (Seine- 
et-Marne,  arr.de  Meaux). 

Domnus  Martinus,  terra  S.  Germani 
de  Pratis,  271.  12,  19.  —  Dam- 
martin  (Seine-et-Oise,  c°°  d'Hou- 
dan). 

Domnus  Remigius,  305 .  3o.  —  Dom- 
remj-en-Ornois  (  Haute-Marne ,  c°"  de 
Doulaincourt). 

Domremy-en-Ornois  (Haute-Marne,  c"" 
de  Doulaincourt).  —  Voir  Domnus 
Remigius. 

Domus  Dei ,  apud  Veteres  Stampas , 
555,  5.  —  Cf.  Veteres  Stampae. 

domus  regia,  56,  4.  — Magister regiae 
domus,  li7,  20. 

Donisiacus,  allodium  in  parrochia  de 
Medarco,  78,  18. 

Donno  Martino  (  Hugo ,  comes  de  ) , 
li2.  6;  159,  n.  v;  564,  n.  2.  — 
Cf.  Domnus  Martinus. 

Donnus  Troianus,  75,  26.  —  Dontrien 
(Marne,  c™  de  Beine). 

Dontrien  (Marne,  c°°  de  Beine).  — 
Voir  Donnus  Troianus. 

Donzère  (Drôme,  c°°de  Pierrelatte).  — 
Voir  Dusara. 

Dorgasinus,  Drocassinus  pagus,  36. 
22,  n.  m.  —  Cf.  Drocae. 

dormitorium  monasterii ,  77 .  1 6  ;  96 . 
1 1. 

dotalicium,  74,  i4. 

Dou,  lluvius,  44,  29.  — ■  Doubs.  ri- 
vière, affluent  de  la  Saône. 

Douai  (Nord).  —  Foir  Duacense  terri- 
torium,  Duacum. 

Douai l;1¥atier  de),  76.  8.  —  C/.  Dua- 
cum. 

Doubs.  rivière,  affluent  de  la  Saône. 

—  Voir  Dou. 
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Douïesmons,  Denlesmons ,  Deullesmons , 
73,  3,  23;  75,  3,  26.—  Detdémont 
(Nord,   c°°    de  Quesnoy-sur-Deûle). 

—  Cf.  Duplices  Montes. 

DouUens    (Somme).     —     Voir   Dour- 

iens. 
Doiirlens,  casteHum,  202,  3.  —  Dnul- 

lens  (Somme). 
Douve,  rivière,  affluent  de  la  Lys.  — 

Voir  Duvia. 
Dreux,  échanson  du   roi,  cxlviii.  — 

Cf.  Drogo,  pincerna. 
Dreux,  maréchal  du   roi,  cLi.   —  Cj. 

Drogo. 
Dr(?i«  (Eure-et-Loir),  cxlii.  — Église 

Saint-Etienne,  cci,  n.  —   Cf.  Dor- 

gasinus  pagus,  Drocae. 
Drincham,  62,  12.  —  Drincham  (Nord, 

c°"  de  Bourbourg). 
Driu,  evcsqne   de  Tiereivane ,  "75,    3^. 

—  Cf  Drogo. 

Drocae,  cas  trum,  cxlii  ;  5 ,  n.  q  ;  12,  2. 

—  Drocis  (actum),  7,  8,  12,  n.  n 
et  7;  237,  2  4-,  302,  5.  —  Comes: 
l'oir  Félix.  —  Ecclesia  S.  Stephani, 
ce ,  n.  1  -,  CCI ,  n.  —  Otrannus  de  Dro- 
cas,  m,  8.  —  Porta  S.  Vincentii, 
302,  5.  —    Dreux  (Eure-et-Loir). 

—  Cf.  Baldricus  constabukrius , 
Bolardus  Drocensis,  Dorgasiaus 
pagus. 

Drocassinus  pagus,  36,  n.  m.  —  Cf. 

Dorgasinus  pagus. 
Droco.  —  Cf.  Drogo. 
Droco,  i09,  11. 

Droco ,  Drogo ,  archidiaconus  Parisien- 
sis,  P3,  12  ;  i55,  a;  132,6;  158, 

18,    n.    z;   250,    i5,    n.  k;    264, 

i/i. 
Droco,  canonicus  S.  Mariae  Stampen- 

sis,  276,  10. 
Droco,  comes  Velcassini,  i06,  n.  c. — 

Cf  Drogo. 
Droco ,  Drogo ,  monachus  Cellae  prope 

Criciacum,  273,  25,  n.  y 
Droco,  presbyter  [ecclesiae  Carnoten- 

sis],  177,  22. 
Droco,  Hugonis  frater,  ccxl,  n.  1. 
Drogo.  —  Cf.  Droco. 
Drogo,  128,  19. 
Drogo,  132,  8. 
Drogo,  archidiaconus  Parisiensis ,  93, 

12-,  125     12;  132,  6;  158.  n.  1; 

250.  n.     ;  264,  1 4.  —  Cf  Droco. 


Drogo ,  Droco ,  comes  Velcassini ,  322 , 
3g  ;  406,  3,  19,20,  n.  c. 

Drogo,  capicerius  [S.  Stephani  Dro- 
censis], ce,  n.  1. 

Drogo,  dapifer  Hugonis  comilis  de 
Domno  Martino,  266,  20,  22. 

Drogo,  flriii,  episcopus  Morinorum  vel 
Taruennensis,  75,  20,  i'];80,  17", 
83.  a-,  18i,  26. 

Drogo ,  gramaticus ,  P5 ,  16. 

Drogo ,  Dreux ,  mariscallus  [régis  ] ,  cli  ; 
IIU,  k. 

Drogo ,  monachus  Cellae  prope  Cri- 
ciacum, 575,  n.  j.  —  Cf.  Droco. 

Drogo ,  Dreux ,  pincerna  [régis] ,  cxLVin  ; 
56,  ii;  54,  7. 

Drogo,  presbyter,  93,  i5. 

Drogo,  [Bovensis  dominus],  540,  5, 
n.  1. 

Drogo,  Gualonis  filius,  323,  i8. 

Drogo,  Hilgodi  filius,  136,  11. 

Drogo  de  Parnas,  283 ,  11. 

Drogo,  de  vico  Sancti  Medardi  [Sues- 
sionensis],  83,  17. 

Drogonis  (Raginaldus,  filius),  39 h, 
26. 

Drouillj  (Marne,  c°"  de  Vitry-le-Fran- 
çois).  —  Voir  Druliacus. 

Drucis  (Willelmus),  190,  3o. 

Druliacus,  Drusiacus,  305,  3i,  n.  a. 
—  Drouillj  (Marne,  c°°  de  Vitry-le- 
François). 

Drusiacus,  305,  3i.  —  Cf.  Dru- 
liacus. 

Druslovi  (mansus) ,  apud  Furnes ,  295 , 

o 
1  1,  02. 

Duacense  territorium  ,  205 ,  6 ,  11,22; 
440,  3,9,  21.  —  Cf.  Duacum. 

Duacum,  Duay,  62,  3;  504,  4;  205. 
2,  25;  209,  i4,  26;  210.  &,  10; 
555,  16,  36;  455,  9,  28,  36;440, 
1 ,  24,  28.  —  Castellanus  ,210,  1 2  ; 
voir  Hugo ,  Vualterus.  —  Duiellum , 
505,  4.  —  Ecclesia  :  ijoir  Sanctus 
Amatus.  —  Mercatum,  504,  21.  — 
Molendina  :  Bucca  Dampnosa ,  504  . 
24;455,3i;Miredol,204,24;455, 
32.  ToUevia,  506,  1;  440,  29;  — 
PonsS.Amati,  504.  23;455,  3o.— 
Subadvocatus,  506,  9.  — ■  Terra 
castelli,  504,  22.  — •  Vinea,  locus 
dictus,  505,  3.  —  Douai  (Nord).— 
Cf.  Duacense  territorium. 

Duay,  ?P5,  36.  —  Cf  Duacum. 


Dubbles  (Hugo),  596,  11.  —  Cf  Du- 
blellus  (Hugo.) 

Dublellus  vel  Duhlels  vel  Dubbles  vel 
Duhles  vel  Duplex  (Hugo),  7,  17, 
(i.  n  et  y.;  12,  h;  69,  8,  24;  99.  7; 
i55,  11;  296.  11,  28. 

Duhlels  (Hugo),  69.  8,  24.  —  Cf. 
Dublellus  "(Hugo.) 

Dubles  [Hu(je],  296.  28.  —  Cf.  Du- 
blellus (Hugo.) 

Dudilo.i  05,  1. 

Dueblesmons ,  69,  19;  295,  34;  556, 
22.  —  Cf.  Duplices  Montes. 

Duiellum,  205,  4.  —  Deujeul,  à 
Douai. 

Dun-sur-Auron  (Cher,  arr.  de  Saint- 
Amand-Mont-Rond),  ccxxxvii.  — 
Cf.  Dunensis ,  Duno. 

Dunensis  vicecomitatus ,  450,  3.  — 
Dunenses  vicecomites,  420,  23.  — 
Dunensis  vicecomes  (Alexander), 
42i,  4.  —  Cliâteaudun  (Eure-et- 
Loir).  —  Cf.  Castelloduno. 

Dunensis  (Arnulfus),  564,  i5;  565, 
22.  —  Cf.  Dun-sur-Auron  (Cher,  arr. 
de  Saint- Amand-Mont-Rond  ). 

Duno  (Odo  de) ,  56i,  8.—  Cf.  Dun-sur- 
Auron  (Cher,  arr.  de  Saint-Amand- 
Mont-Rond). 

Duplex  (Hugo),  123.  11.  —  Cf.  Du- 
blellus (Hugo.) 

Duplices  Montes,  Dupplices  Montes, 
Dueblenions,  villa,  65,  3;  295,  i3, 
34;  296,  2,  22.  —  Deulémont 
(Nord,  c°"  de  Quesnoy-sur-Deûle). 
—  Cf.  Douïesmons. 

Dupplices  Montes,  villa,  69,  3.  —  Cf. 
Duplices  Montes. 

Durandus,  4i5,  20. 

Durandus,  monachus  [S.  Germani  de 
Pratis],i54,  4. 

Durandus,  praetorStampensis,  99,  i3. 

Durandus,  thesaurarius ,  159,  i5. 

Durannus ,  episcopus  Arvernensis , 
545,  7. 

Dusara,  monasterium  in  pago  Arausi- 
censi,  44,   1.   —  Donzère  (Drôme, 
c°"  de  Pierrelatte). 
Duvia,  Duvie,  295 ,  9,  3i.  —  Douve, 
rivière ,  affluent  de  la  Lys. 

Dyonisius  (sanctus),  patronus  régis 
Francorum,  89 ,  i-j;  90,  li.  —  Cf. 
Sanctus  Dyonisius. 
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Ebalus  de  Rociaco ,  275 ,  n.  h.  ■ —  Cf. 

Ebolus. 
Ebbo.  —  Cf.  Ebo. 
Ebbo ,   Ebcïo  Dolensis ,  fîlius  Rodulfi  , 

frater  Odonis  et  Ildeburgis,   362. 

1 4  ,  n.  j  ;  36â  ,12;  365 ,19. 
Ebdo,  372.  2. 
Ebdo,  frater  Ildeburgis,  uxoris  Gaus- 

fredi,  vicecomitis  Bituricum,  362, 

n.  j.  —  Cf.  Ebbo  Dolensis. 
ebdomadarii ,  74  .  4. 
Eberneicortis ,  xl;  175,  21.  —  Ever- 

gnicourt    (Aisne,    c°°    de    Neufchà- 

tel). 
EModo  (Gauslenus  de),  396 ,  16. 
Ebo.  —  C/.  Ebbo. 
Ebo  de  Montecelso,  2â8,  9. 
Ebolus,  Ebalus,  Eubalus  de  Rociaco, 

vel  cornes  de  Rocei,  273,  10,  n.  b; 

282.  6. 
Ebrardus.  —  Cf.  Euvardus ,  Euvrardus , 

Kvrardus. 
Ebrardus,  subdiaconus  [ecclesiae  Car- 

notensis],  177,  28. 
Ebrardus  Gauterii,  10,  •]. 
Ebrardus  de  Puteacio,  xliv,  n.  1.  — 

Cf.  Puteolus. 
Ebroicarum  (  territorium  ) ,  26,  2.  — 

—  EvTeux  (Eure). 

Ebroinus,   monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  13i.  1. 
ecdesia  redempta,  78,  3.' 
échansons  du  roi,  cxLVi-cxLTni. 
Echats  {Les),  forêt  (Maine-et-Loire). 

—  Foir  Catia. 

Eches,  in  Menpisco,  68,  3o;  295, 
11,82.  —  Cf.  Hecbae. 

Ecourt-Saint-Qaentin  (Pas-de-Calais,  c°° 
de  Marquion).  —  Voir  Abilcurt. 

Edelburgis,  uxor  Gausfredi,  viceco- 
mitis Bituricum,  362,  n.  e.  —  Cf. 
Hildeburgis. 

edictum ,  Lxxsvni  ;  555 ,  1  à  ;  —  re- 
gale, 65,  33;  —  regium,  198,  3o, 
36. 

Eduensis  episcopus,  2iS ,  n.  j;  28i, 
10.  —  Cf.  Aedua  civitas. 

Eduinus  Infans,  â06,  16. 

Eduorum  civitas ,  28i ,  22.  —  Cf. 
Aedua  civitas. 


Eecke  (Nord,  c°°  de  Steenvoorde).  — 
Voir  Hecbae. 

Effredus ,  EfFridus  de  Encra  vel  Incra , 
2i},  i4,  16,  20. 

Efifridus  de  Incra,  2il,  20.  —  Cf. 
EiFredus. 

Egelrannus,  custos  régis,  5i,  n.  j.  — 
Cf.  Ingelramnus. 

Eianwes  de  Grain  [les),  7i,  2g.  —  Cf. 
Aquae  Grani. 

Eirius,  coquQs  régis,  336 ,  aS.  —  Cf. 
Adiricus. 

Eldeljurgis.  —  Cf.  Erdeburgis. 

Eldeburgis,  uxor  Gausfredi,  viceco- 
mitis Bituricum,  362,  i3;  365, 
18. —  C/.  Hildeburgis. 

elemosina,  elemosyna,  102,  -j,  ii; 
173,  5;  177.  12;  180,  21;  2U, 
S;  230,  17;  5«,  2i;279,i;353, 
19,  23;  388.  10;  iOâ,so;  426.  1, 
19;  457,  3,  10,  19;  —  monas- 
terii,  554,  n,  ili.  —  C/l  elemosi- 
nula. 

Elemosina  Karoli,  Compendii,  550, 
18. 

elemosinaria  carta,  365,  5;   370,  7. 

elemosinula,  185 ,  22.  —  Cf.  elemosi- 
na. 

Eleutherius  (sanctus),  martyr,  88 ,  n.; 
89,  12;  95,  19.  —  Cf.  Sanctus 
Dyonisius.Sanctus  Dyonisius  Remen- 
sis. 

Elgotus ,  episcopus  Suessionensis ,  457, 
n.  f  —  Cf.  Hilgotus. 

Elias,  366,  n.  h.  —  Cf  Relias. 

Elinand,  évêque  de  Laon,  xvi;  xxni. 
—  Cf.  Elinandus. 

Elinandus,  Elinand,  Helinandus,  epi- 
scopus Laudunensis,  xvi;  xxiii; 
cxcviii,  n.  1;  31,  24;  55,  26,n.  f; 
45,  20;  58,  4;  59,  17;  79,  8; 
50,  34;  159,  7;  161,  26;  162.  2, 
18;  165,  16;  199,  i3;  210.  32; 
253,  19,  25;  281,  3;  555,  1; 
299,  7;  31i,  25;  54i,  17;  427, 
25 ,  n.  c;  455,  16. 

Elisiernus,  132,  10. 

Elversenijhe,  ou  tieroir  de  Fumes,  73, 
37,  —  Cf.  Elverzenges. 

Elverzenges,  Elversenglie ,  villa  in  ter- 


ritorio  Furnensi,  73,  19,  87;  455, 

'7- 

Emblavès,  région  du  Velay  [Haute- 
Loire).  —  Foir   Amblivina  (vallis). 

Emelina,  sanctimonialis  S.  Eligii  Pa- 
risiensis,  358,  12. 

emendationes ,  i26,  iG;  457,  6. 

Emeno.  —  Cf  Emmeno. 

Emeno,  idem  ac  Cinemo,  371,  12. 

Emma,  Ingelrammi  Leleriensis  uxor, 
cxcviii;  cxcix,  n. 

Emma,  Roberti  Perronensis  uxor, 
ccxiii;cc\vi;  455,  26;  i26 .  21. 

Emmauricus.  —  Cf.  Almaricus,  Amal- 
ricus. 

Emmauricus,  dominus  Montisfortis , 
387,  n.  1. 

Emmeno.  —  Cf.  Emeno. 

Emmeno  de  Verdi,  366,  n.  à.  —  Cf. 
Emmo. 

Emmo,  366,  2. 

Emmo ,  Emmonus ,  Emnon ,  Emon , 
54i,  1,  4,  n.  b. 

Emmo,  Emmeno  de  Yeidi,  366,  2, 
n.  d. 

Emmonus,  54 i,  ».  b.  —  Cf.  Emmo. 

Emnon,  2il.  n.  b.  —  Cf.  Emmo. 

Emon,  24i,  1.  —  Cf.  Emmo. 

emptio,  108,  20;  —  vini,  139,  2. 

emptiones,  10,  i5. 

Encra  (Effredus  de),  54i,  i4,  16.  — 
Cf.  Incra. 

Encre  ou  Ancre,  auj.  Albert  (Somme, 
arr.  de  Péronne).  —  Voir  Incra. 

Engelardus.  —  Cf.  Ingelardus. 

Engelardus,  Aengelardus ,  abbas  S.Mar- 
tini de  Campis,  93,  i5;  i45,  23; 
547,  25. 

Engelardus,  episcopus  Silvanectensis 
designatus,  199,  16.  —  Cf.  Inge- 
lardus. 

Engelbertus,  frater  Hildegarii  de  Bus- 
siaco,  259,  24. 

Engelrannus,  custos  vel  paedagogus 
régis,  54,  4;  54,  7.  —  Cf  Ingel- 
ramnus. 

Engenaldus,  565,  3. 

Engenoul,  bouleiller  du  roi,  CILII  ; 
cxLvn.  —  Cf.  Ingenulfus. 

Engenulfus ,  buticularius  [régis] ,  54 ,  4  ; 
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56,  lo;  9i,  6;  —  Baldrici  Drocen- 

sis  fi-ater,   ce,    n.   i.    —    Cf.    Inge- 

nulfus. 
Engenulphus ,  buticuiarius  [régis],  54, 

n.  i;  56,  n.  d.  et  v.  —   Cf.  Inge- 

nulfiis. 
Ençjeran,  précepteur  du  roi,  CLiii.  — 

Cf.  Ingelramnus. 
Engeran    de     Lillers ,    CSCVIII.    —    Cf. 

Ingelramnus  de  Lelers. 
Encjerrant  de  Lilers,   69,   ai.  —   Cf. 

Ingelramnus  de  Lelers. 
Engolismensis  (VVillelmus).    —     Voir 

Angolissmensis. 
Enguerran  de  Bove,  238,  7;  239,   2. 

—  Cf.  Ingelrannus. 
Ennes ,  7k,  20.  —  Cf.  Esnes. 
Ennetières-en-Weppe  (Nord,  c°"  d'Hau- 

hourdin).  — -  Foir  Anetieres. 

Entrammes  (Mayenne,  c°°  de  Laval). — 
Foir  Intramis  (Haimode). 

Epagny  (Somme,  c°°  d'Aillv,  c'"  de 
Cliaussoy-Epagny).  —  Fofr  Espanni 
(Tanfridus  de). 

Epernon  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Mainte- 
non). —  Foir  Sparrone  (Mainerusde). 

episcopi  gallicani,  116,  02. 

Epône   (Seine-et-Oise,  c°°  de  Mantes). 

—  Foir  Spedona. 

eques,  équités,   81,  5.  —  Beneficium 

equitum,  190,  3. 
equilibrator  régis,  cxLi;  102,  18. 
equitatus,     386,    18;    — '   equitum, 

289,  27. 
equus.  —    Carricatus  equorum,  150, 

22-23. 

Erardi  (Petrus,  filius),  455,  4.  —  Cf. 

Airardi. 
Erchebaldus  de  Burbone ,  85,  28,  33. 

—  Cf.  Archimbaldus. 
Erchembaldus,  princeps  Burboniensis , 

370,  li. —  C/!  Archimbaldus. 

Erchenaldus.  —  Cf.  Archinaldus. 

Erchenaldus,  monacbus,  408.  10,  n. 

Ercbenbaldus,  Burbunensis  dominus, 
89,  8;  90,  20;  91,  2.  —  Cf  Ar- 
chimbaldus. 

Erdeburgis.  —  Cf  Eldeburgis. 

Erdeburgis,  mater  Gausberti  militis, 
52,  21. 

Eremburgis,  sanctimonialis  S.  Eligii 
Parisiensis,  358,  10. 

Erfredus,  <547,  2  5. 

Ermengardis,    comitissa    [Blesensis], 


uxor  Odonis  comilis,   19,   12;  23, 

10,  27;  187,  5,  12,  10;  189,  21; 

190,  25. 
Ermengardis,  uxor  Gauffredi  [de  Gu- 

metho],  180,5. 
Ermentrudis,    filia     Ermentrudis     re- 

ginae,  65,  5. 
Ermentrudis,    regina,     [uxor    Karoli 

Calvi],  65 ,  5  ,  g. 
Erminterius,  132,  8. 
Ernaldi   (Wilelmus,  filius),  190,  82. 
Ernaldus.  —  Cf.  Arnaldus,  Arnoldus, 

Ernaudus. 
Ernaldus  de  Ferilate,  nepos  Milonis  de 

Malo  Repastu,  404,  i5,  17. 
Ernaldus  Gruellus,  136,  27. 
Ernaldus  Osalis  Bastardus,  181,  1, 
Ernaldus  de  Quercu,  cxcv,  n.  2. 
Ernaudus,  decanus  [Carnotensis],  3i9, 

8. 
Ernulfus.  —  Cf.  Arnulfus,  Arnulphus. 
Ernulfus,  servus,  554,  1,  n.  1. 
Erpeium,  306,  2.  —  Herpy  (Arden- 

nes,  c°"  de  Château-Porcien). 
Erveus  ,    magister    pincernarum ,    ci,  ; 

199,  20.  —  Cf.  Herveus,  buticula- 

rius. 
Esbiarcio  (Sigemfredus  de),  i56,  28. 
Escaudain- sur -la -Selle    (Nord,   c°°   de 

Bouchain).  —  Voir  Scaldinium. 
Eschuis  (Ingelbaldus),  395 ,  16. 
Escreniies  (Loiret,   c™    de    Pithiviers). 

—  Voir  Scriniae. 

Esera,  fluvius,  20i ,  10;  455,  17.  — 

Yser,  fleuve  (Belgique). 
Eskelmes ,  73,  22.  —  Cf.  Schelmes. 
Esnes  (villa  quae  dicitur),  Ennes,  7i, 

3  ,  20.  —  Esnes  (Nord ,  c°°  de  Clary). 
Espanni   (Tanfridus  de),  2il,  22. — 

Epagny  (Somme,  c°°  d'Ailly,  c""  de 

Chaussoy-Epagny  ) . 
Esqmrchin    (Nord,  c°°  de  Douai).    — 

Voir  Schercinium. 
Esquermes ,  comm.  réunie  à  Lille  (Nord). 

—  Voir  Schelmes. 

Essonne,  rivière,  auj.  l'Œuf,  à  Pithi- 
viers. —  Voir  Exona. 

Estouy  (Loiret,  c°°  de  Pithiviers).  — 
Voir  Stulviaco  (Hugo  de). 

Etnmpei  (Seine-et-Oise) ,  ccxn.  —  Pré- 
cepte confirmant  aux  chanoines  de 
Notre-Dame  d'Etampes  l'abandon 
des  coutumes  fait  par  les  rois  Robert 
et   Henri,    27 U- 27 6.   —    Précepte 


portant  donation  de  terres  et  d'hôtes 
à  la  Maison -Dieu  d'Etampes -les - 
Vieilles,  lsjcix;  287-288.  —  Pré- 
cepte portant  donation  aux  chanoines 
de  Notre-Dame  d'Etampes,  d'un  lieu 
appelé  Bédégon,  Lxxix;  378-379.  — 
Cf.  Jiori^nj', 'Stampae. 

Etienne.  —   Cf.  Stefanus,    Stephanus. 

Etienne  H,  comte  de  Champagne,  fils 
d'Eudes  II,  22,  n.  a.  —  Cf.  Ste- 
phanus. 

Etienne,  prévôt  de  Paris,  CLiv.  —  Cf. 
Stephanus. 

Etienne,  vicomte  du  Gévaudan,  ccxx, 
n.  1. 

Etienne  de  GarZande,  chancelier  du  roi, 

LXr-LXIV;  LXVU;LXXn;  CLIir;  CLXXVn. 

—  cf.  Stephanus  de  Guarlanda. 
Etienne  de  Senlis,  évêque  de  Paris,  Lxi- 

Lxn. 
Eubalus,  comes  de  Rocei,  282,  6.  — 

Cf.  Ebolus. 
euchonomus,  385,  g. 
Eudes  II,  comte  de  Blois,  ccxxi;  ccxxn; 

22,  n.  a.  —  Cf.  Odo. 
Eudes,  panetier  du  roi,  CLin.  —  Cf. 

Odo. 
Eudes,  prévôt  de  Senlis,  cliv,  —  Cf. 

Odo. 
Eudes   Arpin,    vicomte     de    Bourges, 

ccxxxvi.  —  Cf  Odo  Arpinus. 
Eudes   de    Chalo ,    ccx  ;    ccxni  ;   425 , 

n.  1  ;  425,  g.  —  Cf.  Odo,  major  de 

Chalo. 
Eudes ,  fils  de  Robert  de  Péronne ,  ccxvi. 

—  Cf.  Odo,  Roberti  Perronensis 
filius. 

Eudo.  —  Cf  Odo. 

Eudo  de  Blazono,  396 ,  i5. 

Eufrasia,  uxor  Rotgerii  comitis,  255, 

'7- 
Eulalia,  soror  Johannis,  vlri  illustris, 

64  ,  24;  65,  22. 
eulogiae,  44,  26. 
Euscelinus,  marescalcus   [régis],  94, 

7.  —  Cf.  Oscelinus. 
Eiistnche,  chapelain  et  notaire  du  roi, 

Lxv;   Lxvn;    LWiii;    Lxxn;    Lxxni; 

CLin  ;   CLXXVI ;   CLXXXV;   CLXXXVI; 

CLXxxvni.  —  Cf.  Eustachius,  capel- 

lanus. 
Eustacbia,    filia    Hugonis,  comitis   de 

Domno  Martino,  266,  i5, 
Eustachius,  134,  12. 
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Eustachius,  abbas  S.  Pétri  Carnotensis, 
301.  i3. 

Eustachius,  canonicus  [S.  Martini  ad 
Campos],  2iS ,  lo. 

Eustachius,  Eustache,  capeilanus  régis , 
LXY;  CLin;  45.  5;  56,  g,  n.  v;  9i, 
S;  99.  2i;  102,  2o;  113,  8;  123, 
i8;  128,  i8;  Ui.  ii;  i55,  2; 
irfem  ac  Eustachius,  notarius  régis, 
Lxvii;  Lxvni;  Lxxn;  Lxxni;  CLXxvi; 
CLXXXV;  CLXXXVI;  CLXXwni;  17,  i6; 
21.  i8;  54,  8;  27,    21;   iO,3,   1; 

Eustachius  [II],  cornes  [Boloniae],  50, 

i5-,  63,  7;  (Î6'.  i4;  iS4,  27. 
Eustachius,  monachus  Beccensis,  26i, 

7- 
Eustachius ,     Odonis    dapiferi     filius , 

cxcv,  n.  2. 

Eustatius,  vicedomnus  Catalaunensis , 
2S2.  7. 

Euvardus. —  Cf.  Ehrardus,  Euvrardus, 
Evrardus. 

Euvardus,  maritus  Adelaidis  de  Fir- 
mitate  Baiduini,  i21,  21. 

Euvrardus.  —  Cf.  Ehrardus,  Euvar- 
dus, Evrardus. 

Euvrardus,  371,  S.  —   Cf.  Evrardus. 

Euvrardus ,  ahhas  Corbeiensis ,  299 ,11. 

Euvrardus,  subdecanus  et  cancellarius 
[ecclesiae  Carnotensis],  187,  20. 

Eva,  villa.  —  Voir  Aeva. 

Evera,  Evra,  villa  in  vicaria  Pet- 
verensi ,  i47,  12,  n.  a.  —  Ycvre-Ia- 
Ville  (Loiret,  c°°  de  Pitliiviers). 


Evergnicourt  (Aisne,  c°"de  Neufchâlei), 
XL.  —  Voir  Eherneicortis. 

Everlingahem,  Evrelenghiem ,  74,  9, 
26.  —  Verlintjhem.  (Nord,  c°°  de 
Quesnoy-sur-Deiiîe). 

Everlinghem-en-fVeppe,  lieu  disparu 
(Nord,  c°°  de  La  Bassée,  c"  d'Her- 
lies).  —  Voir  Evrelengehen. 

Evigila  Canem  (Herbertus,  cognomine), 
cornes  Cenomanensis,  iSO,  i5.  — 
Cf.  Herbertus. 

Evra,  villa  in  vicaria  Petverensi,  i47, 
;i.  a.  —  Cf.  Evera. 

Evraldus,  366,  n.  a.  —  Cf.  Evrardus. 

Evrardus.  —  Cf.  Ehrardus,  Euvardus, 
Euvrardus. 

Evrardus,  Euvrardus,  Evraldus,  366 , 
1,  n.  a;  371,  8,  n.  i. 

Evrardus,  camerarius  [S.  Pétri  Cor- 
beiensis], 24 i.  20. 

Evrardus,  miles,  21  i,  ig. 

Evrardus,  miles,  frater  Hugonis  de 
Puteiolo,  109,  8. 

Evrardus  de  Fulniaco,  57,  23. 

Evrelengehen  in  Vueppis,  20i ,  i3; 
i39,  ig.  —  Everlinqliem-en-TJ'^eppe , 
lieu  disparu  (Nord,  c°"  de  La  Bassée, 
c"'  d'Heriies). 

Evrelenqhiem ,  74,  26.  —  Cf.  Everlin- 
gahem. 

Evremundns  (sanctus),  confessor,  4<37, 
i5.  —  Natalis  ejus,  457,  20. 

Evreux  (Eure).  —  Voir  Ehroicarum 
territorium . 

Evrini  filius  (Hugo),  455,  10. 


Evrinivilla,  131.  28;  133,  23;  169, 
n.  2.  —  Avrainville  (Seine-et-Oise, 
c°°  d'Arpajon). 

Evroldus.  —  Voir  Hevroldus. 

exactio,  exacliones,  5,  28;  6,  n.  v  et 
a;  36,  2;  44,  28;  61.  18,  20;  65, 
i5;  77.  3i;  i(J4,  3i;  180,  g,  18; 
193.  ■>.■  228,  i3,  17;  237,  ig; 
251,  18;  252,  1;  275,  17;  301. 
28;  309.  18;  31i,  10;  328.  i3; 
338.  i5,  26;  385,  10;  386,  5, 
\k,  i5;  exactio  publica,  254.    16. 

exactor  judiciariae  potestatis,  196,  5; 
—  publicus,  lù7,  6;  —  régis,  162, 
i;361,  à. 

exampla,  23,  g. 

exampliatioues  bosci,  101.  20. 

excommunication  dans  les  préceptes  de 
Philippe  I",  cxin. 

excusatio  légitima,  323,  g- 10. 

exemption  de  l'Ordinaire,  CCXLII; 
ccxLm. 

Exoua,  Axonia,  fluvius,  li9,  i4;  256, 
n.  1.  —  Essonne,  auj.  l'OEnf,  ri- 
vière à  Pithiviers. 

expeditio,   11.  n.  r;  90,  16;  386.  18. 

exposé,  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe V,  cvn-cvin. 

Expubliacus,  vicus,  56,  2  3,  n.  0. 

Expuhlicatus,  vicus,  36 ,  n.  0.  —  Cf. 
Expubliacus. 

extranei,  2iO.  22. 

Eysce,  305,  2g. —  Isse  (Marne,  c°°  de 
Châlons-sur-Marne  ). 


Fabricae,  in  episcopatu  Andegavensi, 

44,  5.  —  Porijes   (Maine-et-Loire, 

c°°  de  Doué). 
Fachae,  in  territorio  Islensi,  205 ,  23; 

440,  22.    —  Fâches   (Nord,  c°"  de 

Lille). 
Fâches    (Nord,   c°°  de  Lille).  —    Voir 

Fachae. 
factum,  dans  la  formule  de  date,  CLvm. 
Fai    (boscus  del),  [juxta  Aloanniam], 

i26,  11. 
Faio  (Geraldus  de),  554,  24. 
Falco  de  Jaliniaco,  42,  n. 
familia  régis,  cxxxvni,  n.  3;  cLi;  267, 

n.  2. 


Faremoutiers    (Seine-et-Marne,   c°°  de 

Rozoy).  —  Voir  Sancta  Fara. 
farinarium,  ii,  3,  7,  8. 
farris  avenae,  xu,  n. 
Farsit  (Rainaldus),  103,  n.  c. 
Favariae,  19i ,  23. 
Favarole  ecclesia,  26,   21.   —   Fave- 

rolles  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Nogent- 

le-Roi). 
Faverolles  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Nogent- 

le-Roi).  —  Voir  Favarole. 
Faya,  100,  2.  —  Cf.  Faye- la -Vineuse 

(Indre-et-Loire,  c°°  de  Richelieu). 
Faje-la-Vineuse  (Indre-et-Loire,  c°"  de 

Richelieu).   —  Charte  confirraative 


de  la  fondation  d'un  collège  de  cha- 
noines dans  l'église  de  Faye ,  99- 
100.  —  Ç/:  Faya. 

Fécamp  [  Seine  -  Inférieure ,  arr.  du 
Havre).  —  Voir  Fiscannum. 

Federicus,  dapifer  [régis],  cl;  172. 
i;202,  n.  u.  —  Cf  Fredericus. 

fedium,  322.  33;  525,  5,  7.  —  Cf 
feodum,  fevum. 

Fedricus,  dapifer  [régis], CL;  196,  ig. 
—  Cf.  Fredericus. 

Félix,  cornes  Drocensis,  42i,  i. 

Félix  (Sarlo),  372.  1. 

Félix  (Tescelinus),  [miles  Pet verensis], 
255,  28. 
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Felsjcli,  Felsecl,  Felsele  (ecclesia  de), 

62,  g,n.  q. —  Velsicque-Riiddersliove 

(Belgique,  Flandre  orient.,   c°"    de 

Sottegem). 
Felsecl,  62.  n.  q.  —  Cf.  Felsech. 
Felsele,  62.  n.  q.  —  Cf.  Felsech. 
feniseca.  —  Prataviginti  quatuor  feni- 

secis    in  die  sufficienlia,  205.   i/i; 

iiO.    12;  —   duodecim  fenisecis  in 

die  sufficienlia,  205,  5i;  iiO.  9.0. 
fenum,  385 ,  6. 
feodum,  XLii,  n.  1  ;  33,  11;  232,  6; 

2//i,  i3,  a,  i6;266.S,  10;  36â. 

10;  399.  17;  iOi,   18,  19;   i20. 

Il,    2/1;    454,    25;    i26.    iS;    — 

scliolsie , 206 ,  18;  iâl.Q-,  —  tenere 

36i,  20.  —  Cf.  fedium,  fevum. 
Féricj  (Seine-et-Marne,  c°°  du  Châ- 

telet). —  Voir  Fertiaco  (Hildegarius 

de). 
Ferieres,    villa    juxta    Islam,    62.    5. 

—  Perrière  (Nord,  c°°  de  Seclin,  c"" 

de  Wattignies). 
Feritate  (Ernaldus  de),  nepos  Milonis 

de  Malo  Repastu,  iOi.  i5,   17.  — 

La  Ferté-Vidame   (Eure-et-Loir,  arr. 

de  Dreux  ) . 
Feritate  (Guillelmus  de),  160,  n.  f.  — 

Cf.  Firmitate  (Guillelmus  de). 
Ferlingehem,    Ferlin(jhem.    295.    12, 

33;    296,    2,    21.    —     Frelinghien 

(^'ord,   c°"  d'Armentières)  ?  —   Cf. 

Fredlencheliem. 
Ferrariense    monasterium  ,    Ferrarias , 

S.  Petrus   Ferrariensis,   137.  n.  2; 

138.  26,  27.29;  139.  2.— Abbas, 

139,  à;  voir  Gualterus.  —  Terrae 
monasterii,  137,  28;  139,  2.  — 
Cf. Ferrières-en-Gâtinais  (Loiret,  arr. 
de  Montargis). 

Perrière  (Nord,  c°"  de  Seclin,  c°°  de 
Wattignies).  —  Voir  Ferieres. 

Ferrières—en-Gâtinais  (Loiret,  arr.  de 
Montargis).  —  Précepte  portant  re- 
nonciation aux  coutumes  que  le  roi 
percevait  sur  les  terres  de  l'abbaye, 

LXXVII;  LXXVm;  CXXXm;  CLXV;  CLXXI; 

137-139.  —  Cf.  Ferrariense  monas- 
terium. 

Perrj,  chambellan  ou  cubiculaire,  CLII; 
CLin.  —  Cf.  Fredericus,  camber- 
lanus. 

Ferrj,  sénéclial  du  roi,  cxxxvni.  —  Cf. 
Fredericus  dapifer. 


Ferté-Alais  (La)  -  (  Seine-et-Oise,  arr. 
d'Etampes). —  Voir  Firmitate  (Guil- 
lelmus de),  Firmitate  Balduini 
(Adelais  de). 

Perte -Beaiiharnais  (La)  -  (Loir-et-Cher, 
c°"  de  Neung-sur-Beuvron).  —  Voir 
Firmitas  Abreni. 

Ferté-Vidame  [La)-  (Eure-et-Loir, arr. 
de  Dreux).  —  Voir  Feritate  (Ernal- 
dus de). 

Fertiaco  (Hildegarius  de),  547,  18. 
—  Féricj  (Seine-et-Marne,  c°°  du 
Châtelet). 

Fessan,  [villa],  ffi,  27. 

Fessanvilliers  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Bre- 
zolles).  —  Voir  Fessonisvillare. 

Fessonisvillare,  non  longe  a  Bruerolis, 
10,  i3.  —  Fessanvilliers  (Eure-et- 
Loir,  c°"  de  BrezoUes). 

Festieux  (Aisne,  c°°  de  Laon).  —  Voir 
Festuls. 

Festuls,  306.  1.  —  Festieux  (Aisne, 
c°"  de  Laon). 

fevati  milites,  136,  28. 

fevum,  23,  i5;  136,  9.  —  Cf.  fe- 
dium, feodum. 

fidejussores,  275,  18. 

fidèles  Alberti,  Ribaldi  filii,  10,  3;  — 
curiae,  lil ,  12,  i3;  —  episcopi 
Parisiensis,  131,  26;  —  imperii , 
121 .  1 9 ;  —  régis ,  xLn,  n.  2  ;  cvni  ; 
5,  à,  21;  6,  /i,  n.  v;7,  i3;  12.  8; 

U.  29,  3o;  31.  12;  45,  18;  58. 

3;  59.  i5;  66,  5;  68.  5;  77.  5; 
83.  9;  110, ï-j;  116, 2-^;  117.  i5; 
127.  10;  152.  16;  15i.  1;  162, 
a-,  165.  ?,;170.  2;  171,  25,  29; 
173.  6;  180,  26;  196,  5,  i3; 
395.  1;  301.  22;  303.  16;  545,  1, 
6;  i06.  i4. 

fidelitas.  —  Fidelitatem  facere,  108, 
18-19. 

Figulus  (Bernardus),  358,  12. 

Filiolicurtis,  molendinum,  37,  6; 
168,  2.  —  Filliancoart .  hameau 
englobé  dans  la  ville  de  Saint-Ger- 
main-en-Laye  (Seine-et-Oise). 

Filius  (Hugo  nomine),  228,  24. 

Filius  nonnae  (Hugo),  252.  16. 

Filius  suae  matris  (Galterius) ,  357,  33. 

Fillianconrt .  hameau  englobé  dans  la 
ville  de  Saint  -  Germain  -  en  -  Laye 
(Seine-et-Oise).  —  Voir  Filioli- 
curtis. 


Finemunt  (  Rainerius),   10.    10;    11, 

-  ,   /  • 

Fins  ,  73.  k,  5,  24.  —  Fins,  lieu-dit 
de  la  paroisse  de  Saint-Maurice,  à 
Lille  (Nord). 

Fins,  in  territorio  Cameracensi,  206 . 
7;  440,  35. 

firmitas,  315 ,  18,  21. 

Firmilas  Abreni,  554,  n.  2. —  Milites 
de  Firmitate,  554,  17.  —  LaPerlé- 
Avrain  ,  auj.  La  Perte  -  Beaiiiiarnais 
(Loir-et-Cher,  c°°  de  Neung-sur- 
Beuvron).  —  Cf.  Buchardus  Mag- 
dunensis,  Hervcus  de  Firmitate 
Abreni. 

Firmitate  (Gislebertus  de),   170,    18. 

Firmitate  vel  Feritate  (Guillelmus  de), 
160 ,  4 ,  n.  f.  —  LaFerté-Alais  (Seine- 
et-Oise,  c°"  d'Etampes). 

Firmitate  Balduini  (Adelais  de) ,  45i  , 
21. —  LaFerté-Alais  (Seine-et-Oise, 
c°°  d'Etampes). 

firmitalcs  domorum,  111,  3i. 

fiscale  beneficium ,  66 ,  5  ;  —  debitum , 
■      65,  18. 

Fiscalense  pratum,  Bituris,   363,  17. 

—  Les  Prés  Fichamc,  lieu-dità  Bour- 
ges (Cher). 

Fiscannum,  monasterium.  —  Actum 
Fiscanno,  cet,  n.  —  Pécamp  (Seine- 
Inférieure,  arr.  du  Havre). 

fiscus,  87,  3;  173,  2;  454,  24;  — 
regius  vel  regalis,  15,  7;  17,  i4; 
30,  12;  44,23;  47.  1;  i9,  2  ;  55, 
3;  93,  33;  16i,  33;  171,  3i; 
185,  26;  196,  7;  271,  25;  281, 
22;  390,  9;  308.  i4;  5i4,  11; 
54  i,  11.  —  Al  tare  in  fisco  tenere, 
6,  i4;  5,  8.  —  Consuetudo  fisc! , 
309.  19. 

Flabertemjhe .  73,  87.  —  Cf  Flam- 
bertenges. 

Flagiacense,  Flaviacense  monasterium , 
ccxxxix;  27 i,  2  3.  —  Abbas  :  voir 
Garnerius.  —  Saint-  Germer-de-Fly 
(Oise,  c°°  duCoudray-Saint-Germer). 

Flamhertenges,  Flabertenglie ,  73,  20, 

3?- 
Flandre ,  comté.  —  Foir  Flandria. 
Fiandrensis    natio.  —    Mercatores  de 

Flandrensi  natione,  83,   1.  —    Cf. 

Flandria. 
Fiandrensis  (Ravncrius),  episcopus  Au- 

relianensis ,  356,  1 . —  Cf.  Rainerius. 
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Fiandrensium  cornes,  85,  8;  20i,  3; 
209,  i8,  33;  228,  lo;  —  comi- 
tissa,  254,  ii;  —  marchio ,  iSi, 
2  5.  —  Cf.  Flandria. 

Flandres,  Flandre: ,  67,  28,  32.  —  Cf. 
Flandria. 

Flandria,  Flandriae,  Flandres,  62  g; 
67,  28,  32;  i27 ,  i5.  —  Cornes  vel 
comitissa  Flandriae  vel  Flandriarum 
vel  Flandrensis  vel  Fiandrensium, 
65,  34;  85.  8;  18à.  25;  20i,  3; 
209,  18,  33;  228.  10;  29â,  11; 
427,  20;  i28 ,  1;  îioîV  Adela,  A.r- 
nulfus,  Balduinus,  Johanna,  Louis 
de  Maie.  Rotbertas. 

Flandriae.  —  Comités  Flandriarum, 
^27,  20;  i28,  1. 

Flandriae  mai-chiones,  65,  34.  —  Cf. 
Flandria. 

Flaviacense  monasterium.  —  Voir  Fla- 
giacense. 

Flavignj-sur-O^erain  (Côte-d'Or,  arr. 
de  Semur).  —  Abbaye,  cxxv,  n.  — 
Précepte  portant  confirmation  des 
possessions  de  l'abbaye  de  Flavi- 
gny,  283-285.  —  Cf.  Flaviniaccnse 
monasterium. 

Flaviniacense  monasterium ,  Flavignj, 
cxxv,  n.;2Sâ,  5-8,  10,  i5,  24,  2g. 

—  Abbas  :  voir  Raignaldus.  —  Mona- 
chi,  28i,  11.  —  Cf.  Flavujny-suT- 
Ozerain  (Côte-d'Or,  arr.  de  Semur). 

Fleneca,  in  territorio  Sancti  Audomari, 

Flenehe,  73,  18,  36. 
Flenehe,  ou  tieroir  de  Saint  Orner,  73, 

36.  —  Cf.  Fleneca. 
Fiers,  205,  i3;  iiO,  ii.  —  Flers-en- 

Escrebieixx  (Nord,  c°°  de  Douai). 
Fiers  (Nord,  c"  de  Lannoy),  73,    26. 

—  Cf  Fiez. 
Flers-en-Escrebieux  (Nord,  c°°  de  Douai). 

—  Voir  Fiers. 

Fleterna,  villa  in  pago  Menpisico,  Fie- 
ternes,  20i,  10;  289,  26;  439,  16. 

—  Oost-Vleteren  (Belgique,  Flandre 
occidentale,  c°°  d'Ypres)  et  JVest- 
Vleteren  (même  province,  c°°  de 
Haringbe). 

Fleternes,  villa,  289,  26.  —  Cf.  Fle- 
terna. 

Flearines  (Oise,  c"  de  Pont-Sainte- 
Maxence).  —  Voir  Florinae. 

Fiez,  Fiers.  73.  5,  26.  —  Fiers  (Nord, 
c°°  de  Lannoy). 


Floher,    maréchal,   CLn.   —    Cf.   Flo- 

herus. 
Floberus,   Floher,   maliscbalcus,    CLH; 

260,  i- 262.20. 
Florence  (Italie).  —  Voir  Santa-Maria. 
Floriacus.  — Actum Floriaco ,  150.  25. 

—  Floriacense  monasterium  :  voir 
Sanctus  Benedictus  Floriacensis.  — 
Floriacense  solum ,  251.  18.  — 
Saint- Benoit-sur-Loire  (Loiret,  arr. 
de  Gien). 

Florinae,  villa,  29.  26.  — Fleurines 
(Oise,  c"  de  Pont-Sainte-Maxence). 

Florus,  episcopus  Carnotensis,  i21 ,  1. 

Focalis  (Gaufridus),  100.  12. 

fodermolt,  289,  27,  28.  —  C/.  fode- 
rum ,  fodi-is. 

foderum,  392.  n.;  393.  n.  —  Cf  fo- 
dermolt, fodris. 

fodris,  289,  28.  —  Cf  fodermolt, 
foderum. 

Folco,  abbas  Corbeiensis,  63,  2-  66, 
8.  —  Cf  Fulco. 

FoUiaco  (Galterus  de),  2il .  2  5.  — 
Fouilloy  (Somme,  c°°  de  Corbie). 

Fons  Merlandi,  25,  1  g.  —  Mesland 
(  Loir-et-Cber,  c°°  d'Herbault). 

Fons  Salsus,  juxta  Duacum,  205.  25; 

UO.  24. 

Fons  Tbeoderici ,  33.  22. 
Fontanae,  [villa],  19i.  25. 
Fontanae,  Funtanae,  villa,  6.  i5;  10. 

1  1. 

foracbium,  xm,  n.  1. 

foragium,  427,  5. 

foraticum,  20i.  21;  i39 .  28. 

Forestense  monasterium.  —  Abbas  : 
voir  Ingelerus.  —  Forestmontier 
(Somme  c°°  de  Nouvion). 

Forestmontier  (Somme,  c°°  de  Nou- 
vion). —  Voir  Forestense  monaste- 
rium. 

Forges  (Maine-et-Loire,  c°°  de  Doué). 

—  Voir  Fabricae. 
forisfacere,  386,  17. 
forisfactio ,  12i .  11. 
forisfactum,  101,  21;  357,  27;  427, 

5.  —  Forisfactafori,  320.  8. 
Formestraus,    Foumiestraus ,    73.    3, 

2  3.  —  FourmeslTaux  (Nord,c°°de 
Seclin,  c"  de  Vendeville). 

Forre  (clausus),  apud  S.  Dyonisium, 

CCXL  ,  n.  1  ;  CCXLI. 

Fortis  (Guido)  deVitriaco,  276.  5. 


forum ,  [  scilicet  mercatum  ] ,  36 ,  2  3  ; 
59,  11;  52,  3o,  32 ;25i,  iq;288, 
17,  18;  52(?,  8,  10;  —  rerum  vena- 
lium,  161,  3o.  —  Libertas  fori, 
XII,  n.  2. —  Cf.  mercatum,  nundi- 
nae. 

Fossa  (A  le),  in  Bercleris,  62.  1. 

Fossatense  monasterium,  Fossiacensis 
ecclesia,  105 ,  n.  3;  106,  1,  8;  402, 
i4,  18;  i03,  ig.  —  Abbas:  voir 
Rotbertus ,  Tedbaldus.  —  Cf.  Saint- 
Maur-les- Fossés  (  Seine ,  c°°  de  Cba- 
renton-le-Pont). 

Fossatis  (Rodbertus  de),  6,  i5;  10, 
6,  11;  11 ,  3,  6,  g.  —  Les  Fossés- 
Perriers  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Bre- 
zoUes,  c""  de  Berou-la-Mulotière)? 

Fossés-Peiricrs  {Les)  —  (Eure-et-Loir, 
c°°  de  BrezoHes ,  c°°  de  Berou-la-Mu- 
lotière). —  Voir  Fossatis  (Rodbertus 
de). 

Fossiacensis  ecclesia,  105 ,  n.  3.  —  Cf. 
Fossatense  monasterium. 

Fouchard .  prévôt  de  Poissy  (?) ,  CLV.  — 
Cf.  Fulcbardus  praepositus. 

Fouilloy  (Somme,  c°°  de  Corbie).  — 
Voir  Folliaco  (Galterus  de). 

Fougue,  arcbevê(jue  de  Reims,  archi- 
chancelier,  XLvrn. 

Foulque,  évéque  de  Beauvais ,  cxxxvn , 
11.  8  et  g.  —  Cf.  Fulco. 

Foulcfue  Nerra,  comte  d'Anjou,  ccxxi, 
n.  ;  ccxxii.  —  Cf.  Fulco. 

Foulque  Rechin.  comte  d'Anjou,  lxxv; 
Lxxvr.  —  Cf.  Fulco. 

Fouquart,  arcliediaquene  de  Noion.  75 . 
38.  --  Cf  Fulcbardus, 

Fourmeslraus .  73.  2  3.  —  Cf.  Formes- 
traus. 

Fourmestraux  (Nord,  c°°  de  Seclin,  c°' 
de  Vendeville).  —  Voir  Formestraus. 

Fourre  (clausus),  apud  S.  Dyonisium, 

CCXL  ,    n.    1  ;    CCXLI. 

Fraisnoy  (monacbi  de),   ccxrv,  n.   5. 

—    Fresnoy    (Pas-de-Calais,    c™  de 

Wimy). 
Framerici  fiHus  (Odardus),  276,    11. 
Framquorum  rex  (Philipus),  136,  3o. 
Franche-Comté.  —    Voir  Burgundiensis 

comitatus. 
franci  (bomines),  44,  27. 
Francia,  65.    8;  223,    1;    263,    25; 

279.    11;    372.    g;    ilO.   23.  — 

Franciae  regnum,  419.   21.  ^  Im- 

61. 
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perium  totius  Franciae,  5iff,  28. — 

Cf.  Francorum  regnum. 
Franciacus,    curtis,     363,    1.  —   Cf. 

Fuciacus. 
Francigenae,    372,    3;    —  principes, 

i2â,  i3-i4. 
Franciscus  Blouet,  dux  militum  cus- 

tudiae corporis  [régis],  42(?,  18. 
Franciscus  de  Petronvilla,  i31 .  5. 
François  I" ,  roi  de  France,  ccx. 
François  Blouet,  ccix. 
Francon,  chancelier  du  roi  Robert,  l, 

n.  6. 
Francorum   regnum,   223,   li;  38i, 

20.  —  Cf.  Francia. 
Francus  ( Hugo ),  326 ,  1 3 . 
Frasne-lés-Couvin    (Belgique,  province 

de  Namur,  c°"  deCouvin).   —    Voir 

Fraxinum. 
fraternitas  spiritualis ,  177,  i3. 
fratres,  203.  ai;  209,  10,   11,    i/i, 

18,   24,    27;   i39 ,   3;    —  [scilicet 

canonici],  557,   28;  228,    /i,    17; 

544,  2;  300,  3;  302.  n.  1;  5i4, 

18,  i9;5iP.  17;  320.  6,  i3,  17; 

37i,   17;  457,  20; — [scilicet  mo- 

nachi],  i4,  24;  16.  20;  i5i,  22, 

29;i55,  26;i43,20;i45,20,  23; 

i67,    i3;   i7(?,    4;    ^74,    7,    10; 

iP5,  23;  193.   1,2,  4;  i54,  i5; 

195,  à;  198.  5;  201.  17;  505,  1, 

8,  10,  11,  i3;  555,  17;  251,  ni; 

271,  9;575,  11,  i3,  U,  16,  17; 

550,  35;  281,  4,12,  14;  5,S4.  1 1  ; 

505,  22;  335.  21,   27;  555,  10, 

21;  3il.   i4;  550,   6,  8;  39â .  9; 

40ff,6;  405,  i;Hl.  3. 
Fraxenidis,  555,  i5.  —  Cf.   Fraxini- 

dus. 
Fraxinetum,  78,   27.  —  Frénois  (Ar- 

dennes,  c°"  de  Sedan)  ? 
Fraxinidus ,  Fraxenidis ,  curia  in  Fran- 
cia, 555,  1,   i5.  —  Fresnoy-la-Ri- 

vière  (  Oise,  c°°  de  Crépy-en-Valois)  ?  '. 
Fraxinum,  villa,  40,    11.  —  Frasne- 
lés-Couvin    (Belgique,    province    de 

Namur,  c°°  de  Couvin). 
Fredericus,  Frudericus,  i04,  22;  109, 

10;  123.    i5;  128.    19;  386,  24; 

foTsan  idem,  ac    Fredericus   dapifer, 

—  Cf.  Fridericus  miles. 
Fredericus,  Ferry .  camberlanus,  ctii; 

CLni;  386,  a 3. 
Fredericus ,  Federicus,  Fedricus,  Ferry, 


Frericus ,  Fridericus ,  Frodericus , 
dapifer  régis,  cxxxyiii;  cxlix;  cl; 
7 ,  k,n.  g;  91.  1;  i45,  5;  lli5 .  i5, 
71.  0;  158.  20;  162,  16;  165,  G; 
172.  3;  173.  10;  17U.  19;  191. 
19;  193.  8;  196,  19;  199,  i8; 
505,  ig;  n.  u;  506",  26;  211,  1; 
55^,  i3;555,  21;  44i,  17. 

Fredericus,  de  familia  régis, -55.  16; 
forsan  idem  ac  Fredei'icus  dapifer. 

Fredericus  de  Castellodiino ,  190,   12. 

Fredericus ,  Fruricus ,  Fruri  de  Cur- 
builo  vel  de  Curbcio  vel  de  Cur- 
bulo,  69,  8,  23;  54,  9;  i57,  1; 
296.  10,  28. 

Fredlenchehem ,  Frelenghiem ,  villa ,  75 , 
18,  38;  455,  i5.  —  Frelingliien 
(Nord,  c°°  d'Armentières)  ?  —  Cf. 
Ferlingehem. 

fredum,  P5,  32  ;  555,  26. 

Freberius,  cauonicus  [Remensis],  206, 
3o;  44i ,  22. 

Frelenghiem.  72,  38.  —  Cf.  Fredlen- 
chehem. 

Frelinghien   (Nord,  c°"  d'Armentières). 

—  Vo  ir  Ferlingehem,  Fredlenchehem . 
Fremaad,  chanoine  de  Saint-Martin  de 

Tours,  xLiv,  n.  2. 
Frénois   (Ardennes,     c°°    de    Sedan). 

—  Voir  Fraxinetum. 

Frericus,  dapiler,  ci.;  206.  2Ï>;  lidl . 
17.  —  Cf.  Fredericus. 

Fresnoj  (Pas-de-Calais,  c°°  de  Vimy), 
ccxiY.  —  Cf.  Fraisnoy. 

Fresnoy-la-Rivière  (  Oise ,  c°°  de  Crépy- 
en-Valois).  —  Voir  Fraxinidus. 

Fresvilers,  50^,  6;  440,  33.—  Fré- 
villers  (Pas-de-Calais,  c°"  d'Aubiguy). 

Frévillers  (Pas-de-Calais,  c°°  d'Aubi- 
gny).  —  Voir  Fresvilers. 

Fridericus,  dapifer  [régis],  cxiix;  li5 , 
i5.  —  Cf.  Fredericus. 

Fridericus,  miles,  lli,  5. —  Cf.  Fre- 
dericus. 

Frideruna,  regina,  uxor  Karoli  [III, 
régis  Francorum],  5^4,  i4. 

Frigidode  Moiliens,  2il .  23. 

Friolandus,  episcopus  Silvanectensis , 
cxcni,  n.  1.  —  Cf.  Frollandus. 

Frodelina,  uxor  Guaszonis,  militis  [de 
Castello],  25 ,  3o;  26,  3o. 

Frodericus,  dapifer  [régis],  i45,  5. — 
Cf.  Fredericus. 

Frodgerius.  —  Cf.  Frogerius. 


Frodgerius,  mariscalcus  [Majoris  Mo- 
nasterii],  57,  12. 

Frodlandus,  episcopus  Silvanectensis, 
50,  8.  —  Cf.  Frollandus. 

Frodo,  miles,  13,  4,  12. 

Frodo,  presbyter  [ecclesiae  Carno- 
tensis],  177.  23. 

Frodo,  subdiaconus  [ecclesiae  Camo- 
tensis],  177 .  3o. 

Frodo ,  Aventi  filius ,  12,  12. 

Frogerius.  ■ —  Cf.  Frodgerius. 

Frogerius,  Frogerus,  Frotgerius  Cabi- 
locensis,  Cabilonensis  vel  Cabiloni- 
censis  vel  Catalaunensis  vel  de  Ca- 
talaunis,  260.  1;  262,  18;  5^5, 
18;  276.  i3;  279.  10;  557,  6; 
301,  35;  306.  24;  3il .  20. 

Frogerus  Catalaunensis,  260 .  1  ;  262, 
18;  276,  i5;  306.  24. —  C/.  Fro- 
gerius. 

Frollandus,  Friolandus,  Frodlandus, 
Frctlandus,  Riolant,  Rollandus,  epis- 
copus Silvanectensis,  cxcni,  n.  1; 
cxciv,  n.  1;  li.  33;  17.  7;  30. 
8;  54,  4;  90.  35;  106,  17;  111. 
i5,  23,  27,  29;  162.  21. 

Fromond.  évêque  de  Troyes,  xvin,  n. 

Fromondus.  —  Cf.  Fromundus,  Frot- 
mundus. 

Fromondus,  37 ,  26. 

Fromondus,  sororius  Mascelini,  12, 
20. 

Fromundus.  —  Cf.  Fromondus,  Frot- 
mundus. 

Fromundus, Fromondus,  168,  17,  n.s. 

Fromundus,  diaconus  [ecclesiae Carno- 
tensis],  177 ,  26. 

Frotgerius  Cabilonensis,  557,  6.  — 
Cf.  Frogerius. 

Frollandus,  episcopus  Silvanectensis, 
90.  35.  —  Cf.  Frollandus. 

Frotmundus.  —  Cf.  Fromondus,  Fro- 
mundus. 

Frotmundus,  Hildegarii  de  Bussiaco 
frater,  555,  24. 

Frotmundus,  Warneri  de  Parisius  fra- 
ter, 54,  12. 

Frouin  de  Châtellerault.  ccili.  —  Cf. 
Fruinus. 

Frudericus,  123,  i5;  128.  19. —  C/. 
Fridericus. 

Fruinus  de  Castello Airaldi ,  cciii,  n.  2. 

frumentum,  505,  5,  i4,  16;  440, 
3,  i4. 
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Frari  de  Carbul   vcl  de   Cujrhut,   69, 

20;  296.  28.  —  Cf.  Freciericus  de 

Curbuilo. 
Fruricus  Je  Curbulo ,  69,  8;  296,  10. 

—  Cf.  Fredericus  de  Curbuilo. 
Fuciacus,    curtis,   363,   n.  h.   —  Cf. 

Franciacus. 
Fulbert,    évêque  de  Chartres,    ccxxi; 

ccxxii;  ccxxiv. —  CJ.  Fuibertus. 
Fulbert!  (Paganus ,  fîlius) ,  395 .  1 7. 
Fuibertus,  archidiaconus  [ecclesiae  Ro- 

tomagensis],  323,  ig. 
Fuibertus,     canonicus      [Parisieusis], 

357,  30. 
Fuibertus,    Fulbert,   episcopus  Carno- 

tensis,  ccxxi;  r.cxxii;  ccxxiv;  21,  1; 

i30,  8,9;  43i,  6. 
Fuibertus ,  Fulberti  episcopi  nepos ,  31 , 

1. 
Fuibertus  de  Stampis,  358,  1. 
Fuibertus,    de    vico    Sancti    Medardi 

[Suessionensis],  i?5,  18. 
Fulcardus.  —  Cf.  Fulchardus. 
Fulcardus,  abbas  monasterii  de  Trant, 

299,  a. 
Fulcaudus ,  Fuicradus ,  Fulcraldus ,  Ful- 

craudus,   abbas  Karrofensis  monas- 
terii, cxcix,  n.;  223.   19;  428,  5, 

n.  p. 
Fulchardus.  —  Cf.  Fulcardus. 
Fulchardus,    Fouqiiart,    archidiaconus 

Noïiomensis,  75 ,  21  ,  38. 
Fulchardus,      Fouchard,     praepositus 

[regius],  clv;  389,  i3. 
Fukberius,  252,  i3. 
Fulcherius,   cantor    S.  Martini   Turo- 

nensis,  xl,  n.  2. 
Fulcherius,  praepositus  [ecclesiae  Car- 

notensi.s],  177,  2  à. 
Fulcherius,  Nivelonis  filius,   177,   5, 

6,10,  26. 
Fulchinniacus ,  curtis,  363, n,d.  —  Cf. 

Fulciniacus. 
Fulcho  [  dictus  Nerra  ] ,  cornes  Andega- 


vorum,  ioO ,    i3;  â31 ,   7.   —  Cf. 

Fulco. 
Fulchosio  (Bartbolomeusde),i355,  27. 
Fulciniacus,  Fulchinniacus,  Fulginia- 

cus ,  Fursiniacus ,  curtis ,  363,  3,  n.  d. 
Fulco,  216,  12. 
Fulco,  Foko,  abbas  Corbeiensis,  63, 

2;  66,  8,  n.  e;  238.  10;  2il,  19; 

242,  2 ,  3. 
Fulco,  archidiaconus  [Carnotensis  ec- 
clesiae], 3i9,  10. 
Fulco,  canonicus  [S.  Mariae  Stampen- 

sis],  276 ,  1  2. 
Fulco,  canonicus  S.  Stephani  Drocen- 

sis,  ce,  n.  1. 
Fulco     [UI    dictus   Nerra],     Foulque, 

Fulcho,  cornes  Andegavorum,  ccxxi, 

n;   CCXXII;   39â,    7,    12,    18;  i30 , 

1  3  ,  n.  n;  à31 ,  7  ,  n.  b. 
Fulco    [IV    dictus    Recbin],    Foulque, 

cornes  Andegavensis ,   lxxv  ;   ixxvi  ; 

100,  9;  102,  i5;  118,  12;  392,  n.; 

393,  n.;  39U,  n.  a;  395,  4,  10. 
Fulco  [V],  cornes  Andegavorum,  filius 

Bertradae,  xli,  n. 
Fulco,   decanus    Parisiensis  ecclesiae, 

352,  3;  357 ,  29,  33. 
Fulco,  episcopus,  112,  i3. 
Fulco,   episcopus   Ambianensis ,   filius 

Galterii  comitis,  2iO ,  1. 
Fuico,  episcopus  eîectus  Ambianensis, 

220.  3i. 
Fulco ,  Foulque ,  episcopus  Belvacensis, 

cxxxvii,  n.  8  ef  9;  327 ,  2. 
Fulco,  pincerna,  302,  3. 
Fulco,  subdiaconus  [S.  Quintini  Ver- 

mandensis],  302 ,  n.  1. 
Fulco  Belvacensis ,  254 ,  3. 
Fulco  de  Boderia ,  103 ,  n.  c. 
Fulco, Gausberti  Ortolani filius,  i2,i2. 
Fulco,  Gervisi  filius,  102,  19. 
Fulco,  Letaidi  filius,  257 .  lo. 
Fulcoio  de  Caldri,  282,   22;  283,  3. 

— •  Cf.  Fulcoius. 


Fulcoius,  clericus  [ecclesiae  Parisien- 
sis],  132,  7;  13i.  11. 

Fulcoius ,  monachus  [  S.  Nicolai  Ande- 
gavensis], 395,  ili. 

Fulcoius,  Fulcoio  de  Caldri,  282, 
22  ;  283 ,  3,  10. 

Fulcolinus,  Johannis  nepos,  21,  "j. 

Fuicradus,  abbas  Karrofensis,  CXCIX, 
n.  —  Cf.  Fulcaudus. 

Fulcraldus,  abbas  Karrofensis,  i28,  5. 

—  Cf.  Fulcaudus. 

Fulcraudus,  abbas  Karrofensis,  i28. 
n.  p.  —  Cf.  Fulcaudus. 

Fulcuinus,  Hugonis  Gregarii  filius, 
37i,  1,  lo. 

Fulginiacus,  curtis,  363,  n.  d.  —  Cf. 
Fulciniacus. 

Fulniaco  (Evrardus  de),  37 ,  2à. 

Funlanae,  villa,  10,  11.  —  Cf.  Fon- 
lanae. 

Fuutaneto  (décima  de),  13,  11. 

Furnae,  Fumes,  295,  10,  32.  — Ac- 
tum  Furnis,  69,  11;  296,  i3.  — 
Fumes  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale). —  Cf.  Fumeuse  ministerium. 

Furnense  ministerium,  62,  lo;  — 
territorium ,  tieroir  de  Fumes ,  73  , 
19,  37;  295,  9,  18,  19,  3i,  38. 

—  Cf.  Furnae. 

Fumes  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale), 295,  32.  —  Territoire  ou  tie- 
roir de  Fumes,  73,  37;  295,  3i, 
38.  —  Cf  Furnae. 

furnum,  6,  10;  9,  i4,  n.  x;  25,  33; 
U2,  18;  Ii3,i2;  lU.  ?,;190.q; 
202,  5;  259.  x\;267 ,  n.i;  268, 
10;  301,  21;  330,  1.1;  385,  h.  — 
Seticum  furni,  205,   18;  440,  17. 

—  Cf.  furnus. 

furnus,  305 ,  2  3.  —  Cf.  furnum. 
Fursiniacus,  curtis,  363,  n.  d.  —  Cf. 

Fulciniacus. 
furtum ,  36 ,  11. 


Gace    de    Poissy,    connétable,   cxLiv; 

ccxn.  —  Cf.  Gascio  de  Pissiaco. 
Gadiniacus,  villa,  222,  22.  —  Gannat 

(AUier). 
Gagny   (Somme,  c°°    de  Poix,   c°°  de 

Moyencourt).  —  Voir   Wagniacum. 


Galardone  (Herveus  de),  237,  23; 
—  (Hugo  de),  ce,  n.  1.  — ■  Gallar- 
don  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Mainte- 
non). 

Galcherius.  —  Cf.  Gualcherius. 

Galcherius,  372,  3. 


Galcherius  (Rotbertus),  361,  18. 
Galdricus. —  Cf.  Gaudricus,  Gaudrj  , 

Waldricus. 
Galdricus,  castellanus,  2il ,  25. 
Galeramnus,  caraerarius  régis,  137,  3. 

—  Cf.  Walerannus. 
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Galeran  I" ,  comte  de  Meulan,  cxcu; 

cxciy;   cxcvi.   —    Cf.   Walerannus. 
Galeran  II,  comte  de  Meulan,  cxciv, 

n.   i;  CXCTI.  —  Cf.  Galeranus  [II]. 
Galeran  de  Senlis,  chambrier  du  roi, 

CXLIV;    CXLV;    CXLVI;    ccxii.    —    Cf. 

Walerannus  camerarius. 
Galerandus,     camerarius     régis,     cl; 

2ii,  ï5.  — Cf.  Walerannus. 
Galeranius,  camerarius  régis,  290,  i3. 

—  Cf.  Walerannus. 
Galerannus.   —    Cf.  Galeranus,  Gua- 

lerannus ,  Vualerannus ,  Vualeranus, 

Walerannus. 
Galerannus,  3i7 ,  26. 
Galerannus,     camerarius    régis,     CL; 

CLi;  162,  n.  p;  226.  n.  g;  237,  22; 

259,  il;  262,   iZ;  273,  22;  276, 

2;  287,  n.  e;  288,  28;  388,  2/1; 

—  dictus  Silvanectensis ,  221,  i.  — 
Cf.  Walerannus. 

Galerannus,    cornes  Mellenti,    cxciii, 

n.  a.  —  Cf.  Walerannus  [I]. 
Galerannus,    Valerannus,  Vallerannus 

de  Britoilo,  casatus  [ecclesiae  Belva- 

censis],  287 ,  12  ,  n.  1. 
Galeranus.  —  Cf.  Galerannus,  Guale- 

rannus,   Vualerannus,   Vualeranus, 

Walerannus. 
Galeranus,  camerarius  régis,  287,  à. 

—  Cf.  Walerannus. 

Galeranus  [I],  comes  Mellenti,  cxcin. 

n.  1;  129.   n.  a;  180,   28.  —    Cf. 

Walerannus   I]. 
Galeranus  [II],  Galeran,  Gualerannus, 

Vualerannus,  comes  Mellenti ,  cxciv, 

n.  i;CXCV,  n.  2;  CXCVI,  n.  2. 
Gallardon  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Mainte- 
non).   —   Voir  Galardone   (Herveus 

de). 
Gallerannus,    camerarius   régis,    287 , 

n.  e.  —  Cf.  Walerannus. 
Gallia,  382,  5.  —  Galliae  imperium, 

167 ,  i4. —  Galliae rex  (Philippus), 

XCVI;    25i,   n.  2;    ilO,     22.    —  Cf. 

Galliae,  Gallorum  rex. 
Gallia  (Ivo  de),  396,  19.  —  La  Jaille- 

Yvon  (Maine-et-Loire,    c°°  du  Lion 

d'Angers). 
Galliacus,   villa,  261,  18.   —   Guillj 

(Loiret,  c°°  de  Sully). 
Galliae,    370,   22;   i32 ,    i5.  —    Cf 

Gallia,  Gallorum  re.\. 
gallicani  episcopi,  116,  82. 


gallina,  301.  2i;361.  6;  56V,,  i._ 
Ovum  gallinae,  363,  6. 

Gallorum  rex,  â32,  9. —  G/.  Gallia, 
Galliae 

Galo.  —  Cf.  Gualo,  Vualo. 

Galo,  Galon,  episcopus  Parisiensis, 
ccvi;  iOl.  7;  i03,  12. 

Galoius  (Stephanus),  12,  n. 

Galon ,  connétable  du  roi ,  CXLIII.  —  Cf. 
Gualo. 

Galon,  évêque  de  Paris,  ccvi.  —  Cf. 
Galo. 

Galteranus,  camerarius  régis,  139, 
n.  q.  —  Cf.  Walerannus. 

Galterius.  —  Cf.  Galterus,  Gauterius, 
Gualterius,  Gualterus,  Guauterius, 
Vuallerius,  Vualterus,  Walterius, 
Walterus, 

Galterius,  11,  i5. 

Galterius,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 
censis,  ce,  n.  1. 

Galterius  [II],  comes  Ambianorum  [ac 
Vclcassini],  555,   23,  3o;  2iO,  5. 

Galterius  [I],  episcopus  Meldensis,  1^2, 
à.  —  Cf.  Walterius. 

Galterius,  monachus  [Majoris  Monas- 
terii],  27,  i5. 

Galterius,  vicecomes  Mellenti,  cxoiv, 
n.  1  ;  cxcvi,  n.  2.  —  Cf.  Vualterius. 

Galterius,  Filius  suae  matris,  357, 
33. 

Galterius,    Haimonis  filius,   250,   ig. 

Galterius,  Manassei  filius,  250,  18. 

Galterius,  Valterius,  Martini  filius, 
2i9,  i5;  266,  22. 

Galterius,  Viviani  filius,  27 ,  i5. 

Galterus.  —  Cf.  Galterius,  Gauterius, 
Gualterius,  Gualterus,  Guauterius, 
Vualterius,  Vualterus,  Walterius, 
Walterus. 

Galterus,  thesaurarius  Noviomensis 
[ecclesiae],  550,  11. 

Galterus  de  FoUiaco,  2il ,  2I1. 

Galterus  de  Guarlanda ,  dapifer  régis.  — 
Voir  Paganus. 

Gamelo  de  Albegniaco,  2il ,  22. 

Gand  (Balduinus  de),  18i,  28.  — 
Raingot,  Rengotus  de  Gand,  76,  2, 
8.  —  Gand  (  Belgique ,  Flandre  orien- 
tale). —  Cf.  Gandensis,  Sanctus 
Bave. 

Gandensis  (Balduinus),  63,  11;  66, 
17;  18i,  28.  —  Raingotus  Ganden- 
sis vel  de  Gand,  63,  8;  66,  là;  76. 


2,8.  —  Gand  (Belgique,  Flandre 

orientale). 
Gannat  (Allier).  —  Foir  Gadiniacus. 
Gannonis  ^villa  (alodum  de),  256,  6. 

—  Guignonville  (Loiret,  c°°d'Outar- 

ville). 
Garance  (Loiret,  c°"  et  c"°  de  Meung- 

sur-Loire).  —  Voir  Varentiae. 
Garancières-en-Drouais     (  Eure-et-Loir, 

c°°  de  Dreux).  —  Voir  Garenceriae. 
Garde-Adhémar  (ia) -(Drôme,  c°"  de 

Pierrelatte).  —    Voir  Vallis   Ninfa- 

rum. 
Gardradus  de  Niort,  monacbus  Karro- 

fensis,  i28,  5. 
Garenceriae,  cci,  n.  —  Garancières-en- 
Drouais  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Dreux). 
Gargelessa ,     Gargilessa ,     Guargelessa 

(Geraldus    de),  366,    4,  n.    i.  — 

Gargilesse  (Indre,  c°°  d'Eguzon ). 
Gargilessa  (Geraldus  de),  366,  11.  i. — 

Cf.  Gargelessa. 
Garcjilesse    (Indre,   c°"    d'Eguzon).   — 

Voir  Gargelessa. 
Garin,  prévôt  de  Mantes,  CLv.  —  Cf. 

Warinus. 
Garinus.  —  Cf.  Guarinus,  Vuarinus, 

Warinus. 
Garinus,  archidiaconus  [Parisiensis?], 

159,  n.  k.  —  Cf  Warinus. 
Garinus,  clericus,  2i,  2. 
Garinus,  Warinus,  monachus  de  Ham  , 

i28,  3 ,  n.  j. 
Garinus,    monachus    S.  Pétri   Carno- 

tensis,  10,  16;  11 ,  10. 
Garinus,  Guarinus,  praepositus,  287 , 

i3 ,  n.  a. 
Garinus  Ridellus,  miles,  276,  i.  — 

Cf.  Guarinus. 
Garlanda.  —  Cf.  Guarlanda. 
Garlanda  (Paganus  de),  cxl,  n.  1.  — 

Cf.  Paganus,  dapifer  régis. 
Garlande    [Etienne  de),   CLill;   cf.  Ste- 
phanus de  Guarlanda;  —  [Païen  de) 

cxxxix  ;  CXL  ;  cf.  Paganus ,  dapifer  ré- 
gis. 
Garnarius,  168,    n.  r.  —   Cf.  Garne- 

rius. 
Garnerius.  —  Cf.  Guamerius,  Vuarne- 

rius,  Vuarnerus,  Warnerius,  War- 

nerus. 
Garnerius,  Garnarius,   168,   20,  n.  r. 
Garnerius ,  abbas  Flaviacensis ,  ccxxxix , 

n.  2. 
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Garnerius ,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 
censis,  ce,  n.  i. 

Garnerius,  vicecomes  Senonicus,  279, 
8. 

Garnerius,  Garnerus.Guarnerus,  Gau- 
fredi  militis  filius,  IIU ,  ii  ,  ».  f. 

Garnerus,  Gaufredi  militis  fîlius,  lHi , 
n.  f.  —  Cf.  Garnerius. 

Garzlacus,  dSÎ .  32;  i33,  i3.  — 
Jiirdy  (Seine-et-Oise,  c°"  de  Sèvres, 
c"°  de  Vaucresson). 

Gascio.  —  Cf.  Guaszo,  Vuaszo,  Waszo. 

Gascio ,  Gace,  Guascio,  Wascio,  Wastio 
de  Pissiaco,  constabularius  régis, 
csLiv;  GLi;  ccxii;  379,  2i;  388, 
?.o\390.  26,  n.  h;  i03,  26;  45-4, 
33. 

Gastinensis  terra.  —  Mos  Gastinensis 
lerrae,  373,  20.  —  C/!  Wastinensis 
pagus. 

Gatho,  miles  de  Castello,  2i,n.i.  — 
Cf.  Guaszo. 

Gàtinais,  pays.  —  Voir  Wastinensis. 

Gaubertus,  miles,  52,  n.  h;  53,  7.  — 
Cf.  Gausbertus. 

Gaudefridus  Dives,  i06,  n.  q  et  r.  — 
Cf.  Godefridus. 

Gaudiacus,  19lt ,  ai.  —  Joiij-le-Potier 
(Loiret,  c°°  de  Cléry). 

Gaudinae,  Godinae  terra,  168,  2, 
n.  d. 

Gaudini  (Amblardus),  9i  ,  3. 

Gaudinus  Carp. ,  336,  i3. 

Gaudricus.  —  Cf.  Galdricus ,  Gaiiclry  , 
Waldricus. 

Gaudricus,  Hersendis  fîlius,  159,  20. 

Gaudry,  chambrier,  CXLVI.  —  Cf. 
Waldricus. 

Gaudrj,  évéque  de  Laon ,  LXII. 

Gauffredus.  —  Cf.  Gaufredus,  Gaufri- 
dus ,  Gausfredus ,  Gausfridus ,  Gauz- 
fredus ,  Gauzfridus,  Godefredus ,  Go- 
defridus, Godfridus,  Goffredus,  Gof- 
fridus,  Gofredus,  GoiOVedus,  Gos- 
fredus ,  Gosfridus ,  Guausfridus , 
Guazfredus ,  Guazfridus. 

Gaufifredus ,  cornes  Andegavensium , 
[rficiiuMartellus],  39i,  n.  e;  395. 
n,  h.  —  Cf.  Gaufridus. 

Gauffredus,  comes  Pictavi,  39i,  20. 
—  Cf.  Goffredus. 

Gauffredus  [HI],  vicecomes  Bituricae 
civitatis,  362,  n.s.  et  d.  —  C/^  Gaus- 
fredus. 


Gaviffredus,  Gauffredi  de  Gomet  iilius, 

180,  à,  3i. 
Gauffredus   de    Gomet,    miles,    179, 

10;  180,  28;  181,  2,  à. 
Gauffredus,  Gundacri   filius ,   181,  5. 
Gauffridus,  capellanus  [régis],  159,  3. 

—  Cf  Gausfridus. 

Gauffridus ,  episcopus  Parisiensis ,  158, 
1 3  ;  —  episcopus  Parisiensis  et  can- 
cellarius  régis,  206,  27.  —  Cf. 
Gosfridus. 

Gaufredus.  —  Cf  Gauffredus,  Gaufri- 
dus, Gausfredus,  Gausfridus,  Gauz- 
fredus,  Gauzfridus,  Godefredus,  Go- 
defridus ,Godfridus ,  Goffredus  ,Gof- 
fridus,  Gofredus,  Goiffredus,  Gos- 
frcdas,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus ,  Guazfridus. 

Gaufredus,  cantor  S.  Aniani  [Aure- 
lianensis],a5a,  n.  q.  —  C/".  Gofredus. 

Gaufredus,  capellanus  [régis],  113, 
9;  128,  19.  —  Cf.  Gausfridus. 

Gaufredus,  comes  Andegavensis  ,  [dictus 
Barbatus],  102,  8.  —  Cf  Gaus- 
fredus. 

Gaufredus,  comes  Bellimontis,  90,  oj. 

Gaufredus,  comes  Pictavi,  39i,  n.  r. 

—  Cf.  Goffredus. 

Gaufredus,  episcopus  Parisiensis,  53, 
10;  90,  33;  98,  U;  109,  n.  1; 
250.  n.  i;  455,  4.  —Cf.  Gosfridus. 

Gaufredus,  miles,  lli,  10. 

Gaufredus  [M],  vicecomes  Bituri- 
cum,  360.  n.  t;  362,  n.  s  el  à; 
365,  n.  d;  367,  n.  f.  —  Cf.  Gaus- 
fredus. 

Gaufredus,  Burcardi  filius,   190,   29. 

Gaufredus,  Gausfredi  [III],  vicecomitis 
Bituricum,  filius,  362,  n.  f;  365, 
n.  f;  371.  5.  —  Cf.  Gausfredus. 

Gaufredus  de  Glenio,  196,  20. 

Gaufredus ,  Hazuisae ,  uxoris  Rotberti 
de  Sablulio,  frater,  102,  10. 

Gaufredus,  Helie  filius,  366,  n.  c.  — 
Cf.  Gauzfredus. 

Gaufridus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gaufre- 
dus, Gausfredus,  Gausfridus,  Gauz- 
fredus ,  Gauzfridus ,  Godefredus ,  Go- 
defridus ,  Godfridus ,  Goffredus ,  Gof- 
fridus ,  Gofredus ,  Goiffredus,  Gos- 
fredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Gaufridus,  canonicus  S.  Mariae  [Pa- 
risiensis], 93,  i3. 


Gaufridus,  capellanus  [régis],  113, 
n.  a;  123,  18;  159,  n.  h;  —  sub- 
capellanus,  9i,  8;  —  cancellarius , 
li2,  8;  li5.  n.  z;  165,  n.  u. — 
Cf.  Gausfridus. 

Gaufridus ,  comes  Andegavensium , 
[dictas  Barbatus],  100,  8.  —  Cf. 
Gausfredus. 

Gaufridus,  Gauffredus,  Gausfredus, 
Geoffroy,  Goffridus ,  comes  Andega- 
vensium, [dictas  Martellus ] ,  xxti, 
n.  8;  xxvrr,  n.  4;  ccxxv,  n.  2;  39i  , 
3,  n.  e  et  q;  395,  k,  9,  n.  h;  396 , 
12. 

Gaufridus ,  dux  Aquitanorum ,  ccxxi ,  ». 

—  Cf.  Goffredus,  comes  Pictavi. 
Gaufridus     [episcopus]     desig[natus] , 

125,  1. 
Gaufridus,      episcopus      Carnotensis , 
cxcrv,  n.  1  ;  cxcvi ,   n.  2  ;  ce ,   n.  1 . 

—  Cf.  Gausfredus. 

Gaufridus ,  episcopus  Parisiensis ,  cxeni, 
n.   1;    53,  n.  s;  93.   10;    109  .  n.  1  ; 

112.  11;  125,  1;  158.  3,  n.  v;, 
163,  n.  a;  168,  n.  1;  173.  ■];250. 
i5;  —  episcopus  Parisiensis  et 
cancellarius  régis,  196,  ii;206. 
n.  h;  226.  n.  t;  âil ,  19;  —  epi- 
scopus Parisiensis  et  arcbicancella- 
rius,  302,  7;  315,  5;  317 ,  18.  — 
Cf.   Gosfridus. 

Gaufridus,  episcopus  [Silvanectensis], 

113,  a. 
Gaufridus,  miles,  lli,  8. 
Gaufridus  [III],  vicecomes  Bituricum, 

360.  n.  t;  362,  n.s;  369,  12,  18; 
370,  9,    i3,  24;  371,   à.  —  Cf 
Gausfredus. 
Gaufridus  de  Calvomonte  vel  de  Cal- 
monte,  lâ2,  7;  544.  19;  308,  i5. 

—  Cf.  Gausfredus. 
Gaufridus  Focalis ,  100,  12. 
Gaufridus,  Gausfredi  [III],  vicecomitis 

Biluricensis ,  &\ins,  369,  19.  —  Cf. 

Gausfredus. 
Gaufridus,     Gelduini,    [Salmuriensis] 

militis,  filius,   191,   10,  12.  —  Cf. 

Gausfredus. 
Gaufridus,  Gosfridi  Iilius,  307 ,  20. 
Gaufridus,  Widonis,  abbatis  S.  Bene- 

dicti    super   Padum ,    frater,    255 , 

26. 
Gaulterus,   episcopus    Meldensis,   93, 

10.  —  Cf.  Walterius. 
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Gausbertus. —  Cf.  Gauzbcrtus ,  Goisber- 
tus ,  Gosbertus ,  Gozhertus ,  Josberlus. 
Gausbertas,  21 ,  16. 
Gausbertus ,  episcopus  Belvacensis ,  29, 

17- 
Gausbertus,    Gaubertus,    Gautbertus, 

Gauzbertus,  miles,  52,  1,  n.  b;  53, 

7,  "•  !• 

Gausbertus,  Guaszonis  mililis  filins, 
25.  3i. 

Gausbertus  indoclus,  21 ,  i3. 

Gausbertus  Ortolanus,  pater  Fulconis, 
12.  12. 

Gauscelinus.  —  Cf.  Gauslenus,  Gaus- 
linus,  Gazlinus,  Goislinus,  Gosce- 
linus,  Goslinus,  Gozolinus,  Guas- 
linus,  Joscelinus,  Wazcelinus. 

Gauscelinus,  11,  11. 

Gauscelinus  de  Blesis,  190 ,  2g. 

Gauscelinus,  Wascelinus,  Wauselinus, 
Wazelinus  de  Calai  vel  de  Cbalinaco 
vel  de  Chalney,  vel  castri  Chalenaci 
dominus,  Gosselin  de  Cliaunj.  wm, 
n.  2;  XIX ;  54,  2,  n.  d;  63,  y;  66, 
là;  98.  18. 

Gauscelinus  de  Regemalaslo,  57,  11. 

Gausfredus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus,  Gaufridus,  Gausfridus,  Gauz- 
fredus ,  Gauzfridus ,  Godefredus ,  Go- 
defridus,  Godfridus,  GofFredus,  Gof- 
ridus,  Gofredus,  Goiffredus,  Gosfre- 
dus,  Gosfridus,  Guausfridus,  Guaz- 
fredus,  Guazfridus. 

Gausfredus,  Gaufredus,  Gaufridus, 
Gauzfiedus,  Geoffroy,  Goffridus, 
cornes  Andegavensis,  [dictas  Bar- 
batus],  cxcm,  ".  1;  cxciv,  n.  i  ; 
100.  1  ,  8;  102,  8,  ii(,  22;  396, 
11,  12. 

Gausfredus,  cornes  Andegavensium, 
Fulconis  filiius,  xxvi,  n.  8.  —  Cf. 
Gaufridus  [Martellusl. 

Gausfredus,  Gauzfridus,  Geoffroy.  Goi- 
fi'idus,  episcopus  Autissioderensis, 
CXCVIII;  153.  23;  15â,  7;  165.  4; 
3U.  28. 

Gausfredus,  Gaufridus,  Gausfridus, 
Geoffroy,  Gosfridus,  episcopus  Car- 
notensis,  cxciv,  n.  1;  cxcvi,  n.  2; 
ce,  n.i;236.  12;  264,  6;301,35. 

Gausfredus ,  episcopus  Parisiensis ,  152, 
25;i54,  10-,  57^,29; — episcopus 
Parisiensis     et     cancellarius    régis 
272,  i3.  —  Cf.  Gosfridus. 


Gausfredus,  Gofridus,  Goifredus,  Gois- 
fredus,prior  S.  Martini  ad  Carnpos, 
2i8,  10,  n.  q. 

Gausfredus,  vicecomes,  190.  27. 

Gausfredus  [III],  Gauffredus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  Gauzfredus,  vice- 
comes Bituricum,  360,  16,  ".  t; 
362.  8,  12,  n.  s  et  d;  365,  17, 
n.  d;367.  5,  n.f;  369,12,  iS;370. 
9,  l3,  2k;  371,  II. 

Gausfredus ,  Gaufridus ,  Goffredus ,  Gof- 
fridus, Goisfredus,  Gosfredus,  Got- 
fridus  de  Calvomonte  vel  de  Calmonte 
[in  Vilcassino],  li2,  7;  228,  23, 
n.  c;  232,  9;  233,  29;  236,  10; 
237,  22;  244,  19;  308,  i5. 

Gausfredus,  Gaufredus,  Gaufridus, 
Gauzfredus,  GofiFredus,  Gozfredus, 
Gausfredi  [III],  vicecomilis  Bituri- 
cum ,  filius ,  362 ,  1 3  ,  II.  f  ;  365  .18, 
n.i;  369,  ig;  371.5. 

Gausfredus,  Gaufridus,  Gelduini ,  [Sal- 
muriensis]  militis,  filius,  189.  g; 
190,  11,  27;  191.  10,  12. 

Gausfredus ,  GoiFridus  Ridellus  vel  Ri- 
de! ,  miles ,  272 ,  3  ;  395.6;  396.  2 3. 

Gausfredus  [de]  Turonis,  39i.  26. 

Gausfredus  de  Ulmis,  xli,  n. 

Gausfridus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus ,  Gaufridus ,  Gausfredus , 
Gauzfredus ,  Gauzfridus , Godefredus, 
Godefridus,  Godfridus,  Goffredus, 
Goffridus,  Gofredus,  Goiffredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Gausfridus,  cancellarius  régis  ac  capel- 
lanus.  —  Voir  Gausfridus,  capel- 
lanus. 

Gausfridus ,  Gauffridus ,  Gaufredus , 
Gaufridus,  Gauzfridus,  Geoffroy, 
Gosfridus,  capeUanus  [régis],  liv-lv; 
LXV-LXVI;  LXVII;LXliir,  CLIII;  clxxvi; 
99.  2l;  102.  20;  113,  9,  n.  a; 
123,    18;  128.  19;  159.   3,   n.  h; 

—  subcapellanus,  P4,  8;  —  cancel- 
larius, i42,8;  H5 ,  20,  n.  ■/.;  165. 
26,  n.  u. 

Gausfridus,  episcopus  Carnotensis, 
301.  35.  —  G/.  Gausfredus. 

Gausfridus,  episcopus  Parisiensis,  102  , 
16;    109.    7;    163.    1;   236.    11-, 

—  episcopus  Parisiensis  et  cancella- 
rius régis,  211 ,  1.  —  Cf.  Gosfri- 
dus. 


Gausfridus,  subcapellanus  régis.  — 
Foir  Gausfridus,  capeUanus  régis. 

Gausfridus  Alisus,  326,  12. 

Gauslenus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 
finus,  Gazlinus,  Goislinus,  Gosce- 
linus,  Goslinus,  Gozolinus,  Guas- 
linus,  Joscelinus,  Wazcelinus. 

Gauslenus  de  Eblodo,  396,  iG. 

Ganslinus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 
lenus, Gazlinus,  Goislinus,  Goscefi- 
nus,  Goslinus,  Gozolinus,  Guaslinus, 
Joscelinus ,  Wazcelinus. 

Gauslinus,  287,  12. 

Gauslinus,  Gosienus,  Goslinus  de  Leu- 
gis,  ce,  n.  1  ;  27 .  9;  254,  5. 

Gauslinus,  Widonis  pater,  21.  11. 

Gausmarus.  —  Cf.  Gosmarus,  Goz- 
marus. 

Gausmarus,  clericus,  24,  2. 

Gautbertus,  miles,  52 ,  n.  h;  53,  n.  l. 

—  Cf.  Gausbertus. 
Gauterii  (Ebrardus),  10,  7. 
Gauterius.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 

Guallerius,   Gualterus,  Guauterius, 

Vualterius,     Vualterus,    Walterius, 

Walterus. 
Gauterius,  168.  19. 
Gauterius,  Gautier,  caraberianus  régis, 

CLIII;  336,   2  5. 
Gauterius,    Walterius,    canonicus    S. 

Martini  ad  Campos,  2iS .    10,    11, 

n.  s. 
Gauterius,  colibertus  régis,  168.  7. 
Gauterius,      constabularius      [régis], 

cXLix;  137 .  2.  —  Cf.  Vualterus. 
Gauterius   [I],     episcopus    Meldensis, 

158,  n.  X.  —Cf  Walterius. 
Gauterius,  Gautier,  praepositus  [Bitu- 

ricensis],  CLv;  .372,  20. 
Gauterius  de  Clamiciaco,  245,  n.   n. 

—  Cf.  Walterius. 
Gauterius  Corfoanarius,  216,  i5. 
Gauterius  Infans,    filius    Gauterii    de 

Pissiaco  168,  22. 
Gauterius,  Gualterius  de   Pissiaco    vel 

Pisseio,  130,  8,  n.  b;  168,  20. 
Gauterius  Quesnellus,  326,   ii. 
Gauterius,   Gonterus  Tosardus,   159, 

22,  n.  T. 
Gauterius  de  Ungena,  11,  3. 
Gauffredus,  episcopus  Parisiensis,  53 

n.  s.  —  Cf.  Gosfridus. 
Gautberius  de  Clamiciaco,  245,  S.  — ■ 

Cf  Walterius. 
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Gautier,  ))outeiUer,  cxliv;  cxtvi.  — 
Cf.  Vualterus,  pincerna. 

Gautier,  charabeUan  du  roi ,  CLiu.  — 
Cf.  Gauterius,  camberlanus. 

Gautier,  connétable  du  roi,  cxLn.  — 
Cf.  Vualterus. 

Gautier,  évêque  de  Meaux,  xix.  —  Cf. 
Walterius. 

Gautier,  prévôt  de  Bourges,  CLV.  — 
Cf.  Gauterius. 

Gautier,  prévôt  de  Poissy,  CLV.  —  Cf. 
Walterus. 

Gauzbertus.  —  C/.  Gausbertus,  Goisber- 
tus ,  Gosbertus ,  Gozbertus ,  Josberlus. 

Gauzbertus,  Gosbertus,  archidiaconus 
Lemovicensis,  cciii,  n.  i  e(  2  ;  cciv,  n. 

Gauzbertus,  miles,  52,  n.  h.  —  Cf. 
Gausbertus. 

Gauzfredus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus,  Gaufridus,  Gausfredus,  Gaus- 
fridus,  Gauzfridus,  Godefredus,  Go- 
defridus ,  Godfridus ,  Goffredus ,  Gof- 
fridus,  Gofredus,  GoifFredus,  Gos- 
(redus ,  Gosfridus ,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Gauzfredus,  cornes  Andegavensis ,  [dic- 
tus  Barbatus],  iOO,  1.  —  CJ.  Gaus- 
fredus. 

Gauzfredus  [III],  vicecomes  Bituricae 
civitatis,  362,  8,  12;  365,  17; 
367 ,  3.  —  Cf.  Gausfredus. 

Gauzfredus, Gausfredi  [III],  vicecomitis 
Bituricum,  filius,  365 ,  18.  —  Cf. 
Gausfredus. 

Gauzfredus,  Gaufredus,  Helie  fiiius, 
366,  2  ,  n.  c. 

Gauzfridus.  —  Cf.  Gauffredus ,  Gaufre- 
dus, Gaufridus,  Gausfredus,  Gaus- 
fridus,  Gauzfredus,  Godefredus,  Go- 
defridus ,  Godfridus ,  Goffredus , 
Goffridus ,  Gofredus,  Goiffredus, 
Gosfrcdus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus ,   Guazfridus. 

Gauzfridus,  canceHarius,  165,  26.  — 
Cf.  Gausfridus,    capellanus    [régis]. 

Gauzfridus,  episcopus  Autissiodorensis, 
165 ,  II.  —  Cf.  Gausfredus. 

Gauzfridus,  miles,  165 ,  8. 

Gauzfridus,  Rogerii  militis filius,  165, 

9- 
■Gazlinus.  —  Cf.  Gauscelinus ,  Gauslenus, 
Gauslinus ,    Goislinus,     Goscelinus, 
Goslinus,    Gozolinus,   Guaslinus, 
Joscelinus,  VVazcelinus. 

CHARTES  ET  DIPLOAIES.  —  I. 


Gazlinus,  miles,  165,  8. 

Gedeonis  (Capella),  in  suburbio  Bitu- 

rigae  urbis,  371,    18.   —  La  Clia- 

pelle-Saint-Ursin  (Cher,  c°"de  Mebun- 

sur-Yèvre)  ? 
Gedoinus,    episcopus    Laudunensis, 

CLXXX,  n.  2. 
Gejfroj,  evesque  de  Paris ,    cancelier  du 

rny,  296 ,  33.  —  Cf.  Gosfridus. 
Gelduin,    arcbevéque   de    Sens,   xvni, 

n.  ;  ccxxu  ;  ccxxiv.  —  Cf.  Gilduinus, 
Gelduinus.  —  Cf.  Gilduinus. 
Gelduinus,  33,  10. 
Gelduinus ,  Jelduinus ,  de  farailia  régis , 

267,  18,  «.  2;  268,  6,  n.  h. 
Gelduinus  deBritolio,  190,  27.  —  Cf. 

Gilduinus. 
Gelduinus,   Hervei  vicecomitis    filius, 

191,  3. 
Gelduinus,  Huberti   filius,   190,    32. 
(jelduinus  [Salmuriensis],  miles,  189 , 

t);  190,    26;   191 ,    11,  12.  —  Cf 

Gilduinus. 
Gelerii  (Jobannes,  filius),  85,  20. 
Gellis  (ecclesia  de)  312,  ii;  31i,  7, 

16.  —  Ja»,!;(Oise,  c°°deCompiègne). 
Gemelicus,  raonasterium,  i06,  â.  — 

Monacbi,  â06,   6.   —    Cf.  Jumiège 

(Seine-Inférieui'e,  c™  de  Duclair). 
Genardus  (Tetbaldus),  159,  ig. 
Gencelinus,   Genzelinus,   decanus,    7, 

7,  "•  b 
Genvereium,     305,     28.     —     Janvry 

(Marne,  c°"  de  VilIe-en-Tardenois). 
Genzelinus  decanus ,  7,  7.  —  Cf.  Gen- 
celinus. 
Geoffroy,   chapelain  et    chancelier  du 

roi  ,  LIV-LV;  LXV-LXVI;    LXVU;    LXXH; 

CLIU;  CLXXTI.  —  C/".  Gausfridus,  ca- 
pellanus régis. 
Geoffroy,  évêque  d'Auxerre,  cxcvm.  — 

Cf,  Gausfredus. 
Geoffroy,  évêque  de  Chartres ,  cxcvi.  — 

Cf.  Gausfredus. 
Geoffroy,  évêque  de  Paris  ,  chancelier, 

LT;  LVI-UX;  LXVI;    LXVH;    CCX;  238, 

a.  1.  —  Cf.  Gosfridus. 
Geoffroy  le   Barbu,     comte     d'Anjou, 

cxciv,  n.  1.  —  Cf.  Gausfredus. 
Geoffroy  Martel ,  comte  d'Anjou ,  ccxxv, 

n.  2.  —  Cf.  Gaufridus. 
Geraldus.  —  Cf.  Gerardus,  Giraldus, 

GirarfZ,  Girardus,  Giroardus,  Girol- 

dus. 


Geraldus,  Gerardus,  366,  3 ,  n.  e. 
Geraldus,  abbas  Haraensis,  455,  n.  g. 

—  Cf.  Giraldus. 

Geraldus,  Giraldus  de  Argento,  366, 

4,  n.  j. 
Geraldus  Calvellus,  395 ,  n.  j.  —  Cf. 

Gerardus. 
Geraldus  de  Faio  ,  39i,  24. 
Geraldus ,  Giraldus  de  Gargelessa ,  366, 

i,n.h. 
Geraldus  de  Rest,  10,  16. 
Gérard   [I],  évêque    de   Cambrai,   x\; 

xxir.  —  Cf.  Gerardus. 
Gérard,  évêque   de   Térouanne,  ccxiv. 

—  Cf.  Gerardus. 

Gerardus.  —   Cf.  Geraldus ,  Giraldus , 

Girard,  Girardus,  Giroardus,  Gir- 

oldus. 
Gerardus,  366,  n.  e.   —  Cf.  Geraldus. 
Gerardus,  abl)as  Hamensis,  455,  3.  — 

Cf.  Giraldus. 
Gerardus,  decanus,  455,  3. 
Gerardus  [  I  ] ,  Gérard ,  episcopus  Came- 

racensis,  xx;  xxi,  n.  2;  xxii. 
Gerardus  [II] ,  episcopus  Cameracensis, 

544,    23;   282,   3;   299.  9;   427, 

28. 
Gerardus,     Gérard,    episcopus    Mori- 

nensis  vel  Taruennensis ,  ccxiv;  555, 

3;  299,  9;  457,  26. 
Gerardus,  sacerdos  [ecclesiae  Sihanec- 

tensis],  113,  n.  h.  —  Cf.  Girardus. 
Gerardus,     Geraldus   Calvellus,   395, 

10,  11.  j. 
Gerheroy  (Oise,  c°°  de   Songeons).   — 

Siège  de  Gerheroy,  545,  n.  1.  —  Cf. 

Gerborredum. 
Gerbcrt,   archevêque  de  Reims,  archi- 

chancelier,  xlix. 
Gerbert ,  évêque  de  Paris ,  Lxui. 
Gerhertus,  abbas   S.  Pétri  Vi\i  Seno- 

nensis,  lil ,  16. 
Gerbodo ,   Arnulfi     frater .  [  advocatus 

Sancti  Bertini],50,  2. 
Gerbodo  junior,  Gerbodonis  filius,  50. 

21. 
Gerborredum     castrum.     —     Obsidio 

hujus     castri ,     545,     2.    —    Cf. 

Gerberoy  (Oise,  c°"  de  Songeons). 
Geremarus    (sanctus],  ccxxxix,  n.  2. 
Gerisclo,  rex  Russiae,  xvin,   11.  2.  — 

Cf.  Oresclavus. 
Germanus     (beatus),     Altissioderensis 

episcopus,  5,  g,  n.e. 

G2 
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Germanus  (beatus) ,  Parisiensis  episco- 
pus,  monachus  S.  Symphoriani  Au- 
gustodunensis ,  225,  23;  —  tutor 
Parisiorum,  i5i,    21;    i33,   9-10. 

—  Corpus  ejus,  39,  29.  — ■  Cf.  Sanc- 
tus  Germanus  de  Pratis. 

Germanus  Jouvelin ,  i66,  n.  3. 

Germundus.  —  Cf.  Girmundus. 

Germundus,  12,  26. 

Germundus,  miles,  165,  10. 

Geimundus,  Avesgaudi  filius,  165 ,  10. 

Germundus  Caulis  ,  27,  12. 

Gerogius,  Herbranni  filins,  2i ,  1/1, 
n.i. 

Gerselina,  37 ,  10. 

Gerson,  [villa] ,  306,  3.  —  Village  dé- 
truit (  Ardennes ,  c°°  de  Rethel ,  c"°  de 
Barby). 

Gervais,  archevêque  de  Reims,  archi- 
chancelier,  x\ui;  xlk-l;  Lxvir.  — 
Cf.  Gervasius. 

Gervais .  connétable ,  puis  sénéchal  du 
roi  :  connétable ,  c\Lni  ;  —  séné- 
chal ,  cxxxvni;  CXXXIX;  ccxii.  —  Cf. 
Gervasius,  constabularius. 

Gervasius ,  Gervais ,  archiepiscopus 
Remensis,  xxni;  cxcvm,  n.  1;  2, 
SI;  3,  1  ;  31 ,  12  ,  22  ,  26;  i8 ,  18; 
58,  3;  59,  16;  62,  27;  66,  6;  77, 

6,  29,  3o; 78 ,  12,  22, 23;  79 ,  1, 

7,  11;  80,    i5;   83,  11,  95,  17, 
n.  3;  96,  6  ,    22  ,  3i  ;  i33 ,  12  ,  là; 

—  summus     cancellarius ,    \lix-l; 
h\vn;3,  6;  31,  2A;79.  i3. 

Gervasius,  Gervais,  constabularius, 
postea  dapifer  régis  :  constabularius , 
cxLm;  CL;  259,  3o;262,  12;  266. 
17;  —  dapifer,  cxxxvni;  cxxxix; 
CL;  CLI;  CC ,  n.   1;    CCXII;    268,    18; 

273,  22;  276,  i;279,  9;  287,  Ir, 

288,  22;  290,   12;  302,  1;   306, 

2k;  310,  i. 
Gervasius,  Henricl    Lotheringi    filins, 

xLn,  n.  2. 
Gervin   [I],    abbé    de    Saint-Riquier, 

CXLVI,  n.  g.  —  Cf.  Gervinus. 
Gervinus  [I],  Gervin,  abbas  S.  Richarii, 

CXLVI,  n.  q;  lOi,  11  ,  23,  n.  1  ;  15i  , 

n.  1. 
Gervinus  [II],  abbas  S.  Richarii ,  15i  , 

n.  1  ;  299 ,11. 
Gervinus ,  episcopus  Ambianensis ,  201, 

n.  2. 
Gervisus,  Fulconis  frafer,  102,  19. 


Gervisus,  Fulconis  et  Gervisi  pater, 
102,  19. 

Gerziaco  vel  Jerziaco  (Tetbaldus  de), 
396,  16,  n.  i.  —  Jane  (Maine-et- 
Loire,  c°"  de  Seiches). 

Gesmerus,  sacerdos  de  Cbalo,  425,  3. 

Gévaadan  (^Etienne,  vicomte  du),  ccxx, 
n.   1. 

Ghisnes  (comes  de),  2.96'.  12.  —  Cf. 
Gisnas. 

Gliyvelde  (Nord,  c°"  de  Hondschoote). 

—  Voir  Gunevelt. 

Gibaldulus,  Widonis,  abbatis  S.  Bene- 

dicti  super  Padum  ,  fra ter,  255,  27. 
Giliuinus,  2il ,  2  1. 
Giemmo  (Radulfus  de) ,  326 ,  h. 
Gifard   {Robert  fil),    69,    2L   —  CJ. 

Gifardi  (Rotbertus,  fiiius). 
Gifardi    (Rotbertus   filins),    liobert  fil 

Gifart,  Rotbertus  Gifart,  69,  9,  2a; 

102,  20;  296,  11,  29. 
Gifart  {Robert,  le  fil) ,  296.  29.  —  Cf 

Gil'ardi  (Rotbertus,  fiiius). 
Gifart  (Rotbertus),   102.    20.   —    Cf 

Gifardi  (Rotberlus,  fiiius). 
Gilbert.  —  Cf.  Gilbertus,  Gisleberlus. 
Gilbert,  notaire,  puis  chancelier  du  roi, 

LVn;  LYnt;  LXI;  LXVI;    Lxvn;   LXXII; 

CLxxvi;  CLXXVii.  —  Cf  Gïslebertus , 

clericus. 
Gilbert,  serf  deSaint-Aignan  d'Orléans, 

f.cxxxvni. 
Gilbert  de  Garlande.  —  Voir  Païen. 
Gilbertus.  —  Cf.  Gilbert,   Gislebertus. 
Gilbertus,  major,  59,   i5. 
Gilbertus,   notarius   régis,  2i8 ,  n.  d; 

—  cancellarius  régis,  362,  n.  g.  — 
Cf.  Gislebertus ,  clericus. 

Gilbodo,50,  i4. 

Gildebertus,  notarius  régis ,  255 ,    26. 

—  Cf.  Gislebertus,  clericus. 
Gilduinus.  —  Cf.  Gelduinus. 
Gilduinus,      Geldain,     archiepiscopus 

Senonensis,xvm,  n. ;  ccxxn;  ccxxrv; 
i28,   2à;  ù30,  8;  i31 ,  9. 

Gilduinus ,  Gelduinus  de  Britolio  ,  vice- 
cornes,   187,  22;  190,  27. 

Gilduinus,  Gelduinus  [Salmuriensis], 
miles,  186,  25;  187,  12;  189.  9; 
190.  26;  191.  11,  12. 

Gilebertus,  monachus  S.  Benedicti  Flo- 
riacensis ,  37 i ,  n.  0.  —  Cf.  Gisle- 
bertus. 

Gilebertus,  notarius  régis,  2i8 ,   n.  d; 


—  cancellarius    régis,    290,    11; 
379 ,29.  —  Cf.  Gislebertus ,  clericus. 

Gillebertus ,  notarius  régis,  2i8 ,  n.  d; 

—  cancellarius  régis,  362.  n.  g.  — 
Cf.  Gislebertus,  clericus. 

Gillebertus  de  Firmitate,  170 .  n.  1.  — 

Cf.  Gislebertus. 
Gillelmus,    comes    Nivernensis,    13i , 

n.  1  ,  137.  3.  —  Cf  Willelmus. 
Gilo  Soliacensis ,  vel  de  Soliaco ,  domi- 

nus  Haiensis  oastri,  268 .  18;  273. 

24;  279,  9;  366.  18;  367.  10. 
Gimo  Gordonensis  vel  de  Castro  Gor- 

donico ,  361 .  7  ;  36i .  1 3  ;  365 ,  19. 
Giometense  castrum,  98,  28.   —  Cf. 

Gumethum. 
Giraldi  (Hugo,  fiiius) ,  27i,  3o. 
Giraldus.  —   Cf.  Geraldus,  Gerardus, 

GîVarrf,  Girardus ,  Giroardus ,  Girol- 

dus. 
Giraldus,  37 1 ,  i5. 
Giraldus,  Geraldus,  Gerardus,  Girar- 

dus ,  abbas  Hamensis ,  299 ,  1 5 ,  n.  e  ; 

U28,  3  ,  n.  g. 
Giraldus,  abbas   Sîlvae  Majoris,  278, 

n.  g.  —  Cf.  Girardus. 
Giraldus,  canonicus  S.  Mariae  Stam- 

pensis,  276 .  8. 
Giraldus,  episcopus  Hostiensis,  [legatus 

S.  Sedis],  55,  n.  i;9i,  i3. 
Giraldus  de  Argenlo,  366.  n.  j.  — Cf. 

Geraldus. 
Giraldus  de  Balneolis,  major,  386 .  2 4. 
Giraldus  de  Gargelessa,  366 ,  n.  h.  — 

Cf.  Geraldus.  " 
Giraldus  de  Lusarcis,  130.  8. 
Giraldus ,  Martini  frater,  255,  25. 
Giraldus  Moceolus,  326.  5. 
Giraldus,  RodulG,  archidiaconi  [Bituri- 

censisj,  frater,  565,  22. 
Girarchiis  (Giroldus  de),  254,  8. 
Girard.    —    Cf.   Geraldus,   Gerardus, 

Giraldus,  Girardus,  Giroardus,  Gi- 
roldus. 
Girard,  chanoine  de  Saint-Martin  de 

Tours,  CLxwni,  n.  1. 
Girardi  fiiius    (Hilduinus),  177,   28. 
Girardus.  —  Cf.  Geraldus ,  Gerardus , 

Giraldus,  Girard.  Giroardus,  Girol- 
dus. 
Girardus,  132.  9. 
Girardus ,  216 ,11. 
Girardus ,  abbas   monasterii   de  Ham, 

299,  II.  e.  —  Cf  Giraldus. 


TABLE   ALPHABETIQUE. 


491 


Girardus ,  Giraldus ,   Giraudus ,  abbas 

Silvae  Majoris,  278,  4,  n.  g. 
Girardus,  capelianus,  123,  i5. 
Girardus,  monachus  [S.  Germani   de 

Pratis],  13i,  i. 
Girardus ,  praepositus  [  S.  Mariae  Stam- 

pensis],  276,  7, 
Girardus  ,  Gerardus ,   sacerdos  [  ecde- 

siae  Siivanectensis  ] ,  113,  6,  n.  h. 
Girardus  bastardus    filius  Hugonis  de 

Roceto,  136 ,  i3. 
Girardus  Boteiïus,  187,  2 3. 
Girardus     Justitiarius ,     ccïlL,     n.    1; 

CCXLI. 

Girardus  Malet,  ccxl,  ».  i. 
Girardus,    Rotberti    Meschini    frater, 

361,  18. 
Girardus  de  Sanclo  Georgio,  302,   k- 
Girardus  Strabo  de  Cherisiaco ,  279 ,  8. 
Giraudus,  abbas  Silvae  Majoris,  278 , 

n.  g.  —  Cf.  Girardus. 
Girbertus  Lisiardus,  ccin,  n.  2. 
Girbertus  Teodfredus,  ocin,  n.  2, 
Girelmus,  37,  26. 
Girelmus,  13ù,  i3. 
Girenvile,  54i,  22.  —    Cf.  Gironvile. 
Girinus,  capelianus  [Hugonis],  archi- 

episcopi  Lugdunensis ,  54>3 ,  28. 
Girmundus.  —  Cf.  Germundus. 
Girmundus  venator,  3i7 ,  26. 
Giroaldus ,  5i ,  n.  b.  —  Cf.  Giroardus. 
Giroardus.  —  Cf.  Geraldus,  Gerardus, 

Giraldus,  Girard,  Girardus,  Girol- 

dus. 
Giroardus,  Giroaldus,  21,  10,  n.  h. 
Girogius,  praepositns,  187,  20. 
Giroldus.  —  Cf.  Geraldus,  Gerardus, 

Giraldus,  Girard,  Girardus,  Giroar- 
dus. 
Giroldus  de  Girarchiis,  23i,  8. 
Gironis  villa   (Herbertus  de) ,  557,   9. 

—  Gironville  (  Seine-et-Oise ,  c°°   de 
Milly). 

Gironvile,  Girenvile,  2él,  22,  n.  b. 
Gironville  [Seine-et-Oise,  c°°  de  Milly). 

—  Voir  Gironis  villa. 
Gisîa,  ^6 ,  ili. 

Gisla,  i3i  ,  17. 

Gisleberti  (Hudo,  filius),  190,  3i. 

Gislebertus.  —  Cf.  Gilbert,  Gilbertus. 

Gislebertus,  i55,  9. 

Gislebertus,  132,   12. 

Gislebertus,  i44,  11. 

Gislebertus,  386,  27. 


Gislebertus,  canonicus  [S.  Martini  de 
Campis],  2i8 ,  10. 

Gislebertus ,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 
censis,  ce,  n.  1. 

Gislebertus,  Gilbert,  Gilbertus,  Gilde- 
bertus,  Gileberlus,  Gillebertus,  Gis- 
libertus,  clericus,  notarius,  postea 
cancellarius  régis,  LVii;  lviii;   lxi; 

LWI;   LXVII;    LXXU;    CLXXVI;    CLXXVII; 

—  clericus  régis ,  272 ,  li;  273, 
2g;  —  notarius  régis,  345,  i3; 
2i8,  i4,  n.  d;  252,  10;  260,  7; 
262,  24;  281,  25;  287,  8;  288, 
25;  302,  7;  —  cancellarius  régis, 
290.  11-,  311,  i5;  339,  i5;  350, 
18;  352.  20;  362,  3,  n.  g;  575, 
6;  379,  22;  385,  16;  386,  3o. 

Gislebertus,  major  [S.  Benedicti  Flo- 

riacensis],  574,  12. 
Gislebertus ,       monacbus      Beccensis , 

564,  7. 
Gislebertus,    Gllebertus,  monachus  S. 

Benedicti  Floriacensis,  574 ,  1 1,  n.  o. 
Gislebertus,  prior  [S.  Martini  de  Cam- 
pis] ,  93,  i5. 
Gislebertus,  Gillebertus  de  Firmitate, 

170,  i8,  n.  1. 
Gislebertus,   Hudonis  filius,  190,  3o. 
Gislebertus,   Hugonis   Gregarii  filius, 

574,  2,10. 
Gislebertus  cognomento  Paganus ,  cxl  , 

n.  1.  —  Cf.  Païen  de  Garlande. 
Gislebertus  de  Tegulariis,  302,  2. 
Gislemarus,  cancellarius  [S.  Germani 

de  Pratis],  13i,  18. 
Gislibertus,  cancellarius  régis, 575,  6. 

—  Cf.  Gislebertus,  clericus. 
Gisloldus,  555,  i3. 

Gisnas,  Gbisnes,  Gbisnez,  Gisnes,  Gis- 
nez,  Guines  (cornes  de),  CCXIV;  66, 
16;  69,  10,  25;  296,  12,  3o.  — 
Guines  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Bou- 
logne-sur-Mer).  —  Cf.  Balduinus, 
comes  de  Gisnas. 

Gisnes  (Balduinus,  comesde),  66,  16. 

—  Contes  de  Gisnes,  296 ,  3o.  —  Cf. 
Gisnas. 

Gisnez    [conte  de),    69,    26.    —    Cf. 

Gisnas. 
GisoTs  (Eure,   arr.    Les    Andelys).   — 

Seigneur  de  Gisors,  cxciv,  n.  1.  — 

Cf.  Gisortlo,  Gisorz. 
Gisortio  (dominusde),  cxcin,  n.  1.  — 

Cf.  Gisorz. 


Gisorz  (Sanctus  Audoenus  de),  128, 
12.  —  Gisors  (Eure,  arr.  Les  An- 
delys). —  Cf.  Gisortio. 

Givereium,  306 ,  3.  —  Givrj  (Arden- 
nes,  c°°de  Retbel). 

Givry  (Ardeunes,  c°°  de  Retbel).  — 
Voir  Givereium. 

Glaise  (Haute-Savoie,  c°°  et  c""  de  Fa- 
verges).  —  Voir  Classia. 

Glana , Glena (Pontiusde), 555,  20, n. f. 

Glanon  (Cote-d'Or,  c°"  de  Seurre).  — 
Voir  Glennonis  villa. 

Glatenniacus ,  33,  20.  —  GkfiVyny 
(Oise,  c°"  de  Songeons). 

Glaticjny  [Oise ,  c"'  de  Songeons).  — 
Voir  Glatenniacus. 

Glena  (Pontius  de),  555,  n.  f.  —  Cf. 
Glana. 

Glenio  (Gaufredus  de),  196,  20. 

Glennonis  villa,  554,  21.  —  Glanon 
(Côte-d'Or,  c°°  de  Seurre). 

Glutton,  villa,  555,  à. 

Godardus,  54i,  4. 

Godefredus.  —  Cf.  Gaufl'redus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  Gausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 
Godefridus,  Godfridus,  Goffredus, 
Goffridus,  Gofredus,  Goiffredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Godefredus,  monacbus  [S.  Germani  de 
Pratis],  13i,  6. 

Godefredus  de  Bosco  terreae,  12,  2I1. 

Godefredus  Dives,  i06 ,  n.  q  et  r.  — 
Cf.  Godefridus. 

Godefridi  (Wido,  filius),  3il,  21. 

Godefridus.  —  Cf.  GauiFredus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  Gausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 
Godefredus,  Godfridus,  Goffredus, 
Goffridus,  Gofredus,  Goiffredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Godefridus ,  i 04 ,  2  3. 

Godefridus,  abbas  Montis  Sancti  Quin- 
tini,  299,  11. 

Godefridus,  abbas  S.  Mariae  [de  No- 
viando],  3il,  19. 

Godefridus,  cancellarius,  cxcv,  n.  2. 

Godefridus,  cancellarius  [ecclesiae  Ke- 
mensis],  544,  26. 

Godefridus,  episcopus  Parisiensis  et 
cancellarius  régis,  202,  n,  a. —  Cf. 
Gosfridus. 

62. 
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Godefridus ,  Gofridus ,  miles ,  21U .  i  g  , 
n.  V. 

Godefridus,  Gaudefridiis ,  Godefrediis 
Dives,  308,  iG;à06.  i4,  i5,  n.  q 
et  r. 

Godefridus,  Herici  nepos,  3i7,  26. 

Godelemglùem,  73,  35.  —  CJ.  Gode- 
linchehem. 

Godelinchehem ,  Gorlelemçjhiem ,7 3 ,  17, 

.  35.  —  Giilleglieni  ( Belgique ,  Flandre 
occidentale,  c°°  de  Moorseelc). 

Godfridus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gaufre- 
dus,  Gaufridus,  Gausfredus,  Gaus- 
fridus,  Gauzfredus,  Gauzfridus, 
Godefredus,  Godefridus,  Goffredus, 
Goffridus,  Gofredus,  Goiffredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus ,  Guazfridus. 

Godfridus,  episcopus  Parisiensis  et 
cancellarius  régis,  193,  i3.  —  CJ. 
Gosfridus. 

Godfridus,  sacerdos,  276,  12. 

Godinae  terra,  d68,  n.  d.  —  CJ.  Gau- 
dinac  terra. 

Godit,  monasterium  in  pago  Veliavensi , 
i3,  23.  —  Gondet  (Haute-Loire, 
c""  Le  Monastier). 

Goenlzin  (Nord,  c°"  d'Arleux).  —  Voir 
Golesin. 

Goffredus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus,  Gaufridus,  Gausfredus, 
Gausfridus,  Gauzfredus,  Gauzfridus, 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 
Goffridus,  Gofredus,  GoilFrpdus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Goffredus,  Gauffredus,  Gaufredus, 
Gaufridus,  cornes  Pictavi ,  [itZem  ac 
Wido  vel  Willelmus  VI],  cacii; 
CXCIir,  n.  1  ;  CXCIV,  n.  >  ;  CCIII,  n.  3; 
336,  i5;  39i,  ao,  n.  r;  —  dux 
Aquitanorum,  cc.xxi,  n.;  216,  5, 
19;  330.  9,  19,  26,  33;  —  dux 
Aquitanorum  et  abbas  S.  Hylarii 
Pictavensis,  215 ,  20. 

Goffredus  de  Calmonle,  338 ,  n.  c.  — 
Cf.  Gausfredus. 

Goffredus,  Gausfredi  [III],  vicecomilis 
Bituricum,  filius,  362,  n.C.  —  CJ'. 
Gausfredus. 

Goffridus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  Gausfredus, 
Gausfridus,  Gauzfredus,  Gauzfridus, 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 


Goffredus,  Gofredus,  Goiifredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Goffridus ,  arcbidiaconus  Aurelianensis , 
311 ,  n.  a.  —  Cf.  Gosfridus. 

Goffridus,  cornes  Andegavensis ,  [dictas 
Barbatus],  396,  11,  12.  —  Cf. 
Gausfredus. 

Goffridus,  comes  Andegavensis ,  [dictas 
Martellus],  xxvil,  11.;  39/i ,  n.  q; 
395 ,  A  ,  9.  —  Cf.  Gaufridus. 

Goffridus,  episcopus  Parisiensis,  363, 
n.  e;  —  episcopus  Parisiensis  et 
cancellarius  régis,  21i,  n.  d;  226, 
n.  t;  228,  n.  y,  —  episcopus  Pari- 
siensiJ  et  arcbicancellarius ,  300. 
n.  m.  —  Cf.  Gosfridus. 

Goffridus ,  monachus  Nannetensis ,  395 , 
n.  T.  —  Cf.  Gosfridus. 

Goffridus ,  Alani  de  Meldon  f rater,  395, 
n.  z.  —  Cf.  Gosfridus. 

Golfridus  de  Calmonle,  228,  n.  c.  — 
Cf.  Gausfredus. 

Goffridus  junior  de  Castrobrieutis, 
■"95 ,  n.  s.  —  Cf.  Gosfridus. 

Golfridus  de  Prutliaco,  39i,  2.3. 

Goffridus  Ridel,  395,  6;  396,  23.  — 
Cf.  Gausfredus. 

Gofredus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  Gausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus . 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 
Goffredus,  Goffridus,  Goiffredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Gofredus,  Gaufredus,  canlor  S. 
Aniani  [Aurelianensis]  ,252, 1  i,n.q. 

Gofredus,  episcopus  Parisiensis  et  can- 
cellarius régis,  279,  n.  z.  —  CJ'. 
Gosfridus. 

Gofridus,  episcopus  Parisiensis,  i27, 
27;  —  episcopus  Parisiensis  et  can- 
cellarius régis ,  21i ,  n.  d.  —  Cf. 
Gosfridus. 

Gofridus,  miles,  21i ,  n.  v.  —  Cf. 
Godefridus. 

Gofridus,  prior  S.  Martini  ad  Campos, 
2i8 ,  n.  q.  — CJ.  Gausfredus. 

Gohardi  (Vulgrinus,  filius)  deStampis, 
355,  27. 

Goi ,  villa ,  in  territorio  Teruanensi , 
205,  18,  20-,  UO,  16,  19.  — 
Goay-en-Ternais  (Pas-de-Calais,  c°" 
d'Aubigny). 


Goiffredus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 
fredus, Gaufridus,  (iausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus. 
Goffredus,  Goffridus,  Gofredus, 
Gosfredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 

Goiffredus  de  Pauliaco,  555,  12. 

Goiffridus,  episcopus  Parisiensis,  299, 
n.  1  ;  —  episcopus  Parisiensis  et  can- 
cellarius régis,  500,  1,  n.  3;  202, 
21;  2U,  li;  276,  16;  557,  n.  q. 
—  Cf.  Gosfridus. 

Goifredus ,  prior  S.  Martini  ad  Campos , 
2iS ,  n.  q.  —  Cf.  Gausfredus. 

Golfridus,  episcopus  Autissiodorensis , 
31i,  28.  —  Cf.  Gausfredus. 

Goifridus,  episcopus  Parisiensis,  31  i, 
27.  —  Cf.  Gosfridus. 

Goisberlus.  —  Cf.  Gausbertus,  Gauz- 
berlus,  Gosbertus,  Gozbertus,  Jos- 
bertus. 

Goisbertus,  canonicus  [S.  Martini  de 
Campis],  545,  1 1. 

Goisbertus,  Achardi  filius,  455,  9. 

Goisbertus,  Matbildis  filius,  455,  9. 

Goiscelmus ,  arcbidiaconus  Parisiensis  ^ 
157,  1Û;  158,  II.  \.  —  C/'.Joscelmus. 

Goisfredus,  prior  S.  Martini  ad  Cam- 
pos, 545,  10.  —  Cf.  Gausfredus. 

Goisfredus  de  Calvomonte,  555,  9; 
555,  29.  —  Cf.  Gausfredus. 

Goisfridus,  episcopus  Parisiensis,  168. 
1 7  ;  299 ,10;  —  episcopus  Parisiensis 
et  cancellarius  régis,  191,  24;  555, 
II. y,  373,  29;  55i,  26;  557,  9; 
555,  26;  —  episcopus  Parisiensis  et 
archicancellarius .  300.  i5;  311, 
i5.  —  Cf.  Gosfridus. 

Goisfridus,  Nivardi  filius,  168 .  18. — ■ 
Cf.  Gosfridus. 

Goislinus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 
lenus,  Gauslinus,  Gazlinus,  Gosce- 
linus,  Goslinus,  Gozolinus,  Guas- 
linus,    Joscelinus,  Wazceiinus. 

Goislinus,  Goslin,  camberlarius  régis, 
CLiii;  336,  2/1. 

Gold.  (Herveus),  103,  n.  c. 

Golesin,  [villa],  305,  9;  440,  6.  — 
Gocalzin  (Nord,  c°"  d'Arleux). 

Gomelingebem,  Gomelinghehem,  [villa] 
18i,  i4.  II.  m. 

Gomelinghebem ,  18 i,  n.  m.  —  Cf. 
Gomelingebem. 
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Gomet  (Gaufrredusde),    ■180,    28.— 

Cf.  Gumethum. 
Gomethiaco  (WiUelmus  de),   9i ,   10. 

—  Cf.  Gumethum. 
Gomelum ,  villa ,  XLii  ;  xliii  ,  n.  —  Gou- 

miers  (Loiret,  c""  d'Orléans,  c"'  de 

Chanteau). 
Gometz-leCliâtel  (Seine-et-Oise,  c°"  de 

Limours).  —  Voir  Gumethum. 
Gomez  (Odo,  clericus  de),  181,  1.  — 

Cf.  Gumethum. 
Gomorra,  339.  10. 
Gonterius.  —  Cf.  Gunterius. 
Gonterius,  Gonterus,  praecantor,  159 , 

id,  "■  n. 
Gonterus,  praecantor,   159,  n.  n.  — 

Cf.  Gonterius. 
Gonterus  ïosardus,  159 ,  ».  r.  —  Cf. 

Gauterius. 
Gordonensis  (Gimo),  365 ,  20.  —  San- 

cerre  (Cher). 
Gordonico  (Gimo  de  Castro),  361,  7; 

36i ,  i3.  —  Sancerre  (Cher). 
Gordonicum  castrum.  —  Voir  Castro 

Gordonico  (Gimo  de). 
Gormolt,  [villa],  389,  28.  —  Worm- 

houdt  (Nord,    arr.  de  Dunkerque). 
Gomaco  (Rainerus,   priorde),    302, 

n.  1.  —  Gournay-sur-Aronde  (Oise, 

c°"  de  Ressons). 
Gosbertus.  —  Cf.  Gausbertus,   Gauz- 

hertus,  Goisbertus,  Gozbertus,  Jos- 

bertus. 
Gosbertus,  216,  12. 
Gosbertus ,  abbas  S.  Salvatoris  Meledu- 

nensis,  3i7,  là. 
Gosbertus,      archidiaconus      Lemovi- 

censis,  cciii,  n.  2.  —   Cf.  Gauzber- 

tus. 
Goscelini  filius  (Hugo),  326,  11. 
Goscelinus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 

ienus,   Gausiinus,    Gazlinus,    Gois- 

linus,   Goslinus,    Gozolinus,   Guas- 

iinus,  Joscelinus,  VVazcelinus. 
Goscelinus,  Guascelinus,  366,  3,  n.  s,. 
Goscelinus,    archiepiscopus     Burdega- 

lensium   et   thesaurarius    Beati  Hy- 

larii  Pictavensis,  215,  20;  216,  5, 

17- 
Goscelinus,  presbyter,  179,  3o. 
Goscelinus  Belvacensis,  23i,  /i. 
Goscelmus.  —  Cf.  Joscelmus. 
Goscelmus,   archidiaconus  Parisiensis, 

158 .  17.  —  Cf.  Joscelmus. 


Goscelmus,  miles,  216,  16. 
Gosfredus.    —  Cf.   Gauffredus,    Gau- 
fredus,      Gaufridus,      Gausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 
Goffredus,      Goffridus,      Gofredus, 
Goiffredus,  Gosfridus,  Guausfridus, 
Guazfredus ,  Guazfridus. 
Gosfredus,     episcopus     Parisiensis    et 
cancellarius    régis,    268,  19;  279, 
i4.  —  Cf.  Gosfridus. 
Gosfredus  de  Baraciaco,  103 ,  11.  c. 
Gosfredus  Barret,  103,  n.  c. 
Gosfredus  de  Calmonle,  228 ,    2 3.   — 

Cf.  Gausfredus. 
Gosfridus.    —    Cf.    Gauffredus,    Gau- 
fredus,       Gaufridus,       Gausfredus, 
Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 
Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 
Goffredus,      Goffridus,      Gofredus, 
Goiffredus,  Gosfredus,  Guausfridus, 
Guazfredus,  Guazfridus. 
Gosfridus,  13i ,   i3. 
Gosfridus,     GoQ'ridus,     archidiaconus 

Aurelianensis,  310,  17;  311,  n.  a. 
Gosfridus,  capellanus  [régis],  99,  21. 

—  Cf.  Gausfridus. 
Gosfridus,  episcopus  Carnotensis,  3M, 

6.  —  Cf.  Gausfredus. 
Gosfridus,  Gauffridus,  Gaufredus, 
Gaufridus,  Gausfredus,  Gausfridus, 
Gautfredus,  Geffroy,  Godefridus, 
Godfridus,  Goffredus,  Gofredus, 
Gofridus ,  Goiffridus ,  Goifridus,  Gois- 
fridus,  Gosfredus,  Guisfridus,  Gus- 
fridus,  Josfridus,  Vaufredus,  Vof- 
fredus,  Wosfredus,  episcopus  Pari- 
siensis, cxcm,  ».  1  ;  53,  10,  ».  s; 
90,  33;  93,  10;  98,  li;  102,  16; 
109.  7,  n.  1;  112,  11;  12i,  12, 
i3;  125.  i;131.  i5;  133,  12,  i5; 
152,  25;  15â.  10;  157.  23;  158, 
3,  i3,  n.v;  163,  1,  n.  a;  168,  17, 
n.  1;  173,  7;  18i.  26;  236.  11; 
238,  n.  1;  2iO.  10;  250,  i5,  n.  i; 
263,  17,  n.  e;  26i,  12;  271,  29; 
299,  10,  n.  1;  306,  23;  3}i,  27; 
i22,  à;  U27 ,  27;  —  episcopus  Pari- 
siensis et  cancellarius  régis,  lv; 
LVI-LIX;  LXVI;  IXVII;  CCX;  191,  ik\ 
193,  i3;  196.  17;  200,  1,  ».  3; 
202,  21,  n.  a.\206,  i-j.  ».  h;  211, 
1;  21U.  a,  n.  d;  556",  i8,  n.  t; 
2?5,  20,  n.  j;  268,    19;  272,  i3; 


273,  29;  276,  iG;  279,  a,    ».  z; 

281,  26;    287,  9,   n.  q;    288.   20: 

296,  17,  33; 'i'ii,  19  ;  —  episcopus 

Parisiensis  et  archicancellarius,  300 , 
i5,  ».  m;   302,  7;    311,  i5;   315, 
'o;317,  18. 
Gosfridus,  major  d[e]  Alton,  99 ,  16. 
Gosfridus,  Goffridus,  monachus  Nan- 

netensis,  395,  i4,  n.  r. 
Gosfridus ,  Goffridus ,  Alani  de  Meldoii 

frater,  395,  i8,  n.  z. 
Gosfridus   de   Calvomonte  [super  Li- 

gerim],  191,  11. 
Gosfridus ,  Goffridus  junior  de  Castro- 

brientis,  395,  i5,  ».  s. 
Gosfridus  junior  de   Meduana,   395, 

i5. 
Gosfridus,   Goisfridus,  Nivardi  filius, 

168,  i8,  n.  t;  307,  19. 
Goslenus   de   Leugis,  ce,  n.  1.     -   Cf. 

Gausiinus. 
Goslin,  chambellan,  CLin.  —  Cf.  Gois- 

linus. 
Goslinus. —    Cf.  Gauscelinus,   Gaus- 

lenus,   Gausiinus,    Gazlinus,    Gois- 

linus,  Goscelinus,  Gozolinus,  Guas- 

linus,  Joscelinus,  Wazcelinus. 
Goslinus,  praepositus  [Carnotensis  ec- 

clesiae],  3i9 ,  8. 
Goslinus,    Goslini   de    Leuguis    filius, 

23/f,  5. 
Goslinus  de  Leuguis,   23i,  5.   —  Cf. 

Gausiinus  de  Leugis. 
Gosmar,  cubiculaire  du  roi ,  clu.  —  Cf. 

Gozmarus. 
Gosmarus.  —    Cf.    Gausmarus,  Goz- 
marus. 
Gosmarus,  386,  2  3. 
Gosolinus  de  Sancta  Maura,  39i,  n.v. 

—  Cf.  Gozolinus. 
Gosselin  de  Chauny,   XYlii;  xix.  —  Cf. 

Gauscelinus  de  Calni. 
Gossuinus    Montensis,    63,     12;    66, 

n.  X.  —  Cf.  Gozuinus. 
Goszelimus,    archidiaconus    [ecclesiae 

Parisiensis],  5ff4 ,    \h,   —   C/l  Jos- 
celmus. 
Goifridus  de    Calmonte,  237,  22.  — 

Cf.  Gausfredus. 
Goudet  (Haute-Loire,    c°°  Le   Monas- 

tier).  —  Voir  Godit. 
Gonmiers    (Loiret,    c°"  d'Orléans,    r"° 

de  Chanteau),  xlii.  —    Voir  Gome 

tum. 
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Gonrnay-sur-Aronde  (Oise,  c°"  de  Res- 
sens). —  Voir  Gornaco  (Rainerus, 

prior  de). 
Goiu'icux  (Oise,    c°"  de  Creil). —  Voir 

Giivils. 
Goiiy-en-Ternois      (Pas-de-Calais,     c°° 

d'Aubigny).  —  Voir  Goi. 
Gozbertus.  — •   Cf.  Gausbertus,  Gauz- 

berlus,  Goisbertus,  Gosbertus,  Jos- 

bertus. 
Gozbertus,  clericus,  17,  9. 
Gozfredus,  Gausfredi  [III],  vicecomitis 

Bituricum,  filius,  362,   i3. — Cf. 

Gausfredus. 
Gozmarus.  —   Cf.   Gausmarus,    Gos- 

marus. 
Gozmarus,  Gosmar,  cubicularius ,  cui; 

272.  5. 
Gozolinus.   —  CJ.  Gauscelinus,  Gaus- 

lenus,    Gauslinus,   Gazlinus,   Gois- 

linus,  Goscelinus,   Goslinus,    Guas- 

linus,  Joscelinus,  Wazcelinus. 
Gozolinus,  vicecomes  Britanniae,  39i, 

22. 
Gozolinus,  Gosolinus  de  Sancta  Maura, 

39i ,  24  ,  n.  V. 
Gozuinus,  Gossuinus    Montensis,   63, 

12  ;  66,  i8,   n.  X. 
Gradulphus,  24,  3. 
Graecia,  xvni,  n.  2. 
grammalicus ,  2i,  n.  e. 
granarium,   385,    à;    — ■     [regium], 

i67,  18. 
granchia,  iZO,  8.  —  Cf.  grangia. 
Grandchamp  (  Yonne ,  c°°  de  Charny  ).  • — 

Voir  Grandi  Campo  (Tebaldus  de). 
Grandi  Campo    (Tebaldus  de),    373, 

19,    26.   —    Grandchamp    (Yonne, 

c°°  de  Cbarny). 
Grand-Piozay   (Aisne,    c°°  d'Ouicby-le- 

Chàleau).  —  Voir  Rosetum. 
grangia,  325,  i3.  —  Cf.  granchia. 
Grangioli  villa,  Î9i,  27. 
Granoille  (Hugo)  de  Sancto  Martine, 

é06,  n.  y.  —  Cf.  Grunoille. 
grapbiones,  36,  i5. 
Gregarius   (Hugo),   miles,    373,    18, 

22  ,  2/1  ;  37 i,  2,  9. 
Grégoire   VII,  pape,   ccxxvi;  ccxxviii, 

n.  1,  —  Cf.  Gregorius. 
Gregorius    [VII],   Grégoire    VII,  pon- 

tifex  romanus  ,  cxcix ,  n.  ;  coin ,  n.  3  ; 

ccxxvi;  ccxxvni,   n.   1;  217,   n.  1  ; 

22i,  n.  2,225,  26;  i27,  23. 


Grolio  (Antelmus  de),  'iSS ,  n.  \.  — 
Cf.  Groolio. 

Groolio ,  Grolio  ( Antelmus  de),  4.31^, 
11 ,  11.  V.  —  Groslaj  (  Seine-et-Oise , 
c°°  de  Montmorency). 

Groslaj  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Mont- 
morency). —  Voir  Groolio  (Antel- 
mus de). 

Grossoeuvre  (  Stephanus  ) ,  presbyter, 
rector  ecclesiae  divi  Mauricii  Villa- 
modiensis,  166,  n.  3. 

Gruelias  (Ernaldus),  136,  27. 

Grunoille  vel  Granoille  (Hugo)  de 
Sancto  Martino,  i06,  17,  n.  y. 

Guado,  7,  18. 

Gualcherius.  —  Cf.  Galcherius. 

Gualcherius,  266,  19. 

Gualcherius  de  Nealfo,  180 ,  29. 

Gualerannus.  —  Cf.  Galerannus,  Ga- 
leranus,  Vualerannus,  Vualeranus, 
Walerannus. 

Gualerannus,  camerarius  régis ,  cxlviii  ; 
CXLIX;  CL;  CLI;  3i ,  d  ;  159,  n.  a; 
162.  i-];210,  34;  226,  i4;  236. 
î>;  310,  i;  —  dictas  magister  re- 
giae  domus,  lâ7,  20.  —  Cf.  Wale- 
rannus. 

Gualerannus  Blancardus ,  camerarius , 

309,  26;  310,  1. 
Gualerannus,   cornes   Mellenti,     cxcv, 

;i.  2.  —  Cf.  Galeranus  [II]. 
Gualerannus,  miles  régis,  30,  5,  10. 

—  Cf.  Walerannus. 
Gualo.  —  Cf  Galo,  Vualo. 
Gualo,   Galon,    Walo,   constabularius 

[régis],  cxLin;  CLI;   310,   4;  311, 

i4;  326,  20. 
Gualo, Ivoniscubiculariinepos,  170,  16. 
Gualo,  Odonis    de  Calvomon te  filius, 

310,  1. 

Gualonis  (Drogo,  filius),  323,  19. 
Gualteranus,   camerarius  régis,  cxlix; 

139,  9.  —  Cf.  Walerannus. 
Gualtcrius.  —  Cf.  Galterius ,  Galterus , 

Gauterius,    Gualterus,   Guauterius, 

Vualterius,     Vualterus,    Walterius, 

Walterus. 
Gualterius,  13,2. 
Gualterius,   abbas   Ferrariensis ,  138, 

n.  i.  —  Cf.  Gualterus. 
Gualterius,    abbas   S.  Pétri   de  Veteri 

Nielfa,255,  16. 
Gualterius,   clericus     [ecclesiae    Pari- 

siensis],  132,8;  13/,.  12. 


Gualterius,  Walterius,  Walterus,  co 
mes,  filius  Radulfi  comitis  [Va- 
densis],  7,  1,  n.h;  63,  5;  66,  11, 
n.  i. 

Gualterius  [III],  Valterius,  Vualterius, 
Walterius,  cornes  [Vilcassini],  filius 
Drogonis,  932,  6;  525,    38;    i06 . 

20,  ».  d. 

Gualterius   [I],   episcopus    Meldensis, 

132,  i;133,  3o;  15i.  9;  157.  si; 

272.  i.  —  Cf  Walterius. 
Gualterius   [II],  episcopus    Meldensis, 

299.  n.  n.  —  G/.  Walterus. 
Gualterius,  monacbus  [S.  Germani  de 

Pratis],  ter,  13i,  1,  2,  9. 
Gualterius,     presbyter    [ Carnotensis ] , 

21.  9. 

Gualterius ,    Archembaldi    de    Cappis 

filias,  99,  8. 
Gualterius  Blesensis,  20,  26. 
Gualterius  Costatus ,    6,  11;    9,   n.  d. 

—  Cf  Walterius. 

Gualterius,  Huberti  Mordentis  frater; 
27.  i8. 

Gualterius  Palardus,  6,  16.  —  Cf. 
Walterius. 

Gualterius  de  Pisseio,  130,  n.h.  — 
Cf.  Gauterius. 

Gualterius  Postellas,  271,  28. 

Gualterus.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 
Gauterius,  Gualterius,  Guauterius, 
Vualterius,  Vualterus,  Walterius, 
Walterus. 

Gualterus,  Gualterius,  abbas  Ferra- 
riensis, 13S ,  25,  n.  i. 

Gualterus,  caslellanus  [Duacensis], 
210.  1.  —  Cf.  Vualterus. 

Gualterus  [U],  episcopus  Meldensis, 
299,  10.  —  Cf.  Walterus. 

Gualterus  Tirel,  525,  17.  —  G/.  Wal- 
terus. 

Guargelessa   (Geraldus  de) ,   366,  n.  i. 

—  Cf.  Gargelessa, 

Guarinus.   —   C/.  Garinus,  Vuarinus, 

Warinus. 
Guarinus,  132,  S. 
Guarinus,  clericus,  27,  8. 
Guarinus,   praepositus,  287,  n.  a.  — 

Cf.  Garinus. 
Guarinus,   praepositus  [Medantensis], 

i08,  i3.  —Cf.  Warinus. 
Guarinus,  praetor  Meleduni ,  99,  12. 
Guarinus,     succentor     [Carnotensis], 

3i9,  9. 
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Guarinus,  vicecomes  Senonicus,  268, 

ly.  —  Cf.  Vuarinus. 
Guarinus,  Alberti  frater,  7,  i,  n.  f. 
Guarinus  Basinus,  21,  7. 
Guarinus,  Warinus  de    Isio,   27,  10; 

54,  11. 
Guarinus ,  Manliensis  baro,  xLiii,  n.  3. 
Guarinus,  Warinus  Parvus,  395,  20, 

n.  c. 
Guarinus,  Garinus  Rideilus,  132,  i3; 

13i,  i5;272,  7;  576,  k. 
Guarlanda  (Stephanus  de). —  Cf.  Ste- 

phanus. 
Guarnerins.   —    Cf.  Garnerius,  Vuar 

nerius ,  Vuarnerus ,  Warnerius ,  War- 

nerus. 
Guarnerius,  132,  8. 
Guarnerius,  132,  i.4;  13i,  i6. 
Guarnerius,      Guarnerus,     W  arnerus 

Siivanectensis ,  232,    10;  236,  11; 

287,  11. 
Guarnerius  Tanator,  103,  n.  c. 
Guarnerus,     Gaufredi    miiitis     lilius, 

m,  \i.  —  Cf.  Garnerius. 
Guarnerus  Siivanectensis,  287,  11.  — 

Cf.  Guarnerius. 
Guasceiinus,   366,    3.    —    Cf.  Gosce- 

linus. 
Guascio   de     Pissiaco ,    constabularius 

régis,  390 ,  n.  h.  —  Cf.  Gascio. 
Guasiinus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 

lenus ,   Gausiinus ,   Gaziinus ,    Gois- 

iinus,  Goscelinus,  Goslinus,   Gozo- 

linus,  Josi-elinus,  Wazcelinus. 
Guaslinus,  subdiaconus  [ecclesiae  Car- 

notensis],  177,  27. 
Guastinellus ,  Roberti  de  Matunvilïari 

filius,  13.  1. 
Guaszo.  —  Cf.  Gascio ,  Vuaszo ,  Waszo. 
Guaszo,   Gatho,   miles  [de  CasteUo], 

dominus  Teodemerensis  castri ,  xxy, 

n.;  2i,  n.  i;  25,  18,  3i. 
Guaszo,  Guaszonis  miiitis  [de  Castello] 

filius,  55,  3i. 
Guausfridus.  —  Cf.  Gauffredus,  Gau- 

fredus,      Gaufridus ,      Gausfredus , 

Gausfridus ,  Gauz.fredus  ,Gauzfridus , 

Godefredus ,  Godefridus ,  Godfridus , 

Goflredus,      Goffridus,      Gofredus, 

GoifFredus ,    Gosfredus ,    Gosfridus  , 

Guazfredus,  Guazfridus. 
Guausfridus, comesMaritaniae,  302 , 1. 
Guauterius.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 

Ganterius,    Gualterius,    Gualterus, 


Vualterius,    Vualterus,    Walterius, 

Walterus. 
Guauterius,   diaconus    [ecclesiae  Car- 

notensis],  177 ,  2 4. 
Guazberti  (Suardus,  filius),  103,  n.  c. 
Guazfredus.   —   CJ.   Gauffredus,  Gau- 

fredus,       Gaufridus,       Gausfredus, 

Gausfridus,  Gauzfredus,  Gauzfridus, 

Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 

Goffredus,      Goffridus,      Gofredus, 

Goiflredus,     Gosfredus,    Gosfridus, 

Guausfridus,  Guazfridus. 
Guazfredus ,  Rolberti  de Sablulio  filius , 

103,  n.  c. 
Guazfridus.   —   Cf.   Gauffredus,   Gau- 

fredus,      Gaufridus,      Gausfredus, 

Gausfridus ,  Gauzfredus ,  Gauzfridus , 

Godefredus,  Godefridus,  Godfridus, 

Goffredus,      Goffridus,      Gofredus, 

Goiffredus,    Gosfredus,     Gosfridus, 

Guausfridus,  Guazfredus. 
Guazfridus  Brito,  103,  n.  c. 
guerpum  ,  12 ,  2  3. 
Gûhs,  Gelduini  filius,  53,  11. 
Guibertus  Urnarius,  ccxl,  n.  1. 
Guicberius ,   deranus    Cenomannensis , 

326,  à.  —  Cf  V/icberius. 
Guido.  —  Cf.  Vuido,  Wido,  Witdo. 
Guido,  archidiaconus  Remensis,  21  i, 

n.  1.  —  Cf  Wido. 
Guido,     bulicularius    [régis],     cxlix; 

158,  n.  d;  165,  n.  e.  —  Cf.  Wido. 
Guido,  camerarius  régis,  eu;  391,  1; 

—    frater    (corr.  filius)    Galeranni, 

CXLV;  ccxn;  434,  ii.  —  Cf.  Wido. 
Guido,  cancellarius  [ecclesiae  S.  Quin- 

tini  Vermandensisi ,  302,  n.  1. 
Guido,   Gttj,   Wido,    cornes    Abbatis- 

villae  vel   Pontivae   patriae,   cxcin, 

11.  1  ;  CXCIV,  n.  1  ;  98 ,  22  ;    lOi,  10, 

n.  1  ;  201 ,  n.2.  —  Cf.  Wido ,  cornes 

Pontivii. 
Guido,  dapifer  régis,  cxxxix,  n.  8;  cli; 

326,   16.  —    Cf.   Wido   de  Roca- 

fort. 
Guido, episcopus  Ambianensis,55,  18; 

93.  10;  159,  n.  e;  163,  2.    —  Cf 

Wido. 
Guido,  episcopus  Belvacensis,  ccxxxix, 

n.  3;  159,  n.  f;  163,  3;    210,    32; 

233,  27;   245.  19;  244,  à;   286, 

10.  —  Cf.  Wido. 
Guido,  Guy,  marescalcus  [régis],  r.Li; 

9't.  6;  98,  29.  —  Cf  Wido. 


Guido,  subdiaconus  [ecclesiae  Carno- 
tensis] ,  177 ,  27. 

Guido,  vicecomes,  160,  Ti.].  —  Cf. 
Wido,  vicecomes. 

Guido ,  vicecomes ,  Gauffredi  de  Goniet 
filius,  180,  33.  —  Cf  Wido,  vice- 
comes. 

Guido, Alberti  filius  de  Vitriaco  fortis, 
276,  /,.  —  Cf  Guido  de  Vitrico. 

Guido  Bollenis ,  27.  16. 

Guido  de  Caprosis,  180,  à. 

Guido  de  Castellione,  2^4,  n.  x.  — 
Cf.  Wido  de  Castellonio. 

Guido,  Harvei  filius,  250,  19. 

Guido  de  Jailla,  326,  7. 

Guido,  Milonis  de  Malo  Repastu  filius, 
4(?4.  19. 

Guido  de  Monte  Lehari  vel  Monte  Le- 
berii  vel  Monte  Letberi  vel  Monte 
Leuterii,  9i ,  i;  159,  n.  y;  162, 
20;  168,  21.  —  Cf  Wido  de 
Monte  Letberi. 

Guido  de  Navernis  vel  Navernensis, 
216,  i4;  221,  2. 

Guido  de  Roca,  255,  3o.  —  Cf.  Vuido 
de  Rupe. 

Guido,  Rotberti  de  Sablulio  frater, 
102,  11. 

Guido  [deRupeforti?],  57,  n.  2;  98, 
5;  99,  17.  —  Cf  Wido  de  Roca- 
fort. 

Guido ,  Wido  de  Vitrico  vel  Vitrei , 
259,  33;  262,  i5;  282.  8.  —  Cf. 
Guido,  Alberti  filius. 

Gmijnonville  (Loiret,  c°"  d'Outarville). 
—  Voir  Gannonis  villa. 

Guilelmus.  —  Cf.  Guillaume,  Guil- 
lelmus,  Guillermus,  Vuillelmus, 
Wilelmus,  Wilielmus,  Willermus. 

Guilelmus,  139,  n.  s.  —  Cf.  Guil- 
lelmus. 

Guilelmus,  abbas  Floriacensis ,  li6, 
n.  i;  li9.  n.  1;  165,  5.—  Cf.  Guil- 
lelmus. 

Guilelmus,  Osberti  nepos ,  177,  2g. 

Guilhelmus,  [notarius  Henrici  régis], 
Lvi,  n.  5.  —  Cf.  Guillelmus. 

Guillaume.  —  Cf.  Guilelmus ,  Guillel- 
mus, Guillermus,  Vuillelmus,  Wi- 
lelmus, Wilielmus,  Willermus. 

Guillaume,    cbambellan    de    la    reine 
cmi.  —  Cf.  Wilielmus. 

Guillaume,  chancelier  du  roi,  lvi; 
Lxvn.  —  Cf.  Wilielmus. 
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Guillaume    [VI],  comte    de    Poitiers, 
cxcii.  —  Cf.  Goffrediis ,  cornes  Pic- 
tavi. 
Guillaume,  doyen  de  Saint-Aignan  d'Or- 
léans, ccxsxvni. 

Guillaume,  prévôt  d'Etampes,  CLV.  — 
Cf.  Guillermus. 

Giullanmc  de  Bclléme ,  ccxix-ccxxxv.  — 
Cf.  Willelmus  de  Belismo. 

Guillaume  h  Conquérant,  roi  d'Angle- 
terre, ccxxx;  ccxxxi.  —  Cf.  Guillel- 
mus,  cornes  Normannorum. 

Guillaume  de  Hangest.  prévôt  de  Paris, 
il5.  9. 

Guillaume  Tailleboys ,  prieur  de  Sainl- 
Germain-en-Laye,  166 .  n.  2. 

Guillelraus.  —  Cf.  Guilelmus,  Guil- 
laume, Guillermus,  Vu  illel  mu  s,  Wi- 
lelmus,  Willelmus,  Willermus. 

Guillelmus,  Guilelmus,  139,  9,  n.  s. 

Guillelmus,  216,  12. 

Guillelmus,  abbas  Oeccensis,  ill.n.e. 
—  Cf  Willelmus. 

Guillelmus,  Guilelmus,  Guillielmus, 
Wilelmus,  Willelmus,  Willielmus, 
abbas Fioriacensis,  91,  2;  1^6,  22, 
n.  i;  li9.  i3,  n.  I;i5(?,6;  165,  h, 
n.  c;  258.  24;  260,  9;  262,  26, 
n.  s. 

Guillelmus,  Willelmus,  abbas  Trenor- 
chiensis  monasterii,  42,  n.-  i5 ,  2. 

Guillelmus ,  archidiaconus  Carnotensis , 
130.-,;  3i9.  9. 

Guillelmus,  cancellarius  [régis],  181, 
8.  _  Cf  Willelmus. 

Guillelmus,  Guillermus,  canonicus  S. 
Ambrosii  Bituricensis,  sacerdos, 
361,  21,  n.  V, 

Guillelmus ,  cornes  Nivernensium  ,159, 
n.  t;226,  ».  j.  ~  Cf.  Willelmus. 

Guillelmus,  Willelmus,  cornes  Nor- 
mannorum vel  dux  Normanniae,  rex 
Anglorum,  Guillaume  le  Conqué- 
rant, CCXXX;  CCtxXI;  216,  22,  23; 
217,  n.  1;  218.  n.  1;  220,  27; 
2i3,n.  i;2ii.  i3;545,2;  i21,^. 

Guillelmus,  mouacbus  [S.  Germanide 
Pratis],  13/1.  h. 

Guillelmus,  Guillielmus,  [notarius 
Henrici  régis  Francorum] ,  xxiv,  n.  2  ; 
L\i,  n.  5. 

Guillelmus,  [notarius  Roberti  régis], 
LVI,  n.  5. 

Guillelmus,    Willelmus,     praeposilus 


ecclesiae  Carnotensis,  7,  6,  n.  i;21. 
h;  137,  2;  187,  18. 

Guillelraus,  praepositus  Beat!  Hylarii 
Pictavensis,  216 ,  10. 

Guillelmus,  subdecanus  et  cancellarius 
Beati  Hylarii  Pictavensis,  216,  8. 

Guillelmus,  Aszonis  vicarii  filius,  27, 
i3. 

Guillelmus  de  Belfai,  326,  12. 

Guillelmus  de  Belismo.  555.  i\;  i29, 
12.  —  Ç/.  Willelmus. 

Guillelmus  de  Buscheleio,  miles,  i32 , 
1 1. 

Guillelmus  de  Calce,  326 ,  1 1. 

Guillelmus  de  Firmitate,  160 ,  Ix. 

Guillelmus  de  Gumetho  vel  Giome- 
tensis  caslri,  98,  28;  160,  n.  c. — 
Cf  Willelmus. 

Guillelmus,  Henrici  Stepbani  comitis 
fdius,  38i,  27. 

Guillelmus,  Hugonis  Gregarii  fdius, 
37 i  ,  2  ,  10. 

Guillelmus,  Hugonis  de  Puiset  filius, 
233,  29. 

Guillelmus ,  Guillielmus ,  Ivonis  de  Bor- 
nevilla  filius,  310,  2  ,  n.  g. 

Guillelmus  Rufinus,  miles  deMedanla, 
i07,  12,  27-28;  i08,  i3. 

Guillermus.  —  Cf.  Guilelmus,  Guil- 
laume, Guillelmus,  Vuillelmus,  Wi- 
lelmus, Willelmus,  Willermus. 

Guillermus ,  canonicus  S.  Ambrosii  Bi- 
turicensis, 361,  n.  v.  —  Cf,  Guil- 
lelmus. 

Guillermus,  comes  Nivernensis,  159, 
n.  t.  —  Cf  Willelmus. 

Guillermus ,  episcopus  Parisiensis ,  357, 
1  d ,  16,  18,20,  3o;  358 ,  3. 

Guillermus,  Guillaume,  praepositus 
Stampis,  CLV;  288,  2/1. 

Guillermus  Albanus,  168,  n.  p.  —  Cf. 
Willermus. 

Guillermus  de  Bistigi,  358 ,  2. 

Guillielmus,  abbas  Fioriacensis,  i45, 
n.  1;  262,  n.  s.  —  Cf  Guillelnnis. 

Guillielmus,  Ivonis  de  Bornevilla  fdius, 
310,  n.  g.  —  Cf.  Guillelmus. 

Guilly  (Loiret,  c°"  de  Sully).  —  Voir 
Galliacus. 

Guimbertus,  Guinbertus,  capicerius 
ecclesiae  Carnotensis,  21,  5;  177, 
21. 

Guimundus,  Iluberti  pater,  12,  26; 
13,  12. 


Guinbertus,  capiciarius  ecclesiae  Car- 
notensis, 21,  5.  —  Cf.  Guimber- 
tus. 

Guinebaldus  de  Baleone,  326 ,  12. 

Guinerandus ,  132 ,11. 

Guinerannus,  13^,  i/|. 
Gia'ncï    (Pas-de-Calais,    arr.    de    Bou- 
lognesur-Mer).  —  Baudouin,  comte 
de  Guines ,  ccxrv.  —  Cf.  Gisnas. 

Guirricus,  Radulfi  Mali  Vicini  fraler, 
408,  12. 

Guisfridus,  episcopus  Parisiensis,  ISi, 
26. —  Cf.  Gosfridus. 

Gulferius  de  Viliareto  vel  Villerio, 
526",  5,  9. 

Gulleçjltem  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale, c°"  de  Moorseele).  —  Voir  Go- 
delinchehem. 

Gumboldi  (Ilildegardis,  filia),  352,  5. 

Gumetlio  (Willelmus  de),  160,  3.  — 
Cf.  Gumetlium. 

Gumelhum,  Giometense  castrum,  Go- 
niet,  Gometbiacus,  Gomez,  Gum- 
metum,54,  10;  98,  28;  160,  3, 
n.  d;  180,  28;  181,  1.  —  Gometz- 
le-Cliâtel  (Seine-et-Oise,  c""  de  Li- 
mours).  —  Cf.  GauffredusdeGomet, 
Odo  clericus  de  Gomez,  Willelmus 
de  Gumetbo. 

Gummeto  (Guillelmus  de) ,  160,  n.  d. 
—  Cf.  Gumethum. 

Gundacri  (Gauffredus,  filius),  181, 
5, 

Gunevelt,  villa  in  lerritorio  Bergensi, 
205,  27;  iiO ,  27.  —  Glijveldc 
(Nord,  c°"  de  Hondschoote.) 

Gunl'ridus  de  Burnenvilla,  26i,  9. 

Gunterius.  —   Cf.   Gonterius. 

Gunterius ,  Normaunl  de  Pissiaco  filius , 
181,  2. 

Guoslanus  Carnotensis,  372,  3. 

gurges  [molendini],  308,  7. 

Gurzeis  (Hilbertus  de),  3i9,  11. 

Gusfridus,  episcopus  Parisiensis,  2iO , 
10.  —  Cf  Gosfridus. 

Gulbertus,  â06 .  18. 

Guviles,  villa,  331,  n.  d.  —  Cf.  Gu- 
vils. 

Guvils,  Guviles,  villa,  331,  à,  n.  d.  — 
Goavieax  (Oise,  c°°  de  Creil). 

Guy,  bouteiller  du  roi,  cxltu.  —  Cf. 
Wido. 

Guy,  chambrier  du  roi,  CXLV;  ccxil; 
ccxni.  —  Cf.  Wido. 
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Guy,  comte  de  Ponthieu,  cxciv,  n.  1. 

—  Cf.  Witlo,  cornes  Pontivii. 
Guy,  duc  d'Aquitaine,   cxciv,  n.  1,  — 

Cf.  Goffredus ,  cornes  Pictavi. 


Guy,  évêque  de  Béarnais,  26ii ,  n.  1 .  — 

Cf  Wido. 
Guy,    marécLal    du    roi ,    CLi.    —    Cj. 

Wido. 


Guy    de   Roche  fort,    sénéchal   du    roi. 

CVXXIX;   CXL;   CXLI,    n.  ;    CI.I.    —   Cf. 

Wido  de  Rocafort. 
Guzeih  (Balduinus  de),  282.  8. 


H. ,  cornes  Veromandensium ,  556' .  4 , 

6,  7,  11,  i5. 
Habiron,  317,  i5.  —  Cf.  Abiron. 
Habraam,  patriarcha,  126 ,  3o. 
Habundanz ,  CCI,  n.  —  Cf.  Abundans. 
Hadericus.  —  Cf.  Adericus,  Adiricus, 

Heiricus ,  Herici. 
Hadericus,  clericus  ecciesiae  Aureiia- 

nensis,  255,  24;  256,  8. 
Hadericus,  Adbericus,  episcopus   Au- 

relianensis ,  5i,    1  ;  98 ,    1 6  ;   102. 

Haduisa,  Adouisa,  abbatissa  S.  Eligii 
Parisiensis,  356,  27;  357,  10,  i3, 

17,  22  ;  358 ,  10. 

Haduisa,  uxor  Rotberli  de  Sablulio, 
103,  n.  c.  —  Cf.  Hazuisa. 

Hagano,  decanus,  170,  17. 

Hagano,  Agano,  episcopus  Aeduensis 
t'eZ  Augustodunensis ,  199,  17;  225, 
28;  226,  10;  2i8,  7,  n.  i;  28i . 
10;  285,  2;  543,23. 

Hagano,  presbyter  [S.  Quintini  Ver- 
rnandensis],  302,  n.  1. 

Hai  (Robertus),  cxcv,  n.  2. 

Haiensis  (Hubaldus),  36i ,  n.  u;  365 . 
».  o.  —  Cf.  Aiacense  castrum. 

Haiensis  castrj  (Gilo,  dominus),  366, 

18.  —  Cf.  Aiacense  castrum. 
Haimart.  —  Cf.  Heimardus. 
Haimart  de  Valeiscurt,  :?55,  11. 
Haimericus.  —  Cf.  Aimericus,  Ayme- 

ricus. 

Haimericus,  100,  2,  4.  —  Cf.  Hai- 
mericus de  Treviis. 

Haimericus,  187,  22. 

Haimericus  de  Treviis,  100,  i4. 

Haimo.  —  Cf.  Aimo,  Hamo,  Haymo. 

Haimo ,  abbas  SS.  Bartholomei  et  Ma- 
glorii  Paris.,  555,  20,  25. 

Haimo,  Aimo,  archiepiscopus  Bituri- 
censis,  88 ,  n.;  91,  6. 

Haimo,  Gradidphi  frater,  2i ,  3. 

Haimo  deintramis,  103,  n.  c. 

Haimo  Pagani,AnseUi  filius,  [deStam- 
pis],  390,  là.  — Cf.  Albertus,  Hai- 
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monis   Pagani    frater   et   Johannes, 
Haimonis  Pagani  {îlius. 

Haimo,  Teudonis  fiHus,  i25 ,  4. 

Haimonis ,  Haymonis  (Galterius,  filius), 
250 ,  19,  n.  p. 

Hainau,  Hanonia,Haynau,  comitatus 
61.  28,  n.  o;  70,  n.  4.  —  Cf.  Bal- 
duinus ,  cornes  de  Hainau  ;  Jobanna , 
comitissa.  —  Hamaut,  pays. 

Hainaut,  pays.  —  Voir  Hainau. 

Hainricus.  —  Cf.  Henri,  Heuricus. 

Hainricus,  Henri .  constabularius  régis, 
CXLm;  CL;  191,  ig. 

Hainricus,  rex  Francorum,  XTiir„)i.  2; 
XXV,  n.  ;  XXVI ,  n.  1 ,  3  et  3  ;  XXVII ,  n.  4  i 
4,  n.  b;  7,7i.a;  31,  i5;56 ,  1  ;  liO , 
n.  r;  187,  25;2â7,  a3;  332,  i5. 

—  Cf.  Henricus. 

Hainricus,  Rolberti  de  Sablulio  frater, 

102,  lo. 
Hainulcurt ,  in  territorio  Cameracensi , 

205,    11;   âiO,   8.  —  Hayuecourl 

(Nord,  c°"  de  Cambrai). 
Ilaldricus.  —  Cf.  Aldricus. 
Haldricus,  presbyter  [ecciesiae  Carno- 

tensis],  177,  23. 
Halinardus,  archiepiscopus  Lugdunen- 

sis,  XVII,  n.  2. 
Hallewin,  73,  2  5.  —  Cf.  Haluin. 
Halluin  (Nord,  c™  de  Tourcoing).  — 

Voir  Haluin. 
Halost,  62,  7.  —  C/.  Aiost. 
Haluin,  Hallewin,  73,  5,  2  5.  — Hal- 
luin (Nord,  c°°  de  Tourcoing). 
Ham   (Somme,   arr.   de  Péronne).  — 

Voir   Hamense    monasterium ,    Ha- 

mensis  (dominus). 
Ham-en-Arlois    (Pas-de-Calais,    c°"    de 

\orrent-Fontes),     cxcvin;     cxcix; 

ccxrv,  n.  1. 
Hambrenc     vel     Hambreuc,      [villa], 

295,  i5,  36. 
Hamel   (Herbertus   de),  2il,   22.  — 

Le  Hamel  (Somme,  c°°  de  Corbie). 
Hamel   (ic)—( Somme   c°"   de   Corbie). 

—  Voir  Hamel  (Herbertus  de). 


Hamense  monasterium.  —  Abbas  :  voir 
Gerai'dus.  — ■  Monachi,  ù2S ,  3,4. 

—  Ham  (Somme,  arr.  de  Pironne). 
llamensis  (dominus),  Ivo,  cxcix,  n.  2  ; 

—  Odo.cxcix,  n.  2;  ccii,  n.  2.  — 
Ham  (Somme,  arr.  de  Péronne). 

Hamo.  —  Cf.  Aimo,  Haimo,  Haymo. 
Hamo,  Haymo,  56,  10,  n.  v  et  f. 
Hangest    [Guillaume    de),    prévôt     de 

Paris,  115,  9. 
Ilannuaria,  villa,  308  ,  g. 
Hanoniae  comitissa  (Jobanna),  70 ,  n.  4. 
Ilanricus,  rex  Francorum,  301,  2  3.  — 

—  Cf.  Henricus. 

Hanricus  Loher[annus],  352,  18.  — 
Cf.  Henricus. 

Hapelencurt,  20i  ;  19;  45P,  26.  — 
Haplincourt  (Pas-de-Calais,  c°°  de 
Bertincourt). 

Haplincourt  (Pas-de-Calais,  c°"  de  Ber- 
tincourt). —  Voir  Hapelencurt. 

Hardouin ,  chambellan  de  la  reine ,  CLin. 

—  Cf.  Harduinus. 

Harduinus.  —  Cf.  Arduinus,  Her- 
duinus. 

Harduinus,  Hardouin,  camberlarius 
reginae ,  CLin ;  336,  27. 

Harduinus,  decanus  [ecciesiae  Carno- 
tensis],  187,  ig. 

Harduinus ,  vicecomes ,  2i,  2 . 

Harduinus,  Gildiiini  de  Brilolio  vice- 
comitis  filius,  187,  23;  190,  28. 

Harduinus,  Arduinus  de  Islo,  556'.  4, 
n.d. 

Harenarîae  clausum  [Aurelianisj ,  332 , 
16. 

Harenc  (Johannes),  cxcv,  n.  2. 

Harlabeca,  ^6 ,  g;  454,  12.  —  Cf. 
Uarlebeke  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale, arr.  de  Courtrai). 

Harlebekc  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale, arr.  de  Courtrai).  —  Précepte 
confirmant  la  fondation  d'un  collège 
de  chanoines  à  Harlebeke,  Lxxiv- 
LXXV;  LXXXM;  CCXLII;  CCXLUI;  45-47, 
455-454.  —  Cf  Harlabeca. 
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Ilarten,  Hasten,  [villa],  61,  26,  t^.c. 

Harvei  (Guido,  filius),25(?,  19. 

Jlasnon  (Nord,  c°"  de  Saint- Amand-ies- 
Eaux).  —  Privilège  de  Baudouin  le 
Jeune ,  comte  de  Flandre ,  pour  le  mo- 
nastère d'Hasnon ,  confirmé  par  Phi- 
lippe I",  cxc;  59-63.  —  Privilège 
de  Philippe  I".  en  ;  63-66.  —  Cf.  Has- 
nonia,  Hasnoniense  monaslerium. 

Hasnonia,  Hasnoniensis  villa,  61.  18; 
65.  i3.  —  Hasnon  (Nord,  c°"  de 
Saint-Amand-les-Eaux).  —  Cf.  Has- 
noniense monasterium. 

Hasnoniense  monasterium,  in  honore 
sancti  Pétri ,  Hasnun  ,60 ,  x  1  ;  6i  .  5  , 
14,  16;  62 ,  ii,23;<)4,  25;<î5,  1, 
30,32,a6,  iS;299.  i3,  — Abbas  : 
voir  Rolbertus.  —  Cf.  Hasnon  (Nord , 
c°°  de  Saint-Amand-les-Eaux). 

Hasnoniensis  villa,  65 ,  i3.  —  Cf.  Has- 
nonia. 

Hasnun,  monasterium,  299,  i3.  — 
Cf.  Hasnoniense  monasterium. 

Haspera,  Haspra,  61.  27,  n.  i.  —  Has- 
pres  (Nord,  c™  de  Bouchain). 

Haspra,  61,  n.  i.  —  Cf.  Haspera. 

Hasprach,  \ilMsi,  205.  i5;  UO ,  i3. 

Haspres  (Nord,  c°"  de  Bouchain).  — 
Voir  Haspera. 

Hasten,  61,  n.  c.  —  Cf.  Harten. 

Hato,  Joscelini  filius,  pater  Gausberti 
militis,52,  20;  53,  9. 

Hatto,  Hilgodi  filius,  190,  3i. 

Haubervillaris ,  XLn,  n.  2.  —  Aiiber- 
villiers  (Seine,  c°°  de  Saint-Denis). 

Hauet  vel  Haueth  (Hugo)  ,63,  12;  66 , 
19,  n.  ^-,98,  3i;  100,  20. 

Haueth  (Hugo),  66,  19.  —  Cf  Hauet. 

HautvlUers  (Marne,  c°"  d'Ayj.  —  Cf. 
Alvillaris. 

Haymo.  —  Cf.  Aimo,  Haimo,  Hamo. 

Haymo,  56 ,  n.  v  et  f.  —  Cf.  Hamo. 

Haymo,  decanus  S.  Crucis  Aurelia- 
nensis ,  9i,  1. 

Haymonis  (Gai terius,  filius),  250 ,  n.  p. 

—  Cf.  Haimonis. 

Haynau  comilatus,   61,   n.  0.  —  Cf. 

Hainau. 
Haynecoart   (Nord,   c™    de   Cambrai). 

—  Voir  Hainulcurt. 
Hazuisa.  —  Cf.  Haduisa. 

Hazuisa,  Aiuisa,  Haduisa,  uxor  Rot- 
berti  de  Sabiubo ,  101,  li- 102,8, 
10;  103,  n.  c. 


hebergamenlum ,  i20 ,  8. 

Hechae ,  Eches ,  in  Menpisco,  68,  là, 

3o;  295.  11,  32.  —  Eecke  (Nord, 

c°"  de  Steenvoorde). 
lleddo,  episcopus  Suessionensium ,  33 , 

26,  27;  iS .  g. 
Heduensis  episcopus, 24(?,  7;  3i3,  23. 

—  Cf.  Aedua  civitas. 
Heimardus.  - —  Cf.  Haimart. 
Heimardus,  386,  27. 

Heinricus,  abbas  S.  Remigii  Remensis, 

305 ,  11.  —  Cf.  Henricus. 
Heinricus,  rex  Francorum,  xix,  n.  1; 

xxxn,  n.  1;  2.  19;  56,  n.  h;  2/i7. 

n.  f.  —  Cf.  Henricus. 
Heiricus.  —  Cf.   Adericus,   Adiricus, 

Hadericus,  Herici. 
Heiricus,  17 i ,  2i. 
Heiricus  de  Castro  Landonis,  181,  3. 
Heldebertus.  —  Cf.  Hilbertus,  Hilde- 

bertus. 
Heldebertus,  13i,  ii\. 
Heldeburgis,  Gausfredi,  vicecomitis  Bi- 

turicensis,  uxor,  369,    19;  371,  5. 

—  Cf.  Hildeburgis. 

Heldengae   in  ter  Neppam  et  Vuarna- 

viam,5(?4,  a6;  i39,  34. 
Helduinus,    praepositus    [Carnotensis 

ecclesiae],    349,    10.   —    Cf.    Hil- 

duinus. 
helemosinula.  —  Voir  elemosinula. 
Heigotus ,  episcopus  Suessionensis  ,!i27, 

26.  —  C/:  Hilgotus. 
Heliae  (Gauzfredus,  filius),  366 ,  1. 
Helias,  Elias,  366,  1,  n.  b. 
Helias,    decanus    S.    Aniani     Aurelia- 

nensis,  5.55,  12. 
Helias,  Richardi  filius,  159,  21. 
Hélie,  CLXxvni,  n.  2. 
Helinan  de  Confluentio,  26i,  8. 
Helinandus,    episcopus     Laudunensis, 

33,  71.   f;   90.   34;  253.  19,   26; 

281,  3  ;  i27,  n.  c.  —  Cf.  Elinandus. 
Helmouin,  évéque  d'Autun,  lyi,  n.  5. 
Hélo'ise,  CCI,  n. 

Héloïse,  fille  d'Hugues  Bardoul,  cxLiv. 
Hemricus,  rex  Francorum,  247,  n.  f. 

—  Cf.  Henricus. 

Héninel  (Pas-de-Calais,  c°"  de  Croi- 
silles).  —  Voir  Henninel. 

Henninel,  in  territorio  Atrebatensi, 
206,  11;  Ul.  1.  —  Héninel  (Pas- 
de-Calais,  c°"  de  Croisilles). 

Henri.  —  Cf.  Hainricus ,  Henricus. 


Henri,  chapelain  du  roi,  CLin.  —  Cf. 

Henricus. 
Henri ,   connétable  du   roi ,   cXLm.  — 

Cf.  Hainricus. 
Henri  UI ,  empereur,  xx;  xxn.  —  Cf. 

Henricus ,  rex  Romanorum. 
Henri  W,  empereur,  xxxiv. 
Henri  V,  roi  d'Angleterre,  309 ,  2  ;  ilO . 

Henri  I",  roi  de  France,  XV;  XVI;  XXI V, 
n.  2;  LI;  Ln;  LVI;  LXV;  C;  CI;  CXX; 
cxxi;  CXLYI;  CUV;  CLV,  n.;  CLXIX; 
CLXX;       CLXXVni;       CLXXX;       CLXXXV; 

CLxxxvi;  CLXxxvn;  4,  n.  a;  5,  n.  v; 
8.  11,  n.  1;  10,  n.  r;  13,  n.  a;  19, 
n.  1;  25,  n.  a;  54,  16;  45,  n.  h; 
69,  28;  167,  71.  2;  29i,  22;  296. 
3i;  455,  32;  45ff,  1.  —  Son  ma- 
riage avec  Anne  de  Russie,  xvn- 
xxru.  —  Date  de  sa  mort,  xxv-xxvin. 

—  Cf.  Henricus. 

Henricbus,  rex  Francorum,  56,  n.  h. 

—  Cf.  Henricus. 

Henricus.  —  Cf.  Hainricus,  Henri. 

Henricus,  85,  i4. 

Henricus,  132,  10. 

Henricus,  i54,  12. 

Henricus ,  abbas  S.  Quintini  de  Monte , 
ccn,  71.  1. 

Henricus,  Heinricus,  abbas  S.  Re- 
migii Remensis,  299,  i3;  305,  11. 

Henricus,  Henri,  capellanus,  CLiit; 
287,  lo. 

Henricus,  clericus  [ecclesiae  Parisien- 
sis],  13i,  11. 

Henricus,  episcopus  [Silvanectensis], 
113,  i3. 

Henricus ,  miles ,  57i,  i3. 

Henricus  [I],  rex  Anglorum,  45:/, 
28;  455.  3,  n,  i3,  i5. 

Henricus,  Hainricus,  Hanricus,  Hein- 
ricus, Hemricus,  Henri,  Henri- 
cbus ,  Heynricus ,  rex  Francorum , 
xv-xxvm;  XXX,  n.;  xxxi,  n.  i;x,xxii, 
71.  1;  LI;  LU;  LVI;  LXV;  C;  CI; 
CXX;  CXXI;  CXLVI;  CLIV;  CLV,  71.; 
CLXIX;  CLXX;  CLXXVIII;  CLXXX;  CLXXXV; 

CLxxxvi;  CLxxxvn;  ccxxxK,  71.  2  et  3  ; 
2,  19,  71.  e;  5,  10;  4,  3,  5,  32, 
n.  a  et  b;  5,  n.  v;  6.  22;  7,  n.  n 
et  a;  8 ,  11,71.  i;  iO,  71.  r;  i5,  n.  a; 
li,  19;  19.  n.  i;25.  71.  a;  30,  5; 
31,  i3;  54,  16;  37.  5,  24;  38, 
n.   1  ;  iO ,   16,   19,   24,  25;  42,  71.; 
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lt3,  8,  n.  b;  i8,  17;  56,  1,  n.  b 
57.  24;  67,  26;  69,  12,  28;  78 
9;  P2,  16,  20,  21,  22,  23,  aâ,  28 
liO,  7;  iii,  i4,  18,  22;  122,  2 
123,  1;  127.  7;  i5(?,  1;  liO,n.r 
llû ,  2;  iffi,  10;  iff7,  i4,  n.  2 
i«5.  20;  187,  a5;  i51  9;  557, 16 
n.  a;  54ff,  n.  1;  2lt7 ,  28,  26,  27 
n.  f;  574,  21;  575,  5;  554,  i4 
22;  5Se,  i4,3i;  301.  28;  504,  1 
5i4.  5;  330,  19,  24;  555,  i5 
338,  1,5;  541  6;  389,  6;  550,  19 
392,  n.\  U06,  i4;  4iff,  10,  n.  2 
4i7,  i6;455,  12;  455,  82  ;  456,  1. 

—  C/.  Henri  l". 

Henricus,  rex[Romanorum] ,  Henri  III 
empereur,  xx,  n.  4;  xxii. 

Henricus,  Guarnerii  frater,  lli,   12. 

Henricus,  Hanricus  Loherannus  vel 
Lotariensis  vel  Lotheringus,  xlu, 
n.  2;  336.  22;  555,  18;  386,  ik. 

Henricus  Stephanus,  cornes,  554,  26. 

—  Gj.  Stephanus,  cornes  Blesensis. 
herbagium,  457,  5. 

Herbert ,  comte  de  Vermandois ,  ccxvi  ; 

ncxix.  —  Cf.  Herbertus. 
Herbert,  voyer  d'Orléans,  CLrv.  —  Cf. 

Herbertus. 
Herbert  Eveille-Chien,  comte  du  Mans, 

ccxxii.  —  Cf.  Herbertus. 
Herberti  (Sulpicius),  11,  6. 
Herbertus.  —  Cf.  Heribertus. 
Herbertus,  301,  5,  17,  24. 
Herljertus,  abbas  S.  Salvatoris  [Mili- 

dunensis],  555,  i4. 
Herbertus,  capellanus   [régis?],  545, 

2. 
Herbertus,  cornes   Cenomanensis ,  co- 

gnomine   Evigiia    Canem,    Herbert 

Eveille-Chien,     ccxxn;     450,     i5; 

i31,  8. 
Herbertus  [II?],   comes   Cenomannis, 

554,  21. 
Herbertus,  Herbert,    comes   Verman- 

densis,    ccxvi;     ccxix;    165,    24; 

425,  4. 
Herbertus,  diaconus  [ecclesiae  Carno- 

tensis],  177,  2  5. 
Herbertus,  miles,  271,  27. 
Herbertus,  monetarius,  lli.  7. 
Herbertus ,  presbyter  [Carnotensis  eccle- 
siae], 21,  9;  177.  22. 
Herbertus,  Herbert,  vicarius  [Aurelia- 

nensis] ,  cuv;  56,  1 2  ,  n.  v. 


Herbertus  de  Burseriis,  8,  18;  10,  6; 

12,  6. 
Herbertus  de  Calvomonte,  323,  20. 
Herbertus  de  Gironis  villa,  557,  9. 
Herbertus  de  Hamel,  54 i,  22. 
Herbertus ,  Ingelranni  .paedagogi  régis , 

frater,  lli,  10. 
Herbertus  Rufus,  21,  10. 
Herbertus  de  Teudonis  villa,  180,  84. 
Herbrannus,  Gerogii  pater,  21,  n.  d. 
herceus,  575,  n.  1. 
Herdebertus,  170,  19.  —  C/.  Hilde- 

berlus. 
Herduinus.  —  Cf.  Arduinus,  Harduinus. 
Herduinus  Jangoilz,  103,  n.  c. 
bereditas,  245,  19. 
beremarus,  55,  18. 
Heremburgis,  cxcix,  n.  2. 
Hergotus,  lii,  9. 
Heribertus.  —  Cf.  Herbertus. 
Heribertus ,  canonicus  S.  S.  Gervasii  et 

Protasii  Aurelian. ,  525,  8. 
Heribertus ,    suljdecanus    S.    Quintini 

[Vermandensis],  302,  n.  1. 
Herici    (Godefridus,   nepos),  3i7,  26. 
Hericus.  —   Voir  Adericus,  Adiricus, 

Hadericus,  Heiricus,  Herici. 
Herimarus,  abbas  [Sancti  Nicbasii  Re- 

mensis],  79,  18. 
héritage,  videlicet  alodium,556,  22. 
Herius ,  coquus  [régis],  i44,  8.  —  Cf. 

Adiricus. 
Ecrive,    archevêque    de  Reims,  archi- 

cbancelier,  xLTni;  xllx,  n.  3. 
Heriveus.  —  Cf.  Herveus. 
Heriveus,  Guarnerii  frater,  lli,  n.  g. 

—  Cf.  Henricus. 

Herluinus,    abbas    Beccensis,    cxcm, 

n.  1. 
Herluinus,  paedagogus  Ludovici,  filii 

régis  Philippi,  557,  33. 
Hermandus,   monachus   [S.  Germani 

dePratis],  i54,  8. 
Hermannus,  grammaticus,   159,    12. 
Hermene,   villa,  29,   22.   —  Hermès 

(Oise,  c°°  de  Noailles)? 
Hermensendis ,  sanctimonialis  S.Eligii 

Parisiensis,  555,  10. 
Hermerus,  13i ,  12. 
Hcrmerus,  praepositus,  130.  8. 
Hermès  (Oise,  c°°  de  Noailles).  —  Voir 

Hermene. 
Hermonville   (Marne,   c°°  de  Fismes). 

—  Voir  Hermundi  villa. 


Hermundi  villa,  305.  34.  —  Hermon- 
ville (Marne,  c°°  de  Fismes). 

Herodes,  370.  26. 

Herpj  (Ardennes,  c°"  de  Chàteau-Por- 
cien).  —  Voir  Erpeium. 

Hersela,  villa,  555,  28.  —  Herzeele 
(Nord,  c°"  de  Wormboudt). 

Hersendis  (Gaudricus,  filius) ,  159.  20. 

Hersendis,  vidua,  10,  8.  —  C/".  Her- 
sindis  matrona. 

Hersindis,  Hersendis,  matrona,  6. 
16;  10,  8,  n.  o. 

Hersinga,  550,  2. 

Herus  insula,  monasterium,  in  epi- 
scopatu  Pictavensi,  44,  2.  —  JVoir- 
moulier  (Vendée,  arr.  Les  Sables 
d'Olonne). 

Hervé,  bouteiller  du  roi ,  cxlvii.  —  Cf. 
Herveus. 

Hervé,  chambellan   du   roi,   CLni.  — 

—  Cf.  Herveus ,  camberlanus. 
Hervé  de  Montmorency,  cxlvii,  n.  10. 

—  Cf.   Herveus  de   Monte  Moren- 
ceio. 

Hervei  (Vudo,  filius),  455,  7-8,  12. 

Herverus,  pincerna,  iil.  17.  —  Voir 
Herveus,  buticularius. 

Herveus.  —  Cf.  Hérivé.  Heriveus. 

Herveus ,  Erveus ,  Hervé.  Herverus ,  bu- 
ticularius [régis]  vel  magister  pin- 
cernarum,  cxlvii  ;  CL;  i74,  19; 
191.  20;  193.  8;  196.  ig;  199, 
5o;  505,  19;  206.  26;  211.  1; 
226.  i4;  228.  22;  236.  7;  557, 
22;  544,  i5;  555,  8;  259.  32; 
263.  i4;  266.  17;  iil.  17. 

Herveus,  Hervé,  camberlanus,  CLiii; 
358.  I. 

Herveus,  comes,  2'i,  3. 

Herveus,  miles  régis,  108.  2,  10,  24, 
29;  109.  2. 

Herveus,  praepositus,  196,  20. 

Herveus,  vicecomes,  191,  3. 

Herveus,  Arnoldi  filius,  165,  8. 

Herveus  de  Breviardo,  136.  i5  ,  22. 

Herveus  Burgonicus,  190,  28. 

Herveus,  [dominus  deFirmitate  Abreni], 
353.  9;  554,  n.  1  et  2. 

Herveus  deGalardone,  237,  28. 

Herveus,  Godefridi  Divitis  filius, 
308,  16;  i06,  i4. 

Herveus  Gold. ,  103,  n.  c. 

Herveus ,  Marconis  filius ,[  de  Stampis  ] , 
390.  i4. 
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Herveus  de  Mai-liaco   rcl  de   Marleio, 

9i,  11;  159.  3o;  30S.  i5. 
Herveus  Mestiverius,  190,  12. 
Herveus    de   Monte    Gualdrici ,    136 . 
28. 

Herveus  de  Monte  Morenceio,  Hervé  de 
Montmorency,  cxLvn,  n.  10;  33 -^1 , 
à. 

Hervinus,  monaclius  [Corbeiensis], 
545,  1. 

Héiy  -  sur  -  Alby  (  Haute  -  Savoie ,  c°" 
d'Alby).  —  Cf.  Adriacus. 

Herzeele  (Nord,  c°"  de  Woriuhoudt). 
—  Voir  Hersela. 

Hesrerent,  viHa,  366,  6.  —  Ecclesia 
Sancti  Lupi,  36i,  n.  2;  366,  1,  à. 
10;  monachi,  366,  à,  10.  —  Cf. 
Saint- Leu-d'Esserent  (Oise,  c°°  de 
Creil). 

Hesdin  (cornes  de).  Voir  Walterus.  — 
Hesdin  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Mon- 
treuii-sur-Mer). 

Heseghem,  63,  n.  n.  —  C/l Hesenghera. 

Hesengem,  63,  8.  —  Cf.  Hesenghem. 

Hesenghem ,  Heseghem ,  Hesengem , 
63,  8,  n.  n.  —  Hesseyliem  (Bel- 
gique, Flandre  occidentale,  c°" 
d'Oosterzeele ,  c°°  de  Baelegliem). 

Hessecjhem  (Belgique, Flandre  occiden- 
tale ,  c°"  d'Oosterzeele ,  c"°  de  Baelc- 
ghem).  —  Foî'r  Hesenghem. 

Hevroldus  Romeiensis,  91 ,  3. 

Heynricus,  rex  Francorum,  i3 ,  n.  — 
Cf.  Henricus. 

Hienvilla ,  Agenvilla ,  Aien  villa ,  lenviUa , 
in  pago  Belsensi ,  xnv,  n.  \\  5i,  1 6  ; 
55,  3;  56,  3,  n.  j.  —  JanviUe- 
en-Beauce  (Eure-et-Loir,  arr.  de 
Chartres). 

Hieremias,  propheta,  93,  q. 

Hilarius,  Hillarius,  Hylarius,  flumen , 
195,  12,  n.  k.  —  Allier,  rivière, 
affluent  de  la  Loire. 

Hilbertus.  —  Cf.  Heldebertus ,  Hilde- 
bertus. 

Hilbertus  de  Gurzeis ,  3i9,  1 1 . 

Hildeardis.  —  Cf.  Hildegardis. 

Hildeardis,  sanctimonialis  S.  Eligii 
Parisiensis,  358,  10. 

Hildebertus.  —  Cf.  Heldebertus  ,  Hil- 
bertus. 

Hildebertus,  133,  11. 

Hildebertus,  Herdebertus,    170,    19, 


Hildebertus,  cornes  [Marchiae],  cciv, 

n.  —     Cf.    Aldebertus,    cornes    de 

Marcbia. 
Hildebertus,  coquus   [Majoris  Monas- 

terii],  54,  6;  37,  10. 
Hildeburgis,  Edelburçis,  Eldeburgis, 

Heldeburgis,  Ildeburgis,  Gausfredi, 

vicecomitis   Bituricum ,   uxor,  360 . 
16;   363.   i3,   n.  e;  365,   8,  18; 

369 ,  ig  ,  n.  m;  371 ,  5. 
Hildeburgis,   Gosfredi,   Nivardi    filii, 

uxor,  308.  1. 
Hildeburgis,  Rainaldi  filia,  11,  1. 
Hildegardis.  —  Cf.  Hildeardis. 
Hildegardis,   ancilla,   Gumboldi  filia, 

351,  10,  12;  353,  5,  8. 
Hildegardis,  comitissa  [Andegavensis, 

uxor  Fulconis],  39i,  5,  8. 
Hildegarius.  —  Cf.  Hgerius. 
Hildegariiis,  191 ,  5. 
Hildegarius,    archidiaconus   [ecclesiae 

Carnotensis],  177,  ig. 
Hildegarius,  subdecanus  ecclesiae  Car- 
notensis, 30,  28. 
Hildegarius  de  Bussiaco,  359,    23. 
Hildegarius  de  Fertiaco,  547,  18. 
Hildricus.  —  Cf.  Hyldricus. 
Hilduinus,  canonicus[S.  Mariae  Stam- 

pensis],  376 .  12,. 
Hilduinus,  cantor  [ecclesiae  Carnoten- 
sis], 3i9.8. 
Hilduinus,  cornes  de  Monte  Desiderio, 

60.  2,  17,  ig,  22,  32. 
Hilduinus,     Helduinus,      praepositus 

[ecclesiae    Carnotensis  1,    187,    22; 

3i9,  10. 
Hilduinus,  Girardi  filius,  subdiaconus 

[ecclesiae  Carnotensis],  177,  28. 
Hilduinus    de    Maiorolis,    359,     3,î; 

363,  17. 
Hilduinus,   Hylduinus   [de   Pissiaco], 

557,  10,  23. 
Hilduinus,  Rainaldi  vicedomni  filius, 

187,  ili. 
Hilduinus  Savericus,  subdiaconus  [ec- 
clesiae Carnotensis],  177,  2g. 
Hilgodi  (Drogo,  fûius),  136,  11. 
Hilgodi  (Hatto,  filius),  190,  3i. 
Hilgodus ,     episcopus     Suessionensis , 

556'.  2g;  457,   71.  f.   —    Cf  Hil- 

gotus. 
Hilgotus.Elgotus,  Helgotus, Hilgodus, 

episcopus    Suessionensis ,    399,     3  ; 

336.  2g;  457.  26,  n.  f. 


Hillarius,  flumen,  195,  n.  k. —  Cf, 
Hilarius. 

Hilo,5i,  12. 

Hludovicus.  —  Cf.  Louis,  Ludovicus. 

Hludovicus,  Ludovicus,  pius,  impera- 
tor,  Louis  le  Pieux,  116,  ii,  3o; 
195,  10,  n.  m  et  1;  196,  n.  j. 

Hludovicus,  rex,  filius  Philippi  régis, 
133,  n.  &;  306,22.  —  Cf  Ludo- 
vicus [VT],  rex  Francorum. 

Hludo\ius,  Lucbdovicus ,  [videlicet 
Chlodovechus  II],  rex  Francorum, 
116,  10,  29;  303,  21;  i38,  28. 

llodierna  infans,  sanctimonialis  S. 
Eligii  Parisiensis,  358,  12. 

Hogo.  —  Cf.  Hugo ,  Hugues. 

Hogo,  165,  12. 

bomagium,  i26.  18,  20. —  Cf.bom'i- 
natio,  hommagium. 

bomicidium,  195.  9. 

hominatio.  —  Hominalionem  facere, 
108.  18.  —  Cf.  bomagium,  hom- 
magium. 

honiines  régis,  309.  24;  383,  3,8, 
».  1  ;  386 .  1 1. 

hommagium,  i36,  3.  —  Cf.  homa- 
gium,  hominatio. 

honor,  100,  2;  — publicus,  310,  24. 

horreum,  301,  21  ;  385 .  4. 

hortns,  396.  1;  308,  9. 

liospes,  hospites,  39.  23;  30,  i;  33, 
5,  17,  20;  36,  16,  23;  168.  4,  5, 
8;  179.  23;  504,  11,  12;  305.  2, 
4,  6,  7,  g,i3,  i5,  18,  19,  20, 
21,  23,  24;  306.  2,  4,  7;  555,  4; 
356,  11;  366.  7;  555,  6;  388, 
i3;  331,  1;  398.  32;  399,  i,  i5; 
405,  3,  16;  45^,  g,  23;  i39.  18, 
19,  36,  37;  àiO.  1,  2,  3,  5,6,  7, 
11,  i3,  16,  18,  ig,  22,  23,  2g, 
3i,  35.  —  Hospes  francus,  305, 
11,  16,  17,  20;  440,  g,  i4,  i5, 
i8.  —  Hospes  liber,  305,  3,  24; 
306,  11;  440,  22;  m,  2.  —  Por- 
tiones  duae  unius  hospitis,  305,  i3. 
—  Refectiones  hospitum,  369.  23. 

Hospiciarius  (  Odo  ) ,  ccxl  ,  n.  1 . 

hospicium  et  refectio  pauperum,  75, 
1.  —  Cf.  bospitium. 

liospitalia ,  555 ,  12. 

hospitalicia,  575,  18. 

hospitare  homines,  350,  2  ;  —  partem 
bosci,  3S9.  8. 

Hospitio  (Radullus  de),  cc\i.,  n.  1. 
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hospilium  fratrum ,  i21 .  27.   —  CJ. 

hospicium. 
Hostiensis  episcopus   (Giraldus),   9i , 

i3.  — Ostie  (Italie).  —  Cf.  Giraldus. 
hostis,  81,  It-  386,  18. 
Hotkerka,  villa,  389,  27,  28.—  Hout- 

lierque  (Nord,   c°°  de  Steenvoorde). 
Houdain    (  Pas-de-Calais ,    arr.   de  Bé- 

thune).  —   Voir  Husdenc  (Anselius 

de). 
Houdilcourt   (Ardennes,   c°°  d'Asfeld). 

—  Voir  Hundelicurtis, 

Houplin  (Nord,  c°"  de  Seclin).  —  Voir 

Huplin. 
Hontkerque  (  Nord ,  c°"  de  Steen\  orde  ) . 

—  Voir  Hotkerka. 

Houvelin  (Pas-de-Calais,  c°'  d'Aubigny, 

c"'  deMagnicourt-en-Comté). —  Cf. 

Huvlin. 
Hovesk,  Huvesc,  7à,  10,  27. 
Hubaldus.  —  Cf.  Humbaldus. 
Hubaldus,  78,  1,  3. 
Hubaldus  Aiacensis  vel  Aiensis,  36 i , 

ili  ;  365,  21. 
Hubaldus,  Humbaldus,  Ubaldus  Viri- 

sionensis,  36i,  ià\  365,  21,  n.  p. 
Hubert,  chancelier  du  roi,  i.vni;   LX; 

Lxvi;  Lxvii.  —  Cf.  Hubertus. 
Hubert,  évêque  d'Angers,  ccxkii.  —  Cf. 

Hubertus. 
Huberti  (Gelduinus,  filius),  191,   1. 
Hubertus.  —  Cf.  Hutbertus. 
Hubertus,   abbas   S.   VVinnocii,    299, 

i5. 
Hubertus,  Hubert,   cancellarius  régis, 

LMIt;    LX;   LXYI;    LXVII;   LXXI;    321, 

i;  323,  17;  326,  i5,   16;  557.  5; 

337,  5;  —  episcopus  Silvanectensis, 

347,  24. 
Hubertus,  celerarius,  326,  n.  g. 
Hubertus,  Hubert,  episcopus  Andega- 

vensis,  cc\xn;  39i ,  20;  450,   i3; 

45i,  7. 
Hubertus,     episcopus     Silvanectensis, 

547,  24.  —  Cf.  Hubertus,  cancella- 
rius régis. 
Hubertus,   Umbertus,    episcopus    Ta- 

ruannensis,  cxcix,  n.;  544,  25. 
Hubertus,  monetarius,  395,  17. 
Hubertus ,  praepositus ,  187.  23. 
Hubertus,  presbyter  [ecclesiae  Carno- 

tensis],  187.  18. 
Hubertus,  Guimundi   filius,   12,   25; 

13,  12. 


Hubertus  Mordens,  27.  17. 
Hubertus  Musellus,  396,  18. 
Hubertus  Ragot,  396,  i8. 
Hubertus  de  Roseto ,  232 ,  1 1 . 
Hubertus  Stanneus,  20,  26. 
Hubertus  de  Valnoisa,  136 ,  i3. 
Hudebertus  Silvanectensis,  287,  n.  \. 

—  Cf.  Hutbertus. 
Hudo.  —  Cf  Udo. 
Hudo,  Gisleberti  filius,  190,  %i. 
Hudo  de  Sancto  Clodoveo,  357 ,  34. 
Hudonis  (Gislebertus,  filius),  190,  3o. 
Hucje  de  Bray,  296,  29.  —  Cf.  Hugo. 
Hatjc  Dubles,   296,  28.  —  Cf.  Hugo 

Dublellus. 
Hughe  de  Bray,  69 ,  24.  —  Cf.  Hugo. 
Huijhe  Dubleh,   69.  24.  —  Cf.  Hugo 

Dublellus. 
Hugo.  —  Cf.  Hogo,  Hugues. 
Hugo,  17,  12. 
Hugo,  132,  12. 
Hugo,  172.  19,  24. 
Hugo,  371 .  10. 
Hugo.  386.  26. 
Hugo,  abbas,  299.  16. 
Hugo,    abbas    Bonaevallis,    i20 ,    16, 

22 ,  29,  32. 
Hugo,  abbas  Cluniacensis ,   547,   21; 

54P,  18;  255,  3i;  269,  i5;  545, 

10;  545,  3. 
Hugo,    abbas    Floriacensis,   52.     10; 

99,    i4;     107,    22  ;    108,    1,    29; 

109.  4. 
Hugo,    arcbidiaconus     [Bituricensis], 

575,  1. 
Hugo ,    arcbidiaconus    [  Carnotensis  ] , 

177.  19. 
Hugo ,     archiepiscopus     Lugdunensis , 

legatus  Sedis  apostolicae,  cxcix,  n.; 

545 ,  i5,  19,  28,29;  —  episcopus 

Diensis,  cciv,  n.;  554.  n.  2. 
Hugo,  Hugues,  buticularius    régis  vel 

acaliculus,  cxlvi;  cxlviu;  3,  n.  1  ; 

7.  i5,  ?i.  n  eti;  12,  4. 
Hugo,     Hugues,     canierarius     régis, 

CXLV;    CL;  173,  12;  17 i,   21;  191, 

20;  193,  9;  196,  19. 
Hugo,  canonicus  S.  Laudi,  395.  18. 
Hugo,  canonicus  S.  Martini  ad  Cam- 

pos,  2i8 ,  1 1. 
Hugo,   Huon,    castellanus   Duacensis, 

frater  Vualteri  casteilani  Duacensis , 

76,  3,  ç>;206,  3,   5,  8,  9;  440. 

3i,  32-33,  36,  37. 


Hugo,  cornes,  7,  2  ;  56,  8,  n.  v;  127, 
12;  128,  18;  li5,  i6;  162,  17; 
236,  S;  505,  i5. 

Hugo,  Hugues,  cornes  Campaniae,  XLi, 

II.  1;  CCI. 

Hugo,  Hugues,  cornes  Crispeii,  dictus 
Magnus,  frater  Philippi  régis,  .w, 
11.  1  ;  CXXXV;  cxcni;  CXCIV,  n.  1  ;  66 , 
».  d;  93,  g;  99.  10;  113.  1;  123. 
10;  139,  7;  i45,  i4;  193,  8;  199. 
24;  220.  34;  544,  17;  266,  i3, 
18;  575,  3;  575,  26;  556'.  16; 
445,  19. 

Hugo,  cornes  Dornni  Martini,  98,  23; 
U2,  6;  159,  27;  165,  20;  250. 
16;  564,  n.  2;  265,  18;  273.  10. 

Hugo,  Husgo,  cornes  Mellenti,  S4,  3; 
129.  19;  130,  2;  137,  i;  159,  26; 
165,  18;  168,  19;  232,  11;  555, 
28. 

Hugo,  cornes  Pontici,  282,  5, 

Hugo,  Hugues,  consergius  [regius], 
CLV;  389.  i3. 

Hugo,  Hugues,  constabularius  [régis], 
CXLIII;  CL;  193,  9;  196,  19,  21; 
206,  26;21i,  1;  556',  i4;  555. 
22;  44i,  18, 28. 

Hugo,  dapifer  episcopi  [ Parisiensis ] , 
132,  i4;  i54,  16. 

Hugo,  dapifer  régis.  —  Voir  Hugo  de 
Creceio. 

Hugo,  decanus  [ecclesiae  Belvacen- 
sis?],557,  9. 

Hugo,  decanus  [ecclesiae  Carnotensis], 
7,    5;  50,  25. 

Hugo,  decanus  [ecclesiae  Silvanecten- 
sis], 113,10. 

Hugo,  diaconus  [S.  Quintini  Verman- 
densis],  505,  n.  i. 

Hugo,  dus  Burgundionum ,  555,   37. 

Hugo,  dux  [Francorum],  dictus  Ma- 
gnus, 5P,  32;  40,  4;  16i,  2  5. 

Hugo,  episcopus  Diensis,  cciv,  n.  — 
Cf.  Hugo,  arcbiepiscopus  Lugdu- 
nensis. 

Hugo  [II],  episcopus  Lingonensis,  ^54  . 
i3;  125,  1;  152,  24;  165,  16. 

Hugo  [II],  episcopus  Nivernensis, 
cxGviu;  54,  2;  226,  i3. 

Hugo,  episcopus  Silvanecfensis,54y.  18. 

Hugo,  episcopus  Suessionensis,  3il,  18. 

Hugo  episcopus  Trecensis,  93,  11; 
i55,  23;  153,  o5;15i,  8;  157, 
25;  158,  i5. 
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Hugo,  major,  103,  n.  c. 

Hugo,  monachus  Beccensis,  26i  ,  7. 

Hugo,  monachus  [S.  Germani  de  Pra- 

tis],  13i,  5. 
Hugo,  praepositus.  —  Domus  ejus  in 

castello  Puteolo,  182.  6. 
Hugo,    praepositus     S.    Eiigii   [Pari- 

siensis],  357,  34. 
Hugo,  presbyter  [S.  Quintini  Verman- 

densis],  302,  n.  1. 
Hugo,  prior  [S.  Dionysii  de   Capella 

Audae],  91,  3. 
Hugo,  rex  Francorum,  Hnçjues  Capet, 

\Lvin;  XLK;  CI;  en;  cxxix;  CLxxvm; 

iO.  5;  i36,  2/1. 
Hugo,  serviens,  17i,  24. 
Hugo,  subdiaconus  [ecclesiae  Siivanec- 

tensis],  113,  18. 
Hugo,  Adam  fiiius,  170,  18. 
Hugo  de  Albeniii,  i28,  2. 
Hugo    de   Altoilo,    casatus    [ecclesiae 

Belvacensis],  557,  11. 
Hugo,  Aucherii  fiiius,  191,  6. 
Hugo  de  Avoto,  336,  21. 
Hugo  de  Baratonis,  180,  33. 
Hugo  Bardo,  26,  5,  20;  forsan  idem 

ac  Hugo  Barduifus. 
Hugo  Barduifus,  cxLiv;  15,  1;  17,8; 

276,  6. 
Hugo,  Berneiii  fiiius,  12,  20. 
Hugo,  Beroldi  fiiius,  308,  i5. 
Hugo  de  Berthencourt,  2il ,  24. 
Hugo  de  Bollenciaco,  250,  18. 
Hugo,  Huge,  Hucjlie  de   Brai,  vel  de 

Bray,  69,  9,  24;  296,  11,  29. 
Hugo  de  Brenna,  3il,  20. 
Hugo  Carnotensis,  187,  21. 
HugodeCasteHo,27ff,  3. 
Hugo   de  Castello  Tbeoderici,    miies, 

212,  24;  213,  6,  10,  i6;  21/i ,  2, 

18;  273,  24. 
Hugo  de  Cauni,  206,  27;  iil,  ig. 
Hugo  de  Ciaromonte,  99,  6;  109,  9; 

233,  28. 
H(igo  de  Colentiis,  136,  10. 
Hugo  de  Creceio,  dapifer  régis,  CLi; 

Gcxu;   ccxm;  388,  23;  390.   26; 

i03.  26;  4:24.  32. 
Hugo  de  Curte  Sexaudi,  302,  3. 
Hugo,    Hucje,    Hmjhe,    Dubieiius  vel 

Dubbies   i-el  Dulâleis  vel  DuWes,  7, 

i7,n.n  cl  il;  12,  5;  69,  8,  24;  99. 

7;  296,  11,  28.  —  G/.  Hugo  Du- 
plex. 


Hugo  Duplex,   123,    11;  forsan    idem 

ac  Hugo  Dublellus. 
Hugo,Evrini  fiiius,  â38 ,  10. 
Hugo  Fiiius,  22s,  24. 
Hugo  Fiiius  nonnae,  252,   16. 
Hugo  Francus,  52ff ,  i3. 
Hugo  de  Galardone,  ce,  n.  1. 
Hugo,  Gauterii  de  Pissiaco  fiiius ,  130. 

7;  168.  20. 
Hugo,  Giraldi  fiiius,  miles,  271.  3o. 
Hugo,  Girardi  Justitiarii  fiiius,  ccxL, 

n.  1  ;  ecxLi. 
Hugo  Goscelini  fiiius,  326.  11. 
Hugo  Gregarius,  miles,  373.  18,  22, 

24;  <374,  2  ,  9. 
Hugo   Grunoille   de   Sancto   Martino, 

i06.  17. 
Hugo,    Guaszonis   militis   fiiius,    25, 

3i. 
Hugo  Hauet  vel  Hauetb,  63,  12;  66, 

18;  98.  3i;  100.  20. 
Hugo ,    Ilei'berti ,    comitis     Cenoman- 

uensis ,  nepos ,  39i  ,21. 
Hugo  Hospitalis,  216.  11. 
Hugo,  Lancionis  fiiius,  287.  10. 
Hugo  de  Lisinio,  206,  26;  Ul,    18. 
Hugo,  Manassis,  archiepiscopi  Remen- 

sis,  frater,  132,  i5;  i3i,  17. 
Hugo  Manducator  Britonum  vel  Man- 

ducans  Brilonem  ,  396,  17,  n.  j. 
Hugo  deManlia,  165,  12. 
Hugo  Meledunensis  vel   de  Meleduno, 

55:2,  i4;  260,  1  ;  262,  18;  276,  5. 
Hugo   Moniellus,  6,  11. 
Hugo  de  Montegomeri,  Rotberti  deBe- 

lismo  frater,  326,  9 ,  n.  k. 
Hugo  de   Monte    Lotharii,    136,    11, 

27. 
Hugo,  Normanni  de  Monteforti  fiiius, 

181,  6. 
Hugo  de  Novo  Castello,  9i,  11. 
Hugo,  Odonis  de  Manta  fiiius,   181, 

5. 
Hugo,     Pétri,     Airardi    filii,    frater, 

276,  11. 
Hugo     Petverensis,     Tescelini     fiiius, 

U6,    25;    li9,   8;    150,    17,  21; 

151.  3,  5. 
Hugo,  Husgo  de  Puteolo   vel  de  Pui- 

sct  vel  de  Pusatio  vel  de  Pusiaco  vel 

de    Puteiolo,    109,  &;    123,     10; 

132,  i4;  13i,    16;   137,  i;    U2, 

6;  Ui,  7;  168,  11;  182,  2;  193, 

g;  228.  23;  332,  g;  233,  29. 


Hugo,  Rainaldi  camerarii  fiiius,  Cre- 

dulii  dominus  ,  457,  12,  i3. 
Hugo ,  Rainboldi  fiiius ,  113,  21. 
Hugo,  Ricardi,  Bistisiacensis  castellani, 

fiiius,  33 ,  21  ;  54,  7. 
Hugo  de  Roceto  vel  de  Roceio,  135, 

22,  n.  1;  136,  i4,  16,  21,  25. 
Hugo  de  Rua  Nova  vel  de  Vico  Novo , 

Aurelianensis ,   361 ,    1 5  ;    372 ,   4  , 

20;  388,  38. 
Hugo  Rufus  de  Castro  Forti,  180,  3o; 

187,  i4. 
Hugo,    Salomonis    fiiius,  103,   n.   c. 
Hugo  de  Sancto  Pantaleone,  287,  10, 

n.  t. 
Hugo  Silvanectensis ,  287,  1 1 , 
Hugo  de  Sordavalle,  i44,  9. 
Hugo  de  Sperreia,  136,  28. 
Hugo   Stavellus  vel   Stavelus,  de  Me- 

danta,  miles,  552,    12  ;   271,   10, 

14. 
Hugo  de  Stulviaco,  257,  8. 
Hugo  de  Valenton,  357,  36. 
Hugo   de    Vico    Novo,   Aurelianensis, 

372,   4,  20.   —  Cf.  Hugo  de  Rua 

Nova. 
Hugo,  Vualeranni  fiiius,  cxcv,  n.  2. 
Hugo,  Ugo,  Vudonis  fiiius,  455,  7,1.1. 
Hugo ,  Waleranni  camerarii  frater,  29, 

là;  1U7,  21. 
Hugo,  Widonis  comitis   frater,    18U 

27-  _ 

Hugonis  (Simon,  fiiius),  250,  20. 
lliujaes.  —  C/.  Hogo,  Hugo. 
Hugues    [I],     abbé    de    Saint-Denis, 

cxciv,  n.  1  ;  cxcvn. 
Hugues    [II],    abbé    de     Saint-Denis, 

ecxLi. 
Hugues,  archevêque  de  Reims,  arcbi- 

chancelier,  xLvm. 
Hugues,  bouteiller  du  roi,   CXLVI.  — ■ 

Cf.  Hugo. 
Hugues,    chambrier,    exLV.    —     Cf. 

Hugo. 
Hugues,  comte  de  Champagne,  cei.  — 

Cf  Hugo. 
Hugues,    comte    de   Valois,   frère    de 

Philippe  I",  XV,  n.  1  ;  cxxxv  ;  cxciv, 

71.  1  ;  442,  19.  —  Cf.  Hugo,  cornes 

Crispeii. 
Hugues,  concierge,  CLV.  —   Cf.  Hugo, 

consergius. 
Hugues ,   connétable     du     roi ,    cxi-ui  ; 

44^,  28.  —  Cf  Hugo. 
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Hugues,  évêque  de  Die,  23 i,  n.  2.  — 

Cf.  Hugo,  episcopus  Diensis. 
Hugues  [I],  évêque  de  Langres,  xvn, 

n.  2. 
Hugues,  évêque  de  Nevers,  cxcvm.  — 

Cf.  Hugo. 
Hugues ,  sénéchal  du  roi ,  ccxn.  —  Cf. 

Hugo  de  Creceio,  dapifer. 
Hugues  Aubriot,  prévôt  de  Paris,  276 , 

23,  n.  2. 
Hugues  Bardonl,  cXLiv.  —  Cf.  Hugo 

Bardulfus. 
Hugues  Capet,  roi  de  l'rance,  XLVin; 

.\Liï;  CI;  en;  cxxisL;  CLXxvni;  i36 , 

ili.  —  Cf.  Hugo,  rex  Francorum. 
Hugues  de  Die ,  légat  du  Saint-Siège , 

22i ,  n.  2.    —    Cj.  Hugo,  archiepi- 

scopus  Lugdunensis. 
Hulbertus.  archidiaconus    Silvanectis, 

Ikk,  lo.  —  Cf.  Vulbertus. 
Humbaldus.  —  Cf.  Hubaldus. 
Hiimbaldus,  ter,  371,  lo,  i3,  ik. 
Humbaldus,  vicarius,  371 ,  6. 
Humbaldus  ,    Hunbaldus     Uriacensis  , 

88.  n.;  89.  g;  91.  3. 
Humbaldus  Virisionensis ,  365,   n.  p. 

—  Cf  Hubaldus. 
Hambert  [Ponce),  cbambrier  du    roi, 

CXLV.  —  Cf.  Humbertus  de  Podio. 


Humbertus.  —  Cf.  Unbertus. 

Humbertus,  371.  ii. 

Humbertus  cementarius,  372,  20. 

Humbertus  de  Bellojoco,  3i3.  28. 

Humbertus  de  Podio  (Pontius),  came- 
rarius  [régis],  cxLv;  cli;  326,  19; 
3i3,  2  5. 

Humbertus  Roserte,  i06,  i5. 

Humdeilicortis ,  455,  i3.  —  Cf.  Hun- 
delicurtis. 

Humdelicortis ,  ^33,  i3.  —  Cf.  Hun- 
delicurtis. 

humectum,  62,  11,  12. 

Hunbaldus  Huriacensis  vel  Uriacensis, 
miles,  89,  9;  91,  3.  —  Cf.  Hum- 
baldus. 

Hundeliaca  curtis,  30.  22;  76.  20; 
78 ,  6.  —  Cf.  Hundelicurtis. 

Hundelicurtis ,  Humdeilicortis,  Hum- 
delicortis, villa,  Hundeliaca  curtis, 
Hundiliaca  curtis ,  30.  22;  31,  16; 
76,  2o;  78.  6,  27;  455,  i3.  — 
Hoiidilcourt  (Ardennes,  c°°  d'Asfeld). 

Hundiliaca  curtis,  78 .  27. —  Cf.  Hun- 
delicurtis. 

Hunfredus ,  cubicularius ,  cxcv,  n.  2. 

Ilungerius,  33,  20. 

Huon,  frère  de  Watier  de  Douai,  76 , 
9. —  Cf.  Hugo ,  castellanus  Duacensis. 


Huplin,  205 ,  21  ;  440,  ig. —  Houplin 

(Nord,  c°"  de  Seclin). 
Huriacensis     vel     Uriacensis     (Hum- 
baldus) ,  miles,  88,  n.;  89,  q;  91 .  d. 

—  Huriel  (Allier,  arr.   de  Montlu- 

çon). 
Huriel  (Allier,  arr.  de  Montluçon).  — 

Voir  Huriacensis  (Humbaldus). 
Husdenc  (Ansellus  de),    100,    20. — 

Houdain  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Bé- 

thune). 
Huseleng.  (Ansellus),  83,  i5. 
Husgo,   cornes   Melamdis,   137,  1.  — 

Cf.  Hugo,  cornes  Mellenti. 
Husgo    de  Puteolo,    137,    i.    —    Cf. 

Hugo, 
Hutbertus.  —  Cf.  Hubertus. 
Hutbertus,  Hudebertus  Silvanectensis, 

287,  11,  n.  V. 
Havesc,  74,  27.  —  Cf.  Hovesk. 
Huvlin,  206,  k;  àùO.01.  —  Houvclin 

(Pas-de-Calais,  c°°  d'Aubigny,  c°°  de 

Magnicourt-en-Com  té  ) . 
Hylarius,  flumen,    195,  n.  k.  —  Cf. 

Hilarius. 
Hyldricus,  canonicus,  93,  16. 
Hylduinus   de   Pissiaco,    237,    10.  — 

Cf.  Hilduinus. 


I 


laroslav,  grand-duc  de  Kiev,  xy;  xyii; 

xvin;  XIX.  —  Cf.  Oresclavus. 
Ibertus,  Lietbertus   de  Lietsines,  63, 

12  ;  66 ,  19. 
Ibertus  deRotodio,  2il ,  22. 
Icîodorense  monasterium ,  222 ,  n.  n. 

—  Cf.  Itiodorense. 
Icterius.  - —  Cf.  Iterius,  Itier. 
Icterius,  371,  12. 
lenvilla,  55,5.  — Cf  Hienvilla. 
lezeiacus.  —  Voir  Jezeiacus. 
ignobilis,  457,  7. 
Iherosolimitana  via,  ccxL,  n.  1. 
Iherusalem,    357,    20;    358,    3.    — 

Jérusalem  (Palestine). 
Hdebertus,   cornes   [Marchiae],    ccm, 

n.  2.  —  Cf.  Aldebertus,  cornes  de 

Marchia. 
Ikleburgis,  Gausfredi,  vicecomitis  Bitu- 

ricum,  uxor,  360,  16;  362,    n.   e; 

365.  8.  —  Cf.  Hildeburgis. 


Ilgerius.  —  Cf.  Hildegarius. 

Ilgerius,  266.  22. 

lUense  territorium,  205 ,  n.  c.  —  Cf. 
Isla  ,  Islense. 

lUensis  ecclesia  [S.  Pelri],  70.  n.  2 
et  3;  2o4,  n.  s.  — -  Cf.  Sanctus  Pe- 
trus  Islensis. 

illustres  \iri,  127,  à. 

Imbert.  évêque  de  Paris ,  cxciv,  n.  i; 
cxcvn.  —  Cf.  Imbertus. 

Imbertus ,  episcopus  Parisiorum , 
cxcni,  n.  i;  cxcrv,  n.  1  ;  cxcvii. 

immunitas,  44,  25;  115,  3,  4;  i47, 
9;  30i,  i5;  305,  12;  332,  là; 
39i,  i5.  — Immunitas  sexcentorum 
solidorum ,  44 ,  21,  22. 

Irao,  371,  7. 

incarnation  [année  de  l'),  dans  la  for- 
mule de  date  des  préceptes  de  Phi- 
lippe V",  CLXI;  CLXV-CLXIX. 

Incenbieke,  74,  27.  —  Cf.  Incesbeeke. 


incendium,  195,  g;  338,  27. 
Incesbeeke,  Incenbieke,  74,  10,27. 
Incra    vel  Encra  (EfFredus   de) ,  2il, 

i4,    16,    20.    —  Ancre   ou   Encre, 

auj.   Albert   (Somme,   arr.   de   Pé- 

ronne). 
indiction ,  dans  la  formule  de  date  des 

préceptes  de  Philippe  I",  clxii. 
Indoctus  ( Gausbertus ) ,  21,  i3. 
indominicatae  domus,  253,  a3. 
indominicatio,  69,  i. 
indomlnicatum  (casteUura),  545,  2. 
Infans  (Eduinus),  i06.  16. 
Infans    (Hodierna),    sanctimonialis  S. 

Eligii  Parisiensis,  358,  12. 
Infans  (Vivianus),  103,  n.  c. 
Infans  (Wicherius),  190,  2g. 
Infernus  (Walterius) ,  190,  ii. 
infractura,  i27,  6. 
Ingelardus.  —  Cf.  Engelardus. 
Ingelardus,  Engelardus,  episcopus Sil- 
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vanectensis,  i]3.  6;  199,  i6; 
21  i.  i6. 

IngelbaUus ,  monacJius  [S.  Nirolai 
Andegavensis],  555,  i3. 

Ingelbaldus  Eschuis ,  395.  i6. 

Ingelbaldus  Mansellus,  miles,  193, 
q3  ,  n.  2. 

Ingelbertus.  —  Cf.  Engelbertus. 

Ingelburgis,  Herbcrli  uxor,  .301,  17, 
2/1. 

Ingelerus,  abbas  Forestensis,  5PP,  13. 

Ingelerus,  decanus,  lOi,  a3. 

Ingelgrannus ,  paedagogus  régis,  lli, 
n.  j.  —  Cf.  Ingelramnus. 

Ingellerannus.  —  Cf.  IngeJramnus,  In- 
gelrannus. 

Ingellerannus,  18i,  27. 

Ingellrannus,  paedagogus  régis,  lli, 
n.  j.  —  Cf.  Ingelramnus. 

Ingellrannus  de  Liraumont  dominus , 
425,  n.  n.  —  Cf.  Ingelrannus. 

Ingelramnus.  —  Cf.  Ingellerannus, 
Ingelrannus. 

Ingelramnus,  episcopus  Suessionensis, 
283.  à. 

Ingelramnus,  Egelrannus,  Engelran- 
nus,  Engeran,  Ingelgrannus,  Ingell- 
rannus, Ingelrannus,  Ingerranuus, 
Ingerrans  ,  Ingcrrant ,  Ingerranus  , 
paedagogus  régis,  CLIH;  7,  16,  n.  n 
etX;  12,  4;  15,  2;5i,  à,  n.  j;  69. 
7,  23;  54,  7;  99.  9;  lU,  9,n.j; 
296,  10,  27. 

Ingelramnus,  Ençjeran,  Engerrant,  In- 
gelrannus ,  Ingerrans  de  Lelers  , 
cxcvm;  cxcix,  n.;  69,  8,  2/1;  296, 
11,  28. 

Ingelrannus.  —  Cf.  Ingellerannus, 
Ingelramnus. 

Ingelrannus,  170,  18. 

Ingelrannus ,  Ingelranus ,  cancellarius 
ecclesiae  Carnotensis,  20,  27;  177, 
18. 

Ingelrannus,  paedagogus  régis,  7,  n.  A; 
V5,  •i;69,'j;  99.  9;  lli,  9.  — 
Cf.  Ingelramnus. 

Ingelrannus,  Enguerran,  Ingerranuus 
de  Bova  vel  domuus  Bovensis,  238 , 
7,  10;  239.  2;  2iO,  11;  2il.  21, 
n.  z. 

Ingelrannus,  Ingerannus  [de  Cociaco] , 
34^,9,19. 

Ingelrannus  de  Lelers,  69,  8.  —  Cf. 
Ingelramnus. 


Ingelrannus,    Ingellrannus  de  Lirau— 

monl  dominus,  i28 .  4,  n.  n. 
Ingelranus,    decanus    et    cancellarius 

[ecclesiae  Carnotensis],  177.  18. — 

Cf  Ingelrannus. 
Ingelricus,  sartor[MajorisMonaslerii] , 

27.  11. 
Ingeneldis,    sanctimonialis    S.    Eligii 

Parisiensis,  555,  12. 
Ingenull'us,     Engcnoul,     Engenulfus, 

Engenulplius,  Ingenulphus,  buticu- 

larius  régis,   cxlii;  cxl\ii;  cxlviii 

cxLix;  ce,  n.  1  ;  i5,  5;  54.  4  ,  n.  i; 

56,  10,  n.  d  et  V;  83,  16;  S5,  29; 

86,   2;  54,  6;  98,   27;  100,  18; 

102.  18;  106.   18;  m.  3;  123. 

là,   n.  t;   125.  5;  —  fraterBaldri- 

ci  consLabularii,  ce,  n.  1;  109,  10. 
Ingenulf'us  Pictor,  357,  34. 
Ingenulphus,  buticuiarius  régis,  123. 

n.  t.  —  Cf.  Ingenulfus. 
ingenuus. —  Ingenui,  1/il,  29. 
Ingerannus  [de  Cociaco],  miles,  3^il , 

19.  —  Cf.  Ingelrannus. 
Ingerranuus,  paedagogus  régis,  7,  16, 

n.  n.  —  Cf.  Ingelramnus. 
Ingerranuus,  Bovensis  dominus,  2^jO, 

1 1  ;  24i,  n.  i.  —    Cf.  Ingelrannus. 
Ingerrans .  maistre  du  roi.  296 .  27.  — 

Cf,  Ingelramnus. 
Ingerrans  de  Lilers,   296,  28.  —   Cf. 

Ingelramnus. 
Ingerrant.  maistre  du  roj.  69.   2  3.  — 

Cf.  Ingelramnus. 
Ingerranus,  paedagogus  régis,  12,  4. 

—  Cf.  Ingelramnus. 
Innocent  lll,  pape ,  ccxv. 
institutum  regium,  545,  4. 
instrumenta  cartarum,  65.  19. 
lnf.u\A,  62,  n.  3;  205,   23;  440,    22. 

—  Datum  apud  Insulam,  70,  n.  4. 

—  Cf.  Insulensls,  Isla. 

Insula  (Adan  de),  127,  i8;  254.  3. 

Insula  (pratum  quod  vocatur),  apud 
Bistisiacum ,  55,  18. 

Insulensls  (Balduinus),  cornes  Flan- 
driae,  70.  n.  4-  —  Cf.  Balduinus 
[V],  cornes  Flandriae. 

Intramis  (Haimo  de),  103,  n.  c.  — 
Entrammes  (Mayenne,  c°"  de  Laval). 

inventiones,  i26 ,  i5. 

investitura  praebendae,  30i .  5. 

invocation .  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe I",  XC-XCIII. 


Ipra ,    Ypre .    296 .     i ,    21.    —    Yprcs 

(Belgique,  Flandre  occidentale).  — 

Cf.  Iprense  lerritorium. 
Ipre  [tieroir  d'),73.  38;  74,   28.  — 

Cf.  Iprense  terrilorium. 
Iprense  territorium ,  tieroir  d'Ipre ,  73 , 

21,   38;    74.    11,    28.—  Cf  Ipra. 
Isaac,  Ysaac  de  Valencenis,  63.  11; 

66.  18;  75.  16,  37;  455,  23. 
Isania,    Buccardi ,    domini   Firraitalis 

Abreni,  soror,  554,  n.  1. 
Isara ,  iluvius.  —  Voir  Ysara. 
Iseghem  (Belgique, Flandre  occidentale, 

arr.  deRouIers).  —  FoiVIsincheliem. 
Isembardus.  —  Cf.  Isenbardus,  Isim- 

bardus. 
Isembardus,    abbas     S.     Germani    de 

PraLis,  57i,  8,  21. 
Isembardus,   clericus  [ecclesiae  Pari— 

siensis] ,  13i  ,11. 
Isembardus,  miles  [Petvereusis],  frater 

Haderici,  255 .  26. 
Isembardus,    [monachus  S.  Columbae 

Senonensis],  ^74,  23. 
Isembertus,   episcopus  Piclavis,    100, 

16. 
Isenbardus.  —  Cf.  Isembardus,  Isim- 

bardus. 
Isenbardus  de  Villa  Nova,  250 ,  20. 
Isimbardus.  —  Cf.  Isembardus,  Isen- 
bardus. 
Isimbardus  de  Saucta  Susanna,  103, 

n.  c. 
Isincbehem,    Ysenghiem,  73.    17,  36. 

—  Isetjhem  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale, arr.  de  Roulers). 

Isla,  Insula,  Lille,  62,  5,  n.  j;  72. 
i6,37;75,  3i;  75,32;505,  23; 
440,  22.  —  Actum  apud  Islam, 
51,  2;  75,  11;  datum  apud  Insu- 
lam, 70,  n.  4.  ■ — Castrum  Islense, 

73,  12;  suburbium  caslri,  73,  11. 

—  Ecclesia  :  voir  Sanclus  Petrus 
Islensis.  — •  Forum,  74,  i4,  3i.  — 
Moneta,74,  4,  21.  — Suburbium, 

74,  i5.  —  Territorium,  72,  18; 
205,  23;  440,  21.  —  Cf  Insulensis 
(Balduinus),  Lille  (Nord). 

Islense  castrum,  73,  12;  —  subur- 
bium, 73,  n  ;  —  territorium,  72 , 
18;  205.  23;  440,  21.  —  Cf  Isla, 

Islensis  ecclesia.  — Dedicatio  ejus,204, 
j3,  i4;  455,  20.  —  Islensis  rao- 
neta,  74,  4.  —  Cf.  Isla. 
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Islo  (Harduinus  de),  326,  k- 

IsJo  (Guarinus   de),  27,    lO-,  54,  i5. 

Isse  (Marne,  c"  de  Cliàlons  sur-Marne). 

—  Voir  Eysce. 
/jsoire  (Puy-de-Dôme).  —  Voir  Itiodo- 

rense  monasterium. 
Issoudun     [Concile      d' ) ,     en      loSi, 

cxxv,  n. 
Ita ,  Fulcoii  de  Caldri  uxor,  28S,  /i ,  i  o. 
Iterii  (Petrus),  3i3,  27. 
Iterius.  —  Cf.  Icterius ,  Iticr. 
Iterius,  37 i,  8. 
hier.  —  Cf.  Icterius ,  Iterius. 
hier,  évêque  de  Limoges,  cxcii. 
Itioderense  monasterium,  552,  31. — 

CJ.  Itiodorense. 
Itiodorense,    Iciodorense,    Itioderense 

monasterium,    222,    21,  n.  n.    — 

Issoire  (Puy-de-Dôme). 
Ilteville  (Seine-et-Oise,  c°°  de  La  Ferté- 

Alais),  ccix.  —  Cf.  Steovilla. 
lurois,  190,  3o;  191,  5. 
Ivo.  —  Cf.  Yvo. 


Ivo,  abbas  S.  Dyonisii,  236.  i3. 
Ivo,    Yvo,    abbas   S.   Quinlini   Belva- 

censis,  2ii,    18;   303.   i5,   ».   c; 

30i,  5.  —  Cf.  Ivo,  episcopns  Car- 

notensis. 
Ivo,    Yvo,   arcliidiaconus   Parisiensis, 

93,  12;  132,  6;13i,  10;  ISS.  19, 

n.  a;  26i,  ili. 
Ivo,  cornes,  16S.  17;  199,   26;  233, 

20,   25.  —  Cf.  Ivo,  cornes  Belli 

montis. 
Ivo,  cornes,  Alberici  frater,  133,   i3; 

13i,  i5. 
Ivo,  Yvo,  cornes  Beliimontis,  159,  28, 

n.  x;  233,   28;  23i,  3;  2U,   19, 

n.  q;  263,  i3,  n.  a;  307,  20. 
Ivo,    Yves,   Y'vo,    cubicularius    régis, 

CXLin;  CLII;  109 ,  1 1,  n.  r;  170,  16. 
Ivo,  Fue* , Y'vo , episcopus  Carnotensis, 

cxcvii,   n.   7;   327,    1;    3i8,    19; 

545,7;  38i.  zi,  n.  b;  — abbasS. 

QuintiniBelvacensis,544,  18;  303, 

i5,  n.  c:  30i,  5. 


Ivo,     idem    ar    Agolandus,    episcopns 

Sagiensis,  55.  12;   102,   17;  136. 

8,  26,  27. 
Ivo ,     Yvo ,    episcopus    Silvanectensis , 

113,  2;  244,  2i,  n.  d;  269,  25. 
Ivo,  famulus  [Corbeiensis],  2il,  ai. 
Ivo  grammaticus,  21,  i5,  n.  e. 
Ivo ,  monachus  [  S.  Germani  de  Pratis  ] , 

i54,  3. 
Ivo ,  Yvo ,  praepositus ,  54 ,  8  ;  550 ,  2  6 , 

n.  z. 
Ivo,  presbyter  [ecdesiae  Carnotensis], 

177,  2  1. 
Ivo,  Yvo  de  BorneviUa,  310,  3,  n.  h. 
Ivo  de  Caldri,5*5,  10. 
Ivo  de  Gallia,  396,  19. 
Ivo,  [Hamensis  dominus],  cxcix,  n.  2. 
Ivo  Mord.,  165,  9. 
Ivo,  Yvo  de  Nigella  lel  de  Neelle,  206. 

I'j;290,  i3,n.  f;  i28 ,  k\àUl,  19. 
Ivo  deRimakst,  11,  6. 
IvoRulfus,  250,  20. 


JaiHa  (Guido  de),  52ff,  7. 
Jaille-Yvon  (La)- (Maine-et-Loire, c°° du 

Lion-d'Angers  ). —  FoirGallia  (Ivo  de). 
Jaliniaco   (Falco  de),   42,   n. —  Jalo- 

gnj  (Saône-et-Loire,  c°"  de  Cluny). 
Jalognj  (Saône-et-Loire,  c°"  de  Cîuny). 

—  Voir  Jaliniaco  (Falco  de). 
Jangoilz  (Herduinus),  103,  n.  c. 
Janville-en-Beauce    (Eure-et-Loir,   arr. 

de  Chartres).  —  Voir  Hienviiïa. 
Janvry  (Marne,  c°°  de  Viiïe-en-Tarde- 

nois).  —  Voir  Genvereium. 
Jardy  (Seine-et-Oise,    c°°    de    Sèvres, 

c°°  de  Vaucresson).  —   Voir  Garzia- 

cus. 
Jarzé  (Maine-et-Loire,  c°°  de  Seiches). 

—  Voir  Gerziaco  (Tetbaldus  de). 
Jnrzy.  —   Voir  Jardy. 

Juux  (Oise,   c°°    de   Compiègne).    — 

Voir  GeUis. 
Jean.  —  Cf.  Joannes,  Johannes. 
Jean ,  archevêque  de  Rouen ,  ccxxxi. 
Jean  XVI,  pape,  iil,  3i. 
Jean  XVIII,  pape,  2iO ,  n.  1;  Ul,  3i. 

—  Cf.  Johannes. 

Jean,  prévôt  de  Bourges  (?),  cly.  — 
Cf.  Johannes,  praepositus. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  — •  I. 


Jean  [II],  roi  de  France,  207,  i3,ii.  2; 
208,  8;  425,  k.  —  Cf  Johan- 
nes. 

Jean  de  Launay,  abbé  de  Saint-Spire  de 
Corlieil,  156,  7. 

Jehan  l'avocat,  76,  8.  —  Cf.  Johannes, 
advocatus. 

Jehenneivilia ,  306,  3.  —  Janiville 
(Ardennes,  arr.  de  Rethel). 

Jelduinus,  de  familia  régis,  268 ,  n.  b. 

—  Cf.  Gelduinus. 

Jc'rusaZem  (Palestine).  —  Foir  Iheroso- 

limitana  via,  Iherusalem. 
Jerziaco  (Theobaldus  de),  396,  n.  i. 

—  Cf.  Gerziaco  (Tetbaldus  de). 
Jeu(jny  (Aube,  c°°  de  Bouilly).  —  Voir 

Juviniacus. 

Jezeiacus,  305,  29.  —  Ckézy,  lieu  dé- 
truit (Marne,  c°°  d'Ay,  c"  de  Bis- 
seuil). 

Joannes.    —    Cf.  Jean,    Johannes. 

Joannes,  abbas  S.  Exuperii  Corboi— 
lensis,  158,  n.  1.  —  Cf.  Johannes. 

Joannes ,  decanus  [ecclesiae  Parisiensis], 
2^4,  n.  i.  —  Cf.  Johannes. 

Joannes,  monachus  de  Ham,  i2S ,n.  i. 

—  Cf.  Johannes. 


Joannes  [VIII] ,  pontifex  Romanus ,  298 , 

n.  f.  —  Cf.  Johannes. 
Joannes  [XVIII],   pontifex  Romanus, 

570,  n.  f.  —  Cf.  Johannes. 
Joannes,    praepositus,   361,    ».  f.  — 

Cf.  Johannes. 
Joannes  de   Cainone  vel  de  Chinono, 

100,    i3;    396,    n.  g.   —  Cf.  Jo- 
hannes. 
Joannes,    Hugonis     Gregarii     gêner, 

574,  9. 
Joannes    de   Niort,  monachus  Karro- 

fensis,  425,  n.  s.  —  Cf.  Johannes. 
Joannes  de  Sancto  Benedicto,  372,  k  , 

21. 
Johanna,  comitissa  Flandriae  et  Hano- 

niae,  70 ,  n.  i. 
Johannes.  —  Cf.  Jean ,  Joannes. 
Johannes,  50,  i3;  5i,  1. 
Johannes,  83,  17. 
Johannes,  Joannes,  abbas  S.  Exuperii 

Corboilensis,  157,  26;  158 ,  6,  n.\; 

159,  i3. 
Johannes,  advocatus,  Jelian   l'avocat, 

63,  11;  66,  iT,  76,  5,  8. 
Johannes,  bibliothecarius  ecclesiae  Ro- 

manae,  xlit,  n.;  ccii,  n.  1. 

6i 


nii-niiir.itir,   katioxalf,. 
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Joliannes,  camerarius  S.  Quintini 
[  Vermandensis],  302,  n.  i. 

Johaniies,  canonicus  S.  S.  Gervasii  et 
Protasii  Aureiian.,  328,  i. 

Joliannes,  Joannes,  decanus  [ecdesiae 
Parisiensis] ,  26ti ,  1 3  ,  n.  i. 

Johannes,  diaconus  [S.  Qiiinlini  Ver- 
mandensis], 302,  n.  1. 

Johannes,  episcopus  Aurelianensis, 
310.  17. 

Johannes,  famulus  S.  Eligii  [Parisien- 
sis],  357,  35. 

Johannes,  frater,  inclusus  S.  Martini 
[de  Campis],  li3.  18,  23. 

Johannes,  miles,  257,  8. 

Johannes,  Joannes,  monachus  de 
Ham,-  i28,  3,  n.  i. 

Johannes,  monachus  Majoris  Monas- 
lerii,  23,  26. 

Johannes,  monachus  [S.  Germani  de 
Pratis],  13^,  10. 

Johannes  [VIII] ,  Joannes ,  pontifex  Ro- 
manus,  223,  8;  298,  32,  n.  f; 
313,  3i;  316.  16. 

Johannes[XVIII], Joannes,  Jean,  pon- 
tifex  Romanus,  2iO.  n.  1;  370, 
2  1,  n.  f;  àil .  3i. 

Johannes,  Jean,  Joannes,  praepositus, 
CLV;  361,  16,  n.  f. 

Johannes  [II],  rex  Francorum,  Jean, 
207.  i3,  n.  2;  208,  8;  i23,  à. 

Johannes,  subcentor  S.  Quintini  [Ver- 
mandensis], 302,  n.  1. 

Johannes,  thesaurarius  S.  Quintini 
[Vermandensis],  502,  n.  1. 

Johannes ,  vir  iUustris ,  fundator  Has- 
noniensis    coenohii,    6i,    24;    65, 

Johannes  Baptista  (sanctus).  —  Festi- 
vitas  ejus ,  âl7,  2  ;  nativitas  ejus , 
357,  25. 

Johannes  Brustinus ,  302,  i. 

Johannes,  Joannes  de  Cainone  vel  de 
Chinono,  100,  i3;  396,  16,   n.   g. 

Johannes  de  Caprosia ,  87.  3. 

Johannes,    Fulcolini     avunculus,    21, 

7- 
Johannes,  Gelerii  fîiius,  85.  ig. 
Johannes,  Girardi  Malet  frater,  ccxl  , 

n.  1. 


Johannes,    Haimonis    Pagani     fîiius, 

390,  i5. 
Johannes  Harenc,  c\cv,  n.  2. 
Johannes  deLainniaco,  17 i,  24. 
Joliannes  de  Merevilla,  i21,  5. 
Johannes,  Joannes  de  Niort,  monachus 

Karrofensis,  /i2S ,  6 ,  n.  s. 
Johannes  de  Sancto  Caprasio  ,  miles , 

89.  ià;90.  91. 
Johannes  S.  Quintiniensis,  290.  12. 
Johannis    (Odardus  vel  Odo,    filius), 

129.  21;  130,  3. 
Johannis  presbyteri  (Warinus,  filius), 

136 ,  10,  2g. 
Josbertus.    —  Cf.  Gausbertus ,   Gauz- 

bertus,  Goisbertus,  Gosbertus,  Goz- 

bertus. 
Josbertus ,  presbyter,  canonicus  S.  Am- 

brosii  Bituricensis ,  362,  1. 
Josbertus,  Gelduini  filius,  53,  11. 
Joscelinus.  —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 

lenus,   Gauslinus,   Gazlinus,    Gois- 

linus,   Goscelinus,   Goslinus,  Gozo- 

linus,  Guasiinus,  Wazcelinus. 
Joscelinus,  Hatonis  pater,  53,  9. 
Joscelmus.  —  Cf.  Goscelmus. 
Joscelmus ,    Goiscelmus ,     Goscelmus , 

Goszelimus,  archidiaconus  Parisien- 
sis,  131,   18;   133.   i8;  157,    2/1; 

158.  17,  n.  y;  26i,  ili. 
Joscerannus,  132.  n;  13i.  là. 
Jowielin  (Germanus),  166,  n.  3. 
Joiivençon  (  Saône-et-Loire ,  c°°  de  Cui- 

sery).  —  Cf.  Juvennonum  (?). 
Joaj-le-Potier  (Loiret,  c°°  de  Cléry).  — 

Voir  Gaudiacus. 
Jovinus,  praefectus,  77,  10. 
Jozfridus ,  episcopus  Parisiensis ,  306 , 

2  3.  —  Cf.  Gosfridus. 
Judaei,  XLi,  n. 
Judas    Iscariotes,    traditor,    6,   n.   v; 

ll,n.e;190.'ii;230,i6;271,23; 

317.ii;363,  li;  370.  26;  452,  3. 
judex  publicus ,  lil.  27. 
judicia,55(?,  12,  27.  — G/",  judicium. 
judicialis  persona,  255,  17. 
judiciaria  districtio,  305.  22  ;  —  po- 

testas,    5,    9.0;    89.    3;  lil.    26; 

196.  5;  305,  26. 
judiciaris  potestas,  ii,  20. 


judicium,  356,  10;  i26 ,  26;  — [cu- 
riae  régis],  108,  'j;271,  16;  399, 
n;  iOO.  8;  —  dare ,  iOO,  6.  — 
Cf.  j  ad  ici  a. 

Judocus  (sanctus),  i09 ,  Zi.  —  Reli- 
quiaeejus,  i09 ,  27.  — Cf.  Sanctus 
Judocus. 

Juigné-sur-Sarthe[SsLTthe,c''°  de  Sablé). 

—  Voir  Juviniaco  (Radulfus  de). 
Julano  (S.  Dyonisius  in  monte),  88, 

n.;89,n.  —  Cf  Capella  Audae. 

Julitta,  Gausfi;'edi,  comitis  Andeaaven- 
sis,  uxor,  102,  i5. 

Jumiège  (Seine-Inférieure,  c°°  de  Du- 
clair).  —  Charte  de  Dreux,  comte 
de  Vexin,  portant  concession  aux 
moines  de  Jumiège  du  libre  travers 
à  Pontoise  et  à  Mantes ,  confirmée 
par  Philippe  I",  à05~i06.  —  Cf. 
Gemeticus. 

Janiville  (Ardennes,   arr.  de    Rethel). 

—  Voir  Jehenneivilla. 

Juris  Vena  (locus  quidicitur),  10,  n.  0. 
jus,  52,   i3;   —   ecclesiae,    317,    1; 

—  regium  vel  régis ,  56,  5  ;  223 , 
i5;  250,  18;  339,  2;  398,  3o, 
34;  —  regiae  potestatis,  316,  32. 

—  Cf.  rectitude,  rectum, 
justitia,  81,  4;  108,  22;   150.   22; 

179,  21;  180.  17;  2i0.  20,  23, 
24;  2il.  3;  266.  7;  275,  17; 
278,  12;  305,  21;  311.  3,  6; 
398.  1;  399.  2,  7;  iOO.  i-j;/i20, 
10;  i26,  i4,  17,  21;  i27,  6;  — 
fori,  320,  8;  —  innundinis,  318, 
21.  —  Justitiam  facere,  85,  i6; 
173,  1;  424,  26.  —  Stare  ad  jus- 
titiam, 101.  36. 

juslitiae,  xui,  n.  2;  111,  25;  —  fori, 
92,  32. 

Justitiarius    (Girardus),   ccxl  ,   n.    1; 

CCXLI. 

Juvennonum,    45,    i4.   —  Jonxençon 

(Saône-et-Loire,  c°°  de  Cuisery)  ? 
Juviniaco  (Radulfus  de) ,  i  05,  n.  c. — Jui- 

gné-sur-Sarthe  (Sarthe,c°°  de  Sablé). 
Juviniacus,  villa  in   territorio   Tricas- 

sino,  19,  lo.  —  Jeaçjny  (Aube,  c"" 

de  Bouilly). 
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Kadaleta,  villa,  52,  n.  v.  —  Cf.  Kacle- 
lata. 

Kadelata,  Cadelata,  Catelata,  Kada- 
leta, Katelata,  villa  super  fluvium 
Lupae ,  in  pago  Wastinensi  ,51,  12; 
52,  12,  n,  V.  —  Clialette  (Loiret, 
c°°  de  Montargis  ). 

Karnotensis  episcopus,  176,  8.  — Cf. 
Carnotum. 

Karofenses  monachi ,  i28 ,  n.  v  et  h. 
—  CJ.  Karrofense  monasterium. 

Karofensisabbas,  i27,  n.  t;  —  ecclesia, 
i27,  n.  h.  —  CJ.  Karrofense  mo- 
nasterium. 

Karoffensis  ecclesia,  i26,  n.  a.  —  Cf. 
Karrofense  monasterium. 

Karoli  (Cultura).  —  Voir  Cultura  Ka- 
roli. 

Karoli  elemosina,  55(9,  i8. 

Karolus.  —  Cf.  Charles. 

Karolus  [III],  Charles  le  Simple,  rex 
Francorum,  XLTni,  n.  i-3;  XLix, 
n.  3;  cxxi;  '209,  18;  31i,  12, 
i3,  20;  399,  n.  i;  4i5,  n.  1  et 
2, 

Karolus  [  V  ] ,  Charles ,  rex  Francorum , 


207,  12,  n.   2;   208,   8;   i23,   7, 
16. 

Karolus  [VI],  Cliarles,  rex  Francorum, 
35,  i3,  19,  24;  155.  8,  n.  3; 
425,  lo. 

Karolus  Calvus,  Charles  le  Chauve,  rex 
Francorum,  imperator,  ci;  cxx 
cxxi;  44,  21  ;  65 ,  8;  116,  12  ,  3o 
197,  3i;  298.  3i;  313,  3i,  35 
316,  .5,  19;  319.  19;  556',  3o 
399,  23,  n.  1;  45ff,  21. 

Karolus ,  Carolus  Magnus ,  Charlemacjne, 
rex  Francorum,  imperator,  cxx; 
cxxi;  cxcn;  i6.  i8;  116,  11,  3o; 
222,  17;  427,  9;  454.  20. 

Karrof,  monasterium,  222,  16.  — 
Cf.  Karrofense  monasterium. 

Karrofense,  Carrofense,  Karofense, 
Karroffense  monasterium ,  Carro- 
fum,  Charroux,  Karrof,  cxcvin  ; 
cxcLX,  n.;  ccin,  n.  2;  ccxiv,  n.  4 
et  5;  221,  n.  2  et  3;  222,  16;  225, 
7,  10,  16,  19;  426,  1,  21,  n.  a; 
427,  4,  9,  re.  h.  —  Abbas,  427, 
i3,  n.  t;))ojr  Fulcraldus. —  Mona- 
chi, /,26,  4,  27,  H.f;427,  i3,  17, 


21,  n.  b;  42^,  5,  6,  7,  n.  v  et  b. 
—  Cf.  Charroax  (Vienne,  arr.  de 
Civray  ). 

Karroffense  monasterium,  221,  n.  2 
et  3.  —  Karroffenses  monachi,  i26 , 
n.  f;  427.  n.  b.  —  Cf.  Karrofense 
monasterium. 

Karroffo  monasterio  (actum),  223, 
19.  —  Cf.  Karrofense  monaste- 
rium. 

knrta,  68,  5;  69,  i>;245,  26;2S4. 
17;  296,  i4.  —  Cf.  carta,  cartha, 
cartula,  charta,  kartula. 

kartula,  56,  n.  v;  185.  24;  193, 
n.  a.  —  Cf.  carta ,  cartha ,  carLula , 
cbarta,  karta. 

Karus,  flumen,  195.  n.  h.  —  Cf. 
Carus. 

Katelata,  villa,  52,  n.  v.  —  Cf.  Kade- 
lata. 

Kemble ,  villa  in  territorio  Iprensi , 
73,  21,  38.  —  Kemmel  (Belgique, 
Flandre  occidentale,  c°"  de  Messi- 
nes). 

Z^emmeZ  (Bdgique,  Flandre  occidentale, 
c°°  de  Messines).  —   Voir  Kemble. 


LaheuxTière  (Pas-de-Calais,  c°°  de  Bé- 

thune),     ccxv;     ccxvn;      ccxviu; 

ccxix.  —  Cf.  Bevreria. 
Laetvis,  Gelduini  filia,  54,  1. 
Laicjue  [Forêt  de),  —  Voir  Lesga. 
Lainniaco  (Johannes  de),  i74,  24. 
Lambert,  évêque  d'Arras ,  Lxm.  —  Cf. 

Lambertus. 
Lambertus.  —  Cf.  Lanbertus. 
Lambertus,  Lambert,  episcopus   Atre- 

batensis,  LXin;  377,  3. 
Lambertus,     famulus     [Corbeiensis], 

24i,  24. 
Lambertus,  Lancelini  filius,  136,  3o. 
Lambertus,  Pétri,  filii  Tetbaldi,  fra- 

ter,  266,  19. 
Lambertus    de    Ritbotdimonte ,    24  i, 

i4,  21. 
Lambertus  de  Ruolio,  254,  8. 


Lambertus  de  SanctoMartino,5Pff,  iS. 

Lamberville  (Seine-Inférieure,  c°°  de 
Bacquevilie).  —  Voir  Lanberti  Villa 
(Rotbertus  de). 

Lambrae,  villa,  45,  i3.  —  Lambre 
(Saône-et-Loire,  c°°  et  c"'  de  Tour- 
nus  ). 

Lambrae,  205,  9;  440,  7.  —  Lam- 
bres  (Nord,  c""  de  Douai). 

Lambre  (Saône-et-Loire,  c°"  et  c°°  de 
Tournus).  —  Voir  Lambrae. 

Lambres  (Nord,  c°°  de  Douai).  —  Voir 
Lambrae. 

Lamerivilla  (Bernardus  de) ,  i2,  1 3.  — 
Lamerville  (Kure-et-Loir,  c°°et  c°°  de 
Brezolies). 

Lamerville  (Eure-et-Loir,  c°°  et  c°°  de 
Brezolies). —  FoiV Lamerivilla  (Ber- 
nardus de). 


Lanberti  Villa  (Rotbertus  de),  283, 

i3.  —  Lamberville  (Seine-Inférieure, 

c°°  de  Bacquevilie), 
Lanbertus.  —  Cf.  Lambertus. 
Lanbertus,  i54,  i3. 
Lanbertus,  castellanus,  50,  i5. 
Lancelin    de   Beauvais ,    bouteiller  du 

roi,  cxLvn;  ccxn.  —  C/. Lancellnus, 

buticularius. 
Lancelini    (Lambertus,  filius),    136, 

3o.  —  Cf.  Lancilini. 
Lancelinus,  Lancelin  de  Beauvais,  Lans- 

celinus,  buticularius  régis,    cxlvii; 

CL;    CLi;  ccxn;  288,   23;  502,    2; 

310,  4;  311,  i4. 
Lancelinus,     Lanscelinus,    Lazelinus, 

casatus  ecclesiae    Belvacensis,   127, 

20;  244,  19,  n.  r;  282.  7. 
Lancelinus  de  Balgenciaco,  39i,  22. 

64. 
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Lancelinus        [Belvacensis],       senex, 

cxxxïu,  n.  g. 
Lancelinus ,  Fukonis  Belvacensis  filins , 

233,  ag;  23à,  3. 
Lancilini   (Radulphus,  fîlius)  ,    252, 

i6.  —  Cf.  Lancelini. 
Lancionis  (Hugo,  fîlius),  287,  ii. 
Landericus.  —  Cf.  Landricus. 
Landericus  (sanctus),  episcopus  Pari- 

siorum.  il6 ,  3i. 
Lando,  132,  7. 
Lando,    praecentor    Parisiénsis,     93, 

i3. 
Landrannus,  190,  3o. 
Landricus.  —  Cf.  Landericus. 
Landricus ,  252 ,  1 5 . 
Landricus,  abbas  [S.  Pelri  Carnoten- 

sis],  9,  n.  q. 
Landricus  ,     episcopus     Matiscensis  , 

199.  28;  226,  12. 
Langemarck   (Belgique,  Flandre    occi- 
dentale, c""  d'Ypres).  — Voir  Marca. 
Lanijocjne    (  Lozère ,   arr.   de  Mende  ) . 

—  Monastère,  ccxx,  n.  1. 
Lamjres  (Haute-Marne),  xvii,    n.    i\ 

xvni,  n.;  .\ix.  —  CJ.  Lingonae. 
Lanscelinus,    buticularius  régis,   cli; 

310 ,  4.  —  CJ.  Lancelinus. 
Lanscelinus  de  Belvaco,  casatus  eccle- 

siae  Belvacensis ,  127,  20;  ?44,  ig. 

—  CJ.  Lancelinus. 

Laon  (Aisne).  • —  Eglise  Saint-Jean- 
Baptiste  ,  cxcvm.  —  Précepte  portant 
confirmation  de  la  donation  de  Vaux 
et  de  Saint-Marcel  à  l'église  de  Laon , 
cxxxai;  cLxxx;  160-163;  i36 ,  6-8. 

—  CJ.  Laudunense  territorium  ,  Lau- 
dunum. 

Lapasius,  miles,  37,  26. 

Largus  (Wido),  555,  27;  256,  7; 
257,  8. 

Lasmars,  fluvius  in  liituricensi  re- 
gione,  89,  11.  —  La  Mcazclle,  af- 
fluent de  la  Magière  et  sous-aflluent 
du  Cher. 

Laterani  (datum),  ccil,  n.  i  ;  2^6 ,  n.  1 
el  2.  —  Palais  de  Latran ,  à  Rom!'. 

Latran  [Palais  de)  à  Rome.  -—  Voir 
Laterani  (datum). 

latro,  16,  2i;210,  i3;550,  7;  i26 . 
i5. 

latrocinium,  ^26,  i5. 

Laudunense  territorium,  331,  5.  — 
Laonnois ,  pays.  —   Cf.  Laudunum. 


Laudunensis   (Walbertus),    282,   10; 

—  (Winemarus),  282,  10.  —  CJ 
Laudunum. 

Laudunensium  praesul,  33 ,  26.  —  Cf. 
Laudunum. 

Laudunum.  —  Actum  Lauduni ,  58 ,  5  -, 
59.  ig.  —  Ecclesia,  161,  28;  162, 
2  ,  1 2  ;  253,  1  g  ;  281 ,  6  ;  praepositi , 
57,  24,  2  5.  —  Ecclesiae  :î'Oir Sanctus 
Marcellus,  Sanctus  Vincenlius. — Epi- 
scopus, 161.  10,  2g;  162,  3-,  281, 
6;  voir  Elinandus,  Gamlrj,  Gedoi- 
nus.  — Walbertus  Laudunensis,  Wine- 
marus Laudunensis,  555,  10.  —  CJ. 
Laon  (Aisne),  Laudmiense  territo- 
rium. 

Launay  [Jean  de],  abbé  de  Saint-Spire 
deCorbeil,  156,  7. 

Lavoûte-sar-Loire  (Haute-Loire,  c°°de 
Saint-Paulien). —  Voir  Sanctus  Mau- 
ricius,    locus  vallis  Amblivinae. 

Laya,  silva,  168,  ».  e.  —  Cf.  Leia. 

Lazelinus  Belvacensis,  555,  7.  —  CJ. 
Lancelinus ,  casatus  ecclesiae  Belva- 
censis. 

Lebevrieren,  206,  10;  iiO.  38.  —  CJ 
Bevreria. 

Lechin,  72,  20,  39.  —  Liéchin  (Nord, 
c°°  de  Séclin,  uni  àHouplin). 

Lede,  62,  7.  —  Lede  (Belgique, 
Flandre  orientale,  c°"  d'Alost). 

leges,  195,  8,  q;  390,  18.  —  Cf.  lex. 

Legia,    territorium,   20i .    11;    /i39  , 

17- 
Leguidis,  donna,  78.  22. 
iegumina.  —  Décima  leguminum ,  167, 

IQ;16S,  1. 
Leia,  Laya,  Leidis,  Leya,  siiva,  36, 

20;  167,  12  ;  168 ,  3 ,  n.  e.  —  Forêt 

de  Saint-Germain-en-Layc. 
Leibertus ,  episcopus  Cameracensis ,  79, 

g.  —  CJ.  Lietbertus. 
Leidis,  silva,  36,  20.  —  CJ.  Leia. 
Leleriensis    (Ingelramraus),   cxcLX,    n. 

—  CJ.  Lelers. 

Lelers  vel  Lilers  (Ingelramnus  de), 
cxcvin-,  cxcix,  n.;  69,  g,  24;  296, 
11,  2g.  —  Lillers  (Pas-de-Calais, 
arr.    de  Bétbune)  ?  —    CJ.  Lilers. 

Lemovicensis    ecclesia  ,    ccni  ,    n.     1  ; 

—  arcbidiaconus  :  voir  Gauzbertus; 

—  episcopus  :  voir  Itier,  Wido;  — 
pagus,  223,  3;  —  vicecomes  :  rnir 
Ademarus.      —      Limoijes     (Haute - 


Vienne).  —  Cf    Sanctus  Martialis 

Lemovicensis. 
Lemovicina  ecclesia ,  in  episcopatu  Nan- 

netico,  44,  7.  —  La  Limouzinière 

(Loire-Inférieure,  c°°  de  Saint-Pbil- 

bert-de-Grandlieu). 
Lenna,   villa    in   episcopatu   Matisco- 

nensi,  45,  ig.  —  Leynes  (Saône-et- 

Loire,  c°°  de  La  Cbapelle-de-Guin- 

cbay). 
Lens  (Walterus  de) ,  63.  i3;  66.  19. 

—  Lens  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Bé- 
tbune). 

Léo  [III],  pontifex  Romanus,  223,  7. 
Léo  [VllI],    Léon,  pontifex  Romanus, 

CCXX;CCXXI;  CCXXU;  CCXXIV;    CCXXXI; 

ccxxxn;  459.  18;  Ù30 .  22. 
Léo  [IX],    Léon,   pontifex  Romanus, 

xvn;  xvni,  n.;  xix;  555,  8. 
Leodegarius ,  21 ,  12. 
Leodegarius,  archiepiscopus  Bituricen- 

sis,  361 ,  i4. 
Leodicensis   episcopus,   45,  18;  454, 

21. —  Liè(je  (Belgique). 
Léon  VU.  pape,  ccxKVi. 
Léon  Vlll.  pape,  ccxx;  ccxxi;  ccxxn, 

CCXXIV;  CCXXXI;  ccxxxii.  —  CJ.  Léo. 
Léon  IX.  pape,  xvil;  xvm,  71.,-  xix.  — 

CJ  Léo. 
Léonard  [saint],  ccxxi.  —  CJ.  Leonar- 

dus  (sanctus). 
Leonardus  (sanctus),  ccxxi;  328.  27. 

—  Corpus  ejus,  459,  25;  450,  2. 

—  CJ.  Sanctus  Leonardus  de  Belismo. 
ie  Qaeuvre.  —  Voir  Qiieuvre  {Le). 
Leranus,     subdecanus    [Carnotensis], 

549,  8. 
Lescelina    Normanna,     sanctimonialis 

5.  Eligii  Parisiénsis,  358.  ii. 
Lescieres,  Lescires   (Wido  de),  5S5, 

8,  n.  f.   —  Lesquielle-SaintGermain 

(Aisne,  c°°  de  Guise). 
Lescires   (Wido  de),   282,  8.  —  CJ 

Lescieres. 
Lescuvrio  (terra  de)  et  ecclesia,  559, 

6.  • —   Le   Qaeuvre  (Loiret,  c°"  de 
Jargeau,  c""  de  FéroUes). 

Lesga,  silva,  575,  8,  17.  --  Foril  de 

Laigiie.  —  CJ.  Sanctus  Leodegarius 

in  saltu  Lesga. 
Lesquielle-Saint-Germain  (Aisne,  c°"  de 

Guise).  —  Voir  Lescieres. 
T^fSiinM (Belgique,  Hainaut,  arr.  deSoi- 

gnie.s). —  FoiV  Lietsines  (Ibertiis  de). 
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Lesvilla  (terra  de),  389,  7. 

Letaldus,  557,  8,  lo. 

Letaldus,  vicecomes,  250,  16. 

Letardus  (Rainaldus),  2i6,  11. 

Letare  Iherusalem ,  dies  dominica  quae 
est  média  quadragesimae ,  3Î9 ,  2  5; 
320,  2. 

Leticia,  Mascelini  soror,  13,  20. 

lettres  missives  de  Philippe  I",  ccv-ccvii. 

Leugis  vel  Leuguis  (Gauslinus  de),  ce, 
n.  1  ;  27,  9  ;  23i  ,5.  —  Lèves  ( Eure- 
et-Loir,  c°°  de  Chartres). 

Leuguis  (Goslinus  de),  23i,  h.  —  Cf. 
Leugis. 

Leutfredus,  monachus  [S.  Germani  de 
Pratis],  13/i.  5. 

Lèves  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Chartres). 

—  Voir  Leugis  (Gauslinus  de). 
lex,  36.  11;  6i.  2i;  195,  2,5;  196. 

175504,9;  390,  1?.;  399,  i;  h39, 
1 5  ;  —  humana  ,6,3;  —  maritalis , 

454 ,  2  3  ;    —    saecularis ,  339 .    1  ; 

—  Salica,  268,  i4,  i5;  575,   12. 

—  Cf.  leges. 

Leya,  siiva,  168 ,  n.  e.  —  Cf.  Leia. 
Leynes  (  Saône-et-Loire ,  c°°  de  La  Cha- 

pelle-de-Guinchay).  —  Foir  Lenna. 
Lhudovicus  [VI],  rex  Francorum,  ccii, 

n.  1.  —  Cf.  Ludovicus. 
Li,  villa   in  episcopatu  Malisconensi , 

45,  20.  —  Lys  (Saône-et-Loire,  c°° 

de  Saint-Gengoux ,  c""  de  Chissey-lés- 

Mâcon). 
libertas.  —  Caria  lihertatis,  216,   2. 
libertas  [ecclesiae],  67,  26;  68,  h,  6; 

69,  6;  li5,  i/i;  157,  21;  18â,  6, 

22;  198,  5,  22,  28,  32;  209,  2G; 

210.  8,   26;  555.  3o;  235,   21; 

239,  19;    540,  8;   29i,  i3,   17; 

555,   1,  i;296,  8;  5P7.  17,  20; 

298.   3/1;  299,   1,   18;    306,   i3; 

398.  25,  34;  555,  21;  i2S ,  23; 

455,  n.  1;  450,  3,  22. 
iibertinus,  361,  1. 

lihra,  moneta,  li,  26;  108 ,  10;  i54, 
i3,  i5;  331,  2,  9,  10;   45i,  27. 

—  Lihra  aureae  monetae ,  210,  2  6  ; 

—  denariorum,  cxcv,  n.  2;cxcvi, 
n.  2;  là,  23  ;  i04,  16;  136. 
21;  215.  23;  575,  19;  296,  1; 
555,  23;  557,  12;  395,  i3;  — 
nummorum ,  232,  5  ;  550,  1 1 . 

libra ,  pondus.  —  Lihrae  argenti  (  .C.  ) , 
216.  4.  —  Librae  auri  (.X.),  83, 


2;  i70.i4,i5;  180,  22,  23;  575, 
n.  z;— (.XU.),  ii7,  n;  — (.XX.), 
ff5,  26;  —  (.XL.),  158,  10;  — 
(.L.),  6,  6,  n.  v;  —  (.C),  15.  7; 
i7,  i3;  50,  12;  47,  1;  45,  1;  75, 
10;  77,  28;  i55,  19;  128,  17; 
iff4.  33;  171,  3i;  i74,  18;  182, 
i5;  i55,  26;  557,  2;  5Si,  22; 
5i5,  2;  336,  11;  565.  i3;  454, 
25;—  (.CCC),  69,  i3;  57:/,  20, 
20;  296;  i5. 

librata,  555,  24. 

Liddus,  llumen,  195,  12.  —  Loir,  ri- 
vière. 

Liéchin  (Nord,  c°°  de  Serlin ,  uni  à 
Houplin).  —  Voir  Lechin. 

Liî'(je  (  Belgique).  —  Foir  Leodicensis 
episcopus. 

Liel-aumont  (Ingelrannusdominus  de) , 
i28 ,  n.  o.  —  Cf.  Liraumont. 

Lietbert,  évêque  de  Cambrai,  xxxi, 
n.  2  ;  xxxnt.  —  Date  de  son  sacre , 
xx-xxn.  —  Cf.  Lietbertus, 

Lietbertus ,  Leibertus ,  Lietbert,  episco- 
pus Camerarensis ,  xx-xxn;  xxxi, 
n.  2  ;  xxxm ;  6 1 ,  i3  ;  63 ,  i5  ;  66 ,  22  ; 
79,  Q. 

Lietbertus  de  Lietsines,  65,  12.  —  Cf. 
Ibertus. 

Liétry,  archevêque  de  Sens,  ccxxn. 

Lietsines  (Ibertus  vel  Lietbertus  de], 
65,  12;  66,  19.  —  Lessines  (Bel- 
gique, Hainaut,  arr.  de  Soignies). 

Liger,  Ligeris,  fluvius,  xli,  11.;  XLni, 
n.;  44,  29;  195,  11,  16;  259,  21; 
56i,  19;  565,  4,  7.  —  Loire. 
fleuve. 

Ligeritis,  fluvius,  311,  5.  —  Loiret, 
rivière,  aflluent  de  la  Loire. 

ligius  (homo),  5i5,  27. 

Lilers,  Lilies,  456,  9,  n.  n.  —  Lillers 
(Pas-de-Calais,  arr.  de  Béthune).  — 
Cf.  Lelers. 

Lilers  (Ingerrans  de),  69,  24;  556, 
29.  —  Cf.  Lelers. 

Lilies,  456,  9.  —  Cf.  Lilers. 

i;He(Nord),75,  37;  75,  3i;  74,  2  1, 
3 1  ;  75 .  32.  —  Eglise  Saint-Pierre. 
Charte  de  fondation ,  lxx  ;  70-76.  — 
Cf  Isla. 

Lillebonne  (Seine-Inférieure,  arr.  du 
Havre).  —  Concile,  ccxxxvi. 

Lillers  (Pas-de-Calais,  arr.  de  Béthune). 
—    t  o;r  Lelers,  Lilers. 


Limoges  (Haute-Vienne).  —  Voir  Le- 

movicensis. 
Limousin,  pays,  —  Voir  Lemovicensis 

pagus. 
Limojizinière  [La)  —  (Loire-Inférieure, 

c°°  de   Saint-Philbert-de-Grandlieu). 

—  Voir  Lemovicina  ecclesia. 
Lingonae,  civitas,  xvn,  n.  2;  xvm,  n.; 

XIX.  —  Episcopus  :  voir  Arduinus , 
Hugo,  Hugues.  —  Langres  (Haute- 
Marne). 

linteamen  quod  est  sindon  Domini, 
319,  26. 

Liramont  (Aisne,  c°°  de  La  Fère,  c"° 
de  Bertaucourt-Epourdon).  —  Voir 
Liraumont  (  Ingelrannus ,  dominus 
de). 

Liraumont,  Lieraumont  (Ingelrannus, 
dominus  de),  455,  5,  n.  o.  —  Li- 
ramont (Aisne ,  c°°  de  La  Fère ,  c°°  de 
Bertaucourt-Epourdon  ) . 

Liringa  (allodium  de),  78,  19. 

Lisia,  fluvius,  504,  8;  455,  i4.  — 
Lys.  rivière,  affluent  de  l'Escaut. 

fjsiard.  chambrier,  cxlm.  —  Cf.  Li- 
sias,  camerarius. 

Lisiardus  (Girbertus),  ccni,  n.  2. 

Lisiardus  Silvanectensis ,  557,  1 1 . 

Lisias,  Lisiard.  camerarius, cXLTI;i45, 
16. 

Lisiernus  Cabotus ,  lii .  8. 

Lisinio,  Lizinio  (Hugo  de),  506,  26, 
n.  z;  m.  18. 

litterae,xc;  168.  9;  171,  2;2U.  3, 
8;  335.  33;  302.  n.  1;  325.  32; 
554,  4;  405,  12,  16;  405,  7; 
m.  2;  45i,  29;45i,  11. 

littérale  testamentum,  45,  20. 

litteratorium  memoriale,  555,  i3. 

Liusarces    (Adelelmus  de),  323.    24. 

—  Cf.  Lusarces. 

Livariaco     (Seinfredus    clericus    de), 

136.  i3. 
Lizinio  (Hugo  de),  506,  26;  Ul,  18. 

—  Cf.  Lisinio. 

Lobbes  (Belgique,  Hainaut,  c°°  de 
Thuin).  —  Voir  Lobiis. 

Lobiis  (monaslerium  de).  —  Foir  Ar- 
nulfus,  abbas.  —  Lobbes  (Belgi- 
que, province  de  Hainaut,  c°°  de 
Thuin). 

Lodovicus  [VI],  rex  Francorum,  199. 
29;  555,  11;  400,  6,  12;  405,  3; 
4i0,  n.  a.  —  Cf.  Ludovicus. 
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Loherannus,  Lotariensis,  Lotlieringus 

(Henricus),   xlii,   71.    2;  336,   22; 

352.  iç);386,  2à. 
Loin(j ,  rivière,  affluent  de  la  Seine.  — 

Voir  Lupa. 
Loir,  rivière,  affluent  de  la  Sarthe.  — 

Voir  Liddus. 
Loire,  fleuve.  —  Voir  Liger. 
Loiret,  rivière,  affluent  de  la  Loire.  — 

Voir  Ligeritis. 
Lomme,  ou  ticroir  de  Lille,  72,  38.  — 

Cf.  Ulma. 
Lomme  (Nord,  c°"  d'Haubourdin).  — 

Voir  Ulma. 
Longa  Insula,  Longalsla,  392,  à,n.; 

39i,  18,  n.  p;  395,  11,  n.  1. 
Longa  Isla,  5P4,  1  8;  5P5,  1 1.  —  Cf. 

Longa  Insula. 
Longoilum ,  Longolium  ,312,  11;  31â, 

6  ,  n.  a.   —   Longiieil-soiis-Thoarotte 

(Oise,  c°"  de  Ribécourt). 
Longolium ,  312,  1 1  ;  31i  ,  n.  a.  —  Cf. 

Longoilum. 
Loncfueil-soiis-Thourotte  (Oise,    c""  de 

Ribécourt).  —  Voir  Longoilum. 
Longus  (Willelmus),  136,  29. 
Loria ,  in  episcopatu  Andegavensi ,  44 , 

6.  —  Louerre  (Maine-et-Loire,  c°° 

de  Gennes). 
Lorido  (Bernardus),  136,  12. 
Lorraine.  —  Voir  Lotarii  regnum. 
Losdunensis  [pagus] ,  102,  2,6.  —  Cf. 

Losdunum. 
Losdunum,  in  episcopatu   Pictavensi , 

44,  3.  —  Loudun  (Vienne).  —  Cf. 

Losdunensis  [pagus], 
Lotare  [règne),  7i,  28.  —  CJ.  Lotarii 

regnum. 
Lotariensis   (Henricus),  386,   2i.  — 

Cf.  Loherannus. 
Lotarii  regnum ,  règne  Lotare,  74 ,  12, 

28.  —  Lorraine. 
Lothaire,     roi    de   France,   [père    de 

Louis  V  ] ,  XL  vin  ;  cxxi. 
Lotbaringus  (Vualterus),  50,  là,  i5. 
Lotheringus  (Henricus),  xlii,  n.  2.  — 

Cf.  Loherannus. 
Lothes,  villa,  20â,  12;  i39 ,  18. 
Loudiin  (Vienne).  —  Voir  Losdunen- 
sis, Losdunum, 
iouerre  (Maine-et-Loire,  c°°  de  Gennes). 

—  Voir  Loria. 
I^ouhans  (Saône-et-Loire).  -^  Voir  Lo- 

vincum. 


Loais.  —  Cf.  Hludovicus,  Ludovicus. 

Louis  II ,  roi  de  France ,  en.  —  Cf.  Lu- 
dovicus. 

Loais  IV,  roi  de  France,  XLVm. 

Louis  V.  roi  de  France,  XLTin;  cxxi. 

Louis  VI,  roi  de  France,  xxxv;  xxxTi; 
xxxvm;  XLir,  n.  i,  2  et  3;  XLin,  n. 
1,  2  et  3;  XLIV,  n.  3;  LX,  n.  4;  LXi; 
LXn;  Lxm;  LXIV;  CXXXlx;  CXLV; 
cxLvn;  cxLvm;  clxxvu-,  CLxxvm; 
CXCI;  CCI;  ccn;  CCXVI;  liO,  n.  2; 
155,  n.  2;  160,  n.  2;  Î67,  n.  i- 
^08 ,  2  2,  n.  1 .  —  Son  consentement 
aux  préceptes  comme  roi  désigné, 
cviii-CK.  —  Cf.  Ludovicus. 

Louis  Vil,  roi  de  France,  XLiv,  n.  1, 
2  et  à;  CCII,  n.  3;  383,  n.  2;  ill , 
n.  à  et  1.  —  Cf.  Ludovicus. 

Louis  IX,  roi  de  France,  455.   8,9. 

Louis  XI.  roi  de  France ,  ccix  ;  35 ,  1 8  ; 
455,  12 ,  19. 

Louis  de  Maie ,  comte  de  Flandre,  71 , 
3. 

Louis  le  Pieux,  empereur,  195,  n.  m 
et  1  ;  196,  n.  j.  —  Cf.  Hludovi- 
cus, 

ioiiticmoiif  (Haute-Marne,  c°°  de  Vassy). 

—  Voir  Luponis  Mons. 
Lovincum  ,45,  i5.  —  Lnuhans  (Saône- 

et-Loire). 
Lucas  (sanctus),  evangelista.  —  Festum 

ejus,  125,  n.  1. 
Lucdovicus  [VI],  rex  Francorum,  H2, 

18.  —  Cf.  Ludovicus. 
Lucdunensis    archiepiscopus ,   il7,    6. 

—  Cf.  Lugdunensis. 
Luchdovicus,    rex    Francorum,    203, 

2  1  ;  45*,  28.  —  Cy.  ffludovius. 
Luciacus,    villa,    281,    7.    —    Lucj 

(Aisne,  c°°  et  c°°  de  Ribemont). 
lucus,  6,  12;  9,  16;  11.  17;  —  mor- 

tuus,   168,   3,   4.   —  Cf.  boscus, 

nemus,  saltus,  silva. 
Lucj  (Aisne,  c°°  et  c"  de  Ribemont). 

—  Voir  Luciacus. 

Ludovicus.  —   Cf.   Hludovicus ,  Louis. 

Ludovicus,  imperator,  195 ,  10.  —  Cf. 
Hludovicus. 

Ludovicus  [II],  Louis,  rex  Francorum, 
en;  197.  3i, 

Ludovicus  [VI],  Hludovicus,  Lhudo- 
vicus ,  Lodovicus ,  Louis ,  Lucdovicus , 
rex  Francorum ,  xxxv  ;  xxxvi  ;  xxxvii , 
n.    10;   xwvnr;    XL,    n.   2;    XLI,  n.; 


XLH,  n.  i,  2  et  3;  XLin,  n.  1-3; 
XLiv,  n.  1  et  3;  LX,  n.  à;  LXI; 
Lxn;  Lxm;  LXiv;  cviu;  cix;  cxxxix; 
CXLV;  cxLVii;  cxLvni;  CLXXvn; 
CLXxvm  ;  cxci  ;  cci  ;  ccn  ;  ccxvi  ; 
122.  n.  a;  liO,  n.  2;  155,  n.  2; 
160.  n.  2;  167,  n.  1;  199 ,  2Ç);  306 , 
22;  549.  1;  352,  ■j;355,  2;  357, 
ç,;  358,6;  379,  12,  ig;  387,  n.  1  ; 
388,  8;  391,  Z;399,  11,  n.  a; 
iOO,  6,  12,  n.  d  et  y,  Ù03 ,  12, 
18;  i08.  22,  n.  ■s.;U09,  3,  5;  UiO . 
22,  n.  a;  H2.  iS;il6.  n.  2;  45i, 
27;  455,  6.  —Cf  Louis  VL 

Ludovicus  [VU],  Louis,  rex  Franco- 
rum, XLIV,  n.  1,  2  et  4;  ccn,n.  3; 
383.  n.  2;  m.  n.  d  et  1;  Ù16 , 
n.  2. 

Ludovicus,  Pétri  pincernae  fraUr, 
cxLvm,  n.  3. 

Lugdunensis  archiepiscopus ,  4i7,  3  , 
5  ,  6  ;  voir  Halinardus ,  Hugo  ;  — 
ecclesia;  archidiaconus  :  voir  Beral- 
dus; — episcopatus,  45,  16. 

luminare,  57,  16;  44,  23;  18 i,  11; 
202.  7;  564,  25. 

lune,  dans  la  formule  de  date  des  pré- 
ceptes de  Philippe  I"',  CLxn. 

Lupa,  fluvius,  52,  12;  139,  5.  — 
Loing ,  rivière,  affluent  de  la  Seine. 

Lupellus,  39 â,  18.  —  Pré  d'Alldyau 
(Maine-et-Loire,  c°°  et  c°°  d'Angers). 

Luponis  Mons,  305,  3i.  —  Louve- 
mont  (Haute-Marne,  c°°  de  Vassy). 

ÏAiray  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Dreux).  — 
Voir  Luriaco  (Robertus  de). 

Luriaco  (Robertus  de),  12.  6.  —  Lu- 
ray  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Dreux). 

Lusarces ,  Liusarces  (  Adelelmus  de  ) , 
555,  16,  24.  —  Luzarches  (Seine- 
et-Oise,  arr.  de  Pontoise). 

Lusarcia  (Giraldus  de),  130 .  n.  i.  — 
Cf.  Lusarcis. 

Lusarcis ,  Lusarcia  (Giraldus  de) ,  130 . 
8,  n.  i.  —  Luzarches  ( Seine-et-Oise , 
arr.  de  Pontoise). 

Luzarches  (Seinc-et-Oise,  arr.  de  Pon- 
toise). —  Voir  Lusarces,  Lusarcis. 

Lys,  rivière,  affluent  de  l'Escaut.  — 
Voir  Lisia. 

Lys  (Saône-et-Loire,  c°°  de  Saint-Gen- 
goux,  c""  de  Cbissey-lés-Màcon).  — 
Fbir  Li. 
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Mabilia,    comitissa,    Rotgerii    comitis 

uxor,  554,  22;  328.  8. 
Maceriae,  281,  8.  —  Mézières  (Aisne, 

c°°  de  Moy). 
Maceries,   villa   in   pago  Alrabatense, 

68,  i3,  3o.  —  Maizières  (Pas-de- 
Calais,  c°°  d'Aiibigny). 
Mâcon   (Saône-et-Loire).  —  Voir  Ma- 

tiscensis ,  Matisconensis. 
Madalbertus.  —  Cf.  Malbertus. 
Madalbertus ,    Madelbertus ,     Magdal- 

bertus ,  Malabertus ,  Gausfredi ,  vice- 

comitis  Bituricensis,  filius,  362,  i3  , 

11.  h;  365,  18,  n.  çr;  369,  lo,  n.  n; 

371,  5. 
Madelbertus ,    Gausfredi ,     vicecomitis 

Bituricensis,   fîlius,  369,  n.  n.  — 

Cf.  Madalbertus. 
Madeleine    [La),    à    Orléans,    église, 

ccxxxyni,  ccxxxix. 
Madernae ,  in  episcopatu  Andegavensi , 

44,  5. 
Madunensis  (Tedo),  365,  n.  n.  —  Cf. 

Magduno. 
Magdalbertus ,    Gausfredi     vicecomitis 

Bituricensis,  filius,  365,  n.  g.   — 

Cf.  Madalbertus. 
Magdunensis  (Buchardus),  353,  n.  1  ; 

cf.  Buchardus;  —  pagus,  261 ,  11. 

—  Meung-sur-Loire  (Loiret,  arr. 
d'Orléans).  —  Cf.  Sanclus  Liphar- 
dus. 

Magdunensis  (Tedo),  36 i,  là;   365, 

n.  n.  —  Cf.  Magduno. 
Magduno  (Tedo  vel  Theuinus  de),vel 

Madunensis     vel    Magdunensis    vel 

Maidunensis,  5ffi,  8;  36i,  i/i,  n.  t; 

365,  20,  n.  n.  —  Mehun-sur-Yèvre 

(  Cher,  arr.  de  Bourges  ). 
magister  regiae  domus,  cxliv.  —  Cf. 

chambrier. 
Maidunensis  (Tedo),  36i,n.t;  365, 

20.  —  Cf.  Magduno. 
Mainard.  —  Cf.  Mainardus,  Maynar- 

dus,  Menart. 
Mainard,  archevêque  de  Sens,  xvm,  n. 

—  Cf.  Mainardus. 
Mainard  (Walterus),  i06 ,  i6. 
Mainardus.  —   Cf.  Mainard,  Maynar- 

dus,  Menart. 


Mainardus ,  archiepiscopus  Senonensis , 

xvm,  n.;  53,  6. 
Mainardus,  canonicus  [S.  Martini  ad 

Campos],  2i8 ,  ii. 
Mainardus,  vicarius,  190.  3i. 
Maine,   pays.  —   Voir   Cenomanensis 

pagus. 
Mainellus  Albus ,  villa,  250,  n.  c.  — 

Cf.  Maisnellus.  . 

Mainerius ,  abbas  S.  Ebrulfî ,  xLin ,  n .  3 . 
Mainerius,  Manerius,  Alberti  filius  [de 

Stampis],  390,  i5,  n.  d. 
Mainerius,  Simonis,  nepotis  Gauflredi 

de  Gomet,  fraler,  181,  3. 
Mainorus  de  Sparrone,  9U,  11. 
Maingaudus,  abbas  Corbeiensis,  239, 

19  ,  22  ,  25  ,  26. 
Mainodium,  [villa],  37,  8. 
Mainolium,  villa,  179,  2/1,  25. 
Maiorolis    (Hilduinus  de),  259,   35; 

262,    17.    —    Marolles  -  sur  -  Seine 

(Seine-et-Marne,  c"  de  Montereau). 
M airé-le-Gaiilier  (Vienne,  c°°  de  Pleu- 

martin).  —   Voir  Mairec    (Airaldus 

et  Willelmus  de). 
Mairec    (Airaldus   et   Willelmus   de), 

CCin,    n.    2.    —    Maire  -  le  -  Gaulier 

(Vienne,  c°°  de  Pleumartin). 
Maireium ,  78 ,   3 1 .  —  Méry  (  Marne , 

c™  de  Ville-en-Tardenois ,  c""  de  Mé- 

ry-Prémecy). 
Maiseres ,  184 ,  n.  0.  —  Cf.  Maisieres. 
Maisieres,   Maiseres,  villa,   18i ,    17, 

n.  o.   —  Maizières  (Pas-de-Calais, 

c°°  d'Aubigny). 
Maisnellus,    Mainellus    Albus,    villa, 

250,   9,   n.  c.  —  Le  Blanc-Mesnil 

(Seine-et-Oise,  c°°  de  Gonesse). 
Maisnil,    villa    in   territorio    Albinia- 

censi,  206,  7;  iiO,  35. 
Maisons   (Eure-et-Loir,   c°"  d'Auneau). 

—  Voir  Mesons. 
Maisons-sur-Seine ,  autrement  dit  Mai- 

sons-Laffitte    (Seine-et-Oise,    c"    de 

Saint-Germain-en-Laye).    —    Voir 

Mansiones. 
Maizières   (Pas-de-Calais,    c°°    d'Aubi- 
gny). —    Voir  Maceries,  Maisieres. 
majesta  regia.  —  Majestatis  reus,  170, 

1/1;  17i,  19;  281,  22. 


Majus  Monasterium,  Sanctus  Martinus 
Majoris  Monasterii ,  Turonis ,  xlt  , 
n.;  cxxxvn,  n.  9;  19,  9,21;  20,  9; 
22,  16,  17;  23,  12;  25,  29;  26, 
27,33;  27,  9;  101.  i4,  18;  103. 
n.  c;  135.  21,  22;  179.  i4,  i5; 
180,5;  273,  u,  12,  a,  16;  524. 
21,  23;  325,  21,  23,  26;  328,  10, 
18,  2  4;  333,  n.  2;  336,  1,  2,  5; 
3i6,  10,  24;  i08,  2.  —  Abbas, 
180.  12;  325,  21;  326,  1;  336, 
6  ;  voir  Albertus ,  Bartholomeas , 
Bernardus.  —  Capituliim ,  325,  1 6  , 
18;  326,  1.  —  Congregatio,  180. 
1 1  ;  3i6.  8.  —  Homines  :  voir  Anse- 
gisus,  Frodgerius  mariscatcus,  Hil- 
debertus  coquus,  Ingelricus  sartor. — 
Monachi, 525,  9,  21,  24,  28,  29  ,  33; 
326,  3;  336,  6;  voir  Andraldus, 
Galterius ,  Johannes ,  Rodulfus ,  Ulge- 
rius.  —  PriorriioiVOdo.  —  Cf.  Mar- 
moatier  (Indre-et-Loire,  c""  de  Tours, 
c°°    de  Sainte-Radegonde). 

Malabertus ,  Gausfredi ,  vicecomitis  Bi- 
turicum,  filius,  362,  n.  h.  —  Cf. 
Madalbertus. 

Malaherba  (Radulfus),  326,  7. 

Mala  Poena,  farinarium  non  longe  ab 
ecclesia  Bruerolensi ,  11,  5. 

Malbertus.  —  Cf.  Madalbertus. 

Malbertus,  praepositus  vel  praefectus, 
56 ,  11,  n.  v. 

Malbertus,  praepositus  Aureliauensis , 
CLIV;  9i,  9. 

Malet  (Girardus),  ccxl,  n.  i. 

Malfredus,  canonicus  [S.  Martini  ad 
Campos],  245,  1 1. 

Mallengehem ,  Mallingem ,  MalUnghem  , 
45,  12  ,  n.  d;  69 ,  5  ,  2  1  ;  i3-t ,  i5. 

Mallingem  ,69,i.  —  Cf.  Mallengehem. 

3Iallinghem ,  69,  21.  —  Cf.  Mallen- 
gehem. 

Malo  Repastu  (Milo  de),  404,  i4,  17, 
18. 

Maluariae,  [villa],  19i,  2  5. 

Malus  Vicinus  (  Radulfus  ) ,  4  (?5 ,  1 1 ,  1 2 . 

Manassei  filius   (Galterius),  250,  18. 

Manasses,  archiepiscopus  Remensis, 
cci.n.  1;  112,  g';  123,  7;  132.  à, 
i5;   133,   3o;   13i,  17;   157.   34; 
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159,  4;    162,  17;    165.  16;  199, 
11;  203.  5;   206.  28;   210.  3o; 
J2i4,ii;  22ff.  8;  236.  9;  54/(,  55; 
545,  5,  7,  8;  3U.  24;  iil.  20. 
Manasses,  cornes,  5i,  25;   455,  18, 

19- 
Manasses  [cornes  de  Domno  Marlino], 

pater    Odonis    de   Domno   Martino 

comitis,  33,  23. 
Manasses,  dapifer  [régis],  cxxxix;  cli; 

311.  i4. 
Manasses,  évêque  d"Oriéans,  lxui,  n. 
Manasses,  praepositus  [Remensis  eccle- 

siae],  206,  29;  âil ,  22. 
Manasses.  sénéchal  du  roi,  cxxxix.  — 

Cf.  Manasses ,  dapifer. 
Manasses,  vicecomes  Meleduni,  556', 

20;  3i7.  25. 
Manasses ,   Hilduini ,    comitis    Montis 

Desiderii,  nepos,  iO,  17,  28. 
MancaviUa,   Mancevile,    68,    i3,    2g. 

—  Mancjuevitle  (Pas-de-Calais,  c°"  et 
c"  de  Lillers). 

Mancevile,  68,  29.  —  Cf.  MancaviUa. 

Mancey  (  Saône-et-Loire ,  c°°  de  Senne- 
cey-le-Giand).  —  foir  Manciacus. 

Manciacus,  45,  1 4.  —  Mancey  (Saône- 
et-Loire,  c°°  de  Sennecey-le-Grand). 

mancipia,  78,  'j\  235,  24. 

mandements  de  Philippe  I",  ccv-ccvii. 

Manducator  Britonum  vel  Manducans 
Britonem  (Hugo),  396,  17,  n.  j. 

Manechinus ,  296 ,  5. 

Manerius ,  Alberti  filius  [de  Stampis], 
390,  i5.  —  Cf.  Mainerius. 

Mangoz,  famulus  S.  Eligii  [Parisien- 
sis],  357,  35. 

Mangoz  de  Meleduno,  357,  36. 

Manlia  (Hugo  de),  165.  12.  —  Cf 
Manlienses  barones. 

Maniienses  barones,  XLm,  n.  3.  — 
Maule  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Meulan). 

—  Cf  Manlia  (Hugo  de). 
manoirs  de  tiere.  videlicet  raansi  terrae, 

72.  38,  39;  73,  22,. 24,  25,  35, 
36,  38,  39;  74,  27,  28,  29,  3o.  — 
Cf.  mansus,  mensa  terrae. 

Manqueville  (Pos-de-Calais,  c°"  et  c"°  de 
Lillers).  —  Voir  MancaviUa. 

Mans  (Le)-(Sarthe). —  Foir  Cenoma- 
nensis. 

Mansellus  (Ingelbaldus),  miles,  192, 
23,  n.  2. 

mansio,  mansiones,  108 .  16;  i72,  20; 


179.  3o;  259,  .1;  399,  n.  1; 
/t26,  6. 

Mansionale  Blavum,  villa,  331,  l\. 

mansionaticum,  44,  26. 

Mansiones,  villa,  308 .  3,5.  —  Mai- 
sons-surSeine ,  autrement  dit  Mai- 
sons-Lafjilte  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Saint-Germain-en-Laye). 

mansionile,  306,  8. 

Mansionille,  villa  regia,  36,  17.  — 
Le Mesnil-le-Roi  (Seine-et-Oise,  c°"  de 
Saint-Germain-en-Laye  ). 

Mansiumcellas  [in  territorio  Aurelia- 
nensi],  192,  n.  2. 

mansus,  mansum ,  mansus  terrae,  i6 . 
i3;  72,  18,  19,  20;  73,  1,  2,  4, 
5,  16,  17,  i8,  21;  74,  10,  11,  12, 
i3;  78,  21;  90,  22;  205,  6,  7,  9, 
10,  n;  262,  6;  295,  10,  ii,  12, 
i4,  i5,  19;  296,  3,  4,  5;  5i4, 
12;  4i4,  i5;  415,  7;  454,  16; 
440,  4,  5,  7,  8,  9.  —  Mansus  in- 
dominicatus,  31,  17.  —  Cf.  ma- 
noirs, mensa  terrae. 

Manta  (Odo  de),  181,  5.  —  Cf  Me- 
danta. 

Mantelo ,  Mentelo ,  villa,  19 i,  2I1,  n.  r. 
—  Mantelon  (Loiret,  c°"  de  Cléry, 
c"  de  Mezières). 

Mlantelon  (Loiret,  c""  de  Qéry,  c"°  de 
Mezières).  —  Voir  Mantelo. 

Mantes  (Seine-et-Oise).  —  Voir  Medanta. 

manusfirma,  1^9.  i4';  —  sub  manu- 
fîrma  tenere,  30,  7. 

manutergium,  275,  10. 

Marca,  fluvius,  73.  2.  —  Marctj .  ri- 
vière ,  affluent  de  la  Deûle. 

Marca,  Èlarke.  villa,  73.  21,  Sg.  — 
Langemarcli  (Belgique,  Flandre  oc- 
cidentale, c°"  d'Ypres). 

Marca,  Marcha  Sancti  Remigii,  61. 
27,  n.  k. 

Èlarcelin,  maître  d'Hugues  frère  de 
Philippe  I",  CLiv.  —  Cf.  Marcelinus. 

Marcelinus.  —  Cf.  Marchelinus. 

Marcelinus,  magister  Hugonis  fratris 
régis,  CLIV;  99,  10. 

Marcelinus,  sigiUifer  episcopi  Carno- 
tensis,  i21 ,  2. 

Marcellinus  (heatus),  martyr,  60,  16. 

Marcha  Sancti  Remigii ,  61 ,  n.k.  — 
Cf  Marca. 

Marche  [La],  province.  —  ToiV  Mar- 
chia. 


Marchelinus.  —  Cf.  Marcelinus. 

Marchelinus,  jf25,  12. 

Marchia  (Aldebertus,  cornes  de),  216 , 
i4;  221.  2.  —  La  Marche,  pro- 
vince. 

Marco  [de  Stampis],  390 .  i4. 

Èlarcq .  rivière,  affluent  de  Ja  Deûle. 

—  Voir  Marca. 

Marcus ,  vicecomes ,  55s,  i5. 
Mareolum,  villa  in  pago  Cameracensi. 

—  Actum  apud  Mareolum,  163,  5. 
Marescallus  (Stephanus),  xm,  n.  1. 
Marham,  Marque.  73,  1,  22. 
Maria,  13,  i3. 

Maria  (sancta),  virgo,  105,  6;  190, 
20.  —  Assumptio  vel  festivitas  medio 
mense  auguste,  275,  8,  9,  11.  2.  — 
Festum  mensis  marcii,  37,  20.  — 
Festum  in  mense  septembrio  vel  Na- 
tivitas,  36,  24;  44,  ig.  —  Festivi- 
lates  in  februario,  in  marcio  et  in 
septembri,  37,  12-1 4. 

maritalis  lex,  424,  2  3. 

Maritaniae  comes  (Guausfridus),  302, 
1.  —  Mortagne  (Orne). 

Marke.  73.3g.  —  Cf.  Marca. 

Marleio  (Herveusde),  9i ,  11;  308. 
16.  —  Cf  MarUaco. 

Mariera,  Marliere ,  73,  à,  24.  — La 
Marliere,  à  Esquermes-Lille  (Nord). 

Marliaco  vel  Marleio  (  Herveus  de  ) , 
P4,  11;  159.  3o;  308.  16.  — 
Mnrly-le-Roi  (Seine-et-Oise,  arr.  de 
Versailles). 

Marliere.  73.  2  4.  —  Cf.  Mariera. 

Marly-le-Roi  (Seine-et-Oise,  arr.  de 
Versailles).  —  Foir  Marliaco  (Her- 
veus de). 

Marmoutier  (Indre-et-Loire,  c'°  de 
Tours,  c°°  de  Sainte-Radegonde).  — 
Abbaye,  cxxxvii,  n.  g.  —  Charte  de 
Thibaud ,  comte  de  Blois ,  portant  do- 
nation de  Ventelay  à  Marmoutier, 
confirmée  par  Henri  1",  CLXXxrv- 
CLXXXVII.  —  Charte  d'Agobert,  évêque 
de  Chartres,  portant  donation  d'Or- 
chaise  à  Marmoutier,  confirmée  par 
Philippe  I",  17-21.  —  Charte  du 
même  évêque  portant  privilège  en  fa- 
veur de  l'église  de  Fontaine-Mesland , 
confirmée  par   Philippe  1",   22-24. 

—  Charte  de  Gace,  chevalier,  por- 
tant donation  de  Croth  à  Marmou- 
tier, CLXvix  ;  24-27.  —   Charte   de 
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Robert  de  Sablé ,  portant  donation 
des  églises  de  Sablé  à  Marmoutier, 
100-103.  —  Charte-notice  portant 
donation  par  Hugues  de  Rocé  à 
Marmoutier,  de  l'église  Saint-Martin 
du  Vieux-Belléme,  13i-lS7 .  — 
Charte  de  Geoffroy  de  Gometz  por- 
tant donation  de  Bazainville  à  Mar- 
moutier, 178-181.  —  Précepte  con- 
firmant une  donation  de  biens  par 
Hugues  du  Puiset  à  Saint-Martin  du 
Puiset,  181-182.  —  Précepte  con- 
lirmant  la  donation  du  monastère  de 
La  Celle  près  de  Crécy  par  Eble  do 
Roucy  et  Hugues  de  Dammartin  à 
Marmoutier,  272-273.  —  Charte- 
notice  de  la  donation  de  l'église 
Saint-Léonard  de  Bellême,  par  Ro- 
bert de  Bellême  à  l'alibaye  de  Mar- 
moutier, confirmée  par  Philippe  1°', 
cxc;  32à-327.  —  Précepte  confir- 
mant la  donation  de  l'église  Saint- 
Léonard  de  Bellême  à  Marmoutier, 
327-328.  —  Précepte  portant  sou- 
mission de  l'église  Saint-Magioire  de 
Paris  à  Marmoutier,  clxvii;  555- 
337:  445,  i3-ii.  —  Lettre  de  Phi- 
lippe \"  à  Bernard,  abbé  de  Mar- 
moutier, lui  mandant  de  réformer  le 
monastère  de  Faremoutiers ,  545- 
546. —  Charte  de  Guillaume  Rufin, 
de  Mantes,  portant  donation  de  la 
chapelle  Saint-Gilles  près  de  Mantes, 
à  Marmoutier,  confirmée  par  Phi- 
lippe I",  CLXxxii-ci:.xxxni  ;  407-405. 
—  Charte-notice  relatant  la  fonda- 
tion de  l'église  Saint-Léonard  de 
Bellême,  confirmée  par  Philippe  ^^ 
cc-Xix-ccxxxv  ;  i28-i31.  —  Chartes 
diverses  confirmées  par  le  roi , 
CLXvxm-cxc.  —  Cf.  Majus  Monaste- 
rium. 

Miirolles-sur-Seinc  (  Seine-et-Marne ,  c°° 
de  Montereau).  —  Voir  Maiorolis 
(Hilduinus  de). 

Marque,  73,  22.  —  Cf.  Marham. 

Mnrs-sous-Boiircq  (Ardennes,  c°"  de 
Vouziers).  —  Voir  Medarcus. 

Èlartin  Bonhomme,  ccxxxviii. 

Martini  (Gai terius.  filius),  24P,  i5; 
266,  3  2. 

Martini  (Odo,  filius),  20.  27. 

Martiniaria,  villagium,  450,   11,   i/i. 

Martinus,  259,  2  5. 

Cn\RTES  ET  DIPLÔMES.  —  I. 


Martinus,  camerarius,  556',  i3. 

Martinus,  canonicus  S.  Ambrosii  Bitu- 
ricensis,  362,  2. 

Martinus,  canonicus  [S.  Mariae  Stam- 
pensis],  276 ,  1  2. 

Martinus  (sanctus),  episcopus  Turo- 
nensis,  92,  27;  93,  n.  b;  555,  27. 
—  Festivitas  cjus,  44,  19. 

Marvilte-Moutiers-Brûlé  (Eure-et-Loir, 
c°°  de  Dreux),  ce;  CCI,  n.  —  Cf. 
Merrevilla. 

Mascelinus,  Bernardi  de  Lanierivilla 
filius,  12,  17. 

massarii,  505,  4. 

Masus,  [villa],  555,  19. 

Matheus  de  Sosiaco,  37 i,  8. 

Mathias  de  Monte  A.ureo,  396,  ig. 

Mathildis  (Goisbertus,  filius),  455,  9. 

Mathildis,  regina  Anglorum ,  319,  18, 
2  2 . 

Mathildis,  regina  [Francorum],  Hen- 
rici  régis  Francorum  uxor,  xv,  n.  1 . 

Matiscensis  episcopus.  —  Voir  Landri- 
cus.  —  Mâcon  (Saône-et-Loire). 

Matisconensis  episcopatus,  45,  18.  — 
Màcon  (  Saône-et-Loire). 

matrimonium,  330,  ig. 

Mattanv dliers  (Eure-et-Loir,  c""  de 
Brezolles ,  c"°  de  Fessanvillicrs-Mat- 
tanvilliers).  —  Foir  Matunvillari 
(Robertus  de). 

Matunvillari  (Robertus  de),  12,  26.  — 
Mattanvillwrs  (Eure-et-Loir,  c""  de 
Brezolles,  c"°  de  Fessanvilliers-Mat- 
tanviliiers). 

Flaubert,  prévôt  d'Orléans,  cuv.  — 
Cf.  Malbertus. 

Maudétour  [Thibaad.  de),  CCXLI. 

Maille  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Meulan). 
• —  Voir  Manlia  (Hugo  de),  Man- 
lienses  barones. 

Maurigniacus,  Sancta  Trinitas  de  No- 
vis  Stampis,  monasterium,  555,  5, 
6,  10,  i3,  16;  390,  17,  23.  — Ab- 
Ijas  :  voir  Rainaldus. —  Capitulum, 
557,  n.  1;  391,  3.  —  Monachi, 
357,  10,  11,  12,  16,  17,  20,  23, 
2G,  35;  555,  7.  —  Servi  et  coli- 
berti,  390,  17,  23.  —  Cf.  Moriyny 
(  Seine-et-Oise ,  c°°  d'Etampes ,  c"°  de 
Morigny-Champigny  ) . 

Maurilius,  archiepiscopus  Rotoma- 
gensis,  555,  39. 

Maurinus.  —  Cf.  Morinus. 


Maurinus,  presbyter  [  ecclesiae  Carno- 
lensis],  177 ,  23. 

Maurinus ,  Morinus  de  Pinu ,  cxcv,  n.  1 . 

Maurinus  de  Va,  550,  n.  s.  —  Cf. 
Morinus. 

Mauritius,  praepositus,  228 ,  2  k. 

Maurontus  (sanctus),  Adalbaldi  ducis 
filius,  505,  17;  504.  5;  209,  3, 
9,  16;  5iO,  iT,i38,  2/i.  —  Cor- 
pus ejus,  210,  6. 

Mauvette,  rivière,  affluent  de  l'Avre  et 
sous-affluent  de  l'Eure. —  FniVMedua. 

Mauziacus,  monasterium,  545,  10, 
i4;  545,  1.  —  Actum  Mauziaci, 
545,  i3.  —  Mozac  (Puy-de-Dôme, 
c"  de  Riom). 

Maximinus  (beatus).  —  Festivitates 
ejus,  353,  17. 

Mayenne  (Mayenne).  —  Foir  Meduana 
(Gosfridus  junior  de). 

Mayenne,  rivière,  affluent  de  la  Loire. 
—  Voir  Mediana. 

Maynardus.  —  Cf.  Mainard,  Mainar- 
dus,  Menart. 

Maynardus,  371,  12. 

Maynardus,  'Walterii  [de  Sancto  Salo- 
mone]  nepos,  257,  6. 

Meanta,  554,  11;  309,  22.  —  C/. 
Medanta. 

Meaax  (Seine-et-Marne).  —  Voir  Mel- 
dense,  Meldensis. 

Mecinensis  ecclesia,  église  de  Mecine.i 
ou  Mecinez,  67,  26,  29,  34;  68 ,  8; 
ff5,2;5P4,i3,23;5P5,  2,3,8.— 
Abbatissa,  555,  k,  7,8;  voir  Nata- 
lia.  —  Canonici,  555,  4,7,  i']\296 , 
5.  — Decanus,55ff,  6.  —  Sanctimo- 
niales,556,  4.  —  Villa,(>5,  1,  17; 

295,  18,  38;  296,  6,  25.  —  Cf. 
Messines  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale, arr.  d'Ypres). 

Mecines ,  Mecinez,  église,  67,  2g,  34; 
554,  33;  —  vile,  69,1-j;  295,  38; 

296 ,  26.  —  Cf.  Mecinensis  ecclesia. 
Medancia,  U06 ,  5.  —  Cf.  Medanta. 
Medanta,  Meanta,  Medancia,   Medan- 

tus,  Medunta,  castrum  et  villa,  xliii, 
«.3;  180,  i;231,  ^-,232,  1,  3, 
6;  554,  11;  309,  23,  n.;  i06.  5; 
405,  3;  àll,  5,  n.  d.  —  Actum 
Medantae,  555,  i3.  —  Ecclesia  : 
voir  Sanctus  Aegidius.  —  Praeposi- 
tus :  voir  Warinus.  —  Teloneum, 
232 ,5.  —  Manies  (  Seine-et-Oise).  — 
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Cf.  Guillelmiis  Rufinus,  Hugo  Sta- 

vollus,  Odo  de  Manta. 
Medantense  castrum,   23Q ,    5,    6. — 

Cf.  Medanta. 
Medantus,  XLIU,   n.  3;  ill ,  5.  —  CJ. 

Medanta. 
Medarcus,  parrochla,  78,  i8.  —  Mars- 

sons-BouTccj  (Ardennes,  c°°  de  Vou- 

ziers). 
média     quadragesimae,   quae  est  die 

dominica  Letare   Ilierusalem  ,  3i9 , 

25;  320,2. 
Mediana ,  Bumen ,  195 ,  1 1 . —  Mayenne, 

rivière ,  affluent  de  la  Loire, 
mediatura  terrae,  iOI ,  ig. 
medicus,  309 ,  2 G. 
medietaria,  i20 ,  7. 
Medua,  rivulus,  il,  i3,  — Mauvette, 

rivière,  affluent  de   l'Avre  et  sous- 
affluent  de  l'Eure. 
Meduana  (Gosfridus  junior  de),   395 , 

i5.  —  Mayenne  (Mayenne). 
Medunta,  309.  n.  —  Cf.  Medanta. 
Mehan-sar-Yèvre  (Cher,  arr.  de  Bour- 
ges). —  Cf.  Magduno. 
Meinard  (Robertus),  i06 ,  ».  x.  —G/. 

Menart. 
Melamdis  (Hugo,  cornes),  137,   1.  — 

Cf  Mellenlum. 
Meldense  territorium,  50,  1. —   Mel- 

densispagus,  223,  2.   —  Cf   Mel- 

densis. 
Meldensis,  Meldicensis  episcopus  -.voir 

Walterius,     Walterus;    —   pagus, 

223,  2.  —  Meaiu)  (Seine-et-Marne). 

—  Cf.  Ansoldus  Meldensis. 
Meldensium  episcopus,  272,  1.  —  Cf. 

Meldensis. 
Meldicensis  episcopus,  7P,  10.  —   Cf. 

Meldensis. 
Meldon  (Alanus  de),  395,  18. 
Meleduno   (Hugo  de)  vel  Meledunen- 

sis,   252;    i5;  260,    1;  262,   18; 

276,  5;  —  (Mangoz  de),  557,  36. 

—  Cf.  Meledunum. 
Meledunura,  Meleun ,  Melidunum  ,  Mi- 

lednnnm,  Milidunum,  Militonense 
castrum,  xvi,  n.  2;  xxxv,  n.  5; 
XXXVI,  71.  1  et  k;  xxxvii,  n.  9;  9i, 
à;  105,  n.  3;  3à7 ,  i3.  —  Actum 
«eZ  DatumMeleduni,  99.  i8-,  là7, 
22,  n.  z;  260.  5;  262.  aS;  339, 
16;  3U7 ,  28.  —  Ecclesiae  :  voir 
Sanctus   Petrus,    Sanctus    Salvator. 


—  Ministri  regii,  339,  2.  —  Pa- 
gus Milidunensis,  106,  8.  —  Pala- 
lium,  12i ,  12;  palatium  novuni , 
3fi7,  28.  —  Praepositus,  338 ,  11, 
1 7  ;  voir  Guarinus.  —  Proceres  Mi- 
lidunenses,  338,  21. —  Suburbium 
S.  Aspasii,  339,  2,3,  5. —  Turris, 
339,  16.  —  Vicecomes,  338,  17; 
voir  Menasses,  Marcus  (?),  Milo  (?), 
Ursio,  Vuillelmus. —  Melun  (Seine- 
et-Marne).  —  Cf  Meleduno. 

Melemodium,  Melomodium,  18 i,  10, 

n.  f. 
Meleun  (Ursio  de),  206,2%;  h!il .  18. 

—  Cf.  Meledunum. 

Melfitanus  archiepiscopus ,  cc\xix,    n. 

—  Amalfi  (Italie,  prov.  et  arr.  de 
Salerne). 

Melidunum,  9/i ,  à.  —  Cf  Meledu- 
num. 

Mellendi  cornes  (Hugo),  159,  26.  — 
Cf.  Mellentum. 

Mellendis  comas  (Hugo),  9i,  3.  — 
Cf  Mellentum. 

Mellensium  cornes  (Rotbertns),  272, 
5.  —  Cf.  Mellentum. 

MeHent  (Galeranus,  cornes  de),  180, 
28.  —  Cf.  Mellentum. 

IMellentum ,  Melamdis ,  Mellendus , 
Mellenses,  Mellent,  Meident.  cxcv, 
n.  2;  CXCVI,  n.  2;  232,  n.  1.  — 
Cornes  :  voir  Galeranus,  Hugo, 
Rotbertus,  Walerannus.  —  Eccle- 
sia,  554,  6;  cf.  Sanctus  Nica- 
sius  MeEenti.  —  Vicecomes  :  tjoir 
Paganus ,  Vualterius.  —  Cf.  Meulan 
(  Seine -et- Oise,  arr.  de  Versailles). 

mellis  inventi  (décima),  26,  10. 

Melomodium,  [villa],  18i,  10. 

Melun  (Seine-et-Marne).  — ■  Voir  Mele- 
dunum. 

Memmius  (sanctus),  episcopus  Cata- 
launensis,  59 ,  1. 

memoriale,  [videlicet  praeceptum  ré- 
gis], Lxxxiv;  19â,  18;  202,  17; 
256',  lr,228.  18;  253,  5;  273, 
19;  275.  19;  276.  3;  281.  19; 
557,2;  288,  21;  300,  i3;  311, 
10;  350,  i3;  360,  i3;  37i.  17; 
386,  21  ;  388,  21;  389.  i5;  390, 
23;  i03.  23;  il5,  12;  454,  3o; 
—  litteratoriura,  555,  i3. 

Menart.  —  Cf.  Mainard,  Mainardus, 
Maynardus. 


Menart,    Meinard     (Robertus),    i06 . 

17,  n.  X. 
Menpiscus,  Menpisicus  pagus,  68,  là; 

20/t,  7,  10;  555.  11;  455,  i3,i6. 
Menpisicus  pagus,  5^*4,  7,  10;   45P , 

i3,  16.  —  Cf.  Menpiscus. 
Menrivilla ,  alias  Broilum ,  in  pago  Men- 

pisico,  juxta  Lisiam  fluvium,  203, 

19,  25-,504.  2,  7;50P,  6,  i3,  17, 

ai;  455,   27;  /i39,  i,   8,  i3.  — 

Ecclesia   :    voir  Sanctus   Petrus.  — 

Merville  (Nord,  arr.  d'Hazebrouck). 
mensa  fratrum,  171,  23,  24;  5i4,  19. 
mensa  terrae,  68,  i/;,  i5,  16.  —  Cf. 

manoirs,  mansus. 
mensura  terrae ,  62 .  11. 
Mentelo,  villa,  19 i.  n.  r.  —  Cf.  Man- 

telo. 
mercator  cursorius,  101 ,  26,  28,  37. 
mercatores  de  Flandrensi  nationc,  82, 

1  ;    —     comitatuum     Noviomensis , 

Veromandensis,  Ambianensis,    San- 

ters,  82,  à, 
mercatum ,  xLr?,  n.    i;6,  9;    9,   11; 

37,  iq;96,  2/1;  101,  22,  23,  28; 

102,  1;  305,  23;  —  annuale,  44. 

17;  —  publicum  ,  44,   28.  —   Jus 

mercati,  9,  i3.  —  Cf.  forum,  nun- 

dinae. 
MereviUa  (Johannes  de),  45i,  5. 
Merlai  (Morinus  de),  326,  11. 
Merrevilla,    ce;    CCi,n.    ^    Maniille- 

Moutiers-Brâlé  (Eure-et-Loir,  c°°  de 

Dreux). 
Memille  (Nord,  arr.  d'Hazebrouck). — 

Voir  Menrivilla. 
Méry  (  Marne ,  c°°  de  Ville-en-Tardenois , 

c""  de  Méry-Prémecy).  —  Voir  Mai- 

reium. 
Meschinus  (Rotbertus),  361.  17. 
Mesland  (Loir-et-Cher,  c°°  d'Herbauit). 

—  Voir  Fons  Merlandi. 
Mesnil,  xm,  n.  2. 
Mesnil-le-Roi  (Le)-{ Seine-et-Oise ,  c°° de 

Saint-Germain -en-Laye).    —    Voir 

Mansionille. 
Mesons,  357,  12,  i3,  23.  —  Maisons 

(Eure-et-Loir,  c°°  d'Anneau). 
Messines   (Belgique,  Flandre   occiden- 
tale ,  arr.  d'Ypres  ).  —  Privilèges  pour 

Messines,    lxix;  lxx;  lxxv;  lxxvh; 

Lx\xvi  ;  67-69;  290-296.  —  Cf  Me- 

cinensis  ecclesia. 
Mestiverius  (Herveus),  190,  12. 
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Mesus,  vHla,  19i.  20. 

Melhlindensis  cornes  (Hugo), 255,  11. 

—  Cf.  Mellentum. 
metropolitani,  121,  18. 

Meulan  (Seine-et-Oise,  arr.  de  Ver- 
sailles). —  Charte  prétendue  du 
comte  Galeran  relative  à  la  dédicace 
de  l'église  Saint-Nicaise,  cxcn-cxcvn. 

—  CJ.  Mellentum. 

Meulent,  232.  n.  1.  —  CJ.  Mellentum. 

Meunq-sur-Loire  (Loiret,  arr.  d'Or- 
léans). —  Cf.  Magdunensis,  Sanctus 
Liphardus. 

Meuse,  fleuve.  —  Voir  Mosa. 

Meazelle  [La) ,  rivière,  affluent  de  la 
Magière    et   sous-affluent   du  Cher. 

—  Voir  Lasmars. 

Mézières  (Aisne,  c""  de  Moy).  —  Voir 
Maceriae. 

Miciacus,  villa,  i9U,  2/1.  —  Actum 
Miciaco,  355,  5.  —  CJ.  Sanctus 
Maximinus  Miciacensis.  —  Sainl- 
Mesmin  (Loiret,  c°°  d'Orléans,  c°' 
de  Saint-Pryvé-Saint-Mesmin). 

Migné  (Vienne,  c'°  de  Poitiers), 
ccxxi,  n. 

Micjny,  localité  disparue  (Seine-et- 
Marne,  c°°  de  Lizy-sur-Ourcq ,  c°° 
de  May-en-Multien).  —  Voir  Ami- 
niacensis  villa. 

Mileduno  (Actum),  li7,  n.  z.  —  Cf. 
Meledunum. 

Mileraium,  Milereium,  108 ,  ik,  n.  m. 

Milereium,  108,  n.  m.  —  Cf.  Mile- 
raium. 

miles,  milites,  13.  k\  29,  ai;  là9 , 
16;  19!t.  iq;266.  9;  3il,  10,20; 
■354,  8,  16,  17,  n.  1;  361,  16; 
395.  i5.  —  Milites  ecclesiae  Belva- 
censis,5P,  17; —  fevati,  13S,  28; 

—  re^s,  17.5:108, 2;271,g;390, 
16.  — Servitiummilitum,  136,  20. 

Milesindis.  —  CJ.  Millesindis. 
Milesindis,  Milisindis,    uxor  Tescelini 

Petverensis  militis,  mater  Hugonis, 

150,  3,  71.  g;  151,  5. 
Milidunenses   proceres,  338,   21.    — 

CJ.  Meledunum. 
Milidunensis  pagus ,  106 .8;  —  praepo- 

situs,  338,  11 ,  17;  —  turris,  339, 

16;  —  vicecomes,  338,  ij.  —  CJ. 

Meledunum. 
Milidunum ,  xxxv,  n.  5  ;  xxxvi ,  n.  4  ;  i47, 

22;  547,  2%.  —  CJ  Meledunum. 


Milisindis,  uxor  Tescelini  Petverensis, 
150,  n.  g.  —  CJ  Milesindis. 

militare  beneficium,  66,  à- 

militaris  juvenis,  357,  9;  —  ordo, 
i38,  !i. 

militia  saecularis,  227,  21. 

Militonense  castrum,  xxxvi,  n.  1.  — 
Cf.  Meledunum. 

Millesindis.  —  CJ.  Milesindis. 

Millesindis,  uxor  Ricardi  Bistisiacen- 
sis,  33,  i6. 

Milli  (Adam  de),  260,  2;  262,  20. 

Milo,  archidiaconus  [ecclesiae  Camo- 
tensis] ,  3i9 ,  9. 

l\nio ,  Milon ,  buticularius  régis ,  cxlvu  ; 
CLI;  326,  18. 

Milo,  cancellarius  [ecclesiae  Parisien- 
sis],  132,  16. 

Milo,  decanus  [Parisiensis?],  158,  16. 

Milo,  decanus  S.  Dyonisii  de  Carcere 
[Parisiensis],  93,  là. 

^lilo,  vicecomes  [Meledunensis?],  339, 
i5. 

Milo  de  Caprosis,  180,  ù. 

Milo,  Gauffredi  de  Gomet  filius,  180, 

32. 

Milo  de  Malo  RepaStu ,  iOi,   là,   17, 

18. 
Milo,  Milonis  de  Malo  Repastu   filius, 

iOi,  19. 
Milo  Orfanus  vel  Orphanus,  139,  10; 

269,  26;  i06,  20. 
Milon ,   bouteiller  du   roi ,    cxltii.    — 

CJ  Milo. 
Milonis  (Raginaldus  ,  filius),  abbas  S. 

Salvatoris  Meledunensis,    3i7,    18. 
mina  avenae,  SOI ,  3o. 
minister,  ministri,  2iO,  24;  —  abba- 

tis,  2iO,  19;  • —  ecclesiae,  399,  2; 

—  palatii,i54,  i3;  —  régis,  110, 

11;  Ul,  17,  27;  162,  1;  170,  7; 

252.   1;  25i,  7;  339,   2.  —  CJ 

ministerialis. 
ministeria  [ecclesiae],  275 ,  6.  —  CJ. 

ministerium. 
ministerialis,     ministeriales     abbatis, 

85,  12;— régis,   19à,    18;   196. 

9;  228,    12;" 237,  19;  251.  2k; 

27U,  7;  275,  xi;288,  9,  10,  i5; 

37 U,  16.  —  CJ.  minister. 
ministerium  [régis],  228,    i3;   251. 

2  5.  —  CJ.  ministeria. 
Ministerium  Furnense,  62,  10.  —  CJ. 

Furnae. 


Mirabellum,  Mirebellum  molendinum, 

Bituris,  36 h,  i ,  n.  d. 
Mirebellum,     molendinum,     Bituris, 

36Ù ,  1 .  —  CJ.  Mirabellum. 
Miredol,    molendinum    Duaci,    20U , 

24;  Ii39 ,  32. 
missa  celebrala pro  anniversario ,17 ,2. 
Moceolus  (Giraldus),  326,  5. 
Modestus  ( sanctus) ,  martyr.  —  Festum 

ejus,  112,  5. 
Modicus  (Petrus),  cciv,  n. 
modius  annonae ,  75 ,   7  ;  —  avenae , 

i20,    12;  —  terrae,  i20 .   9;  — 

vini,  33.  20;  205,  2h;ùliO.  24.— 

Terra  tôt  modiorum,  205,  19,  23; 

206,  12;   UO.   17,   18,  22;  Ul. 

2.  —  Terra  dimidii  modii  annonae, 

205.  17;  UO.  i5.  —  Terra  ubi 
colligi  possunt  modii  .XC. ,  2àl ,  7. 

—  Tantum  terrae  ubi  possunt  seri 
tût  modii  annonae,  205,  5,8,  i3, 
i4,  n.  j;  iùO.  3,  6,  12. 

Moiliens  (Frigide  de),  2àl ,  23.  — 
Molliens-au-Bois  (Somme,  c°°  de 
ViUers-Bocage),  ou  MoUiens-Vidame 
(Somme,  arr.  d'Amiens). 

Molangia,  villa,  222,  22. 

molendinum,  molendinus,  26.  3,  17; 
31,  18;  33,  16;  36,  6;  52,  17; 
61.  23;  62,  4;  68.  7;  69,  3;  7i. 
i5;  78,  i4;  96.  24;  131,  82; 
133,  i3;  U2,  18;  U3,  21;  lU. 
3;  168.  2;  179,  22;  18i,  iS;202, 
4;  20i,  8,  17,  23,  24;  205,  6,  8; 

206.  1,2;  213,  5;  250,  5,  6; 
281.  q;  295.2,  i2,;305,  2i;308, 
6;  331,5;  332,  i5;360,  2i;363. 
8,9,11,  12;  394.  11;  i39.  i4; 
440,  4,  5,  3 o.  —  Sedes  molendini, 
78.  i4,  17. 

molendinus,  25i,  9;  305,  23;  360, 
2 1  ;  363,  8 ,  g ,  11,   1 2  ;   39i ,   11. 

—  CJ.  molendinum. 

Molesme  (Côte-d'Or,  c°°  de  Laignes}, 
CCI.  —  Voir  Molismus. 

Molismus,  monasterium  S.  Mariae, 
XLI,  n.  1  ;  CCI.  —  Molesme  (Côte- 
d'Or,  c°°  de  Laignes). 

31olliens-aii-Bois  (Somme,  c°°  de  \  il- 
lers-Bocage).  —  Voir  Moiliens  (Fri- 
gide de). 

Moiliens  -  Vidame  (  Somme  ,  arr. 
d'Amiens).  —  Voir  Moiliens  (Fri- 
gide de). 

6.5. 
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monaclialis ,   monachilis    ordo,    225. 

33;  _  religio,  281.  /i;  2S6 .   i/i, 

i5;  ùOS,  3.  —  C/1  monasticus. 
monachus ,  monachi ,  5 ,  1 1  ;  6' ,  i  ,  1 3  , 

i8,  n.  \;9,  6,  9-i3;  i7.  i;  19, ç,; 

52.  g,  i5;  61,    là,    i6;   S9 ,   17; 

90, 17, 20, 27;  55,  7;  iOi,  a, 

16-19,  23,  3i-35;  405,  1,  o.-10i, 
i5;  iOff,  7,  9,   là;  109,  à;   116. 

8,  19,  21;  127.  6;  m.  i5,  17; 
i/i(>,  23;  16i.  19;  :/«/,  16;  iô*, 
3-6,  i/i;  472.  22,  25;  180.  6; 
i*7,  3;  455,  i4;  190,  16;  452, 
20;  198,  34;  204,  17;  505,  i5; 
231,  ■2&;23i,  1;  555,  là;  237, 
i5;  5^5,  i4,  21,  24,  25;  266 ,  3, 
à;  267,  i3,  i4,  i8;2(>5,  3;  269, 
21;  574,  21;  274,  22;  278,  4, 
il;  281,  10;  55tf,  18;   504,   ip, 

28,  29,  32;  305,   21;  505,  2,  10; 

309,  17;  554,  21,  22;   525,    19, 

21,  24,  28,  29,  33;  326,  3;  328. 

10,   18,  24;   335,   22;  336,  28; 

555.  3 ;  3i3.  2  ;  545,  3 ;  555,  1 6 , 

2  0-,  357 ,  10,  12,  16,  17,  20;  554, 

16;  395,    i3,  la;  405,    i3,  17; 

405,    20;    405,    2;    444,    6,    9, 

n.d;420,  5,  17,  22,  26,  29;  455. 

4.  —  CJ.  fratres. 
monarcbia  regni,  53,  3. 
Monasteriolo.  —  Cf.  Monsteriolo. 
Monasteriolo  (BarthoJomeus  de),  358 , 

2. 
Monasteriolum ,  castrum,   46,  2g.  — 

Montreail-sur-Mer  (  Pas-de-Calais). 
Monasteriolum,  parrochia,  23,  6,  i4- 
Monastei'ium  novum    Sancli   Johannis 

Pictavensis,  ccxM,  ».;  ccxxvin,  n.  i  ; 

547,   n.    1;   219,    7;    250,   11-12, 

i6,   22,   3o.  —    Cf.  Mnjitierneiif,  à 

Poitiers. 
monasticus  ordo ,  335 ,30,21.  —  Cf. 

monachalis. 
Monceau-le-Vieil  {Aisne,  c°"  de  Ribe- 

mont,  c"°  de     Chevresis-Monccau). 

—  Voir  Moiicellis. 

Moncellis,  viila,  281 .  8.  —  Monceau- 
le-Vieil  (Aisne,  c""  de  Ribeniont,  c"° 
de  Chevresis-Monceau). 

Monclij-Lafjache  (  Somme ,  c°"  de  Ham  ) . 

—  Voir  Montiacensis  terra. 

Monci  vel  Moncy  (VValterus  de),  123, 

9,  ».  a.  —  Moiichy-h'-ChùIel  Oise, 
c°"de  Noaillcs). 


Moncy  (Walterus  de),  123,   n.  a.  — 

Ç/:"Monci. 
Mondeburgis,  52,  n.  1.  —  Cf.  Erdc- 

burgis. 
MomlTécjicoiirt ,  raoxAm  (Ardennes,  c°" 

de  JuniviUe,  c°°  d'Alineourt) . —  Voir 

Mundrisiaca  curtis. 
moneta  Abbatisvillae,  505,  7;     -   au- 

rea,  210 .  26  ,  27;  —  Islensis,  74, 

4;  —  Silvanectensis ,  331,    là.  — 

Census  monetae,    331,    2.    —   Cj. 

denarius,  libra,  nummus,  solidus. 
monetarius,  395,  17. 
moniales,  405,  i3,  17;  405,  i4. 
Moniellus  (Hugo),  6,  11. 
Monmorence  (Teobaudus  de),  12,  l\. 

—  Cf.  Monte  Morenceio. 
Monmoriaco  (Thetbaldus  de),  .94,  5. 

—  Cf.  Monte  Morenceio. 
Monnes  (pasnagium  de),  395,  11. 
Monoculus  (Renardus),  ccxL,  n.  1. 
monogramme    de    Philippe    I",    CXYH; 

cwiii;  Gxix-cxxiv;  Iilt7-li!i9. 
Mons  [Balduin.    conte    de),    69,    26; 

296.  27.  —  Mons  (Belgique,  Hai- 

naut).  —  Cf.  Montes. 
Mons   (  Seine-et-Oise ,   c°"  de   Longju- 

meau,  c°°  d'Atliis).  —  Ko/r  Montes. 
Mons  Acutus,  308,  7. 
Mons   Alsonis,    78,   33.    —    Ausson, 

village     détruit    (  Marne ,     c°°     de 

Reims). 
Mons  Barresius,  256,   10.  —    Èloni- 

bairois    (Loiret,   c°"  de   Beaune-la- 

Rolande). 
Mons  Belleni,  454,  2  4. 
Mons  Cassel.  —  Voir  Cassel. 
MonsDesiderius,  40.   3;  329.  26.  — 

Comes  :  voir  Hilduinus.  —  Montdi- 

dier  (Somme). 
Mons  Ferratus,  96,  3o.  —  Moiitferré , 

moulin  (Marne,  c°"  de  Reims,  c""  de 

Ta  i  ssy  ) . 
Mons  Fortis,  castrum,  46'4,  12;  165. 

5.   —  Comes   :   l'oi'r    Emmauricus. 

—  Ecclesiae  :  voir  Sanctus  Laureu- 
tius ,  Sauclus  Petrus.  —  Miles  :  voiV 
Simon.  —  Prioratus,  163.  18.  — 
Montfort-l'Amaary  (  Seine-et-  Oise  , 
arr.  de  Rambouillet).  —  Cf.  Nor- 
mannus  de  Monteforti. 

Mons  Johannis,    in   solo  Pictavorum, 

cciii,  n.  1. 
Mons,Iulanus.  —  Monasterium  S.  Dyo- 


nisii  in  monte  Julano ,  55,  «.;  89. 
n.  —  Cf.  Capella  Audae. 

Mons  Ledulli,  96,  29. 

Mons  Livonis ,  Mons  Luvonis ,  213 ,  à  , 
n.  g.  —  Montlevon  (Aisne,  c°"  de 
Condé-en-Brie). 

Mons  Luvonis, 245,  4.  — Ç/.MonsLi- 
vonis. 

Mons  Sanctae  Mariae.  —  Actum  in 
Montes.  Mariae,  3il .  là.— Mont- 
Notre-Dame  {Aisne,  c°"  de  Braisne). 

Mons  Sancti  Quintini,  Sanctus  Quin- 
linus  de  Monte ,  monasterium ,  ccii, 
11.  i;ccxvi-cc\vn;ccxxxvn;ccxx\vin; 
456',  2.  —  Abhas  :  voir  Godefri- 
dus,  Henricus.  —  Mont-Saint-Qacn- 
tin  (  Somme ,  c°°  de  Péronne ,  c"°  d'Ai- 
laines). 

Monsteriolo.  —  Cf.  Monasteriolo. 

Monsteriolo   (Willelmus  de),  444,   9. 

Mons  Theodaldi,  villa  in  parrochia 
ecclesie  Monasterloli  ,23.  6.  — 
Monteaiix  (Loir-et-Cher,  c°"  d'Her- 
bault). 

Monlargis  (Loiret),  ccxxxix. 

Montbarrois  (Loiret,  c°°  de  Beaune- 
la-Rolande).  —  Voir  Mons  Barresius. 

Montclienot  (Marne,  c°°  de  Verzy,  c°° 
de  Villers-Allerand).  —  Voir  Cani- 
ciila. 

Montcochon  (Loiret,  c°"  et  c"°  de  For- 
rières).  —  Voir  Montqosson. 

Montdidier  (Somme).  —  Voir  Mons 
Desiderius. 

Monte  Aiireo  (Mathias  de),  396,  19. 
—  Montoire  (Loir-et-Cher,  arr.  de 
Vendôme). 

Monteaux  (Loir-et-Cher,  c°°  d'Her- 
bault).  —  Voir  Mons  Theodaldi. 

Monte  Celso  (Ebo  de),  545,  9. 

Monte  Falconis  (Theodericus  de) ,  361, 
8,  n.  m;  36i,  i3;  365,  20.  — 
Montfaucon,  auj.  Villequiers  (Cher, 
c°"  de  Baugy). 

Monte  Gaio  (Paganuset  Nanterus  de), 
306,  25.  —  Montjay,  château  dé- 
truit (Seine-et-Marne,  c°°  de  Claye, 
c"°  de  Villevaudé). 

Montegomeri  (Hugo  de),  Rotherti  de 
Belismo  frater,  326,  9,  n.  k.  — 
Roger  de  Montgomery,  CCXXXI;  cf. 
Rotgerius  [de  Monte  Gomerici],  co- 
mes. —  Montgomtnerj  (Calvados,  c" 
de  Livarot). 
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Monte  Gualdrici  (Heiveus  de),  136, 
2g.  —  Montijaudry  (Orne,  c°°  de 
Pervenchères). 

Monte  Johannis  (Albericus  de],  39â  . 
2  3.  —  Montjean  (Maine-et-Loire, 
c°°  de  Saint-Florent-Je-Vieil). 

Monte  Lehari  (Wido  de),  159,  ag. — 
Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Leherei  (Guido  de),  168 .  n.  o. 

—  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Lehereii  (Guido  de),  Ib'S ,  n.o. 

—  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Leherii   (Guido  de),   168,  21. 

—  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Lethario  (Vuido  de),  12/,   17. 

—  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Letheri  (Guido  de),  54,  i.  — 

Cf.  Monte  Leutherico. 
Monte  Leuterii  (Guido  de),  162,    ?.o. 

—  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Leutherico ,  Monte  Lehari ,  Mon- 
te Leherei ,  Monte  Lehereii ,  Monte 
Leherii,  Monte  Lethario,  Monte  Le- 
theri ,  Monte  Leuterii  ,  Monte  Leu- 
therii ,  Monte  Lietheri ,  Monte  Li- 
theri  (Wido  de),  63,  6;  66,  12, 
n.  1;  9/i,  li;  98,  17;  127,  17;  159, 
2g,  n.  y;  162,  20,  n.  O;  168,  21, 
n.  o.  —  Montlhcry  (Seine-et-Oise, 
c°°  d'Arpajon). 

Monte  Leutherii  (Guido  de),  162, 
n.  o.  —  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Lietheri  (Wido  de),  63,  6; 
66,  12.  —  Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Litheri  (Wido  àe),  66 ,  n.\. — 
Cf.  Monte  Leutherico. 

Monte  Lotharii  (Hugo  de),  136,  11, 
28. 

Monte  Maurentio  (Tetbaidus  de),  i52, 
\li;13i.  16.  —Cf.  Monte  Moren- 
ceio. 

Monte  Monrenci  (Tiebaidus  de).  63, 
6;  66 ,  i3. —  Cf.  Monte  Morenceio. 

Monte  Moreci  (Tiebaidus  de),  63, 
n.  c.  —  Cf.  Monte  Morenceio. 

Monte  Morenceio ,  Monmorence ,  Mon- 
moriaco.  Monte  Maurentio,  Monte 
Monrenci ,  Monte  Moreci ,  Monte 
Morenci,  Monte  Morenciaco,  Monte 
Morencio,  Monte  Morenliae,  Monte 
Moriniaco  (dominus  de),  cxcrv,  n.  1; 

—  (Herveus  de),  cxlvu,  n.  lo; 
23i ,  4;  — (Odo  de),  MCiil,  n.  1; 
130,  9;  —  (Tetbaidus  de),  cxLin, 


n.  10,7,  i5,  n.  n  etô;  12,  4;  63, 
6,  n.  c;  66,  i3;  54.  5;  127,  19; 
132.  i4;  13à.  16;  160,  1.  — 
J/ontmoreney  (Seine-et-Oise,  arr.  de 
Pontoise). 

Monte  Morenci  (Tetbaidus  de),  160, 
1 .  —  Cf.  Monte  Morenceio. 

Monte  Morenciaco  (Odo,  miles  de), 
cxcni,  n.  1.  —  Cf.  Monte  Moren- 
ceio. 

Monte  Morencio  (Odo  de),  130,  9. — 
Cf.  Monte  Morenceio. 

Monte  Morentiae  (Tedbaldus  de),  7, 
1 5 ,  n.  n  et  e.  —  Cf.  Monte  Mo- 
renceio. 

Monte  Moriniaco  (Tetboldus  de),i57, 
19.  —  Cf.  Monte  Morenceio. 

Montensis  (Gossuinus  vel  Gozuinus) , 
63,  12;  66,  18.—  Cf.  Montes. 

Montensiiun  cornes  (Rainerius),  40, g. 

—  Cf.  Montes. 

Montes.  —  Balduinus,  cornes deMonti- 
bus,  69,  10,  16;  296,  lo,  27;  cf. 
Balduinus  [VI],   cornes    Flandriae. 

—  Gozuinus  vel  Gossuinus  Monten- 
sis, 63,  12;  66,  18. —  Rainerius, 
cornes  Montensium,  iO,  g.  —  Mons 
(Belgique,  Hainaut). 

Montes,  villa,  XLn,  n.  2.  —  Mons 
(Seine-et-Oise,  c°°  de  Longjumeau, 
c»"  d'Athis). 

Montfaucon ,  auj.  Villequiers  (Cher,  c°" 
de  Baugy).  —  Voir  Monte  Falconis. 

j\lont ferré,  moulin  (Marne ,  c°°  de  Reims , 
c"°  de  Taissy).  —  Foir Mons  Ferralus. 

Montfort-l'Amaary  (Seine-et-Oise,  arr. 
de  Rambouillet). —  Foi'r MonsFortis. 

Montgaiidry  (Orne,  c°°  de  Perven- 
chères). —  Voir  Monte  Gualdrici 
(Herveus  de). 

Montgommery  (Calvados,  c°°  de  Liva- 
rot). —  Voir  Montegomeri. 

31ontcjosson ,  ccxxxix.  —  Montcorlion 
(Loiret,  c°"  et  c"°  de  Ferrières). 

Montiacensis  terra,  356,  5.  —  Mon- 
chj-Lagache  (Somme,  c°°  deHam). 

Montier-la-Celle  (Aube,  c°"  et  c""  de 
Troyes).  —  Préceptes  portant  dona- 
tion des  églises  de  Sainte-Savine  de 
Troyes  et  de  Saint-André,  lxx; 
ci;  151-15!,:  /,35,5-j, 
à.  —  Cf.  Sanctus  Petrus 


LXXXVI  ;    c ; 
38;  45ff,  1- 
Cellensis. 
Montierneuf ,    1 


Poitie 


monastère , 


ccïxi,  n.  ;  ccxxvin,  n.  1.  —  Pré- 
cepte portant  confirmation  des  biens 
du  monastère  fondé  par  Geoffroy, 
duc  d'Aquitaine,  217-221.  —  Cf. 
Monasterium  novum. 

Montigny  (Loiret,  c°°  d'Outarville). — 
Cf.  Montiniacus. 

Mnntigny  (Seine-et-Marne,  c°"  de  La- 
gny,  c°°  de  Lesches).  — ■  Voir  Mon- 
tiniacus. 

Montigny-Carotte  (Aisne,  c°°de  Bohain). 
—  Voir  Montiniacus. 

Montiniacus,  i54,  a 6.  —  Montigny 
(Loiret,  c™  d'Outarville). 

Montiniacus ,  villa ,  281 ,  7.  —  Monti- 
gny-Carotte (Aisne,  c°°  de  Bohain). 

Montiniacus,  villa  in  Meldensi  pago, 
223,  2.  —  Montigny  (Seine-et- 
Marne,  c°°  de  Lagny,  c""  de  Les- 
ches). 

Montinium,  [villa],  61,  itx. 

Montjay,  château  détruit  (Seine-et- 
Marne,  c°°  de  aaye,  c"  de  Ville- 
vaudé).  —  Voir  Monte  Gain  (Pa- 
ganus  et  Nanterus  de). 

Montjean  (Maine-et-Loire,  c™  de  Saint- 
Florent-le-Vieil).  —  Voir  Monte  Jo- 
hannis (Albericus  de). 

Montlevon  (Aisne,  c°°  de  Condé-en- 
Brie).  —  Voir  Mons  Livonis. 

Montlhéry  (Seine-et-Oise,  c°"  d'Arpa- 
jon). —  Voir  Monte  Leutherico. 

Montmorency  (Seine-et-Oise,  arr.  de 
Pontoise).  —  Hervé  de  Montmorency, 
cxLvn,  n.  10.  —  Le  seigneur  de 
Montmorency,  CXCIT,  n.  —  Thibaad 
de  Montmorency,  c\liii,  n.  10.  — 
Cf.  Monte  Morenceio. 

Mont -Notre -Dame  (Aisne,  c°"  de 
Braisne).  —  Voir  Mons  Sanctae 
Mariae. 

Montoire  (Loir-et-Cher,  arr.  de  Ven- 
dôme). —  Voir  Monte  Aureo  (Ma- 
thias  de). 

Montreail-sar-Mer  (Pas-de-Calais).  — 
Voir  Monasteriolum. 

Mont -Saint -Quentin  (Somme,  c"  de 
Péronne,  c"  d'AUaines),  ccxvi-coxvii  ; 
ccxxxvn;  ccxxxYin.  —  Cf.  Mons 
Sancti  Quintini. 

MorainvUliers  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Poissy).  —  Voir  Morenviller  (Ted- 
vvinus  de). 

Morandisclusa ,     viilula    ad    Sanctum 
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Montem  pertinens,  204,   17;    455, 
23.—    Transitus,  204,    18;    i39 . 

20. 

Morardus,     canonicus     [S.    Exuperii 

Corboiiensis],  159,  16. 
Mord.  (Ivo),  165.  9. 
Mordens  (Hubertus),  27,  17. 
Morenviller  (Tedwinus  de),  254,    9. 

—  Morainvilliers  (Seine-et-Oise,  c°" 
de  Poissy). 

Moreto  (Adam  de),  170,  17. 

Moriyny  (Seine-et-Oise,  c°°  d'Etampes, 
c"'  de  Morigny-Champigny).  — 
Confirmation  par  Philippe  I*'  et  son 
fils  Louis  de  la  cession  de  Malsons 
faites  par  les  religieuses  de  Saint- 
Éloi  de  Paris  aux  moines  de  Mori- 
gny,  356-358.  —  Précepte  portant 
donation  de  l'église  de  Saint-Martin 
d'Etampes-les-Vieilles  à  l'abbaye  de 
Morigny,  lxxix;  387-388.  —  Pré- 
cepte concédant  aux  serfs  et  colli- 
berts  de  la  Trinité  d'Etampes  (Mo- 
rigny) les  mêmes  coutumes  qu'aux 
serfs    royaux,  lxxix  ;    389-391.  — 

—  Cf.  Maurigniacus,  Stampae. 
Morincae,  [villa],  45,  i/j. 
Morinensis  diocesis,  ccxv,  n.  2  ;  —  epi- 

scopus,  70,  n.  /i;  427,  26;  cf.  Um- 
bertus.  —  Cf.  Taruennensis. 


Morinorum  episcopus,  18i,  26.  — 
Cf.  Taruennensis. 

Morinus.  —  Cf.  Maurinus. 

Morinus  (Acardus),  clericus,  canoni- 
cus S.  Ambrosii  Bituricensis,  362,  1. 

Morinus  de  Merlai,  326,  11. 

Morinus,  Maurinus  de  Pinu,  cxcv,  n.2. 

Morinus,  Maurinus  de  Va,  250.  20, 
n.  s. 

MoronvilUers  (Marne,  c°°  de  Beine). — 
Voir  Muronis  Villare. 

Mortagne  (Orne).  —  Foir  Maritaniae 
cornes. 

mortuus  lucus,  168,  3-4.  —  Cf.  bos- 
cus,  nemus,  silva. 

Morus,  171 ,  2.  —  Mom-s  (Seine-et- 
Oise,  c°"  de  risle-Adam  ). 

Mosa ,  fluvius  ,40,11.  — Meuse ,  fleuve. 

Mosckeron,  Mousqueron,  villa  in  terri- 
torio  Cortracensi,  73,  16,  35;  74, 
i3  ,  3o;  455,  16.  —  Mouscron  (Bel- 
gique, Flandre  occidentale,  c°"  de 
Courtrai). 

Mouchy-le-Châlel  (  Oise ,  c°°  de  Noailles  ) . 
—  Voir  Monci  (Walterus  de). 

Moars  (Seine-et-Oise,  c°°  de  l'Isle- 
Adam).  —  Voir  Morus. 

Mouscron  (Belgique,  Flandre  occiden- 
tale, c°"  de  Courtrai).  —  Voir  Mosc- 
keron. 


Mousfjaeron ,  ou  tieroir  de  Courtrai,  73, 
35  ;  74,  3o.  —  Cf.  Mosckeron. 

Moutier-Rozeille  (Creuse,  c°°  de  Felle- 
tin).  —  Charte  de  Renaud,  vicomte 
d'Aubusson,  portant  donation  du 
monastère  de  Moutier  -  Rozeille  à 
Saint- Yrieix,  cxcai. 

Moyses,  prior  Bruerolensis ,  12,  21. 

Mozac  (Puy-de-Dôme,  c°°  de  Riom). 
—  Voir  Mauziacus. 

Mulnesius.  —  Pasnaticum  Mulnesii, 
392,  n.;  393,  n. 

mundiburdium ,  85,  8. 

Mundi'isiaca  curtis,  76 ,  21  ;  78 ,  17.  — 
Mondrégicourt ,  moulin  (Ardennes, 
c°°  de  Juniville,  c"°  d'Alincoui-t). 

niunicipium,  360,  20. 

munitio,  316,  19,  23;  317,  4. 

munus  publicum,  210,  24. 

Murianacus,  Muriniacus,  78,  3i;  305 , 
34.  —  Muriqny,  ferme  (Marne,  c"" 
et  0°°  de  Reims  ). 

Murigny,  ferme  (ilarne,  c°°  et  c°'  de 
Reims). —  Foir  Murianacus. 

Muriniacus,  78 ,  3i.  —  Cf.  Murianacus. 

Muro  (Bartholomeus  de),  361,  18. 

Muronis  Villare,  78,  21.  —  Moron- 
vilUers (Marne,  c°"  de  Beine). 

Musellus  (Hubertus),  396,  19. 

mutationes  ecclesiarum,  232,  5. 


N 


Nampont    (Somme,    c°"    de   Rue).  — 

Voir  Nempons. 
Nanciaco  (Rogerius  de),  250,  n.  q.  — 

Cf.  Nantiaco. 
Nannetensis  episcopus  :  voir  Quiriacus. 

—  Gosfridus,  monachus,  395,  i5. 

—  Nantes  (Loire-Inférieure). 
Nanneticus     episcopatus,     44,     6. — 

Nantes  (Loire-Inférieure). 
Nanterus  de  Monte  Gaio,  306 ,  25. 
Nantes     (Loire-Inférieure).    —      Voir 

Nannetensis ,  Nanneticus. 
Nanteuil  le-Haudouin    (Oise,    arr.     de 

Senlis).  —  Voir  Nantolium. 
Nanliaco  (Rogerius  de),  250,  19,  n.q. 
Nanliciis  (piscatura  de),  308,  n.  h. — 

Cf  Nanticis. 
Nanticis  vel  Nanticiis  (piscatura  de), 

308,  6,n.  h. 
Nantolium,  33,    17.  —  Rogerius   de 


Nantolio,    266,    9'.  —   Nanteuil-le- 

Haudouin  (Oise,  arr.  de  Senlis). 
Natalia,  al)batissa  Mecinensis,  292,  n. 
Natalis ,  abbas  S.  Nicolai  Andegavensis, 

395 ,  12  ,  i3,  n.  p. 
natalis  Domini,  162,   12. 
navaticum,  44,  3o. 
Navelo  de  Peirefonz  vel  Pierefonz ,  63 , 

T,66.  i3.  —  G/.  Nivelo. 
Navernensis(Guido),  221,  3.  —  Cf 

Nivernensis. 
Navernis  (Guido  de),  216,  i5.  —  Cf 

Nivernensis. 
navis,  naves,  85 ,  17;  ill,  1,  5,  n.  d 

et  i.- —  Décima  de  navibus,5^,  18. 

—  Libéra  discursio  navium,  195, 

10,11,  14-19.  —  Navium  transitus, 

3U,  16. 
Nealfo  (Gualcherius  de),  180,  29. — 

Cf.  Nielfa. 


Nealpha. —  Simon  Nealphae,  387,  n.  1. 

~  Cf.  Nielfa. 
Neauphle-le-Châtcuu  (Seine-et-Oise,  c" 

de    Montfort-l'Amaury).    —    Voir 

Nielfa. 
Ncauplde-le-Vieux  (  Seine-et-Oise,  c°°  de 

Montfort-l'Amaury).    —    Précepte 

érigeant  l'église  de  Saint-Pierre  en 

titre  d'abbaye,  LXXl;  Lxxxiv;  lsxxv; 

cxxxrn;   23i-236 :   44i,    2(i-3o. — 

Cf.  Sanctus  Petrus  de  Veleri  Nielfa. 
Neelfio  (Symon  de),  miles,  272, 8. — 

Cf  Nielfa. 
Nee'Ue  (Ivo  de) ,  425,  4.  —  Cf  NigeHa. 
Nempons,    super     Alteiam     fluvium, 

16,  25.  —   Nampont    (Somme,    c°° 

de  Rue), 
nemus,  554,  1 1,  n.  2  ;  —  vivuni,  168, 

5,6.  —  Cf.  boscus,  lucus,  saltus, 

silva. 
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Neppa,  2<)4,  2G;  ^i39 ,  3/i.  — Nieppe 

(Nord,  c°°  de  Baiiïeul). 
Nesle  (Somme,  arr.   de    Péronne). — 

Voir  Nigella. 
Ncahoury  (ie)-(Eure,  arr.   de  Lou- 

viers).   —  Voir   Novoburgo  (domi- 

nus  de). 
Nmfbourcj  [le  seigneur  de),  cxciv,  n.  1. 

—  Cf.  Novoburgo  (dominas  de). 
Neiifchâtel-sur-Aisne     (Aisne,    arr.    de 

Laon).  — •  Voir  Novum  Casteilum. 
Neailly-suT-Marne    (Seine-et-Oise,    c"" 

du  Raincy).  —  Voir  Nuiliacus. 
Neiwille-la-Marre  (Eure-et-Loir,  c°°  de 

Cliâteauneuf,  c"  de  Gironville).  — 

Foir  NovoviHa. 
Neiivy-en-Beauce   (Eure-et-Loir,  c°°   de 

Janviile).  —  Voir  Nova  Villa. 
Neiivj-en-Sullias  ( Loiret, c°°  de  Jargeau). 

—  Voir  Novus  \'icus. 
Nevelo.  —  Cf.  Niveio,  Nivilo. 
Nevelo,  15,  3. 

Nevelo  de  Petrae  Fonte,  3 il,  20;  398. 
27;  399,  l\,  i5,  16;  ilOO.  5,  7.— 
Cf.  Niveio. 

Xevernensis  episcopus,  226 ,  n.  e.  — 
Cf.  Nivernensis. 

Nei'ers  (  Nièvre).  —  Eglise  Saint-Cyr 
et  église  Saint-Vincent  et  Saint- 
Agricole,  cxcvm.  —  Cf.  Niver- 
nensis. 

Nicholaos,  abbas  Corbeiensis,  xlii, 
n. 

Nicholaus ,  monachus  Beccensis ,  26i , 
7.  —  Cf.  Nicolaus. 

Nicolaus,  Nicholaus,  monachus  Bec- 
censis, 26 i,  7,  n.  e. 

Nicolaus,  praepositus  [S.  Pétri  Cor- 
beiensis], 2i2,  2. 

Nicolaus  (sanctus),  confessor,  39i,  6. 

—  Cf.    Sanctus   Nicolaus  Andega- 
vensis. 

Nielfa.  —  Voir  Sanctus  Petrus  de  Ve- 
teri  Nielfa.  — ■  Neanphle-le-Vieiuc 
(Seine-et-Oise,  c"  de  Montfort 
l'Amaury). 

Nielfa  (Paganus  de),  555.  17,  28. 

Nielfa ,  Nealfo,  Nealpha ,  Neelfio ,  Nielfo , 
Nielpha  (Gualcherias  de),  180, 
29;  —  (Simon  de) ,  miles,  254,  9  ; 
272,  8;  326,  21;  336.  19;  387, 
n.  1;  Ù08 ,  10.  —  Neauphle-le-Châ- 
teau  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Montforl- 
l'Amaury). 


Nielfo  (Symon  de),  336,    ig.  —   Cf. 

Nielfa." 
Nielle  (Ivo  de),    428,  n.   m.—    Cf 

Nigella. 
Nielpha  (Simon  de),  326,  21.  —  Cf 

Nielfa. 
Nieppe    (Nord,    c°"   de    Bailleul).  — 

Voir  Neppa. 
Nigella  — Actum  Nigellae,  2P0,  liS. — 

Ivo  de  Nigella  vel  Neelle  vel  Nielle, 

206.  27;  290.    i3;  â28,  /i  ,    n.   m; 

m,  ig.  —  Nesle  (Somme,  arr.  de 

Péronne). 
Ni  ma,  villa,   àO,    11. —   Nisme   (Bel- 
gique,  province  de  Namur,  c°°  de 

Couvin). 
Niort   (Gardradus    et    Johannes    de), 

monachi  Karrofenses ,  43^,6. 
Nisme  (Belgique,  province  de  Namur, 

c°"  de  Couvin).  —  Voir  Nima. 
Niva,  Haimerici  uxor,  100,  3. 
Nivardi  (Gosfridus,  filius),   168,   18; 

307.  19. 
Nivardus,  miles,  165.  8. 
Nivardus,  miles,  165,  ii. 
Nivardus,  Gosfridi  fdius,  307,  20. 
Nivardus,  Nivardi  fiiius,  168,  ig. 
Nivardus  Potinus,  180,  Si. 
Niveio.  —  Cf.  Nevelo,  Nivilo. 
Niveio,  2i.  2. 
Niveio,  187,  21. 
Niveio ,  Navelo ,  Nevelo  de  Pétrae  Fonte 

vel  de  Peirefonz   vel   de  Pierefonz , 

54,  5;  63.  7;  66,   i3;  3il .   20; 

398,  2-j;399,  /I,i5,i6;400,  5,7. 
Nivelonis  ( Fulclierius ,  filius),  177,  5, 

26. 
Nivernemsis  comes,  i54 ,  n.  1;  137.  3. 

—  Cf.  Nivernensis. 
Nivernensis ,  Navernensis ,  Nevernensis , 

Nivernemsis  comes:  noir  Rainaldus, 

Wiilelmus; —  ecclesia,  54,   2;  — 

episcopus,  226,  n.  e;  voir  Hugo;  — 

Guido,  216,  i5;    221,   3.  —    Cf 

Nevers  (Nièvre). 
Nivernensium  comes,  226.  16.  —  Cf. 

Nivernensis. 
Nivilo.  —  Cf.  Nevelo,  Niveio. 
Nivilo,    monachus    [S.    Germani     de 

Pratis],  i54,  8. 
Noa  (décima  de),  13,  8;  —  (Sainfre- 

dus  de),  13,  8. 
Nocilhal  (Puy-de-Dôme,  c"  de  Châtel- 

don).  —  Voir  Nubilliacus. 


nohiles.eô,  3;  75.  i3;  133,  26;545, 
16;  361.  9;  367,  k;370,  i5;399, 
i3;  457,  7.  —  Nobiles  patriae  Bi- 
turicensis,  36i,  11.  —  Nobiles  viri, 
132,  1;  190,  2/1;  255,  24,  36; 
'i38,  5. 

nobilitas,  370,  2/1. 

Nogent  (Marne,  c°°  de  Verzy,  c°'  de 
Sermiers).  —  Voir  Novientum. 

Nogent-le-Roi  (Eure-et-Loir,  arr.  de 
Dreux).  —  Cf.  Nogentum. 

Noijent-sous-Coucj  (Aisne,  c°"  de  Coucy- 
le-Château ,  c°°  d'Auffrique-et-No- 
gent),  XVI,  n.  1.  —  Précepte  con- 
firmant des  donations  d'Engueran 
de  Coucy  à  l'abbaye  de  Notre-Dame 
de  Nogeut-sous-Coucy,  3i0-3il.  — 
Cf.  Noviandi  villa. 

Nogentum  Regium,  166,  n.  3.  — 
Nogent-le-Roi  (Eure-et-Loir,  arr.  de 
Dreux). 

Noiantum,  76,  21.  —  Cf  Novientum. 

Noion  [Fouqaart,  archediaqaene  de), 
75 ,  38.  —  Cf.  Noviomensis. 

Noirmoutier  (Vendée,  arr.  Les  Sables 
d'Olonne).  —  Voir  Herus. 

Nonestantevilla,  Nonstantevilla  (Rai- 
naldus de),  326,  6,  10,  ;î.  0. 

Nongenciacus ,  villa,  363,  20.  —  Cf. 
Nongentiacus. 

Nongentiacus ,  Nongenciacus,  villa, 
363,  20,  n.  h. 

Nonstanlevilla  (Rainaldus  de),  326, 
lo.  —  Cf.  Nonestantevilla. 

Nontron  (Dordogne).  —  Voir  Nuntro- 
num. 

Norbertus  de  Arcellis ,  27,  1  à . 

Normandie.  —  Voir  Normanni,  Nor- 
mannia. 

Normandus.  —  Cf.  Normannus. 

Normandus  de  Asneriis,  103.  n.  c. 

Normanna  (Lescelina),  sanctimonialis 
S.  Eligii  Parisiensis,  358,  11. 

Normanni,  Nortraanni.  —  Normanno- 
rum  comes,  555,  6;  450,  11;  —  in- 
cursio  vel  persecutio,  504,  i,209, 
12;  Ù31,  10;  455,  6;  —  regnum, 
à06 ,  g,  10.  —  Cf.  Normannia. 

Normannia,  5ff,  1;  26 i,  1;  309.  16. 
—  Comes  :  voir  Wiilelmus ,  Ricbar- 
dus. —  Normandie,  province.  —  Cf. 
Normanni. 

Normannus  comes,  216,  22.  —  Cf. 
Normannia. 
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Normannus.  —  Cf.  Normandus. 

Normannus  de  Monteforti,  181,  6. 

Normannus  deNovavilla,  395,  an. 

Normannus  de  Pissiaco,  181,  a. 

Nortmanni ,  Nortmannorum  persecutio, 
20i,  1  ;  i39,  6.  —  Cf.  Normanni. 

notaires  delà  chancellerie  royale,  l\iv- 
J,\\U;  LXXII;  LXXXV-LXXXVI. 

notes  tironiennes ,  CLXXxvni;  CLXXXI.X. 

notification  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe I",  cm. 

Notre-Dame,  à  Cambrai,  église. —  Voir 
Sancta  Maria  Caraeracensis. 

Notre-Dame,  à  Chartres,  église  cathé- 
drale. —  Voir  Sancta  Maria  Carno- 
tensis. 

Notre-Dame,  àEtampes,  église,  ccii.  — 
Cf.  Sancta  Maria  Stampensis. 

Notre-Dame,  à  Paris,  église  cathédrale. 

—  Voir  Paris,  SanctaMariaParisien- 
sis. 

Notre-Dame ,  à  Poissy,  église.  —  Voir 
Poissy,   Sancta    Maria    Pissiacensis. 

Notre-Dame,  à  Reims,  église  cathé- 
drale. —  Voir  Sancta  Maria  Re- 
mensis. 

Notre-Dame ,  à  Senlis,  église  cathédrale. 

—  Voir  Sancta  Maria  Silvanectensis, 
Senlis, 

Notre-Dame-de-la-Charité ,  à  Angers,  ah- 
baye.  —  Voir  Sancta  Maria  de  Ca- 
ri tate. 

Notre-Dame-des-Njmphes ,  à  La  Garde- 


Adhémar,  église.  —  loir  Vallis  Nin- 
farum. 

Novae  Stampae,  276,  i5;  388,  0.  — 
Cf.  Maurigniacus,  Sancta  Trinitas 
de  Novis  Stampis,  Stampae. 

Nova  Villa,  in  page  Belsensi,  5li ,  i5; 
55 ,  3 ,  6  ;  56 .  3.  —  Neuvy-en- 
Bcauce  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Jaii- 
ville). 

Nova  Villa  (Normannus  de),  395,  ai. 

Noviandi  villa  sub  monte  Cociaci 
castri,  3il,  5.  —  Cf.  Nogent-.mus- 
Concy  (Aisne,  c""  de  Coucy-le-Cliâ— 
teau,  c°°  d"Auffrique-et-Nogent) , 
Sancta  Maria  apud  Noviandi  villam. 

Novientum,  Noiantum,  76,  21;  77, 
35;  78.  25;  96,  37.  —  Nagent 
(Marne,  c°°  de  Verzy,  c"  de  Ser- 
miers). 

Noviomensis  archidiaconus  :  voir  Ful- 
ch ardus;  —  comitatus,  82,  4;  — 
ecclesia,  cxcix,  n.  2;  3ii,  2/1,  2G; 
3i5 ,  2,3;  —  episcopus,  i6 ,  20; 
i3i,  23;  îioir  Baldricus ,  Balduinus, 
Rabodo;  —  thesaurarius  :  voir 
Galterus.  —  Cf.  Noviomus,  Noyon 
(Oise,  arr.  de  Compiègne). 

Noviomus,  civitas  cxcix,  n.  2.  —  Cf. 
Noviomensis,  Noyon. 

Novoburgo  (dominas  de),  cxciii,  n.  1; 
cxciv,  n.  1.  —  Le  Neiihourcj  (Eure, 
arr.  de  Louviers). 

Novo  Caslello  (Hugo  de),  9à,  11. 


Novovilla,26".  i6.  — Neaville-la-Marre 

(Eure-et-Loir,  c°"   de  Châteauneuf, 

c"°  de  Gironville). 
Novum  Castellum,  175.  20. —  Neiif- 

châtel  -  sur  -  Aisne     (Aisne,    arr.    de 

Laon). 
Novus   (molendinus   qui    dicitur),    in 

suburbio  Bituricensi,  363.  9. 
Novus  Viens,  261,    18.  —   Neavy-en- 

Sullias  (Loiret,  c°°  de  Jargeau). 
Nnyon  (Oise,   arr.  de  Compiègne).  — 

Précepte  portant  donation  de  Quierzy 

à   l'église   de    Noyon,     CLvi;    3i'i- 

3i5.  —  Voir  Noviomensis. 
Nubiliacus,  villa,  222.   n.   p.  —   Cf. 

Nubilliacus. 
Nubilliacus,   Nubiliacus,    villa,    222. 

22  ,  n.  p.  —  Noalhat  (Puy-de-Dôme, 

c°"  de  Chàteldon). 
Nubuz,  villa  in  territorio  Legia,  20i . 

11;  i39.  17. 
Nuiliacus,  villa,  250.  11.  —  Neuilly- 

sar-Marne    (Seine-et-Oise,    c°°     du 

Raincy). 
nummus,  11,    5,  i4;  232.   5;  250. 

11;  il2 .  20.  —  Cf.  denarius. 
nundinae,  57,  20;    59,    8;    96.    2/1; 

318.  19,  21;  360.  21;  36i.  4,  7; 

i09 ,    3o.    —    Decimae    nundina- 

rum ,  59 .   n .  —  Cf.  forum ,   mer- 

catum. 
Nuntronum,  castrum,  223.  4. —  A'oii- 

tron  (Dordogne). 


0 


Obertus.  —  Cf.  Osbertus,  Otbertus. 
Obertus,      monachus      [Corbeiensis]. 

2i2.  1. 
Obesiae,  Obsiae,  in  comitatu  Hainau , 

62.  1,  n.  a.  —  Ohies  (Nord,  c°"  de 

Bavay). 
Ohies  (Nord,   c""   de   Bavay).  —    Voir 

Obesiae. 
oblata ,   4  09.    11.    —   Cf.    oblationes , 

olTerenda. 
oblationes  [ecclesiarum],  ce,  n.  1;  37, 

11;  18i,  11;  275,  n.  2;  320,  i4; 

—     minutae,     275 ,      10.  —     Cf. 

oblata,  offerenda. 
obolus ,  Ù12 ,  21. 
Obsiae,    in     comitatu    Hainau,     62, 

n.  a.  —  Cf.  Obesiae. 


obtimates  ducis  Aquitanorura,  220, 
20; — palatii,i7'^(,  16;  —  régis,  5, 
16;  6,  2i;  11,  n.  r;  16i,iS;220, 
19;  335,  28.  —  Cf.  optimates. 

occasiones  inlicitae,  1^1,  3o;  —  per- 
versae,  157.  2. 

Oceanus,  mare,  44,  3. 

Octavus,  papa,  cxcii. 

Odalric.  —  Cf.  Odalricus,  Odricus, 
Olricus,  Orricus,  Oudalricus. 

OrfaZrz'c,  archevêque  de  Reims,  archi- 
chancelier,  xlviii. 

Odalricus.  —  Cf.  Odalric,  Odricus, 
Olricus,  Orricus,  Oudalricus. 

Odalricus,  cancellarius  [ecclesiae  Re- 
mensis],  95,  ». 

Odalricus,      Odolricus,      praepositus 


ecclesiae  Remeusis,  xvii,  n.  i;xvili; 

139.  10. 
Odardus,  Framerici   filius,  276.   11. 
Odardus,  Odo,  Johannis  filius,   129, 

21;  130.  3. 
Odardus,  Odonis  filius,  iSS,  10. 
Odardus,  Odoardus  Parisiacensis   vel 

Parisiensis,  presbyter,  i3S ,  7,  n.  h 

et  i. 
Odardus,  Vudonis  filius,  â38 ,  11. 
Odelardi  (Radulfus,  filius),  250,  18. 
Odelerius  de  Parce,  103,  n.  c. 
OdinusRof.,  125,  3. 
Odmundus   de  Calvomonte,  323,  18. 
Odo.  —  C/.  Eudo. 
Odo,  133.  j. 
Odo,  13^1.   i3. 


Odo,  574,  12. 

Odo,  archidiaconus,  100,  17. 

Odo,  archidiaconus   ecclesiae    Carno- 

tensis,  3i8 ,  20;  3i9,  7. 
Odo,  canonicus  [ecclesiae  Carnoten- 

tensis],  187,  17. 
Odo,     cantor    [ecclesiae    Remensis], 

206,  29;  441  22. 
Odo ,  clericus  et  medicus  de  Credolio , 

309,  26. 
Odo,  clericus  de  Gomez,  181 ,  i. 
Odo    [I],    cornes     [Blesensis],    pater 

Odonis,  22.  i5. 
Odo  [II],  cornes  Blesensis,   Eudes  H, 

ccxxi;  ccx-xn;  19,  11;  25.  i5,  n.a; 

23,  2,5;  iO.  16;  187,  t,,  12,  li; 

189,  21;  190,  25;  iSO.  7;  â31,  6. 
Odo  [U],  cornes  [Campaniae],  59,  b. 
Odo  [III],   cornes    Campaniae,   272, 

C;  306,  aS. 
Odo,  cornes  de  Domno  Martino,  33, 

22. 
Odo,  cornes , Manassetis filius ,  iO,  3o; 

il.  7. 
Odo,  cubicularius ,  191,  i. 
Odo,  dapifer,  cxLvin,  n,  5;  cxcv,  n,  9.  ; 

372,  2,  20. 
Odo,     decanus   ecclesiae    Parisiensis, 

132,  6. 
Odo,  decanus  S.  Martini   Turonensis, 

XL,  n.  2. 
0[do],  decanus  S.  Quintini   Verman- 

densis,  303,  i3. 
Odo,  dux  Burgundiae,  22S ,  16;  545, 

18. 
Odo,    episcopus    Silvanectensis ,   111. 

12, i5,  26;  113,  5;  123,  9. 
Odo ,  major  de  Chalo ,  Eudes  de  Clialo , 

ccx;  ccxiii;  422,  n.  1  ;  i23 ,   2,  6, 

9,  II,  i/(,   18;   424,  i5,  ig,   23, 

24. 
Odo,  major  de  Croviaco,  85,  16. 
Odo,  miles,  105 ,  1. 
Odo,  monachus  [S.  Germani  de  Pr.i- 

tis],  i54,  5. 
Odo,  aliiis  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  i54,  6. 
Odo,  alius  monachus  [S.   Germani   de 

Pratis],  13Ù,  9. 
Odo,  Eudes,  panetarius  [régis],  filius 

Odolrici,  cuii;  99,  1;  lli,  8. 
Odo,  Eut/es,  praepositus  [Silvanectensis], 

CLiv;  17,  10;  m,  6. 
Odo,  presbyter  de  Ver,  12,  12. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  —  I. 
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Odo,  prior  Majoris  Monasterii,   136, 

7.  19- 
Odo ,  subcantor  [ecclesiae  Carnotensis] , 

177,  20. 
Odo  Arpinus,  Eudes  Arpin,  [vicecomes 

Bituricensis],    ccxxxvi;   366,     19; 

367,  10. 
Odo  de  Calmonte,  310,  1. 
Odo  Dolensis    vel  de  Dolis  vel  domi- 

nus  Dolensis  castri ,   filius  Rodulfi , 

24,   I  ;  360,   17;  5^4,    11;   365, 

19;  370.  là. 
OdodeDuno,  361,  8. 
Odo,  Hamensis  dominus,  cxcix,  n.  2; 

ccii,  n.  2. 
Odo,  Henrici  Slephani  comitis  filius, 

38i,  27. 
Odo  Hospiciarius,  ccxL,  n.  1. 
Odo,    Ildeburgis,    uxoris    Gausfredi, 

vicecomitis  Bituricum,  frater,  362, 
1/1. 
Odo,    Johannis    filius,    129,    21.  — 

Cf.  Odardus. 
Odo  Ma...,  132,  11. 
Odo  deManta,  181,  5. 
Odo,  Martini  filius,  20,  27. 
Odo   de  Montemorenciaco    vel   Monte 

Morencio,  cxciii,  n.  1;  130,  8. 
Odo,  Odonis  de  PetraFicta  filius,  170, 

'7- 
Odo  de  Pleinchamp,  13,  i3. 
Odo  dePoilleo,  326,  10. 
Odo  de  Quincenno,  326 ,  7. 
Odo,   Renardi  Monoculi  filius,  ccxL, 

n.  1. 
Odo ,  Eudes ,  Roberti  Perronensis  filius, 

ccxvi;  425,  26, 
Odo    Vendoliensis,    subdiaconus    [S. 

Quintini  Vermandensis] ,  502,  n.  1. 
Odo,   de  vico   Sancti  Medardi   [Sues- 

sionensis],  83,  18. 
Odo,  Walonis  filius,  323,  17. 
Odoardus  Parisiacensis,  presbyter,  45<?, 

7.  —  Voir  Odardus. 
Odolrici  (Odo,  filius),  99,  1.  —  Cf. 

Odo,  panetarius. 
Odolricus,    praepositus    ecclesiae   Re- 
mensis, 159,  10.  —  Cf.  Odalricus. 
Odonis  pratum,  Bituris,  363,  16. 
Odonis  (Odardus,  filius),  455,  10. 
Odricus.   —    Cf.  Odalric ,    Odalricus, 

Olricus,  Orricus,  Oudalricus. 
Odricus  Bibit  vinum,  5S4,  2  5. 
Odricus  Rufus,  396 ,  17. 
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Oen,  villa,  62,  li. 

oiFerenda  communis,  275,  1/1.  —  Cf. 

oblata,  oblationes. 
olficia  ecclesiae,  206,  i3;  44i,  h, 
officiers    [(jiands)    du   roi,    cxxxti-cli. 

—  Officiers    royaux    d'ordre    infé- 
rieur, cli-clv. 

officinae  monasterii,  52,  ilx;  61,  i4; 

73,  i3;  U9,   22;  18â,   18;  202, 

i5;240,   21;  253,  23;   386,   18;  ■ 

325,  10;  405,  6. 
Ogerius.  —  Cf.  Otgerius. 
Ogerius,  366,  2. 

Obercurt,  [villa],  205,   19;  440,  17. 
Oiardus  (Rainaldus),  326,  i3. 
Oimpuis  (Loiret,  c"  de  Pithiviers,  c°* 

de    Guigneville).  —    Voir    Audoeni 

Puteus. 
Oinville  -  Saint-  Liphard    (Eure-et-Loir, 

c°°  de  Janville).  —    Foir    Audoeni 

Villa. 
Oise,  rivière,  affluent  de  la  Seine.  — 

Voir  Ysara. 
oleum,  450,  28. 
0/îMt  ( Loiret,  c"" d'Orléans), 442,  3-/i. 

—  Voir  Domnus  Martinus. 
Olricus.   —   Cf.    Odalric,  Odalricus, 

Odricus,  Orricus,  Oudalricus. 
Olricus,  Ourj,  capellanus,  CLni;  93, 

olus  ,9,  12. 

olympiade,  dans  la  formule  de  date, 
CLXIII. 

Omnes  sancti ,  festum ,  37,  1 4 . 

Omnium  Sanctorum  ecclesia  in  Insula , 
Catalaunis ,  58 ,  1  ;  59,  12.  —  Toas- 
saints-en- l'Ile,  à  Châlons. 

Oosterzeele  (  Belgique,  Flandre  orientale, 
arr.  de  Gand).  —  Voir  Ostresela, 

Oost-Vleteren.  —  Voir  Vleteren. 

oppidani,  240,  19. 

optimates,  obtimates  :  castelli  Corboi- 
lensis,  156.  20;  —  ducis  Aquita- 
norum,  220,  20; — •  episcopi  Car- 
notensis, 545,  20;  —  Galliae,xxxi, 
II.  1;  —  palatii,  17 i;  16;   226;   6; 

—  régis,  cvni;  5,  16;  6,  21;  11, 
n.  r;  108,  7;  16i,  18;  220,  19; 
255, 34;  255,  1; 555,  28; 544,  25; 
352,  k;353,  i4;574,5;  —  regni, 
116 ,  23;  330 ,  20.  —  Cf.  primates, 
principes,  proceres. 

Orange  (Vaucluse).  —  Voir  Arausi- 
censis  pagus. 

(36 


IMI'RtMrniF.     SATIOSALE. 


522 


PHILIPPE   P. 


Orcliaiie  (Loir-et-Cher,  c°°d'Herbault). 
— '■  Voir  Orcicasa. 

Orcicasa,  19,  6,  i8. —  Cf.  Sanctus 
Bartholomeus.  —  OrcAawc  (Loir-et- 
Cher,  c"'°d'Herbault). 

ordinaire  [exemption  de  l),  cc\ix-ccxxxv. 

ordines  [ecciesiastici],  iSO,  28. 

ordo.  —  Voir  monachalis  ordo,  mo- 
nasticus  ordo. 

Oresclavus ,  Gerisclo ,  laroslav ,  rex  Rus- 
siae,  sv;  xvii,  n.  1;  xvm,  n.  2  ;  mx. 

Orfanus  vel  Orphanus  (Milo),f5P,  10; 
i69.  26;  lt06.  21. 

Oriacus,  in  page  Silvauectensi.  — Ac- 
tiim  apud  Oriacum,  Ihk,  12.  — 
Orrj-la-Ville[Qi\i<i,  c°"  deSenlis). 

Orléanais,  pays.  —  Voir  Aiirelianense 
territorium. 

Orléans  (Loiret).  —  Précepte  portant 
abandon  aux  chanoines  de  l'église 
d'Orléans  de  divers  droits  sur  une 
vigne  sise  à  Olivel,  Lxxix;  3iO-31i  ; 
liÂ2,  5-6.  —  Renonciation  par 
Philippe  I"  à  toute  prétention  sur 
les  offrandes  de  l'église  Sainte-Croix, 
i08-à09.  —  Payement  des  dîmes, 
445,  27-34.  —  Cf.  Aureliani. 

ornamenta  [ecclesiae],  172,  ig. 

Orphanus  (Milo),  139,  10.  —  Cf.  Or- 
fanus. 

Orricus.  —  Cf.  Odalric,  Odalricus, 
Odricus,  Olricus,  Oudalricus. 

Orricus ,  clericus  [  ecclesiae  Parisiensis], 
132.  7;  13i.  11. 


Orry-ta-Ville  (Oise,  c""  de   Senlis).  — 

Voir  Oriacus. 
Ortolanus  (Gausbertus),  12,  12. 
Osalis  Bastardus  (Ernaldns),   181,    1. 
Osbernus,  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  13i.  9. 
Osberti  (Guilelmus,  nepos),  i/7,   3o. 
Osbertus.  —  Cf.  Ohertus,  Otbertus. 
Osbertus,  canonicus  S.Mariae  [Carno- 

tensis],  27,  ig-forsan  idem  ac  Os- 
bertus, presbyter. 
Osbertus,  canonicus  S.   Stephani  Dro- 

censis,  ce,  n.  1. 
Osbertus,    presbvter   ecclesiae   Carno- 

tensis,  21,  8;  177,  28,  forsan  idem 

ac  Osbertus ,  canonicus. 
Oscelin ,  maréchal ,  en.  —  Cf.  Oscelinus. 
Oscelinus,  56,  11,  n.  v. 
Oscelinus,  Euscelinus  ,  Oscelin,  Oscel- 

linus,  marescalcns  [régis],  cli;  9i, 

7;  106,  19;  lU,  5,  n.  h. 
Oscelliuus,  mariscallus,  ll^j,  n.  h.  — 

Cf.  Oscelinus. 
Osmundus,  marescalcus  [S.  Trinitatis 

Rotomagensis],  2S3,  12. 
Ostie    [Êvèque    d')  -  (Italie).    —    Voir 

Hostiensis  episcopus. 
Ostresela,  Ostreseld,  villa,  50,  2,  n.  i. 

—    Oosterzeele    (Belgique,   Flandre 

orientale,  arr.  de  Gand). 
Ostreseld,  50,   n.  1.  —  Cf.  Ostresela. 
Otbertus.  —  Cf.  Ohertus,  Osbertus. 
Otbertus,  canonicus  [S.  Mariae  Stam- 

pensis],  276,  10. 


Otgerius.  —  Cf.  Ogerius. 

Otgerius,   monachus   [S.   Germani   de 

Pratis],  13i,  10. 
Otgisius,  cantor   Beati  Hylarii   Picla- 

vensis,  216,  8. 
Othelinus,  eques,  Adelelmi  de  Sivrai 

filius,  190.  3. 
Otoie  (boscus  de  Le),  i26 ,  11. 
Otrannus,  371,  i5. 
Otrannus  de  Drocas,  lii ,  7. 
Oudalricus.  ■ —  Cf.  Odalric ,  Odalricus, 

Odricus,  Olricus,  Orricus. 
Oudalricus,    Petverensis  castri   miles, 

frater  Widonis,    abhatis    S.    Bene- 

dicli  super  Padum,  254,  n.  1  ;  255 , 

Ourson ,  chancelier  du  roi ,  LTin  ;  i:.xvn. 

—  Cf.  Ursio ,  episcopus  Silvanecten- 
sis. 

Gary,  chapelain  du  roi,   CLiu.  —  Cf. 

Olricus. 
Outrebois  (Somme,  c°°  de  Bernaville). 

—  Voir  Ultrabaiz. 

oves,    62,    10*  74,    3,    4;  202,   6; 

554,  2,  g;  385,  6.  —  Ovium  ber- 

quaria,    18i,     12.    —    Pasnagium 

ovium,  XLi,  n. 
Ovidius     (Tetbaldus),     archidiaconus 

[ecclesiae  Parisiensis],  377,  4. 
ovilia,  35 i  ,  3. 
ovum.  —  Pretium  unius  ovi ,  361,  6,- 

363 ,  6;  36k ,  1. 
Oylardus,  lOh,  23. 


P.,  Odonis    Hamensis    domini    uxor, 

CCII,  n.  2. 
Paciacus,  19k,  2  4. 

paedagogus  régis.  —  Foi'r  Ingelramnus. 
Pagani    (Haimo),  Anselli    filius,  [de 

Stampis],  390 ,  i4. 
Paganus,   Pdien   de  Garlande,  dapifer 

régis,  cxxxLX;  cxl;  cli;  552,  18. 
Paganus,  vicecomes  de  Mellento,254, 8. 
Paganus    Aorelianensis ,     Païen    d'Or- 
léans,   buticularius    régis,    cxlvii; 

CLI;  ccxii;  379,  20;  388,  24;  390, 

26;  k03,  27;  424,  33. 
Paganus  (Berardus),  160,  S. 
Paganus,  comitis  de  Curbulleo  frater, 

232,  10. 


Paganus,  Fulberti  filius,  395 ,  16. 

Paganus  de  Guarlanda.  —  Cf.  Paga- 
nus, dapifer  régis. 

Paganus  de  Monte  Galo,  306,  24. 

Paganus  de  Nielfa,  323,  17,  23. 

Paganus  (Rainaldus),  53,  8. 

Paganus  de  Stampis,  372,  à. 

pagina,  Lxxxix-xc;  31  i,  22;  —  con- 
firmationis,  31k,  28;  —  praecep- 
tionis,  117,  1,  8.  —  Cf.  pagi- 
nula. 

paginula,  6,  4-  —  Cf.  pagina. 

Païen  de  Garlande,  sénéchal  du  roi, 
cxxxix;  CXL.  —  Cf.  Paganus,  da- 
pifer régis. 

Païen    d'Orléans,    bouteiller    du   roi. 


cxLvn;  ccxn.  —  Cf.  Paganus  Aure- 

lianensis. 
Paincait  (  Eure-et-Loir,  c°°  de  Château 

neuf,  c°°  de  Boulay-les-deux-Eglises  ). 

—  Voir  Paniscoctus. 
Palardus  (Walterius),  6,   i6;  10,  5. 
palatini,  116 ,  27. 
palatium,  palatium  régis  vel  regium, 

wi  regale,  kO,   33;  45,  21;   10k, 

12;  110.   i5;  117.  22;   i7k,  16; 

202,    19;   226.    6,    17;  238,  8; 

251.  22;  273,  20;  275,  2;  320, 

26;  361.   i5;   372.   3;  388,  23; 

389.  12;  390.  24;  391.  4;  k03, 

25;  k2k ,  32.   —   Ministri  palatii, 

12i.  i3. 
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palus  aureus,  XLI, 

panis,  iOl,  24,  23:  301,  3i.  — 
Panis,  [scilicet  oblatio  ecclesiae], 
275,  g,  n. —  Panis  ecclesiasticus , 
388 ,  i6,  17.  —  Décima  panis,  96 , 
2  5.  —  Teloneum  panis,  XLII,  n.  1  ; 
320,  8.  —  Venditio  panis,  xli,  n. 

Paniscoctus,  villa,  26,  18.  —  Pain- 
cuit  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Cliâteau- 
neuf ,  0°"  de  Boulay-les-deux-Eglises  ). 

Papingehem,  Papinghem,  i8i,  11, 
n.  g. 

Papinghem,  iSi,  n.  g.  —  Cf.  Papin- 
gehem. 

Papiriacus,  villa,  3iO,  6,  n.  1. 

parafredus,  44,  26. 

parata,  19,  22;  20,  11;  55,  20;  187, 
10. 

Parce  (Odelerius  de),  103,  n.  e. 

Paris  (  Seine).  —  Echange  entre  l'église 
de  Paris  et  Saint-Germain-des-Prés , 
confirmé  par  Philippe  I",  CLxxxni; 
130-13i.  —  Précepte  portant  do- 
nation de  la  serve  Hildegarde  à 
l'église  de  Paris,  Lxxxni;  clxviii- 
CLXLX;  351-352.  —  Précepte  inter- 
disant au  prévôt  de  Paris  de  lever 
sur  les  hommes  de  Bagneux  aucune 
autre  exaction  que  les  amendes  lé- 
gales, Lxxxvi;  3S5-386.  —  Précepte 
imposant  aux  vignerons  tFÊpône  le 
paiement  du  rouage  aux  chanoines 
de  Notre-Dame,  ill-il2:  445.  — 
Mandement  de  Philippe  I"'  à  Bernier 
doyen  et  au  chapitre  de  l'église  de 
Paris  d'excommunier  quiconque  bâ- 
tirait autour  du  cloître,  il3.  — 
Précepte  (faux)  confirmant  l'aban- 
don par  Alix  de  la  Ferté-Alais  à 
l'église  de  Paris,  de  coutumes  à 
Itteville,  ccix-ccx;  45i-455.  —  Cf. 
Parisii. 

Parisiaca  urbs,  39,  2 à-  il,  4;  170 ,  4. 

—  Cf.  Parisii. 

Parisiacense  palatium,  89,   n.  ;  91,  5. 

—  Cf.  Parisii. 

Parisiacenses  deucœii,   là,  28.  —  Cf. 

Parisii. 
Parisiacensis   ecclesia,  53,   10;    131, 

3o;  133.   a-,  547,  26;  !i03,    11; 

—  episcopus,  112,  12;  152,  25; 
163,  1;  18i.  26;  250,  i5;  299, 
10;  306 ,  28;  457,  27;  —  Odardus, 
i38,  7;  —  pagus,  li,  21; — porta, 


Aurelianis,  259,  8,9.—  Cf  Pari- 
sii. 

Parisiacus  denarius,  ,357,  2  4.  —  Cf. 
Parisii. 

Parisicnsium  episcopus,  iOl,  7.  — 
Cf.  Parisii. 

Parisii,  Parisiaca  urbs,  Parisiensis 
urbs,  Parisius,  12,  7;  39 ,  24;  4i, 
4;  56,  2;  92,  19;  131,  21;  133, 
9;  170,  4;  309.  21,  n.;  323,  9; 
386,  i6;  à03,  17.  —  Actum  rcZ 
datum  Parisius  vel  Parisiis,  xxvn, 
n.  2;  37,  17;  47,  2;  60,  n;  93,  6; 
132,  2;  133,  28;  139,  i5;  i45, 
1;  155.  n.  3;  157.  27;  165.  i3; 
168.  i5;  173,  i3;  175.  1;  181, 
7;  185,  27;  191.  16;  200,  n.  3; 
208.  n.;236.  3-,  575,  28;  306. 
20;  315.  6;  336.  11  ;  555,  16; 
385.  i5;  405,  28;  451  9;  454, 
27.  —  Aula  regia,  335.  18;  336, 
12;  cf.  palatium.  —  Butaria ,  XLii , 
n.  2.  —  Clerus,  116,  18,  19.  — 
Concilium  habitum  Parisius,  5i4, 
23;  377,   9.   —  Denarii,   U,  23; 

357,  2 à,  —  Ecclesia,  vel  Sancta 
Maria  Parisiensis,  53,  10  ;  93,  i3, 
i4;  131.  3o;  133.  i4;  547,  26; 
263.  19;  26i.  3;  555,  6,  10; 
405,  11,  22;  4i5,  17;  45i,  22; 
archidiaconus,  133.  i9;fOir  Droco, 
Joscelmus ,  Ivo ,  Rainaldus ,  Ste- 
phanus  de  Guarlanda,"  Tetbaldus 
Ovidius,^^'arinus;  cancellarius  :  voir 
Milo;  canonici,  93.  i3-i4;  5^5, 
18;  26i.  i5;  555,  12;  357,  36; 
4i5,  i3;  voir  Balduinus,  Gaufri- 
dus  ;  cantor  :  voir  ^^"alerannus  ;  ca- 
pitulum  vel  conventus,  26i,  i3; 
405,29;4i5,  19;  claustrum,  4i5, 
8,  10,  21,  23;  clerici,  i54,  11, 
12  ;  decanus  :  voir  Bernerius,  Fulco, 
Johannes,  Milo  (?),  Odo;  domus  S. 
Mariae,  269,  26;  persona  ecclesias- 
tica,  m,  n.  2;  115,  7  ;  praecentor : 
voir  Lando. —  Ecclesiae  :  voir  Sancta 
Genovefa,  Sancti  Bartbolomeus  et 
Maglorius,  SanctusDyonisius  deCar- 
cere,  Sanctus  Eligius,  Sanctus  Ger- 
manus  de  Pratis,  Sanctus  Maglo- 
rius ,  Sanctus  Martinus  de  Campis , 
Sanctus  Victor.  —  Episcopatus ,  263, 
23;   i03,    i3;    —   in  manu  régis, 

358,  4;   episcopium,  263,  20.  — 


Episcopus,  116,  18,  19;  117,  2; 
133,  ig;  voir  Gerbert,  Germanus 
(  beatus  ),  Gosfridus ,  Guillermus ,  Im- 
bertus,  Landericus  (sanctus);  dapi- 
fer  episcopi,  132,  i4;  13i,  16.  — 
Foragium,  xlii,  n.  1.  —  Moneta, 
ccxi.,  n.  1.  —  Pagus  Parisiacensis, 
i4,  21.—  Palatium,  89,  n.;91,  5; 
16â,  17;  191,  16.  —  Pons  (Ma- 
gnus),  i45,  22.  —  Praepositus, 
386 ,10,  16;  voir  Petrus ,  Stephanus , 
Walterus.  ^  Suburbium,   170,  3. 

—  Teloneum  panis,  xlii,  n.  1.  — 
Via  quae  ducit  ad  S.  Martinum , 
i45,  3o;  via  quae  vadit  de 
Alniaco  Parisius,  250,  3.  —  Cf, 
Odardus  Parisiacensis,  Tiulfus 
piucerna,  Urso  de  Parisius,  War- 
nerus  de  Parisius.  —  Cf.  Paris 
(Seine). 

Parisio  (Stephanus,  praepositus  de), 
i57,  21  ;  —  (Tiulfus  pincerna  de), 
310.  i.  —  Cf.  Parisii. 

Parisiorum  episcopus,  116.  3i;  131. 
i5;  158.  3;  168.  n.  m;  173.  7; 
191.  24;  193.  i3;  196.  it,200, 
1;  202.  21;  2U.  i4;  225.  24; 
226.  ig;  555,  26;  236.  11;  540, 
10;  271,  2g;  575,  i3;  575,  3o; 
276,  17;  281,  26;  288,  26;  296. 
17;  300.  16;  505,  7;  311.  i5; 
555,  3;  —  pontifex,  133.  11.  — 
Cf.  Parisii. 

Parisius,  xlii,  n.  1  et  2  ;  12.  7;  92, 
ig;  309,  21,  n.;  323,  q;386,  16; 
405,  17.  —  Actum  vel  Datum  Pa- 
risius, XXVII,  n.  2;  37,  17;  47,  2; 
60,  n.;  93,  6;  i55,  2;  133.  28; 
139.  i5;  i45,  1;  155,  n.  3;  157. 
27;  165,  i3;  168,  i5;  173,  i3; 
175,  1;  181,'/;  185,  27;  191,  16; 
500,  n.  3;  505,  n.;  236,  3;  273, 
28;  306,  20;  315,  6;  336,  11; 
555,  16;  385,  i5;  405,  28;  45i, 
g;  454,  27.  —  Concilium  habitum 
Parisius,  31i,  20;  377,  g.  —  Eccle- 
sia S.  Maglorii  de  Parisius,  557,  12. 

—  Parisius  episcopus,  93,  10.  — 
Pons  (Magnus),  445,  22.  — Prae- 
positus de  Parisius,  276 ,  g. —  Urso 
de  Parisius,  276,  1.  —  Via  quae 
vadit  de  Alniaco  Parisius,  550,  3. 

—  Warnerus  de  Parisius,  9i,  12. 
Cf.  Parisii. 

66. 
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Parisyensis  episcopus,    il7 ,  n.   a.  — 

Cf.  Parisii. 
ParisyoruDi  episcopus,  H6 ,   n.  cl.  — 

Cf.  Parisii. 
parlamentum,  ^i20 ,  34. 
Parnae,  i09 ,    57.   —   Parnes  (Oise, 

c""  de  Chaumont).  —  Cf.  Parnas. 
Pâmant,  villa,    iS ,     i3.    —    Pernant 

(Aisne,  c"  de  Vic-sur-Aisne). 
Parnas  (Dro^o  de),  283,   11.  —   Cf. 

Parnae. 
Parnej  (Oise,   c°°   de  Chaumont).  — 

Voir  Parnae. 
parrocliia,  parroechia,  61,  19;  7i,  1 , 

a;  78.  4,  26,  28,  29;  163,  17. 
parrocliiani.  —  Parrocliianorum  cura, 

2llt.  1. 
parroechia,  7k,   2,  i4.  —  Cf.  parro- 

chia. 
Parrona,  455,  n.  1.  —  Cf.  Perona. 
Parvinus  de  Sancto  Quintino,  85 ,  i4. 
Parvus  (Guarinus),  395 ,  20. 
Pascal  II,    pape,  XLi,  n.   2;   CXLI,  n.; 

cxcvii,  n.  7.  —  Cf.  Pascalis. 
Paschalis   [II],   papa,    XLll,    n.;    ccii, 

n.  1.  —  Cf.  Pascalis. 
Pascalis  [II], Paschalis,  pontifex  roma- 

nus,  XLi,   n.  2;  XLil,   n.;    CXLI,  n.; 

cxcvn,  n,  7;  ccii,  n,  1;  377,  4,  7, 

10;  i03,  10,  17. 
pascua,  2âi,  12,  i5. 
pascuale,  .354,  2,  10. 
pascuarium,  259,  22;  279,  1. 
pasnadium  porcorum,  6,  i3;  :/(?,  n.  b. 
Pasnaeriae,  villa,  22,  16.  —  Pasnelles 

(Loir-et-Cher,  c°°  d'Herbault,  c"°  de 

Monteaux). 
pasnagium,   393,    n.;    395,    11;    — 

ovium,  XLI,  n. ;  — -  porcorum,  10,  1. 
pasnaticum,  190,  5;  392,  n.;393,  n. 
Pasnelles  (Loir-et-Cher,  c°°  d'Herbault, 

c"  de  Monteaux  ).  —  Voir  Pasnaeriae. 
pastio    porcorum,  26,    i5;   102,    7; 

190,  5. 
pastuagium,  102,  6. 
pastura  silvae  et  herbae,  35 i,  8. 
pasturalia  tam  silvatica   quam  herba- 

tica,  35i,  4. 
pastus,  353,  16,  22;  il5,  5. 
patrimonium,  286,  8. 
Pauli  curtis,  78,  27.  —  Poilcourt  (Ar- 

dennes,  c""  d'Asfeld,  0°"  dHoudil- 

court-et-Poilcourt). 
Pauliaco  (Goiffredus  de),  283,  12. 


Paulus  (  sanctus  ).  —  Festum  SS.  Pétri  et 
Pauli,  44,  18.  —  C/l  Petrus  (sanc- 
tus). 

pauperes,  75,  6.  —  Dispensa  paupe- 
rum,  216 ,  2.  —  Sustentationespau- 
perum,,3ô4,  23,  24;  369,  23,  24. 

pecora,  106,  i3;  31i,  9. 

pedagium,  pedagia,  36,  lo;  190,  2. 

pedaticus,  lil,  28. 

peditercivitatis  [Silvanectensis],<3.3i,  2. 

peditium,  128,   i3. 

Peirelbnz  (Navelo  de),  66,  i3.  —  Cf. 
Petrae  Fonte. 

Peirfonz  (Navelo  de),  66 ,  n.  o.  —  Cf. 
Petrae  Fonte. 

pensa  caseorum,  75,  7;  296,  2.  — 
Cf.  poise. 

peregrinus.  —  Receptio  peregrinorum , 
36â,  23. 

Pernant  (Aisne,  c°°  de  Vic-sur-Aisne). 

—  Voir  Parnant. 

Pernes,  in  comitatu  Teruanensi ,  68, 
12,  2g.  —  Pernes  (Pas-de-Calais, 
c°"  de  Boulogne!. 

Perona,  Parrona,  Peronia,  Perrona, 
Perronensecastrum,Pierronne,  425, 
25,  n.  1.  —  Cf.  Adeliz,  Roberti 
Perronensis  filia;  Emma,  uxor 
ejusdem  Roberti;  Odo,  fiiius  ejus- 
dem  Roberti  ;  Rotbertus  de  Perona. 
— -  Péronne  (  Somme  ). 

Perone  {Robert  de),  296,  3o.  —  Cf 
Perona. 

Peronia  (Rotbertus  de),  296,  12. — 
Cf.  Perona. 

Péronne  (Somme).  —  Voir  Perona. 

Perrona.  —  Robertus ,  dominus  Perro- 
nae,  427,  i3  ,  i4.  —  Cf.  Perona. 

Perronense  caslrum,  455,  2  5.  —  Cf. 
Perona. 

Perusia,  villa,  222 ,  22. 

Peteverense  castrum,  li9,  n.  g  et  m; 
151,  n.  h.  —  Cf.  Petverense. 

petitiones  publicae,  399,  2. 

Petrae  Fonte,  Peirefonz,  Peirfonz  ,  Pie- 
refonz,  Petrafonte  (Nivelo  de),  34, 
b;  63,  7;  66,  i3,  n.  o;  3il,  20, 
n.  m.  —  Cf.  Nivelo  de  Petrae  Fonte. 

—  Pierrefonds  (Oise,  c""  d'Attichy). 
Petra  Ficta  (Odo  de),  170,  17. 
Petrafonte  (Nevelo  de),  3il,  n.  m.  — 

Cf.  Petrae  Fonte. 
Petronvilla  (Franciscus  de),  42:/,  5. 
Petrus,  132,  7. 


Petrus,  216,  12. 

Petrus,  366,  1. 

Petrus,  abbas  Al[ti]villaris ,  299,   17. 

Petrus,  abbas  S.  Germani  [dePratis], 
170,  3;  236.  i4.  —  C/.  Petrus, 
cancellarius  régis. 

Petrus ,  abbas  S.  Luciani  [Belvacensis] , 
299,  i5. 

Petrus, abbas  Trenorciensis  monasterii, 
45,  n.;  197.  27;  198,  4,  19,  3o. 

Petrus,  Pierre,  camberlanus,  CLtn; 
388,  28. 

Petrus ,  Pierre,  cancellarius  régis ,  Lin- 
Liv;  LXV;  LXVII;  LXX;  54,  8;  102, 
20;  110.  i5;  444,  12;  117.  20; 
123.  18;  457,  22;  128,  21;  139, 
i5;  455,  27;  454,  i3;  160,  11; 
163,  7;  —  abbas  S.  Germani  [de 
Pratis],  170,  3;  236,  i4. 

Petrus ,  canonicus  S.  Stephani  Drocen- 
sis,  ce,  n.  1. 

Petrus,  castellanus ,  255 ,  9. 

Petrus,  dapifer,  557,  6. 

Petrus ,  episcopus  Silvanectensis,  f  45, 9. 

Petrus ,  Pierre .  pincerna  régis ,  cxLYin , 
n.   2  et  o. 

Petrus ,  Pierre,  praepositus  de  Parisius , 
CLiv;  276.  I,  9. 

Petrus  (sanctus),  444,  21;  i29.  i5. 
—  Festum  ejus  in  mense  junio,  44, 
18;  75.  5;  36k.  5. 

Petrus  (  sanctus  ) ,  martyr,  socius  Mar- 
cellini,  60,  16. 

Petrus ,  thesaurarius  [  ecclesiae  Belva- 
censis], 557,  6. 

Petrus,  Airardi  fiiius,  276,  11; 
455,  4. 

Petrus  de  Baalii,  ccxL,  n.  1. 

Petrus  de  Besonz ,  ccxL  .11.  1  ;  ccxLi. 

Petrus,  Galterii  fiiius,  545,  i6. 

Petrus,  Guarnerii  fiiius,  132,  i4; 
454,  16. 

Petrus,  Hugonis,  comitis  de  Domno 
Martino,  fiiius,  266.  i4,  20. 

Petrus  Iterii ,  3i3,  27. 

Petrus ,  Manliensis  haro,  XLm,  n.  3. 

Petrus  Modicus,  cciv,  n. 

Petrus  de  Sancto  Savino,  216 .  i5. 

Petrus  de  Sivrac,  can,  n.  2. 

Petrus,  Tetbaldi  Clius,  266.  19. 

Petrus  Tosardus,  160.  10. 

Petverense,  Peteverense,  Pi th véreuse, 
Pitiverense,  Pitveris,  Piverense  cas- 
lrum, Pulveriae,  445,  8,  i4,  "•  g  et 
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m;  151,  n.b;253,  7;  256,  n.  1  et  3. 
—  Ecclesia  S.  Mariae  super  wadum , 
25i,  3;  255,  02,  33;  256,  2,  11, 
n.  1.  —  Grangia,  256,  7.  —  Mi- 
lites :  voir  Albertus  Tescelini  Clius, 
Hugo ,  Isembardus ,  Oudalricus ,  Tes- 
celinus.  —  Praepositus  :  voir  San- 
cio.  — Pithiviers  (Loiret). 

Petverensis,  Peverensis,  Pitiverensis 
vicaria,  li7,  11,  n.  3;  150,  7.  — 
Cf.  Petverense. 

Pèvele,  pays.  —  Voir  Pevle. 

Peverensis  vicaria,  li7,  11.  —  Cf. 
Petverensis. 

Pevle,  territorium ,  205 ,  24,  2S;  HO, 
23,  28.  —  Pèvele,  pays. 

Pexeium ,  castrum ,  233 ,  3 1  ;  23i ^17; 
309,  21;  m,  5.   —  Cf.  Pissiacus. 

Ph.,  [scilicet  Philippus  [I],  rex  Fran- 
corum],  xcvi;  38 i,  22;  i03,  8; 
il2,  12;  il3,  19;  il5,  n.  b;  42i, 
20;  424,  16;  —  Cf  Philippe  l". 
Pbilippus,  Pbilipus,  Phillipc,  Phil- 
lippe,  Philiippus,  Pbillipus,  Philyp- 
pus,  Phylippus,  Phvliprus,  Pliyli- 
pus. 

Phariseus  (Radulfus),  187,  16. 

Philippe  .chapelain  du  roi ,  CLm.  —  CJ. 
Philippus. 

Philippe  l" ,  roi  de  France,  cxciv, 
n.  1  ;  cxcvni;  cxcix  ;  67,  27,  'io;69, 
27;  238,  n.  1;  29i,  i8;  296,  3i. 
—  Date  de  sa  naissance,  xv-\xin. — 
Date  de  son  sacre,  xv;  xxni-.vxiv; 
xux,  n.  3.  —  Sa  minorité  et  la  tu- 
telle de  Baudouin,  xxvin-xxxu.  — 
Date  de  sa  majorité,  xxxn-xxxiv.  — 
Son  absolution,  37^-378.  —  Dona- 
tions n'ayant  pas  fait  l'objet  d'une 
charte ,  xl-xliv.  —  Date  de  sa  mort , 
xxxrv-xxxvni.  —  Son  tombeau, 
xxxvm,  n.  2.  —  Cf.  Pb.,  Philippus, 
Pbilipus,  Phillipè,  Phillippe,  Pbil- 
lippus,  Pbillipus,  Pbilyppus,  Phy- 
lippus, Pbyliprus,  Pbylipus. 

Philippe    II,    Philippe-Auguste ,  roi  de 
France,  ccxui;  ccxxxvii;  ccxxxvin; 
ccxxxix;  ccxl;  ccxli.  —  Cf.  Philip- 
pus [II]. 
Philippe  III,   roi  de  France,  208,    2; 

313,  3. 
Philippe  IV,  roi  de  France,   ccxxxyi; 

i,  8;  il,  23;  55,  12. 
Philippe  V,  roi  de  France,  ccix. 


Philippe  VI,  roi  de  France,  ccxi;  35, 
S;  200,  11;  422,  11,  n.  1;  425,  G. 
—  Cf.  Philippus. 
Philippus,    Philippe,    capellanus    [ré- 
gis?], CLUI;  302,  1. 
Philippus  [I],  rex  Francorum ,  XV,  n.  1 
XVI,  n.  1  ;  xxm,  n.  1  ;  xxiv,  n.  1;  XXV, 
n.;  XXVI,  n.  1;  XXIX;  XXX,  n.  ;  xxxn 
n.  I,  4  ef  5;   xxxm,  n.  1  et  g  ;  xxxv 
II.  1,  3  et  5;  xxxvi,  n.  i-4;  xxxvn 
n.  7,  9  et  10;  xxxix;  XLI,  n.  1  ;  XLn 
n.  2  ;  XLiir,  n.  i-3;  xuv,  n.  i-3;  xlv 
n.  ;  xcv;  xcvi;  cxxvn;  cxcil;  cxciri 
n.  1  ;  CXCVIII,  n.  1  et  2  ;  CXCIX,  n.  2 
ce,  n.  I  ;  CCI,  n.   1  ;  ccn,  n.  1  et  2 
ccm,  n.  2;  ccviii;  ccxxxix,  n.  2  et 
3  ;  2,  21,  n.  o;  5.  3;  7,  n.  n  et  (3; 
13,  23,  25;   16.  11;   17,  i5;20, 
2;  21,  17,  20;  23,  22;  24,  7,  9; 
27,  6,  20,  23;  29,  7;  30,  ili;  32, 
1 8  ;  35 ,  2  9  ;  57.   18,  2  2  ;  38 ,  12, 
i4,  16;  42,  9;  45,  20;  47,  3;  50, 
2/i,   3o;   51,  1,  2,  11;  55,   2,  6; 
54,  7,  i5;  55,  3,  20;  56,  7,  n.  q 
etv;  57,  17;  58,5;  60,  7;  62,  i5, 
17,  21;  65,   i5;  64,  i5;  66,  21, 
n.  d;  67,   21;   69,  6,  12;  7i,  33; 
77,1;  79,  21;  *(?,  12;  83,  6,  10, 
ï6;  8i,  n.;  85,  7,  33;  56,  5;  88, 
n.  ;  89,    1,  n.;   95,   n.;  98,  3,  18; 
99,    18;    iOO,    7,    i5;   i02,   i3, 
22,    25,    27;   i04,    12;    i05,    3; 
106,  i5;  107.  21;  109,  6,  7;iiO, 
4,  i4,   16;   iii,   10;   112,  2,  5; 
ii4,  n.    1  et  2;   ii5,  3,  4,  6,  8, 
32;  121,  /i,   17;   i22,   n.  a;  123. 
5;  «4.  12,   16;  135,  n.  1;  ^27, 
2à;   128,  11,  16,  20;  130.  1,   9; 
i57,  n.  2;  i55,  23;  i5P,  11,  i4; 
i4(?,   n.   2;   i4:f,  4,  11;  i42,  2; 
i45,  16;  i44,  7,  i3;  là5,  8,  17; 
i46,   20;  li7.  19,  22;  150.  18, 
25,  n.  j;  i5i,  1  ;  i52,  1,  19;  153. 
16;  :/54,    4,   20,  n.   1;   i57,   2g; 
158.  1,  5,  11;  161.  17;  i62,  16; 
i64,   10;  165,  i4,   18;  i67,    10; 
169.  8,  10,  i3,  22;  170,  i5,  16; 
i7i,   3,  7,   19;  i72,  1,  i5;  173. 
i3;  i74,  4,  27;  175,  1,   ig;  i50, 
25;    181,  7,    i5;    i52,    19;    18à, 
2,  25;  :/*5,  17;  187,  27;  iPi,  ig; 
192,   8,    18;    iP5,    12;    19li,    8; 
i57,  i3;  i55.  2i;200,  n.  3;  2(?i, 
i4,  n.  2;  205,  4,  n.   a;  206,  23; 


207,  n.  2;  205,    1,  33;  2i2,  i4; 
2i4,  10,  i4;  215,  n.  2;  217,  n.  1; 
222,  12;  223,  21,   23;  225,  i4; 
226.  8;  227,  20;  228.  20;  250. 
19,  21;  231.  6,  9,  26;  252,  i3, 
i5;   233.  7;  254,    18;   235.  12; 
257,   8;   240,   7;    24i,    ig;   245, 
i3,  n.  i;244,  i3;245,  1,  3,  22, 
24,  n.  i;246,  1,  7,  n.  1  et  2  ;250, 
i4;    251,   12;  252,   9;  255,   10; 
255,    2,   18;   257,    i3;    258,   23; 
255,  3i;260,  5;26i,  5;  262,  i3, 
23;  264,   11;  266.   i3,   16;  267, 
n.  2;  265,  3;  265,  24,  26;  270. 
g,  10,  12,  n.  b;  275,  7,  29;  274, 
"i3;  277.  8,   29;    279,    10;  250. 
23;25i,  24;  283,  g,  10;  254,  3; 
255,  3,  i3;  256,  1,  n.  i;  257,5, 
8;  255,  4;  255,  10;  290,  11,  i4; 
254,  9;  296,   i4,   20;   255,  29; 
300,  n.  o;  301.   5,  11,  34;  302. 
6,  n.  1;  505,   i3;   504,   i5,   18, 
».  2;  305.  6;  306.  21;  308,  12, 
i4;  505,  i4,  n.;310,  3,  16;  5:/5, 
29;  5i5,   3,    21,   n.  b;  5i6.   i4: 
5^7,  n.  r;  5i5,  21;  5i5,  i5;  52i, 
n.  b;  522,  2;  323,  22;  527,  n.  1; 
525,  1;  330.20;  331.  8,  i5;  332. 
10,  11;  555,  n.  2;  555,  1;  556, 
16,  18;  337,  4;  555,  2,  gr  555, 
i3,  17;    540,   26;   54i,    6,    16; 
542,   9,   i3,  32;  545.   19;   544, 
18;  547,  11;  545,   i,  4;  545,   1, 
12;  350.  4,  17;  551  10, 12;  552, 
2  ;  353 .    10,  i4;   554,   19,  n.   2; 
355.  1,  2,  ig;  357.  8;  358.  4,  8; 
560,  12;  361.  11;  566,  ig;  373. 
16,  27;  574,  8,  i3;  577,  3;  552. 
1,  25;  554,   22;  557,  9;  388,  i; 
390.    2,    12;  392.  n.;   396.  22, 
397.  n.  1;  398.  1,  24;  400,  n.  x; 
40i,  7;  402,  12,  16;  405,8;  404, 
i4;   406,    i3;    405,   8;  405,  26; 
MO.  22;  il2.  12;  il3.  ig;  4i4, 
i4;  4i5,  1,  5,  11,  n.  b;  4i6,  n.  2  ; 
4i7,  1;  421  20;   422,  n.  1;  424, 
16,  18;   425,  21,   II.   1;   â31,  i3, 
i5;  452,  3,  6,  17;   455,  11,   i5; 
454,   27;    44:?,    i5;    —   abbas   S. 
Aniani  Aurelianensis,  552,  10,  11; 
—  concanonicus  S.  Mariae  Pissia- 
censis,  37.    2  3.   — •  Anniversarium 
ejus,   4i5,  5,  11.  —  Anno  aetatis 
suae    .X°.,    3âl.    6.     —    Cf   Ph., 
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Philippe  r.  Philipus,  PldlUpe. 
Phillippe.  Pliiliippus,  Pliillipus, 
Philyppus,  Phylippus,  Phyliprus, 
Phylipus. 

Philippus  [II],  Philippe-Aiicjuste ,  rex 
Francorum ,  ccxni;  ccxxxvii; 
ccxxxvni;  ccxxxix;  ccxl;  ccxli;  Sg, 
».  1. 

Philippus  [VI],  Pliilippe  VI,  rex  Fran- 
corum, ccxi;  55,  8;  5(?0,  11,71.3; 
452,  ii,n.  i;  425,  6. 

Philipus  [I],  rex  Francorum,  xli,  n.; 
XLii,  n.;  xcv;  xcvi;  cxxvn;  cxxix; 
7,  lo,  ili;  12,  2,  7,  g;  li,  17; 
15 .  6;  Ù8,  4;  4P,  li;56.n.t;  58. 
n.  e;  59,  20;  5(?,  33;  5i,  8;  93, 
7;  i55,  n.  i;  126.  24;  i55,  20; 
136,  3o;  i45,  18;  ^45,  n.  a;  i55, 
n.  2;  y57,  n.  c;  158,  n.  a  et  j; 
168,  n.  i;  i5i,  28;  191,  ili;  207. 
n.;  316,  iS;220,  ià;  221,  4,  5; 
251,  2;  276,  là,  16;  28i,  n.  a; 
555,  2;  287,  n.  0;  525,  3i;  326, 
i5i  16;  55(?,  n.  m;  336,  i3;  54^, 
7;  379,  6;  40P,  11;  4i6,  ii; 
il9.  18.  —  G/.  Ph.,  Philippe  1", 
Philippus,  Phillipe,  Phillippe.  Pliil- 
iippus ,  Phillipus ,  Pliilyppus ,  Phy- 
lippus ,  Phyliprus ,  Phylipus. 

Phillipe  [I],   roj    de   Franche.  71.  36. 

—  Cf.  Ph.  Philippe  r.  Philippus, 
Philipus,  Phillippe.  Phillippus. 
Phillipus,  Philyppus,  Phylippus, 
Phyliprus,  Phylipus. 

Phillippe  [/],  roi  de  Franche,  75,  32. 

—  Cf.  th.,  Philippe  l",  Philippus, 
Philipus,  Phillipe,  Phillippus,  Phil- 
lipus ,  Philyppus ,  Phylippus ,  Phy- 
liprus ,  Phylipus. 

Phillippus  [I],  rex  Francorum,  31,  6  , 
23,  26;  75,  11;  79,  6,  ii;  158, 
n.j;  161,  g;  257,  i5;  279,  23; 
331,  n.  i.  —  Cf  Ph.,  Philippe  1". 
Philippus,  Philipus,  Phillipe.  Phil- 
lippe. Phillipus,  Philyppus,  Phylip- 
pus, Phyliprus,  Phylipus. 

Phillipus  [I],  rex  Francorum,  330, 
n.  m.  —  Cf  Ph.,  Philippe  I".  Phi- 
lippus, Philipus, P/u'Hipc,  Phillippe. 
Phillippus,  Philyppus,  Phylippus, 
Phyliprus,  Phylipus. 

Philyppus  [I],  rex  Francorum,  xcvi; 
39,  12.  —  Cf  Ph.,  Philippe  r, 
Philippus,  Philipus,  Phillipe,  Phil- 


lippe, Phillippus,  Phillipus,  Phy- 
lippus, Phyliprus,  Phylipus. 
Phylippus  [I],  rex  Francorum,  xxv, 
n.  ;  XCVI;  cxxxix,  n.  8;  38,  n.  1; 
Ul,  i3;  95,  12;  nu.  n.  1  et  2; 
117,  18,  21;  122,  71.  a;  131,  3o; 
132,  1,  2,  10;  133.  tk,  28;  Ul. 
n.  e;  i42,  n.  b;  236,  à;  2U7 ,  20; 
245,  3;  254,  ti.  2;  271,  1,  27; 
272,  12;  300,  17;  306.  22;  321, 
2;  371,  16;  454,  2.  —  Cf  Ph., 
Philippe  1",  Philippus,  Philipus, 
Phillipe ,  Phillippe ,  Phillippus,  Phil- 
lipus ,  Philyppus ,  Phyliprus ,  Phy- 
lipus. 

Phyliprus  [I],  rex  Francorum,  13U . 
7.  —  Cf  Ph. ,  Philippe  I",  Pliilippus, 
Philipus,  Phillipe,  Phillippe.  Phil- 
lippus, Phillipus,  Philyppus,  Phy- 
lippus, Phylipus. 

Phylipus  [I],  rex  Francorum,  92. 
i4;  93.  8;  216,  21;  220.  7.  — 
Cf  Ph.,  Philippe  r,  Philippus, 
Philipus,  Phillipe,  Phillippe.  Phil- 
lippus, Phillipus,  Philyppus,  Phy- 
lippus, Phyliprus. 

Pictavensis  diocesis,  221,  71.  3  ;  — 
episcopatus ,  44 ,  2  ;  —  episcopus , 
ccxxvm,  71.  1;  — pagus,  44,  g, 
10;  cf  Pictavorumsolum;  —  (Rotge- 
rius) ,  frater  Rotberti  de  Belismo,  326, 
9,  7i.  1.  —  Cf.  Pictavi,  Poitiers. 

Pictavi,  Pictava,  Pictavis,  Pictavus, 
216,  22;  217,  n.  1;  220.  26.  — 
Actum  Pictave,  321,  U.  —  Comes, 
336,  n.i;  39i,  2ï;  cf  GoITredus, 
Wido,  Willelmus.  —  Ecclesiae  : 
voir  Beatus  Hylarius,  Monasterium 
novum ,  Saint-Cyprien ,  Sanctus  Pe- 
trus.  —  Episcopus ,  ccxxvm ,  71.  1  ; 
voir  Isembertus.  —  Suhurbium  ,320 , 
11,  12. —  Cf.  Pictavensis,  Pictavo- 
rnm  solum,  Poitiers  (Vienne). 

Pictavorum  solum,  coin,  71.  1.  —  Cf. 
Pictavensis  pagus. 

Pictesedi  (Actum  Castro),  xli,  tî.  — 
—  Poissy  (  Seine-et-Oise ,  arr.  de 
Versailles  )  ? 

Pictor  (Ingenulfus) ,  357,  34. 

pictorum  (terra),  78,  3o,  32. 

Pida,  fluvius,  78,  16.  —  Pj.  ruis- 
seau, affluent  de  la  Suippe. 

Pierefonz  (Navelo  de),  63.  7.  —  Cf. 
Petrae  Fonte. 


Pierre,  chambellan  du  roi ,  cliii.  — 
Cf  Petrus. 

Pierre,  chancelier  du  roi ,  abbé  de  Saint- 
Germain -des -Prés,  Lin-LlV;  LXV; 
Lxyii;  Lxx.  —  Cf.  Petrus,  cancel- 
larius. 

Pierre,  échanson  de  Louis  VI,  cxLvm. 

—  Cf.  Petrus,  pincerna. 

Pierre,  prévôt  de   Paris,   CLiv.  —  Cf. 

Petrus. 
Pierrefonds    (Oise,    c°°  d'Attichy).    — 

Voir  Petrae  Fonte. 
Pierronne  (Robertus  de),  i26 ,  21.  — 

Cf.  Perona. 
Piètre,  73,  1,  22.  —  Picttre  (Nord,  c°° 

de  La  Bassée,  c°°  d'Aubers). 
Piettre  (Nord,  c°°   de   La  Bassée,  c" 

d'Aubers).  —  Voir  Piètre, 
pignus,  78 ,  1. 

Pincerais,  pays.  —  Voir  Pinserecensis. 
pincerna  régis.   —    FoiV  buticularius. 
Pinetus,  boscus  Aloanniae,  425,  12. 
Pinserecensis  (archidiaconus),  i21,  1. 

—  Pincerais,  pays. 

Pippinus,  rex  Francorum,    116,    11, 

3o. 
Pirarius  (Aimericus),  190,  3. 
piscariae,  26,  l\. 
piscatio,  piscationes,  55,  17;  555,  3; 

262,    5,    6;    3H,    18;   560,    21; 

371,  11;  â26,  7. 
piscator  régis,  393,  n.;  395,  g;  396, 

23. 

piscatorium,  piscatoria,  78,  7,  i4, 
17,  ig;  3U,  16;  399,  n.  1. 

piscatura,  303,  5;  305,  23;  308.  5. 

pisces,  6,  19.  —  Décima  piscium, 
96,  24.  —  Stationes  piscium,  161, 
11,  3o,  3i. 

Pisciaco  (Gascio  de),  constabularius , 
424,  33.  —  Cf.  Pissiacus. 

Pisseium ,  castrum ,  130,  g.  —  Gau- 
terius  de  Pisseio,  130,  8,  71.  h.  — 
Cf.  Pissiacus. 

Pissiacus,  Pexeium,  Pisciacus,  Pis- 
seium, Poissiacus,  castrum,  xm, 
7!.  2;  35,  32;  36.  7,  9,  12,  i4; 
333.  3i;  23i.  17;  236.  24;  237. 
10;  309,  21,  71.;  m,  5,  7i.  d.  — 
Actum  Pissiaco,  ccxil;  37,  5;  128, 
i5;  130,  g;  i45,  17;  372,  11; 
389,  12;  391,  k.  —  Burgus,  257, 
i4.  —  Cellarium  et  granarium, 
167,  18.  —  Décima,  167,    19.  — 
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Ecclesiae  :  voir  Sancta  Maria  Pissia- 
censis ,  Sanctus  Petrus.  —  Palatium 
regale,  271,  7;  39i,  à.  —  Praepo- 
situs  :  voir  Rohertus,  Walterus.  — 

—  Cf.  Bartholomeus,  Gascio,  Gau- 
terius,  Hilduinus,  Normannus  de 
Pissiaco,  Poissj  (  Seine-et-Oise ,  arr. 
(le  Versailles). 

Pistriacus,  45,  iti.   — •  Préty  (Saône- 

et-Loire,  c°°  de  Tournus). 
pistrinutn,  35 i,  1 1. 
Pitliiviers  (Loiret). —  Voir  Petverense. 
Pithverense  castrum,  256,    n.    1.  — • 

Cf.  Petverense. 
Piliverensis  vicaria,  ii7,  n.  3.  —  Cf. 

Petverensis. 
Pitveris,  25i.  3;   255,   02;  256,  7, 

n.  2;  276,  6.  . — •  Cf.  Petverense. 
placitationes,  Ù26 ,  16. 
placitum,  5(î,  3;  525,  11. 
Planchea,    locus    in    suburbio    Bitu- 

ricensi,  363 ,  10. 
Plante  [Forêt  de],  près  de  Tours,  XL. 

—  Cf.  Splenta. 
plaustrizationes ,  17  i,  12. 
plaustrum  ,  278,  n.  z. 
Pleinchamp  (Odo  de),  13,  i3. 
Plotae,  45,  i4.  —  Plottcs  (Saône-et- 

Loire,  c°"  de  ïournus). 

P/oftei  (Saône-et-Loire,  c°°  de  Tour- 
nus).  —  Voir  Plotae. 

Podio  (Poncius  Humbertus  de),  ca- 
merarlus,  cli;  545,  26. 

Poilcourt  (Ardennes,  c°"  d'Asfeld ,  c" 
d'Houdilcourt-et-Poilcourt).  —  Voir 
Pauli  curtis. 

Poilleo  (Odo  de),  326,  10. 

poise  de  fromnaqe,  75,  2  g.  — •  Cf. 
pensa. 

Poissiacus,  236,  24.  —  Cf.  Pissia- 
cus. 

Poissy  (  Seine-et-Oise ,  arr.  de  Versailles  ) , 
232,  n.  1.  — •  Précepte  confirmant 
les  donations  faites  à  Notre-Dame 
de  Poissy  par  les  rois  de  France, 
CLXxxi;  54-57.  —  Charte  d'Yves, 
évêcpie  de  Chartres,  établissant  des 
chanoines  dans  l'église  de  Poissy, 
3i8-3é9.  —  Cf.  Pictesedi ,  Pissia- 
cus ,  Sancta  Maria  Pissiacensis. 

Poitiers  (Vienne).  —  Séjour  de  Phi- 
lippe T'  à  Poitiers,  217,  n.  1.  —  Cf. 
Pictavensis ,  Pictavi ,  Pictavorum  so- 
lum. 


pomarium  [regium],  554,   1.  —  Cf. 

pomerium. 
Pomereia  (décima  de),  13,  5.  —  La 

Pommeraye  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Bre- 

zoUes,  c""  de  Crucey). 
pomerium,  i26 ,  6.  —  Cf.  pomarium. 
Pommeraye  [La]  —  (Eure-et-Loir,  c""  de 

BrezoUes,   c°°  de   Crucey).  —   Voir 

Pomereia  (décima  de). 
Pommerean  (Le)-(Nord,c°"  de  La  Bas- 

sée,  c""  d'Aubers).  —    Voir  Spume- 

rellus. 
Pomponiensis  villa ,  29,    26.  —  Pont- 
point    (Oise,    c°"    de    Pont-Sainte- 

Maxence). 
Ponce  Hambert ,  chambrier  du  roi ,  CXLV. 

—  Cf.  Pontius  Humberti. 
poncellus,  i26 ,  8. 

Ponclacus,  in  episcopatu  Andegavensi, 
44,  6. 

Poncio  (Walterus  de),  555,  n.  x.  — 
Cf.  Pontio. 

Poncius  Humbertus  de  Podio,  545, 
2  5.  —  Cf.  Pontius  Humberti. 

Pons  Bairi,  306,  3.  —  Pont-Bar  (Ar- 
dennes ,  c°°  Le  Chesne ,  c""  de  Tannay  ). 

Pons  Fabricatus,  7S,  22.  —  Pont- 
Faveryer  (Marne,  c°"  de  Beine). 

Pons  Isarae ,  Pons  Ysarae,  Pontigeris , 
Pontisara,  Pontoise,  127,  3;  555, 
n.  i;554.  i5;  309,  21,  n.;  322, 
2,32;  555,  2 ,  11.  —  Actum  apud 
Pontera  Isarae,  127,   20;   309,   23. 

—  Denai'ii,  i09 ,  2g.  —  Ecclesiae  : 
voir  Sanctus  Germanus,  Sanctus 
Mello.  —  Proceres,  127,  3.  — 
Transversus,  i06,  5.  —  Vicarius, 
125 ,  11,  n.  1.  —  Cf.  Amalricus  de 
Ponte  Isarae,  Pontoise  (Seine-et-Oise), 
Vuarnerius  de  Ponte  Isarae. 

Pons  Leviatus,  Pontus  Levi  (?),  bur- 
gus  et  villa,  189,  24;  190,  i,  2, 
9;  235,  3o.  — Ecclesiae  S.  Mariae 
et  S.  Pétri,  186,  28;  187.  1,  6; 
189,  23;  190,  12.  —  Terra  S. 
Pétri,  190,  9.  —  Cf  Pontlevoy 
(Loir-et-Clier,  c""  de  Montrichard  ) , 
Saacla  Maria  de  Ponte  Leviato. 

Pons  Ossantiae,  in  territorio  Aurelia- 
nensi,  192,  9,  22.  —  Pont-aax- 
Moines  (Loiret,  c""  d'Orléans,  c°" 
de  Chécy  et  de  Mardié). 

Pons  Ysarae,  309,  n.  —  Cf.  Pons  Isa 
rae. 


Pontaalt  (  Seine-et-Marne ,  c°°  de  Tour- 
nan).  —  Voir  Pontelz. 

Pont-aux-Moines  (Loiret,  c°°  d'Or- 
léans, c""  de  Chécy  et  de  Mardié). 

—  Voir  Pons  Ossantiae. 
Pont-Bar   (Ardennes,  c°"  Le   Chesne, 

c""  de  Tannay).  —  Foir  Pons  Bairi. 
Ponteharten  (décima  de),  13,  g. 
Pontelz,   villa,   250,  i3.  —  Pontaalt 

(  Seine-et-Marne ,  c°°  deTournan). 
Pontesienses    [denarii],    i09 ,  29.   — 

Cf.  Pons  Isarae. 
Pont-Faverger  (Marne,   c™    de  Beine). 

—  Voir  Pons  Fabricatus. 
Ponthieu  (Guy,  comte  de),  201,  n.  2. 

—  Cf.  Pontivium. 

Ponticensis    comes   (Wido),   83,    i5. 

—  Cf.  Pontivium. 

Pontici   cornes   (Hugo),   282,    5.  — 

Cf.  Pontivium. 
Pontigeris   (transversus),    â06 ,  5.  — ■ 

Cf.  Pons  Isarae. 
Pontio,   Poncio   (Walterus  de),  555, 

16,  n.  X. 
Pontis  (villa  quae  vocatur),  29,   3i. 

—  Pont-Sainte-Maxcnce  (Oise,  arr. 
de  Senlis)? 

Pontisara,  555,  2.  —  Cf.  Pons  Isarae. 

Pontisarensis  et  Vulgass.  Franc,  vica- 
rius ,  125 ,  1 1 ,  ?î.  1.  —  Cf.  Pons  Isarae. 

Pontius  de  Glana,  555,  20,  3i. 

Pontius  Humberti,  Ponce  Hambert, 
Poncius  Humbertus  de  Podio ,  came- 
rarius,   c\lv;  cli;  326,    ig;   545, 

25. 

Pontiva  patria,  lOi,  10.  —  Cf  Pon- 
tivium. 

Ponlivio  (Wido  de),  165,  22.  —  Cf 
Pontivium. 

Pontivium,  Ponthieu,  Pontiva  patria, 
Pontivorium,  lOi,  lo;  200,  i3; 
201,  17.  —  Cornes  :  voir  Hugo, 
Wido.  —  Ponthieu,  pays. 

Pontivorii  cornes   (Wido),    201.    i5; 

—  territorium,  200,   i3;  201.  17. 

—  Cf.  Pontivium. 

Pontlevoy  (Loir-et-Cher,  c°"  de  Montri- 
chard). —  Privilèges  pour  l'abbaye 
de  Pontlevoy,  cl\xxi;  clxxxii;  cxci; 
186-191.  —  Cf  Pons  Leviatus. 

Pontoise  (Seine-et-Oise),  552,  n.  1. — 
Vicaire  de  Pontoise  et  du  Vexin 
français,  125,  11.  —  Cf.  Pons 
Isarae. 
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Pontpoint    (Oise,    c°°   de   Pont-Sainte- 
Ma\ence).    —     Voir    Pomponieiisis 

viiia. 
Pont-Sainte-Maxence     (Oise,    arr.     de 

Senlis).  —  Voir  Ponlis. 
Pontus  Levi.  —  Terra   apud  Pontum 

Levi ,  235.  3o.  —  Cf.  Pons  Leviatus. 
Porciensis  comitatus,  306.  5.  —  Por- 

cien,  pays. 
Porcina  Becca,  50'i ,  26;  iJP,  34. 
porcus,    porci,    10,    i,    2;   31i,    g; 

porcus  decimus,  102,  6;  porci  do- 

minici.  190,  5.  —  Pastio  ad  porcos 

vel  porcorum,  102,  7;   190,  5.  — 

Cf.  pasnadium,  pasnagium,  pasna- 

ticum ,  pastio. 
Pormort  (Ricardus   de),   323.  19. — 

Porlmort  (Eure,  c°°  des  Andelys). 
Porpriaco  (Rolgerius  de),  259.  2  3.  — 

Poapry  (Eure-et-Loir,  c°"  d'Orgèrcs). 
porta  aquae,  295 .  i.'i. 
portaticum ,  portaticus,  44,  3i;  375, 

10,  là,  i5. 
Portmort  (Eure,   c°"  des  Andelys).  — 

Voir  Pormort  (Ricardus  de). 
portus,5(?,  18;  195,  17;  308,  5. 
Postellus  (GuaUerius),271  28. 
Potentianus    (sanctus),     apostolus    et 

martyr  Senonensis,  lil,  là- 
potestas  coenobii,    65,    16;  —   ju<li- 

ciaria,  196,  6;  —  saecularis,  180, 

i5;  195,  1;  — viiïae,i74,9;  204, 

26;  363.   1,  3,  18;   4i2,  i5,  19. 
Potinus  (Nivardus),  180.  3i. 
Poiiille,   contrée    de  l'Italie.   —    Voir 

Puilla. 
Poupry    (Eure-et-Loir,  c°"   d'Orgères). 

—  Foir  Porpriaco  (Rotgerius  de). 
praebenda,  37.  7,  22  ;  iii,  29;  i77.  5, 

8,  10,  11;  179.  26;  206,  i8;305, 
n.  i;30â.  1;  347,  i5,  20;  365.  1; 
369,  27;  370,  i;  388,  n;  437, 
i4,  19;  435,  1,  8;44i.8.  — Mu- 
tatio  praebendarum,  205,  26;  HO, 
25-26.  — Venditio  praebendarum, 
182.  11-12;  275,  il\. 
praeceptio,  Lxxxvni;  90.  29;  196.  12. 

—  Praeceptionis  pagina,  117 .  1,  8. 

—  Cf.  praeceptum. 
praeceptum,    praeceptum    auctoritatis 

regiae,  praeceptum  regale,  praecep- 
tum régis,  praeceptum  regium, 
Lxxïvn-Lxxxix;  65 ,i%;  79,  3;  111. 
a,   18;   112,   2,  6;  115.  6;  139, 


5;  liO.n.  2;  làl.  i3,  20,  23, 3o 
i47,   3,  4,  5,   12,    i5;  16/,.  26 

170. ïi;  192.  S;19i.20;198,20 

199.  2q;  210.  4,  23, 25,  27;  227 
S,;2U.  10;  245,  21,  2i,n.i;2i6 
1;  245,   2,4;  251,  2;  255.  34 
259.  27;  2«,  12,  17;  268.   iG 
279,5;  28i,  8,  16;  289,  21;  302 
n.  1;  3i7,  7;  320.  23;  324,  n.  1 
325,  25;  332,  i3;  333,  n.  2  ;  33(î 
10;  339,  6;  342,  9,  i3;  345,  5 
356.   6,   8,   11,   i3,   i4;  36i.  8 
390,  2;  i09,  10;  4ii,  6,  8;  425 
21,   II.   1   et  2;  42P,   n.    1.  —  Cf. 
praeceptio. 
praecones  vini  Parisius,  xlii,  n.  2. 
praefectus  ,56,12;  251 ,24;  —  Blesen- 
sis ,  23 ,  2  7. —  Cf.  praepositus,  praetor. 
praepositura  ecclesiae,  57,  22  ;  275,  6; 

—  rerum  canonicalium ,  111,  23. 
praepositus,  10 ,  10;  11 ,  0,  9  ;  34,  9; 
37,  23;  —  ecclesiae,  7,  6,  n.  i; 
20,  28;  2i,  4;  34,  8;  85,  i5; 
i36,  7,  19;  i37,  2;  i77,  24;  187. 
18,  22;  34p.  S,  10;  —  regius,  17. 
io;lli.  6;  m.  17;  195.  i;232. 
8;  254,  7;  274,  7;  288,  io;361. 
4,  16;  370,  3;  372.  8,  20;  355, 
i3;  m,  n.  d;  —  Aurelianensis, 
9i.  9;  276,  i3;  —  Parisiensis ,  55, 
11;  127.  22;  27tf,  9;  —  Pive- 
rensis,  252.  12;  —  Stampensis, 
288,  2 à-  —  Cf.  praefectus,  praetor. 
praetor,  99,  12,  i3.  —  Cf.  praefectus, 

praepositus. 
prammallca    sanctio,    Lxxxviil;     354, 
n.  f;  385 .,  n.  k.  —  Cf.  prancmatica. 
prancmatica   sanctio,   354,  29;  385, 

i3.  —  Cf.  jjrammatica. 
prandium,5i,  2;  150,  2  3. 
Pratis  (Radulfus  de),  325,  7. 
pratum,  prata,   6,   11;  11,  10;  26. 
3,    17;  29,   29;   33.    18,  19,  21; 
52    16;  61,  23;  68,  7;  65,  3,  5; 
78,   19;  iOi,    20;  i45,   19;  179. 
21;  i50,  8;  202,  5;  204,  8;  205. 
i4,  18,  21,  25;  206,  2;  220,  i5; 
232,  1;  24i,  10,  12,  i5;  250,  4, 
8;  266,  6;  255,   2;  305,  5;  360, 
21;  363,  i(i,  17;  370.   17;  37i, 
22;  392.  4,  n.;354,  17;  435,  i4; 
440,  12,  16,  20,  24,  3o. 
Pratus,  locus  in  suburbio  Bituricensi, 
363,9. 


préambule  dans   les  préceptes  de   Pbi- 

lippe  I",  xcix-ciii. 
Précj-sous-TItil  (Côte-d'Or,  arr.  de  Se- 

mur).  —  Voir  Prisciacus. 
Prés  Fichaax  (  Los) ,  lieu-dit  à  Bourges 

(Cher).  —   \oir  Fiscalense  pratum. 
presbyter  cardinalis,  213.  21. 
Préty  (  Saône-et-Loire,  c°"  de  Tournus  ). 

—  Voir  Pistriacus. 

Preuilly  (Indre-et-Loire,  arr.  deLocbes). 

—  Voir  Prutliaco  (Gofl'ridus  de). 
prévôts  royaux,  cliv-clv. 
primates,    cviil;    6.    n.    v;    111,    19; 

152,  8;  301.  33;  352.  7.  —  Cf 
optimales,  principes,  proceres. 
principes ,  principes  regalis  palatii , 
principes  regni,  30,  10;  93.  2;  55, 
10;  lOâ.  12;  158,  k;20U,  4;  316. 
29;  —  Bituricensis  patriae,  361.  6; 

—  Francigenae,  12!i.  i4.  —  Cf. 
optimales ,  primates ,  proceres. 

Prisciacus,  villa,  254,  23.  —  Précy- 
soiis-Tliil  (Côte-d'Or,  arr.  de  Se- 
nior). 

privilegium ,  lxxxviii;  lxxxix;  lli, 
n.  1;  115,  8;  152,  17;  158.  7; 
169,  8,  10;  187,  11;  197,  3o; 
i55,  5,  17,  24,  25,  27,  3o;  199, 
2;  206,  2g;21î,  2;  235,  i4;304, 
i5,  18,  n.  2;  306.  16,  20;  335, 
i4,  20;  3il,  7;  373,  16;  387.  9; 
399,  21,  23;  425,  12. 

proceres  Balduini  comitis,  50.  3i;  — ■ 

—  Carnotensis  episcopi ,  345,  6  ; 
Corboilensis  rastelli ,  156,  20;  — 
Milidunenses,  335,  21;  —  [Ponti- 
vensis]  provinciae,  lOi,  n;  — 
[régis],  40,  27;  50.  24;  53,  4;  85. 
27,  3o;  90.  23;  92.  2%;  98,  10; 
109.  5;  139.  7;  271,  8,  16,  23; 
372,  19;  —  regnl,  130,  11.  — Cf. 
optimales,  primates,  principes. 

proclamatio,  50,  ig;  52,  3,  6. 

procuratio,  52.  7;  347,  16. 

procuratores  villarum,  82,  3. 

propatulum.  —  Actum  Parisius  in  pro- 
palulo,  185,  27-28. 

Provins  (Seine-et-Marne).  —  Eglise 
Saint-Ayoul,  436',  2. 

Prutliaco  (Goffridus  de),  354,  23.  — 
Preuilly  (Indre-et-Loire,  arr.  de 
Loches). 

publiée  dans  la  formule  de  date  des  pré- 
ceptes,  CLvn. 
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Puiila  (Boemons.princeps  de),  i21,  5. 

—  Fouille ,  contrée  de  l'Italie. 
Puiseaax   (Loiret,  arr.  de  Pithiviers). 

—  Voir  Puteolis. 

Puiset  (Hugo  de),  233,  29.  —  Cf. 
Puteoius. 

Puiset  {Le)  —  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Jan- 
ville).  —  Donation  aux  chanoines 
de  Saint-Martin  du  Puiset,  181-182: 
i36.  i4-i5.—  Cf.  Puteoius. 

Puiseux  (  Eure-et-Loir,  c°°  de  Château- 
neuf).  —  Voir  Putheolus. 

Pulveriae,  255,  7.  —  Cf.  Petverense 
castrus. 

purificatio  sanctae  Mariae,  74.  7. 


Pusatio  (Hugo  de),  132,  i4;  i54,  16. 

—  Cf.  Puteoius. 
Pusato    (Arnulphus   de),  ^21,  (i. — 

Cf.  Puteoius. 
Pusiaco  (Hugo  de),  lii,  7;  193,  10; 

228,  24;  232,  g.  —  Cf  Puteoius. 
Puteacio  (Ebrardus  de),  xlfv,  n.  1.  — 

Cf.  Puteoius. 
Puteiolo  (Hugo  de),   109,  9.  —   Cf 

Puteoius. 
Puteo  (Radulfus  de),113,2i. 
Puteolis,    XLIV,     n.     3.    —    Puiseaiix 

(Loiret,  arr.  de  Pithiviers). 
Puteoius ,  Puiset,    Pusatius  ,   Pusatus , 

Pusiacus ,  Puteacius ,  Puteiolus ,  Pu- 


zatum ,  castellum ,  XLiv,  n.  1  ;  181, 
i5;  182,  3,  7,9,  \o;267.  n.  2.-- 
Cimiterium,  182,  7.  —  Ecclesia  : 
voir  Sanctus  Martinus.  —  Milites  : 
voir  Arnulphus  de  Pusato ,  Ebrardus 
de  Puteacio,  Hugo  de  Puteolo.  — 
Le  Puiset  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Jan- 
viHe). 

Putheolus ,  CCI ,  n.  —  Puiseux  (  Eure-et- 
Loir,  c°°  de  Châteauneuf). 

Puy  [Le)-  (Haute-Loire).  —  Voir  Ani- 
ciensis  episcopus. 

Puialum ,  267 ,  n.  2.  —  Cf.  Puteoius. 

Py,  ruisseau,  affluent  de  la  Suippe.  — 
Voir  Pida. 


Q 


quadragintariae,  96,  ig. 

quadreriae,  308,  6. 

Quadrex ,  Querrae ,  villa ,  12i ,  9 , 1 5 .  — 

Quiers  (Seine-et-Marne,  c°°  de  Mor- 

raant). 
quadriga,  2il,  i3;  il2,  20. —  Prata 

ubi  colligi  possunt  de  feno  .CC.  qua- 

drigae,  2il ,  11. 
quadrigata,  35 i,  10,  n.  2. 
quadruca,  182,  9,  10.  —  Cf.  carruca. 
quadruga,  232,  6.  —  Cf.  carruca. 


quantième,  dans  la  formule  de  date  des 

préceptes ,  clxiv. 
Quarter  (Rodulfus),  283.  12. 
quercetus,  205,  i5;  4i0,  i3. 
Qaercu  (Ernaldus  de),  cxcv,  n.  2. 
Querrae,  villa,   12i,   g.  —  Cf.   Qua- 

drex. 
Quesnellus  (Gauterius),  555,  ii. 
Qaeuvre  (ie)- (Loiret,  c°°  de  Jargeau, 

c""   de   Férolles).    —     Voir    Lescu- 

vrio. 


Quiers    (Seine-et-Marne,    c°"   de   Mor- 

manl).  —  Voir  Quadrex. 
Quierzy   (Aisne,    c""   de    Couc)-le-Châ- 

teau).  —  Voir  Carisiacus. 
Quincenno  (Odo  de),  326,  7. 
Quinci,   205,   i5,    16;    iàO,    i3.    — 

Caincy  (Nord,  c"  de  Douai). 
Quintinus  (sanctus),  martyr,  2/i5,  10, 

1 1. 
Quiriacus,  episcopus  Nannetensis,  31, 

24;  i33,  16. 


Rabastia,  .\vn,  n.  1.  —  Russie. 

Rabbodus,  episcopus  Noviomensis, 
159.  ç,.  —  Cf  Rabodo. 

Rabboldus,  episcopus  Noviomensis, 
159,  n.  i.  —  Cf  Rabodo. 

Rabodo,  Rabbodus,  Rabboldus,  Ra- 
bodus,  Rabotdus,  Radbodus,  Rad- 
boldus,  Rathod,  Ratbodus,  episcopus 
Noviomensis ,  ccxvi,  n.  2  ;  cc\LU;112, 
i5,  n.p;  159,  9,  n.  i;  162,  22  ,  n.  m; 
199.  i4;  210,  34;  226.  12;  544. 
24;  282.  3;  299,  9;  3U,  26;  3il. 
17;  544,  24,  n.  d;  .345,  3,  n.  b; 
427,  24. 

Rabodus,  episcopus  Noviomensis,  112, 
i5;  199,  là;  226,  12.  —  Cf  Ra- 
bodo. 

Rabotdus,  episcopus  Noviomensis, 
299.  Q.—Cf  Rabodo. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.   —  I. 


R 

Radbertus ,  Robertus ,  Rodbertus  Rufas , 

7,  18,  n.  n  et  v;  12,  6. 
Radbodus,      episcopus     Noviomensis, 

112,    n.    p;    162,    22;   544.    n.    d; 

545,  n.  h.  —  Cf.  Rabodo. 
Radbodus,  episcopus  Sagiensis,  ccxxrv. 
Radboldus,     episcopus     Noviomensis, 

54  i.  i7.  —  Ç/:  Rabodo. 
Radulfus.  —  Cf.  Radulphus ,  Rodulfus , 

Rodulphus. 
Radulfus,  371.  i3. 
Radulfus,  Radulphus,  Raoul,  Ratdulfus, 

Rodolphus,   Rodulfus,   Rodulphus, 

cornes  Crispinianensis  vel[  Vadensis], 

XXXII;  cxxxiv;   6 ,   n.   y  et  X;  7,   i, 

1 4  ,  n.  a ,  d  et  n  ;  i5 ,  3 ,  10;  17,  1 1  ; 

31.  25;  45,   20;  52.  6,  n.  k;  53. 

8,  n.  n;  56,  8,  n.  v  et  y;  58,   4; 

59.    18;   63.   5;  66,    11,  n.  h;  83. 


là;  90.  36 -,98,  11;  113,  10;  139, 
8,  II.  n;  159,  25,  n.  u;  162.  16, 
n.  n;  165,  20;  172.  3;  173.  g; 229, 
23,  25,  n.  c  et  e;  i33,  17.  — 
Sepultura  ejus,  229,  25-27;  230, 
1-5. 

R[adulfus] ,  cornes  Viromandensis,  [filius 
Hugonis  et  Adelaidis],  ccn,  n.  2. 

Radulfus,  Radulphus,  Raoul,  Ratdul- 
fus, Rodulfus,  Rodulphus,  dapifer 
régis,  cxxxvn,  n.  9;  cxLvm;  cxLix; 
54,  3,  n.  f;  56,  8;  59,  18;  63,  3; 
66,  9,  n.  g;  85.  29  ;  86.  1  ;  9i ,  5; 
98.  25;  100.  18;  102,  18;  lui. 
22,  n.  d;  106,  17;  109,  9,  n.  n; 
lli,  2,  n.  b;  123,  12,  n.  r;  125, 
3  ;  —  dictus  Belvacensis ,  cxxxvn ,  n.  8 . 

Radulfus,  episcopus  Ambianensis,  210, 
33. 
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Radulfas,   Rodulfus,  levita    [ecclesiae 

Silvanectensis],  H3 ,  16,  n.  f. 
Radulfus,  vicecomes,  39i,  26. 
Radulfus,  Radulphus,  Amalrici  lilius, 

casatus  [ecclesiae  Belvacensis],  287, 

1  a  ,  n.  y. 
Radulfus,  Blith.  Clius,  282.  8. 
Radulfus  Burdo,  180.  Sa. 
Radulfus  Dolensis,   365.   n.  j.  —  Cf. 

Rodulfus. 
Radulfus  de  Giemmo,  326.  3. 
Radulfus  de  Hospitio,  ccxL,  n.  1. 
Radulfus,  Hugonis  frater,  455,  11. 
Radulfus,  Ildeburgis  pater,  362 ,  n.  \. 

—  Cf.  Rodulfus. 

Radulfus  de  Juviniaco,  103.  n.  c. 
Radulfus  Malaherba,  326.  7. 
Radulfus  Malus  Vicinus,  à08 .  11,  12. 
Radulfus ,  Odelardi  filius  ,250,  18. 
Radulfus  Phariseus ,  187,  16. 
Radulfus  de  Pratis,  326.  6. 
Radulfus  de  Puteo,  113.  23. 
Radulfus  de  Stampis,  lii,  8. 
Radulfus    Tornacensis  vel  de  Turnai , 

Raoul.  Raul  de  Tournai,  69.  10,26; 

76,  4,  9;  296,  12,  3o. 
Radulphus.  —  Cf.  Radulfus,  Rodulfus , 

Rodulphus. 
Radulphus,    abbas     S.    Symphoriani , 

299,  n.^.  —Cf.  Rodulfus. 
Radulphus,  comes  [Vadensis],  56,   n. 

V  et  y;  66,  n.  h;  159,  n.  u;  229,  n. 

c  et  e.  —  Cf.  Radulfus. 
Radulphus ,  dapifer  régis ,  cxxKvn  ,1.9; 

cxux;  66,  n.  g;  123.  n.  r;  125.  3. 

—  Cf  Radulfus. 

Radulphus,    Amalrici    filius,    casatus 

[ecclesiae  Belvacencis],  287,  n.  y.  — 

Cf  Radulfus. 
Radulphus ,      Rodulphus ,       Lancilini 

filius,  252,  16,  n.  y. 
Raginaldus.  —  Cf.  Raignaldus,   Rai- 

naldus ,      Rainardus ,      Rainaudus 

Rainoldus,  Renard.  Renaud. 
Raginaldus,  2i,  2. 
Raginaldus,  abbas  S.  Salvatoris  Mele- 

dunensis ,  filius  Milonis ,  547, 1 8 , 2  2 . 
Raginaldus,  cancellarius,  lvi,  n.  5. 
Raginaldus ,    Rainaldus ,    thesaurarius 

S.    Martini   [Turonensis],    9i ,    2; 

221,  1. 
Raginaldus   de  Castro  Gunterii ,  39i  , 

23. 

Raginaldus  Champel ,  5P5,  20. 


Raginaldus,  Drogonis  filius,  39i ,  26. 

Ragot  (Hubertus),  396,  18. 

Raignaldus.  —  Cf.  Raginaldus,  Rai- 
naldus, Rainardus,  Rainaudus, 
Rainoldus,  Renard,  Renaud. 

Raignaldus,  abbas  Flaviniacencis,  254, 

5,  16. 

Raimarus,  Raymarus,  Reimarus,  prae- 
positus  S.  Amati  Duacensis,  210.  1, 
n.  a. 

Raimbaldi,  Rainbaldi  (Rotbertus, 
filius),  136.  12  ,  n.  à. 

Raimbaldus. —  Cf.  Raimbokli,  Rain- 
baldus,  Rambaudus. 

Raimhaud.  légat  du  Saint-Siège,  .î5, 
n.  1.  —  Cf.  Rainbaldus. 

Raimberga,  Hylduini  de  Pissiaco  uxor, 
237.  i5. 

Raimbertus.  —  Cf.  Rainbertus. 

Raimbertus,  prior  Bruerolensis ,  12. 
27. 

Raimboldi,  Rainboldi  (Hugo,  filius), 
113.  21,  n.  m. 

Raimboldus.  —  Cf.  Raimbaldi ,  Rain- 
baldus ,  Rambaudus. 

Raimundus.  —  Cf.  Raymundus. 

Raimundus,  Ramundus,  Raymundus, 
pincerna,  cxLvm,  n.  5;  361.  19, 
n.  q  ;  575 ,  2  i . 

Raimundus,  Ramundus,  Raymundus 
de  Ciconiis,  361.  17,  n.  k. 

Rainaldus.  —  Cf.  Raginaldus,  Raignal- 
dus ,  Rainardus ,  Rainaudus ,  Rai- 
noldus, Renard.  Renaud. 

Rainaldus,  191.  2. 

Rainaldus,  326,  k- 

Rainaldus,  Rainaudus,  abbas  Mau- 
rigniacencis  vel  S.  Trinitatis  de 
Stampis,  356,  27;  357,  9,  23; 
388,  6;  391,  2. 

Rainaldus,  Rainoldus,  abbas  S.  Me- 
dardi    Suessionensis,    80  ,   19;    85, 

9- 
Rainaldus,     arcbidiaconus     [ecclesiae 

Parisiensis?],  357.  3o,  35. 

Rainaldus,  Reginaldus,  Renaldus,  ar- 

chiepiscopus  Remensis,  282.  2  ;  299, 

6,  n.  h;  3il.  17;  457,  24. 
Rainaldus,  f!enaiifZ,buticularius[ régis], 

cxLvn;  cxLix;  127,  i5;  455,  28. 
Rainaldus,  Raynaldus,  Renaud,  came- 

rarius,  csliv;  i37 ,  12,  n.  d. 
Rainaldus,     castellanus     de    Gocheio, 

filius  Tecbonis,  57p.  7. 


Rainaldus,  comes  Gurbuliensis,  P4,  3. 

Rainaldus,  Rainaudus,  Rainauldus, 
Raynaldus,  comes  de  Nivernis,  filius 
Willelmi  comitis,  113.  23,  n.  \; 
226.  i6,  ;i.  m;  545,  7. 

Rainaldus,  Rainoldus,  comes  Suessio- 
nensis, 77.  35;  75,  5;  276.  à; 
282.  6. 

Rainaldus,  major,  54,  à. 

Rainaldus,  thesaurarius  S.Martini  Tu- 
ronensis, 9i,  2.  —  Cf.  Raginal- 
dus. 

Rainaldus,  vicedomnus  [Carnotensis?], 
187,  ili. 

Rainaldus  Bastardus,  cciii,  n.  2. 

Rainaldus  Bisencor,  54,  8. 

Piainaldus  de  Cociaco,  54i,  21. 

Rainaldus  de  Coleto  vel  de  Callelo, 
555,  i6;  536',  6,  10. 

Rainaldus  Farsit,  103,  n.  c. 

Rainaldus,  Gelduini  filius,  53,  ii. 

Rainaldus,  Germundi  Caulis  frater, 
57,  i3. 

Rainaldus,  Hildeburgis  pater,  11,  1. 

Rainaldus  Letardus,  216,  11. 

Rainaldus  de  NonestanteviUa  vel 
Nonstantevilla ,  326,  6,  10. 

Rainaldus  Oiardus,  326,  i3. 

Rainaldus  Paganus,  frater  Gausberti 
militis,  53,  7. 

Rainaldus  de  Regemorantino ,  191 .  1 . 

Rainaldus,  Rolberti  de  Sablulio  filius, 
103.  n.  c. 

Rainaldus,  Rainoldus,  Reinaldus,  Wa- 
leranni  camerarii  frater,  29.  là; 
lia.  1;  123.  8,  11.  y. 

Rainaldus,  Walterii  frater,  191 .  1. 

Rainardus.  —  Cf.  Raginaldus,  Rai- 
gnaldus, Rainaldus,  Rainaudus, 
Rainoldus,  Renard,  Renaud. 

Rainardus ,  serviens ,  85.  20. 

Rainaudus.  —  Cf.  Raginaldus, 
Raignaldus,  Rainaldus,  Rainardus, 
Rainoldus,  Renard,  Renaud. 

Rainaudus,  37,  26. 

Rainaudus,  abbas  S.  Trinitatis  de 
Stampis,  391,  2.  —  Cf.  Rainaldus, 
abbas  Maurigniacensis. 

Rainaudus  vel  Ramundus,  archipres- 
byter  S.  Ambrosii  Bituricensis,  361, 
20,  n.  r. 

Rainaudus,  Willermi,  comitis  Niver 
nensis,  filius,  113,  n.  1.  —  Cf.  Rai- 
naldus, comes  de  Nivernis. 
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llainauldus ,  levita  [ecclesiae  Silvanec- 
tensis],  113,  n.  e.  — Cf.  Rainoldus. 

Rainauldus,  WiUermi,  comitis  >'iver- 
nensis,  tilius,  113,  20.  —  Cf.  Rai- 
naldus,  cornes  de  Nivernis. 

Rainbaldi  (Rotbertus,  filius),  136,  12. 

—  Cf.  Raimbaldi. 

Rainbaldus.  —  Cf.  Raimbaldi ,  Raim- 

boldi ,  Rambaudus. 
Rainbaldus,  Raimhaud,  legatus  aposto- 

licaesedis,  55,  n.  1;  9à,  i3. 
Rainbertus.  —  Cf.  Raimbertus. 
Rainbertus,  Raynbertus,  371,  9,  ïî.  j. 
Rainboldi  (Hugo,  filius),  113,  21.  — 

C/  Raimboldi. 
Rainerius.  —  Cf.  Rainerus. 
Rainerius,  11,  i5. 
Rainerius,  187,  2a  ;  191,  3. 
Rainerius,  Rainier,    Raynerius,  abbas 

S.  Dyonisii,  cxciii,  7!.  i  ;  cxcvn;  90, 

1;  91,  1;  116,  8,n.  a. 
Rainerius,  cornes  Montensium,  iO,  9. 
Rainerius,  Rainerus,  Raynerius  Flan- 

drensis ,     episcopus     Aurelianensis , 

109.  8,  n.  m;  152.  22;  15i,  12; 

310.  33;  226,  10,  n.  s;  256,  1. 
Rainerius    Finemunt,    10,     10;    11, 

Rainerius  de  Turris,  39i,  26. 
Rainerus.  —  Cf.  Rainerius. 
Rainerus,  Renier,  74,  9,  26. 
Rainerus,    Rainier,   capelianus,  CLin; 

287.  10. 
Rainerus,      episcopus     Aurelianensis, 

210,  33.  —  Cf.  Rainerius. 
Rainerus,  prior  de  Gornaco,  302,  n.  1. 
Raingerus,  50,  i4. 
Rain^ot  de  Gand,  76.  7.  —  Cf.  Rain- 

gotus. 
Raingotus,  50,  ili;  51,  2. 
PiaingotusGandensis, Bain jot  de  Gand, 

Rengotus ,  63,  8 -,  66,  là;  76,  2  ,  7. 
Rainier,   abbé  de   Saint-Denis,  cxcvn. 

—  Cf.  Rainerius. 

Rainier,  chapelain  du  roi ,  CLin.  —  Cf. 

Rainerus. 
Rainoldus.  —  Cf.  Raginaldus,  Raignal- 

dus,    Rainaldus,    Rainardus,    Rai- 

naudus.  Renard,  Renaud. 
Rainoldus,  abbas  S.  Medardi  Suessio- 

nensis,  80,  19.  —  Cf.  Rainaldus. 
Rainoldus,    cornes   Suessionensis,  77, 

35;  75,  5.  —  C/.  Rainaldus. 
Rainoldus,    Rainauldus,    Reinauldus, 


levita  [ecclesiae  Silvanectensis],  113, 

i5.  11.  e. 
Rainoldus,  Waleranni  camerarii  frater, 

29,  i4;  m.  i.—  C/.  Rainaldus. 
Rambaudus.  —  Cf.  Raimbaldi ,  Raim- 

boldi,  Rainbaldus. 
Rambaudus,  canonicus  [Carnotensis], 

3i9,  11. 
Rambouillet     [Foret     de)  —   (Seine-et- 

Oise).  —  Voir  Aquilina. 
Ramnulfns.  216,  11. 
Ramundus,  archipresbyter  S.  Ambrosii 

Bituricensis,  361,  n.  r.  —  Cf.  Rai- 

naudus. 
Ram  Lindus ,  pincerna ,  361 ,  1  g .  —  Cf. 

Raimundus. 
Ramundus  de   Ciconiis,  361,   17.  — 

Cf.  Raimundus. 
Raoldicurtis,   168,  n.   t.  —  Cf.  Ruol- 

dicurtis. 
Raoul,  archevêque  de  Rouen,  ccxxiy. 

—  Cf  Rodulfas. 

Raoul,  comte  de  Valois,  xxxii;  cxxxiv. 

—  Cf.  Radiilfus,  cornes   Crispinia- 
nensis. 

Raoul,  sénéchal  du  roi,  cxxxvu.  — 
Cf.  Radulfus,  dapifer. 

Raoul  de  Tournai,  76,  g.  —  Cf.  Ra- 
dulfus Tornacensis. 

raptus,  195,  8;  338,  27. 

raseria  frumenti,  205,  16;  iiO,  i4. 

Ratbod,  évêque  deNoyon,  ccxvi,  n.  2; 
ccxLH.  —  Cf.  Rabodo. 

Ratbodus,  episcopus  Noviomensis, 
162,  n.  m;  210,  34;  2ii,  24; 
31i,  26;  3U,  24;  3/f5.  3.  —  Cf 
Rabodo. 

Ratdulfus,  cornes  [Vadensis],  iS,  20. 

—  Cf.   Radulfus,   cornes  Crispinia- 
nensis. 

Rathericurtis,  204,    19;    'i39,  26. — 

Récourt      (Pas-de-Calais,      c°°      de 

Vitry). 
Ratinsis  ecclesia,  in  episcopatu  Nanne- 

tico,  ii,   7.  —  Rais,  ou  peut-être 

Saint-Viaud    (Loire-Inférieure,    c™ 

de  Saint-Pèrp-en-Retz  ). 
Raul  de  Tournay,  69,  26;  296,  3o.  — 

Cf.  Radulfus  Tornacensis. 
Rausedo,  villa,   in  pago  Magdunensi , 

261,  2  1.  —  Roudon  (Loiret,  c°°  et 

c°°  de  Meung-sur-Loire). 
Raymarus,  praeposilus  S.  Amati  Dua- 

censis,  210,  n.  a.  —  Cf.  Raimarus. 


Raymundus.   —  Cf.   Raimundus. 

Raymundus,  cornes  S.  Aegidii,  45i,  2. 

Raymundus,  pincerna,  cxLvm,  n.  5; 
361,  n.  q;  372,  21.  —  Cf  Rai- 
mundus. 

Raymimdus  de  Ciconiis,  361,  n.  k. — 
Cf.  Raimundus. 

Raynaldus,  camerarius,  i37,  n.  d.  — 
Cf.  Rainaldus. 

Raynaldus,  Willelmi,  comitis  Niver- 
nensium,  filius,  226,  n.  m.  — Cf. 
Rainaldus,  cornes  de  Nivernis. 

Raynbertus,  371,  g.  —  Cf.  Rain- 
bertus. 

Raynerius,  abbas  S.  Dyonisii,  116,  8, 
n.  a.  —  Cf.  Rainerius. 

Raynerius  Flandrensis,  episcopus  Au- 
relianensis, 109,  n.  m;  226,  n.  s; 
256,  1 .  —  Cf  Rainerius. 

receptaculum ,  85,  20.  —  Receptacu- 
lum  pauperum  sive  Domus  Dei  apud 
Veteres  Stampas,  555,  6. 

Récourt  (Pas-de-Calais,   c°°  de  Vitry). 

—  Voir  Rathericurtis. 
rectitudo,  311,  7;  322,  36.  —  Recti- 

tudinem  monstrare,  Lvni,  n.   3.  — 

Cf.  jus,  rectum, 
rectum  consequi,  101,  33;  —  facere, 

101,   32,   34-35.—  Cf  jus,  recti- 
tudo. 
reddita,  386,  20. 
redditio,  182,  8. 
redibitio,  redibitiones,  lil,  3o;  195^ 

ig;   259,    i3;  262,   3;    288,    8; 

35i,  1. 
redimatio,  290,  2. 
reditus  domesticus,  10,  2. 
refectiones  hospitum,  369,  20. 
refectorium   monasterii,    77,    16;  96, 

II. 
Regemaiasto,  Regemalastro ,  Rimalast 

(Gauscelinus  de),  27,   11,  n.  g;  — 

(  Ivo  de  ) ,  i  i  ,  6 .  —  Rémalard  (  Orne , 

arr.  de  Mortagne). 
Regemalastro    (Gauscelinus    de),    27, 

n.  g.  —  Cf.  Regemaiasto. 
Regemorantino  (Rainaldus  de),  191 ,  2. 

—  Romorantin  (Loir-et-Cher), 
rages  Francorum ,   62,    2  6  ;    77 ,    2  3  ; 

108,  5-6;  116,  3,  10;  138,  28; 
139,  1;  m,  19,  23;  U7,  1;  161, 
21,  3i;  162,  4;  180.  22;  193,  3; 
195,  3,  i4;  197,  3i  ;  198,  21,  24, 
38,  36-37;  247,  28;  25i,  20;  255, 

67. 
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i3;  299.  18,  19;  300,  8,  9,  11; 
305,  i3,  18;  309.  H.-,  31i.  1,  4; 
316.  16;  320.  19,  21;  .925,  34; 
J25,  22;  555,  17;  336.  3,  8;  555, 
20;  31,6.  16;  552,  9;  572.  18; 
383.  7;  5Sff,  19;  àOO,  18;  420,  4, 
28;  i27.  8,  22.  —  Cf.  Charles. 
Childericus ,  Dagobertus,  Henricus, 
Hludovicus,  Hludovius,  Karolus, 
Louis.  Ludovicus,  Philippe,  Philip- 
pus,  Piotbertus,  Theodericus. 

Reginaldus,  archiepiscopus  Remensis, 
299.  n.  h.  —  Cf.  Rainaldus. 

regium. — Quicquid  de  regio  computa- 
tur,  i61.  29. 

règne  [année  du),  dans  ia  formule  de 
date    des    préceptes,    clïI;    clxix- 

CLXXV. 

regnum  Francorum,  223.  i4,  20. 
Reimarus,  praepositus  S.  Amati  Dua- 
censis,  210.  n.  a.  —  Cf.  Raimarus. 
Reims  (Marne),  xxni;  xxiv,  n.  2  ;  cci. 

—  Concile  de  Reims,  en  lodg,  xvn, 
n.  2. — Privilège  pour  les  églises,  1. 

—  Mandement  de  Philippe  I"  au 
peuple  et  au  clergé  de  Reims,  il6- 
H7.  —  Cf  Rémi. 

Reinaldus,  Waleranni  camerarii  frater, 
123.  n.  y.  —  Cf  Rainaldus. 

Reinauldus,  levita  [ecclesiae  Silvanec- 
tensis,   113.   i5.  —  Cf.  Rainoldus. 

Reinfridus,  i6.  i5. 

Reinfridus,  i3i,  18. 

Rémalard  (Orne,  arr.  de  Mortagne). — 
Voir  Regemalasto. 

Remegaudus,  371.  11. 

Remensis  pagus,  223.  1.  —  Cf.  Rémi. 

Remensium   archiepiscopus,  Î52,  i5. 

—  CJ.  Rémi. 

Rémi,  Rhemi,  civitas,  xv,  n.  1;  xxni; 
XXIV,  n.  2;  CCI;  78.  2g;  95,  i8. — 
Actum  Remis,  xxiv,  n.  2;  5i,  aS; 
79,  10;  9i,n.  2. —  Archiepiscopus, 
132.  i5;  electus,  id7.  à,  6,  10, 
1 1  ;  voir  Adalbéron.  Arnou.1,  Artaud. 
Foulque,  Gerbert.  Gervasius,  Hérivé. 
Hugues.  Manasses,  Odalric,  Rainal- 
dus. —  Census  civitatis,  96 .  23. — 
Clerus,  âl7.  1.  —  Comitatus,  5,  /i. 

—  Domus  archiepiscopalis,  95,  19; 
96,  2  5. —  Ecclesia  vel  Sancta  Maria, 
5.  1,  4;  77,  23;  206,  28;  archi- 
diaconus  :  voir  Wido;  cancellarius  : 
voir  Godefridus,  Odalricus;  cantor  : 


jJOirOdo; praepositus  :  uoiV Manasses, 
Odalricus.  —  Ecclesiae,  5,  4;  voir 
Sanctus  Dyonisius,  Sanctus  Nichasius, 
Sanctus  Remigius.  —  Pagus,  223, 
1.  —  Populus ,  il7.  1.  —  Subur- 
bium,  77.  9-10.  —  Vicedominus, 
96.  26;  il7.  2.  —  Cf  Burdinus 
Remensis,  Reims  (Marne). 

Remigius  (sanctus),  apostolus  Franco- 
rum ,  305.  1 6  ;  —  patronus  regni 
Francorum,  306.  17-18.  —  Corpus 
ejus,  305.  20. —  Festum  ejus,  11 .  5. 

Remorum  archiepiscopus,  5i,  12;  i8, 
19;  77,  6;  83,  11;  95,  18;  112, 
10;  2U,  11;  244,  22;  245,  6, 
â27,  24.— Ç/.  Rémi. 

Renaldus,  archiepiscopus  Remensis; 
427,  2  4.  —  Cf.  Rainaldus. 

Renard.  —  Cf.  Raginaldus,  Raignal- 
dus,  Rainaldus,  Rainardus,  Rai- 
naudus,  Rainoldus,  Renaud. 

Renard,  prévôt  royal,  XLin. 

Renardus  Monoculus,  ccxL,  n.  1. 

Renaud.  —  Cf.  Raginaldus,  Raignaldus, 
Rainaldus,  Rainardus,  Rainaudus, 
Rainoldus ,  Renard. 

Renaud,  bouteiller  du  roi,  CXLVU.  — 
CJ.  Rainaldus. 

Renaud,  chambrier  d'Henri  I"',  CXLiv. 
—  Cf.  Rainaldus. 

Renaud,  vicomte  d'Auhusson,  cxcu. 

Renengens,  62.  n.  v.  —  Cf.  Renin- 
ghem. 

Rengotus  de  Gand,  76.  2.  —  Cf. 
Raingotus. 

Renier,  74,  26.  —  Cf.  Rainerus. 

Reningens,  62.  n.  v.  —  Cf  Renin- 
ghem. 

Reninghe  (Belgique ,  Flandre  occidentale, 
c°°   d'Ypres).   —   Voir  Reninghem. 

Reninghem,  Renengens,  Reningens, 
62,  11,  n.  V. —  Reninghe  (Belgique, 
Flandre  occidentale,  c°°  d'Ypres). 

rep.  terrae,  62,  i3. 

res  publica.  —  Inimicus  rei  publicae, 
66,  4. 

Rest  (Geraldusde),  10,  16. 

reus  majestatis,  reus  majestatis  regiae, 
117,  12;  170,  i4;  17/i,  19;  iPP, 
3;  244,  9;  268.  i5;  279.  i3;281. 
22;  254.  27. 

Reus,  villa  in  pago  Bclvacensi,  29,  3i  ; 
30.  à.—  Rieiuv  (Oise,  c""  de  Lian- 
court). 


Rex  (Tetbaldus),  190.  3;  191.  1. 
Rhemensis  archiepiscopus,  133.  n.  n; 

159,  n.  d;  226,  n.  o.  —  Cf  Rémi. 
Rhône,  fleuve.  —  Voir  Rodanus. 
Ribaldus,    nobiiissimus     vir,    Alberti 

pater,  4 ,  6 ;  5,  à,  q,  n  a  et  d;  9,  2  , 

n.  d. 
Ribemons,  2il,   n.  q.  —  Cf.   Ribot- 

mons. 
Ribemont  (Aisne,  arr.de  Saint-Quentin). 

—  Voir  Ribotmons. 
Ribemont  (Anselmus  de),  425,  3.  — 

Cj.  Ribotmons. 
Ribodimonte    (Bernardus    de),    282. 

n.  g.  — ■  Cf.  Ribotmons. 
Ribotmons,  Ribemons,  Ribemont,  Ri- 

bodimons,  Ritbotdimons,24i,  n.  q; 

280 .  3o.  —  Actum  apud  Ribotmon- 
tem,  281,  23.  —  Ecclesia  :  voir 
Sanctus   Nicholaus.   —  Molendina, 

281.  9.  —  Ribemont  (Aisne,  arr. 
de  Saint-Quentin).  — Cf.  Ansellus, 
Bernardus ,  Lambertus. 

Ricardi  (terra),  Muriniaci,  78,  3i. 
Ricardus.  —  Cf.  Richard.  Richardus. 
Ricardus,  386.  26. 

Ricardus,  Richard.  Richardus,  archi- 
episcopus Bituricensis,55,  n. ;  226 . 

9;  5i4,  24,  n.  q. 
Ricard[us],  [scilicet  Richerius],  archi 

episcopus  Senonensis,  90,  33.  —  Cj. 

Richerius. 
Ricardus,   canonicus   [ecclesiae    Pari- 

siensis] ,  26â ,  1 4 . 
Ricardus,  capellanus,  323.  19. 
Ricardus,  Richardus,  castellanus  Bis- 

tisiacensis,  32,  23;  55,  5,  8,  9,  i5, 

21;  54,  7. 
Ricardus,      comes     [Normannorum], 

i06,9.  —  Cf  Richardus. 
Ricardus,  episcopus Sagiensis,  ccxxxii; 

i30 .  n.  q.  —  Cf.  Richardus. 
Ricardus,  Richardus,  pincerna,  c\cv, 

n.  2. 
Ricardus,  Richardus,  praepositus,  10. 

10;  11.  2  ,  6,  9. 
Ricardus,    senescalcus    [S.    Trinitati» 

Rotomagensis] ,  283 .11. 
Ricardus  de  Bero,  H.  5. 
Ricardus  de  Pormort,  323,  19. 
Ricardus  de  Rochella,   325,  n.  h.   — 

Cf.  Richardus. 
Ricarius ,    archiepiscopus    Senonensis , 

228  ,n.y.^  Cf.  Richerius. 
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Ricerius ,  arcliiepiscopus  Senonensis , 
228.  2  1.  —  Cf.  Richerius. 

Richard.  —  Cf.  Ricartlus,  Richardus. 

Richard,  archevêque  de  Bourges,  88, 
n.  —  Cf.  Ricardus. 

Richard  II,  duc  de  Normandie,  ccxxii. 

—  G/.  Richardus ,  cornes  Norman- 
norum. 

Richard,  neveu  d'Héioïse,  oci,  n. 
Richardi  (Helias,  fiiius),  i59,  21. 
Richardus.  —  Cf.  Ricardus,  Richard. 
Richardus,  ii,  i5. 
Richardus ,  arcbiepiscopus  Bituriceusis, 

226,   9;  Slà.n.  q.   —  C/.   Ricar- 
dus. 
Richardus ,    casteiianus   Bistisiacensis , 

32,  23.  —  G/.  Ricardus. 
Richardus ,  Ricardus  .Bj'c/inrd//,  Rikar- 

dus ,  cornes  Normannorum ,  ccxxii  ; 

i06,  Q,n.^;  i30 ,   11,   18,  19,  11.  1; 

i31,  4. 
Richardus,  Ricardus,   Rikardus,   epi- 

scopus    Sagiensis,  ccxxni;    ccxxxil; 

i30,  12 ,  19,  n.  m  et  q;  431,  4. 
Richardus,  major,  2i,  4. 
Richardus,  pincerna,  cxcv,  n.  2.  — Cf. 

Ricardus. 
Richardus,  praeposilus,  11,  2,6,  9. — 

Cf.  Ricardus. 
Richardus,  Ricardus  deRochelia,  325, 

17,  n.  b. 
Richarius.  —  Cf.  Richerius. 
Richarius,  archiepiscopus  Senonensis, 

165.  à;  210.5i.  —  Cf  Richerius. 
Richarius,  canonicus  [ ecclesiae Remen- 

sis],  206.  3o;  iil.  23. 
Richeldis.  —  Cf.  Richiidis. 
Richeldis,  sanctimoniahs  S.  Eligii  Pa- 

risiensis,  358,  10. 
Richeldis,  Balduini,  comitis   de   Hai- 

nau,  raater,  209,  34. 
Richer,  archevêque  de  Sens,  53,  n.  1. 

—  Cf.  Richerius. 
Piicherius.  —  Cf.  Richarius. 
Richerius,  366 ,  1. 

Richerius,  Ricard[us],  Ricarius,  Rice- 
rius, Richarius,  Richer,  Richerus, 
archiepiscopus  Senonensis,  53,  n.  1; 
90,35;93,ç);U2,5;152,  16,22; 
153.  2q;  15i,T,  158,2,  12;  165, 
l>;  210,  3i;  226,  Q;2â8,  21,  n.y; 
236,  10;  271.  28;  338,  19;  339, 
i3. 

Richerius  de  Sanclo  Géorgie,  302,  à. 


Richerus ,   archiepiscopus    Senonensis , 

93,  9.  —  Cf  Richerius. 
Richildis.  —  Cf  Richeldis. 
Richildis,  ancilia,  in  villa  Poutis,  29, 

32. 

Richogualdus ,  lOi,  23. 

Rictrudis  (sancta),  203,  18;  209,  3-, 

i38,  25. 
Ridel  (Goffridus),  395,  6;  396,    23. 

—  Cf  Ridellus. 

Ridellus,  Ridel  (Gausfredus),  572,  3; 

395,  6;  396.  20. 
Rideilus  (Guarinus),  132.    i3;  13i, 

i5;  272,  7;  276,  4. 
Rieu.T  (Oise,  c™  de  Liancourt).  —  Voir 

Reus. 
Rikardus,  cornes  Normannorum  ,  iSO , 

11,  18,  19.  —  Cf.  Richardus. 
Rikardus,  episcopus  Sagiensis,  ccxxiii; 

430,  12.  —  Cf.  Richardus. 
Rillj-la-Montagne  (Marne, c°°  de  Verïv). 

—  Voir  Rislaicus. 

Rimalast  (Ivo  de) ,  11.  6.  —  Cf  Rege- 

malasto. 
Riolant.  évêque  de  Senlis,  cxciv,  n.  1. 

—  Cf.  Frollandus. 

Rislaicus,  78,  oZ .  —  Rilly-la-Montaçjne 

(  Marne ,  c°"  de  Verzy  ) . 
Ritbotdimonle  (Lambertus  de),    2il, 

i4,  21,  —  Cf.  Ribotmons. 
Roaidis    Hugonis,  comitis  de   Domno 

Martine,  uxor,  266,  i4,  20. 
Robert.  —  Cf.  Robertus,    Rodbertus, 

Rotbertus ,  Rothebertus. 
Robert,  chapelain  du  roi,CLiii.  —  Cf. 

Rotbertus ,  capellanus. 
Robert  I,  comte   de  Flandre,  axcviii. 

—  Cf    Rotbertus,    cornes     Flan- 
drensium. 

Robert  II,  comte  de  Flandre,  ccxvii. 
Robert,  duc  de  Bourgogne,  xxvni;  xxx. 
Robert,  évêque  de  Chartres,  cxcvir.  — 

Cf.  Robertus. 
Robert,  évêque  de  Séez,  ccxxxi. 
Robert,   frère   de   Philippe  I",  cxxxv. 

—  Cf.    Rotbertus ,   Philippi    régis 
frater. 

Robert,  maître  queux  du  roi,  cuii.  — 

Cf.  Rotbertus ,  coquus. 
Robert,  prévôt  de  Poissy  (?),  CLV.    — 

Cf.  Robertus. 
Robert  II.  roi   de  France,  xlix;  l;  li; 

lu;   lvi,   n.   5;    c;   ci;   cxx;  cxxi; 

ccxix;  ccxx;  ccxxn;  ccxxvi;  ccxxix; 


16,  n.  d;  67,  32;  19i,  n.   1;  196, 

n.  f.  —  Cf.  Rotbertus. 
Robert,  sénéchal    du   roi,  cxxxviii.  — 

Cf.  Rolbcrtus  de  Castello. 
Robert  de  Beaufonr,    prieur  de    Saint- 

Nicaise  de  Meulan ,  cxciv,  «.  1 .    — 

Cf.  Robertus ,   prier   S.  Nicasii   Mel- 

lenti. 
Robert  de  Bellême ,    ccxx;   ccxxxiv.    — 

Cf.  Rotbertus  de  Belismo. 
Robert  de  Bourijoingne,  69,    aS;   296, 

2g.  —  Cf.  Rotbertus  Burgundigena. 
Robert  du  Castcl,  69,  23.   —  Cf.  Rot- 
bertus de  Caslcllo. 
Robert  le  Frison,  comte    de   Flandre, 

203.  n.  a  et  1;    204,   n.  a,  a  et  y; 

205,  n.  e,  jet  a;  238.  n.   1;    292. 

n.    —   Cf.  Pvotbertus,  cornes  Fian- 

drensium. 
Robert  le  fil  Gifard,  69,  24;   296.  29. 

—  Cf.  Rotbertus  Gifart. 

Robert  de  Perone,  Robert  II  de  Péronne , 
ccxni;  ccxvi;  ccxviii;  296,  3o.  — 
Cf.  Rotbertus  [II]  de  Perona. 

Robert  III  de  Péronne,  ccxvi. 

Robcrti  Anselli  (Albertus  de  Suovrio, 
fiiius),  276,  i3. 

Robertus.  —  Cf  Robert ,  Rodbertus,  Rot- 
bertus, Rothebertus. 

Robertus,  13,  2. 

Robertus,  bis,  132,  9,12. 

Robertus,  371,  i5. 

Robertus,  372,  2. 

Robertus ,  abbas  de  Hasnun  ,  299,  n.  t. 

—  Cf.  Rotbertus. 

Robertus,  abbas  S.Germani  de  Pratis, 
56',  n.  1.  —  Cf.  Rotbertus. 

Robertus,  advocatus  de  Atrebato  rd 
de  Arras,  63,  10;  66,  n.  s;  100. 
20.  —  Cf.  Rotbertus  Betuniac. 

Robertus,  [advocatus  villae  Ultrabaiz], 
104.  17. 

Robertus,  canonicus  S.  Martini  ad 
Campos,  248.  n.  x.  —  Cf  Rot- 
bertus. 

Robertus ,  canonicus  S.  Salvatoris  Mele- 
dunensis,  547,  i3. 

Robertus,  canonicus  S.  Stephani  Dro- 
censis,  ce,  n.  1. 

Robertus,  capellanus,  276.  i4.  —  Cf. 
Rotbertus. 

Robertus,  comes  Mellenti ,  cxcv,  n.  2. 

—  Cf.  Rotbertus. 

Robertus,    comes  Flandriarum ,   184, 
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n.  b  et  y;  2iO,  n.  m;38ff,  19;  i2i. 
2  ;  i27.  17  ;  i2S,i.  —  Cj:  Rotbertus. 

Robertus ,  cornes  de  Rocha  Forti ,  275, 
23.  —  Cf.  Rolberlus,  comcs  de  Ro- 
cha Forti. 

Robertus,  coquus  [régis],  56,  ii;  99, 
2.  —  Cf.  Rotberlus. 

Robertus,  dapifcr  régis.  —  Voir  Rot- 
bertus de  Casteiïo. 

Robertus,  decanus,  2il,  25. 

Robertus,  7îo6er(,  episcopus  Carnoten- 
sis,  cxcni,  n.  1;  cxcvii. 

Robertus  ,  praepositus,  5Pff,  17. 

Robertus,  Robert,  praepositus  [Pissia- 
censis?],  cr.v;  389,  i3. 

Robertus,  Itobert,  prior  S.  Nicasii 
Mellenti,  cxciii,  n.  1  ;  cxcrv. 

Robertus  [II],  res  Francorum ,  xliii, 
n.  3;  36,  25;  i'j'l,  21;  iâS,  i3; 
i67.  11;  ISâ,  n.  c;  19i.  20;  239. 
n.  k;  574,  20;  275,  5;  3U, .  8; 
332,  ili;338,  li.q;  362,  n.  i;36i, 
n.  m;  365,  ti.  a;  366,  n.  0;  367, 
n.p;  370,  19,  22;  i06.  9;  i28, 
22,  n.  1;  //2P,  n.  i;  i30,  i8,    ji.  f. 

—  Cf.  Rotbertus. 

Robertus,  vicedomiius,  ili  ,   11.  d.    — 

Cf.  Rotbertus. 
Robertus ,  Algrini  Glius ,  358,  1 . 
Robertus  de  AHiaco ,  2iS,  n.  m.  —  Cf. 

Rotbertus. 
Robertus  de  Alvers,  276,  8. 
Robertus,  Anseis  filius,  266,  21. 
Robertus  de  Arras,  100,  20.    —    Cf. 

Rotbertus  Betuniae. 
Robertus  de  Belismo,  Rogerii  comitis 

fdius,    328.    7,     16,    21.    —    Cf. 

Rotbertus. 
Robertus ,  Betuniae  advocalus,  425,  2. 

—  Cf.  Rotbertus  Betuniae. 
Robertus  de  Botoncourt,  254,  8. 
Robertus    Bnrgundio    tel  Biirgundus , 

100,  10;  396,  i5.  —  Cf.  Rotbertus 

Burgundigena. 
Robertus    de,    Casteiïo   vel   de  Castro, 

dapifer  régis,  cl;  ce,  n.  1;  37,  9,!i; 

m,  10;  225,   23;  237,  21;  244, 

n.  i;  2/18.  8;  337,  3.     -    Cf   Rot- 

Ijertus  de  Casteiïo. 
Robertus  Crochardus ,  556,   i5. 
Robertus  de  Fossatis,  10.  6,  10;  11, 

2,  6,  8.  —  C/.  Rodbertus. 
Robertus  Galcberius,  361,  n.  n.  —  Cf. 

Rotbertus. 


Robertus  liai ,  cxcv,  !i.  2 . 

Robertus,  Ingelranni  [Bovensis]  fraler, 
2H,  20. 

Robertus  deLuriaco,  12,  6. 

Robertus  de  Matunvillari ,  12.  26. 

Robertus  Menart,  â06,  17. 

Robertus  Mescbinus,  361,  n.  i.  —  Cf. 
Rotbertus. 

Robertus  de  Perona  vel  Pierronne, 
vel  Perronensis  dominus,  290.  i3; 
425,  25;  426',  21;  427,  i3.  —  CJ. 
Rotbertus. 

Robertus,  Pbilippi  [I]  régis  frater,  17, 
6;  31,  9.  à.  —  Cf  Rotbertus. 

Robertus  de  Rotincia,  24i,  23. 

Robertus  Rufus,  12,  6.  —  Cf  Rad- 
bertus. 

Robertus  de  Sancto  Clodoveo,  358 ,  3. 

Robertus,  Suspicii  filius,  11.  i5. 

Robertus  de  Vilriaco,  103,  n.  c. 

Robiert  l'avocat,  76,  8.  —  Cf.  Rod- 
bertus ,  advocatus. 

Robiert  [II\,  roi  de  Franche,  75.  28.  — 
Cf  Rotbertus. 

Roca  (Guido  de),  233,  3o.  —  La 
Roclie—Guyon  {Seine— et-Oise,  c°" 
de  Magny).  —  Cf.  Rupe  (Vuido 
de). 

Rocacoardi ,  Rocacobardi  castrura , 
223,  5,  n.  d.  —  Rochechoaart 
(Haute-Vienne). 

Rocacobardi  castrum ,  223.  n.  d.  — 
Cf.  Rocacoardi. 

Rocafort  ( Wido  de),  63,  7.  —  Cf. 
Rocha  Forti. 

Rocefort  (Wido  de),  dapifer  régis, 
323,  26.  —  Cf  Rocha  Forti. 

Rocei  (Eubalus  de),  cornes,  282,  6. 
—  Cf.  Rociaco. 

Roceio'(Hugo  de),  135,  n.  i.  —  Cf 
Roceto. 

Roceto,  Roceio  (Hugo  de),  135,  23, 
n.  1;  136 ,  i4 ,  i6 ,  21,  35. 

Rochafort  (Wido  de),  66,  li.  —  Cf. 
Rocha  Forti. 

Rocha  Forti ,  Rocafort ,  Rocefort ,  Ro- 
chafort, Rochefort,  Rupe  Forti 
(Rodbertus,  cornes  de),  275,  33; 
276,  3;  302,  1.  —  (Wido  de), 
cxxxix  ;  CXL  ;  CXLI ,  n.  ;  ^5 ,  7  ;  ff 6 ,  1 4  ; 
97,  n.  2;  98,  5;  99,  17;  dictas  da- 
pifer régis,  323,  16,  26.  —  Roche- 
fort-en-Yiclines  ( Seine-et-Oise ,  c°°  de 
Dourdan). 


Roclicclinunri  (Haute- Vienne).  —    Voir 

Rocacoardi  castrum. 
Rochefort  (Wido   de),    dapifer    régis, 

323.  16.  —  Cf  Rocha  Forti. 
Rochefnrt-en-Yvelines  (  Seine-et-Oise ,  c°° 

de  Dourdan).  —  Guy  de  Rochefort, 

cxxxix  ;  CXL  ;  CXLI ,  n.  —  Voir  Rocha 

Forti. 
Roche  Gulon  [La),  Ù05,  10-11.  —    La 

Roche-Gnynn    (Seine-et-Oise,   c°"   de 

Magny).  —  Cf.  Roca   (Guido    de), 

Rupe  (Vuido  de). 
Roche-Guyon  [La)  -  (Seine-et-Oise,  c°" 

de  Magny).  —  Voir  Roche  Gaion{La). 
Rochella  (Ricardus  de) ,  525,  1 7  ,  11.  b. 
Rociaco ,  Rocei    (  Ebolus  vel  Eubalus 

de),  273.   10;  282,  6.    —    Roacy 

(Aisne,  c°"  de  Neufcbâtel). 


Rodanus,  fluvius. 


'9- 


Rhc 


fleuve. 
Rodbertus.  —   Cf.    Robert,  Robertus, 

Rotbertus,  Rothebertus. 
Rodbertus,  Rotbertus,  advocatus,   Ro- 
biert l'avocat,  76,  4,  8;  83,  17. 
Rodbertus,  advocatus  [ Sancti  Bertini], 

50,  i3;  51,  1. 
Rodbertus,  cornes  Flandrensium  ,  Bal- 

duini  filius,  50 ,  i3;  18 U ,  2,35.  — 

Cf.  Rotbertus. 
Rodbertus,    dapifer   régis,    cl;   250, 

17.  —  Cf.  Rotbertus  de  Casteiïo. 
Rodbertus   [II],   rex  Francorum,  / 5 , 

5-6;  18h,  3.  —  Cf.  Rotbertus. 
Rodbertus  Bituniae  18k,  28.   - —   Cf. 

Rotbertus  Betuniae. 
Rodbertus ,  Robertus   de  Fossatis ,  se- 

nescallus   Alberti ,  Ribaldi   filii,  6, 

i5;  10,  6,  10;  11.  2,  6,  8. 
Rodbertus  Rufus,  7,  n.  v.  —  Cf.  Rad- 

bertus. 
Rodbertus  de  Rupe  Forti,  302,  i.  — 

Cf.  Rotberlus,  cornes  de  Rocha  Forti. 
Rodericus,  2j(6,  12. 
Roderius ,  episcopus  Cabilonensis ,  226, 

1 1. 
Rodolpbus ,  cornes  [  Vadensis] ,  98,  3 1 . 

—   Cf.  Radulfus,  cornes   Crispinia- 

nensis. 
Roduifus.  —  Cf.  Radulfus,  Radnlpbus, 

Rodulpbus. 
Roduifus,  21  i3. 
Roduifus,  83,  i5. 
Roduifus,  233,  3o. 
Roduifus ,     Radulpbus ,     Rodulpbus , 
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abbas  S.  Symphoriani  [Belvacensis], 

299,    17,  n.  j. 
Rodulfus,  archidiaconus  [ecdesiae  Bi- 

turicensis],  365,  22. 
Rodulfus,  Baou/,  arcbiepiscopus  Roto- 

magensis,  ooxxin;  ccxsiv;  iSO,  11; 

i3i.  Ix. 
Rodulfus,     casatus     ecdesiae    Belva- 
censis, 2ii ,  20,  n.  s. 
Rodulfus,  clericus  [ecdesiae  Parisiensis], 

132.  8;  i3à.  11. 
Rodulfus,  cornes  [Vadensis],   6,    n.  A; 

7,  n.  a;  i7 .  11;  3i,  25;  52,  6;55, 

8;55,  i4;  50,   36;   i55,  8;  162, 

16;  iff5,  20;  172.  3.   —    C/:  Ra- 

dulfus,  cornes  Crispinianensis. 
Rodulfus ,  cubicularius    Anselmi ,    ab- 

i)alis  Beccensis,  310,  2. 
Rodulfus ,   dapifer  comitis    de    Bello- 

monte,  26 ^i,  8. 
Rodulfus,      dapifer     régis,     cxlviii; 

CXLK  ;  54 ,  3  ;  85,   2  9  ;    86,   1  ;  lOi  . 

22;  106,   17;  109.  n.  n;  f^//,  n.  h. 

—  C/.  Radulfus. 
Rodulfus,    levita    [ecdesiae    Silvanec- 

tensis],  113.  n.  f.  —   Cf.  Radulfus. 
Rodulfus,  major  Sigenvillae,  Gilberli 

frater,  99.  16. 
Rodulfus,  monacbus  [Majoris  Monas- 

terii],  27.  i4,  16. 
Rodulfus,  monacbus    [S.   Germani  de 

Pratis],  13i.  à. 
Rodulfus,    Rodulpbus,     tbesaurarius 

ecdesiae     Belvacensis,     2ii ,     i6, 

n.  m. 
Rodulfus,  vicecomes,  27,  8. 
Rodulfus  Blondus,  26 i,  g. 
Rodulfus,  Radulfus  Dolensis,  365,  ig, 

"■J- 

Rodulfus,  Goscelini  Belvacensis  filius, 
23i.  à. 

Rodulfus,  Radulfus,  Rodulpbus,  llde- 
burgis,  uxoris  Gausfredi  vicecomitis 
Bituricum ,  pater,  362,  i5,  n.  k; 
365 ,  8,  9,  n.  1  e!  m. 

Rodulfus  Quarter,  283,  12. 

Rodulfus  Rulfus,  250,  20. 

Rodulfus  Walerna,  283,  11. 

Rodulpbus.  —  Cf.  Radulfus,  Radul- 
pbus,  Rodulfus. 

Rodulpbus,  abbas  S.  Sympboriani , 
299,  n.  j.  —  Cf  Rodulfus. 

Rodulpbus,  casatus  ecdesiae  Belva- 
censis, 2iâ.  n.  s.  —  CJ.  Rodulfus. 


Rodulpbus,  cornes  [Vadensis],  52, 
n.  k;  53.  H.  n;  139,  n.n;  162,  ».  n; 
i33,  17.  —  Cf.  Radulfus,  comes 
Crispinianensis. 

Rodulpbus,  dapifer  régis,  cxnx;  5i , 
n.  f;  lOi,  n.  d;  109",  0;.  —  Cf  Ra- 
dulfus. 

Rodulpbus ,  tbesaurarius  ecdesiae  Bel- 
vacensis, 2ià ,  n.  m.  —  Cf.  Ro- 
dulfus. 

Rodulpbus,  Arnesii  filius,  37 .  2/1. 

Rodulpbus,  Ildeburgis  pater,  362, 
n.  k;  365,  n.  1  et  m.  — ■  Cf.  Ro- 
dulfus. 

Rodulpbus,  Lancilini  filius,  252,  n.  y. 

—  Cf.  Radulpbus. 

Rodot,    Robelot,   [villa],   2il.    23, 

n.  d. 
Rof.  (Odinus),  125,  3. 
Roger.  —  C/".  Rogerius,  Rogerus,  Rot- 

gerius,  Rotgerus. 
Ttoyer,    arcbevêque   de   Trêves,    arcbi- 

cbancelier,  xLvni. 
Fioger.   cbancelier   du  roi,  LVU;  Lxvn; 

Lxxi;  CLXXVii.  —  Cf.  Rogerius. 
Rocjer.  comte  de  Beaumont,  cxcit,  n.  1. 

—  Cf.  Rogerius. 

Roger  II.    évêque    de    Cbâlons,    xvii; 

xvm;  XIX.  —  Cf.  Rogerus. 
Boger  de  Montgomery.  seigneur  de  Bel- 

lême,    ccxxxi.     —     Cf.    Rotgerius 

comes. 
Rogerius.  —  Cf.  ijojer,  Rogerus,  Rot- 
gerius, Rotgerus. 
Rogerius,  iîojer,  Rogerus,  Rotgerius, 

cancellarius  régis ,  lvii  ;  Lxvn  :  lxxi  ; 

CLXXvii;  236,  i5  ;  237 ,  2a  ;  2i5,  i3; 

2i8.  1/1,  n.  e;  252.  10;  257.   12; 

260.  7;  262.  2/1. 
Rogerius,  capellanus,  cxcv,  n.  2. 
Rogerius ,    comes ,    fundator    Karro- 

fensis    monasterii,  222,    n.  m.    — 

Cf.  Rotgerius. 
Rogerius ,  Roger ,  comes  de  Belle  Monte , 

cxcm,  n.  1  ;  cxciv,  n.  1. 
Rogerius,    decanus    [ecdesiae    Biluri- 

censis],  371,  5. 
Rogerius  [III],  episcopus  Catalaunensis, 

85.  28,   33;    112,    n.  n;  132,    5; 

133,  3o;  159,  8.  —  Cf  Rotgerus. 
Rogerius,  miles,  165,  g. 
Rogerius,  miles,  frater  Hugonis  filii 

Giraldi,  272.  1. 
Rogerius    Baro,    cantor   S.    Ambrosii 


Bituricensis,  361.  n.  1.  —  Cf.  Rot- 
gerius. 

Rogerius,  Gausfredi,  vicecomitis  Bitu- 
ricensis, frater,  369.  ig.  —  Cf.  Rot- 
gerius. 

Rogerius  [de  Monte  Gomerici]  comes. 
328.  7.  —  Cf  Rotgerius. 

Rogerius  de  Nantiaco,  250,  ig. 

Rogerius  de  Nantolio,  266,  g, 

Rogerus.  —  Cf.  Roger,  Rogerius, 
Rotgerius,  Rotgerus. 

Rogerus,  cancellarius  régis,  237,    2/1. 

—  Cf.  Rogerius. 

Rogerus ,  comes ,    162,    18;  253,   20. 

—  Cf.  Rotgerius. 

Rogerus,  secundus,  Roger  II,  episco- 
pus Catalaunensis ,  xvi:,  n.  1;  xvin; 
XIX;  57,  20,  26,  27;  59,  3. 

Rogerus  [III],  episcopus  Catalaunensis, 
79.  8;  93.  11;  159.  n.  g;  162,  20; 
2U,  23;  299,  8;  3U,  25;  i27, 
26.  —  Cf.  Rotgerus. 

Rogerus,  subdiaconus  [S.  Quintini 
Vermandensis],  302,  n.  1. 

Rogerus,  vicedominus  Remensis,  il7, 
2,13.  —  Cf  Rémi. 

Rogerus  de  Constanciis,  canonicus 
[Rotomagensis],  323,  20. 

Robardus,  major,  86,  3. 

Robelot,  241  n.  d.  —   Cf  Roelot. 

Roissy-en-Brie  (Seine-et-Marne,  c°°  de 
ïournan).  —  Voir  Rosseius. 

RoUandus.  12i.  11. 

RoUandus,  episcopus  Silvanectensis, 
162.  21.  —  Cf  Frollandus. 

RoUandus,  de  domo  Sancti  Martini, 
lU.  11. 

Piollers,  Roulers.  villa  in  territorio 
Brugensi,  75,  39;  7i.  1.  — Roalers 
(Belgique,  Flandre  occidentale). 

Roma,  xvn,  n.  2  ;  ccxxi,  n.;  il7.-j.  — 
Peregrinâtio  ad  Romam ,  ^i29. 1 5. — 
Cf.  Romana  ecclesia,  Rome  (Italie). 

Romana  ecclesia,  ccxx;  ccxxi,  n.; 
ccxxiv  ;  ccxxv,  n,  2  ;  ccxxvi;  ccxxviu , 
n.  i;370.  22;  i29.  18,  22  ;  —  sedes, 
225.  26.  —  Cf.  Roma,  Rome. 

Romanorum  imperator  (Karolus 
Calvus),  298.  3i-32. 

Romanus  pontifes,  Romani  pontifices, 
coxxvm,  n.  1;  116.  4-5;  300,  1.  — 
Cf.  Alexander,  Alexandre,  Audebran- 
nus ,  Benedictus ,  Jobannes ,  Octavus , 
Pascalis,  Silvestre,  Urbain.  Victor. 
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Rome  (Italie). —  Concile  de  Rome,  en 
io5o,    XVII,    n.    2.    —    Église    de 
Rome ,  ccxx.  —  Cf.  Roma ,  Romana 
ecclesia. 
Romeiensis  (Hevroldus),  91. à. 
Romeniacus,  363,  i8. 
Romorantin    (Loir-et-Cber).    —     Voir 

Regemorantino  (Rainaldus  de). 
Ronceraj   (Le),  à  Anijers,  abbaye.   — 

Voir  Sancta  Maria  de  Caritate. 
Rondon.  —  Voir  Roudon. 
Roosebehe.  —  Voir  West-Rooschehe. 
Rorgo,  366,  5. 
Roriacus  ,  Antelmi  de  Groolio   frater, 

à38,  11. 
Rorico,  lOi,  22. 
Rorico,     Rorigo,    episcopus     Ambia- 

nensis,255,  li;299,  9;  457,  26. 
Roricus,  m,  2/1. 
Roricus,   Gauffredi  de  Gomet    gêner, 

181,  h. 
Rorigo,  episcopus  Ambiaaensis,  299, 

g.  —  Cj.  Rorico. 
Rosariae,  19i,  26. —  Rozières  (Loiret, 

c°°  de  Meung-sur-Loire). 
Roscelinus,  11,  5. 
Roscelinus,  colibertus,  179,  32. 
Rosebecca,  Rosehelie,  295,  9,  3i;  296, 
5,  2à. —  Wesl-Roosebeke  (Belgique, 
Flandre  occidentale ,  c°°  de  Passcben- 
daele). 
Rosebeke,  295,  3i;  296,   2a.   —    CJ. 

Rosebecca. 
Roserte  (Humbertus),  i06,  i5. 
Roseto   (flubertus    et  Willelmus  de), 

232,  11. 
Rosetum,    213,    à.    —    Grand-Rozoy 

(Aisne,  c°°  d'Oulchy-le-Cbâteau ). 
Rosetum,    villa,    16,    22.    —    Rosoy 

(Oise,  c™  de  Liancourt). 
Rosolum,  29,  n.  i.  —  Cf.  Rostolum. 
Rosoy    (Oise,    c°°  de  Liancourt).    — 

Voir  Rosetum. 
Rosseius,  villa,  250,   i3.  — •   Roissy- 
en-Brie     (Seine-et-Marne,     c°"    de 
Tournan). 
Rosseius  de  Bellomonte,  26 i,  8. 
Rostolum, Rosolum,  villa  juxta  subur- 
bium  Clarimontis ,  29,  3o,  n.  i.  — 
Rolhehux  (Oise,  c°°  de Clermont ,  c"° 
de  Breuil-le-Vert). 
rotagium  ,   36,  10;  395,  \i. 
rotaticum,    rotaticus,    44,   3i;   M, 
28;  1,12,  4,  7,  9,  i5,  18. 


rotatium,  16.  24. 

Rotbaudus,  abbas  S.  Maximini  Micia- 

censis,  554,  n.  1. 
Rotbertus.  —  6yiiio6ert,  Robert  us,  Rod- 

bertus ,  Rotbebertus. 
Rotbertus,  216.  12. 
Rotbertus ,  Robertus ,  abbas  de  Hasnun, 

299,  li,  n.  t. 
Rotbertus,    Robertus,    abbas  S.    Ger- 
mani  de  Pratis,   38,  n.  1;    106,  7; 
131,  17,  29;  133.  8. 
Rotbertus,  advocatus,  83.  17.  —   Cf. 

Rodbertus,  advocatus. 

Rotbertus,     Robertus,     advocatus    de 

Atrebato,    63.    10;   66,    16,  n.  s; 

98 ,  3o.  —  Cf.  Rotbertus  Betuniae. 

Rotbertus,     Robertus,    canonicus     S. 

Martini  ad  Campos,  245,  12,  11.  x. 

Rotbertus ,  Robertus ,  capellanus ,  clui  ; 

276.  1.4;  326,  17. 
Rotbertus,    comes   Arvernorum,  3i3 , 

3,  6,  19. 
Rotbertus,    Robert,     Robertus,     Rod- 
bertus,   comes    vel    marcbio   Flan- 
drensium,  filius  Balduini,  cxcviii; 
cxcix,    n.;  50,     i3;    18i,    2,   25, 
n.h  et  y;  203,  n.  a  et  1;  20i,  n.  a, 
net  y;  205.  n.  e,  j  et  a;   209,  33; 
238,  n.  1;  540,  9,  n.  m;  389.  19; 
292,  n.;  à21,  2;  457,  17;  à28 .  1. 
Rotbertus,    Robertus,    comes   Mellen- 
sium,   cxcv,    n.    2;   272,    5.  —  Cf. 
Mellentum. 
Rotbertus,  Robertus,  Rodbertus,  comes 
de  Rocha  Forti  vel  de  Rupe  Forti , 
275,  iZ;  276,  3;  302.  1. 
Rotbertus,  Robert,   Robertus,   coquus 
[ régis ],CLni;  56, 11,  n.  g  etv;  99,  2. 
Rotbertus,  dapifer  régis.  —  Foi'r  Rot- 
bertus de  Castello. 
Rotbertus,  monaclius  [S.  Germani  de 

Pratis],  13i.  2. 
Rotbertus,    praefectus    Blesensis,    23, 
27.   —   Cf.  Rotbertus,  praepositus. 
Rotbertus,     praepositus     [Blesensis?], 
191,   2.    —    Cf.    Rotbertus,   prae- 
fectus. 
Rotbertus,      praepositus       [ecclesiae] 

Claromontensis ,  545,  2  5. 
Rotbertus,  presbyter  [S.  Quintini  Ver- 

mandensis],  505,  n.  1. 
Rotbertus,  prior    Parisiensis  coenobii 
[SS.     Bartbolomaei    et    Maglorii], 
337,  2. 


Rotbertus  [II],  Robert,  Robertus, 
Robiert,  Rodbertus,  rex  Francorum, 
XLHi,  n.  2;  xux;  L;  Li;  i,n;  L\I,  n. 
5;  C;  ci;  cxx;  cxxi;  ccxix;  ccxx; 
CCXXII;  CCXXVI;  CCXXIX;  16.n.d;  36, 
25;  40,6,  8,  i5;  67,  24,  32;  75, 
5-6,28;i4i,  21;  i45,  i3;  li7,  2; 
167,  11;  18i,  3,  n.  c;  iP4,  20, 
n.  1;  196.  n.{;239,  24,n.  k;  574. 
20;  275,  5;  29â,  i2;5i4.  S;  332, 
i4;  338,  i4,  n.  q;  362,  16,  n.  1; 
36i,  9,  n.  m;  365,  16,  n.  a;  366, 
6,  n.  o;  367,  7,  H.  p;  370.  19  ,  22  ; 
â06.  9;  i2S,  22,  n.  1;  455,  n.  1; 
450,  5,  18,  n.  f;  45i,  3,  i3.  — 
Anniversarium  ejus,  75,  5-6,  28. 
Rotbertus,  subcantor  ecclesiae  Carno- 

tensis,  21.  2. 
Rotbertus ,     Robertus ,      vicedoranus , 

lU,  9,  n.d. 
Rotbertus,  Robertus  de  Alliaco,  2i8 , 

8,  n.  m. 
Rotbertus  Anguisel,  282,  9. 
Rotbertus ,  Robertus  de  Belismo ,  filius 
Rotgerii    comitis,    ccxx;    ccxxxiv; 
554,  22  ,  n.  1;  325 ,  3,  7,  i5,  20, 
22,  34;  55^,   5,  9,    19;  328,    7, 
16,  21;  45i,  12. 
Rotbertus,  Robertus,   Rodbertus,  Be 
tuniae    vel    Betuniae   advocatus   vel 
advocatus  de  Atrebato,  63,  10;  66, 
16,  n.  s;    98,  3o;    100.    20;    18i. 
28;  455,  2. 
Rotbertus  Bodoarius,  ccm,  n.  2. 
Rotbertus,  Robert,  Robertus  Burgun- 
digena  vel   Burgundio  vel    Burgun- 
dus  vel  de  Bourgoingne,  69,  g,  25; 
100,   10;   296,  12,  29;  396,  i5; 
idem  ac  Rotbertus  de  Sablulio. 
Rotbertus  Carellus,  326,  7. 
Rotbertus ,  Robertus ,  Rodbertus,  Rott- 
bertus  de  Castello  Wde  Castro,  Ro- 
bert duCastel,  dapifer  régis,  cxxx'viii; 
cl;  ce,  n.    1;  37,  54;  69.   8,  23; 
lU,  10;  228.  23,   n.   d;  236,  6; 
557,   21;  544,    i5,  n.  i;  2i8 .  8; 
250.  17,  n.  1;  575,  10;  557,  3. 
Rotbertus,  Robertus  Galcherius,  361, 

18,  n.  n. 
Rotbertus  Gifart  vel  filius  Gifardi ,  Ro- 
bert le  fil  Gifard,  69 ,  g,  sli;  102, 
19;  296,  11,  29. 
Rotbertus ,  Guillelmi  de  Belfai  frater, 
326,  12. 
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Rotbertus    de    Lanberti    Villa,    283,    1 
i3. 

Rotbertus ,  Robertus  Meschinus ,  361 , 
17,  n.  1. 

Rotbertus  [II],  Robertus  de  Perona  «ei 
Peronia  vel  Pierroune,  vel  Perronen- 
sis  dominus,  Robert  dePerone ,  ccxtll  ; 
ccxvi;  ccxviu;  290,  i3;  296,  12, 
3o;  i25.  26;  i26 ,  21;  i27,  i3. 

Rotbertus,  Robert,  Robertus,  Philip- 
pi  [I]  régis  frater,  xv,  ".  1;  cxxxv; 
li,  32;  17,  6;  31,  2/i;  45,  19. 

Rotbertus,  Raimbaldi  filius,  136,  12. 

Rotbertus,  Rotberti  de  Sablulio  filius, 
103.  n.  c. 

Rotbertus  de  Sablulio,  100,  a.  1; 
101.  i3;  102,  8;  103,  n.  c;  idem 
ac  Rotbertus  Burgundigena. 

Rotgerius.  —  Cf.  Roger,  Rogerins ,  Ro- 
gerus,  Rotgerus. 

Rotgerius,  cancellarius régis, 245,  i4; 
257.  12.  —  Cf.  Rogerius. 

Rotgerius,  Rogerus,  cornes,  139,  8; 
162.  18;  253.  30. 

Rotgerius ,  Rogerius ,  cornes  fundator 
Karrofensis  monasterii,  255,  17, 
II.  va. 
Rotgerius,  Rogerius  Baro,  vel  Varo, 
cantor  S.  Ambrosii  Bituricensis, 
361.  21,  n.  t  et  u. 

Rotgerius,  Rogerius,  Gausfredi,  vice- 
comitis  Bituricensis,  frater,  369,  ig, 
n.  1. 
Rotgerius,  Rogerius  [de  Monte  Gome- 
rici]  cornes,  pater  Roberti  de  Be- 
lismo,  ccxxxi;  524,  22;  32S ,  7. 
Rotgerius   Pictavensis ,  Rotberti  de  Be- 

lismo  frater,  326.  9,  n.  1. 
Rotgerius  de  Porpriaco,  259.  2  3. 
Rotgerus.  —  Cf.  Roger,  Rogerius,  Ro- 
gerus, Rotgerius. 
Rotgerus,  Rogerius,  Rogerus  [IIll,  epi- 
scopus  Catalaunensis ,  75 ,  8;  55,2  8, 
33;  55.  11;  112.  i3,H.  n;  132,  5; 


133,  3o;  157,  26;  159,  8,  n.  g; 
162.  20;  210,  32;  544,  a3;  555, 
2;  299,  8;  31i,  25;  427,  26. 

Rothebertus.  —  Cf.  Robert,  Robertus, 
Rodbertus,  Rotbertus. 

Rothebertus,  i06,  19. 

Rotheleiix  (Oise,  c°°  de  Clermont,  c°' 
de  Breuil-le-Vert).  —  Voir  Rosto- 
lum. 

Rothomagensisarchiepiscopus,  45i,  4; 
—  ecclesia,  555,  2.  —  Cf.  Roto- 
magensis. 

Rotincia  (Robertus  de),  2il.  23. 

Rotodio  (Ibertus  de),  54i,  22. 

Rotomagensis,  Rothomagensis  archi- 
episcopatus,  555,  6;  —  arcbiepisco- 
pus,  555,  5,  6,  'j;i30.  11;  voir 
Jean.  Maurilius,  Rodulfus,  Willel- 
mus;  —  ecclesia,  525,  35,  36;  ar- 
chidiaconus  :  voir  Fulbertus;  cano- 
nici,  555,  20-31.  —  Rouen  (Seine- 
Inférieure). 

Rotomagus.  —  Voir  Rotomagensis, 
Sancta  Trinitas  Rotomagensis.  — 
Rouen  (Seine-Inférieure). 

Rottberlus  de  Castello,  69 ,  S.  —  Cf. 
Rotbertus  de  Castello. 

Roucj  (Aisne,  c°°  de  Neufchâtel).  — 
Voir  Rociaco. 

Roadon  (Loiret,  c°°  et  c"  de  Meung- 
sur-Loire).  —  Voir  Rausedo. 

Rouen  (Seine-Inférieure).  —  Voir  Ro- 
tomagensis, Rotomagus. 

Roulers ,  ou  tieroir  de  Bruges,  73.  39. 
—  Roulers  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale).—  Cf.  RoUers. 
Rozières    (Loiret,    c°°   de    Meung-sur- 

Loire).  —  Voir  Rosariae. 
Rua  Nova  vel  Vico  Novo  (Hugo  de), 
Aurchanensis  ,361,  1 5  ;  372 .  4,20; 
555,  28. 
Ruconrt  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Pon- 
toise,  c"  de  Menucourt).  —  Voir 
Ruoldicurtis. 


Rufinus   (  Guillelmus  ) ,  miles   de    Me- 

danta,  iOS,  i3. 
Rufus.  —  Cf.  Rulfus. 
Rufus  (  Alhericus),  56'i,  i5. 
Rufus  ( Burchardus ) ,  103.  n.  c. 
Rufus  (Herbertas),  21 ,  10. 
Rufus  (Hugo),  i57,  là. 
Rufus   (Hugo)  de  Castro  Forti,  ISO, 

3o. 
Rufus  (Odricus),  396,  17. 
Rufus   (Radbertus,  vel  Rodbertus    vel 

Robertus),  7,  18,  n.  n  et  v;  12,  6. 
Rufus  (Walterius),  191.  6. 
Ruholcurt,    205.    18;    440,    16.— 

Ruyaulcourt    (Pas-de-Calais,    c°°   de 

Bertincourt). 
Rulfus.  —  Cf  Rufus. 
Rulfus  (Ivo),  250.  20, 
Rulfus  (Rodulfus),  550,  21. 
Ruoldicurtis,  Raoldicurtis,  16S,  8,  n.  t. 

—    Rucourt    (  Seine-et-Oise ,    c°°    de 

Pontoise,  c°'  de  Menucourt). 
Ruolio  (Lambertus  de),  554,  8. 
Rupe    (Vuido   de),    266.    8.  —    La 

Roche-Guy  on   (Seine-et-Oise,   c™  de 

Magny).  —  Cf.  Roca  (Guido  de). 
Rupe  Forti  (Guido  de),  97.  n.  2  ;  98. 

5;    99,    17;    —    (Rodbertus  de), 

302.  1.  —  Cf  Rocha  Forti. 
Rupi,  villa  in  Pevle,  205.  ai;  iiO. 

23. 

Rusciorum  rex,  xxi,  n.  1.  —  Cf.Oves- 

clavus. 
Russie.  —  Voir  Rabastia. 
Russorum  rex ,   XV ,  n.  1 .  —  Cf.  Ores- 

cîavus. 
rusticus,    rustici,   33,    29;  555,    11; 

457,  6. 
Rusticus   (sanctus),   martyr,    55,    n. ; 

89,    12;   95,    19.    —   Cf.   Sanctus 

Dyonisius. 
Ruyaulcourt     (Pas-de-Calais,     c""    de 

Bertincourt  ).  —  Voir  Ruholcurt. 


Sablé  (Sartbe,  arr.  de  La  Flèche).  — 

Voir  Sablulium. 
Sablolium.  100,  n.  1;  103.  n.  c.  — 

Cf.  Sablulium. 
Sablulium,  Sablolium,  Sablulliacum , 

castrum,  100,  n.  1;  101,  i5;  103,n.c. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I. 


—  Sablé  (  Sarthe,  arr.  de  La  Flèche). 

—  Cf  Sanctus  Macutus  de  Sablulio, 
Rotbertus  fiurgundigena ,  Rotbertus 
de  Sablulio. 

Sahiulhacum  ,  103,  n.  c. —  C/l  Sablu- 
lium. 


saccus.  —  Corveia  saccorum,  150.  24. 
Sacegai  (Briencius),  395 ,  19. 
Saceium,  312.   11;  5i4,  7.  — Sacy- 

le-Petit  (Oise,  c™  de  Liancourt). 
Saciacus,  305.   28.  —  Sacy  (Marne, 

c°"  de  Ville-en-Tardenois). 
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PHILIPPE  l" 


sacre  de  Philippe  ^^  xxiu-xxrv  ;  i-3. 
Sacy   (Marne,    c™   de   Ville-rn-Tarde- 

nois).  —  Voir  Saciacus. 
Sacy-le-Petit  (Oise,  c°"  de  Liancourt). 

—  Voir  Saceium. 
Sado,  371,  11. 

saecularis  militia,  227,  21;  —  po- 
testas,  180,  i5;  195.  1. 

saecularitas ,  335,  2 3. 

Sagius,  ccxxxiv,  n.  l\.  —  Episcopus 
Sagii  vel  Sa^iensis  vel  Saxensis, 
ccxix;  ccxxn;  ccxxin;  ccxxvn;  93, 
12;  i28,  22;  i29.  n.  1;  //5(?,3o; 
Doi'r  Agolandus,  Ascio,  Ivo,  Rad- 
bodus,  Richardus,  Rohert,  Sigefroj. 

—  Svez  (Orne,  arr.  d'Alenron). 
sagmarius,  196,  6. 

Sagona,  fluvius,  i3 ,  10;  ii ,  2g.  — 
Saône,  rivière. 

Sailly-le-Sec  (Somme,  c°°  de  Bray-sur- 
Somme).  —  Voir  Saiïiacus. 

Sailly-Lorette  (Somme,  c°°  de  Bray- 
sur-Somme).  —  Voir  SaUiacus. 

Sainfredus.  —  Cf.  Seinfredus. 

Sainfredus  de  Noa,  13,  ']. 

Saint-Adrien,  à  Béthisy.  —  Précepte  por- 
tant exemption  de  toute  juridiction 
séculière  en  faveur  de  la  basilique 
de  Saint-Adrien  fondée  par  le  cbà- 
telain  Richard,  Lxxrv;  cxx.xi,  n.  1; 
CXLIV;  32-3^J.  —  Béthisy  -  Saint- 
Pierre  (Oise,  c™  de  Crépy).  —  Cf. 
Bistisiaeus ,  Sanctus  Adrianus. 

Saint-Ajjnan  (Aisne,  c°°  de  Condé-en- 
Brie).  —  Voir  Sanctus  Anianus  in 
pago  Briacensi. 

Saint-Agricole ,  àNevers.  —  Voir  Saints- 
Vincent  et  Agricole,  à  Nevers. 

Saint-Aignan,  à  Orléans,  église,  ccxxwiri. 

—  Précepte  portant  confirmation  de 
l'abandon  de  moulins  sis  à  Orléans, 
fait  par  le  chanoine  Achard  aux 
chanoines    de    Saint-Aignan,    332. 

—  Cf.  Sanctus  Anianus  Aurelianen- 
sis. 

Saint-Aignan-sur-Cher  (  Loir-et-Cher , 
arr.  de  Blois).  —  Voir  Sanclo  Aniano 
(Bernardus  de). 

Saint-Ambroix,  à  Bourges,  église. —  Con- 
firmation par  Philippe  I"  des  dona- 
tions faites  par  Geoffroy,  vicomte  de 
Bourges,  et  Eudes  de  Déols,  à 
l'église  Saint-Ambroix ,  et  concession 
de  privilèges,  cxci;  358-367.  —  Cf. 


Brisiacus,  Sanctus  Ambrosius  Bitu- 
ricensis. 

Saint-Amé,  à  Douai,  église.  — Charte- 
notice  énumérant  les  possessions  de 
Saint  Amé,  confirmée  par  Phi- 
lippe 1",  202-206;  â38-iil.  — 
Privilège  royal  pour  l'église  Saint- 
Amé,  207-211.  —  Cf.  Sanctus 
Amatus  Duacensis. 

Saint-André,  à  Cambrai,  abbaye.  — 
Voir  Sanctus  Andréas  Caraeraeensis. 

Saint-André-lés-Troyes .  (Aiibe,c°"  de 
Troyes).  —  Voir  Sanctus  Andréas 
Trecensis. 

Saint-Angel  (Corrèze,  c°°  d'Ussel).  — 
Voir  Sanctus  Angélus. 

Saint- Arnoul  à  Crépy,  église. —  Charte 
de  Simon ,  comte  de  Valois ,  portant 
donation  de  la  terre  de  Bonneuil  à 
Saint-Arnoul ,  confirmée  par  Phi- 
lippe I",  CLXvi;  229-230.  —  Cf 
Sanctus  Arnulfus  Crispiacensis. 

Saint-Aspais ,  à  Melun ,  église.  —  Voir 
Sanctus  Aspasius. 

Saint-Ayoul ,  à  Provins ,  prieuré ,  i36 , 
2. 

Saint-Bandiy  (Aisne,  c°"  de  Vic-sur- 
Aisne).  —  FoiV  Artaisia. 

Saint-Barthélémy,    à    Orchaise,    église. 

—  Voir  Sanctus  Bartbolomeus  Orci- 
casae. 

Saint-Barthélémy,  à  Paris,  chapelle 
dans  la  cité.  —  Voir  Sancti  Bartbo- 
lomeus et  Maglorius. 

Saint-Basle  (Marne,  c""  et  c"°  de  Verzy). 

—  Voir  Sanctus  Basolus. 
Saint-Bavon ,   à    Gand,    monastère.  — 

Voir  Sanctus  Bavo. 
Saint-Bénigne   (Ain,    c""    de    Pont-de- 

Vaux).  —  Voir  Sanctus  Benignus. 
Saint-Bénigne,    à    Dijon,    abbaye.   — 

Privilège   du  roi  Robert,  L,  n.   6; 

ccxxvrn,  n.  1. 
Saint-Benoit-sur-Loire,  abbaye,  xxxviii. 

—  Charte  de  Gobert,  chevalier, 
portant  donation  de  l'église  de  Cha- 
lette,  cxc;  5:/-54.  —  Précepte  con- 
firmant la  renonciation  par  un  cer- 
tain Guy  à  diverses  coutumes  qu'il 
exigeait  dans  la  terre  de  Saint- 
Benoît,  cxxxu;  97-99.  —  Précepte 
portant  accord  entre  l'abbaye  de 
Saint-Benoît  et  Hervé,  chevalier, 
107  109.  —  Précepte  portant  dona- 


tion de  l'église  Saint-Mard  d'Etampes  , 
LXXYi;  Lixvn;  lùfi-làS.  —  Précepte 
portant  abandon  de  coutumes  à  Es- 
crennes  et  à  AHevrand ,  en  faveur  de 
Saint-Benoît,  lU5-ili7 .  —  Précepte 
confirmant  la  donation  de  Beaudre- 
villiers  par  Hugues  de  Pithiviers , 
liS-151.  —  Précepte  portant  con- 
firmation de  la  donation  de  l'égUse 
Saint-Symphorien  d'kulun, 22i-226. 

—  Précepte  confirmant  les  dona- 
tions de  Thierry  d'Orléans,  lxxxiv; 
257-260.  —  Privilège  royal  et  con- 
firmation des  biens  en  faveur  de 
Saint-Benoît,  260-262.  —  Précepte 
confirmant  la  renonciation  par  Hu- 
gues Gregarias  en  faveur  de  Saiiil- 
Benoît  au  droit  qu'il  prétendait  sur 
les  fils  de  Thibaud  de  Grandchamp , 
373-37i.  —  Saint-Benoit-sur-Loire 
(Loiret,  arr.  de  Gien),  —  Cf.  Flo- 
riacus,  Sancti  Gervasius  et  Prota- 
sius,  Sanctus  Benedictus  Floria- 
censis. 

Saint-Bertin ,  à  Saint-Omer,  abbaye.  — 
Charte  de  Bovon,  abbé  de  Saint- 
Bertin  ,  constatant  une  sentence  ren- 
due par  la  cour  du  roi ,  confirmée 
par  Philippe  I",  cxc;  i9-51.  —  Cf. 
Sanctus  Bertinus. 

5am(-Ca/)raw  (  Cher,  c°"  deLevel).  — 
Voir  Sanctus  Caprasius. 

Saint-Cliéron-lés-Chartres  (  Eure-et-Loir, 
c°"  et  c"'  de  Chartres).—  loir  Sanc- 
tus Caraunus. 

Saint-Christophe,  à  Châteauf ort,  é^ise. 

—  Précepte  confirmant  l'établisse- 
ment de  chanoines  dans  l'église  con- 
struite par  Amaury,  Lxx\i;  Lxxvn; 
cxxsl,  n.  1  ;  118-119.  ^Cf  Saint- 
Pierre  à  Bourgueil,  Sanctus  Cbris- 
toforus  ecclesia  de  Castello  Forti. 

Saint-Christophe-en-Halatle ,  abbaye.  — 
Précepte  accordant  l'immunité  à 
l'abbaye  de  Saint-Christophe,  cxr.iv; 
28-30.  —  Saint-Christophe-en-Ha- 
latte  (Oise,  c°"  de  Pont-Sainte- 
Maxence,  c""  de  Fleurines).  --  Cf. 
Sanctus  Chrisloforus. 

Saint-Clément,  à  Compiègne ,  église.  — 
Voir  Sanctus  Clemens. 

Saint-Cloud  (Seine-et  Oise,  c""  de  Sè- 
vres). —  Précepte  royal  portant  do- 
nation d'une  partie  du  bois  de  Cruye 
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aux  chanoines  de  Saint-Qoud,  3SS- 
389.  —  Cf.  Sancto  Clodoveo  (Hudo 
de),  Sanctus  Clodoaudus. 
Saint-Corneille,  à  Compiègne,  église, 
Lxxx-LXXM.  —  Précepte  confirmant 
l'église  Saint-CorneiUe  dans  la  jouis- 
sance de  l'exemption  de  l'Ordinaire , 
Lxxviu;  ccxv;  ccxLm;  297-300.  — 
Précepte  portant  confirmation  des 
biens  et  droits  de  Saint-Corneille, 
311-315.  —  Précepte  transportant 
aux  chanoines  de  Saint-CorneiUe  le 
droit  royal  de  s'opposer  à  l'édifica- 
tion de  tout  ouvrage  fortifié  dans  le 
territoire   de  Compiègne,  315-317. 

—  Précepte  portant  concession  d'un 
marché  à  l'église  Saint-Corneille, 
CLXvn;  318-321.  —  Précepte  por- 
tant aliandon  à  Saint-Corneille  de 
l'autel  de  Saint-Germain  et  restitu- 
tion de  six  nianses  au  Portas  Tadri- 
niacas,  ilà-H5.  —  Cf.  Sanctus 
Cornélius  Compendiensis. 

Saint-Crépin-le-Grand,  à  Soixxnns,  ali- 
baye. — Précepte  concédant  à  l'abbaye 
Saint-Crépin  la  libre  présentation 
aux  cures  de  Pernant  et  de  Colombes 
LXVm;  LXXni;  LXXXVI;  CLXX;   i7-i9. 

—  Cf.  Sanctus  Crispinus  Suessio- 
nensis. 

Saint-Cyprien,  n  Poitiers,  abbaye, 
ccxxvin,  n.  1. 

Saint-Cjr,  à  Nevers ,  église ,  cxcYin. 

Saint-Denis ,  al)baye. — Précepte  portant 
donation  de  CourceUes,  Lxvni; 
Lxxin;  Lxxxvi;  CLXX;  13-15.  —  Pré- 
cepte portant  donation  de  La  Cha- 
pelle en  Berry,  Lxix;  86-91.  — 
Privilège  royal  pour  Saint-Denis, 
CLYi;  lli-117.  —  Précepte  portant 
abandon  des  coutumes  perçues  par 
le  roi  à  CourceUes,  170-172.  — 
Saint-Denis  (Seine).  —  Cf.  Sanctus 
Dyonisius. 

Saint-Denis,  à  Reinis.  église. — Privilège 
royal,  lxxx;  9i-97.  —  Cf.  Sanctus 
Dyonisius  Remensis. 

Saint-Denis-de-la-Châtre ,  à  Paris,  église 
en  la  cité.  —  Voir  Sanctus  Dyoni- 
sius de  Carcere. 

Sainte-Colombe ,  à  Sens,  abbaye. —  Pré- 
cepte portant  renonciation  aux  cou- 
tumes perçues  par  le  roi  à  Ser- 
niaises,  Lxxxrv;    Lxxxvi;    173-175. 


—  Cf.    Sancta   Columlia   Senonen- 
sis. 

Sainte-Croix ,  à  Orléans,  église  cathé- 
drale, 192,  11,  n.  2.  —  Renoncia- 
tion par  Philippe  I"  à  toute  préten- 
tion sur  les  offrandes  de  l'église 
Sainte-Croix,  i08-i09. —  Paiement 
des  dîmes,  i^i2,  27-34. —  Cf.  Aure- 
liani  :  ecclesia. 

Sainte-Eupliraise  [Marne ,  c°°  de  Ville- 
en-Tardenois,  c""  de  Sainte-Eu- 
phraise-et-Clairizet).  — ■  Voir  Sancta 
Eufrasia. 

Sainte-Gemme  (Seine-et-Oise,  c""  de 
Marly-le-Roi ,  c""   de  Feucherolles). 

—  Voir  Sancta  Gemma. 
Sainte-Geneviève ,    à    Paris,    église.  — 

Voir  Sancta  Genovefa. 

Sainte-Honorine ,  à  Conflans ,  église.  — 
Voir  Sancta  Honorina. 

Saint-Éloi,  à  Paris,  église.  —  Lettre 
de  Philippe  V"  à  Galon,  évêque  de 
Paris,  pour  le  prier  d'attribuer  l'é- 
glise Saint-Eloi  à  un  ordre  reli- 
gieux, iOl.  —  Précepte  confirmant 
la  cession  de  l'église  Saint-Eloi  à 
l'abbaye   de  Saint-Maur,    i02-i03. 

—  Cf.  Sanctus  Eligius  Parisiensis. 
Sainte-Maure   (Indre-et-Loire,   arr.  de 

de  Chinon).  —  Voir   Sancta  Maura 
(Gozolinus  de). 
Sainte-Savine ,  près  de    Trojes ,  église. 

—  Sainte-Savine     (Aube,     c°°    de 
Troyes).  —  Voir  Sancta  Savina. 

Sainte-Sophie,  à  Béncvent,  abbaye, 
cc.xx\ni,  n.  1. 

Saint-Estievene  [l'autel),  à  Lille,  7i, 
3i. 

Sainte  -  Suzanne  l' Mayenne,  arr.  de 
Laval).  —  Voir  Sancta  Susanna 
(Isimbardus  de). 

Saint-Etienne,  à  Bourges,  église  cathé- 
drale. —  Voir  Sanctus  Stephanus 
Bituricensis. 

Saint-Etienne, àCaen,  abbaye,  ccxxvm, 
n.  1. 

Saint-Etienne ,  à  Chàlons ,  église  cathé- 
drale. — Précepte  restituant  l'abbaye 
de  Saint-Menge  à  l'église  Saint- 
Etienne,  58-59.  —  Cf.  Cataiaunen- 
sis  ecclesia,  Sanctus  Stephanus. 

Saint-Etienne,  à  Dreux,  église.  —  Voir 
Sanctus  Stephanus  Drocensis. 

Saint-Etienne,  à  Sens,  église  cathédrale. 


—  loir    Sanctus   Stephanus  Seno- 
nensis. 

Sainte-Trinité ,  à  Etampes,  abbaye  de 
Morigny.  —  Voir  Sancta  Trinitas 
de  Novis  Stampis. 

Sainte-Trinité-du-Mont ,  à  Piouen , 
église.  —  Donation  par  Foucoie  de 
Chaudry  à  l'église  de  la  Sainte- 
Trinité-du-Mont,  de  l'église  de  Ber- 
ville,  confirmée  par  Philippe  l", 
282-283.  —  Cf.  Sancta  Trinitas 
Rotomagensis. 

Sainte-Vauhourtj  (Ardennes,  c™  d'Atti- 
gny  ) ,  CCI.  —  Cf.  Sancta  Walburgis. 

Saint-Evremond ,  à  Creil,  église.  — 
Voir  Sanctus  Evremundus  Credu- 
liensis. 

Saint-Evroult  (Orne,  c™  de  La  Ferté- 
Frénel,  c°"  de  Saint-Evroult-Notre- 
Dame-des-Bois).  —  Voir  Sanctus 
Ebrulfus. 

Saint-Florentin ,  à  Bonneval,  abbaye. — 
Voir  Sanctus  Florentinus. 

Saint-Frambourg,  à  Senlis,  église.  — 
Voir  Sanctus  Frambaldus. 

Saint-Gault ,  à  Le  Queuvre,  église.  — 
Voir  Sanctus  Godoaldus. 

Saint-Germain,  à  Brezolles ,  église.  — 
Voir  Sanctus  Germanus  Bruerolen- 
sis. 

Saint-Germain ,  à  Compiègne ,  église.  — 
Voir  Sanctus  Germanus  Compen- 
diensis. 

Saint-Germain,  à  Pantoise.  —  Voir 
Saint-Martin-de-Pontnise. 

Saint-Germain,   à  Varaize,  monastère. 

—  Voir  Sanctus  Germanus,  monas- 
terium  in  Castro  Varezia. 

Saint-Germain-des-Prés ,  aldiaye,  à  Paris. 

—  Précepte  portant  donation  de  Ba- 
gneux,  Lxxxn;l.xxxni;  C;  ci;  38-il. 
— Echange  entre  Saint-Germain-des- 
Prés  et  l'église  de  Paris,  confirmé 
par  Philippe  I",  Lxxxn;  CLxxxin; 
130-13à.  —  Précepte  portant  re- 
nonciation par  le  roi  à  des  coutumes 
perçues  sur  une  terre  de  Saint-Ger- 
main sise  près  d'Éfampes,  169-170. 

—  Précepte  confirmant  la  renon- 
ciation faite  par  Hugues  Estevcl  à 
l'avouerie  sur  la  terre  de  Saint-Ger- 
main-des-Prés à  Dammartin  ,  lxxxii  ; 
Lxxxm;    cxxxin;    clxvi;    270-272  . 

—  Cf.  Sanctus  Germanus  de  Pratis. 
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Saint-Germain-en-Laye ,  église.  —  Pré- 
cepte portant  donations  en  faveur 
du  monastère  de  Saint-Germain, 
166-168.  —  Saint-Germain-en-Laye 
( Seine-et-Oise ,  arr.  de  Versailles). 
— Cf.  Leia  silva,  Sanctus  Germanus 
de  Laya. 

Saint-Genner-de-Fly  (Oise,  c°"  du  Cou- 
dray-Saint-Germer),  ccxxxtx.  —  Cf. 
Flas;iacense  monasterium. 

Saint-Gervais ,  à  Blois ,  église.  —  Voir 
Sanctus  Gervasius. 

Saint-Genais ,  à  Orléans.  —  VoirSaints- 
Gervais-et-Protais ,  à  Orléans. 

Saint-Gervais ,  à  Soissons.  —  Voir  Saints- 
Gervais-et-Protais ,  à  Soissons. 

Saint-Gilles,  à  Mantes,  chapelle.  — 
Voir  Sanctus  Aegidius. 

Saint-Gohain  (Forêt  de)-(Aisne).  — 
Voir  Vedogium. 

Saint-Hilaire ,  à  Poitiers,  église,  CCXXYI. 
—  Cliarte  d'affranchissement  d'un 
coliibert  de  Saint-Hilaire,  confirmée 
par  Philippe  I",  215-216.  ~  Cf. 
Beatrs  Ilylarius  Pictavensis. 

Saint-Hilaire-le-Petit  (Marne,  c""  de 
Beine).   —   Voir  Sanctus   Hylarius. 

Saint-Hubert ,  abbaye.  —  Concession 
de  l'église  d'Evergnicourt  à  Saint- 
Hubert,  173;  à36,  10-11.  —  Saint- 
liubert  (Belgique,  Luxembourg,  arr. 
de  Neufchâteau).  —  Cf.  Sanctus 
Hubertus. 

Saint-Jacques-de-BédegojL ,  à  Etampes , 
chapelle.  —  Voir  Beddagon. 

Saint- Jean,  à  Autan,  église.  —  Voir 
Sanctus  Jobannes  Augustodunensis. 

Saint-Jean-d'Angely,  abbaye.  —  Précepte 
confirmant  les  possessions  de  l'église 
Saint-Lucien  de  Bury,  desservie  par 
des  moines  de  Saint-Jean-d'Angely, 
285-287.  —  Saint- Jean-d'Angety 
(Charente-Inférieure).  —  Cf.  Sanc- 
tus Johannes  Angeriacensis. 

.'jaint-Jean-de-Corcouc  (Loire-Inférieure , 
c°"  de  Legé).  —  Voir  Corceiacus. 

Saint-Jean-des-Vii/nes ,  à  Soissons,  ab- 
baye. —  Précepte  portant  confirma- 
tion des  biens  et  privilèges  de  Saint- 
Jean,  21 1-21  i.  —  Cf.  Sanctus 
Johannes  in  Monte. 

Sumt-Jean-sur-Mayenne  (Mayenne,  c°" 
de  Laval).  —  Voir  Buxiolus. 

Sainl-Josse,  abbaye.  —  Concession  par 


Philippe  1°'  au  monastère  de  Sainl- 
Josse  d'un  marché   à  Parues,  i09. 

—  Saint-Josse  (Pas-de-Calais,  c°"  de 
Montreuil).  —  Cf.  Sanctus  Judocus. 

Saint-Laud,  à  Angers,  église.  —  Voir 

Sanctus  Laudus. 
Saint- Laurent ,     à    Montfort-l'Amaury, 

église.  —  Voir  Sanctus  Laurentius. 
Saint- Laurent,  à  Orléans,   monastère, 

XLii.  —  Cf.  Sanctus  Laurentius  Au- 

relianensis. 
Saint- Léger-auw-Bois  (Oise,  c°"  de   Ri- 

bécourt).  —  Voir  Sanctus  Leodi'ga- 

rius  in   saltu  Lesga,  Sauve-Majeure 

Saint-Léger-en-  Yveline  (  Seine  -  et  -  Oise , 
c°"  de  Rambouillet).  —  Voir  Sanc- 
tus Leodegarius  in  Aquilina. 

Saint- Léonard,  à  Belléme,  église,  ccxix- 
ccxxxv.  —  Cf.  Sanctus  Leonardus 
Belismensis. 

Saint-Leu-d' Esserent  (Oise,  c°"  de  Creil). 

—  Charte  d'Hugues ,  comte  de  Dam- 
martin,  portant  donation  à  Cluny 
de  l'église  Saint-Leu-d'Esserent, 
confirmée  par  Philippe  1",  26i-266. 

—  Cf.  Hescerent. 

Saint-Lié  (Marne,  c"  de  Viile-en-Tar- 
denois,  c""  de  Villedomange).  — 
Voir  Sanctus  Laetus. 

Saint-Liplwrd ,  à  Meung-sur-Loire , 
église.  —  Privilège  royal  pour  les 
chanoines,  109-110.  —  Cf.  Sanctus 
Liphardus. 

Saint-Jjuhin-de-Cravant  (Eure-et-Loir, 
c°°  de  Brezolles). —  Voir  Crevant. 

Saint-Lucien,  à  Beauvais ,  abbaye.  — 
Précepte  portant  renonciation  aux 
coutumes  que  le  roi  percevait  sur  les 
terres  de  Saint-Lucien ,  à  Cinqueux , 
Rosoy  et  Verderonne ,  lxvih  -,  Lxxrn  ; 
Lxxxvi;  CLXX;  15-17.  —  Cf.  Sanctus 
Lucianus  Belvacensis. 

Saint-Lucien,  à  Bury,  église.  —  Pré- 
cepte confirmant  les  possessions  de 
l'église  Saint-Lucien,  285-287.  — 
Cf.  Sanctus  Lucianus  Buriacensis. 

Saint-  Lujinnc  -  de-Coutais  (Loire -Infé- 
rieure, c°"  de  Saint-Pbilhcrt-de- 
Grandlieu).  —  Voir  Sanctus  Limi- 
nius. 

Saint-Magloire ,  à  Paris,  abbaye.  — 
Précepte  confirmant  la  donation  des 
églises  de  Montfort,    163-165.    — 


Précepte  portant  donation  de  deux 
ânées  de  bois  à  Vincennes,  cxxxi, 
n.  1  ;  185.  —  Précepte  confirmant 
la  donation  de  biens  à  Villennes  et 
à  Poissy,  236-237.  —  Cf.  Marmou- 
tier,  Sanctus  Maglorius. 

Saint-Malo,  à  Sablé,  église.  —  Charte 
de  Robert  de  Sablé  portant  donation 
de  l'église  Saint-Malo  de  Sablé  à 
Marmoutier,  100-103.  —  Cf.  Sanc- 
tus Macutus  de  Sablulio. 

Saint-Marceau,  à  Orléans,  église.  — 
Voir  Sanctus  Marcellus  Aurelianen- 
sis. 

Saint-Marcel,  à  Glanon ,  église. —  Voir 
Sanctus  Marcellus, 

Saint-Marcel ,  faubourg  de  Laon.  — 
Voir  Sanctus  Marcellus. 

Saint-Mard,  à  Etampes,  église.  —  Voir 
Sanctus  Medardus  Stampensis. 

Saint-Martial ,  à  Limoges,  abbaye.  — 
Voir  Sanctus  Martialis  Lemovicensis. 

Saint-Martin,  à  Belléme,  église.  — 
Voir  Sanctus  Martinus  de  Bellis- 
simo. 

Saint-Martin,  à  Etampes-les-Vieilles , 
église,  ccii.  —  Cf.  Sanctus  Martinus 
de  Veteribus  Stampis. 

Saint-Martin ,  à  Poissy,  église.  —  Voir 
Sanctus  Martinus  Pissiacensis. 

Saint-Martin,  à  Pantoise ,  église.  — 
Privilège  royal  pour  Saint-Martin, 
125-127.  —  Cf.  Sanctus  Germanus 
Pontisarensis. 

Saint-Martin ,  au  Puiset,  église. —  lo/i' 
Sanctus  Martinus  de  Puteolo. 

Saint-Martin ,  à  Tours,  église,  CLxxviii, 
n.  1.  —  Cf.  Sanctus  Martinus  Tu- 
ronensis. 

Saint-Martin-de-Marmoutier.  —  I  oir 
Majus  Monasterium. 

Suint-Marlin-des-Champs ,  abbaye,  puis 
prieuré,  à  Paris. —  Chronique  versi- 
fiée, 55 ,  1,  7,  n.i  el  2.  —  Précepte 
confirmant  la  donation  des  autels  de 
Janville  et  de  Neuvy,  5U-56.  ■ — 
Privilège  royal  pour  Saint-Martin, 
cxxxi;  91-9i.  —  Précepte  porlunl 
donation  d'un  moulin  sis  sur  le 
grand  pont ,  à  Paris ,  lxxvii  ;  l!i2- 
lUU.  —  Précepte  portant  donalion  , 
à  Cluny,  de  l'église  de  Saint-Marlin. 
2i5-2!i8.  —  Cf.  Sanctus  Martinus 
de  Campis. 
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Saint-Martin-du-Tertre  (  Seine-et-Oisc , 
c°°  de  Luzarches).  —  Voir  Sanctus 
Martinus  in  Colle. 

Saint-Martin-da-¥ieux-Bellême  { Orne, 
c°"  de  Bellême).  —  Voir  Sanctus 
Martinus  de  Bellissimo. 

Saint-iiaar-les- Fossés ,  abbaye.  —  Ac- 
cord entre  la  reine  Anne  et  les 
moines  de  Saint-Maur,  confirmée  par 
Philippe  I".  cxxxi,  n.  i;  105-106. — 
Précepte  portant  confirmation  de  la 
cession  de  Saint-Eloi  de  Paris  à  l'ab- 
baye de  Saint-Maur,  Lxxix;  lxxxti; 
i02-i03.  —  Saint-Maur-les- Fossés 
(Seine,   c°°  de   Charenton-le-Pont). 

—  Cf.     Fossatense     monasterium , 
Saint-Eloi  à  Paris. 

Saint-Maurice ,  à  Compiègnc ,  église.  — 
Voir  Sanctus  Mauritius  Compen- 
diensis. 

Saint-Maurice ,  à  Villemeux ,  église,  — 
Voir  Sanctus  Mauricius  Viliamo- 
diensis. 

Saint-3Iédard ,  à  Soissons ,  abbaye.  — 
Précepte  confirmant  une  sentence 
rendue  par  la  cour  du  roi  contre 
Aubry  de  Coucy,  en  faveur  de  l'ab- 
baye de  Saint-Médard,  cxxxi;  79-83. 
— Précepte  confirmant  une  sentence 
rendue  par  la  cour  du  roi  dans  un 
procès  entre  l'abbaye  de  Saint-Mé- 
dard et  le  comte  do  Soissons,  cxxxi; 
83-86.  —  Cf.  Sanctus  Medardus 
Suessionensis. 

Saint-Melon .  à  Pontoise ,  abijaye.  —  Pré- 
cepte portant  cession  en  fief,  de  l'ab- 
baye de  Saint-Melon,  à  i'arcbe- 
vêque  de  Rouen  ,  wni ,  n .  3  ;  321- 
323:  Uk2.  7.  —  Cf  Sanctus  Mello. 

Saint-Memmie  (Marne,  c°°  de  Chàlons). 

—  Voir  Sanctus  Memmius  Catalau- 
nensis. 

Saint-ÈIenge ,  abbaye.  —  Voir  Saint- 
Memmie. 

Saint-Mesmin-de-Micj,  abbaye.  —  Privi- 
lège royal  pour  Saint-Mesmin ,  ci; 
193-196:  /i36,  20-24.  —  Charte 
d'Hervé  confirmant  des  donations  fai- 
tes à  Saint-Mesmin  par  son  beau-père 
Bouchard,  confirmée  par  Pliiiippe  1", 
CLXxix;  cxci;  352-355.  —  Précepte 
déclarant  que  les  hommes  du  roi 
habitant  sur  les  terres  de  Saint-Mes- 
min payeront  les  mêmes  coutumes 


que  les  propres  hommes  de  l'abbaye, 
382-383.  —  Saint-Mesmin  (  Loiret , 
c""  d'Orléans,  c"°  de  Saint-Pryvé- 
Saint-Mesmin).  —  Cf.  Miciacus, 
Sanctus  Maximinus  Miciacensis. 

Saint-Meurisce  [autel  de),  à  Fiers, 
73.  25. 

Saint-Michel,  à  l'ours,  chapelle.  — 
Voir  Sanctus  Michael. 

Saint-Nicaisc ,  à  Meulan,  église,  cxcil- 
cxcvii.  —  Cf.  Sanctus  Nicasius. 

Saint-Nicaise ,  à  Fieims,  église.  —  Pré- 
cepte portant  donation  d'Houdil- 
court,  Lxxx;  30-31.  —  Privilège 
royal  pour  Saint-Nicaise,  XLix;  76'- 
79.  —  Cf.  Sanctus  Nichasius  Re- 
mensis. 


Saint-Nicolas 


An 


r 


abl)ave 


Chartes  confirmées  par  le  roi,  Lxxn. 

—  Charte  de  Geoft'roy  Martel ,  comte 
d'Anjou,  portant  donation  du  ruis- 
seau de  Brionneau  et  de  terres  aux 
moines  de  Saint-Nicolas,  confirmée 
par  Philippe  1",  CLXXxi;  391-395. 

—  Charte  de  Geoffroy  le  Barbu, 
comte  d'Anjou,  portant  abandon  de 
coutumes  en  faveur  de  Saint-Nicolas, 
CLXxxi;  396.  —  Cf.  Sanctus  Nico- 
laus  Andegavensis. 

Saint-Nicolas -aax-Bois .  abbaye.  —  Pré- 
cepte portant  donation  de  Wary  à 
l'abbaye  de  Saint-Nicolas,  Lxxix; 
3i9-350.  —  Saint-Nicolas-aux-Bois 
(Aisne,  c°"  de  La  Fère).  — Cf.  Sanc- 
tus Nicholaus  in  Silva. 

Saint-Nicolas-des-Prés ,  abbaye. —  Privi- 
lège de  Philippe  V  pour  Saint- 
Nicolas,  Lxxvni;  Lxxix;  Lxxxrv;  279- 
282.  —  Saint-Nicolas  (Aisne,  c°"  et 
c°°  dr,  Ribemont).  —  Cf.  Sanctus 
Nicholaus  prope  Ribotmontem. 

Saint-Noni-la-Bretèche  (  Seine-et-Oise  ) , 
c"""  de  Marly-le-Roi).  —  Voir  Sanc- 
tos  Nonus. 

Saint-Omer  (Pas-de-Calais),  238,  n.  1. 

—  Tieroir    de  Saint-Omer,  73,   36. 

—  Cf.  Sanctus  Audomarus ,  Sanctus 
Bertinus. 

Saintoncje,  pays,   —   Voir  Xanctonicus 

pagus. 
Saint-Oricle,  à  Senuc.  —  Foi?'  Sanctus 

Oricolus. 
Saint-Ouen ,  à.  Gisors,  église. —  Précepte 

portant  donation  à  l'église  de  Saint- 


Ouen,  LXX;  LXXI;  LXXVII;  LXXWI; 
128.  —  Cf.  Sanctus  Audoenus. 

Saint-Pardoa ,  à  ViçinoiLV,  église.  — 
Voir  Sanctus  Pardulfus. 

Saint-Père ,  à  Chartres ,  abbaye.  —  Pré- 
cepte d'Henri  l",  confirmant  la  dona- 
tion de  l'église  de  Brezolles,  con- 
firmé par  Philippe  1°',  CLxxx;  3-7. 
—  Charte  d'Aubert,  fils  de  Ribaud, 
portant  donation  de  l'église  de  Bre- 
zolles, confirmée  par  Philippe  1", 
8-13.  —  Précepte  portant  confir- 
mation de  la  donation  de  biens  sis 
à  Area  Braca,  faite  par  Herbert, 
300-302.  —  Cf  Sanctus  Petrus 
Carnotensis. 

Saint-Père ,  à  Melun,  église.  —  Privi- 
lège royal  pour  cette  église,  ,557- 
339.  —  Cf.  Sanctus  Petrus  Meledu- 
nensis. 

Saint-Phalier,  à  Orléans,  église,  227, 
n.  1.  —  Cf.  Saints-Gervais-eL-Pro- 
tais. 

Saint-Philbert-de-Grandlieu  (Loire- In- 
férieure, arr.  de  Nantes). —  loîr 
Deae. 

Saint-Philibert,  A  Toiirnits,  abliaye.  — 
Voir  Tournas. 

Saint-Piere   ou    Pierre,  à  Lille,  église. 


71 ,  5  ,  7,  10,  12; 


29;  / J,  2g, 


32.  —  Cf.   .Sanctus   Petrus  Islensis. 

Saint-Pierre,  à  Abbeville,  église.  — 
Voir  Sanctus  Petrus  Abbatisvillae. 

Saint-Pierre,  à  Aire,  église.  —  loir 
Sanctus  Petrus  Ariensis. 

Saint-Pierre ,  à  Bellème,  église.  —  Voir 
Sanctus  Petrus  Belismensis. 

Saint-Pierre ,  à  Bourgucil.  —  Précepte 
confirmant  la  cession  de  Saint- 
Christophe-de-Châteaufort  aux  moi- 
nes de  Bourgueil,  Lxxvi;  Lxxvii; 
Lxxxiv;  Lxxxvi;  172-173.  —  Cf. 
Saint-Christophe  à  Châteaufort,  Sanc- 
tus Petrus  Burgulii. 

Saint-Pierre ,  à  Cassel,  église.  —  Pré- 
cepte portant  confirmation  des  biens 
et  privilèges  de  l'église  Saint-Pierre, 
LVlii,  n.  1;  LXxrf-LXXV;  ccxLiii; 
288-290.  —  Cf.  Sanctus  Petrus  in 
Monte  Cassel. 

Saint-Pierre,  à  Cluny ,  abbaye.  —  loir 
Cluniacus. 

Saint-Pierre,  à  Corbie.  —  loir  Cor- 
beia. 
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Saint-Pierre ,  à  Flaviyny,  alibaye.  — 
Voir  Flaviniacense  monasterium. 

Saint -Pierre,  à  Jumiège,  abbaye.  — 
Voir  Gemeticus. 

Saint-Pierre,  à  Lille,  église.  —  Voir 
Sanctus  Petrus  Islensis. 

Saint-Pierre,  à  Montfort-l'Amaury, 
église.  —  Voir  Sanctus  Petrus  Mon- 
tis  Fortis. 

Saint-Pierre ,  à  Neaaphle-le-Vieiu:,  ab- 
baye. —  Voir  Sanctus  Petrus  de 
Veteri  Nielfa. 

Saint-Pierre,  à  Poissj,  église.  —  Voir 
Sanctus  Petrus  Pissiaci. 

Saint-Pierre,  près  de  Pontpoint.  — 
Saint-Pierre  (Oise,  c°°  de  Pont- 
Sainte-Maxence,  c"°  de  Pontpoint). 

—  Voir  Cella ,  ecclesia  juxta  villam 
Pomponiensem. 

Saint-Pierre-à-Arnes  (Ardennes,  c""  de 
Machault).  —  Voir  Sanctus  Petrus 
super  fluvium  Arnam. 

Saint -Pierre -le -Vif ,    à   Sens,    abbaye. 

—  Priviiège  d'immunité,  ci;  liO- 
H2:  i35,  3i-35.  —  Cf.  Sanctus 
Petrus   Vivus. 

Saint-Pol,  295,  36.—  Saint-Pol  (Pas- 
de-Calais).  —  Cf.  Sanctus  Paulus, 

oppidum. 
Saint-  Pons  -  de-Tlwmières ,        abbaye, 

ccxxvni,  n.  i.  —  Saint- Pons-de-Tlw- 

mières  (  Hérault). 
Saint-Pourcain-sur-Sioule    (Allier,    arr. 

de  Gannat).   —    Voir  Sanctus  Por- 

cianus. 
Saint-Prix,    à  Saint-Quentin,    abbaye, 

Ln. 
Saint-Prouant  (Vendée,   c°"  de   Chan- 

tonnay).   —    Voir   Sanctus    Pruden- 

tius. 
Saint-Quenlin  (Aisne).   —  Abbaye    de 

Saint-Prix,  lii.  —  Cf.  .Saint-Ouentin- 

en-Vermandois. 
Saint-Qaentin  (Pas-de-Calais,  c°°  et  c"° 

d'Aire).  —  Voir  Sanctus   Quintinus, 

capella. 
Saint-Qaentin.  à  Beauvais,    église.  — 

Privilège  royal  pour  Saint-Quentin , 

Lxxiv;    2i2-2â5.    —    Cf.    Sanctus 

Quintinus  Belvacensis. 
Saint-Qaentin-en-Vermandois ,  église.  — 

Mandement     de     Philippe    1°'    aux 

doyen  et  chanoines  de  Saint-Quen- 

tin-en-Vermandois ,     302-30-'i.     — 


Saint-Qaentin  (Aisne). —  Cf.  Sanctus 
Quintinus  Vermandensis. 

Saint-Remi ,  à  Chanteau,  église.  —  Voir 
Santus  Remigius  de  Cantoilo. 

Saint-Remi ,  à  Reims,  abbaye.  —  Privi- 
lège royal  pour  l'abbaye  de  Saint- 
Remi,  Lxxx;  30i-306.  —  Cf.  Sanc- 
tus Remigius  Remensis. 

Saint-Richier,  68,  32;  296,  23.— 
Saint-Ricquiers  (Belgique,  Flandre 
occidentale,  c°°  de  Furnes).  —  Cf. 
Sanctus  Richarius. 

Saint-Ricqiiiers  (Belgique,  Flandre  oc- 
cidentale, c°°  de  Furnes).  —  Voir 
Sanctus  Richarius. 

Saint-Rieul,  à  Senlis ,  église.  —  Voir 
Sanctus  Regulus. 

Saint-Riqaier,  abbaye. —  Charte  de  Guy, 
comte  de  Ponthieu,  portant  restitu- 
tion à  Saint-Riquier  de  la  «villa» 
d'Outrebois,  confirmée  par  Phi- 
lippe I",  i  03- 105.  —  Remise  du 
brenage  de  Chevincourt  à  Saint- 
Riquier,  15i.  —  Saint-Riquier 
(Somme,  c"  d'Ailly  -  le  -  Haut-Clo- 
cher ).  —  Cf.  Sanctus  Richarius. 

Saint-Romain-des-Iles  (  Saône-et-Loire, 
c°"  de  La  Chapelle-de-Guinchay).  — 
Voir  Sanctus  Romanus. 

Saint-Sanson ,  à  Orléans. —  Voir  Sanc- 
tus Sanson. 

Saint-.Sauveur,    à    Harlebelie,     abbaye. 

—  Foi'r  Sanctus  Salvator  Harlabe- 
cae. 

Saint-Sauveur,  à  Melun,  église.  —  Pré- 
cepte royal  confirmant  la  cession 
d'une  demi-prébende,  par  Augier  de 
Fertiaco,  CI.XUI;  3i7-3âS.  —  Cf 
Sanctus  Salvator  Meiedunensis. 

Saint-Savin-sur-Gartempe  (Vienne,  arr. 
de  Montmorillon). —  Voir  Sancto  Sa- 
vino  (Petrus  de). 

Saint-Séverin , à  Château-Landon,  église. 

—  Voir  Sanctus  Severinus  de  Castro 
Nantonis. 

Saints-Gervais-et-Protais ,  à  Orléans, 
église.  —  Précepte  portant  donation 
de  l'église  Saint-Remi  de  Chanteau  et 
d'un  clos  de  vigne,  227-228.  — 
Précepte  portant  renonciation  à  cer- 
taines coutumes,  et  donation  d'une 
maison  sise  à  Orléans,  250-252.  — 
Cf.  Sancti  Gervasius  et  Protasius. 

Saints-Gervais-et-Prolais ,    à    Soissons, 


église.  —  Voir  Sancti  Gervasius  et 
Protasius. 

.'iaint-Sixtc ,  à  Reims,  anc.  église  pa- 
roissiale. —  Voir  Sanctus  Syxtus. 

Saint-Souplet  (Marne,  c""  deBeine). — 
Voir  Sanctus  Sulpicius. 

Saint-Spire ,  à  Corbeil,  église.  —  Privi- 
lège royal  pour  cette  église,  cxci; 
155-160.  —  Cf.  Sanctus  Exuperius. 

Saint-Sulpice ,  à  Bourges,  abbaye.  — 
Voir  Sanctus  Sulpicius  Bituricensis. 

Saints-Vincent-et-A(jricole ,  à  Nevers, 
abbaye,  cxcvm. 

Saint-Symphorien ,  à  Autun,  église.  — 
Voir  Sanctus  Symphorianus. 

Saint-Syrnphorien,  à  Beauvais,  église. 
—  Voir  Sanctus  Symphorianus  [Bel- 
vacensis]. 

Saint-Thierry,  abbaye.  —  JNlandement 
de  Philippe  1"  au  vidame  de  Reims , 
lui  ordonnant  de  garantir  aux  moines 
de  Saint-Thierry  la  jouissance  de 
Villers-Franqueux,  klô-liU .  — 
Saint-Thierry  (Marne,  c°"  de  Bour- 
gogne). —  Cf  Sanctus  ïheodericus. 

.Saint-Ursin ,  à  Bourges,  église.  —  Pri- 
vilège accordé  aux  chanoines  par 
Geoffroy,  vicomte,  confirmé  par 
Philippe  I",  cxci;  368-372.  —  Cf. 
Sanctus  Ursinus  Bituricensis. 

Saint-Vaast ,  à  Arras ,  abbaye.  —  Voir 
Sanctus  Vedastus. 

Saint-Victor,  à  Orléans,  église.  —  Voir 
Sanctus  Victor  Aurelianensis. 

Saint-Victor,  à  Paris,  abbaye,  XLIV, 
n.  3.  —  Foi'r  Sanctus  Victor  Pari- 
siensis. 

Saint-Vincent ,  à  Dreux,  église.  —  Foi'r 
Sanctus  Vincentius. 

Saint-Vincent,  à  Laon  ,  abbaye.  —  Pré- 
cepte portant  concession  à  Saint- 
Vincent  de  droits  d'usage  dans  le 
bois  de  Crépy,  en;  252-25 i.  —  Cf. 
Sanctus  Vincentius  Laudunensis. 

Saint-Vincerit ,  à  Nevers.  —  Voir  Saints- 
Vincent-et-Aciricole ,  à  Nevers. 

Saint-Vincent ,  à  Senlis,  abbaye. —  Privi- 
lège royal  pour  Saint-Vincent,  120- 
123.  —  Charte  de  la  reine  Anne 
portant  fondation  de  l'église  Saint- 
Vincent,  suivie  d'une  reconnaissance 
par  le  roi  Philippe  I"  d'une  dette 
aux  chanoines  de  ladite  église,  329- 
331;  UU2,  8-12.  — Charled'Husues 
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et   de  Galeran,   seignevu's  de  Creii, 

portant  donation  à  Saint- Vincent  de 

Senlis,  d'une  prébende  dans  l'église 

Saint-Evremond  de  Creil,  confirmée 

par  le  roi,  i36-i38.  —  Cf.  Sanctus 

Vincentius  Silvanectensis. 
Saint-Winocq ,  à  Bergaes ,  abbaye.   — 

Voir  Sanctus  Winnocius. 
.Sri  !nt-y7Teù;(  Haute- Vienne).  —  Charte 

de    Renaud,    vicomte    d'Aubusson, 

portant    donation   de    Moutier-Ro- 

zeille,  à  Saint-Yrieiï,  cxcn.  —   Cf. 

Attanum. 
Saint-Yvoine   (Puy-de-Dôme,    c°"    d'Is- 

soire).  —  Voir  Sanctus  Yvonius. 
Sainville  (Eure-et-Loir,  c°°  d'Auneau). 

—  Voir  SigenviUa. 
sal. —  Pugillum  salis,  6,  lo. —  Telo- 

neum  salis,  195 ,  y. 
Salceron,  fluvius,  179 ,  23.  —  Saus- 

seron,  ruisseau,  affluent  de  la   Ves- 

gre  (  Seine-et-Oise). 
salinarii,  6,  lo. 
SaUx  Sancti  Remigii,  306,  i. — Sault- 

Saint-Remy    (Ardennes,    c°"     d'As- 

feld). 
.Salliacus,  viHa,  2iO,  n.  i;  2il,  2.— 

Sailly-le-Sec  et  Saillj-Lorette  {Somme, 

c°"  de  Bray-sur-Somme). 
Salomon,  medicus,  xliv;  xiv,  n.;ccn. 
Salomonis  (Hugo,  fîlius),   103,  n.  c. 
saltus,  233.  21;  278.  T.  —  Cf.  bos- 

cus,  lucus,  uemus,  silva. 
salutaticum,  44,  3i. 
Salvator  [videlicet  Ihesus  Christas].  — 

Reliquiae  Salvatoris,  319,  ig. 
Samson,  capelianus,  165,  n.  f.  — Cf. 

Samzon. 
Samson,  chapelain  du  roi,  CLiii.  —  Cf. 

Samzon. 
Samson,  prévôt  de  Pithiviers,  CLv.  — 

Cf.  Sancio. 
Samuel,  cantor,  100,  17. 
Samzon.  —  Cf.  Sanccius,  Sancio,  San- 

son,  Sanzo. 
Samzon ,  Samson ,  Samson,  capelianus , 

cun;  165,  7,  n.  f. 
San-Benedetto-Po     (  Italie ,    prov.     de 

Mantoue,  arr.  de  Gonzague).  —  Voir 

Sanctus  Benedietus  super  Padum. 
Sanccius.  —  Cf.  Samzon,  Sancio,  San- 

son,  Sanzo. 
Sanccius,   decanus  [ecclesiae]  Aurelia- 

nensis,  3i3,  27. 


Sancerre  (Cher).   —  Voir  Castro   Gor- 

donico  (Gimo  de). 
Sancio. —  Cf.  Samson,  Sanccius,  San- 

son,  Sanzo. 
Sancio,   decanus  S.  Aniani   [Aurelia- 

nensis],  252.  1 1. 
Sancio ,  Samson.  praepositus  Piverensis , 

CLV;  252.  12. 
Sancta  Caterina  Rotomagensis,  ecclesia. 

—  Voir  Sancta  Trinitas. 

Sancta  Columba  Senonensis ,  monaste- 
rium,  17 â.  6,  9,  i3.  —  Abbas  : 
voir  Arnulfus.  —  Monachi ,  17â,  7, 
10.  —  Cf.  Sainte  Colombe,  à  Sens. 

Sancta  Crux,  ecclesia  cathedralis  Au- 
relianensis.  —  Voir  Aureliani  :  eccle- 
sia; Sainte-Croix ,  à  Orléans. 

Sancta  Eufrasia ,  78,  26.  —  Sainte- 
Euphraise  (Marne,  c™  de  Ville-en- 
Tardenois,  c"'  de  Sainte-Euphraise- 
et-Clairizet). 

Sancta  Fara ,  monasterium ,  3i6, 16-17. 

—  Faremoutiers  (  Seine-et-Marne ,  c°" 
de  Rozoy). 

Sancta  Gemma ,  37, 8.  —  Sainte-Gemme 
(Seine  et-Olse,  c""  de  Marly-le-Roi , 
c""  de  Feucberoiles  ) . 

Sancta  Genovefa  Parisiensis ,  ecclesia  , 
122,  4  n.  2.  —  Abbas  :  voir  Tbeo- 
baldus. —  Sainte-Geneviève,  à  Paris. 

Sancta  Honorina,  ecclesia  de  Con- 
fluentio,  263,  i4,   i5;  26i.  3,  5. 

—  Monachi,  263,  21.  —  Cf.  Con- 
fluentium. 

Sancta  Maria  Beccensis,  monasterium. 

—  Voir  Beccense  monasterium. 
Sancta    Maria    Belismensis,    ecclesia, 

eadem  oc  Sanctus   Leonardiis  Belis- 
mensis. 

Sancta  Maria,  ecclesia  Belnadum  vo- 
cata ,  in  episcopatu  Matisconensi , 
4<î,  20.  —  Cf.  Belnadum. 

Sancta  Maria  Cameracensis ,  ecclesia, 
61,  i3.  —  Cf.  Cameracensis  ec- 
clesia. 

Sancta  Maria  de  Campellis,  ecclesia, 
12i,  11.  —  Cf.  Campellis. 

Sancta  Maria  [de  Caritate].  —  Ab- 
batissa  :  voir  Beliardis.  —  Notre 
Dame-de-la-Charité  ou  Le  Ronceray, 
à  Angers,  abbaye. 

Sancta  Maria  Carnotensis ,  ecclesia , 
176 .  9.  —  Cf.  Carnotum  :  ecclesia. 

Sancta  Maria  Coiumbensis ,  monaste- 


rium. —  Monachi,  308,  10.  —  Cf. 
Columbense  monasterium. 
Sancta   Maria,  cella  Conaldi,    ii ,  à. 

—  Cf.  Conaldum. 

Sancta  Maria  Duacensis ,  ecclesia.  — 
Voir  Sanctus  Amalus  Duacensis. 

Sancta  Maria ,  ecclesia  in  Eberneicorte , 
175,  21.  —  Cf.  Eberneicortis. 

Sancta    Maria    Fioriacensis,   ecclesia. 

—  Voir  Sanctus  Benedietus  Fioria- 
censis. I 

Sancta  Maria,  ecclesia  Kadelatae,  52, 
11.  —  Cf.  Kadelala. 

Sancta  Maria  de  Karitate,  monaste- 
rium, XLII;  XUII,  n.;  CXLI,  n.  —  La 
Charité-sar-Loire  (Nièvre,  arr.  de 
Cosne). 

Sancta  Maria  apud  Noviandi  villam , 
sub  monte  Cociaci  castri ,  abbatia , 
3il,  i-Q  ,8  ,  10. —  Abbas  :  l'oir  Go- 
defridus.  —  Monachi,  oil,  i4.  — 
Cf.  Noviandi  villa. 

Sancta   Maria    Noviomensis ,    ecclesia. 

—  Voir  Noviomensis  ecclesia. 
Sancta  Maria  Parisiensis,  ecclesia  ca- 
thedralis. —   Voir  Parisii  :  ecclesia. 

Sancta  Maria  Pissiacensis,  ecclesia, 
3i,  21;  35,  32;  36,  6,  10,  12; 
37,  11,  22,  23;  233,  3i,  32; 
3i9,  2.  —  Canonici,  3â9,  3.  — 
Monachi,  3i9 .  3.  —  Cf  Poissy 
(Seine-et-Oise,  arr.   de  Versailles). 

Sancta  Maria  super  Wadum ,  Pitveris. 

—  Voir  Petverense  castrum. 
Sancta  Maria  de  Ponte  Levialo,  mo- 
nasterium, 187.  i;  189,  12-1 3, 
22,  24;  190,  i5.  —  Abbas,  190, 
1 6  ;  l'oi'r  Ansberlus. —  Monachi,  190, 
16.  —  Cf.  Pons  Leviatus. 

Sancta  Maria  Remensis,  ecclesia  ca- 
thedralis, 3,  1,  4;  77,  2g.  —  Cf. 
Rémi  :  ecclesia. 

Sancta  Maria  de  Ribotmonte.  —  loir 
Sanctus  Nicboiaus  prope  Riliotmon- 
tem. 

Sancta  Maria  Silvae  Majoris.  —  Voir 
Silva  Major. 

Sancta  Maria  Silvanectensis,  ecclesia 
cathedralis,  30,  7;  111,  i3,  ili, 
3i.  —  Terrae  S.  Mariae,  111,  20. 

—  Cf.  Silvanecti  :  ecclesia. 
Sancta  Maria ,  ecclesia  in  confinio  castri 

Sinemuro,   2Sâ ,   18.  —   Cf.   Sine- 
muro. 
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Sancta  Maria  Stampensis,  ecdesia, 
XLV,  m;  ccu;  574,  19,  2j,  24; 
575,  1,5,  8,  16;  575,  8,  10,  i4. 

—  Abbas,  575,  6, 9-1 6, 18; 5/^.6; 
voir  Bernodalius. —  Canonici,  576, 
8-12;  379,  7.  —  Cantor  :  voir  Ste- 
phanus.  —  Praepositus  :  voir  Gi- 
rardus.  —  Cf.  Stampae. 

Sancta  Maria  Trenorciensis ,  ecclesia. 

—  Voir  Sanctus  Filibertus  Trenor- 
ciensis. 

Sancta  Maura  (Gozolinusde),  39i,  ik. 

— ■    Jointe  -  Maure     (  Indre-et-Loire , 

arr.  de  Chinon). 
Sancta  Savina  Trecensis ,  ecdesia ,  i55 , 

i3-i4.  —  Sainte-Savine  {Aube,  c°" 

de  Troyes).  —  Cf.  Trecae. 
Sancta  Sophia ,  ecclesia  Belliloci ,  28li , 

ig.  _  Beaulieu  (Côte-d'Or,  c°»  d'Ai- 

gnay-le-Duc). 
Sancta  Susanna  (Isimbardus  de),  103 , 

n.  c.  —  Sainte-Suzanne  (  Mayenne , 

arr.  de  Laval). 
Sancta  Trinitas,  ecclesia    de   Gastello 

Forti.  —   Voir  Sanctus  Chrisloforus 

de  Castello  Forti. 
Sancta    Trinitas    de    Novis    Stampis, 

ccxn;  388.  5,  6,  10,  i3,  16;  550, 

17,  2  3.  —  Cf.  Maurigniacus. 
Sancta    Trinitas,    ecclesia    Prisciaci , 

3Si,  23.  —  Cf.  Prisciacus. 
Sancta  Trinitas  Rotomagensis ,  ecclesia  , 

vel  Mons  Sanctae  Trinitatis ,  5S5,  2  3  ; 

283,  1,  4.  —  Cf.  Sainte-Trinité-diL- 

Mont,  à  Rouen. 
Sancta  Trinitas   Silvanectensis ,   eccle- 
sia.   —    Sanctus  Vincentius    Silva- 
nectensis. 
Sancta  Trinitas ,  Tilii  castri  ecclesia , 

554,   23.  —  Tliil-en-Auxois   (Cote- 

d'Or,  c°°  de  Précy-sous-Thil ,  c"°  de 

Vic-sous-Tbil). 
Sancta  Walburgis ,  capella ,  XLi ,  n.  1  ; 

CCI.  —  Sainte-Vaubourg  (Ardennes, 

c°°  d'Attigny). 
Sancti  Aegidii    (Raymundus,  cornes) , 

/;5i,  3. 
Sancti  Agricola  et  iSicbasius,  abbatia 

Remensis,   31,   27.  —  Cf.  Sanctus 

Jiichasius  Remensis. 
Sancti  Bai'tbolomeus  et  Maglorius ,  ca- 
pella dominica  in  Parisiorum  civi- 

tate,   juxta    aulam    regiani,    335; 
17-19,   22,   25,    29;  336,    5.   — 


Abbas ,  555 ,19;  voir  Hainio. —  Mo- 
nachi,  335,  21,  2a,  27;  556',  28. 
Prior  :  voir  Rotbertus.  —  Saint- 
Bartliclemy,  à  Paris,  dans  la  cité. — 
Cf.  Sanctus  Maglorius. 

Sancti  Girici  portus,  Turonis,  xu,  ». 

Sancti  Grispinus  et  Grispinianus,  mo- 
nasterium  Suessionense.  —  Voir 
Sanctus  Grispinus. 

Sancti  Gervasius  et  Protasius,  ecclesia 
Aurelianensis,  55S,  1,  4,  i4;55i, 
3,  i4,  i5,  17.  —Monacbi,  555,  4. 

—  Cf.  Saints-Gervais-et-Protuis ,  à 
Orléans. 

Sancti  Gervasius  et  Protasius,  ecclesia 
Suessionensis,  545,  7-8.  —  Saints- 
Genais-et-Protais ,  à  Soissons. 

Sancti  Martini  (Terra),  320.  23. 

Sancti    Mauricii    altare,    apud    Fins, 

73.  6.  —  Cf  Fins. 

Sancti  Pelrus  et  Paulus,  Belismensis 
ecclesia.  —  Voir  Sanctus  Leonardus 
Belismensis. 

Sancti  Petrus  et  Paulus,  Cluniacense 
monasterium.  —  Voir  Cluniacus. 

Sancti  Quintiniensis  (Johannes),  290. 
12. 

Sancti  Remigii  boscus ,  prope  Brue- 
rolas,  6 .  12  ;  9 ,  16. 

Sancti  Remigii  (Marca),  61.  27. 

Sancti  Simon  et  Juda,  ecclesia  Silvae 
Majoris.  —  Voir  Silva  Major. 

Sancti  Simpborianus  et  Sanson ,  monas- 
terium Aurellanense.  —  Cf.  Sanctus 
Sanson. 

Sancti  Stepbani  altare,  in  foro  Islae, 

74,  i5.  —  C/.  Ma. 

Sancti  Vincentius  et  Germanus ,  coeno- 
bium  in  suburbio  Parisiacae  urbis , 
38.  n.  1;  39,  23;  40,  2,  lo;  il,  3. 

—  Cf.  Sanctus  Germanus  de  Pralis. 
Sancto  Aniano  (Bernardus  de) ,  191,  2  ; 

—  (Dado  de),  54.  i.  —  Saint-Ai- 
gnan-sur-Cher  (Loir-et-Gher,  arr.  de 
Blois). 

Sancto  Benedicto  (  Joannes  de) ,  575 ,  4, 

21. 
Sancto  Glodoveo  (Hudo  de),  357,  34; 

—  (Robertus  de),  358,  2. —  Saint- 
CZou(/ (Seine-et-Oise,  c°°  de  Sèvres)? 

Sancto  Georgio  (Richerius  et  Girardus 

de),  302,  5. 
Sancio    Lupo    (Aimericus   de),    103, 


Sancto  Martine  (Hugo  Grunoille  de), 

i06,  17. 
Sancto  Martine  (Lambertus  de),  556', 

18. 
Sancto  Pantaleone   (Hugo    de),   287, 

10,  n.  t. 
Sancto  Quintino    (Parvinus  de),  85, 

ij. 
Sancto  Salomone (Walterius  de),  557,  6. 
Sancto  Savino  (Petrus  de),  216,  16. 

—  Saint-Savin-sur-Gartempe  (Vienne, 
arr.  de  Montmorillon). 

Sanctus  Adrianus,  basilica  iu  castro 
Bistisiacensi,  55,  26;  55,  2,  5,26. 

—  Cf.  Bistisiacus ,  Saint-Adrien .  à 
Béthisy. 

Sanctus  Aegidius  de  Medanta ,  capella , 
i07.  10,  12;  â08.  3,  5.  —  Cf 
Medanta. 

Sanctus  Agricola  Remensis ,  ecclesia , 
77.  i3;  79,  12.  —  Cf.  Sanctus 
Nichasius. 

Sanctus  Aibinus  de  Stampis  Veteribus , 
ecclesia,  387,  n.  1. 

Sanctus  Amatus  Duacensis ,  ecclesia , 
20i,  6,  20-21;  205,  2,  26,  27. 
28;  206.  10,  17,  19;  209.  7,  16, 
22,  26-29,  33,  35;  210.  3-7,  11, 
i4,  17,  21,  26;  455,  11-12, 
28,  3o,  36;  UO.  25,  26,  27,  38; 
44i,  5,  6,  7,  9,  10.  —  Atrium  et 
claustrum,  210.  810.  —  Ganonici, 
206.  12,  i3,  20,  3o;  209,  35  ; 
210.  i5,  i8;44i,  3,10.— Gryptae 
dedicatio,  20i .  26;  455,  33.  — 
Praepositus ,  506,  i4,  i8;210.  i5, 
18;  44i,  3,8;  voir  Raimarus.  — 
Tbesaurus  et  thesaurarius,505,  19, 
■>o;  44i,  3,  10. —  Cf.  Saint-Ame. 
à  Douai. 

Sanctus  Ambrosius  Bituricensis ,  eccle- 
sia,  360 ,  1 8 ;  362 ,  10,  11.  12,17; 
363,  7,  18;  564,  3,  10,  17,  18, 
21,  22,  2  5  ;  365 ,  1 4  ;  366.  23,  2  4  ; 
367,  3  ,  11.  —  Altare  sancti  Pétri , 
564,  24.  —  Arcbipresbyter  :  voir 
Rainaudus.  —  Burgus ,  363,  2  1-24  ; 
564,  1-4;  367,  8.  —  Ganonici, 
360,  17 ;56i,  3,20,21;  362.  1,2; 
363.  6,  i5;  564.  8,  18,  21,  26; 
365.  10;  367,  1,  8,  11,  17.  — 
Gantor  :  voir  Rotgerius  Baro.  —  Ho- 
nores S.  Ambrosii ,  367,  6.  —  Prae- 
bendae,  565,   i-5.  —  Terra,  361, 
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1,  3;  362,  i6;  363,  23;  367.  i3, 

i4.  —  Ç/.  Sainl-Amhroix ,  à  Bourges. 

Sanctus  Andréas  Cameracensis ,  ecclesia. 

—  Abbas  :  voir  Waidricus. 
Sanctus  Andréas  [Trecensis],  ecclesia, 

153,    27-28.   —    Saint- André- lés - 
Troyes  (Aube,  c°°  de  Troyes). 
Sanctus  Angélus ,  monasterium  et  cas - 
trum  in  pago  Lemovicensi,  555,  i. 

—  Saint- Angel  (Corrèze,  c""  d'Ussel). 

Sanctus  Anianus.  —  Cf.  Sancto  Aniano. 

Sanctus  Anianus  Aurelianensis ,  eccle- 
sia, 150,  10;  555,  11,  ig.  — 
Abbas  :  voir  Philippus  [I]  rex.  — 
Aqua  S.  Aniani ,  555,  1 6.  —  Burgus 
vel  vicus,  267.  n.  2;  26S ,  8.  ~ 
Canonici ,  555 ,  i3;  jjoir  Acardus. — 
Cantor  :  voir  Gofredus.  —  Deca- 
nus  :  tioiV  Guillaume ,  Helias ,  Sancio. 

—  Cf.  Saint-Aignan,  à  Orléans. 
Sanctus  Anianus,   in  pago   Briacensi, 

213,  4.  —  Saint-Agnan  (Aisne,  c°" 
de  Condé-en-Brie). 

Sanctus  Arnulfus  vel  Arnulphus  Cris- 
piacensis,  ecclesia,  230,  1,  7,  g, 
10;  269,  2,  ig,  22.  —  Cf.  Saint- 
Arnoul,  à  Crépj. 

Sanctus  Aspasius  [Meledunensis,  eccle- 
sia], 339,  3.  —  Saint- Aspais,  à 
Mehin. 

Sanctus  Audoenus  de  Gisorz ,  ecclesia , 
128.  12.  —  Cf.  Saint-Ouen.  à  Gi- 
sors. 

Sanctus  Audomarus ,  Saint-Omer,  238 . 
n.  1.  —  Castellatura  S.  Andomari, 
289,  2g.  —  Territorium,  73,  18, 
36.   —  Saint-Omer   (Pas-de-Calais). 

Sanctus  Bardulphus  de  Vinogilo ,  eccle- 
sia, 362,  n.  q.  —  Cf.  Sanctus  Par- 
dulfus. 

Sanctus  Bartholonjieus.  —  Voir  Sanctus 
Theodericus,  monasterium. 

Sanctus  Bartholomeus ,  Orcicasae  eccle- 
sia, 19,  ig.  —  Orcliaise  (Loir-et- 
Cber,  c""  d'Herbaull). 

Sanctus  Bartbolomeus  Parisiensis, 
ecclesia.  —  Voir  Sancti  Bartholomei 
et  Maglorius ,  Sanctus  Maglorius. 

Sanctus  Bartholomeus,  altarein  ecclesia 
Pissiacensl ,  37.  i5. 

Sanctus  Basolus ,  monasterium.  —  Ab- 
bas :  voir  Burcardus.  —  Saint-Basle 
(Marne,  c°°  et  c"=  de  Verzy). 

Sanctus  Bavo  Gandensis ,  monasterium. 

CHARTES  ET  DIPLOSIES.  I. 


—  Abbas  :  iioîV  Wimandus.  — .Saint- 
Bavon ,  à  Gand. 

Sanctus  Benedictus.  —  Cf.  Sancto  Be- 
nedicto. 

Sanctus  Benedictus  Floriacensis ,  Flo- 
riacense  monasterium,  xxxv,  n.  5; 
XXXVI,  n.  4;  xxxvn,  n.  g  et  10; 
52.  H;  98,  6;  107.22;  108.  1,21, 
25;  lis.  io;i47,  9;  li9.  Il,  i3, 
20;  150,  3,  i5,  21;  555,  3o; 
226,  2;  251.  18;  258.  25;  259.  1; 
261.  7,  10,  18,  23;  262.  4,  8; 
574,  1.  —  Aibas,  U7.  8;  373, 
23,  27;  37i,  2;  voir  Boson ,  Guil- 
lelmus,  Hugo,  Simon.  —  Actum 
apud  S.  Benedictum,  2i8 ,  12.  — 
Homines  ,108,  1 4 ,  1 7  ;  373  .21.  — 
Major  :  voir  Gislebertus.  —  Mo- 
nacbi,  98,  7;  là6 ,  23;  150,  6; 
261,  10,  1 3  ,  2  4  ;  574 ,  1 1 ,  1 2  ;  uoir 
Thedelinus,  Theduinus.  —  Posses- 
siones,  li6,  26.  —  Terra  S.  Bene- 
dicti,S5,  8;  555,  18,  21.  —  Villa 
S.  Benedicti,  108 ,  x(,.  —  Villae  S. 
Benedicti,  261,  10,  i5;  —  in  vi- 
caria  Petverensi,  i47,  11.  —  Cf. 
Floriacus ,  Saint  -  Benoit  -sur- Loire 
(Loiret,  arr.  de  Gien). 

Sanctus  Benedictus  sujoer  Padum ,  mo- 
nasterium. —  Abbas  :  voir  Wido, 
monachus  Cluniacensis.  —  San-Be- 
nedetto-Po  (Italie,  prov.  deMantoue, 
arr.  de  Gonzague). 

Sanctus  Benignus,  villa  in  episcopatu 
Lugdunensi,  45,  17.  —  Saint-Bé- 
nigne (Ain,  c°°  de  Pont-de-Vaux). 

Sanctus  Bertinus,  monasterium, 50,  3. 

—  Abbas;  voir  Bovo.  — ■  Advocatus: 
voir  Gerboêo ,  Arnidfi  frater.  —  Cf. 
Saint-Ber tin ,  à  Saint-Omer. 

Sanctus  Caprasius,  89,  i3;  90,  21. — 
Saint-Caprais   (Cher,    c°°  de  Levet). 

Sanctus  Caraunus,  ecclesia. —  Praepo- 
situs  :  voir  Aldricus.  — ■  Saint-Chéron- 
lés-Chartres  (Eure-et-Loir,  c°°  et  c"" 
de  Cbartres). 

Sanctus  Cbristoforus ,  abbatiola ,  28, 11,, 
n.  1;  29.   i5;  30,  6.  —  Cf  Saint- 
Chris  tophe-en-Halatte    (Oise,   c°"    de 
Pont-Sainte-Masence,  c""  de  Fleu- 
rines). 

Sanctus  Cbristoforus,  ecclesia  de  Cas- 
tello  Forti,  172,  18.  —  Châteaufort 
(Seine- et- Oise,  c°°   de  Palaiseau). 


—  Cf.  Saint-Christophe ,  à  Château- 
fort. 

Sanctus  Clemens  Compendiensis,  eccle- 
sia, 31i,  i3;  320,  11.  —  Saint- 
Clément,  à  Compiègne. 

Sanctus  Clodoaudus,  ecclesia,  389,  6. 

—  Canonici,  389,  7,  ii.  —  Cf. 
Saint-Cloud  (Seine-et-Oise,  c°"  de 
Sèvres). 

Sanctus  Clodoveus.  —  Cf.  Sancto  Clo- 
doveo. 

Sanctus  Cornélius  Compendiensis ,  eccle- 
sia, XLiii,  n.  1  ;  298,  3o,  36;  300. 
12;  313,  3o;  31i,  1,  5,  12,  21, 
29;  5i^,  i5,  22,  23;  317 ,  2,3, 
i3;  319.  17,  23;  320.  4,  6,  i3, 
i5,  16,  22;  398.  24,  32;  399.  1, 
2,  3,  n.  1;  iOO.  2,  12,  i5,  17; 
4j?5,  4 .  7,  9 ,  10.  —  Canonici, 
299,  4;  300,  3;  31à,  3,  i8; 
317,  2;  550,  i5,  17;  4i5,  5.  — 
Capitulum,    31à,    i4.   —   Clerici, 

398,  33.  — Consuetndines ,  300,  1. 

—  Dedicatio,  298,  34;  313.  32; 
316.  17.  —  Elemosina  Karoli, 
320.  18.  —  Hospites,  399,  i5; 
àOO,  3,  16.  —  Ministri,5PP,  2. — 
Praepositi,   57,    24-26.   —    ïerra, 

399,  7,  17,  ig.  —  Thesaurarius, 
320.  6,  i3,  16.  —  Cf  Saint-Cor- 
neille, à  Compiègne. 

Sanctus  Crispinus  Suessionensis,  mo- 
nasterium ,  45 ,  11.  —  Abbas  :  voir 
Ansellus,  Benedictus.  —  Cf.  Saint- 
Crépin-le-Grand ,  à  Soissons. 

Sanctus  Cyprianus  Compendiensis,  eccle- 
sia ,,320 ,  4.  —  Cf.  Sanctus  Cornélius 
Compendiensis. 

Sanctus  Dionisius,  monasterium,  li. 
24.  —  Cf.  Sanctus  Dyonisius. 

Sanctus  Dionisius  Remensis,  ecclesia, 
95,  ig.  —  Cf.  Sanctus  Dyonisius 
Remensis. 

Sanctus  Dyonisius  vel  Dionisius,  mo- 
nasterium, xLn,  n.  1;  xLin,  n.  2; 
cgxl;  ccxli;  li,  24;  39,  21;  89, 
12,  17,  n.;  90,  i5,  22;  m,  n.  1 
et  2;  115.  5,  8,  12,  17,  ig,  20, 
28,  33;ii7,  4,  6;  171,  23,24.— 
Abbas,.  116,  18,  21;  voir  Hugues, 
Ivo,  Rainerius,  Vuaszo.  —  Mensa  fra- 
trum,  171,  2  3-2  4,  26.  —  Terra  S. 
Dyonisii,  90.  17.  —  Cf.  Saint-Denis 
(Seine). 
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Sanclus  Dyonisius  de  Carcere,  ecclesia 
Parisiensis,  93,  i4. —  Sainl-Denis- 
de-la-Chàtre ,  à  Paris,  en  la  cité. 

Sanctus  Dyonisius,  in  monte  Juiano, 
monasterium,  88,  n.  ;  89,  n.  —  Cf. 
Capella  Audae. 

Sanctus  Dyonisius  vel  Dionisius  lle- 
mensis,  ecclesia,  95,  ig,  ».  i;  96, 
3  1,  3o;  97,  1.  —  Suburbia  eccle- 
siae,  96,  28.  - —  Cf.  Saint-Denis,  à 
Reinis. 

Sanctus  Ebruifus ,  monasterium ,  XLiii , 
n.  3.  —  Abbas  :  voir  Mainerius.  — 
Saint- Evrou  It- Notre-  Dame  -du-  Bois 
(Orne,  c""  de  La  Ferté-Frênel). 

Sanctus  Eligius  Parisiensis,  ecclesia, 
357,  i5;4(?i,8;  i02,  i3,  17;  405, 
i3,  20. —  Abbatissa  : îjoir  EJaduisa. 
—  Capitulum,  357,  17,  21;  358, 
7,  9  ;  actum  in  capitule,  358 ,  7.  — 
Famuii ,  357,  35.  —  Monachi  ,i02, 
i3,  17;  â03,  20.  — Moniales,  557, 

10,  i3,  17,  22,  32;  35s ,  9-12; 
i02,  i3,  17;  â03,  a.  —  Praepo- 
situs  :  voir  Hugo.  —  Cf.  Saint-Eloi , 
à  Paris. 

Sanctus  Evi'emundus  Creduiiensis , 
ecclesia,  ^37,  i4,  i5,  23,  2  5.  — 
Canonici,  i37,  18;  i38 ,  4 ,  (i.  — 
Saint-Evremond ,  à  Creil. 

Sanctus  Exuperius  Corboilensis ,  eccle- 
sia, 155 ,  10,  n.  3;  156 ,  22  ;  157 ,  6, 

11.  —  Abbas  :  voir  Jean  de  Launaj, 
Johannes.  —  Canonici,  159,  16, 
18.  —  Cf.  Saint-Spire ,  à  Corbeil. 

Sanctus  Filibertus  vel  Philibertus  Tre- 
norciensis,  monasterium,  il,  20; 
42,  n.;  45,  5,  10;  197,  28,  29, 
3i;  198,  10,  18,  21,  29,  34.  — 
Abbas  :  voir  Guilielmus ,  Petrus.  — 
Monachi,  198,  5,  19,  3o,  34.  — 
Cj.  Tournus  [Saint-Philibert   de). 

Sanctus  Florentinus  Bonaevallis,  mo- 
nasterium, i20,  3,  27,  33.  — 
Abbas  :  voir  Hugo.  —  Monachi ,  450, 
17,  22,  26,  29,32.  —  Cf.  Bonneval 
[Saint- Florentin  de). 

Sanctus  Frambaldus  Silvanectensis , 
ecclesia,  122,  4,  n.  2.  —  Saint- 
Frambourg ,  à  Senlis. 

Sanctus  Georgius.  —  Cf.  Sancto  Géor- 
gie. 

Sanctus  Georgius,  ecclesia  juxta  Cas- 
trum  Colcbos,  254,  17.  —  Coaches- 


les-Mines  (Saône-et-Loire,  arr.  d'Au- 
tun). 
Sanctus  Georgius ,  monasterium  Fayae , 
100 ,  3.  —  Cf.  Faje-/a- Fîîipiise  (Indre- 
et-Loire,  c°"  de  Richelieu). 
Sanctus  Geotius ,  monasterium.  —  Ab- 
bas :  îioir  Walterus.  —  Cf.  Sanctus 
Judocus. 
Sanctus  Germanus  Bruerolensis  vel  de 
Bruerolis ,  ecclesia ,  4 ,  2  ,  6  ;  5 .  g  , 
ig;  6 ,   8;  8 ,   17;  9 ,  4,  5,  n.   i; 
10.   9;    11,   8,   18;  12.    i4,    16; 
13,   1,   8.  —  Prior  :  voir  Moyses, 
Raimbertiis,  —  Saint-Germain,  à  Bre- 
zolles.  —  Cf.  Bruerolae. 

Sanctus  Germanus  Compendiensis , 
ecclesia,  312,  12;  5i4.  ii;4i4, 
i5;  il5 ,  2,  3,  n.  1.  —  Saint- 
Germain,  à  Compiècjne. 

Sanctus  Germanus  de  Laya  vel  in 
silva  Leia,  monasterium,  167,  12, 
i5,  16;  f65,  a. —  Monachi,  i 55, 
4-7,  9.  —  Prior  :  voir  Guillaume 
Tailleboys.  —  Cf.  Saint-Germain- 
en-Laye. 

Sanctus  Germanus  Pontisarensis ,  eccle- 
sia, 127,  3.  —  Cf.  Saint-Martin,  à 
Pantoise. 

Sanctus  Germanus  de  Pratis ,  vel  Sancti 
Vincentius  et  Germanus,  in  sub- 
urbio  Parisiacae  urbis,  38,  n.  1; 
39,  23;  40,  2,  10;  il,  3;  131, 
17-18,21,  3i;  132,  25;  133,  2,9, 
12,  16;  170,  3;  271,  8,  11.  — 
Abbas  :  voir  Arraldus ,  Isembardus , 
Petrus ,  Rotbertus.  —  Cancellarius  : 
voir  Gislemarus.  —  Monachi,  i54, 
1-10;  170,  à;  271,  g,  21.  —  Ç/: 
Saint-Germain-des-Prés. 

Sanctus  Germanus,  monasterium  in 
Castro  Varezia,  223,  6.  —  Varaize 
(Charente-Inférieure,  c°"  de  Saint- 
Jean  d'Angely). 

Sanctus  Gervasius.  —  Cf.  Sancti  Ger- 
vasius  et  Protasius. 

Sanctus  Gervasius ,  ecclesia  in  prospectu 
Biesis,  191,  i3.  —  Saint-Gervais ,  à 
Blois. 

Sanctus  Godoaldus,  ecclesia  de  Les- 
cuvrio,  259,  6.  —  Le  Queuvre 
(Loiret,  c°°  de  Jargeau,  c°°  de  Fé- 
roUes). 

Sanctus  Hubertus  Andaginensis ,  mo- 
nasterium, 175,  23.  —  Abbas  :  voir 


Theodericus.    —    Cf.    Saint-Hubert 
(Belgique,    Luxembourg,     arr.    de 
Neufchâteau). 
Sanctus  Hylarius  Pictavensis,  ecclesia. 

—  Voir  Beatus  Hylarius. 

Sanctus  Hylarius  super  fluvium  So- 
piam,7(>,  30;  75,  1 3,  28.  — Saint- 
HUaire-le-Petit{Marne,c°°  de  Beine). 

Sanctus  Johannes  Angeriacensis ,  mo- 
nasterium, 286,  i5,  n.  s.  —  Cf. 
Snlnt-Jean-d'  An<jelj. 

Sanctus  Johannes  Augustodunensis, 
ecclesia,  254,  22.  —  Saint-Jean, 
à  Autwi. 

Sanctus  Johannes  super  Bionam  flu- 
vium, 267,  n.  2. 

Sanctus  Johannes  in  Monte,  monaste- 
rium Suessionense,  2i5,  1,  g,  10, 
i4.  —  Cf.  Saint-Jean-des-Viqnes ,  à 
Soissons. 

Sanctus  Johannes  Pictavensis,  monas- 
terium novum.  —  Foir  Monasterium 
novum. 

Sanctus  Judocus  vel  Geotius ,  monas- 
terium, i09 ,  3o.  —  Abbas  :  voir 
Walterus.  —  Cf.  Saint-Josse  (Pas- 
de-Calais,  c°°  de  Montreuil). 

Sanctus  Laetus,  75,  25.  —  Saint-Lié 
(Marne,  c°°  de  Ville-en-Tardenois , 
c°°  de  Villedomange). 

Sanclus  Laudus ,  ecclesia.  —  Hugo , 
canonicus,  395,  18.  — Saint-I.aud . 
à  Angers. 

Sanctus  Laurentius  Aurelianensis ,  mo- 
nasterium, XLn;  xLni,  n.  —  Saint- 
Laurent,  à  Orléans. 

Sanctus  Laurentius,  ecclesia  Montis 
Fortis,  16i,  i5.  —  Saint-Laurent ,  à 
Montfort-l  Amaury. 

Sanctus  Leodegarius  in  Aquilina.  —  Ac- 
tum apud  S.  Leodegarium  ,  404  .  22. 

—  Saint-Léyer-en-Yveline   (Seine-et- 
Oise,  c°"  de  Rambouillet). 

Sanctus  Leodegarius  in  saltu  Lesga, 
ecclesia  et  villa,  277,  8,  10;  275. 
7,  11,  13.  —  Saint-Lécjer-aux-Bois 
(Oise,  c°°  de  Ribécourt). 

Sanctus  Leonardus  Belismensis ,  eccle- 
sia, ccxix-ccxxxv;  524,  23;  325, 
3,  7,  8,  11,  i3,  18,  19-20,  23; 
327, n.  1;  525.  9,  10,  11,  i5,  19, 
22,  25;  425,  23;  i29,  27,  ».  1; 
450,  1,2,3,26,2g.  —  Canonici , 
325,  4;  525,   i3-i5.  —  Dedicatio 
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ecclesiae,  li28 ,  22  ;  liM .  n.  1  ;  450, 
4-18.  —  Prior,  32S,  22.  —  Saint- 
Léonard,  à  Bellênie.  —  Cf.  Mar- 
mouiier. 

Sanctus  Liminius,  in  episcopatu  Nan- 
netico,  44,  7.  -  Saml-Lumine-de- 
CoMais  (Loire -Inférieure,  c°°  de 
Saint-Philbert-de-Grandlieu). 

Sanctus  Liphardus  i<i'l  Lypliardus  Mag- 
dunensis,  ecclesia,  110,  h,  12,  «.  c. 

—  Terra  S.  Lipliardi ,  110,  ■j.  — 
Cf.  Saint -Liphard,  à  Meiing-sar- 
Loire. 

Sanctus  Lucianus  Buriacensis,  ecclesia 
in  episcopatu  Belvacensi,  285,  i4; 
286,  4,  y,  12,  ly.  —  Cf.  Saint- 
Lucien,  à  Bwy, 

Sanctus  Lucianus  Belvacensis ,  monas- 
terium,  ^6,20,25.  —  Abbas  :  noir 
Petrus.  —  Cf.  Saint-Lucien ,  à  Beau- 
vais. 

Sanctus  Lupus.  —  Cf.  Sancto  Lupo. 

Sanctus  Lupus  Corboilensis,  ecclesia. 

—  Voir  Sanctus  Exuperius. 
Sanctus  Lupus  de  Hescerent.  —  Voir 

Hescerent,  Saint-T^eu  d'Esserent. 

Sanctus  Lupus,  Senonense  monaste- 
rium.  —  Voir  Sancta  Columba. 

Sanctus  Lypbardus  Magdunensis ,  eccle- 
sia, 110,  n.  c.  —  Cf.  Sanctus  Li- 
phardus. 

Sanctus  Macutus  de  Sablulio ,  ecclesia , 
100,  n.  1;  101,  i5.  —  Cf  Saint- 
Malo ,  à  Sablé. 

Sanctus  Maglorius  Parisiensis ,  ecclesia , 
16i,  17,  23,  25;  185,  20-21;  557. 
12,  16;  333,  n.  2.  —  Abbas,  16â, 
1 9  ;  voir  Andréas.  —  Monachi ,  16i , 
ig  ;  237,  i5  ,  18.  —  C/.  Sancti  Bar- 
tholomeus  et  Maglorius,  Saint-Ma- 
(jloire  o  Paris. 

Sanctus  Marcellus  Aurelianensis ,  eccle- 
sia. —  Terra  ecclesiae,  259 ,  10.  — 
Saint-Marceau,  à  Orléans. 

Sanctus  Marcellus ,  ecclesia  in  confînio 
Glennonis  villae,  28i.  21.  —  Saint- 
Marcel,  à  Glanon. 

Sanctus  Marcellus  [in  suburbio  Lau- 
dunensi],  ecclesia,  161,  11,  3o; 
162,  3.  —  Saint-Marcel,  faubourg 
de  Laon. 

Sanctus  Martialis  Lemovicensis ,  mo- 
nasterium. —  Abbas  :  ran- Ademarus. 

—  Saint-Martial,  à  Limoqes, 


Sanctus  Martinus.  —  Cf.  Sancti  Mar- 
tini ,  Sancto  Martine. 

Sanctus  Martinus  Baidrivillaris,  eccle- 
sia parrocbialis.  —  Voir  Baldri- 
villare. 

Sanctus  Martinus  de  Bellissimo ,  vel 
de  Veteri  Belismo,  ecclesia,  136, 
1,  3;  325,  i8,  28.  —  Dedicatio 
ecclesiae ,  335 ,  3 1 .  —  Praepositus  : 
voir  Beraldus.  —  Saint-Martin-du- 
Vieux-BeUéme  (Orne,  c°°  de  Bellême). 

—  Cf.  Belismus. 

Sanctus  Martinus  de  Campellis,  eccle- 
sia, i'3''/,  1.  —  Cf.  Campellis  (eccle- 
sia de]. 

Sanctus  Martinus  de  Campis  vel  ad 
Campos,  Parisius,  ecclesia,  xliv, 
n.  1;  CXLVra,  II.  2  et  3;  56,  1,  5; 
92,  19,  27;  122,  4;  li3.  18,  20, 
28,  29,  3o;  m,  5;  545,  22,  24, 
zj;2i6,  2,8,  n.  i;547,  22-23.— 
Abbas  :  voir  Engelardus.  —  Cano- 
nici,  2i8 ,  10-12.  —  Dedicatio 
ecclesiae,  92,  24;  93,  ».  b.  — 
Fratres,  i45,  2  3.  —  Ilospitale, 
li3,  21,  24,  27;  i44.  3.  —  Pau- 
peres  S.  Martini,  lli3 ,  ig-20; 
lài ,  3.  — Prior  :  noir  Gislebertus, 
Gausfredus,  Ursus.  - —  Procinctus  mu- 
nitionis  S.  Martini,  li3 ,  26.  —  Cf. 
Saint-Martin-des-Champs ,  à  Paris. 

Sanctus  Martinus ,  ecclesia  in  villa  Ci- 
cunias,  28i ,  20. 

Sanctus  Martinus  in  Colle,  171,  2.  — 
Saint-Martin~du-Tertre  { Seine-et-Oise , 
c°"  de  Luzarches). 

Sanctus  Martinus  Majoris  Monasterii. 

—  Voir  Majus  Monasterium. 
Sanctus  Martinus  [Pissiacensis],  eccle- 
sia, 37,  10,  22.  —  Saint-Martin,  à 
Poissy. 

Sanctus  Martinus  de  Puteolo,  ecclesia, 
182,  2,  5,  i4.  —  C/.  Puiset  (Le). 

Sanctus  Martinus  Turonensis ,  ecclesia , 
XL ,  n.  2  ;  XLIV,  n.  2  ;  CLXXVm ,  n.  1  ; 
39,  22;  i6.  20;  454,  23.  —  Ca- 
nonicus  :  voir  Fremaud.  —  Cantor  : 
voir  Fulcherius.  —  Decanus  :  voir 
Odo.  —  Magister  scolarum  :  voir  Si- 
cardus.  —  Thesaurarius  :  voir  Ra- 
ginaldus.  —  Saint-Martin ,  à  Tours. 

Sanctus  Martinus  de  Veteribus  Stampis , 
ecclesia,  xlv,  n. ;  ccii;  387,  n.  1; 
388,i,i,5.  —  Canonki,  388,  11, 


1 4.  —  Saint-Martin ,  à  Etampes-les- 
Vieilles. 

Sanctus  Mauricius ,  locus  vallis  Ambli- 
vinae,  45,  2  3.  —  Lavoûte-sur-Tjoire 
(Haute-Loire,  c°"  de  Saint-Paulien). 

Sanctus  Mauricius  Villamodiensis , 
ecclesia,  166,  n.  3.  —  Saint-Mau- 
rice, à  Villemeuj:. 

Sanctus  Maurilius  Compendiensis, 
ecclesia,  320,  11. —  Saint-Maurice, 
à  Conipièqne. 

Sanctus  Maximinus  Miciacensis,  mo- 
nasterium, 19i,  i5,  16,  21;  195, 
3,  12;  353,  i6;  554,  i3;  383,  1. 
—  Abbas,  555,  26;  roi'r  Christia- 
nus ,  Rotbaudus.  —  Capicerius ,  554 , 
i3,  n.  2.  -^  Elemosyna.  elemosyna- 
rius,  554.  11,  i4,  n.  2.  — Fratres, 
195,  4.  —  Homines,  19â,  ?.i; 
383,  10.  —  Monachi,  195,  6; 
353,  20;  554,  3,  6,  12.  — Terrae 
S.  Maximini,  iP5,  9;  196,  8;  383, 
3,  4,  8,  g,  n.  1.  —  Saint-Mesmin 
(Loiret,  c"  d'Orléans,  c"°  de  Saint- 
Pryvé-Saint-Mesmin).  —  Cf.  Saint- 
Mcsmin-de-Micj. 

Sanctus  Medardus  Stampensis  vel  de 
Stampis  Veteribus,  ecclesia,  li5, 
10,  1 3  ;  262 ,  7  ;  387,  n.  1.  —  Saint- 
Mard,  à  Etampes. 

Sanctus  Medardus  Suessionensis ,  mo- 
nasterium, 46,  19;  80,  1,  ig;  81, 
1-3;  82,  2;  85.  19,  25,  26,  3o; 
86,  4;  454,  22.  —  Abbas  :  voir 
Rainaldus.  —  Castelium  et  palatium 
regium,  199 ,  3o.  —  Homines,  85 , 
22.  —  Ministeriales ,  85,  i2-i3. — 
Praepositus,  85,  i5.  —  Terra  S. 
Medardi,  54,  3;  85,  18,  24.  — 
Vicus,  83,  17. —  Cf.  Saint-Mcdard , 
à  Soissons. 

Sanctus  Mello  Pontisarensis ,  abbatia, 
555,  2  ,  32  ,  33.  —  Ç/.  Saint-Melon, 
à  Pantoise. 

Sanctus  Memmius  Catalaunensis ,  ab- 
batia, 59,  1 .  — Saint-Memmie  (Marne , 
c°°  de  Cbâlons). 

Sanctus  Michael,  capella  Turonis,  xli, 
n.  1.  — Saint- Michel ,  à  Tours. 

Sanctus  Mons,  villa,  504,  i5-i6; 
45P,  22.  —  Saudemont  [Pas-de- 
Calais,  c°"  de  Vitry-en-Artois). 

Sanctus  Nicasius,  Nigasius,  Nygasius 
Mellenti ,    Saint-Nicaise   de  Meulan , 

69. 
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cxcn-cxcTU.  —  Prior  :  voir  Robertus. 

—  Cf.  Mellentum. 

Sanctus  Nichasius  Remensis,  ecclesia, 
31,  là,  27;  77,  7,  9,  i3,  32;  78. 
4,6,7,  2/i;  75,  2,  12.  —  AJ)bas  : 
voir  Ilerimarus.  —  Cf.  Saint-Nicaise , 
à  Reims. 

Sanctus  Nicholaus  prope  Ribolmontem, 
abbalia,  380.  3i  ;  281,  i,  3,  7, 
8,  10,  i3,  i5.  —  Abbas,  281,  li, 
i5,  18.  —Monachi,  281,  12,  là, 
18.  —  Cf.  Saint-Nicolas-des-Prés. 

Sanctus  Nicholaus  in  silva  Vedogio, 
monasterium,  350,  5,  6,  8,  11,  la. 

—  Abbas  :  voir  Bernerus.   —  Cf. 
Saint-Nicolas-aux-Bois. 

Sanctus  Nicolaus  Andegavensis ,  mo- 
nasterium, 392,  n.;  39i ,  9,  1 1,  i4, 
16;  396,  i3.  —  Abbas  :  voir  Na- 
talis.  —  Monachi,  39â,   17;  395, 

10,  i3,    i4.   —  Cf.  Saint-Nicolas , 
à  Aiicjers. 

Sanctus    Nigasius    Mellenti,    ecclesia, 

Gxcm,  n.    1;   cxcYi,   n.    2.   —  Cf. 

Sanctus  Nicasius  Mellenti. 
Sanctus  Nonus,  37,  6.  —  Saint-Nom- 

la-Bretèche    (Seine-et-Oise,    c°"    de 

Marly-ie-Roi). 
Sanctus    Nygasius    Mellenti ,    ecclesia , 

cxcv,  H.  2.  —  Cf.  Sanctus  Nicasius 

Mellenti. 
Sanctus    Oricolus,  cella,  306,   a.  — 

Senne  (Ardennes,  c""  de  Grandpré). 
Sanctus  Panlaleo.  —  Cf.  Sancto  Pan- 

taleone. 
Sanctus  Pardulfus,  Bardulpbus,  Par- 

dulphus  de  Vinogilo,  ecclesia,  362, 

17,    n.  q.    —     Vignomc-sovLS-les-Aix, 

(Cher,  c°°  de  Saint-Martin -d'Auxi- 

Sanctus  Paulus,  Saint-Pol,  oppidum, 

295.  i5,  36.  —  Saint-Pol  (Pas  de- 

Calais). 
Sanctus    Petrus    Abbatisvillae,    prio- 

rutas, 201,  n.  1  et  2.  —  Saint-Pierre , 

à  .Abbeville. 
Sanctus  Petrus  Andaginensis.  —  Voir 

Sanctus  Hubertus. 
Sanctus  Petrus  Ariensis ,  ecclesia  ,  18i , 

11,  9,  11,   i5,   16,   20.  —  Cf.  Aire 
(Pas-de-Calais). 

Sanctus  Petrus ,  super  fluvium  Arnam , 
78,  16-17.  —  Saint-Pierre-à-Arnes 
(Ardennes,  c°"  de  Machault). 


Sanctus  Petrus  [Belismensis],  ecclesia, 
325,  i3.  —  G/.  Belismus. 

Sanctus  Petrus  Belvacensis,  ecclesia 
[cathedralis],  29.  16.  —  Cf  Bel- 
vacus  :  ecclesia. 

Sanctus  Petrus   Bituricensis,   ecclesia. 

—  Voir  Sanctus  Ambrosius. 
Sanctus  Petrus  Burgulii ,  ecclesia ,  172 , 

2  2  ;  173 ,  2 .  —  Cf.  Sain  t-Pierre ,  à 
Bourcjueil. 

Sanctus  Petrus  Carnotensis,  monaste- 
rium, 4,i7;5,  ii;(î,  7,  i4,i8; 
9.  5;  10,  9,  i3;  11.  17;  12,  28; 
301.  19.  —  Abbas  :  voir  Eustachius, 
Landricus.  —  Monachi,  301.  28, 
29,  32.  —  Cf.  Saint-Père .  à  Chartres. 

Sanctus  Petrus  Cassellensis.  —  Voir 
Sanctus  Petrus  in  Monte  Cassel. 

Sanctus  Petrus.  —  Altare  sancti  Pétri 
ecclesiae  quae  dicitur  Cella,  29 .i.'j. 

—  Saint-Pierre  (Oise,  c°"  de  Pont- 
Sainte-Masence,  c"'  de  Pontpoint). 

Sanctus  Petrus  Cellensis ,  monasterium , 
152.  12;  153,  26.  —  Abbas  :  voir 
Bemardus.   • —   Cf.  Monlier-la-Celle. 

Sanctus  Petrus  Cluniacensis  vel  de  Clu- 


ÎOI.  n.   2;   202.   1. 


G/. 


Cluniacus. 

Sanctus  Petrus  de  Corbeia,  abbatia. 
—  Voir  Corbeia. 

Sanctus  Petrus  Ferrariensis,  monas- 
terium. —  Voir  Ferrariense  monas- 
terium. 

Sanctus  Petrus  Flaviniacensis,  monas- 
terium. —  Voir  Flaviniacense  mo- 
nasterium. 

Sanctus  Petrus  Fossatensis ,  monaste- 
rium. —  Voir  Fossatense  monaste- 
rium. 

Sanctus  Petrus  in  Gemetico ,  monas- 
terium. —  Voir  Gemeticus. 

Sanctus  Petrus  Hasnoniensis,  monas- 
terium, 60.  11;  61.  5,  a,  16;  62. 
là.  —  Cf.  Hasnoniense  monaste- 
rium. 

Sanctus  Petrus  Islensis ,  ecclesia ,  Saint- 
Piere.  70.  n.  2  ei  3;  71.  5,  7,  10, 
12;  72.  9,  29;  73.  i3;  74,  7;  75. 
11,  29  ,  32  ;  20i .  n.  s.  —  Altare  S. 
Pétri  in  crypta,  75.  7-8.  —  Dedi- 
catio  ecclesiae,  75,  3;  2(?4,  i3,  i /i , 
?!.  s;  i39.  20.  —  Cf.  Lille. 

Sanctus  Petrus  Meledunensis ,  monas- 
terium, 338.   10,  26;  339.  3.  — 


Homines,  338,  12,  18.  —  Mo- 
nachi, 338.  12,  21.  —  Cf.  Saint- 
Père,  à  Melun. 

Sanctus  Petrus  de  Menrivilla,  ecclesia, 
203.  20,  2  4;  209.  6.  —  Èlerville 
(Nord,  arr.  d'Hazebrouck).  - —  Cf. 
Sanctus  Amatus  Duacensis. 

Sanctus  Petrus  in  Monte  Cassel,  ab- 
batia canonicorum,  255,  22-24. — 
Cf.  Saint-Pierre,  à  Cassel. 

Sanctus  Petrus  Montis  Fortis, ecclesia, 
16i.  là.  —  Saint-Pierre .  à  Montfort- 
l'Amaurj. 

Sanctus  Petrus  Pictavensis,  ecclesia, 
ccili,  ".  2.  —  Thesaurarius  :  voir 
Unbertus.  —  Saint-Pierre,  à  Poi- 
tiers, 

Sanctus  Petrus  [Pissiaci?],  ecclesia, 
37,  8.  —  Saint-Pierre,  à  Poissj. 

Sanctus  Petrus  Pontis  Leviati  ecclesia. 

—  Voir  Pons  Leviatus. 

Sanctus  Petrus  Puellaris,  extra  murum 
[Turonensem],  ecclesia  et  burgus, 
XL,  n.  2;  XLiv,  n.  2.  — Saint-Pierrc- 
le-Pucllier.  à  Tours. 

Sanctus  Petrus  de  Veteri  Nielfa,  mo- 
nasterium, 235.  là,  18,  29. — 
Abbas  :  Voir  Gualterius.  — •  Cf.  Neaii- 
piile-le-Vienx  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Montfort-l'Amaury  ) . 

Sanctus  Petrus  Vivus  Senonensis ,  mo- 
nasterium, 1^0.  n.  2;  m,  i3-i6, 
20,  26.  —  Abbas  :  voir  Gerbertus. 

—  Burgus,  lâl.  27.  —  Homines, 
m.  29.  —  Terrae  S.  Pétri,  lil, 
i8,  26.  —  Cf.  Saint-Pierre-le-Vif ,  à 
Sens. 

Sanctus  Philibertus ,  monasterium 
[Trenorchiense],  45,  5.  —  Cf 
Sanctus  Filibertus. 

Sanctus  Porcianus,  cella  [in  comitatu 
Arvernensi],  4<3,  21.  —  Saint- 
Pourçain-sur-Sioule  (Allier,  arr.  de 
Gannat). 

Sanctus  Praejectus  Flaviniacensis.  — 
Voir  Flaviniacense  monasterium. 

Sanctus  Prudentius,  cella  in  pago  Pic- 
tavensi,  44,  9.  —  Saint-PronanI 
(Vendée,  c°"  de  Chantonnay). 

Sanctus  Quintinus.  —  Cf  Mons  Saucii 
Quintini. 

Sanctus  Quintinus,  capella,  18i ,   12. 

—  Saint-Quentin  (Pas-de-Calais,  c"" 
et  c"'  d'Aire). 
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Sanctus  QuintinusBelvacensis ,  ecciesia , 
243,  20-21,  23,  25;  544,  i,  2,  4; 
302.  n.   1;  303.   10,   16;  30i .  5. 

—  Abbas  :  voir  Ivo.  —  Praepositus  : 
Koir  Vualterus. —  Cf.  Saint-Quentin  , 
à  Béarnais. 

Sanctus  Quintinus  de  Monte,  monas- 
terium,  ccii,  n.  1.  —  Cf.  Mons 
Sancti  Quintini. 

Sanctus  Quintinus  [Vermandensis], 
ecciesia,  ,302,  n.  i;303,  \k\30i,  2. 

—  Camerarius  :  voir  Jobanues.  — 
Canceîlarius  :  voir  Guido.  —  Cano- 
nici,  303 ,  i3.  —  Cantor  :  voir  Deo- 
datus.  —  Casteilanus  :  voir  Ansellus. 

—  Dapifer  :  voir  Ansellus.  —  De- 
canus  :  voir  0[do].  —  Pincerna  : 
voir  Deodalus.  —  Praepositus  :  voir 
Vuido.  —  Presbyteri ,  diaconi  et  sub- 
diaconi,  302,  n.  1.  —  Subcentor  : 
voir  Johannes.  —  Subdecanus  :  voir 
Heribertus.  —  Thesaurarius  :  voir 
Joliannes.  —  Cf.  Johannes  S.  Quin- 
tiniensis ,  Parvinus  de  Sancto  Quin- 
tino ,    Saint-  Quentin  -  en-Vermandois. 

Sanctus  Regulus  Silvanectensis,  ecciesia, 
m,  20-21. —  Saint-Piieul ,  à  Senlis. 

Sanctus  Remigius  de  Cantoilo ,  ecciesia , 
228.  5.  —  Cf.  Cantoilum. 

Sanctus  Remigius  Remensis,  monas- 
terium,  3,  4;  30/,,  16,  iS;  303, 
12,  i3,  i5,  32;  30S ,  6,  12,  i3. 

—  Abbas,  305 ,  21,  22  ;  ài7,  1,12; 
voii-  Henricus.  — Burgus,  305,  20. 

—  Castrum ,  305,  19,  27.  —  Mo- 
nachi  ,305,  21,22.  —  Possessiones , 
305,  25;  306,  6,8.  —  Cf  Saint- 
Remi,  à  Reinis. 

Sanctus  Ricbarius,  Saint  Ricliier,  68, 
16,  32;  296,  li,  23.  —  Saint- 
Ricquiers  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale, c°°  de  Fumes  1- 

Sanctus  Ricbarius,  Centulense  monas- 
terium,  iOi,  i3,  i5,  n.  1;  loi, 
n.  1.  —  Abbas  :  voir  Anscherus, 
Gervinus.  —  Cf.  Saint-Riquier  (  Som- 
me, c°°  d'Àilly-le-Haut-Glocher). 

Sanctus  Romanus ,  cella  in  episcopatu 
Matisconensi ,  45,  ig.  —  Saint- 
Romain-des-Iles  (  Saône-et-Loire ,  c°" 
de  La  CbapeUe-de-Guincbay). 

Sanctus  Salonion.  —  Cf.  Sancto  Salo- 
mone. 

Sanctus   Salvator  Harlabecae,  abbatia 


canonicorum,  iS,  10;  454,  i3.  — 
Cf.  Harlabeca,  Harlebelcc. 

Sanctus  Salvator  Karrofensis,  monas- 
terium.  —  loir  KaiTofense  nionas- 
terium. 

Sanctus  Salvator  [Meledunensis],  mo- 
nasterium,  547,  i3,  16,20,  21.  —  - 
Abbas  :  voir  Gosbertus ,  Herbertus , 
Raginaldus.  —  Canonici ,  547,  1  p  , 
2  2  ;  l'oir  Robertus.  —  Capitulum , 
547,  i5.  —  Praebenda,  547.  i5, 
20.  —  Cf.  Saint-Sauveur,  à  Mehin. 

Sanctus  Salvator  in  Monte  Cassel.  — 
Voir  Sanctus  Petrus  in  Monte  Cassel. 

Sanctus  Sanson  [Aurelianensis],  abba- 
tia, 92,  2g,  3o.  —  Saint-Sanson  .  à 
Orléans. 

Sanctus  Savinus.  —  Cf.  Sancto  Savino. 

Sanctus  Severinus  de  Castro  Nantonis , 
ecciesia,  xliv,  n.  3.  —  Saint-Séi'emi , 
à  Chàteau-Landon. 

Sanctus  Sinipliorianus  [BelvacensisJ,  mo- 
nasterium,  299 ,  17.  —  Cf.  Sanctus 
Sympborianus. 

Sancl  us  StepbanusBitui-icensis ,  ecciesia 
calhedralis.  —  l'oir Biturica  civitas  : 
ecciesia. 

Sanctus  Stephanus  (Catalaunensisl , 
ecciesia  cathedralis,  59,  3-4,  6-7, 
li.  —  Cf.  Catalaunensis  ecciesia. 

Sanctus  Stepbanus  Drocensis,  ecciesia, 
ce,  n.  1  ;  CCI,  n.  —  Saint-Etienne,  à 
Dreux. 

Sanctus  Stephanus  Miciacensis ,  monas- 
terium.  —  Voir  Sanctus  Maïiminus 
Miciacensis. 

Sanctus  Stephanus  [Senonensis],  eccie- 
sia catbedcalis,  339,  li.  —  Cf.  Se- 
nones  :  ecciesia. 

Sanctus  Sulpicius  [Bituricensis],  mo- 
nasterium.  —  Abbas  :  voir  Teduinus. 
—  Saint-Salpiee,  à  Bourges. 

Sanctus  Sulpicius,  super  fluvium  Pi- 
dam,  78,  16.  —  Saint-Soupiet 
(Marne,  c°°  de  Beine). 

Sanctus  Sulpitius,  altare  in  suburbio 
Catalaunensis  civitatis,  57,  28. 

Sanctus  Sympborianus,  ecciesia  in 
Aeduensi  suburbio  sita,  225,  21; 
226,  1. 

Sanctus  Sympborianus  [Belvacensis] , 
monasterlum,  299,  17,  n.  k.  — 
Abbas  :  voir  Rodulfus.  —  Saint-Sym- 
pliorien ,  à  Beauvais. 


Sanctus  Svxtus.  — Altare  Saucli  Svsli, 
78 ,  28.  —  Saint-Si.Tte ,  à  Reims ,  an- 
cienne église  paroissiale. 

Sanctus Teodericus,  monasterium,  il6, 
II,  12.  —  Cf.  Sanctus  Theodericus. 

Sanctus  Teodulfus.  —  Voir  Sancius 
Theodericus. 

Sanctus  Theodericus  vel  Teodericus  veC 
Theodoricus,    monasterium,    il6 . 

11,  12;  il7.  16.  —  Abbas,  299, 
16.  —  Monachi,  4i7,  17.  —  Cf 
Saint-Thierry,  aljbaye. 

Sanctus  Theodoricus ,  monasterium.  — 
Abbas,  299,  16.  —  Cf.  Sanctus 
Theodericus. 

Sanctus  Ursinus  [Bituricensis] ,  ecciesia  ,. 
369 ,  16,  17,  22;  57 0,  5,  10,  12, 
20;  371,  3,  21;  372.  10-11.  — 
Altare,  369 ,  24.  —  Canonici,  369 , 
21  ,  2(3;  370,  1,2,  10;  57i.  3, 17; 
372,  12.  —  Congregalio,  369,  27, 

—  Praebendae,  369,  27,  28;  370, 

12.  —  Prier,  372,  12.  —  Viens  vet 
burgus,  570,   3,  6,  ii;  371,  21. 

—  Cf.  Saint-Ursin ,  à  Bounjes. 
Sanctus  Valerianus ,  monasterium  [Tre- 

norciense],  45,   10.  —  Cf.  Sanctus. 

Filibertus. 
Sancius  Vedastus,  61,  22. 
Sanctus  Vedastus  Alrebatensis ,  abbatia  ^ 

290 ,  5.  —  Saint-Vaast ,  à  Arras. 
Sanctus  Victor  [Aurelianensis] ,  ecciesia. 

—  Terra  S.  Victoris,  311,  5.  — 
Saint-Victor,  à  Orléans. 

Sanctus  Victor  Parisiensis,  monaste- 
rium, xixw,  n.  3.  —  Abbas  :  voir 
Acelinus.  —  Saint-Victor,  à  Paris. 

Sanctus  Vincentius  [Drocensis],  eccie- 
sia.—  Actum  Drocis,  ante  porlam  S. 
Vincentii,  302.  5. —  Saint-]  incent , 
à  Dreux. 

Sanctus  Vincentius  [Laudunensis] ,  mo- 
nasterium, 253,   18,  22;  25i.  3. 

—  Monachi,  253.  18;  254,  3,  4. 
Cf.  Saint-Vincent,  à  Laon. 

Sanctus  Vincentius  [Parisiensis],  coe- 
nobium.  —  Voir  Sanctus  Germanu* 
de  Pratis. 

Sanctus  Vincentius  [Silvanectensis  [, 
ecciesia,  122.  1,  n.  a;  330,  i6,  17, 
26;  55^,  3,  6,  9;  457,  i5-i6,  20. 

—  Canonici,  55f,  7,  8,  10.  —  Dedi- 
catio  .330 ,  18.- —  Cf.  Saint-Vincent , 
à  Senlis. 
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Sanctus  Winnocius ,  monasterium.  — 
Abbas  :  voir  Hubertus.  —  Sainl-Wi- 
nocq ,  à  Bergnes. 

Sanctus  Yvonius,  castrum,  222,   21. 

—  Saint-Yvoine   (Puy-de-Dôme,   c"" 
d'Issoire  ). 

sanguis,  195,  8. 

Sannois    (Seine-et-Oise,    c°°    d'Argen- 

teuil).  —  Voir  Centum  Nuces. 
Sanson.  —  Cf.  Samzon,  Sanccius,  San- 

cio,  Sanzo. 
Sanson  (sanctus),  episcopus  Dolensis, 

93.  n.  h. 
Santa -Maria,    à     Florence,     abbaye, 

CCXXYUI,  7î.  1. 
Santerre,  pays.  —  Voir  Santers. 
Santers  comitatus,  82,  h.  —  Santerre, 

pays. 
Santilly     (Eure-et-Loir,     c°"  Je     Jan- 

ville),  ccx.xxvni. 
Sanzo.  —  Cf.  Samzon ,  Sanccius ,  Sancio , 

Sanson. 
Sanzo ,  diaconus  [  ecclesiae  Carnotensis  ] , 

■177,  25. 
Sanzo,  sacristaAurelianensis[ecclesiae], 

9i,  1. 
Saône,  rivière,  affluent  du  Rhône.   — 

Voir  Sagona. 
Sapbira,  6,  n.  v;  11,  22. 
Sapicourt  (Marne,  c°°  de  Ville-en-Tar- 

denois,  c"°de  Courcelles-Sapicourl  J. 

—  Voir  Sarpieicurtis. 

Sara,  quae  est  Ecciesia,  126 ,  3o. 

Sarlo  Félix,  372.  1. 

Sarmesia,  villa,  17i,  g.   —  Serniaises 

(Loiret,  c°°  de  Malesberbes). 
Sarpieicurtis,  305,    28.   —  Sapicourt 

(Marne,   c°°  de   Ville-en-Tardenois , 

c"'  de  Courcelles-Sapicourt). 
Sars,  7I1 ,  28.  —  Cf.  Sarz. 
Sarta,  liumen,   195,    w.   —   Sarthe , 

rivière ,  affluent  de  la  Mayenne. 
Sartlie,  rivière.  —  Foir  Sarta. 
Sarz,  Sars,  7i,  11 ,  28. 
Sasuualo,  55,  1 3. 
satellites  [régis],  338,  n. 
Saudeinont  (Pas-de-Calais,  c°"  de  Vitry- 

en-Arlois).  —  Voir  Sanctus  Mons. 
Saulcjé-l' Hôpital     (Maine-et-Loire,    c°" 

de    Thouarcé).    —    Voir    Tarencia- 

cus. 
Sault-Saint-Remy  (Ardennes,  c""  d'As- 

feld).    —    Voir    Salix     Sancti    Re- 

raigii. 


Sausseron,  ruisseau,  affluent  de  la 
Vesgre  (Seine-et-Oise).  —  Voir  Sal- 
ceron. 

Sauve-Majeure  (  La) ,  aljbaye. —  Précepte 
portant  renonciation  aux  coutumes 
de  Semoy  et  de  Villaine  et  donation 
d'un  cens  à  Orléans,  266-268.  — 
Précepte  portant  donation  de  l'église 
de  Saint-Léger-aux-Bois,  xlvi;  j.vir, 
n.  6;  cxxxi,  n.  1;  276-279.  —  La 
Sauve-Majeure  (Gironde,  c°"  de  Créon). 

—  C/l  Silva  Major. 

Savara',  ttmiolm,  131 ,  33;   133,  ilt. 

—  Le   ruisseau  de  Sèvres,  affluent 
de  la  Seine. 

Savericus  (Hilduinus),  subdiaconus 
[ecclesiae  Carnotensis],  177,  29. 

Savinianus  (sanctus),  apostolus  et 
martyr  Senonensis,  l^il,  i/|.  — 
Translatio   corporis  ejus,  lil,    22. 

Saxeiisis  episcopus,  93,  12.  —  Cf. 
Sagius  :  episcopus. 

Saxogualus,  105,  1. 

scabinatus,  i26 ,  23. 

scabinus,  i26 ,  23,  2/1,  26. 

Scaldinium ,  Scaldinum  ,  61,  26,  n.  y. 

—  Escaudain-sur-la-Selle  {Nord,  c°" 
de  Bouchain). 

Scaldinum,  61,  n.  y.  —  Cf.  Scaldi- 
nium. 

sceaux  de  Philippe  1",  LXXII;  cxvii; 
cxxiv-cxxix  ;  ccvi  ;  ccvn  ;  coxxix  ; 
ccxxx;  ^50. 

sceptrum  Francorum,  130,  1. 

Schelmes,  Eskelmes,  72,  20;  73,    22. 

—  Esquermes ,  comm.  réunie  à  Lille 
(Nord). 

Scherchinum ,  205 ,  n.  1.  —  Cf.  Scher- 
cinium. 

Schercinium ,  in  territorio  Duacensi, 
205,  n  ;  iiO ,  9.  —  Sclusa  hujus 
villae,  205,  12;  iiO,  10.  — 
Esquerchin  (Nord,  c°°  de  Douai). 

schola.  — Feodum  scholae,  206.  18; 
m,  9.  —  Magister  scholarum, 
216,  9. 

sclusa,  205,  12;  iiO.  10. 

scribes  de  la  chancellerie  royale,  lxxxv- 

LXXWI. 

Scrinia,  150,   n.  h  et  {.  —   Cf.   Scri- 

niae. 
Scriniae,  Scrinia,  viUa,  li6,  36;  150, 

1 ,  2  2  ,  n.  b  e(  f.  —  Escrennes  (  Loiret, 

c°°  de  Pithiviers). 


scriptum,  [videlicet praeceplnm  regale], 
xc;  162, S;  170,  xi-J7i.  i5;  187, 
27;  191,  ih;233,  10;  254,  9. 

scriptura,  [l'ideh'cet  charta] ,  177,  ik; 
353 ,21. 

Sebastianus,  sacerdos,  fi38 ,  n.  j.  — 
Cf.  Seibertus. 

Secana,  fluvius,  ill,  4.  —  Cf.  Se- 
quana. 

Sedes  Meri,  Semeium,  Semoi,  villa, 
266,  3o,  33;  267,  17,  n.  2;  268, 
4,5.  —  Semoj  (Loiret,  c°"  d'Or- 
léans). 

Sées  (Orne,  arr.  d'Alençon).  —  Voir 
Séez. 

Séez  (Orne,  arr.  d'Alençon).  — Evêque 
de  Séez,  ccxix;  ccxxii;  ccxxiii.  — 
Cf.  Sagius. 

seges.  —  Décima  in   segetibus,    179, 

2à-25. 

Segualdus,  366,  1. 
Seguinus ,  Gelduini  filius,  53,  11. 
Seguinus,Tropidormit  lîlius,  276,  10. 
Seibertus    vel    Sebastianus,    sacerdos, 

li38 ,  7,  n.  j. 
Seimdredi  (Walterius,  filius),  136 ,  13. 
■Seine,   fleuve,  232,  n.   1.   —  Cf  Se- 

quana. 
Seinfredus.  —  Cf.  Sainfredus. 
Seinfredus,  clericus  de  Livariaco,  136 , 

i3. 
Semeium,   267 ,   n.    z.    —   Cf.  Sedes 

Meri. 
Semoi,  266,  Zi.—  Cf  Sedes  Meri. 
Semoy  (Loiret,  c""  d'Orléans). —   Voir 

Sedes  Meri. 
Semur  (Côte-d'Or).  —  Voir  Sinemu- 

ro. 
senatus  clericorum,  133 ,  18. 
sénéchal  du  roi,  cxxxvi-cxLi. 
Senecheldis,   sanctimonialis    S.  Eligii 

Parisiensis  adhuc  laica,  358 ,  10. 
6'enercy  (Aisne,  c°"  de  Ribemont,  c"°  de 

Sery-les-Mézières  ) ,  m. 
senescalcus.  —  Voir  sénéchal, 
Senèves   [Le   Petit),  ferme  disparue  à 

2    kilomètres   à   l'est   de   Pithiviers 

(Loiret).  —  Voir  Sinaquis. 
senior,  seniores,  180,  5;  190,  2/1. 
Senlis  (Oise).  —  Eglise: privilège  royal, 

11 0-11  i.    —    Galeran    de    Senlis 

chambrier,  cxliv;    cxlv;  cxr.vi;  cf 

Walerannus,  camerarius.  —  Cf.  Sil 

vanecti. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


551 


Sennevières  (Oise,  c°"  de  Nanteuil-le- 
Hautlouin,  c"°  de  Chevreviiïe).  — 
Voir  Sineverie. 

Senonensium  archiepiscopus ,  2?!  ,  28. 

—  Cf.  Senones. 

Senones,  civitas.  —  Archiepiscopus, 
cci.\i;158.2;22S.ii;271.28;i30, 
8  ;  voir  Amatus  (sanctus) ,  Gilduinus, 
Liétiy,  Mainardus,  Richerius.  — 
Ecclesia,  :152.  i5;  153.  2q-  339. 
i  k  ;  praepositus  :  voit  Demberlus.  — 
Ecclesiae  :  voir  Sancta  Columba , 
Sanclus  Petrus  Vivus.  —  Episco- 
patus,  203.  22;  209.  5;  !i39 ,   1. 

—  Palalium  :  actum  in  Senonico  pa- 
latio,  i55,  18;  i54.  3.  —  Praepo- 
siti,  m,  17.  —  Vicecomes  :  i'OïV 
Garnerius,  Vuarinus. —  Sens  (Yonne ) . 

Senonica  ecclesia,  i52,  i5;  153,   2g. 

— •  Cf.  Senones, 
Senonicum  palatium ,   152,   18;  15 '1. 

3.  —  Cf.  Senones. 
Senonicus  vicecomes,  268,    18;  279 , 

g.  —  Cj.  Senones. 
Senonum  archiepiscopus,  158,  2;  228, 

21.  —  Cf.  Senones. 
Senquatium,  villa,    16,    21.  —   Cin- 

queiLc  (Oise,  c°°  de  Liancourt). 
Sens  (Yonne).  —  Archevêque  de  Sens, 

ccxxi.  —  Cf.  Senones. 
Senuc  (Ardennes,  c°"  de  Grandpré).  — 

Voir  Sanctus  Oricolus. 
Septem  Salices,  305 ,  33.  —  Septsaalx 

(Marne,  c°"  de  Verzy). 
Septsaulx   (Marne,   c°°   de  Verzy).  — 

Voir  Septem  Salices. 
Sepulcrum  Domini,  4j24,  17,  20. 
sepultura,  9,  10,  n.  j;  36,   10;  37. 

g  ;  150,  T,  179,  2q;250,  12 -,308,  5. 
Sequana  Secana,  Seine,  fluvius,  cxcv, 

n.  2;   cxcvi,  n.   2;   36,    ià\    232. 

n.i;  m .  4,1.  cet  d.  —  Portus  Se- 

quanae,  Pissiaci,  36,  18.  —  Seine, 

fleuve. 
Sermaises  (Loiret,  c°°  de  Malesherbes ) . 

—  Voir  Sarmesia. 

serviens,  servientes,  19i,  19;  210, 
10;  2^0.  21;  353,  16;  35/1.  6,  8; 
36i,S;370,  i;  385,  11 -,390,  16, 
18,  21;  395,  12;  399,  6;  iOO,  3. 

Servilla,  cci,  n.  —  Serville  (Eure-et- 
Loir,  c""  d'Anet). 

Serville  (Eure-et-Loir,  c°°  d'Anet).  — 
Voir  Servilla. 


servitium,  289,  27;  —  ebdomadale 
[in  ecclesia],  177,  9;  —  pro  fedio, 
323,  7;  —  militum,  136,  23;  — 
terrenum,  283,  8. 

servitus,  215,  21.  —  Servitutis  de- 
decus,  215,  17;  —  jugum,  i2i, 
2 1  ;  —  vinculum ,  i2i ,  22. 

servus,  servi,  29,  23,  28;  31,  17; 
ii,  2^,62, 8;  65.  3,  i-j-Jil,  29; 
189.  24;  223.  2,  i4;  230.  8; 
259.  7,  ii);266.  7;  281.  10;  554, 
1,  16;  360.  21;  362.  18;  363.  2, 
4,  19,  20;  383.  8,  n.  1;  390.  3, 
17;  ^2i .  22. 

seticum  cambae,  504,  11,  i3;  205. 
7,  21;  ^39,  19;  iiO .  5,  20;  — 
rurni,505,  18;  HiO ,  17. 

Sevart  (décima  de),  13,  3.  —  Sevard 
(Eure-et-Loir,  c""  et  c"  de  BrezoUes). 

Sevinus,  canonicus  [  S.  Exuperii  Corboi- 
lensis],  159,  18. 

.Sèvres  [Le  inisseau  de),  affluent  de  la 
Seine.  —  Voir  Savara. 

sextarius  avenae,  i20 ,  12. 

Sicardus,  magister  scolarum  S.  Mar- 
tini Turonensis,  XL,  n.  2. 

siclus  ixuvi,  268,  i5;279,  12. 

Sigefridus,  191,  3. 

Sicjefroy,  évêque  de  Séez ,  ccxxttt. 

Sigemfredus  de  Esbiarcio,  136,  28. 

Sigenvilla,  99 ,  16.  —  Sainville  (Eure- 
et-Loir,  c°"  d'Auneau). 

sieillum  regium.  —  Voir  sceaux. 

Sigismundi  (Tedo,  filius),  160.  g; 
/i36.  5. 

signum  du  roi,  cxv-cxix. 

Sigo,  19i.  5. 

Sigo,  archidiaconus  ecclesiae  Carno- 
lensis,  7,  6,  n.  y,  21 .  1. 

Sigo ,  canonicus  [  ecclesiae  Carnotensis  ] , 
187,  20. 

Sigo,  cantor  [ecclesiae  Carnotensis], 
187.  i5. 

Silnectense  territorium,  50,  5.  —  Cf. 
Silvanectensis  pagus,  Silvanecti. 

Silnectensis  ecclesia,  30,  7.  —  Cf. 
Silvanecti. 

Siinectis  (Actum),  117,  22.  —  Cf. 
Silvanecti. 

silva,  silvae,  26,  4,  11,  17;  29,  24, 
29;  5e,  20;  52,  i4;  61,  ig;  62, 
8;  65,  16;  69.  5;  78,  19;  179, 
21;  18i,  17,  20;  185,  18;  190,5; 
20i,  8;  206,  2,   4,   7;  220,  i4; 


232,  2;  335,  29;  2il.  12,  lô; 
250,  4,  8;  266.  6;  278.  17,  n.  z; 
281.  9;  308.  9;  31i,  8,  9;  350, 
5;  554,  8;  360.  21;  565,  21;  370. 
16;  371.  22;  455,  i4;  440,  3o, 
Sa,  35.  —  Silvae  estirpalae,  36. 
1  g. —  Cf.  boscus,  lucus,  nemus,  saltus. 

Silva  Major,  monasterium ,  267,  i3-i5, 
i8,  n.  2;  277.  3o;  278.  n.  z.  — 
Abbas  :  Voir  Girardus.  —  Monachi , 
267.  i3,  iti;268.  3;  278,  4,  i3; 
voir  Techo.  —  Cf.  Sauve -ilajcare 
(La). 

Silvanectensis  pagus,  i44,  12.  —  Cf. 
Silnectense  territorium ,   Silvanecti. 

Silvanectensium  episcopus,  271.  3o; 
287.  6.  —  Cf  Silvanecti. 

Silvanecti,  Silnecti,  Silvanectus,  Silva- 
nicti,  Sylvanecti,  civitas,  29.  33; 
83,  1;  525,  9;  331,  3;  399.  10; 
457,  16.  —  Actum  Silvanectis,  15, 
6;  17,  i5;  112.  4,  n.  c;  117.  22; 
123,  4,  n.  e;  206,  24;  210,  29; 
557,  n.  i  ;  44i,  i5.  —  Ecclesia,  30. 
7;  iii,  i3,  i4,  20,  3i;  archi-. 
diaconus  :  uosVVualterus,  Vulbertus; 
decanus  :  voir  Hugo;  praecentor  : 
Doir  Wido. —  Ecclesiae: noir  Sanctus 
Frainbaldus ,  Sanctus  Regulus ,  Sanc- 
tus Vincentius.  —  Episcopus  :  voir 
Clarembaldus ,  Frollandus,  Gaufri- 
dus,  Henricus,  Hubertus,  Hugo, 
Ingelardus ,  Ivo ,  Odo ,  Petrus ,  Theo- 
baldus,  Ursio.  —  Moneta,  331,  i4. 

—  Muniliones   civitalis,  111,    21. 

—  Pagus  vel  territorium,  30.  5; 
i44,  12.  —  Pediter  civitalis,  331 . 
2. —  Praepositus :i'oir  Odo.  — Sub- 
urbiuni,  121,  22;  122,  1,  n.  a; 
331.  2.  —  Cf.  Guarnerius,  Hugo, 
Hutbertus,  Lisiardus,  Walerannus, 
Wido.  —   Cf  Senlis  (Oise). 

Silvanectus,  525,  9.  —  Cf.  Silvanecti. 

Silvanictensis  episcopus,  457,  28.  — 
Cf.  Sihanecti. 

Silvester,  monachus  S.  Florentini  Bo- 
naevallis,  i20.  32. 

Silveslre  II.  pape,  ccxx,  n.  1. 

Simon,  139,  7. 

Simon,  257 .  4. 

Simon,  Symon,  abbas  S.  Benedicli 
Floriacensis,  575,  17;  574,  11. 

Simon,  archidiaconus  [ecclesiae  Car- 
notensis], 545,  11. 
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Simon,   canonicus    [S.   Mariae   Stam- 

pensis],  276,  g. 
Simon,     Symon,     cornes    [VaJensis], 

Ratlullî  comitis  fîlius,  7,  5,  i4,  n. 

n  et  z;    12,  3;   63.  5;  66,    n,   n. 

j;   173.    g;  229,    23;  231.  6,   9, 

27,  29, n.  1;  23Ù,  io;269.  2,  i5, 

26,  n.  b. 
Simon,    Symon,    dapifer  comitis    Si- 

monis,  269 ,  26  ,  n.  t. 
Simon,  Symon,  magus,  190,  21;  230, 

i5;  370,  26. 
Simon  deCronis,  547,  26. 
Simon ,  Gauffredi  de  Gomet  filius ,  180. 

3,  2g. 
Simon ,  Gauffredi  de  Gomet  nepos  ,181. 

2. 
Simon,   Symon,   Hugonis  filius,  55C, 

19,  n.  r. 
Simon ,  Symon  de  Monte  Foiti ,  miles , 

cxciil ,    n.    1  ;  cxctv,    n.    1  ;    9!i.    à  ; 

160,   2;    i6-'t.    12,    ig,   2g;  165, 

5,6;  168,  20,  n.  n;237,  23. 
Simon,  Symon  de  Nielfa  vel   Nealpha 

vel  NeelCo   rel   Nielfo  ,  ue/ Nielplia, 

554,9;  272.  8;  326.21;  336,  19; 

387.  n.  1;  â08,  10. 
Sin    {Nord,  c°"   de   Douai).   —    Voir 

Sinium. 
Sinaquis,   Sine   aquis,  alodum,  35 i, 

n.  2  ;  256, 5  ,n.  2,  — Le  Petit Senèves . 

ferme    disparue    à    2    kilomètres    à 

l'est  de  Pithiviers  (Loiret), 
sindon,    videlicet    linteamen    Chrisli, 

319,  27. 
Sine  aquis,  alodum,  25 i,  n.  2.  —  Cf. 

Sinaquis. 
Sinemuro,  castrum,  28i,   19.  —  Cf. 

Sancla  Maria.  —  Semur  { Côte-d'Or). 
Sineverie,  Sinevrie,  villa  in  territorio 

Meldensi,    30,    2 ,   n.   a.  —  Senne- 

vières    (Oise,     c°°    de     Nanteuil-le- 

Haudouin,  c""  de  Chevrevilie). 
Sinevrie,  villa,  30.  n.  a.   —  Cf.  Sine- 
verie. 
Sinium  juxta  Duacum,  62.   2.  —  Sin 

(Nord,  c°°  de  Douai), 
sinodus,  45i,  2.  —  Cf  synodus. 
Sinonensis  archiepiscopus ,  90,   33.  — 

Cf.  Senones. 
Siscia,   lluvius,    19.   7;    190,   8.   — 

Cisse.  rivière,  affluent  de  la  Loire. 
Sivrac  (Aimericuset  Petrus  de),  or.iu, 

n.  2.  —  Civray  (Vienne). 


Sivrai  (Adelelmus  de),  190.  ti.  — 
Civray-sur-Chcr  (Indre-et-Loire,  c°° 
de  Bléré). 

Sodoma,  339 .  10. 

Soisiaco.  —  Cf.  Sosiaco. 

Soisiaco  (Wibertus  de),  193,  lo. 

Soissons  (Aisne).  —  Voir  Suessiones. 

Soliacense  castrum,  366 ,  18.  —  Sully- 
sur-Loire  (Loiret,  arr.  de  Gien).  — 
Cf.  Soliacenses,    Soliacensis. 

Soliacenses  (ministeriales,  milites  et 
servienles) ,  iP4,  ig;  196,  10.  — 
Cf.  Soliacense  castrum,  Soliacensis 
dominus. 

Soliacensis  vel  de  Soliaco  vel  dominus 
Soliacensis  castri  (Giio),  268.  18; 
273,  24;  279.  9;  366.  18;  367. 
1  o.  —  Cf.  Soliacense  castrum ,  Solia- 
censes ministeriales. 

solidus,  solidi,  11,  1,  /i  ;  29,  27;  44, 
21;  75,  2,  li;  85,  i5;  136,  22; 
182,  12;  206,  10,  11;  250,  12; 
268,  g;  296.  2,  3,  6;  320.  12; 
554,  7;  557,  16,  27,  28;  575,  23; 
395.  19;  i09.  2g;  UO.  38;  44i, 
1.  —  Solidus  denariorum,  112. 
6;  150.  Il;  —  nummorum,  11. 
1  4.  —  Solidus  Islensis,  74,  6;  — 
Parisiacorum  denariorum ,  357.  2  4  ; 
—  Turonensis,  i20 ,  12. 

Solliacus,  33,  16.  —  Sully  (Oise,  c°° 
de  Songeons). 

Snncliamp  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Dour- 
dan).  —   loir  Suncanlus. 

sonniatae  archiepiscopatus  [Remensis], 
96,  23. 

Sopia,  lluvius,  7S ,  i3.  —  Suippe ,  ri- 
vière, affluent  de  l'Aisne. 

Sordavalle  (Hugo  de),  i44,  9. 

Sordida  villa,  oxlviii. 

Sosiaco.  —  Cf  Soisiaco. 

Sosiaco  (Matheus  de),  574,  9. 

sospitaticum ,  44,  3o. 

souscriptions  dans  les  préceptes  de  Phi- 
lippe I",  cxxix-CLV.  —  Souscription 
du  chancelier,  lxix-lxxii. 

Sparrone  (Mainerus  de),  9i,  11,  — 
Epernon  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Main- 
tenon). 

Spedona,  Speonna,  villa,  XLm,  n.  3; 
^)12,  4,  7,  9,  i5.  — Èpône  (Seine- 
et-Oise,  c""  de  Mantes). 

Speonna,  xlui,  n.  3.  —  Cf.  Spedona. 

Sperreia  (Hugo  de),  136.  28. 


Splenla,  Splendida,  forestis,  xl;  xli, 
".  —  Plante  [Forêt  de),  près  de 
Tours. 

Spumerellus,  20i .  10;  45S,  22.  — 
Le  Pommereau  (Nord,  c°"  de  La 
Bassée,  c°"  d'Aubers). 

stabilimentum,  55ff,  ig. 

stabula,  325 .  12. 

stabularius.  —  Voir  connétable. 

stabulatio,  5^5,  22. 

stagnum,  11,  10;  250.  6;  325. 
i4. 

stalagium,  427,  5. 

stalaticum,5(?4,  21;  455,  28. 

Stampae,  Stampae  novae,  Stanpense 
castrum  ccxii;  21.  21;  99,  17; 
170,  8;  379,  g;  388,  6;  454,  27, 
28.  —  Actum  Stampis,  ccxii;  170, 
i5;  288.  20;  454,  34;  actum  in 
Castro  Stanpensi ,  54 ,  1 1  ;  actum 
Stampis  novis,  276.  i5.  —  Eccle- 
siae  :  voir  Beddagon,  Maurigniacus , 
Sancta  Maria ,  Sanctus  Medardus.  — 
Homines  vel  milites  :  voir  Albertus, 
Fulbertus,  Haimo  Pagani,  Herveus, 
Johannes ,  Manerius ,  Marco ,  Pa- 
ganus ,  Radulfus ,  Teudo ,  Ursio , 
Vulgrinus.    —    Praepositus,    575, 

11.  3  ;  voir  Quillermus.  —  Sanctimo- 
nialis  :  voir  Adelais  Stampensis.  — 
Cf.  Etampes  (Seine-et-Oise),  Veteres 
Stampae. 

Stanneus  (Huhertus),  20,  2  5. 
Stanpense  castrum,   54,    11.    —    Cf. 

Stampae. 
stationes  caruis  et  piscium,    161,  11, 

3o-3i; —  communes.  117.  5. 
statutum ,  Lxxxvni;  300,  q;  —  regale, 

93,  à;    —   regalis   gloriae,  66,  2; 

—  regium,  78 ,  Q. 
Stavellus  vel  Stavelus  (Hugo),  de  Me- 

danta,  miles,   555,   12;   271,    10, 

i4. 
Stavelus  (Hugo),    de  Medanta,  555, 

12.  —  Cf.  Stavellus. 

Stefanus.  —  Cf.  Etienne,  Stephanus. 

Stefanus,  555,  i5. 

Steovilla,  CCLX,  n.  4;  45i,  16,  24.  — 

hteville    (Seine-et-Oise,   c°°    de    La 

Ferté-Alais). 
Stephani  (Adam,  hlius),  547,  aS. 
Stephanus.  —  Cf.  Etienne,  Stefanus. 
Stephanus,  326.  4. 
Stephanus,  386,  26. 


Stepbanus,  archidiaconus  [ecclesiaePa- 
risiensis],  357 ,  ag,  32.  —  Cf.  Ste- 
phanus  de  Guarlanda. 

Stepbanus,  cancellarius  régis,  388, 
26;  389,  17;  391,  5;  405,  3o; 
i09 ,  16.  —  Cf.  Stepbanus  de  Guar- 
landa. 

Stepbanus,  cantor  [S.  Mariae  Stam- 
pensis],  276,  7. 

Stepbanus,  capelianus  régis  idem  ac 
canceUarius,  392.  n.  —  Cf.  Ste- 
pbanus de  Guarlanda. 

Stepbanus,  cornes,  [Odonis  comitis  et 
Ermengardis  filius],  i9 ,n;  23 ,  io, 
26;  187.  18;  189,  22;190,!i6. 

Stepbanus  T cornes],  filius  Henrici  Ste- 
pbani,  38i ,  28. 

Stepbanus,  Henricus  Stepbanus,  cornes 
Blesensis  et  Campanensis,  Tbetboldi 
ûïms,  17i ,  3o;  199 .  2h;  21i .  18; 
226.  i5;5M,  26;  42i,3,  L 

Stepbanus,  major,  12,  11. 

Stepbanus,  monacbus,  395,  là- 

Stepbanus,  Etienne,  praepositus  Pari- 
siensis ,  CLiv ;  P4 ,  g;  99,  11;  137, 
21. 

Stepbanus,  presbyter,  canonicus  S. 
Ambrosii  Bituricensis ,  362 ,  1 . 

Stepbanus  (sanctus).  — Festivitas ejus , 
/i20.  i3. 

Stepbanus,  subcantor  [ecclesiae  Car- 
notensis],  187,  17. 

Stepbanus,  subdiaconus  [ecclesiae  Car- 
notensis],  177,  3o. 

Stepbanus  ,  vicecomes ,  3il ,  21. 

Stepbanus  Bonarmn  manuum,  252, 
1/1. 

Stepbanus  Crassa  Curtis,  372,  2. 

Stepbanus  Descbamps,  i21.  6. 

Stepbanus  Galoius,  12,  11. 

Stepbanus,  Gelduini  filius,  55,  11. 

Stepbanus  Grossoeuvre .  presbyter, 
rector  ecclesiae  divi  Mauricii  Villa- 
modiensis,  166,  n.  3. 

Stepbanus  de  Guarlanda, archidiaconus 
Parisiensis,  cancellarius  et  capel- 
ianus régis,  decanus  Aurelianensis , 
Etienne  de  Garlande ,  LXI-LXIV;  LXVll; 
LXXH;  CLIII;    CLXXVH;   357,    29,   32; 

388,  i(,;389.  iT,391,  5- 392,  n.; 

Ù03.  3o;    li09,  16. 
Stepbanus  Marescallus ,  xlii,  n.  1. 
Stepbanus,  Stepbani  Galoii  filius,  12, 

11. 

CH4RTES  ET  DIPLOMES.  I. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 

Strabo     (Girardus),    de    Cberisiaco , 

279,  8. 
Straliant,  terra  in  Flandria,  62 ,  ^. 
structa  (cariuca),  202,  2,  3. 
Stulviaco  (Hngo  de) ,  257 ,  8.  —  Estony 

(Loiret,  c""  de  Pithiviers). 
Suardus  de  Credonio,  39 â,  22. 
Suardus,  Guazberti  filius,  103,  n.  c. 
sublimes    porsonae,     33,     it\;    2UÙ . 

1 1. 
submonitio,  323,  g,  12;  ^i26 ,  16. 
substantia,  352,  9. 
subulcus,  10,  2. 
suburbani,  338,  i3. 
Suessio,    199.   3i;  20i ,    1  ;   i39,6. 

—  Cf.  Suessiones. 
Suessionensium  cpiscopus,  33,  25.  — 

Cf.  Suessiones. 
Suessiones,  Suessi,  Suessio,  Suessioni, 
civitas,  199,  3i;  20â.  1;  i39,  6. 

—  Âctum  Suessionis,  i9,  3.  — 
Cornes  :  voir  Rainaldus,  Willelmus. 

—  Concilium  Suessionis  babitura, 
545,  6.  —  Ecclesia,  253,  ig;  ar- 
cliidiaconiis,  21i,  1;  4^5,  3;«)0!r 
Arnulpbus  (?).  —  Ecclesiae  :  voir 
Sanctus  Crispinus,  Sanctus  Jobannes 
in  Monte,  Sanctus  Medardus.  — 
Episcopus,  i6 ,  ig;  212,  25,  28; 
21i,  1;  297,  18,  21;  298,  35; 
555 ,  3  ;  //  f  5 ,  3  ;  45^ ,  2  2  ;  voir  Ada- 
lardus,  lleddo,  Hilgotus ,  Hugo, 
Ingelramnus,  Tetbaldus.  —  Pagus, 
544,  26;  475,  n.  2.  —  Soissons 
(Aisne  ). 

Suessionicus  pagus,  544  26.  —  CJ. 
Suessiones. 

Suessionis  episcopus,  112,  12;  298, 
35;  299,  3.  —  Cf.  Suessiones. 

Suessionorum  episcopus,  336,  29; 
337,  1 .  —  Cf.  Suessiones. 

Suessionum  episcopus,  172 ,  3.  —  Cf. 
Suessiones. 

Suessornm  cornes,  83,  là;  —  epi- 
scopus, *5,  12;  123,  8;  162,  19; 
172,  n.  e;212,2'j;2ii,  22.  —  Cf. 
Suessiones. 

Suevengebem,  45,  11;  454,  li.  — 
Swexeqhem  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale, c°"  deCourtrai). 

Suèvres  {Aabcrt  de),  prévôt  d'Orléans, 
CLiv.  —  Cf.  Albertus  de  Suovrio. 

Suippe,  rivière,  allluent  de  l'Aisne.  — 
Voir  Sopia. 
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Sully  (Oise,  c°"  de  Songeons).  —   Voir 

SoUiacus. 
Sidly-sur-Loire  (Loiret,  arr.  de  Gien). 

—  Voir  Soliacense  castrum. 
Sulpicius.  —  Cf.  Sulpitius,  Suspicius. 
Sulpicius,  10,  10. 
Sulpicius,  371 ,  i3. 
Sulpicius,  decanus,  12,  22,  24,   27. 
Sulpicius,    Sulpitius    de  ConcurcaUo, 

361 ,  1 6 ,  n.  i  ;  575 ,  2  ,  n.  c. 
Sulpicius,  Germundi  filius,  12,  25. 
Sulpicius  Herberti,  11 ,  6. 
Sulpitius.    —    Cf.    Sulpicius,     Suspi- 
cius. 
Sulpitius  de  ConcurcaUo ,    361 ,    16; 

575,  n.  c.  —  Cf.  Sulpicius. 
summa  asinina,  185,  18. 
summarii,  16,  26,  29. 
Suncantus,    261.    20.    —    Sonchamp 

(  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Dourdan). 
Suovrio     (Albertus    de),    praepositus 

Aurelianis,    filius    Roberti    Anselli, 

276,  i3. 
supellectilis     domuum     episcopalium , 

555,2,3. 

de  Puteaux).   — 

133,  22.  —  Su- 
de  Puteaux). 

suscription  des  préceptes  dePbilippel", 
xciii-xcvni. 

Suspicius.  —  Cf.  Sulpicius,  Sulpitius. 

Suspicius,  11 .  11 ,  i5. 

sutorum  (terra),  78.  32. 

Swei'cijhem  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale, c°°  de  Courtrai).  —  Voir 
.Suevengebem. 

Sylvancctense    suburbium,  122.    n.    a. 

—  Cf.  Silvanecti. 
Svlvanectensisarcbidiaconus,  455,  n.p; 

—  episcopus,  i55,  n.p;  —  urbs, 
457.  n.  k;  —  (Wido),  555,  n.  u; 
cf.  Wido.  —  Cf.  Silvanecti. 

Sylvanectis  (Actum),  112,  n.  c;  i55, 

n.  e.  —  Cf.  Silvanecti, 
Symou,  abbas  S.Benedicti  Floriacensis, 

373.  17.  —  Cf  Simon. 
Symon,    cornes   [Vadensis],    66,    11; 

231 ,  9,  27,  2g,  II.  1;  269,  2,  ».  b. 

—  Cf.  Simon. 

Symou,     dapifer      comitis     Simonis, 

269,  II.  t.  —  Cf.  Simon. 
Svmon  niagus,  190,  21;  370,  26.  — 

Cf.  Simon. 

70 
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Surcsnes  (Seine,  c"" 
Voir  Surisnis. 

Surisnis,  131 ,  27; 
resnes  (Seine,  c°" 
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Symon,  Hugonis  filius,  250,   n.  r.  — 

Cf.  Simon. 
Symon  de  Monte  Forti,  miles,  9^j ,  à; 

16i.  12,  19,  39;  165.  5,  6;  168. 

n.  n;  237 ,  23.  —  Cf.  Simon. 


Svnion  de  ÎNielfa  vcl  de  Neelfio  vel  de 
NieUb,  272,  8;  55ff,  19;  i08 ,  10. 
—  Cf.  Simon. 

Symphorianus  (sanctus).  —  Corpus 
ejus,  225,  2  1-22. 


Synagoga ,  126 ,  3o. 

synodus,    sinodus,  19.    21;  20.    10; 

23.  20;  131,   25;  133,   20;  150, 

11 ,  i3;  i31 ,  2. 


taberna,   44,   3i;  205,    4,    5;  440, 

1  ,  2. 
Tadriniacus,  ïardiniacus,  Tradiniacus 

portus,  in  Suessionensi  pago,  ^ilà, 

i5;   4i5,   ■],  n.  e  et  2. 
Tailleboys      [Guillaume),      prieur     de 

Saint-Germain-en-Laye ,   166,   n.  2. 
Taisiacus,  in   episcopatu  Andegavensi, 

44,  5. 
Taissj  (Marne,  c°"  de  Reims).  —  Voir 

Tasciacus. 
Talagranum ,    moiendinum     Belliloci , 

in  suburbio  Bituricensi , 5ff5 ,  12. 
Talgaria,   in  pago  Belcinensi,  44,  g. 

—  îaMoiVe*  (Haute-Savoie,  c°"  d'An- 
necy). 

taUia,  383.  9,  n.  1;  399,  3,  5,    16; 

iOO.  17. 
Talloires  (Haute-Savoie,  c°°  d'Annecy). 

—  Voir  Talgaria. 

Tanator  (Guarnerius),  103,  n.  c. 

Tanfridus  de  Espanni,  24i,  21. 

Tannucus,  ïaunucus,  flumen,  195, 
ii,n.  j. —  Tenu,  rivière,  affluent 
de  la  Chenau. 

Tardiniacus,  portus,  il5 ,  n.  e.  —  Cf. 
Tadriniacus. 

Tarenciacus,  in  episcopatu  Andega- 
vensi, 44,  6.  —  Saulgé-l  Hôpital 
(Maine-et-Loire,  c°°  de  Thouarcé). 

Taruennensis,  Taruanensis,  Taruan- 
nensis,  Teruanensis  vel  Morinorum 
archidiaconus    ;     voir    Warnerius; 

—  comitatus,    68,    11,     12,    27; 

—  episcopus,  ccxrv",  n.  4;  290,  7; 
voir  Adam,  Drogo,  Gerardus,  Huber- 
tus;  —  terrilorium,  2(?5,  20;  440, 
19.  —  Térouanne[  Pas-de-Calais, 
c"-  d'Aire). 

Tasciacus,  305,  33.  —  Taissy  (Marne, 
c'"  de  Reims). 

Tatingehem,  Tatinghehem,  io  terri- 
torio  Bergensi,  18i,  i3,  h.  k.  — 
Téteijkem  (Nord,  c°"  de  Dunkerque). 

—  Cf.  Tbestegeliem. 


Tatlngbeliem ,  18à ,  n.   k.    —    C/1  Ta- 

tingebem. 
Taunucus,   iluvem,   195,  n.  j.  —  Cf. 

Tannucus. 
Taxicortis,  villa,  129,  n.  e.;  130,  n.  à. 

— •  Cf.  Taxicurtis. 
Taxicurtis,  Taxicortis,  villa,  129,  23, 

n.  e;  130,  4,  ".  d.   —   Tcssancourt 

(Seine-et-Oise,  c°°  de  Meulan). 
Tebaldus.  —  Cf.  Tedbaldus,  Teobal- 

dus,  Teobaudu3,Tetbaldus,  Tetbau- 

dus,  Tbeobaldus,  Thetbaldus, 
Tebaldus,    conslabularius    régis,    cl; 

268,  18.—  C/.  Tetbaldus. 
Tebaldus  de  Grandi  Campo,  373,  ig, 

26. 
Teboldus,  cornes,  77,  26,  28.  —  Cf. 

Tetbaldus  [III],   cornes   [Blesensis]. 
Techo,  Theco,  monachus  [Silvae   ma- 

joris],  olim  castellanus  de  Cocbeio, 

279,  6,  8,  n.j  eto. 
Tedbaldus.  —  Cf.  Tebaldus,  Teobal- 

dus ,  Teobaudus ,  Tetbaldus ,  Tetbau- 

dus,  Tbeobaldus,  Thetbaldus. 
Tedbaldus ,  abbas  S.  Pétri  Fossatensis , 

i03,  19. 
Tedbaldus,   constabularius  régis,  CLi; 

302,  7. —  Cf.  Tetbaldus. 
Tedbaldus  de  Monte  Morentiae,7,  i5, 

n.  n  et  8.  —  Cf.  Tetbaldus  de  Monte 

Morenceio. 
Tedo.    —   Cf.   Teduinus ,  Theduinus , 

Teudo. 
Tedo,  Tlieuinus  de  Magduno,  361,  8; 

36i.  i4;  365,  20. 
Tedo,  Sigismundi  filius,  160,  g. 
Teduinus.    —  Cf.    Tedo,   Theduinus, 

Teudo. 
Teduinus,  abbas  S.  Sulpicii  Bituricen- 

sis,  372.  1. 
Teduinus,     Vualterii    vicecomitis    de 

Mellento  filius,  cxcv,  n.  2. 
Tedwinus  de  Morenviller,  23-'i,   9. 
Tegulariis  (Gislebertus  de),  302,  3.  — 

—  Tillières  (Eure,  c""  de  Verneuil). 


TeillaySaint-Benoit  (Loiret,  c°°  d'Ou- 
tarville).  —  Voir  Telliacus. 

Telliacus,  259,  20.  —  Teitlay-Saint- 
Benoit  (Loiret,  c°"  d'Outarville). 

telonearius,  tbelonearius,  136.  i3; 
195,  1. 

teloneum,  teloneus,  theloneum,  tholo- 
neum,  \Li,  n.;  6,  2;  44,  28;  90, 
là;  92,  3i;  96,  24;  101.  24,  27, 
29;  102.  1;  m.  2g;190,  2;  195. 
19;  196,  T,20i,  2i;232.  S;320. 
7,  12,  n.  i  et  r;  427,  5;  459,  28; 

—  aquae,  cxcv,  n.  2;  —  mercati, 
44,  ig;  —  panis,  xLii,  n.  1;  320, 
8;  —  salis,  195.  7;  —  sive  transi- 
tus,  309,  18. 

tenementum,  426',  27;  427,  4,  7. 
Tenre,  aqua,    62,   8.   —    Denclre.  ri- 
vière, affluent  de  l'Escaut. 
Tenu,  rivière,  affluent  de  la  Chenau. 

—  Voir  Tannucus. 

Teobaldus.  —  Cf.  Tebaldus ,  Tedbaldus, 
Teobaudus ,  Tetbaldus ,  Tetbaudus , 
Tbeobaldus,  Thetbaldus. 

Teobaldus,  Tbeobaldus  [IV, cornes  Ble 
sensis],  filius  Henrici  Stephani  comi- 
tis,  554, .27,  n.  d. 

Teobaldus,  episcopus  Silvanectensis , 
112,  n.  j.  —  Cf.  Tbeobaldus. 

Teobaudus.  —  Cf.  Tebaldus,  Tedbal- 
dus, Teobaldus,  Tetbaldus,  Tetbau- 
dus, Tbeobaldus,  Thetbaldus. 

Teobaudus  de  Monmorence,  12,  4.  — 
Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Morenceio. 

Teobaudus  de  Valgrigniis,  10.  7. 

Teodemerense  castrum ,  xxv,  n.  —  Chà- 
teanneuf-en-Tliimerais  (  Eure-et-Loir, 
arr.  de  Dreux). —  Cf.  Guaszo,  miles 
de  Castello. 

Teodericus.  —  Cf.  Theodericus. 

Teodericus,  Thicri,  dapifer,  75,  22; 
76,  7. 

Teodericus,  Teodericus,  Theodorlcus, 
episcopus  Carnotensis,  23,  3,  24, 
25;  187,  à,  11;  190,  26. 
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Teodericus,  Aurelianensis    vir,    358, 

27. 
Teodericus  Montis  Falconis,  365,  n.  l. 

—  Cf.  Theodericus  de  Monte  Fal- 
conis. 

Teodfredus  (Girbertus),  ccm,  n.  2. 

Teodoricus,  252,  n.  r.  —  Cf.  Theode- 
ricus. 

Teodericus,  episcopus  Carnotensis,  23, 
i.  —  Cf.  Teodericus. 

Teodoricus  de  Monte  Fakonis,  36i, 
n.  s.  —  Cf.  Theodericus. 

Terhoul ,  juxta  Duacum ,  62,  n.  g.  — 
Cf.  Torhuit. 

Téronanne   (Pas-de-Calais,  c°°  d'Aire). 

—  Voir  Taruennensis. 

terra  arabilis,  29 ,  24,  28;  30,  1  ;  78 , 
28,  3i;  79.  1;  —  pictorum,  78, 
3o;  —  quae  ad  regem  adtinet,  220 , 
10,  i4,  21;  —  sutorum  vel  picto- 
rum, 78,  32;  —  vacua,  170,  8. 

terragium,  26,  9. 

terraie  turris,  325,  11. 

Teriiane  [comté  de),  68,  27.  —  Cf. 
Taruennensis. 

Teruanense  territorium ,  205 ,  20 ;  MO. 
ig.  —  Cf.  Taruennensis. 

Teruanensis  comitatus,  68,  11,  12;  — 
episcopus,  ccxiv,  n.  4;  290,  7.  • — 
Cf.  Taruennensis. 

Tescelina,  sanctimoniaiis  S.  Eligii  Pa- 
risiensis,  358 ,  1 1. 

Tescelini  (Alhertus,  fîlius),  de  Pitve- 
ris,  276,  6. 

Tescelinus,  12,  11. 

Tesceiinus,  109,  11. 

Tescelinus,  clericus,  190,  32. 

Tescelinus  Félix,  [miles  Petverensis ] , 
255 ,  28  ;  257,  5  ;forsan  idem  ac  Tes- 
celinus Petverensis,  pater  Alberti  et 
Hugonis. 

Tescelinus,  [Petverensis  miles],  filius 
Alberti  Petverensis,  151,  6. 

Tescelinus,  Petverensis  miles,  pater 
Alberti  et  Hugonis,  li6,  26;  li9, 
i5-,  150,  20;  151.  i.  —  Cf.  Tes- 
celinus Félix. 

TessancouTt  (  Seine-et-Oise ,  c°°  de  Meu- 
lan).  —  Voir  Taxicurtis. 

testamentum,  xc;  93,  1;  15i,  20; 
180,  31;  191,  lo;  198,  2,2;  231, 
n.  1  ;  —  littérale,  i9 ,  20;  —  litte- 
rarum,  157.  4. 

Testerep,  [villa],  62,  10. 


Tetbaldi  (Petrus,  filius),  266,  19. 

Tetbaldus.  —  Cf.  Tebaldus,  Tedbal- 
dus ,  Teobaldus ,  Teobaudus,  Tetbau- 
dus ,  Theobaldus ,  Thetbaldus. 

Tetbaldus,  13i .  U. 

Tetbaldus,  266.  20. 

Tetbaldus,  Teboldus,  Tetbaudus, 
Theaubaudus,  Theobaldus,  Theo- 
bauldus,  Theodebaldus ,  Thetboldus 
Thibaud,  Tietbaldus  [III],  comes 
[Blesensis]  et  Trecassinae  civitatis, 

XXXI,     n.     1;    CLXXXIV-CLXXXVII;     19, 

II,  i5;  23,  10,  25;  59,  5;  77, 
26,28;  113.  9,«.j;i52.  11;  17i. 
27;  187.  16;  189.  21;  190.  26; 
2U.  18,  n.n;  273.  9,  12. 

Tetbaldus ,  Tebaldus ,  Tedbaldus,  Theo- 
baldus, Thibaud.  constabularius  ré- 
gis, CXLm;  CL;  CLI;  ccxn;  268.  18; 
575,  22;  276.  2;  279.  9;  287.  4; 
288.  22;  302.  2. 

Tetbaldus,  Tetbodus,  Tetboldus,  Theo- 
baldus, Thetbaldus,  Thetboldus, 
Tietboldus,  episcopus  Suessionensis, 
162.  19,  n.  1;  172.  3;  199.  12; 
210.  3i;212.  26,  n.t;213.  6,  7, 
i5,  ».  z;  21â.  2  ,  II,  16,  n.  j  et  y; 
226.  i3;  544,  22,  n.  a;  253,  19, 

25. 

Tetbaldus,  magister  scolarum  Beati 
Hylarii  Pictavensis,  cancellarius  du- 
cis  Aquitanorum,  216 ,  9. 

Tetbaldus  Genardus,  159 ,  19. 

Tetbaldus,  Theobaldus  de  Gerziaco, 
396,  16,  n.  h. 

Tetbaldus ,  Tedbaldus ,  Teobaudus , 
Tetboldus,  Thebaldus,  Thetbaldus, 
Thibaud,  Tiebaldus,  Tietbaldus  de 
Monte  Morenceio,  cxLin,  n.  10;  7, 
i5,H.  n  ete;12.i;63.  6;  66.  i3, 
n.  m;  9i,  5;  127.  19;  132,  i3; 
13i,    i5;   i()0,  1,  n.  a. 

Tetbaldus  Ovidius,  [archidiaconus  Pa- 
risiensis],  377.  4. 

Tetbaldus  Rex,  190.  i;  191,  1. 

Tetbaldus,  Widonis  Largi  fîlius,  255. 
28. 

Tetbaudus.  —  Cf.  Tebaldus,  Tedbal- 
dus, Teobaldus,  Teobaudus,  Tet- 
baldus ,  Theobaldus ,  Thetbaldus. 

Tetbaudus,  comes  Trecassinae  civitatis, 
152.  11;  190.  26.  —  Cf.  Tetbaldus 
[III],  comes  [Blesensis]. 

Tetbaudus  de  Aqua,  276 .  8. 


Tetbodus ,  episcopus  Suessionensis ,  556'. 
i3.  — •  Cf.  Tetbaldus. 

Tetboldus,  episcopus  Suessionensis,  5i4, 
16.  —  Cf.  Tetbaldus. 

Tetboldus  de  Monte  Moriniaco,  127, 
1 9.  —  Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Mo- 
renceio. 

Tetegbem,  68,  n.  h.  —  Cf.  Tbeste- 
gehem. 

Tcteghem   (Nord,  c°°    de  Dunkerque). 

—  Fotr  Tatingehem,  Thestegehem. 
Tetencjhem,  68,  32.  —  Cf.  Thestege- 
hem. 

Teudo.  —  Cf.  Tedo,  Teduinus,  The- 
duinus. 

Teudo,  455,  n.  1;  455,  4. 

Teudo,  canonicus  S.  Stephani  Drocen- 
sis,  ce,  n.  1. 

Teudo,  levita  [ecclesiae  Silvanectensis ] , 
113,  17. 

Teudo,  Alherti  frater,  7,  2  ,  n.  f;  12. 
5. 

Teudo ,  Heirici  de  Castrolandonis  filius , 
181.  3. 

Teudo,  Theudo  de  Stampis,  miles,  li- 
lius  Ursonis  de  Parisius,  99.  16; 
575,  2^;  276.  6. 

Teudonis  villa  (Herbertus  de),  180. 
34.  —  Thionville-sar-Opton  (Seine- 
et-Oise,  c™  de  Houdan). 

Theaubaudus,  comes,  113.  n.  j.  —  Cf. 
Tetbaldus  [III],   comes   [Blesensis]. 

Thebaldus  de  Monte  Monrenci,  66,  n. 
m.  —  Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Mo- 
renceio. 

Theco,  monachus  [Silvae  Majoris], 
279,  n.  jefo.  —  Cf.  Techo. 

Thedelinus,  monachus  Floriacensis, 
praepositus,  99,  i^. 

Theduinus.  —  Cf.  Tedo  Teduinus, 
Teudo. 

Theduinus,  monachus  Floriacensis, 
99,  là. 

thelonearius ,  —  Voir  telonearius. 

theloneum.  —  Voir  teloneum. 

Theobaldus.  —  Cf  Tebaldus,  Tedbal- 
dus, Teobaldus,  Teobaudus,  Tet- 
baldus, Tetbaudus,  Thetbaldus. 

Theobaldus ,  Thibaud ,  ahbas  S.  Geno- 
vefe  Parisiensis,  ccxi;  455,  n.  1. 

Theobaldus,  comes,  59,  5;  21i,  n.  n. 

—  Cf.  Tetbaldus  [III],  comes  [Ble- 
sensis]. 

Theobaldus     [comes],    filius    Henrici 

70. 
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Stephani  comitis,  38 !i,  n.  à.  —  Cf. 

Teobaldus  [IV,  cornes  Blesensis]. 
Theobaldus,   constabularius  régis,  cl; 

279.  <j;  288,21.  —  Cf.  Tetbaldiis. 
Theobaldus,  Teobaldus,  episcopus  Sil- 

vanectensis,  :?i5,  lo.n.j. 
Theobaldus,    episcopus    Suessionensis, 

i62.  n.  l;  172,  3;  212.  n.  t;  213. 

n.  z;  21i .  n.  j  et  y;  2^jù ,  n.  a.    — 

CJ.  Tetbaldus. 
Theobaldus  de  Crispiaco,  o4,  5. 
Theobaldus  de  Geriia.co ,  396 ,  n.  h.  — 

Cf.  Tetbaldus. 
Theobaldus  de  Monte  Morenci,   160, 

n.  a.  —  Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Mo- 

renceio. 
Theobauldus,  cornes,  113,  g.  —  Cf. 

Tetbaldus  [IIIJ,  cornes  [Blesensis]. 
Theodebaldus    [cornes,    filius   Odonis 

Blesensis],  23,   lo,  2  5.  —  Cf.  Tet- 
baldus [III],  cornes  [Blesensis]. 
Tlieoderici  (Fons),  33,  22. 
Theodericus.  —  Cf.  Teodericus. 
Theodericus,  Teodoricus,  555,  12  ,  n.  r. 
Theodericus,  abbas  S.  Huberti   Anda- 

ginensis,  175.  20. 
Theodericus,  major  de  Croviaco,  85, 

i3;86.5. 
Theodericus,    Theodoricus    [III],    rex 

Francorum,  116,  11,  3o;  203,  22; 

209.  5;  290.  5;  /i39 ,  1. 
Theodericus,  senus,  78,  28. 
Theodericus,   Teodericus,  Teodoricus, 

Theodoricus     de    Monte     Falconis, 

361.   7,  n.  1;  36i.  i3,  n.  s;  365. 

ao,  n.  i. 
Theodoricus,    episcopus    Carnotensis, 

23.  ik,  23.  —  Cf.  Teodericus. 
Theodoricus,  rex  Francorum,  290,  5. 

—  Cf.  Theodericus. 
Theodoricus  de  Monte  Falconis,  361. 

n.  1;   36 fi.  n.  s;  365,  n.   \.   —  Cf. 
Theodericus, 
Tliérouanne  (Pas-de-Calais,  c""  d'Aire). 

—  Voir  Taruennensis. 
thésaurus  [ecclesiae],  206,    ig;  275, 

i5;  m,  10.  —  Thesauri  inventio, 

210,  i3. 
thesserae,  17  i,  11. 
Thestegehem ,  Thellienijhein ,  ïeteghem , 

Teten(jhem,  68,    16,   32,    n.    b.   — 

Tétegltem  (Nord,  c°°  de  Dunkerque). 

—  Cf.  Tatingehem. 
Thetbaldus.  — '^  C/.  Tebaldus,  TeJbal- 


dns,   Teobaldus,    Teobaudus,    Tet- 
baldus, Tetbaudus,  Theobaldus. 

Thetbaldus,  125,  2. 

Thetbaldus ,  episcopus  Suessorum ,  162 , 
ig.  —  Cf.  Tetbaldus. 

Thetbaldus  de  Monmoriaco,  P4,  5.  — 
Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Morenceio. 

Thetboldus,  comes,  21  i,  iS.  —  Cf. 
Tetbaldus  [III],  comes  [Blesensis]. 

Thetboldus,  episcopus  Suessionensis, 
?4/;,  22.  —  C/.  Tetbaldus. 

Tlictliencjlwm ,  68.  32.  —  Cf.  Theste- 
gehem. 

Theudo,  miles  Stampis,  99,  lê.  — Cf. 
Teudo  de  Stampis. 

Theuinus  de  Magduuo,  361 ,  8.  —  Cf. 
Tedo. 

Thihaiid,  abbé  de  Coulombs,  CXLII, 
n.  5;  ce;  CCI,  il. 

Thibaiid,  abbé  de  Sainte-Geneviève  de 
Paris ,  ccxi.  —  Cf.  Theobaldus. 

Tliibaud  [III] ,  comte  de  Blois ,  cLxxxiv- 
CLxxxvii.  —  Cf.  Tetbaldus  [III], 
comes  [Blesensis^. 

TInhuiid.  connélable  du  roi,cxLiii; 
ccxii.  —  Cf.  Tetbaldus. 

Tliihaud  de  Maudétoar,  ccxLi. 

Tliibaud  de  Montmorency,  cxLiii,  n. 
1  o.  —  Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Mo- 
renceio. 

Tbieri.  senescal,  76 ,  7.  —  Cf.  Teode- 
ricus, dapifer. 

Tliil  (Marne,  c°"  de  Bourgogne).  — 
Voir  Tilia. 

Tliil-en-Auxois  (Côte-d'Or,  c°°  dePrécy- 
sous-Thil,  c"°  de  Vic-sous-Tbil).  — 
Voir  Tilium. 

Tliionville-sar-Ojiton  (  Seine-et-Oise ,  c°" 
d'Houdan).  —    Voir  Teudonis  villa. 

Thiverval  (Seine-et-Oise,  c™  dePoissy). 
—  Voir  ïivervallis. 

tholoneum,  ii39.  28.  —  Cf.  teloneum. 

Thomas,  372.  ig. 

Thomas,  miles,  165.  11. 

Thomas,  miles  [Bituricensis],  <3(?i,  16. 

Thoringa  vel  Toringa  (allodia  comi- 
tissae  de) ,  62.  6  ,  n.  t.  —  Thurinqc, 
contrée  d'Allemagne. 

Tbuyny-Tragnj  (Ardennes,  c°"  de  Rc- 
thel).  —  Voir  Tuniacus. 

Tbiiringe,  contrée  d'Allemagne.  —  loir 

Thoringa. 
Tibclinus,  361 .  ig. 
Tiebaldus  de  Monte  Monrenci,  63,  6. 


TiUières 


—  Cf.  Tetbaldus  de   Monte  Moren- 
ceio. 

Tierewane ,  75 .  38.  —  Cf.  Taruennensis. 
Tietbaldus,  comes,  xxxi,  n,  i,  —  Cf. 

Tetbaldus  [III  ] ,  comes  [Blesensis]. 
Tietbaldus  do  Monte  Monrenci ,  66 ,  1  3. 

—  Cf.  Tetbaldus  de  Monte  Moren- 
ceio. 

Tietboldus,     episcopus    Suessionensis, 

210,Zi.  —  C/.  Tetbaldus. 
Tigiacus ,  ultra  fluvium  Ligerem ,  261 . 

ig.  —  Ti^iy  (Loiret, c°°  deJargeau). 
Titjj  (Loiret,  c°°  de  Jargeau).  —  Voir 

Tigiacus. 
Tilia',  305,   3/i.   —  Tbil  (ilarne,  c™ 

de  Bourgogne). 
Tilium  castrum,  28^i.  23.  —  Tbil-en- 

Aiixois  (Côte-d'Or,  c°°  de  Précy-sous- 

ThiLc^-de  Vic-sous-Thil). 
Tdlay-le-Péneax  (Eure-et-Loir,  c°"  d'Or- 

gères) ,  ccxxxvni. 

Eure,  c°"  de   Verneuil).  — 

Voir  Tegulariis  (Gislebertus  de). 
Tirel  (Gualterus),  323,  17.  —  Cfï'i- 

rellus. 
Tirellus,  Tirel  (Walterus),   323.   17, 

23. 

Tiulfus  pincerna  de  Parisio,  310.   1. 

Tivervallis,  36,  21. —  T/iirenja?  (Seine- 
et-Oise,  c""  de  Poissy). 

ToUevia,  molendinum  Duaci ,  '206.  1; 
iiO.  2g. 

tolta,5SS,  12,  ig;  ^ii,  4,  7;556-, 
5 ,  i4. 

Tolxac,  Toxac,  molendinum,  213.  G, 
».  k. 

torcular,  232,  ■j;385,  !x. 

Torhult,  Terhoul  juxta  Duacum,  62, 
3 ,  n.  g.  —  Cf.  Torhulz. 

Torhulz ,  juxta  Berberam ,  205 ,  n.  j.  — 
Cf  Torhult. 

Toringa  (allodia  comitissae  de) ,  62, 
n.  k.  —  Cf.  Thoringa. 

Tornabu  (Willelmus  de),  lii,  7. 

Tornacensis  (Radulfus),  76,  4;  — 
(  Widericus) ,  76.  5.  —  Cf.  Tornacus. 

Tornacus.  —  Episcopus  :  voir  Baldui- 
nus.  —  Tournay  (Belgique  province 
de  Hainaut).  —  Cf  Radulfus  Tor- 
nacensis, Walterius  de  Tornaco, 
Widericus  de  Tornaco. 

Tornucium,  villa,  45,  12.  —  Towrnus 
(Saône-et-Loire,  arr.  de  Màcon). 
—  Cf.  Trenorcbiura. 
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Tosardus   (Gauterius),   159,    22;    — 

(Petrus),  i60,  lo. 
Toulouse  (Haute-Garonne).  —  Concile, 

en  1068,  .v\xn;  8i,  n. 
Tournai  [Raoul  et  TVedric  de),  76,  g. 

—  Cf.  Tomacus. 

Tournay  [Raul  de),  69,  aS;  296,  3o. 

—  Tournay  (Belgique,  province  de 
Hainaut).  —  Cf.  Tomacus. 

Tournus  [Saint-Philibert  de),  abbaye, 
il ,  20.  — Privilège  d'Henri  I"pour 
Saint-Pliilibert,  xxiv,  ».  2.  —  Pré- 
cepte de  Philippe  I"  portant  confir- 
mation des  biens  de  Saint-Philibert, 
cii;  Ul-i5.  —  Privilège  de  Phi- 
lippe r,  197-200.  —  Tournus 
(Saône-et-Loire,  arr.  de  Màcon).  - — 
Cf.  Sanctus  Filibertus. 

l'ours  (Indre-et-Loire).  —  Voir  Turoni. 

Toussaints-en-l'Ile ,  à  Châlons.  —  Di- 
plômes en  faveur  de  l'abbaye  de 
Toussaints  57-59.  —  Cj.  Omnium 
Sanclorum  ecclesia. 

Toxac,  molendinum,  213 ,  n.  k.  —  CJ. 
Tolxac. 

Tradiniacus,  portus,  ili,  i5.  —  CJ. 
Tadriniacus. 

Tramereium,  Tramerium,  76,  21; 
78 ,  19.  —  Tramery  (Marne,  c™  de 
Ville-en-Tardenois  ) . 

Tramery  (Marne,  c""  de  Ville-en-Tarde- 
nois). —  Voir  Tramereium. 

transcursus,  i5,  25. 

transitus,  204,  18;  5o4,  11,  i3,i6; 
266,  8;  309.  18;  .'ill,  4,  n.  d;  — 
aquae  et  extra  aquam,  309,  n.;  — 
liber,  6,  18;  10,  n.  r;  —  navium , 
31i,  17. 

transversus,  i06,  It.  —  CJ.  traver- 
sas. 

Trant  (monasterium  de).  —  Abbas  : 
noir  Fulcardus. 

trapehetae,  \pro  trapezetae],  ii,  12. 


traversus,  S^ii.  i3.  —  CJ.  transversus. 
Traversus   (Wallerius),    frater  Drogo- 

gonis,  filii  Hilgodi ,  136,  11,  3o. 
Trecae,  Trecassina  civitas,   152,   10. 

—  Cornes  :  voir  Tetbaldus.  —  Ec- 
clesia, 153,  25.  —  Ecclesiae  :  voir 
Sancta  Savina.  —  Episcopus  :  voir 
Fromond,  Hugo,  Wallerus.  —  Sub- 
urbium,  152,  ili.  —  Territorium, 
19,  g.  —  Troyes  (Aube). 

Trel,  xin,  11.  2;  167,  iS.  —  Tricl 
(Seine-et-Oise,  c°"  do  Poissy). 

Trellengehem,  â6 ,  12;  //lî^,  i5. 

Tremilli  villa,  111,  28.  —  Trmnilly 
(Oise,  c°"  de  Crépy). 

Trenorcbiense  monasterium,  42,  n. — 
CJ.  Trenorciense  monasterium. 

Trenorchium  ,  castrum .  45 ,  11.  —  CJ. 
Tornucium,  Trenorciense  monaste- 
rium. —  Tournus  (Saône-et-Loire, 
arr.  de  Màcon). 

Trenorciense ,  Trenorcbiense  monas- 
terium, 42,  n.;  197,  28,  3i.  —  Ab- 
bas :  Doir  Petrus.  —  CJ.  Sanctus  Fili- 
bertus, Trenorchium  castrum. 

Tresal ,  monasterium  in  comitatu  Ar- 
vernensi,  li3 ,  21. —  TrezeMe  (Allier, 
c°°  de  Jaligny). 

Trêves,  —  Voir  Royer,  archevêque. 

Trhes  (Maine-et-Loire,  c°°  de  Gennes, 
c°°  de  Trèves-Cunault).  —  Foir  Tre- 
viis  (Haimericus  de). 

Treviis    (Haimericus    de),     100,    i4. 

—  Trêves  (Maine-et-Loire,  c°"  de 
Gennes,  c""  de  Trèves-Cunault). 

Trezelle  (Allier,  c°°  de  Jaligny).  —  J'oie 

Tresal. 
tribunatus,  239,  i3. 
tribunitiaria  postestas,  239 ,  3i. 
tributaria  solutio,  ù06 ,  7. 
Tributcurt,  villula  ad  Sanctum  Mon- 

tem  pertinens,  20i,    16;  i39 ,   23. 
tribu tum,  266 ,  3i. 


Tricassinum  territorium ,  19,  g.  —  CJ. 
Trecae. 

Triel  (Seine-et-Oise ,  c°"  de  Poissy).  — 
Voir  Trel. 

Trinité  [La),  àEtampes,  ccxii.  —  Cf. 
Sancta   Trinitas  de  Novis  Stampis. 

Trinité  (La)  ,  à  Vendôme,  abbaye, 
CCXXV,  71.  2. 

Trinité-du-Mont  [La),  à  Rouen.  —  Voir 
Sainte-  Trinité. 

Tropidormit  (Seguinus,fîlius)27ff,  10. 

Trnmilly  (Oise,  c°°  de  Crépy).  —  Foir 
Tremilli. 

Tuniacus,  306,  2.  —  Tliugny  auj. 
Tliugny-Trugny  (Ardennes,  c°°  de 
Relhel). 

Turnai  (Radulfus  de),  69,  10;  296, 
12.  —  Cf.  Tornacus. 

Turoni ,  Turonensis  civitas.  — ■  Archi- 
episcopus,  i6 ,  20;  454,  23;  voir 
Arnulfus,  Bartholomeus,  Martinus 
(sanctus).  —  Burgus  S.  Pétri  Puel- 
laris,  XLiv,  ;i.  2.  —  Ecclesia,  93,  n. 
11.  —  Ecclesiae  :  voir  Majus  monas- 
terium, Sanctus  Martinus,  Sanctu 
Michael,  Sanctus  Petrus  Puellaris. 
—  Sedes  [archiepiscopalis],  450, 
là.  —  Portus  S.  Cirici,  XLi,  n. — 
Solidus,  420,  12.  —  Tours  (Indre- 
et-Loire).  —  CJ.  Gausfredus  de  Tu- 
ronis. 

Turonica  sedes  [archiepiscopalis],  450, 
1  .'1 .  —  CJ.  Turoni. 

Turonicus  pagus,  xli,  11. 

Turonorum  archiepiscopus  (Arnul- 
phus),  23,  i3.  —  CJ.  Turoni. 

turris,  316,  23,  3o;  317,  à.  —  Ter- 
raie  turris ,  325 ,11. 

Turris  (Rainerius  de),  39i,  26. 

lutamentum,  4i0,  23. 

tutelle  de  Philippe  I",  xxvin-xxxiv; 
Si,n. 


u 


Ubaldus  Virisionensis,  365,  n.  p.  — 

Cf.  Hubaldus. 
Ubbertus ,   arcbidiaconus    Silvanecten- 

sis,  113,  n.  b. —  CJ.  Vulbertus. 
Uben  (VValteriusde),  396,  16. 
Vchizy  [  Saône-et-Loire ,  c°"  de  Tournus). 

—  Foir  Uichisiacus. 


Udo.  —  CJ  Hudo. 

Udo,   dapifer   episcopi   [Carnotensis], 

502,  3. 
Ugo,  Vudonis  filins,  455,  n.  1.  —  CJ. 

Hugo. 
Ulbertus,    arcbidiaconus    Silvanecten- 

sis,  113,  11.  —  CJ.  Vulbertus. 


[Jlcbisiacus,  villa  in  episcopatu 
Matisconensi ,  45,  18.  —  Vchizy 
(Saône-et-Loire,  c™  de  Tour- 
nus). 

Ulgerius,  raonacbus  [Majoris  Monas- 
teriij,  24,  1. 

Ulma,  Lomme,  villa  in  territorio  Islensi , 
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T2.   18,  38.  —  Lammc  (Nord,  c°° 

d'Haubourdin). 
Lllniis  (Gausfredus  de),  \li,  h. 
Ulrniis  Letbranni   apud  Sordidani  vil- 

îam,  cxLvni,  n.  3. 
UUrabaiz,  viUa,  lOU ,  i3.  —  Oalrebois 

(Somme,  c°°  de  BernaviUe). 
Umbertus ,  episcopus  Morinensis,  cxcK  , 

n.  —  G/'.  Hubertus,  episcopus  Ta- 

ruannensis. 
Unbertus.  —  Cf.  Humbertus. 
Unbertus,  thesaurarius   S.   Petii  Pic- 

tavensis,  cent,  n.  2. 
Umgena  (Gauterius  de),  11 ,  3. 
Urbain  II,  pape,  ccxxvm;  ccxxix. 
Uriacensis  (Humbaldus),  SS ,  n.  —  Cf. 

Huriacensis. 
Uriacus ,  -viHa ,  xuv,  n.  3.  —  Vry  (  Seine- 
et-Marne,    c"°   de    La    Chapelle-la- 

Reine). 
Urnarius  (Guibertus),  ccxL,  n.  1. 
Urscio  de  Mdeun,  206 ,n.  x;  iil ,  18. 

—  Cf.  Ursio,   vicecomes  Meleduni. 


Ursinus  (sanctus),  primus  doctor  Bi- 
turigae  sedis,  369,  16;  370,  8.  — 
Corpus  ejus,  369,  24. 

Ursio ,  canceiJarius  régis.  —  Voir  Ursio , 
episcopus  Silvanectensis. 

Ursio,  episcopus  Belvacensis,  299,  8; 
457,  27. 

Ursio ,  Ourson ,  Urso ,  episcopus  Silva- 
nectensis, 113, 2;271,  2,0;  287,  5 ; 
299.  8;  336,  i5;  i27.  28;  —  can- 
cellarius  régis,  Lvin;   Lxvn;  306, 

20. 

Ursio,  Urscio,  Ursus,  vicecomes  Mele- 
duni, 94,  4;  i25,  2;  139,8;  206, 
9.6,  n.  x;  259,  33;  262,  i5;  44^, 
18.  —  Cf.  Urso,  vicecomes (?). 

Ursio,  Hugonis  Gregarii  fiiius,  37 i, 
i ,  10. 

Ursio  [de  Stampis],  390,  là. 

Ursio,  Theudonis,  militis  Stampensis, 
pater,  99 ,  17. 

Urso,  132.  7. 

Urso,  259,  26. 


Urso  ,  canonicus  [ecclesiae  Rotomagen- 

sis],  323,  20. 
Urso ,  episcopus    Silvanectensis ,   271 , 

3o.  —   Cf.  Ursio. 
Urso , vicecomes ,  163,  19. —  Cf.  Ursio, 

vicecomes  Meleduni  (?). 
Urso  de  Parisius,  575,  23;  276,  1. 
ursus.  —  Décima  ursorum  ,  96 ,  2  k- 
Ursus,    prier    S.    Martini   de  Campis, 

26i,  6. 
Ursus,  vicecomes,  125 ,  2.  —  Cf.  Ursio, 

vicecomes  Meleduni. 
Ursus,  Gauffredi    de  Gometho  frater, 

179.  2,y;  180,  4,  34. 
Vry  (Seine-et-Marne,  c°°  de   La   Cha- 

pelle-la-Reine).  —  Voir  Uriacus. 
Usbertus,  archidiaconus  Silvanectensis, 

113,  n.  b.  — •  Cf.  Vulbertus. 
Usbertus,    vicecomes    Cenomanorum , 

i54,  n.  1;  137,  4. 
usuagium nemoris et  aquae, 312 ,  8, 11. 
usuarium  in  silva,  278 ,  17. 
usus  et  consuetudines ,  i26 ,  2  5. 


vacaria ,  62 ,  12.  — •  Cf.  vacceria. 

vaccae,  202,  6. 

vacceria,  295,  i3.  —  Cf.  vacaria. 

Vadensis  cornes.  —  Voir  Radulfus, 
cornes  Crispinianensis  ;  Simon ,  co- 
rnes Vadensis. 

vadimonium,  13,  23;  li,  22;  173,  3; 
18à.  i5;  250,  11,  12;  331,  10, 
i3;  357,  11,  24. 

Valdricus,  camerarius,  123,  n.  c.  — 
Cf.  Waldricus. 

Valeiscurt  (Haimart  de),  283,  11. 

Valencenis ,  Vaiencienes,  Valencienis, 
Valentianis,  Vallentianis  (Isaac  de), 
63 ,  1 1  ;  66 ,  18,  n.  V  ;  75 ,  16,  87  ; 
455,  2  3.  — Cf.  Valenciennes  ['Horà). 

Vaiencienes  (Isaac  de),  75,  16;  i35 , 
2  3.  —  Cf.  Valencenis. 

Valencienis  (Isaac  de) ,  66 ,  n.  v.  —  Cf. 
Valencenis. 

Valenciennes  (Nord).  —  Voir  Valen- 
cenis, Valentian. 

Valentian.  comes  (Balduinus),  282,  7. 
—  Valenciennes  (Nord).  —  Cf.  Bal- 
duinus [II],  comes  de  Hainau. 

Valentianis  (Isaac  de) ,  66 ,  n.  v.  —  Cf. 
Valencenis. 


Valenton  (Hugo  de),  357,  36.  —  Va- 
lenton  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Boissy- 
Saint-Léger). 

Valerandus,  camerarius  régis,  54, 
».  b. —  Cf.  Walerannus. 

Valerannus,  camerarius  régis,  123, 
n.  q;  i45,  n.  m;  202.  n.  v;  228. 
n.  a;  252,  n.i  et  s.  —  Cf.  Wale- 
rannus. 

Valerannus  de  Britoilo,  casatus  [eccle- 
siae Belvacensis],  287.  n.  z.  —  Cf. 
Galerannus. 

Valgrigniis  (Teobaudus  de),  10,-]. 

validation  [signes  de),  dans  les  pré- 
ceptes de  Philippe  I",  cxm-CLV. 

Vallentianis  (Isaac  de),  66,  18.  —  Cf. 
Valencenis. 

Vallerannus  de  Britoilo ,  casatus  [  eccle- 
siae Belvacensis],  287.  n.  z.  —  Cf. 
Galerannus. 

Vallès,  villa,  161,  11,  29;  162,  3. 
—  Vaux  -  sous  -  Laon ,  faubourg  de 
Laon. 

Vallis,  villa,  2âl ,  2.  —  Vaux-sons- 
Corbie  (Somme,  c°"  deCorbie). 

Vallis  Amblivina,  44,  1.  —  Emblavés, 
région  du  Volay  (Haute-Loire). 


Vallis  Dominica,  305.  3o.  —  Vaude- 

manges  (Marne,  c°°  de  Suippes). 
Vallis  Ninfarum,  monasterium  in  pago 

Arausicensi,  ii,  1.  —  Notre-Dame- 

des-Njmphes ,    église    à    La   Garde- 

Adhémar  (Drônie). 
Vallis  Randonis    [juxta   Meledunum], 

339.  3. 
Valnoisa  (Hubertus  de),  136,  i3,  — 

Vaunoise  (Orne,  c°"  de  Bellême). 
Vais,  Waiis,  locus  juxta  Aquas  Grani, 

74,  i3  ,  2g. 
Valterius    [  HI  ] ,     comes   [  V  elcassini  ] 

filius  Drogonis,   i06 ,   n.  d.  — •  Cf. 

Gualterius. 
Valterius,  Martini  filius,  266,  22.  — 

Cf.  Galterius. 
Valterus  de  Monci,  123.  n.  z.  —  Cf. 

Walterus. 
Varaize    (Cliarente-lnférieure,    c°°    de 

Saint-Jean-d'Angely).    —    Voir    Va- 

rezia. 
Varennae,  villa,  36 ,  23. 
Varentiae,  villa,  261,  22.  —  Garance 

(Loiret,  c°"  et   c""  de    Meung-sur 

Loire). 
Varezia  castrum,  in  Xanctonico  pago. 
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223,  6.  —  Varaize  (Charente-Infé- 
rieure, c°"  de  Saint-Jean-d'Angely). 

Varo  (Rogerius),  cantor  S.  Ambrosii 
Bituricensis ,  361,  n.  u.  —  Cf.  Baro 
(Rotgerius). 

vasa  vinaria,  385,  3. 

vassalus  [régis],  328 ,  7. 

Vastinensis  pagus,  52,  n.  u.  —  Cf. 
Wastinensis  pagus. 

Vaudemanges  (Marne,  c°°  de  Suippes). 

—  Voir  Vallis  Dominica. 
Vaufredus ,  episcopus  Parisiensis  et  can- 

ceHarius   régis,   279,   n.   ?..  —   Cf. 

Gosfridus. 
Vaanoise  (Orne,   c°"  de  Beliême).  — 

Voir  Valnoisa  (Hubertus  de). 
VavLx-sous-Corbie  (Somme,  c°°  de  Cor- 

bie).  —  Voir  Valiis. 
Vaax-sous-Laon    (Aisne,    faubourg   de 

Laon).  —  Voir  Vallès, 
vavassus,  i26 ,  8,17. 
vectigaiia,  180,  g. 
Vedogium,  silva,  350,  5.  —  Forêt  de 

Vois   dont   les  forêts    de   Saint-Go- 

bain  et   de   Coucy  sont   des   restes 

(Aisne). 
Velay,  pays.  —  Voir  Vellavensis  pagus. 
Vellavensis  pagus,  ù3 ,   22.  —  Velaj, 

pays. 
VeUicijue-Iinddershove  (Belgique,  Flan- 
dre orient.,   c™   de   Sottegem),   — 
I.  Voir  Felsecli. 
venatio,  31  û,  i8. 
venator,  venatores  ,  19i ,  28  ;  228 ,12; 

551  25;  31i,  19. 
Vendenil  (Aisne,  c°°  de  Moy).  —  Voir 

Vendoliensis  (Odo). 
venditio,  [i)irfe^cet  consuetudo],  19,  21; 

20.  10;  23.  20;  187,  9;  279,  1. 

—  Venditio  praebendarum ,  182, 
11;  575.  là. 

Vendoliensis  (Odo),  subdiaconus  [S. 
Quintini  Vermandensis],  505,  n.  1. 

—  Vendenil  (Aisne,  c°°  de  Moy). 
Vendôme  (Loir-et-Cher).   —   Voir  Tri- 
nité [La). 

Ventelaj    (Marne,    c°°     de    Fismes  ) , 

CLXXXV-CLXXXVn. 

Ver  (Odo,  presbyter  de),  12,  12. 
Verderona,  villa,   16,  22.   —   Verde- 

ronne  (Oise,  c°°  de  Liancoiirt). 
Verderonne  (Oise,  c°°  de  Liancourt.  — 

Voir  ^'erderona. 
Verdi  (Emmo  de),  366,  3. 


Verlinghem  (  Nord ,  c°"  de  Quesnov-sur- 

Deûle).  —  Voir  Kverlingahem. 
Vermandensis  (Herbertus),   165,    2/1. 

—  Cf.  Veromandensis. 
Vermandois ,  pays.    —    Foir  Veroman- 
densis. 

Verneil,  105.  n.  3.  —  Cf  VerneHum. 

Vernellum,  Verneil,  in  page  Meledu- 
nensi,  105 ,  n.  i;  106 ,  9.  —  Verneuil 
(Seine-et-Marne,  c°°  de  Mormant). 

Verneuil  (Seine-et-Marne,  c°°  de  Mor- 
mant). —  Voir  Vernellum. 

Verneuil,  lieu  détrait,  près  d'Hamelet 
(Somme,  c°"  de  Corbie).  —  Voir 
Vernulium. 

Verni[s] ,  villa ,  2àl,  2.  —  Vers  (Somme, 
c""  de  Sains,  c"°  de  Vers-Hébécourt). 

Vernulium,  villa,  2/il,  2. —  Verneuil, 
lieu  détruit, près  d'Hamelet  (Somme , 
c°"  de  Corbie). 

Veromandensis,  Vermandensis,  Vero- 
mandensium,  Viromandensis,  Viro- 
mandiae  comes,  ccn,  n.  2;  voir  H., 
Herbertus,  R[adulfus]  ;  —  oomita- 
tus,  XV,  n.  1  ;  ccu,  n.  1;  82,  i.  — 
Vermandois,  pays. 

Veromandensium  comes,  356.  i.  — 
Cf.  Veromandensis. 

Vers  (  Somme ,  c°°  de  Sains ,  c°°  de  Vers- 
Hébécourt).  —   Voir  Vernis. 

Versailles  (Seine-et-Oise).  —  Voir  Ver- 
saliae. 

Versaliae,  179,  26.  —  Versailles  (Seine- 
et-Oise). 

Versenniacus,  33,  17.  —  Versigny 
(Oise,  c°°  de  Nanteuil-le-Haudoin). 

—  Cf.  Versiniaco  (Clarusde). 
Versigny  (Oise,  c°"  de  Nanteuil-le-Hau- 

douin).  —  Voir  Versenniacus,  Versi- 
niaco (Clarus  de), 

Versiniaco  (Clarus  de),  54,  8.  —  Cf. 
Versenniacus. 

Verzellus  (Adam),  547.  25. 

Vesonchaux  (Belgique,  Hainaut,  c" 
d'Antoing,  c""  de  Maubray).  —  Voir 
Vesoniokim. 

Vesoncionensis    episcopatus,   45,    i5. 

—  Besançon  (Doubs). 
Vesoniolum ,    61,    28.   —   Vesonchamc 

(Belgique,  Hainaut,  c°°  d'Antoing, 
c°°  de  Maubray). 

Vesonium,  villa,  62,  6.  —  Ve:on  (Bel- 
gique, Hainaut,  c°"  de  Peruwelz). 

Veteres  Stampae  vel  Slampae  Veteres, 


XLIV,  n.   li-  XLV    ».;  ccii;  387,    10. 

—  Domus  Dei  quae  dicitur  Recep- 
taculum,  288,  5-6,  7,  i3,  ig; 
procurator,  SSi?,  i3,  16.  —  Ecclesia, 
5^7,  n.  1  ;  cf.  Sanctus  Albinus, 
Sanctus  Martinus  de  Veteribus  Stam- 
pis.   —   Forum  regium,   288,   17. 

—  Praepositus  régis,  288 ,  10.  — 
Etampes-les-Vieilles ,  a  Etampes.  — 
Cf.  Stampae. 

Vêtus  Belisraus,  555,  iS.  — Cf.  Sanc- 
tus Martinus  de  Bellissimo  vel  de 
Veteri  Belismo. 

Vêtus  Castellaris,  202,  12. 

Vêtus  Nielfa.  —  Neauphle-le-Viciix 
{ Seine-et-Oise ,  c°"  de  Montfort- 
l'Amaury).  —  Voir  Sanctus  Petrus 
de  Veteri  Nielfa. 

Vexin,  pays.  —  Voir  Viicassinus. 

Vezon  (Belgique,  Hainaut,  c°"  de  Pe- 
ruwelz). —  Voir  Vesonium. 

via,  550,  3;  —  publica,  259,  10; 
311,  5;  45ff.  i3. 

viaria,  311,  2  ,  6. 

viatura,  312,  10;  31i,  6,7. 

vicaria,  6.  3,  n.  v;  11.  n.  r;  li.  26; 
90.  i5;  170,  6,  7,  9;  180,  9;  190. 
i;  259,  20. 

vicarietas,  455,  2. 

vicarius,  110,  10;  195.  1;  251,  24-, 
370,  li;  —  [ecclesiasticus],  i5(?,  12; 
457,  19.  —  Altare  quod  sub  vicarii 
nomine  possidet  miles,  187,  2. 

vicatura,  110.  6. 

vicecomitatus ,  555,  18;  2iO,  5,  g, 
12,  18;  54i,  2. 

Vicen[arum],  Viscena,  nemus,  185, 
8,  18.  —  Bois  de  Vincennes  (Seine). 

Vico  Novo  (Hugo  de),  Aurelianensis , 
575,  à,2o.  —  Cf  Rua  Nova. 

Vic-sur-Aisne  (Aisne,  arr.  de  Soissons). 

—  Voir  Vicus ,  castrum. 
Victellus,  Vietelkis,  Vitellus,  vicus  in 

suijurbio  Silvanectensi ,  122,  1 ,  n.h. 

—  Cf.  Sanctus  Vincentius  Silva- 
nectensis. 

Victor  [II],  pontifex  Romanus,   223, 

8. 
Vicus,  castrum  ,  81,  3.  —  Vic-sur-Aisne 

(Aisne,  arr.  de  Soissons). 
Vicus,  306 ,  2.  —  Viel-Saint-Rem.Y  (Ar 

dennes,  c°°  de  Novion-Porcien). 
Vido,     episcopus    Ambianensis,    54 

n.  c.  —  Cf.  Wido. 


560 


PHILIPPE   r. 


Vido,  marascalchus  [régis],  123,  n.  e. 

—  Cf.  Wido. 

Viel-Saint-BemY  (Ardennes,  c°°  de  No- 

vion-Porcien).  —  Voir    Vicus. 
Vienne,  rivière,   affluent  de  la  Loire. 

—  Voir  Vigena. 

Vier:on   (Cher,  arr.   de  Bourges).   — 

Voir  Virisionensis. 
Vielellus,  vicus   in   snburbio  Silvanec- 

tensi,   123.    n.  b.  —  Cf.  Victeiïus. 
Vigena,  Vigenna,  flumen,   195,    ii, 

n.  i.  —  Vienne,  rivière,  affluent  de 

la  Loire. 
Vigenna,   tlumen,  195,   n.   i.   —  Cf. 

Vigena. 
Vigerius.  —  Cf.  Wigerius. 
Vigerius,  37,  2  4. 
vigiles  homines,  36â,  2. 
Virinonx-sous-lcs-Aix  (Cher, c°°  deSaint- 

Martin-d'Auxigny).  —  Voir  Sanctus 

Pardulfus. 
vilain,  [videlicet  rusticus],  296,  20. 
Vilcassinus,  [pagus],  525,  35;  323, 

12.  —  Archidiaconatus,  323,  1.  — 

Cornes    :    voir    Drogo ,    Gualterius , 

Walterius.  —  Vexin,  pays. 
Vilerii  Mons,    182,    9.   —    ViUermon 

(Eure-el-Loir,  c°°    de    Janville,    e"" 

d'Allaines). 
vilicatio,  363,  22.  —  Cf.  villicatio. 
Villa  Abbatis  (Actum  in),  268,  11.  — 

Villahé  (Seine-et-Oise,   c""    de  Cor- 

Leil). 
Villa  Dominicalis,   in  page  Remensi, 

555,    I.    —    Villedonianye   (Marne, 

c°"  de  Ville-en-Tardenois). 
Villa  Francorum,  U6 ,   10;   Ù17 ,   i5. 

—  Villers-Franqueux  (Marne,  c°°  de 
Bourgogne). 

Villa  Jusena  (  Willelmus  de) ,  136 ,  29. 
Villa  Marcelli ,  19 i,  2  5.  —  Villemar- 

cean   (Loiret,   c°°  de  Baugency,   c°° 

de  Villorceau). 
Villa  Nova,  i3,  i3. 
Villa  Nova,  XLrr,n.  2.  —  Villeneiive-Ie- 

Roi   (Seine-et-Oise,  c°°  de  Longju- 

meau). 
Villa  Nova  (Isenbardus  de  ),  250,  20. 
Villa   supra    Corbeiam,  54i,    i5.  — 

'  Ville -soas-Corbie,    auj.      Ville-sur- 

Ancre  (Somme,  c°°de  Bray-sur-Som- 

rae). 
Villahé  (Seine-et-Oise,  c°°  de  Corbeil). 

—  Voir  Villa  Abbatis. 


villagium,  /i20,  1 1. 

Villainc  (Eure-et-Loir,  c""  de  Janville, 

c""  de  Rou\ray-Saint-Denis).  —  Voir 

Villana. 
Villamodiensis    (Sanctus    Mauricius), 

ecclesia,  cci,  n.  ;  166,  n.  3.  —  Vil- 

Icmeux  (Eure-et-Loir,  c°"  de  Nogent- 

le-Roi). 
Villana,  Villana  ante  Puzatum,  267, 

i8,  n.  2;  268,  6.  —  Villaine  (Eure- 
et-Loir,  c°°  de  Janville,  c""  de  Rou- 

vrav-Saint-Denis  ). 
Villar'e,  259,    i5,   23;    261.    19.  — 

Villiers-Saint-Benoit     (Yonne,      c"" 

d'Aillanl-sur-Tholon). 
Villarc  Aleranni ,  305,  28.  —  Villers- 

Allcrand  (Marne,  c°°  de  Verzy). 
Villare  Asinorum,  78,  33;  79,   1.  — 

Villers-awr-Noeuds    (Marne,    c""    de 

Verzy). 
Villare  in  Estaneio  ,305 ,5i.  —  Villers- 

en-Argonne  (Marne,  c°°    de    Sainte- 

Menebould). 
Villare  in  Silva,  305,  2g.  —  Ville-en- 

Sche  (Marne,  c°"  de  Verzy). 
Villareto,     Villerio      (Gulferius     de), 

326,  6,9,  II.  m.  —  Villeraj  (Orne, 

c°"  de  Remalard,  c°'  de  Condeau). 
Ville-en-Selve    (Marne,   c°°   de   Verzv). 

—  Voir  Villare  in  Silva. 
Ville-sur- Ancre  (Somme,   c°"  de  Rray- 

sur-Somme).  —  Voir  Villa  supra 
Corbeiam. 

Villedomancie  (Marne,  c°°  de  Ville-en- 
Tardenois).  —  Voir  Villa  Dominica- 
lis. 

Villelmus,  255,  n.  z.  —  Cf  Willel- 
mus. 

Villemarceau  (Loiret,  c°"  de  Beaugen- 
cv,  c"'  de  Villorceau).  —  Voir  Villa 
Marcelli. 

ViUemeiix  (  Eure-et-Loir,  c™  de  Nogent- 
le-Roi),  CCI,  n.  —  G/".  Villamodien- 
sis. 

Villeneiivc-lc-Roi  (Seine-et-Oise,  c°°  de 
Longjumeau).  —  l'hoir  Villa  Nova. 

Villenis,  villa,  237,  11.  —  Villennes 
(Seine-et-Oise,  c°"  de  Poissy). 

Villennes  (Seine-et-Oise,  c""  de  Poissv). 

—  Voir  Villenis. 

Ville(juiers  (Cher,  c°"  deBaugy).  —  Voir 
Monte  Falconis  (Tbeodericus  de). 

Villeray  (Orne,  c°"  de  Remalard,  c"° 
de  Condeau).  —  Voir  Villarelo. 


Villerio  (Gulferius  de),  326,  9.  —  Cf. 

Villareto. 
Villcrmon  (Eure-et-Loir,  c°°  de  Janville , 

c™  d'Allaines).  —  Voir  Vilerii  Mons. 
Villermus,   comes    Nivernensis,    il3, 

n.  k.  —  Cf  Willelmus. 
Villers-Allcrand  (Marne,  c""  de  Verzy). 

—  Voir  Villare  Aleranni. 
Villcrs-aux-Nœuds  (  Marne ,  c°°  de  Verzy). 

—  Voir  Villare  Asinorum. 
Villers-en-Argonne  (Marne,  c''°de  Sainte- 

Menehould).  —  Voir  Villare  in  Es- 
taneio. 

Villers-Franqueux  (Marne,  c°"  de  Bour- 
gogne).  —   Voir  Villa  Francorum. 

villicaria,  150,  22. 

villicatio,  389,    10.  —   Cf.   vilicatio. 

Villiers-Saint-Benoit  (Yonne,  c°°  d'Ail- 
lant-sur-Tholon).   —   Voir  Villare. 

vinagium,  39i,  i5. 

Vinaldus,  190.  ii. 

vinatiae,  78,  32. 

Vincennes  (Seine,  arr.  de  Sceaux).  — 
l'oir  Vicenarum  nemus. 

Vincentius  (sanctus), martyr,  555,  21, 
2/1;  ^37,  2  5.  —  Cf.  Sanctus  Vin- 
centius. 

vindemiae,  ill,  1,  n.  1. 

Vindicianus,  episcopus  Cameracensis , 
6i,  26. 

vinea,  vineae,  26,  3,  17;  29,  3i; 
30.  3;  33.  19;  37.  10;  78,  19, 
20,  25,  29,  32,  33;  79,  1;  102, 
5;  108,  i5,  17,  20,  21;  li9.  19; 
150.  7;  179.  23,  5o;190,  h;  328. 
ilx;337,  10,  17;  3il,  6,  12,  i5; 
3i7,  25;  350,  10;  356.  5;  259, 
7;  266,  7;  267,  n.  2;  278.  n.  z; 
301.  5,  30;  308.  7;  311.  2,  6; 
370.  16;  571  22;  39i,  16;  395. 
10;  ^20,  9.  —  Census  vinearum, 
30,  3;  182,  11.  —  Clausi  vinearum, 
29,  23,  28,  3o,  33;  55*,  9. — 
Décima  vinearum,  179,  24-26; 
182,  11. 

Vinea,  locus  Duaci,  505,  3;  i39,  37. 

vineta,  96,  29. 

vinitor,  il2,  i4 ,  i5. 

Vinogilum.  —  Ecclesia  S.  Pardulfi , 
362,  17.  —  Vignoux-sous-les-Air 
(  Cher,  c°"  de  Saint-Martin  d'Auxigny  ). 

vinum,  33 ,  20;  101,  ili,  25;  385 ,  6; 
il2,  i4,  16,  19;  UO,  24.  —Cen- 
sus do  vino,  30,  3.  —  Conductores 


vini,  82,  1.  —  Décima  vini,  96, 
23;  167,  17,  19.  —  Emptio  vini, 
139,  2.  —  Venditio  vini,  36,  10. 

—  Vinum,  [videlicet  oblatio  eccle- 
siae],  275,  i3. 

Viplaix   en   Berrj,   87,    n.   —   Viplaix 

(AHier,  0°°  d'Huriel). 
vir  illustris,  50,  1;  6i,  2l\. 
virectum ,  256 ,  5. 
virga  pastoralis,  25y,  18. 
virgïdtum,  !i20,  g. 
viri  ciarissimi,  50.  11. 
viridarium,  555,  11. 
viridiarium,  305,  a3. 
viridigarium ,  36,  i3. 
Viriliacus,  305,  33.  —  Vrilly,  moulin 

(Marne,  c°°  et  c°°  de  Reims). 
Viriniandensium  comitatus,  xv,  n.   1. 

—  Cf.  Veromandensis. 
Virisionensis ,  Virsionensis  (Hubaldus), 

36!i,  i4;  365,  21,  n.  q.  —  Vierzon 
(Cher,  arr.  de  Bourges). 

Viromandensis  cornes,  ccii,  n.  2;  — 
comitatus,  ccn,  n.  1.  —  Cf.  Vero- 
mandensis. 

Viromandensium  cornes,  356,  n.  b.  — 
Cf.  Veromandensis. 

Viromandiae  cornes  (Herbertus),  i28 , 
4.  — -Cf.  Veromandensis. 

Virsionensis   (Hubaldus),   365,   n.  q. 

—  Cf.  Virisionensis. 

Viscena,  silva,  185,  18.  —  Cf  Vice- 

narum  nemus. 
Vitdo,  53,  n.  m.  —  Cf  Witdo. 
Vitellus,   vicus  in   suburbio  Siivanec- 

tensi,  122,  n.  b.  —  Cf.  Victellus. 
Vitrei  (Wido  de),  282.  9.  —  Cf  Vi- 

trico. 
Vitriaco  Fortis  (Guido  de),  filius  Al- 

berti,  275.  4.  —  Cf  Vitrico. 
Vitriaco  (Robertus  de),  i03,  n.  c. 
Vitrico,  Vitrei   (Guido  de),  259,  34; 

262,  16;  282,  g.  ~  Cf.  Vitriaco. 
martyr.   —  Festum 


Vitus  (sanctus) 

ejus,  112,  à. 
vivarium,  33, 

39i,  11;  i26,  7,8. 
Vivianus,  371,  9. 
Vivianus,  Vivien, 

392,  n.-  395, 
Vivianus,  subcantor  Beati  Hylarii  Pic- 

tavensis,  216,  g. 
Vivianus  de  Aldriaco,  103,  n.  c. 
Vivianus,  Galterii  pater,  27 ,  i5. 

CHARTES  ET  DIPLOMES.  I. 


i8;  20!,,  ,7;  259.  7; 


piscator  régis,  clv; 
8:  396.  23. 


TABLE   ALPHABETIQUE. 

Vivianus  Infans,  103.  n.  c. 

Vivien,  pêcheur  du  roi,  clv.   —   Cf. 

Vivianus. 
Vivoin  (Sartbe,  c™  de  Beaumont).  — 

Foir  Vivonio  (Willelmus,  monachus 

de). 
Vivonio    (Willelmus,   monachus    de), 

325 ,  19.  — •  Vivoin  (Sarthe,  c°"  de 

Beaumont). 
vivum  nemus,  168 ,  5-6. 
VIeteren  [Oost-  et  West-)  -  (Belgique, 

Handre  occidentale,  c""  d'Ypres  et 

de  Haringhe).  —  Voir  Fleterna. 
Vois  (Forêt  de).  —  Voir  Vedogium. 
Vrilly.   moulin  (Marne,  c°°    et  c"°  de 

Reims).  —  Voir  Viriliacus. 
Vuadhil,    fVadhil.   Wails,    Wailz.   in 

comitatu  Teruanensi ,   68.    11,   2  7  ; 

i54,  18,  n.  q.  —  Wail  (Pas-de-Ca- 
lais, c"  du  Parcq). 
Vualerannus.  —  Cf.  Galerannus ,  Gale- 

ranus ,    Gualerannus ,     Vualeranus , 

Walerannus. 
Vualerannus ,   17,  1 1  ;  forsan  idem  ac 

A\alerannus,  camerarius  régis. 
Vualerannus,  camerarius  régis,  cxllï; 

cl;  127.  i2,;  206.25.  —  Cf  Wale- 
rannus. 
Vualerannus,    comes  Melleuti,    cxcv, 

n.  2.  —  Cf.  Galeranus  [II]. 
Vualerannus ,  Hugonis  filius ,  c\cv,  7!.  2 . 
Vualeranus.- —  Cf.  Galerannus,  Gale- 
ranus,  Gualerannus,   Vualerannus, 

Walerannus. 
Vualeranus,   Credulii  dominus,   457, 

i3. 
Vualo.  —  Cf.  Galo,  Gualo. 
Vualo,  50,  i5. 
Vualterius.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 

Gauterius,    Gualterius,    Gualterus, 

Guauterius,   Vualterus,    Walterius, 

Walterus. 
Vualterius  [III],  comes   [Velcassini], 

filius   Drogonis,    i06,    20.   —   Cf. 

Gualterius. 
Vualterius,    Galterius,    vicecomes   de 

Mellento ,  cxciv,  n.   1  ;   cxcv,  n.  2  ; 

cxcvi,  n.  2. 
^'ualterius  Costatus,   9,  n.   d.  —  Cf 

Walterius. 
Vualterus.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 

Gauterius,    Gualterius,    Gualterus, 

Guauterius,  Vualterius,  Walterius, 

Walterus. 
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Vualterus,     Walterus,     arcbidiaconus 

Silvanectensis,  frater  Waleranni  mi- 

litis  [pojtea  camerarii  ] ,  H,  33;  17, 

T,29,  i4;  111,  16,  28. 
Vualterus,  buticularius.  — -  FoiV  Vual- 
terus pincerna. 
Vualterus,  Gualterius,  Walterus  ,  TVa- 

tiei",  Waulterus ,  castellanus  Duacen- 

sis,ff5,  10;  66.  i6;76,  2,  8;  205. 

26;  206.  8;  210.  i;/iiO.  25,  36. 
Vualterus,  comes.  —  Elemosina  Vual- 

teri  comitis,  305 .  33. 
\  ualterus,  Gauterius,  Gautier,  consta- 

bularius  [régis],  cxui;  cxlix;  137. 

i6;  137.  2. 
Vualterus,    Gautier,    pincerna    régis, 

CXLIV;  CXLVI;  CXLVIII;  15 ,   h. 
Vualterus,    praepositus     [ecclesiae    S. 

Quintini  Belvacensis],  302,  n.  1. 
Vualterus  Lotharingus,  50,  i4-i5. 
Vuandali.  —  Vuandalorum  persecutio , 

20i,  n.  a. 
Vuarinboldus,   praepositus,   i06,  21. 
Vuarinus.   —  Cf.  Garinus,  Guarinus, 

Warinus. 
Vuarinus,   Guarinus,  vicecomes  Seno- 

nicus,  17i,  28;  268,  17. 
Vuarinus  Baro ,  i06,  20. 
Vuarnavia,  20i.  26;  439 .  il,. 
Vuarnerius.  —  Cf.  Garnerius,  Guarne- 

rius,  Vuarnerus,  Warnerius,  War- 

nerus. 
Vuarnerius  [de  Ponte  Isarae],  127.  3. 
Vuarnerus.  —  Cf.    Garnerius,  Guar- 

nerius ,  Vuarnerius  ,Warnerius  ,War- 

nerus. 
Vuarnerus,  praepositus,  i06.  16. 
Vuarnesthun ,  Warneston ,  Warnestum, 

Warnestun,   20i ,   26;   205,   n.   a; 

295,  12,  33;  i39.  34.  —  TVarne- 

ton-Bas    et     Warneton-Snd    (Nord, 

c°"  de  Quesnoy-sur-Deùle  ). 
Vuaschet,  villula  ad  Sanctum  Montera 

pertinens,  20!i ,  17;  i39 ,  2  3. 
Vuaszo.  —  Cf.  Gascio,  Guaszo,  Waszo. 
Vuaszo,  abbas  S.  Dyonisii,  116.  n.  a. 
Vuatenniae,  205,    17;    iàO ,   i5.  — 

Wattines  (Nord,  c°°de  Pont-à-Marcq, 

c"  de  Bersée)  ? 
Vubbertus,  arcbidiaconus  Silvanecten- 
sis, i38,  n.  o.  —  Cf  Vulbertus. 
Vubertus,  ù06 ,   18. 
Vudo,   Wido,   Hervei  filius,   455,   7, 

12 ,  n.  X. 

nii-niMt:]iir:    nationas.k. 
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Vueppae,  2(?4.  li;  i39.  19.  —  Wep- 

pes,  pays. 
Vuibaldus,  clericus,  302,  4. 
Vuiboldus,  diaconus  [S.  Quintini  Ver- 

mandensis],  302,  n.  1. 
Vuiboldus,  presbyter  [S.  Quintini  Ver- 

mandensis],  302,  n.  1. 
Vuido.  —   Cf.   Guido,  Wido,  Wiulo. 
Vuido,  15,5. 
Vuido,  episcopus   Ambianis,  9S .   i3. 

—  Cf.  Wido. 
Vuido  ,  episcopus  Belvacensis ,  544 ,  a  3  ; 

266,  i.—Cf  Wido. 
Vuido  de  Monte  Lethario,  127,  17.  — 

Cf.  Wido  de  Monte  Letheri. 
Vuido  de  Rupe,  266.  8.  —  C/.  Guido 

de  Roca. 


Wachemy  (Nord,  c°"  de  Seclin,  c"  de 

Chemy).  —  Voir  Wascemin. 
Wadferius,  vicecomes,  395,  19. 
Wadhii,  en  la  conté  de   Tcraane,  68, 

27.  —  C/:Vuadhil. 
Wado,  Baudrici  fiiius,  10,  12. 
Wagniacum,  54 i.  11.  —  Cacjny  (Som- 
me, c°°  de  Poix,  c°°de  Moyencourt). 
Wail  (Pas-de-Calais,  c°"  du  Parcq).  — 

Voit  Vuadhii. 
Wails,  18U.  n.  q.  —  Cf.  Vuadhii. 
Wailz,  viHa,  ISi  .  i8.  —  Cf.  Vuadhii. 
Wairiacus,    350,     7,     11.    —    Wary 

(Aisne,  c°°  de  Laon,  c"  de  Ci-épy). 
Walantius,   sacerdos  [ecciesiae    Silva- 

nectensis],  113,  8. 
Walbertus,  archidiaconus  Silvanecten- 

sis,  435,  n.  o.  —  Cf.  Vulbertus. 
Walbertus  Laudunensis,  282,  10. 
Waldricus.  —  Cf.  Galdricus,  Gaudri- 

cus,  Gaudry. 
Waldricus,  abbas  S.  Andreae  Camera- 

censis,  xxi,  n.  2. 
Waldricus,  Gandry.  Valdricus,   came- 

rarius,  cxlti;  123,  i4,  n.  c. 
Waldricus ,  praepositus  ecciesiae  [Meci- 

nensis],  295,  16. 
Walerandus,  camerarius  régis,  cxL"vni; 

54,  3;  90,  37.  —  Cf.  Walerannus. 
Walerannus.  —  Cf.  Galerannus,  Gale- 

ranus,  Gualerannus,   Vualerannus, 

Vualeranus. 
Walerannus,  17 i,  29. 


Vuillelmus.  —  Cf.  Guilelmus,  Guil- 
laume, Guillelmus,  Guillermus,  Wi- 
lelmus,  Willelmus,  Willermus. 

Vuillelmus,  15,  3. 

Vuillelmus,  cornes  [Suessionensis],  17, 
10.  —  Cf  Willelmus. 

Vuillelmus,  Willermus,  vicecomes  Me- 
ledunensis,  339,  17,  n.  n. 

Vuillelmus,  Maurini  de  Pinu  frater, 
cxcv,  n.  2. 

Vuillelmus,  Vualterii,  vicecomitis  de 
Meilento ,  frater,  cxcv,  n.  2 . 

Vulbertus,  Hulbertus,  Ubbertus,  Ul- 
bertus,  Usbertus,  Vubbertus,  Wal- 
bertus, archidiaconus  Silvanectensis, 
113.  Il,  n.  h;  lu,  10;  i36.  n.  1  ; 
455,  8,  II.  0. 


vv 

Walerannus,  Galeramnus,  Galeran ,  Ga- 
lerandus ,  Galeranius ,  Galerannus , 
Galeranus ,  Gallerannus ,  Galteranus , 
Gualerannus,  Gualteranus,  Valeran- 
dus,  Valerannus,  Vualerannus,  Wa- 
lerandus ,  Waleranus ,  Wallerannus , 
Walrannus ,  camerarius  régis ,  cxnv  ; 
CXLV;  CXLTI;  cxlyiii;  CXLIX;  CL;  CM; 
ccsii;  Si,  à;  54,  3,  n.  h;  56,  9, 
71.  v;  63,  2;  66.^;  85,  28;  86,  1; 
90.  37;  9à.  5;  98,  2/|;  100,  18; 
102,  19;  m,  1,  n.  a;  123,  11, 
n.  q;  127,  i3;  128,  18;  137,  3; 
139,  g,  11.  q;  i45,  4,  n.  c;  i45,  i5, 
n.  m;  1U7 ,  20;  159,  1,  n.  a;  162, 
17,  «.p;  165,  Q;  199,  ig;  202,  ig, 
n.y;206,  2s;210,  34;  226.  i4, 
n.g;228.  22,  n.  a;  236.  5;  237, 
22  ;  544,  i5;  555,  7,  12  ,  n.  i  e(  s; 
557,  4;  259,  3i;  262.  i3;  273, 
22;  576,2;  5S7,  4,  n.  e;  288 ,  23; 
290.  i3;  310,  4,  n.  1;  379,  19; 
388,  24;  44i,  16; —  dictas  frater 
Balduini,  il3,  22;  —  dictus  Silva- 
nectensis, 221 ,  1.  —  Cf.  Waleran- 
nus, miles. 

Walerannus,  cantor  [ecciesiae  Pari- 
siensis],  26i,  i4. 

Walerannus  [I],  Galeran,  Galerannus, 
Galeranus ,  Waleranus ,  cornes  de  Mel- 
lent,  cxcn;  CXCIII,  n.  1  et  a;  cxciv ; 
cxcvi;  129,  19,  n.  a;  180,  28.  — 
Cf.  Galeranus  [II],  comes  Mellenti. 


Vulfrannus,  monachus  [S.  Germani  de 

Pratis],  13i.  7. 
Vulfricus,   Lanberti    castellani   filius, 

50,  i5. 
vulgalis  eloquentia,  399,  22. 
Vulgrin,  chancelier  de  l'église  de  Paris, 

ccix. 
Vulgrin  d'Etampes,  chambellan  du  roi, 

CLin.   —   Cf.    Vulgrinus,   Gohardi 

filius. 
Vulgrinus.  —  Cf.  Wlgrinus. 
Vulgrinus,  FuZjrin .Wlgrinus,  Gohardi 

filius ,  de  Stampis ,  388 ,27;  —  cani- 

berlanus  [regîs],  cim;  390,  16. 
Vulgrinus,  Johannis,  abbatis  S.  Exu- 

perii  Corboilensis ,  frater,  159,  17. 
vultraciae  capreae,  85,  21. 


Walerannus,  Gualerannus,  miles,  29, 
i3;30,  5,  10;  idem  ac  Waleran- 
nus ,  camerarius  régis. 

Walerannus,  praecentor  ecciesiae  Pa- 
risieusis,  355,  3. 

Walerannus  Balbus,  86 ,  1. 

Walerannus,  Nivardi  filius,   165,  11. 

Walerannus,  Silvanectensis.  —  Voir 
Walerannus,  camerarius  régis. 

Waleranus,  camerarius  régis,  ^45, 
n.  c.  —  Cf.  Walerannus. 

Waleranus,  comes,  129,  n.  a.  —  Cf. 
Walerannus  [I],  comes  de  Mellent. 

Walerna  (Rodulfus),  283,  11. 

Wallerannus,  camerarius  régis,  lli, 
n.  a.  —  Cf.  Walerannus. 

WaUars,  61,  2  5.—  Wallers  (Nord, 
c°"  de  Valeuciennes). 

Walo,  constabularius  régis,  cli;  310, 
à.  —  Cf  Gualo. 

Walonis  (Odo,  filius),  353,  17. 

Walrannus,  camerarius,  159.  n.  a.  — 
Cf.  Walerannus. 

Walterius.  —  Cf.  Galterius,  Galterus, 
Gauterius,  Gnalterius,  Guauterius, 
Vualterius,  Vualterus,  Walterus. 

Walterius,  105.  1. 

Walterius,  canonicus  S.  Martini  ad 
Campos,  545,  n.  s.  —  Cf.  Gaute- 
rius. 

Walterius,  comes,  filius  Radulfi  comi- 
tis  [Vadensis],  7,  n.  b:  66,  n.  i.  — 
Cf.  Guallerius. 
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VValterius     [I],    cornes    [Velcassini] , 

VValterius   [III],   cornes    [Velcassini] , 

232.  6.  —  Cj.  Giialterius. 
Walterius    [I]    Galterius,    Gaulterus, 

Gaiiterius,       Gautier,      Gualterius, 

Gualterus,  Walterus,  Wauterius ,  epi- 

scopus  Meldensis,  xvm,  n.  2;  xtk; 

79.  10;  90.  34-,  93.  10;  112.  i5; 

132.  !r,  133.  3o;i45,  4;  i52,24; 

15i.  ^-,157.   25;  158.    a,   n.   x; 

272,  1. 
Walterius  Belsarius,  190,  3. 
Walterius,   Gauterius,   Gautherius  de 

Clamiciaeo,  2à8 .  8,  n.  n. 
Walterius,  Gualterius,  Vualterius Cos- 

tatus,  6 .  ïi\  9 ,  16,  n.  à. 
Walterius,  Hogonis   frater,   165,    12. 
Walterius  Infernus,  190.  11. 
Walterius,    Oudalrici    militis    frater, 

255.  37. 
Walterius,    Gualterius    Palardus,    6. 

16;  10.  5. 
Walterius,  Rainaldi  frater,  191,  1. 
Walterius  Rufiis,  191.  6. 
Walterius  de  Sancto  Salomone,  ;257,  6. 
Walterius,  Seimdredi  fîlius,  136.  12. 
Walterius  de  Tornaco  ,  85 .  16. 
Walterius  Traversas,  frater  Drogonis, 

filii  Hilgodi,  136,  11,  3o. 
Walterius  de  Uben ,  396,  1 5 . 
Walterus.  —  Cf.  Galterius ,  Galterus , 

Gauterius,     Gualterius,    Gualterus, 

Guauterius,   Vualterius,  Vnalterus, 

Walterius. 
Walterus,  abbas  Sancti   Geotii,   299, 

12. 
Walterus,   archidiaconus  Silvanecten- 

sis ,  frater  Waieranni ,  29,  ià;lll, 

16,  28.  —  Cf.  Vualterus. 
Walterus,  castellanus  Duacensis,    66. 

lO;  76,  2.  —  Cf.  Vualterus. 
Waltei us ,  Waulterus ,  cornes  de  Hesdin, 

63,  9;  66,  i5. 
Walterus,    cornes,  filius    Radulfi    co- 

mitis  [Vadensis],  ff5,  5;  66,  11. — 

Cf.  Gualterius. 
Walterus    [I],    episcopus    Meldensis, 

79,  10;  112,  i5.~  Cf  Walterius. 
Walterus  [II],  Gualterius,  Gualterus, 

episcopus  Meldensis,  299,  10,  n.  n; 

3U.  27;  i27,  28. 
Walterus,  episcopus  Trecassinus ,  31  à, 

28. 


Walterus,  miles,  lli,  2. 

Walterus,    miles,     pater     Waieranni 

[camerarii],  30,  2. 
Walterus,    praepositus    [ Parisiensis ] , 

386,  22. 
Walterus,  Gauiicr,  praepositus  Pîssîa- 

censis,  CLV;  9i,  10. 
Walterus,  subdiaconus  [ecclesiae  Sil- 

vanectensis],  113,  19. 
Walterus  deCimai,  63,  8;  66,  i5. 
Walterus  de  Lens,  63,  12;  66,  19. 
Walterus  Mainard,  406,  16. 
Walterus ,  Valterus  de  Monci,  123,  9, 

II,  z. 

Walterus  de  Pontio,  252,  i5. 

Walterus,  Gualterus  Tirelius,  323, 
17,  23. 

Wanilus,  thesaurarius,  190,  28. 

Wardradus,  ccxxi,  n. 

Warinus.  —  Cf.  Garinus,  Guarinus, 
Vuarinus. 

Warinus,  252,  17. 

Warinus,  archidiaconus  [ ecclesiae  Bel- 
vacensis?]  2ii ,  26. 

Warinus,  Garinus  archidiaconus  [ec- 
clesiae Parisiensis?],  159,   11,  n.  k. 

Warinus,  monachus  de  Ham,  i28, 
n.  j.  —  Cf.  Garinus. 

Warinus,  Garin,  Guarinus,  praepo- 
situs [Medantensis],  CLv;  232,  8; 
i08,  i3. 

Warinus  Bastardus,  136 ,  9. 

Warinus  de  Belismo,  193.  10. 

Warinus  de  Islo,  9i,  11.  —  Cf.  Gua- 
rinus. 

Warinus,  Ivonis,  episcopi  Sagiensis, 
nepos,  136,  27. 

Warinus,  Johannis  presbyteri  fîlius, 
136,  10,  29. 

Warinus  Parvus,  395,  n.  c.  —  Cf. 
Guarinus. 

Wamiont,  archedia(jnene  de  Camhray, 
76 ,  7.  —  Cf.  Warmundus. 

Warmundus.  —  Cf.  Wermondus. 

Warmundus,  Warmont.  archidiaconus 
Caméra censis ,  75 ,  ig;  76,  7. 

Warnerius.  —  Cf.  Garnerius,  Guarne- 
rius,  Vuarnerius,  Vuarnerus,  War- 
nerus. 

Warnerius,  JVamier,  archidiaconus 
Taruennensis,  75,  18,  38. 

Warnerius,  miles,  165 ,  7. 

Warnerius,  miles,  165.  11.. 

Warnerius ,     Warnerus ,     praepositus 


[ecclesiae  Silvanectensis]  113.  12  , 
n.  c. 

Warnerus.  —  Cf.  Garnerius,  Guarne- 
rius,  Vuarnerius,  Vuarnerus,  War- 
nerius. 

Warnerus,  praepositus  [ecclesiae  Sil- 
vanectensis], 113,  12.  —  Cf.  War- 
nerius. 

Warnerus  de  Parisius,  9i,  12. 

Warnerus  Silvanectensis,  232,  lo.  — 
Cf.  Guarnerius. 

Warneston,  205,  n.  a.  —  Cf.  Vuar- 
nesthun. 

Warnestum,  205 .  n.  a.  —  Cf.  Vuar- 
nesthun. 

Warnestun,  295.  12,  33.  —  Cf 
Vuarnesthun. 

Warneton-Bas  et  Warneton-Sixd  (Nord, 
c°"  de  Quesnoy-sur-Deûle).  —  Voir 
Vuarnesthun. 

WaTnier,  archediaquene  de  Tierewane, 
75,  38.  —  Cf  Warnerius. 

Waiy  (Aisne,  c°°  de  Laon,  c"°  de  Cré- 
py).  —  Voir  Wairiacus. 

Wascelinus  de  Chalinaco,  xvm,  n.  2. 

—  Cf  Gauscelinus  de  Calni. 
Wascemin,   M^astchemi,   72,    19,    89. 

—  WacKemy  (Nord,  c°°  de  Seclin, 
c°°  de  Chemy). 

Wascio ,     constabularius    régis ,     CLi  ; 

379.  21.  —  Cf.  Gascio. 
Wasemiae,  Wassemm.es ,  73,    10,    29. 

—  Wazemmes  (Nord,  faubourg  de 
Lille). 

Wassemmes ,  73,  29. —  Cf.  Wasemiae. 

Wastchemi,  72,  3g.  —  Cf  Wascemin. 

Wastinensis,  Gastinensis,  Vastinensis, 
pagus,  52,  12,  n.  u;  373,  20.  — 
Gâtinais ,  pays. 

Wastio  de  Pissiaco,  constabularius  régis, 
CM;  i03,  26.  —  Cf.  Gascio. 

Waszo.  —  Cf.  Gascio ,  Guaszo ,  Vuaszo. 

Waszo,  miles,  165,  g. 

Watbertunus,  5i,  3. 

Watier  de  Douai,  76,  8.  —  Cf  Vual- 
terus, castellanus  Duacensis. 

TFattines  (Nord,  c"  de  Pont-à-Marcq . 
c°°  de  Bersée).  —   Voir  Vuatenniae. 

Waulterus,  castellanus  [Duacensis] ,  63, 
10.  —  Cf.  Vualterus. 

Waulterus,  cornes  de  Hesdin,   63,  g. 

—  Cf.  Walterus. 

fVaiis,  dates  les  eiamves  de  Grain,  7 II  . 
■i^.  —  Cf  Vais. 

7'- 
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Wauselinus  de  Calnî,  63,  7.   —    Cf. 

Gauscelinus. 
Wauterius   [I],   episcopus   Meidensis, 

■158,  lU.  —  Cf.  Walterius. 
Wauvcrchinium,  61 ,  n.  u.  —  Cf.  Wa- 

verchinium. 
Waverchinium,  Wauvercliinium ,   61, 

23 ,  n.  u.  —  Wavrechain-soas-Dcnain 

(Nord,  c°°  do  Denain). 
TVavrecliain-sons-Dcnain  (Nord,   c""  de 

Denain).  —  Voir  Waverchinium. 
Wazcelinus. —  Cf.  Gauscelinus,  Gaus- 

ienus,  Gauslinus,    Ga/linus,    Gois- 

linus,  Gosceiinus,  Goslinus,  Gozoli- 

nus,  Guasiinus,  Joscelinus. 
Wazcelinus,  83.  i5. 
Wazelinus  de  Calni    vel    de    Chalncy, 

66,  li;  98,  18. —  Cf.  Gauscelinus. 
JVazemmes  (Nord,  faubourg  de  Lille). 

—  Voir  Wasemiae 

Wedric  de  Tournai,  76 ,  g.  —  Cf.  Wi- 
dericus. 

Weppes ,  pays.  — •  Voir  Vueppae. 

Wermondus.  —  Cf.  Warmundus. 

Wermondus,  U06 ,  18. 

West-Roosehele  (Belgique,  Flandre  occi- 
dentale,  c°"  de   Passcliendaele).  — 

—  Voir  Rosebecca. 
West-Vleteren.  —  Voir  Vleteren. 
Wibaldus.  —  Voir  Vuibaldus. 
Wibertus,  canonicus   [Rolomagensis], 

555,  21. 
Wibertus  de  Soisiaco,  193,  10. 
Wiboldus.  —  Voir  Vuiboldus. 
Wicelinus,   capellanus,  113,   n.  i.  — 

Cf.  Wiscelinus.    ^ 
Wicherius,  Guicherius,  decanus  Ceno- 

manuensis,  326,  i,  n.  f. 
Wicberius  Infans ,  190,  29. 
Widecath,  296,  21.—  Cf.  Wideschat. 
Widechat,  296,  1.  —  Cf.  Wideschat. 
TVidegas,  or  tieroir  d'Ipre,  74.  28.  — 

Cf.  Wideschat. 
Widegai,   in    territorio   Iprensi,   74, 

12.  — •  Cf.  Wideschat. 
Widericus,  Wedric,   Wieldricus,  Wi- 

terichus  de  Tornaco  vel  Tornacensis , 

63,   i3;  66,   ig,  n.  h;  76.  5,  9. 
Widescate.  295.  33.  —  C/:  Wideschat. 
Wideschat,  Widecath,  Widechat,  Wi- 

degas ,  Widegaz  in  territorio  Iprensi, 

TVidescale,  Widesgad  in  Menpisco, 

Wilesgat,    Witcscjaz,    68.    i4,    3i; 

74,  12,  2S;295,  12,  33;  296.  1, 


/i ,  21,  2  3.  —  Wjtschaele  (Belgique, 
Flandre  occidentale). 

Widesgad  (territorium  de),  in  Men- 
pisco, 68,  li.  —  Cf.  Wideschat. 

Wido.  —  Ç/.  Guido,  Vuido,    Witdo. 

Wido,  83,  17. 

Wido,  125,  1. 

Wido,  172,  18,  24. 

Wido ,  Guido ,  archidiaconus  Remensis, 
2U.  17,  n.  1. 

Wido,  Guido,  Guy,  bulicularius  [ré- 
gis], CXLVH;  CXLIX;  CL;  63,  3;  66, 
g;  li2.  5;  liS.ib;  158,  2i,n.d; 
165.  7,  n.  e-rl72.  4. 

Wido,  Guido,  Gnjr,  camerarius  régis, 
CLI;  391.  1,  n.  a;  405,  28;  — 
frater  [corr.  filius)  Galeranni ,  cxlv; 
ccxii;  ccxiii;  454,  34. 

Wido,  clericus  et  miles,  frater  Odardi 
filii  Odonis,  i38 ,  10. 

Wido,  cornes  Pictaviensis ,  cxciil.n.  1; 
226.  i5.  —  Cf.  Goffredus  idem  ac 
Willelmus  VI.  ' 

Wido,  Guido,  Guy,  cornes  Pontivii  vel 
Abbatisvillae ,  vel  Ponticensis  vel  Pon- 
tivorii ,  cxciii,  n.  i;cxciv,  n.  i-,  56, 
8,  n.  v;  59,  ig;  83,  i5;  98,  22; 
lOi,  10,  II.  1;  165,  22;  18i,  27; 
201,  i5,  n.  2. 

Wido,  dapifer  régis.  —  Cf.  Wido  de 
Rocafort. 

Wido ,  Guido ,  Vido ,  Vuido ,  Widon , 
Wydo,  episcopus  Ambianensis,  54, 
1,  n.  c;  56 ,  g ,  n.  v;  59,  18;  63 ,  1; 
66,  7;  75,  ig,  37;  80,  16;  83, 
12;  93,  10;  98.  i3;  157,  26;  159. 

5,  n.  e;  163,  2;  172,  2,  n.  c;5i4. 
26. 

Wido,  Guido,  Guy,  Vuido,  episcopus 
Belvacensis,  ccxxxix,  n.  3;  63,  1; 
66,  8;  79,  g;  80.  17;  83,  i3; 
90.   35;    113,  2;  157,    25;    159. 

6,  n.  f;  163,  3;  199,  ib;210.  7,2; 
226.  11;   233,  27;  545,  ig;  544. 

4,  23;  564,  n.  i;  266,  1;  282, 
5;  286.  10;  287.  1;  5i4,  26. 

Wido,  episcopus  Lemovicensis,   cent, 

n.  1;  ccrv,  n. 
Wido,  Guido,  Guy,  Vido,  niarescalcus 

[régis],  eu;  9i,  6;  98,  29;  i/4, 

3;  :f55.  16,  n.  e. 
Wido,    monachus  Cluniacensis,   abhas 

5.  Benedicti  super  Padum ,  nepos 
Haderici  et  Isembardi ,  555,  26. 


Wido,  praecentor  [ecclesiae  Silvanec- 
tensis],  113,  i3. 

Wido,  praepositus  S.  Quintini  [Ver- 
mandensis],  302 ,  n.  1. 

Wido  ,  Guido ,  vicecomes ,  160.  7,  ii.j; 
forsan  idem  ac  Guido,  vicecomes, 
filius  Gauffredi  de  Gomet. 

Wido ,  Guido  de  Castellonio  vel  Caslel- 
lione,  5i4,  20,  n.  x. 

Wido  de  Cercheya,  86.  2. 

Wido  Cervellus,  cciii,  n.  2. 

Wido,  Gauslini  filius,  21 .  ii. 

Wido,  Godefridi  filius,  3il ,  21. 

Wido,  Hervei  filius,  438,  n.  x.  —  Cf 
Vudo. 

Wido  Largus,  555,  27;  256,  7;  257. 
8. 

Wido  deLescires,  555,  8. 

Wido ,  Guido ,  Vuido  de  Monte  Lctheri 
vel  Montelehari  vel  Monte  Leherii 
vel  Monte  Letherio  vel  Monte  Leuterii 
vel  Monte  Leutharico  vel  Monte 
Lietheri,  63,  6;  66.  12,  n.  1;  9i, 
4;  98,  17;  127,  17;  159,  29,/!.  y; 
162,  20,  n.  o;  168,  21,  n.  o. 

Wido ,  Guido  de  Rocafort  vel  Roce- 
fort  ït'/Rochafortïe/  Rupe  forti,  Guy 
de  Rochefort.  63,  7;  66,  i3;  97, 
n.  2;  98.^;  99 .  17;  —  dapifer  régis, 
Lix,  n. ;  cxxxix;  cxl;  cxli,  n.;  CLi; 
555,  16,  25;  326,  16;  336,  17; 
3i3.  23. 

Wido  Silvanectensis ,  555,  i5,   n.  u. 

Wido  de  Vitrei,  555,  8.—  Cf  Guido 
de  Vitrico. 

Wido,  Walteri  militis  filius,   lli,  2. 

Widon.  evesqae  d'Amiens,  75.  87.  — • 
Cf  Wido. 

Wietdricus  de  Tornaco,  63.  i?>;  66, 
ig.  —  Cf,  Widericus. 

Wifontainne  (boscus  de),  i26 ,  12. 

Wigerius.  —  Cf.  Vigerius. 

Wigerius,  Wigerus,  levita  [ecclesiae 
Silvanectensis],  113,  i4,  n.  d. 

Wigerus,  levita  [ecclesiae  Silvanecten- 
sis], 113.  i4.  —  Cf.  Wigerius. 

Wilelmus.  —  Cf.  Guilelmus,  Guil- 
laume. Guillelmus,  Guillermus, 
Vuillelmus,  Willelmus,  Willermus. 

Wilelmus,  abbas  S.  Benedicti  [Floria- 
censis],5i,  2. —  Cf.  Guillelmus, 
abbas  Floriacensis. 

Wilelmus,  cornes,  filius  Roberti  comitis 
Arvernorum,  3i3 ,  3,  6,  21. 
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Wilelmus,  cornes  Corboilensis ,  90, 
36. 

Wilelmus,  cornes  Nivernensis,  113, 
n.  t.  —  Cf.  Willelmus. 

Wilelmus ,  comes  Suessionensis ,63,i; 
165.  24;  199,  27.  —  Cf.  Willel- 
mus. 

Wilelmus ,  praepositus ,  191 ,  5. 

Wilelmus  de  Bafia,  3i3 ,  22. 

Wilelmus    Conerius ,    395.   7;    396. 

23. 

Wilelmus,  Ernaldi  filius,  190,  02. 
Willelmus.  —    Cf.    Guilelmus,   Guil- 

lanme,     Guillelmus,      Guillermus, 

Vuillelmus,  Wilelmus,  Willermus. 
Willelmus,  Villelmus,  252,  17,  n.  z. 
Willelmus,  Guillelmus,  abbas  Beccen- 

sis,  m ,  8,  n.  e. 
Willelmus,  Willermus,  abbas  de  Bri- 

toilo,  299,  16,  n.  f. 
Willelmus,  abbas  Floriacensis,    258, 

24.  —  Cf.  Guillelmus. 
Willelmus,  abbas  Trenorchiensis  mo- 

naslerii,    i2,    n.    —     Cf.    Guillel- 
mus. 
Willelmus,     archiepiscopus     Rotoma- 

gensis,  322,  32,  36;  323.  18. 
Willelmus,    Guillaume,    camberiarius 

reginae,  cmi;  336,  26. 
Willelmus,     Guillaume,     Guillelmus, 

cancellarius  régis,  Lvi;  Lsvii;  172, 

à;173,  i5;  175,  3;  181.  8;  182. 

20. 
Willelmus,    canonicus     S.     Stephani 

Drocensis,  ce,  n.  1. 
Willelmus,     Gillelmus,     Guillelmus, 

Guillermus,  Villermus,    Wilelmus, 

Willermus,  comes  Nivernensis,  113, 

21,  n.   k;    13i,  n.   i;137,  3;    159. 

ï4,  n.  t;   226,   i6,  n.  j. 
Willelmus,  comes  Normannorum,  rex 

Anglorum,  216,  22,  23;  218,  n.  1. 

■ — ■  Cf.  Guillelmus. 


Willelmus  [V],  comes   Pictavi,  39 i, 

20. 
Willelmus  [VI],   comes  Pictavi,    dux 

Aquitanorum,   ccni,   n.   3.  —   Cf. 

Goffredus,  comes  Pictavi. 
Willelmus,      Vuillelmus,     Wilelmus, 

comes  Suessionensis,  17.    10;   63, 

5;  66.  12;  78.  4;  83,  i4;  8i,  i- 

85,  10,  17,  21,  23,  26,  3i;  9i, 

3;  165,  24;  199.  2-j;21i,   18. 
Willelmus,     monachus    de     Vivonio, 

325.  19. 
Willelmus,  praepositus  ecclesiae  Car- 

notensis,  7.  n.  i.  —  Cf.  Guillelmus. 
Willelmus  Albanus,  168,  n.  p.  —  Cf. 

Willermus. 
Willelmus  Angolissmensis ,  monachus 

Karrofensis,  i28 ,  6. 
Willelmus  de  Barentin ,  283 ,12. 
Willelmus,  Guillaume,  Guillelmus  de 

Belismo ,    attavus    Rotberti ,   ccxix- 

ccxxxv;  325,  3;  328.  11;  i29,  12. 
Willelmus  Cal  vus,  254,  18;  2ff4,   g. 
Willelmus  Cocia,  326,  3. 
Willelmus  Drucis ,  190,  3o. 
Willelmus,  Frodonis  militis  filius,  13, 

5. 
Willelmus,   Guillelmus    de    Gumetbo 

vel  de  Gometbiaco  vel  Giometensis 

castri,  9i.  xo;98.  28;160.5,  u.c. 
Willelmus ,  Hugonis  de  Colentiis  frater, 

136.  10. 
Willelmus,  Ivonis,  episcopi  Sagiensis, 

nepos,  136.  27. 
Willelmus  Longus,  136.  29. 
Willelmus  de  Mairec,  ccin,  n.  2. 
Willelmus  de  Monsteriolo ,  lii.  9. 
Willelmus  de  Roseto,  232.  11. 
Willelmus  deTornabu,  lii.  7. 
Willelmus  de  Villa  Jusena,  136 ,    29. 
Willermus.  —   Cf.   Guilelmus,    Guil- 

laume .     Guillelmus ,     Guillermus , 

Vuillelmus,  Wilelmus,    Willelmus. 


Willermus,  abbas  de  Britoilo,   299. 

n.  f.  —  Cf  Willelmus. 
Willermus,  comes  Nivernensis,   113, 

21. —  C/.  Willelmus. 
Willermus ,    vicecomes    Meledunensis , 

339.  n.  n.  —  Cf  Vuillelmus. 
Willermus,     Guillermus,     Willelmus 

Albanus,  168,  8,  n.  p. 
Willielmus,  abbas  Floriacensis,  li6. 

n.  i.  —  Cf.  Guillelmus. 
Wimandus,  abbas  S.  Bavonis  [  Ganden- 

sis],  299.  i4. 
Winemarus  Laudunensis,  282.  10. 
Wiscelinus ,     Wicelinus ,     capelianus , 

113.  7,  n.  i. 
Witdo.  —  Cf.  Guido,  Vuido,  Wido. 
Witdo,  Vitdo,  Gausberti  et  Rainaldi 

Pagani  frater,  53,  8,  n.  m. 
Witerichus  de  Tornaco ,  66,  n.  b.  — 

Cf.  Widericus. 
mtesgat,  68,  3i.  —  Cf   Wideschat. 
mtesgaz,  296,  23.  —  Cf.  Widescbat. 
Wlgrinus.  — •  Cf.  Vulgrinus. 
■  Wlgrinus,  camberlanus  [régis],  390. 

16.    —     Cf.    Vulgrinus,    Gohardi 

filius. 
Wlgrinus,  cancellarius  [ecclesiae  Car- 

notensis],  3i9,  12. 
Woffredus     episcopus     Parisiensis     et 

cancellarius  régis ,  279,  n.  z.  —  Cf. 

Gosfridus. 
fVormhoudt  (  Nord ,  arr.  de  Dunkerque). 

— -  Voir  Gorraolt. 
Wosfredus,   episcopus    Parisiensis    et 

cancellarius  régis ,  279,  n.  z.  —  Cf. 

Gosfridus. 
Wydo,  episcopus  Ambianensis,    172, 

n.  c.  —  Cf.  Wido. 
Wylschaete   (Belgique,  Flandre   occi- 
dentale,  c™   de   Messines).  —  Foir 

Widescbat. 


X 


Xanctonicus  pagus,  223,  6.  —  Saintonge.  pays. 


y    dans    le    monoqramme    Toyal ,    cxx; 
cxxr. 


oqramme    royal 


Yhie-la- Ville  (Loiret ,  c°° de Pitbiviers ) 
—  Voir  Evera. 


ypocantor,  177.  20. 

Ypre,  296.  2i.~-CflfTSL. 
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Ypres  (Belgique,  Flandre  occidenlale). 

-C/.Ipra. 
Ysaac   de  Valencenis    vel    de   Vallen 

chiennes,  63 .  ii  ;  75 ,   87.  —   Cf. 

Isaac. 
Ysara,  fluvius,  312.  g;  3ii ,  6,    16, 

17.  —  Oise,  rivière,  affluent  de  la 

Seine. 
Ysencjhiem. ,    73,    36.  —    Cf.   Isinche- 

hem. 
Yser,  fleuve  de  Belgique. —  Voir  Esera. 
Yveline  [Forêt  (T)   [Seine-el-Oise].  — 

Voir  Aquilina  Silva. 
Yves  (Belgique,  province  de  Naraur, 


c°"  de  Waicourt,  c°°  d'Yves-Gomezée). 

—  Voir  Aeva. 

Yves,  chambellan  des  enfants  du  roi, 

CLrv.  —  C/.  Yvo. 
Fve^,  cubiculaire,  cxnn;CLn.  —  CJ.lvo. 
)  ves,  évêque  de  Chartres,  cxcvn,  n,  7. 

—  CJ.  Ivo. 
Yvo.  —  Cf.  Ivo. 

\vo,  abbas  S.  Quintini  Belvacensis, 
303.  n.  c.  —  Cf.  Ivo. 

Yvo,  archidiaconus  ecclesiae  Parisien- 
sis,    i58,  n.  a.  —  Cf.  Ivo. 

Yvo,  Yves,  cambellanus  depueris  régis, 
CLIV:  99,  5. 


Yvo,    cornes   Bellimontis,   159,    n.  i; 

254.    3;    544,    n.   q;   263.    n.  a. 

—  Cf  Ivo. 
Yvo,  cubicularius  [régis],  109,  11. — 

Cf  Ivo. 
Yvo,  episcopus  Carnotensis,  3i8 ,  19; 

3i9,  7;  5S4,  n.  b.  —  Cf  Ivo. 
Yvo ,    episcopus    Silvanectensis ,    244 , 

n.  (ï;269,  35. —  C/.  Ivo. 
Yvo,  praepositus,   330,   n.  z.  —    Cf. 

Ivo. 
Yvo  de  Bornevilla,  310,  n.  li.  —  Cf. 

Ivo. 
Yvo  de  Nigella,  390,   i3.  —  CJ.  Ivo. 


I 


Zalla  (Corbinus  de),  395,  20. 


Nota.  — Une  grande  partie  des  identifications  de  noms  de  lieu  anciens  avec  les  noms  de  lieu 
modernes  insérés  dans  la  table  qui  précède  est  due  à  la  science  et  à  l'obligeance  de  M.  Auguste 
Longnon,  membre  de  l'Académie. 
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L'ACADEMIE  DES  INSCRIPTIONS  ET  BELLES-LETTRES. 


MÉAioiRES  DE  l'Académie.  Tomes  I  àXII  épuisés;  XIII 
à  XXXVII;  chaque  tome  en  2  parties  ou  volumes 
in-4°.  Prix  du  volume i5  fr. 

Le  tome  XXII  (  demi-volume  ) ,  contenant  la  table 
des  dix  volumes  précédents 7  fr.  5o 

A  la  première  partie  du  tome  XXXII  est  joint 
un  atlas  in-fol.  de  i  *  planches ,  qui  se  vend     7  fr.  ôo 

Table  des  tomes  XLV  à  L  de  l'ancienne  série 
des  Mémoires i5  fr. 

MÉMOIRES  PRÉSENTÉS  PAR  DIVERS  SAVANTS  ÉTRANGERS 

À  l'Académie  : 

1"  série  :  Sujets  divers  d'érudition.  Tomes  I 
à rV;  tomes  V à XI ,  i"et  2°  parties;  XII,  1"  partie. 
2°  série  :  Antiquités  de   la  France.  Tomes  I 
à  III;  tomes  IV  à  VI,  1"  et  3°  parties. 

A  partir  du  tome  V  de  la  1"  série  et  du  tome  IV 
de  la  2°  série,  chaque  tome  forme  deux  parties  ou 
volumes  in-4".  Prix  du  volume i5  fr. 

La  première  partie  du  tome  XI  (1"  série)  se 
vend 26  fr. 

Notices  et  extraits  des  manuscrits  de  la  Biblio- 
thèque nationale  et  autres  bibliothèques. 
publiés  par  l'Institut  de  France.  Tomes  I  à  X 
épuisés;  XI  à  XXVI;  XXVII,  1"  et  2°  fascicules 
de  la  \"  partie,  et  XXVII,  2'  partie;  XXVIII  à 
XXX,  1"  et  2°  parties  (contenant  la  table  des  tomes 
XVI  à  XXIX);  -XXXI  à  XKXVI,  1"  et  2°  parties; 
tome  XXXVII;  tome  XXXVIII,  1"  et  2"  parties. 

À  partir  du  tome  XIV  jusqu'au  tome  XXXVIII 
(  sauf  le  tome  XXXVII ,  qui  est  en  un  seul  volume  ) , 
chaque  tome  est  divisé  en  deux  parties;  du 
tome  XIV  au  tome  XXIX,  la  première  partie  de 
chaque  tome  est  réservée  à  la  littérature  orien- 
tale. Prix  des  tomes  XI,  XII,  XIII  et  de  chaque 
partie  des  tomes  suivants i5  fr. 

Le  tome  XVUI,  2'  partie  (Papyrus  grecs  du 
Louvre  et  de  la  Bibliotlièque  nationale),  avec 
atlas  infol.  de  02  planches  de  fac-similés,  se 
vend 45  fr. 

Le  premier  fascicule  de  la  première  partie  du 
tome  XX. VII  (  Inscriptions  sanscrites  du  Cambodge), 
avec  un  atlas  in-fol.  de  17  planches  de  fac-similés, 
se  vend 20  fr. 

CUARTliS  ET  DIPLÔMES.  l. 


Notices  et  extraits  des  manuscuit3  de  la  Biblio- 
thèque  nationale,    etc.    (suite): 

Le   second  fascicule,  avec  un  atlas  in-fol.  de 
28  planches  de  fac-similés,  se  vend 3o  fr. 

DiPLOMATA,  CHART^E,  EPISTOL^,  LEGES  ALIAQUË 
INSTRUMENTA  AD  RES  GALLO-FRANCICAS  SPECTASTIA  , 

nunc  nova  ratione  ordinata,  plurimumque  aucta, 
jubente  ac  modérante  Academia  inscriptionum  et 
humaniorum  lilterarum.  Instrumenta  ab  anno 
CDXVii  ad  annum  dccli.  2  volumes  in-fol.  Prix  du 
volume 3o  fr. 

Table    chronologique    des    diplôjies  ,    chartes  , 

TITRES  et   actes  IMPRIMÉS  CONCERNANT    l'hISTOIRE 

DE  France.  Tomes  I  à  IV  épuisés  ;  V  à  VIII , 
in-fol.  (L'ouvrage  est  terminé.)  Prix  du  vo- 
lume      3o  f r. 

Ordonnances  des  rois  de  France  de  la  troisième 
race,  recueillies  par  ordre  chronologique.  To- 
mes I  à  XX [  (tomes  I  à  XIX  épuisés),  et  volume 
de  table,  in-fol.  Prix  du  volume 3o  fr. 

Recueil  des  historiens  des  Gaules  et  de  la  France 
Tomes  I  à  XKIII  (épuisés),  in-fol.  Tome  XXIV,   en 

2  parties.  Prix  du  volume 60  fr. 

Nouvelle    série  in-4°  du  même  Recueil  : 

1.  Documents  financiers.  Tome  I.  Inventaire 
d'anciens  comptes  royaux  dressé  par  Bobcrt 
Miçjnon,  soas  le  règne  de  Philippe  de  Valois.  Prix 
du  volume 20  fr. 

2.  Obituaires  Tome  I.  Ohitaaires  de  la  province 
de  Sens.  1'°  et  1'  parties.  Prix  de  chaque  demi- 
volume  25  fr. 

—  Tome  II,  prix 20  fr. 

3.  Fouillés.  Tome  I.  Poailtés  de  la  province  de 
Lyon.  Prix  du  volume i5  fr. 

—  Tome  II.  Ponillés  de  la  province  de  Rouen. 
Prix  du  volume 25  fr. 

—  Tome  III.  Ponillés  de  la.  province  de  Tours 
Prix  du  volume 25  fr. 

—  Tome  IV.  Ponillés  de  la  province  de  Sens. 
Prix  du  volume 3o  fr. 

Recueil  des  historiens  des  croisades  : 

Lois.  [Assises  de  Jérusalem.)  Tomes  I  et  II,  in-fol. 
épuisés. 

1 

IMrnilIlItlE    NATIONALE. 


2  PUBLICATIONS 

Recueil  des  historiens  des  croisades  (suite)  : 

Historiens  occidentaux.  Tome  I,  en  2  parties,  in- 
fol.  Prix  du  volume 45  fr. 

—  Tomes  II ,  III  et  IV,  in-fol.  Prix  du  vol.     3o  i'r. 

—  Tome  V,  en  2  parties ,  in-fol.  Prix  du  vol.     55  fr. 

Historiens  arabes.  Tomes  I  et  III,  in-fol.  Prix  du 
volume 45  fr. 

—  Tome  II,  1"  et  2° parties,  in-fol.  Prix  de  chaque 
demi-volume 2  2  fr.  5o 

—  Tome  IV,  in-fol.  Prix  du  volume 5o  fr. 

—  Tome  V,  in-fol.  Prix  du  volume 25  fr. 

Historiens  arméniens.  Tome  I,  in-fol.  Prix  du  vo- 
lume       45  fr. 

—  Tome  II,  in-fol.  Prix  du  volume 60  fr. 

Historiens  grecs.  Tomes   I  et  II,   in-fol.  Prix   du 
volume 45  fr. 

Histoire  littéraire  de  la  France.  Tomes  XI  à 
XXXm  (tomes  XI  à  XXIX  épuisés),  in-4°.  Prix  du 
volume 25  fr. 

Gallia  Christiana.  Tome  XVI,  in-fol.  Prix  du  vo- 
lume       37  fr.  5o 


DE  L'ACADEMIE. 

oeuvres  de  Borghesi.  Tomes  VII  et  VIII,  in-4°.  Prix 
du  volume 20  fr. 

—  Tome  IX,  i"  partie.  Prix  du  demi-vol.     12  fr. 

—  Tome  IX,  2° partie.  Prix  du  demi-volume.     8  fr. 

—  Tome  IX,  3'  partie  (contenant  la  table  des  tomes 
VI ,  Vn  et  VIII ).  Prix  du  fascicule 4  fr. 

— ■  Tome  X,  1"  et  2'  parties.  Prix  de  chaque  demi- 
volume  1 5  fr. 

CORPVS  INSCRIPTIONnM  SEMITICAROM. 

i"  partie,  Inscriptions  phéniciennes  : 
—  Tome  I,   fasc.  i  et  11,  in-fol.  Prix  du  fasci- 
cule       2  5  fr. 

Tome  I,  fasc.  III  et  iv.Prix  du  fascicule .   37  fr.  5o 

~         "    "  ~ 25  fr. 

5ofr. 


—  Tome  II,  fasc.  i.  Prix  du  fascicule.  .  , 

—  Tome  II,  fasc.  11.  Prix  du  fascicule... . 

2'  partie ,  Inscriptions  araméennes  : 

—  Tome  I,  fasc.  i  et  11.  Prix  du  fascicule. 

—  Tome  I,  fasc.  m.  Prix  du  fascicule... 

—  Tome  II,  fasc.  i.  Prix  du  fascicule. . . . 


5o  fr. 
60  fr. 
80  fr. 


4°  partie.  Inscriptions  himyarites  : 

—  Tome  I,  fasc.  i.  Prix  du  fascicule.     37  fr.  5o 

—  Tome  I,  fasc.  11.  Prix  du  fascicule.. . .     25  fr. 

—  Tome  I ,  fasc.  m.  Prix  du  fascicule ...     5o  fr. 


EN  PREPARATION   : 


Mémoires  de  l'Académie.  Tome  XXXVIII,  1" partie. 
(Une  3°partie  du  tome  XXXIII  contiendra  la  table 
des  tomes  XXIII  à  XXXIII.) 

Mémoires  présentés  par  divers  savants  étrangers 
À  l'Académie.  Tome  XII,  2°  partie. 

Notices  et  extraits  des  manuscrits.  Tome  XXXIX  , 
1"  partie. 

Chartes  et  diplômes.  Tome  I .  Recueil  des  actes  de 
Philippe  V. 


Recueil  des  historiens  des  Gaules  et  de  la  France. 
Nouvelle  série,   in-4°  :   Documents  financiers, 
Obituaires ,  Fouillés,  etc. 

Histoire  littéraire.  Tome  XXXIV. 

Corpus  inscriptionvm  Semiticarvm,  1"  partie, 
tome  II,  fasc.  m;  —  2°  partie,  tome  II,  fasc.  xi; 
—  4°  partie,  tome  II,  fasc.  i. 


TIRAGES  A  PART 

DES 

PUBLICATIONS  DE  L'ACADÉMIE  DES  INSCRIPTIOAS  ET  BELLES-LETTRES 

EN  VENTE 
À  LA  LIBRAIRIE  C.  RLINCKSIECK,  RUE  DE  LILLE,  11,  A  PARIS. 


AMELINEAU  (E).  Notices  des  manuscrits  coptes 
de  la  Bibliothèque  nationale  renfermant  des 
textes  bilingues  du  Nouveau  Testament,  avec 
six  planches  (iSgô) 4  fr.  70 

BABIN  (C).  Rapport  sur  les  fouilles  de  M.  Schiie- 
mann  à  Hissarlik  (Troie),  avec  deux  planches 
(1892) 3fr. 

BARTHELEMY  (A.  de).  Note  sur  l'origine  de  ia  mon- 
naie tournois  (1896) o  fr.  80 

BERGER  (Ph.).  Mémoire  sur  la  grande  inscription 
dédicatoire  et  sur  plusieurs  autres  inscriptions 
néo-puniques  du  temple  d'Hator-Miskar  à 
Maktar  {1899) 4  fr. 

—  Mémoire  sur  les  inscriptions  de  la  fondation  du 

Temple  d'Esmoun,  à  Sidon  (1902) . .     3  fr.  20 

BERGER    (S.).    Notice    sur   quelques    textes   latins 

inédits  de  l'Ancien  Testament  (1898).     1  fr.  70 

—  Un  ancien  texte  latin  des  Actes  des  Apôtres,  re- 

trouvé dans  un  manuscrit  provenant  de  Perpi- 
gnan (1896) 2  fr. 

—  Les    préfaces   jointes    aux   livres    de    la    Bible 

dans  les  manuscrits  de  la  Vulgate  (mémoire 
posthume)  [1902] 3  fr.  20 

GAGNAT  (R.).  Les  bibliothèques  municipales  dans 
l'empire  romain  (1906) 2  fr.  10 

CARRA  DE  VAUX  (Baron).  Le  livre  des  appareils 
pneumatiques  et  des  machines  Iiydrauliques 
par  Phiion  de  Byzance,  édité  d'après  les  ver- 
sions arabes  d'Oxford  et  de  Constantinople  et 
traduit  en  français  (igoS) 8  fr.  5o 

CARTON  (D').  Le  théâtre  romain  de  Dougga,  avec 
dix-huit  planches  (1902) 10  fr. 

—  Le  Sanctuaire  de    Tanit   à  El-Kénissia  (1906). 

9  il".  20 

CHABOT  (L'abbé).  Synodicon  orientale  ou  recueil 
de  synodes  nestoriens  (1908) 3o  fr. 

CHAVANNES  (Ed.).  Dix  inscriptions  chinoises  de 
l'Asie  centrale,  d'après  les  estampages  de 
M.   Ch.-E.  Bonin  (1902) 6  fr. 

CUQ  (Éd.).  Le  colonat  partiaire  dans  l'Afrique  ro- 
maine, d'après  l'inscription  d'Henchir  Mettich 
(1S97) 3  fi-. 

DELABORDE  (H.-F.).  Les  inventaires  du  Trésor  des 
cliartes,  di'essés  par  Gérard  de  Montaigu 
(1900) 3  fr.  00 


DELISLE  (L.).  Notice  sur  un  psautier  latin-français 
du  xii°  siècle  (ms.  latin  1670  des  Nouvelles 
Acquisitions  de  la  Bibliothèque  nationale), 
avec  fac-similé  (1891) 1  fr.  10 

—  Anciennes  traductions  françaises   du   traité   de 

Pétrai'que  sur  lesBemèdes  de  l'une  et  l'autre  for- 
tune  (1891  ) 1  fr.  4o 

—  Notice    sur   la    chronique    d'un    anonyme    de 

Béthune    du    temps     de     Philippe    Auguste 
(  1 89 1  ) 1  fr.  70 

—  Fragments  inédits  de  l'histoire  de  Louis  XI  par 

Thomas  Basin,  tirés  d'un  manuscrit  de  Gœt- 
tingue,  avec  trois  planches  (1893). .     3  fr.  60 

—  Notice  sur  les  manuscrits  originaux  d'Adémar  de 

Chabannes,  avec  six  planches  (1896).     6  fr.  5o 

—  Notice  sur  la   chronique    d'un    dominicain    de 

Parme,  avec  fac-similé  (1896) 2  fr. 

—  Notice  sur  un  livre  annoté  par  Petrai'que  (ms. 

latin  2201  de  la  Bibliothèque  nationale), avec 

deux  planches  (1896) 1  fr.  70 

— •  Notice  sur  les  Sept  psaumes  allégorisés  de  Chris- 
tine de  Pisan  (1896) o  fr.  80 

—  Notice  sur  un  manuscrit  de  l'église  de  Lyon  du 

temps  de  Charlemagne,   avec  trois  planches 
(1S98) 1  fr.  70 

—  Notice  sur  une  Summa  dictaminis  jadis  conservée 

à  Beauvais  (1898) 1  fr.  70 

—  Notice  sur  la  Rhétorique  de  Cicéron,   traduite 

par  maître  Jean  d'Antioche,  avec  deux  plan- 
ches (1899) 3  fr.  5o 

—  Notice  sur  un  registre  des  procès-verbaux  de  la 

Faculté  de   théologie   de  Paris,  pendant  les 
années  i5o5-i533  (1899) 3  fr.  80 

—  Notice  sur  les  manuscrits  du  «Liber  Floridus» 

composé  en  1120  par  Lambert,  chanoine  do 
Saint-Omer 8  fr.  60 

—  Le  livre  de   Jean  de  Stavelot  sur  saint  Benoit. 

(1908) 2  fr. 

DELOCHE  (M.).  Saint-Remy  de  Provence  au  moyen 
âge,  avec  deux  cartes  (1893) 4  fi'-  4o 

—  De  la  signification  des  mots  pax  et  honor  sur  les 

monnaies  béarnaises   et  du  5  barré  sur  des 
jetons  de  souverains  du  Béarn  (1893).     1  fr.  10 

—  Le  port  des  anneaux  dans  l'antiquité  romaine 

et  dans   les   premiers  siècles  du  moyen  âge 
(1S96) 4  fr.  40 

1 . 


4 


PUBLICATIONS  DE  L'ACADEMIE. 


DELOCHE  (M.).  Des  indices  de  l'occupation  par  les 
Ligures  de  la  région  qui  fut  plus  tard  appelée 
la  Gaule  { 1897)    • o  fr.  80 

—  Pagi   et   Vicairics  du    Limousin    aux  ix°,  x°  et 

xi°  siècles,  avec  une  carte  (1899).. .  3  fr.  5o 
DEVÉRIA  (G.).  L'écriture  du  royaume  de  Si-Hia  ou 
Tangout,  avec  deux  planches  (1898). .  2  fr. 
DIEULAFOY  (M.).  Le  Chiiteau  Gaillard  et  l'architec- 
ture militaire  au  xiii'  siècle,  avec  vingt-cinq 
figures  (1898) 3  fr. 

—  La  bataille  de  Muret  (1899) 2  fr. 

EUTING.  Notice  sur  un  papyrus  égypto-araméen  de 

la  Bibliothèque  impériale  de  Strasbourg 
(1903) 1  fr.  4o 

FERRAND  (G.).  Un  texte  arabico-maigache  du 
xvi°  siècle  (  1 904  ) 5  fr. 

FOUCART  (P.).  Recherches  sur  l'origine  et  la  na- 
ture des  mystères  d'Eleusis  (1895)..     3  fr.  5o 

—  Les  grands  mystères  d'Eleusis.  Personnel.  Céré- 

monies (1900) 6  fr.  5o 

—  Formation     de    la    province     romaine     d'Asie 

(1903) afr. 

—  Le  cuite  de  Dionysos  en  Attique  (1904)-  •   8  fr. 

—  Sénatus-consulle  de  Thisbé(i70),   1905.     2  fr. 
— •  Étude  sur  Didymos ,  d'après  un  papyrus  de  Berlin 

(1907) ••     8fr- 

FOUCHER  (A.).  Catalogue  des  peintures  népalaises 
et  tibétaines  de  la  collection  B.-H.  Hodgson 
à    la    bibiiothècjue    de    l'Institut    de   France 

(1897) 1  fr-  70 

FDNCK-BRENTANO  (Fr.).  Mémoire  sur  la  bataille  de 
Courtrai  (11  juillet  iSoa)  et  les  chroniqueurs 
qui  en  ont  traité ,  pour  servir  à  l'historiogra- 
phie du  règne  de  Phihppe  le  Bel  (1891).    4fi"-  4o 

GAUTIER  (E.-F.)  et  FROIDEVAUX  (H.).  Un  manu- 
scrit arabico-maigache  sur  les  campagnes 
de  La  Case  dans  l'Imoro  de  iGôg  à  i663 
(1907) (j  fr.  5o 

(îIRY  (  A.).  Étude  critiqpie  de  quelques  documents  ange- 
vins de  l'époque  carolingienne  (j  900).    3  fr.  00 

GRAUX  (Ch.).  Traité  de  tactique  connu  sous  le  litre 
IlepJ  «ataalàaeas  àirArfMTOu,  Truilê  de  castrainé- 
tation,  rédigé  par  ordre  de  Nicéphore  Phocas, 
texte  grec  inédit,  augmenté  d'une  préface  par 
Albert  Martin  (1898) 2  fr.  60 

HAURÉAU  (B.).  Notices  sur  les  numéros  3i43, 
14877,  16089  et  16409  des  manuscrits  latins 
de  la  Bibliothèque  nationale,  quatre  fascicules 
(1890-1895).     o  fr.  80,  1  fr.  40,  1  fr.  70  et  2  fr. 

—  Le  poème  adressé  par  Abélard  à  son  fils  Astra- 

labe   (1893) 2fr. 

—  Notices  sur  les  manuscrits  n"'  583,  fiSy,  1349, 

2945,  2g5o,  3i4o,  3i46,  3437,  3470,  3482, 

3490,  3498,3662,  3702,  3730  (1904)-     2  fr.  3o 

HELBIG     (W.).     Sur     la     question    Mycénienne 

(1896) 3  fr.  5o 

—  Les  vases  du  Dipylon  et   les  Naucraries,   avec 

vingt-cinq  figures  (1898) 1  fr.  70    | 


HELBIG     (W.).  Les  iVîîsrs  athéniens  (1903).      5  fr. 

—  Sur  les  attributs  des  Saliens  (igoS). . .     3  fr.  20 

JOULIN  (L.).  Les  établissements  gallo-romains  de 
Martres-Tolosanes   (1901  ) 18  fr.  80 

LANGLOIS  (Ch.-V.).  Formulaires  de  lettres  du  xii% 
du  xiii°  et  du  xiv°  siècle,  six  fascicules,  avec 
deux  planches  (1890-1897) 8  fr.  10 

LASTEYRIE  (Comte  R.  de).  L'éghse  Saint-Martin 
de  Tours,  étude  critique  sur  l'histoire  et  la 
forme  de -ce  monument  du  v°  au  xi°  siècle 
(1891) 2  fr.  60 

—  La  déviation  de  l'axe  des  églises  est-elle  symbo- 

lique ? 1  fr.  70 

LE  BLANT  (Edmond).  De  l'ancienne  croyance  à 
des  moyens  secrets  de  défier  la  torture 
(1892) ofr.  80 

—  Note  sur  quelques  anciens  talismans  de  bataille 

(1893) ofr.  80 

—  Sur  deux  déclamations  attribuées  à  Quintilien , 

note  pour  servir  à  l'histoire  de  la  magie 
(1895) 1  fr.  10 

—  7Ô0    inscriptions    de    pierres   gravées    inédites 

ou  peu  connues,  avec  deux  planches 
(1896) 8fr.  75 

—  Les  commentaires  des  Livres  saints  et  les  artistes 

chrétiens  des  premiers  siècles  (1899)  . .      1  fr. 
— -  Artémidore  (  1899) 1  fr. 

LUCE  (S.).  JeannePaynel  à  Chantilly  (1892).     4fr.70 

MARTIN  (A.).  Notes  sur  l'ostracisme  dans  Athènes 
(1907) 3  fr.  60 

MAS-LATRIE  (Comte  de).  De  l'empoisonnement 
politique  dans  la  république  de  Venise 
(1893) 3  fr.  90 

MENANT  (J.).  Kar-Kemish,   sa  position  d'après  les 

découvertes  modernes,  avec  carte  et  figures 

,  (1891) 3fr.  5o 

—  Éléments  du  syllabaire  hétéen  (1893).     4  fr-  4o 
MEYER  (P.).  Notices  sur  quelques  manuscrits  fran- 
çais de  la  bibliothèque  Phillipps  à  Cheltenham 
('1891) 4  fr.  70 

—  Notice  sur  un  recueil  à'Exempla  renfermé  dans 

le  ms.  B.  IV.  19  de  la  bibhothèque  capitulaire 
de  Durham  (1891  ) 2  fr. 

—  Notice  sur  un  manuscrit   d'Orléans   contenant 

d'anciens  miracles  de  la  Vierge,  en  vers  fran- 
çais, avec  planche  (1893) 1  fr.  70 

—  Notice  sur  le  recueil  de  miracles  de  la  Vierge, 

ms.    Bibl.    nat.    fr.    818(1893) i  fr.  70 

—  Notice  de   deux  manuscrits  de  la   vie  de  saint 

Rémi,  en  vers  français,  ayant  appartenu  à 
Charles  V,  avec  une  planche  (1895).     1  fr.  4o 

—  Notice   sur  le   manuscrit  fr.    34863    de  la   Bi- 

bliothèque nationale,  contenant  divers  ou- 
vrages composés  ou  écrits  en  Angleterre 
(1895) 2fr. 

—  Notice  du  manuscrit  Bibl.  nat.  fr.  644?  =  traduc- 

tion de  divers  livres  de  la  Bible  ;  légende  des 
saints  (1896) 3  fr.  20 
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MEYEB  (P.).  Notice  sur  les  Corrogaliones  Promethei 
d'Alexandre  Neckam  (1897) ^  fr. 

—  Notice  sur  un  Légendier  français  du  xiii°  siècle, 

classé  selon  l'ordre  de  l'année  liturgique 
(1898) 3fr. 

—  Le  Livre-Journal  de  maître  Ugo  Teralh ,  notaire 

et  drapier  à  Forcalquier  (  1 33o- 1 332  ) ,  avec  une 
planche  (189S) 2  fr.  5o 

—  Notice  sur  trois  Légendiers  français  attribués  à 

Jean  Belet  (1899) 3  fr.  5o 

—  Notice  d'un  Légendier  français   conservé    à  la 

Bibliothèque  impériale  de  Saint-Pétersbourg, 
avec  planche  (1900) 3  fr.  5o 

—  Notice  d'un  manuscrit  de  Trinity  Collège  (Cam- 

bridge) contenant  les  vies  en  vers  français  de 
saint  Jean  l'aumônier  et  de  saint  Clément, 
pape  (1903) 2  fr.  5o 

MONCEAUX  (P.).  Enquête  sur  l'épigraphie  chré- 
tienne d'Afrique  (1907) 7  fr.  5o 

MÛRISSE  (G.).  Contribution  préliminaire  à  l'é- 
tude de  l'écriture  et  de  la  langue  Si-Hia 
(1904) 3  fr.  5o 

MORTET  (V.)  et  TANNERY  (P.).  Un  nouveau  texte 
des  traités  d'arpentage  et  de  géométrie  d'Epa- 
phroditus  et  de  Vitruvius  Rufus,  avec  deux 
planches  (1896) 2  fr.  60 

MÛNTZ  (E.).  Les  collections  d'antiques  formées  par 
les  Médicis  au  xvi'  siècle  (  1890)  ...     3  fr.  00 

—  La  tiare  pontificale  du  viii'  au  xvi"  siècle,  avec 

figures  (  1897) 3  fr.  80 

—  Le  Musée  de   portraits   de    Paul  Jove,    contri- 

bution pour  sen'ir  à  l'iconographie  du  moyen 
âge  et  de  la  Renaissance,  avec  55  portraits 
(1900) 3  fr.  80 

NOLHAC  (P.  de).  heDeviris  illusiribus  de  Pétrarque, 
notice  sur  les  manuscrits  originaux,  suivie  de 
fragments  inédits  (1890) 3  fr.  80 

—  Le  'Virgile  du  Vatican  et  ses  peintures,  avec  une 

planche  (1897  ) 4  fr.  70 

OMONT  (H.).  Journal  autobiographique  du  cardinal 
Jérôme  Aléandre  (i48o-i53o),  publié  d'après 
les  manuscrits  de  Paris  et  Udine,  avec  deux 
planches  (1890) 5  fr.  3o 

—  Notice   sur  un  très  ancien  manuscrit  grec    de 

l'évangile  de  saint  Matthieu  en  onciales  d'or 
sur  parchemin  pourpré  et  orné  de  minia- 
tures, conservé  à  la  Bibliothèque  nationale, 
avec  deux  planches  (1900) 4  fr- 

—  Notice  du  ms.  nouv.  acq.   franc.   ioo5o  de  la 

Bibliothèque  nationale,  contenant  un  nouveau 
texte  français  de  la  Fleur  des  histoires  de  la 
terre  d'Orient  de  Hayton  (i9o3)  ....     2  fr.  60 
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OMONT  (H).  Notice  du  ms.  nouv.  acq.  lai,  763  de 
la  Bibliothèque  nationale  et  de  quelques  au- 
tres mss  provenant  de  Saint-Maximin  de 
Trêves  (i9o3) 3  fr.  60 

—  Notice  sur  le  manuscrit  latin  886  contenant 
différents  opuscules  mathématiques  de  Ger- 
bert,  etc.  (1907) 2  fr.  5o 

PÉLISSIER  (L.-G.).  Sur  les  dates  de  trois  lettres 
inédites  de  Jean  Lascaris,  ambassadeur  de 
France  à  Venise,  i5o4-i5o9  (1901) 3  fr. 

RAVAISSON  (F.).  La  Venus  de  Milo,  avec  neuf 
planches  (1893) 6  fr. 

—  Une  œuvre  de  Pisanelio,  avec  quatre  planches 
(1895) 3  fr.  3o 

—  Monuments  grecs  relatifs  à  Achille,  avec  six 
planches  (1896) 4  fr. 

ROBIOU  (F.).  L'état  religieux  de  la  Grèce  et  de 
l'Orient  au  siècle  d'Alexandre ,  deux  fascicules 
(1893-1895) 4  fr.  et  4  fr.  4o 

SCHWAB  (M.).  Vocabulaire  de  l'Angélologie, d'après 
les  manuscrits  hébreux  de  la  Bibliothèque  na- 
tionale (1897) 12  fr. 

—  Le  manuscrit  n°  i38o  du  fonds  hébreu  à  la 
Bibliotlièque  nationale.  Supplément  au  Voca- 
bulaire de  l'Angélologie  (1899) 2  fr.  3o 

—  Le  manuscrit  hébreu  n°  1 388  de  la  Bibliothèque 
nationale,  Haggaduh  pascale  (1903).      1  fr.  5o 

SPIEGELBERG  (W.).  Correspondances  du  temps  des 
rois-prêtres ,  publiées  avec  d'autres  fragments 
épistolaires  de  la  Bibliothèque  nationale ,  avec 
huit  planches  (  1895) 7  fr.  5o 

TANNERY  (P.).  Le  traité  du  quadrant  de  maître  Ro- 
bert Angles  (Montpellier,  xiii"  siècle);  texte 
latin  et  ancienne  traduction  grecque,  avec 
figures  (1897) 3  fr.  5o 

TANNERY  (P.)  et  CLERVAL.  Une  correspondance 
d'écolàtres  du  xi°  siècle  (1900) 3  fr.  60 

TOUTAIN  (J.).  Fouilles  à  Chemtou  (Tunisie),  sept.- 
nov.  1892 ,  avec  plan  (1893) 1  fr.  70 

—  L'inscription  d'Henchir  Mettich.  Un  nouveau  do- 
cument sur  la  propriété  agricole  dans  l'Afrique 
romaine, avecquatreplanches  (1897).     3  fr. 80 

—  Le  cadastre  de  l'Afrique  romaine  (  1 907  ).     2  fr.  3o 

VIOLLET  (P.). Mémoire  surla  Tanistry  (1891).     3  fr. 

—  La  question  de  la  légitimité  à  l'avènement  de 
Hugues  Capet  (1892  ) 1  fr.  4o 

—  Comment  les  femmes  ont  été  exclues  en  France 
de  la  succession  àla  couronne  (1893).     2  fr.  60 

—  LesEtatsdeParisenfévrier  i358  (1894).     1  fr.  70 

—  Les  communes  françaises  au  moyen  âge 
(1900) 6  fr.  5o 

WEIL  (H.).  Des  traces  de  remaniement  dans  les 
drames  d'Eschyle  (  1890) 1  fr.  lo 
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